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Des  Ordonnances  et  Décisions  royales  contenues 

dans  le  tome  XXII  de  la  IX*  Série  du  Bulletin 
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ACTES 

ASnàktEVM  1  LA  itfvOLUTIOM  DB  18S0. 

Ordonnance  concernant  i'hôpitaî  royal  des 
(|ui 11 ze- Vingts  et  i'iDâtitutioti  des  jeunes 
aveuglet  (i}  

OKDOicitARCB  rebtire  à  la  recODftmction  de 
récliue  du  canal  de  Luçon  (s)  

OlOOnVAlICBS  APFAETBNANT  À  l.*AllMiB  1840. 

*0ftiK>2iirAiiCB<|iit  autorise  M.  Pierre  k  ajouter 
à  son  nom  celui  de  hefivre  

*  Obdohbamcb  qui  crée  un  commissariat  de 

potice  pour  rarrondi^scmcnt  de  Péronne  et 
tupprime  celui  de  Saint-Valery-stir-Somme. 

Okdonnancb  qui  modifie  le  tarif  des  droits  de 
navigation  établis  sur  ie  canal  de  Lu«;nTi  (3). 

"  Ordonnance  tjui  uui(»rise  M.  (icoriics  Jlypo- 
lite  k  ajouter  à  son  nom  celui  de  Gerivault. . 

OanoNMANCir  portant  proclamation  des  brevets 
d'iuYeutioB  ddiirés  pendant  le  a*  trimestre 
1840  

*  Obborkaitcb  qui  autorise  M.  FtY/om  à  ajou- 

ter à  son  nom  celai  de  Moisnel*  •  •  •  •  

(1}  Voir  SI  février  iSM  ,  dans  U  prtfsente  uhle. 
(il  Voir  f  BOTCHibrc  1840,  dint  U  présente  uLIe. 
fij  Vob  t»  Mi  188*  daw  lapHMMs  taU«. 
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*  Ordonnance  portant  rctablîsseinont  d'un 

conmiiss.inat  de  police  pour  le  faubourg 
Lliounicau,  dans  la  ville  d'AngouIéme . . . . 

*  OiooitiiAHCB  portant  crécdon  d'an  commitMi- 

rtat  de  police  dans  la  yille  de  Lî^ièrei 
(Cher).  

*  OnooiiNAKce  qoi  classe  un  cTiemin  parmi 

les  rotitos  départementales  du  Jura  

'Ordonnanck  poitant  modiBcation  du  tarif 
perru  au  pout  de  la  UaMe-Chariie,  à  An- 
gers (M;iine-ct-LoirtO  

"OnoONNANCES  Concernant  les  routes  y  dé- 
nommét»  

*  OROotiif  ANCB  qoi antprise  MM.il/arey  à  ajou- 

ter h  leur  nom  ceini  de  Mongt.  

OADONNAncb  qui  supprime  la  3*  classe  des 
gardes  du  génie  et  répartit  entre  les  classée 
conservées  les  cent  cinquante  gardes  insti- 
tues par  l'urdonnatirr  du  IC  novernbif  1840. 

*  Ordonnanck  qui  autorise  IVtalifis.'cincnt , 
dans  ia  commune  de  Gendlly  (Seine d  une 
section  de  T^le  secondaire  ecclésiastique 
de  Paris. ••  

*  Orooknamcb  qui  autorise  {établissement 

d'une  comAiiniaurë  reTigiense  &  Saint-Jttfien 
de  Coppef  (Puy-de-Dôme)  

*  OnôoNNANrr  portant  création  d'un  rommis 

variât  de  p  ilicc  dans  U  vilie  de  Luxeuil 
(  l!.into-Su(\ne)  

*  OkDonnanck  portant  li.x  itiou  d'un  tarif  uni- 

forme pour  le  passage  dc/t  bacs  et  bateaux  du 
département  de  Setne-et  Oise  

*  Orooi«9aiic£  qui  aiitoWsè  IVtaMfïspmetit  de 

deux  stturs  de  la  charité  dans  la  commune 
de  Satnt-SimifoA(Orne)  

*  OnDONNARCïS  qni  aitttiriBHkt  flitablis.^éntcnt 

de  relinif^it*^*'^  ians  les  communes  de  Gcnnes 
(  IHc-»'t  \  ilaine  )  et  de  ('avaiilon  (  \'anr!use ). 

*  Oroonnancf  qui  all'ecre  une  jiortioii  de  ter 
rain  au  dcpurieiuent  des  iravaux  publies.. 

OiUiONNANLfi  couceriuuii  iet»  marins  et  ouvriers 
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TlTA£â  DES  ORDONNANCES,  etc. 


non  incorpores,  empfoves  dans  l'etablisse- 
inciit  de  la  luarine,  k  iodret.  

*  OiiDOlfif  AKCS  c^BMmant  piusieura  routes 
An  d^artcnieiit  de  f  Aude.  • .  •  /  < .  v . 

*  0«»oitJiâ«6B  pomnt  rectiftcutiAf  dTiiflé  r#«te 

flëpwteneMie  i s  (Ooiibt)..  «  %  i  • .  • .  ; . 
OADO!<i«A!«eB  ^  diriie  U  légivA  ^tntfigère 

en  denx  regimeatt.. .  ,  

'  Ordonnances  quî  autorisent  i'iK»bIi«enent 

de  comniHnautrs  rrlijricu.ses  

*  Oruonn  AfiCK  ijui  autorise  M.  Fatras  k  substi- 

tuer îi  boa  nom  celui  de  Hambaud  

(ffttTraiioii**  •*•*•*•*•*.    •',*•••'•'•*•'•••••  •*■.•••• 

*  Oiooiiir  Atfcx  If QÎ  ttutor  lie  li  eoii«tnieti6ft  dNin 

pont  en  ch  uppntc  rt  en  ttiUfonûétit^f  Sllr 

ï'Ant^iin,  k  Anglt's  (Vicnnr>  

OiiDONN ANCF,  qui  fixe  pour  l'exercice  iS/îl, 
ie  budfT''^  d«  j)riisr>  achninistrativcs  des 
caisses  d  «tiuorti^sL-uicnt  et  des  dr'pôts  et  con- 
signations ,  . 

OiUMmitANCE  relative  à  rorgaiiiMâon  defkd^ 
«linntratfoa  det  contribirtiont  direetet.  •  • . 

OeMmiiAires  forent  conYOcetfon  do  dênriène 
ceU^ge  ^ecterel  dë  le  ÙûriôgAe  

Ordommancb  cencOrnànt  h,  contribniioni^- 
eiafc  k  peirre%'OTr  en"  tS4f  pôtirf  cs  dépenses 
de»  chambres  rt  bonrses  de  commerce  

ORDo.vjfAacK  qui  rejette  le  pour\'oi  forme'  par 
le  conseii  nniuicrpal  do  Btave  contre  un  ar- 
rêté dn  p'rcTei  de  la  Gironde  

*  OlMintANcEs  poriâiTt  siipprci^sion  dn  coin- 

«nssernrt'dr  ^fiee  de  Ut  comiinuie  de  Cbà- 
teen  (  Chirènte'fnférienf e  )  

Loi  portent  règleinênt  dëfinin'f  dn  budget  êt 
retereice  1838  • ,  « 

'  OnDonWAîiCit  qni  crée  ttn  secbnd  commrssa- 
riut  de  police  duls  ie  TÏHe  de  Niort  (Denx- 
Sèvres  )  ,  ,  
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f7  Jan^f, 

1841: 


i  M.I 


j 


L 

Jdem 


■ 


«7. 


^"T  ^ — :  ; — 

LfO{  qui  ouvre  «o  crédit  topplemeotûre  pour 
Jecaofi  au  ëirnigen  réfugiés  eo  Frtnoe..  • 

Ordonnakcb  qui  .reporte  sur  i'escrcice  184 1 

Ih  portîoQ  nou  employée,  au  31  dc'cenibre 
1  8  'lO,  des  cre'dics  ulluucs  pour  le  rétablisse- 
meut  des  coiumitnications  interrompues  par 

la  crue  et  le  débordement  des  eaiix  

Ordonnance  poriaut  couvocutiou  du  conseil 
|;c  uér«I  du  département  de  Seine-et-Marne. 

*  Omkiniiancb  qui  affecte  un  terraiu  aji  ter- 
TÎce  des  ponts  et  chaussées..  •  ^.  . 

*  Qtoo^iiAiics  yorunt  .rectiQcatioii  4e  deux 
routes  royales.  • 

ObDOTINAncr  qui  maintient  W.  le  lieutenant 
géne'raî  comte  ftaillif  de  ISIonlhi'on  dans  la 
première  sc<-'(^ou  du  cadre  de  i'état-major 

g  c  lier  «il  

ORi^OKKANCK  concernant  les  soui>*ofllcier2i, ca^ 
poraux  et  brigadiers  de  Tannée  qui  ont  été 
^  ^    ^u  seront  admis  dans  la  gendarmerie,  soit 
comme  brigadiers,  soit  comme  gendarmes.. 
*0|iOONNANCK  portant  autorisation  de  trois 

cougrégationâ  religieuses  

Ordonna.nck  relative  aux  (ravrntx  de  restau- 
ration de  la  calludralo  de  Chartres  

OrUOnnanck  portant  rcpartiiion  du  produit  du 
centime  de  uou-valcurs  attribue'  au  ministre 
■  des  ûnances  par  la  loi  du  16  juillet  1840.. . 
OuSoioiAitCB  qui  autorise  la  publication  des 
bulles  d'institution  canonique  de  MIjU  Rossât 
et  George-Massonmmê 9  pour  les  éiiéchés  de 
Gap  et  de  Périgueux ,  et  de  M.  Rmss  pour  la 

coadjutorerie  de  Strasbourg  

•GnooMNANCE  qui  crée  un  commissariat  de 
police  dans  la  commune  de  ViUeaeuve-les- 
Béliers  (Hérault)  

*  Oadonnancb  portant  réunion  de  deux  com- 
munauté religieuses  (Aisne)  

/  Qbdoriiaiicb  portant  création  d*un  commis- 
sariat de  police  dans  la  commune  de  ViUs^ 
uause  (Aube).   
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OiDOUPAiiei  rditrre  à  U  cIAtore  é%  senrice 
des  poote,  canaux  etftiitres  trtvsnx  externes 

sar  le  produit  d'empninf*  «pt^cianx  

Obdonnance  relative  à  la  clôture  du  budj^et 
spe'cial  crée  pour  divers  travaux  publics  par 
la  Ioidn3  7)uin  18  33  

*  Ordonnance  qui  autorise  la  demoiselle  Be- 

natê^SmUim  à  rttniBcher  ât  ses  ooof  celui 
de  CmêHn.  

*  OsmiinrAiiOB  qui  «ntorite  11.  Bour^uenod  et 

Ib  dame  Bourqucnod,  ^pouie  de  M.  Mon- 
/oiM^fàftioaterkleiirBeincelui  de  Chrestien. 

*  Obdonnance  qui  autorise  M.  GUleê  à  ajou- 

ter a  son  nom  îe  mot  Saint  

TABi.rAu  du  prix  des  grains.  Janvier  1811... 

Loi  qui  ouvre  «u  ministre  des  travaux  publics 
deux  cnîdits  sur  l'exercice  1841,  pour  fa  rë- 
peratien  det  dmninages  CBUBëi  p«r  les  inon- 
dafionf.  

OnKmirAiicv  contenuit  le  texte  ofieîef  do 
Code  de  commeree  

OsBOiniANCE  qui  supprime  U  commînioQ  ba- 
nrtaire  de  Bonifacio  

Ordonnance  portant  prorogation  du  de'Iai  fixd 
pour  Tapplicatin!!  de  l'ordonnance  relative 
au  poid.4  des  voitures  de  roulage  et  des  voi- 
tures publiques  

ORMinrAHCB  c|iii  anlonse  Tm  compagnie  des 
Bihies  (fAmm  li  prolonger  jusqu'à  Ansin  le 
chemin  de  fer  de  SBint-WaBst4a»HBiit  k 
DenaÎQ  

OlOOIllfAllCB  portant  procfamation  des  brevets 
d*invenfion  délivrés  peodBOt  le  ijaBtrièine 
trimestre  de  1810  

*  Ordonnance  qui  afTecte  un  terrain  au  service 

des  ponts  et  cliaus?<'es.  ;  

*  Ordonnance  quiautor  se  rétablissement  d'un 

d^Rfeedère  pour  f es  bateaux  k  Tapcor  dans 
ta  eommiiie  de  Ganriac  (Gironde).  , 

*  Ordob HAWCB  ^ni  RntorÎBe  la  reetincatîon  de 

denx  routes  d^partementalcB  (Voigefl  et 
Haat-ahia).  
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'  OfiDONNANC  F.  qni  autorise  iVftblissenjrn» 
d  un  pont  suspendu  sur  l'Ognon,  coniDiiiiie 
de  fiouital  (Doubâ)  

*  OftpoiiicAijCE  portant  crcatioa  d'un  coiumi»- 
Inrist  de  police  dans  la  vilU  de  Largeutiere 
<Ardècbe)  

piooHNAUÇB  qm  crée  «ne  conptgntu  d'otk- 
vriers  du  gcnte  pour  TAlgcne,  4(t  «nirmente 
le  nombre  des  officiers  des  compegoie*  de 
sapeurs  conducteurs  sur  le  pied  de  guerre.. 

Ordunnancr  qui  crée  sept  nouveaux  emploie 
de  sous  inspecteur^  de  I  instruction  primaire. 
Ojidon%A5C£  portant  *upprei»âiou  des  bourses 
toiles  à  U  charge  de  U  ville  de  Çchelestadi 
«11  epiiégt  rojel  de  Slmboiirg..  •..•••«•• 

Oboonvahcb  râbttve-  ans  aidée  de  eamp  de* 
iDarécliaiiz  4e  France  sans  comiuaDdemeiit. 

*  OaooTiifAiiGB  i|iii  autorise  MM.  Jeofià  ajou- 

ter à  leur  nom  celui  de  Biffe  

*  Ordonnance  qui  autorise  M.  ^'c/7i«ir(/ à ajou- 

ter  dcTantson  nom  celui  de  Mistral.  

OrdONMAN'CE  qui  règle  les»  rapports  du  depar- 
temeiU  de  la  guerre  avec  le  gouverneur  gé- 
néral de  f  Algérie  et  les  cheft  de  jerriee 
plaeéi  MViit  aea  ordrcst  et  «npprinie  U  •ove' 
direction  de  fiotâieiir  de  la  proriBce  d'Aï- 

g«-  ;  

Obdonnahgb  qui  supprime  le  marché  au  bois 

à  br  iïer  établi  dans  l'île  Louvier^  ,  k  Paris.. 

Oboonna.nce  relative  au  comblement  du  bras 

de  la  Seine  dit  le  bras  du  Mail ,  à  Paris,  et  a 

rétablissement  d'un  quai  et  d'un  bas  port  le 

long  de  rile  Louviers,  

*  OanoKii A9CB  qui  aupprime  lea  paangea  à  gué 

en  amont  et  en  aTal  dn  pont  de  Monaïae 
(Gard),  à  Teiccption  de  celui  de  Brignon..  • 

*  Obdonnamces  portant  rectification  de  routes 

royales  et  départementales  dans  les  dépirte- 
ments  du  Paa-de-Caiaia,  de  risère.et  du 

Gard  .•  

Ordonnances  qui  établis.sent  une  école  pré- 
paratoire de  médecine  et  de  pharmacie  dans 
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TITRES  DES  OUPONN^NCES,  cic. 


chacune  des  villes  d'Amiena»  Gien,  de 
Portiers,  de  Rennes  et  de  Roueo  

Ordunnance  porlant  que  les  novires  venant 
des  ports  de  FAIgerie,  nveç  patente  nette, 
seront  Uilinis  iinnic'tli.itenHMJt  k  libre  pratique 
dans  leà  ports  ilu  royaume  

Obdomicance  portani  couvocntion  du  âixicnif 
col^gf  électoral  defaLoire-Iufcrieure  

*OfKDoiiiiAach  portaot  rduQÎon  on  érection  de 
coosmpDes  dans  les  départements  du  Cal- 
va()ot,  du  Cher,  du  Gers,  de  ia  Sartbe,  de 
Seine-et-Marne,  du  Var,  de  l'Ardichc,  du 
Lot,  de  la  Moselle  et  de  ia  Hautc-Saônc. . 

Ori)o>n  ANCE  concernant  les  ctaMissements  pe- 
ut r.iux  de  bienfaisance  et  d'utiiilé  pubU- 

S"^  CO  

*  Ordonkakcs  cjui  crée  un  comroiîiâariut  de 

police  pour  la  eoBuniine  de  Grenelle  (Seine). 
TâBLBAv  du  prix  des  grains.  Février  iBsi..  • 
*OaooNrcAifcs  m  fixe  fe  nombre  des  avoués 
près  le  tribunal  de  première  instance  de  làile 
(  Nord  )  

*  Ordonnance  qui  fixe  îe  nombre  des  huissiers 

du  tribunal  de  première  instance  de  Pau 
(Basses-Pyrcnees)  

Ordonnanck  du  Roi  sur  l'organisation  de  lu 
justice  en  Algérie  

OniNiiiifAifCB  qui  fixe  les  traitements  des 
membres  de  ta  magistrature  en  Algérie. . . 

Ordonnance  portant  fixation  de  la  solde  des 
élèves  de  la  marine  

Ordonnance  qui  maintient  M.  le  iieutcnant 
pene'ra!  baron  H^oljf  dans  la  première  sec- 
tion du  cadre  do  Teiat-inajor  gênerai  

Ordonnance  pot  tant  convocation  du  deuxième 
collège  électoral  de  la  Nu  vre  

Obdornamcr  portant  que  les  compagnies  dc 
voliigeurs  des  gardes  nationales  dn  départc- 
ment  de  la  Scint  pourront  adopter  le  sbako 
en  remplacement  dn  bonnet  k  poil.  

(I)  Voir  8  février  1815  d»ai  U  préirnte  table. 
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TITRES  DES  ORDONNANCES,  etc. 


OrdONITAIICBS  concernant  les  tarifs  des  droits 
de  navigation  établis  sur  les  canaux  de  Bre- 
tagne, sur  îc  canal  latcrnî  à  la  Loire  de  Di- 
goin  à  Briare,  et«ur  iea canaux  de  ia Somme 
cl  des  Ardennes  

Loi  qui  autorise  ia  viiie  de  Saint-Ktiennc  ù 
contracter  un  cmprnnt  

*  ORDONHANCBf  qoi  DommeotM.  le  eomttRoy 

président,  et  M.  de  €kueq  membre  de  la 
commission  de  snnreiKance  de  la  caisse 
d'amoaÎMement  et  de  celle  des  dépôts  et  con- 
signations  

*  OnnoNNANCF,  qui  autorise  la  construction 

d'un  pont  suspendu  snr  la  Sarthe,  à  Viroin 

(  S;ir(he>  

"Ordonnance  qui  autorise  ia  construction 
d*un  pont  suspendu  sur  le  torrent  du  Drac, 
en  remplacement da  pont  dnSantet  (Isère) . 

*  OitDONif  ARGB  qui  autorîse  la  construction 

d*un  pont  suspendu  snr  la  Dordogne,  en 
remplacement  du  bac  de  Saint^Projet  (  Cor- 

rcie  et  Cantal  )  •  

Ordonnance  portant  règfemont  sur  les  con- 
ce.'î>ioiis  des  mitres  de  sel  et  de  sources  ou 
puiîs  d'eau  sale'e  et  sur  les  usines  destinées  h 
la  fabrication  du  sel  

*  OroonhaHCB  qui  fixe  le  tarif  du  péage  à  per- 

ceroir  sur  1rs  deux  ^onts  suspendus  sur  la 
Vienne  à  Tlle  Boucbard  (Ihdre-et-Loire).  • 

*  Obdoknaiicb  portant  rectification  de  routes 

royales  et  dtfpnrtementalcs  

ÎOrdonnances  portant  rectification  déroutes 
roy.iies  et  ilrpartemcntales  

*  Oroonnancks  portant  rcctilicition  de  route- 

roy;jles  

*  Ordonnance  qui  accorde  une  existence  légale 

b  la  communauté  des  dames  du  Sacré-Cœur 
établie  à  Autun. .  • .  •  •  

Omdonnancb  concernant  les  écoles  prépara- 
toires de  médecine  et  de  pharmacie  

Ordonnance  relative  aux  d^^ls  de  recrute* 
ment  et  de  réserve.   
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DATES 


14 


49. 


24. 


25. 
26. 

Idem, 


TITRES  DES  ORDONNANCES,  «te. 


OmDOiiK  AHCB  portant  convocAtioii  du  denzième 
collëge  Rectoral  do  Haut-Rhin  

*  OaDONif  ANCES  portant  «up pression  on  créa- 

tion de  commissariats  de  police  

Ordo.n.nance  qui  aulorisc  la  chambre  de  com- 
merce de  Bayonne  à  percevoir  des  droits  de 
remorquage  sur  tous  les  lyavircs  (pu  entre- 
ront dans  le  port  de  celte  ville  oa  (|ui  en  sor- 
tiront  

Lois  reUtnrci  à  des  changenenCi  de  ctrcona- 
crtpttont  ten^torialea.  

*  Obdoïvnance  qui  autorise  Taeccptation ,  au 

aoBi  de  l'UniTerntë,  d*nne  sonme  à  décerner 
en  prix  à  l'auteor  du  raeiîîcnr  discours  sur 
le  mcrite  des  leçoni  de  pbilosopliie  de  feu 

Im  rom  t"ti  ière  

Loi  relative  au  travail  des  enfants  dans  les  ma- 

Inofactnres,  usines  ou  ateliers  •  
OiBOirivAiiCB  qni  autorité  le  payement  dTun 
à-eompte  de  cinipittnle  pour  cent  anr  les 
C^mdationt  opérées  en  exécution  de  Far^ 
ûdt  t^^dela  convention  conclue  Te  9  mari 
1839  entre  îa  France  et  le  Mexique  

*  0RDo?fXAFfCE8  qui de'clarent d'util ite  publique 

la  construction  d'un  pont  sur  la  Garonne  à 

Grenade  (  Haute-Garonne)  

et  sur  fa  Loire  k  Tours  (Indre-et-Loire) .  .  .  . 

Loi  qui  ouvre  un  crédit  extraordinaire  pour  la 
conatmctioii  d^nn  édifice  k  ainwter«k  Técoîe 
normale  

Loi  qui  onvre  un  crédit  pour  traTsui  k  fiiire  k 
la  biblioth^ue  de  TArsenaT  

OnDONXANCEportantconvocntîon  ducinquîème 
colle'^re  eîecînral  t^u  ïîant-Rhin  

Ordo-NNAM  H  pnrrnnt  n  j^lemeut  sur  les  comp- 
toir»; d  e  ;«cnî»!p(e  (le  In  i'anque  de  France.  .  , 

L<)j  jjoi  tant  qu'il  sera  fait  un  appel  de  «jn.îtrc- 
vingt  raille  hommes  sur  la  classe  de  i  s  4  o . . 

*  OnBomrAHGBS  qui  antortsent  rétabliaseroent 

de  communauté»  religieuaes  dana  les  corn* 
■rance y  dénomméea  •••• 
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XIV 


TITRES  DES  ORDONNANCES,  etc. 


•  •  •  •  • 


*  Ordomnancb  qn?  prescrit  la  rectification  de 

(a  route  rojale  n°  ?  i  ,  de  Paris  à  Bari*pr« .  . 

'  OnooNNANCK  r<  lativc  à  la  direction  a  donner 
à  ia  route  di*partcnirnt.ile  de  ItLaie,  n°  10, 
de  Poiit-Audeiuer  ù  Evreux  

Tablkau  du  prix  des  graio«.  Ma»  Itit 

OiDOSNAiiCB  portant  ëtablÎMeneat  d*tfcoIct 
préparatairef  de  m^decioe  et  de  phannaeic 
dans  les  Tilles  d'Attgcn»  3eeanf  on ,  Clermont 
(Puy-de-DAme),  Limogea, Marseille,  Nantes 
et  Toulouse  •  

Ordonnance  qui  classe  îes  ouvrages  du  Mont- 
Saint-Micbel ,  onmiuc  poste  uiiiiiaire,  dans 
la  deuxième  scnc  de.s  places  de  guerre. . . . 

*  QBDOM^A^<CE  qui  autorise  M.  Robert  à  ajou- 

ter à  aen  nom  celui  de  du  Gardter*  

Lcn  oui  affecte  une  somme  de  cent  quarante, 
miflionaaux  tniTanx  de  fortifications  de  Fuig? 

*  OBOORltAifCB  qui  autorise  M.  HtUit»  k  a|o«- 

ter  à  son  nom  relui  de  d'Arros  

*Ordonnancf  qui  cîrclare  d'utHîtë  publique 
îes  travaux  de  rectilication  ('t  d  approfondis- 
sèment  de  In  rivière  de  la  Brcsie,  entre  Tre'- 
port  et  la  ville  d'Eu  

'ORDuNNANCBqui  autorise  racqui^ition^aunom 
de  rÉtat  •  dTmi  terrainaitné  nied'yim ,  n*  i s. 

*  OiiDOinf  AWGBs  qui  autoriient  rétabliatement 

de  comnuuiautéB  reUgieuMB.  

*  ORDOVaAMCS  i|uî  autorise  la  conatruction 
*  d  un  pont  suspendu  aur  la  Garenne  à  fila- 


gnac  ''  Haiitc-Garoiine)  • 


I 


*  Ordonnance  qui  autonte  M.  Jtasse  àajouCcr 

à  son  nom  celui  de  Geujfron  

Ordonnancb  portant  ré  luctiou  du  droit  sur 
les  bouilles  perçu  sur  le  canal  d'Arles  à  Bouc. 

*  OlOoifliAiiCB  portant  fiiation  d'un  nourean 

droit  à  percoToir  an  paaaage  dea  baca  de 
Saléon  et  de  Ribiers  (  Haulrs^Alpes)  

*  Ordonn  ANGB  partant  fixation  des  tarifa  dea 

droits  à  percevoir  an  passa|;e  des  bacs  et 
bateaux  des  départements  de  iaUaute-Saène 
et  de  la  Loire  
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TITRES  DES  ORDONNANCES,  etc. 


Lois  rcfat 

criptions  tcrritoriaici)  

*  Ordonnance  porcani  création  d'nn  quafnènie 

cooimi5sari»it  de  police  dans  la  ville  de  Saiot- 
Etienue  (Loire)  

*  ÙKÊWnàBCEê  qui  «atorbeot  f^blisMincot 

de  fOMiMiwtét  rdigiew.  

fmcmM  hmim  sèches ,  cwigiMcor*- 
peVn  ne ,  est  MUwîaétfvrle  biretli d*£vnuige 

(Moselle)  

Obdonkanck  portant  qne  1rs  sommes  payées 
pour  les  de'penses  particulières  de^  conseils 
coloniaux,  pendant  les  exercices  i  835, 1 836. 
I8i7  ec  1838.  seruut  allouées  eu  dépense 
Mw  inrtihgtiaM  dct  pièces  justificatÎTcs. . . . 

O&DQNKAacK  qui  9um  «•  crédit 


mr i*cicfci«e  i94t,fovccwpltftfrk 
somme  «llMidc  pmir  fëCabluMBiriit  d^  pcn* 
k  Cubiac.  ..•••••••••»  ••••• 

Ordonnance quiouTre  au  ministre  des  travaux 
publics  un  crédit  extraordinaire  pour  l'ac- 
quittenieiit  ties  dépense-s  imputahies  sur  les 
produits  spécialisés  antérieurs  à  1  839   

*  OaooliKANCK  portapi  rectiûcatiop  de  routes 

d«M  Ici  d^rteaMoti  de  U  Cfcmc,  dt  la 
C^.d'Or,  dn  PiaiMiri,  de  U  llcctlU  et  de 

h  GirpQde  

*OrdonnA(k:b  portutque  la  nouvelle  jetée  est, 
du  port  de  CaUif,  prepdr»  le  noM  é^jttée 
Lom's-P/it'itppe  

*  Ordonnance  qui  maintient  définitiveuicnt 

M.  le  lieutenant  général  comte  d' AnthouarH 
dans  la  première  section  du  cadre  de  l'état- 
ma}or  générai 


ccH^  dlcecond  de  Seine-et^OÎM. 
CteoiuiAKCB  portant  rejet  du  ponnroi  formé 
par  le  censcii  municipal  d'Aire  cootro  hb 
arrêté  du  préfet  des  Landes  qui  a  prononcé 
îa  noiUté  4e  dciibéraUpns  pcieca  par  ce  oon- 
f  eU.   «•  ••••••• 
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TITRES  DES  ORDONNANCES,  eteé 


*  Ordonnance  portant  création  d'un  adjoint 

au  maire  de  la  commune  de  Ciiitcïiabeile 
(  Haute-Garonne).  

OÛioiiif  AvcB.qui  dëCerniBC  les  fonacs  ë  «nnrre 
IofW|««  let  conn  oa  tiibiiiiaiiz  Mot  appelés 
k  temer  Irar  «vis  sur  va  firofet  de  loi  on  sur 
tout  amtre  objet  d*an  inte'rét  public  

Ordonnance  qui  de'termine  la  circonscription 
de  chacune  des  faculfr's  de  me'decine,  en  ce 
qui  concerne  leur  droit  de  présentation  aux 
chtiires  vacantes  dans  les  ccoles  préparatoires 
de  médecine  et  de  pharmacie  

Okdoniiaiice  qui  fixe  les  retenues  à  exercer, 
pour  le  fonds  de  retraite,  sur  les  traitements 
des  professeurs  des  écoles  prëpontoires  de 
médecine  et  dé  pharmacie  

*  OmBOirilA1feS0  portant  fixation  des  droits  k 

percevoir  au  passapc  du  hac  établi  sur  îa  Ve- 
zèrc  à  Peyxac  (  Dordogne  ) ,  au  passage  d'eau 
sur  le  Cher,  au  Kcudit  Us  Noyers  (AHicr),  au 
passage  d'eau  du  Croisic  (  Loire-luferieure). 

Oadonnancb  qui  augmente  le  nombre  des 
él^es  des  écoles  secondaires  ecdésiastiques 
des  diocèses  d*AngonIéme«  Avtnn ,  Cambrai , 
Metx ,  Pamiers  et  Versailles  

Loi  sur  Torganisation  dn  tribnnd  de  pramière 
instance  de  la  Seine  

Ordonnance  relative  à  ia  condition  publique 
des  soic^  de  Lyon  

Ordonnance  qui  autorise  la  constmction  d'un 
pont  suspendu  sur  la  Vezère  à  Larciies  (Coi^ 
rè»e).  

Lois  qui  ouvrent  des  crédits  extraordinaires 
pour  les  dépenses  de  la  gendarmerie. • . . 

OaoOKVAUCB  qui  n^partit  entra  les  départe- 
ments du  royaume  les  quatre-vingt  mille 
hommes  de  ia  clas^r  de  t  S  10  

Ordonnanciî  qui  augmente  l'efTecuf  des  bat- 
teries à  pied  destinées  k  faire  en  Afrique  le 
service  de  i'artiUerie  

Loi  qui  ouvre  un  crédit  extraordinaire  pour 
complément  des  dépenses  secrètes  
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TITRES  DES  ORDONNANCES,  etc. 


Loi  qui  oum  dci  crédits  pour  det  lecoiin 

gcn<f  raux  

'Ordonnance  qui  autorUe  MM.  ^/ineÀrabt- 
titiicr  à  leur  nom  celui  de  Derbois. 

*  Ordonnance  qui  fixe  ie  nombre  des  huissiers 

du  tribunal  de  première  instance  séant  à 
Gtimat  (Allier)  r...  

Lon  rdfttÎTfli  à  dée  ebngeaiciitf  dt  cnreon^ 
criptient  fcrntorialet.  .......••».•«.... 

Obbov NANCt  qui  fis»  In  cotÎMtion  k  pemreér, 
pendant  lexercice  1841,  sur  lei  coupons, 
parts  on  e'rlust'es  de  bois  de  charpente,  sciage 
et  cbarronnage  flottés,  servant  à  iapproYi- 
sinnnement  de  Paris.. .',  

*  Ordonnance  portant  rectification  de  route? 

duM  ki  dépnrtcBMDto  de  Seine-et-Oise,  de 
Il  Creuse  et  de  FArdèche.  ........  i .  «  . 

TinAàu  dn  prix  des  gnifes*  àemi  I84t  •  • .  ^  • 

OiDORif  ANCB  portant  création  d'une  nouvelle 
légion  de  gendapacri»  dont  le  cheMien  est 
fixé  k  Strasbourg  

Ordonnance  portant  création  d'emplois  de 
chef  d'e.-<cadron  et  de  capitaine  dans  la  gen- 
darnicne  

OsDOKifANCE  qui  augmente  la  solde  de  la  gcn- 

*Oeooiikarcb  qui  mit^ise  rdtnMtiwatiit 
d'âne  cobum»si^  religiciiM  

*  Oaoopitarce  qui  autorise  Incottstruction  d'un 

pont  suspendu  sur  la  Garonne  à  Vordnn 

(  Tam-et-Garonnc  )  

*  Ordonnance  portant  rectification  de  routes 

départementales  et  royaîes  ,  . 

*  Ordonnance  qui  autorise  ia  constructioh 

d'un  poot  suspendu  sur  la  Garonne,  an  port 
dé  PtecM,  oonmime  de  flaioi-Léger  (  Lot- 
et-Garaone )*  ••••  

*  Orooiiiubcs  ^iii  atttofist  û  cooitrMlion  de 

deux  ptfoCs  en  maçonnerie  et  €rm.  pont  sus- 
pendu sur  la  Dordogne  k  Domme ,  Sîorac  et 
Grolëjac,  et  d'un  pont  en  maçonnerie  sur  ia 
Vescre  k  Campagne  (Dordogne). 
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XVIIJ 


TITRES  DES  ORDONNANCES,  eie. 


Loi  sur  l'expropriation  pour  cituae  d'utilitc 

publique  

0«00"iMAHCB  qui  crée  aœ  demi-compagoie 

r«niiiéta*Afir^M.«  

Loi  nItttTt  MX  doiiMie«  


OaiMNNAJICB  BV  rBff]§|HUMCiMI  f^éCMb  «î- 

fitaire  

*  Obdonnancé  qui  autorise    M.  Baudard- 

Sainte-Jeunts  à  ajouter  à  aon  nom  cciui  de 

Gaucourt  

Ordonnance  portant  conTocationducinquieine 

collège  électoral  de«  Vosges  

Ommuurcb  pôiiattt  BMâmr4tîoB  des  pBMÎoaB 


et  dBf  mtirtt  BU  eabottge 

*  ORooNVAiieBSpBrtBBi  rtotiiBBtioM  dB  roncee 

drparteraeBtalet 

*  OrdonnAnck  portant  reunion  de  comranne» 

diins  les  (Ic'parirniriits  de  i'Alii  r,  des  fiaates- 
I*yi  t"nco8  et  dr  Scine-el-Mariie  

*  Ouuu.N'NANCK  qui  fixe  lo  nouveau  tarif  des 
drpilB  à  perce  voir,  aux  passages  de  GneHr»- 
taie  et  dB  U  MBilienje  (  SeioB^nférieBra). 

*  OtoQVHAVCM  qm  B^nnriirpt  i'éCBbliaicBMiit 

dB-BBBWnManféf  iBlifieom.  

*0B009NANCBf  pBitiMt  lup^iBiBa  des  fon- 
dallBn»  de  bourses  attribuées  aux  villes  de 
Valopnes  [  Manche),  dans  le  roUi-ir  royal 
de  C«cn,  et  de  V'ci idoine  (  Loir-el-Cher  ) 
daui  le  collège  royal  ii  Oi  lcan'«  

Loi  portani  qu  il  scr<i  fait ,  rti  I842  ,  un  appel. 
d«  qu4tre-viBgl  mille  hommee  nir  U  cIbImb  J 
Ib  tMl 

Loi  qui  over»  un  Bvddic  eddilioanel  fB«r  îté 

I  eQ4iop9  loiUlMm  k  liquider  en  1 84  i  

Loi  qui  «BvreaB  crddii  d«  deux  million*  cinq 
cent  mill*  fraBcs  désiM  à  BBnfidlBB  k  re- 
monte de  la  cavalerie  

OroONNAMI  E  concei  nanl  les  eludiant.s  en  mé- 

*  deciiie  e(  en  |>iiui  uiacir  uilfiiis  dans  le  service 
de  saule  miliua  i.-  ,  . 
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4ê. 


Idem, 


21. 


22. 


*  OnooNNANCE  portant  créaiiou  «Tuo  commi*- 
iariat  de  police  pour  le  chcoini  de  fer  de  U 
Gnode-Combe  à  Beiiiicatre, 
OiDoifiiARCE  porunt  fixation  Un  droit  à  per- 
cevoir pour  les  bouilles  sur  le  eoBol  lotdnJ 

à  la  Loire,  de  Digoin  k  Briare  

Ordonnance  qui  instime  dcttx  jiifUceft  de  faix 


en  Aîjime, 


'  Oroo?(MANC£  qui  impose  un  tarif  au  feruiier 
du  passage  d  eau  de  Ueauiieu  (Loiret),  pour 
les  taxes  des  voitures  

*  Qkdon  s  AHCBportaut  fixation  d  wi  fiyrif  «nique 
des  droits  à  percevoir  au  passage  des  bacs  et 
bateaux  fitu^  dana  le  dépananent  des  Ar- 
dennes.  •••••••  ••%••«•• 

*  Oroonnance  qui  niodrfie  ie  tarifdes  passages 
d'eau  du  dcpartciuetit  de  fa  Drôme  

Ordonnancl  qui  ouvre  le  porl  du  Havre  a  l'im- 
portatiun  des  fils  de  laine  ioogue  peignée, 

écrus,  retors,  etc  ^ ..... . 

qui  fixe  iî  cinquante  pour  oeni 
la  proportion  Hinilès.de  palme  ou  de  eoco» 
poiur  (a  restitution  du  droit  d'entrée  m,  Tex- 

rortation  des  savons  fabriqiiés  avec  lesditcs 
uiles  

Ordonnance  relative  à  l'imporiattondespiarrc» 
Ciîrairps  dues  L(  ossincs  

*  Oruonnanci;  poi  idut  suppression  ducdunnis' 
fanât  de  police  de  la  commune  du  i^us^age 
(  Lot-f  t-Oarbnne  ) ,  et  création  dAn  gomntis- 
^*at  k  Cordôii  (  Ain ).  .,....•.••••••,«• 

*  OiiDOSiliAiiCK  i^n!  dcriare  d*uulitë  publique 
il'  côôstrûctiôn  d*ûn  pont  suspendu  sur  le 

entre  Cblssaj  et  Saiai -Georges (Loir- 
et Cher;   .  

Lois  c^\v.  aut  irisent  le  d(  partement  des  Ar 
dennes  à  conlr::cfi  r  un  einpiunt  et  h  s'impo- 
ser exiraordinaireuieni ,  et  icâ  deparieuienis 
de  Li  Charente,  de  1^  Loire,  de  la  Mayenne,, 
du  Hhéne  et  de  1%  lla1^e-Vi(*Ane  bsl^paatr 

«xjtraordioairement.  

dnodbk'AJiCB  portant*  regtemtpnt  sur  Im  en- 
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TITBBS  DES  ORDONNANCES  t  cte. 


quthes  administratives  qui  doivent  prcct  der 
l'application  îles  dispositions  de  la  loi  du 
t7  ayril  1838,  relative  aux  miaes  inondccs 
•a  nenacées  dlnondatioo  

*  OmiNm  ffANGi  porttot  reeiiActtioD  dHmeroute 

d^partiemeiitde   

*  OnooitifARCB  qui  autorise  rétablissement  de 

deux  sœurs  de  la  Providence  daua  la  com- 
mune de  Savi^nv  r  Hante-Marne ^  

Ordonnancf.  portHnt  convocation  du  deuxième 
collège  électoral  de  Mainc-et-ï-oire  

OaDOMNANCE  portant  proclamation  des  brevets 
d*iiiveotion  délivres  pendant  le  premier  tri- 
mestre de  1841  

Taslsao  du  prix  det  gnàna.  Mai  1 14 1  

Obdonnance  qui  règle  le  mode  d'appUcatioa 
dn  droit  d'entrée  sur  les  fib  de  lin  et  de 

cîianvre  retors.  •«•••  •  

ORUONpfANCEportant  conTocation  da  qnatrièkue 
collège  de  la  Sarthc  ?   .  . 

Loi  sur  les  ventes  judiciaires  de  biens  im- 
uieubics.  

DiDOlf  NAiccB  qui  affecte  au  senriee  de  Tadmi- 
nistratibn  des  contributions  indirectes  le  ma- 
casin  à  poudres  de  Loi^ont  pris  Bordeaux 
(Gironde).. ...  ;  

OnooivNANCE  qui  affecte  définitivement  au  scr- 
TÎce  de  Tadministration  des  contributions  in- 
direcies  un  terrain  domanial  flis  commune 
des  Sablons  ((»ironde}  , 

*OaDONNANCE  portant  création  d'un  conimissa- 
riat  de  police  dans  la  commune  de  Murigny 
(Saône-tt-Loire).  

Loi  ^ui  oum  un  crédit  pour  rangmentation  de 
in  cavalerie  de  la  garde  municipale  de  Paris. 
't4>l  -qat  accorde  des  crédits  supplémentaires  et 
extraordinaires  pour  les  dépenses  de  fexer- 
cice  1840  et  des  exorcnes  clos  

Ordonnance  portant  autorisation  de  la  com- 
munauté' hospitalière  et  enseignante  des 
sœurs  de  Saint-Andre'  établie  \k  Sevignac 
(Basses-Py renées). ,  
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ITTRES  DES  ORDONNANCES»  etc. 


ORDONMAljk^E  qui  au(ori«e  ia  d(flivrance  «T'un 
B<mTc{  a-compie  aux  ayanu  droit  à  iiudem- 

■itë  mezicame  « 

Loi  «pit  ouvre  det  cr^cQte  supplementairci  et 

rxtmrdîiHurei  inr  Tezercice  1 84 1  

qui  crife  on  nouvel  adjoint  au 
maire  de  la  comniine  de  Saiiit*Pierre 

tremont  (  Isi'rr  ^  

Loi  qui  proroge  celles  des  21  avril  1  832, 
1""  mai  1831  et  2  4  juillet  1  83  9  relative  aux 

cir.inpcr.s  r«  rugi»'»  ,  

Loi  qui  approuve  un  échange  d'imiueubles 
cotre  FEtat  et  ladame^oiisofli..  ,•..««.. 
Lot  qui  approuve  no  échange  d^imsieiible» 

entre  fÉut  et  le  sieur  Frappât»  

Loi  qui  ouvrr  un  rrrJir  additionnel  au  budget 
de  la  Chambre  des  Disputés  pour  TexerciGe 

1810  

Loi  qui  autorise  fa  vente  de  pi oprit-tt-'s  iujnio- 
bilii-res  faîiant  partie  de  la  dotation  de  M.  le 
vicomte  Delamalle  et  le  remploi  en  iutnieu- 
bles  QU  en  reutes  du  prix  de  ces  propric'tes. 
Lot  qui  ouvre  un  crédit  peur  la  célabration  du 
oniième  anniversaire  des  ioume'es  de  Juill et 

Siso  •  

Loi  4|m  ouvre  un  crédit  supplémentaire  pour 
secoors  aux  étrangers  réfugiés  <  n  France.. . 
Lois  qui  autorisent  plusieurs  départements  à 

s'imposer  extraordmaircnient   *  

Lois  qui  autoriseitt  plusieurs  vUles  ii  contrac- 
ter des  emprunts  

Lois  relatives  à  des  changements  de  circons- 

crip lions  tefricorialci,  

Lot  qui  ouvre  un  crédit  pour  U  réparatiom  des 
dommages  causés  aux  voies  ntvf {tables,  ainsi 
qu'aux  dignes  et  (evi-es  (pii  bordeplies  ri- 
vières par  fa  crucet  le  Jeb«u  J*^  nrcntdeieaox. 
Loi  qui  ouvre  un  ere'ilit  extraor.Iinaire  pour 
raclièvcmeot  des  travaux  de  riiôtel  du  ^uai 

d'Orsay  , 

Loi  qui  augmente  la  durée  de  lu  concession  du 
clicmin  de  fer  de  Bordeaux  il  la  Teste  
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48. 
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TITRES  DES  ORDONNANCfiÂ.  de* 


r-i — 


OsiiMiirAircB  qui  établit  écttle  prépara- 
tDÏtt  ét  méètéiùit  et  ét  phtmitcie  dans  là 

tHIede  Lyon  '. 

Idtfn  dans  la  rlHe  Airas  

Lot  wr  la  ra^oiisabilitë  des  propriétaires  de 

navires  

Ordonnances  quiBxeut  le  nombre  désavoues 
près  les  tribunaux  de  prcnii»  re  instance  d'A- 
Qiiens,  d'Ancenis,  de  Cahors  et  de  Saint- 

Mihiel  

*  OftoomrAiroB  portant  réimioti  de  eommiiiies 
daof  les  départaments  de  Loi-et^Gàroiitie , 
fa^BasseS'PvréoéeSy  de  Seine^-Manie ,  de 
f  ATeyroa,  da  Lot,  du  Gard  et  de  Loir-ct- 

Cher  ,  

Loi  relative  à  ÏV'tahli<«!ement  de  deux  nouveaux 
services  de  paquebot»  à  vapeur  sur  la  Médi- 
terranée  

L04  qui  ouvre  au  ministre  de  !a  marine  un  cré- 
ait de  dnq  millions  cent  vingt-quatre  mHie 
ftaîq  cents  francs  sur  rexerciee  t64 1 ,  et 

un  crédit  de  ctii<|  inifllons  efalq  cent 
^uatrn-^gl-sept  niillo  ftmncè  Éorfesercfé^ 
|S4b.  

OaDOfffiAlfOB  concernant  îa  répartition  du 
fonds  commun  afFccté  aux  travaux  de  cons- 
truction des  cdffices  départementaux  d'inté 
tH  général  et  aux  ouvrages  d'art  sur  les 
routes  départementales  pendant  {'exercice 
$841  ....t  


dos 
Bn^i; 


8t9 


821 


(i 


Loi  sor  Forganisation  de  féta«-àia]er  ^énéraf 
de  ravinée  varif è.  


Loi  qui  ouvre  un  crédit  extraordinaire  pour  les 
|nus  finstailation  de  M.  lie  BomUd,  promu 
tucardinaiat  

Ordonnanci-;  portant  formation  d'un  comité 
consultatif  d'c'tat-major. .  .  . 

ORpdNKANCE  qui  fixe  la  solde 

nérainx  de  la  seconde  section  du  cadre  de 
Xim  major  général  de  l'année  natale. .  • . 

Oain^Maïf»  portant  6scatTon  de^  prix  détente 

^  |os  pondvea  roytiei  en  Algérie' 
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9t3 


8^1 

^1  i 

I 
I 

Kl  I 

840 
8^6 


8t6 

•ao 

èt>5 


811 


81.9 


S09 

•  « 

817 

W 

848 


Digili^uG  by  Google 


•  •  • 

Xlllj 


OAtES 


A5  Jutn. 


lé 


TiraBS  m»  oedonkances,  etc. 


loi  relative  au  régime  financier  de  U  Marti 
nique ,  de  la  Guadeloupe,  de  U  Guyane  fran- 
Çaife  et  de  Bourbon  

Loi  qui  ourre  deux  crédits  pour  les  dépenses  de 
ii  truuiition  des  restes  mortels  de  i  empe- 
reur NtfoUtm  «t  4e  b  «Mwlractioa  de  son 


Un.      ooTre  wi  onédit  po w  It  tnuport  et  la 

pose  de  la  statue  de  ''rr^frrmir  ffî^f ofrfwi  WT 
la  cofonne  de  Boulogne  

Ordonnance  qui  maintient  M.  îe  liealenaiit 
^aéral  comte  de  Colbert  dans  la  première 
section  du  cadre  deiat-major  pcncrai  

Jxii  kur  les  ventes  aux  enchères  des  marclian- 
difcs  neuves  

Loi  <|w  albnw,  wmttmimtmm  1 94 1 ,  un  crédit 
MnifdMitBire  pour  k  d^«Mt  vënltant  de 
ia  nomTcifo  i^yniMlioB  da  déftrtemaiit  de 
U  Seioe«.,  ,  •  

Lmi  ^foi.  tateriient  onze  départemcate  ^  s'im- 
poser extraerdimaiwiept  •«  à  coatracttr  des 

emprunts  

Lois  qui  autorisent  treize  villes  îi  contracter  des 

empruotâ  ou  à  s'iiuposer  extraordiuairemeat. 
Leia  reladret  à  .des  changements  de  circoas- 

criptioi)s  tern^ûrialet ,  «.«  

Lmi  ^aiaaii  vm  eaïuia  dp  quatre  ctni  mille 

franoi  aw  f^aMftiona  dt  ia  aatMbaie  de 

TrojLet,  

Ordonnance  portant  autoriiation  de  la  com- 
munauté des  sœurs  du  tiers  ordre  de  Sui^- 
Doiuinique  établie  à  âjûat-JdarUB'diee-ûiBtes 
(i^uy-a^Dônn)  

OrdonnanxK  qui  autorise  rétablissement  au 
Pu)  (tfaatt-Loirc),  d'une  communauté  de 
MBiin  de  Saint-Vincenl-de-PaiiI.. .  •  

Loi  cencemant  lea  lacnnci  des  routes  d^parte- 


Loi  portant  fixation  du  bodgiet  des  d^enses 

de  Texercice  1842  

Loi  portant  Tixation  du  budget  des  recettes  de 
l'exercice  i64S..«.  
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TITRES  ©ES  ORDONNANCES,  etc. 


Lot  fur  la  trmvanz  puMîci  extraordinaires 


Loi  qui  prorofîe  le  di-Iai  fixe  par  Tarticle  G  de  la 
loi  du  3  juillet  18^0  sur  les  sucres.^  

Loi  qui  approuve  un  échange  entre  l'Etat  et  les 
sieurs  Lahirigntfen  

Loi  sur  le  traité  de  commerce  et  de  navigatioa 
concla  le  f  6  juillet  i8«0  entre  la  France  et 
lei  Pays-Bas  

OaoONNAKCB  portant  convocation  des  conseils 
gtfne'ranx  et  des  conselîs  d'arrondissement..  . 

Ordonnance  pour  l'exécution  du  traité  conclu 
le  î5  juillet  \S\o  entre  la  France  et  les 
Pars-Bas,  et  de  la  loi  du  2  j  juin  i  84  1 ,  re- 
lative H  ce  traite'  

OnDONMANCB  portant  règlement  sur  Texploîta- 
tton  et  la  fabrication  des  sels,  et  sur  Teolè^ 
Yeroent  et  la  eircnlation  dca«eattx  salées  et 
matières  salifères  

ORDOKNAKCEqni charge  M.  Duchiitel des  fonc- 
tions de  ministre  de  l'n<:^riculture  et  du  enni- 
lueree  pendant  i'abscnce  de  M.  Cunin-Gri- 
(iainc  

Ordonnances  qui  convoquent  le  troisième  col- 
lège électoral  da  Morbihan,  et  le  deuxième 
collège  de  la  Sarthe  

OftDONiiAiiCB  qui  Autorise  Fétoblissement  à 
Binîc  (Cdtes-du-Nord),  d'une  communauté 
de  sœurs  du  Saint-Ësprit  | . . . 

Tableau  du  prix  des  grains.  Juin  1 8^  i  .  .  . . 

OEdonnanck  qui  prescrit  la  publieatioi;  du 
traite  de  commerce  et  de  navîfxalion  conclu 
le  25  juillet  1840,  entre  la  France  et  les 
l>a)'s-fias  •  
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BULLETIN  DES  LOIS. 

N*.  783.  : 

K*9lil.  —  Loi  qui  ^uvre  un  Crédit  supplémentaire  pour  Secouiê 

aux  htrangers  réf  ugiés  en  J^ranee* 

An  palait  éet^IWtriM,  |e  17  jftaTÎcr.lSIt. 

LOUJS-PUiUPPE,  AotPES  fBAMftte,  à  toiB  présents 
et  à  irenir,  salut. 

Kous  avons  propose,  les  Cbambr^  ont  adopté,  mous 
A  TORS  oukuoiê  et  OBDOMNOMoeqiûank: 

Article  1*'. 

II  est  ouvert  au  ministre  de  Fintérietir  un  crédit  de  sept 
cent  mille  francs  (  7 00,000'),  comme  supplément  àîa  somme 
de  deux  miliions  trois  cent  cinqua  n  te  m  iile  fra  ncs  (  2 , 3  5  0 , 0  o  O  ') 
portée  aa  chapitre  xxvii  du  budget  du  ministère  de  f  inté- 
rieur, eierdee  1840,  pour  secours  aux  étrangers  réfugiés  en 
France  par  suite  d'événements  politiques. 

Article  2. 

U  aen  pourvu  aux  d^enses^autorisées  par  la  prtente  loi, 
an  moyen  des  ressources  aecordées  par  la  loi  de  finançes  dn 

10  août  1839  pour  les  besoins  de  iexercice  1840.       '  ^ 

La  présente  loi,  discutée,  délibérée  et  adoptée  par  fa 
Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés ,  et  sanctionnée 
par  nous  ce|ourd*hui ,  sera  exécutée  comme  loi  de  f£tat« 

Donnons  en  mandement  à  nos  Cours  et  Tribunaux, 
Pirâets,  Corps  administratib,  et  tous  autres,  que  les  présentes 
is  gardent  et  maintiennent ,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir, et,  pour  les  rendre  plus  notoires  à  tous,  ils  les  fassent 

VCSépie.  1 
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•         •  (i) 

publier  et  enregistrer  partout  qii  i)«s<^  Sff[^r  ^  >  C0 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours  ^  nous  y  avons  (ait  mettre 
notre  sceaii.  ^ 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  17*  jour  du  mois  de  Jan- 
vier, l'an  1841. 

LOUIS-PUlUPPE. 

Vu  et  sceUi^  du  grnd  icêieM  :  Par  le  Roî  : 

Xe  Garde  des  sceaux  de  J^rance,  Le  Ministre  Secrétaire  d'état  au  dé' 
•  .  Ministre  Secrétaire  d'état  au  dé'       jHirtemetit  de  l'intérieur. 

Signé  N.  MAaTiN  (  du  Nord  ). 


N*  9119.  —  Ordons ànce  du  Rqi  qui  Jixe ,  pour  t exercice 
•  i84i,  U  Bttdgef  des  Dépenses  administratives  dés  Cailises  ttam&r^ 
ttêsement  et  des  dépét»  ei  eomigmatiwne,  <  • 

Au  palai:>  des  Tuileries,  le  à  Janvier  1841. 

!  LOUiS4PHIEJPM:,RoiDSS  Françai»; 

Vu  l'état  detaillL'  des  dépenses  administratives^  de  fa  eaisse 
d'amortissement  et  de  celle  des  ue|>ôi  et  consij^nutions ,  présente 
et  certifie  par  le  directeur  gênerai  (;ûai^j'Ui«iucuL  ù  l^rliglu  '^1,  d« 
Fordonnanc(î  du  ^22  nuii  1810  (l); 

Vu  ravi>  motive',  ei-nn  exe,  de  ia  commission  de  survciilaiive 
instituée  près  <le  ces  e'taldissements  ; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  des  fiuanceSi 

Noos  AVONS  ORDONNÉ  et  OBDONNONS  çe  qui  suit  : 

AltT.  1^.  Le  budget  des  dépenses  administratives  de  la 

caisse  d'amortissement  et  de  ceïic  des  (îc'j  ots  et  consignations 
est  fixé,  pour  l'exercice  1841,  à  la  somuic  de  quilre  cent 
Irente-se^t  mille  quatre  cent  cinquante  francs  (  437,450^  )• 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d  état  des  finaipces.  est  cbaiigf 
de  rexëciitioii  de  la,  prc^nle  oi  Jonnaucc. 

SfffU  LOUISrPHIUPPE. 
Par  le  Roi  :  le  MùUstre  Secrétaire  d'état  des  fivmaetSp 

Signe'  HouANN. 

■  ■  I  — —  ■  '*  ——^———1         I  p— — ii^— 1^ 
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Emt  des  Dépenses  a^ministratxifcs  des  Caisses  d'amortissement  et  des 
dépôts  et  c9nsifcnarioMs,  pour  l'année  484/,  yrésenté  par  le  Directeur 
gtnéral  à  lu  Commission  de  sunfeiUanee,  en  exécutio»  de  l'article  31  de 
tOrfionnancc  roiiale  du  22  mai  1816. 


r. 


NATIRE   DES  DEPENSES. 


l'ERSONNEL. 

Fouctîon»  ^Traitement  du  dirirtcur  jçriiJ'ral   20,(KK)' 

^     nairrs     iTraitrinrDt  <Ia  dir«ctrtir  adjoint   12,0n0 

.li'galcmrnt  jTrjiteniciil  rt  indcintiit<' du  raUater  gt^iu  - 

'  insùl«és.  (    raJ  y   1B,00<) 

(Indemnité  pour  Ir<  traT.iiix  dr  \x  commission  oe  «urveillancr  

1 13|  Cai9«<>  c^utralc   37,700 


3l  ContrAIr  dr  la  cai^5^  rentralr. 


Chef  de  division  et  son  adjoint. . .  18,000' 
Burr.TU  du  grantl-livrc  rt  dc<  iWti- 

lurei»  gci.rraics   14,800 

Bureau  des  rumptr^  rouranls  arec 

le<i  reeeveur»  i;rni5raux   59,500 

Rurrau  <lc»  cun'ignatioii^.   •3d,G0O 

Barraw  des  refraire^   aG,HlO 

Bureau  ilri  rais^es   4l'cf>argiir  et  . 

de»  d<«prit*  «liv.  is   .^5,500 

Secrt'iariai  t'i  arcl»ue-i   8^00 


Coiitculieux.     \l(»|rreiui  r  liure.iu. 


G,G<tO 


17:»,G0O 


281,900 


4 
5 


3 


'     /  Ciierf  et  tmi>\o\êf        >rcond  btirean         38,900  j 

Gens  de  service  (  au  nombre  de  14  )  

Abonnernrnt  de  deux  aj^ents  de  chaago  et  Ata  Tavouri  tO,OOl) 
eotijejl  (  l,2tH) 


16,1(H) 

21,200 


MO^TANT  dc'!*  appohitemeitts. 


IJOO 


i  IndeniDitr  au  eoii1r6irur  «uppléanl  

■  riratifiratiuus   rt  indcmniits  ]H)ur  travaux  rxtraordi- 

/     naire«enl8U   3,C0O" 

T<»TAf-  de«  d<'pen!»<ii  du  personnel  

>L\TÉUIEL.  . 

r».„  à  Fourniture»  de  bureau  ,  impressions,  etc..  2.'î,000 

PrdLTeV  K'»*'  et  lumière  .'. .  /   lS,0O0 

I  Entretien  <les  bdtinienr»  et  du  mobilier.. .  .  17,000 


D*^pensrs  temporaire!),  f  Crédit  additionnel  an  budget  de  1*''<0.). .  . 

199    I  ToTAt  0|-»^.BAL  


375,000 


5.>,000 


'i3»>,tM)0 


A37,/ï.'»0 


Vu  par  la  t  umniiaaioo  de  rniTcMIamPC^ -y 
Paris,  le  21  Novembre  1840. 

Signé  RoY^  pri'siden»;  C*  o'.VjtpouT, 
-  D«  Gasoq,  b'"  Dci.BmRTt  /.  Lb- 
V£avag.  ' 


krrêti  le  préaeni  état  à  la  somme  de  quatre 
rrmt  trrntr'-aept  mille  (jua  re  ccul  ctnqu«nte 

I,  le  20  dètobre  18  lO. 
Le  ConselUer  irétnt,  Vlrrctrur  pètiérat, 
^M0a«^  J.  Fasqvibii. 

Ap^XftUïJî-  i  le  Miaisuc  Sewt  taire  d'état  des  fiaanosàê 

1, 


I 


M*  9113.  —  OiLDONNAireB  DU  Roi  reUHpê  à  torgmnâmimm 
éê  ^Aémmsêrmlmm  d$ê  CmUrUmêiom  dirêoiUé 

A«  paiftia  dci  TniitiMi,  It  8  JaiiTicr  1841* 

LOUIS-PHIUPPE,  Roi  des  Français; 

Vu  notre  ordoaiuuioe  liu  It  BOTraibra  dernier,  qui  m  nomme 
M.  Legrmnd  direoteor  général  de  Padminii tration  des  contributions 
directes  ; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  des  financeSi 

NoOi  ATOHt  Q£DOHIlé  01  OAMMIMMl  OO  ^  fnîl  : 

Art.  l*'.  L'adminislralion  des  contributions  directes  est 
dirigée  par  un  directeur  général ,  assisté  de  trois  sous-direc- 
temi  fbrmnt  avec  lui  !•  comeii  dadninîstmion,  quii  pie* 
aidera. 

2.  Le  traitement  du  directeur  gênerai  et  celui  des  sous- 
directeurs  demeurent  fixés  aux  taux  réglés  par  nos  ordon- 
nances du  5  Janvier  1831  (l)»  portant  oiganisatioB  dm 
administrations  de  finanoes. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  des  finances  est  chargé 
de  fexécution  de  la  présente  ordonnanœ. 

Sipté  LOUIS-PHIUPPE. 
Far  UKoiiU  Mmiêtf  Stcrétmtê  d'itai  du  JSmmui, 

9114.  —  Ordosnance  du  Roi  portant  confocaiitm 
du  deuxième  Collège  électoral  de  la  Dordogne* 

Au  palais  àt»  Toileries,  le  8  Janvier  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français»  i  tous  présents 
et  à  Yeiiir,  salut. 

flar  le  rapport  de  notre  ministre  seerébifre  d*état  de  rinténeor; 

Va  ka  kia  ^  U  «eplembia  lise  et  du  1 9  avril  i83i; 

Va  notre  ordonnance  da  19  décemlNne  1 840 ,  qui  a  nomme'  gon- 

(I)  a*  partie»  BelL  S?,     0»o  à  $94. 


I 


Digitized  by  Google 


B.  !!•  783.  (  5  ) 

reniear  de  l'Algérie  M.  le  iieutenaiii  gàiéml  Bugctmd»  ài^nâi  im 
h  Dordogne, 

Kei»  ▲▼•us  mmwnà  et  OBiMmuoFi  ee  qui  toil  : 

Art.  i''.  Le  deuxième  collège  électoral  darrondissement 
Al  département  de  fa  Dordogne  est  eonvoq«é  à  Kyidewil 
pour  k  1**  février  prochain,  i  feflet  d*âîre  un  député. 

î.  Notre  ministre  secrétaire  dotal  au  département  de 
rktérieur  est  ciuigé  de  iexécutioa  de  ia  présente  ordoiH 

Pftr  !•  Bol  :  U  Mnusire  Secrétaire  d'éUâ  M  dé^arUmemi 
dê  tùHirieur, 

fiigaë  T.  Dteiattu 


9115.  —  ORDONyANCE  DV  Ro  I  qui  modifie  U  Tmfif 
des  DroiU  dé  mavigtuiim  iiabUê  sur  le  Canal  de  Lu^im. 

Au  paUU  4m  TnikriM»  b  È  »femhn  1S40. 

LOUIS-PHILIPPË,  Roi  dea  Français,  à  tous  présenu 
ei  s  venir,  salut. 

Sar  le  rapport  de  noire  ministre  secsreuire  d'clat  des  traranx 

publics  ; 

Va  le  tarif  annexe  au  cahier  des  charges  de  Tt-ntreprise  des  tra- 
▼aux  de  reconstruction  de  IVclusc  du  canal  de  Lueon  ;  ensemble 
rordoooaiice  rovaic  du  19  mai  1834  (1),  portant  approbation  de 
fadjudication  de  ladite  entreprise,  faice  au  sieur  Daviau  moyen"» 
oant  la  jouissance,  dorant  quarante- quatre  aoa,  du  droit  de  péage 
par  le  tarif  ; 

Va  la  demande,  en  date  du  3  avril  1840,  présentée  parie  sieur 
Davtau,  à  TefFet  d'obtenir  rinterpréiation  dudit  tarif  ; 

Vu  îes  rapports  et  avis  des  ingénieurs  des  li  et  IS  mai  suireut} 
ensenibie  Tavit  dn  pre'fet,  en  date  du  %Q  dn  même  mois; 

Vu  Favis  do  conseil  des  ponts  et  ebeossées»  de  te  fuin  sutrant; 

Notre  Conseil  d*étet  entendu,  , 

Nous  AToifs  cBDomiB  et  oRDONKozcs  ee  qui  suit  : 

Aet.       Le  di:oit  à  percevoir  snr  les  mardiindises  tuas» 


(0  Foit  ci-après. 
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péftêtêlpÊir  ië  citml'Ae^  Lvéoit  ft*appliqiim  m  tonnage  rïël' 
desdites  marchandises  et  non  au  tonnage  accuse  par  la  patente 

de  jauge.     •  "**     •       •  ' 

S.  Le  tonnage  accusé  par  ladite  patente  ne  servira  de 
rlffa.à  k  percqatîon  que  pour  les  bMmentasur  lest: 

Les  bâtiments  S  charge  incomplète,  c*est-à-dire  dont  le 
clkâr^uient  efîcrîif  serait  inférieur  à  là  patente' de  jauf^e, 
devront  payer  ie  droit  de  un  franc  cinquante  centimes  iiur  ie 
tonnage  réel  des  marchandises  transportées,  et  ie  droit  de 
soixante  et  quinze  centimes  sur  le  tonnage  complémentaire 
accusé  par  ladite  patente. 

3L  Notre  nlînittre  secrétaire  d  état  au  département  des 

travaux  publics  est  charge  de  i'execulion  de  la  présente  or- 
donnance. 

Signé  U)Ul^PUiUPP£. 

Pu*  ie  Roi  :  le  Ministre  Secrétaire  d'état  a»  département 
■  des  tramas  pahKbé, 

  .  SpiéJ.B.Tmf. 


N**  9116.  —  OfU)oyyAycE*  relative  n  la  reconstruction 
de  Écluse  dit'  Ckmai  de  Luçon*  ' 

.  LOUIS,  etc.  •  . 

Sur  Tr  rap)lêrt  de  noire  mioistre  secrétaftrè  d'état  4il  défjartcHitent 

de  l'intérieur; 

Vu  lé  procès-verbal  du  ts  mars  côrr$tàtant  fë$  opè'nttioiiii' 
faîtes  à  la  préfecture  du  département  de  lu  Vendée  pour  f^arvèpi^ 
à  l'ftdjûdication  dé  la  concfssibn  fiyftnt  |)(mr  bbjct  la  reconstt^ctlou 
de  recluse  du  caoai  de  Luçon  et  i'exécuilon  des  autres  thîri^tir 

Vu  l'article  9  de  là  Idf  dès  flnaiiceà  dd  10  Uial  idSd  ; 
Kotre  Cenaeif  d'ëtat  entendd ,  ' 

Nous  AVONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  ce  qui  suit  : 

Art.  1*'.  L'adjudication  de  la  concession  aj^ant  pour  obj[et  la 


•  ^  fleUe  «dyauaatof  cit<e  étm  la  piétédeum?  n'afait  jiw  M  iaaéMiu 
Bidieliii  des  loif.  :  >  • 
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rKonstnictî^lP  de  recluse  «îti  canal  do  Luron  et  rcxc(Mi(ion  cfairtrM 
travaux  accessoires,  luito  et  passée,  le  lo  mars  1824,  par  le  préfet 
du  département  tle  la  Vendée  au  sieur  Daviau,  est  approuvée. 

Tomes  les  clauses  et  conciitions  contenues  au  cahier  de  charges 
Te\&te  dans  le  procùs-verbai  d'adjudicaiioa  recevront  leur  pleine  et 
entière  exécution. 

2.  Le  cahier  des  charges  et  le  procès-verb«I  d^adiudication, 
aÎBsr  que  les  pièces  j  relatées,  demeureront  annexes  à  la  présente 
ordonnance. 

3.  Notre  nuDistre  secreïairè  d^etat  au  département  de  Intérieur 
ttn  ckargé  dm  F cKécation  die  f*  pmenie  ordimiN|ec«.  , 

Signé  LOUIS. 

Par  le  Roi  :  le  Ministre  Secrétaire  d'état  au  déparlement 
de  l'intérieur. 

Signé  Coaitiis. 


91 17.  —  0U>0NHANCB  DU  Roi  conccmfint  ÏCB  Marins  et 

Owriên  non  îneorpoiriê  empUtfés  da$u  lÉiMissememê  dê  la 
MÊmnmê  k  ktdrtt, 

A  Parii«  le  %1  D^embre  1840. 

Lbnlâ-PltlLn^I^E,  Aoî  des  Ï^hâkçais; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département 
de  la  manne  et  des  colonies, 

Nous  ATbiis  OKDcmif B  et  oitooifiioNi  ce  qtfl  sort  : 

Art.  i'^  Les  disposkion^de  iordonnar^co  royale  du  &  dé- 
cembre 1890  (i),  poftmt  création  de  bataiKoîis  et  de  com- 
pai^nies  d'ouvriers  militaires  (fans  les  ports  i  sont  applicables 

aux  ninrins  et  oiivrifMS  non  incorporés  employés  dans  ittu» 
bij&seoient  de  la  marine  à  Indret* 

2.  H  sera  fermé  dans  cet  étabUssenent  nn  baitîMe  Ha- 

tailfon,  cjui  sera  soumis  pour  son  organisation  et  son  service 
aux  régies  tfacces  dans^^ordoooaiice  ci>de<su&  citée».  - 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d'étàt  au  dépariemoht.  la 


(i)  l«  pircie,  Bafl.  40»  vfi  »9». 
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marine  et  des  colonies  est  chargé  de  f  exécution  présente 
ordonnanoe. 

Signi  LOUIS-PHIUPPB. 
Paie  le  Roi  :  le  MMirt  SeerUmirê  à'iUU  dê  Im  wmrmm 

Signd  Aroinl  DuFiMii. 

9118.  —  Ordonnancs  dc  Roi  qui  divise  la  Légion 
étrangère  en  deux  Régiments. 

A  Paris,  le  30  Décembre  1840. 

LOUIS-PHILIPPË,  Roi  des  Français,  à  tous  prémts 
et  â  venir,  salut.  ' 

Va  la  loi  du  9  mars  1831  (l); 

Vu  nos  ordonnances  di's  10  mnrs  1831  (2),  16  décembre 
1835  (3),  1"  octobre  1839  (4)  et  28  août  1840  (5); 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  du  la  guerre. 

Nous  AVONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  ce  qul  fluic 

Aat.  1^'.  La  icgion  étrangère  sera  divisée  en  deax  régi- 
ments qui  prendront  la  dénomination  de  /"et  de^*  régiment 
de  la  Icgion  étrangère . 

2.  Chacun  de  ces  r^iments  sera  composé  d'un  état-major» 
dune  compagnie  hors  rang  et  de  trois  bataillons,  cooformé- 
ment  aU  tabfeau  ci-après ,  savoir  : 

Colonol   1 

Lieuteuani-coloiici   1 

1  Chefs  de  bataillon  ,       sj  • 

[Major  •  i| 

^fndMit^-majon   s 

'  Trésorier  1>  IS' 

major.  | officier  ifhabincmem.   i 

J Adjoint  an  trésorier.  ••••   i| 

^1  I  Porte-drapeau.  l 

^\  I  Clururgien-major  •••••••••  1 

Q  j  '  Cliiriirgiens  aides-majors. .   1 

des      ^Capitaines   S  4 

compa-  < Lieutenants   î4>  7t^ 

gniet.  (Sotia>IienteiuiBtt   t^\ 

(l)      partie,  BuH.  tS,  ii<»  SS. 
(s)  i«  partîet  Bail.  52 ,  n»  i  s  1 3. 
(3)  2«  partie,  i »  section»  AOL  sat,il^ailU 

(a)  Bull.  685,  8246. 

(#)  filUL7SS,B»SSIS*  '  ' 


de  Tctat- 


se 
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(Adindanti 
Tamî)our-major. 


(  •  ) 


ipetrt  f'fat-'  Caporaux-tambour»..  •  •  •  • 
X.    i  Caporal-sappur  et  sapears 
'  Musiciens,  dont  un  chef. . 
Sergent-major  ya^emeitre 


•1 

t| 
S' 

t7 

t 


^  IGwit-Bagasia  AMiMMal   t 


a  J  Mature 

^  i^faît^e  armui 

i  I Maître  taiHeor*  »••••*•••••«••• 
Maître  c«rdoaiiMr*«..  • 

Fourrier  

Second  sccre'taire  du  trésorier  

Secre'taire  de  l'officier  d'armement. . 
Premier  oayrier  armurier. 
g.  ]  Prenyên  oimicn  tiiilawi  • 


Ouvriers  armwienu. 

Onvrien  ImHcw»  

Ouvriers  cordonnien  

Secrétaires  diMoUMi»  dumaioryClt. 


9 
O 


\Enrant  de  troupe. 
/Sergents-majors, 


1 
t 

t| 

I 

t{ 

t 

1 

4i 
t| 
tl 
11 
•I 

43 

S6 
4 

« 


de»  coia- 
pa^nies 
délite. 


Sergenu   t4 

Foumer*  .  • .   

Capor«wt   

Grmidiiju.  «1  voltfgeuiv  (#•  par 

Tambomrs  •••••«•••••• 

Enfante  de  treape* 

^Sergenti-mi^oC»,   


6 

»«r  êè\ 

•  •  S7ol 
11 

l Sergents.  73 

de»  rom-  ^Fourriers...*  18 

palmes  'Caporaux   1A4 

'^da  centre.  JFusitiers  (09  par  compagnie).. ......  l»78ll 

f  TnnWim.  

\EiiliBtode  ti«vp«.«;.,,,   têi 


47 


105 


Mit 


•7t 


1,088 


Total  été  oficîctt*  itnii  •gywi,  caposus  H  wUaii^*  •  JfO0« 
La  force  de  chaque  bataMIon  sera  par  conaëquent  de  : 

/Cber4»UldBeÉ  

^.  .      .  1  AdjudaB^MÉDr*  •«•••••••••••••«• 

Etat-maior  .       .  T 
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Qftcien.^Lîentemits..    •}  t4' 

/Scr|^ent-s-iria|ors  ..j. ••••••••••••••  9^ 

I  Serpent-*.  .  .  *  t  ;   32 

4-Paurrîers   8i 

jCttporItfjl . .  J . . .  :   64I 

j    fiagme>  ;  ;  ;  %  v  V  ^  V  ^ .     .~  i .  V.' . .  •  •>  1 9o( 

Jl?iiMlflm<M'ptt'iMHM^^  »9 

[  Tambour»  et  eimollf  rîV  i  r^VfrVV.  U 
\&ifiuté>de  troojlè. . '.'/.^t:  i  ^ .  •  i  • . .  •  4. 


ToTlLpoiir  au  btuiHon. ^.  919 


Et  )a  forcer  de  chacqae  compagaic  sera,  savoir 


{   .<?4i*>«*  .  .  " 

Capitaine. .  .••«#•••........•      |  t 

Lieutenant....,^,  .  1.  «••«•••«•  I 

Sous-Iieutenani.  ,  •                    l    t 

Sergent-major..«  ........  •    .1   1 

8ergent|  ^  ,a   4 

Soldats)  .  •  •  •  .^^  •  •  •  •         .  9JI  ^  .•,•.•••» ■ 

Tamboèrs  ou  clf^roQS*^ ««^      9  •••••^^(«•••••«  Il 


«       •       ■     .     .  ^ 

3.  Les  ëtrafngers  ne  seront  admis  d.'ïiis  fes  #^ifnents  de  la 
légion  ëtiai^^  qiien.  cqnira^çteÂi  ûn  €xi^^m4nt.,4^.  cinq 
ans.         •  *   

4.  Touteâ  !es  dispositions  contraires  à  la  présenté  ordon- 
nance sont  ét  JemeurcAtabfogéês. . .         ^*  .. 

-"ér-Notre  ministre  secrétaire  d'état  de  la  guerre  est  duargé 
i&  l'exëcttCityé  lié  H  fhrëséirfe  (ffdànhàntë:  ' 


 ■■■HÉi^v'it^r'"' 


Digitized  by  Google 


8.11*783.  (  ) 

1°  Que  .M.  Pierre ,  ne  à  Abbeville  (  Somme),  le  33  septembre 
1813.  demeurant  À  M  autorisé  à  afoiuer  à  »amBom  oàkm 

f*  Que  rimp^trâift  ne  ptfdrlti,  le  pourvoir  devant  les  trîtMi* 
Mn,  poar  faire  o[>erer  sur  fes  registres  de  Fétat  civil  les  cbao* 
^emeots  resnltant  de  la  présente  ordonnance,  qu'après  Cexpiratidir 
éà  ^àù.  ù\é  |Mr  les  arttd^  0  et  8  de  la  ioi  du  1 1  giermîMl 
an  XI,  et  en  justifiant  qu  aucune  opposition  n'a  €tm  Isi 
ie  Aoi  ea  fw  CMMeil         (  if^  Mm  iê40.)^ 


N*  9110.  —  OaoôKKAKOÈ  ]>o  Rôt  ptmkhi  : 

Art.  f .  A  dater  de  in  publieation  de  Ifl  prfÀenK|  ordonnafteff, 
le  urif  perea  an  pont  de  la  Bnsse-Charne,  à  Angers  (  Mt^nt-éi- 
Loire),  est  modihe  ainsi  qu'il  suit  : 

C6a<]ue  personne  à  pied  •'éi* 

Cfaeral ou  lua&ei» et  i€  cavaiiè^»  .i. •  4 • 

/c/m  ,  en  bisse   charge' ou  noo.»  .  0  05 

Ane  ou  anesse,  cbargé  oanoa*  ••••>•«•••«•••••«••••««••  •  0  02 

Boeuf  ou  vacVie  é.....j.é..  D  05 

Veau  on  porc  i  :  O  02  l/t 

Moaiflii,  hrebiâ,  6ouc,  chèvre  ou  ciicvreau,  cadion  de  laiL. ...  0  01 

i  tm  cliaTal ,  coudocteur  compris  «••••••ia.*.  a  A** 

•  deax  cbeTaav  «te  «.•••t  ««-r»*.  0»  f  * 

/^,itwii  Apiaiia<  jijpi.^  ••««.^«'••.'•..«  o  41^ 

^•'•■t  de  TîUe  «atpénaue  à  quatre  raves,  irsinée  p«r  dea 

bof&meç  ou  par  un  cheral,  ceadoetenr  compris.  «y^Ofî 

fdtm ,  3  Jrnt  cfievâùx ,  idèm,  6  3d 

l'^'-rt ,  a  trois  chetaux ,  ident  .*-..*...'.;,,.•  6  40 

Jdem,  à  quatre  chevaux,  xdtm  1  , ,  0  60 

LliÀiic  lîi.  posîe  ou  ilfifgeijce,  à  deu.t  roues  cl  a  deu.t  clievaii:^ , 
Je  posuiion  cuuipriâ  ci  le  rctoul"deâ  chevaux  pîed  lèvd   0  40 

idtm,km^&t}^tS9^.,   0  60  '  ^ 

V«am|l4|agttrere^,ati  dilifteeti  )»A«ilâciM^av  v. 

kpostillMCieiapnf  4.îpretoai(da«cMvWP^  • 

trois  cîieyaiix, ûfèçi*  ^ •,•« t  ia  «  p  7,^. 

'na, V  q aatre  clîeVaiix ,  iâtm  •'.'•••,•.••,••«••.»••«•.•  Q  fO 

tîl  c6kVai»z,  ûfem., . . .'  1      .1  •  î  dit   '  * 


AViK.  Lél*]ro^i^eui^  iîf/ pi^éron^  *        ,  ,^ 

^  j'M.'l'ouCé  personne  passant  en  idliare  ne  ^miiâ  d'Âlfrè'  '  ^ 

1  Safics,  àttèfc  4ç  déiix  <;^cvaax,  cokctàc'ie]^  coin 
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(  lî  ) 

Charrette  ordinaire  de  ct]ii|Migac,  à  un  ciieT«I  »€AiidBcti«Br  cm« 

pris  o'lO<= 

Idem,  à  dcrux  chevaux  on  mulets,  idem   0  IS 

Jdem,  à  une  paire  de  bœui»,  idem,  #.  o  lO 

/4lM,àlNiiclMV«wwftmiilfli(mdmp«îfffde  bœofc  o  to 

iétm,  à  ma  àac  on  iiieiee,  idnm  0  10 

Velhire  de  roulage  k  demx  rouée,  à  na  cberat,  condocteor  com- 
pris •••••••  0  io 

Idem ,  k  deux  che?Ém ,  idem  •  o  15 

/(/em,  à  trois  cbevaux,  lirffm  o  40 

Jdem,  à  quatre  chevaux,  idem  •  o  fO 

Chariot  de  roulage  à  quatre  rouée,  à  un  chcTai,  conducteur  com- 
pris  0  S5 

Jdem,  à  deux  chevaux,  idem   0  So 

Idem,  à  trois  chevaux,  idem  •   o  40 

Idem ,  à  oneCre efaeTiax,  idem*   O  io 

yeîfto  4m  veoi^e,  quelle  que  aoileoA  espèce,  k  vide,  att«fée 

d\iB  cheval,  Kidnetenr  eonprit  0  fO 

Idem ,  de  deux  cheTaax,  idem  •«••  ••••••••  0  ift 

Jdem ,  de  trois  chevaux ,  xékm  •  •  0  tO 

Jdem,  de  quatre  chevaux,  idem   O  Si 

Charrette  ordinaire  de  campagne,  à  vide,  attelée  d'un  cheval  ou 

mulet,  et  le  conducteur  ••••  0  10 

Jdem,  atleirc  d'une  paire  de  Ituiuft,  idem   o  10 

Jdem,  atteitic  de  deux  chevaux  ou  mulets,  idem   u  li 

iém,  atteide  de  deux  pakee  de  borafii ,  troie  ebevaus  ou  muleui , 

âdmm^  •  o  if 

Jdem ,  atteldt  £wm  éoa  oa  êa eeie ,  iâmm   •  00» 

Chaque  chmi  ou  ondet,  paire  de  henifii,  iae  ou  Anaiw  atiaftf , 
•c  excédant  le  oeaihTe  portd  dans  les  anidet  prtfeddeiita» 
pajeta,  acrifar  : 

Cheval,  malet  ou  pefre  de  hœufe.  t.. •••••.«  0  OS 

Ane  e«  ftucaie'  0  oi  l/t 

Traliican,  attcld  d'un  eheval  ou  mulet,  eu  d^uie  paire  de  horaâ^ 

et  le  conducteur.  •  ••••••  o  to 

Petite  brouette  oii  charrette  h  bras,  traînée  par  un  homme.. ....  o  07  l/l 

Jdmm ,  trajnée par  deux  hommes..    0  lo 


t.  Seroal  tarmoto  dm  droilt  4e  péage,  le  prâet  da  dtfpofte- 
MDtf  le  Mwpraei  de  PerroiiéiMe^ieat,  les  mgéoiean  et  cou- 
daddift  des  ponli  et  chaaieoei,  les  agents  vo/en,  les  employés 
dm  coiittibiitioiis  hidirectes,  les  agenU  forestiers  9  les  preDoses  des 
doaanes/les  empfojrà  des  lignes  tâeffraphiqaes,  la  gendariDarie» 
dans  Pezerdce  de  leurs  fonetions;  tes  mtutatres  de  tout  gnulo 
▼ojageaat  en  corps  on  séparemènti  à  charge  par  anx,  dans  oa 
dernier  cas,  de  présenter  «ne  fenifle  de  tonte  on  nn  ordre  de  ser- 
mai  bs'etarrierr  dn  Gonremement^  les  malles-postes»  Us  fao- 
iMn^supl«R^^l  i<vml>.  .Wri^  .4^  P  fKWî  les  eloTe^ 
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Alt  i  Keoit  aounimoale  oo  «i  meMPlt»  tet  pérèmii,  ieenili 
et  cMAnoéi  eoadoHi  par  k  forée  ]mbliq«e. 

3.  li  D'est  apporte  aucun  changement  aux  autres  disposition*  da 
TfràHUMuice  da  12  juia  1835  (1).  (Part^  S  £kitmmbr9  iS40.  )  * 


^«S1S1.  —  ORDomrAlceB  du  Roi  oui  autorise  fe'tablissementy 
Ans  ia  commune  de  Saint-JoKen  Je  Coppcl  (  Puy-de-Dome  ), 
tl  une  communauté  de  trois  sœurs  dépendant  de  la  congrégation 
de  ia  Miséricorde  fondée  à  fiUiom  (même  département}.  (  Paris, 
iO  Décembre  1840.) 

9iSI.  —  Orookmancb  ou  Roi  portant  : 

Atr.  Lm  iMriff  wnèniM  pcr  ie  decM  do  fnia  tt04 
\%  wmià&r  m  m  ]  po«r  le  peiMige  des  bue  et  bateaux  da  de- 
puleamt  de  Sciiie-et-Oîse  sont  et  demeoreroot  renuflacà  peir  le 
lutf  ■afeiie  emexé  à  le  préieate  ordonneiioe. 

S.  Sont  effiraiichie  de  tonte  taxe  let  fonetionn aires  publics, 
agents  de  f  adnHOtstratHHi  et  entrée  qui ,  ans  termes  d\i  cahier  des 
charges  de  radjodîcation  des  droits,  sont  appelés  à  jouir  de  le 
franchise  du  p^e.  (  Parii,  f  /  Décembre  1840,  )  ^ 

Têrif  des  Drmtâ  à  percevoir  mue  passades  des  bacs  et  bateaux  éttMê 
tnr  Us  ri^ièrtâ  et  court  d*eau  du  département  de  Seine-ei-Oùt. 

1*  Chaqve  pctaonna»  WaiMSt  Innse  on  enfint  an-dessos  da  sipt  ans»  k 
ped,  à  cheval  ob  en  Toiturc,  Toyagtnr  ee  candaBisiirf  •  •  • ,  Oi* 

fl*  Cbiqne  persomie,  !>omnie,  femine  ou  enfant  aa-detsas  de  sept  ans, 
isoniee  sur  ao  âne ,  doni  ia  chaige  seca  aa-dasMOS  da  poîdt  de  cnM| 

myria^TYminefl  OS 

Denrées  oa  marchandises  embarquées  à  bras  d'hommes  et  du  poids 

de  cin(|  m jria^ranimcs.   05 

en  «M.!..;  •   01 


Nota*  Le  chargeur  décUreraic  poids,  qui. pourra  être  Téri£ë  par 
le  Wttfiar. 

«•  Chaqœ  cherai  on  mulet  chargé  d'an  poids  excédant  cini|  mjna- 

^mmes  lo 

CuAqne  cheval  on  mnlet  non  chargé   OS 

e*  Cha^e  âne  ou  Aaesse  chargé   OS 

9*  CWye  âne  en ênisis  nan ehargd  •  •  oi 

ei  Ohn^  basaf  en Tasiie  destiné  h  latente.   •••«••  es 

ylWfnefunn en  percdèitnië à  latente  •  oii 


(t)  «•fertie,i«tiieiion,BnII.M7,n«MtO. 
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Chaque  mamn,  MWl,         ^  fl^^^ÊK  ^^f^^km  4ft  f^b  JI^W  . 

d'oies  ou  de  aindoiis  G| 

Les  mêmes  au-dcstus  du  nombre  de  cîn^uaiile  m\eroui  uy  qp.art 

f  f  f iMi  iii4iMfté\j%  ifâèié^ ... u « ..  :.   ti 

C$»fii»  ABftI  on  aNiM  de  FatCtlage.   t  o 

y^mm  MBcMpen^M»  à  deàz  ronei.  1 0 

f4<v^f  à  ^|i|fU%ToMe$ »  .r.     .1. .  é  «««k  « 

frï^  •t^^»*-*-^^ •••••r*v***»*r**  *0 

CbftCJtK?  âne  ou  dnesse  de  raUcîage  *   0  5 

•diarrettcs  et  chariots  à  vitîe,  chaque  cfieval  ou  riiulct  Je  Pattela^e,  05 

Chaque  âne  ou  auesse  de  Tatiela^e  . ,  os 

IS*  Lm  flMtramenff  «raloires^iie  seront  soumit  à  aucun  droit. 

14*  Les  voitures,  tous  ïès  alfeîajrros  quelconques  employés  au  lahnur, 
^(        trw»^|>QiI  des  eo^^is  ou  ù  la  rentrée  des  rëcoitc*,  les  animaux 
^  I  aUf nt  ^  llj^^P^f^^  çpuducieurs,  ne  dcvrout  ^i^e  U  A^iùf  " 

^l^li/niraMr  sera  lenn  de  passer  ponr  le  simple  droft  les  puffbrauf 
anî  lAfoiit  attendu  sur  Te  port  tesdëTafs  ét>après  de'termines  : 

,  ifiitoi^  ^i»«n  f^it  d'Iienre  #af1cn(e ,  toute  nersonne  à  picff;  srâle 

«95d#,|inis  e^i  Imhb  <H>  birlslet,.a«dbnkda  batetter; 

^  .  2«  Au  bout  d'une  heure  d'attente,  et  m.  bae^  IV^V  ptiiOHM 
avec  àuos,  mulets,  chevaux  et  alteli^e?  quelconques;  , 

3"  Après  une  demi-lieure  d  aiteiiU'  seulement,  dans  les  mêmes 
cas,  si  le  passiige  est  desservi  par  un  passe-clicval. 

*^ Le  batelier  î-ç^ra  tenu  de  jjasscr  ^awa  deiai  lorsque  U  (oialiie  de  fa 
rec«(V<l\fèillÉf  sm  émt  4Vprli  te  tartf  ou  qu!  lut  sera  assure'e  pur  les 
passagers  réunis  i*élèv^rA  ft)^  moins,  .  . 

i°  Pour  uoe  ou  plnsifuri  persnnf^es,  qu'il  pourra  passer  dans  le 

b^.ou  dans  le  batelet,  h  sa  volonté,  à   20 

l<ay  Lorsque  ies  passagers  awont  avec  eux  des  chevaux,  mulets, 

4»ttuik  o«  autr^esammawE^  à. . •  •   % .      30 

leâ  paasafofB'VMdiiMl  Mm  pKPwr  «M  voitare  ^Écfeènqfne, 

«.  à.  w.. *.«:...  40 

ir*»  ^  drdh  de  -pa!>s8ge  sera  double  Aùitid  leà  eans  atteindront  fa  parde 


pM^è  wm  wwn^mmM  yiHKi*dt  wMiu  étiMl8ir*la  riVe  Ût  contre- 
lialage. 

IfO      pfssage  «çra  intejrdit  quajpuf  ^^.f^ux  sortnontcirfjit  U  partie  peinte 
>uge  ,  qoand  la  rmère  eharnera  de  forts  glaçons  et  dana  \t$  temps 


h>ugt 

de  dc'bâcles. 

I^o  Le  bac  et  îes  batelets  ne  pourront  iarani^  être  charge's  au  delà,  du  poids 
'  qui  les  ferait  enfoncer  jusçiu'aux  ligni^s  de  ilgiuiâoa  tracée»  en  rouoe  sur 

les  flancs.  ^  . 

fjH  totktestattons  ^ûî  pourrov^  s*^ever  9^t  \^  Jipqùtd  ^  droit  exigé 

pii^  té  feMsier  on  ses  préposas  seront  portées  devant  le  maire  le  plus 
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B.n*'783.  (  1*) 

aax  bacs  et  batcTeU  par  Bon  attelage  ou  par  son  clargenenf  txetwnf. 

Llodemnité  qu'il  devra,  dans  ce  cas,  payer  au  fermier  sera,  à  défaut 
d^axrangemcnt  amiable  entre  eux,  réglée  par  1  autorité'  municipale  de  la 
commune  la  pltks  Toisine,  après  expertise,  s*il  y  a  iieu,  et  sauf  recours 
ai  préfet. 

JuMju'aa  payement  de  cette  indemnité,  les  cheyaux  de  la  voiture  seront 
leoos  en  fourrière  en  vertu  de  Tordre  du  maire,  si  mieux  m'aime  le  Toi- 
torier  fournir  cauliou  solvabie. 
ff*  Le  batelier  n'est  tcirn  de  pa«ser,  avant  Te  lever  ou  après  le  coucher  du 
Mlui*  qoe  les  jnge«  de  paix,  les  maires,  adjoints,  officiers  de  policd, 
agents  des  douanes  et  des  contribuiiops  indirectes,  et  la  gendarmerie , 
pour  Texercice  de  leurs  fonctions. 


91i3.  —  Ordonnance  du  Roi  qui  autorise  l'établissement, 
dans  la  commune  de  Saint-Siineon  (  Orne  ),  de  (îeux  sœurs  de 
la  congre'gation  de  la  Charité'  établie  ù  Evron  (  Mayenne  ). 
(  Paris,  2i  Décembre  1840.  ) 


N*  9li4.  —  Ordonnance  do  Roi  qui  autorise  le'tnblissement, 
dans  la  commune  de  Gennes  (  lile-et- Vilaine  ),  de  trois  sœurs 
de  la  Provideuce  dépendant  de  la  congrégation  de  Ruille'-sur- 
Loir  ;Sarihe  ).  (  Paris,  i5  Décembre  1840.  ) 

.    '>        .  .'  .»  i.  !  a 

N'9I95.  —  Ordon>nance  du  Roi  qui  autorise  ïa  formation,  u 
Cavaillon  (  Vauclusc  ) ,  d'un  établissement  dépendant  de  la  con- 
grégation des  sœurs  de  Notre-Dame  établie  ù  Tournon  (  Ar- 
dèche  ).  (  Paris,  25  Décembre  1840.  ) 


N**  9136.  —  Ordonnance  du  Roi  qui  autorise  l'établissement, 
ffans  la  commune  de  Clialilion  de  Michaille  (Ain  ),  d'une  com- 
munauté' de  sœurs  dépendant  de  la  congrégation  de  Saint-Joseph 
étmblic  à  Bourg.  (  Paris,  Si  Décembre  1840.  ) 

9127.  —  Ordonnance  du  Roi  portant  autorisation  de  la  com- 
munauté' des  religieuses  Ursulines  établie  à  Saint-Symphorien- 
wr-Coîse  (  Rhône  ).  (  Paris,  31  Décembre  184 0.  ) 


9 us.  —  Ordonnance  du  Roi  qui  autorise  l'e'tablissement, 
dam  la  commune  de  Meslaj  (Mayenne),  d'une  communauté 
d«  trois  sœurs  de  Charité'  de  la  congrégation  d'Evron.  (  Paris, 
^  Dépendre  1840,  ) 


(16) 


Garde  des  sceaux  de  France,  Ministre 
Secrétaire  d^état  au  depariememi  de 
ImjtmêUe  et  du  cuUeê," 

-    APwîf,  ie  20*  Janvier  1  «41, 

N.  MARTIN  (du  NordJ. 


'Cette  date  est  mUm  4m  b rtfccptÎM é»  BbIMb 


U 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

N°  784. 


9129.  —  Ordosxance  du  Roi  concernant  la  Contribution 
spéciale  à  percevoir,  en  1641 , pour  les  Dépenses  des  Chambres 
et  Bourses  de  commerce. 

Au  palui  dfi  Tnfieriet,  le  9  JaoYier  1841  • 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  dbs  Français»  à  tous  prâents 

et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  Je  notre  ministre  secrétaire  d'e'tat  de  l'agricul* 

tare  et  du  commerce^ 

Vu  la  loi  Àu  33  juillet  1830; 

Vu  ^article  4  de  ia  loi  du  14  juillet  1838,  et  la  loi  de  finances  da 
16  juillet  1840, 

Nous  AVONS  ORDONNE  et  ORDONNONS  ce  qui  SUit  ; 

iLRT.  l*'.  Une  oontribation  spéciale ,  de  la  somme  de  cent 

vmgt-sept  mille  quatre  cent  trente-sept  francs,  nécessaire  au 
payement  des  dcpensts  des  chambres  et  des  bourses  de  com- 
merce, suivant  les  budgets  approuvés,  d'après  leur  propo- 
sition, par  notre  ministre  secrétaire  d  état  de  l'agriculture  el 
du  commerce,  plus  cinq  centimes  par  franc  pour  couvrir  les 
non-valeurs,  et  trois  centimes  par  franc  pour  subvenir  aux 
firais  de  perception,  sera  repartie,  en  1841,  conformément 
«tableau  annexé  à  la  présente  ordonnance,  sur  les  patontéé 
désigné  en  l'article  12  de  la  loi  du  23  juillet  1820* 

2.  Le  produit  de  ladite  contribution  sera  mis,  sur  îes  man- 
dats des  préfets,  à  la  disposition  des  chambres  de  commerce, 
fû  en  rendront  compte  a  notre  ministre  secrétaire  d  état  de 
fagrîcufture  et  du  commerce. 

3.  Nos  ministres  secrétaires  detat  aux  départements  di 

%.Ue  Série.  % 
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iagnottltiire  etda  cdaunerce,  et  des  finances,  sont  chargés, 
chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  iexécution  de  la  présente 
ordonnance^  qui  sera  insérée  au  Bulletin  des  lois. 

5t;^'  LOUIS-PHIUPPE. 

Par  le  Roi  ;  le  Ministre  Secrétaire  tl'ctat  au  département 
de  l'agfietiUure  et  du  commerce , 

Signe  L.  Cumn^Gaidainb. 
TABLEAU, 


NOMS  D£8  VILLES 
et 


Auiirn»  ( Somme.) > •  •   Chambre. , 

idem, 

|Arm(PM-dc^datt)  


Boom. 


\vignon  (Vaueitue).,,  

Bayonne  (B«MM-Pjv4nëe«}. . 


BcMBÇMi  f  Doobt)  


Chambre.. 


Carn  (  Calvados)  

Calai*  (Pu-<iei4;«UM). 


Carean^nnc  (  Aude  ) . . 
Cborbourg  (  Mauctic  ) . 


Clennont^Fcrrand  (Puy-de- 
D4m«). 

Dieppe  (Seine-Inférieure). . . 


idem, 
idem. 


fflrm 
Idem . 


idem, 
Idem 


idem 
Idem, 


{MêbA»)  

Le  Hatm  (SdBvIiilIMmiM]. 


Bonne. 


t.» 


Cfcaabra... 


I 


idem  m, 
fdrm  . . 
Bourse. 


LilU  (Nord), 


souxr.s 
à 

inpoter. 


fr. 
3,185 
1,4U0 


456 
3,819 


1,750 
9,300 


2,02 1 
1,4U0 
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4,6â2 

163 
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Patentas  dr  tout  le  département. 
P«trni  -  (i  >  départnment  com- 
prit dans  ia  circoiiser«piû>n  de 
ijdiic  chambre. 
l'Miriiti^*  de  Ia  ville  d*Arru  aen* 
Ifiiicrit. 

l'nUMitr»  dr  lout  It  tlrpartniiciK. 
l'a»  nié'^    du    drpirtcincnt  d«?» 
Ijj-.  t         tV  11(^0'  cl  f|r  la  vil/c 
dr  Sainl-I'!"!»!  Il  [  Landca.) 
Patentëi  de  tout  le  d4*paneBieBl. 

'l'aC'-iiir  ■<         d»-[»ar(  fini-   T  idiii- 

ttriH  daitn  la  eircuuscri|itiuu  de 
adite  ehanbre. 
Pat  Ht  1-5  dr  tiDii  If  d^paftnneiit. 
Patriili  »  du  dr|tartement  coni- 
prledanafa  eïMouerlptioii  de 
Liditc  «  liaiiibre. 
PateiitL^ii  dp  tout  b>  di^partemeot. 
Patent<(«  du  di'partMieni  eom- 

].ri-<  dm.    I.i  >  irroiiseripttoB  if 

ladite  citaatbrc. 
Palentdtde  tout  le  département. 

Pdtrn^s  du  département  com- 
prit da»i4  !■  dte*t«0«iplioa-dr 

la.  ilr  i  liaii:!ir  . 
Paleiitt's  de  ia  ville  de  Dieppe 

seulement. 
Pateiiios  du  dtfpartCoient  eom« 

|>ri»  dai.A  la  rirconMripttOtt  dc 

iuditc  chambre. 

1(1  cm. 

Patenté*  de  1a  ville  du  Havre 

aealemcnt. 
Patpnlr<s  du  d<*p«rtement  cotn- 

tns  dao»  la  ctrcouscription  de 
iditeeftaMAre» 
Patentits  dc  h  fîllt  dflJUO^'M' 
iemcnt* 
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I  Buurae  


MoHaix  [  FioUtère  )  


(Loire-Infcrieure  ). . . 


Chanbr*. . . 


Chambre. . 
idm»  


\  ÏJrm  

Bottne..**. 


INÉb  ^Sc^V-  •  •  [Chambr*. . . 

^  ,  **  'rB«anr  

I  {Marme)  fChtmbre. . . 


(Bonne 


ie«c  (Cùle*-<iu>Nord).  |  (  lumbrc... 
(Œe-rt-Vlauie).. 


(Vw)  

To^4»ii9«  I  Hante-Garonne). 
Tann  \  Indre-et-Loire). 

Tn%r*  Vube).,,»,,  

Vaicrâuc»(X«4)  


CâkAfe..: 

Idem 

/«^  


impottr. 


fr 

30U 

1»414 

600 

1,900 
I16W 

4,700 
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0,023 
11,751 
1,7(K> 
3,407 
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5,800 


J»400 

1,000 
1,118 
171 

2,9:a 
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JlàglOirATJON 
des 

patCDUfs  iuipusal)]cs. 


Pa«petét  «le  tout  Ip  dt^artenieot. 
l^atcntca  de  U  ville  de  Lorient 

seulvMieBt. 
Patmtps  Ae  tout  îe  d^p^rteineiit. 
P&teotc«  de  i«  Tille  de  Ljoo  mu- 

ieteeM.        ^       •  * 

Patente»  4»  tO«ilb  4#pM«nif«t. 

Idem,  , 

Patent^a  ée  fa  vfff»  Je  llentpel- 

Iirr  >rulpnipnt. 
PateuUa  de  tout  le  départeiMmt. 


117,4S7 


Patentes  de  la  TilIe  éê  Maiblll- 

■en  Mvlcment. 
Patentét  de  tout  le  département. 
Pttentés  de  k  ville  dé  Nuites 

seulement. 
Patenté!  de  tout  le  di-partement. 
Idem. 

Patetit((ii  dr  la  TÎlle  ^Oiiéans 

•eulvnient. 
Patenté*  de  tout  le  département, 
l'atentrs  dr-  la  vilir  de  Paris. 
Patentés  de  tout  le  dcpartcmcnt. 
Idem, 

Patenté!  de  la  viil*  de  b  Ro- 
chelle aealement. 
Patentés  du  défnteaeat  eMn- 

1>ri»  dant  la  cîreoaseiiptCos  de 
adite  chambre. 
Petcatdi  de  la  vttle  de  llo«en 

jriiIriiK'tit . 

Pale  nies  de  ton  l  le  département. 
idem. 

Patentée  de  la  ville  de  Safot- 

Malo  seulement. 
Atcatde  de  tooi  le  déperteacnt. 
Xdnii. 
tàem» 
iétm. 

Palentdi  «iu  département  com- 
pris dans  la  circoneeriplioB  de 
ladite  chambre. 


Va  pour  être  WDtxîi  à  Fordonnance  royale  da  9  janviéi'  lé4i. 
Ml,  le  9  Janvier  1841. 

Mmiitre  Secrémirt  d^iuti  tk  VmgrimUure  et  du  commerce , 

&ffàlé  L.  CUMIM-GjLlDAllffi* 
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9130*  —  Ordornancb  DO  Roi  portant, 

1®  Que  M.  Villai'n  i  Eugcnc-Éticnne  ),  propriétaire,  ne'  le 
S3  pluviôse  an  xi  ù  Bcauvais  (  Oise  ) ,  demeurant  ù  Paris,  est  au- 
torise ù  ajouter  ù  son  nom  celui  de  Moisnel,  et  à  s  appeler  ù  Tavenir 
ViUain-Moisnrl  ; 

8®  Que  rim[)etrant  ne  pourra  se  pourvoir  devant  les  tribunaux, 
pour  faire  opérer  sur  les  registres  de  IVtat  civil  le  changement 
résultant  de  la  présente  ordonnance,  qu'après  l'expiration  du  délai 
fixe  par  les  articles  G  et  8  de  la  loi  du  11  germinal  an  xi,  et  en 
justifiant  qu'aucune  opposition  n'a  ete'  formée  devant  le  Roi  en  son 
Conseil  d  eut  (  26  Novembre  1840,  ) 


Certifié  conforme  par  nom 

x\  Garde  des  sceaux  de  France ,  Ministre 
Secrétaire  d'état  au  département  de 
la  justice  et  de»  cultes» 

A  Paris  y  le  22^  Janvier  1841, 
N.  MARTIN  (  du  Nord  ). 


*  Cette  date  est  cdie  de  U  réception  du  fiolletni 
à  ia  Cbancelleric. 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

N'  785*. 

MU  —  OmDONXAncE  du  Rot  qui  refHU  h  pourvoi  formé 
jMT  U  Conseil  municipal  de  Blayc  contre  un  ArriU  du  Préfet  de 
If  Gitemée. 

Am  pslaû  te  Tnîleriet,  b  10  laam  VUU 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français  »  à  tous  présents 

et  a  venir,  SALUT. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  cTétet  au  défMurtement 
de  Pintericur; 

Vu  les  lois  des  91  mars  1831  et  18  juillet  1837; 

La  dékbérmtion,  en  date  du  10  août  dernieri  par  laquelle  le 
conseW  mniiÎGtpaL  de  Blaye  (  Gironde  ) ,  sur  la  proposition  qui  lui 
était  faite  par  ane  commission  spe'ciale  de  refuser  tout  concouiB 
M  mmirc  actueïj  a  de'cîde  qu'il  ne  s'occuperait  ni  du  budget  sup* 
pfementaire  de  1840,  ni  du  budget  de  1841,  ni  des  autres  affaires 
<|oe  ladite  commission  s'était  abstenue  d'examiner  nonobstant  le 
renvoi  qui  lui  en  avait  efc'  init; 

Uarréie  du  préfet  de  la  Gironde,  pris  en  conseil  de  préfecture 
h  9  septeaabre,  et  prononçant,  par  applicaiion  de  l'article  S8  de  ia. 
loi  du  31  mars  1831,  la  nullité  de  la  aèlibération  susvisec; 

Les  dâibérations  des  19  et  99  septembre,  par  lesquelles  le  con- 
oeil  munidpal  s'est  pourvu  conti'e  ledit  arrêté,  et  le  mén^oire 
feami  à  Tappui  de  ces  délibérations  ; 

Considérant  que  le  conseil  municipal  était  appelé,  ans  termes 
des  fois,  à  émettre  un  Tote  n^otÎTé  sur  les  propositions  du  maire; 
qofil  était  libre  de  les  rejeter  ou  de  les  motirer  après  examen, 
■ais  qu^l  n'avait  reçu  d'aucune  loi  le  pouvoir  de  les  repousser 
saas  les  examiner  ; 

Que  ie  conseil  moniclpal  a  admis  le  système  d'un  refus  sans 
csantoo ,  comme  découlant  naturellement  des  conclusions  qui  liû 
ctaîcDt  présentées  par  la  commission  ;  que  ces  conclusions,  qii'il 


*  Voyez  an  Errata  à  ia  ila  de  ce  Numéro. 

ik' Série.  % 
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sVst  par  là  appropriées  aussi  hicn  (|ue  leurs  motifs,  tendaient  à  un 
refus  do  tout  concours  jusqti'à  la  i  ornination  d'un  nouveau  maire 
investi  drs  «vmpatliics  vi  de  la  coiillunce  du  conseil  rnunieipai  ; 

Qu'en  procédant  auisi  le  <'onscil  municipal  a  évideinndenl  «xcedé 
les  limites  de  ses  attril)utioi)s 

Le  comité  de  iinterieur  de  notre  Conseil  detat  entendu , 

Nous  AVONS  oRDOimB  et  OROONNOirs  eè  qui  suit  : 

Art.  1".  Le  pourvoi  formé  par  le  conseil  municipal  de 
Blaye  contre  larrétc  du  préfet  de  la  Gironde,  en  date  du 
9  septembre  1840,  qui  a  prononcé  la  nullité  de  la  déTibéra- 
lion  prise  par  ce  conseil  le  10  août  précédent,  est  rejeté, 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de 
fintérieur  est  chargé  de  l'exécution  de  ia  présente  ordon- 
nance. 

Signé  LOUIS-PHIUPPB. 

Par  ic  Roi  :  le  Ministre.  Secrétaire  d'état  au  dèpariement 
de  l'intérieur, 

Signë  T.  DucvItsi., 

N**  9132.  —  0/iDO.yNA\cn  du  Roi  portant  convocation 
du  Conseil  général  du  d^ariement  tU  Seine-^t'Murne, 

Au  palais  d^p  Taiterica,  le  18  Janvier  1841. 

LOUIS-PUILiPPË,  Roi  DBS  Français,  I  tous  présents 
et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département 
de  l'intérieur  ; 

Vu  l'aiticle  là  de  la  loi  du  âS  juin  1833, 

NotTS  AVONS  ORDONNB  et  ORDONNOlfS  cê  qui  Suit  : 

Aet.  1'^.  Le  conseil  général  du  département  de  Seinc-ei- 
Marne  est  convoqué  pour  le  l*'  février  prochain,  si  l'effet  de 
éêiîbérct  sur  le  classement  de  plusieurs  routes  départemen- 
tales dont  il  s'est  déjà  occupé  dans  sa  dcrnicrc  session  crdi- 
naire,  ainsi  que  sur  les  autres  objets  urgents  que  le  préiet 
croir^  devoir  lui  soumettre. 

Cette  session  extraordinaire  ne  poinra  durer  plus  de  trois 
jours. 


\ 
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1  Notre  nûnistre  secrétaire  d'état  an  département  de 
rnterieur  est  charge  de  Texécution  de  la  présente  oido»i 

nance. 

Signé  LOUIS-PHILIPPE. 

Par  le  Aois  U  Ministre  Secrétmtn  d'étmi  e»  dépmtmtni 

de  i  miérteuft 

.  Signé  T.  OuQulTMim 


^*9t33.  —  Ordosn APfCE  DÛ  Roi  portant  proclamation  deê 
Brepeti  d^mvention  delwris  pendant  h  troisième  trimestre  tfe 
1340. 

An  palais  des  Tmiierict,  le  15 19oveiobre  1S40. 

L0U1S-PU1I.1FPE,  Roi  des  Français,  k  tous  prémis 
d  à  fenir,  salut. 

Vu  iViicîe  6  du  titre  P%  et  les  articles  6,  7  et  15  du  titre II  de  ifi 

loi  du  i:>  mai  1 79  1  ; 

V'o  Tarucle  1*=*  de  l'arrête  du  5  vendeiniairc  an  ix  [ 27  septembre 
1800  portunt  que  Ic.^  brevets  d'invention  ,  de  perfectionnement  et 
d^niponation ,  seront  proclames  tous  les  trois  moi^i  par  la  voie  du 
BuUfUn  des  \ois, 

Noci  A.¥osft  oaooMNS  et  o&ookmons  €e  qui  suit: 

Art.  V'.  Les  personnes  ci-après  .dénommées  sont  bre- 
retdes  déiinilivement. 

t*  M.  le  comte  de  Bonneoal  {André) ,  Jcmrnrant  à  Paris  ,rae  Saint-Do- 
TnTTr'jpr-Saint-Gennaiîi ,  n"  anqn«»I  il  u  pio  délivre,  !e  2  fuHlel  dernier, 
!e  ctn'£-at  de  rîrmaiidc  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectioniiei&eilt 
^  dix  aûi.  pour  un  nouveau  mode  de  culture  des  »  erc.iles. 

f*  M.  Carrier  { Jean- François-Marie] ,  detneurani  a  Paris,  pajssaf^e  Pec- 
fp^i,  Q-'  u ,  auquel  il  î»  été  délivre,  le  2  juillet  dernier,  le  certiGcat  de  sa 
dcMdedNio  brevet  dlriTentîon  de  cinq  ant,  poarlafibriofltîoti  dei  cotffîires 
CMpcmêables,  teilcs  que  cbape«bz,  casquettci^  toques,  etc.  diti  chapeaux 
cwiffam  h.  double  ttian  en  caoutchouc. 

1«  M.  Cnrtis  {Thimothy-Ahraham),  de  Lolidrea,  représente'  k  Paris  par 
%^Bi0faù,  demeurant  place  Dauphine, n<>  lt,  ouquel  il  a  c'te'  delivrë,  ic 
Hîïïet  dernier,  le  certifient  ('e  si  demande  d'un  brevet  d'importation  de 
tii-ï.  ponr  un  n'njve.iîi  système  ju'{)pre  ii  !a  ronstruction  et  mouvement  de 
TapptsiMl      des  inaciiines  diverses  du  théâtre,  y  compris  tous  les  décors  des 
*i»«f!^Qr!contjues. 

HH.  Demont  {Adolphe^Louis)^  marchand  de  porcelahie,  et  Follet 
\àrmmtd)t  fabricant  de  terre  cuhe,  demeurant  à  Pftrif  «  me  des  Charbon* 
**>»SaBt-lffarceI,      IS,  aazqnetf  H  a      délivré,  le  f  fnillet  dernier,  le 
fuihai  ét  lenr  demande  d*nn  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  au 
^'^^  Hamkûon  de  qoniM       qa*ils  ont  pria,  le  tt  février  précédent , 

3. 
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Sûurune  matîèjre  îmltinC  la  pierre,  et  dont  remploi  reproduit,  par  fe  mojcft 
b  BMNiIage,  tdnfl  lté  omettenti  deitittéi  à  la  constniction  et  aux  décora,  feli 
que  chambranles,  consoles,  bases,  cbaptCeaux,  modiUons,  caissons,  cor- 
niches, piédestaux,  fontuincâ,  bas-relîefs,  figures,  rondes-bosses,  Tases,  etc. 

ainsi  que  le  rarrcuu  imitation  de  liais  et  de  niarlire. 

*•  M.  Dtibuc  (Jean-Franrflfs'' ,  fabricant  de  pompes,  rcpn'sontc  a  Paris 
par  M.  de  Moléon ,  rue  de  la  Paix,  n»  20 ,  auquel  il  a  e'te  délivre,  ie  2  juillet 
dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'ad- 
dition au  brevet  d'invention  de  cinq  ans  qu  il  a  pris,  le  2  i  avnl  prcccdent, 
pour  une  pompe  à  jet  continu  et  U  rccipieot  d'air.  • 

6<*  id.  le  mwt{m»  dê  Fwhii^anson,  demeurant  k  Viflelaure  par  Cadenet, 
département  de  VaifCluse,  anqnel  il  a  été  délivré,  le  9  juillet  dernier,  le  cer- 
tificat de  sa  demande  d*nii  brevet  d^invention  de  cinq  ans,  pour  perfectioiiiie- 
menti  apportés  k  la  dessiccation  des  racines  de  betteraves. 

7°  MM.  Godemart  et  Meynier,  fabricants  d'étoffes  de  soie,  demeurant 
Petite-Rae-des-l'euillanJs ,  n"  n,  à  Lyon ,  de'partement  du  Kbônc,  auxqu'-Is 
il  a  élé  délivre,  le  2  |uillei  deriiier,  le  certilicat  do  îcur  demande  d'un 
deuxième  brevet  de  perfeclioniitment  et  d'addition  au  brevet  (rinvention  de 
cinq  uns  qu'ils  ont  pris,  le  27  janvier  1838,  et  qui  a  été  porté  h  quinie  ans 
par  ordonnance  du  6  mai  suivant,  pour  une  machine  qu'ils  noi^ment  6all0M# 
à  espolint  hroekeurs,  propres  k  instiCer  et  perfisctiooncr  la  fabricatîoa  de 
toutes  sortes  d*étoffes  dt  M>t«  riches  et  autres. 

s»  M.  JoamuM  {Jean-François) ^  bijoutier,  demeurant  k  Paris,  rue  d'Or- 
léans, 13,  au  Murais,  auquel  il  a  été  délivré,  le  9  fuiliet  dernier,  ic  certi- 
ficat de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pourvu  mécanisme 
k  ressorts,  aj  plicuMe  an\  sons-pieds,  ceintures  dc  gileCs  et  de  pantalons,  et 
oii\  ceintues  et  coricls  de  <lames. 

0°  M.  Lavoipicrre  (  J'ictor-Amidèc)  ,  dcuieuranî  îv  Paris,  rue  Saint-Denis, 
n"  37 1 ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  2  juillet  dernier ,  le  certificat  dc  sa  demande 
d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  au  brevet  d*inTentioB  et  de  pcr* 
fcctionnement  de  quinze  ans  qu*il  a  prb,  le  so  décembre  i8S9t  pour  un 
nouveau  système  k  rotule,  ayant  pour  but  d*anéanttr  les  frottements  dans  tonte 
machine  mécanique,  et  principalement  destiné  krusage  des  voitures  ,  moulins 
et  usines. 

10°  M»  Lesuifur  (C/iarleS'Ntco/as)y  architecte,  demeurant  à  Paris,  rue 
de  la  Mirho;îi<'rc,  n*^  i  0  ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  2  juillet  dernier ,  le  cer- 
tificat dc  s.t  domancîo  d'un  brevet  d'invo;i(ioii  de  cinq  ans,  pour  i'applicalion 
«lu  verre  et  du  cristal  aux  ornements  d'aï  (  tiitcciurc  et  autres. 

11*»  hi.  Zlora  [IJrutus-Laurcnt)^  ùoicur  sur  boii,  demeurant  à  Paris, 
rue  de  Choiseul,  8  bis,  auquel  il  a  été  délivré,  le  9  jniliet  dernier,  le  cer- 
txGcat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  dc  cinq  ans,  pour  un  cadre  doré 
qu*il  nomme  cadre  mult^ie  à  coulisses,  et  qui  a  la  propriété  de  s*agrandir  k 
volonté. 

la»  M.  Pape  {Hcnri)^  fiicteur  de  pianos,  demeurant  k  Paris,  rue  des 
Bons-Enfant-i ,  n"  1 9  ,  anqnel  il  a  t'ti'  délivré,  ïc  2  juillet  dernier ,  îc  certificat 
de  sa  demande  d'un  dixième  brcvct  dc  perfectionnement  et  d'iiddition  an 
brevet  d'invention  et  dc  }>crfcct:onnemeiit  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le 
S3  août  1 837  ,  pour  de  nuuveiicâ  uiécauiqucs  de  pianos  et  disposition  de  table 
d'harmonie  et  de  caisie. 

is«  M.  RiAmU  {Jemi'Franfùiê'Hemori)^  méomieicn,  demeumi  rue 
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TfTrerse-Rau««rTiq\ic  ,  n*»  6  ,  à  Marseille,  deparJeniPut  drs  Bourlirs- Jn-RIiônc, 
aaqaei  il  a  cte  d«  livre,  le  3  juillet  dernier,  le  certificat  de  sa  driiKuule  d'un 
^tef  de  perfcciionncnient  et  d'addition  ati  btevct  d'inveniion  de  dix  ans 
d  a  pris,  ic  1 S  septembre  1839,  pour  U  composition  d'un  saToo  dit  sayon 

!!•  K.  i?Mur  {3iafi0ére)j  demenraiit  k  Pkrfe»,  rue  de  L0Bi«-Ie<€»r«iMf, 
iPJi,«B^[«clilaëte  d^Tré,  le  i  juillet  dernier,  le  eeitîficat  de  m  deflMnde 

^«a  dixiccir  brcTCt  de  pcrfeetionneraent  et  d'additiem  m  breret  d^tiiTeatieii 
dit  perfectionnement  de  quinze  ans  qn*il  •  pris,  if  f7  STril  f  pottr  là 
«n^ptsition  d^un  bitume  Te^eto-mine'ral. 

is*  MM.  Samguniède  et  Capt,  de  G«ncYC,  rcprcscptcs  k  Paris  par 

MU.  Raingo  frères,  demeurant  rue  Saintonn^e,  n"  1 1  ,  auxquels  il  a  vié 
debm.  le  *  juillrt  dernier,  ic  ccitificat  de  leur  demaudc  d'uu  brr  vct  d'.ii- 
venuon  rt  de  perfectioiinciucnt  de  dix  ans,  pour  des»  cordes  mctalli([>ieâ  «a 
acier  trempe,  ii  l'i.sage  des  pia:ios. 

16»  M.  Tcssic-Dumotay  ,  demeurant  à  CLoIct,  d|t:partcinent  de  Maiiie-ct- 
Lolre.  aaquel  i\  a  ete  délivre',  ie  2  juillet  dernier,  le  certitirat  de^a  demande 
dan  breret  d'ulTCuUon  de  c;u{^  an-^,  puur  un  nouveau  syatèuic  de  fu«il  k 
durger  par  In  ealaaic. 

ti*  H.  VmmUom  {JFfmn^ois),  negocsaiil,  de  Londres,  rcpi  esenlé  b  Nritper 
jjfwfevfc  Nwmrtigr,  dcBevnnt  place  dm  LoaTie^n*  4«  aa^nel  il  e  été  dê- 
iintf,  le  t  {olllet  deraier,  ie  certificat  de  ses  deux  dciiiaodeift*d*an  brevet 
dlfUlie»,  d*niTeatioB  et  de  perfectionnement  de  quinze  an^,  pour  de* 
amé'âoTations  apportée*»  aux  nucliines  li  fabriquer  les  draps  ou  clofTcs  ,  soit 
en  pure  Vainc,  «lit  en  intiungc  de  lame  et  poiis  d'animaux,  par  le  proceiic  de 
frbtrac^e,  et  sans  ^voir  rccuur.<<  au  lilage  ni  au  liâ^ggc;  3"  d'uu  brevet  de  pc(> 
/ct/iofliiewenf  et  J'additiou  i»  ce  titre. 

is*  M.  Allemand  [Jcan-BajjtùU'Pmti),  agent  daifaircs,  demeurant 
Vidile-Kac-du^euple ,  n«  â,  k  Marseille,  departemest  do»  Bouebet-du- 
Bbéae»  as^el  U  a  été  délivré,  le  6  |uiUct  denrier ,  le  certilieatde  ses  deux 
doBadca,  t*d*aa  brevet  d'invention  de  cinq  ar.â,  poe.r  un  chocolat  iadi- 
gcK;  99  d*on  brevet  de  perfectionnement  et  d  addition  îi  ce  litrt*. 

If*  If.  Bri$m  (Aignan-PlacidÊ),  entreprcoenr  de  travaux  pnbiica, 

dfeurant  k  Paris,  clicz  M.  Jarry  ,  rue  Pavde-Sttint-Andrc-d(»'Arta,  n»  i , 
iBcjacI  il  a  été  délivréi  ic  6  juillet  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un 
krcTct  de  perfectionnement  et  d'adiiition  un  brevet  d'invention  de  dix  ans 
a  pns,  le  •  février  i«39,  pour  un  nouveau  spième  de  transport  de 
teiTes. 

ÎO*  M-  Duifies  {JohH)t  de  Maiichester,  représente  k  Paris  par  M.  Per' 
fipta,  demeurant  me  de  Cboiseul,  n»  3  ter,  auquel  H  m  dié  déiîvrtf,!» 
•fBÎIlct  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d*nn  brevet  d^importatton  et  de 
tBfctiiuiiaeaient  de  qamae  ans ,  pour  un  precddé  pcrfecttonné  fonst  nuwner 
ctnmer  le  cbarbon  animal,  après  qu'il  a  été  épuise  dcns  cerinina  emplois 
MfBcia  ledit  oiiarbeB  est  applicable,  et  pour  lui  restituer  «on  effieacitd 
inouèr»  et  fe  rendre  piepre  k  être  employé  de  nouveau  k  de  pareils  uaagei. 

tl*  if.  François  (LeuiS'Édouard)^  «égoeiant,  dcmenrîtnt  à  Méiîêres, 
^tfulement  des  Ardennes,  auquel  il  a  été  délivré,  le  c,  juillet  dernier,  !c 
«"rtScat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  su 
^mft  dxBvenUoa  de  dix  ans  qu'il  a  pris,  le  4  piin  précédent,  pour  un 
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fncM  4it  ^iefflmtêiÊr  k$drmltque,  deitioé  «tt  noiif emwt  dw  macMnt»» 
UtDMt  tte. 

sio  M.  Gaudm  (AugustiM''MKre*Anioinr)t  calculatear  an  bureau  des 
longitudes,  demeurant  à  Paris,  nie  Neuve-Bre'da,  n*  1 1 ,  auquel  il  a  été  dé- 
livre', le  6  juillet  dernier ,  le  eerlificat  de  sa  demande  d'un  troisième  brevet 
de  pei  iVctioDuenient  et  d'addition  au  brevet  d'invention  de  ([uioxe  <M14  i|0*il 
apn3,  11'  '2  2  juin  18.19,  pour  un  nouveau  système  d  èc luiraj;e, 

23"  M.  liouztau-Muiron  {Aicolas)  ^  luanutacturier  de  Ryinis,  i.ii>aiit 
élection  de  domicile  ii  Paris,  rue  du  Cuiysee,  n°  32,  au(}uel  il  a  été  délivre, 
It  9  juUIrt  dernier,  le  certifieat  de  m  demande  d'un  brevet  dlnventîon  tf.  de 
perfectionnement  de  dix  ana,  pour  on  nomean  mode  de  prodnctioo  du  gaz 
d'éclairage. 

14*  M.  JLesnard  {Fredén'c),  demeurant  rue  des  Catherînettes,  n"  3,  à 
Nantèa,  département  de  la  Loire-lnfe'rieure,  auquel  il  a  été  délivré,  le  a  juillet 
dernier,  le  certificat  de  sa  domandc  d'un  brevet  de  perfe*  lîonneineni  et  d'ail- 
didnn  au  brevet  d'inventioo  de  dix  ans  qu'il  a  pris,  le  0  mars  1838,  pour  un 
nouveau  système  de  pont. 

t5o  M.  Loddé  [Antoine-Alphonse)  ^  fabricant  de  plumeaux,  demeurant  k 
Paris,  rue  Sainte-Avoye ,  n»  lo,  auquel  il  acte  délivré,  le  6  juillet  dernier, 
la  eenifieat  de  m  demande  d'an  brevet  drinrentioB  de  cinq  ans,  pour  un 
procédé  de  fiibiiéacîon  de  plumet  et  pturoeaiix  àbsi  ét&nomi^s, 

te*  MM.  Pmutitan  {Charles)  et  JHowm  {Jean-Joseph) ,  demeurant  à 
Juriers,  département  de  Seine-et-Ofs{',  anxqnels  il  a  <*té  de'îtrré,  le  6  joUTi*! 
dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  de  peifcctionncmeot  et 
d'addition  an  brevet  d'invention  de  dix  ans  qu'ils  ont  pris,  le  ît  fttio  pré- 
cédent, pour  de  nouvelles  e!ian«sures. 

270  M.  Rozies  {Louis)y  orfèvre,  demeurant  h  Mon:.i.'J)rîn ,  dèparirnient 
de Tani-et-Garonne,  auquel  il  a  ètc  délivre,  le  6  juillet  dernier,  le  ccriiiicai 
de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  au  brevet 
d'hrvfltatini  de  dix  ans  qu*i!a  pris,  le  7  juin  précèdent,  pour  une  lampe 
mécanique. 

ta*  M.  Simifmn{/Êtle$'Nmpol^),  méeailteîen,  demeurant  quai  de  Bonr> 

bon ,  no  1 8  5 ,  à  Bordeaux ,  département  de  la  Gironde ,  auquel  il  a  été  délivre, 
le  §  ittliftet  dernier t  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de 
qurnxe  ans,  ponr  une  machine  à  débiter  les  merrafns  e'pnis  en  douve*  toutes 
dolèes,  ])Hr  une  seule  opération,  en  coupant  le  brus  dus  son  lil,  vi  sans  autre 
perte  de  boi>  que  rrWv  ne'cessite'e  par  un  fort  trait  de  >cir  »)rdinaire. 

290  MM.  Stc^'vncl  {Jlenri),  mécanicien,  et  de  Lavalrtte  [  Luc-ConceM' 
'  Curnier),  receveur  principal  des  contributionj»  indirectes,  dtmeurant  à 
Cbélena,  départemeat  de  la  Marne,  anxqucii  il  a  été  délivré  «  le  «  îniHel 
denier  t  le  eeniicat  de  lenr  demande  d'en  brevet  d'invention  de  cinq  an», 
penr  un  procédé  méeeniqtte  pie|M«  à  la  confeeiton  des  cai«es  à  vin  de 
Cbempagne. 

80*  M.  k'ai&gnês  (Charies-fictor)^  bofflogcr-mécanicien  ,  demeivant  à 

Paris,  me  du  Grand-Chantier,  n*>  18,  auquel  il  a  été  d<  livré,  le  6  juillet 
dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'inv<  niiou  et  de  perlecl.on- 
iiement  de  cini^  ans,  pour  un  procédé  nouveau  ajouté  aux  moyeus  mécani- 
ques t»o us  la  dénomination  de  me/ncfirone, 

SI**  M.  Vardy  [IVilUam-Henn),  de  Lou«Ir«  s,  représente  par  M.  D/^ced, 

ÂToeaty  etiaiaant 'élection  de  domicile  à  Paris,  diei  il.  Okeif,  demeurant 
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me  du  raxibourc-Saint-Honort- ,  n»  S'i,  anqucf  ît  a  eU' délivre,  le  6  [tiilFct 
decDier,  le  certîlicat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'importation  de  dix  ans,  pour 
des  pcrfeciionncments  lîans  les  appiiieils  servant  ii  I.i  Libricaliou  des  cious^ 
^oa\on>  Cl  rivets,  a^ipllcahlcs  aiisjd  k  divers  olijetN  uides. 

3t^  M.  f'anfot  {Claude-  François) ,  pot  er  detain,  deuicurant  k  Pari.'», 
pUce  SAÎni-Anioitie,  auquel  li  a  i  te  d(livre,le  6  juiiiçi  dernier,  le 

forttkat  de  wm  ^evwnde  d  vo  bretM  de  perfectionmemeot  et  d*iddiiit)n  <w 
àrcmdfnrvcattoii  et  de  perfcctiaiWBntdg  etnq  aiû «  <fu*il  a  pris,  le  •  iM 
KJt,  penr  «m  procédé  de  conttnicdoa  méoeiiiqae/  derent  «enrir  à.aiebi* 
Kmt,  tv  les  cMBptoin  de  ■arcliaadi  de  vin  el  de  li^niden,  neppes 
dVteÏD. 

IJ»  M.  fVarée  { Benoit'Throdotv) ,  horie^r-oie'canîclen,  rcprcs  'iite  k 
Pariujir  M.  Reynautf ,  demeurant  nie  iHrne,  i  8,  Jiin|uel  il  a  e(e  délivre', 
le  6  judlel  dernier,  le  cet  tifii  ai  de  sa  deniiuide  t!  nu  brevet  dinventiou  dif 
cinq  ans.  ponr  des  perfeelionneincnrs  (';»î)s  les  laecaiiirjues  propi  es  à  fabriquer 
des  boars4:s,  au  moyen  desi^ucU  oa  obtient  des  dessins  nou  encore  produila 
fer  cea  machincï«. 

è  Plus,  dcflaeurent  rue  Thëvenot,  it,  uu^«rli  ji  e  été  déUYrdt  la 
•  fuliec  dernier,  le  ceitîli^  de  leur  dnaende  d'oe  bretet  de  pejffeoievne- 
vent  et  dMdtiioa  a«  brevet  d'invention  de  cinq  aos  quii>  unt  prif*.  Id 
ec  eeèt  i8Sf,po«rm  nonTeaarégul«te«riérTamàdiflrihnerr«giiUèci|oe«i» 

HT  le  toiie  métallique,  la  pâle  à  papier. 

iy  MM.  Aynanl  [Alphte],  Pinchon  {Alexandre)^  LêUTéM  {Jmn-Bafh- 

ti.f'e}  et  f)rr,ur!:r<i'  Hèrotun'lle  {Jcan-Simou"' ,  trint  CM  «OTi  TtOtn  ppr»0i1lit!l 
^ue  connue  nj»j  f-^ciuant  îi's  trois  autres ,  demeurant  h  P.irî*,  me  Xeuve- 
Sain'-ETîStacîie ,  n*^  o2,  auxqmds  il  a  ete  defivrd,  le  o  juillet  <!<  rnier,  le  certr- 
6cat  de  leur  demande  (fun  deuxième  brevet  de  perfectionnj  uienl  el  d'adJition 
«Q  brevet dlnventiuii  de  quinze  aos  qu'ils  ont  pris  le  26  septembre  jjrëeédent, 
p«er  des  proeédél  tinipllet  et  économiqnet  propres  II  remplaeer  IVndi;;o. 

36"  M.  Bouvard  {André) ^  peintre  en  de'cors,  demeurant  a  Paris,  rue  (f't 
Doîauit,  hôtel  du  Rhône,  auquel  st  a  été  délivré, le  9  jtiînct  derhicr,  le 
certîfirat  de  se  demande  d*un  breret  de  perrectîonnement  et  d*addifion  tfu 
Weret  dloventièn  de  chiq  ans  qWil  a  pris,  le  2t  aoAt  précédent,  pour  uii 
nooTeiu  geore  de  paraploie-canne  qa*il  nomme  pqniptni^annt ,  stfstèthk 
Bouvard. 

3 M.  Charrière(^Joseph'Frvdèric)y  fabricant  d'infitrutnents  de  rîiîrnrgî^, 
f'  m«M;njnt  à  Paris,  rue  «le  l'Ecole-de-Medct  ine ,  \\°  y,  aut|uel  il  a  cie  <Itî!ivre, 
11*  9  [uillet  dernier,  it  cfriifn  i»t  de  «sa  demande  d'un  î>r<'^ et  i!e  jx^Teetionn'»- 
f'nt  rl  d*addili(>!i  au  brevet  d'invet;tiiiu  de  eir.q  ans  tjui!  .i  j  iis,  !e  -n  ij;;- 
xesiiWe  pre'cédeni,  pour  une  nouvelle  disp  iMlioa  acoustique  !)crjncttaiu  d(* 
comavniqner  de  vive  voix ,  et  sana  dérangement  de  rintérieur  a'nné'  voiture , 
tok  atee  le  eochcr,  soit  avec  les  personnes  placées  derrière. 

JS*  H.  Ckwrrièrt  {^Juseph'Frédéric\  fabricant  d*instrunieuts  de  cliirargicy 
d«iettruit  h  Parû,  rue  de  rÉcoIe-de-!^le'dcchie,n<»  9,  auquel  il  a  été  délivre, 
k  t  fttillet  dernier^  le  certificat  de  sa  demande  d*nn  brevet  de  perfectioniic- 
*«nt  et  d*additî6ii  au  brevet  dtîoyention  de  ciuq  an?  qu'il  a  pris,  le  6  dé- 
cembre précédent,  pour  de  nouveaux  procédas  de  fabrication  de  divers  obicit 
fianiqnci,  caplejest  aoit  dans  la  chirurgie ,  aoit  dans  f  économie  domestique  ; 
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télf  q«e  tondci,  bougi«t,  tabef»  caanlct»  pemiKt,  bonti  pour  bîberoM«i 
houtM  de  sein  artificieb. 

39°  Si.  Debovcs  {André-Mëdard) f  commis,  demeunmt  a  Pnri?.  chrz  ma- 
dame Tcuvc  Martin,  rue  Saint-Denis,  n»  18,  auquel  iî  a  ele  délivre,  le 
9  juillet  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq 
ans,  pour  une  nouvelle  brosse  appelée  brosse  Jlexiblc. 

40*  Mlf.  Deekbmr  frères,  imprimear»,  deniewaiit  k  MoBtbelliard,  dé- 
pMrte—t  én  Dovbt,  a«Da|neb  II  a  ëtd  ddhrrd,  le  9  juillet  dernier,  le  certî» 
ÊM  de  lewr  denande  d*»  bmetd1iiveiili<Mi  de  dix  ans ,  pour  m  Bosvcea 
pvoeëdë  de  fabricadoB  diniages  colorie'es. 

4l<*  M.  Trotrif'l0atomeke{lAmiM-Jeau)tmtLn\iîactnTicr^demennnt\L^9nM, 
rue  Micfael-fe-Comtc,  n9  Î1,  auquel  il  a  rte'  délivre,  le  9  juillet  dernier,  le 
certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  un  proce'dc 
d'impression  sur  rtottes  de  laine  et  autres,  en  donnant  ie  fond  elles  «Wff***t 
de  diverses  couleurs  d'un  Sî-uI  coup  de  planche.  " 

4 S*»  M.  Ger/e  (Cyr- /'terre),  propriétaire, demeurant  à  Paris,  quai  d'Anjou, 
■^91,  auquel  îitkéU  délivré,  u  9  faHIet  dernier,  le  certificat  de  ia  dewnadi 
d'mi  breTet  de  peifectioiiiiemeBt  et  d'addition  an  breret  dloTcntion  de  ^atue 
woê  qn'il  a  prbf  le  1^  mars  1999,  pour  «armoyai  de  fabrieatioa  dn papier 
iuperroi^able  et  traaaparent. 

43*  MM.  Colay  père  et  6ls,  Bdeanideiia  orthopédistes,  denmrant  me 
de  PuTv.  quartier  Perrache,  a  Lvon ,  de'partemrnt  i!u  Rljône,  auxquels  il  a 
e'te'  délivré,  le  9  juillet  dernier,  le  cerlificat  de  leur  demande  d'un  brevet  de 
perfcctiouncmcnt  et  d'addition  au  brevet  d'invention  et  de  pcrfeciionncincut 
de  dix  ans  qu'ils  ont  pris,  le  20  juillet  1839,  pour  uu  nouveau  bandage 
herniaire  à  double  extension. 

44«  M.  GrtÊânht  {GuHlaume)^  arbitre  de  conmerce,  deneliranC  place 
8aiat-Micbd,  t,  à  Lyon ,  dëpartcàient  dn  Hbdoe,  ^ii|ttcl  il  a  été  détirré, 
la  t  fniUet  dernier,  le  certificat  da  sa  demande  dTim  brevet  d'ioTcntion  de 
CtS4].ans,  pour  un  nouveau  mode  d'éclairage. 

45»  MM.  Guérin  {UocU-TItcogène)^  professeur  de  chinîîc  à  IT'colc  nor- 
male, et  Saiivèle  {Adolphe  ] ,  chimiste,  rcpres^'Uti's  par  M.  Ilcijnand ,  de- 
meurant k  1  urîs,  rue  Bleue,  n»  18.  auxquels  i!  a  tié  dtîivié,  ie  9  juillet 
dernier,  le  certificat  de  Irur  dem.^ndc  d'vm  iMCvei  d'mvenîion  de  dix  ans, 
pour  des  procédés  d'extraction  des  princi^ics  lébniugcs  de  certaines  matières 
▼égc'tales. 

46"*  M&f.  LejarS'Ckmnmnes  {FèUx'Thècdorè),  Pemoi  {Adètt-YçeM" 
Hippolyte-Bdmt'Andri),  Priât  (KapoUon) ,  topa  troîa  propriétaires, 
demeurant  à  Paris-,  me  Saint-Sauveur,  n®  7,  auxquels  il  a  été'  délivré,  le 
•  jniUet  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  de  perfectioone* 
ment  et  d'addition  au  brevet  d'invention  de  cinq  ntîs  qu'ils  ont  pris,  le 
3  juillet  1839,  pour  des  fondatioiiBy  coioposilion et élabliiscmcut  de  nouveaux 
rails  en  matières  vitrlliccs. 

47»  M.  Le  lio'/  {Jean- Jacques- Joseph) ,  drni  urant  it  P.iris,  rue  du  Fau- 
bourg •Saint-Denis,  n»  164,  auquel  il  a  été  délivré,  le  9  juillet  dernier,  le 
certiftcal  de  ea  demande  d*nn  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  an 
brevet  d'invention  de  cinq  ans  qu'il  a  pris,  le  29  juin  1839,  ponr  on  nouveau 
•jf time  de  vohure  et  de  charme. 

4a«  M.  de  Ltrae  {Henri),  propriéuire,  demeurant  k  Sarrians,  departe- 
utnt  de  VanclttM ,  anqud  U  a  été  délivré ,  le  9  juillet  dernier,  le  certificat  de 
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m  imÊmit  d*aa  brerct  d'hiTenttoii  de  ciiii|  anf ,  pour  la  deiriecttioii  des  n- 
ciacs  de  bettersTcs  aux  rayons  eoIeSrctt  fer  I^.mojeii  de  h  chaus. 

AU*  IL  ife  Mecfu^nem  ,  maître  de  forgée,  demearant  k  Olbj,  département 
de  U  McvK,  faieant  élection  de  domicile  à  Mcuèrea,  département  dee  Ar- 

dennet,  auquel  il  a  été  délhrréyle  6  juillet  dcrnicr«  le  certificat  de  sa  demande 
d'an  breTei  de  perfectionnement  et  d'uddiiion  ou  brerel  d'invention  de  dût 
»a«  pn-: ,  !c  1  8  août  l  837,  par  MM.  Bcauduin-Kamenne ,  dont  il  est  cession* 
Bairc,  pour  des  niachincs  k  fabriquer  les  brochca  eo  fer  polU*  chaussures. 

io*  M.  Simon  {Nicolas) ,  fondeur-chaudronnier,  demeurant  à  Saint-Dië, 
département  de«  Vusp^es,  anijucl  i!  a  ct^*  délivre,  le  9  yiiidrt  dernier,  le 
certificat  de  sa  t'iMiiandc  d'r.n  Lrcvi  l  de  pcrfeclionneineni  cl  d'addition  au 
brevet  dinvevitiou  de  dix  ans  qu'il  a  pris,  ie  IS  mars  iftJ9,  pour  aoe  cbau- 
diêre  marée  portative  et  c'conoraique. 

fl*  MIL  ÂniserfteiiSeretooiu^aguic.  rcprëieatée  par  IL  CAar/e#  i?c^nat<^, 
deawnrant  m  Paris,  rue  Blene,  n*  18,  aniqnela  il  aélé  délivrée  le  sa  fniHet 
denier,  k  certificat  de  fenr  dmnande  d^m  brevet  dlnrentîon  de  qninse  ana, 
pour  an  nawean  genre  de  cartes  géograpUqnea  dit  géomatttagnipMie  Smut' 
héltr, 

*r»  MM.  Charpentier  Appert  (  Adolphe- Én'ennt-Ifubert)  et  Foullon 
(ffmri-Pierre  )  ,  demeurant  ii  Paris  ,  le  premier,  rue  Ncuve-Brt'da ,  \\°  1 8,  et 
le  second,  rue  Sainic-Croix-dc-la-Breionnrric,  n«*  18,  auxquels  ila  ele  délivre', 
le  13  juilïet  dernier,  le  Cirtilicat  de  Ifur  dcinatuîe  d  un  brevet  d'invention  et 
de perfectioact  mt  ut  ih^  cinq  ans,  pour  de»  sioi  tâ  qu'iU  noiumeut  hydaloju^es 
•a  aéras^Mcs ,  appiicablei  aax  voîtarea. 

»t*  M.  i>umM  (LûuiS'C&ttttaHt)^  taillandier,  demenrant  k  EpemaT* 
déjpartemeai  de  la  Marne ,  anqnel  il  a  été  délivré,  le  13  juillet  dernier,  le 
ccnificat  de  aa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  de  cinq  ans»  pour 
des  perfieetionnemenas  an  ferrement  du  paion. 

14*  M.  DiûS  (François),  eonstmctenr  de  maebines  h  vapeur,  demenrant 

maiten  Ferret,  rue  Chaume-Terracbe,  k  Lyon,  di'parrcincnt  du  Rhône, 
■^tîTfî  il  a  été  délivre,  le  f  3  juillet  dernirr,  le  certificalde  sa  demande  d'un 
Ir»  vft  d*invii(ion  de  dix  ans,  pour  un  niov^n  de  tninsporter  «lirreteincut 
sur  U  berge,  a  une  distance  in  !oirrminec,  ic>  produils  u  un  bateau  diîipucur, 
5o;'  ^lir  r.n  canal,  une  nvièrc,  etc.  etc.  cl  d'un  nouveau oloycn  de  transmis- 
SiO  )  de»  innuvtnirnt=. 

&&•  MM.  Laureiis  {Çamilh)  et  Thomas  (Léonfc),  ingfntenrs,  demeu- 
rant à  Paris ,  me  de  rUniversité,  ne  te ,  anxquela  il  a  été  néiivré ,  le  1 3  |ufl« 
Icf  dernier,  le  certifient  de  leur  demanda  dTun  brevet  d'invention  de  qninac 
ans,  pour  un  proeédé  dè  diatttlâtien  ou  carbonisation  des  matières  conibns* 
tîbici,  arec  emploi  d'un  courant  de  v.ippnr. 

»«•  MM.  Lf^rir»  {fieeior)  et  Sorei  {Stanislas-TranqutHe-Modeste) , 
iemrnranl  k  Paris,  rue  des  Trois-Rornes,  n»  14,  au\(ifi<  l>  il  a  etr  ile!'ri\^,  le 
iJpidiet  dernier,  ïe  rerlilicat  de  leur  dcniiiiifU*  d'un  on/ii  uic  brevet  do  pei  - 
^''Cî  onnenieiil  et  d'addition  au  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de 
f}u:'nieans  qu'ifs  ont  pris  ,  ic  lo  niai  1 8  37  ,  pour  un  moj'en  simple  et  nouveau 
ée  préserver  le  fer  et  l'acier  de  Taciion  de  la  rouiiîe. 

57®  ilf.  Ledru  {Louis  Charles-François) ,  arrliitrcte,  drmrînant  à  Cler- 
moiii-Ftrrand,  de'partement  du  Puy-dc-Dûuic ,  auquel  il  a  e'ic  délivré,  le 
13  juillet  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  dSm  brevet  d'invention  do  dî« 
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Ans,  pour  la  mise  en  œuvre  dea  matières  bitumineuses  d'Auvergne,  afui  de  ic# 
appl'4ner  à  U  eomposition  des  mudct  biraminenx. 

*  sa*  MM.  Martin  (Lûuig'Aiejrandre),  ndgpciant,  dX)rIë«iii,  et  Moistom 
(fsiffore) ,  mnîtiracnirîer,  demeurant  me  derE|;Ii«e,  ti«  1 9,  à  Pasaj,  banlieue 
de  Ptris,  auxquebil  a  été  délivré»  le  13  fuHlet  dernier,  le  reri  ficat  de  leur 
demande  d  un  brevet  d'invention  d<  cinq  aof,  pour  hd procédé  de  fabrication 

dé  r.irîde  bvtîrochîorîqiic. 

59**  M.  Mrnotti  [Ct'/rste),  proprit'taiie ,  demeurant  rue  Saint-!. oiiis , 
T\"  59,  an\  liatignollos-Monceatix  ,  banlieiie  de'Pans,  auquel  il  a  «  it*  (u'iiviV, 
le  13  juillet  dernuT,  le  cercifirat  de  5.1.  di  iurtnj'o  ù'uu  bicvet  d  invention  et 
^  perfectionnement  de  dix  ans,  pour  un  savon  liydrofoge,  hygiénique^  po- 
p«ldrv,  on  s«fon  propre  Prendre,  par  nnaimpie  lavage,  impénétrableà  Tean, 
et  non  à  fair ,  toutes  sortes  de  fils  on  tiss ni  de  laine ,  coton ,  chanvre ,  cordages, 
carton,  et  généralement  tont  habillement  fait,q«ii,  éb  garantissant  do  la  pluie, 
laissera  pas.<^ge  k  Tair  et  à  la  transpiration* 

60<*  M.  Menu  {Ltmis-Théodore) ^  demeurant  k  Parfs,  roc  dn  Faubourg- 
Montmartre,  n*»  1  7  ,  auquel  il  a  e'te  de'frvrë,  le  13  juillet  dernier,  le  certitîcat 
de  s;i  demande  d'un  brevet  d'invention  de  riiKj  ans,  pour  l'ajijjlicatîon  de 
i'un^nent  a!r;;fatinatif  de  André  de  lu  Croix  à  i'e&tirpation  des  cor:$  aux 
pie*!»,  oignons,  etc. 

6l«  yt^Merckel,  nét  AdélaXdé'Marie-MargueriU  Mmiin,  représentée 
à  Paris  par  M.  Reynàud,  demeorsnt  me'  Bleue,  ap  19,  k  la<|uefle  il  a  été 
délivré,  l<!  tft  fuillet  dernier,  le  certificat  de  aa'd^ande  d*nn  brevet  d*inveii  • 
tion  de  dix  ans,  pour  un  nouveau  bec  de  lampe  dit  bec photophêft, 

es*  M.  Morin  (  Artkur-Ju/es)  ,  capitaine  d'artillerie  ,  «leniettrant  à  Paris, 
TMo  (h'  l'Arcade,  n"  9,  auquel  il  a  cte'  (ielivre',  le  i3  jr.illet  dt-rnier,  le  eerti- 
ficat  de  «a  demande  d'un  brevet  d'invrnfion  de  (!ix  an«,  |mur  des  ressorts  de 
vuitnri-  d'cgalc  n-siâtance  à  la  rupture  et  flcchi&sant  de  quantité  proportion— 
oelle  aux  charges. 

63°  M.^e/re  ( Pierre),  fondeur,  demeurant  rue  d'AUTOrgne,  t,  k  Lyon, 
département  do  Rfatoe .  auquel  il  a  été  délivré,  fe  td  fuillet  dernier,  le  cer- 
tificat de  sa  démasde  dVin  brevet \l*inveation.  de  cipq  ans,  pour  Tapplication 
des  vis  en  fer  fondu ,  tournées  et  filetée*,  à  filets  renforcés,  aux  arcs  de  presse 
deatinës  à  la  fabrication  des  huiles  de  graines  et  autres. 

64*'  MM.  Peng-eot  frères  aines,  fabricants  de  quincaillerie,  demeurant  k 
Ilérimoneourt,  département  du  Doub<,  auxquels  il  a  e'ie'  dëlivri',  le  13  juillet 
dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'invention  de  dix  au*, 
pour  le  .sowda«^e  des  rabots  on  £;randc5  pièces  finies  an  laminoir  et  pour  I  e'- 
bauclie  obtenue  par  ie  même  pnx'eilc  des  bouvei>  doubles  ,  de»  bouvets  sim- 
ples ,  des  outils  de  moulures,  des  ciseaux  pour  mt  uuisiers  et  pour  tanneurs, 
des  gouges ,  deemèebes  k  trois  pointes,  des  planea  et  des  hachoirs. 

MM.  Pieê  et  eom pagure,  deasencant  k  Paris,  me  de  ParadiePoisso*- 
nièra,.n«  4f ,  aux^nals  il  i  été  délivré,  le  i$  iaillet  dernier  «  le  certificat  de 
leur  demanda  d^ui  brevet  d'iaremion  de  cinq  oui,  pour  un  svstèioe  de  (a- 
bricalien  de  anrre  indigène,-  eomprepant  Tappareii  dit  Uqu^aetmr  et  épu^ 
porateur. 

nCt^  M.  Pimont  {  Prnsprr],  maniiraetun'  r,  l'eineiiiant  rue  de  laVieonite', 
n"  7y,  U  Rouen,  de'paincnient  de  la  Se:ne-liiitTieui  c ,  auquel  il  a  eic  di  livre, 
le  13  juillet  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de 
cinq  ans,  pour  la  coufcctiou  des  draps  à  poiU  ou  tondus,  sans  coulure,  des- 
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UQCfl  pariiculièrement  a  (H>Mvrii'  les  rouleaux,  et  propres  ù  di?cr&  autres 

•1*  M.  QMÛtei  {AUsem»dre'Maney,  impriarwMitbographe,  dcaeiinintà 
Paris, TMCroîx-des-Petîis-Cliaiops,  n*  4,  snqiieKl  a  tfië  ddiTr^«  le  il  juitltt 
denier,  le  certificmtde  sa  dcjnand^  d'un  b^vct  d'invendon  de, cinq  ans, pour 
mprtM-^'dc  qui  donne  à  tous  leà  tissusen  gencfral  laqualiti*  (rimpermëaTjil  të. 

M.  Rahot  {Jvan-Fy  ancois]  ,  torSier,  (Icmrumni  à  Paris,  rue  Pliilip- 
pfïux.n"  15,  auquel  il  a  otc  d(  livre,  \c  13  |uiHrt  dernier,  le  certificat  de  sa 
(ffiQinde  d'un  brevet  i!'invention  de  «  inij  ans,  pour  des  cliars  de  sauvetsge 
dt $ti Des  ià  secourir  les  per^ïonin  s  dans  le^  inrciniit  s. 

6f»  M.  Remotid  {Amédée-Fran^ois)  ^  diiueurant  rue  du  Petit-Mail, 
Orléans,  département  dn  Loiret,  auquel  il  a  étédélÎTrë,  le  i3  juil- 
let dernier»  le  certificat  de  sa  demsnde  d'un  brevet  d*iiiTcntkon  de  quînsè  ans, 
fcm  une  macbine  ëleclro-magndtiqiie,  remplaiçant  la  vspcur  dans  tous  ses 
effets  et  usages  et  une  pile  galvanique  dont  Veffet  est  rendu  coniini^  par  les 
!i<|U!i!i-s  fmj»l'»vc>. 

10"  MM.  Renaudot[JuJcs- Joseph' Jacques-Victor\}^\Qmh\eT,  cxDejarâin 
{Louis- Ju,vs te- Destrt  ) ,  fabricant  de  zmr ,  dt  tiieitr:tn{  à  Paris,  rue  de 
Grtfnf-!!. -Siirit-Gerniaiii  ,  n**  2  à  ,  aiiXiju»  !îi  il  a  eie  délivre,  le  i  :\  juîlh  t  der- 
nier, le  ciTiificat  de  leur  demande  d'un  brt  vet  d'iiiij)oi  lation  et  de  perfection - 
neaent  de  dix  ans,  ^our  des  procëdt5tide  fabrication  de  tuyaux  coules  en  zinc 
el  étàriê  k  cfunsA  d«BB  des  cyHndres  cannelés.  ' 

Ti*  M.  RoluÊfé  (Feréthatid),  étudiant  en  chimi»,  demeurant  k  Beiaif , 
tifammeat^  la  XarUe,  atiqael  il  a 'été  délirré,  le  i  s  juillet  dernier,  le 
eertifieai  4e  sa  demande  d'un  brevet  dlnV^ntion  de  cim\  ans,  peur  des  gsao- 
pètres  compfrfement  inexplosiblea  ,  dilS4fi4iSo;/t^/re5  Rohart. 

750  M.  /fou:,  ei  Amortie-  f  'it  titr),  dessinateur,  demenrant  rtie  Saint -Lanrenf, 
n*7l  ,à  Be!!r\  t^p,  banlieue  de  Pars,  auquel  il  a  e're  deiivrd,  le  13  juillet 
dernier,  le  r»'rt!licat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  qiiinre  ans, 
pocr  une  marfnne  j-mpre  au  lessivage,  lavage  ctrinçnge  du  liyge  de  ménage, 
et  blanchiment  des  laines. 
71»  II.  Amgr9Ê{R€n4-JuHen),  entrepreneur  deplomberte  k  Vflteneure- 
fhit  George  ;  près  CorbcH  ,  représenté  à  Paris  par  M.  P^pigna,  demcu- 
nat  me  de  Clioiseui,  n»  1 1er  »  smqnel  il  a  été  délivré,  le  i  e  iutliet  dernier, 
ie  certiient  de  sad«^nde  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de 
ctaq  ans ,  pour  un  moulin  à  vent  per£eotioniK,  à  mouvement  llonaontal. 

7  4»  M.  Draper  [  HlHiam-Berins)  ,  de  Boston,  repre'sente'  k  Paris  par 
hl,  Perpt.t'yia ,  dernrnraiit  rue  de  Clioiseul,  n"»  3  ier ,  auquel  il  a  «te  délivre', 
le  16  juillet  dernier,  ie  certificat  de  f-a  demande  d'un  brevet  d  impcu talion  et 
de  pcrfectionninient  de  dix  ans,  pour  une  machine  a  fabriquer  les  lacetH. 

li**  M.  Goumay  {Jules)  ^  demeurant  a  lîaris,  rue  Sailite-Anne,  n<*  69, 
si^  il  a  été  délivré ,  le  16  jniitet  ilanwstf,  lacenitel  desa  dfsnendt  d'un 
mu d'iavcaiÎM  «i  Je perfratipMMaMoc dn  cinq  aasr,  fomK^iiilÊOÊiàÊm  du 
tjmmt  brmté  des  pMspca  dinn/iw«piyiir>  daVèevoniionJa  JMn  01 0tf- 
^igntê^  fo  au  iavaoe  des  Inîpcsi  an  syslitena  nsltaol  des  bnina  à  demkîit; 
>  à  là  di>tribirtiuo  des  eaux. 

79*  ^  MMsartl  {Jean- Joseph  ,  ref^éH'iiH'  a  Paris  par  M.  Perpifpia , 
^emeorant  rue  de  Cboiteul,  n°  2  ter,  auquel  il  a  ete  délivre',  le  16  juillet 
^rrnirr,  1(>  certificut  des%deiaande  d'un  brevet  d'iuventiou  el  de  perXecÙAa- 
&<weot  de  ciu^  aus,  pour  ime  toiltiUe  bureaa  de  jour  et  de  uuiu 
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77«  M.  Hasard  {Jean~Joseph)  f  reprëaente  k  Paris  par  M.  Perptgna, 
demrurant  rue  de  Choiicnî,  ii*  2  ter,  auquel  il  a  ctc'  dc'lÎTrc,  le  iG  luillet 
dernier,  le  certiûcat  de  sa  dcniaude  d'un  brevet  de  perfeciionDeincnt  et  d'ad- 
éftîra  m  Bm«l  d*iiiTeatioii  dt  dix ém  i|n*H  a  pris\  ie  sa  fdnier  précédent, 
poar  ime  nowclle  espèce  de  foéU  dit  pvclc-fntimimg. 

M.  Lamouroux  (ilittotite},  ne'gociant,  demeurant  à  Verfiot,  de'par- 
tement  de  rAûoe,  auquel  il  a  été  dëlirré,  le  16  jaHIet  dernier,  le  çercifiMt 
de  M  demande  d'an  brevet  d'isréntion  de  cinq  ans,  ponr  nn  poéic  en  fonle 
k  pluflieura  compnrtinienli. 

79^  M.  Lorin,  {Jean- Jacques) ,  chaudronnier,  demeurant  k  Paris,  petite 
rue  du  Bac,  ©«20,  faubourg  Saint-Germain,  auquel  il  a  e'tc  délivre,  le 
16  juillet  (IiTfiii'r,  Ip  certifient  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de 
perfectionnemrni  de  cinq  ans,  pour  un  appareil  au  moyen  duquel  on  obtient 
l'extrnrtion  complote  du  jus  de  betterave  par  pression  de  jus  et  d'eau,  et  ie 
dessèchement  simultané  de  la  pulpe. 

6o«  M.  Mai  ire  {Joseph),  à  Villatte-sui^Ource,  département  de  b  C6td- 
d^,  faisant  électieç  de  domicifc  k  Paris ,  me  Coq-*Héron,  b6iel  des  Ganlet» 
anqnel  it  fc  été  défbrré,  fe  te  fuîllet  dernier,  le  certificat  de  se  demande  d*n« 
brcTei  d*inTentien  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans,  penr  de»  tuilea 
bitnmfo  rem)^Iaçant  cetlei  dites  plomhées, 

•    MM.  Mallan  et  fils  {Eêmmrd)^  cbimrfîena-denu'stes,  k  Londres, 

représentes  à  Paris  par  M.  Perpiifna,  demeurant  rue  de  Choiseul,  n*»  i  /er, 
auxquels  il  a  été  délivré ,  le  lo  juiilet  dernier,  le  certificat  de  leur  demande 
d*on  breve  t  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans,  pour  un  succe'^ 
ttanfum  minerai^  propre  ii  boucher  les  trous  qui  se  forment  duns  les  dents 
cariées,  et  ii  renipluccr  avec  avantage  le  plomb |  les  feuilles  d'or  et  d'argent 
qu'un  a  coutume  d'y  intrqduirc. 

St^  M.  de  ùianneviUe  {Léonor-T bornas  de  la  Marche),  demeurant  à 
Gonnerille,  pris  Heaflenr,  département  dn  Catrados,  auquel  il  a  été  dé- 
lifré,  le  te  piillei  dernier,  lecenificat  de  sa  demande  d^a  brevet  d'iaTcntioa 
de  cinq  ans,  pour  une  nonfeHe  mécanique  de  tonnellerie  qui, à  la  fois, 
coupe  de  lottguenr,  ja^Ic,  parc  sans  rogne  fux  deux  citrémités,  creuse  à 
riotéricnr,  pTape  et  arrondit  k  l'întéi  ivur ,  tontes  Us  deuYCS  nécessaires  à  In 
'Composition  des  tonneau:^  de  toutes  dimçusions« 

êS^  M.  Maréchal  {Bernard),  mécaaîoicn,  me  Porte-Dejeaux ,  n»  1,  à  Bor- 
deaux ,  dr'partement  de  la  Gironde,  auqnri  il  a  été  délivre,  le  16  juillet 
dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'ad- 
dition au  brevet  d'invention  de  dix  ans  qu'il  a  pris,  le  20  juillet  1839  ,  pour 
itn  échantillon  mécanique  et  un  essieu  mobile  sursis  quatre  portées,  propres 
à  toute  espèce  de  roulage. 

MM.  MÊÊMàh  (John),  lVmek9êi9r  ( lamas)  et  Harris  (TAmms), 
mécaniciens ,  de  Loadres,  iiprésitéh  à  Pnris  par%l«  SUf/nmsd,  demeorant 
rveBleneiasit,snSiq«elsilatflddéttvré,ie  it  iniSc^deniier,Iecertiicnft 
de  lemr  demande  d*ttn  brevet  d'importation  de  disaÉs,  peur  dos  peffeetioa- 
«sments  appenéedans  ko  wmthhiis  iecemotifes* 

M.  Monjrmff  (Amtaine^Euffène) ,  fabricant,  demenrant  me  Dallfart , 
a*  If ,  K  Rouen,  département  de  la  Seine-Inférieure,  auquel  il  a  élédéltrrtf» 
'le  18  juillet  dernier,  !c  certificat  de  sa  demande  d'uA  quatrième  brevet  de 
perfeettoBBCibeDt  et  d'addition  «1  bmet  d'ÎBTentfoa  H  de  pcrfoctiMinenimi 
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ètb  «M  fs*!!  a  prû ,  t«  tt  «oAl  tta?,  pow  «B  Bélier  k  tliitr  k  4««blt 
iliawttàpKiâeivainardiM.  * 

MllMtii.aaqiiH  H  a  été  Mxfrtf,  It  iê  i«Ulel  4craier»  lé  ccniÉett  4e  m 
émÊaàt  breret  de  perfeciÎMiiieawot  de  dilate,  po«r  pdvebe  de  leie, 
^gHwmmepelmeke  PUuqni,  propre  à  le  febricaiieto  des  chepeenx  de  lese. 

•7«  M.  MnAenif  C  Pmml>fetan>^BmpiiiU)i  propritftehre,  deoMmot  à  Hete- 

lau,  dfp«rtenient  du  Jura,  feitant  fleetSen*  de  domîcife  à  Perii,  cbes 
M.  iMmwui,  ingtfnirtir  civil,  demeurant  me  du  Fe«be«fff-Saint-Deiiis , 
104  his,  auquel  il  a  clé  déliTrë,  le  16  juillet  dernier,  le  certificat  d<*  ta 
demaDde  d'nn  brevet  d'invention  et  d^iroportation  de  dix  an«,  pour  un  lavoir 
nouveau  propre  a  opérer  le  blanchiifage  de  tonte  espèce  de  liage,  et  qu'il 
somme  Imtoftlutrvr. 

•8o  M.  Rexnhoiil-Kulbach  et  César  Ftcket,  demeurant  à  Paris,  rue  du 
Mkenrg  Saûat-HeBeré,  1 4,  rcpréeenléi  par  M.  Perpigna,  demeurant  rue 
de  Chwiwif,  B»  s  Ur,  «uqvtlé  il  a  été  délivré,  le  16  foillet  dernier,  le  eet^ 
tifieM  de  leôr  de«iiide  d'un  bitvet  de  perfectloMenent  et  dVddttioii  «n 
VicTclfnivctttîon  de  qniose  ans  i|n*ilt  ont  prie,  le  t7  evrif  précédent,  peur 
«n  petit  «ppnreB  ^q* He  nomment  epistonhtm  reetor,  propre  k  rr'gler  et  me- 
dércria  flamme  du  gaz,  b'apportcr  une  «rrande  économie  dans  la  consommation 
et  k  éviter  la  fumcc  et  la  mauvaise  odeur  orcastonncc  par  rincompîclc  cora- 
T)u«tion  de  Thydrogène  proto-carbonoé ,  lorsque  ie  courant  est  i^oussc  avec 
trop  de  rapid:tc.  \ 

MÛ.  Saint  Etienne  père  et  ûls,  mécaniciens,  demeurant  ii  Pariâ, 
Vie  #Afeék,ii«  s,  ansqnela  il  a  été'déltvré,  le  1 6  juillet  dernier,  le  certifieet 
de  ienr  dewnide  dTan  breret  d'inTentlon  et  de  perfeeliotmenentde  cini|  ani^ 
pear  n  epperetl  propre  h  la  fiiDrîcatîen  de  la  féenle  de  pommei  de  terre,  et 
itUjwf^  éU  pnipci  de  betteraTce  dana  la  fiibrieation  dn  racre. 

fO«  M*8mîA{Hemri),  de  Birmingham,  représenté  à  Parie  par  M.  Ptr^ 
nne,  demeurant  me  de  Choisenl,  n«  9  ter,  auquel  il  a  été  délivré,  le 
ic  fnillet  dernier,  le  eertiGeat  de  sa  demande  d*un  brevet  d'invention  et  de 
perfectionnement  de  qninxe  ane,  penr  des  perfectionnements  apportés  anx 
Weide  fampe  et  aux  T»ccs  a  «^az. 

9IO  M.  Souchon  {Jean-I/enri),  chimiste,  demeurant  k  Paris,  rue  dn 

Fâubouroj-Saint- Denis  ,  n*»  106,  auqurî  il  a  vtv  drlivré,  ie  i  r»  juillet  dernier, 
If  ceniiicat  de  «a  demande  d'un  deuxième  brevet  dr  perlectionnemenl  et 
d'addicion  an  brevet  d  invention  et  de  perfcctionncm.  ni  de  dix  ans  qu'il  a 
pris,  ie  8  mars  1839,  pour  la  clarificatiun  et  la  liltiulion  de  i'cau  ordinaire, 
pour  les  besoins  domestiques,  les  fabriques  et  généralement  pour  tous  les 

9f  M*  Soufflet  {François^,  factenr  de  pianos,  reprëeenté  k  Paris  par 
U.  Reynmud,  demeurant  rue  BIene,n»  t8,  auquel  il  n  ^  délivré,  le  ta  jnil- 
Ict  dernier,  le  certificat  de  m  deaaade  d'an  brevet  d'invention  et  de 
perfectionnement  de  cinq  ans,  pour  mn  appareil  propre  à  la. fabrication  des 
pianos. 

r^a"  M,  Aîleau  («Simon),  poélier,  demeurant  a  Saint-Jcan-d'Anf;elv,  dépar- 
lemciit  de  î;i  Charente-Inférieure,  auquel  it  a  été  délivré,  le  2(|  juillet  der- 
oier,  le  certificat  de  fia  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'ad- 
diuoa  an  brevet  d'inventigu  de  dix  ans  qui(  a  pris,  le  4  janvier  ia37, 
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|ioiir  des  pcifccdonneiiieiiti  Apportés  à  nh  appareil  distinAtoire  dont  îl  otC 
FÎBVentexir. 

940  S\.  André  d'il  Dui>tgnaud  {Fictor),  domeunint  k  Saînt-Jean-cTAngcTy, 
département  de  la  Charente-Inférieure,  auquel  il  a  cte'  de'livré,  fe  20  juillet 
dernier,  ie  certificat  de  sa  demande  d^un  brevet  d'invention  de  cinq  ans, 
pour  de«  cbaiidière«  disiiilatotres  propres  à  U  fabrication  des  eanx-de- 
yie.  >  .  * 

86°  M.  BoqmlUm  {Nicolas),  biUioâiéoNn  du  Conservatoire  royal  des 
arti  et  jnëtiert,  demovrant à  Parip»  rue  Saint-lIarCÎQ ,  tfi  tôt,  anqnel  il  « 
éU  déliTrd,  le  to  jniUot  dtraicr,  la  certtfieat  d»  aa  danianda  d*an  cin^nîèM 
brevet  de  perfectionnemeiit  et  if  addition  au  brevet  djovention  et  de  perfeo- 
tionnenent  de  cinq  ans  qu'il  a  pris ,  le  90  juin  1 830 ,  pour  un  «ystème  d'ap» 
pareils  et  de  proce'dcs  destines  à  régulariser  récoufenient  des  liquides  el  dea 
gaz  à  toutes  les  pressions,  pour  divers  moyens  destinés  U  prévenir  les  daa- 
|3[ers  résultant  de  la  compression  des  fluides  élastiques  dans  les  récipients, 
Silnsi  que  pour  divers  procédés  relatifs  k  leur  compression;  procédés  et  appa- 
reils applicables  à  plusieurs  industries,  et  spéciitiement  k  i'éclairage  par 
g^az  portatif  con^primd  et  i»on  çompriai^ 

90«  M.  Bravmrd  (  Viclor)^  bipoiitter,  demfnrant  à  Paria»  rae  llkiicl-La» 
Comte, A*  1 8 ,  auqael  H  a  été  ddlÎTré,  le  so  {nillet  deniirf,,le  cartîfiaat  de  aa 
deaunde  d'un  brevet  d'invention  da  cinq  aaa,  poarnn  KOBxoan  femoir 
pouvant  s'adapter  à  tout  bijuu  qui  a  une  pose. 

'J7«  M.  Cliameroy  {/^ilmr-Aui^'ustm),  facteur  d'instrument  de  musique, 
rlenieurant  ii  Paris  ,  rue  du  Faubourij-S.iint-M.irtin,  n°  136,  auquel  il  u  cte 
délivré,  îc  2  0  juillet  dernier,  le  certiliciit  de  demande  d'un  sixième  brevet 
de  perfeclionneuicot  ©t  dadditioii  au  brevci  iriuvi  uiiun  et  de  perfectionne- 
ment de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  9  a^ût  is37,  pour  la  fabncaiiou  des 
conduits»  tuyaax  et  corps  crenx  en  aapbalteet  bitutnea  minérans:,  ci»iiibin«f 
avec  diverses  substances  Uneuaea,  fibrenaes,  animales  on  végétalea. 

^  9S*  Vk,  Èveillard  {Casimir' Alexandre- Juies  Pierrt)^  horIo^er-inécamcien« 
demeurant  an  Prë-Sainl-Genrais,  banlieue  de  Paris,  auquel  il  a  e'té  délivré, 
le  to  juttlet  dernier,  le  certifica!  de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfection- 
nement et  d'nrlditinn  nn  brevet  d'invention  de  cinq  ans  qu'il  a  pris,  6  fc- 
vrk'r  1839  ,  pour  plusieurs  appareils  propres  à  prévenir  les  vols  qui  se  corn- 
metten!  dans  les  appartements,  peudant  l'absence  des  personnes  qui  les 
habitent.       •  •  • 

99*  M.  Fias  {Pierre),  mécannien,  demeurant  ii  Paris,  rue  des  Portes- 
SaÎBt-André^ea-Art^ ,  n«  '4 ,  auquel  il  a  été  délivré,  ie  to  fuiftet  dernier,  le 
certificat  de  sa  demande  d*an  tronième  brevet  de  perfectionnement  et  d*nd« 
dîtion  ao  brevet  d'invention  de  dis  ans  qu*il  a  prit,  le  is  février  1899,  pour 
line  voilure  qu'îî  nomme  voiture  économique, 

100"  M^ii.  Galihert  pbrc  etfil.c,  fal)î  rrant-^,  de  Tordeau^  ,  représentes  k 
Paris  par  M.  Cé.sar  Moreau ,  dejneurrint  place  Wndônie,  n"  -2  i  ,  auxquels  if 
a  été  délivré,  le  "în  jiiilieî  licmier,  ie  certilicat  de  leur  d-.'m'.nde  d'un  licevct 
d'invention  de  'lix  ans,  pour  «K-s  moyens  de  filer  et  de  tisser  une  matjèi*e 
non  encore  appliquée  k  cet  usage. 

tôt*  M.  Gourlier  (  Gkarles-Pierre),  architecte  des  travaux  publics,  de» 
UMorant  à  Paria,  rue  de  Seîne-Saint-Germain ,  n>  e ,  auquel  il  a  été  d^ivré,  ^ 
-le  90  juKIet  dernier,  (e  certificat  de  sa -demande  d'un  deuxième  brevet  de  - 
peifceiîontteBent  'ef  d'addition  au'  brevet  d'invention  de  quinze  ans  i|u'il  n  ' 


Digitized  by  Google 


B.      785.  (  35  ) 

pni,  fe  30  jara  1830,  pour  un  nouveau  mode  dt  congtraction  de  hiTftux  de 
éfmirit'es  et  autres ,  de  forme  cariée  o«  oblongue ,  à  aogles  aiTODdii  et  da 

iu3€Usion^  variables  à  volonté. 

io2<»  MM.  Guillaume  {.}farir- Henri) ,  contre-maître  de  fabriijins  de 
Rrre,ei  Oorey  [Jules-Francoisj ,  fabricant  de  sucre,  re|>re'«ente's  a  Pan'j 
m%.Emmery,  inge'nieur  en  chef,  directeur  des  eaux  de  Paril,  boulevard 
IwM-NofaTellc,  si ,  ansqueb  a  été  délivré ,  le  so  jaillef  dernier,  !• 
caôical  de  lenr  demande  dVn  Brevet  d'invention  de  dfx  ant,  ponr  nn  appa- 
idMuid  cristalUsoir  pneumatique,  propre  k^pnrjer  les  sncrei  par  le  vide, 
■iliiui     fabrication,  soit  au  raffinage. 

I#J»  M.  //ux^<>n  (Jean),  pharmaeien,  drmeurant  h  Bar-Ic-Duc,  dépar- 
meti  de  ta  M;  use ,  auquel  il  a  ctc  délivre' ,  le  20  juillei  dernier,  le  certillcat 
ira  dfmantîe  Sun  bicvet  d'invention  de  cinq  ans,  pntir  un  moulin  au 
c^Tfx  duquel  OD  obtieut  ia  fariuc  de  graioe  de  Un,  et,  au  besoin,  celle  de 
tiîuLiriJc. 

tel*  If.  iMir-'ijamaltt  {Ahtt^}*  fabricant  corrojeur,  dèmenrant  à 
teiMifo,  département  dllle-et-VHabe ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  to  jnii- 
fat  itnàeTf  ie  certificat  de  ta  demande  d*nn  brevet  'de  ^rfectionncment  et 
MAian  au  brevet  dinvention  de  quinze  ans  qn*il  a  pris, le  t4  man  iBSs, 

|ivtB  appr<^t  des  cuirs  an  moyen  du  goodfon. 

M.  Lrteshi  (  Jean-Marie),  ingéiHcnr-mécanicîen  ."ïlemeurant  à  Paris, 
rw  i<ti  \  îcilics-Audrietîes,n«'  i,  auquel  il  a  été  délivré,  le  ?n  juillet  der- 
fcVr  !f  f^-riîGcat  de  sa  demantle  d'vin  troisième  brevet  do  pf  rfeclioiinenient 
etàajd4hu>a  au  brevet  d'inveittiua  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  20  septem" 
We  lUT,  pour  une  nouvelle  serrure  de  sûreté  à  péne  k  bascule. 

iMPlÎL  Mathieu  {Jemt^JkifMe)^  négociant,  demennmt  à  Parla,  me 
laAas,^  f  a ,  auquel  il  a  été  délivré,  lo  40  juillet  dernier,  le  eertifieat  de 
sileaaa^rttJi  brevet  éTîmportation  et  de  perfectronncmentdeqninsc  ani, 
fÊmxzf  ^ffuvcllp  machine  à  fabriquer  les  cionaà  froid, 

19"^  M.  iimari {Auguste),  fondeur,  demeurant  à  Besançon ,  département 
iiD<mi^,  auquel  il  a  été  délivré,  ic  20  juillet  dernier,  le  certificat  de  sa 
^aodc  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d  addition  au  brevet  d  invention 
'  T-q  «as  qu'il  a  pris,  le  14  novembre  1838,  pour  une  uouvellc  pompe  k 

ift^  M.  Modelon  {lAmiS'Philippe-PhiHhert)^  limonadier,  demeurant  à 
ftn,  ne  de  Roban,  vfi  a ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  se  juillet  dernier,  le 
«mkat  de  sa  demande  dNin  brevet  d*inveQtion  de  cinq.ana,  ponr  un  nouvel 
ffnei  de  fabrication  de  la  bicre. 

i«f»  M.  Pecqueur  ( On^fiyvAore),  ingénieur-mécanicien ,  demeurant  à 
me  Ncuve-Popincourt,  no  1 1  ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  *>o  ji'îilct 
I  ♦■^J'r,  le  rei  tîfieatde  .'a  demande  d  im  brevet  d'invention  et  de pcrf Cction- 
I  Ttrrtdr  qîiinze  ans,  p.iurun  métier  h  fabriquer  le  fib  t. 
I         >f.    Péri  in  '  Jean-Fi  ancois-JCai'ier)  ^  mecHuicieu,  demeurant  aux 
r-;i\.  banlieue  de  Bcstan^uu  ,  dcpariemeut  du  Doubsj  auquel  il  a  été  dé- 
Mr  3  ()  juillet  dernier,  le  certificat  deaa  demande  'd'un  brevet  dinvention 
aa»,  pour ,  1**  un  lu^stème  de  trantrolsiion  de  mouvement  k  prcaaoirt 
'4{ff  ^  TÎteoses'varlableirà  Tolonté,  pendant  la  marche  des  machinée, 
«as  le»  arrêter,  par  rintierme'diaipa  d'un  liquide  et  \c  jeu  de  aimplea 
new      un  mécanisme  propre  à  changer  insuntanément  le  monvem  ent 
Itdn  m%r**"t^      mouvcmcni'rétro^rade  et  réciproquement,  pendant 
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leur  mArcIie  et  nui  lef  arrêter;  s«  application  k  on  îocottiotenr»  porteur  et 

renorqtif'tir  ç^ur  la  routes  ordinaires. 

fil»  M.  Petj/t  {Jean-Constant),  négociant,  demeurant  k  Paris,  petite 
me  de  ReuHIv,  faubourg  Saîîît-Antoinc ,  fiuqiiel  il  a  ctc  cleïivrc,  le  SO  juillet 
dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d  uu  deuxième  brevet  de  perfeclionne- 
ment  et  d'addition  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  ])ri.>,  le  31  octobre 
l82G,^arM.  le  marquis  de  Joujfroy,  dont  il  est  cc^ionnaire,  pour  un 
appareil  mëcaniquç  Dommd  métier  à  sculpter  <ft  à  marqueter,  propre  à  la 
confection  de  tona  lea  objeta  de  acnipturc ,  moaaîqne  et  marqueterie,  tant  en 
marbre  on*en  boia  fins  ou  tonte  antre  matière. 

1 12f  oLServeille  (  Baptiste),  mdcanicieo ,  detncnrant  a  Paris,  rue  d'Am- 
boîiCf  n"  4 ,  auquel  il  a  dté  dëitvrë,  le  90  jaiUet  dernier,  le  certificat  de  sa 
demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  au  brevet  d'inveotion 
de  dix  ans  qu'il  n  piis ,  îe  i  8  avril  l  833  ,  pour  un  système  de  rouet COniquCf, 
applicables  aux  clïeniins  de  fer,  qu'il  nomme  système  Serveille. 

113"  M.  Avmengaud  (Jean-Picn  c) ,  fabricant  de  draps,  demeurant  a 
Saint-Pouâ,  département  de  i'ilerauU,  auquel  il  a  ctc'  de'livre,  le  2  3  juillet 
dernier,  le  certi^cat  de  sa  demande  d*nii  brevet  ^invention  de  dix  ans,  pour 
nne  macbine  propre  k  laver  les  làinea  et  autrea  matières  filamentensea. 

11 4»  MMu  Aynard  {Alphée)^  Pinchon  (Akxatulrt),  Laurent  (Jcan- 
Baptiste)  et  Denuetle-d' Héraupille  (Jean-Simon)  ^  qui  les  repi-e'sente  k 
Parité,  demeurant  rue  NeuTO-Saint-Eustache,  u»  51,  auxquels  il  a  ëic' dé- 
livre, le  23  juillet  dernier,  le  certiGcat  de  leur  demande  d'un  troisième 
bicvet  de  |)erfLtlionnemcnt  et  d'addition  au  brevet  d'mveniion  de  quinze 
ans  qu'ils  ont  pris,  It;  *2C  septembre  1839,  pour  de3 procèdes  simples  etcco- 
Domiqucs  propres  a  remplacer  l'-ndign. 

115°  M.  Berlue  C  Henri),  ingénieur  civil,  demeurant  k  Paiis,  quai  de 
Jemiuupcs ,  n*  Si 8 ,  auquel  il  a  M  d^ivré ,  le  SS  |nillet  dernier,  le  certificat 
de  sa.  demande  d^un  brcfct  de  perfectionnement  et  d*additioa  nn  brevet 
d*invention  de  cinq  ans  qu'il  a  pris»  le  18  juin  précédent,  pour  nn  nonvean 
métier  à  tisser  les  c'toOes  de  lin,  cbiinvre,  sole,  laine,  coton,  etc.,  et  princi- 
polement  en  grandes  largeurs. 

1 160  ^f.  Clément  {Jcan-Lcandrc]  ,  demeurant  k  Paris,  cbez  M.  Diichon, 
rue  d'Engbicn,  u°  G,  auquel  »l  a  ete  délivre',  le  2  3  juillet  dernier,  le  certi- 
ficat de  Sii  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  au  brevet 
d  invention  et  d'importation  de  quinze  an»  qu'il  a  pris»,  le  23  octobre  I83tf, 
pour  une  montre  k  sillage  dite  montre  Clément. 

M.  Deùrieus  fils  {Antfine)  et  compagnie,  poélicrs,  demeurant 
quai  Saintr Antoine,  31,  à  Lyon,  département  du  Rhône,  auxquels  II  a 
été  délivré,  )p  2 3  juillet  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet 
dinventîon  de  cinq  ans,  pour  un  fourneau  ou  poêle .  économique  de 
cuisine. 

118"  M.  Z>ernV/7  (/dc^M^r^  rViar/c^),  graveur-typographe,  demeurant  k 
Paris,  rue  Notre-I)amc-di  s-C!ianijiâ,  8,  auquel  il  a  ete  délivre,  le  23  juil- 
let dernier,  le  cerlificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  ciuq  ans, 
pour  nn  procède  typograj'hique  propre  a  l'impression  de  la  musique. 

1 19°  M.  Dieudonnè  (Èi^rard),  ûlateur  k  Kethcl ,  reprc'scnté  k  Paris  par 
M*  Simon,  demeurant  me  des  Fosfés-llôntmartre n°  i ,  auquel  il  a  été  dé- 
livré, le  83  juillet  dernier,  le  certî^cat  de  sademandf  dTun  denxtèmc  brevet 
de  perfectionnement  et  d'addition  nn  brevet  d'invention  de  dis  ans  qu'il  n 


Digitized  by  Google 


A'  785.  (  37  ) 

fiiÊ9  le  19  octobre  i  pour  An  mémaSme  propre  k  peigner  la  lainé» 
^alI^nMune  petgntuâc  tamUmu, 

ISO»  Mil.  D9mmmur  frèrei,  êttntwn^éemàtmf  déineiirtiitàCfer» 
Boot-Femacly  depaKement  du  Pay-^e-D4me,  auxqueU  il  %  été  délivré,  le 
13  joilict  demiery  le  eertîfieAt  de  lear  demande  d'an  brevet  d'invention  de 
dof  au,  poar  de  n^uTcilee persicnnes  en  fer.  > 

121»  M.  Dttral  {Frédéric)^  chimiste,  demeurant  au  hameun  du  Brave- 
Homme ,  à  I>sy,  près  Parii,  au(juel  il  a  ctc*  délivre,  le  23  juillvt  dernier,  le 
ccrtiÊcat  de  aa  demande  d'un  Ijrcvt  l  de  perfectionnement  et  d'addition  au 
brevet  diuTention  de  iuk^  ans  qu'il  upriâ,  k  6  décembre  iâ38,  puur  uue 
noarelle  compoestion  pouvant  remplacer  tonte  espèce  de  maçonnerie. 

iii*  M.  PmMli€r{LmÊit'Amédét),  marchand  de  comestiblee ,  demenrajit 
k  P«ris,nieKeaTe-Saint-EQ»tacbe,  n«  41,  anqnel  il  a  éii  délivré,  le  s 3  juil- 
let dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et 
d'addition  au  brevet  d'invention  et  de  perfecttomieinent  de  quinze  ans  tfiil  a 
pfi«,  le  17  iuiUel  l  830 ,  pour  un  moyen  de  conserver  les  sabsîanccs  alimen- 
tiiff-,  opcre'p.ir  î  '  vide  oî.tcna  par  un  nouveau  procède  et  par  une  nouvelle 
application  du  calor  itjue,  et  pour  un  nouveau  «jstciao  de  v.ises. 

123«  MM.  fie  J-'i  cmoiï^illc  et  compagnie,  denieunmt  rue  du  Plat,  n»  »,  k 
Ljon,  dcfaitcment  du  Riiône ,  auxquels  il  a  ett-  délivre,  }<i  2J  juillet  der» 
nier,  it  certifient  de  leur  demanâe  d'un  bi^et  de  perfectionnement  et  d'ad- 
dition  an  brevet  dînventioo  de  dix  ansqu*ils  ont  pris,  lo  S8  octobre  183$, 
pour  un  initniment  de  sondage  qa*ils  nomment  êcnde  à  percussiù». 

M.  Kilhum  (Benfan:m)f  de  Londrea,  .veprésenUÎ  à  Paris. par 
M.  Ilnjnaud,  denieursnit  rue  Weuc,  n<»  l8,  auquel  il  i  été  délivre,  ïe 
53  juillet  dernier,  le  cerîificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'importation  de 
dix  ans,  pour  de  nouveaux  procèdes  de  fabrication  de  g9ndi  à  charnières  et 
de»  machines  propres  à  opérer  cette  fabrication. 

12 .MM.  /{raJJ t ( Lco7i  LoutS'(^ har/ c s),ein\i\oyv ^ct IJoissié-S'ucqtiet, docteur 
en  médcciîjc,  demeurant  k  Parj»,  le  premier,  i  uc  Castiglioiie ,  uo  2 ,  et  le  s.  coud  , 
me  Jacob,  n^i3,  auquel  il  a  été  délivré,  le  93  juillet  demîer,  le  ccrtiGcat 
de  leur  demande  d*un  brevet  d'invention  de  quinse  ans ,  pour  un  nouveau 
procédé  propre  k  la  désinfee^on  de^  fosses  d'aisances,  des  voiries»  des  pui* 
sards,  des  vases  «  des  egonts,  des  ports  de  mer,  des  maiiiis,  des  matièree 
animales  en  pud'éfaction. 

12 G*»  MM.  JLéUidraud  {Féiix)  et  JlaiTel  {  Casimir)  ^  fabricauts  d'armes, 
de  Saiiit-Ktîenne ,  rpprc'>?ente.s  à  Pari.s  par  M.  Reynuud ,  demeurant  rue 
Bkuc,  uo  18,  auxquels  il  a  été  délivré,  le  23  juij'.rt  dernier,  le  cerliluMl  de 
leur  dem.aide  d'un  brevet  d'invention  de  cia^  ans,  pour  des  perfectionne» 
lutots  appur  iéâ  aux  armes  à  ku. 

i«7«M.  Pionnier  {François),  tisserand,  dcmcuraDt  a  Vaison,  département 
'ée  Vanehiie,  auquel  il  a  été  délivré,  le  tS  fnillet  derpier,  le  certificat  de  sa 
4nHnde  d^in  brevet  de  pcrrcctionûement  et  iTadditioo  au  brevet  d*inveii> 
tianct  de  perfectionnement  de  cfatq  ans  qu'il  a  pris,  le  A  décembre  1838» 
poorime  pompe  foulante  a  vent* 

XI.  Oiiei/  {Charles),  avocat,  demeurant  a  Paris,  me  du  Faubourg- 
Sain  t- Honoré ,  n"  35,  auquel  il  a  c'té  délivré,  ïe  23  juillet  dernier,  l"  certi- 
tuidc  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  un  brevet 
'''a^ortaiion  de  dix  ans  qu'il  a  pris,  le  16  février  pre'céd{;ut,  pour  une  nou* 
veiJe  fabrication  du  papier. 

/A*  Sérit.  4 
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1390  M.  Outrequin  aînë  {Alexanére- Isidore- Firniin)  ^  inaixhand  dr  iaînr, 
demetintDt  h  P«rb,  rue  Quincanipois^,  vfi  1 9,  auquel  il  a  été  dâtrré,  le  s  5 
iiillet  dernief,  le  certificat  de  «à  demande  d*uii  breyet  d'iaveatioo  de  quinte 
MUf  ponr  une  macliiiie  on  métier  à  chaîne  dit  irieotew.fitarepiin, 

190»  If.  Pion' {Jmn'CAarles)^  fondeur  plombier^  demcnraot  k  Paris» 
-jue  de  rÉ^i(}nierf  nfi  tft«  aaqvcl  ii  sjété  défirré,  le  tJI  jullet  denier,  le 

certificat  de  sa  dcniande  d'un  brereC  d^invenfion  de  einq'nns,  pour  un  non- 
Tci  appareil  de  aiëge  ioodor«,  avec  arrivée  d'emi. 

I  3i<»  MM.  Privé  {femn-Baptiste-Marie),  g;ravevr,  à  Montign?,  et DuAoe 
{JacquM- Philippe),  emploti-,  demeurant  à  DéviHe»  arrondissomrnt  de 
Rouen,  dt'pnrtcîuciit  de  Ii  Scinc-InftTiPurr,  aiîTquefs  il  o  e'te  de'livre,  la 
23  juillet  c  ern  or,  ic  rcriiiicat  de  leur  ilcin  nde  d'ud  !)rrvci  irii.voniinn  et 
de  jK'rfVctioniu'mctit  de  cinq  an.^,  pour  r.ne  niimine  d  t:ii[)ririier  sur  t  tolfcs 
autiint  de  couleurs  que  Ton  voudru,  au  mojen  de  la  perrouue,  du  rouleau, 
de  lu  plotnbine  et  de  l'he'nieirue. 

;89<*  M.  Radier  (Pierre),  banquier,  dAntuA^  faisant  élection  de  domicile 
aris;  ciies  MM.  Brudin  frères,  banquiers,  demeurant  rue  Lepelletier, 
n*  16.,  auquel  il  a  été  délivré,  lé  s  S  juillet  dernier,  le  certificat  de  sa  de- 
mande d*un  brerct  d*lnTention  de  dix  ans,  pour  une  nouvelle  presse  b  broyer 
la  terre. 

13.3"  M.  .Çrt//ier  aîmf  (Jean-Ant/irlme),  meVanirien ,  demeurant  rue  du 
Commerce,  u»  13,  à  Kvon  ,  drp.irtement  du  Rliône,  auquel  il  a  etc  délivre*, 
le  '2.'^  fiiilN't  diTuier,  le  cert  licnt.de  sA  demande  d'un  br<  vet  d'invention  et 
de  pei  fecliouuenuMit  de  cinq  ans,  pour  une  nouvell»  mécanique  propre  à 
"faire  les  cannptte^  jiour  le  tissage  des  éiolTps  de  soie. 

13  *°  M.  Zinii/.cr  {  François- JStienne  ),  wvcwùc'iQn,  drint  urant  à  Paris, 
rue  Pterrc-Leve'e,  ii°  lo,  fauboui.;  du  Tcinj;Ie,  uur|uel  il  a  ctc  délivre',  ic 
23  juillet  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d*ud  brevet  de  pcrfectfonne- 
ment  et  d*addition  au  brevet  d*inveotion ,  de  perfectionipement  et  dimpor- 
tation  de  dix  ans  qu'il  a  pris ,  lie  1 1  mai  précédent,  ponr  une  suite  de  ma- 
chines formant  un  système  complet  de  filature  de  Un  et  de  chanvre,  et  de 
tonte  autre  matière  (ilamenteu-e  similaire  au  liu,  et  en  même  temps  à  la  fa- 
brication des  feuilles  de  Toute  espère. 

13.Î**  M.  Averlif  {François),  mrcaiurien ,  demeurant  faulioiir!:^  Sa:nt-Clair, 
h°27,  à  Lyon,  deparitni' n!  (Îm  R  lôtie.  autjurl  il  a  e'te'  délivre,  le  31  {i:i!l»M 
derniçr,  le  certificat  de  sa  iliMiiaïuio  il^ni  hrevet  de  perfcclionurnicnt  de  cinq 
ans,  puui'  des  peiTectionncmenii  apporte?  k  la  machine  h^-dri\uliquc  à  cha- 
pelet indtné. 

M.  Ai^y  {Jean-Véron)^  moulimer  en  soie,  demeurant  à  Avignon 
département  de  Vaucinse,  anqucl  il  'a  été  délivré,  le  Si,  Juillet  dernier,  le 

jCçrtiTicat  de  sa  demande 'd*nn  cinquième  brevet  de  perfectionnement  ci 
dadditîon  au  brevet  d'invention  de  qninre  ans  qu'il  apri$,  le  10  mai  1837 

pour^ne  machinp  propre  à  la  lilatn.  e  de  la  soie  de^tine'e  à  filer  les  cocons 
et  a  ouvrer  en  mémo  icmp-»  la  soit  qui  en  est  extraite  en  trame,  orp;unsîiis 
fil  à  coudre ,  pe  tits  eordnns,  et  .  saTis  atitrcs  fi  ai-^  d»*  mr'in-d'ii  uvre  que  ccn3 
que  nc'ces^itcul  Irs  procèdes  Lsi  es  pour  avn.'r  la  Si;!e  •;rt'|;e. 

corsets,  demeurant  à  P;»,ri.>,  vue,  Neuve-ilcs-i\  tii.-  C  liiimps,  69,  auquel  i 
.fie  délivré,  ie  31  juillet  Uemier,  le  certiûcat  de  sa  demanda  d'un  breT<; 
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iint^&am  et  de  |»crfeetMiuicnieiit  ée^tiiq  ani,  pott  u»  Mi?eni*fytcèiBc 

lU*  If.  Bmdar  {^P^MirPriHiric },  cordonnier,  d^cwmpitàPMi»,  dt 
UOimaeiie»  n*'  n  ,  au4uel  il  t  éië  délivré,  le  31  |iiilUt  'i^màm%  le  ceftlt 
kit  de  fa  demande  d'un  brevet  dlioTcntiop  de  cinq  an^,  pour  d«é  bouÎMt 

Aammes  et  de  femmes,  à  double  ou  k  simple  entrée  «  et  les  guétr  es  agfafëef» 
139«  MM.  Baudouin  frères, négociant»,  représentés  k  Paris  par  M.  Rey- 
iMM^,  demeurant  roe  Bicue,  n°  I8,  auxquels  il  a  été  délivré,  le  31  jfuillet 
rlrnr.le  rcriiUcat  de  Icu^  demande  d  un  brevet  de  perfeclionnement  et 
<i^uù.u  &^u  brevet duventioo  decmqauâquib  çutpris,  le  id  octobre  183S, 
pour  dtsfrocdddi  df  composilioa  de  fjM,  daUiii  mntmUt  briques,  eu. 

140*  M.  Bmmrd  {^té9è-Bapiig^i}itvréuâimMÊ^ùupk)^  «rebilMie» 
denenrant  k  VatencieDoes,  département  du  Nord,  auquel  il  •  M  délivré, 
le  31  /oiUet  dernier,  le  certiBcat  de  sa  demande  d'un  brovel  4t  pirfotlion- 

^pent  et  d'addition  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu'if  a  pris,  le 
TBai  prcccdeni,  pour  des  bois  debout  combinés  avec  le  fer,  !  a  fonte,  ap- 
pareillée suivant  If.s  principes  de  la  siéréotoinie,  liés  entre  eux  par  un  ci- 
ment asphaitii^ue  ou  bitumineux,  oi^  auue«,  et  appliquéfl  à  toutes  les  jiops- 
tnicuuuÀ  et  subatr^iions  eu  u«age.  '  ■ . 

Ml"  MU.  Bmtm  trirf{JttuirPitrT^f^CUmd€)t  fabric^ft  doKiibêOf , 
itmmnot  à  Saint-ÉbeiiBe,  déptrtcaMBt  d«  laXpisB.»  aax^aciU  il  a.M  dd- 
finé.Ie  9t  juillet  domicrAit  certifiât  de  ftvr  dui«iid«  d'v»  Wm«  dn- 
vaôon  de  dix  «Ht,  pour  dq  «mivtaiis  peigaee  pffvpmè  U  AJdicaiiMi  da» 
àMs  en  tous  genres  et  en  |oi|tei  largetirs^ 

i4i«  Bt'l/eiie  { Jean-Prosper) ,  mécanicien,  demeurant  route  de  Caei|» 
0°  17,  a  Rouen  ,  département  de  U  Seine-lnférieure,  auquel  il  a  été  délivré. 
Je  31  jgjMet  dernier,  le  certificat  de  sa  demande-d*un  brevet  d  invention  et 
de  peHmionnemenr  de  cinq  ans,  pour  des  perfectiomiemeutA  appoTtéa 
b  filature  du  colon  duc  roU^tiUenr. 

«4J»  M.  Ctrtùr  (Nieùbu^GiuUâiime)^  méouddeo,  éèmumm^k  Mb, 
ne  de  Mmtfewl,  vfi  Ta.'MUiiiei  il  a  ëlrf  délivré,  le^Jl  tulIctldemMif^kcef 
liieat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfeeiionaeKKnt  et  d'idditi—  m.  h99^ 
td  dlÊBTceitioii  de  eiaq  ano  q«*il  a  ^i^.  Je  %i  oedt  1M7«  pefu-  un  XioureMi 
AMuaeur  conducteur,  à  nu>ufement  circilfiV'^  COUlyna» éiti^méÀi'iuÊii'mm 
aéme  du  beffroi  dans  les  moulins  il  farinek 

I  i  40  il.  Chaussenot  aîné  {  Jlenri- Bernard  )^  ingénieur  civil,  demeurant 
a.  »'^ri^  ,  pri<?sii;:c  Violet,  auquel  il  a  été  délivi'é,  le  3i  juiUet  dernier,  le  cer- 
r  cat  de  sa  demande  d'un  brevet  diuvcniiou  et  de  perrectioniiemaAt  .de 
iài.'.^e  an»,  pour  une  nouvt:lle  pompe  dite  pomfe  C/iausâ€HoU    ^  .  . 
145»  MM.  Ckm^m^Pmnçoif^ien'Éfimn^  •%  Ct^m  {Afarig-Léf^ 
i^stùic     frère  et.M»ar,  fabrieanit  de  breceUee  et  de  bwdtfiiite*  d^ 
Hanat  h  Périt,  rue  Saint-Denis,  n»  39»,  #iUH|iiel0  ÎH  p  dUSiélî|gf|di*ie 
M'iemei  dernier,  le  ceriificet  de  leur  denaiide  d'ua  brevet  .dè  peiSititm 
loicBt  et  d*addition  au  brevet  d'invention  de  cinq  ans  qu'ils  ont  fiét^ds 
^  ^^rs  1  839,  p'Hir  l'application  du  tricot  ii  la  chaîne  ou  à  maille  fixe,  à  le 
'^-rrioii  des  brodequins,  boltiues,  etc.  u  i'u.sage  des  dames,  des  iiojpdifft 
enf.ânt^,  nouvelles  chaussure^*  qu'ils  nomment /ieu^o</f/ne^. 
''r>  M.  C/erc  {  Jean- Pierre- Jiavier)^  négociant,  de  Belfort,  faisant 
\  ^■oiso     doiiuciie  ii^^i>  ^  Désiri  SoiUois  demeuraat  boulevard  du  Temple^ 
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M»  7t,  auquel  9  a  e'të  délivre,  le  31  iuîlkt  dernier,  le  certificat  de  Mdtf* 
imidt  d*iin  troUième  brevet  de  perfectionnement  et  d'uddition  au  brevet 
^Rwention  de  quinze  ans  qn'ii  a  pria,  le  Jl  di'cenibrc  18S8,  pour  de  nou- 
tvatix  rvlindret  et  uutrc»  nouveaux 'modes  d'impression,  d'aprcs  le  spieint 
de  gravwea  mohiUsées  de  Jean- Pierre- Xafter  Cierc,  * 

147«  M.  Ciêre  { Jttm-Pitrre- Xavier  )^  négociant,  de  Bclfort,  faisant  ' 
émèkmM  àmwSm  à  firili,  é^A  M.  Di$M  Simku,  tfemMmH  bontetard 
im  VMMflii     7S,  miM|«i«f  il  m  été  ^UUvrrf,  H  ti  ftfilhi  dernier,  le  cèrtificit  ' 
Jé  m  ëmÊtiéK'^am  quatrième  brevet  de  perr«ctiofinemeot  tt  ér«déi(toR  aa 
brevet  d'inirentioa'dc  dis  nt  %M  a  prii,  ie  7  fûn  l8S7,.poiir  ira  système 
dit  de  Jean- Pierrt'Xuc ter  Clerc,  prompt  et  économique,  ap^iqud  à  ïta-  * 
pression  des  tissus,  dae  pepiere  de  tenture  et  anti-ee  ijbpreiiieBs féaëfaU-  ' 
ment  fuieWoDqnes.  *  "*  > 

14  8"  M.  Ciuesman  {JiKm-IiOptis te) ,  iACtenr  de  pîanos,  demeurant  à  ' 
Paris,' rue  Favart,  n"  4,  auquci ji  a  ctc  délivre,  le  3t  juUIci  denuer,  le  ^ 
tilicat  deta  deoMÎidfti'inl  brevet  d'faeeatlan  et  de  pcrrcctionnement  de  cinq 
ans ,  fowr     fiamo  ea/er  à  levier. 

t «*•  M.'CieAeratf  («M»  ),  mdeanieten ,  à  Saint-Deufs ,  repréientd  à  Périt  > 
pariai.  Coste,  demeurant  rue  Lafiîtte ,      9 ,  auquel  il  a  ét^d^ivré,  le  SI  jnil* 
(et  dertfiert  le  certificat  de  sa  dentande  d'un  brevet  d'impoftalioii  de  quiaie  i 
ans,  pour  un  nouveau  système  de  pei^age  à  ia  mdcaniqucpour  laine  et  àltbct 

160"  M»**  vem  e  Collier,  ne'e  Juliana  fierthomcau ,  constructeur  de  j 
machines,  demeurant  à  Paris,  rue  Riclicr,  «24,  îi  iaqueHc  il  a  ele  délivre, 
le  31  juillet  dernier,  le  certificat  de  sa  d' nmnde  <run  hr»  vet  de  perfection-  j 
nemcat  et  d'addition  au  brevet  d'inventiou  de  quinze  ans  qu'elle  a  pris,  ; 
le  7  leptembre  itM-,  pov  ub  syttènn  d'étirage  destiné  aux  maciiioes  à  , 
peigner  la  lMa«>  A  i 

•  1 1 1*  M.  QêtflSm  (Mrf«>,  labrieaat  de  cettrertnres,  demewam  k  Bar- 
baste,  arfondiasement  de  Ncrac ,  département  de  Lot-et-Garonne,  aiu|iiel  ^ 
il  a  éîi  délivre ,  k>     {«èliel  denMer«.ie  certifieat  de  ea  demande  d'un  brevet  , 
d'invention  de  dix  an*,  pour  une  machine  qu*tl  Bonme  méckeigttMe,  m  i'oaage  , 
des  frfndcnrs  de  chaïuieHe-i  de  stiff  et  de  rire.  *  , 

1  jço  M*^  veuve  Dewrcd ,  née  Angéiitjue  Tournclle ,  demeurant  ii  Pari!î, 
ebea  M.  GcMti/,  avocat,  rue  Neuve-Saint -Eustache,  ii*>  36,  à  laquelle 
il  a  été  délivre,  ie  il  juillet  dernier,  !e  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  , 
^^mwé&ti  éê  qminte  «ne,  pour  an  procédé  propre  b  préparer  le  sulfutc  de  , 
Ifi—il»  efrfee  isvew  teliiMé»,  et  dtvenii  eanpoeitieiif  h  ydrofages. 
'  iM^lf.  AiMMuf  (  Jterdi-^iMeMie  ),  fabrieant  lanpbtc,  demeurant  h  , 
Parie,  me  du  Petit-Thonars,  n»  ts,  enclos  du  Teifipfe,  auqnd  il  a  dtd  dé-  , 
lievdv  Umi  {wllec  dernier,  le  certi&oat  de  ta  demande  d'un  deuxième  brevet  j 
de  perfectionnement  et  d'addition  an  brevet  d'invention  et  de  perfectionne-  ^ 
ment  de  div  ans,  qu'il  a  pris,  le  ii  novembre  1&38,  ponr  de  nouvelles  dis- 
poaittons  de  lampes  à  aiphon  régulateur,  fondées  sur  le  principe  de  la  fon- , 
taiae  de  Héron. 

iftâ»  MM.  Durden  (E.IJ.),  cbimistc,  et  Stears  (/f.  M  ),  ingénieur ^ 
em(,  représenttSe  par  M.  J^tmei  Collier,  demeurant  rue  de  Bondy,  48, 
attx^ebil«dltf  ddlivrd,  le  Si  jttiliet  dernier,  le  eertiicat  de  lenr  denandej 
dte.^reM'd^piNriatien  ec  d'invention  de  dix  ana,  pom*  ttn  moyen  de, 
fff^M  te  drap  ou  mte  antr»  dieffi  on  tÎMVi  ^nillr  qn*€n  noit  In  vnntîère, 
ing^ermdeb^lk  feam       rétro  à  Faât. 
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isi»  lil  F«t>re  (Cft«rlet)«  jtei^aîew- mëdmirîeti  »  reprifscnt^  k  Pftrit 
^H. I^emme, dcMUwit  rç»  des  Sattilkt,  Ji^      GiiaiUQt,  mifui  il p> 

cté  ddirrë,  le  tl  {siHet  dernier,  le  ceitificat  Je  sa  deiDan<ic  d'un  brcret 
^perfectionpeineiit  et  d*additioii  an  brevet  d'inventÎMi  d*  dix  enAquîls 

yns.Ieso  fanTicr  |8S7,  pour  imc^ouveïle  machin o  à  vapeur  0!«ci!lant«. 

xbî*  MM.  /^cmjc//arrf -frères, -demeurant  à  NeuUîy-siir'Scinf  ,  près  Paris, 
aixi[ncls  il  a  c:e  dctivrc,  îc  31  juillet  diTiticr,  le  cci  til.cal  de  leur  dc-maudc 
imn  brevet  d'mveiuioa  de  ciiit^  iin-^,  j^our  un  moyen  projn  c  k  optirer  d  une 
BUiere  complète  U  des^iccatioti  et  le  blancfaimeut  des  sirop*  d«  tecuic  rCQ- 
émiiçnm,  et,  ooDeëqnéaiQieiit,  k  en  taMfûmr  U  qndjilc  d*oiie  i^msièrc 

tlT  li.  GtUfot  (Mti),  doctear  ea  médccm^  demeurant  à  Pa^is»  me 
lela Victoire,  n»  10,  auquel  il  a  e'te'  déliTfé,  le  3i  {ttiUel  dc^iifeF*  h  certi- 
ficat de  «  dcmAode  d'im  brevet  de  perfectioniM|Beiit  et  d'addition  brçTct 

dniTemion  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  îc  2  7  novembre  prc'cc'dcnt,  pour  un 
nouveau  mode  d'cciairage  inttfricar  et  extcàcur,  qu'ii  noiotiie  Jà}fdrogèm€ 

\*t*  M.  Iloudard  {Charles) ^  a|»prrteur  d'ttoffes,  dcuicur.mt  #uc  de  la 
Qiaa*,  vPtb^  k  Houen,  dcpartemetitdc  la  Seiac-Ii^forieme,  ati(jacl  i!  a  é\é 
d(KTfé,le  31  pullet  dernier,  le  certificat  de  «a  dcBiande  d*«m  brtvci  dt  per- 
fectias&eneiit  et  d'addition  au  brevet  d'îavmtien  de  eia^  fus  qoll 
Irt7  jaio  1830,  poar  une  maditne  à  s^her  ieaappréta  d^raïuaaçsiey  fa*il 
Boacie  cahriferc  apprélcvr. 

IW*  M.  Josseftn  (Jean-Jitlir^i),  j!i«'can;c:cn  faliriotin!  de  corscfs,  rue  da 
Poncean,  ii*»      auquel  il  a  cte'  dciivrj,  !c  M  inilict  drrnic!  ,  le  icriliical  d« 
SA  dcnundc  d'undtuxit  uie  brevet  de  pcrfeclionncrtieut  «t  d  addition  au  lircvel 
tfinTtclioacldcpenci  Lîo.iuejnent  de  cinq  :;nr.  qu'il  a  pr:s,Iç  14  avril  1B38, 
jMor  des  concis  iuccuni<^ai.i>  c^alemcut'upplicablea  k  l'Iiygicue     à  J'ortbo» 

t<0*  MIL  X.edrii  {ff^ior)  et  i^rc/  iSulMitltii'Tfaitqîniie^Âlfidegtt)^ 
doaearurt  à  Paris,  roe  d^Ai^^ooIénoe,  tfi  a«Xqiif|è  i^  a  dtd  4^itvid, 
le  11  juillet  dernier,  ie  ccriificit  de  leur  ^enialide  d'un  deuzîèiae  brevet 
de  polirciioBnenieat  et  dVuSdnion  an  brevet  d'iavcntioo  et  4«  periie«tiajîia^-  • 
Kfnt  Je  quinze  ans  qu'ils. ont  pris,  le  10  niai  18  37,  ]>our  un  mkùyn  #iaqpla 
Cl  n^nvrau  de  |n'«v«rrv»T  îc  fpr  et  fa^îcr  de  l'r.ctiou  de  la  rpudîe. 

ICI»  M.  Mam/ion  !^JuleS'Slanis/a.s)y  bijoaiicr,  dcmenraal  ii  Paris ,  rue 
Fl*rtonreI!e,  n"  is,  auquel  il  fi  ete  délivre,  le  31  juillet  dcrairr.  le  cerii- 
fr^  de  sa  deniiiiiùe  d'un  brevet  d'iuvcnl|^u  de  cinq,  ans,  pfinf  TuppUcation 
iéuin  ifi  »     ,  laine  r  fil  et  eetoti  gomm^  et  Toraîet.mr  %s  bua^  d'acier, 

•fia  de  les  préserver  de  foxydatioiu" 
iffs«  IL  Maréchal {Beriard)f  aidcaokîea ,  dessennat  rua  Poita-Dejeanx» 

V  I,  à  Bordeaux,  département  de  la  Gironde,  auquel  il  a  ete'  délivré, 
^  3t  raiiiet  dernier,  le  certifioM.de  sa  dcpiande  d'un  deaxitiBie  brevet  da 
p<r' ct'onncment  et  d'addition  au  brevet  d'învcnt'on  de  dix  .iu«  qu'il  a  pris, 
i'îO  juillet  1839,  pour  une  echantignoU»:  nic'caniquc  et  un  CftSiCU  JAObiie 
*ri«  quatre  porlc'cs,  propres  a  toute  espèce  do  roulage. 

M.  3Jartotte  ( /:^//cM72f  ] ,  xhiiniste,  ii  Valenoicnnes,  faisant  élection 
ielosiicile  à  Mâcon,  département  de  Sadne-et-Mn'c,  auquel,  il  a  c'té  dé- 
^1  le  S 1  iuillet  dernier,  le  certificat  dt  sa  .denande  d^l|n  ]bravçt  Cinrea- 
^ de  i|mnae  aof  fn'il  a  pris,  fe  •  t  jaiilet  na  procédé  propr* 
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%  réArfM'Ict'Bitiimli  dtlit  êm  ftaufs-foonictiix»  itof  mtcbSnet  loofllaiitM 
•t«fee  Ae  It  iMttlIle  ou  aV^ee  tout  «iitre  céàibiurible. 

léi^"  M"**  Nûuguter,  nét  Marie-Jo^he-fiortense  Moraux,  demenrini 
à  Pftrti,  me  NétHre-Stint-Aiigustin ,  tft  bis,  à  (aquelle  il  a  été  délivré, 
îc  31  juillet  dernier,  le  certificat  de  «m  dcTiinrulo  d'un  brevet  d^invendoD  de 
cinq  ans,  ponrtin  uouveati  corwt  qu'elle  iiniurne  aérifèré. 

165*»  M.  Pape  (fleuri),  facteur  de  pM!ios,  demeurant  àPa!iiç,rue  des 
Bons-Enfants,  19  ,  auquel  il  a  été  dt-livré,  le,  3i  juillet  dernier,  le  certi- 
ficat de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  au  brevet 
d'inventitii  eC  de  perfectî^iuiement  de  quinze  ans  qii*H  a  pris ,  le  t  f  dé- 
cembre /••4 ,  fKniriin  piiCnoMiis  corde,  où  Te  aon  est  proanic  par  des  rca- 
iorti  de  différents  gtnttê, 

i^Ê^V.  iRmâmier  (Edme),  bottier,  demeurant' h  Paris,  rue  du  Four- 
flàint-Germafn ,  auqiiel  il  a  e'tc  délivré,  le  31  juillet  dernier,  le  cert  ficat  de 

demande  d*iin  brevet  de  perrectionnenient  et  d'addition  au  brevet  d*in- 
ventiun  de  quio/e  ans  qu'il  a  pris,  le  6  décembre  précedeut,  pour  un  non* 
vean  système  de  hottes  et  souliers. 

167<»  M.  Quibal  (Pierrt-Hcnri)^  me\  <inirien,  demeurant  k  Saint-Nicolas- 
d*AIieniioAf  arrondlsseiDent  de  Dieppe ,  départemrm  de  la  Seine-Inférieure, 
anqttel  il  «'été  délivré,  fe  St  jmllet  dernier,  le  celtificat  de  sa  demande  d*un 
bmret  d^învendoii  et  de  perfcetionnêment  de  cinfq  ans,  jioiir  un  appareif  on 
ehenfiiéé  de  eoisine  d'an  nouveau  genre,  et  qui  peut  radepter  à  font  antre 
éppaflement. 

*f6S»  M.  Souchon  {Jean-Marit)^  chimiste  manufactorfcr,  demeurant  à 
Paris,  nié  dn  Faubourg- Sairtt-Denis,  n"  lofi,  auqiiel  il  ,i  e'té  délivré, 
îc  5  1  juillet  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  troisième  brevet  de 
perfectionnement  et  d'addition  au  brevet  d  inve  ntion,  de  perfectionnement 
et  d'importation  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  ie  6  mars  1839,  pour  ia  clari- 
ficstron  et  la  fifirafion  de1>ettt  orainaîlK  pour  les  besoina  domestiques,  iea 
fabriques  et  généralement  pour  tous  les  besoins^ 

169»  m.  Tmki  {CHrUiophe)  et  IfiameAie  {^Pierre-Nicoiia-AugvuU}^ 
démentant  k  Paris,  rue  Nenve-des-Petîts-Champs,  n»  43,  auvquels  il  à  été 
délivré, le  4t  (niÇet  dernier,  le  ceHificart  de  lenr  démande  d*un  brevet  de 
perfectionnement  et  d'ndditîon  ati  brevet  d'invention  et  dé  perrectionnemcnt 
dé  quinte  an»  quils  out  pris',  le  8  mars  i  ,  pour  des  procédés  et  appsreib 
Cmplo\-és  k  la  fonte  de«  suifs  en  brandie  pur  îa  vapeur. 

17  0®  MM.  f^is^ezzi-Rira  {Domini(]Uc-C/iar/es)  et  Duminelli  {  Aui:ustîn)^ 
faisant  élection  de  doiuicile  k  i^uris,  chc^  M.  Bornot,  avoué,  deuteuraut  rue 
de  Seine-Saint-Germain^  n^  48,  anzqneisît  a  été  délivré,  le' 31  [oilîet  der- 
nier, lé  cettifiéat  de  lenr  dêmande  d'un  troisième  brevet  de  perfectionnement 
et  dÛditiott  an  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  dix  ans  qn*ila 
ont  pttÊf  te  19  février  i  s  .'^  9  .  potir  nue  mécilhiqne  j^ropre  à  mouliner  la  soie 
en  organtfai  et  trame  à  ia  fois,  et  d*nne  manière  pins  parfaite  qne  tontes 
celles  connues. 

171°  M.  Achet  (Jean-Jacqufs),  fabricant  de  papier  d'emballage  gou- 
dronné anglais  imperméable,  demeurant  k  Pari>,  rue  Jacob  ,  n»  -20,  auquel 
il  a  été  délivré,  le  à  aoAt  dernier,  le  certificat  de  «;a  demande  dun  brevet 
d'invéntion  et  de  perfectiooneiiient  de  cinq  ans,  pour  des  moyens  de  vj^rnir^ 
ib  fliaftièro-b  ftti«perlMlr«^#em|la»er  la  ioilé  tirée,  le  papier  toibalh|;e 
goudronné  anglais  imperméable. 
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M.  Auhril {Joseph) ^  fahncantde  ra^oirt,  cfmctirjint  h  Pari«.  Palais* 

Rovi! ,  p^rîîeric  de  V.iî.>i>,  r."  I3r),  ;ii  qticl  iî  a  vu'      'ivjr',  lo  4  ih  i  nîcr, 

le  Ci  idticat  Je  5<ft  deiuiâiidc  diiii  brevet  d'iuveiuiun  de  cinq  aus,  poMr  ua 
ri5o;r  en  ci  i>tai. 

i:r  M.  BartheteM^  {  Françotj)^  negocinnt,  rcpn^seDté  à  Paris  par 
ILPwt,  mannfactiimr,  demeurant  rue  (kt  CUn^  n^  9,  auquel  it  a  été 
èÊBné,  l«  A  mont  dernier,  fe  certificat  de  ni  dettanile  d'un  dira'xième  br^el 
de  fcrfectioonenient  et  d^addîtion  an  lireyH  dInTèntîoii  de  qntnte  ans  qii*if 
i]nli,Ie  9  septembre  1839  ,  pour  nn  niovot)  nduveaTi  d*activer  li  combus- 
rîoa,  et  de  de'velopper  le  calorique  à  un  plus  baut  àtgté,  avec  économie  no- 
tiMe  âan>  remploi  du  combustibie.        '  *^ 

17 1  MM.  liarralltin  (  C'/audr),  faLrirant  de  nibans,  et  Fon'nirr 
{Jean-CJaurie  j ,  teinturier,  deineurant  à  S."n(-Ftiennp,  (îr[..iricincnt  delà 
Loire,  aoxqneïs  if  a  t-te'  dt'Iivre,  ie  \  août  d<'ri.it'r,  fc  rcriifir.it  do  Irur  de- 
mande dan  brevet  d'invention  de  dix  ans,  pour  une  nouvtlic  ninrhine 
propre  k  ombrer,  en  bnancea  vanifes  de  coaleur^,  les  rubans  et  ctuflcs  en 
Me  |rëg;e  et  antres. 

ti»>  SIM.  Benoit  fibres  ( Ckar le f-LmUs- Henri  et  Philippc-Mattin'Nw^ 
due)  tx  Vergncs  (François),  demetiranl  h  Montpellier,  département  de 
niéran't,  auxquels  il  a  été'  délivré,  le  \  aoât  dernier,  le  certifu  iit  de  ïeur 
denandr  d'un  brevet  dr  pci  frctionncment  et  d'addition  au  brcv»  t  d' nvention 
et  de  perfectionnement  de  quinze  ans  qu'il- ont  iri^,!»*  17  juillet  1  839,  pour 
tine  machine  propre  au  foulage,  dcgraissaj^c  ci  lavage  d<â  laines  ct^oiutres 

1 TO»  yi.. Bourg ^Jean- Maurice),  mécanicien  ,  demeurant  rue  de  Charenton, 
a*  99,  è  Berrr,  banlieue  de  Paris,  auquel  H  a  été  délivré,  le  4  août  dernier, 
fe  eertiSeat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  an  * 
brevet dTnvcntion  et  de  perfectionncJnent  de  quinze  ans  qn'il  a  pris{  le  1 1  fé- 
viier  i839«  pour  des  sièges  inodores',  secrets,  tournant  sdr  cylindres. 

177*  M.  9ris*et  (Pierre'Deius)^  mécanipien,  demeurant  b  Paris,  rue 
la  Martvrs,  n«  I5,  anquel  il  a  élé  délivré,  le  4  août  dernier,  le  certificat  de 
«demande  d^un  brevet  d^invention  de  cinq  ans ,  pour  un  ronleau  propre  à 
feocrai^e  de  l'impression  litiiograpbique. 

i'î8«  M.  Chevalier  {  Fittor),  ne'g;ncî.M»t ,  di  ni<*urant  k  Paris,  rue  Mont- 
martre, 140,  auquel  il  a  rte  de'Uvr»',  le  /»  août  deruier,  le  rertiliraf  de  sa 
?ie:'andc  d'un  hrevct  irinventiou  di-  rinq  ans,  jujur  un  r.iîijrîr»'rr  porialif 
^Q  .I  nomme  calorifi  rc.-vcillerise ,  pr.Mu         in;  iit  apj  lirablr  aux  VDitures. 

I79<»  M.  CQchetrus  (  Florentin),  lahricaia,  <irnïfur»nt  il  Tcinpleuve-en- 
Serrip.  département  du  Nord,  auqtirl  il  a  (  (c  délivre,  le  à  août  dernier,  le 
ttJv.L.cat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'uiveuliou  de  c.nqions,  po>ir.uu  ti^su 
'VMtean  qu'il  nomme  Virginie  façonné* 

iH»  M.  Coirtt\  Laurent),  fabricant  de  peignes  nietalIit^ueM,  demeurant 
i^m,me  SaintrDenb,  n»  950,  anqnel  il  a  étddéltvré,  le  4  aoàt  dernier, 
^  einiicat  de  >sa  demande  dNrn  deuxième  bl«vet  de  perfectîonnettilmt  et 
faWiiiwi  an  breTet.d*hivcntlen  de  cinq  ans qn'ii  a  pris,  le  80  join  1 888 ,  tft 
®^  par  erdonnanee  du  roi  dn  it  »o(vè»bre  t887,  pour 
Maoavean  peigne  métallique  d*nne  seule  pièce. 

181*  If.  C>ey#ef  (CAÂiiM-jéhenne),'oécie1r  desantl^  demenrantkCnts» 
OMM  de  Noyon,  département  de  FOise,  anqoel  il  a  été  délivré,  le  4  août 
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dernier,  le  certificat  sa  demande  ^dTu  brevet  ^ioTentba  dé  flia^  atity 
pou» une  efaarme  el'QncberiltBoiivelfey.  • 

i89«  M.  DivitAm  {Louis) t  «cienr  de  long,  demenrtiit  k  Paflei  me  de 

Charonne,  '2  3,  aiiquel  il  a  ëte  dt^Iîvr^^le  é  eoât  dernier,  le  certificat  de 
sa  (Tcroande /l'an  brevet  de  pcrrcrtfonnement  et  d'addition  au  brevet  d'in- 
vention clecinqansqu  il  a  pris,  \c  5  mai  i|L3S»po«r uncuMobine ditc^/î/afciCf 
propre  ù  affû  ter  ou  liiiirr  ies  S(  ic*. 

ï83"  M,  Drouin  '  Jrcn),  serrurier  en  bilimeut?;,  cb  iaeurant  à  Paris,  rue 
du  i'i.uI)Ourj;-Sanit-l)cnis,  98,  auquel  il  a  eie  délivre,  le  4  août  dernier, 
le  certincatdc  sa  demande  dun  brevet  de  perfeelionueinent  et  d'addiiicn  au 
brcTct  d'invcQtion  de  cinq  «na  qu  i(  apris,  le  SS'fëVrie»  1838,  pour  imlitae 
transformant  en  fauteuil  èt  un  fauteuil  se  Iraneforiliant  en  lit,  au  moyen  d*im 
«orden  ou  eumnage..  . 

t  M.  Vuperrier  {Jern^iDaptiste)^  fnmislc,  repre'sente  à  Paria  par 
M.  Jtet/naud ,  demeurant  me  Bleue,  &<>  18,  auquel  il  a  c'të  dclivrë,  le  4  aoàt 
dernier,  {  •  eertifuMt  de  .«.t  dem:;nde  d'un  brevet  d'invention  et  de  pcrfeclion- 
neniont  de  einq  uns,  pour  des  pcrUctionuements  apportes  dauf  les  appareils 
de  ohaulTatre. 

185**  M.  Durand  {Claudc-Fta  roî'.v),  dessututrur,  denieiuant  maison  Lc- 
grand«  à  PutoauXf  près  Paris,  auqucf  il  a  e'te  délivre,  le  4  août  dei:uier,  le 
certificat  de  sa  demande  d*itn  brey.et  d  imrenlion  de  cinq  eus,  pour  uu  mëttcr 
à  imprimer  les  étoRes  à  quatre  couleurs. 

,  1860  M.  Bnde  (A'icolei^JPWinfoÂs), fabricant,  demeurant  rue  Saint-Gcr- 

yaîs,  fn,  u  Hou«n,  departemefit  de  la  Seine-iDre'rieure,  auquel  il  a  e'te 
de'Iivrë,  le  )  août  dernier,  ic  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  perCec- 
fioHnement  et  d'addidon  ^u  brevet  d'invention  et  dj  perfcetionnenient  de  dix 
ans  qu'il  a  priii,  le  2  2  nini  18^9,  pour  un.  procède  au  mo^^fo  duquel  la 
chaîne  se  trouvc  parec  en  tis-ant.  ' 

187**  M.  Frantvis  {Lonis  îù  ancois) ,  fubrieaiit  de  grui.  scs,  denienrant  à 
Paris,  rue  MoutniarUe,  34  ,  auquel  il  a  etc  délivré,  le  4  août  dernier,  le 
certificat  de  te  demande  d*un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de 
cinq  ans,  pour  un  nouvel  appareil  destiné  à  la  composition  d'une  i^aiase 
TCTte  propre  aux  voiturei  et  k  toute  espèce  de  niëconiquef . 

1 88»  M.  Co'n  (JUmi'lard), 4n(':îccm, inspecteur deseanx mfncroîes ,Ycprë- 
scnte  à  Paris  par  M.  Reynaud,  dcmenrant  me  Bîeoe,  îi"  18,  auquel  il  a  étd 
f!(Mivn',  îe  4  r.niil  dc^rrier,  ïe  eertîlieat  de  deinatîde  d'un  brevet  de  p<'r- 
iectionnemerit  <  î  «l'aJdilion  au  brrvet  d  invention  j'r  crninsc  ans  qu'il  a  pris  , 
le  ?  1  sej)tein!jre  précèdent,  pour  un  boncl)on  n'.eV.inif]nr. 

ISO*»  M.  Guihrrt  (  l'rancois-ThrofJore)  ^  eliimi/ttc,  demeurant  il  Par's,  rue 
d^ArgcnteuiI ,  n»  34,  auquel  il  a  été  de1ivr(-,ic  4  août  dernier,  le  ecrliftcat 
de  sa  demande  d*iu  deuxièuM  èrevei  de  jterfeetionneroent  et  d*addition  au 
brevet d^otention  et dt  perfectionnement  dequinse  ans  qu'il  a  pris,  le  1 8  mai 
18S8 ,  pour  la  fabrication  d'un  nouveau  bitume  AXitupkûUé  (Suiàert. 

1 90°  M.  Qutffûi  {Jules) ,  docteur  on  uK^dccrne,  demeurant  ii  Paris ,  rue  de 
la  Vieloire ,  no  i  è ,  auquel  il  a  ëte  délivre ,  le  4  aoAi  dernier,  le  certificat  de 
sa  demande  d'un  deusîèmc  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  au  brevet 
<rinvention  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  27  novembre  précèdent,  ponr  un 
nouveau  mode  d'cclaîragc  inte'rieui:  et  cJUôrieur  qu'il  nomme  hifdrogène 
lipide. 

10 10  M,  Heindryc/^x  {Jos^h-L9tus-Jiermtr4),  conducteur  des  pontet 
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éKÊÊUita  en  Belg^îque^  faisant  élection  de  domicile  à  Paris,  rue  d«à  Postes, 
I*  11,  am<|uel  H  a  etc  dcltvrë,  le  4  août  deraîcr,  le  oertiGcaX  de  ia  demande 
ta  Wrvcc  iTiraportation  dt  &  uns  y  poor  im  nos? «an  sjstèiyie  dç  bottuons 
dits  hmUêus  à  rÊÊtimtf* 

M.  Hwmrd  { Jules) ,  dirccleiir  de  fetaUîstcnent  orCbiipédM|«6 
itÈMgn^  tfépartcnciit  de  Maip«-ct-Loire ,  anqud  il  a  dtd  délÎTré,  le  4  août 
dcrairr,  le  certificat  de  ta  demande  d'uH  brevet  de  perfcetiennenient  et  dad- 
AMBanhrrvet  tVinveation  cîe  cjtiiiize  atî*  qu'ii  a  pris,  le  9  tîocomliro  1  8  37, 
j>^vn  corsclU  i/u  /iiuu^ottj  propre  à  rcdrc&ser  les  déviatioBs  de  U  tailU  cbea 
lajeant^^  personnes. 

I9i"»  M.  le  marquis  de  Joujfrwj  d' Aubaiis  {^Acltiile)^  Jeiaeuraut  ù  Piiris» 
racde  Vemeuil,  6^,  aui^uel  il  a  été'  dcii%'rc,  le  4  août  dernier,  le  certi- 
icat  de  M  demande  d*oa  breret  d*ûiTeiition  et  de  perfactieaneiBeat  de  dix 
aei»  poer  an  ncmTcaa  eystèioe  d^tcaia  anicolc',  applicable  b  teaie  espèce  de 
veitare  à  qaatre  roues. 

tf4*  M.  Lamy  {Jegn*Marie-Abtl)t  deaiearant  à  Peat«ir-Yonne,  faisant 
âeclieade  domicile  à  Paris»  rae  Saint -Martin ^  7 1 ,  auquel  il  a  été'  dctivre, 
U  4 août  dernier,  le  rortificai  (ïc  s  i  demande  d'un  brevet  de  perfeciionnc- 
amt  ttifA^Jitioii  au  brevet  d  invention  et  de  perfectiotujcnunt  de  quinze 
ac<<ju]ta  pris,  îc  32  iîe'cenjbrc  1S3S,  pour  un  nouveau  four  îi  lirûjucs  oa 
oo  ooaiel  appareil  économique  compose  de  plusieurs  iours  icuuis,  depcn* 
dtatia  uns  des  antres,  et  propres  aciiire  sîmultanc'tuent ,  ^Mtctto  scid  feitv 
teate  espèce  de  briques,  de  tuiles,  <|e  carreaux»  la  poteii^cainmiui&^et.la  ' 
teace,  appareil  aaqœf  il  doane  !e  nom  de  poi^eamnmêotmr, 

HM.  L^fiÊTt  (i>MCf;jFV«iifmr),  fabric«Ude  parapluies,  tt-ifOf^ 
Umu,  de  Paris;  deamnnt  rae  de  la  Froisse,  a«  il,  à  VerasHiee,  défiarte* 
flCBt  de  Setoœt-Oise,  Auxquels  il  a  été  délivre',  le  à  aoét demieff  ie  eerti* 
Seudelevr  dtaïaiide  d*uo  breret  d'iovenlioii  de  ehi^  anSf  |i«w  m»<ce«biiC 
depan^iaBe. 

tff*  M.  MmtUlet  {Lêuis),  fotnmenrHfbe'nislei  demeurant  k  Paris,  pas-' 
Sïfe  du  C^ire,  pilcric  Sainte-Foy,  n««  i  i  et  4a,  ajique!  il  a  e'të  délivré,  le' 
à  août  dernier,  fc  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  per- 
rrri'onncmcnt  de  cinq  uns,  pour  un  nouveau  procède  de  battant  propre  an 

ûssZ'Z^  de  Ia  ]>C'-'=pmeiiicne.  '  '  ' 

lOT"  MM.  Marcchal  '  Jules)  et  compagnie,  demeurant  à  Paris,  rue  de  Ta 
Planche,  n**  20  l/i's ,  au\(juels  il  a  ele'  délivre',  le  \  aont  dernier ,  le  certificat 
de  leur  demande  d'un  quatrièni«  b^e^■et  de  perfecUouiîenient  et  d'addition 
as  Weret  dVnvention  de  quinze  ans  (qu'ils  ont  pris ,  ie  3 1  mars  1^38  ,  pour. la 
■enîm  de  disposer  les  matières  lllfraatcs,  pour  les  moyens  dé  les  retenir  e|x 
de  les  taàft-rmer  dans  les  appareils  de  fiftraiion^,bcraiëtiqttement  firmi^s» 
asoBib  toute  eiqièce  de  pression  aussi  forte  qn*oii  \oudrf,  prçJoite,  soft 
fm moe  celonne  rerticale  de  liquide,  soit  phr  fcs  pompes,  fjresses  hjdraa- 
lî«[«s,soit  par  la  vapcnr,  soit  par  f  atmosphère  lorsqu'on  rompt  Fe'quilibre 
eo  Cijant  Ir  vide,  et  enfin  par  toute  machine  capable  de  produire  de  fa  pre«- 
*  on.  f»  quel  perfectionnement  Consiste  dons  l'application  d'une  soupape  de 
Krrrr       /îlfres  de  la  compagnie,  destines  à  agir  sous  la  pression  d'une 
fm^ç  foulante. 

ni"  M.  Mathieu  {Philippe^^  inge'nienr  civil,  demeurant  à  Paris,  rue 
Utte,  H*       aa^uel  il  a  été  délivré,  \f,  4.  ao^(  4çniiqr,.  je  cerii^Mt  4e  «ii 
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demande  d'un  T^reyet  cfinvcntron  f*t  de  perfectionnement  de  qtiinze  ans»  pour 
un  noureau  système  d'armes  a  feu  qu'il  nomme  armes  fulminantes. 

190°  M.  Mercier  ^Si'bastien-Piacidc)^  fabricant  de  pranos,  demeurant  k 
Firii,  rue  Bàffe-8«iiit-PieiT«-Popincourt,  4 ,  auquel  il  a  été  délÎTré  »  I« 
4  aoàt  denirêr,  fe  cAtificat  de  Mudemande  idSin  briftet  dlnTeation  de  cinq 
•atf ,  pour  de  nonrenei  difposhions  «ppiicajilès  aux  pianotf. 

100°       Merckef,  né:  Adélnulv-iiàrit'Mta'guèrite  Martin,  reprcfscnt^c 
à  Paris  par  M.  Charles  Reynaud,  demeurant  me  Bleue,  n»  18,  k  iaquelfa 
if  a  e'te'  délivre',  le  \  aniit  dernier,  îc  certificat  de  sa  drininde  d'un  brevet  <fe 
perfectioiineineiu  et  d'addition  au  brevet  d'invention  de       ans  qu'elle  a  pris, 
le  15  juillet  précèdent,  pour  un  Nouveau  bec  de  lampe  dit  bec  photophore. 

fOt<^  M.  Pecquekr  {Onésiphore  ) ,  ingénieur-mécanicien,  demeurant  k 
Farig,  rue  N«uve-Popiucourt ,  ii ,  auquel  il  a  été  délivré,  ie  4  août  der- 
nier, le  certificat  de  ta  demande  d*nn  deuxième  brcTCC  dé  peirfectîonnenient 
et  dTaddltion  an  trrerct  d*îtoTeaiioi^  et  de  ^rfectionnement  de  ((unise  ans  qu'il 
a  pris,  le  6  mars  1898,  pour  dei  moyens  principalement  applicables  aux 
diem'tns  d<-  fer  et  anx  locomotives  à  vapeur  destinëei  à  ces  chemins  de  fer. 

toi*  M.  Pichon  {Guillaume)^  plombier,  demeurant  k  Paris,  rue  Sahit- 
Dorainique-Saint-Germatn,  n«  7,  auquel  if  a  été  délivré,  le  4  aoAf  dernier, 
le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'in  eniion  et  de  perfectionnement  de 
cinq  ans,  pour  un  nouveau  5y.<;tènie  de  pompe  ii  jet  continue  dite  poixpe  à 
diaphragme ,  sans  frotlénient  et  sans  scnllement  aucun. 

903°  >L  Quem'n  {Pierrt'Ckarles),  fabricant  de  rouennerics,  demeurant 
ran  d«  Benaid,  n^  84 ,  à  Bmmb,  'départaincnt  de  In  Selnt-Iiiférienre,  au^el 
il  «  M'é^wréf  U  4  août  dernier,  ie'ccrtHicaf  de  sa  demande  d'un  brevet 
dlnvènlion  -et  de  periSictionnemem  de  dix  ans,'  pour  un  Métier  k  tisier,  à  pa» 
rsnraidcaniqne  et  riégulateur  perfectionné. 

804®  M.  Roussin  {Jean-Charhs)^  serrurier- mécanicien  demeurant  à 
Paris,  rue  du  Cherche-Hidi,  n«  69,  auquel  il  a  été  délivré,  ïe  4  août  der- 
nier, le  certilicat  df  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  dix  ans,  pour  une 
roue  propre  ii  tirer  les  pierres  des  carrierci,  laquelle  est  mise  en  mouvement 
à  l'aide  de  manivelles.  ,  •  .  •  . 

f  o&o  M.  SaUerom  {Louù-Bemard)  et  Pichet  Brtmomd  et  compagnie, 
négociants,  demenrant  à  Paris,  me  Bieuei  n**  (8.,  auxquels  il  a  été  délivré» 
le  4  août  dernier,  le  certificat  de  feor  demande  d'un  ireyet  dlnvention  de 
dnqanSf.pour  une  nouvelle  éto^e. 

t08*  M.  Sallier  a}né  (/^n-^nlAe/me) ,  mécanicien,  demeurant  rue  du 
Commerce,  n"  13,  k  Lyon,  de'partement  du  Khônc,^  anquel  il  a  été  délivré, 
fe  4  aoAt  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  In  evet  de  perfectionnement 
et  d'addition  au  brevet  d'im'ention  et  de  perfcciiounement  de  cinq  ans  qu'il 
a  pris,  le  ?3  juillet  précédent,  pour  une  nouvelle  ^écanique  propre  k  faire 
les  cannelles  pour  le  tis^iage  des  étoffes  4c  &oie. 

807^  M.  le  comte  êtfSm$â€na}f  (Henri),  demeurant  b'Parir,  me  de  la 
Rocbefoiteanfd,  n«  8, 8uqoc(  il  a  éti  délivre,  le  4  aoAt  dernier«  b  certificat 
dfe  sa  demande  dTun  breVet  dlnvenâon  tte  ^îoq  ans ,  pour  un  nouvel  feumeau 
destiné  k  récbanfibr  ét  à  reenire  les  métaux  iaminës,  par  immersion  dans  le 
sable  chauffé.  •  •  .  .  * 

e  o  ♦ 

?0  8*»  M.  Sifvrsfre  {Casimir-Jsidbre)^  rafïîncur  de  sucre,  demeurant  me. 
Lorette,  n»  i  ,  à  Marseille,  dépai^em en t  des  Bouches-du-'Bhén^;  auquel  îl  a 
été  dciiTré,  ie  4  aoAt  dernier,  ie  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  de 
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pcrfectÎMiiiement  et  dTftMtîon  •»  fowat  de  perfeeCiannement  de  dnc  tnt  qti*jf 
ftffif ,  le  31  mars  iSSt ,  pour  des  moyens  projirej  raffinage'  du  «udre  à 
Md,par  Ia  mëthode  du  TcntHaceur. 

M.  FuT^et  de  Chitngy  {Constant- C/iarles)f  demearant  platfe  dtt 
Tbéâu*,  ii«35^  à  Montmartre ,  baulii-ue  de  Paris,  aaii|uel  i\  a'ëte'  cîë!iv<if 
le  i  aont  dernier,  îe  certificat  de  sa  (îcinairle  d'un  bre?et  d'invention  et.de 
|>nffctionnemerét  de  cinq  an<,  ponr  tin  nouveau  ivstème  de  trantmîaiioa  de 
moaronent  anplrc>il»le  aux  pompe?*,  tours,  manoges,  etc.  etc. 

flû«  M.  Su/ot  (^Nicolas),  professeur  Ue  musique,  demeurant  k  Dijon, 
d^artenent  de  Ift  CAte-d*Or,  auquel  îi  tî  été  ddlhrrë,  le  4  aoAt  dernier,  le 
eertMkaI  de  sa  demande  d'un  drofeiène  b'reVet  de  perfeetiomieiiieBt  et  d'tdtfi* 
tten  aa  brevet  d^irentîoa  et  de  perfectitmiicniènt  de  quinte  aat  quHl  a  pr», 
le  17  deccmire  I8f9,  pour  un  nonreau  ejetème  de  tablée  baMDoniquet  k 
eadalatinns,  ada{>t(-es  sur  des  éclishCscoarbes. 

îi  1"  M.  Trrw hit t  {Henry),  rcpresenti*  k  l'ar-îs  par  M.  Renaud ,  demeurant 
me  Blrne,  1  H  .  auquel  ii  a  ctc'  délivre,  ie  ^  août  drnu'er,  îe  cert/lical  «le  sa 
demande  d'un  Iircvet  d'importation  de  quinze  ans,  pour  un  nouveau  fljstènie 
de  pompe  appitcabte  aux  liquide§  et  aux  fluides; 

9fS«  M.  F«ify»e/Sn»  {Ltmig-Frmvçois)^  corrojenr,  demeurant  k  FUr», 
bealerard  du  Tempfe,  n»  AO,  auquel  a  éld  ddlirrë,  le  4  aoAt  dernier,  le 
ctittfcat  de  aa  diemande  d*nn  breret  de  perfeettonnement  et  d'addition  am 
breret  ifinTention  de  dix  ana  qu'il  a  pria,  le  30  man  itst,  pour  des  praeédéi 
■éctninups  dansl'art.dc  la  corroyerie.  * 

115°  M.  Fillebœu/  {Barthelemij),  horloger,  demeurant  k  Paris,  rue 
Saint-Francots,  n^'S,  auquel  il  a  e'iu  délivre,  le  j  août  dernier,  le  certificat  de 
sa  demaode  d'un  deuxièm»»  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  au  brevet 
d'iarmtîoa  de  dix  ans  ^u'il  a  pris,  le      aQÛt  1838,  pour  un  mouvement  de 
pcDdnfe  dît  wtouvènunt  Vitttbœuf.  •  ^ 

114*  MM.  Aymtrd  {Alphée)^  Fhithan  (A&gmuire),  Lmurtni  («/mm- 
BÊpUs»)  et  Btimetle-d'HèrouPUle  {JéànStman),  qui  fout  éleetien  de 
deâicile  chez  !e  dernier,  demeurant  tue  Neuve-Saint-Eustaclie,  n»  5 s, 
tnxqnel^  il  a  e'té  délivré,  le  8  aot^t  dernier,  le  fcrtificat  de  leùr  demande  d'un 
qn.fTnrme  bre\'et  de  perfectionnement  et  d'uddition  au  brevet  d'invention  de 
quinze  ans  qu  il-  nnt  pris,  le  2G  septembre  1839,  pour  d«^  procèdes  simples 
et  économiques  propres  ii  rempluccîr  l'indigo.' 

2 15»  M.  Uerton  {Pierre-Théopkih)^  charron,  demcunuit  à  Ba^bonne. 
i^perfnrient  dé  la  Mf  rn  e ,  au  quel  il  a  dté  ddlirfé,  le  S  aoèt  demies;  le  certMcat 
de  m  demandé  d'un  brevet  d'invention  de  dix  ans,  pour  €enstmctlen<et  envei* 
lare  mdtafiiqne  sttr  toutes  sortes  de  bâtiments. 

M.  Blundell  {Edouard] ,  docteur-taédeciu,  de  Londres,  représenW 
ip«r  M.  Merle  {Joseph),  fngc'nieur,  demeurant  h  Paris,  rue  Beaujolais,  an 
Wai«  Rovaî,  n"  5 ,  auquel  îl  a  e'te  dî*livre',  îe  8  août  dernier,  îe  certificat  de 
M  (^«nande  d'un  brevet  d'importation  de  dix  ans,  pour  une  roue  à  eau  par- 
fectiotmée,  propre  h  i^tre  employée  dans  l'inte'ri^ur. 

tn»  M.  Braud  {Prosper- Kictor  )t  méûecm,  demeurent  me  Saint-Louis, 
un  Batignoljes^Moneedus,  banlieue  de  Puhf  auquel  il  e  été  iéifvrtf, 
^tasit  démien  leiiertlfleat  de  m  deman^  dTnn  bratel  dltKentien  et  de  pei(* 
^BHÎMDement  de  qninse  uns,  pour  un  nouveau  preee'de'  de  diitillatloB  M 
iSiperatloii  appaEnlttè  à  toute  espèce  de  distillations  ou  d*évaporatienea  et 
^Iffiqnd  d'ebordy  «Tee  perlectîe«nement »  à  U  disiiUation  de  Tean  de  mer*  « 
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fit*  IL  Btouo»  {Fmmfois)  ^  négociant,  demearant  à  Paris,  rue  Saint- 

deflMuuie  d'oc  brevet  d'imrentioa  de  qnmM  mis»  poar  ma  pvecëdé dt  fAnem- 
tioD  de  Tecide  solfàriqve  an  mejca  én.  Mire  eAntcta  daas  les  aallatci  d* 
WfyCe  et  di.^  strontbnc.  0 

tiO**  MM.  ('allou\^Cre{»rge' Antoine).,  entrrpeeneiir,  et  Pawteh  [Louis- 
A/Uoint),  ing/nitnir  civil,  faisant  élection  tîe  domicile  rhcz  M.  Calion  ,  Tan 
d'eux,  dcmeararit  a  Paris,  rup  Graiî^res-aux-Bcilcs,  n"  7  lits,  auxquels  il  a  t'tc 
dtlivré,  \p  8  août  doniier,  Ip  ceriiTn  it  do  leur  lît  inande  d'un  brevet  de  pcr- 
l'cdionneuient  et  J  uddiiion  au  br£-vet  a  invention  de  dix  aoj  <|o'iIs  ont  pria, 
ic  S9  i«ia  1  St 3,  pour  i«  le  nude  de  tnaiport  des  matières  UaieM  aolidct  et 
liquidée  ben  dea  viUee  9à  H  txbâè  na  coim  d'eau;  t«  le»  di«poettiaBa  det 
appareile  de  ttfVBtpMt  à  .ce  destinda;  lea  dteponttoiia  de  fétabtiseemeat 
deeciné  à  ruceroîr  ieidites  «uaticres  et  a  (es  convertir  ep  eagrmi% 

M.  Cclellc  {Théodore] ,  in^e'oiciir  civil ,  demeurant  à  Paris ,  roe  de  la 
TM^dcs-Danies ,  n"  i  î  ,  auquel  il  a  e'io  dcîivrc',  le  S  août  dernier,  It-  certificat 
de  sa  demande  d\in  brevet  d  invention  de  cinq  an.-:,  pour  une  maciiiiie  J^J^ 
à  creuser  ci  rulcvfr  la  t».rre,  dite  paly-urytlone. 

2l|o  y\.  Dcmhinski  [Ihwi],  ilcjnc?iraut  à  Paris,  rue  il<a(jucj.inc ,  n<»  8, 
auquel  il  a  été  délivre,  le  8  auùi  dcruicr,  ic  certificat  de  sa  demande  d'un 
brevet  draveDlioa  et  de  pcrfccCton«eaMSt  de  qniiiae  «na,  pour,  un  procédd 
propre  à  donner  aux  ballons  une  direction  i]»fariab!e«  de  nenç  que  |ioar  les 
usages  auiqufls  on  peut  rappliquer. 

M*  Dufay  (AugustC'Btiennf)^  falricaTit  de  i^apîert,  demeurant  à 
Paris,  rue  Saint-Méry,  D°  13»  auquel  il  a  clé  délivre,  le  8  août  dernier,  fc 
Cfrtific.it  de  sa  deni;>n;ip  d'un  brevet  d'invtntioti  de  dix  ans,  pour  lîti  procédé 
propre  à  cnipèciicr  le  blanchiment  intégral  ou  partiel  de  Tén  iturc  tracée  sur 
le  papier  avec  l 'enri  P  n<tuelle ,  sans  que  le  papier  en  fioit  altéré  de  mauicre  à 
rendre  la  fr-mde  «sMi-ildc.  , 

s 330  M.  Eudc{  SicolasJ^raneois\  fabricant,  demcuraut  rae  SaiotrGenaJs, 
n*  47,  à  Rooeu ,  départemeut  de  la  Sefne*)nrcrieure,  auquel  if  a  été  délivrd, 
le  •  août  dernier,  k  certificat  de  sa  dena^Sc  d*ua  den;iièiiie  brevet  de  perfce- 
àoaocmcnt  et  d'addition  au  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  dis 
ans  qu'il  a  pris ,  la  2  s  mai  I  <39>  pour  un  procédd  au  niojefl  duquel  la  cbnhie 
se  trocvc  parée  eu  ti-sant. 

22  i'»  M.  (iouttrbarov  [Anrîrè^,  négociant,  demeurant  rue  dn  la  Plnnic, 
n"  2,  à  f  Aon,  département  du  lUioiic ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  8  août  doi  nicr. 
le  certificat  dosa  dein.indu  ù'uii  brevet  d'itivcntiou  ct  de  porfectionuemeai  de 
dix  ans,  pour  du  nouvelles  serrures  de  sûreté. 

f  250  M.  Gucdé  {Clément) ^  bonnetier,  den^urant  à  Montdidier,  d^par- 
tenont  de  la  Sonmc,  auqu^  il  a  did  délivré,  le  4  aont  demier»  le  certificat 
dqaea  doux  dynandea,  !•  d'un  brev«t  d*inveiKÎon  de  ciâq  ans,  pour  un  méen> 
■iiqie  propre  à  la|re.  figurer  ct  perfectionner,  dans  Tes  tissua  en  laine,  touto 
espèce  de  icursclda  dqsiîns;  fodrun-brevot  de^rfectioBUMncvt  etd*qddition 
à  ce  titre. 

226"  M.  Lcsmur  {François) ,  cîiarron-m»<c.micîen ,  demeurant  à  Paris, 
rue  Saint-Je;in  ,  n"  2  l/is ,  Gros-Cailiou ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  8  août 
dernier,  le  ccitiLieat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'inveution  ct  de  pcrfecliou- 
Henicnt  de  cinq  ans,  pour  une  nouvelle  boite  de  roues. 

f  279  M.  Mathiet^  ^Phiiqtpe),  ingénieur  civil,  demeurant  k  Pari#y  J^f 
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Laffitîc,  no  39  ,  an^ac!  iî  m  été  dëîivre,  le  •  aoAl  tîernicr,  îe  certificat  <îf  sû 
demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  au  brrxet  d'inrentioa 
et  de  perfectionnement  de  quisiic  ans  qui  fui  a  été  délivre,  !e  4  <iu  nu'  nie  mois, 
poi&rua  Doavemn  çatcnie  darme^àfeu  qu'il  noim»e  armes  fuiminanles, 

fit*  IL  Hwmhmrgtr  {Auguste)^  «MrrbMid  Aoriogeric  et  éê  fUmcail- 
Vrit,  teewut  à  Pfem,  w  PwtiefoiD,  BP  13»  auquel  éié  4éti?rtf, 
It  •  MÉt  dernier,  l«  ccrtiicM  ét  wk  flemiuid*  «Tmi  brevet  de  perrectÎMBe« 
Met  et  d*edditi«a  en  brevet  d*iateotion  de  dix  ans  ^'A  m  ^ris,  le  s  lep* 
lembrr  iS59  ,  pour  un  mocTeuient  de  pendule  dit  moucemenl  Aée^iirjer, 
à  marche  et  «cnoerie  de  iroi»  nioU  il  quatre  tours  dcrcssorts. 

ti>^  M.  Parry  {Jean-Baptiste),  demeurant  à  Pans,  lur  lîl.mchç  ,  n«  40, 
auquel  il  a  e'tc  dciivré,  le  b  atiût  dernier,  ie  certificat  de  $a  demande  d'un 
breTci  de  pcriectiemienicotec  .d*addiii«n  au  breret  d'iuventioa  ei  de  perfec- 
titaaewft  de  ytinxe  vm  iptU  a  prU,  lé  il  juillet  IMO,  p<»ar  iw  i^oaTets 
iHii  à  tew  ^ente,  dettm^à  iavoriicr  le  mcrche  de#bâdiiieni»  en  génère! , 
de  h  petite  et  de  la  fnnde  navigettee ,  et  applieable,  ceoiae  melenr,  mus 
■eeiiee  à  fiernie,  eux  peeipei,  eu  WMfl»  nentfget,  etc.  et  k  tevtes  les 
macWines  qui  exigent  un  mouvement  moteur. 

tîO*  M.  Paul  [Louis),  fiibricant  de  cn^quettcsi  demeurant  à  Paris,  me 
Saintc-Avove  .  n**  28  ,  auqui  l  il  a  «  te  (U  {I\ j  c  ,  le  «  août  dernier,  le  certificat  de 
M  dcui^todc  d  un  brevet  dinvcotioii  et  de  pci  f-eciiunueuicul  de  cinq  ans |  pour 
ma  Mavcau  geore  de  boenei  eu  dc-casquetie. 

«9 1«  MM.  Bmttitr  et  Gmktd,  sëgodent^  dcmenmnt  b  Péris,  raedee  Poieé^ 
Meiifertrt ,  «•  4,  fnsqveb  H  a  été  délivre,  le  •  aoAtderoier,  le  certi0ett 
de  leur  demande  d^ii  brevet  drinvcatien  de  ^eiiue  aas,  pewr  no  eontir 
emploi  de  r^îr  comme  force  motrice. 

M.  Robert  [Joscpli^lcxandt c),  bachelier  ès  sciences,  dcmeoranf  & 
Pdji'â,  rue  du  Faubourg- i^^B»ônniér<&.  n"^  3 ,  aiupiel  il  a  et<^  delivr-' .  le  8  août 
dernier,  îc  s  rrtificat  de  sa  deniamle  d'us  brevet  li  invenliou  de  c\va\  ans,  j)i)nr 
de  nouveaux  apparcili;  h) drostatiquca  propres  tltvcr  les  liquides  et  à  ca 
epùer  la  diitributien  b  teatea  les  hauteurs. 

t  J»*  M.  Stmtarâ  (ffiamwi ),  ioge'oîevr,  b  Poplar,  près  Londres,  reprdtenid 
à  Paria  par  iLBi^gué,  demeurant  place  Danpbine,  n«  tt,  auquel  il  a  étd 
délitre,  le  8  aoàtdcniier,  le  certi'ficatdeeademandejd^n  brevet  d'importé- 
tien  de  dix  ans,  pour  des  perfectionnements  apportée  aux  macbinee  b  vepeur. 

W.  Sori'l  ySlanis!as-Tranqui//e- Mot/rsfe),  inf^vuicuTy  demeurante 
Paris,  rue  des  Trois-Bornes,  t  i  ,^iuquel  il  a  eU;  délivre,  le  8  août  (^.Tnier, 
le  certificat  de  sa  demande  d'iui  deuxième  brevet  de  perfectionncnjent  et 
d'addition  a;:  brevet  d  iuvCnIton  et  de  periectioiuiement  de  quinze  uns  qu'il  a 
prii,  le  s  1  |auvic r  précédent,  pour  plusieûrf  applicetioni  iniponantcs  du  fer 
et  delà  fente  de  fer,  préservée  de  la  rouille  per  rétamage  galvanique  (étamase 
ee  sine),  en  par  tont  autre  moyen  eooiervaleur,  tel  ifue  la  étamagéi  er£* 
IWCt  et  les  peintures.  W 

Î35»  M,  Tessicr {Nicolas) t  demeurant  à  Paci»,  lueNeuve-Saint-Augns- 
fin,  n«  39,  auquel  il  a  c'té  délivre' ,  îe  8  août  dernier,  le  certificat  de  ta  de- 
mande d'un  brevet  d'invention  de  dix  ans, pour  des  procedi  j;  propres  ii  traiter 
ici  eaux  de  savons  ou  dis^^olulions  savonneutes  ayunt  servi  dans  les  nrts ,  de 
waoicre  à  en  extraire  les  corps  gras  et  les  sels  qu'elles  peuvent  contenir. 

S3<*  MM,  tUaitt  {fiymç0iê'L9mê)  et  Beugé  {Georgeâ'Nhûku),  méoa- 
JMden,  ^meorast  b  Parie,  me  des  Vieux-Augnediia,  a*       auxqiMlt  II  a 
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élé  défifré,  le  8  toAt  dernier,  le  cerdfical  de  leur  demiiide  dVui  brevet  ile 
ptrfectioaiiepieQt  et  d!ad4itiAi  un  breTet  d'iovenlioii  le  quinte  «fta  qu*iit  ont 
lurif'v  le  6  octobre  I85ft,  pour  un  nouveau  système  de  serrures  sans  clef. 

tS7o  M.  ^«m  {Jtan-Buftiête) ,  fci'I)lantier*lunpMie,4ie  Limoges ,  fuiVant 
cîeclion  de  domicite  a  Paris <  rue  des  Vieux-Augustins»  n»  I9,  bétel  de  Clcr- 
moiit,  auquel  i!  a  eie'  délivre,  le  12  août  dernier,  lo  certilirat  de  sa  demande 
d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d  addition  au  brevet  de  perferiionnemcnt 
de  dix  ans  qu'ii  a  pris»  le  13  octobre  1839»  pour  un  niveau  k  eau  plus  exact 
qu£  ceux  usités. 

ts««  ^,Bûtmrd{AmiKyt'Iitàm],  profqaMnùr  de  chimie,  dcaiettlnatà 
IlontpeUier,  departeucm  de  rHërauit,  adquel  il  a  e'td  délivré,  le 41  aedt 
4erni«r,  le  ecrfffioet  de  mt  demande  d*mi  %revet  dlnventioii  de^qwnie  au, 

JKlliri*<^xtraction  des  sels  de  potasse  contenus  dans  Teau  de  !h  mer.  * 

999**  M.  Barthélémy  {Fmnçois)^  négociant^  à  Pari$,  chez  MM.  Piot' 
Jourdan  frères,  demeurant  rue  de  (Méiy,  n"  9,  auquel  il  a  été  délivré,  le 
12  août  dernier,  le  ceAificat  de  sa  df  mande  d'un  troisitme  brevet  de  perfec- 
tionnement et  d  addition  au  Urevet  d'invention  et  de  pt:]  lectionnenient  de 
quiuxe  ans-qu'il  a  pris,  le  9  sejiteuibre  1839,  pour  un  moyen  nouveau  d'ac- 
tiver la  combustion  et  de  développer  les  caloriques  ii  un  plus  haut  degré,  avee 
doonomie  netable  dans  remploi  dn  combnatible,  < 

S40«  M.  Bûrtkéitmy  {Frmçots)^  "négociant,  demeurant  k  Paris,  me  de 
Clérj,  9,  aaquél  il  a  été  délivré,  le  ao^  dernier,  le  certificat  de  sa  de- 
mande d'un  quatrième  brevét  de«  perleetiennement  et  d'addition  au  brevet 
^Invention  et  de  perfectionncnienl  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  9  septembre 
183  9,  pour  un  moyen  nouveau  d'activer  la  combustion  et  de  développer  îe 
ptlorique  à  un  plus  haut  degré,  avec  «conouiie  notable  dans  l'emploà  da 
combustible.  > 

S^l"  M.  Bar théiemy  {Jean-François)^  fabricant  d'builes  de  graines, 
demeurant  cnMe-sac  Idalval,  vfi  7,  à  Marseiile^épartcment  des  S^nelee- 
dn-Bhdne ,  auqoe!  il  a  été  dâivré ,  le  1 1  aeèt  dernier,  le  certiicat  de  sa  de> 
mande  d*»ik  breyet  d'ioventioii  de  dnq  ans,  pour  un  nouveau  système  de 
pression.  • 

t4r«o  hi.  Beau fle/ot  {Michei)t  maître  fondeur,  deaiebrant  &  Haramont, 
département  des  Ardcnnes,  auquel  il  a.  été  délivré,  le  i7  août  dernier,  le 
certificat  de  sa  demande  d'un  deuxième  brevet  de  perfectionnement  et  d'ad- 
dition au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  3i  mars  1838,  pour 
un  apjjart  il  desiiné  ii  recueillir  au  gueulai  d  et  ramener  au  creu>et  des  bauts- 
founicaux,  en  tout  ou  en  partie,  les  gaz  qui  s'échappent  du  gueulard,  les 
combiner  b  Ta  tuyère  avec  rair  lancé  dans  la  macbine  soufBante  et  latre  aer* 
Tir  le  mélauge  k  la  fusion  et  à  la  réduction  des  mitiera{s  de  fer« 

sas*  M.  îîe  Bergue  Çffenri\  ingénieur  civil,* deipenrant  k  Paris,  quai 
Jenunapes,  3  2  8,  auquel  il  a  été  délivré,  le  19.  aoAt  dernier,  le  certificat 
de  sa  demande  d'un  deuxième  brevet  de  perfectioiuiemeDt  et  d'addition  au 
brevet  d*invenid^  de  cinq  ans 'qu'il  a  pris,  le  18  juin  précédet^t,  pour  un 
nouveau  métier  k  tisser  les  étoflfes  de  liu,  chanvre,  soie,  laine,  coton  et 
principalemei\t  en  grande?  largeurs. 

2  4  4"  M.  Besluy  {Charles- fictor)  ^  fabricant  de  macliiives  a  valeur,  de» 
meurjiut  k  Paris,  rue  Neuve-Pupinco>irt,  imnii.svc  I>e>l.iy,  auquel  il  a  été  dé* 
livré,  le  aeikt  dernier,  le.  certifient  dosa  demanda  d'un  deuxième  brevet 
4»  perfetiioiuiefaeiit  et  d*ndditioii  nu  fartret  4*iaveiMioo  de  quime  «m  «|a.'i( 
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•  pà,  ie  10  août  1839,  pour  une  noareile  chaadière  à  Ttpear  et  acce*- 

t4S*  Jf.  Bégmtger  {JeoÊ^ac^ucS'Marû),  clem€iiniit  à  Pari»,  itm  Saîol- 
Jac^ucf  *  H*  tt«  awinci  il  a  été  délivré,  le     «aAt4eralcr«  la  cmûRui  de  m 
deaiaiide  Cvn  brevet  de  perfectionDemeut  et  dTiiddidaa  att  bravai «Tinvcntioa 
dcdizaas  qu'il  a  pris,  le  29  févriar  procèdent,  pour. des  procédéi  de  eom- 
pasiu^n  ei  de  fabrication  d'une  encre  indélébile  propre  à  ÎVcriture. 

ti««  MM.  Bianchct  frères  et  Kléber,  fabricants  de  papier,  demeurant  à 
Rites,  département  de  Flscre,  auxquels  il  a  ete'  ticflivré,  le  n  août  deraier, 
ie  cmificat  de  ienr  demande  d'un  brevet  d'invention,  di^  perfectioniiement 
e(  d addition  de  cinq  ans,  pour  un  rouleau  cy  lindrique  appelé  typopp,pltr, 
ftnnA  être  adapté  à  la  fnacbine  k  fabriquer  le  papîea  cooclime  et  propre  ii 
Cibnincr  le  papier  dh  9ergi,'k  rayer  en  pAte  et  à  ^pofcr  dei  emeigne^ lar 
le  papier  fabriqué  à  ladite  mécanique. 

117*  M.  Caç^Ur^Li/ms  {Henri-Jean-BapîiâU)^f  négociant  parfumeur, 
deaMUnat  à  Grasse,  département  du  Var,  nuquef  il  a  cte  délivré,  le'n  aoèf 
dïTTîier, le  certificat  de  sa  demande  d'un  deuxièn^e  brev.et  de  perfeoiioone- 
meot  et  d'.iddilion  au  brevet  de  jicrf?clionijpi:icnt  de  dix  ans  qu'il  a  pris,  le 
it  m&i  1838,  pour  des  moyens  de  pcrreitioiincniont  apportes  à  l't^tnvc  propre 
a  rctoutfage  des  cocons,  pour  laqucllé  le  sieur  l'cniouiUas  aîuti,  dont  ii  eat 
ce>sîoiu)&irc,  a  pris  im*brevet,  le  2Q  février  1835. 

U8«  H.  CâtPoUhiVicior),  fabricant,  domeorant  à  Paris,  rue.Mout- 
BMTtfe,  iPt4o,  auquel  il  a  été  délivré*,  le  i«  aoàt  dernier,  le  certifictt  de  su 
demande  dTua  deuxième  brevet  de  perfectiounemeut  ft  d^eiddhîoibau  brevet 
d'ÎBventiou  et  de  perfectionnement  de  quinie  ana  quHl  a  j^ris,  le  ét  février 
tl(^t,  peur  un  poé^e  calorifère  portatif. 

t49*»  M.  Chevalier  (f'i'clor),  fabricnnl,  demeurant  à  Paris,  rue  Mont- 
martre, n^*  I  40,  aufjuf  1  i!  a  été  délivré  ,  Je  12  août  dernier,  le  certificat  de  sa 
demande  d'un  troisième  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  au  brerct 
d^inrcotjon  et  lie  perfeclionneuien(  de  "quinze  ans  qu'il  a  pri^,  le  ai  lévrier 
1838,  pour  on  poéle  calorifère  portatif»  ,  < 

t«0"  M.  C0&i^(ilcAti£fe),  mécanicien  a  deméurant  a  Paris,  me  Netve- 
Damc-dea-Cbamps,  n»  tft  ifâ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  I9  anAt  dernier,  le 
oeniGcat  de  sa  demande  d*nn  brevet  d'invQntto^  de  cinq  ans,  pour  de  noU- 
vriftt  diiposttian»  mécaniques  applicables  aux  véhici^les  de  toute  espèae^ 
fOftSar routes  ordinaires,  soit  sur  loscbrminsde  fer. 

M.  Coftiau  [Alexatulre-Cahricl],  négociant ,  demeurant  à  Paris, 
me  Sainle-tAvove ,  w  23,  auquel  il  a  été  déliv^-é  ,  le  12  août  dernier,  le  cer- 
tificat de  sa  demande  d'un  brovel  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq 
auâ,  pour  un  uou,veau  boucUon  pour  po:re,  sac  ù  plomb,  ou  bo^au  quel- 
eooqae ,  dit  ^evcAoïi  à  clef  à  ressort 

tss*  M.  DaUnont  {Pivrt*Miehel)t  architecie,  demeurant  à  Paris,  rue 
leBreda,  n^  19,  auquel  il  a  été  délivré,  le  it  aoAt  dernier,  le  certificat  de 
ladcfluade  d*iui  brevet  de  perfectionnement  et  d*addition  en  brevet  d'inveo- 
tioB  et  de  perfectionnement  de  dix  ans  qu*il  a  pris,  le  21  septembre  t839|^ 
pear  va  appareil  servant  à  diviser  les  matières  solides,  des  matières  liquides, 
avant  Ifar  arrivée  dans  les  récipients  destiués  u  jcs  recevoir,  et  à  désinfecter 
Ws  niarières  solides  au  moyen  de  cl  aux.  cendres  on  terres  carbonisées. 

MtZ**  M.  Dccfianut  {Jcuji-JJajjUstc),  niaitre  de  forges,  de  Cliarenion, 
mttéimaitui  de  $Ai^t-Au^u4«  dépwtein^ntjdi»  Cbsri  représenté  k  Pans 
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fwr  M.  Dtsrouzières ,  avocat, .me      la  Ciiaus£<^e-<i*Antln ,  &<>  2S,  aaqael  il  a 
M-délnnré,  1«  fi  uéi  dUrnier,  fe  c«^c4t  de  m  demànae  d*Dii  brevet 
irenrimi  et  de  perfecfioiinemeot  de  dU  tus ,  pour  waé  mwfétt  nëfbode  de 
l'afEnage  on  de  la  «otitenien  delà  fonte  es  fer»  au  charBon  de  Soie. 

«54<*  MM.  Dtçisme  (Lùuti'Frmnôais) ,  arquebusier,  «t  Ticsset  (Augttste- 
Aiexanétre),  négociant,  nrprcsentcs  à  Taris  |»ar  M.  Reynaud ,  demeurant 
rme  Bleue, n"  i  8,  aoxquels  il  a  tic  dcfivré,  le  12  août  dernier,  le  ccrlificat  de 
four  demande  d'un  brevet  d*iiA|>ortation  de  cinq  apa,  pour  un  nouveau  aac  à 
plomb. 

tby*  M.  faifot  aîin-  Je".  i/:trs-J'i(  lor)^  gr.ivcur  sut  bois ,  demeurant  com- 
mune  de  DéyS|le-lès>Rouf  n ,  ùt  pur.ement  de  iaâeine-Infc'ricure,  auquel  il  a 
dtd  délivré,  le  1 1  a«ût  dernier,  le  certificat  de  aa  demande  d*un  brevet  d*m* 
veniion  et  de  perfectionnement  de  cinq  au»,  ponr  -um  métier  à,  rouler  les 
pièeea  d'iiidiennè,*  pour  réntmrea,  une  planche  e'Iaatiqnè  k  plnsicura  ton- 
tours,  et  divers  pcrrcctionncmcnts  à  la  perrotilie.' 

•5G"  M.  Finino  {Jean-'Antonte)^  fabricant  de  broîw.e^  demeurant  k 
Paris,  rue  Beàubour«;,  r."  '18.  au<^nel  îî  a  c'ic  délivre,  îe  i  2  août  dernier,  îe 
rortliical  de  t;\  demande  d'un  brevet  d'inviniîon  et  de  pori'ectionncuicnt  de 
ciaq  mis,  pour  une  nouvelle  m^tlire  imitant  lu  bronze. 

2â70  M.  Gaudin  {Aupis:in-Marc-Anioine)^  calculateur  aa  bureau  des 
longitudes,  demet^rant  à  J^ariA,  rae  NeuTe-Brèda,  n*  1 1,  auquel  il  a  étc  dc- 
iivnif,  le  iv>aoAI  dernier,  le  certificat  de  la  demande  d'un  qoatrième  brevet 
de  )pei*fectionnement  et  d'addition  an  brevèt  drinveritton  de  quinze  ans  qu'il 
a  pria,  le  22  juin  f  tt39,.]Mfur,un  nouveau  ^tèinr*  dVelnirage.  ^ 

M.  Gccrts  {Edouard)^  demeorant  à  Paris,  nie  Monsigny,  5, 
auquH  il  a  ot<v^*-''ivrt',  ie  12  août  dernier,  îr  ccrtilicut  do  s.i  deniandc  d'un 
troisiiMne  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  au  brevet  d'invention  de 
quinze  ans  t^u'il  a  pris,  le  17  juillet  !,  83a,  pour  une  nouvelle  machine  méca- 
nique mobile  ii  mouler  et  cylindrcr      tulles,  bri(]Ui'S  et  c.irrcaux. 

2ia*  MM.  Gra£ard  {^Fdix-Guiilaumc)  et  compagnie,  fabricants  de  bou- 
tona^  demeurant  b  Paria,  roe  QTeiive-Sftint-LAureiit,  vfi  10,  euxquela  if  a  étd 
déliv^ff,  fe  is  août  dernier, le  c^fical  de4cnf  demande  dHin  brevet  d'inven- 
tiba  de  cinq  ans ,  pour  de  nonvcaux  raojena  propres  b  la  fabrication  des 
bontons  de  conie,  écaille  en  feuille  on  en  fiondre  »  et  de  toute  antre  sobs* 
tance  susceptible  d'ctre  iboatee. 

«60'*  M.  Grans^er  (  LouiJt'JuJe^) ,  bijoutier,  demeurant  h  Pnris,  rue  dca 
Ilosicis,  : "  17,  auquel  ii  a  ete'  délivre,  le  12  a(u"it  dernier,  le  certifieat  de  sa 
demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'addiiion  au  brevet  d'invention 
de  cinq  ans  qu  ji  a  pris,  le  II  juin  précèdent,  pour  de  nouvelles  cbaînes 
qu'il  nomme  chaînes  Oranger,  sans  soudure  ni  rivure,  dont  les  mailions. 
d'abord  façonnés  b  l'estarapage  et  an  difcoupolr,  s  ajustent  enanite  et  ae  lient 
parnn'emmaillement  qui  ite  canae  famaia  fb  moindre  saillie  k  lenr  suribce, 
mais  que-cette  forme  régnlîèremen|  plané  permet  de  polir  et  de  aanmettre 
an.lapiidaire. 

t6l"  MM.  Huel  et  compagnie,  rcpresenle's  h  Paris  pïlr  M.  Reynaud, 
demruruut  rue  Bleue  ,  u*»  18,  auxquels  iî  a  e(e'  délivre,  le  i  2  août  dernier,  îe 
ce:  lilicat  de  leur  demande  d'un  brevet  de  pe:  ieetiortncnient  et  d'addit'ou  au 
brevet  d invention  de  quinze  ans  prig,  îe  13  j  mvirr  i  837,  par  MM.  de  Ga~ 
•t(ffny  et  coni])it^nie ,  dont  ils  sont  ccMionuaircs,  pour  papiers  de  tenture 
giact'S  impcrmcabies'ot  nudleablca. 
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imt  qwtt  des CnraDdicn,  9*  •  l  •  à  Rouen ,  département  de  USeroe-InfeVÎMi^ 
«Npacl  il  a  ^té  délivré,'  le  1  i  août  dermler,  le  certificat  de  sa  demaiide  «Na 

lirrvetde  pcrfectionncnacni  et  d'addition  au  brevet  d'invenlion  et  de  perfec- 
tionnemeni  de  quinze  ans  ^  P»  ''.  î'*  22  de'cembrc  1  838,  pour  la  fabrica- 
tion, par  iiiecanit|uc  à  demeure  ou  portative  ,  des  briques  ,  avec  ou  sans  scel- 
\caifDt  apparent  ,  carreaux  et  tuiles  de  thute  forme,  grandeurs  et  dc&^in.s,  et 

f«ar  leur  cuxssoB  par  le  boi*,.  le  charbon  de  terre  qu  tout  autre  comb us-  * 

liUe. 

fCJ*  MU.  JLedru  et  Sorti,  demeiiraiiC  b'Par»,  me  'd*AngouIémeHla«> 
Teittfle,  40>  auxqacis  il  a  été  délijré.ic  is  ap&^de^lter,  !e  certificat  de 
lear  deMode  d*iin  treizième  brevet,  de  perfecthmoeBient  et  d'addition  aa 

brevet ffiuvention  et  de  perfectionuenvent  de  quinze  ans  qti'iîs  ont  pris,  le 
10  mût  I&37,  pour  un  ra^yeo  fiiu^ple  etiMiiTeatt  depre;»en'er  le  fer  6t  iacicT 
de  faction  de  la  rouille.  ' 

Î64«  MM.  Z^esiril/e  {  Jean-Ba/Jlisie  ]  ,  fondeur,  cl  Reijmoiul  Pierre- 
Jos^k),  uarcband  de  fer,  daoïCluRilit  à  Gr^oUIc*  département  de  l'Isère, 
uo^acb  il  a  éié  âé&wfi,  le  tt  aoàt  d^rn^r,  le  certificat  de  leur  demèndt 
d!aabveTft  de  perfecttoiiaefiieiit  et  d'additiea  an  bmet  d*iiiTeiitîod  de  cio^ 
ans  ^mUi  est  pris,  le  A  ddeembie  18^8,  pour  des  fanteroea  proprea  à  IV* 
claàa^e  au  g:iz  ,  (fîtes  lanternes  icmumiques  mmil^rahles. 

ses*  M.  fie  Li^ny  {Renè'Ftançùis)^  demeurant  à  l'aris,  me  Jjaint- 
IJoDoré,  vP  243,  auquel  il  a  été  de'livrt*,  le  12  août  dernier,  le  ccitificat  de 
»:i  demande  d'un  brevet  d'invenlion  de 'cinq  anî* ,  pour  un  nouveau  four  à 
coke  muui  d'uue  uachtuç  a  v^ipeur  et  d'un  appareil  propre  à  cuire  lo  plâtre 
ea  partie  pnlvMé.  , 

M.  Mtigaer{C/tmieê^Édoumrd) ,  profetieor  de  miuique»  demeurant 
m  Moulin»,  dejpuiement  4e  i*AUier,  auquel  il  a  dêé  ddifvré,  le  1 1  aoAt  der- 
nier, le  ccMificai  de  ^  dcmandf  d'un  brevet  d'invention  de  dix  av.â^  pour  an 
iiwmnent  qu'il  nomme  irqe^ot,  et  qni  lert  à  lixer  la  position  dca  mains 
MIT  \<t'  piano. 

267  J  yi.  ^laili  e  'Joie/>h],  a  Willotte,  pits  (MiareulDn,  fai.-;.iht  élection 
cr  domtciie  a  Paris,  che?.  M.  Pierre  ^laitre ,  denu  iuanl  me  Sainte-Anne, 
O''  2  J,  aut^iiei  i!  a  etc'  dèîivic,  le  i  i  août  dernier,  le  ccrliticut  de  .su  demande 
d'un  brevet  de  perfectîoiinemf nt  et  d'addition  au  brevet  d'invention  et  de 
perfectioattemcnt  de  dnq  aaa  qu'il  a  pris.  Te  16  juillet  précédent,  pou*  dts 
tuiles  bitumées  remplaçant  celles  dites  *piombées. 

26S®  M.  Marchttnt{Jetm-Phiiippe-Marius),  demeurant  rue  Sainte,  h»  g, 
à  Marseille,  dcparfcment  des  Bouches-du-R!jône,  auquel  il  a  ç'te'  délivré, 
le  1  2  août  dernier,  le  reniflent  de  sa  demande  d'un  brevet  dr  ])errertlnii- 
Tircjcnf  et  d  addition  nu  brcvt  t  d'invention  de  dix  ans  pris,  le  3  juin  IK3'J, 
p%x  W,  Ucisson ,  dont  il  est  ccssionnaire,  pour  un  (iilrc  k  l'usage  des  raffineries 
de  saci«,  nommé  JiUre  Ufisson. 

t«t»  H.  Marekmmt  {Jomt-PkU^p^Moriuâ),  clemeurant  me  Sainte ,  n^  j, 
à  Marafille,  departemeut  dea  Boncbceslu-Rhdne,  auquel  il  a  été  d^(vré, 
V  tt  août  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  deuxième  brevet  de 
P^^ctiaaacment  ettfaddition  au  brevet d'inirention  de  dix  ans  prt.4 ,  te  3  juin 
2  03).  par  M.  Btùson,  dont  il  est  cessibnnaiie,  peur  nu  filtre  à  l'usage  éto 
jafiiûrrid  de  .<nicre,  norome^//re  Basson. 

ÀLM.  MaresGkeU^glvUt*^  et  compagnie,  demeurant  k  Paris,  rue  de  la 

IX*  Série»  A 
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PtftBcbe,  a«  10  ^t#,  iinn|ii«M  i\  été  èé^rré ,  U  f  t  ««At  èemitr,  fe  certiÉett 
àe  leur  demande  d  on  durième  bre-vet  de  perfcctiennement  et  d^addrrton  tu 
hrevet  d'iuvcntion  et  d»  perfectionneraMit  de  quinre  ans  qu'ils  ont  pris,  le 
^o  octobre  i81t,  poor  un  moyen  suppiémeotarrc  de  maintenir  dans  i'int(<- 
rieur  du  filtf*  Icf  la«t«èkefl  (Hmnttf  ;  ièquel  pepfeetioni\f  ment  coosiate  daim 
«Msaoïflfe  dKt|>otllîf«  sjant  povf  k«t  dTau^nteBlfrli  fiidllll^de  eéiiipMwhm 
te  matiirM  filtMttUi»  ei(îlt  reuên  mnam  wim  HêSêb  le  BedMtmcnt  étkpmrvh 
«t  le  mouveilement  dosdile»  ntCrèKM,  lorsqu'il  t^kgil  ie  illratwa  AraUtt 
on  autrci  liquides  nnalognei,  OU  d'extraction  de  ract  dire»  on  anbetincei  • 
cnforaiites  d«*^  matières  ligneuses. 

Î7  10  M.  Maxizaize  i  Jean-Soel),  farinier-meanier,  flempiirnnt  eommnue 
df  •.«•ves,  «lepaitemrni  d'Eure-et- L«ir,  auquel  il  a  efc-  d(  livro,  |c  lî  aont 
dri  iner,  le  ccr(itic<it  de  ta  demande  d'un  brevet  d'iuwnt^oiv-de  cinq  ans, pour 
une  vanue  t'appliquent k  In  MHM  feytfmliqye  de  IL  PmSMiU 

S7t«  MM.  Rf9itUm  (  7%oeM#),1iorioger,  démentent  à  Mieon,  et  Plemon 
(«tan),  ehntpenl^r,  dcaenrent  à  Seint-Ol^nent,  département  de  6aAne-et- 
Lotra,  auxquela  il  a  ^t^  ddlivrtf,  le  tt  «oAc  dernief'y  le  eertificat  dc^feur 
demande  d'un  breret  d'invention  et  de  pcrfertioBnement  de  dix  ans,  ponr 
une  TTinchine  hydraulique  dite  ini(fmêmr  frttàkf,  propre  à  élever  Tean  à  nne 
hauteur  moyenne. 

273"  M.  Robert  {Joseph-Alexandre) ,  bachelier  ès  seiences,  demeurant 
à  Pari-'<,  tue  du  Faubirurg-Poissonuière,  3,  auquel  il  a  été'  délirré,  le 
tf  aoài  dernier,  le  eerlifieat  de«a  demande dTan  ^nqnitme  brevet  de  per- 
léedonnement  et  d*addHion  an  brevét  d'Invention  de  nnime  ans  c|nH  a  pris, 
le  t4  avril  i  tss ,  ponr  une  lampe  k  nonvelle  eoinbiiie»eii>  eftnttrnite  anr  le 
principe  de  la  fontaine  de  Héron. 

tî4**M.  i7ocAe  ^Ifarc-i^ninine),  drrectenr  des  mfnes  de  Conroîon» 
demeurant  k  Castres,  département  du  Tarn,  auquel  il  a  été  délivré,  le 

U  août  dernier,  ie  crrtificaf  Je  sa  demande  d*un  brevet  de  perfectionnement 
et  d'addition  an  brevet  d'invention  dec:nq  ans  qu'il  a  pris,  3  fniii  1839, 
pour  '.ti  proriMt'  proprr  a  économiser,  dans  les  fabriques  de  laine  |  la  moitié 

des  îniiles  qui  v  sonl  ordinairement  emj  loyées. 

S-^**  M.  Soreî  [  Stanislas-Ti  ajujuit le- Modeste  in«^«'ni(  iir,  demeurant  '% 
|*;tris,  rue  drs  TimIs- i3ornes ,  n"  II,  auquel  il  a  eli- Ut"  Livre',  le  12  août 
il4!i  nior,  le  cciulicat  de  ^a  demande  d'un  brevet  de  perfecltouuement  et 
d'addition  au  brevet  ^d'invention  et  do  perfpctioDiiement  de  quinze  fnn 
qn'il  a  pria,  le  ti  fanvier  précédent,  |>our  plusieurs  application!  impor- 
tantes du  feV  et  de  laTonle  de  fer^  préservés  delà  rouille  par  f étamage  ga^ 
V  unique  (étamage  au  zti|c  %  ou  py  lout  autre  moyen  eonienratenr»  tel  qnn 
les  éiamages  ordinaires  et  les  penituies.  • 

.9  7fi<'  M.  ^aconnei  {Jtan)^  fabirieant ^équipements  militaiinn«  repré- 
sente à  Paris  par  M.  demeurant  rue  Bleue,  n<»  18,  auquel  il  a 
été  délivré,  le  12  août  dernier,  ie  cortiticatde  sa  demande  d'un  brevet 
d'invention  et  de  perfeclionnement.de  quinae-ans,  pour  un  nouveau  ajstèmn  [ 

de  tentes  perfectionnées. 

2  7  7"  M.  Tessier  (Joseph)  1  entrepreneur  de  semircf? ,  représenté  il  Parie 
par  M.  Reynaud,  demeurant  me  Biene,  18,  auquel  il  a  été  délivré,  le 
12  août  dernier,  le  eertificat  de  an  demande  d'un  deuxième  brevet  de  per» 
IcolienneiMl  tt  gnddillw  m  knHk  dWilinâ  ék  qninat  na  qu'il  % 
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|rfi,ltis  fnhi        ^^itmf  9àk\KdMéîmÊM»màMV 

«t  Terrons  de  sûreté. 

Î7S»  MM.   Vaïasse.  {Louis-Ne^otfon) ,  armurier,  et  Brillant  {Achille)^ 
ée  Clittftiiroux,  repr«>cnlC5  z  Paris  par  M.  Reynaud ,  demeurant  me  Bîeue, 
u'' 18,  aoxqueiâ  il  a  ëte' délivre ,  ie  if  août  dernier,  ïe  certitcal  de  ïeuf 
IoudJc  don  breTct  dlnrênUon  de  quinze  an«,  pour  des  perfection ne- 
«■^asMftét  dun  Icf  mw  è  feu* 


Ualmrd  de  rHôpiuI,  xfi  40,  auquel  H  a  <^të  d/Hmré,  le  ts  aoic  ^rto^, 
fe  certificat  A«  sa  demande  (}*ud  deuxième  brêiret  4e  perfcctiotinemeiit  et 
d'addition  au  breTet  d'invention  de  dix  ans  qu'il  a  pris,  le  90  Vti  t99f  » 
pour  des  procèdes  nic'caniqucs  pour  l'art  de  fa  corroyerie. 

i%(f'  \\.  Vauquelin  {Louis- François),  rorroyeur,  demeurant  k  Paris,  lou- 
îerard  de  l'Hôjpita!  ,  n*^  40,  auquel  il  a  été  délivré,  le  12  août  dernier,  le 
errtificet  de  sa  demande  dmi  troisième  brevet  de  perfecuouueraeot  et 
d'addittea  an  breret  ^hiTeatioii  de      ans  an*il  â  pris,  le  9a  nan  l9f 
feirdce  proeédâ  ndeaniqiiei  peor  fart  de  la  ennrejerir. 

ttf  IL  Brasil  (  Pierre  ) ,  denaeiiraDt  roe  MartaÎBfilfe ,  n<>  14  i ,  à^|UNMn» 
ifpaiteaie^t  de  la  Seine-Inférieure,  anquel  il  a  été  ddtivr^,  Te  14'  aeêf 
dernier.  le  ceftiGc&t  de  sa  deiaundc  d'un  WeTct  d'invenlion de  4iz  ao^pesf 
sa  ooDveau  mécanisme  du  clavier  des  pianos  et  orgues. 

î«?o  M.  Berin^er  {Beatus)y  n  présente  a  Paris  par  M.  Reijnaud,  de- 
meurant rue  Bleue,  n"  18,  auquel  il  a  clé  délivré,  le  14  août  dernier,  le 
certificat  de  ea  deinand^  d'un  cinquième  brevet  de  perrectiouncment  et  d'ad- 
ttlMu«al»TevetffinTeiidoii  et  àt  perfeîetioniieiiienc  df  aiis  qa'H  s  prif, 
le  9t  déeas%re  tf<4y  pour  des  perfectioanemeaj^  apport/s  aex  m 
cftef)|neent  par  la  culasse, 

19J*  M.  Barhol  {LouiS'Zéphirin)^  ferbfàntieiv  dinaeiiran^rue  Royale, 
»•  45,  à  Elbeuf /département  de  la  Seine-îiiférîeure ,  auqiieT  il  a  été  dé- 
livré, le  14  août  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'in- 
Yention  et  de  perfectlonuement  de  cinq  aus,.  pour  nu  mirojf  circulaîjry 
portatif. 

114*  M.  J9o«rj;eo^  (Pierre),  acoentçur^géoqa^tre,  demeurant  à  Tanauep, 
canCe»  dTooncbd»  département  {c  fOme,  auquel  il  a  été  ddttm,  h 
tê  aaéî  dernier,  le  certificat  de  dfemaaje  d'un  brêyci  de  j^erfeetieii» 
■cmenf  et  d'addftion  kn  brevet  d'mVention  et  èt  perfectionnement  de 
fpdna^  ans  qVH  a  piis,  le  15  janvier  it^lt  peue  un  proce'd^  applicable  à 
fa  conjrtruction  de  toute*  sortes  dv  serrures,  verrous,  loquets,  targettei, 
becs  do  cannes,  boutons  d'horloges,  croclieiî»,  cadenas,  cache-entrées,  etc. 

18  5»  M.   firossicT  { Marie- Joseph),  cprrovciir,  demeuranl  ii  Paris,  rue 
4e  U  Vi(>i[Ie-Monuaic ,  jio  2  8, auquel  il  a  été  dtl^vré,  ic  14  août  dernier, 
le  certificat  de  aa  demande  d'na  brevet  «d'îqTentio^  ét  cinq  ans,  pour  un 
»inan  mtime  de  aoup-pîeds^ 

tti^  l£ B^uMot  (Mieàei'Ié9iÊÙ)f  maître  fondeur,  datnenrant  %  BareiH 
département  des  Ardefines,  auquel  H  a  e'ié  délivré,  te  14  août 
^enuer,  le  certifietC  de  sa  demande  d'un  troisième  bijiVet  de  jpeifectionne* 
n«s>t  et  d'addition  an  brevet  d'inVentiou  de  quinze  ans  quil  a  prià,  lu 

aars  1  8  38  ,  pour  un  appareil  destiné  à  rccueilHr  au  gueulard  et  rame- 
an  creuset  des  liauts- fourneaux,  on  tout  ou  en  partie,  les  gaz  qni 
^^'^pyf  m  da  i^neulAcd»  lea  combiaer  à  la  tuyère  atec  i  air  lanc^  dana  1% 
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machiqe  sonffluite»  et  faire  BefTir  le.jnélange  à  U  fuaion  et  à  U  réduction 
ètê  fliînenit  ût  fer. 

M.  7>nc(px  ahlë,  demeurant  place  dc;^  Victoires,  a  Parif ,  auxquels  il  a  Hé 
délivré»  $4  ftoàt  dernier,  !•  certifical  de  Unr  dêmande  d'un  brevet 
d*inven(ton'd«  cinq  mna,^p«nr  nae  ntchiQe  k  peigner  la  laine  et  entrée 

matières  fiUmentcases. 

?8  8o  M.  lirrtun  { Pierre- Tlièophile)  ^  charron,  demeurant  ù  Barbctiiic  , 
dcpajtemcDt  de  la  Marne,  auquel  il  a  été'  délivré,  le  14  août  dernier,  le 
certifictt  de  ta  demani^  d*un  brevet  de  ^perfectionnement  et  d'addiuon  au 
brevet  Ciaveotian  de  dix  ana  qo*ii  a  prit,  le  •  div  nié||ie  nM»ît ^  ponr  cen^ 
tnictien  et  entiSInre  faiéUlfi'qne  e v  tontee  eortei  de  bàtimeRte. 

tSt*' M.  Berton  {Pi$tr€'Théophile] ,  chWdn,  dera^eurant  à  Barbonoe  , 
département  de  la  Marne ,  auquel  il  a  ét^  délivre ,  le  14  aoAt  dernier,  le 
certificat  de  «a  demande  d'un  deuxième  brevet  de  perfectionnement  et 
d'addition  au  brevet  d'invention  de  dix  ans  qu'il  a  pris,  le  2  7  novembre 
1899  ,  pour  un  mojoQ  jpropre  à  tendre  et  détcqdre  la  toile  de.  toutes  aortee 
de  machines  à  vent. 

Sfl»o*  H*  (kiMàrùm  {JuteS'Mtekel)^  demeurant  à  Saint-Stcphe ,  dcparte- 
ineat  de  la  Girende ,  auquel  il  a  été  délivré ,  le  1 4  aoAt  dernier,  le  certificat 
de  sa  deàande  d*ta  brevet  d^ventîan  de  èînq  ani,  pear  dei  pcrfeclienne- 
mente  k nn  inftrtiaient  aratoire  qu'il  nomme' «retre cyMcr6q,  propre  à  tene  les 
îuî  ours,  et  principalement  à^celui  des  vignes. 

491'*  M.  C/iampotmots  {Edouard^f  ingénieur-mécanicien,  demeurant  b 
Arras,  deparlciiu  iit  du  Pas-dc-C'alaîs ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  14  août 
dernier,  le  ccrtîlirat  de  s.i  deinuiide  d'un  quatrième  brevet  de  perfeciionne- 
ment  et  d'addition  au  brevet  d'invention  de  dix  ans  qu'il  a  pi  is,  le  S4  avril 
1838 ,  pour  un  nouveau  ijnlème  de  falwication  de  encre  indigène. 

M.  Ckéra'iam§{'AniùiHe-LéopoUI),  négociant,  demenrantfc  Parts ^ 
Boulevard  des  Italien*!,  b»  38 ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  1 4  aoAt  dernier,  le 
certificat  de  sa  demande  (Pun  brewt  d'invention  et  de  perfectionnementdecinq 
ans,  pour  un  appareil  destine  à  recevoir  la  fujnre  et  K  la  transformer  en  eau* 

54(3'*  M.  Chameau  {Léonard)  ^  mécanicien,  demeurant  ii  Paris,  rue 
Quincainpôix,  n°  n3,  auquel  il  a  ôtc  délivré,  le  14  août  dernier,  le  cer- 
tificat de  $»a  demande  d'un  l^rcvct  dSnveuttoii  de  çuiq  ans,  pour  une  pompe 
d'aspiration  propre  à  eatraire  le  sirop  de  'la  cnstaUisatiàn  des  sucres  en 
pain  dans  les  formes* 

t94*  if/CAisfisiard  (^ay),  bî|on^  en  doré,  dèmenrant  à  Parla, 
tue* Seînte-Atoye,  p*  53,  auquel  H  à  ét(^. délivre,  le  14  aoAt  dernier.  In 
certificat  dé  sa  deroabde  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  un 
briquet  bougie  portatiT  et  «ans  soudure. 

295*'  M.  Claudot  {Juscp/i),  architecte,  demeurant  à  Verdun,  repré- 
hC'Mr  à  l*.tris  par  M.  Froidot ,  domicilié  rue  des  Deux*Portcs  Saint-Sau- 
veur, n°  28,  auquei  il  a  été  délivré,  le  14  août  dernier,  le  cerufuai  de 
9a  demande  d*»»  brevet  d'invention  et  de  perfectionoctnent  de  cinq  ans, 
pour  un  nouvel  appareil  b  air  chïud. 

ta^  li.llapiVf  (i7i^ofyfe)i  sehurier,  ^emeuTMit  à  Metz,  département 
de  la  11  dfcellc ,  auquel  il  a  été  délivré ,  !e  1 4  aofit  dernier,  te  certificat 
4^  gn  'demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  un  procédé 
noûvectt  destiné  an  laminage  du  fer  b  bonlone. 
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197*  mf.  Dégtmsee  et  eoinpaçnîe,  demtvraiit  a  Paris,  me  de  Oia^ret» 
iPS5,  aoxqacfs  il  a  e'td  délivre,  Te  14^  noÂt  dernier,  le  certîncat  de  leur 
déminai*'  (T un  brevet  d^importation  «"t  de  perrcctionneinent  de  dix  anj^ 
poQT  un  STSlèine  de  tJ<rr-;  en  boi«i,  avec  annataref  en  fiîr,  dektînéea  à  pro- 
longer leâ  son  lie*;  5ans  t  n  nuj^fticnter  le  pnîtîs. 

M.  Duquesne  (  ThéopltiU),  ne'^ociant,  demeurant  à  Paris,  rue  du 
Rnlmirg-Poîseonnière ,  no  40,  auqud  il  a  cté  délivré,  le  14  août  dernier, 
icMRiicBt  ém  sa  dcBiande  d'un  fcrcret  de  peifeetîeonement  et  d'aèdidon 
M  kcm  AsportatÎMi  de  qvidke  eue  «juil  a  prie/ le  it  mer»  1840» 
jMirdettx  wacfcraf  deetioéei  k  leiAiiier,  preseer,  dtirer^  et /en  même 
temps,  imprimer  et  graver  le  verre. 

îSO'^  M.  Eueie  {Nicolas-François),  fabricant,  den^eorant  rue  Saint- 
Gcrviis,  n*  4  7,  a  Roncn  ,  (Icpartcnicut  de  îa  Seine-Infe'rîeure ,  auquel  il  a 
rtéMe'iivre' ,  le  14  août  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  troisième 
brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  au  brevet  d'invention  et  de  per- 
fectîenBement  de  diz'kns  qu'il  a  pris,  le  f  s  mai  iB39,  pour  un  procédé 
wk  mejea  diufiicl  In  ebiine  •e'troaTe  parée  en  'tiMuit.* 

900»  MM.  Prmsem  (Htmi-ÉdaMaird),  et  SM£  {Jern^aseph-Amiri), 
fabricants  de  bev^Us,  demeurànt  k  Paiif,.  rue  The'venot,  S4,  auxqueb 
il  a  été  délrrré,  le  1 4  août  dernier,  le  certificat  de  iemr demande  d*ta brevet 
d7ovention  ft  rîf  perfectionnement  de  dix  îius,  pour  nn  nouveau  procédé 
propre  à  Tentretien  des  principes  liquide  et  solide  du  anif  et  dos  autres 
corps  gra.^.  *  '*  ' 

loi»  \ILGoodsell  (iViMNafi) ,  propriétaire,  dtmcurant  à  Par^s,  rue  des 
Srâts-Pcrea,  99 ,  auquel  il  a  dtë  détirré,  le  ta  ao^l  demief,  fe  «ieiîHfieat 
de  sa  demande  d'un  bit^et  dlnrt'atîon'de  cinq  ans»  popr  une  machine 
propre  k  fcnmr,  imttoyèr  et  filer  la  laine  on  le  inanTre  et  asènea  matièrea 
ilaxeofenses. 

SCS*  M.  Gufhhard  Hls  (  Pierre-François  ) ,  représente  k  Paris,  par 
M.  Retfna'jd ,  demèurnnt  rue  Bleue  ,  n"  I8,  auquel  il  a  e'td  délivré ,  le 
J*  août  dernier,  le  certilicat  de  sa  demande  d"un  brevet  de  perfectionne- 
ment et  d'adilition  au  brevet  d'importation  et  de  perfection nemrtit  de 
gninze  an^  qu'il  a  priri,  le  28  février  1 838  ,  poui*  nne  roue  propellatrice 
appIfcaUe  nsx  bâtiments t  navires,  bateanf  et  antrié.        ^  ' 
J09«  MM.  Gwilkmme{Mmne»Henri)^  eontre-mafire  de  fbbrl^aé de  snere, 
et  Dtreff  {Juiei'Frûnçoù )  ^  fabricant  de  sliere,  teprésenl^s  à  Paris  py 
M,  Ptt^metur,  in^e'nienr-mécanicien ,  demeurant  rue  NnttTe-Popin court, 
n<*  1 1  ,  auxquels  il  a  été  délivré ,  le  1 4  août  démièr,  le  certificat  de  leur 
demande  d* un  brevet  de  perfection nement  et  d*iiddîtion  au  l)revpt  d'invention 
de  dix.  ans  qu'ils  ont  pris,  !c  20  juillet  prec«'dent,  pour  un  appareil  nommé 
crista/fisoir  pneumatione  ,  propre  ù  piyger  les  sucres  par  le  vide,  soît  dans 
U  f^i^rication ,  «oit  au  raflinage,  • 

104*  MSf.  Japif  frères,  demenhint*  à  Paris,  rite  du 'Temple ,  n^  'icA, 
ef  Jkmery  (  ConsttmfJaujfrotf),  demenrant  k  Greneltc,  bsnfieve^  de  F^f, 
roc  du  Thifâtrc,  n»  il,  auxtjuels  i!  a  été  délivré,  lé  t4  août  àtrË^êr,  U  cer- 
itttti  de  fcur  demande  d'un  brevei  dimportaticm  .de  qtiinxe  ans,  jiotir 
Ut  turbine  on  macbrae  rotative  ]>repff%  è'étm  mue  par  fean  1m  fa 

505»  M.  Jnsselin  J^an  Julien)  y  mécanîcien  ,  fabr'cant  de  corsets, 
dSniieurant  il  Paris,  rue  du  Ponceau,  vfi  9,  auquel  il  a  été  délivré,  le 


(  s»  ) 

août  dernier,  le  certificat  de  sa.  demande  d^un  troiaième  breYet  de 
perfectionnement  et  d'addilmn  nu  brevet  d'invention  et  de  perfectionne- 
ment de  cinq  ans  qu'il  a  pii^,  le  14  avril  I83ë,  pour  des  corsets  mé- 
cimiques  e'f^lemeBt  applicables  k  l'Kygiène  et  k  Toribopédie. 

à06*  Uu.  lAUtékneh  père  fils,  MqUm,  demcnraiit  à  Nrâ»  im 
j^ranicri,  .m  de  Montmorency,  a',  et  le  Icmieri  rue  dn  TeiAplot 
ffi  fi,  ^nzqnels  i{  %  M  àiSisifét  le  ih  to4t  dernier,  te  certificet  de 
lèiir  cèBtaae  d*n9'  brevet  d*invention  et  de  perfec^onnement  de  aain>e 
ans,  potir  nn  nouvean  caîibrë  de  montre  k  roue  de  renconire,  qvi  doone 
la  facilite'  de  faire  des  montres  plates  àlhaute  ver^e. 

307*>  M.  Lamy  {Jean-Marie-Aùel) ,  k  Pont-sur-Yonne,  représente'  k 
paris  par  M.,  Atuitgier,  bijoutier,  demeurant  rue  Viei!!e-du-TempIe ,  44, 
auquel  il  a  éU  délivre ,  le  1 4  août  dernier,  le  çertiGcat  de  sa  demande  d'un 
deextitee  breret  de  nerfectieinienent  et  d*eddhioB  «a  brevet  dioyenti<vi  et 
dé  perfecliénBement  oe  ijaÎDie  «bt  q«*Eà  pris,  le  st'^tfeenibre  iB^t, 
pour  on  npnTeaii  ionr  à  briqnei  oti  nn  nonvet  «ppareittfcoeomiqae  cojnpoed 
de  plufienn  tom  réonie,  dépendant  tefonf  des  autres,  et  propres  k  cuire 
nmnltenënient,  ev^c  un  lenl  feu,  toate  eepèce  de  briques,  de  toiles»  de 
èarreanz,  ta  poterie  commue  et  U  faïence,  appertil  sttqoel  il  doluie  le  ntm 
de  poIjfCMtninasattur. 

308*»  M.  Larii'ièrç  [Jean-Claude-FrançoisXapifir) y  (ahricsint  d'orfèvre- 
rie,  demeurant  ^  Paris,  me  Bourg-l'AUbé,  n°  1 1,  aaquei  il  a  été'  délivré  ,  le 
14  ao&t  dernier,  le  certificât  de  sa  demande  d'un  brevet  d'inventioh  et  de 
de  pcrfcctionneiyent  de  cinq  ans,  pour  fUft  bondes  mdtalliques  k  porape  pow 
breiellet  et  ceintpret, 
.40ft«  IL  LmUrtû»  {J99^k)%  reprdseotd  k  Parie  par  M.  d€  Moiian, 
demenraiitrnedefa  Paix,  n<*  so,  auquel  il  a  été  delivnî,  le  14  aodt  dernier,  le 
eertmcat  de  ta  demande  d'un  troisième  brevet  de  perfectionnement  et  d'addi- 
tjoir  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu'if  a  pris,  le  30  oodt  1638,  pour 
un  mécanisme  propre  k«mëiiorer  la  mareî»e  des  voitures,  des  bateaux  et  de 
waggoas. 

31 0<*  M.  Lcjeune  {Jean-Ifenrt)^  fabricant,  demeurant  îi  Paris,  rue  de 
Cbarentou,  n"  83,  auquel  ii  été  délivré, le  14  %oût4ernier,  le  cp?tificat  de 
ea  deminde  dHin  brevet  de  prrf((ctîonnement  pt  d'addition  an  ba#vet  d*in- 
Toation  de  cinq  ans  qu'il  a  pris,  le  10  juin  prdéédent,  poor  de  nouTeltee 
dispe4tiM  de  moûli  ns  k  café  remplafant  (m  monlifti  à  mani  v^Ie  sur  le  cdtd , 
pbw^kierf,  moulins  destinés  kbvoyer  tontes  espèces*  de  j|raines  et  matièreov 
.  et  qai  sèro%t  désignés  dans  le*  commerce  sons  le  nom  de  moulins  Lejeune* 

31 1®  M.  Levéque  dit  Leweskij  {Nicolas),  mécanicien  ,  demeurant  rue  de 
rÀrbl^,n"  7,  à  Marseille,  département  des  Douches-du-Rbôue,  auquel  il  a 
été  délivré,  le  i  i  août  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d  un  brevet  d'in- 
Tentton  de  cinq  ans,  pour  une  machine  qui  doit  remplacer  la  vapeur  au 
moven  de  trois  moteurs  principaux,  et  sans  employer  ni  fer  ni  combusuble. 

àll*^lf«  mtm*t  {Alfred'Anioine),  proteaseur 4.*.cbimie« demeurant  à 
fc^jnMlnmitb ,  ddpaitement  de  l'ilisne,  eifuel  il  a  ékd  ddlin^,  le  le  aoèt 
dendciV  cerd^cat  de  sa  ^demande  d*un  breret  dlnv^ntion  de  ans,  pow 
te  kpuTeau  pro'cédé  d'épuration  du  gaz  de  Iiouille. 

Jl^<»  M/JÎ«ree#cAMft  (^rmam^ean-^a/7<t5;e-Louû),  consul  de  t^rance 
Irlande,  faisant  élection  de  domicifc  k  Ptfis,  cbex  M.  Fleury^Hértttd , 
énmmtmi  rne  Saim-iloaantf,  u«  â7 1,  auiiaei iltkét4  ddlivrd,  le  te  aaàt  dec^ 
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tkr,  le  certificat  deMdcQuukde  dna  brevet  Je  perfectioanemeiit  et  (Tadditiim 
akeitt  AivMtifK*de tmtfM  a  prit,  b  §•  mî  p«<M(e«t ,  pour 
wt  oeiieeff e  looMetiee. 
juo  ifM  Mereàei,  eée  ^rf^liitfeJfarti  Jfaffiwfie  JfMài,  re|ir«M»Cëé 

t  Pans  par  M.  Ckmrlts  Iteynaud,  demearent  r«e  Bleue ,  n°  1 8,  k  laqeellc  il  a 
miéi\ré,  le  te  aoAt dernier, le  certificat  deMdcraanded'undeuxième.lirrvet 
d«  perfectionnement  et  d'addition  au  brevet  d'inrention  «{r  dix  ansquV!{p  a 
|Cî,l^  13  juillet  1844),  pour  «n  nourcau  Im  c  de  lampe  dit  f>rr  phntophorr. 

l\i  yi.  Jferie  {  P terre  ) ^  Uorlo^cr^  reprtsciitr  à  Paii«*  pur  M.  Rn/naud , 
iraeantat  rue  Bieuc,  u°  ift,aiuf|uel  il  a  cté  diiljvrc,  le  i4  août,  dernier,  le 
ccrittctt  de  sm  deiiunde4*iiii  brevet  dlaventioA  de  cinii  «ne,  peur  des  pçr- 
ItctioMienieiUs  apporté^  dai&  let  nottreipeiiU  d^ioriugerie^ 

wiLjàwekump'Sowerig  (tMii),  à  Wbitbr,  tu  Angieterre, ceprdieiittf 
à  Paris  par  IC  Bloqués  demeaiaiit  |»Iace  ^aupbioc  ,*no  i  f ,  aatyae I  il  a  dttf 
jc!tTrt ,  le  1  A  août  dernier,  le  ccrlincat  de  su  demande  d*«h  brevet  d*iBi|Mr- 
uiioD  de  quinze  ans,  p'^ur  dee  p^fectioaueoifnts  a|»portee dea«  /ei  girsi* 
tarrt  des  machines  h  vapeur. 

HT®  M.  MfMwe  {Thomas-Jones)  ^  de  Londrc«,  représente' h  Piiris  par 
ILE&^r,  demeurant  place  Daùpbiue,  n»  it  ,  auquel^il  a  été  dt  livre,  le 
ilMÉtéemierv  fe  ccrtiSeat  de  ta  demandé  d'un  brevci  d'importation  de 
fût  ans ,  pour  dce  perfectionobments  appartdt  dans  les  B}acbîi|e»  à  pré» 
fttu  teilainee  natieree  fibrejntee  psur  la  filatute  et  aui^i  la  maniêi^  de  filer 
certiioes  inatîêrcs  fibreuses. 

311"  M.  Ofinesorçe  {  "Praui^oU^ ,  fabricaîi!  do  pi:iMo%  demeitlknt  a  P.iri«, 
rae\iv;>Mi  e  ,        «  ,  auquel  if  a  eic  délivre  ,  ic  11  août  derrucr,  1c  n  rtlficut 
»a  d-  v.iitiiie  d'un  brevet  d'importation  et  de  porfertioniiemri)t  de  cinq  a;is, 
p«ur uoe  machine  qu'il  ni>inme  hydtvextracteur,  pro]»rc  ii  l'extraction  des 
%mdB  des  diffère nte»  substances  et  étoffes^ 

W  M.  ihÊrrntg  {J^hn  ),  de4iMidreii,  représenté  1  Pftrfijisr  M.  Élooué, 
doMwmit  fim  DcnphiM*     it,  auquel  il  %  é\i  ddlivlë,  fe  t4  «oAt  der- 
fe  certifient  de  ta  demande  itnh  brevet  d'împortatiod  de  dix  ans,  poQr 
èm  pcrfiectionncmente  apporte's  nu^^  machines  à  pestr. 

JfO«  M.  PrzieuT  (  JfOfi  f/i/^/yo/yfe),  orfeVre ,  demeurant  quai  d'0rl<^r.n!» , 
1*17,  à  Lyon,  déparlcmcnt  du  Klioue,  «uqurl  'î  n  ettf  délivre,  le  14  août 
^erai«r»  le  certifirat  de  sn  demande  d'uB  brevet  d  invention  de  cinq  aus,  pour 
an  porte-plume  contenuut  Tcncre. 

itÈ^  M.  PoHerWiUimm  (  Hmti  )  *  négociant ,  de  Londres  ^  représenté  b 
hàu  pAr  If.  BitgÉmmi,  demenrant  rne  Biene  »  t  a,  anqvel  il  a  éié  délivre^ , 
b  té  mtkt  Affilier,  le  eertiliott  de  la  demande -d*an  brevet  de  perf^tiimne- 
»eac  et  d*additfon  *au  breeet  d'invention  et  d'importatien  de  qninee  ans 
fa'M  m.  peie,  ie  st  décembre  itlS ,  ponr  des  perCeetionnementi  apporté/  ans 
des  Taîsseaux. 

12  2"^  #1M.  Rifittul  frères,  ncgoc  ants,  demeuratit  à  Saint-Quenûn  ,  dt  par- 
k^ifnt  de  l'Aisne  ,  auxquels  il  a  éie'  delivre*^,  ie  14  coût  dernier,  le  cert  iieat 
ét  '  --xir  demande  d'un  brevet  de  perfectionuenieot  et  d'addition  uu  brevet 
JSftpor talion  et  de  perfccCianAienMnt  de  cinq  ans  qu'ils  ofht  pris,  le  $t  oe<^ 
nbe  mas,  poorme  mdceniyie  librii|nAnt  un  tnlle  faeon  dentelle  dite 
feiemcteiaaef. 

•ns«li.  JMIm  {4mgmtii^Louù'JmMm%  dfmmvni  à  l'île  de  Plaisance, 
rriHiniiilln,  di^miwi'l  Vi  rr'ïjf  t  .  «v^iiel  il  n  tfle  dëlîwet  ^  14  tnèt 
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ianiifr,  le  eertîieat  de  aa  deaiaide  dNui  bi^efde  perfecdonneneiit  et  d*ad- 
dhioo  tm  breret  d*inTeiitito  de  cinq  ans  qu'il  a  pr»,  le  tt  jaQvier  It40v 
pour  no  cabestan  éolien ,  moXemr  nnivereel ,  syttèM  iMAW 

lt4*^.  Roche  {Marc^AntoifMe),  directeur  des  mines  du  Canrntoat  d»- 
nieurant  à  Castres  ,  département  du  Tarn,  auquel  il  a  ëtc'  délivre,  !e  14  eeàt 
dernier,  le  certificat  de  «sa  demande  d'un  deuxième  brevet  de  perfectionne- 
ment et  d'addition  au  brevet  d'invention  de  cinq  ans  qu'il  a  pris,  le  3  juin 
1839,  pour  un  procède'  propre  %  économiser,  daii:>  les  iabriqaes  de  iaiue, 
la  moitié  des  Iiuiles  qui  y  sont  ev^nairement  cmploycfeff. 

3*5*  M.  Sinfar  {  François )^  pi»rfumeur,  demeurant  à  Paris,  me  Sainte- 
Aonc,  n''  18,  auquel  il  a  été  délivré,  !c  iA  aoèt  dernier,  le  certiticat  de  sa 
demande  d'un  breret  d'Invtntion  et  dé  pcrfecdonnement  de  cinq  ans ,  pour 
nn  vinaigre  de  Coiiette  qn*il  nenlme  «MO^re  NmpoU&H, 

s  te*  M.  SterHHg{Pi€fre'M9rHmtT)t  mécanicien,  detteuratoC  me  La* 
fajette,n*  5, à  Bordeaux,  département  de  la  Gironde,  auquel' il  a  été  dé- 
livré, ïc  1/»  ^^nôt  dernier,  le  certificat  de  sa  dimandc  d'nn  brevet  d'invention 
de  cinq  tins,  pour  un  rnanti  ict  imperméable  propre  it  la  fermeture  dci  M- 
bonîs  ou  Iiubîois  (1rs  navires  de  guerre  ou  marchands. 

327°  M.  Bai!l]i  {  Ptcrr(h- A  ajuste)  ,  ingi^nieur-iiiccanicicn  ,  (Temcurant  k 
Paris, Vue  Mane  Sluart ,  n"  8,  auquel  il  a  t  te  d»  iivré,  le  17  aoAi  dernier,  le 
certificat  de  >a  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perft^tionnement  de 
cinq  ans,  pouf  une^ machine  destinée  au  renourellcment  de  l'air  dan»  les 
grande!  aa^s ,  qu^il  nomme  réfrigérateur  on  mêeÂme  à  rafraickir. 

31 8o  MHe  che^fiïtT^  Beauboii,  demeurant  à  Paris,  rue  Montmartre  t 
n*  7«,  auquel  il  a  été  déiirrtf»  te  17  aoAt  dernier,  ie  «értificat  dt.  ea  demande 
d*nn  bruTCt  d'inrention  de  quinze  au,  pour  une  maebine  jftùftt  à  la  fabri- 
cation des  clou»  d*épingTe. 

3? 90  MM.  Bédouin  (Aiexmndrt'Frùnçoiè),  mécanicien ,  et  son  frère  Be» 
efouin  {  L,ouis-Omer),  chirafgjen-den liste  mécanieif n,  demeurant  a  Paris,  rnc 
do.  Ru  hriieu,  7  1,  auxquels  il  a  vtô  déHvré,  le  t7  août  dernier,  ie  certificat 
de  leur  d mande  cVun  brevet  d'iuventîon  et  de  perfectionnement  de  dix  ana, 
pour  un  lîoiivtau  svstcme  de  prcs.se  nw  eani(jne  ù  iinj)rîmcr. 

3.Tf>o  MM.  Camus  (  3frlc/n'or) ,  employé',  et  Uavard  (Jean-François)  ^ 
ingénieur-mécanicien»  demeurant  a  I^arift,  rue  du  Faubourg-du-Templc  , 
Q«  37,  auxquels  il  a  été  délivré,  Itî  17  aeàt  dernier,  le  cfiîdfieat  tfeîenr 
demande  d^un  breret  de  perfectionnement  et  d^addltion «an» brevet  d*in- 
▼enfien  de  quinae  ans  qn*iÎ8  ont  pris,  le  St  octobre  précédent,  pour 
un  appareil  k  moutemcnt  cfrcniaira,  avec  ventilateur  h  air  chaud,  propre 
à  obtenir,  par  évaporaiidn,  la  dessiccation  complète  deh  matières  contenant 
des  parties  aquettS(es,  depuis  les  sulfates  de  cbaux  fusqu'aux  fécules  les 
plus  légères.  • 

331°  MM.  Cointaut  {Xicolns)^  mécanicien,  et  Courvoisier  (H^cJiille), 
fiûsant  élection  de  domicile  chez  M.  Griots,  notaire,  demeurant  à  Paris, 
rue  des  Fifles-Saint^Thomas,  n«  »,  auxquels  H  été  délivré, «le  17  aoAt 
dernier,  le  certificat  de  lenr  demande  d*nn  brevet  d*inventfon  et  de  pei^ 
feei(j»nnement  de  qnifase  ans,  pour  des  moyens  de  transport  par  terre, 
au  moyen  de  chariots  à  vapeur. 

M.  Dedmtx ,  architecte,  demeuraot  à  Paris,  rue  Taitbout ,  9, 
nnqnel  il  a  été  délivré ,  ie  1 7 .  août  dernier,  le  certifioat  de  sa  demande 
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#11  kttct  dlBpertatîon  et  de  pcifcuiowfent  de  cinq  aag,  ^mv 

mz'*  rt  g«rdf-robfs  à  abttloir* .  avrc  Tunette?  et  cnvcîtr?  a  r-riÎYfau. 

M.  DrrtHe!fe  ( Avirus!e-F  cmrn;ijvr\  fabricant  de  pnrceîaire,  dc- 
meutart  a  Pan!».  hoaîevaH  Saint-Dmis.  n"  i9.  aiiqnel  il  a  clé  d<'liTre, 
le  \'  2t>ct  dernier,  le  rertilicat  ùc  sa  demande  unn  brevet  d'inventioa  de 
au,  ponr  U  IibricaliMi  im  toéim  les  pièce» de  forcrianie  à 


«su*  M.  Am^^m  (Ai  J^mfÊi»)^ 

me  des  FoUitft-StiBi-Benuurd ,  a*  16,  auquel  3  «  e(e  délmtf,  le 
17  aiit  denner,  le  certificat  éb  m  derad*  dm  hwm  d'»ii«m>  «I 

de  perfecîK^nncmrnt  de  quinze  an* ,  pour  un  nooTeau  papier  |>ropre  k 
diTtrs  «sa^est  i^^bac  av«c  de*  naticrca  Boa  tmfSiOf^m'  jasqua  ce 

iocr. 

iSi^  M.  Lhichampt  [  AUxaridre-J^rmnçois  jt  professeor  de  chimiç ,  de» 
mearaat  à  l^aris,  rae  des  Fo^cs-Montmaittt,  petit  h^tel  de  Toaia, 
il  a  die  dcSrrë,  le  17  aieBC  dqraifr,  le  cctlificat  de  m  deoMada  tf^a 
Wcm  dlaireadoB  ce  de  p^rfeeticnaeneat  de  cinq  ans»  pcar  an  aeareev 

cvmbosdble  qui  rcmpTare  avec  a^antsgb  lae  bâches  et  bnqtfeiiea  de  char- 

VoD  àr  trrrc  el  de  tourbe. 

J3€»  M.  Ducat  {Jean-Jarqur.K  ^ ,  fanricant  (îc  ^•T-'fTT'*^,  demcnrtfnt  à 
Parfs .  n;c  da  Teirplc  ,  ti^  I03,  auqv.cl  if  a  cte  driivrc  ,  le  17  août  der- 
nirr,  îe  cert  firat  d?  >a  demande  d'an  lirevrt  de  pcrfortîonnement  rt  d*ad- 
ditioa  au  brevet  d  invention  et  de  pcriictionncmeut  de  ans  qu'il  a  ^t\s  , 
W  n  aaift  ttso ,  pow  «a  apptreH  dit  mpp^rtiiihtpal ,  propre  aux  baias , 
daadbea«  fasiniiana,  <tc.  de  'npcar  sècbe  ea  baaûde. 

SS7«  MM.  FBrr0l'(  Jfam-/af4iA-dlnil»)»  tpc:dBtelk*-iBdeniieieD  »  et 
rsn'er  '  Framcois  ) ,  serrurier,  demeurant  b  Wrjs,  rte  Morean,  n«»  t  , 
xtjueU  H  M  été  de'iirre',  le  if  aoAt  deniier,  le  ccrdficat  de  leur  de- 
rf^  (f-'^  T>'rr  rt  (fiaventioa  de  ctaq  ane,,  pear  afi  noavcaa  sjstciaa 
^coeral  Je  >crrxin  s. 

yiM.  Flouera  et  compairnie,  Jrmeurnnt  a  Paris,  rue  Sa  nt-Se'bas* 
tâOi,  uo  t-f  ,  au.\t|ucLs  ii  a  c'ic  diiiivrc- ,  ic  17  août  dernier,  le  certificat 
de  Icar  dtaiiade  d'a&  brevet  d*tn^BtioB  ^e  cinq  ans ,  pour  an  procédé 
de  IbWicatieB  des  sels  ammoaiacaaz  et  de  FSilcaiî  Tcbtn,  et  paar  le^ap* 


^^9*  Gemgemtre  {CiUBrUâ'ÂutDfne'CofomBe') ,  architecte,  demcu- 
raot  à  Paris ,  rue  Pigale,  n«  S7  ,  auquel  il  a  été  délivre,  le  1 7  août  dernier, 
le  certificat  de  sa  demnnde  dun  brevet  d'iarentioa  de  duq  aae.poar  uae 
a*BTeîîe  consrractton  d?  rone*. 

IIO»  Si.Genti!  {  François -Xavitr  )  ,  ne'gocîant,  demeurant  a  Aîfort ,  près 
Puis,  departciuenl  de  la  Seine,  auquel  i!  a  étc  délivre,  ie  17  août  der- 
«V,  le  certificat  de  sa  déautade  dTaa  brevet  d^Tealion  de  dfat  aas ,  pettr 
ai  ^racéde'  pr  -pre  à  conTenir  ea  sifsp  et  en  aleocl  les  réndas  seul  •  de 
Ii  l^aie  de  teire  proreosnt  de  la  Imle. 

^<f*  M.  Gujfot  (Jmlès)t  docteur  en  mcdcclae ,  demeurant  b  Paris,  me  de 
^  ^arfwre,  n*  f  0,  auqnrf  iî  a      délivré,  le  17  août  dernier,  îe  cërtifîcaS 
*ttt  érmznde  d'un  froî«icmc  brevet  de  perfectionnement  et  d'add'tion  au 
^"^etdlnrrnt'nn  de  quinze  ans  qu'il  a  jirr-*,  le  X7  noyembre  précr'dcnt,  pour 
^mftm  mode  cTédaira^  intérieur  et  extérieur,  qu'il  nomine  hydrogène 
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li^S^  H.  Hawstelm  [Pierre-Nicolas )i  ipgenienr  civil,  demeurent  % 
Pirif,  nit  it»  Xrott-C^aroBiiei,  d»  30  ,  auquel  H.a  itë  deltyrtf,  !«.  17  aoât 
dfroier^  le  cerdSost  m  teuinde  dW  ftrevct  d'UiYenlioii  4e  ebq  eae»  peur 
«fte  meUne  q«i*iî  dobum  A«eAc|l»'  powr  le  eoif  en  bryuchci. 

«4<»  M.  Mmu  (Jrewsf),  deMunn»  à  IMt,  rae  Jeen^^eo^e,  4, 
fUfliiir  PVOçeû  I«,  «nquet  il  a  ët($  dâivië/le  19  neèt  dernier,  lecertiicet 

de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  un  enduit  propre 
à  fendra  |a  iemelle  lee^wnfieei  impemiëeJiU*  eià  leur  dernier  plue  de  finnce. 

*  Ute*  M.  le  barott  d'ingranàe{Jidrien^LanrKtot),  officier  de  cavalerie  en 
dr^ponibtlitë,  demeurant  k  Paris,  nie  de  TEchaiide ,  n*»  6  ,  auqneî  il  a  vté  dé- 
livré,  le  17  aôét  dernier,  le  rertifirnt  de  «ia  demande  «Pun  brevet  de  perfec- 
tionnemeat  et  ^addition  au  brevet  d'invention  de  cii^j^ns  qii'ii  a  pris,  le 
Î7  mai  1839  ,  pour  un  appareil  d'ecluirage  qu'il  noiumc  lanterties-fontex. 

S4S«  M.  Jailîoux  {Augustin)  ,  demeurant  'a  Paris  ,  rue  du  Fauhonr^-Saint- 
Deti.'l,  1 7S ,  auquel  il  a  été  délivre  ,  le  l  7  août  dernier,  ie  ccrtiliiat  de  sa 
demande  A'un  bri*vet'd'inventton  df  cinq  ifns,  pour  des  rouages  de  voitures. 

346°  M.  Jourdan  (Antoine),  dcmcuraut  à  Paris,  rue  du  Marciié-Saiut" 
ican,  no  5  ,  auquel  il  a  cté  délivre  ,  le  1 7  août  dernier»  le  certificat  de  «a  dé- 
pende d^tttt  brevet  d'invention  deeieq  an>,  pour  un. prooëde  propre  àdfever 
par  eDe-méne  Teen  d'âne  rivière, ^uel  que  9oit  len  conranc 

#47*  Hit.  ire#m<r.père  et  iU,  falirieents  de  produits  ch  imîquei,  àThnna, 
d^artemcDt  du  Havt•^l|in,  reprcscntils  k  ^9Xfs  penM.  Risler  Hei/manm, 
négociant,  demeurant  passage  3auluicr,  u»  6,  auxquels  il  a  éltî  délivré,  ie 
17  août  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'uu  brevet  d  importation  de 
dix  ans,  pour  diffe'rents  procéder  applicables  b  li^tcinlure  des  étoffes  de  fil , 
de  soie,  de  coton  et  de  laine. 

348°  M.  LofireMS  {^Camille-Antoùie),  iagénieur  civil,  demeurent  k  Paria, 
rue  de  f  Univenitd»  n"  sjO  ,  euquet  il  edte  délivré,  le  1 7  eoât  dernier,  le  ccr- 
tifieet  de  sa  deminde  d'un  brevet  d*invention  de  dix  ens,  ponc  nm.  epperetl 

Sénérateor  de  v^wv  ^  moycB  ^e  U  cnmbnstioa.  dei  gas  qui  s'échappent 
es  haute-rourneaax. 
649<»  M.  de  Laveleye  (  Charirs),  ingénieur,  demeurant  k  Paris,  rue  Al- 
bouj,  n*»  6,  auquel  il  a  cté  délivre,  le  17  août  dernier,  le  certificat  de  sa 
demande  d'un  brevet  d'invention  de  dis  ans  ,  pour  un  nouveau  moyen  de  pro- 
duction et  de  manutention  d'un  noir  propre  .k  1^  décuioration,  des  sucres  et 
lyulrcs  liquides. 

IftO^.ML  LegHê  (AU9mndr€\  négociant,  demenrant  ^JParia,  me  da 
Benerd-Seint-Mdry ,  n*  • ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  17  ne&t  dernier,  le  cer- 
tificat de  en  demande  d'mn  brevet  d'inventiep  de  cinq  «ne,  ponr  nn  nouvel 
-iMtmnent  qnlit  neunne  emî^uno ,  et  pour  diven  cbenfeuMiMs  eppertés  ^ 

Je  confection  des  argues  ei^pressifs  k  banches  libres. 

35  1"  S\.  Lehodrtf  {  Charles  JJfrnard )  ^  mécanicien,  demeurant  k  Paris , 
quai  Pelletier,  n^SG  ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  17  août  dernier,  le  certificat 
de  sa  demande  d*un  brevet  d'invention  de  dix  ans,  pour  un  clysolëide destiné 
à  remplacer  avec  avantage  les  seringues,  cljfsoirs,  clyso -pompes, et  enti*cn 
Instomen  te  à  eet  niege. 

«5t*  iL  âtn^JlRemi),  horioger,  depiffivant  à  Tw»je,  dépvtçment 

ie  le  Leire^Infiénenre,  enqud  il  f^,ét^  délivré,  le  19  neèt  dernier*  le  oe«tê- 
eel  ^  ét  diemeade  «fini  brevet  d'inventien  de  dix  etts,.  peur  un  nenam^ 
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tr-t^me  de  fabrication  éc  cordigfi  noR  mccptibift  4ej*«Qm|§ir«  «tfwpM 

aiLx  maiiœQYres  donnantes. 

353^  M.  de  Ldbert,  demeurant  à  Cheoëe,  près  Liège,  faisant  élection  de 
ioiBÎctle  à  Psaris  chey  H.  Terfutux^  rue  du  Petit-Bcposoir,  n»  6,  auquel  il  a 
été  éâhfë,  le  17  ao6%  dernier,  U  ccrtilicei  de  «  àmmiù  d^o  brtvel  f*»- 
de  cinq  aiu,  pour  nn  sjttème  de  d^cmûi  à  coidon  dis  pierie,4t  pedr 
'line  propre  à  eu  faciliter  la  ccuistructioo. 
lik^  MM.  Ijtpé  {PierrC' Auguste)^  ti  Salmvn  ÇLouis^os^h),  dcaiira* 
•f  à  Paris,  quai  de  Grève,  n»  lo,  auxquels  il  a  été  délivre,  ie  17  août 
ieraier,  le  certifîcat  de  leur  demande  a*un  brevet  d'inveudon  de  dix  ans, 
pour  un  nouveau  «vst^me  de  fourneaux  et  de  vases  propres  à  la  carbonisation 
des  M  et  antres  ^ubi^tances,  et  pour  la  rcvivification  du  noir  qmi  a  servi  à  la 
déceloraden  des  nrops:  • 

If»*  Us  Mianigot{CUmd^ Alphonse),  deNêfers,  reprdMtd  kWvi^^ 
M.  CkirmÀmmt»  deniennuit  cbca  M.  Rûnmttêmîp  rae  Ëeanlonrg,  il, 
anqnrf  il  a  été  dëlîvrë,  le  17  ae6t  dernier,  ie  certificat  de  M. dcMftede  dTvpi 
brevet  d'ioTention  de  cinq  ent«  peur  elpb^beU  et«|iiffrct  fn  c9ir«riM  et  Ifon- 
Wns  de  toute  espèce. 

356'^  M.  Maréchal  { Bernard) ^  demeurant  rue  des  Augustius,  n°  3,  à 
Bordeaux,  département  de  la  Gironde,  auquel  il  a  été  délivré,  le  17  aoAt 
demjcr,  ie  certificat  de  sa  demande  d'un  troisième  brevet  de  perfcctioonemeut 
ce  Ad£deii  en  brevet  ^ÎBYcntîoD  de  dix  ans  4|a'il  a  pris,  le  to  [irinet  1S39 , 
le  dehutignelle  m<cini<pie  et  m  emca  iDf  Ulc  mu  sc^i  f|iutrc  pertdct , 
k  tomte  c^ièèe  de  roulage. 

M.  Ou9rmré{  GmMiiSuUen  ) ,  représcntë4Pan«par  M.  Dumaine, 
drrectenr  des  minés  «  demeurant  me  dp  Bouloy ,      13,  auquel  i{  a  été  déli« 
▼re*.  Je  1  7  août  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  (fun. brevet  d'invention 
de  qaîjue  ao5,  pour  des  nioyen^i  de  rendre  le  chanvre  imperméable  k  Teau 
et  il  Tair,  et  pour  Tapplication  de  ces  moyens  à  la  fabrication  des  c4|bles.eLà  ia 
constmction  de;»  pon^  de  cables.  « 

SSt*  M.  P^mekmidûU  iJeam-FrOfiçoù),  négociant,  à  MerUis,  rep.rd« 
Êtaài  h  PtÊm  mt  M.  MMert,  dcBMiimt  rae  des  Jeànewf  «  S,  M^el  |I 
m  éià  ééSwré,  le  17  moihi  demiér,  le  certificat  de  m  derncBde  dHia'brefet  d^i»- 
Tcntion  de  cinq  «b»«  pour  ma  appareil  qu'il  app^e  pmweèiê$  prepre  à  re- 
tarder la  dérive  et  prévenir  les  naufrages.  i 

^b9*  M.  Pitay  {Hyacinthe\,  pharmacien,  demeurant  li  Paris,  rue  des 
Arcxs,  B<*  10,  représenté  par  M.  Ledru  (//cc/or),  domicilié  rue  Sainte-Croix- 
de-ia-Bretonnerie  ,  î2  ,  auquel  il  a  été  délivré,  ie  17  août  dernier,  le  cer- 
tificat de  ses  demandes,  d'un  brevet  d'inveation  et  de  perfectionnement 
de  dn  ans ,  pour  la  ceolectieii  dWe  bmtle  et  d!^ne  eavL  aroaatiqucf,  et  fmm 
m  liarton  propre  k  U  peintere  et  à  la  ddceltMfm^laii  det  sirops  et  des  acideti 
l^fia  brevet  de  perfectionnement  et  d*additioii  à  ce  titre. 

VHF  M.  Renier  {Jeam-Lmiâ) ,  officier  cenpfeaUe  de  Fadministration  dci 
nWutaoces  militaires,  demeurant  à  Arras,  département  du  Pas-de-Calaif, 
<cf2f/  //  a  ^te'  dc'livré,  le  17  aoât  dernier,  ie  certificat  de  sa  demande  d*un 
»rrre(  dÏBTeotiea  de  cinq  ans,  ponc  «H  fpor  de  ^oniangerie  à  caisson  coar 

lii^  H,  Sorel  {Stani$laa'Tnmquill%-'M^4esïe)y  ingénieur»  demenfant  à 
hn,  me  rf-Anffoul^me-dB-Tempie ,      1 1 ,  auquel  il  e  did  Mivfd,.  !e 
i^mki  dernier^         tiAwt       iwiiile  d%e  noitièwe  brev^  <•  ptdiwi» 
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tioBlMBeiil  tt  d*«diIitioii  an  Brevet  cTinvention      ic  pèrféetionnement  de 

quinze  atis  qu'iî  si  pris,  Te  îi  janvier  précèdent,  potir  plusieurs  applicationè 
importantes  du  fer  et  de  la  fonte  de  fer,  j!ire.<ervés  de  !a  ronilïe  par  l'e'tamagc 
galvanique  (  etaniagr  au  r  inr),  ou  par  tout  autre  moyen  conservateur  »  icU 
que  les  étamagfs  ordiilairci  rt  les  peintures. 

>  36Î*  M.  Sterling  feunc  {Fran^ois)^  mécanicien,  de  Bordeaux,  faisant 
électioii  de  domtcHe  à  Paris,  cbes  MM.  Borftiar-^i^et  tt  compagnie,  de- 
nimnttat  Stlntè-ElÎMibeili,  «•  7 Miqûcl  iltLété  délivrif^  fe  1 7  eoAt  der- 
Qier»  fe  cértrficat  de  aa  demande  dSm  Ifrevet  2i'hiTéntion  de  cinq  ans,  pour 
nne  nouvelle  boite  applicable  ans  ronea  de  Toitores,  afin  d'en  .diminner  le 
frottement. 

363°  M.  Thonnelier  [Sicofas)^  in^t^nîeur-mécanicfen ,  demeurant  a  Pa- 
ris, rue  des  Tiois-Bornes,  n"  20  ,  au(|uol  il  a  e'(e  délivre,  le  I  7  août  dernier, 
le  certificat  de  sa  demande  d  un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement 
de  cinq  ans,  pour  un  coupoir  mbndlarrc,  s'alimcntaql  de  lui-même  pAr  un 
noiitinBent  rotatit  ^  ' 

Sr4«  M.  TM  ('Je€m'B«/rttste)^  mdeanicien,  b  Vienne,  en  Antridie,  re- 
présenté bParis  par  M.  Pizzaiû,  architecte ,  demeurant  chez  M.  Oppermann, 
banquier,  me  Saint-Gcorn^s,  n»  2*,  auquel  il  a  éié  délivre',  îe  17  août  der- 
nier, le  certificat  de  sa  demande  d'nn  brevet  d'invention  et  d'importation  de 
cinq  ans,  pont  des  moyens  de  confection  de  serrures  et  de  cadenaa  dita  de 

sârrté.  .  *  .  '• 

365'»  M.  Viai  {Picrrc.-Cêlcstin)^  demeurant  ii  Paris,  place  lîoyalc,  n»  85, 
auquel  il  a  été'  délivre,  le  IT  août  dernier,  le  certilîcat  ^e  sa  demandé  d'un 
brcrèt  d^ve^tion  ib  cinq  ans;  pour  des  procédés  de  lab^catioB  de  papier  et 
de  parcbcnin  eontrana,  et  pour  des  moyens  de  ienr  donner  «ne  consiitance 
.  ^nîfes  rjtnde  prdprcs  k  de  nntiveaux  emplofs.  * 

366*  M.  fie  A meaàf a  {François )t  dcincarant  k  Pan,  dcpnrtément  dca 
Ba»«es-Pyrenees  ,  auquel  il  a  e're'  delriT*^,  îe  25  ao^^t  dernier,  le  certificat  de 
sa  demnnilc  tWin  brevet  de  p»rff ctionnciiieïtt  et  d'addition  an  brevet  d'inven- 
tion et  de  perfectionne  ment  de  dix  ans  qn'il  a  pris ,  le  22  octobre  1839,  potir 
une  machine  qu'il  nomme  cinrtophè/c ,  propre  k  augmenter  hidéfîn-.ment  la 
force  des  moteurs. 

Se7*  M*  Anêriéê  (  P^re-Frofico^r ) ,  'mé«aAtc!en ,  debiewamb  la  Guitlo- 
tîère,  fanbonriç  de  Lyon ,  conrs  des  Cfiarpenncs,  ànqnd  il  %  ^é  délÎTrë  «  le 
fb  aoAt dernier,  le  certifjcal  de  demandi»  dun  brevet  d'invention  de  div 
«n5^,  pour  l'application  du  procède  dit  //  la  Jacipiart  an  métier  de  tulle 
bolWn,  cîrcnlr.ire  et  à  levier'»,  pour  la  fabrirnfîon  du  tulle  brode'  parce  proct'de'. 

3(îS"  M.  Bouvhr.  [Gahi  irl-Adotphe) ,  n),irchand  de  baleine-,  demeurant 
k  Paris,  nie  Quincampoix,  n'»  8'»,  avqueî  il  a  l'te  dc'liNre',  le  25  août  der- 
nier, le  ceiiifîcal  de  sa  demande  d'un  brcvel  de  perfectionnement  et  d'.iddi* 
tion  au  brevet  d'invention  de  dixàtis  |>ris,  le  19  octobre  1 836,  par  M.  Dct* 
grangtâ H  est  eeasionnath'*»'poQr  des  prbeédésde  (abricalfoA  applîquéa 
b  ^  confection  des  dffféirnta  objefB  en  baléilie. 

Së9»  MM.  Boussarf  {Fro7ikHu)f  yi€i\{George'î1{ppohitr),  demeu- 
rant k  Pnrii,  mb  des  Fo?5cs-MnTitrt«rfre,  n<»  s  ,  auxquels  il  a  éU  délivre  ,  le 
1 5  août  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de 
perfertîn\)nement  de  dix  ans,  po\:r  une  pcn  'ule  po;tativc  ii  force  constante. 

370*  Sy  Bouvard  {André),  peintre  en  décors,  demeurant  îi  Paris,  rue 
Doorg-l'Abbc,  n"  îO,  auquel  il  a  été  délivre  ,  le  25  août  dernier,  le  certificat 


Digitized  by  Google 


B.  n*  785.  (  Ai  ) 

in  m  iemmnâ9  dte  deastèiM  birrcc  pcitetMiuiciMiit  et  i'tMtioii  «i 
\nwtt  «ThiTe&tioii  ée  cHm]  ans  qu il  aprii,  htê  toàt  1199  «.poi^  on  noti^aw 

^re  de  parapluie-caonc  qu'il  nomme  iHirû(^biif<mme^sif$tèmc îioiufiurd. 

3*1*  M.  C'àamboredoH  M»  (/?armonr/)«  scrruncr-mëcanicieo,  demeurant 
ru<^  SaÏDte-Crofx  ,  n"26,  ù  Bordeaux ,  département  de  la  ^lironc^e,  Auquel  il 
a  élé  dilivrc,  \c  2ô  août  dernier,  \e  cci  lilicut  de  sa  demande  d'un  bicvet 
d'inTcoUOQ  de  di\  ans,  pour  un  6} sterne  de  cnc  suLdivise  en  deux  espèce». 

ilf  MM.  Cote  ^Claude-Ferdinand) t  ar^itccte,  demeurant  rue  Suiot- 
Icaa,*^  t» ,  à  Ljon,  dëpartemént  4)0  llh5ne;  et  {Saref/a  {JlyaemtAe]^.  iu-> 
fâucardes  jponta  et  chauMëes,  denenrant  k  la  GuîIIottére,  caotoq  dcLyoïit 
iiixqueL    a  ét^  dcIÎTre ,  ic  tft  MÛt  dfmter,  U  certificat  de  leur  denaiide 
d'aa  bf^et  d^mTention  de  ciu^  ans»  pour  de  BODveaiut  procède!  prepm  à 
conduire  el  dlstr'îjuer  le  gaz. 

373*  iî.  Cotiiau  { Alexandre  )i  fril^ricant  dVq(iî|)«  nients  nii{i(airef,  de- 
meuraiità  Paris  ,  rue  Sainte-Avoyc ,  u"  23  ,  aiujiiei  il  a  ete  délivre  ,  le  25  août 
dernier,  le  ccrliGcat  de  â>a  dcman  ie  d'un  brevet  vie  perfectionnement  et  d'ad- 
ditîoB  an  fcrerct  dfnventfoii  et  dq  pcrfçctioBae'biclitt^c  dix  ans  (}u'il  u  pria,  ifr 
19  décembre  tuzs  ,  ]><>ur  une  noijvelle  lampe  Biéean:(|ue  dite  à/oulot^  ms" 
ccadmli.  •  j 

M.  Coadc  \AchtHe-Ptcrrc] ,  deniMirant  GfHldc-Rue,        69,  à 
Pteasj,  banlieue  de  Paris,  a\iquel  il  a  éitf  dclivrci  Je  SC  août  dei;uier,  la 
tifirat  de  »a  demande  d'un  brovct  d'invention  do  cinq  ans,  pour  un  UIDUVeail 
sjâtème  de  remorqu.jge  de  bateaux  daus  les  fleuves  el  les  rivières. 

376«»  M.  de  Dclinj  d'Av'aisc  {  A up^stin- Gabriel)^  demeurant  a  Paris, 
rue  d^Au^oaléme,  u9  13,  auquel  il  a  été  délivre',  le  août  dernier,  le  ler- 
tiicat  de  ta  demande  d'an  Iin;vet  dinireiition  de  Cin^  aoi,  peur  «11  nouveau 
Bode  de  iMpcMoa  de  la  menie  courante  sur  la  meule  gbantc,  dans  les  mou- 
ibe  è  harme,  par'an  nouveau  m<?canisme  dé  la  position  dé  Tanitle. 

916**  M.  Dtimms {JetNÊ'Pipre  ),  chapelier,  demeurant  U  l^aris,  rue  des 
0fancs-iMant^aov,  n»  25  ,  nuqti(  l  fl  a  e'ie'  délivre' ,  le      aonl  dernier,  le  cer-  . 
tiûcat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  tic  (  inq  ans»  pour  UÛ  nottvean 
ciijpeau  qu'il  nomme  chapeau  vctuvtrux  imperméable, 

3  7  7*»  MM.  Delusnie  {viertê  {Philippe  et  Jules)  ^  chapeliers,  demeurant 
piace  des  Hoiumes,  i|P  2 ,  ii  Marseille,  département  des  Boucbes-du-Rhûne, 
•■■Hniis  il  a  dfd-  ddUvrd,  la  9A  aoàt  derasBr,  la  cercifioat  de  ie£r  àtmàw^ 
dam  iHrevet  d*inTOillèa  deslia  ans»  pour  «n  nent? aam  mode  de  cMpifrotien* 
Mnent  ée»  coiffes  inte'ricures  des  clMpcaux  d'hommes. 

MM*  DueiosM.  Pnyle^  /alMicant<;  de  velours,  demeurant  me  Saint* 
P'dycarpc,  n<»  4,  k  LjOn,  de'partement  du  Rli6ne,  auxquels  if  a  e'te'  délirrrf^ 
le  î0  août  dernier,  le  ceriificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'invention  de 
ciuq  aus,  pour  l'application  de  l'iuipression  sur  chaîne  aux  TaJonrt:  faeonne's  . 

37  li"  M.  DucunimuJi  [Tltéophilt- Louis  )^  négociant,  demeurant  ii  Paris, 
Wlevard  poissonnière»  n"  6,  auquel  il  a  dté  dëlivrd,  le      ^oîU  denuer, 
le  cmî^cat  de  sa  deauuide  d^ft  tirevet  de  perfectionnement  et  d'additlaa  wa 
bfvm  d*lnTentîon  et  de  pcffiectionacmeilt  de  aînq.ans  ^'il  a  pris,  le  t*  inilict  ^ 
i9Jf ,  ponir  un  filtre-charbon  par  la  pression. 

S90O1I.  Jhi99ir  {Léon),  fumiste,  demeurant  k  Paris,  rue  Notre-Damo-dea* 
C^asips,  24  ,  auqut  l  il  a  e'tc  délivre,  le  15  août  dernier, le  certificat  de  sa 
^ïa^nde  d'un  brevet  d*inveiuioD  de  cim^ans,  pour  OU  caiorifèse  i|a'ijl  nomma 
nmdauur  hj/dro^jfToUciiBtfue,  '  ,  > 
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s  8 1*  M.  Esprit  {Joseph  ) ,  fabrfeant  cTëtoffes  de  soie,  demeurant  m*  Dor^e  ^ 
n*  S,  à  Lyon,  département  d«  RhAne,  au(joeI  il  a  été  dcUyré,  le  |6  août 
dernfer,  le  eeriHwil  èê  M  demamle  d'vn  brerci  de  perfeettofln«iicii|  et 
dVIditiiMi  WK  hrewiH  i'bkitétion  et  de  perfeeCtotoiieiûeiit  dt  qnq  aat  qVtf 
a  pris»  fe  to  fleptembré  1 8S(,  pour  des  perfertfannemeoti  propres  ea  tissage 
des  ëtoffet  de  suie  unie,  tels  que  taffetas  fustrâ  ét  sathi^ 

58î°  M.  Galbrenner  {Chaires),  bijoutier,  dcmenrant  à  Paris,  rue  du 
Temple,  H*»  15,  auquel  il  a  e'tc  diMîvrr,  le  î5  août  dernier,  ïe  certificat  de 
sa  demande  d'un  brcyet  d'inTcntion  de  cinq  apsa  pour  des  ^srpitnres  dp 
nécessaires  estampées. 

383*  M.  Gaultier  ÇRomain),  géomètre  pour  la  coupe  des  vêtements,  de- 
ftettnnft  rne  Paîts-CtHIot,  à  Lyon,  départeaieiit  da  Rb6ae,  luiquel  il  s  ét^ 
d^livrd,  le  t5  ao&t  dernier,  le  certificat  de  s^  demande  4*tto  bretel  d'iaven- 
tien  dfe  dn^  ans,  poar  im  instninient  dit  ftontomètreg  propre  %  aietarer  Icf 
babiffertienrs  d*hommes. 

S84<*  M.  Giraud  {  Pierre)  ^  teinturier,  de  ^int-Etiènnc,  demeurant  place 
Romarin,  n^î,  à  Lyon,  département  du  Rhône,  auquel  il  a  été  délivré,  îe 
tS  août  dernier,  ic  certificat  de  si  demande  d'un  brevet  d'invrniion  de  dix 
ans,  pour  de  nouveaux  procédés  e(  appareils  propres  à  fai  teinture  des  étofTcs 
jle  soie  et  ruba^is  fabriqués  en  aulv  grége,  et  k  rappeler  les  couleurs  avariéef 
de  toiàes  cipèees  dé  tfssns. 

Us'  Mé  ChtMn  (Jmiès)f  dp^tèfir  en  médecine,  demeorant  am  •eblleaa 
df  la  MiictCe,  près  Parîy,  auquel  il  a  été  délivré ,  le  s  5  aoj|(  dernier,  le  certi- 
ÉttA  de  sa  demande  d'nn  brevet  d'invention  de  cio^  ans,pefr  jtn  nemTflf 
appareil  orthopédique  é^àdouhU  divMimlmUrmk,  pfjiprc  ^  fonsbattre  Icf 
diffomités  de  l'épine. 

ttt*  M.  GutUini  {Pt'errerLouis-Etiennt),  de  N^ons,  départeoient^ de  1% 
Dr6me,  représenté  k  Paris  par  M.  Reynaud,  demeurant  riLC  Bleue,  n*  18, 
auquel  il  a  été  délivrer,  le  25  août  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un 
brevet  d'invention  de  cinq  ans,  |>9ur  uu  systèate  de  tordage  applicable  4 

toutes  les  inatîcres  filameuteuscs. 

387*»  M.  Jouanne  (  Bénigne),  demeurant  à  Paris,  rue  Saiute-Avoyc,  n*»  €3, 
auquel  il  a  été  délivré^  le  aoÀt  dernier,  ie  certiticai  de  sa  demande  d*«« 
Matrice  Wevfli  de  perfaetfanaewieMl  etd'ediitien  n  ieevit  d'meMle»  ie 
Su  •BifÊlH  n  psîs,  k  17  Mi  ttM,  pew  naeieeyeBefawpe  qu'il  bomm 
ûêêiÊirm*  '  ,       -      •  . 

JM»  M.  Jmmiin  {JemmHHtm^t  ateBscien ,  fabrioint  de  corsete,  dcmen- 
rMt4  Paris,  me  du  Ponccan,  n«  t ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  t6  aodt  der- 
nier, le  cer<ifio«t  de  sa  demande  d'nn  (joatrièrae  brevet  d'invention  et  de 
perfe(^tlonneu)ent  de  cinq  ans  qu'il  a  pris,  ie  i  4  avril  1818  ,  pour  des  corsets 
inécaDiqucs  également  applicables  4  lliygièoe  et  k  l'orthopcdre. 

389°  M.  Magny  (^Napoléon),  à  Vandevanne,  près  Saint-Florentin,  dé- 
partement de  r'Vonne,  représenté  à  Paris  par  H.  Reynaud,  demeurant  rue 
Dlene,  n**  18 ,  auquel  il  a  été  déli^,  ie  25  août  dernier,  le  certificat  de  sa 
demande  d'un  brevet  dlaveiitton  et.de  perfcetfemiemeQt  de  cinq  ans ,  peur 
MMrttie  pcrfcctiefliBde* 

H.  ^ÊkOfot  {Pterrt'TUms  ) ,  fabncant  de  foas-pied^,  demeurant  à 
taie,t«e  ^nlncainpoix^V  it,  auquel  9  a  dié  ddlmé,  le  ii  aeAt  tonier^ 
ItecrtMkit  dti»  dcmsmde  dTWfc  bicm  dfSfertidea  de  cÎB^flBB, 
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r«ntrt  nonTeaa  dit  ressari  MlÊÊthi,  et  pour  floil  tpplwatfon  ma  Mni|-p2tdl, 
MÏmsrei ,  bandages ,  brcteHcfl,  braeekts,  larretièrrs,  rte. 

Hi«  M.  Mof  {StrMMkHmtmoU)^  Memiit  à  Parif,  me  de  fa  Mj- 
tMièR,  ,  «o^I  fl  «  été  ééHwré^  le  fi  Mit  dénier,  le  cerdiett  dt 
m  arfiJf  d^èll  MMème  bfevet  de  pcrfiecdoBBement  et  dUMai  av'breteC 
dluceâae  ci  d«  pcrfecfiemNfneiK  di>  qulstf»  ans  quM  a  pris, 'le  f9  no« 
^cahr  ttSB ,  (Mit  pour  i'eitraction  des  filaments  du  bananier  eorde,  et  leuf 
application  b  divers  objets  d^industrie,  que  pour  la  réduction  en  pâte  de  toni 
le<Te^'faQi  filamentMix  dcaré^îoiif  tropicales,  abn  d'en  obtenir  la  fabrica- 
OOB dupa;  ter.  *  ' 

Mt*  M.  Ifeetcj  { Fierre^os^h) ,  de  Bnixelfea,  représente'  à  Paris  par 
M.IFAMi,éfw«nmtniedele.llieMK«re,tt*fS,anq«jrt  iTedld  déUvM, 
k  ss  aoAt  deraigff,  le  eertiicat  de  ta  dcBiade  d^m  trcTec  Aipertetfon  et 
de  perfee tionnement  dix  «ne,  posr  dis  fiovvetttx  précédée  appropriés  on 
ékiém  a  la  fa  K  ricBtien  du  sncre. 

>f3"  M.  Mclztâsard {Jac(ptes-Tlièophile),  sermrîer,  deroenrant  li  Paria» 
fliei  }\.  Renaud,  rue  Bleue,  n"  18,  Huquel  îl  a  c(e  de'livre',  !c  5  5  août  der- 
nier, le  cerlificat  de  sa  demande  d'nn  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  pour 
aianoQ\(.iu  svsieme  de  fermeture  destine  à  remplacer  les  voîets  fixes  ou 
■tbîks  de  toute  espèce  de  baies,  et  princîpalemeYit  applicables  aux  dcTai)- 
iBRf  de  "boBti^Bf e> 

fM*  M.  194^wêmfer(AtigMme),  merdiittd  dliorfogerie  et  de  ^Ineldlferie, 
dyeerant  k  Paris,  me  Portefoin,  n»  13,  anqnei  ifa  did défibré, Iè.f S  mùtt 
denier,  le  certificat  de  sa -demande  d*un  deuxième  brCTet  de  peffectiontte- 

mrnX  et  d'addition  au  brevet  d'invention  de  dix  an»  qu'il  a  pris,  le  5  sep- 
tembre pour  DM  mouvement  de  pendule  dit  mouctmenf  Htuburget 
k  marc'  e  et  ^onni  rio  do  trois  moi? ,  à  quatre  tours  de  ressorts.  ' 
/       395*  M.  (htirrard  {^Gabriel-Juhen)  ^  demeurant  à  Pans,  reprcsentt'  par 
.M.  Dummime,  rue  CrotxHice-Peiitt-Cbam|fi,  d<*  tl,  auquel  il  a  été  délivré^ 
le  tft  aedt  dernier,  le  certîfieat  de  m  demande  d^n  brevet  IffoTentfen  dé 
«eieee  ane,  ponr  la  fréparadon  de  bitmne  oïL'bàtr  Jniiiérele,  et  penr  dee 
in^na  bitwnineuaes  propres  k  la  conetrnctioa  de  tfîo»  deethiÀ  à  farc^neer- 
ratîon  des  g^rains,  farines,  ce'r«?ales ,  etc.  * 

3î»n*  M.  Pacquot  {Claude- Louis  )^  bijoutier,  demeurant 'k  Paris,  rue 
liourfî-I'Abbé,  «"  l".  auquel  il  a  »  ti'  délivre,  le  î  5  août  Hrmier,  le  certificat 
de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  pcriectioiinement  de  cinq  ans, 
pour  nu  fermoir  fixe  à  cbar^ière  et  à  secret,  dit  fermoir  Pacquot ,  applicable 
aux  boorMs  simples  et  ionguee,  àcoolants,  aux  anndéfireej  ete*  * 
%%!•  M.  Pape  [fh!iir£)\ faetcnr  de  pianoe,  demeurant  à  PMr»  me  dcf 
BeenSafiurte,  n»  it  •  an^ne!  U  a  été  d^ÎTrë,  le  f  fl  aoât  4eniSer,  te  certificat 
de  m  demande       breret  dTintention  de  cinq  ana ,  pour  direriee  renlettee  à 

M.  Poslel  fiîs  ^  Jean -Baptiste^  ^  négociant  manufacturier ,  dem'eu- 
ïUtta  Viîlers-Brctonncaux,  dcparfement  de  la  Somme,  auquel  il  a  été  de'li- 
▼re,  le  î5  août  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfec- 
tivoneraent  et  d'addition  au  brevet  d'invention  de  dix  ane  C|n*il  a  pris,  le 
i  décembre  1839,  pour  nn  metcur  hydranBqoe  dit  réne  AirMM* 

le»*  M.  PenâUel  (Cftnrlar  }•  entrepreneur  de  traraux  pnUidi»  demeurairt 
i  hrii,  rmm  Samt-OmnbiniiMeint^ermain ,  n»  e  1 1 ,  auqnd  fl  a  élé  ddll- 
k — ^iètdearfir,  w  liiM^tftoet  iln<i  demttd>  dMi  %int  ttowatu 
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âemn'danf  IcartflupportB  en  foait  Icêtélê  formant  les  voies  dcfobdtoinidefar. 

àOO^  Ptmfy:èêi  (Niooiat'Jdùhti),  ^aveur-impriinifur ,  tk'mcui'ant  à 
Pârit,  rue  PoUveau,  n*»  7,  quartier  Saînt-Marccl ,  ftuf|ucl  il  a  été  di  li%re,  le 
s 5  août  dernier,  le  ccrliUcat  Ue  sa  dcniaïKle  d'un  brevet  d'invention  et  de 
perfcctloniicmciit  de  dix  aus,  pour  un  nouveau  système  de  production  de 
gravure  et  disposition  des  planches  permettaui  d'obtenir  une  unpieâsiou  en 
relief  coBtiou.  ,  . 

401*'  M.  Qmtnni  .{Pkûippe),  m^gociaot,  dcmcumiit  à  Pari&,  rue  de  U 
Ciitnieée-d*AntiB,  ii«  IS,  euqiteC  U  »  éU  dëtîvnl,  fe  95  août  dernier,  k  cerr 
ttficat.dc  sa  demande  d'un  brevtt  d^KlVentipll  de  dix  ans»  pour  t!e<  procédés 
pra|yrcs  à  la  fabrication  des  feutres  «vfc  une  machine  et  à  la  maiotavec  M 
tauscovtuie,  simp!rs  et  composJs,  impernie'able.s  et  ineombustibleff. 

40*?'*  M.  Radier  {Dents),  demeurant  à  MiUiaud,  de'pu tenienl  du  Gard, 
auquel  ii  u  e'ie'  delivsc,  le  aoù»  dernier,  le  («Mlificat  »le  .-.u  lieinatule  d'un 
troxsièuic  brevet  de  peifcctionneincut  et  d'adùiâon  au  brevet  Ue  perieciiou- 
HenenC  de  dis  ans  qu'il  a  pris,  le  ti  ddocmbrs  filS,  pour  un  procédé 
propre  à  filer  la  soie  sans  dëfcbcts  de  fabriqua ,  qoe  l'on  appelle  Tulig^ireiMiit 
wmrùlgiÊS  et  barres,  ^ 

403."  M.  RûUSselet^Mlienne-Ferdinawl)  ^  mc'canicien,  demeurant  à  Paris» 
me  de  Sèvres,  n^SS  ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  15  août  dernier,  le  certificat 
de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention,  d'importation  et  de  perfectionne- 
ment de  cinq  aos»  pour  mic  brosse  appliquée  à  |ioq  machrtc  à  imprimer  en 
caractères.  ^ 

4<i4"  xM.  ServtiUc  {Baptiste) ,  mécanicien,  deptnrant  ù  P.irii»,.)  uc  d'Am- 
Baise,  n«  4*.  mqael  ji  a  été  délivré,  \t  t%  aoAt  dernier,  le  certificat  do  sa 
demâiMle  d'un  brevet  de  perfectiolpnement  et  d'addition  aa  brevet  d'ôiToa- 
tîon  de  qohwe  ans  f|u'il  a  pris,  le  9  4  mars  précédent,  pour  un  système 
d'ctagrcDige  applicable  aux  cbtmins  de  fer  et  kùX  routes  ordinaire»  qu'ils 
nomme  cn;;renaf:e  à  ressort, 

405®  Sorel  {Slanislas-TranqujMe-2kIo(/cste]^  ingénieur,  dcmcui*anl  U 
Paris,  riie  des  Trois-Iioriu  s .  n"  ii  ,  auquel  il  a  été  dt:!ivré,  le  2jl  août  der- 
nier, le  eertificat  de  sa  dcimnile  d'uo  quatni'Uic  hrevt,t  de  purf^'ciionnement 
et  d'addition  au  brevet  d'invention  et  de  perAectionnemeut  de  quinze  ans  qu'il 
a  pris,  le  1 1  janvier  |JI40,  pour  phisteura  applications  tnportantet  du  fcf  eC 
de  la.  fonte  de  fer ,  pràervâ  de  la  ronilte  par  l'éumage  galvanique  (étanuin 
•u  aÎBc)  ou  partout  luiire 'moyen  eonserrateor,  tlA  que  les  élamagea oroTî- 
Uaîres  et  les  peintures. 

406"  M.  Arnauxl  [Jean-Antoine)  ^  ingénîcur-mécanîcien  ,  demeurant  rue 
Plnl'beri-Detorrae,  n°  î,  à  Lyon ,  dipartcraejU  dii  Uhùne,  auquel  il  a  été' 
délivré,  le  37  août  dernier,  le  ccrtilieat  de  sa  dentaiidc  d'un  brevet  d'itiven- 
tion  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans,  pour  la  confection  des  meirc&  il  . 
aigifillcf  pour  régulariser  la  mesure  et  le  \,  1  iage  des  étoQTes. 

407*  MIL  HeoucAel  (  Xia«u>)  et  Aey  (CAcrles),  demeurant  k  Paiîs,  rue 
du  theitbe-Midi,  n»  lOO ,  auxquels  ii  a  été  délivré,  le  97  août  dernier,  le 
eertificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'invention  de  dix  ans ,  pour  fcxtrae- 
tioM  des  sels  de  potasse  <ïes  cendres  non  utilisées  dans  ce  but  jusqu'à  ce  joar, 
cxlractiou  il  laquelle  s'applique,  l"  un  procédé  partieuifcr  pour  lessiver  les 
cendres  et  séparer  sinmlianéiûenl  les  uns  des  autres  les  seU  rolublcs  oiiteuu* 
daus  \t»  6a|UL  de  lesjéi>  agc  \  9°  i'cutpivi  de  U  chaleur  dégagée  pendant  i  ioci- 
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Dr'nfion  des  végétaux  dont  on  exploite  les  cendres;  3°  des  proc«dél  jMti« 
calier-  propres  à  faciliter  et  régulariser  la  marche  de  la  fabrication. 

406<*  M.  Uenoit  {Damel)^  roonteur  en  cuivre,  demeurant  à  Parif,  rne 
ScOefond,      S6,  auquel  il  a  e'tc  délivré,  le  S 7  moût  dernier,  le  certificat  de  «a 
tende  dï&o  brevet  d'ioveDlion  de  dix  ans,  pour  nn  système  d'espagnolettet» 
«M*  If,  Besiay  {Charles-Victor)^  demeurant  h  Paris,  rue  Neuve-Popin- 
court.  ii«  1  7,  auquel  il  a  e'te  de'Iivré,  ie  S7  août  dernier,  le  certifient  de  M 
démode  d'un  brevet  d'invention ,  (finiportatiun  et  de  perfectioonemeDt  do 
ricq^us.  poitr  fc  timbre  et  nionLige  du  zinc  pour  couTeriuref,  cottiiieeanz  , 
g9Mih\rt%,  f  var.x  tie  descente,  etc. 

îio^  M.  iiunnejoi  {Jtan- Pierre)  ^  ouvrier  armurier,  dcnieuratît  à  Sainl- 
Etienne,  départenient  de  la  Loire,  auquel  il  a  été  délivré,  le  8  7  août  der- 
■icr, le  certificat  de  sa  demande  d*nn  bicvetd^îuTeDiioo  de  cinq  ans,  pour 
n  précédé  propre  h  graver  en  creux ,  avec  rapplication  de  tous  iet  detsina 
peaîible$,  les  canons  do  fusil  da^la^sc-s  à  rnbaiis  ou  tordus. 

411°  M.  Ureteau  {Henri-  Frèilèriv)^  serrurier,  re|,i  esenté  à  Par»  par 
M.  Rrynand,  demeurant  rnc  Bleue,  n"  i  8,  auquel  il  a  (  lé  délivré,  le  27  aoAt 
dTriitr,  le  certitscat  de  sa  dcniardc  il'iiii  brevet  d'invention  et  de  pcrfec* 
ti(mnfTîic:it  de  cinq  ans,  pour  des  serrures  perfectionnées. 

«ir*  M.  Brunier  {Louis),  arcliiteclc,  ingénieur  civil,  demeurant  à 
Btfii,  rue  de  Savoie,  n»  14 ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  s?  août  dernier,  le 
ccrdficat  de  sa  demande  d'un  sixième  brevet  de  perrectionnement  et  d  addi- 
birevet  drinrentiou  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  ts  novembie  1897^ 
a  nowcau  système  propre  à  faire  le  vide  au  moyen  ilUn  principe  by* 
KmatM\ne  on  gazopoeumalîque ,  snivant  que  l'appareil  fonctionne  par 
Fcau  ou  par  \a  vapeur. 

àii^  MM.  Coi'c  {Amable)  et  Lcinaitrr.  {Limis),  rtn-cinicien ,  denn  urajit 
à  /'if  15,  rue  du  Faubourg-Saiut-Dcnis,  2iG,  auxquels  il  a  été  délivré,  le 
27  août  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'inve  ntion  de 
cinq  ans,  poinrun  moyen  de  eondenserune  partie  plus  on  moins  <^iuude  de 
la  vapcarsortnt  des  cylindres  des  machines  motrices,  et  d*y  faire  le  vide 
 1  — «-2-  qn*on  Tobtienc  habituellement  en  condensant  la  totalité  de  la 


Ji^"  y[.  Chei'aiier  {Victor),  fibricnnt,  demeurant  à  Pari»,  rue  Mont- 
marfre  i."  i4tï,  au(jucl  il  a  été  délivré,  le  27  août  dernier,  îe  certificat  de 
sa  dcmatide  «l'un  quatrième  brevet  de  perfeciionuemenl  et  d'addition  au  brevet 
dloveniiou  et  de  pcrfectionnemcui  de  quiuze  ans  qu'il  a  pris,  ie  21  février 
1  SIS ,  pour  un  poéle  caiorifcre  portatif. 

âtS^  MM.  CW/eoiix  -  aîné  et  compagnie»  fitbricants  de  quincatllcrfr , 
demeanat  à  Slolshcim,  département  du  Bas-Rhin ,  auxquels  il  a  été  délivré* 
le  t7  août  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d*un  brevet  de  perfecfion- 
«menc  et  dVduition  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu*ils  ont  pris,  le 
%  iétembrc   1838,  pour  des  cîiaiigementa  et  prrfcctionncmenti  dans  le 
ftrjc^U  cl  1.Î  njunièri;  de  monter  et  ajuster  les  lames  de  Hiuxii  dos  rapporté. 

416"  iï.  Demars  {Ennemond),  àiinn-xxvuMX  couis  liuurbon,  n"  ii,àla 
Gufioi :.re,  canîon  de  Lyon,  département  du  Kliôuc,  auquel  il  a  été  délivn- 
W  t7  août  dernier,  le  cerUficat  de  sa  demande  d*un  brevet  d'invention  de 
iM^  paor  une  ronvelle  machine  b  battre  le  blé.  . 
417*  H.  JUêùitU  (  Loms-Constant),  uillandier,  demeuaant  à  Ëpemayi 
' —  rat  de  In  Marne,  auquel  il  a  été  délivré,  le  i7  aoàt  dernier,  le 
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eertiBcat  de  sa  demande  d'un  brevet  irinvcntion  de  cinq  ans,  pour  un 
prnci'de'proprt  àempéeber  Toz^dadon  da  fit  de  fer  employé  au  bouchage  des 

bouteilles. 

4  >  8"  M.  Domcri^^ir,  comte  du  llozet  {Louis-Aîrxandre-Joscph)^  demeu- 
rant H  Pari";,  rnr  de  l;i  Pdpinirre,  n"  55,  auquel  il  a  fie'  rtelivn- ,  le  s 7  ;n>ùt 
dernier,  ie  certincat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfcelioa- 
nencnt  de  cîn4|  RDS,  pour  no  procédé  propre  à  tirer  de  Fécorce  du  mûrier 
en  ge'néral,  mais  principalement  du  mûrier  multicaule,  une  matière  aojeuie 
et  âaroeoteuf  e  quH  nommé  morùOure,  propre  k  fabriquer  dea  étoffes. 

4 19^  MM.  Dubose  frèrea,  fabricants  d*iudieiiQeai  demeurant  me  SaiolF* 

Maur,  16,  à  Rouen ,  département  de  la  Seine-Inférieure,  auxquebila  été 
délivre,  le  97  août  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d*uubreTet  d*inven* 

tfon  de  cinq  ans,  pour  une  machine  dite  chariots  à  ItpierS,  propre  à  tous 

grnres  d'impression  sur  laine ,  soie  el  cofon. 

M.  Dnhnurjal  {Jean- IJa/'tistc  -  f  Hyùiic)  y  U'rhlsLuUt^v ,  demeurant  à 
Pa^i^,  rue  Giu-rin-Iioi^-scau,  n"  33,  auquel  il  a  ele  delivni,le  27  août  dernier, 
le  certifiée  t  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perrectionnenicnt 
de  cinq  ans,  pour  un  nouTCdo  système  de  couvertures  métalliques  de  bàtn 
ment«,  composées  de  plaques  triangulaires  ou  de  plaques  carrées  disposées 
triau^lairement ,  ;igi  ..rt  es  par  tous  leurs  bords,  système  auquel  il  donne  le 
nom  de  toiture  Dubourjai, 

^i*?!"  M.  f>  règnes  [Jarqurs),  ferblantier,  demeurant  à  Grenoble,  de'pnr- 
tein(  ni  d\'  i'Isci  c,  aiujuoî  l  a  v\v  délivre,  le  27  août  dernier,  le  eerlifteal  de  sa 
demande  d'nn  brrvt  i  de  perrectî-  nnenu'nt  de  cinq  uns,  pour  une  pompe 
aspirante  et  l'uuiante,  de  toute  dimension  ,  ]  r -prc  à  epui.semeul  cl  ii  clévatiou 
des  eaux  à  la  bautenr  désirable  avec  prompte  facilité. 

4  2  2"  M.  FitHon  {iMiis-Laurcnl-Jac^xus),  ^oiaùevt  demeurant  rue  Sainte- 
Anne  ,  n«  94 ,  uiKjucI  il  a  été  délivré,  le  97  août  dernier,  te  certificat  de  sa 
demande  d*un  brevet  d*inventiou  et  de  perfectionnement  de  cinq  ana,  pour 
des  emporte-pièces  mobiles  propres  à  la  coupe  régulière  dci  gants. 

42 30  M.  67cor^  (^Afoinc) ,  în|;enieur-mocauicten,  demeurant  k  Paria, 

quai  de  WWW ,  n»  40,  auquel  il  a  eie'  délivré,  le  27  août  dcrnis  r,  ie  certificat 
de  sa  (Icniahdc  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de quinaa  usa, 
pour  un  nouveau  systi'inf  de  balances. 

4  2^'*  M.  (limrdin  ( (V/a» 7e.? ) ,  (îemeuj  u)t  à  Pari-,  r\\'i  di*  îlocbeehouart, 
n"  i  1,  au(jiu  l  il  a  été  dt  livré,  le  ?. 7  août  derni  r,  le  eert  fir  it  dv'  sa  demande 
d'un  brevet  d'invention  de  dix  ans,  pour  une  chaise  dite  nécessaire,  facile  à 
transporter  et  a  l'trc  utilisée  en  tous  lieux. 

495<*  M*  Gmiaier  (  Thomas^  fondeur  fontainicr,  fabricant  de  garde-robes, 
représenté  à  Paria  par  M.  Reynaud,  demeurant  rue  Blene,  n»  IS,  auquel 
il  a  été  délivré,  le  97  août  damier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet 
d*inventiun  et  de  perfection nement  de  cinq  ana,  pour  des  perfectionnements 
apportés  dans  les  garde-robes  hydrauliqnes  inodores. 

4960  M.  Henri/  (  Louis- Ambroise),  ingénieur  civil,  demeurant  rue  Je  la 

Paix,n**  68,  aux  Balignolles ,  banlieue  de  Paris,  auquel  il  a  été  délivré, 
27  août  dernier,  le  cerlifieat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq 
ans,  pour  un  procédé  propre  à  ctiipiUln  r  les  fuites  d'eau  par  les  tubes  et 
viroles  des  machines  locomotives,  du  côté  de  lu  boite  à  teu,  au  moyen  de 
4br^ng'bQX,  qui,  même  en  cas  de  fuites  légères,  vaporisent  l'eau  et  obligeât 
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la  Taprnr  à  prendr*  aom  çoon  ptr  les  ti|b€f ,  pour  t'échapptr  piv 

ék/emaaée. 

417*  VL  JifmnUmt  {Gabriel)^  mécanicien,  tiemrurant  à  Paris,  rue  de 

Fcrneoîî,  n**  9,  auquel  il  a  t'ti*  délivre,  le  27  août  dernier,  le  ccriilicat  de  m 
<Tcm^n*ie  d  un  brevet  d'invention  de  cin(|  ans,  ponrun  nouveau. retfort  ponv 
les  \ouurr*  qu'il  nomme  fuzsculc  à  ressort  de  Gabriel  Jourdant, 

426*  y\.  Longchanip  {Kti^ene- Joseph  -  Henri) ,  tapissier,  demeurant  à 
Bicftre,  département  de  la  Seine,  auijuel  il  a  ett?  délivre,  le  i7  août  dernier, 
le  ccruficat  de  aa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d  addition 
ta  brevet  d'mvontraa  de  dix  aas        a  pria,  ie  i*  iuin  précédent,  pow 
■a  sadèle  de  cernbi^  Iijfiéiiiq«e. 

41i*  M.  Martm  {^Jean-Victorin-Henri]  ^niptcMl ,  demeurant  à  Paria* 
HM  de  Richelieu,  "afi  fo,  bétel  de  Strasbourg,  auquel  il  a  été  de'livrë,Ie 
17  eoâi  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  dix 
aaa,  poar  nu  nouveau  système  de  fabrication  propre  à  rafiiner  let  indiges 
commuai»  de  toutes  provenances. 

4Scr  M.  i(far/me<(£^/mum/),  demeurant  à  Paris,  rue  Jacob,  no  4,  auquel 
d  a  ete  délivré,  le  2  7  août  deroier,  ie  certificat  de  sa  demande  d'an  brevet 
diaiuaieii  de  cnii|  ane,  ponr  «ne  gaide-robe  à  dombias  Talvae  et  lafiral* 
cbÎMoir  aé  par  vaam  pompe  foalante,  et  à  ikige  meavanL 

411*  IL  Matkon  {Pierr»-Joêeph),  demearant  a  Paria,  rae  MdnifmiataBt» 
m*  10s,  auquel  il  a  été  délivré,  le  27  août  dernier,  le  eertifieat  de  m 
demande  d'un  brevet  d^inventîon  et  de  perfectionnement  de  cia^aBiypovrvil 
aonveau  ^vsteme  de  roues  pleines,  dites  roue5-tom6ourj. 

IS^o  M.  yiiniè  {Charles-CIaude-Eticnue) ,  sous-lieutenant  au  56«re'gi- 
weni  de  Wsne,  taisant  élection  de  domicile  à  Paris,  cbez  M.  /)e/p»'^e,  demeu- 
rant rond-pomt  de-i  Clj.îinps-Elyse'es,  n®  1,  auquel  il  a  été  délivre,  le  47  aoiit 
dernier,  ie  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans, 
pearvji  proeéié  propre  à  MMreer  les  armes  b  feu  aree  fbcSitë  et  promp- 

«MO  M.  (ifenrO*  fc^tear  de  pianoa,  demeurant  à  Paris,  rae  dtn 
Beae'Bofcnts,  n°  1 9 ,  auquel  il  a  (M  délirré,  le  t7  aoèc  dernier,  le  certîteat 

dtmdeaMade  d'un  onzième  brevet  de  perfectionnement  et  dTaddition  au 
brevet  (r'nr«»ntîon  et  de  perfection  netnent  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  2  3  aoAt 
f8J7,  pour  de  nouvelles  mécaniques  de  pianos  et  dispositions  de  tables 
d'harmonie  et  de  caisse. 

4340  M.  le  comte  de  Priâaval  {Barthélémy  -  Richard) ,  demeurant  à 
Pari*,  rue  Neuve-des-Mathurins,  n»  9,  auquel  il  a  été  délivré,  le  S7  aoi\t 
dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'an  brevet  d'invention  de  cinq  ans, 
pour  un  nouTean  moyen  de  remplacer  les  coarerturcs  des  touches  de 
piano. 

U5«  M.  Qwmet  (MHerrflfieolaS'JPélis),  fabricant  de  cartes,  à  Pari^, 
if  ■fin  snt  me  des  Amandiers-Popincourt,  no  16,  auquel  il  a  été  délivré, 
Itt7  août  dernier,  ie  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et 
^perfectionnement  de  cinq  ans,  pour  de  nouveaux  procédés  mécaoit^aes 

(TearoIIer  les  papiers  cane»  et  les  papier>  mordants. 

43e«  M.  liibaud  (^Jean-François) ,  menuisier,  demeurant  rue  Noire^ 
iPi3,k  Lyon,  département  du  Illume,  auquel  il  a  été  dclivrc,  le  27  août 
^Bsier,  le  certilicat  de  sa,  deiaauyU  d'iu^  bxe%et       wioA  iW  n'u^  aQ4»  pnnur 
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tin  nouveau  procède  propre  à  oinpc  clier  la  mauvaise  odeur  de  s'ccliappcrdet 
latrines  et  autres  lieux  destiué^  u  recevoir  les  excréments  humains. 

4S7<*  M.  It  e9mtB  de  Héten  {Adolpkt-Eugène)^  major  du  corpidu  gc'nic 
de  Iêl  mortneniëdoiae,  reprëicntë  à  Paru  pur  M.  Reijnaité,  demeurant 
rue  Bleue,  18,  auquel  il  a  été'  délivre,  le  17  eoAt  dernier,  le  certificat  de 
M  demande  d'un  bref  et  d'importation  de  cinq  ans,  pour  des  perfectionne- 
ments apportes  dans  les  macliines  et  cimudîères  à  vapeur. 

^38"  M.  Rousseau  ,  mcdecin,  demeurant  aEperuay,  département  de  îa 
Marne,  auquel  il  a  c'tc  délivre,  le  9  7  août  dernier,  le  certificat  di'  >a<leniande 
d'un  brevet  de  pcrfcct:ounement  ei  d'addition  au  brevet  d'invention  de  dfx 
ans  qu'il  apiis,  le  SB  décembre  183C,  pour  une  machine  destinée  au  travail 
da  Tfli  mouaMuz. 

4if«  M.  Rmgti{€hù9g9)^  fabrieiaf  de  Toiiorea,  demtnnnt  à  Pti^,  me 

Jonbert,  u^  c,  auquel  il  a  été  défirré,  le  f  7  août  dernier,  le  certificat  de  an 
dtmnuded'un  brevet  d'inTcntion  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans,  pour  UB 
Tiottvcan  mode  de  suspension  des  cai<.sps  de  voitures  de  toutes  espèces, ayant 
pour  objet  la  suppression  de  la  (lèche  et  du  col  de  cvpne. 

440"  M.  Symian  {Jules -\apoléon)  ^  mécanicien,  demeurant  k  Paris, 
rue  des  Poissonniers,  n*'  24,  hors  barrièic,  auquel  il  ae'té  délivré,  le  2  7  août 
dernier ,  le  certificat  de  sa  demande  d*nn  brevet  d^hiTention  et  de  perfec- 
tionnement de  dis  ans ,  pour  une  nouveife  machine  à  vapeur  à  rotation 
immédiate. 

441*  M.  Sorti  (Stanislas- TranqmiU'diodeste)^  ingénieur-mécanicien, 
demeurant  à  Paris,  rue  des  Trois-Bornes,  n»  i  i,  auquel  il  a  été  délivré,  le 
27  août  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  cinquième  brevet  de  per- 
feclionnemenl  et  d  addition  au  brevet  d'invention  de  cinq  ans  qu'il  a  pris- 
Ic  23  mars  iB38,  pour  un  nouveau  s^stcme  d'appareils  propres  à  prévenir, 
rcxplosion  des  machines  à  vapeur. 

44S«  11*  Thilorier  {AdneU'Jeat^Pierre)^  chimiste,  demeunmt  à  Paris, 
pface  Vendôme,  si ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  S  7  août  dernier,  le  certi- 
ficat de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  une  nouvelle 
lampe  à  tt  ois  capacités  et  sans  bouchon  ni  soupiqpe,  dite  Iwmj^e  olèostaiiqtte* 

4  43*^  MM.  Tresra  et  Ehuli,  fabricants  de  bougies,  demeurant  à  Paris, 
rue  Thevenot,  n»  24,  auxciuelsil  a  ete  délivre,  le  27  août  dernier,  le  cer- 
tificat de  leur  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfeciionneincnt  de 
dix  aus ,  pour  un  procédé  économique  propre  à  fabriquer  la  bougie  stéa- 
rique. 

444*  MM.  ValUry  {CharUê\  ingénieur  eivîl,  etltocrotr  fils(£tf^e), 
mécanicien  ,  demeurant  boulevard  Saint-Hilaire,  S3,  à  Rouen,  départe- 
ment de  la  Seine-Inférieure,  auxquels  il  a  été  délivré,  le  2  7  aoÂt dernier* 
le  certificat  de  leur  tieinniidc  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement 
de  quinze  ans,  pour  une  machine  propre  au  foulage  des  draps  et  autres 
étoffes  de  laine. 

445**  M.  de  l'illciiun'e  {^IJeiiti-Mcnuau dcnivur.int  li  Paris,  rue  Bleue, 
n<>  26,  auquel  il  a  étédéU*nré,  le  S7  août  dernier,  le  certificat  de  sa  demande 
d*un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  dix  ans ,  pour  l'emploi 
d'une  sttbstanee  filamenteuse  exotique  propre  à  remplacer  la  laine  animale 
dws  tous  ses  usages. 

446^  M.  fVhiiaker  (Jérémie),  négociant,  au  Vidrou,  près  Mézières  dé- 
ptrtcnitnt  des  Ardennes,  anqufl  il  a  été  délivré,  le  t7  août  dernier,  le  cer> 
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tificatdesa  demande        Bmtt  dTiiiTCiitîoii  àe  di<  Aiu,  pour  Ia  fabrication 
etries  avec  remploi  du  feutre ,  d'une  toile  et  d'une  dîâtolulion  de  caont- 
ckcac* 

w'.'^  }\.  Achet  (^J€an-Jacqufs\  fabricant  de  papier  d'emballage  goa- 

dronit  îp.giais  impcrméabic,  demeurant  h  Pari»,  rnc  Jacob,  n*>  S6, auquel  il 
a  fif  (ieliTrc»  le  29  août  dcniicr,  îe  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  de 
perffcùîr.ncment  tt  d'adiliiion  au  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement 
cfeciOf}  an-»  qu'îï  a  pris,  le  4  du  nicrac  mois,  pour  des  moyens  de  vernir, 
fraproà  remplacer  ia  toile  cirée,  le  papier  d'emballage  goudronné  augloû 
mpcméible. 

441*  M.  Béranger  {Joseph),  balancier,  demeurant  aux  Brotteauz,  conn 

Trpcadero,  n<>  10.  k  la  Gnillotière,  canton  de  Lyon,  de'partement  du  Rhône, 
■B«pief  ii  a  ct(f  délivré,  le  2  0  lont  dernier,  le  certificat  de  ea  demande  d'un 
bretet  d'addition  et  de  pcrfcciionnemet  t  do  quinze  ans  ,  pour  des  perfec» 
lionnemcnLs  apportes  aux  biilanccs-bascules  système  Béranger, 

uo»  M.  Bcslay  (  Charles- Victor) ,  fabricant  de  macliines  à  Tapeur, 
demeurant  rue  Neuvo-Popincourt ,  impasse  Bcslay,  à  Paris,  auquel  ii  a  cid 
délivre,  le  îD  août  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  (i'un  troi.sième  brevet 
de  pcrfectiùiinement  et  d'addition,  au  brevet  d'invention  de  dix  ans  qu'il  a 
priSf  \t  10  août  1 839,  pour  une  nouTelIc  chaudière  k  vapeur  et  acccMoircs. 

4^0°  MM.  Bourqaud  et  compagnie,  fabricants d*arm es  de  luxe,  demeurant 
ine  Snbt-Loaît, m*  4 1,  à  Samt*Etienne  (Loire),  ansf|neTs  il  a  étë  dâÎTrd,  le 
tt  aaAt  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  dNm  brevet  dtnTenlion  de 
cin^  «ne,  pour  un  lyttème  d'engrenage  k  détente  cachée,  applicable  aux  pia- 
toietf  et  aoT  fu'ib  simples  et  doubles. 

iJ/^  ^f.  Brasil  [Pierre),  demeurant  rue  Marlainvillc,  lit,  ii  Rouen 
.'5cTnr-/nfVrieure),  auquel  il  a  été  délivre',  le  29  août  dernier,  le  certificat  de 
*a  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  au  brevet  d'inven- 
tion de  dix  ans  qu'il  a  pris ,  le  14  du  même  moi«,  pour  un  nouveau  mécanisme 
da  davier  des  pianos  et  orgues. 

4M*  M.  Brisset  {Pierrê'D€id$)t  mécanicien,  demeurant  k  Paris,  me  des 
Martyrs, 1 1,  «ac|nel  tl  a  étë  délivré,  le  99  aoât  demien  io  certificat  de  sa 
droMode  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d*addition  an  brevet  d'invention 
de  cinq  ans  qu'il  a  pris,  le  4  du  même  mois,  pour  une  machme  propre  au 
lOfôage  de  rimpriinerie  lithographique  en  plusieur-;  couleurs. 

453"  M.  Cfaudot  {Joseph)^  architecte,  à  Verdun,  représente'  à  Paris 
par  M.  Jacifurt ,  denieurnut  r!;r  Satnt-Marîin ,  n"  148,  auquel  iî  a  e'td 
rf»1'Tn*,  \c  5'.î  noûf  il'^rnipr,  îe  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  per- 
'ectianneincnt  et  ir;i<ldition  au  brevet  d'inveun'on  et  de  perfectionnement 
4tcn»«|  ans  c|u'ii  a  pris,  îe  14  du  miîmcmoiii,  pour  un  nouvel  appareil  à  air 

4Si*  M.  Colla»  {Achiite\  mécanicien,  demeurant  k  Péris,  me  Notre-  ' 
I^9e4e»- Champs,  n«*  9 s,  auquel  H  a  été  délivré,  le  99  aoât  dernier,  le  cer- 
t'^c  t  .Ip  ça  lie  Kinude  d'nn  brevet  ds  pcrfeciionT^emeot  et  d'addition  an 

^^^'rt  'Î  MiYenfion  de  cinq  ans  qu'il  a  pris,  le  i  2  du  mèmp  mois,  pour  de  nou- 
s  d'«;po»itîon5  mernniqncs  npplicablcs  aux  véhicules  de  toute  CSpècC^ 
soie  »nmiut?  ordinaire,  soit  sur  les  cliemînsde  fer. 

•  j^o.M.  C''U^t't  (Jules),  c'ia:ulio:uiier,  rlc:Meur.»nt  rue  S  linte-Croix,  ti"*73, 
*  Bordeaux,  déparlciiunt  de  la  Gironde,  auquel  il  a  été  deUvrti,  le  39  août 
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dernier,  Te  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d^invention  de  cinq  ans, 
pourun  filtre  condensateur  h  l'usage  des  raflTineries. 

456*>  M.  David  i^IIippolyte  },  serrurier,  demeurant  à  Metz,  département  de 
UMoielle,  âuqiiel  il  a  été  dëlhrrë,  le  s 9  août  dernier,  le  certificat  de  ta 
demande  d'un  btwet  àt  perfectionnemeAt  et  d'addition  an  brevet  d'inyention 
de  cinq  ans  qu'il  a  pris,  le  14  du  même  mois,  pour  m  procédé  nonvean 
destiné  au  îaminaf^c  du  fer  h  boulons. 

4570  M.  Dcmhinski  (Henri),  demeurant  à  Paris,  rue  Roqu(?pînf- ,  n®  8, 
auquel  il  a  l'ic  délivre,  le  29  août  dernier,  ic  certifical  de  sa  demande  d'un 
brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  au  brevet  d'invention  et  de  perfec- 
tionnement de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  8  du  môme  mois,  pour  un  procède 
jvrppre  &  donner  anx  ballons  nne  direction  invariable,  de  même  que  pour  les 
«taget  auxquels  on  pent  rappliquer. 

4B8*  M.  Dufour  (Joseph'Nieùhts),  ex-notaire,  demenrant  me  d*ltalie, 

6,  h  Âix,  de'partement  des  Bonches-du-Rhone,  auquel  il  a  e'ti5  délivré,  le 
t9  août  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement 
et  d'addition  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  ^*il  a  prit,  le  È9  Inai 
précèdent,  pour  une  charrue  à  double  soc  et  à  pivot. 

4590  M.  Faure  (Jean),  fcrblantier-lau)pi>fe ,  demeurant  à  Nancj-,  de'- 
partement de  i&  Meurthe ,  auquel  il  a  été  délivre,  le  29  août  dernier.  Je  cer- 
lififlatd«  it  dcntnda  d*iin  brevet  dlnvantion  de  cinq  aae,  pour  une  lampe 
méoaalqtte  dite  à  rouaiim  et  à  dégvrgtmeni  eontmu» 

4«0*  HM.  FigeÊte^Pmui)  ttReynie  (H^ppol^tê)^  demenrant  meC^ar»- 
man,  n'>  6,  à  Toulouse,  département  de  la  Haute-Garonne,  auquel  il  a  été 
délivré,  ic  S9  août  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'in- 
vention de  cinq  ans,  pour  un  nouvean  aystème  de  fabrication  de  claireiie 
WÊOUSSeuse  (boisson  rafraîchissante ). 

461°  MM.  Foumel  {François)  et  Lui'al  (Antoine),  demeurant  à  Saint- 
Cbamond,  département  de  la  Loire,  auxquels  il  a  été  délivré,  ie  S9  août 
dernier^  le  certificat  de  leur  demande  d*nn  brevet  d'invention  da  cinq  ans, 
ptfnr  nn  procédé  propre  à  doubler,  aana  augmenter  ie  nombre  de  braa,  la 
puissance  dea  mdtteraafacçiMrf  dits  à  la  iûm,  empfojéa  à  la  fiibrkation  des 
rnbani. 

46SO  iA.  Gain  {£miiaud),  médecin,  inspecteur  des  eaux  minérales  de 
Saint-Alban,  département  de  la  Loire,  demeurant  à  Paris,  rue  d'An jou- 
Saint-Honorc,  n"  13,  au(|uel  il  a  e'tt  délivre,  le  2  9  août  dernier,  leceitihcat  de 
sa  demande  iVun  deuxième  hrevetdc  |)erleetionneuicnt  et  ti'addilion  au  brevet 
d'iuveutiuu  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  S 4  septembre  1839,  pour  un  bou- 
cb«Ai  mécani^pie. 

.   461*  MM.  Grmaud,  pharmacien  ;  Chamhardei,  médecin ,  et  jFViêfv^  de- 
meurant à  Poitiers,  de'partement  de  ta  Vienne,  auxquels  il  a  été  délivre,  le 
t9  êoAt  dernier,  ie  certificat  de  leur  demande  d'un  breyet  d'invention  de  '. 
cinq  ans,  pour  un  nouvel  appareil  diatillatoire  propre  à  séparer  i'aicool  da  , 
vin. 

464*  M.  Guyot  (Jules),  docteur  eu  médecine,  demeurant  ii  Paris,  me  de 
la  Victoire,  n*»  10,  auquel  il  a  été  délivré,  le  2  9  août  dernier,  le  certificat  de 
sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  ra])pIicaliou  de  Tliydro- 
gène  liquide  aux  signaux  de  marine  et  à  la  télégraphie  de  nuit. 

4é6*  tt.  JTeefie  (IFi7/âNn),  ingénieur  anglais,  faisant  élection  de  domt- 
cité  ches  M.  Didier,  pro|kfiétalre,  me  de  la  Fermc-des-Mathnrins,  u«  49* 
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à  Pari'.  nxîr|Mcl  il  a  l'te  dëlivr(',  le  29  aoiit  dernier.  Te  certificat  de  sa  demande 
d'uQ  brevet  d'invention  ih'  cimj  ans,  pour  un  nouveau  systénie  d'eciairage 
les  gaz  oxj -hydrogène  couiprimes  et  portalifâ. 

4ftfi^  M.  JLt^oinU'.Franqoiê'AugusU')^  mécanicîeD,  dcmconnt  à  Parii, 
rae  Jamie,  6,  auquel  il  a  ëté  à&vtté^  le  19  aoAt  dernier,  ie  certificat  de 
w  drnande  d'un  brevet  d*iDTC]ition  de  cinq  ane,  ponr  det  mefores  à  beca  à 
cwliae  Whrc. 

167''  M.  LA'coJfre  {Simon-Narcisse),  fabricant  de  ctdicots  commission- 
naifc,  à  Bcrentin,  arroudisscment  de  Rouen,  ilepm tcment  de  la  S'-'inc- 
/n/Vrfeure,  aiat\»;'  l  il  a  ete'  délivre,  le  2  9  août  dernier,  le  eertilicat  de  sa 
deuuniii-  d'ua  brevet  de  pcrfcctio:inement  et  d'addition  yu  brevet  trinvcntion 
cl  de  perfectionnement  de  dix  ans  qu'il  a  pris,  ie  15  janvier  preccdeul,  pour 
use  nacbine  qo*il  nomme  iammoir'rétunsseur-symétn^ue* 

468*  M.  Ljtgrand  (Lotitf  ),  négociant,  demenrant  à  Parit,  quai  Jem- 
mapes,  o  i ,  anqocl  if  a  cté  d^Hivre',  le  S  9  aoAt  dernier,  le  oenificat  de  sa 
demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  de  noaveanx  procédés 
propre»  à  lîet  olorrr  i'îuiiîe  de  lin. 

*6'J"  MM.  Lrgros  {Dominique),  vcJerinaire,  et  Palandrc  [Louis), 
cuirLcT  de  conimeice,  dcnirnraiît,  ic  premier,  rue  de  Bourbon,  n"  il,  et 
le  i^econd,  place  Bciiccour,  a  "  iG,  ù  Lyon,  dcpartemeul  du  Khône,  auxquels 
â  a  e'té  délivre',  le  s 9  aoét  dernier,  le  certificat  de  ienr  demande  d'un  brevet 
de  petfecdonncment  et  d*addition  ay  brevçt  d'invention  de  quiuxe  an»  qu'ils 
ont  pris,  le  ta  mai  précédent,  pour  !a  fabrication  d*nn  pain  dit  korsê^rttui, 
destine  a  remplacer  l'avoine  donnée  babituellement  aux  cbsvanz. 

ATO'»  M.  Lthodey  (CAor/c^-Zirr/.'arr/),  mécanicien ,  derajcur^nt  k  Paris, 
qnai  Peîleiier,      2G,  anq'ic!  il  a  t-tc  délivre,  le  29  août  dernier,  le  eeriî- 
licaf  de  >i  Jein.nde  il'un  brevet  de  perfectiounenicjjt  i  l  d'adJition  «m  brcvi  t 
d'fnvf'nf  on  de  dix  ms  iju'ii  a  piis,  le  17  du  nîéine  mois,  ]).i\ir  un  clv.-?oieidc 
de^uiie  à  remplacer  avec  avantage  les  tfCrÎDgaeâ,  ciyi>oirs,  clyâu-pompcs  et 
antres  instmments  b  cet  usage. 

471*  MILlismerrier  (AoM-Jo^e/iA},  imprimeur,  et  ThUrnj  {Firmên- 
Xmiû),  demeurant  à  Paris,  rue  Maaarine,  G4  ,  auxquels  il  a  été  délivré, 
ie  19  août  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'uu  brevet  d'invmtion  de 
cinq  ans,  pour  un  nouveau  mode  d'impremion  des  tissns  ou  des  papimi 
pcinrs,  v»-îout<'s,  dore's,  etc. 

472*^  .M.  L.fpcrc  {Jean- Baptiste),  areliitecte,  demei:r.iiit  à  Paris,  ruo 
Coquf  n^ird,  n"  ,  auquel  il  a  eiii  délivré,  le  2  9  août  dernier,  le  ccrUlirat 
de  SA  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  nu  brevet  d'in- 
vention de  quinze  ans  qu*il  a  pris,  ie  ts  août  19^9,  ponr  des  perfectionne- 
ments apport*^  à  la  fabrication  des  pianos. 

473*  M.  Leêueur  { François) ,  charron-mécanicien,  demeurant  à  Paris, 
rae  Saint'Jean,  n°  i  his,  au  Gro.i-Caitlou,  auquel  il  a  etti  dciivrc,  le  99  août 
itraier,  ie  certificat  de  sa  deni  iPvîe  d'un  brevet  de  pcrfi  ctionnetnent  et 
d^aidition  nu  brevet  d'inventio  i  et  d<'  perfcc tionn»'njent  de  cinq  ans  qu'il  a 
prxjs,  le  8  du  niiînie  Toois,  p')ur  une  nouvelle  boite  de  roue. 

i7  4'^  M.  Le i't que  dit  Lcwesky,  do  tcuren  médecine  et  Uiécanicien,  fiiis  int 
ekction  de  domicile  cliex  M.  CourUt,  notaire,  rue  Caunebièrc,  n^  â4,  k 
larseiije,  d^fpartemcnt  des  Bonches-dn-Rhdne ,  auquel  il  a  été  délivra,  ie 
19  aoàt  dcmicvy  |e  certificat  de  sa  demande  dTim  brevet  de  perfectionnement 
et  d'addition  na  brevet  d^invention  de  cinq  sns  qn*il  apris,  le  14  dn  même 
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mois ,  pour  une  macbioe  doit  remplacer  fa  vapenr  au  moyen  de  frois  mo- 
tenrs  principaux  et  sauf  employerniferni  combustible. 

4  7  5<>  M.  Loddé  {Antome- Atphon$€)t  fabricant  de  plnmcniix,  demeu- 
rant à  Paris,  me  Neuvc-Saint-Merry,  n«  5,  auquel  il  u  eic  ddllTré,  ie  S9  août 
«îernicr,  le  certilirat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  etd'ad- 
dilioi»  an  brevet  d'invention  de  cinq  ans  qu'il  a  pris.ie  6  juillet  prëcc'dcnt, 
pour  un  procedi-  de  fabrication  de  plumes  et  plumeaux  dits  économiques. 

470°  M.  LéOrriot  {^Pierre- Jean-Paul) y  mécanicien,  îi  Meaux,  représente 
à  Paris  par  M.  Mercier,  demeurant  rue  du  Faubourg-Saint-Denis,  1 1  o , 
auquel  il  a  éié  déltrré,  le  so  aoât  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'an 
breret  de  perfectionnement  et  d'addition  an  breret  d*inTent!on  et  de  perfec- 
tionnement de  cinq  ans  qu'il  a  pris»  le  f  t  maipr^édcnt,  ponrnne  machioe 
à  battre  et  nettoyer  les  cëreales. 

4  7  7°  M.  Marcpscfirau  ( Armand- Jean-naptiste-Lonis) ,  consul  de  France 
en  Irlande,  représente' à  Paris  par  M.  Duct-uct.  sous-chef  au  minislcre  des 
finances,  demeurant  rue  des  Martyrs,  n"  6  5,  auquel  il  a  ete'  dt'IivrJ,  le  2D 
août  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  deuxième  brevet  de  perfec- 
tionnement et  d*addition  au  brevet  d*invcntion  de  qutnse  ans  ^u*i\  a  pris,  le 
ts  mai  prëcëdent,  pour  une  nourelle  locomotive. 

479^  M.  Marcotte  (Etienne)  ^  cbimiste,  directeur  des  mines  de  fer,  à 
Valenctenne s ,  repre'senttf  k  Paris  par  M.  Bardou,  demeui-aut  pas  âge  de 
l'Ancre,  rue  Saint-Martin,  auquel  il  a  c'té  délivre,  le  29  août  dernier,  le  cer- 
tificat de  sa  demande  d'un  deuxième  brevet  de  pcrfeciionnement  et  d'addr- 
lion  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  3i  juillet  1833,  pour 
un  proce'de'  propre  a  réduire  les  minerais  dans  de  hauts-fourneaux,  sans 
machines  soufflantes  et  avec  de  la  houille  brute  ou  avec  tout  autre  combus- 
tible. 

478^  M.  Mtàhieu  (Pierre),  limonadier,  demeurant  à  Vaise,  place  de  fa 
Gare,  canton  de  Lyon ,  département  dn  Rhdne,  auquel  i(  a  été  délivrtf,  le 

99  août  dernier,  îe  certificat  de  sa  demande  d*nn  brevet  de  perfectionnement 
et  d'addition  au  brevet  d'invention  de  dix  ans  qu'il  a  pris,  le  8  juin  précé- 
dent ,  pour  un  mrcnnisme  servant  de  moteur  universel  et  prenantson  impul- 
sion par  sa  propre  puissance. 

480°  M.  Maurri  {  fJahn'el),  fabricant,  demeurant  îi  Vienne,  de'partement 
de  l'Isère,  auquel  il  a  c'tc  délivré,  ic  29  août  dernier,  le  certificat  de  sa 
demande  d*un  brevet  d'invention  de  cinq  auf,  pour  de  nonveanz  procédés 
propres  au  collage  du  papier. 

ABf  M.  Neppeu  (Marie-Charles- Adolphe) ,  arrbitecte ,  deroenrant  à 
Paris,  me  d'Anjou  ,  n*  8,  auquel  il  a  été  délivré,  îe  20  aoAt  dernier,  le  crr- 
tifirat  de  sa  demande  d'un  deuxième  brevet  de  ;'erferlionnrmcnt  et  d'addi- 
tion nu  brevet  d'invention  et  de  perfeetionnemrnt  de  quinze  ans  qu'il  a  pns^ 
le  iS  avril  pre're'dent,  pour  uîi  chrinin  de  fer  suspendu. 

4  8?°  M.  Xcpi'cu  {Marie-Charles- Adolphe)^  architecte,  demeurant  a 
l>aris,  I  uc  d'Anjou,  n°  7,  auquel  il  a  été  délivre,  le  tO  août  dernier,  le  cer- 
tificat de  sa  demande  d'un  troisième  brevet  de  perfecliomiement  et  d*addittoii 
au  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  quinze  aot  qu'il  a  pris,  le 
13  avril  précédent,  pour  un  chemin  de  fer  suspendu. 

483*  M.  Ohncswge  (Traugott)^  facteur  de  pianos,  demeurant  à  Paris , 
rueVivienne,  n*2,  auquel  il  a  été  délivré,  le  ^"9  :iont  dernier,  Te  certificat 
de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'addiiion  au  brevet  d'im- 
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portttloQ  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans  qu'il  a  pris,  le  14  du  même 
ç,  nniir  «ne  mnr^inc  oii'il  non^me  hfjr^ro-extracUur,  propre  à  Textractioil 

éesUt^tiicics        tlilfc  :  t  rit<'^  snl>>î  Miros  et  f'iofrus. 

h%k*  M.  Venelle  '  Basil''-Francois)^  loiiincur  en  I)oîs,  de  Domfront,  re- 

jrc^aiie  \  Paris  par  M.  Fauqucux ,  demeurant  rue  du  Vieux- ColoDibier, 

1^  19,  n^Qd  H  m  été  df^livré,  le  99  août  dernier,  le  certificat  de  sa  demande 
twà  ieankme  breret  de  j|»crfeclîoiioenient  et  d'addition  au  brevet  d'iaven- 
tÎM  de  cinq  ans  qn*il  a  pris,  le  6  d(fceml>re  1839,  pour  un  nonttl  appureil 
detÏMgea  *v  moyen  duquel  lei  mains  de  ToaTrifr  sont  Imitiies  ponr  paatr 
k  aatette. 

48$»  MM.  Prlt't   {Jean-Claude- Adrien)  ^  pharmacien,  et  Patnrel  {Au- 
piste),  fabricant  de  fouet*,  demeurant  a  Pans,  ie  premier,  rue  de  îa  Cite*, 
19,  et  le  second,  rue  Saiot-Mariin,      OS,  auxquels  il  a  ctc  délivre,  le 
99  aeèt  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d*itn  brevet  de  perfeciienne- 
mcnt  et  d'additien  an  breret  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ana 
qpf3s  ont  pria,  le  6  fnin  1838,  pour  un  nouvel  emploi  du  caontchonc  pnr 
on  ('is.'caj,  appliqué  à  la  fabrication  des  fouets,  cravacheH  et  cannes,  afin 
de  \ftnv  donner  pirce<!  procèdes  one  élasticité  qu'ils  n'ont  iamais  eue,  et  à 
les  rcnfire  beaucoup  plus  solide.'. 

4*6"  M.  Polonreau  {Antoinc-Remif)  ,  inspecteur  divisionnaire  de«  ponts 
et  chaas&cc«,  demeurant  à  P.iris,  rue  Cns'ipiione,  n"  8,  auquel  il  a  e'te' 
d^hrré,  le  99  sont  dernier,  le  certificat  de  su  demande  d'un  brevet  d'invention 
de  dix  ans,  pour  un  noweau  système  de  pavages,  de  dallages  et  de  mou- 
Inres  en  terres  cuites,  dures  et  perfectionnées,  nommées  puisages,  dmUmges 
ttwumilÊres  urar.iques» 

497*  M.  Tar;ftj  {Joseph),  de  Dîfon ,  faisant  élection  de  domicile  k 
Pari«i.  cftp7  M,  Godefnn,  rne  de  Savoie,  n®  C,  auquel  i!  a  c'id  de'Iivre',  le 
f§  aoi/f  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  cinquième  brevet  de  pcrfcc- 
tronnenienf  et  d'addition  ou  brevet  d'invention  de  quinte  ans  qu'il  a  pris, 
le  i2  mai  18  38,  pour  un  nouveau  procède  propre  k  U  fabrication  des  ton- 

488*  M.  Amstin  {John),  fabricant  de  tulle,  k  Paris,  représenté  par  M,  Pcr- 
figti,  demeurant  me  de  Clioiseul,  n*  9  itr,  auquel  il  a  été  délivré,  le  9t 
août  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d*un  brevet  d*invention  et  de  per- 
lerttonocment  de  cinq  ans,  pour  des  perfecifonnemenis  dans  les  méticri  A 

ff'arp  on  Mecklin. 

M.  Auiier-JJoc/ie  {\icolas] ,  nw'canicien,  demeurant  à  lîirson ,  de'- 
paneine::t  de  rAi«ne,  atKjurl  il  a  e'te  délivre',  îe  31  août  dernier,  le  cerlifi- 
cat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  un  appareil 
prtserteteur  de  la  fnmée. 

499«  M.  Bmrrmut  ainé  (Jean'Baptiêit'Philippe-Timoléom)^  fabricant  de 
cnas  frisés,  demeurant  rue  Prepapand,  k  Limoges,  département  de  b 
Hui  Yirnnf- ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  3t  août  dernier,  le  certificat  de  sa 
de»>Ti(ie  d'un  brevet  d'invention  de  quinte  an^,  pour  des  ninehines,  moyens 
er  procfdt-s  dits  stjsième  Barraud,  propres  à  la  préparation  des  crins  et  soies 
porcs,  en  genoraf. 

451*»  M.  IJasUt  {Josfjih- Antoine),  pharmacien,  demeurant  à  Orange, 
«iepartetnent  de  Vancitise  ,  auquel  il  a  été' délivré,  le  SI  août  dernier,  le  cer> 
tifeai  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  dix  aas,  pour  la  fabneation 
Aa  extrait  de  garance  appelé  ^aiwicnie  Bmstet, 


Digitizeu  by  LiOOgle 


(  78  ) 

4  M.  Haudrimont  {Alexandre-lUdouard) ^  chimiste,  demeurant  U  Pa- 
ns, rue  des  Mathurins-Saînt-Jacques,  lo,  auquel  it  a  e'té  délivre',  le  3i 
•oAt  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  quinze 
•ni,  pour  un  système  général  de  nouvelles  Toies  économiqaes  propret  à 
remplacer  toute  espèce  de  route  et  notamment  les  chemins  de  lier. 

499«  M*  ie  comte  deBêaurtpaire{Aimê-J'^icior-Hipj)ohjte)fâtmeuï%in  à 
Paris,  grande  rue  Verte,  n<>  32,  auquel  il  a  c'té  délivré,  le  Si  août  dernier, 
îe  ceriilic.it  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfeclionneroent 
de  dix  ans,  pour  un  nouveau  âj^tème  de  pétrissage,  sous  ie  nom  de  péttin 
producteur, 

494°  M.  IiergeroUe{DominltjHC-Juscph)t  foniainicr,  dciucuraut  i;  Sed;'.n  , 
département  des  ^dennes,  au(]uel  il  a  été  délivre',  le  3 1  août  dernier,  ie  cer- 
tificat de  m  demande  d*ao  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  une  machine 
propre  à  alliser  les  boites  de  rones  cylindriques  et  coniques ,  an  moyen  de 
î'arore  incline. 

4930  MM.  Bertrand  et  Feydeau,  demeurant  à  Nantes,  département  de 

la  Loire-Inférieure,  auxquels  il  a  e'tr  dc'Iivri' ,  le  31  août  dernier,  le  certificat 
de  leur  demande  d'un  brevet  d  invention  dr  dix  ans,  pour  diftVr  nies  ma- 
nières de  houcljer  et  li'rnier  iH  rnirlrijneinent  les  vases  nu  houteillrs  k  iai  j,^c 
embouchure  ,  de  verre ,  grcs  ua  toute  autre  matière,  dcsiiiiCÀ  a  coniemr  ci  ii 
conserver,  pendant  plusieurs  années,  les  fruits  et  autres  substances  alimen- 
taires, et  qui  doivent  être  ezposà  k  résister  à  i*action  des  bains-marie. 

496*  M.  Bowm  (Jeait),  mécanicien,  demeurant  k  Saini-Étieone,  dé- 
partement de  la  Loire,  aiu{uel  il  n  ('!e'  de!îvrc,  le  31  août  dernier,  ie  certifi- 
cat de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  au  brevet 
de  perfectionnement  de  dix  ans  qu'il  a  pris,  le  13  novembre  1835,  pour  im 
mouvement  mécanique  applicable  atx  I»afiant-broc!icur  Ji  plusieurs  ij.:veftcs. 

4970  M.  Cabaret  {Josrph  ),  ractiuÏMer,  demeurant  ii  iielliel.  départe- 
ment des  Ardenues.  auquel  il  a  éie  délivre,  le  3  l  août  dernier,  le  cerliGcat 
de  sa  deipande  d'un  brevet  d*invention  de  cinq  ans,  j)our  un  nouveau  méca» 
•nisme  servant  à  la  cuisson  des  briques  et  de  la  cbaux, 

4980  M.  DeMoai8ie(^i|^<ûi-Pterre),  typographe,  demeurant  à  Paris  y 
me  Saint'Jacques ,  n»  44  ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  9t  soût  dernier,  le  cer- 
tificat de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  quinxe  ans,  pour  une  presse 
me'caniijue  en  taille-douce  à  mouvenicnt  continu. 

499"  M.  Delpierre  [  Charlcs-Emile) y  demeurant  à  îletlici,  département 
des  Ardennes,  auquel  il  a  été  délivre,  le  3i  aoiit  dcrni<  r,  le  certilicat  de  sa 
demande  d'un  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  pour  la  fabrication  des 
briques  et  carreaux  à  Taide  d*un  moule  de  forme  particulière  et  d'une  presse 
portative  qui  peut  se  fixer  sur  la  table  du  mouleur,  et  pour  la  cuisson  des 
briques,  des  carreaux,  des  tuiles  et  de  la  cbaux  k  four  continu. 

fOO^  M.  Deschamps  jeune  (^tf^^Ae-Désirc),  tailleur  d'iiabits,  demea- 
rant  rue  Grandpont,  n°  73,  à  Iloncn ,  de'parteinent  de  la  Seinc-Iufe'rieore , 
auquel  il  a  été  délivre,  le  31  aoiît  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  iTun 
brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  un  corset  métrique. 

ftOf*  M.  Du/eu  {Amand)t  de  Saint-Mariiii-dc-Ceuiily,  arrondissciucn 
de  Contances,  faisant  élection  de  domicile  k  Paris,me  du  FsiAonrg>dii 
Temple,  n«  iS8,  auquel  il  a  été  délivré,  le  11  août  dernier,  le  certificat  de 
ses  trois  demandes,  f •  d!nn  brevet  d'invention  de  dnq  sns,  ponr  une  ma- 
chine contenant  pinsîenrs  appareils  propres  k  nettoyer  les  substances  nxù- 
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«■kt,  WipéCAlcs  et  mménlct,  mais  sp/cMlemcnt  dettînët  k  nettoyer  et  Initier 

les  chanssures  «oît  en  cuir, fioit  en  bois;  5«  d'un  brevet  de  |irrfectioTinenienl 
et  draddiiirm  a  ce  titre  ;  so  â*un  second  brevet  de  pcriccuouuement  et  d'addi- 
tion i  y  r;Uîa«  îi;int  e^aienicnf. 

jg2'^  M.  Lhirot  Henri- Frédéric)^  fondeur  eu  fer,  deiucuraul  à  Dubsy, 
pèl  leiiiYiIie«  (?é|)artrment  de  la  Haute-Marne,  auquel  il  a  t'te  délivre' ,  le 
11  aoèt  dernier*  le  certificat  de  ta  demande  d*an  brevet  d'intention  de  cinq 
■•••fovr  «n  creuset  pnîsard,  destiné  k  extraire  la  foaite  des  bant^ronmeaiix 
à  aMTc^iandî -es,  sans  interrompre  lenr  roolcment. 

503®  M.  Dutol  {François- A  upisîe- Annan  fi)  f  roarcband  d'ornements, 
de  DomfroTit ,  faisant  t'îrrî'on  de  domicile  îi  l\»ri«,  me  G  urne  pan  d ,  27, 
au  jnel  i\  a  t':é  dcl  vro,  le  31  aoùi  dernier,  le  certificit  t:e  sa  demande  d'un 
brevtt  d  inveutiuîi  .  t  ile  j)crterliaMnc.n;  nt  di;  cinij  uns,  pmir  un  nouveau 
procédé  propre  à  iairo  plusieurs  pièces  de  lissos  ù  U  fuis  duus  le  même 
■létier. 

M.  Ptrtêse  (Henri'jMicbel'Édauard)^  ing^nienr-mécanîcien ,  de- 
mevrant  à  Paris,  nie  Froidmanieau,  n*  si,  aui|nel  il  a  ^te'  délivre',  le  3i 
eoèt  denaier.  Te  rerii6cat  de  sa  demande  d'nii  brevet  d'invention  de  dix  ans, 
pour  des  perfectionnements  apportes  dans  ies  machines  propres  k  fabriquer 

1rs  bouchons  en  li»  ge  k  la  mrVanîqne. 

505°  MM.  Festuf^rèrf\<  ïrvvcz  vt  <  oinj>a';nie  ,  demeurant  à  P<':  i^in  nx  ,  d»'- 
partemenl  de  la  Durdo<:ne  .  auxquels  il  a  tt(-  délivre,  le  Zi  uoùt  deinier,  le 
ceruûcaide  leur  demande  d'un  itrevet  d'invention  de  dix  ans,  pour  un  pro- 
cédé de  pcrfecitonnement  dn  fer  fcoillard  battu,  pour  cercles  de  fntailles. 

•OC*  M.  GÊMd(Char/i!S-Fnmçois^  Anîhier  de  la  musique  du  roi,  repré- 
•eiit^à  Pêriâ  par  M.  Reynaxtd,  rue  Biene,  n«  i  s ,  auquel  il  a  éié  délivré,  le 
31  atfàc  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'.m  hrevet  d'invention  de  cinq 
an« ,  potir  des  perfectionnements  apportés  dans  la  fabrication  des  violons, 
ba^tses  et  cotnre-basses. 

50 7«  M.  Grslin  { Pierre- François) ,  arUste  peintre,  demeurant  à  Pari», 
rue  des  Martyrs,  n"  18  ,  auquel  il  a  ete  délivré,  te  31  août  dernier,  le  certi- 
ficat de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinc^  ans,  pour  une  machine 
iii—imii  pemkh  kistoritiute, 
»oa*  M.  Girod  {Auguste) t  fabricant  d'horlogerie,  demeurant  k  Mores, 
é^nitCMcat  dn  Jnra,  auquel  il  a  été  délivré,  le  3 1  aoAt  dernier,  le  certificat 
4e  en  demende  dTun  brevet  de  perfectionnement  de  cinq  ans ,  pour  un  nouveau 
sjstcme  de  sonnerie  applicable  aux  horloges  et  pendules  dites  de  Morez. 

*oy  M.  Jacquemart  {Josep/i-P/tih'ppe),  entrepreneur  de  serrureries,  de- 
■enrant  k  Paris,  rue  des  Vinaicritr-,  n»  là,  auquel  il  a  été  délivré,  le 
Ji  août  dernier,  le  certificat  de      demande  d'un  brevet  de  perfectionnement 
tt  ^dddiiiou  au  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  dix  ans  quli 
a  fris,  le  S6  septembre  tsS7,  pour  des  cbdaais  k  tabatière  en  fer,  s'envrant 
■iWiniusnt  et  extérieurement. 

ilO*  M.  Kmmig  [Jea^-Frmmçais) y  mécanicien,  ,à  Meaux,  représenté  k 
Ans,  par  M.  tâTarnirr,  demeurant  b6tei du  Plat-d'Ét.  in,  rue  Saint-Martin , 
aaçie/  #fn  éié  délivré,  le  31  août  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'nn 
Inrref  iTmreolfon  de  cinq  ans,  pour  une  machine  à  bras  propre  à  battre 

ks  minf.  . 

i  •  M.  Labourùiu  {Philibert- Eugène),  chimiste,  demeurant  k  Fans, rue 
du  /!aa(>ôur^-SaiDt-Denis ,  n»  8s ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  91  «oùt  dernier. 
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le  certificat  de  sa  JcmantTc  d'un  brevet  d'invention  de  dix  ans,  pour  des 
oppareifs  cl  procèdes  propres  a  la  fAbricution  du  papier  en  relief. 

B19«  MM.  Laurent  frères,  poîim  d*tftain,  demeurant  me  Cujas,  6,  à 
Toulouse,  département  de  la  Hautc-Garonne,  auzquebll  a  été  délivré,  le 
at  août  dernier,  le  cerUCrat  de  leur  demande  d*on  brevet  d*învention  de  eînq 
ans,  pour  un  nouveau  système  de  bougies  ou  becs  de  lampes  à  pompes,  ap- 
plique à  tous  modèles,  grandeur  de  pied  et  réservoir. 

5 1 3"  M.  L'Nn-m {te {Jacques) t  arquebusier,  de  Saumur,  représente  à  Paris 
par  M.  Ilnjnaud,  denieiinnt  rue  Blrue,  n"  18,nnqueiil  a  etf' délivre  ,  fe 
31  août  dernier ,  ic  cerlillcal  do  sa  demande  d'un  l>revct  d'invention  d:  cinq 
ans,  pour  des pcrrcctionucmcnU  apportes  aux  armes  à  feu  se  chargeant  par 
la  culasse. 

MM.  Loire  {Auguste' Lotus-Norbert) ,  commis  negoriar.t,  et  Semé 
{ Pierre' Amould),  mécanicien,  demeurant  k  Paris,  me  de  Braque,  n»  6» 
auxquels  il  a  été  délivré,  le  3t  août  dernier,  le  certificat  de  leur  demande 
d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans ,  poor  un  billard 

bri  e. 

515"  M.  Lucr  {Amatus-Gcorgcs-GHillaume),  fabricant  d'instruments  de 
chirurgie,  représente  îi  Paris  par  M.  Retjnaiid ,  demeurant  rue  Bleue,  n»  1  8  , 
au«ju(  1  il  a  ele  de''ivn',  le  3i  iioût  dernier,  \r  c«rtincat  de  sa  demande  d'un 
brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  un  nouvel  appareil  acoustique  dit 
mmmaeourtés, 

ftio®  MM.  MeiUonas  frères  et  compagnie,  maîtres  de  forges,  demeurant  à 
Difon,  département  de  la  C^te-d'Or,  auxquels  il  a  été  délivre,  le  St  août 
dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d*un  brevet  de  perfectionuenient  et 

d'addition  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu'ils  ont  pris,  le  h  avril 
1  83  8 ,  pour  un  nouveau  procède  propre  à  Taffinage  de  la  fonte  au  charbon  de 

bois  et  iiu  tra  tcrneut  du  minerai  de  fer. 

617"  M.  Mrnotti  (  Cc/rsfe)^  demeurant  rue  Saint-Louis,  n*>  52,  aux  Ba« 
tîgnoIie>-Moiiceanx  ,  près  Paris,  auquel  il  a  e'tc  délivre,  le  31  août  dernier, 
le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  pcrfeclionnement  et  d'audition  au 
brevet  d'invention  et  de  perfcctionncnicut  de  dix  ans  qn'il  a  pris,  le  13  juillet 
précédent,  pour  un  savon  hydrofugc,  hygiénique,  populaire,  ou  savon 
propra  à  rendre,  par  un  simple  lavage.  Impénétrable  à  Teau ,  et  non  à  TairV 
toutes  sortes  de  fils  ou  tisnis  de  laine,  coton,  chanvre,  cordages,  carton,  et 
généralement  tout  habillement  fait,  qui,  en  garantissant  de  la  pluie,  iaissem 
passage  à  i'air  et  à  la  transpiration. 

5t8<»  MM.  Menotli  [Céleste),  dememant  rue  Saint-Louis,  5«,  anx  Ba- 
lîgnolles-Monceaux,  près  Paris,  auquel  il  a  e!e  di'livre,  le  M  août  dernier,  le 
certificat  de  sa  demande  d'un  di  uMème  brevet  de  perfectionnement  et  d'ad- 
diiinn  au  brevet  d  invention  et  de  perfeetifuinemeul  de  dix  uns,  qu'il  a  pris, 
le  13  juillet  précèdent,  pour  un  savon  hydroi'uge,  hygiénique,  populaire,  ou 
savon  propre  k  rendre,  par  un  simple  lavage,  impénétrable  à  Tean  et  non  à 
Talr,  tontca  sortes  de  fila  ou  tissus  de  laine ,  coton ,  chanvre,  cordages,  carton , 
et  généralement  tout  habillement  fait,  qui,  en  garantissant  de  la  pluie,  laisoera  ' 
passage  à  f  air  et  à  la  transpiration. 

ùtvWâ»  Mothereau(René'7Aomas)t  potier  de  terre,  et  Ledreujt  {Lonis^ 
Atexandré)^  demeurant  avenue  de  Saint- Oueu,  tfi  10,  aux  BatignoUcs- 
Monceaux,  près  Paris,  auxquels  il  a  été  délivré,  le  31  août  dernier,  le  ecrti* 
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ieat  de  fear demande  d'uo  brcTct  (Tiiiveution  de  ciaq  ans,  poar  des  briqaet 
otafcf  pour  cf oison. 

MO*  M.  Nepveu  {Marie'CAm'leê'Adofpke),  arcbttecie,  demeurant  rue 
iAwjjm,  s ,  au  llinis,  aiii|ael  il  a  été  dclÎTrif,  le  3 1  août  dernier,  le  cer- 
kHcu  de  sa  demande  d*Qn  quatrième  krrTel  dcperfectioDuenient  et  d'adJi:ion 
£Ti  Irrret  d*ni«eiit:oo  et  de  perrectionnement  de  qunite  ans  qWii  a  pri»,  le 
iJirrl  précedeui,  j  our  uu  tiieinin  dt*  Icr  suspcudu. 

j?)'  M.  Pczi^uj  {Jcan-Hippolijle  orlcvre,  dcuicuranl  qiiai  d  Oj  îcaiu , 
B*  j'.A  L>on,  de'partcmciil  du  Ui.onf,  auquel  il  a  ctc  délivre,  le  3i  uuiit 
JerMcr,  le  certilicat  de  sa  demande.  d*un  brevet  de  |'erfcctiouucmcut  et  d'ad- 
êàtm  au  breret  d'invention  de  cinq  ans  quH  a  pris»  le  14  août  précédent, 
psaraa  porca-plamc  contenant  Tencre. 

stî*  MM.  MHet  et  compagnie,  uu caniciens,  demeurant  à  Parl>,  rue 
lisreaa-S«.:ni-Antoîiie,  n«  lu,  auxquels  il  .i  etc  délivre',  le  3i  août  dernier, 
le  fprL;icat  de  leur  demande  d'un  bn  vet  d'ii.vcrtisni  ri  t!e  |)€i  rectioiineiiieut 
«le  cinq  au$,  pour  dei  pcrl'ccliauucmeats  apporte^»  daué  la  l'abricattoii  des 
biffards. 

iîi"  3d.  Q.uemin  {Pierre-Charles)^  fabricant,  dcjncurant  rue  du  ilt  uaid, 
1^  &4,a Rouen ,  département  de  b  Seinc-Inrérieure ,  auquel  il  a  été  délivré, 
le  11  awt  dernier,  le  certificat  de  sa  demanded*unbrcvet  de  perfectionnement 
ce  dad£doa  au  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  dix  ans  qu* J 
a  fris,  le  a  août  précédent,  pour  un  métier  à  tisser  à  pareur  mécanique  et 
re^faicur  perfectionné. 

jît»  M.  Romuiclaère  {David- Alcxanthe^ ,  profosrur,  à  Gand,  faisant 
âecuon  de  domicile  chex  M.  La  veux,  ne^oci.mt,  rue  des  Fltnus,  u*'  14,  a 
UiUe ,  département  du  Nord,  au(|uel  il  a  été'  dc-livré,  le  '6  \  août  dernier,  le 
certilicat  de  sadeiaaude  duu  brevet  d'importation  de  quinze  aus,  pour  la  fa- 
bricstroa  et  la  anaipulation  de  Talun  concentré  et  privé  de  fer  avec  les  amé- 
liomfMiis  y  apportées* 

M.Bouêf  {Prédéie),  mécanicien,  demeurint  b  Paris,  rue  du  Pa»> 
Wnrç-du-Temple ,  n»  93,  auquel  il  a  été  délivré,  le  3t  août  dernier,  le 
certilicat  de  sa  demande  d'un  brevrt  d'invention  de  cinq  ans,  pour  dcs 
proctét<  de  fabrication  de  clous  dits  rUevilles  et  tri'iiointes. 

4*  G«  M-  Royer  'Augustin-Rctit'"^ ,  capitaine  on  retraite ,  denuurant  à  Paris, 
rue  de  L,h5c^c5,      23,  auquci  il  a  ctc  délivre',  le  3i  août  dernier,  le  cer- 
tificat de  sa  d«.>mande  d'an  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  au  brevet 
diareBCioB  de  qninse  ans  qu'il  a  pris,  le  1 S  janvier  précédent ,  pour  une 
Mravdfe  nmne  diu  forge  verrerie  à  tripie  effet,  ou  fourneau  à  ia  Royer  de 
f Ouest,  propre  b  fabriquer  en  même  temps  le  fer,  le  verre  et  les  cris* 
taux,  avec  une  grande  ».-conomie,  résultant  d'un  double  produit  important 
tl  de  pîu*îear?  antres  eft'ets  tenant  tous  îcurs  principes  de  la  niL^mc  cause,  et 
MiTnoven  deisqucis,      s  au<|;mcnter  la  dépense  du  combustible,  011  peut  faire 
Ckiit-r»  emplois  du  fer  pour  ic>  aris  et  niélicrs. 

M.  Seives  {//cnri-Antoitie-Augvste)^  lithographe,  demeurant  a 
Avii.qMÎ  de  Béihuiie,  n<>  14 ,  ile  Satnt*Louiâ,  auquel  il  a  été  délivré,  le 
<i  as^i  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'au  deuxième  brevet  de  perfcc-, 
^MKMBtet  d'addition  an  brevet  d'invention  de  dix  ans  qu'il  a  pris,  le 
uars  i$s$,  pour  noe  machine  qu'il  nomme ^hé'ogine,  propre  à  fabriquer 
terrestres  et  célestes  de  toutes  dimensions. 
^  ML  ScUjg^^  (jÈi€jewUire'Frun^ois)t  négociant,  demeurant  à  Paris, 
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rne 4e Bondy ,  n»  co ,  auquel  il  a  ete  délivre,  le  31  aoàc  dernier, le  certificil 
deift  deniAnde  d'un  brevet  d^invenlion  de  cinq  «ne,  pour  un  compteur  méc»> 

nique,  niesurant  gai  avec  une  grande  précision,  et  n'exigeant  pour  ses 
fonctions  aucun  des  autres  agents,  teU  que  feu,  eau,  etc.  qui  aont  indi^pen- 
tabies  dans  les  compteurs  en  usa^e. 

529"  M.  Siiet,  pliaruiucien,  de  Meaux,  représente'  ii  Paris  par  How 
Mtlot,  Die'decin,  de  Meaui,  fntuant  élection  de  domîaleme  Nenve-Saint» 
Denis,  lO,  auquel  il  a  été  délivré,  le  31  aoAt  dernier,  le  certificat  deia 
demande  dun  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  fa  désinfection  des 
fliatières  fi  cnleg. 

530*  M.  Bal/a  [Joseph'Pctsval),  coifTem-,  demeurant  me  de  la  Pomme, 

n*  10,  h  Toulouse,  département  de  i,i  Haute-Garonne,  anquel  iî  a  e'fc' 
delivri'.  le  4  sejnembre  dirnirr,  ie  cirnricat  t'e  sa  demandr  duu  brevet 
d'invention  de  cinq  ans,  pour  la  coutpositiuu  d'une  liqueur  qu  il  nomme  eau 
(les  baigneurs. 

631"  M.  Bazin  {Jean-Marie-Pattlin)^  demeurant  k  Auch,  département  du 
Gers,  auquel  il  a  été  délivré,  le  4  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa 
demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  de  dix  ans,  pour  des  appareils  dis- 
tillatoires  ambulant!?  el  sur  place,  propres  à  distiller  les  vins  pour  eau-de-vie« 

532"  M.  Bernard  {Jrart-Baplt'ste-Di'stré-Amable-^fosrphj,  architecte, 
demeurant  k  Vaïen<  iennes,  {ii'jnirienieiit  du  Nord,  auquel  il  a  «  tr  d(-!ivi  e',  le 
4  septembre  dernier,  le  eerlKicat  d<'  sa  demande  d'un  deuxième  brève»  de 
pcrfetti'iunement  el  d'addiliun  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu'il  a 
pris,  le  7  mai  précèdent,  pour  des  bois  debout  combinés  avec  le  fer,  la 
fonte,  appareillés  suivant  les  principes  de  la  stéréotomie,  liés  entre  eux 
parun  ciment  asphaf tique  on  bitnmÎRenx,  ou  autres,  et  appliqué  k  tontes  les 
constroc lions  et  >ubstructions  en  us  igc. 

683**  M.  Cadiat  {Nicolas) ^  ingénieur  civil,  demeurant  à  ReiefisioflTen, 
département  du  Has-l'hin ,  utiquef  il  a  e'ie'  délivre,  le  h  septembre  dernier, 
le  cerlil  cat  de  sa  tleniande  d  un  dt  uxii  uie  brevet  de  perfi  ctionuf ment  et 
d'ailditioii  au  bn-vet  d'invention  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  3  décembre 
1839,  pour  des  inodiiications  apportées  dans  U  construction  des  roues  Li^'- 
draniiqucs  horixontalcs  dites  turbines, 

634<>  M.  Cailler t{AlJreiUChar!ts\  de  Londres,  représenté  b  Paris  par 
M.  Hédin,  demeurant  rue  Menilmontant,  n^  23 ,  auquel  il  a  été  délivré t  le 
k  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d  un  brevet  d'importation  et 
de  perfectionnement  de  dix  ans,  pour  nne  bande  de  laine  ou  de  cnn  dite 
hydraulique  on  èh'vateur  d'eau. 

53  5"  M.  Caste  {Jran-Pirrre) ,  denieuratit  &  Lîmoux ,  de'paitement  de 
l'Aude,  auquel  il  a  etè  di  livre,  le  à  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa 
demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  dix  ans,  pour  uu 
fanion  pour  les  draps. 

338*>  MM.  ikttidçHie  et  compagnie,  fabricants,  de  Saint-Quentin,  faÎMnt 
élection  de  domicile  à  Paris,  chez  M.  Pellet,  demeurant  rue  llauteville, 
n<*  S  1  ,  aii(]iiel  il  a  e'te  délivre,  le  4  septembre  dernier,  le  certificat  de  a% 
demande  d  un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans,  poi&r 
des  bordures  de  rideaux  en  colon  broclie  à  nne  ou  plusieurs  couleurs. 

537"  M.  Ducolè  [César-Aupistin]  ^  directeur  de  l'rtabli.ss» ment  de  tilalure  , 
demeurant  à  Louviers,  département  de  l'Eure,  auquel  il  u  cic  délivre  ,  le 

4  septembre  dernier»  le  certificat  de  sa  denande        kretet  f  invwiùojD^  de 
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dii  aif ,  pour  «b  perfcctioBneBieDt  aux  appareib  ou  machincfi  k  boudin 
cMbu,  et  rendant  tnaple  et  f&cife  leoi*  application  à  tontes  cipècet  de 
cvdci,aoit  bondinenses,  toit  ordinairet,  pour  le  cerdage  et  la  filature  dea 

blh''  MM.  Estique  {  Jt  nn-P-rrre) ,  menuisier,  et  Jacquemart  {Joseph^ 
Toussaint  ] ,  tourneur  sur  iim  taux  ,  denieurant  k  Ueinis,  departeiuent  de 
Uik/ct,  auxc|ucis  il  a  clé  l'éîivri ,  le  4  bc|>tembrt:  dernier,  ïe  certificat 
di fcar  demande  dNin  breret  de  perfectionnement  de  eiBi|  ans,  pour  une 
■Mbae  à  filer  en  gros  continu. 

M.  GUie  {Jetm'Màrte),  narchand  de  porcelaine,  demeurant  k 
Pàm,  me  du  Temple,  n°"  if9  et  fSt,  auquel  ii  a  etc'  délivré,  le  4  sep- 
tembre dernier,  le  certificat  dosa  denuinde  d'un  brevet  d'invention  et  de 
pcrfectîonnrnirnt  de  «  inq  ans,  pour  un  réflecteur  transparrnt  destiné  h 
ecUirer  les  numéros  de^  maisons,  et  un  sipiion  ventilatcui*  propre  à  «liu- 
in«r  le  feu. 

S40^  M.  Hu^onis  (Pierre),  avoué  k  la  cour  royale,  demeurant  rue 
GsoTÎM,  n»  s  ,  k  Bordeaux,  département  de  la  Gironde,  auquel  i!  a  été 
i^vrê,  le  4  septembre  dernier,  le  certifirat  de  sa  demande  d'un  breret 
rnuBlioo  de  cinq  ans,  pour  une  suite  d'appareils  en  terre  cuite  et  briquée, 
br^Ls  o«  Tcroisà  l  intérieur,  et  destinés,  i*  à  la  conduite  et  k  la  distribu* 
tion  in  eaux  en  gi'n»'raî  ou  h  leur  de'gorçcment  ;  2*>  aux  <\'oufs,  descentes 
rl  fradciis  de  l.iirines:  3"  :nix  aijutducs  nu  d.illes  dans  ia  terre,  dans  les 
epi?<-eurs  et  \e>  carrelage- ,  ainsi  qu'il  io\i<  riimluits  en  ^t'neral. 

541"  M.  LtCSsérè  (  Charles  )  ,  deunniraut  U  Paris,  me  Moiuniartre,  n"  84  , 
anqncl  il  a  été  délivré,  le  4  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande 
fvnbfcfct  jTinventîon  et  de  pcrrectîonneinent  de  dix  ans,  pour  un  encrier 
tfea  genre  nourean  qu*il  nomme  encrier  apothélique. 

34  2*»  M.  Loyer {B^itpoly te),  chirurgien  militaire,  demeurant  k  Paris, 
ciezlf.  ffigtmet,  rue  et  liôtel  LnfTitte,  n»  19  ,  anquel  il  a  été  délivré,  le 
4  feptembre  dernier,  le  certîlicat  de  sa  denïdndc  d'un  brevet  d'invention 
dequinze  ans  .  pour  un  moyen  d'u  iliser  les  matières  jeeale-.  lunnaines  ,  en 
1« dcVompoiant  <  n  vu^e  clos  par  fa  ci  aleur,  alin  de  fournir  à  i'nuiu^trie 
iu  chaiboQ  animal  des  seb  ammoniacaux  et  du  gaz  hvdrogène  carbone. 

S4>"  MM.  Lucas  { Michel^Vietor),  toumeur^mécanicien ,  et  Scofdel 
(Lamig'Ciaude' GwUiaume),  bijoutier,  demeurant  k  Paris,  rue  Saint- 
Martin,  n"  <SS»  auxquels  il  a  o'ic'  délivre,  le  4  septembre  dernier,  le 
certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  une 
pompe  applicable  à  toute  espèce  de  vases  contenant  des  liquides,  etnotam-* 
ni'Tit  d"-  encriers. 

5ii«  M.   Marion  [Claude-Axtuustin-Marius) ,  mareband  papetier,  de- 
BCTirant  ù  l'aris,  représente  par  M.  Perj.ipta ,  doniicdié  rue  de  Choiseu!  , 
^  i  la- y  auquel  il  a  M  délivré ,  le  4  septembre  demicr,  le  certificat  de 
«alfluande  onn  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans, 
|4»  lae  machine  propre  b  la  fabrication  du  papier  dentelle  et  suscep- 
*iHtlsntre»  applications. 

Jli»  M.  Martin  (  Emile  )^  cbîin'stc  manufacturier,  demeurant  à  Paris  , 
^fits  Marafs-Saîi'.t-Mariin ,  n"  2S,  auquel  il  a  e'te  délivre,  le  \  septembre 
à^^ier,  le  certificat  de  .«^a  demande  d'uu  brevet  d'invention  de  cincj  ans, 
Vi^lTXln  nouveau  système  d  emploi  de  la  bottiiic  au  ciiauflage  dei»  iourueaux 
k  Bachiaes  à  y^P^^  autres. 
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ôàQo  M.  Meuron  (  Constant  négociant,  Jernonrant  ù  Putcanx,  prêt 
P:iris,  «juai  Iloyai ,  chest  M.  Lacinnhe ,  auquel  il  u  tte  (ît'livre,  \v  h  sop- 
tcaibrr  ilcinicr,  le  cei  lificut  de  sa  tk-mandc  d'un  brc\  1 1  d  iiu cminii  de  dix 
ans,  puiir  une  machine  propre  à  cxiimiuer  toute  espèce  de  tisâus  cl  les 
ptier  d*ftprè»  le  système  ludtriqae. 

M.  àSiatUt  {GilHbert)^  cottelior,  âemcunnt  place  du  Plâtre, 
a«  9,  à  Lyon,  département  Ju  Rhône,  auquel  il  A  été  délivré,  le  4  fep- 
teinbre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  pei  fectioime- 
ment  et  d'Hdduion  au  brevet  d'iiiveiition  et  de  peifeciionncnient  de  cinq  aue 
quîi  a  pris,  le  G  avril  1839,  ;iour  un  rabot  régulateur,  avec  son  pince  , 
propre  u  la  falu  it  alioii  des  veîoi:rs. 

648°  M.  Monsqucl  [Jacijucs-Louis  )  /uoiio^vr^  demeurant  h  Cavaillnn  » 
département  de  Vaucluse,  uu^ufi  il  u  été  délivré.,  le  4  i>cpteinlire  der- 
nier» le  ceitificat  dc»a  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cintj  an> ,  pour 
un  volant  modératcor  h  force  ceutrifage  applicable  aux  toumebroches. 

649<>  M.  youalhicr(Louig'Paul-AugustC'Etienne)^  employé  à  la  mano^ 
facture  royale  de  Sèvres,  représente  ai  Paris  par  M.  Baquet,  me  Riche* 
lieu,  u"  1  ,  aucuiel  il  u  ete  délivre,  le  1  spj)tein!)re  dernier,  !e  certificat  tîe 
sa  deuiauiie  d'un  brevet  d'invention  de  cintj  au.s ,  pour  1  applie.ition  des 
ors  iiui£>irs  nu  pince. lu  au\  dccors  intérieurs  et  extérieurs  des  butimenta, 
meubles,  cadres  de  tableaux  et  autj'cs. 

6i0*  M.  Purry  (  JeoH'Bopiisie),  demeurant  k  Paris,  rue  Grauge-Bate- 
lière,  n9  9  •  auquel  il  a  été  délivré,  le  4  septembre  dernier,  le  certificat 
de  sa  demande  d*un  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  au  brevet 
J  jnveuiion  et  de  perfectionnement  de  quinze  ans  qu*il  a  pris,  le  18  mai 
précèdent,  pour  un  nouveau  JMe<  auismc  destine'  à  convertir  le  mouvement 
irculuire  en  mouvement  rectiligne  et  i  t'cr  vcrsâ ,  avec  des  vitesses  égales 
ou  inégales,  selon  l'appliiation  du  niou.enient. 

551"  MM.  PetfSsel  et  Jourdan,  demeurant  rue  de  la  Salle  ,  n*»  I4,  ù  Mar- 
seille, département  des  Boucbes-du-Kliûne ,  auxquels  il  a  ete'  délivre,  le 
4  septembre  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d*un  brevet  de  perfec* 
tionuement  et  d'addition  au  brevet  d'Invention  de  dix  ans  qu'ils  ont  pris , 
le  t6  mai  prc'cedeut,  pour  l'application  du  sirop  de  fécule  de  pomme  de 
terre,  afin  d'obtenir  une  amélioration  an  mfiinage  des  sucres  de  canne  ec 
de  betterave. 

558"  M.  Poitevin  [Prospcr-Cliarlcmaf^nc-Fclîcitc)  ,  bonnetier,  demeu- 
rant à  Paris,  rue  Richelieu,  n"  i  ,  auquel  il  a  et«'  d«-livre,  le  4  septembre 
dernier,  le  ceriifieat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfec- 
tionnement de  dix  ans,  ponrdes  boucles  sans  ardillons,  li  bascule  ,  à  simple 
et  double  pression,  cannelées  et  unies,  ii  gorge  simple  et  double,  et  pour 
être  établies  en  tous  les  métaux  et  sous  toutes  les  formes. 

553°  M.  Rmtkr{Alban-Jcatk'Baptiste'3iane)t  laboureur,  demeurant 
à  Liglct,  département  de  la  Vienne,  auquel  il  a  vU-  délivré,  le  4  septembre 
dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  pcrfcctîonrcnient  et 
d'additiuu  au  brevet  d'inveniiou  et  de  pcrfcctionneineni  de  cinq  ans  qu'il  a 
pris,  le  14  décembre  1839  ,  pour  uuc  charrue  loncliounant  dans  la  plus 
grande  quantité  de  sols  possible. 

55  40  M.  Régnier  (^Hut;urs),  négociant  b  Paris ,  représenté  par  IL  PcT* 
pigna,  domicilié  rue  de  dioiteul,  wfi  S  Ur,  auquel  il  a  été  déliTré,  le 
4  septembre  dernier ,  le  certificat  de  ta  denUiide  d^in  bmet  d*tnTeiîtioa 
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et  de  perfectionnement  de  lin  ans,  pour  «Dt  naebhit  profvek  Uw^ 


er  et  frotter  îa  bougie. 

M.  Rmaud  {  P.rrre)  ^  tailîcur,  Jemenrant  à  Tonnerre,  fît  parte- 
neai  de  f  Vonr.e  ,  auquel  il  a  etr'  dt  iivrt-,  ï<  4  scptrînbre  demie»  ,  le  rrr- 
tficit  de  «a  demande  d'un  brevet  d'invention  cî«*  eint]  ans,  pour  un  /  o- 
l^cTOfiputeur  ou  fer  à  rainer  d'un  seul  coup  la  toiaiitc  6oit  d'un  co'lct , 
ttitirn  parraent,  soit  d*an  rerert. 

(MF  M.  RickéBrd  (Féitx),  opticien-mécaBicicii,  demearaat  me  Mer- 
dèc«,     41  ,  à  Ljon  ,  d<fpartement  àn  Bbdne»  aa4|aelil  a  été  ûéiirvé^ 
!t  4  «^tembre  âernîert  le  certiScat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invcn» 
tion  de  dix  «BS,  pour  «De  machine  à  brocher  les  étoffea  de  aoie,  laine 
efcotor.  en  nombre  Je ou  couleurs  iodeicrminéct,  soiTaat  les  diamctree 
de  rond^'lles  compo>ant  ie  clK-min. 

557»  M.  Ricftardson  [  Francis)  ^  de  Londres,  rcprrsente  k  Paris  par 
M.  Truffaut  ,  ucmcuranl  rue  Favart,  n»  8,  au(^uel  il  a  etc  délivre,  le 
4  septembre  dernier,  le  certificat  de  la  demande  d'im  brevet  d'imporia- 
tiao  de  dis  ans,  pour  de  oonveauz  procédi-t  de  coostmctioii  deyoitiiref 


Mt^M.  Robin  {l'ictorJean-Marim)  ^  in «^en leur  civil  b  Colmar,  d<?parfe- 
du  Haat-Rhîo,  auquel  il  a  ëte'  de'Iivre,  le  ^  septembre  dernier,  le 
rertificmt  de  sa  demande  d'un  troisième  breve  t  de  pei  l'cctîonneintMit  et 
«TaJJiî/.^n  au  brevet  d'invention  de  qu-.nze  ans  qu'il  a  pris,  ie  18  aviil 
l*JS,  pour  consumer,  dans  les  appareils  char.fl'r's  des  foiirr?,  lo  gaz  retire 
non  bàùlc  et  non  de'compose  des  gueulards  des  hauis-iourneaux,  aptes 
Twoir  transporté  à  distance  jusque  dans  ces  appareils ,  au  moyen  de  con- 
dûts  fermes. 

259*  MM.  Asditr  (v^alome),  borloger,  et  TJkuiltier  (Jean-Clamde)^ 

mgrmi  daifa/re^  à  Paris,  rue  Chariot,  n"  19  ,  anxq^iels  il  a  été  délivnf,  le 
4  septembre  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d*un  brevet  d'inven- 
tion de  cinq  nç,  ponr  la  fabrication  d'nn  nouveau  savon,  et  d*immenset 
ëconor:iip>  aj. pîicabït  s  h  tîntes  îes  matières  saponilîc'es. 

iCO"  Nî.  Fi'St'fz  [  Louis],  «'rFcvre  ,  demeurant  k  Montauban  ,  di'parte- 
meot  de  Tain-(  t  Garonne ,  auquel  il  a  litc  délivre,  le  4  septembre  dernier , 
le  certificat  de  sa  demande  d*on  deuxième  brevet  de  perfectionnement  et 
d*addtiioB  au  brevet  d'invention  de  dix  ans  qn*il  a  pris,  le  7  juin  1839 , 
ponr  nne  lampe  mécanique. 

MM.  Sal/ard  (Biaise)  et  Saladm  {Josrp/t)^  pharmaciens,  dcmcn* 
rar  t  à  Moulins,  département  de  rAliier,  auxquels  il  a  été  dc'iivrc,  le  4  sep- 
li  m'jr»-  dernier,  le  certificat  de  leur  deéiiande  d  un  brevet  d'invention  de 
cmq  ans,  pour  des  principes,  movcns  et  pi  ucedcs  propres  ii  vieillir  les 

t'o'i.  Il  leur  procurer  une  conservation  plus  grande  et  une  clarification  plus 

f-riaiic. 

M.  Sicardo  (JFrançoù-Georgcs) ^  capitaine  maria,  demeurant  place 
drTivaas,  n*  i,  à  Mancille,  d^artement  des  Bonches-di»>RhAmF,  auquel 
i  a  éito'  iéGfré^  fe  4  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d*an 
^Rvridt  periedîoiiiieinent  et  d'addition  an  brevet  ^Invention  de  quînxe 
<piif  a  pris ,  fe  1*^  mars  1 839 ,  pour  une  niachioe  rotative  propre  à  Tap-* 
J^^^oi  du  eçnlème  d  '  l  otatiou  à  l'emploi  de  îa  force  motrice  de  ta  vapeur. 
^^f*  il.  Tardy  (Joseph  ),  de  Dijon,  représente  a  Paris  par  M.  Godfrin, 
fjfgf  IH^  1^  Satoîc,  n**  6,  auquel  il  a  étc^  délivre',  ic  4  septembre 

IJP  Série,  7 
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dernirr.  îe  certificat  cîc  sa  demande  d'iiu  sixième  brevet  de  perfectionnement 
ctdatldiiîon  au  brevet  d'inveniinn  de  <jiunzc  ans  (j^  il  a  pris,  ïc  12  ifiai 
1838,  pour  un  nouveau  procède  propre  it  lu  faliricotioi)  dc^  (onqeai}x. 

5G4<*  Al.  TH^^/C^ii/oiittf),  mdcfiiiicicnt  4c  Snint  Quentin ,  repr^sciitô  ^ 
P^ri^  par  M*  Perpi\^rn0,  4^mcui'ant  rue  Choîseol,  t  fer,  a^i^u^l  il  ^  éif 
délivre ,  le  4  septembre  dernier,  le  certificM  4e  «a  4f  Df^i^f I 

perfectionnement  et  d'addition  uu  breret  per(«c|i«niiçinç9|  df  iix  |u« 
qu*il  «  pris,  le  1|9  fe'vrier  prciuidepl,  pont  line  nouTeile  nifsurç  métri^^ 
portative. 

SGà"  Barrai  {Antoine),  fabricant  de  para|)Iuies,  ^lemeurant  à  (*arîs, 
Çaleiie  \'ivieuiie,  il,  aii(|Uil  ii  a  «te'  Jelivie,  le  9  .-epîeujbre  i|t'rniçr,  fç 
certificat  de  sa  demande  d  un  brevet  de  per.cc(ionQe(neui  ç(  d'^4^it>.P0 
^revct  d*iaveniinn  et  dç  perrcctioiuncment  4e  cip^  ans  (^u'H  if  di  v>  »  le  viart 
)9S9,  ppnr  un  contant  nonveau,  solidf  t  fort  comtnoje,  ^^'nt  le  sjsiènif 
permet  d*e'vitcr  {es  eniaillcs  snr  tef  canner  de  parapfuiç,  et  quj|  non^iiie 
çou/ant  Barrai,  Un  double  coulant  à  ressort  interme'^Uirc. 

306*  M.  Uiirratte  {JoscpIt^AuguStin),  limonadier,  demeurant  à  l-on^-!ç- 
S.iulnicr,  département  du  Jura,  aiujm  I  i!  acte  delvre,  îe  ^  sepleiubre 
dt  rnier,  le  ccriificat  de  sa  demande  tl  un  brevet  d  invrir, lui;  de  cinq  a!i>, 
pour  un  It.illon,  une  nacelle,  et  pour  le>^  moyen:»  de  les  ilif  ifjer  dans  \vi  aiis. 

667?  M.  iiaud  de  Sainl-Mtiuricc  {Claude),  médecin  ,  dein,  uiaiit  îi  Pa.n», 
me  des  Fiflcs-du-CalTaire,  6*  e(  rue  Deauregard,  n"  G  ,  aui|iicl  il  a  ct<| 
delîvrd,  !c  9  septembre  dernier»  le  certificat  «le  sa  demande  d*uii  brcfei 
d'inventioii  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans ,  p9«r  des  appareils  dit» 
appareils  Baud  tiirx  baipiièr es  aumm'os ,  en  tissu  imperméable,  pro|)rc<)  ^ 
preadre  toute  espèce  de  bains  Tolaiiie*  flttid<n  on  soUdesi  ii(-reii(êuil  et 
appareil  à  feu  .«ervant  à  ces  m'mes  bain.*:. 

r»n8<»  M.  Jhîct  {Jcan-Ciaudc).  fib.-rcant  d'orfi  \ rerle  pki(^Uce,  icprtscntt; 
il  î\iii>  j<ur  M.  lici/nard,  deiuenrant  ru*'  l>li  uc,  n"  i8,  am^ucl  il  a  eie 
dcliv.c,  le  U  septembre  dernier,  le  cenil.cat  de  sa  demande  d'un  brçv^^ 
d'invoRlton  de  ctna  ans,  pour  des  perfeçtionncntcnts  duos  les  app^ifC^l* 
portatif:»  propres  k  la  fabrication  des  liquides  gazeux. 

^fi9<*  M.  Coi/as  {jicAiiie)t  me'coniciee ,  deqie^rant  ^  ^ar|f,  meNo^re.- 
Daoïe-des-Cbamps,  n*  f  fr  ùis ,  auquel  il  a  ete  délivra,  le  9  ieptembre  àfit^ 
nier,  le  certificat  de  sa  demande  d*un  deuxième  brevet  de  perfectionnefoe;)! 
et  d'addition  au  brevet  d'invention  d«  <|uinze  on.-*  «ju'il  a  p»"is,  le  î2  mars 
183",  pour  des  appareils  et  procèdes  propres  ii  fa  reproduction  mécani(|UeL 
de  fonte  cpt  (  e  de  sculpture  sur  quebjtje  uiafière  que  ce  soit. 

ôTO*^  M.  Covihes  {C/iar/cs-Pierrc-Mat/iteu),  ingénieur  «n  cbcf  des  minc-S 
demeurant  à  PuriS,  rue  de  Vaugirard,  23,  ancjuel  iji  a  c'tç  dcliviv,  i:e. 
9  {septembre  dernîei*,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  deuxième  breyct  4%. 
perfectrontiemrnt  cl  d'addition  an  brevet  d*iaven(ion  et  de  perfecitoii^wenC 
de  quinze  ans  qu*il  a  pris,  ie  2  4  août  183S.  yonr  une  maoliine  umverselje 
forces  oentriies,  propre  à  deplat  u-  b  s  i'r^nidée  rt  ira.  fijjuûlies  a^rileri^s»  ^ 
icnr  imprimer  des  virrs^es  dans  de^  dii'eciions  quclcon(j.ttee,  et  a|lSli  k  ttli" 
iiiier  la  !orce  m'^n  ire  de  l'eau  et  de  r.iii-  en  mouvement. 

M.  Consfanl  [Jean  liavti>te-Josepîi),  graveur,  demeurant  iraleri^ 
Iîorje'ai>e,  n**^  U,  1  1  et  1.1,  ii  Bordeaux,  ilep.iriciiicni  d*,'  la  (iirondc,  .uiquef 
i|  acte  deli\jH',  le  0  septembre  dernier,  le  ee.itificit  de  sa  dcnwnde  4uiji\ 
troisième  brevet  de  perfectionnement  et  d*âddition  au  Brevet  d'invention  dé 
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il  tu  qull  a  pris.  le  30  août  1839«  pour  un  fystème  d^etiitiiz  &f&^  | 
Mà  roues,  applicable  à  toute  espèce  de  Toitoret ,  ^Q*il  nomme  système 

Ceastant. 

iT^"  MM.  Dupont  {Paul  ci  Atipis'r),  imprimeurs,  demeurant  à  Paris, 
m  Grenelle -Siiint-llonorii.  ii"  3  3  ,  auxquels  il  a  etc  délivre,  le  9  sepCfmbr? 
AtTTjicr,  le  certitit  iit  de  leur  demande  d'un  brevel  de  perfectionnement  et 
l«iddtuon  au  brevet  diuventiua  de  quinze  ans  qu'ils  ont  pris,  le  2  3  fle- 
cabre  1839 ,  pour  un  nouveiu  procédé  de  réimpressioa  «pi^ils  nomment 

173^  M.  Ferry  {Jean-Ifieolas),  mëcanieieu,  demeurant  k  t^aris,  ruf 

Slioi-Marttn,  977,  auquel  if  a  t-te  délivré,  le  9  septembre  jernîer,  If 
certiiicat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d^uddition 

hrrvef  d'inventio  n  et  de  perfeoîionnenient  de  dix  ans  qu'il  a  pris,  le  t  5  fë- 
>ritr  pri-ccdent ,  pour  un  nouveau  .sn\« tome  de  fabrication  de  couTerts  09 

en  argent,  en  «louMe,  en  plaque',  vie. 

i:  M.  Groj^roif-Fèret  {^Jean-Claude)  ^  négociant,  demeurant  ù  Beau- 
nis,  département  de  fOise,  auquel  il  a  éié  délivré,  le  9  septembre  4ernier, 
k certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d*inTention  de  cinq  ans,  panr  b  vise 
a  teintare  des  boutons  à  quatre  troos  en  os  et  en  hippopotame. 

s:  30  M.  Gre»9tier{^Lomê),  imprimeur  liiliogrspbe,  demeurant  place  de 
b Comédie,  n**  4,à  Lyon,  drpartemetit  du  Rhône,  auquel  ii  a  e'të  délivrOt 
bSfptembre  dernier,  le  crrrincat  de  sa  domaïuîe  d'un  brevet  de  perfec- 
^KaeoK  nt  et  d  addition  au  brevet  d  inventiot»  de  dix  ans  qu'il  a  pris,  le 
u  MI  pi  eced«?nt ,  pour  une  presse  litliogi  ap}iif|ue  accélérée,  pouvant  s'ap- 
p^wtr  4  la  taille-douce  et  uc  necessitaui  à  l'imprimeur  qu'un  seui  mon- 
Tcaot 

i7f*  M.  Jonoux  {Jeott'Baptistè'Giiherty,  contre-maitre  en  filature» 
itmemtt  h  Reims,  departemORt  de  la  Marne,  auquel  il  a  dtd  délivré,  le 
•  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  d^ 

cta^  iu>,  pour  une  carde  filense  a  broches  continues. 

M.  Jossetin  (Jcan-Ju/ieîj^^  mécanicien,  fabricant  de  coraets  ,  de- 
aecrant  a  Fans,  rue  du  Ponceau  ,  n  '  .?  ,  auquel  il  a  (Me  délivre,  le  9  sep- 
'ewbre  dcrnitr,  le  certiiicatde  sa  ileni.iiuie  li  un  cinquième  brevet  de  perfcc- 
Conîjcment  cî  d'addition  au  brevet  d'invention  et  de  perlVctionnemcnt  de 
ônqan.^  qu'il  <«  pris,  le  t4  avril  IB38,  pour  dcscorsets  mécaniques  également 
opijcables  à  l'hygiène  et  b  i  orthopédie. 

S79«  M.  Josseiin  {Jean- Julien) ,  mécanicien,  fabricant  de  corsets*  de- 
nearaol  à  P.iri«i,  rue  du  Ponceau,  n"  2,  auquel  il  a  été  délivré,  le  9  sep- 
taakre  dertiier,  le  certificat  de  sa  demamle  d'un  sixième  brevet  de  pcrfec- 
^oement  et  d'ad  îition  au  brcv;  t  (i  inveniion  et  de  perfeciionuenient  de 
'jq  ati<:  c}liM  a  pn>,  le  l  :  avi  1  1838,  pour  dcs  COrSCtS  mécauiqucs 
'jsîenient   ;ipj»l.<-.)ble>  à  l'iiygieiie  el  à  l  oi  ihopedic. 

-Tj"  M.  jLuhouliau  {PhiliLeit'Euiitfne)^  cinnuste,  demeurant  ii  Paris ^ 
>  du  F.«^bourg -Saint-Denis,  n**  89 ,  auquel  U  a      délivré, le  9  septembre 
^«lerv  le  certiHcat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectio'inement  et 
*^'fioo  au  brevet  d*învention  de  dix  an»  qu'il  a  pris,  le  3i  soAt  précédent, 
F^ée&  «pi»ar<.*:Ià  et  procédés  propres  ù  la  iabra-aiion  du  papier  en  retitH 

i|,o  >1.>L  Laedctivli  peic  et  fils  et  Maliat,  représentes  à  Pans  par 
^  i^tt-pii^na ,  demeurit'.l  rue  de  Cboiseul.n  -i  Ici,  auxquels  il  a  ele' délivre, 
-'sepi«:mbre  dernier,  le  ccruiictitdc  leur  demande  d'un  brevet  de  perfcc- 
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tloQnemenÇet  d'addition  m.  brevet  d*lnTetitioii  et  de  perfectionnemeDt  de 
Quinze  aiif^qu*îl  a  pris,  le  14  août  prccédent,  pour  un  nouTean  calibre  de 
montre  à  foue  de  rencontre,  qui  donne  la  racilit«fde  faire  dea  montres  plates 

à  haute  verge. 

581"  M.  JLam/jcrt  {Xt'colas  Jose/>/t] ,  nlafonnoiir,  à  Reims,  dt'pai  trnicnt 
de  la  Marne,  inupicl  tl  a  rte  délivre,  le  y  j)iemljre  demi'T,  le  cenifaut  de 
sa  deinuiide  d'un  Itrevct  d invention  de  (-in(|  uns,  |>our  un  fusil  ù  percussion 
propre  A  lircr  plusieurs  coups  dans  un  seul  canon. 

68t^  M.  Loubereau  {Joseph),  inge'nienr  civil,  demeurant  à  Paris,  me 
Chaptal,  Tfizhis,  anqnel  ii  a«fte'dëiivn!,Ie  9  septembre  dernier,  le  certificat 
de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  nn  ventitateiar 
propre  h  extraire  i'eau  de  quatre  pièces  de  draps  à  la  fois,  on  de  font  antre 
pareil  voînnie  de  laine  ou  de  colon. 

5  8  3«  M.  Lau'ford  Avhland ,  repre'senle  à  Paris  par  M.  Tmffaut ,  de- 
meurant rue  Favart ,  n'^  8,  auquel  il  u  ete'  délivre,  le  9  septembre  dernier,  le 
certiticut  de  su  dcniaade  d'un  brevet  d'importation  de  dix  uns,  pour  lu  pré- 
paration d'un  alliage  métallique  applicable  à  la  construction  des  tubes  ou 
tuyaux  et  k  d'autres  usages. 

584<>  M.  LoriHeux'Viward  {René' Auguste)  ^  artiste,  demeurant  à  Paris , 
rue  duCimctîère-Saint-Andrc,  u^  1  ^  ,  auquel  il  a  e'té  délivre,  le  9  septembre 
dernier,  le  ccrtificaî  desademande  d  un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,ponr 
la  'ontc  de  Icltres  tvj  ojrraphicjues  clu  hi'es  do  pauelic  u  droite. 

ri«:i"  Manvcaux  [l'i ancois-Julcs  )  y  manufaelurier,  demeurant  à  Paris, 
qnai  Napoléon,  n"  27,  auquel  il  a  été  délivié,  le  9  septembre  dernier,  le 
certificat  de  sa  demande  duj)  brevet  de  pcrfcciionnement  et  d'addition  au 
brevet  d'invention  de  dix  ans  qu'il  a  pris,  le  7  juillet  1838,  pour  un  bidon 
en  cuir  tanné  imperme'ablc. 

6 8 G*  M.  Martin  (^mtVe) ,  chimiste  manufacturier,  demeurant  à  Paris,  me 
des  Marais-Saint-Martin,  23,  auquel  :i  a  été  délivré,  le  0  septembre 
dernier,  le  rei  tificat  de  su  demande  d'un  deuxième  brevet  de  perfectionne- 
ment et  d'addition  au  brevet  d  inveuîîon  d<-  dix  ans  qu'il  a  pris",  le  20  sep- 
tembre 1  837,  pour  de  nouveaux  moyens  d'extraction  et  d'emploi  de  gluieot 
dans  les  ai  Is. 

58  7"  M.  JJariiH  [François-Èzéchiel)^  fabricant  de  cbaux  hydraulique, 
demeurant  k  Besançon,  dcpnrlcroent  dn  Ooubs,  auquel  il  a  ete  délivré,  le 

0  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de 
cinq  ans,  pour  des  principes,  procédés  et  appareils  propres  h  la  fabrication 
psr  percussion  des»  briques,  tuiles,  carreaux  et  autres  objets  de  moulage  en 
terre  et  autres  nuitières. 

588°  .M.  !e  iiuron  Mercier,  manufacturier,  demeurant  à  Alcnçon,  de'- 
yarteinent  de  l  Orne,  auquel  il  a  clé  délivré,  le  o  septembre  dernier,  le 
fertiiieat  de  si  demande   d'un  br(>vel  de  pet icetinnnement  de  dix  ans, 

1  our  un  système  de  fubiicatiou  de  la  dentelle  connue  sous  le  nom  dcji/om/ 
d'A/eneon. 

580«  M.  Mûller  {Guillaume-Marie)^  demeurant  à  Brest,  département 
dn  Finistère,  auquel  il  a  été  délivré,  le  9  septembre  dernier,  le  certificat  de 
sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  quinte  ans,  pour  un  ridage  à  cbaîne 

(ans  fin  et  pignon  régulateur. 

590°  M.  Parquin  {Théodore) y  ^i\\nic^nX  deplarpié,  représenté  à  Paris 
par  M.  Perpigna,  rue  dcChoiseul,  n^  s  ter,  auquel  ii  a  été  délivré,  le 
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9  septembre  dernier,  îe  certificat  da  sn  dcmaïuîc  d'un  brevet  d'invention  et 
If  jimeccionneiiient  d«  cîoq  «ns,  pour  un  système  perfecUonnë  propre  k  la 
fabrictiion  d'âne  nonveile  Taiiselle  dite  vaisseiie  Parquin» 

S9t*  M.  Pastet  {Jem^Antomt)^  apprétear  d'étoffes  k  MontpelHer,  re- 
prcscRtc  k  Paris  par  M.  /7oti^e, demeurant  ri!cHîch«»r,  2  7,  auquel  i!  a  e'ie 
délim,  ie  •  septemtire  dernier,  le  certificit  de  .«a  demande  d'an  brevet  d« 
pfrferf!oone!iîeiit  et  d'addit'on  nu  Firevct  d'invffition  dr  d\\  nns  qu'il  a  pris, 
If  M  dr'cemîire  i  830  ,  pour  un  papier  c  trlon  fiihrfqiir'  s  ins  lin  et,  selon  Ie« 
ariiclfs.plus  ou  moins  ep;ns ,  soit  Ii*se .  satine  ou  lustre  ii  ^!uee,rt  propic 
atu apprêts  et  d<  cdUà>age  de  toutes  sortes  d'étoffes,  et  pour  uue  uiacliiuc  dite 
tffréteuse,  destinée  k  cet  luage. 

S9t«  M.  Quinet  {Alexûmlré),  lithographe,  demeurant  k  Parii,  me  du 
Coq-Sabt-Hoiioté»  auquel  il  a  été  délhrré,  le  9  septembre  dernier,  le 
ccjtificat  de  m  demande  d*un  brevet  disvention  de  quinze  ana,  pour  Tim- 
prp«siou Upographiquc  de  la  musique, avec  lignes,  notes,  lettres^,  paroTes  et 
îipirs  de  musique,  par  des  moyens  qui  amélioreront  cette  branche  d'induatrie 
et  en  dimmi-ieront  les  frais. 

i93"  M.  Hohcrt  ' Joseph-Aferandre^^  demeurant  à  Paris,  rue  Poissonnière, 
II,  auquel  li  a  été  délivre,  ie  9  septembre  dernier,  k>  cerliûcai  de  sa 
denaale  dTvn  siitème  breret  de  perfeettonnement  H  d'addition  au  brevet 
d'jovcaiiee  de  quinte  ans  qull  a  pris,  le  94  avril  1635,  pour  une  lampe 
à  noufctte  combinaison,  construite  sur  le  prine'pe  de  la  fontaine  de 
Héron. 

59J«  M.  Roc  h  rr  [Louis- Adolphe)  ,  decoupeur,  demeurant  k  Paris  ,  rue 
Ch.ipon  ,  n°  12,  auquel  il  a  e'ié  di'livré.  !  •  0  septembre  dernier,  le  certificat 
de  sa  demande  d'un  brevet  d'invcution  de  cinq  uns,  pour  un  bouton  sans  cou- 
ture dit  bouton  Hocher, 

69i*  MM.  /Vr^iV/eifx  frères,  constructeurs  de  macbinesk  vapeur,  demen- 
mot  à  Hive-de-Gier,  département  de  la  Loire,  auxquels  il  a  été  délivré,  le 
9  septembre  drmier ,  le  certificat  de  leur  demande  d*un  brevet  de  perfection- 
nement et  d^addiiion  an  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu'ils  ont  pi  is,  le 
ts  |aia  précède  m,  pour  un  nouveau  ^stème  de  bntcan  h  vapeur,  spéciale- 
m  >nt  empfoyé  k  !a  remonte  dcs  voysgenrs  et  des  marchandises  sur  les  fleuves, 
rivKTts  et  canaux. 

ôDC**  M.  Ant'.i'nr  (  nticrinr^ ,  d-nieui  aiit  ii  Nïctz.,  drpnrienunt  de  îa  Mo- 
sei.'e,  auquel  il  a  été  délivré,  le  12  septembre  dernier,  fc  ceriificat  de  sa 
demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  un  appsrell  destiné  à 
remplacer  Pnsage  dn  plomb  et  des  chaînettes  dans  le  nettoyage  des  bouteilles 
et  cmchens,  et  obtenir  une  économie  de  temps  et  une  perfection  dans  le 
lavage. 

M.  ArmingÊmd  [Jean-Pierre),  fabricant  de  draps,  demeurant  k 
8aint-Pon«,  dépatTcment  de  l  llérauft,  auquel  il  a  été  délivré,  le  19  sep- 
t'tibre  dcrfiicr,  le  ceriificat  de  m  demande  d  un  brevet  de  |  er  fee(i')nne- 
»fai  et  «l'addiiion  an  f>revet  trinveatinn  di- dix  ans  qu'il  a  prîs  ,  le  '23  juillet 
prtccdcnt,  pour  nne  uiuciiinc  propre  a  laver  les  Iniue^  et  uaucs  uiaiicres 
Hunentcnsrs. 

Mt*  MM.  BaloiUe  (Pierre^Athantue),  fabricant  d'indiennes,  rue 
Faiiendle,  n*  60/  k  Roue»,  département  de  la  Seine- Inférieure ,  et 
Dénigme^lAimis),  fabricant  d'indiennes,  k  Déville-lès  Rouen,  inàme  dépar- 
teaeBty  aasqneis  il  n  été  déihrrét  ie  19  septembre  dernier»  le  certificat  de 
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Jtnr  demande  dun  brevet  d'importation  de  cinq  nns,  pour  une  petite  machin^ 

propre  h  imprimer  les  borttures  «les  cravate»  ei  foiilanis. 

59  M.  lîcrnitai  dt  \  M aximiiicn-Josejiti  )  ,  docte  ur  en  rin'df  rine  ,  ('tmni- 
rant  k  i'aris,  rue  Croix  i!fs  Pciii.-Cli.imps,  li"  2*2,  lioiel  du  Rliiii,  anqu»'!  il 
fi  Clé  délivré,  le  |2  .-ej)tciiibre  dcinicr,  le  cirtitîciU  de  sa  deinaiidc  d'un 
brevet  d*iovriiiion  de  quinie  ans»  pour  on  moyen  de  travailler  et  d*utîliser  la 
betteraTe,  afin  d'en  retirer  dîvm  produitis. 

éoo*  M.  Boiiié  (Augustt'Oidier)^  mifcanicien,  demeurant  k  Parla,  rue 
(VAsàas,  S,  auquel  il  a  été  délivre,  le  IS  sepiembre  dernier,  !e  cmificat 
dasa  demande  d  ùu  brevet  de  perreciionncmentci  d'additiou  au  brevet  dïo- 
vcMiinn  de  cinq  ans  qu*i!  a  pri.-î ,  le  i'2  njii  pn'ct  dt  iit,  pour  une  niérîinifjUf» 
an  moyen  de  laquelle  on  lail  ouvrir  la  chai  ie,  clans  les  méticis  à  tisser,  pro- 
gressivement et  <n  forme  d'évcnt.iil,  ce  qui  donne  la  po-î-ibilitr  de  rabattre 
eu  niante  temps  qu'on  lève,  ce  qui  évite  la  rupiur  ■  des  fils  de  chaiiie. 

6Q10  M,  Jiûnneifiaile-BcuvtTon  {A/phunsc) ,  iK  ^^ociant,  demeurant  rue 
du  Château-Trompette,  k  Bordeaux,  département  de  la  Gironde,  att(|Del  il 
4  été  délivré,  le  it  acptembre  dernier,  le  eeriîficat  de  sa  demande  d*un 
brevet  d'invention,  d'importation  et  de  perfectionnement  de  dix  ana ,  pour  des 
procèdes  de  carboni5ation  de  toutes  les  vases  de  rivière. 

GOî"  MM.  Uriinet  et  Briiiandin  ,  fabriranfs,  demenrant  a  Parî*;,  nie  des 
Gravilliers,  n°  21,  auxquels  il  a  été  dt'livrc,  le  12  septembre  dernier,  le 
certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  une 
nouvelle  seriure. 

9030  MM.  Brunei  frère  et  sœur  {François-Benjamin  et  Arthémise), 
fe^iréteiitéf  à  Paris  par  M.  Brunei  père,  demeurant  ches  M.  Bardon, 
banquier,  boulevard  Bonne^NouvelIe,      16,  auxquels  il  a  été  délivré,  le 

11  septembre  dernier ,  le  certificat  de  leur  d>  inaiide  d'un  brevet  d*invent>oti 
de  quinze  ans,  pour  une  nouvelle  machine  k  battre  les  grains,  intitulée 

hattnir  mécanique  à  fléaux  rotatifs. 

eo/jo  M.  Ihirin,  pharmacien,  demenrant  ii  Clerniont-Ft-rrand ,  départe- 
ment du  Puy-de-Dôme,  auquel  il  a  v\é  ilc'livre',  le  l  2  septen^bro  dernier,  le 
certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invent<on  de  cinq  uns,  pour  un  liuu- 
veau  produit  d'économie  domestique  qu'il  uomme  café  mert ,  et  pour  les 
Énoyens  et  appareils  servant  à  sa  confection. 

•o»«  IIM.  Castro  {Phiiippe-Ferdinamd)  et  de  Salazar  {Eloi) ,  demeu* 
rant  à  Paris,  rue  Basse-du-Rcmpart,  n^  41,  auxquels  il  a  été  délivré,  le 
i  f  septembre  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'invention 
de  cinq  ans,  pour  de  nouvelles  briques  propres  ii  faire  de-;  constructions, 
sans  autre  liaison  que  celle  qui  résulte  de  la  combinaison  de  leurs  formes, 

606*»  M.  Collât  [Pierre]  ,  demeurant  a  Paris,  rue  du  Colysce ,       l  9  , 

S hamps-EIjsees, auquel  il  a  été  délivré,  le  12  septembre  dernier,  le  certificat 
C  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  le  transport  dee 
bains  h  domicile. 

%oi^  lilSf.  Cou9er$  et  Boudsoi,  ingénieurs  civils,  demenrant  k  Besan^oD, 

département  du  Doubs,  auxquels  il  a  été  délivré,  le  il  septembre  dernier  , 
te  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'invention  de  quinze  ans ,  pour  UM 

système  particulier  de  construction  applic.ible  au\  turbines  en  général. 

eod"  MM.  Dan'ieu  ,  C ainn/  et  Durand,  ilemeurant  à  Gangcs,  départ'  - 
nient  de  l'Hérault,  auxijut  Is  il  a  éié  délivré,  le  12  septembre  dernier,  le  cr- 
tiiicat  de  leur  demande  d'un  second  brevet  de  |>erfcctionnemeut  et  d'addition 
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u  bm'et  d'invention  de  dix  aus  qu'ils  ont  pris ,  le  îo  féTricr  1836,  pour  des 
l|pàréits  propres  à  ^idnATer  \fê  docotis,  p«r  remploi  de  là  cbileur  tèehe  am 
teA  BU,  iàns  coarlr  le  ristaue  cl>n  briller  le  brin. 

«»|*  M.  tyetagraû^C'ÏSUér  (  PdiH-Gm'Ifaumr  Vrhain),  âcputé  de  la  Mar- 
itod^te,  UfiMit  élection  de  domicile  à  Puns  ,  chez  M.  Saint-Léger,  demeu» 
T»tii  rue  Grange- Baîrlirre ,  n**  il,  aiiqi;cl  ii  a  t'tc  délivre  ,  le  12  soptombrè 
d^T  tVr.  !c  crrtifirat  do  ça  drin  .iul^  d'un  l)rovrt  lî'invMitîon  et  di-  pctTec- 
ii<JT:Cfnrnt  de  ciim   ans.   pour  l  «»j>l>  K  iilït'ij  d<  â  feuilles  et  des  enveloppes 

Sossirrfs  liu  banaiiicr  u  l  obîention,  i*'  d  une  llfasse  susceptible  d'éire  5ut)S- 
bftaTfc  aYauiagc  au  cbiliivrê  étAtl  lin,  pour  lu  confection  des  cordases, 
iâhrs  H  tiimit  divers;  H  f*  dHitie  iubstance  piopre  k  remplacer  le  cbiffon 
poar  U  conifction  des  papiers  ée  tbilteft  qualités. 

IlO*  M.  Ùo^ns  {Françoii'Amlrt'- Antoine),  Cùnducleur  des  ponIS  et 
tl)aa*5ée!5,  deroeumni  à  Parl5,  rue  Jacob,  n**  i  ^ ,  auquel  il  a  ele  délivre»  lè 
lî  «f'ptembre  tloTiiirr,  !e  eerfîfie.it  de  s.i  (!etn  iiulr  d'un  brevet  de  perfeetîon- 
nf meni  et  d'ad iiiiion  au  brevet  d"invenii<in  de  (juin/e  ans  qu'il  a  pris,  le 
il  jlii'n  préee\U'nt  ,  pour  un  nouveau  systt'uie  a'apj>licatiuxi  mccaulquc  de 
V4Ctio&  de  i  h'imnie,  ait  système  doenissien. 

iii*  1). />uiol  {^i^rûncoiS'AuguSte'Afnùmi),  marchand  d^ornements ,  dc- 
ahvantl  Domfront,  dépArtMnm  dè  rOrbe,  auauci  II  t  été  délivré,  !e 
Il  se^tnab^è  «leraièr ,  le  certificat  de  sa  demcnde  d  un  Brevei  de  periection- 
fleaMUet^Taddition  an  brevet  d'înTentîon  et  de  perfectlonnemetit  de  cinq 
àni  qa'it  a  ^rl«,  ie  3 1  août  prec<fdent,  pour  an  nouveau  procédé  propre  à  faire 
ytuS'i-ur*i  pièces  de  ti^^us  à  la  fois  dans  !e  nn'nie  nu^tirr. 

•  t*-''         fTiu  iVYûrr/  (  Aj  mand),  serrurier,  et  Gallois  {Charîe.<-Kdunar(t)^ 
quiacai'Uer .  «kiueurani   tous  deux  h  Meiun  ,   représentes  a   P.iris,  par 
M.  Enirhon,  domicilie  rue  Crcuctat,  n"  2  6  ,  au.\qncls  il  a  cte  délivré.  le 
f î  septembré  i^emler,  le  certifictt  de  ftiir  demande  d*aft  Brevet  d*inventioB 
ée  cinq  âBty  pour  Uuè  flaUvetie  ierf  are. 

•19*  II.  FoiUùilit  (Pierre-Lucien),  roéctnicleD,  detnearant b Cbartrei , 
département  dTîure-et-Loîr,  auquel  i!  a  e'ié  de'lfvrt*,  le  !  2  septembre  dernier, 
h  cerijficat  de  m  demande  d'un  brevet  d'invention  de  dix  atis,  pour  une 
roue  hvdraîîîinae  Ijot  îzonti'.ie  j^rennnt  l'eau  en  de.««tts  par  plusieurs  vannes. 

614°  MM.  fJandiUot  frères  (^{Rinj,  représente-;  h  l*.it  ispar  M.  Gandillot , 
d^meur-tni  rue  Bellefonds,  n®  35  ,  auxquels  il  a  «■(«  dr  livre  ,  le  12  septeuilire 
fteibicr ,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  de  perfeetîouiteuient  et 
feddtcioa  au  brevet  dPluvebtiou  de  cfuiiise  «us  i|U*ils  ont  pris,  le  t3  avril 
tlld,  U6o^  un  procédé  de  ^usciuetiôU  «f ouvrages  en  tubes  de  fer  lamioé, 
^erfecuonncroem  coneisuut  dànt  la  substitution  des  tubes  en  fer  étirés  et 
ioalâ  à  cTiaud  àceuil  en  fer  lamine'  non  soùdea,  employés  précédemment. 

*I5«  M.  Gloquct  (Jeûn-finrent),  nie'canicien ,  deméuratjt  fue  des  Cor- 
^«\iers,  n<>  .11  .  à  Uoiu  n,  dt'purtenieni  de  In  ï?eîne-lnférieure ,  auqxiet  il  a  éfe 
Mi^fe'.  le  IS  septembre  ileinier,  le  rrrt:fuM(  de  s*  denjandr»  d'un  brevet 
^  aifntion  de  cinq  aus,  pour  un  iiistrumcni  dit  cadran  à  calcul,  ou  bw 
réme  mécanique, 

lt<^  M*  GkérM  (Xemn^oseph) ,  négociant,  demeurant  a  f*aHs,nie  des 
nHM-Suînt-Thomas,  u<>  S,  auquel  il  a  été  délivré,  le  It  septembre  dernier, 
î(  certificdt  de  su  demande  é'vh  brevet  d'inrportation  et  de  perfectionnement 

itiSt  sns,  pour  une  iif>i:velle bstteric  de  fu.vi!  à  percussion, 
lit*  JtaL  Guirttud  {Jtari)  et  Picard  {Augustin),  lisprcsentés  à  Parti 
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par  M.  Tableaux ,  négociant,  deninn-atit  rue  Olivier-Sarnt-Gcorpes,  n«  9  , 
auxquels  il  a  cte  dclivre,  le  12  st  plcinbrc  dernier,  le  rcrtificat  de  leur  de- 
mande d'un  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  pour  un  uouvt  au  uie'tier  k 
tisser  dit  métier  Guiraud ,  propre  à  la  fabrication  de  toute  espèce  d'éloiTes 
façonnéei. 

618*  MM.  Huguemùt  et  Dueammim,  conftnietears  mtfctnieieiis,  demeu- 
TAXA  k  Mnlhansen ,  déparCemenC  da  HAnt-Rbin,  auzqueb  il  &  cte'  ddlÎTré,  le 
lî  septembre  deraier,  fe  ceriiftcat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'inTeniton 

de  dix  ans  ,  pour  une  machine  à  imprimer  à  une  ou  plusieurs  couleoiv ,  cor 
\vs  étoffes  ,  le  papier,  etc.  sur  toute  la  largeur  de  la  piirc  a  la  fois  ,  au  mojeo 
de  cylindres  ou  de  portions  de  cylindres  {^ravi-s  en  creux  ou  en  relief. 

619°  M.  Jean  [  Armaiid-Iienoît-Josep/t)^  né^ovii^  t,  demeurant  à  Paris, 
rne  d'Angouiéme,  no  S7 ,  au  Marais,  auquel  il  a  ete'  délivré,  le  1 2  septembre 
dernier,  le  certificat  de  la  demande  d^  breyet  d'invention  de  qoinzc  ans, 
poar  nn  nouvel  engrais. 

6S0<*  M.  Laurens (Cttmitte'Antoine)t  ingënîenr  civil,  demearant  k  Phris, 
me  de  l'Université,  n^  te ,  auquel  il  a  iti  délivré ,  le  ts  septembre  dernier, 
le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  an 
brevrf  d'invention  de  dix  ans  qu'il  a  pris,  le  i  7  août  pre'ce'dent,  pour  un  ap- 
pareil générateur  de  vapeur,  au  moyen  de  la  combustion  des  gaz  qui  6'échap- 
pcnt  des  iiauts-fourncaux. 

62 |o  M.  Lavanclty  [Jean-IîapUstc),  demeurant  a  Purii,  rue  des  Fusses- 
Saint-Germain-rAuxerrois,  n^  io,  auquel  il  a  été  délivré,  le  it  septembre 
dernier,  le  certificat  de  sa  demande  (Tnn  brevet  de  perfectionnement  et  d'ad- 
dition au  brevet  d'invention  de  dix  ans  qu'il  a  pris,  le  tf  août  1839 ,  pour 
un  pont  portatif  ployant  à  coulisse  et  k  roulettes. 

Oî«"  M.  Lecier  {Louis-Pierre)^  greffier  de  la  justice  de  paix  du  canton  de 
Do".!rdan,  cîc'partenient  de  Srine-et-Oi>e ,  auquel  il  a  été  délivre',  le  i  •>  sep- 
tembre d*rnier,  le  cortitîcat  de  sa  demande  d'un  brevet  d  invention  (ie  ilix 
ttOS,  pour  une  niacbine  projirc  à  l'élévation  de  l  eau  au-dessus  de  son  niveau. 

«23°  M.  Lcvraud  {Pierre- Julien) y  fabneani  de  conserve  alimenlairc, 
dcniearant  k  Nantes,  département  de  la  Lolre-Infcricure,  auquel  il  a  été 
délivré,  le  is  septembre  dernier,  ie  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet 
d'invention  de  dix  ans,  pour  de  nouvelles  boites  propres  à  la  conservation  des 
substances  alimeutaîres. 

6i4°  M.  Pecipteur  {Onésiphorc)^  ingénieur-mécanicien,  demeurant  a 
Pa;  is.  rue  Xenve-Popincourt ,  n"  1 1  ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  i  i  >epiembrc 
dernier,  le  ceriilicat  de  sa  demande  d'un  irnisième  brevet  de  perleciionnement 
et  d'addition  au  brevet  di^  pei  feetionnenient  d  *  (luinze  ans  qu'il  a  i>i  i>, 
le  G  mars  1838,  pour  des  moyens  principalement  applicables  aux  ciieiuius 
de  fer  et  aux  locomoiives  k  vapeur  destinées  k  ces  chemins  de  fer. 

625»  M.  Mathly  {Rodolphe)^  horloger,  demeurant  rue  aux  Juifs,  o^  dft, 
à  Rouen,  d^riement  de  la  Seine-inférieure,  auquel  il  a  été  délivré,  le 
is  ^^rptembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'an  brevet  d'invention  de 
cinq  ans,  pour  un  nonvean  procédé  propre  k  donner  plus  de  clarté  k  la  In- 
mil  «•!•  du  gaz. 

O'fi"  M.  Maître  {Edouard)  ^  maître  de  for.  e?,  d  me!ir;int  îi  Cbàullon- 
snr  Seine,  représenté  à  Paris  par  M.  Lrcicrc ,  rue  de  Sorbonne  ,  u**  5 ,  auquel 
il  a  été  délivre',  le  12  septembre  dcrn'er,  le  tei  iilieat  d  •  sa  demande  d'un 
brevet  d'iuveutiou  de  quiuzc  ans,  pour  un  veutilatcur  k  double  ciTct  utile. 


Digitized  by  Google 


B.  n*  785.  (  93  ) 

*  «îTo  M.  Marchant  {Philippe) ^  demeurant  nie  Sainte,  9,  à  Marseiîle, 
orparlcment  des  B'iiichrs-du-R!iônc,  auquel  ii  a  ete'  délivre,  le  1 2  scp- 
tmbre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  troisième  brevet  de  perfic- 
lÎMimait  et  dTaddiiion  au  lireret  drinTeation  de  dix  ou  pris ,  le  s  jnio  1 899, 
par  IL  Beûâon,  dont  il  est  eeisioniiaire,  poar  un  filtre  à  Tnsage  det  raffi- 
■oics  de  sucre  9  nommé  Jiître  Beiss^n. 

CtS*  M.  Miege%'iiie  {Joseph)^  négociant,  demeurante  Toulouse,  faifuit 
éîiTt'^n  de  doittîcilc  à  Paris  cliez  M.  Z}wra/ }eone,  négociant,  n'sidant  rue 
da  Temple  ,         105,  auquel  il  a  ctc  délivre,  le  |2  septembre  drrnier,  le 
reitifical  de  sa   deniande  d'un  brevet  d'iiiiportation  de  dix  ans,  pour  une 
pompt:  dhv  pompe  f  aucher,  destine'e,  soii  ii  ciever,  soit  à  lancer  les  liquides, 
et  propre  à  tous  les  genres  d*industrie  hydraulique  et  à  vapeur  qui  ne'ces- 
Mleat  «ne  graude  f|aantitd  d*eaa  en  peu  de  temps ,  et  à  ton*  unge*. 

•SS*  M.  PeUetmm  {Pierre),  professeur  de  b  faeulté  de  médecine,  k  Paris, 
laedeVemeuil^  n^  17,  auquel  il  a  ete  délivre',  le  is  septembre  dernier,  le 
ccreicat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  quinze  ans .  pour  une 
nouvelle  méthode  de  produire  la  dessiccation,  l'e'vaporation  et  la  distillation 
des  b  qui  des ,  en  modifiant  îa  tension  des  vapeurs  par  un  agent  mecunique. 

630«  M.  lîohett  de  Masstj  (  At»wi.>-/*/>r/r  ^ ,  distillateur  de  Saini-Qucntin, 
repfciftiti  ù  i^aris,  par  M.  i5èr/e,  deint  urant  rue  Ncuve-Saiut-Eustache  , 
vfi  7,  auf^uel  H  a  été  de'livrif,  le  ts  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa 
dfsade  dTun  breret  d*inTention  de  dix  ans,  pour  des  procédés  propres  à 
uliUser  acrec  économie  les  TÎnavftes  des  distilleries  de  vin  de  raisin,  ainsi  que 
rétiporaûon. 

Ml*  M.  Samey  {Claude),  foudrier,  demeurant  rue  Saint-Brice,  à 

Mâeon,  d  partcmcnt  de  Saône-el-Loîre,  aiiqttel  il  a  ete'  délivre,  le  12  sep- 
tembre derOMT,  le  certifirut  de  .«a  deinaïulc  d'un  brevet  dlOVCatiou  dc  dix 
ëtis,  poar  one  machine  propre  u  Lattre  les  bli  s. 

632®  MM.  Sritcihct  et  I^oos  ,  nu'caniriens  constructeurs  ,  demeurant  k 
Tliarn,  d' j'.ir  i(  nifut  (îu  Iîaut-U!i  n,  aii\(jiic!>  il  .i  c  ti' tU-livre  ,  le  l  i  st'p- 
tembîc  d'Tiiicr,  le  crrtilicat  lic  leur  demande  d  uu  brevet  d  importation  de 

Ciiiq         pour  nne  machine  servant  à  élargir  les  toilcà  dc  coiuu  et  autres 

tissus,  et  quHs  nomn:ent  ilargisieitr^ 

633»  M.  Schmitt  { Nicolas)  ^  directeur  des  forges  d'acier  de  Goffontaine 
ctSenulbe,  demeurant  à  Sarralbe,  département  de  la  Moselle,  auquel  il  a 
été  déiirré ,  le  19  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa  deniande  d*un  brevet 
tfinvctttîon  et  dc  perfectionnement  do  cinq  ans,  pour  un  nouveau  procédé 
pratique  propre  à  la  carbonisation  du  bois  en  meule  dsns  les  forêts. 

634«  MM.  Vigeizi-'Ripa  et  DonnmeUi,  faisant  élection  de  domicife  à 
Paris  ches  M.  Bomot,  avoué,  demeurant  rue  de  Seine-Saint-Gcrmain , 

a*»  48,  auxquels  ii  a  été  délivré,  le  t?  septembre  dernier,  îc  r  rtificat  dc 
Wur  deniande  d  un  second  brevet  de  perfectionnement  et  d'addiiion  au  brevet 
(Tinver.tioîi  et  dej  erlcclionuement  dedix  ans  qu'ils  ont  j.ri-',  le  1  9  février  1  839, 
pour  une  nu  canique  prop»e  à  mouliner  la  .-oie  en  organsin  et  trame  tout 
à  la  fois,  et  d'une  manière  plus  parfaite  que  toiites  celles  connues. 

635®  M,  Ajasson  {Jean-Baptisle-Francois  Kliciinc)^  demeurant  rue  dc 
la  Cerisaie ,  n»  8,  à  Paris,  auquel  il  a  été  délivré,  le  14  septembre  dernier, 
le  certificat  de  sa  demande  d^  brevet  d'iaveotion  de  cinq  ans,  pour  de 
uouveinz  procédés  propres  à  la  fabrication  de  Tacide  sulfurique/  an  moyen  « 
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1*  in  avIfMe  de  c1|«iip  (pljltre  et  Tiens  pfâtnif  proTcnapt  fef^^aioSdeBe); 
é^ên  eaUaie  de  baryte  et  de  quetqveè  vùisë  eiifratel  haforets. 

èi6<»  MM.  JBttrbirr  {Arisltdê)  et  /)flwAr«  (  AVr  r?/a*-jÉ</atiar«/)»  demeu- 
rânt  k  Cterinont-t^errand ,  département  du  Puy-dc  Dôinc,  auxquels  il  a  c'të  j 
oclîv'rp,îe  14  sr|>î(*niî»rr  (îc  rniiT,  te  ccrlîficHt  (le  îeur  demantîo  (î'»n  bt  cvpt  ^ 
d'inven(ion  de  rinq  ans,  pour  de  nouveau^  appareiU  et  procédés  propres  It 
|a  rahncation  du  sucre.  ^ 

6 3 70  MM.  îiouvet  {Hené-Javques)  et  Massct  {Claude- Phililert'^^  do- 
rêiire  sur  cuir,  demeurant  à  Pari'' ,  rue  Saînte-Avoie,  nf*  35 ,  anxqutfs  il  a  e'të  ^ 
filivrd,  !e  M  septembre  dernier,  le  certiBcat  de  teof  demande  d*mt  Brevêt  \ 
d*in¥eniiDn  et  de  perreciionnement  ^e  cinq  an«,  pour  an  nouvetu  niode 
d*îinnre.4$ion  en  taiile-douce  dit />/arir//c  comno^teur  inoài/e. 

èSfto  Bl.  'Cûrviile  {C hurles-Louis- Joseph) %  eo|re|>renear  dé  cohftlnic-  ' 
tiens,  dchieurant  à  la  I^r  rmc  des  Moulineaux,  commune  <^*^ssif•,  près  Paris  ,  | 
àuqueî  il  a  été  deïrvré,  le  \  \  septembre  dernier,  le  ccriifical  tle  sa  demande  ^ 
d'un  brevet  de  prrlVrtionnemcnt  et  d'addition  au  brevet  d'inveiit  on  de  dix  ' 
ans  qu'if  a  pris,  {e  30  uiar^  1839,  pour  uuc  machine  propre  à  fabriquer  de»  ' 
iriqiiea.  ' 

ii^  UM.  ét  Chavepevre  {Etienne) ^  ctiaudroipiiîer,  el  Piekan  [^ean^ 
inint'Ammul), fabrieant  de  Uhie  peignée,  deriievrant a  l^arû,  rue  Paradie- 
Poîtsonnière,  sB  ,  auiquets  il  a  été'  délivré,  U  14  «eptemlre  ctemiert 
certificat  de  teiir  demande  d*un  brevet  d'invention  et  de  perfecttonnemeat 
de  quinze  ans ,  pour  un  procédé  de  chauffage  par  la  vapeur  dca  peignea  ^ 
iaine  k  main  d'homme. 

640°  M.  Chameau  { Léonard) ,  mécanicien,  demeurant  k  Paris,  rue  Quin- 
campoix,  n°  63,  pa8sa^<'  Beauturt,  auquel  il  a  été  délivré,  le  14  septembre 
dernier,  je  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfcction- 
nèmént  de  cinq  ans ,  pour  une  noi^velte  trojenie  k  cbocolat ,  applicabîe  aussi 
au  triturage  et  broyage  de  toutes  espèces  de  graines,  et  qu*il  nomme  trayeuse 
Chùéeàu. 

•4t»  iA.  Clément  {Antoine),  meunier,  demeurant  U  Tîle  Saint-Onen 
(Scîtiè),  auquel  il  a  été  délivré,  le  I4  septembre  dernier,  \e  ccrtifirat  de  sa  ■ 
demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans,  pour  i 
un  appareil  mécanique  devant  servir  h  rrmplaeer  les  blutcaax  k  froid  qoè  \ 
i'on  adopte  généralement  dans  \cs  moulins  à  moudre  les  grains. 

64 M.  Cuninglmm  (Churles),  représenté  k  Parla  par  M.  Trmjfàut, 
dfmminwl  riM  IVÉrart,  n*  s ,  auquel  il  â  dté  délivré ,  !•  s  4  septembre  dei»- 
«ier,  le  eettiteti  éè  sa  demaude  d'un  tr^isièmê  breeêl  de  ftrfecôettnemeac  , 
et  d'à dditièn  aii  b^eTei  d'intmition  et  de  perfostmiafaieul  de  qvmte  ans  qa*if  ^ 
^  pris,  le  6  janvier  précédent,  pour  diverses  amélimtîoos  apportées  dans  fa  ^ 
construction  des  métiers  k  tisser  mécaniques,  fonctionnant  K  I  aide  de  la  va- 
peur on  par  tout  autre  moteur,  et  destinés  k  la  fabrication  des  tis>us  brochés  j 
et  façonnés  en  soie  ,  coton  ,  lin,  laine  et  coton  ,  ou  toute  autre  matière  fila- 
me nteu.sc  ,  lesquelles  amélior«itions  sont  applicables,  aoil  aux  métiers  ordi- 
naires mus  k  bras ,  soit  4ux  métiers  k  la  Jacquart.  . 

•  4     Âf .  f^ages  {Jetu^Awlainë) ,  tourneur  en  baleine ,  demeurant  k  Parif, 
passage  Basfour,  n*  6,  rue  Saint-Denis,      3oo ,  auquel  il  a  été  délivré,  le 
1 4  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  orevct  d'iiivcntion  de  . 
diiij  ans,  ^onr  «né  mâcbine  k  prépareir  la  baleine  pour  là  fabk'icaiioa  dés 
pârkpiides»  j 
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f44*  MM-  Dtmichelis  [Jeim-Saptiste)  et  JfpniiiVr  (/e0fi*if#rr>),  mécn- 

ni<  fens,  tlcmeurant  h  Paris,  nie  Folie-Meri' ouii ,  30,  auxquels  il  a  e'te' 
dri  vie,  îe  I  1  .-icpct inln  r  dri  nirr,  le  («  riificai  tie  leur  deniande  d'un  brexet 
d  inveiiifod  dt-  (-iiic|  ans  ,  |)our  une  nouvrlle  niacliiiio  à  vapeui:  rotâtive  |>oillt 
d'appui,  propre  ii  marcher  h  basse  et  ù  haute  pression. 

M3d.  DctrtM  et  compagnie,  à  Woieintnes .  près  Lille,  represeniés  ^ 
Ptrb  par  M.  Brieard,  dcnciiraat  rue  Paytfc-Saînt*S«uveur,  S ,  tciJi^ucic 
il  télé  drlirré,  le  1 4  erpteqibre  dernier,  le  certificat  île  leur  demande  d*un 
brmt  d  mventioa  de  cinq  ana ,  pour  làoe  étoftt  nonvelle  pour  robea,  cbllc», 
aianrcaux,  tenture  et  ameubtement» 

C  ir.o  M.  E^ard  [Jean  ) ,  a«,'r'cuTieur,  demeurant  à  Marsas  ,  de'|iarferaent 
de  lè  Drrtmc  ,  auquel  il  a  rte  dclivrc ,  le  14  sepii  nibre  dernier,  le  reriilicat 
de  ta  demande  d'un  brevet  d'iaveutiou  de  ciu(|  au«,  pour  la  confecUQU  d  uuc 
charrue  à  dcluncenient. 

047*  M.  Fabr9t  t>éon)^  négociant,  représenté  à  Paris  par  VL,  Perpij^na, 
demeorant  rue  de  ChoÎMuI ,  jfi  s  ttr,  tunnel  il  4  été  délivré,  le  i  4  aepieoibre 
dernier,  le  certificat  de  sadeqiande  d'un  brefet  d*inventîon  et  de  ^erfectioii- 
Bcmentde  quinze  ans,  pour  nn  appareil  perfectionné  propre  à  la  filtratioB 
iesencre<  ^'t  autres  lîtjuides. 

8iH«  M.  Fahre  (  Léon  ),  nrf^ociant,  repre'scnte'  k  Paris  j)ar  M.  Perpigna, 
deraturànt  rue  de  Choistnil.  î  ter,  àuquel  il  a  ele  di-livn-,  le  14  septembre 
dernier,  le  ceriifirat  di-  s.i  ilcmande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perFection- 
Demcut  de  cinq  anj> ,  pour  un  nouveau  procède  et  des  appareils  perfectionnés 
propres  a  obtenir  des  extraits  de  tnbaiaoces  végétales  et  animfleè  én  général , 
et  particnUèremeiit  des  tcintvrei,  âea  tannins,  des  builes  essentielle!,  €t 
ponrant  a»sn  recevoir  d'antres  applications. 

6^Do  M.  Fa  ucon  (  Jean  ),  serrurier,  deoienraotà  Beaucairc,  de'partcment 
du  (7ard,  auquel  i!  a  été  délivre,  le  14  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa 
Jemandc  d'un  dfuxirme  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  au  brevet 
d'fnvraiton  de  cinq  ans  qu'il  a  pris,  le  19  septembre  1 63 9, pour  uue  machine 
hjrdrauliquc  a  pompe  foulante  destinée  a  élever  les  eaux. 

650®  M.  Fouju  { Alphonse-Claude-Constanl)  ^  demeurant  à  Paris,  rue  du 
Cloître  Saint' Jacques ,  n»  8 ,  auquel  il  a  été  jélivré,  le  14  septembre  dernier, 
le  certificat  de  sa  demande  d*nn  brevet  ainvention  et  de  perfectionnenieiit 
de  cinq  ans,  pour  un  procédé  propre  b  faire  le  pain  et  Teaii-de-vîe  de 


651*»  Frezon  ( Frém/Vi-AVco/a^)  jeune ,  teinturier,  demeurant  à  Paris, 
me  Saint-Victor,  n"»  65  et  07,  auquel  il  a  étédc'livré,  le  14  septembre  der- 
nier, le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectionne- 
menl  de  cinq  ans,  pour  la  teinture  des  draps  comleur  «^.uance,  teints  en 
Woe,  aussi  clairs,  aussi  beaux  ,  aussi  éclatants  que  ceux  teints  en  pièces. 

<5f  *  M.  Ceerts  (Édoum^)t  fanant  élection  de  domicile  chez  11.  Leeontè, 
IcBururant  b  Paris,  me  Coq-Héron,  n*  $,  auquel  il  a  é^é  jlélivré,  le  14  sr^ 
tnibre  dem«er,  le  certificat  de  sa  demande  d*nn  quatrième  brevet  de  perféc- 
toaaement  et  d'addition  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le 
!T  juillet  1  8  39,  pour  une  nouvelle  machine  nécaniquè  mobile  à  mouler,  à 
cjrJindrer  \fs  tuiles,  briques  et  carreaux. 

653"  M.  Kuu'thoi  n  (  John  ) ,  de  Londres,  i  eprésentc  à  Paris  parM.  Truffant, 
demeurant  rue  Favart,  n»  8,  auquel  i!  a  été  d<  livre,  le  14  septembre  der- 
aier,  le  certificat      sa  demande  d'un  brevet  d'imporUtion  de  dix  ans ,  pour 


(  »•  ) 

det  p«ifMtimiiicmeiito  ^omté»  aux  ehandtèret  des  machines  locomotivest 
ayant  ponr  objet  de  conduire  la  Tapeur  de  ces  chandièrei  dans  lea  cylindres. 

654«  M.  HuUn  DeltttaucktiCÙttidt'Ckmriti' Armand) ^  chamoisenr,  de- 
meurant à  Trie-Châtcau,  département  de  fOise,  auquel  il  a  ctë  délirré,  le 
1 4  septembre  deroicr,  ic  certiBcat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de 
dix  ans,  pour  une  machine  k  broyer  ie  dégras  proTenant  de  ia  fabrication  des 
baffles  et  dos  ciinmois. 

eSS'*  M.  Lahbr  { Pierre-François) ,  niecaiiicioii ,  demeurant  h  Paris,  rue 
Amelot,  no  52  ,  auquel  il  a  e'ic  délivré,  ie  i  4  septembre  dernier,  le  certilicat 
de  sa  demande  d*uii  breret  dinvention  et  de  perfectionnement  de  quinze  ans, 
ponr  une  machine  bydraugîolique  a?ee  un  nouTeau  moteur  de  pompe  à  feu 
locomobile  à  mouvement  circulaire  alternatif,  et  ponrant  servir  de  pompe  à 
feu  locomotive,  et  en  général  partout  où  il  s*agtra  d'avoir  besoin  d'un 
moteur. 

656"  M.  Lacarrière  {Auguste)^  fabricant  de  hronies,  demeurant  k  Paris, 
rue  Sainte-Elisabeth,  n®  3,  auquel  il  a  été'  délivré,  le  14  septembre  dernier, 
le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  un 
nouveau  procédé  propre  à  faire  des  moulures  en  fer:i  pleins ,  étirés  et  revêtus 
d*une  feuille  de  cuivre  agrafée* 

667«  M.  Lehrum  (Jean'Auguite)  ^  entrepreneur  de  ponts  et  chaussées  « 
demeurant  h  Saint-Snipice ,  arrond^ement  de  Lavaur,  département  du 
Tarn ,  auquel  il  a  été  délivré ,  le  1 4  septembre  dernier,  le  certificat  de  su 
demande  d'un  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  pour  plusieurs  fours  continus 
propres  k  cuire  U  brique,  tuile,  canal  et  pierre  calcaire  en  gros  blocs. 

668"  M.  Lescarcei  (Jean),  mécanicien  ,  demeurant  k  Beauvais,  dépar- 
tement de  rOise,  auquel  il  a  été  délivré,  le  1 4  septembre  dernier,  le  certificat 
de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  un  appareil  propre 
k  la  fabrication  des  velonrs  d'Utrecht  avec  dessins  de  diverses  confeiu-s. 

6ft9*  MM.  Loyer  {/Uppoli/te)^  chirurgien  sous-aide-major  à  i1i6pital 
militaire  du  Gros-Caillou,  et  ifatm,  demeumnt  h  Paris,  me  de  Seine,  n»  6, 
auxi|tte!s  il  a  été  délivré,  le  t4  septembre  dernier,  le  certificat  de  leur  de- 
mande d*nn  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  un  appareil  de  sAretd 
propre  k  empi^cher  l'explosion  des  marlunes  ii  vapeur. 

000°  M.  Miroude  {At/olphe),  fabricant  de  corde.»^,  demcur.int  rue  Lc- 
mire,  n*»  4  ,  k  Rouen,  département  de  la  Seine-Inférieure,  auquel  il  a  élë 
délivré,  le  14  septembre  dernier,  le  certiticut  df  sa  demande  d'un  brevet 
d  invention  de  dix  an:i,  pour  une  machine  k  fabriquer  les  cordes  en  lin  et 
autres  matières  filamenteuses. 

66 1*  M.  Morand  (Samuei),  de  Manchester,  représenté  k  Paris  par 
M.  Truffant,  demeurant  me  Favart,  n»  8 ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  la  sep- 
tembre denier,  le  certificat  de  sa  demande  d*un  brevet  d'importation  et  de 
perfectionnement  de  qninse  ans,  ponr  une  machine  propre  à  rendre  aux 
ctolTes  leur  largeur  première. 

66î°  M.  Paris  {Prospcr)  ^  mécanicien,  demeurant  k  Paris,  plare  du 
Cbantre,  n»  51  ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  1  4  septembre  dernier,  le  cei  liJli  at 
de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  un  nouveau  sy^i- 
lème  de  moteurs  pouvant  remplacer  les  machines  k  vapeur  et  toutes  les 
forces  motrices  avec  une  grande  économie. 

66S*  M.  Perrot  (Louis-Jérôme) ^  inge'nienr  civil,  demeurant  me  Saint- 
Patrice,    i ,  h  Rouen  I  département  de  la  Seine<lnférienre,  auquel  il  a  été 


Digitized  by  Google 


B  n*  785.  (  97  ) 

iéGwré,  fe  14  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  deuxième 
tre^et  de  perfectionnement  et  d'addition  an  brevet  d'invention  de  quinze 
ia«  «}n*if  a  pris,  îe  2  8  janvier  precr'dent,  pour  des  machines  propres  aux 
iBipi<^»>iuns  Ivpogiapliiqucs ,  ïiiliD^i  .i jiliiques  ,  tacliygrapliiqiîcs,  etc. 

M.  Pentit  {  r.outs-Je'romr) ,  u  prnieur  civil ,  d^-raeorant  rue  Saint- 
Panice,  n«  1  ,  k  Rouen,  di-partcment  de  la  Seine-Inlcnt  urc ,  auquel  il  a  etc 
dcùn'c,  le  1  4  septembre  dernier,  ic  certificat  de  sa  demande  d'un  troisième 
Iftict  de  peHcclionBeneBt  et  d'addiUon  an  brevel  d*iii?eiiiieD  et  de  perCee- 
lÎMMBenc  de  qmnse  ans  qnll  m  prit»  le  10  eoAt  1830,  pour  des  mêcbinei 
eseidlt»  propres  k  rimpretsioa  dei  timis,  pepiert»  toiles  cirées,  etc. 
arce  des  pûniSics  eo  relief. 

CtS*  M.  Pieren  (^Ckwiu-Alesù),  fabrictnt  poder  d'etafn,  demeofiBt  à 
Fuis,  r«e  Qoincampoix,  n<*  n,  auquel  il  a  e'té  délivré,  le  14  septembre 
dernier,  fe  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfeciion- 
Beneot  de  dix  ans,  pour  une  nouvelle  disposition  de  théières  dites/oniomef 
é  thr. 

ÇÇG^ï  M.  Pion  Jean- Bapiiste-Lèonard ),  {uhncant  de  draps,  d'EIbeof, 
Ttprt  cute  ià,  Pans  par  MM.  Cspore'  et  Anceau ,  négociants,  demeurant  rue 
inBeerdonnmis,  n*  f ,  anqoel  il  s  été  détirrë,  le  14  septembre  denier, 
Ir  eeiiiScnt  de  se  derouide  d^nn  breret  d*inveDtion  et  de  perfectionneineiit 
decmq  sas,  pour  on  nouveau  compteur  k  gas ,  qn'il  nomme  atmidomètrt , 
propre  a  raesvrcr  les  quantités  de  gas  passant  par  un  orifice  quelconque,  et 
dont  le  principe  peut  avanlagensement  recevoir  plusieurs  applications. 

ta**  M.  Pion  {Jean- Baptiste-Léonard)  fhhricaut  de  draps,  d'Elbeuf, 

pri^»«»r5té  a  Paris  pnr  MM.  Ca^faré  et  Anceati,  demeurant  rue  drs  Bour- 
donnais. Il»      aaquei  if  a  été  délivre',  le  l  .1  scpteniljre  dernier,  le  certificat 
de  .«a  dewaode  d'un  brevi'i  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  uns, 
pour  une  mécanique  tju  il  nonune  mcccherion ,  propre  à  fabriquer  jironijite- 
ment  et  e'conomiqucment  ia  chandelle,  principalement  par  le  mode  dit  à  la 
kmgÊMe,  et,  par  suite,  par  celui  ditou  mott/e. 

Mt®  M.  Renaud  {Jean),  demeurant  cours  d'Aquitaine,  n^  48,  à  Bor- 
énmx  ,  dt  partement  de  la  Gironde,  auquel  il  a  été  délivré,  le  t4  septembre 
denier,  le  certificat  de  sa  demande  d^in  brevet  dlnvention  de  cinq  ans, 
psor  ua  aouTcau  bateau  en  fer  destiné  à  navrer  sur  les  fleuves  où  il  y  a 
prad*eau. 

fifgo  M.  Renaudoi  (Jules- Joseph- Jacques-Victor).,  plombier,  demeurant 
f  a  Paris,  rue  Grenelîc-Saînt-Germain ,  1»°  24,  auquel  il  a  etc  délivre',  le 
14  5«'ptcmbre  (h  inior,  le  cert.ficatde  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de 
dix  ans,  pour  un  système  de  construction  de  nouvelles  persiennes  et  enca- 
ireaient  de  vitrage  formés  de  moulures  en  zinc,  laminées,  étirées  ti  la 
ttère. 

f70«  M.  Remue  {George),  ingénieur,  de  Londres,  repr^nté  à  Paria 
fn  MM.  Andeileel  Soûlas,  demeurant  rue  Ilauteville,  n9  5 ,  auquel  il  a  été 
éâivré,  fe  14  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet 
diaporcatfon  de  quinze  ans,  pour  un  nouveau  système  de  palettes,  et 
foe  forme  tout  à  fait  spéciale,  applicables  aux  roues  de  bateaux  à 
n^or. 

67 lo  M.  ningiielct  (Philippe)^  demeurant  a  Cliâlon-sur-Saônc ,  dèpar- 
^emeùl  de  Saôoe^t-Lioire,  auquel  il  a  été  délivré,  le  14  septembre  dernier. 
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fe  ccftiiictt  ée  tt  demmdfe  Âm  breret  d'mT«fit!oii  et  de  pci  fectioiiiieiBent 
8ê  élm  êni,  pour  un  fbatiie«ii  on  poète  à  chauffer  en  fonte. 

67 î«  V.Bogé{ifean)t  menuisier,  demeurant  k  Fuît,  me  du  Pet'it-Lion- 
Saiiit-Sduvenr,  b*>S6,  auquel  il  a  été  dc'Iiyrd,  le  f  4  septemitrc  dernier,  le 
certificat  de  sa  (femande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de 
ehiq  ang,  pour  uu  uonvean  ^ftème  de  fermeture  de  croisées  remplaçant 
l'espagnoiette. 

67 MM.  Saint-Joatmit  et  Gtrod  {Joteph)^  mécaniciens,  demenrànC 
tm  te  Pakres,  t7,  àMiftëfHe,  départemeAt  des  Beoelieé-dii-RhAne, 
fllaq«efo  H  •  éM  ddUvti,  H  14  septembre  dernier,  le  eertiicat  de  lenr  de* 
mande  d^n  brevet  d^inTentlon  de  cinq  ane,  pour  «n  eottllet  de  forge  cyffn^ 
#ri^lt  e»  f{ir  et  a  double  efiet. 

6  7  4»  U'  Sdiles-Rougé  {Armand-Joseph),  représenté  par  M.  éi 
Mulcon ,  demeurant  %  Paris,  ru«  de  !a  Taix ,  n°  20,  auquel  li  a  e'te'  délirié, 
\et  \^  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d  inrention 
de  dix  ans,  pour  lu  eonipu>ition  d'une  nouvelle  eau-de-vie  qu'il  numiuo 
rm^chçhU»      e^U-de-vie  aqièrc  stomacale  aromatisée. 

MU.  7*oiirrffCe et  compagnie,  négociuiti  d*  Stlni^ttenne,  faimat 
dIectieA  de  domicile  b  Péris  cbea  IL  Metmêt,  |>Iace  de  la  Bonne,  n^  «i 
Misqneb  il  a  ët^  ddliTré,  le  14  leptembre  dernier,  le  certificat  de  lenr  de* 
paande  d*un  brevet  ^invention  et  de  perfeclicniicme»t  de  ein^anot  pour  «n 
perfeetionncment  apporté  au  fusil  se  chargeant  par  la  culasse. 

67Q"  M.  Trigrr  [Jacques),  ingénieur  civil  du  Mans,  repre'scnte'  a  Paris 
par  M.  Lascases ,  député,  demeurant  rue  Neuve-du-Luxemb  uir^  ,  33, 
au(|Uel  il  a  étii  délivré,  le  1  4  septembre  dernier,  le  cerlificat  de  su  deiiiando 
d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  au  brevet  d  invention  de  cin(| 
ans  qn*i(  a  pris,  le  •  décembre  1838  ,  pour  un  procédé  de  cnvelage  proprt 
bTexpIoitation  des  mines,  et  qu'il  nomme  euveloge  iubuié, 

ûi-.f'  MM.  BenoU[ Jacques)  et  Sarron-Métic  {Jean-François),  deme»> 
rani  ù  Lodcvc,  déparlement  de  l'Hérault,  auxquels  il  a  été  délivre,  le  18  sepr 
tembre  dernier,  le  cerlificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cin€| 
ans,  pour  un  sv>tomr  propre  îi  enipêcber  le  M  incliinjcnl  intégral  Ott  partiel 
de  récriture  tracée  sur  du  papier  avec  de  l'encre  usuelle. 

678"  M.  Ftoillctj  {Jcan-Fi  ançoù) ,  fabricant  de  produits  eiiimiijues,  dc- 
mourant  à  Dôl  ' ,  département  du  Jura,  auquel  il  a  été  délivré,  le  ta  sep- 
tembre dernier,  le  cettificat  de  sa  demande,  i»  d*vn  brevet  d'invention  et  dn 
perfectionnement  de  qninie  ans,  pour  un  procède  de  division  des  snbstancea 
ÉBsceplibles  de  détremper,  el  pour  Tappiication  de  ce  procédé  a  la  fabrio 
cation  do  bleu  de  Prusse;  t«  d'un  brevet  de  perfi'Ctionncnicnt  et  d'addition  à 
ce  titre. 

67  9<*  M.  C/iavihfarf  { Pi'et  re-H/arie-Joseph) ,  demeurant  :i  Parh,  nie  Pa- 
pillon, n"  tG,au(|Ucl  il  a  t'te  de!  vré ,  le  18  septembre  dernier,  le  ceriifte.it 
de  sa  drinan  le  d  un  brevet  d  invcniionde  dix  ans,  pour  perfectionneuient 
des  Uacoi):^,  bouteilles  et  touriilcs  destinés  à  contenir  l encre,  les  acides  et 
l-rodoits  cbimlqnes. 

880*  Màt.  CkaAuy  {Jean  Mtarie)  et  Lh^il/fer  (Jean-Franeois),  tour- 
neurs en  cuivre,  oemcuranl  à  Paris,  rue  Salle-;îu-Com!c  ,  n"  j,  auxquels  il 
a  été  délivré,  le  ts  septembre  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un 
Çrevet  d'invcntinn  et  di'  perlei  tionnemeiit  de  cinq  ans,  pour  lin  nouvea|l 
mécauxime  ou  système  dé  chariot  de  tirage  à  ponUes,  applicables  à  lou»  lee 
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mtèroe»  ée  stores,  propres  k  raraiktir  de  Fardeuf  el  de  la  r^«rb/fat!oD  du 
cnlcil  tous  leâ  locaux  ci  dtAlissements  <|iieIcoo<|iie<»  inécM^lmie  qu'ils 

nomment  clat/trateur. 

681°  M.  Church  [ffi/liam)^  c|c  Ririning!iam  ,  iciiresentë  à  Paris  par 
M.  Pcrpigua ,  deineiuaut  rue  de  (  hoiseul,  ii*»  2  ter,  auui)el  il  a  elë  délivre, 
le  1  s  septembre  4erDier,  le  certificat  de  saJeinaDde  (fun  brevet  d  importation 
ti2e  perfMtibnDement     qnînte  ans,  pour  dii  per^^onoeteeiiii  iâOM  le^ 
a|Ti(ea,  boac^et  et  «ntiet  acûclea  serrant  à  opérer  lar^imion  ^  xêl^tfQfs, 

JJ  iam  les  ibachiiiet  el  appareils  pH>pres  i  &bri^aer  iesAcç^  A^fM  e$ 
>oacfe«. 

fi8f«  MM.  Coi'ntry  et  fiî-;,  ncgocianls ,  demearant  île  Gloricttc,  13,  à 
îfanfi'^.  dt-p.irteiiicnt  de  t;i  J^oiic- Inférieure ,  auxquels  il  a  e'të  délivre',  le 
18  àcpten»bre  deruier,  le  certificat  de  leur  d<  laatide  d'un  brevet  d'invention 
Je  U£i<2  ans,  pour  ta  constructioû  U  un  fui^incau  spcciaieinent  ^^^linc  à  ia 
cafioni^aCÎoA  qe  poossiire     tourbes,  ot  cl  autres  matières. 

Câ^  lÊ,Cami(n  (Piem^oseph),  ^e  Duren  (Prossc),  représenté  à  Va- 
IcactcDnes,  «^'partemcot  da  Nord  ,  ^  M.  if^tUlet,  ten^ut  lliotej  ((o  Oc^Qa- 
Caiiard,  sur  la  graude  place,  auquel  l'f  a  été  détirré,  le  1 8  septembre'  dcr» 
nier,  te  certificat  de  .<«a  demande  d'un  brerét  d'invention  de  quinze  ans,  poui* 
la  fabrication  de  cordes  en  fîf  de  fer,  composées  de  sept  cordonnets,  dont 
tix  sont  de  fer.  tt  le  septième  de  elianvre  goudronne. 

Ci  l'*  M,  Cuillicr  [  Picrf  e-X'aiïr  )  y  machiniste  au  théâtre  des  Variëte's ,  à 
Paris,  auuuel  il  a  ëtc  délivre,  le  i8  septembre  dernier,  ie  certihcat  de  sa 
Amande  o  on  brerct  de  perfecdonnement  et  d*a^dit}oQ  au  brevet  d'invention 
ie  cinq  au^  qu'il  a  pris,  le  1 6  Octobre  1857,  pour  de  nouveaux  proeédéi 
contre  1  incenilie. 

$85^  M.  Ùarièi  (^Augustin),  pharmacien,  demeurant  à  Ihirif,  rue  dc« 
TfoBiodiérea^  o«  iS,  aijqucf  il  a  été'  délivre',  te  t8  séptembrè  dernier,  lé 
certi'iicat  de  «a  demande  d'nn  brevet  crinvi  ntion  de  cîu^  ani,  pour  Ul| 
Uouve.iu  mode  de  préparation  appïujne'  au  poii're  cnhèhe. 

PSC**  M.  Deniîir.  {  Pierre-Hilarioii-Ilyacinthe),  fahii  anl  d'instruments  de 
cLirurgie,  demeurant  à  l'.nis,  rue  Serpente,  n"  i4,  auquel  il  a  e'të  dëiivrë, 
£e  1  â  s^iembre  dernier,  le  cëHificat  de  s^  demandé  d*un  trtret  dfmveutiou 
de  ctn(|  aiis,  poor  uto  nouveau  scarificateur, 

6 s 70  M.  /)^erroÀi7/cs(AM/),  chimiste  manufacturier,  demeoraut  h  parf4 
rue  du  ticffa-Lafayette,  ii»  àuquef  i!  a  ëtë  délivré,  te  18  s^^ptembre  <fei^ 
^icr,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  (ins,p6Ui^ 
des  appareiîs  qu'iî  nomme  calorivores ,  ajiplicahles  à  toute  espèce  de  four- 
neaux propres  ii  utiliser  i'exces  de  eliaieur  ui  dinairemeot  perdu,  Soit  CQ 
chaufTint  de  l'eau  ou  (fautres  liquides,  ou  de  l'air,  etc. 

68  8»  M.  Duvai{  Améi/ée),  de  Beanvais,  représenté  k  Paris  par  .  ffur» 
^tlU,  deineunint  rue  duTcmpJe,  n»  i9 ,  auquel  il  %  étédéKvré,  le  1 8  sep- 
tembre dernier,  fe  cértîficat  djp  Aa  demande  d'oif  brevet  «fe  perfectionnieinenc 
éf  d*adicÇtîon  au.  6reaet  d*inveQtii>n  et  de  per/èctionnemcnt  dè  cinq  afts  qu*fl 
ap;i<>,  te  t%  m'ai  I83t>*  pour  un  nouveau  genre  de  boucfes  il  oascUfei  et 
VifJes  à  ressort,  pour  fixer  aax  pieds  les  doubles  chaussures. 

5^90  .\î.  Fahre  i''Oliv('t{Jult's-Antninc-D{oclès),so\\'in:hvî\\  la  prëfec- 
fUTf  de  lu  Seine,  demeurant  a  Paris,  rue  de  Ponthieu,  n"  12  ,  ajujuef  il  a 
rte  dt-5ivr«',  fe  f  8  septembre  dernier,  le  cerlilu  ai  de  .>a  demande  d'un  brev^ 
de  perfciiiomiciuenC  et  d'addition  au  brevet  d'invention  et  de  periectiunne^ 
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ment  de  dix  uit  qWil  a  pris,  le  ts  avril  i  $39 ,  pour  an  nouyean  syitème  de 
pavage  ,  qu  il  noinine  chaussées  adhérentes  mobiles» 

090*  M.  CaiUard  (Joseph),  négociant,  dencaraiit  rue  Dàir^e,  n«  t9» 

k  Lyon,  dcparCement  du  Rbône«  auquel  il  a  été  délivre,  le  1$  septembre 
derniert  U  ct^lificat  de  sa  deuimde  d  un  brevet  de  perfectionnemeat  et  d'ud- 
ditioti  au  Tjrevct  d'invention  (T<*  cinq  ans  qu'il  a  pris.  le  22  mai  pre'ceilcnt , 
pour  jun  nu'ticr  propre  k  faire  deux  piccc«  peluches  k  ia  fois,  supcrpose'es 

l'une  sur  l'autre. 

69 1°  M.  GosscUn  {François-Joseph),  marbrier,  demeurant  à  Paris,  rue 
Amelot,  98 ,  auquel  if  a  été  détivré,  le  18  septembre  dernier,  le  certificat 
de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans , 
pour  Tapplication  des  marbres  sur  les  socfes  en  tonte  espèce  de  métaux,  et 
pour  un  procède  propre  U  solidifier  les  «ocics  il  riatérieur. 

69S°  M.  LaffitU  {Charles)^  banquier,  demeurant  ii  Paris,  place  Ven- 
dôme, n"  22,  ntiquel  il  a  ete  de'livre,  le  18  septembre  dernier,  le  certificat 
de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  pour  un  système  nou- 
veau de  fourneaux  des  chaudières  k  vapeur. 

093°  MM.  Lebet  {Alplionsc-Gcorges)  et  Colifral  {Aufftiste),  armuriers, 
demeurant  à  Paris,  rue  Grenetat,  n9  f ,  auxquels  il  a  été  délivré,  le  1 8  sep- 
tembre dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'en  brevet  d'invention  de 
cinq  ans,  pour  de  nouveaux  alliages  de  divers  métaux  qu*ib  nomment  omni- 

694°  M.  Martin  {Jean-Pierre'Nieolas)  ^  négociant,  demeurant  n  Mori« 
ze'cpurt,  département  de?  Vo^frcs,  auquel  il  a  cte'  d''lîvre',  le  t  8  septembre 
dernier,  le  certificat  de  sa  driuanJe  ti'un  brevet  d  invention  de  Cinq  ans, 
pour  un  nouveau  jirocL'de  de  fabricatinn  Je  cor.vrrls  en  iVr. 

MM.  Mavlin  et  Badin,  fabricants  d'orscilie,  à  Lyon,  représentes  k 
Paris  par  M.  Uédin^  demeurant  rue  MéuilmoQtant,  n<*  93,  auxqnds  if  a 
été  délivré,  fe  18  septembre  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un 
brevet  d*invcnt?oo  et  de  perfectionnement  de  quinxe  ans,  pour  des  procédés 
de  fabrication  do  Torseillc. 

698<*  M.  Michaul-Delacrois  {Charles),  géomètre  forestier,  de  Châtillon- 
sur-Sfine,  reprt'scnte  'a  Paris  par  M.  Trumet ,  demeurant  rue  de  Verneuil, 
n"  II,  lunpiel  il  a  ete'  délivre',  le  18  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa 
demande  d  un  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  au  brevet  d'inven- 
tion de  cinq  ans  qu'il  a  pris,  le  12  mars  jirecedcnt,  pour  des  mccauiques 
k  calculs,  propres  k  calculer  sans  le  secours  de  ia  plume. 

6970  M.  Migeon  aîné  {^Tmusami)^  constructeur-mécanicien,  demeurant 
k  Reims,  département  de  la  Marne,  auquel  il  a  été  délivré,  le  18  se|»terabre 
dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d  un  brevet  d'invention  de  cmq  ans, 
pour  un  mouvement  de  va-et-vient  propre  à  toute  machine  bobineuse  et 
au  frottoir  des  lames. 

698"  M.  Muston  {Paul)  y  negocian',  d'Amsterdam,  représente  ii  Paris 
par  Si.  Soulas ,  demeurant  rue  llautevillc,  n°  /»,  auquel  il  a  cte  délivre, 
le  18  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  dun  brevet  d  impor- 
tation de  cinq  ans,  pour  un  nouveau  procède  propre  k  rendre  toute  espèce 
d'étoffes,  soit  de  laine,  coton,  de  lin  ou  de  soie ,  imperméables  b  Tcan,  tout 
en  conservant  la  perméabilité  à  Fair. 

•99<*  M.  Outrequin  {Fortuné),  gantier,  demeurant  a  Paris,  rue  Marie- 
Staarty  vP  9,  anqnel  il  a  été  délivré,  le  18  septembre  dernier,  le  certificat 
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êe  m  demande  d^nn  WerM  fTioTentioB  et  de  pcrfeedeMcmeiit  de  ebq  nêi 
pour  une  nouTcIle  coape  de  gants. 

700'  M>î.  Pîchcnot  et  compagnie,  demeurant  à  Paris,  rwc  des  Trois- 

"Borres,  n*»  5,  auxquels  il  a  t'(e  délivre,  le  i8  septembre  dernier,  îe  cer- 
tiâcif  de  leui-  demande  d'un  brevet  de  perfcctiunnemenl  et  daddilion  au 
brevet  d'invention  ët  de  perfeclionnemeut  de  dix  ans  ^u'ilj  ont  pris,  le 
t&  mu  précèdent,  pour  dei  procédés  de  ftbrieadon  de  faïence  ingcrçable 
ctrrfracuire,  spécialement  applicable  ans  articles  de  chauffage,  tel:»  que 
poêles,  cheminées  et  antres. 

701*  MM.  Piquet  {Jtan'Baptiste)  et  Cordier  {François  Vital) ,  demeu- 
wnt  à  daiseiy,  département  de  Saône-el-Loire ,  auxquels  il  a  e'te'  délivré, 
îe  tS  septembre  dernier,  le  eertificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'inven- 
tion et  de  perfectiunnenient  de  dix  ans,  pour  une  machine  propre  à  hacher 
la  feuille  du  mûrier,  pour  la  nourriture  des  ver»  il  soie. 

70S<*  M.  Pitoux  {Jacques 'Victor) t  chimiste,  demeurant  k  Paris,  rue  de 
Cmiaol,  n*  lo,  auquel  il  a  été  délivré,  le  18  septembre  denier,  le  cer- 
tHicat  de  sa  demande  d*nn  brevet  d'iovention  de  cinq  ans,  poor  nn  nonvean 
procédé  d'application  sur  des  feuilles  de  gélatine,  des  cnirs,  maroquins, 
dentelles ,  papiers  et  tiisus  en  général. 

703®  }A.  Pottet  [dément) ,  arquebusier,  demeurant  à  Paris,  rue  Neuve* 
dn-Luxembour<î,  n"  i,  au(juel  il  a  ele  délivre,  le  18  septembre  demier, 
le  c«  riilicat  de  sa  demande  d  un  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition 
au  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le 
là  avril  préccfdeut,  pour  un  nouveau  système  d'armes  k  feu  à  percussion, 
aivec  la  cartouche  faisant  partie  de  ce  système. 

704*  M.  Pe/o^r  fils  aîné  {ÉmUe),  fabricant  de  plomb  laminé,  demeu- 
rant rue  de  la  RousscIIe,  n*  16,  h  Bordeaux,  département  de  fa  Gironde, 
nnqnei  il  a  été  délivré,  le  1 8  septembre  demier,  le  certificat  de  sa  demande 
d'um  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  on  nouvel  appareil  distillotoil^ 
propre  à  convertir,  a  bord  des  navires,  l  eau  de  mer  en  eau  potable. 

705"  MM.  Recordon  [Louis  ■  Pierre] ,  horloger-me'canicien ,  et  Thomas 
Liilkt  et  frère,  négociants,  demeurant  à  Pari.s,  rue  Frèpillon,  n°  8,  aux- 
queU  il  a  été  délivré,  le  18  septembre  dernier,  le  certificat  de  leur  dè- 
aande  dSxn  brevet  dtnvention  de  cinq  ans,  pour  une  lampe  mécanique  dite 
CmretL 

7eé*  MM.  Regard  {Jean-Claude)  et  Perm'er  {Joseph-Marie  ),  négociants, 
demeurant  à  Saint-Claude,  département  du  Jura,  anxquets  il  a  été  délivré, 
le  1 8  septembre  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'in- 
vention de  cinq  ans,  pour  une  machine  propre  à  débiter  des  planchettes 
de  sapin  dites  platons. 

70'*  MM.  Regard  {Jean- Jacques) ^  négociants  en  soie,  et  Beaut/icac 
^Jacques) t  contre-maître,  demeurant  à  Privas,  département  de  fArdèche , 
aaiq[ueb  il  a  été  délivré,  le  18  septembre  demier,  le  certificat  de  leur 
deamade  d*im  brevet  de  perfectioaiiement  et  d*addttion  au  brevet  d'inven- 
tion de  quinze  ans  qu'ils  ont  pris,  le  tt  juin  précédent,  pour  un  procédé 
non  veau  propre  à  rendre  jdus  facile  et  moins  co&teux  le  tordage  de  la  soie 
et  des  autres  matières  qui  ont  besoin  d'être  tordues  a  un  ou  plusieurs  fils, 
708*  M.  Rohert  [Jean-Eugène),  hoHoger-mécanicien ,  demeurant  a  Paris, 
roc  de  \*endôme,  n"  II,  au  Marais,  auquel  il  a  été  délivré,  le  18  sep- 
tembre dernier,  le  certificat  de  sa  demande  duu  brevet  de  perfectionne- 
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ment  et  d'addition  au  brevet  d'invention  de  cinq  ans  qu'il  a  pris,  fe  22  mai 
prc'ccdi'Dt ,  pour  un  nouveau  mécanisme  applique  ii  l'Iioi  log;rie,  ayant  pour 
but  de  l'aire  reraeCirc  d'accord  la  sonnerie  et  les  aiguilles  d'une  peudulc  , 
dans  le  cm  oh  die  tiendrait  k  décompter. 

709^  M»  Robert  (ffenry),  horloger,  demeaniiit  à  Parit ,  rue  da  Coq- 
SuiitpIIoBoré,  8,  auquel  il  a  iii  délivré,  le  18  septembre  deraier,  le 
certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  une  noit- 
yelle  machine  qu'il  nomme  chvonomètrt^afljudicateur ,  destiné  à  remplacer 
les  bougies  dans  îcs  ventre  in  lieiaires,  adjndic^tions,  etc. 

7  10°  M.  Robin-Go^ué ,{v{  \\\a\\Ùvt y  à  la  Cliattre  sui -le- Loir,  represenre 
a  Paris  par  M.  Pct-pi^ma,  demeurant  rue  de  Clioiseul,  n"  2  ter,  auquel  if 
a  élu  délivré,  le  18  septembre  dernier,  le  certiiical  de  sa  demande  d'un 
brevet  d'invention  et  de  perfectionneroent  de  dix  ans,  pour  un  système  de 
pompe  peifectionné  dit  système  BohM-Gopté. 

7tl*  M.  Stmzel  (Clatuie'Afejeis)t  régisseur  d*nsine,  demeurant  à  Bat- 
trans,  près  Gray,  dép  irtement  de  ia  Haute-Saône,  auquel  il  a  ctc  délivré» 
le  18  septembre  dernier,  ie  certi6cat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'inveii- 
tîon  de  dix  ans,  pour  de  nouveaux  et  diflVrenfs  (genres  de  perfectionne- 
ments apportés  ii  la  coostruclion  des  machines  k  vapeur  dites  rotatives  à 
mouvement  continu» 

712°  M.  l  'ardtf  (  William- Henry  )  ^  de  Walverhampton,  représenté  à 
Paris  par  M.  Okey ,  demeurant  rue  du  Faubourg- Saint -Honoré,  a**  35, 
auquel  il  a  été  délivré,  le  18  septembre  dernier,  le  certificat  de  fa  de- 
mande d^n  brevet  d'importation  de  dix  ans,  pour  des  perfectionnements 
dans  rétirage  du  fer  pour  la  fabrication  des  vis,  vis  à  écroux,  boulons  et 
autres. 

713®  M.  IVayte  (  H^illiam),  de  Basford,  représenté  k  Paris  par  M.  Trnf- 
faut,  demeurant  rue  Favurt,  n<>  8,  auquel  il  a  éié  délivré,  le  18  sejitenibre 
dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  pcrfcclionneuient  et 
d'addition  au  brevet  d  importation  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  15  jan- 
vier précédent,  pour  des  perfectionnements  ajoutés  aux  roues  des  bateaux 
à  vapeur  et  autres  embarcations. 

7ir*  M.  f^hite  {Sanmel),  représenté  à  Paris  par  M.  TVu/fkut,  demeu* 
fant  rue  Pavart,  n*  8,  auquel  il  a  été  délivré,  le  18  septembre  dernier, 
le  certiBcat  de  sa  demande  d*uii  brevet  d*impoi  talion  et  de  perfectionDe» 
ment  de  dix  iins,  pour  des  chapeaux  rt  autres  coifi'ures  qu*U  nomme  aqua~ 
tUfues ,  propres  à  empêcher  les  hommes  de  se  nover. 

71Û0  M.  Bâcler  {Paul  -  Frédéric),  eonionnier,  demeurant  a  Paris,  rue 
des  Vieux- Auc^nslins ,  n»  23,  ampiel  il  a  été  délivré,  le  23  septembre  der- 
nier, le  ceriilicat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'ad- 
dition ait  brevet  d'invention  de  cinq  ans  qu*il  a  pris,  le  3 1  juillet  précédent, 
pour  des  bottines  d'hommes  et  de  femmes  à  double  on  à  simple  entrée,  et 
les  guêtres  agrafées. 

718^  MM.  BetV/y  (P^r/rr-^u^usfe),  ingénieur-mécanicien,  et  LeMki 
[Pieire- Auguste),  coutelier,  demeurant  à  Paris,  me  Marie- Sluar t ,  8  , 
auxquels  il  a  été  délivré,  le  8  3  sr'ptemhr'^-  dernier,  le  certificat  de  leur 
demande  d'un  brevet  d'invention  de  eînq  ,nns,  pour  une  pince  propre  au. 
i>ervicc  de  table,  pi  incîpriîenjont  dcsiiiu-c  à  e\f:rpt  r  Ici;  Jirclcs  de  poi>son. 

7t7«»  MM.  liataiUc  '  Piene  At/iaiiasc  j  <l  JJiru^uc  (  JLouw),  fabricants 
d*ilkdieiineS|  demeurant,  ie  premier,  rue  Fonteuelie,  n<>  66,  à  Rouen,  dé- 
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■ACBOit  de  la  Seine-Inf(frienre ,  et  Te  second,  k  Dcville-Ics-Rouen ,  mémt 
•partïment,  auxquels  il  a  ete  do'livrë,  23  scptenilnc  dernier,  le  ce rtî- 
•at  de  leur  demande  d'nn  brevet  d  importation  et  de  perfectionnement  de 
am,  pour  une  inacbinc  destinée  à  imprimer  en  même  tempi  ies  foudf 
les  bordar^t  des  craTates  et  foulards. 

71  a*  1Lïïmd{Riekmrd),  de  Londres,  repréieiité  à  Parif  par  M.  7h{f 
■r,  «femcihit  me  Pavart,  a,  auquel  ii  a  été  délnrrë,  la  la atptemUra 
nier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  breret  d'invention  df  dis  au  « 
ir  on  DMreta  procédé  propre  à  imprimer,  sur  tentes  sortes  d*tftoffes  « 
l|iers,  elê.  aa  nombre  indéterminé'  de  couleurs,  soit  avec  machine  à 
id-^ant  cvfrndnques,  soit  avcr  machine  ii  rouleaux  à  faces  plates. 

AI.  Jîetku'itli  Tou'sc  ,  de  Londres,  représente  à  Paris  par  M.  Truf' 
fe-. demeurant  rue  Favart,  n"  8,  auquel  il  a  été  délivré,  le  2  3  septembre 
bier,  fe  certificat  de  sa  demande  d*im  brevet  d'importation  de  dix  ans, 
it  dc>  perfeccionnements  relatifs  au  transport  de  dessins,  gravurea  et 
snr  porcefamie,  poteries  et  antres  substances,  et  pour  des  ûn* 
sar  papier,  cntr,  calicot  et  étoffes  de  soie  et  de  laine. 
'0^  M.  Bertuthrf  [  Joseph),  mécanicien,  demeurant  à  Paris,  me Mouf» 
bà,  n^  SOO,  auquel  il  a  été  délivré,  le      septembre  dernier,  le  certi- 
sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  une  nouvelle 
Kï:*»ns  soupape  ni  clapets,  pour  Talimentation  des  chaudières  k  vapeur 
fit-^uion  de  toute  espèce  de  liquides. 

Bertin  [Énenne)^  raOincur,  demeurant  place  Louis-Philippe, 
^lehn,  cleparteaient  de  la  Gironde,  am|nel  il  a  été  délivré,  le  ta  aep- 
MtVroier,  le  certificat  do  sa  demande  d'nn  brevet  de  perfeetiemie- 
■Df  etbdditîon  an  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  ai  o^ 
f  fi!,  pour  une  nouvelle  méthode  d'épuration  et  de  blanchiment  du 
ee  (/an^  iêî»  formes,  destinée  à  remplacer  le  terrsge,  et  qn'tl  nomine 
^iinifnt par  ahitition  ou  mèthodr  Brrti'n. 

^î*  MAf.  Uotssar(1  {  Paul-Charles  ) ,  pliarmacien  ,  et  Goupillât  {André- 

t":ois),  fabricant  d  amorces  fulminantes,  demeurant  k  Paris,  rue  Saint- 
261,  au:xquels  il  a  été  délivré,  le  23  septembre  dernier,  le 
~itst  de  leur  demande  d'un  brevet  d'invention  de  qninae  ans,  pour  un 
e3  en  fonte  propre  k  fiibrîquer  de  Tacide  hydroehioriqne  liquide,  an 
de  facsde  snlfarique  k  cinquante  degrés  et  du  murîate  de  soude. 
M.  Boucher  (Jetm'JSapiisre),  fabricant  de  sucre  indigène,  demeu- 
Pantin,  près  Paris,  rue  de  la  Villette-Saint-Denis,  ti"  <1 ,  auquel  il 
iflivré,  le  2  3  seplf^mbre  ('ernier,  le  cerlifieat  de  sa  demande  d'un 
de  perfcciiov^nenicnt  et  d'addition  au  brevet  d'inv(  ntion  de  cinq  ans 
pris,  le  t8  ïuin  précédent,  pour  un  système  complet  d'un  uou- 
Mle  d'cxtructiou  de  sucre  de  betteraves  et  de  sa  conversion  en 
rBné ,  sana  le  sortir  de  la  forme,  ajant  les  qndità  dn  sucre  raffiné^ 
pport  de  la  blancheur,  de  la  solidité  et  dn  goût,  qui  consiste  particn» 
I  en  an  nouvel  appareil  appelé  rstractp-filtre ,  et  de  la  manière 
$tir  les  dc'fécations,  et  enfin  suivre  les  moyens  usités  en  raffinerie* 

JJnitrhon  [Pierre-Cli'ment  . ,  mc(\vv'n\ ,  demeurant  à  Paris,  nic^ 
'j»-Pctits-<'l)anips ,  u"  2<),  au«|i!el  il  a  été  délivré,  le  23  septembre 
'«  certificat  de  sa  ('einaiide  d'un  brevet  d'invention  de  cin^  ans» 
•ttouvcau  genre  de  sous  pieds. 

^IL  Boui/roy  {^PUrrt'LouîS'Désirt)^  griileur  d'étoflba,  demeurant  k 

8. 
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Hrii«  tfÊt  drAatoaIèlB«-4ii>TenpIe,  n*  ts,  avquel  H  a  été  dëlirrë,  te  t3  Mp» 
tiubn  dernier, le  oertifieat  de  sa  demande  d'un  brevet  d*iDTCiitioD  de  dût  m, 
pciw  VBe  niarhine  propre  au  grillage  dee  tistosde  laine  et  autres,  par  le  gaz, 

726°  M.  lirrm'l  {Jacques) ,  canonnîer,  demeurant  grande  rue  Saint-Roch, 
n*>33,  il  Sainl-Ktienne ,  département  de  la  Loire,  auquel  il  a  été  delivrr  ,  î? 
23  septembre  dernier,  le  oTtificiit  de  sa  demande  d'un  brevet  d'iuvcniion  df 
cinq  ans,  pour  un  procédé  de  ia^on  des  canons  de  fusil  et  pii»tuiet  a  rubani 
croisés  et  damas  croie^ 

7S7«  IL  Broeeki  (  A uguêU-Bwnahi  Pktiihert ) ,  tngdniewr,  dmeamt  I 
Parie»  chet  M.  €!tikainrtt,  rue  du  Fevr-Saînt-Honoré ,  t,  aaf ad  il  a  éH 
dëliTre,  le  9  3  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevel 
d*ittTeiitioii  de  dix  ans ,  pour  t**  une  machine  à  impression  stmnhanëe  «b 
plusieurs  couleurs  pour  papier  de  tenture}  s<>  un  nouveaa  cylindre iaiprimew 
pour  papiers  et  etoHes. 

7ta»  M.  Canning  {Alfred- Arthur)  ,  demeurant  à  Parijj,  rue  Saint-Lazare 
n*  14,  auquel  il  a  clé  délivré,  le  S 3  septembre  dernier,  le  certificat  de 
demande  d'un  brevet  d'importation  de  «|uinie  ans,  ponr  denouveanz  procédé) 
perfeelioQBés  propres  à  purifier,  loltdifier  et  désinfecter  Ici  eai&,  grai<mesl 
■nilee  et  autres  substances  oléagineuses. 

7t9*  M.  Canning  [Alfred- Arthur)  t  demeurant  à  Paris,  me  Saint-Lazarti 
«•  t4,  auquel  il  a  été'  délivre,  le  23  septembre  dernier,  le  certificat  de  s.; 
demande  d'un  brevet  d'importation  de  cinq  uns,  pour  de  nouveaux  procédé 
propres  ii  fabriquer  et  purifier  le  gaz  «i'éclairagc  ,  ii  recueillir  l'ammoniac  qu 
en  ré:iulte,  et  appliquer  daus  cette  fabrication  un  nouveau  i»^steme  dechaul 
fage,  qui  présente  une  grande  économie  de  combustible. 

790»  MM.  Gsrleroii  {Jetun^Bt^lMSU),  médecin,  et  TWeib (IfneAe/) ,  ic 
géniewHmécanicien ,  demeurant  b  Mâcon,  département  de  SeAne-et-Ledri 
anzqneis  il  a  été  délivré,  le  23  septembre  dernier,  le  certificat  de  leur  dh 
mande  d'un  brevet  de  perfecu'onnement  et  d'addition  an  brevet  d'inTentio 
«t  de  perfectionnement  de  quinze  ans  qu'ils  ont  pris,  îe  29  juin  précédenl 
pour  un  appareil  inexplosiblc  d  evaporalioa»  avec  alimentation  de  aûreté,  \ 
proportionnelle  à  la  dépense  deau. 

731°  M.  Chanuc  {Guillaume)^  mécanicien,  demeurant  k  Montpellic 
département  de  rilérauli ,  auquel  U  a  été  délivré,  le  S3  septembre  derme 
le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  a 
brevet  d'invention  de  qnînse  ans  c(n*il  a  pris,  le  tD  ^in  précédent,  pour  % 
moyen  d'améliorer  les  cbemins  de  fer  eo  diminnant  le  frottement  qui  a  In 
entre  les  roues  de  voitures  etwa|^ns  et  les  rails,  principalement  aux  courlN 

73fO  M.  Corbin  de  lîotssières ,  maître  de  forges,  demeurant  à  Chemiisen 
dc'parlement  de  la  Muiue,  auquel  il  a  été  délivré,  le  23  .-cpt^^mbrc  doi-nii 
le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfet  tionnement  et  d'addition  ; 
brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  9  octobre  i839,  pour  i 
appareil  qu'il  nomme  uwbonofère,  applicable  anx  bants-fonrneaux,  foaderii 
albieries  et  aeiériet. 

79SO  M. Omn^Anm  {Charles),  repréicnté  k  Parie  par  M.  7Vs|^ini 
demeurant  rue  Favart ,  n"  8,  auquel  il  a  été  délivré,  le  t9  septembre  dernû 
le  certificat  de  sa  demande  d'un  quatrième  brevet  de  perfectionnement 
d'addition  au  brevet  d'invention  et  de  perfectionnemeut  de  quinze  ans  qi 
a  pris,  le  G  janvier  précédent,  pour  diverses  améliorations  apport<'es  dans» 
constructioft  des  métiers  à  tisser  mécaniques ,  fonctionnant  à  i'aide  de  la  i 
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ym  ou  par  tout  autre  moteur,  et  destines  à  la  fabrication  des  tîsstw  troclici 
eshconnêscn  soie,  coton,  ïin,  laine  ou  coton,  ou  toute  autre  matière  fila- 
amcuse;  lesquelles  améliorations  sont  applicables,  soit  aux  métiers  ordi- 
Biires  mm k  bras,  soit  aux  métiers  à  la  Jacquart, 

receveur  knraUite  dci 

cMtribiiioM  ÎD^Ureetes,  demenraoC  eommiine  àt  LunenT»  irrondiiMneiit 

it  Dieppe,  de'partcment  de  la  Seine-Inférieure,  auquel  il  a  été  délivre,  le 
13  septembre  dernier,  ie  certificat  de  M  demande  d'un  brevet  d'invention  et 
/lerfertionn  ment  de  cinq  nns,  pour  QD  mécailienie  ^ni  t'adapte  fOr  Ict 
ini'fiers  à  tisser,  aliii  de  parer  tiî>s.îut. 

735*  M.  Delvaux  ^Gcor>ics-Go(îrfr(>y- Auguste-Joseph'] ,  négociant,  de- 
meurant à  Paris ,  rue  de  la  Bruyère ,  u*'  1 3,  auquel  il  a  été  délivré,  le  S3  sep- 
labre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'importation  de  dix 
Me,  poar  nne  carde  à  fiCer  la  leine. 

iHfi  M.  Deser&isiUeâ  (  Pmtl) ,  chimiite  manufacturier,  demeurant  à  Pirii, 
me  du  Delta-Lafayette,  n«  3,  auquel  il  a  dttf  délivré,  le  S3  septembre  der- 
nirr,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d^inventîon  de  cinq  ani ,  peur 
un  nouveau  fover  fami\ore  pour  chaudière»  ef  fours  de  toute  csj)èce ,  pour 
'hémiuécs  dome-îiqurs,  poêles,  calorifères,  fourneaux  de  cuismc  et  appa- 
reils chauffant  t  i  «_<  iairant  par  un  scol  et  même  feu. 

7J7*  M.  Dumonlhicr  {^  Joseph-Célcstin)^  armurirr,  ii  Houdun,  faisant 
dection  de  domicile  b  Pwrîs ,  rue  Jeati-Pahi-MoUet,  rfl  t  f ,  h6tel  fie  Picardie, 
mquel  il  a  été  délivré,  le  t3  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande 
Xm  brevet  de  perfectionnement  et  d*eddition  au  brevet  d'invention  de  i^uintn 
qu'il  a  pris,  ie  lâ  mai  précédent,  pour  la  fabdration  de  couteaux  de 

7  3  8°  *f.\f,  Fery  {  Antoine- Edouard)  ^  architecte,  et  de  Beaurcpaire  {Da- 
xt!-Louis-Amand)  ^  denienr.int  à  Paris,  rue  du  Faubourj^-Saini-Martin  , 
"7  1,  aoxqueU  li  a  été  délivré,  le  5  3  septembre  dernier,  le  certificat  de  leur 
nmende  d'un  brevet  d'importation  de  quinze  ans,  pour  un  appareil  et  des 
recédés  propres  à  la  purification  complète  du  gaz  prodidt  de  k  bonlUe, 
Jrvunt  k  Tédairage. 

7390  M.  Qikmê  (^miMMie),  fabricent  de  chapeaux,  demeurant  ii  Paris, 
■e  Vivfenne,  n**  20,  auquel  il  a  été  d^ivré,  ie  S3  septembre  dernier,  le 
ertificaf  de  «i  dem-.nde  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de 
uirue  :.\\&,  pour  l'emploi  de  dispositions  mécaniques  applicables  à  toutes 
speces  de  <  oitfures,  ct  pius  spécialement  aux  chapeaux  militaires  et  chapeaux 
Mi  a  cornes. 

74«*  M.  Jaumt  («/(Mii-Xiwt/),  négociant,  demeurant  k  Paris,  rue  Royale- 
mfe^UcMré,  n«  tt,  auquel  il  a  été  délivré,  le  ti  septembre  dernier,  le 
Btî^cet  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  dix  ans,  pour  un  nouveau 
mr  à  cuire  le  plâtre  et  revivifier  les  plâtres. 

74 f»  MM.  JmMmgroê  {^Viclor-Charhs  et  Sugène-Denis),  couteliers. 
eœ»^ra„(  à  Ornans  ,  département  du  Doubs,  auxquels  il  a  été  délivré,  le 
3  septembre  dernier,  le  certilicat  de  leur  demande  d'an  brevet  d'inventiou 
c  auq  ans ,  pour  un  nouveau  genre  de  rasoir. 

M.  John  {Jules),  représenté  à  Pans  par  M.  Truffaut ,  demeurant 
ne  Rmn,     s,  auquel  il  a  été  délivré,  le  23  septembre  dernier,  le  certificat 
^^^ammëe  dTimbrcTCt  de  perfiMtionnement  et  d'addition  an  brevet  d*in- 
et  de  pcrfcctîoniiement  de  cinq  ans  qu*il  npriSi  le  9  septembre  iSMt 


(  to«  ) 

pour  des  procèdes  propres  k  fabriquer  des  pipes  dites  écumes  de  mer, 
des  matières  indigènes. 

749**  M.  Loyer  {Ilippolyte) ,  chirurgien,  demeurant  à  Paris ,  chez  M 
gtmH,  me  ef  hôtel  Laffitte,  n»  19,  auquel  il  a  été  délivré,  le  t3  sepiei 
dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d*un  brevet  de  perfectionnement  et 
dition  au  brevet  d'invention  de  quinae  ans  qu'il  a  piii,  le  4  du  ménei 
ponr  un  moyen  d'iitHiser  ïes  malières  fecnli-s  liumaines,  en  les  dt'compi 
en  vase  clos  par  ia  (  halour,  utin  do  fournir  h  l'industrie  du  (Larboo  ant 
des  sels  anunoniacaux  cl  du  «ja/.  Iivdro^i  ne  r;n  lionr. 

7  44"  MM. /*t?yje/-/*'ro^'er  et  couipoguie,  denicur.ini  ii  Paris,  rue  du  Gi 
Prieuré,  noio,  auxquelsilaété  délivre,  le  sa  septembre  dcruii  r,  leccrulic 
leur  demande  d'un  deuxième  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  au 
▼et  d'invention  de  quinze  ans  pris,  le 9 octobre  1 639.  par  M.  Mormnd,  do 
eont  cessionnairee,  pour  un  appareil  dit  fourneau  Morand,  propre  k  ob 
Avec  célérité,  commodité  et  économie,  la  cuisson  parfaite  de  toutes  sort* 
nief«,  en  rnipfovant  pour  rombu.'tîbic  le  jjaz  qui  sert  à  l'éclairage  ou  l'a 
provenant  de  ia  distillation  du  vin,  du  blé,  ou  de  toute  autre  subitanc< 
gétule  ou  or^anî<|U<-. 

7450  M.  Mac  Uard  [  Pierre)  y  négociant,  demeurant  à  Pans,  rue  de 
vise,  n<*  4,  auquel  il  a  été  délivre,  le  23  septembre  dernier,  le  ccrtilic 
aa  demande  d'un  second  brevet  de  perfectionnement  et  d*addBtion  au  b 
«TinTention  et  de  perfectionnement  de  quinze  ans  qu'il  a  pris .  le  3  (i 
18S4,  pour  des  procédés  de  fabrication  et  d'épuration  des  huiles  de  n 
k  l'effet  de  les  rendre  propres  k  être  hrûle'es  dans  la  fabrication  des  sa 
et  k  remplacer  toutes  les  espèces  d'Iiuiles  grasses.  ' 

7  460  M.  Morlîère  {Loms-Franrnis-Xarvisse)  y  nt'gociant,  à  Vic-snr-/' 
faisant  e'iectioj»  de  domicile,  à  Paris,  iliez  M.  Bai  ihclemif .  rue  du  Faufj 
Saint-Martin,  n*>  207,  auquel  il  a  eie  délivre,  le  23  septembre  demi 
certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d  invention  de  dix  ans,  pour  ia 
cation  de  tontes  ioitet  de  papier,  avec  les  tiges  dn  solaatan  tuberosmm 
gairemcnt  nommé  poaunê  dê  ttrrt» 

747*  M.  Pauiet  (  Georges ) ,  ancien  médecin ,  demeurant  rue  d*AiIeni 

148,  k  la  Petite-Villette,  banlieue  de  Pari<;,  auquel  il  a  cté  déliv 
23  septembre  dernier,  îe  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invent 
cinq  ans.  pour  un  nouveau  procède  piopre  a  cri>(alliî<er  lesme'lasses  lîq 

7  \  8"  M.  Perrot  (  Louis-Jèràme  ) ,  ingénieur  civil ,  de  llouen  ,  faisan 
tion  de  domicile  k  Paris,  rue  de  Rivoli,  hoiel  Meuricc,  auquel  il  a  cl 
vré,  le  S3  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  tro 
brevet  de  perfectionnement  et  d^addition  an  brevet  d'invention  de  • 
ai^  qu'il  a  pria,  ie  t8  fanvier  précédent ,  pour  des  machines  propret  •* 
pressions  typographiques,  lithographiques,  tacbygraplriqnen. 

7490  M.  Perrot  { Louii-Jérvme) ,  ingénieur  civil,  de  Rouen,  faisar 
tion  de  domicile  à  Paris,  rue  de  Rivoli,  hôtel  Meurice,  auqncl  il  a« 
livré,  le  23  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'uu 
d'invention  et  de  perfectionnement  de  quinze  ans,  pour  dos  m. 
propres  a  la  gravure  des  rouleaux  à  imprimer  et  à  iîmpreasion  des 
papiers,  etc. 

75«*  M*  PM  (  AUxis  ) ,  docteur  en  médeeine,  demeomnt  à  Par 
^ange-Batellère,  n^  ti,  anqi^lil  «été  délivré,  le  13  nptMMbm  d 
le  eercifieec  de  sa  demande  d*nn  brevet  d'invention  de  qvBBse  nB«|  ^ 
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Tentilateur  à  graduation ,  de0tiné  k  fiiTorifer  le  renonrenemcnt  ê»  Vùt  daaf 

rrntërieur  dos  lial):fal!oii«. 

Toi"  M.  Poolr  Musès),  de  Londres,  rcpresrnle  k  Paris  par  M.  Trttjfaut, 
demeurant  rue  l'avart,  n^'  8,  aii<|iitl  il  a  été  dclivrc.  le  *23  septembre  der- 
nier, le  certificat  de  !>a  deinatidc  d'un  brevet  d'îniporialion  de  dix  ans,  pour 
4ei  perfecttomiemeDti  dtoi  U  fabrication  du  gaz  propre  à  rëdairage. 

7S«*  MM.  Radier  (  Antoine  ),  horloger,  et  Tkmilier  (Jmm-ClmuU), 
mgemt  daffatres,  demenrant  à  Parii,  roc  Chariot,. 19,  auxquels  il  %  été 
de'firré,  le  S 3  iiepteinbre  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  de 
perfectionnement  et  d'addition  au  brevet  d'invention  de  cinq  ans  qu'ils  ont 
pris,  \c  4  du  même  moi»,  pour  l.i  fabrication  d'un  nouveau  savon  et  d'iB^ 
menées  économie^  applicables  k  toules  les  matières  saponilices. 

7  53"  MM.  Sal/eran  [  Louis- Bernard  )  et  Picliat  {  Brrmond)  et  compa- 
gnie, représentés  à  Paris,  par  M.  Reynaud ,  demeurant  rue  Bleue,  n**  18, 
âQxqueif  Ha  ëtë  dëlhrrd,Ie  fS  aeptembre  dernier,  le  certificat  de  leur  de* 
mande  d'un  brevet  de  perfectioniienient  et  d'addition  au  brevet  d'invention 
4t  cinq  ana  qn'ib  ont  pria,  le  4  août  préce'dent ,  pour  une  nonvelie  étoffe. 

M.  Shutt/ewor^  {Juut-Ccor^'cs  )t  de  Sbeffielîl,  représenté  à  Paris, 
par  M.  Merle,  demeurant  rue  Deaui<dais,  n^  5,  Paiaîs-Royal,  auquel  il  a 
e'te'  délivre,  le  23  seplcmln*-  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet 
d'inveniion  et  d'importation  de  ijvunze  ans,  pour  un  nouveau  mode  d'obtenir 
un  mouvement  rotatil  du  mouvement  rectiiiuvairc  d'une  tige  de  piston  d'une 
machine 'a  vapeur  ou  toute  autre  machine. 

7&i»  M.  TmÊebmrd{  Louis  ) ,  profeaseur  de  mécanique  à  Féoole  des  aeien- 
eea,  k  Parn,  demeurant  rue  Laval-Montmorencj,  n^  is,  auquel  il  a  été  dd- 
ihrréf  fe  93  septembre  dernier,  ie  certificat  de  sa  demande  d*nn  brovet  d*m- 
TentfOJi  et  de  perfectionnement  de  quiuz^e  ana,  pour  des  moyeu  et  procédés 
propres  à  rendre  les  voitures  invcrsables. 

756"  M-  Bvrnitz  L,êopo/d  ),  médecin,  demeurant  ;i  Paris,  nie  du  Fau- 
bour<»-Saint-Deni5,  u"  7H,  au  |uel  il  a  ete  delivri ,  le  2  3  ^septembre  dernier, 
le  ceriiQcat  de  sa  dcn)an<lc  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  uu  ap- 
pareil de  douches  et  de  bains. 

M.  Artaud  {Joseph),  menuisier,  de  Marseille,  représenté  k  Paria 
par  M.  Ortieoni,  demeurant  rue  Poissonnière,  n^  St,  auquel  if  a  été  délivré, 
le  2  8  septembre  d(  rnier,  le  certificat  de  sa  demande  d*ttn  brevet  de  perfec- 
tionnement et  d'addition  au  brevet  d'invention  de  dix  ans  qu'il  a  pris,  le 
91  octobre  1839,  pour  un  lit  portatif. 

75HO  M.  Bcrard  î^^i  rislidi] ,  inj^enieur  civil  de^  nnne.« ,  d<'menranf  à  Paris , 
clifz  M.  Ci'l/în,  (|uai  dr  l'Ecole,  n"  10,  ;iut[Ue!  il  a  ei<  délivre,  le  28  sep- 
tendirc  dernier,  le  cerliftcat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de 
|>erfecttonnemcDt  de  cinq  ans,  pour  un  appareil  propre  au  traitement  des 
paiines*  résineuaes,  afin  d'en  obtenir  Tessence  de  térébenthine,  et  en  ge- 
oéral  a  tontes  les  opérations  de  distdiation,  particuGèrement  cènes  qui  exi- 
^f^f  Jl^9  température  élevée. 

TSfO  M.  î^onhommt  (Pierre'Alcide),  mécanicien,  demeurant  rue  Ja- 
renie ,  H*»  3  ,  k  Lyon,  département  du  Uliône,  auquel  il  a  éié  de'livré,  le 
i8  septembre  de  rnier,  le  reriificat  de  sa  demand<"  d'un  brevet  d'invention  de 
cinq  ans.  p<iur  un  proee'de  mécanique  qvi'd  nomme  tour  a  le  soir  e  plaliforme. 

700"  MM.  Broquet  [Joseph)  eX  Marie  (Charles  )y  chimistes ,  demeurant 
à  Paris,  rae  Neuve-Saint-Méry,  n<>  46 ,  auxquels  il  a  été  délivré,  ie  tS  fap- 
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tcmbre  dernier,  le  certificat  de  leur  demande,      d'un  brevet  d'invention 
de  cinq  ans,  pour  un  procède  propre  à  la  désinfection  des  fosses  d'aisances  et 
des  lieux  inodores;  2»  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  îi  ce 
titre.  < 
BIM.  Brunei ttBrigmidin,  fabricanti,  demenrant li  P«ris«  rue  det  ^ 
GraTiOien,     I4t  Auxquels  il  »  été  dëlivrë,  le  fi  S  septembre  dernier,  le  ' 
certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'edditioa  ' 
an  brevet  d'inventien  de  cinq  ans  qaUis  ont  pris,  le  i fi  du  même  mois,  pour 
use  nonveîtc  scrnire.  ' 

762»  MM.  JJrunct  frère  et  sœur  [François-Benjamin  et  Arlhémise)^ 
représentes  à  Paris  par  M.  Bntnrt  père,  demeurant  chez  M.  Bardon^  i 
banquier,  boulevard  Bonne-Nouveilc,  n"  25,  auxquels  H  a  ele  délivre,  le 
iS  septembre  dernier,  le  certifioat  de  leur  demande  d*aii  brevet  perfeo-  ^ 
tionnement  et  d*addition  an  brevet  d'invention  de  quinze  ans  qu'lb  ont  pria»  i 
ie  i  fi  du  même  mois ,  pour  une  nouvelle  machine  à  battre  les  grains,  intitulée  i 
btatmr  méeamqwe  à  fléaux  rotatffs,  * 

76SO  M.  CMm  (  Gmgt»Amtomt\  entrepreneur,  demeurant  à  Paris, 

rue  Grange-aux-BelIes,  no  7  his ,  auquel  il  a  ëté  dëlivrë,  le  fiS  septembre 
dernier,  ie  certificat  de  sa -demande  d'un  brevet  d'importation  et  de  perfeo> 
tionnement  de  dix  ans,  pour  des  hiindclettos  applicables  au  confectionnc- 
ment  des  fonds,  dos-^iers  et  bras  de  fauteuils,  cliaises,  tabourets,  sief^cs  et 
banquettes,  suspensions  de  voitures,  el  dans  toute  circonstance  où  l'ciaiiti- 
cite'  peut  i^tre  neccî-saire. 

764*  M.  Cmvning  {Alfred'Arthur\  demeurant  k  Paris,  rue  Saint-Lasare, 
11*34,  auquel  il  a  été  délivré,  le  fis  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa 
demande  d*un  brevet  d'importation  de  cinq  ans,  pour  une  balance  perfce- 
tionnée  de  nouvelle  construction. 

76SO  M.  Chanès  (Josqth)^  fabricant,  demeurant  à  Paris,  rue  ^ot-Victor« 
no  55,  auquel  il  a  été  délivré,  ie      septembre  dernier,  le  certificat  de  sa 
demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  ponr  un  moyen  d*appiic|uer  ' 
la  plume  d'oie  k  la  fabrication  des  bourrelets  d'enfants.  | 

7 660  MM»**  Chosson,  nëe  A lexaMdrmt-Ciémentine  Don,  et  Lemoine,  née  ' 
Ad^lc  Morean,  demeurant  à  Paris,  rue  roquillière,  n"  i  2 ,  anxr|neîfes  il  a 
cte'  délivre', le  2 8 septembre  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet 
d'invention  de  cinq  ans,  pour  un  nouveau  genre  de  ciiapeaux  et  bonnets 
d'bommes,  de  femmes  et  d'enfants. 

767<>  M.  Darbier  {Pterre'Phiiippe)^  chimiste,  demeurant  rue  de  fa 
Croix-Rouge,  quartier  de  la  Gare,  plaine  d'ivry,  près  Paris,  auquel  il  a  été  ' 
dâivré,  le  fit  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'us  brevet 
dTinvention  de  cinq  ans,  pour  une  nouvelle  application  des  bitumes  et  as-  j 
phaltes  à  la  construction  cies  caves,  fosses  d'aisances,  canaux,  aqueducs, 
bassins,  rez-de-chaussée  et  bas- fonds,  afin  d'empêcher  rbumidité  et  l'inlii- 
tration  des  eaux. 

7  68"  M.  Delricux  père  [Jean-Baptiste),  fabruant  de  fourneaux  de  cuisine, 
demeurant  quai  Saint-Antoine,  u<>  3i,  U  Lyon,  dcpartenient  du  Rbone,  au-  ' 
quel  il  a  été  délivré,  le  fit  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande 
d*un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  an  nouveau  fourneau  économique.  ' 

769<*  M.  le  comte  de  JUr/e(^ugiiJle-£ftaifie],  demeurant  à  Paris,  rue  ^ 
fbProrence»  Vt8, auquel  il  tété dâivré,  le  fit  s^tembredflniier»  le  cer-  ^ 
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tificM  de  ta  demande  d*iiii  brevet  de  jperfeetioniieiiieDt  el  d'iddhioii  an  Bre?«C 
dloTcntion  de  dix  ans  qn*fl  a  prb,  le  tf  décembre  pour  de  nonTelIef 
tcctioDS  steréotoniiques  en  cube,  applicable!  à  tons  les  corps  solide^!  propres 
a  la  constroctton  ,  principalement  a  la  coupe  des  pierres,  au  d^bit  des  bois, 
aUfomic  des  briques,  etc.  d'oà  il  resuite  dans  quelque  constraction  que 
ce  «oit  la  plus  p^ndc  solidité. 

770°  M.  Dubochet  (  Vincent),  négociant,  demeurant  à  Paris,  nie  de  La- 
fajette  ,  3,  auquel  il  a  clc  délivre,  le  S8  septembre  dernier,  le  certificat 
de  ta  demande  d^im  brevet  d'îuYentîon  et  de  perfectionnement  de  dix  anay 
poor  nn  procédé  an  moyen  duquel  on  extrait  des  vegctanx  leur  eubilance 
filamcntenae  «  dans  Ice  conditions  les  pins  propret  à  ta  conTcrsion  en 
papier. 

771»  M.  Duchan  [Jean-Baptiste),  teinturier,  représente  k  Paris  par 
M.  Vi^ourel f  demeurant  cher.  M.  Ifontanf^,  avocat,  rue  du  Faubourg- 
^lonlmarlre  ,  n"  'i,  auquel  \\  a  t^te  délivre',  !e  2S  septeinUre  dernier,  le  certi- 
ficat de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  pour  un  nouveau 
procède'  de  teinture  en  bleu  indigo. 

17 Bi.  thtfour  {Hewn)y  demeurant  k  Irigny,  département  du  Rb6ne, 
anqoci  3  a  été  délivré,  le  18  septembre  dernier,  le  certificat  de  ta  demande 
d*un  brevet  d*inTention  de  cinq  ans,  pour  nn  moteur  indéfini,  machine  mo« 
Irice  propre  ;i  comprimer  i'ean. 

773«  M.  Frolich  {Jean- Jacques )t  demeurant  k  Paris,  rue  de  l'Ouest, 
n®  5r>,  auquel  il  a  etc'  délivre',  le  5  8  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa 
demande  d'un  brevet  d'invention  de  eîn(|  ans,  pour  un  mouvement  continuel, 
marchant  »ang  alimentation  et  d'une  puissance  indéfinie. 

774*  H.  Ctntilhomme {Nicolas- Aiexandre)^  architecte  ingénieur  cîtiI,  de- 
'  menrant  à  Pirit,  quai  de  la  Tonmelle,  n"  sa,  auqnd  il  a  été  délîrré,  le 
99  teptembre  dernier,  îe  certificat  de  ta  demande  d*nn  breret  d'invention  et 
de  perfectionnement  de  cinq  ans,  pour  divers  perfectionnementt  dant  le 
tjrttèmc  de<t  roues  hjdranUquet  borixontalct appelées  turbines, 

77.'iO  >ÎM.  (iolflemberi^  ci  compagnie,  demeurant  k  Strasbourg,  départe- 
ment (hi  Bu.s-Rliin,  ;iu.v(|iie(s  iî  a  rte  délivré ,  le  28  septembre  dernier,  le 
certificat  de  leur  tl(  nr.ndc  d  un  l)revt't  de  pei  lectionneraent  de  eiîuj  ans,  pour 
des  perrectionnemenis  apportes  au  mécanisme  des  moulins  à  cale. 

776<>  M.  GrioUt  {Barthêlemtj -Eugène),  filatcur  de  laine,  demeurant  k 
Paris ,  me  Albouy,  n»  1 1,  faubourg  Saint-lilartni,  auquel  il  a  été  déiÎTré,  le 
18  aeptembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d*nn  brevet  d*tnyention  et 
dimporlation  de  cinq  an«!,  pour  de  nouvelles  dispo^itîont  mécaniquet  appli- 
cables au  peignage  de  la  laine  et  autres  matières  filamenteuses. 

1-:^  M.  Ifainsselin  [Pierre-Nicolas) ,  ingénieur  civil ,  demeurant  à  Paris, 
rtie  du  Faubourg-ilu-Temple  ,  n"26,  auquel  il  a  été  délivre,  le  28  septembre 
dernier,  le  eeriificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour 
une  ùbnquc  de  chandelles  et  bougies  stéarines. 

77t«  M.  lêoard  {MatkiW'Fmnçois) ,  luthier,  demeurant  b  Par»,  rue 
des  Juift,  n*  si,  auquel  il  a  été  dâivré,  fe  ss  septembre  dernier,  le  certi- 
ficat de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  b  ton 
brevet  d'invention  de  quinze  ant,  en  date  du  lo  mars  189t,  pour  de?  perfee- 
tîonnement<{  qu'il  a  apportés  au  principe  d'aconttique  pour  lequel  il  a  pria» 
avec  M.  Pichmot ,  un  brevet  d'invention  de  dix  ans,  le  30  juillet  1836. 

779«  M.  Janty  {Charles- A làeri),  négociant  teinturier,  de  Vaiemmçt- 
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lei-LîîTc,  rrprcsent^i  Paris  par  M.  Armengnud ,  «lomcurant  rne  des  Fîîîej- 
du-Calvaîre,  11°  12,  auauel  il  a  elé  délivre,  le  28  sc|>lembre  dernier,  le  cer- 
tifieat  de  m  demtiide  ann  brerec  d'invention  et  de  perfectionnement  de  dix 
nnt,  pour  dei  appareils  destinés  à  Textraction  complète  des  parties  colorantes 
des  bois  de  teinture. 

780O  M.  Jarry  {Noël) ,  ingëniear  civil ,  demeurant  l  Paris,  me  Olîvicr- 
Saint-deorgcs,  11"  fi ,  an(|ne!  il  a  ctë  deitvré,  le  28  septembre  dernier,  le 
Cf^rtifirat  de  sa  (Icmaiulr  d'un  lirrvet  d'invenfîon  de  cinq  ans ,  pour  un  non- 
veau  sy^tènir  »r('x«'c  ulion  de  transport  ii  Jton  marrlie  et  à  <;r.inde  vifr«;se,  au 
moyen  de  clieinin»  de  liois  l)itunu'.s,  et  de  véhicules  perfeeiionne>,  desliuéâ 
à  remplacer  les  cliemins  k  guides  ou  raii.H  et  lesuaggons  ii  rouc^  iixcs. 

781«  M.  Kirk  {jDaniel)^  fabricant  de  tulle,  à  Caen,  représenté  )i  Paris  par 
H.  Perpigna,  demenrant  me  de  ChoisenI,  n»  t  ier,  enqnet  il  a  été  ^élÎTré, 
te  ta  septembre  dernier,  le  certiBcat  de  sa  demande  drin  breret  d'inTCntion 
et  de  perfectionnement  de  cinq  ans,  pour  des  modifications  apportées  aux 
machiner  k  tulle,  système  de  Lcavers,  à  i'aide  desquelles  on  peut  fabriquer 
sur  le  même  métier  du  tn((e  point  de  cham|>  et  mwncs  réunis,  et  enfin,  maf- 

iines,  ou  cli.u  iin  de  ces  tulles  seulement. 

7  82"  M.  Lcn/Ir  [Justc-FmUe) ,  fulincant,  demeurant  à  Grenelle,  près 
Paris,  rue  Grenelle,  n°  17,  auquel  il  a  ete'  délivre  ,  le  23  septembre  dernier, 
fe  certificat  de  sa  demande  d*nn  breret  d'inTcntion  de  cinq  ans ,  pour  un 
Il0i|yel  amorçoir  ou  portc-rapsules. 

.  ,788*  li.  Mathieu  (Phtitppe),  ingénieur  civil,  demeurant  k  Paris,  me 
LalBtCe,no  39,  auquel  il  a  été  délivre ,  Te  S8  septembre  dernier,  le  certificat 
de  sa  demande  d*un  brevet  d'invention  de  ciuq  ans,  ^np  nu  nonvean  mode 

de  traction,  qu'il  nomnie  traction  rnntinnc. 

7  84«  M.  Poliot  {Louis- Antoine) ,  lumi'ite,  demeurant  k  Paris,  rue  Maxa- 
rine,  n"  V2,  aiHjiiel  il  a  t  te  délivré  ,  le  2  8  septembre  dernier,  le  certificat  de 
sa  dcuiandc  d'un  brevet  d  iuvent'on  de  cinq  ans,  pour  une  cheminée  htjdro^ 
cohrffère  portative,  pouvant  se  monter  dans  tontés  tes  tocalités. 

788«  11.  Pousie  {Pi€rt€-tsidore)<t  fabricant  de  côrsâtf,  demeurant  k 
Paris,  me  Montmartre,  n»  171,  auquel  il  a  été  délivré,  le  tS  septembre 
dernier,  îe  certificat  de  sa  demande  d'un  Wevet  de  perfectionnement  et 
d'addition  au  bre^  ^r  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans  qu'il  a 
pris,  le  9  octobre  1838,  pour  un  nouveau  dos  et  buse  mo  ponr 
cornets. 

7860  M.  Prorçc/tc/ (  F/rVA'V/r  ),  tapissier,  demeurant  k  Paris,  boulevard 
Saint-Martin,  n«  4,  auquel  il  a  ete  délivre,  le  28  septembre  dernier,  le  certi- 
ficat de  sa  demaifde  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq 
ans,  pour  des  moyens  et  procédés  propres  k  garantir  <^e  t*bumidité  lee 
constructions  nonvelles  et  k  combattre,  neutraliser  ou  eotever  cëlleVxbtattte 
dans  les  anciennes  constmctions, 

787*  If.  Renaud  (Jean)^  demeurant  cours  d'Aquitaine ,  n»  4  8,  k  Bor- 
deaux, département  de  la  Gironde  ,  auquel  il  a  ete  délivré,  le  28  septembre 
derpier,  le  cerlilîcat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'ad- 
dition au  brevet  d'invention  de  cinq  ans  qu'il  a  pris  ,  le  1  i  du  même  mois, 
ponr  un  nouveau  bateai^  en  fer  destine  k  naviguer  sur  les  Neuves  où  il  y  n 
peu  d'eau. 

7880  k.  Roih  (Didier),  docteur  en  médecioe .  deîrfennmt  b Ptris.  itte 
Kf^^e^Atliiirte^^^^     fi,  âuqluii  à  ^  Mâéitiii7ZYB%i&£^ 
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nier,  le  ceriificuT  de  sa  demaDde  d'un  brevet  d'ioTeotion  de  quioze  tni,  poi^p 
pne  iiiaclunc  ii  i.ili  ulcr. 

780"  M.  Sisio  [Antoinc-Duiutnique)^  mccaniricn  ,  demeurant  k  Parif, 
nte  des  Vinaigrier»,  u°  25,  auquel^  il  a  «te*  délivre',  le  28  septembre  cjçf^icp, 
le  certificat  de  sa  demande  d*iui  brerei  d^inveiition  et  de  perfectipppemM 
de  dix  ans,  pour  des  perfectionnements  apportés  ans  socqnes. 

790*  MM.  Slerîinffue  et  eoinpngnie,  demeurant  \  Paris ,  rue  ^foqffetard, 
9ti,  aozqnels  il  a  etc'  délivre ,  le  28  septembre  dernier»  le  certi^ç af 
leurs  drniande.s,  1"  d'un  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  pour  de  nouveaux 
prorcdt-s  propres  à  lu  rabrieation  des  cuirs  noirs  àselieriei  2*>  d'un  Hirevet^e 
pcrleetioniieinenl  et  d'addition  ii  ce  titre. 

791"  M.  Tacfiouzin  {Jcan-Etiplimsinf)  ^  à  Paris,  faisant  efcetinn  de  do- 
micile il  Moiit-de-Mur>an ,  dcparf»  ru«  t)t  des  I.andrs,  auquel  il  a  ete  délivré  , 
le  2  8  septembre  deniier,  ic  certilieat  de  sa  druiande  d'un  brevet  de  perfec- 
tionnement et  dViddition  au  brevet  d'ioTintion  et  de  ptrfectionueraent  de 
dix  ans  qu'il  a  pris,  le  it  mars  précédent,  pour  dei  perffctionneiBfttts  ap- 
partÀ  à  une  machine  diitilf  Atoire ,  appliquée!  particiitièrement  k  II  purîi- 
«ation  et  à  lu  disiillation  des  matièrea  nfsinenaet  peur  la  fabrioati^n  4e 
TeaieBce  de  terébeutbine. 

7920  MM.  TAe'Aé aîné  et  neveux  ,  denieur.int  à  Tarbea»  dëparfenicn^  des 
Hautes-Prrenees ,  auxquels  il  n  été  délivré,.  le  ?8  septembre  dernier f  ie 

ccrttfieat  de  leur  demande  d'un  l»revrt  de  perlcttionnement  de  cinq  ans, 
pour  un  dérenipoir  ettilocbeur  propre  à  hacher  des  chiffons  pour  la  iiabri- 

cation  du  papier. 

793"  M.  /  >j7/a."f  (Pterre),  lamier  et  fabricant  de  peijjncs  à  tisser,  demeu- 
rant à  Saint-Quentin  ,  departcnu  ni  de  l'Aisne,  auquel  il  a  été'  délivré,  le 
28  septembre  dernier,  le  cea  iilu  at  de  âa  demande  d'un  brevet  de  perfection- 
nement et  d*addîtion  au  breret  d'iuTention  de  cinq  ans  qu'il  a  pris ,  le  lo  dé- 
cembre t  $39 ,  pour  un  peigne  k  tiiaer  sana  lames. 

794«  H.  AjauoH  de  Granidêagne  (  Jean-BaptUte-François  ) ,  d^eu- 
rant  k  Paria,  rue  de  la  Cerisaie,  vfi  6 ,  auqnd  il  a  éxi  délivré,  le  19 
tçmbre  dernier»  le  certiiîcat  de  sa  demande  d*un  brevet  de  perreçtio.nuf • 
meut  et  d'addition  au  brevet  d'invention  de  qnînxe  ana  q.u*il  a  pris ,  le 
22  mars  1839.  pour  Fempioi  d'une  matière  d'une  dureté  presque  égale  à 
celle  du  rubis,  et  propre  k  confectionner  les  objets  suivants  et  autres 
analofTiies  :  1"  cou?>inrfs  de  machines  à  vapeur  et  autres  ;  2"  boîtes  pour 
moyeux  de  roues  de  voitures  et  autres;  .1"  poulies  en  général,  anneaux 
par  lesquels  on  fait  passer  les  cordages  îà  bord  des  navires^  etc.  4"  cra^au- 
diaca  pour  Ifs  pivota  des  portes  coebèica  *  etc.  et  6«  uatenvHef  pour  b 
chimie  et  les  arts. 

79ft«  WIL.Andrmtd  {Anl&hut)  et  Tessié  du  Hfatoff  (Cugrim)  *  fpgé- 
nienrs,  demeurant  à  Paris,  rue  Chabrol,  no35,  auxquels  il  ^  ét|^ délivftf» 
îe  29  septembre  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'inven- 
tion de  quinze  ans,  pour  une  nouvelle  machine  hydraulique  dite  rçfie 
fluviale  ,  destinée  à  utiliser  la  force  des  eaux  courantes  sans  le  secomn  des 
chutes, 

7960  lif,  Anbonuet  {Jean  Bc^ptiste'MichelHiflrtial)^  cuiu^iisfiovnqjqre  fu 
«ifiVtHle-piété,  deomn^it  k^îmii,  mê^e»  ^Ofiâ-MgiitBMyrtrq»  9?,%^, 
qfnd  9  a  été  délivré,  le  t»  feptêmbrederniei',  le  certuwatde  «^demanda 
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cTan  breret  d*hiiportatioik  de  cinq  ans,  pour  ime acvurellè  conpotition  de 

aavon. 

707"  M.  Parht'rr  [Jean-Baptiste)  ^  scrrurier-raecanicicn ,  demeurant  à 
Nantoa,  dcparlement  de  FAin  ,  auquel  il  a  ele  délivre,  le  29  septembre 
dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et 
d'addition  an  breret  dlnTention  de  cinq  ane  qu'il  a  pria,  le  4  mai  précé- 
dent, pour  un  procédé  propre  à  rendre  Ice  Toitarea  îoTertabfee. 

M.  Baçot'l  {  Lauif-Maikiem  )  f  qniocaillier,  demenrant  è  Paria, 
me  de  ia  Barillcrie,  n»  i ,  auquel  il  a  été'  délivre,  le  39  septembre  der- 
nier, le  eertifîcat  de  ta  demande  d'un  brevet  d'invention  Je  cinq  ans,  pour 
une  rîef  qu'il  nomme  clef  parisienne  it  locomotii'e ,  propre  k  aerrer,  dea> 
serrer  les  errons ,  et  exeVute'c  d'après  un  procède  nouveau. 

7  99"  M.  Boquillon  (  Nicolas),  bibliothécaire  du  conservatoire  des  arts 
et  métiers,  à  Paris,  rue  Saint-Martin,  n"  208  ,  auquel  *il  a  été  délivré, 
le  S9  aeptembre  dernier,  le  certificat  de  aa  demande  dTnn  brevet  d'in- 
vention de  quînse  ana,  povr  de  nouTelIea  diipoaitioos  propreaàla  prodnc* 
tien  en  un  métal  quelconque,  et  principalement  en  cuivre,  aoit  par  ifea 
procédés  de  fonte  on  de  cKcbage,  soit  par  des  précédée  éiectro-chimîquea 
de  toutes  espèces  de  formée,  procede's  et  dispositions  applicables  k  di- 
verses industries,  notamment  k  la  gravure  en  laiile-doucc ou  en  relief , à 
la  typographie  et  k  la  sculpture. 

800"  M.  Caldesaipies  [Louis  ),  fabricant  de  gants,  demeurant  k  Paris, 
rne  deCléry,  n°  31,  auquel  il  a  e'tc'  délivre',  le  «9  septembre  dernier, 
le  certificat  de  sa  demande  d^in  brevet  d'invention  de  dut  ans,  ponr  nne 
nonvdie  coôpe  et  nn  nouveau  montage  dee  ganta. 

801O  M.  Chesneons  {François- A  imé  )  ^  mécanicien,  demeurant  k  Paris, 
me  de  Navarin,  n^  19.  auquel  il  a  été  délivré,  le  29  septembre  dernier, 
îe  certificat  de  sa  demande  d'un  quatrième  brevet  de  perfectionnement  et 
d'addition  au  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  quinze  ans 
qu'il  a  pris,  le  15  juin  1839,  pour  des  perfectionnements  applicables 
aux  waggons  circulant  sur  les  chemins  de  fer  et  dans  toutes  les  courbes. 

80S<*  M.  Copiera/ (  Franf 015  -  JVtco/a5  ),  maçon-fumiste ,  demeurant  à 
Sedan,  département  deo  Antennes,  auquel  il  a  été  délivré,  le  t9  aep- 
tembre dernier,  le  certificat  de  aa  demande  if  un  brevet  d'invention  de 
cinq  ans,  popr  un  procédé  de  construction  de  fourneaux  e'conomiquei , 
pour  le  chauffage  des  chaudières  des  brasseurs,  teinturiers,  des  macliinea 
à  vapeur,  et  en  général  toute  eapèce  de  fojera  alimeutéa  par  le  corn» 
hustible. 

803"  M.  Daman  [Bertrand-François)  ,  e'benistc-me'canicien ,  demeu- 
rant k  Viviers,  de'partement  de  l'Ardcche,  auquel  il  a  été  délivre,  le 
29  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention 
de  dnq  ans,  pour  un  moulin  coupe-feuille* 

804O  MM.  é^Angies  (  J^fienne-LéSon )  et  Biembmr  ( Louiê),  demeurant  à 
Paris ,  boulevard  du  Temple,  n»  lî  ,  auxquels  il  a  été  délivre',  îe  2  9  sep- 
tembre dernier,  it  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'invention  de 
cinq  ans,  pour  une  machine  propre  à  iroisaer  et  triturer  les  grainca  oléa- 
gineuses. 

805O  M.  Denw  {  JWane-^f/rzVn  ),  ancien  ne'gociant  de  Roye,  dc'parte- 
rnent  de  la  Somme,  représente  k  Paris  par  >L  Perpigna ,  demeurant  rue 
de  Chpiseol,  n9  f  ter,  auquel  il  a  été  délivré,  le  99  septembre  dernier. 
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le  certificat  de  sa  demamlc  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'additioil 
au  brevet  d'inveniion  de  quinze  ans  pris,  le  septembre  1  837  ,  par 
MM.  Devilaine  (ils  et  compagnie,  dont  il  est  cessionnuirc ,  pour  de  nou- 
▼eaux  procèdes  propres  à  rendre  les  draps  et  les  étoffes  iiupcriuéublcs. 
•Of*  M.  Dtêert  { Pterre-Nîeolmê)  t  bronicr,  demewmnt  Grandc-Rne  , 
40 ,  à  Rouen,  département  de  U  Scine-Infërienre,  auquel  H  a  été  dë- 
Uwréf  le  99  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa  denumde  d'an  brevet 
^înTentien  de  ciiu|  ans,  pour  un  ptnceaa  on  brute  de  peintrei  à  troia 
Cens. 

8  0  7"  M.  Doudan  {  Cèlestin)  ^  fabricant  de  Cambrai ,  repre'scnte  îi  Paris 
par  M.  Armengaud ,  demeurant  rue  Saint-Louis,  n"  3^  ,  an  Marais,  auqurl 
il  a  été'  délivre,  le  Î9  septembre  dernier,  le  ceriiticat  de  sa  dtMnandc  d'im 
brevet  d'importation  de  cinq  ans,  pour  une  nonvelle  étoffe  côtelée  pour 
japons  b  tonmure. 

808*  M.  Dubùurg  (  Jotepk'Patriee  ) ,  demeurant  b  Paria ,  boulevard  du 
Temple,  n*  16,  auquel  il  a  été  délivré,  le  <9  septembre  dernier,  le  certi- 
ficat de  aa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  i\  x  ans ,  ponr  des  procédés 
qui  préservent  les  vins  des  maladies,  les  empêchent  de  se  gâter,  les  bo- 
nifient ,  les  vieillis'^ent ,  et  mettent  les  vins  de  IJourgogne  en  état  d'être 
transportés  par  mer;  avec  une  nouvelle  metliode  de  faire  les  vins  ordinaires 
et  mousseux,  qui  en  reud  l'exportation  piua  facile  et  économique;  lesdits 
procédés  applicables  à  la  conaervation  de  tontes  les  botssona  fermeutées. 

808*  M.  Durosoy  {  Joseph),  ingénieur,  demeurant  b  Tuchan,  arron- 
dimement  de  Carcassonne,  déjpartement  de  l'Aude ,  auquel  il  a  été  délivré , 
le  «9  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  unn  brevet  d'inven- 
tion de  cinq  ans,  pour  une  machine  à  vapeur  rotative. 

8  10''  M.  Dui-a/iier  {("fiarles-Franrois-Louis)^  ingénieur,  demeurant  k 
PAns,r\ic  Saint-André-des-Arts,  n"  38,  auquel  il  n  été  délivré,  le  29  sep- 
tembre dernier,  le  ccriilicai  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq 
aus,  pour  un  système  de  bouton  qui  u  a  besoin  d'cire  ui  cou^u,  ui  cramponné^ 
ai  agrafé. 

8 1  M*  Brmen {fiodefroy-A ntony)^  ne  «^o ciant,  à  Mancbeitcr,  Angleterre, 
représenté  par  M.  fe  comte  dm  MariUae  {François-Marie),  ancien  cbef 
d*eicadron, demeurant  aux  BatignoUea-Monceanx,  près  Paris,  cité  Lafontaine, 
n*  8,  auquel  il  a  été  délivré,  le  t9  septembre  dernier,  le  certificat  de  aa 
demande  d'un  brevet  d'importation  de  quinae  ans ,  pour  une  nouvelle  machine 
il  filer  et  à  retordre. 

8  l 'l**  M.  Fen'aecke  {(^/larles),  de  Gand,  représenté  à  Paris,  par  M.  Of>ri/, 
avocat,  dcmeurunt  rue  du  Faubourg-Saiot^liouoré,  u"  35,  auquel  il  a  été  délivré, 
le  1 9  septembre  deniier,  le  ceiiificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'importation 
de  dix  ana,  pour  nu  métier  à  tisser  iei  étoffée  uniea,  croisées,  rilb  unb  et 
/açonnéf,  futainra,  aatina,  coutils,  etc.  de  fil  de  lin,  coton,  ialne,  soie  et 
mures  matières  filamenteuses. 

813*  M.  PUlton  {Louis-Laurent  Jacques),  gantier,  demeurant  h.  Paris, 
rue  Thérèse,  n"  i ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  5Q  septembre  dernier,  le  certificat 
de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition  au  brevet  d'in- 
vention et  de  perfectionnement  de  cinq  ans  qu'il  a  pris,  le  29  novembre  1837, 
pour  la  nouvelle  confection  d'un  gant  modelé. 

8t4<>  H,  Fiament  {Pierre-Joseph) t  mécanicien,  demeurant  b  Béthune, 
déptrctmcBt  do  Pfts^e-Calais,  auquel  il  t  été  défivré,  lo  1 8  septembre  demieri 
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Sreret  d'ivrention  H     perTectlonnemeiit  de  cinq  alit,  pour  des  ehMntmti 

àeamhnires  flexibles,  semolles  et  talons  tournant,  ayec  talons  k  envcToppet. 

835"  M.  Uobert-Houdin  [Jean-Eugène)^  horloger,  demeurant  à  Paris, 
roe  de  Vendôme,  n^  1 1,  auquel  il  a  ote  d»'Iivr(',  le  29  septembre  dernier,  le 
certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  pcrfeetioniicnient  et  d'addition  au 
brevet  d'invention  et  de  peiiectioBoement  de  cinq  ans,  qu'il  a  pris  le  20  scp- 
tcmbro  1§S7,  poor  un  rëTeîI-briquet,  dontlef  fonctiona  loat  de  procuror 
de  U  lamière  en  rércillant. 

8  360  MM.  SUkard  et  compa^i^nie,  de  Calaio»  représentes  à  Paris  par 
VL.Reynaud,  demeurant  me  du  Temple,  n»  1 19,  anxquels  il  a  été  délivrcf,  fe 
59  septembre  dernier,  îe  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  de  perfec- 
tionnement et  d'addition  au  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  dix 
ans,  pris  le  2 1  avril  t83H,  par  M.  Sillard ,  dont  ils  sont  ceMionnaires , 
poui*  une  nouvelle  juaclnne  locomotive  ii  vaj)cur. 

837°  M.  Tliillayc  (Frédéric),  conslnicteur  de  pompes  ii  incendie  de 
Rouen,  représente  à  Paris  par  M.  Delacroix ,  demeurant  rue  Neuvc-Saint- 
Deois,  vP  5,  auquel  tl  a  été  délivré»  fe  19  septembre  dernier,  le  certificat  de 
•a  demande  d*nn  brevet  d'invention  de  cinq  ana,  pour  nne  nouvelle  pompe  à 
incendies. 

•as*  MM.  Andressct  (  François-Girard)^  filateur,  et  VtUée  (Çharles)^  mé- 
canicien, demeurant  k  Louviers,  de'partement  de  l'Eure,  auxquels  il  a  été 
de'Iîvré ,  le  30  septembre  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet 
de  perfectioïKiemcnt  et  d'addition  au  brevet  d'invention  de  cinq  an»,  qu'iia 
ont  pris  le  t  I  juin  pri  eedent,  pour  une  nniiveile  carde  boudineuse. 

839"  M.  liaii^atta  {Jean) ,  lufgociaiil,  deiiu  iirant  a  Paris,  rue  des  Bernar- 
dins-Siiitit-Victor ,  n"  34,  auquel  il  a  cte  tlclivu-.le  30  septembre  dernier, 
le  ccriilicat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'inveuiiou  de  cinq  aus,  pour  dea 
procédés  dTencre  inattaquable  par  toua  lea  agent*  cbtmîqaet.  ' 

640°  M.  Belleme  {Jean-Bapiiste),  fabricant,  demeurant  à  Paris,  rue  dm 
Bourdonnais,  6,  auquel  il  a  été  délivré ,  le  lo  tepteubre  dernier,  le  eeiti- 
icat  de  sa  deaunde  d^n  brevet  d'inventioB  et  de  perfectionnement  de  cin| 
ans,  pour  diverses  combinaitons  d*enconIement  et  de  marches  propres  à 
mouvoir  ies  laines  des  métiers  k  tisser  lea  coutils,  lee  croisés,  les  baaina  et 
antres  étoffes  de  cette  nature. 

64  M.  Bernard  cadet  (  Agricole- FrançoiS'de-Salles)^  chimiste ,  pein  tre, 
doreur  sur  porcelaine,  demeurant  k  Avignon,  département  de  Vaucluse, 
auquel  il  a  e'ie'  délivré,  le  3o  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande 
d'un  brevet  d'invention  et  de  pcrreciionneinent  de  quinze  ans,  pour  un  pro- 
cédé de  iabrication  de  nacre  argentée  d  albâtre  qu'il  nomme  la  nacre  Bernard 
cadet, 

84t«  M.  Berton  {Pierre'Tkét^hile),  cbarron ,  demeurant  à  Bonrbonue, 
département  de  la  Marne,  auquel  il  a  été  délivré,  le  so  septembre  dernier» 

le  certificat  de  sa  demande  d'un  troisième  brevet  de  perfectionnement  et 
^addition  au  brevet  d'invention  de  dix  ans,  qu'il  a  pris  le  f  7  novembre  1666« 
pour  un  moyen  de  tendre  et  détendre  la  toile  de  toutes  aortes  de  machines 
k  vent. 

843**  MM.  Boisselot  et  fils,  fabricant-  de  pianos,  demeurant  rue  place 
Notre-Dame-du-Mont ,  a  Marseille  ,  dépai  (cment  des  Boncbcs-du-Rhône  , 
auxquels  il  a  (ftc  délivré ,  le  30  septembre  dernier,  le  certiûcat  de  leurde* 
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844*  H**^  vcnf*  B^udrmux,  née  Thérèse  Toumier,  marchande 
cordonnière  ,  demeurant  à  Passv,  près  Paris,  Grande-Rue,  n**  64,  à  laquelle 

il  a  clé  accorde ,  le  30  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un 
brcv€t  d invention  et  de  perrectionnemcnt  de  cinq  ans,  pour  un  nouveau 
genre  de  chaussures  principalement  dc5tinc'es  aux  ouvriers,  et  nominéci 
êÊuJiers  pour  U  hdtimumt  on  chaussures  de  précaution, 

«  M.  Brevet{JacqueS'Clément)^  demeurant  au  Val-Saint-Jean ,  kPithi- 
Tiers,  dcpartemeiit  da  Loiret,  AiM|iieI  il  a  é\é  délirré,  le  90  septembre  der- 
■ier,  !e  certifiemt  de  sa  demande  iTan  breret  d*iiivention  de  cinq  ans,  pour 
na  bilfard  mtfcsni^e  è  bobine. 

8  460  lin,  Brunei  et  Brigaudin,  fahricanfs,  demeurant  à  Paris,  rue  des 
GravilHers,  n"  54 ,  tnxqneb  il  a  ëtc'  de'livre',  le  50  scptemhre  dernier,  le 
certificat  de  leur  demande  d'un  deuxième  brevet  de  perfectionnement  et 
d^addition  au  hreveî  d  invention  de  cinq  ans  qui  U  ont  pris,  le  13  du  même 
mois,  pour  tinr  nouveHc  sernire. 

fiiT"  5IM,  Bureau  (C/tailrs-Fia/icois]  et  (ivri'nis  [Germain) ,  demeu- 
rant,  le  prciiurr  à  Vrnieuil,  et  le  second  a  La  Hoimeviîle,  (lépartenient  de 
lEurc,  auatquels  il  a  c'ie  délivré,  fe  30  septembre  dernier,  le  cerlilicat  de 
fnnr  demande  d*na  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  une  ean  dentiiVicc 
qn'ib  nomment  «emojiefifie. 

S4ft*  VLCàlUroUJaseph'Martin)^  chapelier,  demearant  me  Saint-Remj, 
n^  99, k Bordeaux,  département  de  la  Gironde,  auquel  il  a  éié  ddivré, 
le  JO  septembre  dernier,  le  certiricat  de  sa  demande  d*uo  brevet  de  perfec* 
tîonoeoeat  et  d'addition  an  brevet  d'invention  de  cinq  ans  qu'il  a  pris, 

fe  Si  murs  précèdent,  pour  une  ceinture  dite  de  natatio»,  de  sûreté  et  de 

sauçetai:e. 

8i9"  M.  Cainiint-Pierrojt  [  Bartin  icniij  ) ,  fabricant  de  ferronnerie,  de- 
meurant à  Vi  ii^ncs-au\-Bois,  département  des  Ardennes,  auquel  il  u  e'te' 
délivré,  le  3u  septembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet 
dlnvcntûm  de  dix  ans,  pour  un  mojen  de  braser  les  vases  aux  fiches  en  fer 
de  tentes  les  espèces. 

âSO«  XL  Chaauroy  {Edme^ Augustin),  négociant,  demeurant  à  Paris, 
me  du  Fauboarg>Saint-Martin,  n<*  13C,  auquel  il  a  été  délivré,  le  30  Sep- 
tembre dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  huitième  brevet  de  perfec- 
tion npinctit  «  t  d'addition  au  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de 
quinze  ans  qu'il  a  pris,  le  9  août  1837,  pour  la  fabrication  de  conduits, 
tuyaux  et  corps  creux  en  asphalte  et  bitumes  minéraux  combinés  avec 
direrses  substances  linctLses,  iii)reuses,  animales  ou  végétales. 

83 1*»  MM.  Chavepeyre  {  iltienne),  chaudronnier,  et  Ptchon  {Jcan-Saint- 
Amuutd)t  fabricant  de  laine  peignée,  demeurant  à  Paris,  rue  de  Paradis- 
V^issonnière,  n^  S8,  nnqaeltil  a  été  d^ivré,  le  90  septembre  dernier,  le 
«itificnt  de  leur  demande  d^nn  brevet  de  perfaetionnement  et  d*addilion  an 
Wet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  quinte  ans  qn'ili  ont  prit 9 
i«  u  du  mém  ^  m  ois,  pe«r  UA  procédé  de  cbaniiSige  par  la  vapeur,  des  peigne^ 
•  lane  à  main  d'homme. 

85v'  MM.  Clary-Forest  et  compagnie,  demeurant  h  Paris,  rue  Th^venot, 
p*  X9,  auxquels  il  a  été  délivré,  ic  90  sepUmbrc  dernier,  le  certiiîcat  de 

IX' Série.  • 
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▼apeur  rotative  k  détente  et  mouTement  immMÊlL 

«§30  ^mc  veuve  Collier,  née  Juliaaa  Berthtmeau,  fabrioanta,  de^ 

meurant  k  Paris,  rne  Richer,  t4«  à  laquelle  il  a  été  délivre,  le  30  sep- 
tembre dernier,  !e  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  da 
pcrtoctionnenient  de  qninxe  ana,  pour  des  perfectionnemenu  aux  maahnifi 

à  peigner  la  laine. 

854°  M.  Dcharbes  {Jean-BoptisU-Joseph) ^  demeurant  k  Paris,  rue 
Meslay,  no  9,  aaqnelffftëtd  d^ivré,  It  30  septembre  dernier,  le  certificat 
de  aa  demande  d*nn  brevet  ét  perfectionnement  et  d'addition  an  5i«vet 
d'invention  etde  perfeotionnementde  dix  ani  4|n*il  a  pria»  le  fs  mai  1839, 
pour  nn  procède  de  fabrication  de  chapeaux  imperméablea  à  la  tranapiration, 
dits  thopemuc  à  nouvelle  France,  et  pouvant  ^tre  applique  sur  tonte 
ebose  qii'on  veut  garantir  de  la  saenr  tt  de  i'biunidilé,  teb  que  Hnitrea, 
lîesus,  peaux  pour  «  liuussures,  etc. 

SâTi"  M.  Dida  {Antuine],  l'abricant,  demeurant  à  Paris,  rue  Vicille-du- 
Temjile,  n"  123  ,  auquel  il  a  tle  délivre,  ic  30  i»eplembru  dernier,  le  certi- 
ficat de  sa  demande  d'un  brevet  d'importation  et  de  pcrfcclioDucment  de 
cinq  ans,  pour  nn  éteignoir  mécanique  dit  photolypon* 

8560  M.  jPis/Snire  (Pterre),  de  Montmiraii,  propriétaire,  et  de  BetUL" 
repaire  (Anne- fir toi -Hippo ly^),  représente  k  Paris  par  M.  Perpigna, 
demeurant  rue  de  Clioiseul,  n»  2  ter,  auxquels  il  a  e'té  délivre,  le  30  acp- 
tenjhre  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  dNnventioo  et 
de  p  rlectioauenieot  de  quinze  ans,  pour  des  boudea  bascules  aana 
ardillons. 

8570  M.  Ed^e  (  Thomas)  y  de  Londres,  représente  k  Paris  par  M.  Per- 
piipia,  demeurant  me  de  Choiseul,  s  Ur,  auquel  il  a  été  délivre, 
fe  30  septembre  dernier,  le  certificat  de  aa  demande  d'un  brevet  d'impor- 
tation et  de  perfectionnement  de  quinze  ans,  pour  des  perfectionoementa 
apportés  aux  compteurs  h  gaz. 

8:18"  M.  François  {Isàlore),  fabricant  bijoutier,  représenté  k  Paris  par 
M.  Fcrpii^na ,  demonranr  rue  de  Clioisenl,  n*  2  ter,  auquel  il  a  été  délivré, 
le  30  septembre  dernier,  le  certiiicat  de  sa  demande  d'un  Itn  vet  d'inveution 
et  de  perfeetionut  ment  de  cinq  ans,  pour  un  procédé  perfectionné  propre 
à  rendre  «  lasliques  les  bracelets  en  métal ,  et  qui  permet  de  les  disposer 
de  manière  k  conserver  sur  lea  bras  des  dames  la  place  où  ils  auront  été 
posés,  lequel  procédé  est  ansai  appticable  b  la  fabrication  dea  cbaiftcs  en 
bijonterie. 

859*»  KM.  Frappa  (André)  ^  de  Paris,  et  Ciccom  (  Françoù'Ant&ime)  ^ 
de  Bastia,  département  de  la  Corse,  faisant  élection  de  domidie  k  Paria , 
cbei  ^\}  Perpigna,  dcnicnrant  rue  de  Choiseul,  n<»  •  ter,  auxquels  il  a 
été  délivré,  le  30  spptoiiil»re  ilernier,  le  certificat  de  leur  demande  d*un 
brevet  d'invention  et  Ue  perfectionnement  de  dix  ans,  pour  une  mnclune 
propre  k  élever  les  eaux  ,  qu'ils  uomment  oscillateur  hydraulique. 

860°  M.  de  Galbais  (^P oui- Victor) ^  propriétaire,  demeurant  k  Sainte 
Etienne,  département  de  la  Loire,  auquel  il  a  dié  délivié^  le  30  septembre 
dernier,  le  eeltiflcat  de  aa  demande  d*nn  brevet  diaventioB  de  ai&i|  omm^ 
ponr  nn  mécaniune  propre  à  la  remonte  dea  waggona  aar  \m  ^^^^■Hnn 
de  for. 
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qnai  de  Bilïy,  n®  40,  anquci  il  a  'vtv  delirrr,  ïr  30  5ep(en  lire  ilcrnicr, 
le  certificat  de  &a.  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'addition 
m  breret  é^DTeDtfoii  cl  de  perfectîonnmieBt  d€  qolni*  %  prit , 

It  17  aoAi  préDëdflot,  pour  im  BMiYflàu  &jwikm9  âe  balaooe. 

••••  M.  Étakùrp  (ÈrmtnwAtiguti^Lomt)f  fiftWicant  lanpifte,  demeu- 
nintkPtfW,  rue  dn  Faabonrg-Safni-Martin,  98,  auquel  il  a  e'te'  délivré» 
le  MMptembrp  drrnier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d<>  perfcc- 
lionnemcnt  et  d'addition  ftu  brevet  d'invention  et  de  pcrfectioniicnirtii  de 
cinq  an •«  fpi  il  a  pris,  le  18  iiiiii  précèdent,  pour  pirfectiounenu'nts  ap- 
portés aux  becs  de  lampes  et  applicables  à  toutes  les  lampes,  quel  (|u'eu 
soit  le  sjstème. 

••9»  M.  Bmmt[  fFtUtam),  chôiiislB,  à  L«n4mt  reprtffentë  k  Poris  p«r 
M.  PeÊpigmm,  deaieanuit  rae  de  Cbeiicol,  i  êtr,  tiu|ael  il  a  ëté  dd- 
lirrff,  le  JO  septembre  dernier,  le  cfrttficet  de  sa  demande  d*nn  brereft 
d'îoqiortatioii  et  de  perfectionnement  de  quinte  ans,  pour  des  perfectionne- 
ments dans  la  fabricatieii  de  la  soade  ei'  dant  la  production  du  avlfaie  de 
sonde. 

864"  M.  Husson  {Jean),  phai niacien ,  doinonrant  ù  lîar-lr-Diu* ,  d«f- 
partemrnt  dv  la  Meu«e,  iiu<{uel  il  a  cte  délivre,  ic  30  septembre  dcrn;er, 
le  certiiical  de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectiounement  et  d'addition 
as  brevet  d^ivesiioo  de  eînq  ans  ^'il  a  pris,  le  !•  faillet  prëtëdent, 
pear  m  rneolm  au  moyen  diu|«el  en  obtient  la  farine  de  graine  de  lin , 
et  an  besoin  celie  de  la  monlardo. 

M.  Jaume  {jKmÊrLmtiê^,  négociant,  demeturant  k  Paris,  rue 
Royaie-Sairt-Honorë,  vP  2î,  auquel  il  a  été'  de'livré,  le  SO  .«rptcinbrp 
dfinier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et 
d'adiliti'  n  au  hrfvcJ  d'invention  de  dix  ans  qu'il  a  pris,  le  83  tlu  mcnic 
mois,  pou/  un  nouveau  four  u  cuire  le  plâtre  et  revivilîcr  les  plâtres. 

86e*»  M.  Jeunet  { Uippoly te- François )^  mécanicien,  de  Taris,  représenté 
par  M.  RiBgmmul,  y  demeniont,  mo  Biene,  n*  t8,  auquel  il  a  été  dd- 
Imd,  le  10  septembre  demîert  le  oertifieeit  de  sa  demande  dTnn  brevet 
Anveniion  de  cinq  ane«  ponr  nn  prooddd  de  fiibrication  dee  aUnuettes. 

••7*  10f.  Jusseraud  (CkmÊtiéi)  et  compagnie,  marcbands  de  fer,  de- 
meurant me  de  la  Préfecture,  n^  8,  à  Lyon,  département  du  RhAne, 
auxqneî.^  il  a  été  délivre,  le  30  septembre  dernier,  le  rertifirnt  de  leur  de- 
mande d  un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  un  nouveau  système  de 
toiture  en  fer  et  en  fonte. 

M.  KUi'n  (f'i'clor),  fabricant  de  tuiles,  demeurant  à  Saint-Vit, 
^^partonest  dn  Oonba«  anqoe!  il  a  dtd  délivré,  le  so  septembre  dernier» 
le  certtfieat  de  sa  demande  d'an  brevet*  d'invention  de  dix  ans,  ponrnn 
proedâd  do  fiMcatinnde  tnAea  on  venre,  tinct  aapbaite,  eie. 

86f*  IL  Mjmcombe  {Jgt»'-Ffaitf9Ù maître  de  forgeo,  deraenrant  à 
Surba,  canton  de  Tarascon,  département  de  l'Ariége,  auquel  il  a  été 
d('îrTré,  le  30  septctribre  dernier,  le  certificat  de  sa  demnndf  d'un  brevet 
d'iuventîon  de  dix  ans,  pour  un  procède  tendant  a  appliquer  au  feu  de 
chanfîcric  d'nn  ou  plusieurs  martinets  à  parer  le  fer,  sans  augmentation  de 
combustible,  le  calorique  d'un  feu  de  fusiou  d'une  forge  k  la  catalane. 

•70«  M-  l^^eyre  {Jean),  entrepreneur  de  traToux  publics ,  de  Libourne , 
âûaat  dlnmiim  de  denieilo  à  Barfe,  OiléHki|^,  bdtol  dtsArta,  n«  7, 
iHwf  il  *  M  éOkné^  le  «o  i8|ttMnlnn  denioTt  le  oercifioit  do  ea  do- 
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mande  d*an  T)  revêt  d*lnyentx<m  de  cinq  ans ,  ponr  un  nul  rament  d'arich* 
métiqne  dit  instrument  La^fteyr^,  feimnt  à  abréger  ies  oalcub  des  quatre 

premières  rrj^ïes  de  rarithmeiique, 

87  1"  M.  Lcfcras  [Jacques-Michel)  j  négociant,  demeurant  à  Paris ,  rue 
Nruve-Saint-Martin ,  n"  36,  auquel  il  a  t-te  dtflivre,  le  30  septembre 
dernier,  fe  certificat  de  aa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et 
d'addition  au  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans  quil 
a  prit,  le  18  fuin  précèdent,  pov  on  biuc  mécanique  de  cornet. 

S7t«  M.  iierU  (Joseph  ),  ingénieiir,  dememiant  à  Paris,  me  Beav- 
folais,  Pafais-Royal,  n«  5,  auquel  il  a  été  délivré,  le  90  septembre  dernier, 
le  certificat  de  sa  demande  d'an  brevet  d'importation  de  quinze  ans,  poor 
le  moyen  d'empêcher  les  navires  de  somTirer,  rendre  plus  facile  Ir  iia^i-^age 
des  bateaux  «ur  ies  canaux,  préserver  ies  cargaisons  de  refifet  de  la 
chaleur,  etc. 

87  3"  Miroude  {Adolphe  \ ,  f.ibricant  de  cardes,  demeurant  rue  Lemirc, 
no  4 ,  ù  Rouen,  département  de  la  Seine -Inférieure,  auquel  il  a  ëtë  délivre,  le 
so  septembre  dernier,  le  certificat  de  fa  demande  d^  brevet  de  perfec- 
tionnement et  d'addition  an  brevet  d'invention  de  dix  ans  qn'il  a  pris,  le 
14  dn  même  mois,  pour  nne  macbine  k  fabriquer  les  cardes  à  lin  et  antres 
matières  filamenteuses. 

8  M.  Poitcfm  (  Prosper-Charlemagne- Félicité),  honncûer,  demeuntït 
il  Paris,  rue  Hichelieu,  n"  i ,  auquel  il  a  cte  délivré,  le  30  septembre  der- 
nier, le  certificat  de  sa.  demande  d'un  brevet  de  perfectiounement  et  d'addi- 
tion au  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans  qu'il  a  pris» 
le  4  du  même  mois,  pour  des  boucles  sans  ardillons,  à  bascule ,  à  simple  et 
double  pression ,  cannelées  et  unies ,  k  gorge  simple  et  double ,  et  pour  être 
établies  en  tons  les  métaux  et  sous  toutes  les  formes. 

87  5°  M.  Poncet  {Pierre^Fmmfois),  serrurier  en  bâtiments,  demeunut  à 
Belleviile,  rne  de  Paris,  n»  96,  auquel  il  a  été'  délivre,  le  30  septembre 
dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans  ^  pour 
des  fermetures  et  arrêts  des  portes  et  persîennes. 

87<;"  Pnole  (  Mosès)y  de  l^tindres,  représente'  h  Paris  par  M.  Tniffaut , 
demeurant  rue  Favart,  n"  8  ,  auquel  il  a  vlé  délivré,  le  30  septembre  deniicr , 
ie  certilicat  de  sa.  demande  d'un  brevet  d'iuiportaliou  de  dix  ans,  pour  divers 
perfectionnements  dans  la  consirnction  des  navires  et  des  bateaux  à  vapeur. 

87  y«  M.  Pùole  (Jfeièf  ),  de  Lonihvs,  représenté  à  Paris  par  M.  Dmfimt, 
demeurent  roe  Favart ,  n»  • ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  êo  septembre  dernier , 
le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'importation  de  dix  ans,  pour  une 
nouvelle  préparation  de  couleurs  propres  à  ia  peinture  en  bétimenis,  et  pour 
le  moyen  de  les  applitjuer  et  de  les  fixer, 

87  8"  M.  Renier  {Jean-Lniifs  ) ,  oilieicr  comptable  de  l'administration  des 
subsistances  militaires,  demeurant  ii  Arras ,  departerneut  du  Pas-de-Calais, 
auquel  il  a  cte  délivre',  le  30  septembre  dernier,  le  certilicat  de  sa  demande 
d*ttn  brevet  de  perCeetîonnement  et  d'addition  au  brevet  d'invenâitt  de  cinq 
ans  qu'il  a  pris»  le  I7  aoAt  précédent,  pour  un  four  de  boulanger,  à  cuimon 
continue. 

870»  M.  7oucAartf(£0ii£r),pi«fesseur  de  mécanique,  demeurant b Paris, 

rne  de  Laval-Montmorency ,  n^  1 5 ,  auquel  il  a  e'të  délivré ,  le  80  septembre 
dernier,  le  cerfiflrat  de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et 
d'addition  au  brevet  d'invention  et  de  perfectionnemeni  de  quinae  ans  qu'il 
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a^,  U  113  du  même  moû,  pour  dec  moyens  et  procédéi  propres  à  rendre 

\ts  Toitures  inversablrs. 

8S0°  M.  Truc  (^Claude) y  lampiste,  demeurant  à  Ptris,  rue  Portefoin, 

ijo  3,  auquel  il  a  otc  délivre,  Ir  3o  septembre  dernier,  le  rertificat  de  sa 
demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  un  appareil  qu'il  nomme 
mkaud  perpétuel  à  e.^prtt  de  vin  et  à  niveau  constant. 

I.  La  disposition  de  fartide  1*'  de  notre  ordonnance  du 

îl  juin  dernier  est  modiBée  ainsi  qu'il  suit^  en  ce  qui  con* 
cerne  le  brevet  indique  sous  le  n**  37  : 

yi.  de  Monf  {JEmUe" Antoine)  y  ne'gociant,  demeurant  à  Paris,  boulevard 
Saiol'Mmrtm ,  n^  1 5 ,  auquel  il  a  étc  de'Iivrë,  le  s  1  janvier  dernier,  !•  tertificat 
de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  et  d'.iddition  an  brevet  d'in- 
vention de  dix  ans  qu'il  a  pris,  le  19  septembre  1 8.19  ,  pour  des  perfection- 
nements apportés  dans  la  construction  des  croisées,  portes  et  châssis. 

3.  H  sera  adressé  à  chacun  des  brevetés  ci-dessus  une 
expédition  de  rarlicîe  qui  le  concerne, 

4.  Notre  ministre  secrétaire  d  état  an  clépm  tcment  de  lagri- 
Goltore  et  du  commerce  est  chargé  de  iexécution  de  la  pré- 
sente ordonnance ,  qui  sera  insérée  au  BuQetin  des  lois. 

Signé  LOUIS-PHILIPPE. 

Par  le  Roi  :  le  Ministre  Secrétaire  d'état  an  départeoutnt 
de  l'agriculture  et  du  commerce , 

Signé  L.  Cuhjn-Obioaixb. 


N*9134.  —  Ordonnance  DU  Roi  portant, 

1*  Que  le  chemin  de  Tavaux  ù  Seurre  est  et  demeure  classé 
parmi  les  routes  départementales  du  Jura  sous  le  n°  29  et  avec  la 
denomiuaiion  de  roule  de  JJolc  à  Seurre  par  Taçaux  et  Saint- 
Aubin  ; 

2°  Que  l'aJininistratian  est  autorisée  à  acquérir  les  bâtiments  et 
terrains  nécessaires  à  l'établissement  ou  nu  perfectionnement  de 
eetle  route,  en  se  conformant  aux  dispositions  des  titres  II  et  sui- 
^ant$  de  la  loi  du  7  juillet  1833  sur  l'expropriation  pour  cause 
d'utilité  publique.    Paris,  6  Décembre  1S40,) 


N«9i35.  —  OaDONNANCBS  DO  Roi  portant: 

1*  li  sera  procédé  à  la  rectification  de  ia  route  départementale 
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if^c  Marseille  à  Arles,  au  pR5saf^e  de  la  côte  dite  du  Grand' 
JEscaiUon ,  département  des  Bouc  hes-du-Rhônc; 

La  route  royale  n"  43,  de  Lille  à  Boulogne,  sera  rectifiée  an 
lieo  dit  W ez-Maquart,  dans  U  commune  de  la  Chapelle  d'Armeo- 
tiàres  (Nord); 

3*  La  roQte  départementale  de  Loir-et-Cher  n<*  3 ,  de  Blois  a 
Loches',  sert  rectiftée  dans  la  descente  de  Montrichard,  au  mojen 
dfua  nouveon  trace  qui  la  deVeloppcra  sur  k  droite  de  Li  voote 
•ctnelle,  dans  la  Tallée  des  Roches-N«ttveS|  et  «bottlir»  oonune  elle 
à. la  rue  de  Blois; 

4*  La  partie  de  h  voie  arle'sienné  comprise  entre  le  Mas  de 
Hestre  et  la  route  royale  n®  99  »  d'Aix  à  Montaubtn,  est  et  demeure 
dussée  en  prolongement  de  la  route  départementale  des  Bouches* 
dtt-Rh6ne  n*  1 8,  de  SatBt*Remy  à  CttraiUon  ; 

5**  Il  sera  procède  à  la  roclilication  de  la  route  royale  n"  123, 
de  Toulouse  H  Clerrnont,  entre  le  pied  de  la  côte  de  Sauvensa  et 
rentrée  de  V^illefranchc,  deparlcinent de  rAveyron; 

6**  I^a  route  départementale  du  Morbihan  n"  :> ,  de  Vannes  à 
Guer,  sera  rectifiée  entre  le  cabaret  du  Coq-Hardi  et  la  metnirie 
de  la  Vigne,  suivant  un  trace  qui  se  développera  sur  la  droite  de 
la  route  actuelle  |  en  passant  près  de  Botrel  et  de  la  Chapeile-Saint- 
Guionnet; 

7°  L'adminbtration  est  autorisée  à  acquérir  les  terrains  et  bati* 
ments  nécessaires  à  Fexe'cution  de  ces  travaux,  en  se  conformant 
aux  dispositions  des  titres  II  et  suivants  de  la  loi  du  7  |uillet  1833. 
(  Pmrù,  9  Dieemàre  1S40.) 


N**9l3r). — Ordonnance  dc  Hoi  portant  que  la  prairie  doma- 
niale de  onze  ares  soixante  centiares,  sise  commune  de  Sablons, 
près  de  la  maison  eclusièrc  de  Laubardemont,  est  aOectee  au 
service  de  la  navigation  de  l'ïsle,  et  que  le  département  des  tra- 
vaux publics  est,  en  conséquence,  autorisé  à  en  prendre  pos'- 
session.  [Paris,  2ô  Décembre  1840.) 


N*»  9137.  —  Ordonnance  du  Roi  portant, 

1®  Qu'il  sera  procédé  à  la  rectification  de  la  route  départemen- 
tale n<*  4y  de  Boorgftneuf  ù  Arg^enton ,  à  la  sortie  de  la  première  de 
ces  deux  villes»  à  partir  de  la  rue  ViUeneove  jusqu'au  rocher  des 
Gravets  (Creuse); 

%M  iradnOiiiitnilloD  «il  mlmwe  è  fim  Fuc^aiiitioa  des 
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HiMMS  badmeau  offcetiaires  pour  oattt  ffiMilicatioii ,  en  se 
eDnforniaiil  aox  dttpotitioni  des  titres  II  et  MÛTWrts  de  le  iei  dki 
7  juillel  1833.  (  Paris,  US  Décembre  iê40.  ) 


N  9138.  —  Ordonnance  dl  Roi  portant  ; 

Aht.  1*'.  Le  route  départementele  ét  PAade  n*  de  Mire* 
poÎK  à  QeûUen,  pesseat  aujoanThai  par  Saiet-Jeaa  de  Pereœl, 
Mooveaec  ei  &pereze,  sere  dirigée  ser  PuiTert-Ie-Ponl,  oii  elle 
i^emlirmoelieni  «vee  la  roete  royale  b*  117,  de  Perpigaao  à 
Bajronne. 

La  route  de'partemeotafe  n*  It,  de  Narbonne-à  Quillan,  sera 
prolongée  deptiia  Coinza  jusqu'à  Esperaza,  où  elle  empruntera  la 
portion  de  fa  route  départementale  n*  16  abandonne'e  par  suite  du 
changemeot  indique'  ci*deMiiB;  cette  communication  prendra  dé- 
sonnais fa  de'noroination  de  route  de  Narbonne  à  Chalabre, 

\\  sera  ouvert,  soiis  le  n'  11,  un  enibraiu  lieiiient  de  la  route 
départementale  n'  li,  près  de  Ciapiès,  aux  bains  de  Rennes. 

La  disposition  du  décret  du  7  janvier  1813,  qui  classe  la  route 
14,  d'Alet  aux  bains  de  ReaoeS|  parmi  les  routes  départemen- 
tales de  l'Aude ,  e>t  rappoiiée. 

Le  chemin  de  Lagraase  au  eoi  de  Villcrougc  est  et  demeure 
eiaflfé  au  rang  des  routes  départementales  de  l'Aude  sous  le  n*  i3. 

%,  LUministratioa  est  autorisée  à  faire  l'acquisition  des  terrains 
et  bâtiments  nébessaires  pour  l'étubtissement  et  le  perfectionnement 
des  communicadons  ci-dessus  rappelées,  en  se  conformant  eut 
dispositions  des  titres  II  et  suivants  de  la  loi  du  7  juillet  1833. 
(  Pmiê,  28  Décembre  4S4a.  ) 


N'9I39.  —  OnnoNNANCE  DU  Roi  portant, 

r  Qu'il  sera  procède'  à  la  rectification  de  la  route  de'partemen* 
taie  n*  13  (  Doubs  ),  d'Avillej  à  Georfans,  aux  abords  du  ruisseau 

Mpntagnon,  suivant  un  nouveau  tracé  qui  se  développent  sur 
la  dfâite  de  ia  roule  actuelle  ; 

i*  Que  rndministration  est  autorisée  à  faire  racquisition  des 
tsnains  et  bodments  nécessaires  à  l'exéoution  des  travaux,  cou- 
limnément  nnx  dispositions  des  titres  II  et  suivants  de  la  loi  du 
7 Juillet  1833  sur  Texpropriadon  pour  cause  ifntUitd  publique. 
lfens,i9JUeêmbre  mo.  ) 
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■  Errata.  Bulletin  772,  contenant  Tordonnance  de  proclamation  des  bre- 
vets d'inv(>()tion  délivrés  pédant  ic  deuxième  trimestre  de  t840,  page  68S| 

article  SOG,  au  lieu  de 

M.  rtizot  [Joseph  ),  mécanicien,  demeurant  k  Gotidoncourt  (Vosges), 
auquel  il  a  «le  délivre,  le  22  inai  dernier,  fe  certilicat  de  sa  demande 
d'un  second  brevet  de  perfcetionnenieDt  et  d'addition  au  brevet  d'inveu- 
tiou  de  dix  aus  (ju'jI  a  pris  le  14  novembre  1831, 

Lisez 

M.  Btzot  {Joseph  ),  mécanicien,  demeurant  k  Godoncourt  (  Vo.srres  ), 
auquel  il  a  ete  délivré,  le  22  mai  dernier,  le  eertiftcat  de  sa  demande 
d'un  second  brevet  de  perfeclionnemcnt  et  <l'iiddilioo  au  brevet  dinven- 
tion  de  dix  ans  t^u'il  a  pris  le  14  novembre  i83â. 


Gratifié  conforme  par  nous 

^  Garde  des  sceaux  de  France,  Ministre 
Secrétaire  d'clut  au  ddpaHûWSiêni  de 
la  justice  et  de$  auàesp 

A  Paris»  le  25  *  Janvier  184i , 
N.  MARTIN  (da  Nord  ). 


*  Cette  date  est  cefle  de  ItfécepiioD  da  Bolietin 
à  la  Cbancetleiie. 


Oi>  *'tl>onne  pour  le  Bulielin  de»  lois,  k  raUon  d«  9 
rimprimerie  rojr«l«|  am 


fiMBM  far  ««1  I  la  Mine  4^ 


lMP*iM&°iFt  anvAi.E.     95  Janvier  18 il* 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

N"  786. 


A'*  9140.  —  Tableau  du  Prix  moyen  de  l'hectolitre  de  Froment 
pour  servir  de  régulateur  aux  Droits  d'importations  et  d" ex- 
portations des  Crains  et  Farines,  conformément  aux  Lois  des 
15  Avril  1839  et  26  Avril  1833,  arrête  le  31  Janvier  1841. 


m 
X. 
O 


MABCHES. 


PBIX  DE  L  U&CTOUTIIE 

de  froment  (l). 


PRIX 

moyen 
rï'gula- 
trur 
de  la 
section. 


1"  CLASSE. 


o 


i  Andc  •  •  

Ilferaalti , ,  ,  . . 

Gard  

Boncbes-dn-R. 

'Var  

L  Corse  


1 


Touîousc. 
'  Gray , ,  . , 


18^98^ 

isf  1 1' 

19  87 

19  87 

It  05 

19 

M  t» 

16  47 

19  87 
tl 


o  f  ^  r 

78  J 
I 


7  4" 


V  CLASSE. 


Marans  . . . 
Bordeaux. , 


n  j  j  >  Bordeaux 
^Uanio-Garoane] 


fJiin. 
Dm 


Gray  

j^^^^  /Saint-Laurent. 


17 

44 

17 

83 

19 

SO 

08 

18 

98 

18 

11 

19 

87 

19 

87 

SI 

23 

84 

14 

St 

46 

21 

S6 

17 
20 
18 


83 
06 
08 


18  72 


.«9 
24 

21 


87 
06 

ss 


31  78 


I 


t(i)  Let  trou  prix  de  cbaque  marche  sont  ceax  de  la  dernière 
éa  mois  pre'ce'dent,  de  la  première  et  de  la  deuxième  senitiat 
conraou  {Article  Sd^lmhiâm    juillet  1819.  ) 

/JP  Série. 


lemame 
da  mois 

10 
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tn 

O 
H 


ire 


3« 


8« 


DiPABTEIIENTS 


MAACfiiS. 


3"  CLASSE. 


TTaut-Rhin..  •  • 
BatJlhin  

I 

Nord  

>  Pas-de-Calais.. 

ISomme  

iSoine-lafér.  • . 

Eure  

^CalvadoM  

I 

[Loire-lnfér . . . 
Vendée...'... 
Charc  a  te-lnf ér. 


Molliaiiseo..  • . 
Straaboiirg.* . . 


fierguci. 
'Arraa..  • 
Roye< 
Soissoni»* .  • 

Paris  

jAouen.. . .  « 

I 

! San  mur.  •  •  • 
Nantes  
Marant .... 


16  8» 

SO  «1 
it  14 

IG  49 

17  28 

18  SI 

19  50 

15  88 
19  61 
17  44 


I8'l7« 
17  09 

90  99 
16  91 

16  54 

17  03 

18  53 

19  62 

15  79 
19  74 
17  83 


4*  CLASSE. 


Moselle  ]Metz  

Meuse  f  Verdun ...... 

Ardennes.. . . .  [Clui  rie  ville... . 
vVisnc..  jSoissons.  

I  I  . 

Manche   Saiut-Lô  

llie-et-ViIuine.  iPaimpoI  

Côtes-du-Nord.  l  Quimper  

Finistère  (Hennèboil*  • . . 


^Morbihan ....  ^  Nantes. 

!  I 


PBfZ 

TDoren 

tcur 
deU 


19''32«)  r 


18  08 


90  96 
16  79 

16  07 
IG  87 
18  55 
18  62 


15  93 

18  94  ^  17  69 
17  89 


14 

49 

14 

69 

14 

64 

1  4 

2  2 

15 

79 

1  5 

7G 

17 

28 

17 

03 

20 

36 

20 

37 

IG 

54 

16 

40 

18 

93 

19 

27 

19 

19 

19 

84 

1» 

61 

19 

74 

14  89 

14  27 
16  26 
16  87 

20  45 
16  94 
18  62 

Pu 

de  vente. 

18  94 


19  45 


>  18  90 

L 


Arrêté  par  nova.  Ministre  Secrétaire  d'état  an  d^iartement  de  ragricnl- 
inre  et  da  commciree. 


A  Paris,  le  31  Janvier  1Ô41. 


Signé  L.  CoNiN-GaiOAiMs. 
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N*9141.  —  ORDoysAycE  DU  Roi  qui  maintient  M.  le  LieU" 
tenant  général  Comte  Hailfy  de  Montbioa  don»  la  prêmièrê  êce* 
dgrn  du  cadre  de  l' État-major  général. 

A  Paiif,  ie  9Ù  lumnt  1841* 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  dbs  Fbahcais.  à  tous  présents 
etàvenhr,  SALUT. 

Vu  lalqi  du  4  août  1839; 

Vu  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  de  la  gaerre^et 
de  Tari»  de  ootre  Conseil  des  miaistres , 

Noos  ATOItS  ORDONNE  «t  ORDONNONS  Ce  qui  mît  : 

ÂRT.  1*'.  M.  le  lieutenant  général  comte  Bailly  de  Mofi- 
Mon  [Françoiê'Gédeon)  est  maintenu  dans  la  première 
section  du  cadre  de  rétat-major  général. 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d*élat  de  la  guerre  est  charge 
de  Vexcculion  de  la  présente  ordonnance. 

Siffné  LOUIS-PHILIPPE. 

Par  le  Roi  ;  le  Président  du  Conseil,  Mmittre  Smrjtmkm 
d'état  de  la  guerre  , 

SigDë  M*I  Duc  Ds  Dalmatib. 


N*914î.  —  Ordonsance  du  Roi  concernant  les  Sous-Offcicrs , 
Caporaux  et  Brigadiers  des  Corps  de  l'Armée,  fjni  ont  été  ou 
qui  seront  admis  dans  la  Gendarmerie ,  soit  comme  Brigadiers, 
sait  comme  Gendarmes. 

An  palaia  det  Tuileries,  le  SO  Janvier  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français,  à  tous  pràents 

ftî  venir,  SALUT.  .  . 

Vu  les  lois  du  S8  germinal  an  Vi,  du  11  avril  1831  et  du 
Utvril  1838,  ainsi  que  les  articles  864  et  368  de  notre  ordon- 
«■ee  do  16  mars  1838  (l)  ; 


(i)BaiL  sas,  7S44. 
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Sar  le  rapport  du  président  de  ootre  Conseifi.  miDÎftre  secre* 
tidre  d'état  an  département  de  la  guerre» 

Nous  AYONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  ce  qui  suit  : 

Art.  l*^  Les  sous-oûiciers  »  caporaux  et  brigadiers  des 
corps  de  f  armée  qui  ont  été  ou  qui  seront  admis  dans  la 
gendarmerie,  soit  comme  brigadiers,  soit  comme  gendarmes, 

seront  considérés,  à  l'avenir,  pour  la  retraite,  copme  étant 
restés  titulaires  de  leur  ancien  grade,  jusqu'à  promotion  à  un 
grade  supérieur  a  celui-ci  dans  ia  gendarmerie. 

Ils  compteront  comme  activité  dans  leur  ancien  grade, 
pour  ïe  bénéfice  de  i'article  11  de  ia  loi  du  1  i  avril  1831, 
le  temps  de  service  pendant  lequel  ils  en  seront  restes  titu- 
laires, en  vertu  de  la  disposition  ci-dessus. 

2.  Il  sera  fait  application  des  dispositions  de  l'article  qui 
précède  aux  sous-oiiiciers ,  caporaux  et  brigadiers  admis  dans 
h  gendarmerie  après  une  intemiptioo  de  service. 

3.  Le  grade  dont  ces  militaires  sont  pourvus,  indépen- 
damment de  l'emploi  qu'ils  occupent  dans  la  gendarmerie, 
aopenl, 

1  "  Par  démission  ou  congé  du  service  de  la  gendarmerie  ; 
2*"  Par  rétrogradation  ou  cassation  ; 

'A''  Par  réforme  pour  inconduite  ou  pour  inaptitude  au 
service  de  l'arme. 

4.  Le  président  de  notre  Conseil ,  ministre  secrétaire 

d'état  au  dcpartctiient  de  la  guerre,  est  chargé  de  Texécution 
de  la  présente  ordonnance. 

JLOUIS-PUIUPPJS. 

Par  le  Roi  :  /c  Président  du  Conseil,  Mimstre  Setrétavrc  d'éimt 
,    .       .         »  de  ia  guerre, 

- .  ,     ■  • 

Signé  M*'  Duc  os  Dax.iiatis« 
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îi*  9143.  —  Ordonnance  du  Roi  portant  répartition  du 
produit  du  Centime  de  non-valeurs  attribué  au  Ministère  dêê 
Finances  par  la  Loi  du  / 6  juillet  i840. 

A«  ptfaw  ta  *nia«fai,  U  n  Juvitr  1841. 

LODIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français; 

V^u  Tetat  annexe  ù  la  loi  de  finances  du  IG  juillet  1840,  duquel 
if  résulte  qu'il  est  impose,  additionneifement  au  principal  des  con- 
tributions foncii-ie,  personnelle  et  mobilière  de  184],  deux  cen- 
times, dont  l'un,  ù  la  disposition  de  noire  ministre  de  ragriiulture 
et  du  commerce,  pour  secours  efrectifs  en  raison  de  grêle,  incen- 
dies «  etc.  et  l'autre,  à  la  dispositiuti  de  notre  ministre  des  finances, 
pour  couvrir  les  remises i  modérations  et  non-valeurs  sur  iesdites 
contributions  ; 

Voulant  déterminer  la  portion  dont  les  préfets  des  départements 
pourront  disposer  sur  le  centime  aflccle  aux  de^^rèvcmcnts  ; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  départemeot 
des  iioanceSy 

Ii0»        ORiMiii  «t  osMiimHit  oe  qui  inl  : 

Art.  1".  Le  produit  du  centime  de  non-vakurs  attribué 
au  minïsieTe  des  finances  sera  réparti  de  la  manière  suivante  : 

Un  tiers  de  ce  oentiiney  résnilaot  des  sommes  imposées 
tux  r6Ies  dans  chaque  département,  est  mis  i  ia  disposition 
des  préfets  ; 

Les  deux  autres  tiers,  composant  le  fonds  commun,  res- 
teront à  ia  disposition  de  notre  ministre  des  fmances,  pour 
être  par  lui  distribués  ultérieurement  entre  les  divers  dépar» 
tements,  en  laison  de  leurs  pertes  et  de  leurs  besoins. 

2.  Ce  centime  sera  eidustvement  employé  à  couvrir  les 
remises  et  modérations  à  accorder  sur  les  contributions  fon- 
cière, personnelle  et  mobilière ,  et  les  non-valeurs  qui  eiis- 
tcnmt  sar  ces  contributions. 

3.  Seront  impulés  sur  ce  fonds  les  mandats  dâivrés  sur  le 
Ibods  de  non-vaJeurs  de  1840,  et  qui  n'auraient  pas  été  ac- 
^ittés  faute  de  présentation  aux  caisses  du  trésor  avant 
iexpinuion  du  délai  fixé  pour  le  payement  des  dëp^ises  de 
ce  dernier  exercice. . 
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4.  Notre  ministre  secrétaire  dPetat  des  finances  est  chaîné 
de  l'exécution  de  ia  présente  ordonnance  »  qui  sera  insérée 
au  Bulletin  des  lois. 

LOUIS-PHOIPPB. 

PirleRoi:  le  Ministre  Secrétaire  d'état  des  Jin^tncei , 

Signé  HoMAHir. 

Nf  9144.  — «  ÛB^ONMAiccB  ouEoi  portant  9 

Abt.  1*'.  Est  dédaree  d'utilité  publique,  rex^cutioD  des  travaut 
de  construction  d'un  pont  en  charpente,  avec  piles  et  culées  en 
maçonnerie,  sur  l'Anglin,  en  remplacement  du  bac  d'Angles,  dé- 

S armement  de  la  Vienne,  ainsi  que  celle  des  travaux  d'établissement 
es  abords  et  dépendances  dudit  pont,  conformément  au  pian  ci- 
annexé. 

2.  La  mise,  en  adjudication  desdits  travaux  est  autorisée  ^  amc 
clauses  et  conditions  énoncées  dans  le  cabier  des  charges  annexé  à 
la  présente  ordonnance. 

3.  Usera  pourvu  aux  firais  de  construction  et  d'entretien  du  pont, 
de  ses  abords  et  dépenf)anoest  an  aïo^ren  f  d»  faba^daB  gratuit , 

Sar  la  commune  cPAneles,  de  tons  les  matériaux  provenant  de  la 
émôlilion  de  1  église  Je  Sainte-Croix; 

t*  D^une  subvention  de  quinze  mffle  francs  è  fournir,  savoir  t 
due  «iflie  bwmm  par  le  produit  d'nna  souscription  volontaire  faite 
par  |ep  habî(|pt|  ^e  ia  )opalilé|  ^  dix  mille  francs  par  TÉtat; 

3<*  Et  enfin  ,  au  moyen  d'un  péage  qui  sera  concédé  nar  adju- 
dication publique  au  soumissionnaire  qui  offrira  le  plus  fort  rabais 
sur  ia  durée  de  la  concession. 

Ij^  maximum  de  cette  durée,  qui  ne  pourra  excéder  qn8tre«>vir|;t 
dix-neuf  #ns,  sera  foé  A  Favanot  p^  ($  prélipt,  dans  ui|  bîUat  car 
cheté. 

4.  Le  concessionnaire!  substitué  aux  droits  de  {^administration 
conformément  à  f article '63  de  la  lot  du  7  juillet  1833,  sera  au- 
torisé à  acquérir,  s'il  y  a  lieu,  par  voie  d'exprvprialfien  pour  cause 
4Mlila  peMiys,  iae  iwieéb|es  en  portîaiis  4*imii»enblef  dont 
roccupation  sera  nécessaire  pour  i'ej^içp^tiofi  des4|ts  travaux, 

L'ad^udicatipp  ne  sera  valable  et  définitive  au^pres  avoir  été 
approvvée,  s'il  y  a  lieu ,  par  le  ministre  ^e  rintérieur. 
'  6.  A  compter  du'ioiDir  eè  lè  passage  du  pont  sera  livré  an  pu* 
Uic,  et  juaqa'à  ItnpMien  da  tesane  ani  anraélé  fixe'  par  l'aïQu- 
4liS9/6»t  fl  )r  99^  paro9  m  V^Nff  ptnt^i^êBl  aaitfiaf  ei^rès: 

Pour  une  personne  k  pied,  chargée  ou  non   06* 

Cbtvai  oa  mulet  et  son  cayalier,  yaUsc  comprise  •  10 
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Cbml on imilet cbar^  «  pl« 

Um  non  diargé  v..  ••••  «.  oi 

âM  Ml  inesse  chftrgé.«  ••••••••••••• •••••••••.•/••••••«J.  «ft 

/(/em  non  chargé   0§ 

Cberai,  mnlet,  boeuf,  vache  oa  4ne,  employé  au  labour  onaiiaatau 

pâturage   05 

B«af  •«  Tache  appaitenrat  à  des  marchands ,  et  destiné  à  la  Tente. .  i  o 

YoiMpore  Ot  t/§ 

MoBiMi,  brebis,  Wnc,  chèvre,  cochon  de  hit  Ot  i/t 

Ltntfjat  Icf.  OMotonf,  brebis,  boucs,  chèvres  tnmt  an  pàtn- 
on  De  payera  qne  Ta  moitié  du  droit, 
irsqae  les  moutons,  hrcliis,  f)oiir«,  rlirvres,  cochons  de  lait 
seront  au-dessus  de  cinquante,  le  droit  sera  diminué  d'un  quart. 
Les  couiiucteurs  de  chevaux,  mulets,  ûues  et  bœufs,  payeront.  ...  06 
V^oiturc  suspendae,  b  dcttS  fouet,  fttleléèd'un  cheval  ou  mulet,  ou 

litière  b  dcu  cbemoz»  et  le  eenducteer  •  tB 

Voitnre  nupendne,  b  <|iutre  nraet ,  attelde  d'un  cheval  on  mnfet,  et 

fe  conduetenr  •  %ê 

Jéem  a  deux  chevanx  on  muîcts,  idem   5Q 

Les  voyageurs  passant  en  voitnre  payeront  acparëment»  par 
téte,  connue  pour  une  personne  à  pied. 
Cham-tte  chargée,  attelée  d'un  seul  cheval  ou  mulet,  ou  de  deux 

bsnfs ,  y  compris  le  condncteor   3o 

Idem  de  dcox  cbevaiuc  oa  mulets  ou  quatre  bieafii,  IdSiM.  40 

Idem  de  trois  cheranx  ou  mulets,  û<mi  60 

Charrette  b  vide,  le  cheval ,  idem  tS 

Jdem  chargée,  cmplovc'c  au  transport  des  engrais  on  ii  la  rentrée  des 

n'cnhes,  arte/ee  d'un  cheval  ou  de  deux  bœufs,  idem    15 

If/rrn  à  v/de,  iifem  ,    12  ijt 

Jdem  chargée  ou  non  chargée,  attelée  sculemeut  d  uo  âne  ou  ànease, 

tite   Il  t/k 

Chenet  de  roulage  b  quatre  rones,  chargé,  b  un  cheval  ou  nralet, 

idem  •  •••••••••  •••••••«..••••  Si 

Jdem  à  deux  cheveux,  Hem,  •  50 

Idem  à  trois  chevaux ,  idem  •  •*  76 

Idem  à  vide,  à  vn  cheval,  idem  •••••  ^«  •  t6 

7.  Seroot  exempts  des  droits  de  péage, 

Le  préfet  du  de'parternent,  le  sous-préfet  de  l'arrondissement, 
les  ingénieurs  et  conducteurs  des  ponts  fct  chaussées,  les  agents 
noyers,  \cs  crrjpîoyes  des  contributions  indirectes,  les  agents  fo- 
resiiera,  les  préposes  des  douanes,  les  employés  des  lignes  télégra- 
phiques, fa  gendarmerie,  dans  l'exercice  de  leurs  fonctions;  les 
miliuins  de  tout  grade  voyageant  en  corps  ou  séparément,  à 
charge  par  eux,  dans  ce  dernier  cas,  de  présenter  une  feuille  de 
roDte  ou  un  ordre  de  service;  les  courriers  du  Gouvernement, 
rnalles-postes ,  les  facteurs  ruraux  faisant  le  service  des  postes 
àe  iHiMit^  ieu  élève»  aiUnl  à  i'eoole  eoBuaunale  ou  en  reveaaDt| 
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les  prévenus,  ftccuséi  et  condamnes  concfuitt  par  U  force  publique; 
les  habitants  de  la  commune  d'Angle»,  ienra  ciie?mXy  beetÎMix  et 
voitures.  (Parif,  4  Jam»i0r4S4i*) 


CEiiTinft  conforme  par  nous 

Garde  des  sceaux  de  France,  Miniêtre 
Secrétaire  ttétat  au  département  de 
la  justice  ci  des  cultéê, 

A  Pwcis,  le     *  Février  1841, 
N.  MARTIN  (du  Nord). 


*  Cette  date  est  ctUt  de  la  rdcepttoa  da  Bnlletia 
à  la  diaaeeUerie. 


On  t'jibonne  pour  le  Bulletin  dei  loif,  k  raUoo  de  9  franc*  par  an,  à  U  c< 
rimprimcric  rojaUy  oa  ettcs  ie«  Directcun  dci  postes  des  départements. 


iMPRIMfiaiS  1IOTAL&.  —  1^  FéYTitT  lS4l* 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

% 

N'  787. 


IX*  9145.  —  Lot  pariant  règlement  définitif  du  Budget  de  texer* 

ciee  1838. 

Am  pd«s  des  Toileries ,  ie  15  JeaWcr  1841. 

LOl]IS-PHILIPP£,  aoi  D£S  Français,  a  tous  présents 
et  l  ▼eoir,  s  ALin*. 

Nous  avons  propose,  les  Chambres  ont  adopté ,  NOUS 
AYONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  CC^  quî  Sult  : 

TITRE  i'^ 
Règlement  du  Budget  de  Fexercice  1838* 

5 

Fisatwn  des  Dépensée. 
Articlb  1*'. 

# 

Les  dépenses  (;^dinaircs  et  extraordinaires  de  lexercice 
U3ë  f  constatées  dans  les  comptes  rendus  par  fes  ministres, 
nit  arrêtées  y  conformément  au  tableau  A  d-anneié,  à  la 
iQBiiie  de  un  milliard  cent  treni5-huit  millions  quarante-deux 
ladie  trois  cent  quarante-six  francs 
do^HÎt  centimes,  ci.   1,138,042,346^  XS"" 

La  payeinents  effectués  sur  le  \  .  .* 

■tac  exercice ,  fusqu  i  Tépoque  de  sa     .  ^ 
cioîare  sont  fixés,  à  un  milliard  cent 

A  reporter.  4 .  1,138,042,34^6  18 
IX'  Série,  11- 
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Report   1,138,042,346'  18* 

trente-cinq  mitiions  cent  quatre-vingt- 
quatre  tnille  huit  eent  vingt  francs 

quarante-deux  centimes ,ci   1,135,184,820  42 

Et  les  dépenses  restant  à  payer,  à 
deux  millions  huit  cent  cinquante-sept 
mille  cinq  cent  vingt-cinq  francs 
soixante  et  seize  centimes,  ci.        .         $«857,52$  76 


Les  payements  à  eftectuer  pour  solder  les  dépenses  de 
Texercice  1838  seront  ordonnancés  sur  les  fonds  de  l'exercice 
courant,  selon  les  règles  prescrites {>ar les  vtîplei  8,  9  et  10 

de  la  loi  du  23  mai  1834. 

5  II. 

Fhfatian  des  CrédiH, 

Art.  s. 

f  11  est  accordé  aux  ministres ,  sur  iexercice  1838,  pour 
couvrir  les  dépenses  e(iectu('cs  au  delà  des  crédits  ouverts 
par  la  loi  de  finances  du  20  juillet  1837  et  par  diverses  lois 
spéciafes ,  des  crédits  complémehtaires  jusqu'à  concurrence  de 
la  somme  de  deux  million»  trois  cent  quarante-cinq  raille  deux 
cent  soixiinle  et  un  fruRCs  quatre  centimes  (2,345,261^  04*"). 
Ces  crédits  demeurent  repartis,  par  ministère  et  par  service^ 
cbnftirmément^iUhtaBleau  A  ci-annexé. 

Articlb  s. 

« 

Les  .cj[é!plits  Qiont^nt  à  un  tniOiard  cent  soixante  et  un 
mfilionâtVois  cent  quatre-vingt-dix-sept  iniHe  vingt-trois  francs 
quatre-vingt-cinq  centimes,  ouverts  aux  ministres  conforrac- 
ment  aux  tableaux  A  et  B  ci-annexé^,  pour  les  services  ordi- 
naires et  extraordinaires  dé  feitercice  1838 ,  sont  réduits , 

•1*  Dttiia  spmmed^  c^eûn^e  millions  neuf  cent  vingt-trois 
mille  îrois  cent  trentifrdieiix  finmcs  quatmringl-dii^  qmlimes^ 
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non  consoiniïiée  par  les  fîéponses  constatées  à  ia  charge  de 

1  exeicicc  1  8  3  8  »  el  qui  est  anouiée  déii* 

nitivemenl,  ci  lS,9idtda|' Ot^. 

t*  De  celle  de  deni  miUlons  huit  cent 

dnquaate -  sept  miHe  cinq  eetil  vingt-  •  • 

dnq  Iràncs  soixante  et  seize  centimes,  re- 
présenlatit  les  dépenses  non  payées  de 
fexercice  18  38,  que,  conformément  i 
Tartkie  l*'  ci-dessus ,  les  ministres  sont 
aotorisés  à  ordonnancer  sur  les  budg^éts 

des  exercices  courants,  ci   t,857,525  76 

3"  De  celle  de  cinq  cent  cinquante- 
quatré  mille  six  cent  huit  francs  quarante- 
quatre  centimes,  pour  I9  portion,  non 
empfoyée  en  1838,  des  crédits  afTcclés  à  ,  • 

des  dépenses  spéciales  par  les  lois  des 
2  iuin  \834el  27  mai  1838,  et  dont 
H  sera  disposé  sur  fexercice  1839,  ci*. .       564^608  44 

4*  £t,  enfin,  de  ceHe  de  neuf  ttiH- 
Uons  deux  cent  vingt  et  un  mille;  ifétif  * 
cent  cjuatre-vingt-dix-sept  francs  trente- 
sept  centimes,  non  employée  à  l'époque 
de  b  clôture  de  l'exercice  1838,  sur ks 
pi^xlnits  afTectës  tant  aox  dépenses  des 
ponts  et  chaussées  sur  produits  de  droits 
de  péage  spécialises  qu'au  service  des  dé- 
^>iàiieneots  pour  les  dépenses  variahles, 
ki  aeoours  en  CM  degrMe,  incendie ^  ete. 
I»  dépensée  cadastrales  et  les  non-Vif  eu»  . 
sur  contributions  foncière,  personnelle  .. 
et  mobilière  ;  laquelle  somme  est  transpor- 
tée aux  budgets  des  exercices  1839  ek 
1340,  pour  y  recevoir  là  deMînatioin  qui       * .  . 
fai  a  âé  donnée  par  la  loi  de  iUiaiicea  du  -  • 

4  —  ,-  -   

Areporicr.J...  19,335,4^7  10 

11. 
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•  Report  n.^.  19,336,467' 10* 

20  juillet  183  7,  et  par  les  lois  de  règlement 
des  exercices  1836  et  1837,  savoir  : 

A  l'exercice  1839.     416,378^  79'  j 

Arexeraoel840.  8,805,613  58  j    »»22l,997  37 

Ces  uinubtioDS  et  transports  de  crédits, 
iDontatit  ensemble  i  vingt-huit  milfions 

cinq  cent  cinquante  sept  mille  quatre  cent 
soixante-quatre  francs  quaraute-sept  cen- 
times, sont  et  demeurent  divisé,  par  mi- 
nistèiti  et  par  chapitre,  conformément  au 
tableau  A  ci-annexé   28,557,464  47 


Article  4. 


^  Au  moyen  des  dispositions  contenues  dans  les  deux  articles 

précédents,  les  crédits  du  budget  de  Texercice  18  38  sont  défi- 
nitivement fixés  a  un  milliard  cent  trente-cinq  millions  ceni 
quatre-vingt-quatre  mille  huit  cent  vingt  francs  quarante- 
deux  centimes  (l,135,184,8S(>'.4i''),  répartis  conformé 
ment  au  même  tableafi  Al 

5  m. 

Fixation  des  Recettes» 

Articlb  s. 

Les  droits  et  produits  constatés  au  profit  de  TÉtat,  sii 
Texercice  1838,  sont  arrêtés,  ^nformément  au  tableau  C  c 

annexé,  à  îa,  somme  de  un  milliard  cent  dix-sept  miliioi 
soixante-huit  mille  cent  trente-cuiq  francs  soixante-deux  cei 

times,ci  é   1,117,068,135^69 

Les  recettes  effectuées  sur  le  m^ne 
exercice,  jusqu  à  I  époque  de  sa  clôture, 
sont  fixées  à  un  milliard  cent  onze  mil- 
lions trois  cent  soixante  et  seize  mille 


A  reporter.....  1»1 17,068,1 36  6S 
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Report.,..  1,117,068,135' 62* 

bût  cent  quatre-vingt-six  francs  dix- 
neuf  centiines^  ci  \.  1,111,376,686  16 

Et  la  droits  et  produits  restant  h 

recouvrer,  à  cinq  millions  six  cent  •  ' 
quatre-vingt-onze  mille  deux  cent  qua- 
laote-neuf  francs  quarante-trois  cen- 
times, ci  5,661,246  4» 

Les  sommes  qui  pourraient  être  ultérieurement  réalisées 
sur  les  ressources  uiFcctées  à  l'exercice  1838  seront  portées 
en  recette  au  compte  de  f exercice  courant,  au  moment  où 
k$  recouvrements  auront  lieu. 

AaTiCLK  6. 

Sur  les  recettes  de  l'exercice  1838^  arrêtées  à  la  soniuie 

de  1,111,376|8§6' 19^ 

et  augmentées,  en  exécution  des  lois 

cfe  règlement  des  budgets  de  1836  et 
de  1837,  ^ 

1*  Des  fonds  non  employés  à  Té- 
poque  de  la  clôture  des  exercices  1 836 
et  1837,  sur  les  crédits  afrectés  aux ■  ^ 
dépenses  départementaies,  ci.»  '        8,496,970  32 

2*  Des  fonds  transportés  de  Texer-  ' 

Cîce  1  8  3  7,  pour  couvrir  des  dépenses 
spcciaics  réimputces  en  summe  éga^c 
sur  1838,  ci   2;4ô4,L97  19. 

V  Des  excédants  disponibles  de  re« 

celles  iransporlés  .        •  i 

Defei-1836;  pour  26,048,663'  7r|  J  ' 

Defei"  1837,  pour  10,458,212  53  j     36,o06,876  3« 

.Ensemble   1,158,834,930  oo 


« 
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il  est  prélevé  et  transporté  aux  exer- 
cises 1839  et  1840,  en  conformité 
de  fartide  3  de  la  {irésente  loi;  une 
somme  de  neuf  millions  deuxMnt  ving^t 
et  un  mille  neuf  cent  quatre-vingt-dix- 
sept  francs  trente-sept  centimes,  pour 
servir  à  payer  les  dépenses  départe- 
inrafahn  nsMit  à  solder  à  f époque  de 

savoir  : 

ArCTercicel839..      416,378' 79')  o,*,---?*» 
Al«jwrcicel84»..  «,«0a,61*  48  t  "•"'''"'^ 

•  « 

Les  ressources  applicables  à  i  exer- 
cice 1888  demeurent,  en  conséquence, 
fixées  à  la  somme  de  un  milliard  cent 

quarante-neuf  millions  six  crnl  douze 
miilc  neuf  cent  trente-deux  francs 
soisante-trois  centimes,  CL   1,149,612,932  63 

jiv. 

  * 

Fixation- du  risuliat  général  du  Budget,' 

Articlë  7. 

L'excédant  des  receltes  de  l'exercice  1838,  arrrlics  par 

i>£lic|e  i^récédant  à   l,Uii,61^f932^  63*" 

sur  les  payements,  fiiés  par  tariicle  1*' 
.à  /  1,135,184,820  42 

est  réglé ,  conformément  an  taWeau  D  * 

c!4innexé,  à  la  somme  de  quatorze 

millions  quatre  cent  vii^-lmit  mille 

cent  douie  francs  vingt  et  un  centimes, 

ci   14,428,112  81 


I 


Cet  excédant  de  recette  est  transporté  et  affecté  au  budget 
}  e;^er<;ice  Jl  839i,.  savoir  : 
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Vtmtttmmr  fe  montant  des  clépeniM  «pcciaîes  de  1 838  , 

reiiDputees  en  somme  égale  sur  cet  exercice.       ^ô4,&<}8[  4^' 
Et  pour  accroître      ressources  de  ce 

 -V  V-   13,87f,5p3  77. 

TITRE  Us 

Règlement  des  BudgeU  spéeimM'mmeméê  M  Buége%  gë- 

néml  de  lÈm. 

AraçLB  8.  ... 

Les  receltes  et  les  dépenses  des  services  spécfaiiiXy  rattaché» 
pofor  ordre  ait  budget  général  de  fetercice  1838,  demeurent 
défhiMvetnent  arrêtéès  et  réglées  i  fa  somme  de  vingt-trois 

mi//ions  neuf  cem  deux  miHe  neuf  cent  Irenlc-six-fraucs  dix^ 
sept  centimes,  œnfonnément  au  résultat  général  du  ta- 
bleau E  ci-annexëy  savoir: 

Légion  d'honneur  .         8,9013,4  80^55* 

Imprïmene  ïoy2\^  2,5il,û3d  82 

Poudres  et  salpêtres   2,735,246  81 

Caisse  des  Invalides.de  la  niariile« .  i  .        8,308, 1 7  2  68 
Service  de  ia  faLricatiou  des  mo^Dai/os 

et  naedailles  ,   1,441,396  81 

Sâ,94>M3ô  17 

■  "     Il    II       I    II    II  Ml 

Les  dépensées  payées  pendam  Textrcice  1 838  ,  sur  les  cré- 
dits spéciaux  pour  travaux  publics  extraordinaires,  accordés 
au  ministre  de  i  intérieur  et  à  celui  des  travaux  puMics  p^r 
larticie  9  de  ia  loi  de  r^Iement  de  l'exercice  1837,  lesquels 

crédita moniâieiit  à.-  1,462,1(00^74'' 

iBQt  arrêtées  >  dotifeUHéftvMt  an  ta*  % 


A  rcfQrter   1,462,500  74 
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'  %  *  •  Reperi   1 ,462,500'  74* 

bleau  F  ci-annexé,  à  la  somme  de 
un  million  quatre  mille  trenté  frabcs 
quatrê-Yfngt-six  centimes*,  ci: .  ; ...  •       1,004,030  86 

Et  k  ^TÛm  de  ces^  crédita  restant 

employer  à  Tépoque  de  la  clôture  de 
l'exercice  183  8,  montant  à  quatre  cent 
cinquante  -  liuit  rnUle  quatre  cent 
soixante-neuf  francs  quaire-vio|^-httit 
centimes,  conformément  au  même  ta- 
.  bleau,  est  transportée  à  Texercice  1839, 
pour  y  recevoir  hi  destination  qui  lui  a 
été.donnée  par  la  loi  précitée,  ci.  • .  •  456,460  86 

Article  10. 

Les  recettes  et  lez  dépenses  du  service  spécial  des  chan- 
celleries consulaires  sont  arrêtées,  conformément  au  ta- 
bleau G  ci-annexé,  pour  l'exercice  1 837,  à  la  somme  de  trois 
cent  cinqaante«deux  miffe  deux  cent  vîtigt -âix  francs  soixante 

•  et  dix  centimes  (352,226^  70* ). 

TITRE  m.  . 
Dùjpoêitian  particulière. 

Article  11. 

Les  crédits  d'inscription  accordés  sur  Texercice  1838,  par 
,  les  lofe  des  20  fnîHet  1837  et  27  avril  1838,  pour  les  pen- 
sions militaires,  sont  défniitivemcnt  arrêtés,  conformément 
au  tableau  H  ci-annexé,  à  la  somme  de  un  million  neuf  cent 
cinquante  miife  francs  (  1 ,950)000'),  pour  laquelle  ils  ont  été 
employés. 

La  présente  loi,  discutée,  délibérée  et  adoptée  par  la 

Cliambre  des  Pairs  et  par  celîc  des  Députés,  et  sanctionnée 
par  nous  cejourd'Iiui,  sera  exécutée  comme  loi  de  TÉtat. 

PONNONS  SI?  MANDEMENT  i  nos  CouTS  et  Tribunaux» 


Digitized  by  GoogI 


B.tt*  787.  (  i4i  ) 

Préfets,  Corps  administratifs,  et  tous  autres ,  que  les  présentes 
ils  gardent  et  maintiennent,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir, et,  pour  les  rendre  plus  notoires  à  touay  ils  les  fiissent 
publier  et  enrq[istier  partout  où  besoin  sera;  et,  «fin  que  oe 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toujoi^,  nous  y  avons  iait  mettre 
notre  sceau. 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  15*  jour  du  mois  de  Jan« 
▼ier  1S41.  • 

Signé  uims-raïuppv. 

Vu  ttttélé  du  paad  tcemi  :  Par  f«  Roi  : 

£9  Gmré€  du  setmug  êe  Frmee,  Le  Pmir  de  Fnmee,  Mùtùtre  Seeri' 
MèUêtm  Smritmire  d'ètmi  mmdé--  4mre  é^dm  m  tU^mimemê  éee 
fcrUmeni  de  im  justice  et  dee  >  JUumeeêp 

mmé  Hvukuti. 

Si^é  N.  IkUmTiJf  (du  Nord). 
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JflNISriRlS  IT  flBftTICBI. 


SITl'\Tir)\  DES 


necordés 
par  le  badgct 
primlOr 
et 

p*r  <lw  lob 


4m 

&fto. 

au  profit 
des  er^anciert 
de  1*É(«U 

il 


Reuteiâ  p.  0,0  

 4  1/2  p.  0/».. 

 ^  p.  0/0  

3  p. 


OyO. 


Panda  d*««iortiM>wem.  

Int<*rt't»,  prime»  rt  ainortUsemcnt  de» 

et  canaux.  (  Loia  de  18il  et  I8i2.).., 
Intérêts  de  capitaux  de  ea«tioiin«nilCBU..«*... .......... 

Inti^n't*  i\r  la  dette  flottaato....  

Rciitea  viaffÏTCS.. 

Penala«a  de  h  pairi»  •  

.   rivilc!»  ,  

______  a  litre  de  rccompentea  iialionalct..  ............ 

aux  vaiaqftMffa  de  la  Baaiille*  

.  militairr»  ,  

errlésiaatiqura   

_____  de  doiiatairea  

_____  de  la  caÎHC  de  vtiénnce  dr.  i'aiicirtinc  liste  ci.  ilr 

Subvention  an  fonda  de  retraite  dea  einplojrës.  

Seeowt  au  panaioimairaa  de  l'ancienne  liete  eivUe  , 


Rappela  d'arréragé*  de  rentes  Tiagère*,  antf'nriir!!  k  1838., 
.mm^mm^^^^^^^^  dc  pcoaioua )  aoléricura  à  1838.  


Liste  rlriie  

Chamlire  des  Pairs  

t'hambre  des  Députés  

Ldgion  d^honnenr.  (SnppléaMM  à  aa  doUtioa.). 


1/>M,600  00 
11,978,706  00 
36.908.196  00 
44,616,463  00 

fr.  r. 
U7yil7»726  00 
l,0f6«600  00 
11,978,766  00 
35  830  MS  M 
44,616,468  00 

1 

9.936,000  00 
0.406,162  72 

(      10.000,000  00 

1,650,000  00 

Û09,0U0  00 
19,000  00 
45,900,000  00 

e,:>oo,(K)o  00 

1,407.108  00 
MW),<V)0  00 

7,2(>.),0g0  00 
400.000  00 

9,922,333  57 
9,405,162  72 
9,870,572  52 
3,877.f 73  35 

081,108  08 
1,579,192  15 

587,083  35 
14.063  19 
45,523.039  33 
2,108.270  09 
1,384,628  23 

600,(X)0  00 
7,14G»4G7  97 

390,902  80 

336.661,016  72 
* 
• 

334,005,626  43 

107,336  00 
I-21»975  49 

■3W#lii^^7t 

11,000,0  «0  00 
790,000  06 
711,263  62 
1.700^  OQ 

DOTA 

14,000,000  00 
790,000  00 
711,163  61 
IfTOOiOOO  00 

17,»l,m  Ot 

17,S01M  M 

r*  PAhxib. — nànwam»  o«  la  nârttf» 

le*  (Personnel.)  

(Matériel.)  

Conaeil  d'Etat.  (Peraomwl.  )  

(MatdffieL).  


X1VI8T&1IS  DB  LA 


Coar  de  eaNttien* 


432,800  00 
107/)00  00 
512,810  00 
I7,000  00 
OfiOyJOO  001 


432,788  36 

100,981  06 
i99,(M;f,  88 
16,957  86 
900,300  001 


\ 
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Dépenses  de  TExertîce  183 S, 


DEPENSES. 


lies  or  JonnsDccs 


Oit  mitres. 


RESTE 

^  paT«rr 
à  \m  rjîitarc 

l'exercice. 


mt'DiTfi 
roiupli^- 
mf  ntaîrr* 
acrordrs 

pour 
l'cxcrdant 

Jf<i 
dcpêiisr* 
sur 
iea  rrrdiis. 


PITBLIQL'F. 

fr.  c. 
146,';0S,671 
l,0i5,990  00 
1 1 ,973 'M 
^,713,761  1)0 
44,G16^^G3  00 

9,87C,i"î2  iî 


3,8-; 


?3 


fr.  c. 
400,054  64 
lilU  00 
5,  t43  àO 
115,164  àO 


990  00 

i03,îW7  4  j 


fr. 


961, IG6  6C 
f,:»79,l9a  16/ 

687,0^3  36 
14,063  19 
A5,.^«,03g  .^3 
1,168,270  09 
l,2Si,6i8  23 

600,00)  00 
7,146,467  9 

308,702  80 


313/107,116  44 
107^16  00 
121,976  49 


33.^290,^27  93 


1,200  00 


938,660  99 


93t<,o09  9: 


107,336  00 
121,975  41) 


•229,311  19 


iœi;leme.\t  des  crédits. 


CHFOITS  A\Ml.i:ll. 


Crédits 
lion 
rotisoiii- 

nu> 
par  !<•« 
«Icprnsps, 

■  Illltti''4 

dt'Iiriiiî» 


Cndiis 
non 
cuiisontrut's 

psr  tc.t 
payriitcut', 
ff  proPMiaiit 

drpruscs 
r«'!«l;iiil 
à  pai rr 

,  I.»  rlùliirf* 

I  dr 

,  l'cirrcirc. 


pour  d<-prnir4 
d(  partrnirn(iilr'< 

lrai)«purl(.'9>aux  Itudgct" 


1 839. 


fr.  c, 

l,GjO  1)0 


7l,'270  50 


l.l,7r.G 

1».3,.^27  'i8 
37 2.720  Gj 

15,<MK) 

:n,8f>7  H5 

2 :,'.)! G 
4,9JG  Ml 
.17i;,9»K)  G7 
331,721)  91 

t'2,M0  77 

lin,.'>3-2  03 
7  'il» 


1.5.iG.il  2  29 


I,3l<v2!2  -29 


fr.  r 
-i09,0j  i  j 
GIO  00 
5,443  .'lO 
1  f  50 


9i)0  00 
405  957  15 


1,39!)  00 


938.6  9  99 


fi.  r. 


938.. 709  J»9 


fr. 


CREDITS 

dofiniiîfg 
l'gaux 
aux  pajriuciitii 
rlFcrtuéi 
«ur 

iVxcrcicc  1H38. 


T10N8. 

l  ï/XIO,000  OOi 
'90,000  00 
711,263  62 
l,79ft,OnO 


17,291,263  6-2 


JWICE  CT  DES  CUJ.TES. 

a2,788  .16 
10M61  06 

86 

969^  00 


11  64 
18  94 
13,743  12 
42  14 


fr.  . 

I'i6,7n8,fi71  'iG 
1,025,990  <«» 
11.973,322  'M) 
:'*i,7l5.7»il  <H) 
V{,']lG,/4C3  m 

9  92l,2'i3  57 
8,999,'205  27 
9,870.572  .V> 
3,877,273  35 

951,IGG  Gr» 
1,579,192  15 

5 .S 7, 083  .'.5 
M,0<Î3  19 
/«5.52.1.0.;9  33 
•2,lG8,*270  (»9 
1..1H1,G28  23 

(JOO.OrO  ()() 
7,I4G,'|67  9V 

398,702  80 


333,007,116  41 
I07..3.ÎC  00 
1-21,975  ''(9 


;j3.l,-29C,1-27  D3 


n,04K).fKH)  00 
79*),fM)0  ()». 
71 1,3(;3  G2 
1.790,(KH»  m 


17,291.2r>3  G2 


432,788  .iG 
10<î,9Hl  OG 
499,006  88 
16,967  80 
969,300  OO" 
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jmfitrftaEf  et  sbbticeb. 


SITUATION  DES 


ptr  te  bvdget 
priaiiiîf 
•t 

par  des  lob 
•p^ctaJet. 


dri 
•crricea 


OrmueooiUtéft 


dot  I 


Cnur«  rovalM  *..•*•*«* 

(  oui!.  d'à.MSC»  '.. 

Trllxiiiaiix  c!c  )ir«iuièf«  lmU^^< 


Ar  co 


t  p.\;vi..t  


Jlutîcrs  de  pilX»  ••••••••••  «'«M  «ai*  '  •  •  •  •«  •  •  •  •       •  •  • 

Fnit  de  joftlee  effMAnctt*  tt  4m  «tatfeti^àcs  ef^  «t  irtri 

ncilc  aamfigfpf**»: 

Sabveniiont  eux  foudf  de  rctrahf  4t$  emploTés. . 
D<(prtt*ee  Arme*.  (  8»e— W>l>Éi^ii<t i)i ^»  d*aneicn«  Magia- 

t-ats  pt  rmpfoyi'*.  '  . . .  *••«••••••••••••  i  

Indcninité  fux  hcTiiiers  de  l'a^lea  dlfeetfar  du  bulleiiu  dc« 
'  irriu  de  le  cour  de  dMwtfèa  


bnitC  du  MJMSTKRE  DE  LA 

fr.  c 
4,«49,UH)  00 

6,999,49*  00 
l7t,Ml  00 

3,t03yâoo  ua 


Dëpeaeee  dee 


II'  PARTIE.— oinextit  obs  cvltm. 

IVr<oniir|  .lr<i  (lurcanx  dca  enltea  

ludruinUcr»  iKniporairca  aux  emplojre*  tuppriméi  

'et  êéyrmr»  divenca  àe*  hmntmx,  

Traitemenls  et  dëpeiieee  eoBocrnant  le*  cardi- 
naux, archoTi^quM  et  rrC-qnea.  

Treitementa  rt  indemnités  dea  unnbffw  dm 

ehapitrce  et  d«  elergé mroiw bl  •••• 

f!hapitre  rojal  de  5»aint-Denh.-  

Rourari  des  M$niii)»ii-''-i  

Seéoara  à  dea  eceicaiaatiqaea  rt  à  d'aneienor» 
rrlig!e««ea* 

I)i*prnfr«  dn  aervlce  intdrievr  dea  édifice*  dlo» 

AcquiAttim*,  cuiiatfnetiiiiu  et  entretien  dea 

rtliîiCf  !!  d:«>ri'ii  tiu>  

f^ecjura  pour   ir»  ëlabitsarmeata  cccléaiaa- 

tiqnea»...,.  •••••••• 

Di'prnTt  da  peiMMiel  dce  cnltca  protea- 

tantt  

Dêpenaoi  d«  Mtidricl  dei  enltee  protMUnta. . . 


Cnite 
ithbUqne. 


C«ftca 

non 
catltoL^ucsk 


f0,t94,655  00 

(K) 


10,190,114  00 


fr«  c 
4,235,115  60 
153,200  00 
6,963,611  7S 
f79,ê1t  06 
(52,308 
3,0e6,49l 


4,100,022  15 
100,000  00 

44,461  04 

6,600  00 


10,105^)07  9^ 

1 .  -.n  (10 


in,!o 


148,500  00 
1C,089  00 
30,000  m 

148,489  99 
16,069  00 
69^616  01 

1,017.000  on 

1,011,619  91 

Sè.  146,000  00 
11«/NX>  00 
ifiOOfiOO  00 

17,913,426  63 
tt1,096  49 
964,363  51 

l/)70,000  00 

1,054448  «7 

446,^X10  00 

443,083  IG 

1,600,000  00 

1,594,666  43 

861^000  00 

686,406  76 

•06,000  00 
116,000  60 
WfiOO  00 

787,016  87 
tlf,fll  00 
88,765  81 
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DEPENSES. 


cffectaés 


ies  ordoonancri 
des 
miniitiet. 


■  ESTE 

it  la  cl6tare 
de 

l'exercice 


HKO'LEMf'.NT  DKS  CHl'niTS. 


CBÉDIT« 
cumplt'- 

meataîres 
■rcnrdtfs 

pour 
Teiccdant 

des 
di'pcii<tcs 
sur 
les  cri-di(s. 


CREDITS  ANSri.lCS. 


Crédits 

non 
ron.suiu- 

méi 
jtar  les 

annules 
di'Gniit- 
vnirnt. 


Cr  ledits 
non 
contuniuii*5 

pur  Ir.o 
pa  vi'incnts, 
rrprc'sciX.tiil 
irl 
d«'prn?cs 

tt  payer 
à 

la  clôture 
lie 

IVirrcicc. 


pour  ilrprnstra 
drpartrninilalrs 
ou  sprviajrt , 
traiispurt<5:t  aux  ImdgeU 


I83D. 


1810. 


JUSTICE  ET   DES  CLLTES. 


C  R  ^  U  I  T  H 
dcfinilil» 
légaux 
aux  paiements 
eiieciui-s 
sur 

'cxcrcic*.-  1838. 


1              fr.  e. 

fr.  c. 

fr.  r. 

fr.  r. 

fr.  c. 

Tr.  c. 

ff.  C. 

fr.  c. 

1     Ayiià^lt  07 

803  53 

I9,fr24  /jO 

P03  5u 

*• 

4,224,322  07 

m 

l,2;>  )  (VI 

m 

jr 

f  53,200  (U) 

3,712  00 

m 

'i5,S83  2-! 

3,712  90 

il 

.•»,0^9,8'.).S  82 

179,812  03 

m 

87  î».i 

ir 

17U,8>2  05 

62,39»  26 

w 

f 

1  7  « 

62,:i98  2<i 

3,01)3,784  74 

1,706  61 

m 

7,70S  li.r 

1,7(\J  Gl 

» 

3,095,7  S '1  7'i 

4,150,933  80 

8S  35 

j,î)77  s:. 

88  3.*> 

m 

-1,i:>0,038  8n 

W 

• 

tt 

9» 

44,452  04 

0 

M 

0 

M 

A. 

4i,l52  04 

C,200  00 

m 

n 

t/ 

» 

6,2co  on 

20JU99,oy5  94 

6,311  39 

m 

89,2'i7  67 

6,311  oU 

'I<t,(iyL>,O05  9  i 

1           l,iâO  00 

t* 

1,551)  00 

6,311  .19 

a 

80,2''»7  67 

6,111  .39 

« 

20, ICO, 55 'i  î).^ 

148,489  09 

m 

u 

10  01 

* 

m 

MS,/|89  99 

iG,oao  00 

« 

m 

16,089  0»! 

f9,6l6  63 

0 

r* 

383  3S 

m 

w 

29,616  62 

1.010,394  40 

1,135  52 

5,170  Ov> 

1,1  :i5  52 

«1 

1,010,394  'iO 

37^(4,643  81 

8,782  82 

m 

2-21,573  37 

8,782  82 

4t 

27,91 4,6/|3  81 

111.999  42 

m 

0  5S 

J» 

m 

111,1)99  42 

9i4,3C>3  51 

■ 

m 

15,030  4D 

0 

V 

984,363  51 

l^îO,lS2  27 

5,086  00 

m 

15,751  73 

5,0S6  00 

1,049,162  27 

442^  46 

593  80 

m 

1,916  7 I 

593  80 

« 

4'»2,189  46 

1.332,985  82 

31,700  6t 

0 

45,313  57 

31,700  Gl 

•  0 

l,522,9S5  82 

1     S5S,366  7G 

100  00 

M 

3,533  %\ 

100  00 

m 

858,366  76 

1     797.918  87 

> 

m 

10,081  13 

* 

m 

797,918  87 

1     112.211  09 

3,788  91 

m 

112,211  on 

1       89,710  82 

75  00 

91 

314  18 

75  00 

m 

89,710  82 

-  % 


Digitized  by  Google 


(  t4  -6  ) 


SITUATION  DES 

o  K  P  F.  N  R  E  8 

CRÉDITS 

< 

ro9Qllant 

accordés 

o 

pir  le  budget 

de» 

e. 

V) 

v> 
H 

ce 

MJNISTÀRCS  ET  SERVICKS. 

•crvîccs  faits. 

primitif 

PITl 

et 

Droltsconatatra 

CHA 

par  dfi  luis 

aa  proGt 
dei  créancier* 

•pifciale». 

de  rÉlat. 

16 
15 

14 


1 
3 

:{ 

1 

b 
6 
7 
8 
9 
10 
11 
1 1  bis. 
1 1  /er. 

12 


I 
S 
3 
A 
& 
6 
7 


SuifC  du   MINISTERE  DE  LA 


Ri'parat'un  dr  la'  cathédrale  de  Cliartre»... 
Déprtites  dea  eicrcices  pérîuiés  

Dépriiaes  dé*  exercices  clua  

UÉC  U'ITULATION. 

Déprnaes  de  la  juftice  

Dépende*  dca  rulie.»  


Adminiitraltun  centrale.  (  Persuiiiirl.  )  ,  

— — (  Matcriei.  )  

Traiiemenl*  éfm  «^.lU  puliiiqacn  «t  eoHMilaircs  

Traii  ciiiciiL*  »ie~  agenCa  en  luactivité  

l'rjï»  d'rtaliilo'-infiit  

Frais  de  vojrage  et  de  ronrriers  •  

Frais  de  icrrire  

l'r**»»"!!!»  (Jiploii)3tiqurii  

Itulciniiitca  et  !i'>cuurt  

Dt.'|>  ventes  serrt  tp»  

Misions  extraordinaires  et  dcpcuaca  imprévues  

Subvention  au  futida  de  retraite  de$' employés  

Dépcojca  de»  cuTcice»  pt-rtmé*  

Uépcuscs  des  exercices  clos..  «  

Ailmlni^t  ation  cratrale.  f  Per«onnr|.]  , 

 ;  .  .  (MaiérieL)  , 

Serriees  gent^raux  ^ 

Adraioistralioii  .-icadi'iuique  et  départementale  

Iiistrticlion  supériSurc.  (I^rultcs.  }  

lustnsrtiou  «econAire  

 prinMÎac.  (  Fonda  i^itéranx.  )  t . . . 


fr.  e. 

fr.  c. 

510.i83  09 

509,703  19 

II.IHO  '2:\ 

1 1,180  33 

35.981, osa  22 

3ô,<îWÎ,79a  01 

64>,f51  ta 

.■<6,017.2(M  37 

.■Î5,72>,«):.0  IG 

20,196,114  00 
36,047,204  37 


.'»€.21.-i,3lS  3" 


S0,106,8GC  33 
35,732.950  16 


5.S,8>9,SIG  40 


MINISTÈRE  DES 

6?7,122 

00 

527,032  88 

149,(tOO 

m 

148,998  30 

4,h;3,000 

00 

4,lii3,G4t  49 

(M),0(N) 

00 

23, so*)  ttn 

."«KnOOO 

00 

230.G70  30 

G(K),000 

00 

a00»569  26 

m:, (Km 

0(1 

696,972  39 

00 

11,897  94 

5  %:»()0 

(Kl 

47,763  Ot» 

650,000 

(K) 

650.000  00 

"»i5,(K)0 

00 

764,753  5.Î 

132,078 

00 

131,860  00 

2,484 

00 

3,484  00 

8,13,'<,184 

00 

7,985,50»  17 

71,268  ^b 

71,268  ^b 

8,201»,'i:>2 

35 

8,(15(;,77-2  hl 

510,000 
17ti,6i3 
3.10,000 
019,900 
2,130,123 
1,056,600 
5,600,000 


MINISTERE  DE 

00  60f),î)Hlî  70 

00  176,557  76 

00  229,994  ^0 

00  919,900  00 

00  2,113,393  46 

00  1,653,M4  32 

00  l»596,78Q  38 
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DEPENSES. 


snr 

les  •rdonnances 

des 
miaittre». 


BE8TB 

«  p»jtr 
k  la  rlàtUTC 
dr 

rrxcrçice. 


roiapl^o 
mcntiirr» 
accordés 

pour 
l*excédant 

drs 
dépense» 

fur 
et  crédit!. 


JUSTICE  ET  DES  Cl'LTES. 

rr.  c. 
141,853  78 


fr.  c. 
367,849  41 
11,180  i3 


35^7,471  18 
66,151  13 


35,533,6M  63 


180,327  53 


185,327  53 


fr.  c. 


(  ) 


RI  GI.EMEXT  DES  CRÉDITS. 


CAI.OITti  A>M  l.t». 


Crédits 

n<in 
roDson>> 

n]é« 
par  Ici 
di'-prnses, 
onnuiés 
déGnitJ- 
vcrocut. 


fr.  r. 

580  80 


32-1,25^  21 


.124,254  ii 


Crédit» 
non  • 
cuasommét 

par  1rs 
payemcott, 
rcpréirnlant 
1rs 
dépeinrj 
reliant 
i  payer 
u 

la  ciAlure 
•le 

l'eirrcicc. 


CIEOITS 
poar  déprnsrs 
déparleinriitalrs 
OQ  spéciales, 
transportéa  aaz  budgets 


1839. 


1840. 


CRaDITB 
drfini  lilj 
égaux 
aux  pajenienls  | 
cilectaéa 
sur 

l'cierrirc  1838.1 


fr.  c. 
141,853  78 


189,327  63 


189,327  53 


fr.  o. 


fr.  p. 


fr.  c. 
3fî7,Sl9  4 II 
11,180  23 


35,467.471  48 
riG,l.'>l  l.'J 


3.-i,r>33,<;22  63 
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55,634.177  5"; 


AFFAIRES  £TRA.N'G£H£S. 
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596,569  26 
69r.,971  99 
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Dc^pentM  de  rinstruriinn  primaire.  (Surproduits  de  "cen- 
time* faettluUf*  tp^cuius  roté»  par  Ie>  coiueiU  généraux.  ) 

Idem,  (  Sar  prod^iti  d«  eentlmet  fiienitatilii  «ipMattX  vofdt 
par  \c»  c-uiHril*  généraux»)  ••••••••••••••• 

Ecoia*  nonnalct  ptiiaaire*.  ( Fonds  gpéeiaiuu )•«••••••••••• 

BubUMCviMiU  Mi«tttlfiqoei  H  UttérAem  

Souscriptions  

ËacoarageincnUi  aecours  et  iadtuuitéft  pour  iei  aeicncc*  et 
let  lettre*  è»....  • 

Recueil  rt  |HiMi<  atloiilB^WMiito  ioddîu  rebUfii  àrU»- 
totrc  de  France.,»...  •  «  ••••••••••••• 

Safcvtntion  au  fonds  à»  retraite  dee  rmniujrét  

Aiiçinciitatlon  de*  eerviecf  d«  la  iiblioUiifiie  de  Miito 
Genaviive. ••••••••^••••••••••■•■••••« ••••••• •••••• 

DdjMUfiiklft  eiuwfe  d«  lefi  fait  à  Tiiaivefiitd  par  le  eleor 

'. 

Dêpeneee  dce esereke*  cloe,..*.*.... ••••••»••..••  


AJmtimtêtmtioH  tentrale, 

Tnhrmcnt  da  mlnlitre*  et  penamiel  dl|"l**'nIi>iitnit!Dn 

crntrjle  >  \.  •'S^I^A»  ••«•••.  • 

Biatériei  et  dépenses  diverses  de*  bureaux»*  •»»*  

AfeUvee  d«  rojamnc  ••••  •••«•••  

DdpeMee  eeevètee de  poiioc  (générale  •••• 

Dr|)ri)«r<  (in  personnel  des  lipiet  t<'Ié|praphiquefl  

Dépenses  du  matériel |  itUm.  (Service  ordinaire.)  

/«/rus.....  ••*  (  Hcnice  rttiaordinaire. )  

îl('[>en«rs  prncrslrs  Mx  personnel  de<»  gardes  uatioualcs  

du  uiatt'rtvl}  iJem 


fr.  c. 
4»t3l,9S7  01 

«Î9,110  67 
38S,dâ3  47 
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tfiOyOOOOO 

f57,000ro0 

SOâ^QIK)  OO 
960,000  00 

4M23  00 

47,399  00 
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11,689  41 


14,785»472  4C 


fr.  c. 
3,610,460  6S 

Sâ2,9.tl  8' 
330,8C4  71 
l,G7t,li4» 
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48,881  GO 
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Submntioo     Ibade  de  retraite  dce  eaiploTde.  

Entretien  dee  UlilMate  et  ëdif cet  publics  d'intérêt  fgênénA 

k  Paris  

CoMtructioM  et  poascs  r^arations  d*intérét  général  kParie. 

D«'p«  n»es  de  construction»  à  la  Cliamiire  des  Pairs.  ......  » 

Ackèrcncat  des  H»«aumcnts  de  la  capitale»  .«••••••• 
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vimiTifttf  B»  KAiacsi* 


C«nitniol!«M  ^ct  wUfont  cenlrilet  tfe  détention.* 
CmiitfrVAUM  A*«a«!cn>  monumcms  hiflofifntt  •••• 

EtabMwenmt      fcmii-aru  .•••••*•••••••••••••••' 

Oiiv tgrs  «l'.ti  (  r  t  (irr  ii MtiiMi  ircdiriccfl  pttbi{n««*«*»*«**** 

EncutiragemcnU  et  »uu«ci iplioiM. 

Indrmufié*  oa  •««•un  k  <ln  aitlttWy  antcan  4niMatif  nef  j 

rninpos!  tr  HT''  ,  rt  t  ieii  r«  vr  ti  vfC*  . 
Subvciiiioii  «UK  ihcÀlrct  rotaux«*»«»**«*«»»»*»****««»«> 

Sttbvtution  k  la  euMe  de«  pensons  de  l*Opéra  ••••••«. 

•  .SV,  ,,ttrs  «■vm'rau.r. 

SubvrniltfB  vu.  ët«blift4Kuioni«  généraux  dei>ien(a!Mnee.. . . 
Seeonr»  aai  barcavs  de  ebaril^ ,  Inatitutiona  de  bienfaiaanee 

et  autre*  

bubvCDlibn  aui  coinjiagmcs  pour  CUblmciacuti  |>ar  voie  «le 

momwtàim  de  poagp ,  des  poatt  dm  eorapeia  an  bndgct  dcf 

IVitlt'  n  i  <'r,  

S^oui'S  ••it  •ocicic«      ciliiriU'  inaierneite. ••••••  ••• 

Scconr*  aux  étra  !  grr*  rcfugict  m  Pranee. 

?ci>u  <t        r<)iH!.iiiiii>'-<  jx»!" i ;(j\ir^i  ....•> 

Àccuurs  aux  orphriiiis  «-t  aux  cumbatiant*  de  Juillet». ■  ■  • 

Dépfnte»  tlirpmrtrm9ntal€$» 
ni'  jjrn^f  <  fi  xr<  f!u  prr-innn  1  l''  «  prt     rt  nrcs  ellOUf-;  rrfrrt nrcs 
L><  iiriisrs  relatives  aux  uia.soii»  crupr^lcsde  détcniiou  et  jiux 

bliamenta  dea  r«nr«  rojjira  

l)(-i)rn«c«  vahalilcs  npocijtcs  à  chaque  d«*partcmcnt ,  et  fond» 

c.numuii  •  

Dépeiisea  Tan8bVs»iir  le  produit  de  s  restoarc'-!!  i  vc-ntiirllet> 
Difptfl»acaeatr«ur«liii  tirc«!*ur  Ir  prtxluit  (II-  craliiMsiaottluiifs, 
Sri  vie  es  txtnioruittuiiei, 

Anreirerpaipc  de«  journée»  Hc  Ju  lli*t  

M^loiininriit*  <  I  '  i'"fi<  I  «  pu'-lir*  à  r  i"-triiii  o.  jchevcr  ou  n'-por^'r 
F'*tr<  rt      ri  ii)<>u.c>  à  i  uccas  on  ii>-  b  nai»Njnc''  du  comiI«'  lir 
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HKr;i.rMENT  des  CREDITS. 
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CRÉDITA 

A.<«5I  LES. 
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pour  dépenses 
départementale* 
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1839. 

1840. 
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DroiUcon»tat<'  i 

au  profit 
de*  CT^aneien 

(U  l'Eut. 


,4i4/«inicff«l«««i  centrale. 
TMittamt-  da  ■ûuistM  «t  t>«rMiiBcl  de  i'adnisiimUon 

MatMtl  «t  Ïm«m  diMm  de  redMiaklimtieii  eenode.. 


éoole»  vëtërinairra  et  bergrrî<><i . 
Encottragenieatsà  i'agricaltuce. •••«••••••••. 

Haree,  d(fp4u d*éte!eM^  •  

Munu/tuhtrt ,  comment  intt'Hemr  et  extérieur, 

Comervatoire  et  deelet  de*  arte  et  nétien  ».... 

BnrourageiDCiits  au  co-jtmiTcr  rt  au  ininnracttires  ;  pubit- 
catiott  des  brcvcu  d'iovcutiout  tratans  atalialiquca. 

Mit 


Baeo«nge«e«tfl  au«  |»4eli««  miittaïka. 

Poids  rt  inc»orc«    

Achat  d'étalon*  dest  i>ui(l9  et  lucturct  décimaux.* «••••••• . . 

Établitat  incntg  thertnauje  et  sanitaires, 

Etablis»cmQiiU  thermaux  f  iasareUy  aervire  •aaiiaire* .  • . .  t . 
Grddit  esti»MdiMÎr«  fwmt  rdutHwiwent  ltenMl4e  M»»- 


Secourt  aux  rolutia  

Secoan  apeciaiu  pour  perte»  r^lUat  de  §rèlc  f  iiiecn< 

di«i,  ete  •  

IMf  wiifi  é99  ewetee»  fMmét  


Ddpetttet  dc«  esercieee  dw« 


Adafauttratioa  ceMiale  dee p#ate  et  ehaaaeéea  «. 

Personnel  dn  eorym  d<»i  pontt  et  chanifl^t. .  .  ............. 

Pcraooncl  des  cm*  iucleur/  cmbri^adra., . •»..•.•••••••.• 

'  dtt  carpe  dea  aifaMs  et  ddpeaaee  rebthree  à'  ae 


IlOyOOO  01 


615,000  00 
500,000  00 
1.910,080  00 


719,000  00 

170,000  00 
4,500,000  00 

6(X),000  00 
100,000  00 


100,000  00 
SifiOQ  00 


Ai*  e* 


00 

100^  6.1 


492,755  10 
l,9l9,iM  06 


7fl,SM  7) 

169,990  38 
4,473,501  on 

599,987  7.1 
45,391  56 


147,865  79 


1,915,375  49 


100,000  00      109,087  6i 


1,991,714  00 

48,55  ï  0» 


12,8(J8,932  03 
36,481  3ë 


ll,88ft^S  41 


I>,737,02i  ai 
26,481  ^ 

11,70S,SOS  5 


MUttOriRB  Dl 


110,000  00 

î,78 1,500  00 
851,GU0  00 


970,79»  » 

1,766,435  1 
850,^38  G 


Digitized  by  Google 


DÉPENSES. 


r 

effectan 

à  la  clôture 

4e 

«le* 

l'exrreke. 

CmKDITI 

compté  •> 
mentairrt 
accordé* 

pour 
reicédao( 

de. 
dépenses 

tar 
le«  crédits. 


J^KGLEME.NT  DES  CRÉDITS. 


Crcdîu 

non 
roDtom. 

mé* 
parle* 
dépeofcti 
annulés 
défioitU 
vemrnt. 


Crcdilt 
non 
consoinméa 

p«r  iea 
payement!, 
représentant 
les 
d('prntr« 
rrttant 
i  payer 
à 

la  cidtare 
de 

rezcrcice. 


ET  COMITEMCB. 

fr.  € 


464,000  00 


4,'*7i,l5l  00 
199,797  73 
4^,391  56 


î  19^73  5à 
35,000  00 

896y(47  66 
l>a»1,7l4  80 


fr.  c 

m 

506  00 


3,783  86 
400  00 


735  00 
1,550  00 
190  00 


Î8,79«  îâ 


l,t«>  00 


fr.  e. 


fr. 


c. 


3<k977  11 


3<sî)"7  11 


127  4C 


i»,570  53 
7,344  90 
69  04 


64.1  58 

3  62 
f6rà90  00 
li  27 


12,134  21 

« 

2,33â  34 

m 

1  63 


53,638  28 


53.(WS  28 


cneoiTt 
pour  déprntrit 
di'partrmrniales 
on  rpccîafes , 
tranfportéi  aui  budgets 


1839. 


1840. 


fr.  e. 


50G  00 


3,783  86 
400  (  0 


fr.  c. 


735  00 
1,3Ô0  00 
190  00 


28,792  25 


1,220  00 


36,977  11 


fr.  e. 


54,^8  41 


3'7,077  11 


54,608  44 


â3,660  60 


2.3.660  60 


78,209  13 


c  tE  DI T» 

dé&jiitira 
égaur 
aai  pajemenu 
efTcctaét 
sur 

iViercict  1838. 


fr. 


e. 


462,000 
109,366  54| 


620,429  47 
488,971  24 
1,919,530  OU 


722,366  72 

109,261  3s| 
4,472,151 
590,797  7 
45,391 


219,073  54 
35,000  00 

896,447  66 

1,691,714  80 
48,554  91 


12,700,047  51 
20,481  38 


Iî,7->6,.'i28  80 


^THAVAUX  PIBLICS. 


î"0,70i  30 
îf76«y42S  84 


«97j8»  43 


30  50 

160  20 

12  49 

• 

15,064  87 

900  00 

1,060  38 

1,008  83 

t,l7t  74 

30  50 
12  40 
900  00 

1,008  83 


270,709  30 
2,766,4-22  64 
840,639  62 

487,890  43 


I 
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Suite  t!e  la  I'*  SECTION.  —  8KRTICB  OKOnVAlKE. 

SuLivruùuii  à  ia  caïstc  des  retraiief  éc»  poi|ts  et  ^bausicc«  el| 
def  bIbm  •.. 

Route»  my«Ip«  et  jionlH  

Na\-i(^a(ion  inlcncurc.  

Porti  niaritiiors  rt  «cnriec*  diven. . .  

TravauK  df  navigation  pl  portt,  nur  produits  de  ilroît"  fspé- 
claiisës  

T ravauz  rxtraordilMirM dc IÙivl|itiDn. «..»  

('fi<-inin5  df  fer   

l'ruis  g>-ncrau&  du  service  de»  dépai tcnientS)  secours ^  etc.. 

Subvention  aux  c«aip«gnic«  |lottr  Invanz  par  vole  de  eon* 
cc'siiMi  «le  pL'iifçe  

Subvciitioti  particulière  à  une  compagnie  

Ddp«Mct  de»  etercteet  pdrind*....  

»      .  ■ 

DépMMM  ém  e»errfm  ahw.  

H*  SECTION.  ■BBVICV  DB«  TRAVAUX  PUBLICS 

BZT«*0«1lTVA11«t. 
Routes  royale»  classées  :i\Jiit  le  I"  |»nvier  1837. 
Kuutf*  rojrales  classées  depuis  le  1"  janvier  1837. 

ftontei  rojraict  et  paru  naritiaM  ib  U  CofM. .««.a  • 

A  c  b  L- V  eownt  dee  route*  stnté^iqaea  de  rOèett.   

Pont».  «.«•••••  ••••......••••.•••I..... 

Anii<llorat{ont  de  «IH^ree**. .«#•«••■••••••«•••••••.•»... 

Service  des  r anaux  de  16SI  4  IMS»**** • 

Etadpt  ûe  navtgatioD..**. ..•.««•  

Améloratlmi  de pemmeritinieik.  

Chctains  de  fer  ~.  ••• 


r*  McrKHi* 

^  II*nCTlMI.< 


•  SertieeoidhHdrva  «•••••••••••.••. 

Serfiee  des  tttmmpMa^  «stmeadlMiires. 


CBBOITfl 


jfme  le  badgei 

primitif 
t^ptf  deeloii 

apéciaies. 


SITUATIOS 

DdpBVf Bf 

dee  lerviece 
faits. 

DraiUccii«taté| 
m  profit 

des  crt'îmeien 
êêVàuu 


Suite  du  M1JII4TBE 


fr.  e. 

355,000  00 
5'>,7GO,000  0*» 
9^7â,OrN»  00 
4,375^  00 

1,737,9^7  97 
112.!>r>:i  G.) 
5().00<t  'H) 
iiG,OlK)  (10 

r»no,ooo  oo 

1^,000  00 
.«^47 

41,750^  09 

97,58-2  22 


/r'i,>^i'^,<'.<'"i  .11    '1.5,  i  ".  j,M 


bf  e, 
'307^1  0( 

4,369,044  tl 

if364,087  t 

if2,M5  e 

49,91  î  H 
5ù,9ti5 

SRl.-^in  G 
5<)(>  UO)  Q 
«5,t4l  1 


43,.18Q,9S5  1 

i):,:.s''  •: 


14,190,72.'^  91 
140,(  00  00 
ltt4jM  «S 

r»07,7.i5  Oi 
717,271  8^ 
IO,lOfJ,788  9*; 
4,0^9,4»7  82 
173,761  41 
5,557,025  31 

050,000  00 


36.8dO,09S  §6 


i3,rnn.TR2  < 

121,041  ' 
688,400  j 

.•î07,'i5C,  \ 

716,823  1 
10, 1.36,(132  1 
4^).i2..>72  I 

r7i,9i2  ; 

5,333,119  i 

a 

595,743  I 


44,848,680  3l 

36,850,000  f> 


H  I 


RKCArn 

43,134.M7  1 

HO., 894  ; 
Ti),7.i:Mi2  . 
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DES  Di:rR.NSE>. 


effectaés 

les  orJoaa*n<9t 
de» 
niiniflm. 


RESTE 

^  pajcr 
dr 

Peiercicr. 


CRE  DITil 

eomplcnirn- 
laim 
accorde» 

puur 
Pexcédanl 
de*  dcpcnsci 

îur 
Im  crcdil!!. 


f;iM.i:.Mi:.N r  dl>  lhi.uiis. 

car.DiT.i  AJisLtrs. 


CKi:  DITS 
lraiis|torU'ï 
au 
I>ui1(;rt 
di-  1>)38, 

pmir 
drpr nsr* 
ild|>artr'iiiccf 

uu 


1rs. 


TK  L  n I  T  s 

défini  tlfa 

a  i:  X 
\>3yr\uenii 

t 

sur 

J'cirrcirc 


DES  TRAVAUX  PLBMCS. 


fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  r. 

fr. 

r . 

fr.  e. 

r.  .  e. 

307,651  Olî 

r 

0 

47,349  Oit 

■ 

* 

.307,051  00 

47,359 

01 

22,487,G9J  G.< 

9y2\t^%  97 

«,4"9  éG 

W 

I23,IGj  17 

8,179 

8i, 

m 

0,2>l..331  97 

4,3G(;^  91 

fr 

j,93j  79 

2,121 

30 

m 

4,3a(l,922  91 

l,36i,087  93 

n 

a 

373,830  O'i 

l^Tfi'i.OS?  93 

33  96 

33 

9G 

» 

II  . ',2  SI  Gll 

49,911  8l 

W 

87  !9 

• 

0 

4î»,9l2  8l 

&&}9ft&  57 

l.V  4J 

« 

m 

35,986  57 

361.410  67 

m 

M 

1I8.3H3  33 

m 

38 1,4 te  g: 

300,000  no 

• 

dOOfOOO  Ou 

300,0<)f>  OC 

23,141  7Î 

• 

108  73 

■ 

25  141  72 

i3,37C,9î)0  81. 

39,9  83 

m 

339,CG3  31 

:9,944 

8."i 

873,830. 0'i 

43,270.990  89 

97,682  22 

If 

Jf 

•t 

* 

• 

97,382  22 

1.1..'?7  4.*.71  II 

59,914  8:» 

r 

539.W8  "SX 

59 

85 

874,850  0. 

43,.'^74,.573  II 

m 

299,91 f  87 

43,3'ifl 

\\ 

13,837,133  90 

\        •     <  f)  i  j  72 

i,noo  «M» 

V 

18,958  2»< 

1,000  00 

m 

«  20,041  72 

322  62 

/• 

4, h 9:;  -28 

322 

G2 

i> 

388,8.HG  72 

iOj,I  13  29 

2,343  51 

J» 

278  2i 

2,3  »3 

31 

/f 

305,113  -29 

"-'J  17 

* 

u 

413  G8 

m 

7lG,s-23  17 

If           i.l  Sh 

33,118  84 

a 

3<>,7i»0  <i7 

33,1 18 

G4 

m 

10,082,913  G3 

*^»l0^1-2^  79 

20,3^7  42 

• 

19,923  fil 

2G,347 

42 

u 

4,fK)G,22i  79 

--Mi  31) 

• 

1,8.10  11 

a 

ff 

I7l,9f2  lUi 

.7  9j 

3ÔI  'j9 

I2.!,90:»  90 

551 

49 

0 

3  332, 5G7  95 

» 

m 

.M. 251  97 

« 

m 

rf 

693,743  0.1 

1 -27,231  R2 

m 

3  (.«.^'i^  <;i 

127,231 

8« 

H 

3fî,l77.G«2  .'>5 

LATIO.V. 

4l-r»Ji73  II 

50,944  85 

ô39.(;i;8  31 

5.0,9^  i 

85 

873,830  04 

43,374,573  11 

'         *  yi 

127,2JI  82 

II 

34 3, -.'02  Cl 

127.231 

82 

.1<;,l77.G!'i2  6*2 

iH7.i7(; 

187,l7r. 

(17 

873.h:»o  u 

7:»..i52,:>.J  » 
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I'*  SECTION. — DirimOKi  tbr«itoiiialbi  db  l^ivtébikur. 

Adroinittnition  centrale.  ( Personnel.)  

AdmînWtrttion  centrale.  (Mitcriel.)  

lmprr«iIon<  »  

Kiat«*nia|or»  

(îrnd^rniei  ie  «..  

Recrutement  

JuKkCtf  militaire    

Solde  et  entretien  des  troupes..*  

Habillement  et  campement  

Lita  militaire»  

Transports  g«^nëraiu  

Hrmonte  générale  

Harnachement  

Foiirrafçrt  

Solde  d^  non-aciivitc  

Drpen>cB  temporaires  

Siilivntîun  an  fonds  de  retraite  des  empiavifa  

Dopât  de  la  p(uerre  *  

Matériel  de  rartillerie  

Matilriel  du  ;;(Miic  

I^colrs  militaires.  

Invalides  dr  la  guerre  ,  

Etliange  d^un  imtiirulile  doniAnial  contie  la  iiianufaclurc 
d'armes  de  Sainl'Klirnue  


If  SECTION.  —  OCCUPâTIOM  tl*A!<CÙXB. 


Ktats-majnrj  

Justice  militaire  

Sdide  et  rnirct  icn  des  troupes  ... 

Habiltcnirnt  rt  campement  , 

Lits  militaires  

Traijfporis  fjonf  raiix  

Malf-riri  d;'  l'artîtlcne  

Matériel  du  génie  , 

U('pei*sea  accidcniellet  et  secrètes. 


SITUATION 


g 

CBBDIT* 

DBPBBBBI 

résultant 

aeeordtfs 

desHerriccs 

par  le  badget 

faits. 

primitif 

Droits  eonstatét 

et  par  des  loU 

tpieuAtt. 

au  profit 

des  créAllrlihi.a 

de  l'Éut. 

MJNISTÈa 

fr.  e. 

fr.  e, 

I,. 135,000  00 
M9,.'»00  00 
317,000  00 
14,Si7f380  00 
17,075.:.89  00 
/175,0(X1  00 
198,147  00 
108.4 10,(>G6  00 
11,188,370  00 
4,777,951  00 
909,832  00 
6,G30,8(;3  (H) 
.'WX),.190  00 
17,198,520  00 
1,010,434  00 
3,0?6,54â  00 
4^9,577  00 
37 7, (MX)  tKt 
n,045,&ÔO  00 
9,101,000  00 
1,912.910  00 
e,7l0.7lO  00 

310,518  00 


207,440,132  00 


1,331,843  51 
239,379  31 
343,894  Ul 
1.1,331,045  81 

10,8-22,811  9J 
4G."»,Î31  3- 
t6â,2.\3  9j 
104,707,135  8. 
10,513,095  01 
4,607, 1 17  A 
897,836  II 
5,531,954  3( 
375,068  O! 
IG,6G3,370  61 
888,958  3 
2,775,486  9 
429,577  01 
376,993  6 
5,903,373  21 
9,.\Sr,,077  31 
1,706,871  01 
3,681,513  9 

300,315  O 


200, 4  r»  1,0.10  8 


51,527  no 

47,000  7 

1,0()0  00 

G40  3 

673,7.'59  00 

C.11 ,300  3 

57,390  00 

50,599  2 

18,490  (X) 

14,424  0 

8,000  00 

1,8:3  7 

3,(¥m  00 

880  1 

2,roo  00 

7.33  2 

6,000  00 

4,4i7  9 

8?f,152  00 

758,867  5 
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DES  DEPENSES. 


effectué! 


le»  ordonatien 


des 


nuaistret. 


■ESTE  A  PATBII 

à  U  eJôUire 
rcxereice. 


DE  \.K  GCERRE. 

fr.  e. 


J, 331 ,843 

243,894 
13,321,045 
16,82«,844 

463,034 
1C&,2U8 
l04,7âG,t'B 
10,343,366 
4,«;6,90-2 

897,498 
3,33l,f;44 

275,Of;8 
16,633,880 

888.9:18 
2,775,^86 

420,577 

370,993 
j,890.l82 
9,3.'<»,630 
l,7ai,277 
2,t;jJl,3l3 


3t 
42 
02 
82 

98 

37 

91 

01 

90 

C9 

71 

26 

00 

67 

27 

92 

00 

67 

1>1 

20 

79 

91 


309,315  00 


fr.  c. 
59  95 

m 

197  00 
25  00 
10.976  83 
318  18 
t14  65 
•337  45 
310  00 

m 

7,390  01 


12,189  62 
5,417  lû 
31,993  21 


69,469  (lï-. 


REGLEMENT  DES  CRÉDITS. 


cnéoiTf 

CRÉDITS 

complëroen» 

Crédi'ti 

Utrtfl 

non 

>ccori]<fi 

coDiominéf 

pour 

pir 

l'fzcëdant 

!«•  dépense!, 

des  dëDfniei 

anaulc! 

•or 

déGnttïve- 

lei  crédita. 

ment. 

fr.  c. 

fr.  e. 

156  49 
120  63 
1  703  98 
900,334  18 
252,744  f>2 
11,768  b3 
32  913  06 
3,^43,510  16 
645,674  92 
110,833  66 
1.2,045  84 
9H,808  74 
2.i,321  91 
535,249  32 
151,475  73 
251,058  08 

m 

6  33 
123,177  71 

44,922  65 
1 1 0,6.19  ()0 

29,196  09 

1.333  00 


Crédits 
non 
con!oiDinés 
p.r 

lei  pajements, 
représrniant 
Ici 
dépensp! 
restant 
i  p!Ter 
à' 

U  clôture 
de 

l'ejerciee. 


6,905,096  13 


fr.  c. 


59  95 


197  00 
25  00 
10,976  83 
328  18 
214  65 
337  45 
3i0  00 

* 

7,390  01 


12,189  62 
5,447  15 
31,993  21 


<i9,469  05 


CREDITS 

déCoiUfft 
égaux 
aux  parements 

effcetoea 


rezerciee  1838. 


fr.  c 

1)331,843  61 
239,3:9  42 
245,894  02| 
13,321,045  8 
16,822,844  9 
463,034  37 
165,208  94 
104,7.V;,170  01 
10,642,366 
4,666,902  6! 

8y7,498  7 11 
5,531,644  9( 
275,068 
16,6.V'>,880  6/ 
888,958  2: 
î,775,486  9 
429,577  0< 
376,993  67 
5,890,182  67 
9,350,630  2( 
1,704,277  79 
2,681,513  91 

309,215  00 


200,381,566  8? 


\7,900  7! 
640  2U 
631,369  37 

14,424  07 
1,872  70 
8>'0  16 
7S3,'23 
4,447  'J3 

758,867  57 


3,620  29 
359  80 
42,369  63 
796  80 

4,oo:«  93 

6,127  30 
2,119  84 
1,266  77 
1,532  07 

62,284  43 


47,900  71 
640  20 
63l,.'t69  37 
56,599  20 
14,424  07 
1,872  70 
880  16 
733  23 
4,447  93 

758,867  57 
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10*  SBCnON*  — AMtfns*. 

Adiniaiftra-lion  rriitmir.  (  Penonnei.  j  

 r  fMatértef.)....^  ;  l 

Frtî''  p<*nôr3UT  d'imprr^sionn  

f 'ouv  rrannciit  d'Afriiiuc.  •  

f'; at»-niajon.  ..i....  «. 

(irnilanoc-  lp  

.lutlirr  iiiilîlafre   *  

SolJr  ri  rntrcUeil  de*  trqap'rf  •'•••^  •••••  

HaMII«>tiiriit  et  caniprinrot  

I  .ÎLi  III  litaïrei  «  

Transpordl  «(dlK^raol.. ••...yt^  •^.«•.•^.*  

Rriuoiite  f^énih'aie  ,.•  *■  f 

Harnarhrment  •  •..«••• 

Fourrages  

I))i|iù(  d*  la  «Mire  ft  noarcIU  eaite  de  Praoet**!  l 

M  arner  de  rcAHIrrie.  .....  ..  «  

MiCifriel  du  génie  IvaA**»*»». 

St-rvicei  niililaire*  !fTtf|;unen  en  Afrique»  •••••••••p 

iierrice»  clùlê'pn  A  Trique  

Dépenses  dei  esercicei  clo«««««»«««»«« , 
l>ép««wn^«nffilffVfMHiik.   •••••  

Rappels  de  d^prn^^A  pavah!rs  toT  rerues  antérieures  à  1838 
et  noq  passibles  de  déchéance.  ««^ ••••••  

• 

t 

P*  Sseriov»  DMrfoM  tftttotlafM  U  llRtMar  

Il'  — — —  Occiipallot  4*4j|«tet.,.«. ••••••  

W—  Algéri  

DppenM  iUlli|llSt1Vttt«Set  1BI8  ."fft  


fr.  e. 

49,000  Op 

4,000  on 

39G,04M)  0(' 
8.19,897  ni) 

34r»..'»5:»  m» 
50  9?  »  ni) 
24,15  n,9«;3  (ni 

2,4G2,  >93  01) 

Cr.l,v>(K)  (X) 
7D2,70«)  on 
250,840  n) 
4,867, 7 5G  rt[> 

4,000  no 
^,(100  do 

2,/iiO,000  00 

7(io,Q0o  do 

1,782,000  00 
272,000  00 


fr. 

49,000 
4,000 
9.0(H) 
.178, G.',  I 
787.02G 
17.1,0 '3 
40  89G 
23.218,001 
2,/|.1l,7:.7 
4.14,38  i 
C.'>G  9'^  5 
73G,C0.-i 
244t243 
3,93i.38.1 
3,997 
76,238 
2,447,403 
752,301 
1,7.>3,9I3 
363,006 


(!( 
01 

a 

r 

0 

H 

7! 
Oî 
9 
fl 

â 

7 
9î 
31 
9( 
3' 
3< 
11 
8 


40,8M,807  00  a»,4tS^C  1| 


DÉPENSÉ! 

339,101  OP 
f»^  31 

» 

i  àrn \ y r.i: ni 

S32,101  a 
13,493  9 

900, 13G  J 

S47,»t4  39 

1.247.660  6| 

nàc 

«07,146,132  00 

S  21,i:)  2  00 
4().S>2.9<)7  on 

iAPlTULATIO 

100.451  ,av>  8' 

7ô8.Kr,7  5' 
.18,428,.1SI  1 

219,090,191  (Mt 
347,r.2'i  .19 

2.19. 03S,'2S)  5 
l,2'i7,G(;o  G4 

7*37,715  39)340,885,945  r. 
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S. 

RKGLEMENT  DES  CRÉDITS. 

■  11ÉDIT8 

CRÉDITS 

c  K  É  BIT  a 

dtffinllifa 
<»gattx 
auf  pajcmeats 

nir 

rexercice  1838. 

tStclués 
BUT  le* 
ordnooaaees 

de* 
taiaxstrct. 

■EfTB  À  PATBI 

k  la  clôtore 
4m 

reiercice. 

compiémcn- 
tâire* 
■rcordcf 
pour  rexcédant 

difpcnseï 
fur  les  crcdiu. 

Crc^dîts 
non 
co'nsoram<fs 
pir 
Ic4  dëp?nsci, 
■noul<f« 
di'Gi)ilivc- 
ment. 

C  rrdits 
non 
coiuoinm<fi 
par 

les  ptjemenO, 
rrprësrntaut 
le> 
di^pFnsr* 
rcrtaiit 
k  payer 
k 

ia  clt>liire 
de  reiercice. 

I 

kE  i^A.  CCEARI 

:. 

fr.  cw 

fr.  4. 

fr.  c. 

fr.  c 

fr.  c. 

fr.  c. 

ilBfiOO  00 
4.00*»  00 

o.rrM)  ou 

378,4  "»1  17 
787,320  Of 
i73,o:i3  10 
4MM  79 
•3,173,4-79  89 
2,431,489  6* 
43.t.;38t  G) 

736,enj  41 

•  4  «  •91   "  1 

Z1.1,ZT.>     '  I 

1,921^4  9ô 
3,997  &3 
7«,S38  90 
2,447^3  34 

7.'>2,3«;i  3fl 
1,7A3,5jG  37 
2e5,G<KÎ  81 

200  OD 

* 

72,742  03 
268  3d 
■ 

633  32 

• 
• 

8,899  04 

m 
m 
m 

» 

350  71 

• 

4f 
.1 

17,318  83 
51,070  01» 
172,521  90 
L0,025  21 
942.06 1  08 
05 
4fG  36 
4,804  44 
5G,(K)4  59 

033^o2  Ul 

123,70»  1<» 
.  2,596  GG 
7,n.l8  M 
28,086  00 

G,:\[)S  19 

» 

m 

m 

200  00 

M 

m 

n 

72,742  03 
8G8  33 

m 

653  32 

m 

0 

8,899  04 

0 

356  73 

* 

4f,000  00 

4,000  00 

9,000  00 
.'i7g,451  17 
787,-J2G  01 
17$,0;>3  10 
40,89(J  79 
23,175,259  89 
2,431.489  02 
434,384  G4 
6:»6.3|2  24 
736, G05  4| 
z  14,22.1  71 
8,925,484  95 

7fi,2.l8  90 
2.447,403  34 

752,.'Wîl  3G 
1,75^,5.W  37 

265,606  81 

38.34  J»,2€l  W 

83,119  M 

2,394.525  29 

83,119  45 

.^«,345.201  60 

À  l'exercice 

1  838. 

33?,1fll  08 
13,423  31 

m 

m 

/I 

• 

• 

332,101  08 
1&,423  31 

900,1 3G  21 

m 

900,^6  21 

• 

900,136  21 

l.2iT,G4X)  GO 

■wm  l'Ut  41 

1  9^7  firn  AT) 

^-           1  <G 

eo,40B  Oi 

m 

83,119  4> 

* 

• 

6,99S,0W  13 
G2,2S4  43 
2,594,525  99 

69,469  05 
83,119  45 

200,.'îfl  1,506  82 
758,867  57 
39,:^45,261  66 

1.24:. MO 

152,589  50 

m 

If 

900,136  21 

9,45l,S0G  45 
• 

152,588  50 

m 

239,485,696  05 
l,'»47,r»60  CO 

000,136  2i 

9,451,900  45 

152,588  LO 

2  iO,73S,356  65 

I 


Google 


AJmlnwtntioii  cratral*.  (  PertonneL  )« 
— — — —  [lUUri«l.).* 


Corps  «t  ««Mto  MtratoMMif  MllMicatt  tsM  «  ■hMoe- 

roenti ,  ete  

Solde  de*  corps  o^anÏM's  à  terre  et  dea  ^tjoipafcs  MBb«r- 

^«4t  (ll4fU«u  et  virrei  coni|irU  )....••.••.••...  

Ttvnm  ém  am^d  «ayl»  (  Ports.  ]  

(EtmbllMrineatt  horsdcf  ports.> 
TraTioor  d«  1*arti8«ffo.  (  Port*. )..  

'  (  EtablÎMemenU  hors  d«s  ports.  ). 

TrsTattx  hydntttUqoe*  «i  bètiaioBU  «ivib  

AfTrêicMMiif  «t  tvaMfoito far MW  •••«.•.••••••*, 

ChionnoM  ,  , 

Dipenon  Armes.  


M7,300  00 


7; 


{MmUM.  )  «  


Dépenses  de»  serricei  militaires  aai  colonie*.».,,,,,,,.. 
SubTeation      aerviee  inUrietw  de*  eolonies.,  

%#OWMOTk         DCmCOT  SOWlVfNffVp*  ••••••• 


97,680,900  00 

18,619,600  00 
f,M0|00U  00 

i,4f4y«aoaD 

600,000  00 
4,4â4,«00  00 


S4ft,000  00 
870^  00 


416,000  00 
8^6^  00 


6,6s 1,600  00 
l/XN)/»)  00 
V15  00 


liiNtfl 


fr.  e 

687,<95  89 


64 

67 

^\ 
IS 

71 

70 

40 


t7,8fl,< 
18,711,137 
1,488,274 
1,38S,481 
489.600 
4^458,780 
3»MtS 
544,421  37 
81 


m.'iti  88 


10 


381,187  98 
J68,18S  78 


7,080,490  14 
3,913  40 


7Mti«itT  80 
tt8»7tl  58 
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DES  DÉPENSES. 

RÈGLEMENT  DES  CRÉDITS. 

CIIÏDIT* 

CREDITS 

AKVCLBt. 

CBÏ  Dl T« 

d<ifiDiiir« 

aui  pajemeoU 
fïïtetuiê 
tur 

rexercio*  1838. 

«ffecUiët 
fur  Itt 

if 
BÎnûtrc*. 

tB«TB  i  PATBt 

l  fs  cl4tnr« 
rexercîee. 

•ompldmciv- 
tairet 
accorda* 
pour  Peze^daDt 
dei 
Aéftattt 
sur  fct  cri^diu. 

Crédit* 
non 
eonaommës 
pir 

If*  difpcnMf  , 
•nnulëf 

di^Gnitivc- 
ment. 

CrëJiU 
non 
coiuomnëi 
P-r 

let  paj«iaenta , 
rcpr^tentant 
les 
dépende» 
restant 
■  p«y*r 

la  clôture 
de  1  eicrcice. 

'            fr.  e. 

fr.  c 

fr. 

r.  c. 

fr-  é. 

fr,  c. 

m 

m 

• 

4  11 
0  32 

» 

687,595  89 
212,899  68 

36,493  8i 

• 

171,227  26 

36,493  82 

7,573,078  92 

t7«30935G  &8 
18,650,196  38 
I,488,t74  It 

4,150,985  54 
304,510  S3 
144^14  37 
331,737  65 

411,729  26 
61,841  19 

• 

363  82 

• 

t,806  16 
906  17 
• 

&,162  16 

tl3,.')8A  84 
92,437  57 

P 

m 
m 

37,418  40 

m 

* 

m 
m 

11,725  88 
71,918  85 
17,399 

409  30 

• 

573  63 
14,000  19 

411,729  26 
61,841  19 

• 

363  83 

2,805  16 
908  17 

m 

5,162  16 

57,399,956  58 
18,650,196  38 
1,488,274  12 
1,353,117  33 
482,(MK)  71 
4,450,985  54 
304,510  23 
214,42A  37 
351,737  65 

38t,tS7  98 
366353  85 

• 

128  93 

• 

182  78 

33,712  02 

m 

228  03 

582,287  98 
365,953  85 

6,610,190  7S 
tM,98S  11 

3,913  40 

430^  42 
17  88 

« 

418,899  14 
• 

m 

a 
m 

1  60 

420,308  42 
17  89 

• 

6,620,190  72 
999,982  11 
3,913  40 

1,263  52 

0 

f,263  52 

71,671,668  98 

939,858  82 

662,323  73 

320,974  45 

939,838  82 

71,671,668  98 

«9,:î1  58 

• 

• 

• 

229,721  58 

71,801,390  56 

930,858  82 

662,32S  73 

320,974  45 

939,858  82 

71,801,390  50 
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b 
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M 

ES 
H 

a. 
< 
S 


20 
21 
2* 

23 
63 

fi4 


S4 


87 

ao 

58 


.ÎS 

49 


Coiir  des  complet 
Adiaiobt^tiorik  Pcreoniiei 
centrale 


•t 


M itericl  Cl  dépfn«e«  divoTtM** ••••••••  •  • 

Frais  gcotfraui  d'iinprCMitn**.  

Service  des  t  (.iMissemi'iiti  nion<<taircs  

Periet  «mr  la  fabrication  résultant  des  toI<.'<- 

ratices  en  fur!  

liidemiiitésauxeswycunde U  garantie  pour 
le  travail  estraordinatre  de  recense  des 

\      ouvrages  d'or  et  d'argeat  

Dépenses  du  cadastre  sur  fond»  eommun     «ur  yéoit  des 
ceaiime*  faculiatifs. . . 

Frais  de  trésorerie.  

TnitemcniSf  taxations  y  c«»ninÛMions  et  banificationt  aux  rc- 
cerran  des  finances  |  smr  lté  iinpùU  et  revenns  directs  et 

Indinects.  

Tnit«ai«DU rt  irabd«Mrvi«c,d«tpaje«fft.  

Dr  pente  s  exi 
Di-pen»cs  des  exercices  périmés 

Reprise  par  l*ÉUt  da  BUtériel  dc«  él«liIînemenUi  noué* 

la  iC'^  


Inileaiiutca  dues  à  des  Français  par  !•  gouvcrucroent  des 
étoi*>0ub  d*Aaitfriqtte«  •  


DdpMMM  4$»  exercices  eles 


C:cance  des  Etals-Unis.  (Treiié  du  4  itiitiet  iBii  «t  loi  dn 
14  ittia  1SS&.  )  


f 


SITUATION  DES 


Mcordée 
pw  le  budget 

plteitiC 
et  jpar  des  lois 
epéeielee. 


résultant 
des  sefTÎcc» 
laits. 

Droits 
couital  é» 
au  pruGt 
des  créeacl«Ts 
de  l*Ét«t. 


fr.  e. 
1,151, 500  00 

j,:»-2:»,  1 1  (jo 

(JGl),'»»  (Kl 
2.J7,(KK>  (M) 
S47,100  OQ 

4,SG3  7f 


15,850  00 
<î  ,088, 159  d.l 


6,300,000  00 

186,649  36 
474,81S  00 
910^901  61 


«2,155,750  22 

1,343,915  82 


23,790,086  04 

4,333,333  ôO 


28,132,999  54 


•         fr.  c 
1,1M,498  80 
:>,4 82,389  81 
CG1,5H()  tt 
236,971  4b 
«40,867  41 

4,263  73 


15,850  fX 

4,382,940  1i 
2,649,630  U 


6,234,543  4 
•7a,QM  Si 

127,610  9, 
444y6&S  S 

S(0,9<IS  6 


2l,93>,4âl  8 
l,M3,ftiS  a 


l9,t76,3S7  0 

4,333,333  5 


Î7,60>1,73|  I 


30 
31 

3f 

51 

M 


.    PRAI8  J^B  fl^J^,  pm  PfijtCKPTlON  | 

Contriiutinn»  directes. 
Service  edMit«Mt>lif dene !«•  Ii^perlemcnte. 
Fraie  de  |>erceptiou  et  te4e  Je  premier  avertissemeni  •••  », 

Knrrgistrrmrnt .  tinibrr  rl  t/oumines. 
Service  ailmiii'Mratif  et  de  p-rci  ptlou  dan»  le»  dôp*rtcment<«. 
Frai'  d<-  Tabrication «t  de. Hvraievii  dts  srli  dvejetiM doma* 


iiiaux  ic 


Cl  cai*. 


S,T07^  91 
11,079^991  91 

10,252,443 


890,990  00 


*f  "761, 169  7 

10,200,780  t 


Ol4,t»t4  I 


e 
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DKPENSEt!. 

Ki:f;LE\IENT  DES  CKKDITS. 

CHÉDITfl 

coiapli^iueD- 
tatrcf 
accordés 

pour 
rexc<<daiit 

drs 
dépenses 
sar 
les  crédlu. 

CRKUITS 

AM  KL!  LÉS, 

cailoiTs 

défini(ifs 
égaui 
•tu 
payements 
ciïectué» 

sur 
l'cif  rcîcc 
1838. 

1  effcctar* 

'  tar 

IcinréoBBiDCef 

det 
mijiâtre*. 

i  pajer 

& 

ta  clAtore 
de 

fciereice. 

Crédits 
nou 
consommés 
par 
les  dépenses  , 

annulés 
définitivement. 

Crédit» 
non 
oonïoniniés 
par 

les  parraients, 
représentant 
les 
dépenses 
restant 
à  pajrr 
à 

la  clùture 
de 

retcrcîce. 

transportés 
au 
budget 

de 
1840, 
pour 
dépenses 
départrmen- 
tale<s 
ou 

spéciales. 

Ir.  c] 

C64,i80  11 
MG,97|  -16 
243,491  62 

fr.  c. 
1,018  31 

• 

3,1C5  80 

fr.  c. 

» 

m 

» 

fr.  c. 
1  20 

42,720  19 
4,819  89 
28  51 
242  58 

fr.  c. 
1,018  31 

3,165  80 

fr.  c. 

fr.  r. 
1,151,498  80 
5,481,371  ÛO; 

Gr,4,5SO  II! 

93<i,y7l  A<; 

2''i3,G9I  G-ij 

4,263  72 

If 

m 

4,2G3  y 2 

1  - 
• 

m 

m 

15,850  OOj 

2,649,030  68 

• 

m 
m 

10,369  3i 

m 

m 

KOd,7/J  Oo 

il 

4,382,910  75 
2,649,630  bt» 

â,13.>,6i3  4f 
977,486  83 

m 

SyMO  00 

m 

u 

71,45G  59 
13  17 

2,500  00 

m 
m 

5,2.'W,5l3  41 
077,186  %S 

127,&10  93 

« 

0 

58,138  41 

m 

» 

430,G94  10 

13,SG1  IG 

m 

30.259  74 

13,8G1  IC 

430,G9i  10 

310,902  CI 

• 

■ 

m 

3i0,«^02  61 

iiJII,93G  51 
l^H3,9lJ  82 

ÎO,5-i5  27 

• 

237,495  35 

20,5.15  27 

285,773  OG 

21,91  i,y;iG  5'i 
l,:J4.S9l5  8> 

Îi,î55,852  30 

20,515  27 

0 

2;J7,495  35 

20,5,i5  27 

285,773  0(. 

2.% •255,852  30' 

4,3.13,333  6o! 

m 

937,  .05  ' 

20,  Vi.^ 

2«.S773  0 

«7,5^0,  iH.i  R.'i' 

>  tXl  UiiTATlC 

►  N    DKS  i: 

HP OIS   £T  l 

IKVfcN  es. 

3,750^  ÎG 
tt,OOMBS  47 

CC!  53 
«3  40 

• 

o 

16,4  A3  12 
73,106  07 

662  53 
83  40 

• 

n 

S,7.'»0,507  26 
!1,W)C,032  47 

I0,IS8,I44  70 

J2,C35  98 

p 

51,GG2  G5 

12,635  98 

tt 

10,t88,n4  70 

45,346  31 

• 

n 
• 

4,0 -.3  69 
36,935  38 

1,083  52 

m 
w 

'i5,0ifl  31 
812,931  loi 

Digitized  by  Google 


M 

O 

< 

«a 

u 

•M 
« 

ce 
H 

S 

-< 

B 


S4 

57 
35 

36 

46 

55 

S7 


39 

40 

4i 
4S 


44 

45 

46 
47 


(  i«4  j 


B 


MUmiiaiS  BT  MBTIGII. 


•t  far  4m  lois 


HMdtaat 
4«i  fcnricra 


Droit* 


au  profit 
des  cr<f«ncier»[ 

de  rÉut. 


Suite  des  frais  M  MOIS,  M  mcsmo 


Serrice  «doiidMrttir  •!  dt  MVTOHUbm  <kni  i«»  dëparte- 


Fffttia4'ab«tage.et  4t  fofoonaK*  de*  bob  «iploildi 


compte  de  l'État  par  rote  d^^conoiuie 


Avance* racourrablc*.  (Frai*  de  poorsoiua  et  d'ioatances  eo 
Batièf*  o«rr»«liDiitttlU  «t  oMliu  )  •  •  •  *  

Dounneê. 

Scnicc  adminiitratir  et  de  perception  daoa  Im  départe- 
roenta  .......«•.•••••••••• 

Renferidn  fcrrice  de*  dottanea  aux  Pjrënëea  

Marque*  et  inatrumento  pour  le  ja«goage  datsavireada  con- 
meroc..  ..*  «a** ••••••••••« 


Service  adaialatrMif  «t  do  porooptioa  dan*  le*  dëparte- 

neot*  •  •••••••••  •■•  

IndbMBhdt  MU  bbriomts  do  tabacs  ISielion.  

FottdTMbléa.  •  *.  •  •  

Frais  d'czploiution  et  achats  de  tabacs..  


Servirr  adaiiubtratif  «i  do  poreoptloA  dana  Im  départe- 
ment*. ...........•••••••••••••••••••••••••••••••< 

Transport  de*  dépêchai.* •  •  •  •  •  < 

Salines  et  mtneo  da  mI  de  FBat  


4,387,800  00 
lOOyOOO  00 


tS,74O,aMO0 

00 


«vu»  00 


90,620,400  00 
50,000  00 
%t7Sy400  00 

i5,562|ft45  00 


I0,tl4,9i5  00 

00 


flSS/>ll  00 


116,597,854  18 


4,644,994  71 

130,000  m 


OS,700M  ff 
14i|i00  il 

00^  si 


20,620,707  8 
40,053  01 
S,t7S,U0  1< 

23,3&8,90S  M 


10,188,869  a 
11,071,704  4] 

138,250  li 


126,019 


.427  tj 


mSMOOmiOBMBlCTO  BT  BBOnTOTlOVl 

Reetltntioa*  et  oon-Talottn  aor  te*  eontribotiona  dIrratM, 

et  sur  les  autres  taies  perdue*  en  vertu  de  rAIes  

Reatitntion*  île  sonmea  indûment  perçuM  sar  produits  in- 

directs  et  divers  

Restitutlona  da  produits  d'amendes,  saisiw  ai  ooafiaMtions 

attribuées  b  divers.  

Primes  à  l'exportation  da  marrbaudiaea  

Escompte  sur  le  droit  de  coniomaatioa  dM  sab  ai  sur  les 

droits  de  doaànas.  


00,899,277  22 

00 


4,318,000  00 
UfHOOfiOO  00 


2,200,000  00 


50,275,277  22 


38,t73«002  i\ 

1,770,000  « 

4,164,529  01 
11,000,000  0 


2,196,120  1 


57,934,811  3 
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DÉPENSES. 

■  ESTE 

. — 

CRÉDITS 

rompl^iucu» 

cITcctn^s 

à  paT^r 

taircs 

accordés 

sur 

à 

pour 

lesordonoMncc» 

la  clùtare 

tira 

it» 

de 

(i«'prnsrs 

■ar 

IVicrcicc. 

ic4  crédita. 

rk(;lement  des  crédits. 


CRF.UITS  AHMllK*. 


Crédita 
non 
consommë* 
par 

les  d(fpcii»cs , 

annulés 
drfinitîvcment 


(rëdha 
nuti 
coii^ofumcs 
par 

Irs  pavruicnts  , 
rrprt<»cntau( 
les 
déprniea 
routant 
h  pavrr 
I 

la  cliVture 
de 

IVxprcicc. 


tran(pi<rli;« 
au 
liuilgr  t 
de 

laio , 

pour 
drpcn-c« 
départruini- 
talcs 

nu 

spéi'ialcjt. 


tR!.UIT* 

définitir* 
égaux 
aux 
p.ivruirnti 
cITrrtués 

sur 
rcicfcice 
1838. 


ET  D  EXPLOITATION   DES  IMPOTS   ET  REVCNUS. 

fr,  c. 


fr.  c. 
4^,278  83 
S,tft  84 
H7,I98  07 


fr.  c. 
8,713  89 

12,764  89 


23,7Î8,959  80|   1,155  17 
14d,ti22  86 

29,896  98 


20,620,652  70 
49,053  86 
2,268,821  82 

23,358,903  36 


10,18»,757  7f 
12,864,678  59 

138,256  13 

I253ftri,731  .19 


115  13 
3,318  32 


4,102  U 

8,a»5  90 


fr.  c. 
«57,  72 

39,902  96 


367  82 


?t)7,525  50 


22.1,878  10 


19,313  0.^ 
377  14 

238  02 


94G  1/j 
259  8(i 

2-23,9U  64 


26,065  l.^ 
103,957  5:. 

14,754  87 


875,i):>-2  i.\ 


fr.  c. 

8,715  80 

12,704  89 


1,155  17 


115  1: 


3,318  3-2 


4,t02  U 
8,055  9U 


..•>,f,y-î  fsf; 


fr.  c. 


fr. 

c . 

4,630,578 

83 

0,121 

H  , 

127,108 

07 

23,728,9î»9  H< 
l.»U,022  HOj 

29,890  9S 


20,020,052  70 
1 9,053  8<i 
2,CG'J,821  81' 

25,358,903  3C 


10,1S4,757  71 
li?,80,'i,078  5fi 

l3H,2.-iG  l.« 


I2j.9<ili,734  y.' 


lO:<-VALEt:M  ET  PRIMES. 


38,270,546  70 

2,455  43 

* 

484,503  85 

2,455  43 

141,711  Si 

38,270,540  7f 

1 

1,772,220  94 

m 

m 

585,779  OR 

1 

l,77>,220  9. 

•1,164,520  36 

m 

m 

153,170  64 

• 

• 

4,101,529  :'. 

11,514,918  90 

4,013  91 

28,932  81 

4,013  91 

fi 

ll,52'i,Ul8  <Ji)| 

2,190,126  13 

m 

3,873  87 

•r 

m 

2,191,120  13 

6,469  34 

28,932  81 

1,227,087  42 

G,4G9  V\ 

M  1,7 II  2/1 

57,y'>8,;i42  l).3 
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MINISTERES 


et 


•erricef. 


SITUATION  DES  DEPENSES. 


Dette  pubiiqne.*».. 

DiitatiMis  

MiuU(wre<l«  I»  jasiirr 

et  cnlte«  

Ministcrr  de*  aifairc* 

titran^èrcs  

Minnvre  de  l-inBtruc 

tîoii  pultliciur  .... 

Miniklcrc  de  rinir- 
nettr  

cuilurc  cl  du  cotii- 
weree ....  *  

MinK'  ■  rr  dei  traraux 

piililir»  

Min»»'frodcla  gucirr. 
Miiiini  r  r  (l**  Il  'ii.Tri  < 
MinUlcre  de<«  (iiiaurrs 

Prus  éa  réflic,  de 

por<  rptinn  rt  (JV\- 
{linitalion  des  iui- 
et  rercnas. . . 

Rcin'x'Ursrmriitfl  rl 
rchDlutuiiu,  iion- 
Ttleurkct  prine». .' 

(Tcaiice*  dc«  Ptnt*- 
l"n  s.  '  Traite  du 
4  juillet  1831  et  M 
dm  t4juinti9S.) 


•ecordés 
par  !•  budget 

primitif 
ctpardMloû 
■péeialcia 


dctMrvisMfutt. 

Droits  con»latL^3 
au  profit 
dca  crtfanciera 
de  rÉut. 


fr.  c. 

335,&51,83«  72 
I7,i0l,i63  GS 

8,209,452  35 

08,878,383  23 

19,89Mt9  41 

8!,GÏ>H,I33  2 
'219..U7,7i:»  .^9 

7_\:"JMHK>  :•' 
23,7im,GG4i  U  i 

1)6,807,854  18 
58,975,977  9* 


1,137,003,090  36 


4,333,353  50 


1,181,307,083  85 


fr,  c. 

331,934,937  92 
17,991,963  09 

55,899,810  49 

8,050,772  52 

44,037,660  10 

90,897,800  80 

19,703,806  00 

T9,739,'il2  31» 
940,885,0^5  15 

7  7 '»!, :'H 

3.i,27ti,.lU7  03 


196,010«497  95 


57,934,811  37 


4,333,333  50 


1,138,042^18 


PATEMBliTS  wntcTvis 

■ur  I*-^  'M  fl ninniircn  tlf  •■  tnir.î>(re*. 


les  dépenses 
propres 

k  l*ezerelee 
1838. 


pour 
les  dépenses 
restées 
à  payer 


les  esefcives 


TOTAL 

des 
payements. 


m^AFITOLATIOV  «élT 


fr.  c. 

333,206,497  93 
17,991,963  69 

55,506,507  49 

7,953,587  55 

t4/)l4,183  » 

00,404,004  09 

19,700^7  51 

79,454,053  41 
940,401,955  57 

7 !,:i7i. (.<;■>  OH 
2l,9il,i)3ii  o* 


195,066,734  30 


57,998,349  03 


1,1  •48,^20,732  89 


4,333,33350 


1,139,814,06639 


fr.  c. 
• 

417,610  15 
71,208  35 
11,081  41 

150,391  04 

16,481  38 

97,589  92 
3.19,101  08 

'?»0,721  58 
1,343,915  82 


2,330,754  03 


i>,:i30^75403 


fr.  c 

333,298,427  03 
17,991,963  61 

55,034,177  57 

8,024,855  90 

l4/)16,a66  M 

90,614,455  la 

19,796,M8  81 

79,552,935  63 
140,733,366  U 

7l.80l,.'\90  5(1 
13,255,852  3ti 

I 

115,906,734  38 

I 

67,010,341  oJ 


1,130,831,480  92 


4,333,333  «I 


1,185,184^41 
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RBG1.«IIBNT  DBS  CBÉBUTS, 

C*£OtTS  ÂKHVhés, 

CBt'DlTS 

à  pajcr 

CREDITS 

conapicineii» 
taire* 
•eeordà 

Crëdiu 

non 

Cnfditu 
iioa 

p.ir  lr<i 

pour  di'prnse*  dcparlcmcataJca 
'•  on  aitéeialM 

trattsportr*  aux  ()«i(fcr(5 
dca  exercice»  18J9  cl  1840. 

k  la  cidtnre 

pour 
Ftacéétut 

«iépccifcs 

consommés 
p»r 

ie«  défttuety 

pa^cmrnt», 
rrpréscuUni 

ir!t 

rettant 

k  paver 
a 

CrriliU 

pour 
drprii»rj 
spcrijli  s , 

truoB- 

pour  fî('|ifii»es 
dcpartetucuulef  , 

:>ux  exercices 

ÊnxfmjwamtM 
e(re«ta<g 
m 

Pocreice. 

le*  Cl' MI  II. 

tu   *  il  1  II 

memt» 

la  elùtore 

i'cxcrclcc. 

purtC4 
k  l'cicrcicc 
1839. 

1839. 

1940. 

l'raetnce  1838. 

DAIS  11 

»CPE2ISBS. 

1        fr.  c] 
* 

S»,311  49 

1  V 

fr»  e. 

• 

fr.  «. 

899,609  99 

0 

Cr.  c. 

• 
• 

fr.  c 

* 

• 

fiw  0. 

9 
0 

fr.  e. 

333,996,487  93 
17.891.863  61 

1  « 

1  • 

4I3,«H  M 

• 

0 

0 

«94M,m  97 

* 

152,G70  S 

91,916  6f 

0 

0 

8,024,855  90 

11,790  91 

;      77,65t  30 

11,789  93 

• 

48,688  73 

627,683  88 

14,086,866  96 1 

M^l  73 

1  «7,031  J 

480,761  ao 

989>S91  73 

0 

7,796^  «7 

90,614,455  1] 

1  » 

ft3,«S8  98 

^,977  tl 

JM  AMI  Aâ 

1 

• 

• 

83,66Qi«9 

19,199,918  91 

fl7,l7e  ST 

I  V2,:»-S8  50 ' 

fO^M  «7 

• 

6ai,323  73 

m 

1,084.870  92 
0,151,006  45 
320,074  4ô 
937,49S  3ô 

187,170  07 

l;r>,:>88  M» 
9j9,Kj8  82 
2U,545  2; 

500,000  00 

# 

• 

0 

373,850  04 

'  * 

m 

0 

II 
m 

283,773  OG 

79,588.835  63 

2Î0,7.13,,V»6  05 
71,80l,;<90  56 
83,255,858  36 

975,969  43 

63,60«  8G 

0 

0 

0 

1 

• 

195,966,794  98 

] 

sMSt  SI 

f,9S7^  4S 

6,460  34 

m 

0 

141,711  94 

57,989,349  t» 

-2,Sâ7^  76 

2,345,261  m 

15,023^32  iM) 

2,857,525  7  G 

5^,008  44 

416,378  79 

i,805,6l8  58 

1,130,851,486  92 

r 

» 

• 

m 

». 

• 

» 

4.888 JI33  KO 

2^7^15  76 

15.9  \''.,.'î."^2  90 

2,857,525  70 

« 

416,378  79 

8,803,618  58 

1,I3.>,184,820  43 

18,730,858  60 

554,608  44 

9,22l,Cir7  37 

• 



557,404  47 

13. 
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I 

-4m 


7  A  BLE  AU  reetifieafif  des  prépisions  de  Reeetfet 

ivALVATIOMS  OB  BBCSTTIS. 


OfifllOHATlON  D£8  PRODUITS. 
♦  • 


EiiregUtrcment,  tîmbrr  et  domatBM**».* 

Prodaiu  de*  (orii»  et  d«  la  plche  

Douanes  et  arli  

Contributions  indirectes  

PoatM. •  

PnM»  WÊirméÊàn»  

8a|tiieaft«iliic*d«Ml4erHtt.*.«  

ProdnSu  dhrtM*.. ••.••«•••'  


lÉl«id« 


«omncATiOM 

rv^ultatit  lie  ri'alisatîou 
des  re*»ourccs  alleciécs 
h  dcf  dépenwt 
départcinentalef 
oo  tpc claie*. 


ft>«  «• 
S81»35llf888  00 

ÏI1,59G,000 
32,837,907  00 
168,271,000  00 
201,605,000  (H 
41,435/NIO  00 
4^10,000  00 
600^00 
14,t78,ft7e  00 


FonJ»  dcpirtementaux  et  spi'cîauxreportéf 
de>  badgrtt  des  exercices  183(i  ei  1837  t 

Exercice  1836   7,67t,6UU7*  j 

P«ndt  tn 

eouTrir  cfes  dépemrj  ^pdc- 
putées  en  somme  égulc  sue  1(^(8  

^acédant*  dispMiIblef  de  recette  traue- 
portéc  de*  eacrcicaa  pvéeëdcnu  t 

Ezereiee  1836  S6,0iM<3' 77*  1 

Bwr«UtA8S7.....  10|458,81tM  i 


•  tnnmonê»  de  Tannée  1837,  pow 

iTrir  cles  dépemrj   •^ndciales  rëim» 


i^oBfl^aoMM  00 

B,âM,970  3S 

MMyl97  IS 

36,506,876  30 


Augmenta* 
lions. 


60 


104  42 


•y4M,87S84 


t8»3SS,»17  '^6 


Diminu- 
tions. 


fr.  c 
e 


16,731  76 


ÉVALL-ATlOa* 

■errant  de  base 
a«règl«MBt 
difiaitir 

d« 

1818. 


fr. 


c. 


i 


16,791  76 


13,  <(î.l,ni7  4(;  16,731  76 


385,505,737  SOj 

211,59r..0O()  (Mr 

108,321,194  4Î 
901,488,968  24 

4,4tO/)0OOQ 
600^  OQ 

tS»74M«*>^ 


1 


S,464,197  li 


86,506^76  si 


1,117,107,690  i 


.  { hapriieri»  myalt. 

AÉihm  étna§knÊ,0 ,  m  Chaiiernenes  con- 

•mlaire»  

Gtttm**.. •>••••.•••  PiMdrea  et  sal- 

|»étrca.* 

 ».  CaîMe  dca  iavs* 

Ildes  

Finaneee,..,..  Monnaies  •(  ad» 


8,897,098  00 
9,168,000  00 

860.000  00 

9,983,980  no 

8,l82,0è0  00 

1,433,394  00 


SERVICES  SPÉCIAUX  RATTACH 

*    8,897,098  < 
«,186,0001 

950,000  { 

9,283,980  f 

8,t69/»0  i 

1,498,904  « 


88,148,079 
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rf  (Je  Dépendis  du  lifrff^rf  pr'mûifdr  I'  F.rrrrtcr  f  ,93  <9 . 


C  >  E  1)  I  T  s. 


JiUilS' 

et 


lDauCJ4Hi»  


jcc   I  Justice 
Z        cmIiit»  )  (  'ultcs. 


C  m  <  »i  T  «  IrAdtant  d«  la  téwXi  tli«i 

des  rcs'durccs  alirciëc 
à  de*  dé|>Cii»ei 
Idpiii  e«  eaf  «Iw 

ou  «1  é  -iair». 

(  IVir  le  HfvtlQpptmtm 


accordés 
de  1838. 


il 


c«mio«Frrc. . .. 
vaux  pnMics. 

71  mire.)  

«•  I  C*errt, ....... . 

t  \ 

Frais  Je  Ttpc  ,  dr  pev^' 
ceptÎM  et  4*ex]^«é-' 
talioa  lie*  iiyaa. 

Rewiwf  xuien  tt  et 

rr«lilutjons ,  con- 

'  s  Euw- 


Trarauz  publics  ex» 


fr 

17,357,101» 

7,355,700 

1.1,575,07» 
74,941,277 

tt,t96^78 


4-1,301,000 


Aigneiita- 

lioi>t. 


fr.  c< 


889,02  )  l(î 
1 2,022,888  G<) 

M»  46 

33^462  6C 


l,0te,3i8,93S 


13y&&4B6 
1,007,1&S  11 


13,906,88094 


13,008,250  »4 


liout. 


fr. 


961ylO»  64 


M  ODIVICATIOVf 

rt'sttlUnt 

de  loit  apéctal  s. 


Cr4^dii4 
acooédrt. 


fr.  r 

8,!»85,.^*2  72 
.14,l(>3  r>2 
695.410  Cl) 

827,331  .-^8 
85.J,752  35 

n80,779 
lG,378,-2.i7  \tx 

l,606yS6S 


l.513,r»73  f^5 
23,737.773  3l> 
7,3!)y.90O  Kl 
2,861,311  26 


6,333,811  33 

Ci 

4,333,333  50 


501,105  24 


13,347,185  70 


Tri?  it« 
anniilét. 


239,716  01 


),4G4/)n  51 


600,000  00 


CKBOiTt 
Mrvani  d«  Jmm» 
•u  règlsBcnt 

définitif 
du  bttd^t 

•le 

l'cirrcico  18.'"8. 


77,ia4,ft48  7t  A,80a,93S  86(1.1^ 
98,880,066  98 


1 1 4,034,<a6  67  8,303,738  8» 

1118,730,906  16 


f.  c 

335,5M,«3.v»  7  » 
I7,29t,2(i3  ti» 
20,iOJ,f  14  otri 

30,Oi7,2()4  3:! 
«,2(>9,'i52  ;j5j 

1  1.7H:i/»73  /if.) 
98,S78,.J85  2.i! 

lS,868y(l3  4i 


44,848,030  31 
219,437,715  3!' 
72,39:).9iO  10 
18,789,666  04 


16^97,634  18 


89,275,277  22 


36,880,006  65 


1,161 ,397,033  85 


et 


AU  BUOGBT. 


|M|  Imprime 
.tffarrct  ^ 

<i«rrrr.  /'  f^adfM  et 

»»'p*'- 

SAanne.    f  jo^e  des 

I   


«,617,666 

l,06S/)00 

150,000 


8,161/300 

1 ,4.18,394 


23^)64,072 


73,477  00 

449,000  00 


«1,177  00 


S->î,17-:  0> 


8,601,175  00 

1,531,000  OC 

250,000  Dû 
6,163,060  on 
6,181,000  00 

i,438,.i9i  rr 


23,586,649 
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àÊméiftettiiani  ftu  ie$  Évakmtiokê  et  Us  Crédits  di 

des  ressources  affectées  à  des  dépense. 


T•^' \i.r \T'nv  i)!:s  ]n:<  i:rri  s. 


MATURE  DES  RECETTES. 


Centiiue»  •«IdiiieoncU  pour  défftMCê  f*mblet  spécialct  à  chaque 
44fMriem«>nt..  «..««..•••«.••  ..^  

Cantiitir^  additinnnelf  poor  ééftnan  vwiablc*  iaipvtablef  sur  le 
fond*  commun.  •« 

C««iitDr«  additionficlt  pour  leroun  en  etê  de  grêle ,  incendie,  rte. 

Onittnr*  rarultuiiff  voté*  ptT it»  coMeib  g4néni«x  po«r  Mpenecs 
dt'pai lciucatal<*«   •  ••••• 

Crntinjc*  ftettlUitiri  fionr  déprave*  dre  rhenins  vSeinanz. . 

Cr nttnic-i  farulta*  if»  jviiir  c?r'  |  rii  rîr  l'm^triiclion  pflMieire.  .  .  .  •  . 
(.'ciitiiiu-'<i  facullatil»  pour  dL|>cii»r>  cadaslrairi. 

(!pntimes  po«r  dépenses  erdimiret  et  estreordtnelm  dee  comniiioes 

(^■iitiiiirs  pour  d'-pén*es  drs  communes  pour  l'in-'niriiori  primaire. 
CcnliiiirB  pour  dc^peases  d.i  eommunct  pour  les  ctu-miu»  \icinanx*. 
Fonde  de  non«««lenre  dee  eoattributione  foneière,  pereenneiie  et 

moltili.'ro  ....  


l'oiid»  ilr  iniii-valcurs  dr»  {loitcs  rl  i4'D<!ircs  

I        eentitom  pour  non-va-^  Dt'grè^-rinents  et  non« 
j**^     1      'e"»"*»  dcgrcvemenls  eti      \ aleurv  ordinaires  .• . 
1     attributions  des  oom-j  Attributions  ans  eon- 

1   \     «Mes. .... 

'  Fonds  de  tion-raleuft  ettiaordinaires  pont 
de  cuminerce...»». •*■•■••••« •••.■••« 


^^^nds  1 


tion 


nds  do  r^iropositions. . 
du  preuiier  «r^ntasement.. 


Fndatts  de  tasesloeeles  effeelds  k  dci  tievan  de  mvifiUM. 


Prodaits  de  drdte  de  péage 


tnvens  de  dm 


Produitê  diveri.  (9,^66,873'  8'iM 

Produit»  rxtraordînairM  pour  di'pcnsc»  des  écoles  normalr»  prî 

maires  *  «  

BesMureea  loeales  estmordiaeires  poar  dépenses  TSiiables  dee  de 

parlements.  

FoQds  avauccs  par  divers  propriétaires  pour  dépenses  cadastrales. 


HknuI'Tat  en  augmentstieii, 


MUUIFlCAilONS. 


AugmrntJti<>ll^ 


fr*  e. 

28,488  10 
f,tlf  46 

1,300,440  83 
978,317  47 
946,609  f9 

t,78S,S66  16 
9&3>098  40 


2,?H  48 
4,363  04 


289,700  71 
186,886  43 

13^54  85 
50^19*  42 


135,  1 7  î  9.1 

9,320,330  75 
5,070  16 


iJimtQulions. 


66(»,17&  40 
m 
m 

1,076,614  76 
S5/»l  58 


fi09y877  77 


16,540,520  97      3,198,341  17 

 *  ^ 

13,347,185  70 
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Budget  primitif  de  V Exercice  1838  ont  éj)rouvces,  d'après  la  réalisation 
départementales  et  spéciales, 

CRÉDITS  OUVERTS  AUX  MINISTRES. 


MCnSTERBS  ET  SERVICES. 


MtmUtirt  de  ritutrmctio^  puNi^mM  [9t9fti0^  16*.) 

Dop<'D5c<  de  ri  i«trnrt  nn  primaire  iv  Ict  t  «cBlinc»  additlonneN 
«ux  conlribtttiuns  «iircrtca. ..•.•■.••••••.••••••»•••. .••*•... 

IMp«ttM*  ém  l*îiiAr«ction  primaire  wmr  Ira  B  ccutinea  faeultaU'fl 

vnt/»  por  ff>>  ('on«rtl?  cc'nrniix  

Dépcu»c»  drs  i><  ulf-^  iinnnalci  |>rtmairr-i  »ur  produilJ  cxtrjordipairi'S 

Jtfitiittère  Je  i  intérieur.  (  12,022,888' 6l)%) 

Drpcn'cs  varUMr^  t\c*  d^parlciurnt»  '»ur  le  produit  de  ccotliucs 
addiiiunnrU  auK  rontriliuûona  «lîreciaa..... •  

Dépense»  va .  iabic»  des  départrmrnis  «ur  !f5  rc-sonriT»»  rdraurdi- 
uairc»  des  dcpartfmriiH  

Débute» (acttltatarw d'ut ilit<^  *•  part^mmlaic  vud'cn  par  ira  con.«Il9 

ScarraAX  [  y  romprtt  253,132' (  6"^  d'  duit*  ci-(!p'-,ii>  du  minHii  rp 
e  Vïtf*irMcùnXi  puliliqur  ]  

Minitttrr  de  l'agricui.urc  et  du  i  onintt  r(  e.  ,2,212'  40'.) 
Secourt  pour  prrtea  r^toltanl  d'incrridie,  gril?,  rte  

Minittèr*  lté  trav  aux  puhUa.  (33,462'  66'.) 
TnfWt^  lUkvigatioD  rt  purtt,  ''ur  produits  de  droits  •pëoîâUaë».. 

UinUtère  det finance*.  (.'Kïl,  105^34'.) 

D^roaw  4a  eadaatre  tor  rentinei  faenlcatift  Totë«  par  lei  conseils 

gc'iiérjuz  ••..•....•.•..•••.•.•..•*. 

Dépenses  »ur  fooda  araaeés  par  divvrt  propriétaires  

F ram  Je  prrreption  tiet  impôt t  et  ret  enus.  [  13,354'  85*.  ) 

Senrtcc  administratif  des  coalriiialioos  directes  dans  les  dtfparte- 

mmwta.  [FwmiM  émprtmtitrm0HU$emmU.),,m*,,^m.é  

Frai^  <l>  iirrrrpiioa^et  contrUralioua  directe*.  ( ^raJ«  de  premier 

«yertts  sèment.  ].........  ••>«... 

Prmhinimrmruti  rt  restitutiont .  (  1,007. iri2'  21  .) 
Rmisce  et  modérations  »ur  les  contributions  foucicrCi  personnelle 


R'mi'c  ei  tn')«Ji*ration«  «ur  le*  rdut-  Iinfïi  n-'  tir*  portes  rt  fctictre». 
Décharcrs  et  r<fduction<  ^r  lui    Déchargea  et  réduction»  ...... 

cavtnbtiCion  aek  patentée. .  • .  |  Aitffibationt  ans  commune'.. ... 
I(oii.Tdeurs  estraoaifaiairce  evr  patootea  fe«r  «mnIIob  4»  eem- 

•erec  

IWpeaeea  oMlinaifve  et  «ttraorilnaire»  det  «owmttnee  

D*-p»-Ti«<^  orilîiiairr*  et  rxtraoriliiiairt  <  pour  l*îti»)rur linn  primsiiri".  . 
Dt^enae»  ordinaires  et  eitnordinaiica  pour  Ir»  chciuio»  vicinaux. . . 
Oétbargce  «i  rddactiooe  imputoUet  s  tir  le  pftdaU  d«a  n-impositions. 


RétroLTAT  eo  pagmealatioo. 


MOmPICATIONB. 


AvgacatatioM. 


fir.  c. 
•46,609  39 

03 

74,«7  49 

9,326,330  75 

2,621,020  36 
t,Sr2  46 
98|46S  ce 

hfiflO  16 
&,SSi  94 


Mil  48 

4,363  0« 

188,780  71 

186,886  43 
f, 785,  «88  S« 
353,998  40 


18,781,947  17 


OiminalloM. 


S;»3,1SS  06 

m 


588,175  40 


m  . 


35,031  58 


1|976|5M  76 
503,877  77 


3,434,761  57 


13,347,185  70 
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Tablbav  C 


Budget  définitif  de$ 


PRODUITS  ET  REVENUS. 


Contributions 


( 


Enregistre- 

nicn( , 
timbre 


( 


Pwwmi«dl>  «t  «oUHèft.  

Parus  «t  UmàlÊtm  

PltCOtM.  

Taxe  de  premier  avertisftcmenU. 

*  IHoits  tiVnrr^intrrment ,  de 
pothèi|ar<  et  perceptipn 

Dfoita     tiaibre.. •  •*. 

Prix  do  Tentr  d'objets  mobîlier«  «timnoU* 
liera  pr«Teii«ni  des  minislèret, 


i 


•••••• 


rt 


Produit»  ^ 
d^f  fortM*  « 
d«laplc]M«  J 


Pi«M«  4t9  «Mipc»  4«  Mi. 
Dr«ltt  J«  fiéelM  


Droits  de  douane«,  droit*  de  navi<;ation  ,  fi 
recette»  ;iccidenlolir!i  àv*  douanes.,... 


Droit  de  consommation  des  sels. 


Contribulions  ^ 
indirectes. 


\  Dkmn  ftm  et 

\ 


«C  Mt  ^  faMoMiiB  dM  bière*.. 


TMoavTMMitf  d*«vaaces 
poar divers  serrices  


Prod»h  dé  Isnale  des  AbsesM  

PMdalt  is  In  veato  des  BOiidns  k  fem.. . . . 


Produit  de  la  taxe  des  lettres.., 
Droit  de  5  p.  0,0  sur  les  cnrots  d*i 
Produit  des  flaecs  duis  lee  ■Mllee-postes. . 
IVedttKdes  ^seet  è»m  les  peqneboi». . . . 

Produit  du  transport  des  eupècrs  d'or  et 
d'argent  par  les  paquebots  de  la  Medi- 


Prodnit  des 


étran§eri  et  recettes 


SITUATION  DBS 


des 

produits. 


ttm  t 


19,57e,7M  M 
96,342,819  t5 
706,554  85 

174,74G,000  00 
dl  400,000  00 
4,170,00000 

1,380,000  00 

3,flOS,9i7  00 
400,000  00 

UÎ,787,I91  42 
55,534,000  00 

81,040^00 
• 

97,878,108  14 

77,880,000  00 
4,7104180  00 

35,Oo4k)00  00 
791,000  00 
1,888/180  00 

Mos/nooo 


•71,000  00 


idsulUBt 

des 

droits  oonstatds. 


frw  e. 
188,763,848  IS 

MM|417  6S 

19,685,173  98 

37,li3,091  2G 
705,564  86 

187,658,436  03 
33,190»7V7  41 
4,306,804  17 

1,475,674  13 

10,810,818  49 

4,362,376  66 
405,754  79 

118,845,747  73 
64,742,640  79 

97/»6,641  43 
41>iOBt830  61 

•tOso,ita  03 

047,471  01 

lyS<l,411  «4 

iMMtt  17 

107,283  17 
«70,810  69 
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R-Jcettes  de  t Exercice  i838. 


RiîCETTLS. 

RÈGLEMENT  DES  RECETTES. 

OBtBKTATlO!«P. 

^  ISCOrVKf.MBITf 

eflcctaé4 
ie»  droit»  ronatat^* 

BC8TK 
À  recourrrr 

•  BT 

les  droits 
constate». 

SXCKDAXT 

ar  s 
éraIu«tiODt 

sur 
trs  produits 
recouvre^?. 

de*  proiluil« 
"ccuuvrés 
sur 

irs  cvaluattoii?. 

p  n  O  D  U  1  T  § 
défini  tifs 

iVxcrcice  1838. 

fr.  c 

fr.  c. 

Ir.    c . 

fr.  c. 

fr.  c. 

« 

763,548  18 

* 

129,493  10 

263,763,548  18 

&â^6^27  63 

« 

117  57 

55,946,427  63 

30,685,173  98 

m 

• 

108,421  Ifi 

29,085,173  98 

37,123,091  26 

• 

a 

1,780,262  01 

37,123,091  26 

700,554  85 

m 

705,554  85 

i86,403,3S0  8) 

1,255,044  20 

• 

11,657,390  83 

18(î,403,39O  83 

• 

33.2d5.0l7  56 

3.770  85 

3^7,536  46 

509,367  81 

412,473  54 

• 

3,857,526  46 

1,1'4 1,^91  39 

33), 182  84 

138,508  61 

1,241,401  39 

»,810,983  49 

m 

m 

1,175,983  49 

29,810,983  49 

4,362,375  55 

■ 

• 

559^578  55 

4,362,375  55 

405,754  79 

• 

5,754  "9 

405,754  79 

lf8,845,747  73 

# 

6,058,353  31 

118,845,747  73 

*7ni   A  1^1  Ol 

86,949,032  38 

87,510  03 

5,909,032  38 

86,949,032  38 

40,798.315  34 

1,708,015  38 

m 

2,920,047  10 

40,798,316  34 

85,451,091  55 

* 

t 

7,601,091  55 

85,451,091  55 

5,050,039  63 

173  40 

m 

330,039  63 

5,050,039  63 

38,348,292  88 

m 

2,148,292  88 

38,348,t«2  88 

M",*72  9J 

0 

55,472  91 

847,472  91 

l,56î,4t2  5-» 

• 

126,587  46 

• 

1,562,411  54 

812,421  27 

m 

1,540,578  73 

# 

842,421  27 

107,283  17 

m 

• 

107,283  17 

107,283  17 

67C,220  69 

600  00 

5,220  69 

676,220  69 
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PRODUITS  ET  REVENUS. 


Prodni/  de  U  retribtttitfn  et  des  droit*  onireraitairet. .  .  .  •  • . . 
Venemmi  du  prmipit  4m  r0iilM<«t  ilowitiiiif  apparuOMità 

rUaîrertite  ••••«,*•••••••■«••••••• 

Salines  «t  mioetdv  m1  de  TEst^...  •  


pRomnrs  divers. 


Produit* 
dm 

dÎTtrs  services 
publics. 


Bénéfice  wm  la  fabricatioa  des  monnaiet  et 

de«  médaille*.   7dyOOO'  W 

Produit  des  raines   SM^jOOO  00 

Droit  de  T<iùûcatioa  4m 
poid»  et  ntfcftref .  .«.••••     000^000  00 

Pr«>(liiil  lie  In  taxe  dit  bft" 

«r(s  a'iitveiition. .......     96(^00  00 

ReeeomrcM  loeaiet  eitraor» 
diiiniriM  pourdé^lMadd- 

parteiiicntalei...,  I0|8a6y330  76 

Prâ^tli  extvàoréinairea  al^ 
fcctrf^  aux  df'penics  de» 
ëoolea  normales  priinairea.    M^47S  93 
PenaioM  et  Htribntiona  dea 
ëlèrea  4ct  éeoice  aUlUil- ' 

rea,  679^000  00 

Produit  de  Paneienne  dot^ 
tien  (Ir-  riiùtri  des  iovi^ 

.  lidcji  de  U  guerre   8(X>|000  00 

Prodiilt  de  la  moitié  «f e  U 
retenue  de  3  p.  0/0  tx^f^ 
cér.  au  prulit  de  la  caliae 
des  invalides  de  lamohie 
sur  lc%  (fc^prn^es  da  maté* 
riel  de  ce  département... 
Revatm  de  êhenêuUhf 

inents  spéciaux   1,028,000  00 

\  Recetteade  diverse* natures.     405,070  16 

Produits  dirers  ptfovenantde»  màniatère?*.         ^  m, 

'  Prodoite  et  revends  loeanx 
/     d*A|ier   1,700,000' 00* 

Produit  de  la  rente  de  rinde.  1,00(^000  00 
Inlévii  «e  U  eréude  dnr 


HHB 


47(VW0  00 


Produits 


l'Espagne  

Prélèvement  sar  les  bënéB- 
eet  4e  le  eeisse  4e»  ddp^ts 

et  coti.j j;nations   1, 

RccouTrcments  sur  prêt* 
faits,  en  IMO,  an  eom- 
inetce  et  l'industrie. ..  " 
Recouvrement*  sur  Tavance 
Xaite  aux  edjudieaiairef  de 
réinrrant  dUÂtli. . .....  ' 


l,89%17«  00 


00 


SITUATION  CEI 


éwAUiAmm 
dee 

produits. 


fr,  c. 
3,Si0/)00  00 

000,000  00 
000,000  00 


réfoltaat 

des 

droit*  constatée. 

fr.  c. 
3,08S,iGO  01 

588, «G3  37 


/ 


K7W0  00 


ûj^^lt  00 


I 


iS,50S45 
318,491  57 

1,049,790  73 

620,810  00 

10,826|330  75 

335,47S  03 

«74»i4S  8^ 

875,671  01 


434,739  86 

923,380  Î>G 
642,008  33 

0,640,801  13 

1,953,911  A3 
1,061,120  71 

t,09t,57«00 


583,856  17 


••1,7»  84 
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RECEI  lî^- 


MK,ieO  01 
MS,863  S7 


KE^TB 

k  recoa< 

les  droit! 
constatés* 


63,595  45 


01 


31 


17 


fr«  e. 


0 


RliGLL.MENT  DEi>  UECIiTTES. 


BXCCDART 

de* 
ëralttttioni 

9ur 
Ict  produits 


fr.  e. 
137^80 

lltlSB  63 


• 


1^92^76  00 


•t 


974^  «7 


EXCI.DANT 

defl  produit!) 
reeottvr«^s 
«ur 

les  dvalita  tiens. 


1,661,881  13 


PRODUITS 

définitifs 
de 

r^BCfgkte  ISSU. 


OUBITATIORS. 


Dr.*  «. 

3,m>i««i 

ftiffi  ftét  37 


%ft4a^l  13 


33 


u  iyiu^cd  by  Google 
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PRODUITS  ET  REVENUS. 


SITUATION  DBS 


Je* 
prodttiu. 


PrtIèvOTNCiit  far  la  enf»BM 

dr*  Klat*-!'!!!*  pour  in» 
deinml^  dues  à  des  Frao* 


h,  e. 


VBOBVIT 

rémitant 
dn 

droite 


Produit  du  droit  dr  3  p.  0/0 
v«r»<^  par  les  adiudicali^i- 
rcs  da»  eovpw  d«  bois  éo 
l'fxerrîrr  lM7,  pour  U»» 
vaux  d'rntrelteu  et  d*ani4* 
Itoralion  dans  Its  forAt**. 
Rcrr(trade  dÎTertea  natorea. 
RecettM  d«  div«r»ca  origmea  •  


240,000  Of» 


1,069,649,646  70 


Recette  k  rrsereice  1838 1 
1*  Dca  fonda  aflVetë*  k  dea  dispenses  dëpartrmeiitilea  ou  apë- 
cialea,  qui  aont  reatéa  k  rmpiojcr  k  Tépoque  de  laelAtaffO 
dea  eierrieea  1836  et  1837,  et  dont  le  iranaport,  a«er  la 
Mène  •fiectation,  eat  fait  ao  budget  de  rexereico  1838; 
••voir  t 

Pvt  U  loi  de  riglommit  de  Famiee  1836 1 

DdpOMndéforteaMUloeoteadaccnlos  7,671,6U'47* 
PkrUloidertgIcinent  dr  reicreicc  1H37  : 
DëpoaaOi  imMUibl^*  mu  dea  urodoiu 

■péebrav. . .  '.   S^ft  .tSS  9S 

9*  De*  fiutcN  11  aii»i>ii[  t.  s  de  l'exercice  lR37,  pour  »  ou\rirdc» 
dépenaea  aoécialea  réiinpvUca  eo  autame  ëgaie  aur  18.<8 .... 
JP  Des  osrMMita  dieposIUcs  do  loootlo  inm/ntU*  dea  ctw^ 
oicea  *uïvant<  ;  wavoirc 

Exercice  1836  •  •  16,048,663  77  ) 

ltS7.   10,458,2  li  &9  I 


8,ltM70  32 

S,434,197  19 

J0^506,S76  ao 


1,117,107,590  51 


S5f,4tl  13 

153,370  59 

109,093  13 


l,117,068,13â  6S 


Tailbao  D. 


RÉSULTAT  générai  du  Bud 


RsoaTTBS  

Fonda  tr«n<porléa  aux  budgets  dea  exerdec*  et  ^igtkêf  «ffieUliiOB 
éftd  •oiddee  sur  Texerciec  1838)  aavoiri 

Bsoroiee  1830  

Exercice  1840  

Reste  pour  rcrettM«p|JleabkekreMVcSe«  1998...  

OéraMM  de  l'exercice  1838  •  

Excédait  iIi"  n-celte  tranaportë  au  budget  de  l'exercice  1839; 
Pour  couvrir  In  montaiii  dea  dépenaea  apéciales  de  1837,  réiuiputdes  en 
Bt |M«r Moroltro le» reaeoweo» do  eo  budget..  «..»•  


Digitized  by  Google 


B.  78*^. 


(  177  ) 


Kr(H7Eî;. 


UCOrTtTTOTf 

effecués 


S1IVMII«1 


13 

1*1,270  S9 


M 


■erre 
k  rccoarrrr 
>ur 
ir*  droit* 
constaté*. 


REca.KMEM  dï:s  recfttes. 


éraluations 


\t%  prodiiU» 


I — 


BTC^DAMT 

dei  produits 


sur 

lesëvaioatioDS. 


&>*  c. 


4,S8S,8S3  tS 

ÎV*7,239  49 


FaosviT* 

d<>finiUrs 
de 

Texcrcicc  1838. 


foa^it 


1,111,376,886  19 


3f>,50fi,R7r,  30 


1,158,831,930  00 


HdUfmiAfèt  tesereice  1858. 


lyl88,8M,9a(K00' 
9,SS1,98V  S7 

1,149,612,932  03 
1^36,184,820  42 

i4,4S8,ilS  SI 

Digitized  by  Google 


(  178  ) 

Services  spéciaux  portés  pour 


Tableau  Ë. 


LEGION 

nÈGLFMEM 


J1 


PROnriTH 

l'é  .uitant 
dr*!*  <ir(>ïts 


3  « 


1 

9 

3 
4 
6 


RATURE  DES  PRODUITS. 


Rcrrnus  de  l'Ordre  

Priisioiia  et  frais  tir  lrou«8eaui  versets  par  les  parentn  de* 

(^lèvcs  de  la  maison  de  Saiiit-Drni;  

Subventions  portt'-cs  au  budget  de  TÉtat-. .  

Produits  divers  *  

Sommes  qui  n'appartiennent  pas  à  l'Ordre  et  qui  doivent  t^tre 

remboursées  par  ia  grande  chaacclirric  


i:vAi.r  \Tioiii0 
des 
produits. 


«:/j'i5,Gy8  00 
9î,noo  00 

1,T9(),<NX)  00 


8,8i7,GU8  00 


C,987,IDG'07' 

65,789  O:» 
1,79(),«>1M>  OO 
73,715  85 

10,526  4.3 


8,'J27,258  OO 


H 

u 

'U 
Q. 
M 

n 
W 
■ 

ci 
< 
B 

U 


1 

s 

3 
4 
5 
6 
7 
8 
9 
10 

11 

12 
13 
14 


15 


DESIGNATION  DES  SERVICES. 


Grande  chancellerie.  (  Prrsoimcl.  )  

 (  Mat«*rip| .  )  

Traitements  des  meuibics  dr  l'Ordre  

GratiBcalious  aux  membre*  de  l'Ordre  

Maiiou  rovale  de  S«int-L>rnis.  [  l'eriionnrl.  )  

 .  ^Matériel.)  

Succursales  de  la  Légion  d'honneur.  (Personnel.)  

 ;   (Matériel.)  

Pcusiuns  diverses  ,  

Commissions  aux  recevear»  généraux  chargés  des  pavf>raent> 

dans  les  dt'partements  

Dc<  orations  aux  membres  de  l'Ordre  

Fonds  de  st'cour*  d'éli-  »  es  à  leur  sortie  des  maisous  d'éducation. 

DéjienseB  diverse»  et  imprcvue-^  

Dt-penses  en  remboursements  de  fonds  qui  n'appartii-nneul 

pas  à  l'Ordre  

Application  au  déGcit  de  l'Ordre,  sur  1rs  exercices  antérieurs 
à  1830,  de  i'éxccdant  des  recettes  sur  les  payements  de 
i'cxercicc  1838  


SITIATH» 


c  R  r  D  I  T  s 

u  1.  I'  »:  N  8  E  H 

résultant 

accordes 

lies 

par  le  budget 

services  faits. 

primitif 

Droit» 
coiistatL's 

et  par  dos  loi.i 

au 

spéciales. 

profit 
dr<  cn-j iicîcrs. 

ir,<l,050'00'^ 

lli-i,730'  50' 

4 1  ,î).')0 

00 

4l,'J'i5  54 

7,611  000 

00 

7,.'îa<;,09l  45 

20,000 

01) 

20,()00  OO 

108,810 
,397,914 

00 

H>8.H( IL)  90 

(N) 

397,919  41 

56,600 

00 

'  5r,,.'>n9  />8 

301,. 123 

fK) 

29iM)îiG  48 

88,167 

00 

7C,307  43 

3.1,000 

00 

30,21  G  D5 

48,000 

00 

41,849  «G 

2,000 

00 

1,9 '*U  OO 

2'<,331 

00 

1C,;1G2  77 

m 

7»80«2  75 

8,901,17.» 

«,8lil,ii,2  Û5 

.111  8i 

8,901, 17a  00 

»,i>0U,5O4  39 

Rt-rrTTrs 


REii  l  L.TA! 
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o^^^g  ou  budget  de  VExereice  1838. 

DHONNEUIL 


■ECOrriiBBEaT» 
efTeria^s 
tut  Ir»  droits 
coastai^s. 


6,066,994' 67« 

«5,2 13  en 

1,790,000  VO 
73,745  85 

10,526  /td 


8,9U6,4»0  bb 


■  ESTE 

i  recouvrer 
9Ur  1rs  droite 
coaitatél. 


20,ÎOfOO' 
57»  4* 


20,777  45 


ni  (;m;.mi:.\t  uls  ia.<  ettks. 

EXCÉDANT 
de»  ('valuatiimif 
sur  le»  produic.H 
rrccuvTt  ». 

EICKUART 

drs  produits 
rrc<>u%-rd!i 
^ur  1rs  evaluatiriii5. 

l'RODlITS  DIIFINITIPB 

de 

IVierrirc  1838. 

« 

21,5ÎW1'67' 

0,966,994 '67* 

26,786^40' 

m 
m 

•> 
m 

73,746  85 

65,213  60 
l,790,r»00  (MJ 
73,745  85 

fO,52«  43 

10,526  /i3 

*2«,7H6  1(» 

ii>:>,:»6H  95 

8,90(i,4HO  55 

 78.782  5.'> 

cffecru<?s. 


lG.4,73i>' jo 
41,945  51 
7,596,691  45 

so.oof)  (m 

IO»,809  93 
397,919  41 
56,599  18 

7ti,307  43 

30,216  95 
41,849  HO 
•4)40  0  ) 
16,362  77 

74m  75 


CRl'.DITK 
cuiii|i|i-inr  n- 
tairrs 

CRlioiT» 

■  ESTE  À  PATER 
h 

Crédit:» 

(  'rrilif  * 
non  cuiixuuiiut^s 

la  cl6tarc 
de 

rexereîee. 

acror«li'i 
pour  IVxrédaiit 
de<i 

d«  (»eii»r< 
sur  les  crt'«li(<. 

non  CMiisonttnc's 
par 

les  d<-peii<ir'<i , 

ail'  itii-<4 
<foCiiil!>  »  tuent. 

par 

If!*  pavriiirnls, 
reprcHPtitaiit 
le-»  dépen^i-it 

restant  .i  paver 
à  la  cl.'ilure 
de  IVxrrciic. 

• 

i,.n'.)':>o 

f* 

■* 

m 

n 

I  i,3()8  55 

m 

• 

0  or 

m 

2)  :>'j 

23^84" 

0  5> 
1,33<J  52 

m 

11,859  57 

• 

m 

■ 

4,78  t  05 

H 

» 

6,150  20 

tt 

m 

« 

(lO  (M) 

•* 

« 

* 

7,9i;8  23 

*# 

7,802' 7;-.' 

23  84 

7,802  75 
45,3/*  1  84 

47,815  20 

23  »1 

23  84 

53,144  51) 

47,815  20 

23  84 

5, .105  55 


r  H  i:  D  I  T  « 
dcHînitîfs 

aux  pjrements 
elFcctués 
sur 

l'eicrcicc  1838. 


lia,7.T<)'50* 
41,946  54 
7,596,f;9l  45 

2i),ooo  ro 

108,809  90 
397,919  41 

56,539  48 
299,962  64 

76,307  43 

30,216  95 
41,84  )  80 
1,940  ()0 
16,362  77 

7,8(»2  75 


8,861,138  71 
45.311  84 


8,U(K>,4*0  55 


8,006,480  55 


Google 
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IMPftllKRI^ 


a  g- 

u 


VATOU  Ail  PRODUITS. 


Produits  dra  'mprrisions  diverses  

da  dép6tda  BulUtiadciloii^  d«t  eodct, 

bndceto,  •«•••..•..•.•••;  

Produit*  1     -  dttBmMeUaiMarrlttd«kC«ar4Beas- 
de      <  Mtioiu*  ••••••  ••••  

du  l/'2  p.  0/0  reteimnr  les  factures  de 
papiers  pour  fraia  ém  dëpAt  da  6*.. . . . 

icfl  rwvtiM  dkowi  ••  

Recettes  ettraordtelM»(fl«llt  à  MMtafnr  MT  !•  «MTClces 
•aUhear*).  •••••••  . 


ÛVAUVATlOWê 


280,000  00 
• 

96^  00 

5,000  00 
35,000  00 


SITUATION 


PRODUITS 

résultant 
des 
droits 
eonsUtdi. 


VMOiCtysr 

S52,1«B  M 

iyfi66  00 
88,1»  38 

5,G0&  66 
M,949  00 

15G,3â6  11 


REGLEMEN1 


< 


a, 

M 

•5 
U 
GC 
H 

< 


1 
f 

3 

4 

5 


6 


DÉnoRÀTioN  DES  suvion. 


Di^eaaes  d*admluIstraUon.  (  Penèanel.  )  

D<  |»eti»0!<  G\rs  d*riplottation.  (Personnel  rt  matériel]  

D(}prnM;4  «l'ciptoitatioii  noDsuscrplibles  d'uaeëvalualioalUv 

AMgHii«tation  et  rcnouvelleinciit  du aMtétiel^ •  ••••  « 

'Augmentation  dr  Pimmeuble.  (  Pajemeiltdrail  temia  acbcté 
eu  I8i8y  et  frais  acceasotret.)  

Tf  ■mrt  m  foadt  Mpital  uffMté  mu  «ruMca  4«  rimpri- 
tfé»  FtnMam  U  wfHu  d«  r«MNiM  ISaO.  


csfioiTa 
accordas 
p«r  l«  b«df«i 

ttpardwioif 


SSfTOO'OIP 

Stl,9H0  00 
S,i08,000  OU 
56,400  00 

8,920  (>0 


1,000  00 


MSt^OO 


SiTUATIO? 


résultent 
des 

Droîu 
constates 

Ml 

profit 
de»  rrcaïu  îen». 


2,111,355  37 
a0,948  34 

8,8f.8  2G 


V  1:^)67  97 
96,571  35 


Vii,6a»  at 


RscKTTat.»»., 

DéPtMM...», 
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aOYAUL 


(  tti  ) 


• 

DIS  RECK TTF-. 

RftOLBMKWT  DU  RBCBTTB8. 

MMCovrmMMMMn 

eooftëtéa. 

nmsrm 
k 

recouvrer 
(ur  les  druils 
coiiatatëff. 

BXCBOAKT 

dw  4tralMtloM 

lur 

de* 

produits  recourra 
tvr 

MMoivf  »ivntmff 
à» 

rcntdMlSaO. 

m,m  86 

1.539  00 

• 

a  63 

• 

m 

7,804  OS 

• 
• 

• 

m,906'96* 

j> 

1,598  00 
• 

00808 

•,880«7 

88,188  4t 

«88,118  88  • 

1,888  00 
88»188  38 

8Bt818  48 

38,077  70 

881,817  08 

2,511, («39  3i 

)t.s  Dr.prssi  ?. 


>£S  DÉPENSES. 


519,196  94 
t,nij:,5  37 


MMBra  k  MTEB 
fc 

rex«rctec. 


• 


TU  (C  EMENT  DES  CRÉDITS. 


CRr.OITK 

cumplciuen- 
lalres 
Moordës 
pour  VnoééÊM 


CaSOITf  ARMtLtifl. 


non  coatOMindi 

•nottlés 
d<8aitiT«iMt)t. 


0^4' 
2,783  76 
96,614  63 
10,434  66 


Crédits 
noneoiwaauB^ 
P» 

les  pajMiMtt, 
représentant 

ifa 
dépenses 
restant  k  pajer 

fa  clôture 
(ic  l'exercice. 


oai»iTt 


tOtttais 

sur 

r«amiMl838. 


35,699' 76« 
119,196  i4 
8,111,385  37 
88^  34 


2,416,080  87 

96,5^1  35 


oiaiui. 


1,511,639  32 
1,51 1,639  32 


/-X*  Série, 


14 


\ 
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POUDRES  El 

R&GLttl 


• 

KISVIB  »B|  PmODf  lit. 

• 

éVAI.UATlOS« 

produits. 

PB  OODI TS 

defl 
dMÎu 
comUléa* 

/  de  la  guerrr  . . . 

Produis  (Le  Ifi  vente  de«  pondres^u  ninùUre*.  • .  <  dpU  mariiic. . . 

(  dnfiaane«b... 

439,080' OQ' 
241,900  00 
l,flOS,700  oé 

457,173' aO« 
Uà,63»  29 
t,«n3,4J6  2t 

2,283^  00 

2,73ô|246  tf 

eu 

M 
es 
H 

eu 


•f 

2 
3 
4 
5 
G 
7 
8 
9 

10 
11 


19 


DÙlCirATIOlC  DBS  SB1TICB8. 


AdîalnlitnitiaB  eetittale.  (  Personnel .  ) 

(MatérivI.) 


Ad»«ty  f«b^e«tioa  et  raOînage  du  aalpétrc.  (Pcraonnel.)  ... 

I  (Matériel.).... 

Aciitt  et m^oftfc  dn  Miiifre.  (  Prrtomicl.)  

  (Matériel.)  

FftbrteaUiMl  det  fvmbet,  (  Personnel .)  . .  


Oi  atifieatitMitaïutvaployéa  et  oun-irrs  datenAee  despoodm. 
(  Lo{  du  àjfmetîdinr  «ir)  «  

Fyntls  de  iiolivciitiuii  accordé  |)3r  îa  loi  du  31  juillet  1821  .. 
lUem,  suppiemenl  accordé  p#u>  i«  ioi  da  iS  ji^ilai  1836  


Tniil4|i<irt  an  compte  représentant  les  valeurs  et  matières 
^  rcmipn'ont  l'actit  de  Padmlni  atntion,  d«  iVxeddtat  f|fl<«- 
cette  do  rcxercice  lf^8.  •  ; .  ».  « , .  »  •  «  •  •  •ksUtJ 


OkioiTt 

accordas 
par  ic  budget 

primitif 
«t  yar  des  lois 

•pdeialca» 


S4,900'00* 
10.000  00 
59,j82  00 
1,220,400  SO 
1,490  00 
63,145  r>4 
147,986  ÔO 
561,876  16 

19,000  00 

13,600  00 
60,000  00 


sépBKsva 

résultant 
des 

serriees  faiti. 

Droitf 
coBftatéa 

au 
profit 

d«t 


1,283,980  00 


-t 


9,983,ta0  00* 


Heiuttei 


 1 

99,799'9l< 

10,000  0* 
C(),t9Â  42 
1,179,590  70 
1,778  00 
52,033  6â 
247,099  74 
611,^  61 

12,000  0( 

12, non  n< 

<ît),UO0  01 


9,735,946  i 

 à 
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5ALPÉTRES. 


(  ) 


>ES  RECETTES. 

Ri:f;r.i-.MKNT  uk.s  hi:ckttfs. 

Rccou  rirais  TC 
rfferiars 
sur  le*  Jruiis 
conta  tés. 

•  E8TB 
k 

t*couvr«T 
sar  iea  «Iroîts 

tXCl'  UA.NT 

<Ii-9  cvaluatiuaa 

BUT 

le»  produit» 
recouvre?. 

EXCÉDAMT 

dot 

produits  recouvres 
sur 

lex  (^vsluatïoiii. 

myOLITS  Dr.FlVtTIFS 

de 

rexercice4838. 

457,I73'30«  9 
544,»J3«  29 
2.0.-\3,435  2> 

« 

18,^93' 30* 
3,438  29 
429,73j  22 

4â7,l73'Ba^ 
244,r;38  29 
2,033»fi3ô  22 

2,735,248  81 

* 

« 

.i:»l,2G0  8f 

2,735,2  ,6  81 

•r^  DEpE?<sr.s. 


)ES  DÉPENSES. 

RI^GLEMENT  DES  CRÉDIT 

s. 

1  REITC  À  PATfcR 
1  * 

1     la  cldtnre 
/ 

1  rexcrder. 

CRr.DIT« 

CRÉDJT8 

ANNULAS. 

PATEVEMTS 

compldmen- 
taîrej 
accordes 
pour  l'excédant 
des 
dépenses 
sur  les  crediu. 

Crédits 
non  cnnsomméj 

par 
les  dépenses, 

annulés' 
déCnitivemcnU 

*^  ^^^^^^^^^^   ^ 

1  n  ifit« 

non  confionimd» 
par 

le»  pajeraents, 
repréi^ontant 
lés 

dépenses 
reliant  a  payer 
•1  1.1  clôture 
de  IVxercice. 

CB  É  D  If  N 

déanitifs 
égaux 
aux  parenaeots 
^eileetués 
sur 

l'exercice  1838. 

29,722'2r 

lo.fjot)  no 

C0,I93  42 
J, 172.000  70 
1,778  00  , 
52,633  OC 
2i7,l)l-9  74 
Cil, 049  52 

12,000  00 

it.ono  ») 

1  m 

• 

* 
« 
9 
0 
4 

Jl 

m 

« 

613'42' 

288  00 
• 

49,773  36 

0 

5,17"'7Î>' 

P 
tt 

47,809  50 

tt 

10,511  9S 

886  2G 

m 

m 
m 
m 
r 

m 
m 
m 

* 

r 

29,722'2r 
10.000  00 
C0,I95  42 
1,172,590  70 
1,778  00 
62,033  6€ 
247,01)9  74 
011,049  52 

12.000  00 
12,000  (X) 
60.  ;oo  00 

2,2:o,2G9  2* 

m 

60,074  78 

04,385  53 

u 

2,270,263  25 

^<ij.977  5G  1 

404,977  :»G 

a 

464,977  40 

2,735,246  8l 

5l5,Cj2  .Vi 

2,735,24q  81 

45l,2f!  i  Kl 

liE.M.flAL. 

  2,735,2/|G  81 
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Google 


CAISSE  DES  INVAU 


MATurni  oii  raoMinf. 


R«tMMi*  49  ScmUmn  par  frM«  imrln  ééftmftêit  U  mw'M 

«t  4m  e«loiiIc*  ;  retenue  <lr  &  centimes  par  frii;e  rt  aiitrei 
I  paitieaBèrM  m  f  «raonact  4m  bnresn*  de  l'atini- 


et  MitMf  •geoti  de  la  marine  en  eobgé  t.*..... 

Relennef  tur  tei  talaire*  dei  mirîn*  employas,  auît  an  rom- 
nieree  |  aoit  à  la  pèche  rt  naviguant  ù  ùt p«jft  en  à  Upuit. 

UMè  Uê  àUmtmn  4»fa  mmIm  alHlairt  «t  Jdwrtewt 

de  In  Marine  commerciale  ••••••  

Décomptes  de  »nMr  ,  Ar  part*  de  jirises  et  produit*  de  aucce»- 
•îona  de  roarin<k,  nurt  ri  Iniiii-^  iirmlant  ie  d^lai  ri-|(icmcri» 
taire,  <*  /«  r(iù«e  di  s  ^mt  de  mer,  et  vcftd^Mir  wdft, 
comme  dcpùt ,  à  la  c«i<»c  des  îiivalldef  ••••• 

Vmémitê  ét  brie  «t  Msfrftgee  noa  récU»^  f  endaot  le  dilfai 
rdgteiMatabM  à  le  emttÊ»  det  g»n$  demttrwt  trcfiée  pour 

ortlre,  commis  dépùt,  à  !a  raU<e  dtV  falMfidMyMMtmilt 

rëiierre  en  faveur  dca  ajaiits  droit  

Droite  anr  les  capturea  faitei  par  lee  bâtiaenta  de  l'Etat.  — 
U^wMntl— a  de  priaee  faiterdane  In  gtterva  antérieure  li 
lSl4|tant  par  leitiltimcnt*  de  TÉtat  f;ue  parirt  bàtlmrnt» 
amé»)  aotl  en  couDe,  suit  en  guerre  et  iiurcbandiac. 

Dlridf  n4«  des  actiooe  d«  In  baoqne  de  France  appartenant  à 
Im  9^  êmbmÊién  

•  p.  0/0  appartenant  k  U  eabee  dre  InvaCdw  de  la 

le  (fanmobiitaëea)  

Plne-«-aIac  d«  fcuiUcs  de  rÂlea  d'équipage  délivri^ei  aux  na- 
viMtdm 


RaeettM  <i»BWH»  y  comprU,  p3ar  la  première  fois ,  te  droit 
d*«a  MHtliM  p«r  franc ,  aur  les  envoie  de  fundc  privëi 
(  trmllM  d'an  port  evr  l'autre  on  iiir  ioa  liéwwît»  dee  eo* 

loiun,  émiae»  U  la  demande  de.<  diven  agent*  du  (rrvirc  de 
la  oMnuc.]  OrdouiMnce  du  Koi  d«9oetobrc  ld37  


Fonde  reportés  de  l'exercice  lft37.  ^Voir  le  compte  dudit 

 •••••#•«  ;  


d«e 


t,l«d,40f' 
100,000 

630,000 


36,000 
80,000 


•n«-wi 


•,lti,00O 


â,l8t,000 


mKGLBMEIlT 


srruATiON 


PR  oDcira 
résultant 


droits 
constatés. 


l«r,4fl1  96 

631^15  66 

ie,st7«i 

G8,0&4  9i 

411  33 
«MM  00 

St^t  64 

46,300  75 


64 

tiMOs  14 


mm 
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IBS  OS  LA  IfARim. 


(  iw  ) 


BmrooTscnsTi 
ciTccCaëa 

9M9rm 

k 

recouvrer 
wmT  in  droits 
•fMMtaté». 

- 

• 

• 

CM^lt  M 

• 

• 

ft»f«  M 

« 

• 

• 

411  13 

«MM  00 

4,60S,t10  SS 

» 

3M410I 

• 

i.'jJVV»  75 

0 

m 

m 

8^,1 7S  68 

0 

RÉGLBMBIIT  DBB  RECETTES. 


de»  évaluBlioiis 
5ur 
la  prodnitf 
rccoarréi» 


IA3,I40  07 


67 


91^010  72 


5*8,058  25 


86 


KXCr.OAllT 


•or 

les  érelaetionf. 


«OMM'SO* 
00,41?  10 

101,315  86 


01^ 
^4M  M 

0 

7,441  «4 


419,803  40 
ff  0,801  14' 


681,711  84 


110,t7t'6r 


10IM*7  0i 

flOlySlft  80 

•0,fS»Ot 

66,084  08 

4U  38 


4,008,11»  00 


4.^,34)0  7.-> 


fjOtff-jWf-  84 
8y8|IB,t71  00 
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SITUATION 


^  * 


Pensions  ditci  demi'SoldcM  des  marins  et  des  ouviicrs  ipscrit^ 
(non  eomprls  let  pensions  de  lenn  TenTC*)}  ailoaBtion 

temporaires  aux'  enfants ,  ctc  

Pensions  de  retraite  et  pcniioni  ppur  services  entièrcinrut  ; 
i *lt  t  a  t  ;  pe  1 1  <!*•  ns  <•  rènrcs  ipi  »e  nttaelient  à  ce t te  rit  c g«  i  i  i 
jifiisioiis  des  veuves  do  marins  et  d'ouvriers  ayant  cnmjiii'ji^ 
ttnft*ciaq  qpt  do  ■crriocs  miztee;  allooaiioM^aax  pères  et 
mère*  des  tnanns  taés  dtas  les  eombutH;  alloêstlons  tem- 
poraires aux  enfants  des  oQjclers  et  d<  «  niaiiiis  d jc«5Jcs 
erec  la  pension  ou  le  droit  de  l'obtenir^  pensions  pajrées 
Mr  fentratiM  én  lOOanrms  k  lliôiti  4m  knralidca. . . . 

l'ends  d»  see«nrs)  snbaidé  de  C^NM  francs  à  l'bosplee  d 
Roehefort  ••....•...4....  


t 

s  J^Phs 


orerie  pour  les  troi.^  cais<r 
es  •  


s  d<5pât«  de  solde  9  pvlsde 


Frais  d'adn-.iiiîfiî rnf ion  et 
Prises,  Ucus  de  tncr  e 

Renbonreenents  snr  les 
prises*  mceetsions. 

Reoibottraenietats  sur  l^produïts  de  hris.  et  ntufragrs  

Versement  au  tr<'sor  ilr  la  nioitit'  de  \\  prf ^tntion  de  3  cen- 
times par  fr«nc       les  di'pcuses  du  matériel  

Dépenses  dhrerses;  rembonrwmeilts  tnr  les  aneieos  dépôts 
^f,bni«tni«rragee,ete  ••.•«..••••<«••*•••••••• 

I 


'  '1 
Transport  à  rexerettte  ISSO»  dcPeseédant  de  recefle  de 
Tesereiee  1|B8..,.,.*«.....*^  ••••••«.••  a*  •.. 


t 


I     .     .  - 

■ 

1 


CBBDIX8 

Mcorddf 
leladgeU 


D£PCKS  ES 

rijsnltant 

des 

services  CaiU. 


Droits 
eoustatdn 
aa 

profit 


dce 


t 

• 

• 

1»798,770'68* 

5,250,009  00 

• 

6,t00»381  iS 

lOiMX»  ^ 

104,141  lO 

2{>û,0UO  00 

293,625  69 

140,000(1» 

18M89  13 

15,000  OD 

1,513  08 

470,000  qo 

470,10^  42 

96,000  (jo 

 u 

10^7j»  71 

8,183,000  00 

8,038,778  14 

f  j 
• 

160^  M 

• 

Rkckttbs  %. 

DdntirgBS......... 
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10l,t«f  10 


41^105  42 


Sy03a»778  14 


• 

ft,106  4t 


«7,»Q44 


336^14  98 


déiliitivcncat. 


8^18  98 
1,867  80 


lfy488  8t 


18,848  88 


900,44a  30 


(Icpi'iisrs 
ratUnt  k  payer 

-t  Ij  clôturv 
de  Texcrcioc. 


^1 


pajetnrnts 
tSbetttés 

nir 

llexarcicé  1838. 


Iy788,770'68* 


5,lG0,38t  18 
104,148  10 

293,6$5  89 

188,488  13 
8,8à  08 

47ft,ld8  48 

80»788  78 


8^)38,778  14 

S68|^  64 
....  l_ 


8^11^  88 


ift8  l-mr 


8,308,178' 68» 
0^,178^ 


• 


Digitized  by  Google 


(  t««  ) 


SERVICE  DE  lA  PABBICATION 


r  a 


4/ 
t 

4 

6 

6 


n  nr.rMî-NT 


9 

ITATQftS  Pli  raODUlTt. 

V 

H«*M«C9  rar  feEMttcre*  apponce.  mu  eh«uge«;  puur  frais 
«c  labr.cation  

l>NMl«k  4e  la  rente  *ilct  iV^VaYe',  VLb;;■.,u■;ca■dci^V^•ÔHon- 
n.ncc  royale  du  84  mars  1832   ^ 

dat|i«>  dt  MiniMé,  bMtMM,  «te  

reaus  de  garaaue   .  .  .  .  * 


SITUATION 


iTALCATIOlIt 

P ■ ODC ITS 

MOEtatds. 

60,000  00 

tM07  19 

"    3,000  00 

Mit  OS 

SOOyOOO  00 

401,344  fiO 

i/M  00 

«M 

P"i,o<vi  on 

iOl^ff  11 

MIS,JM  00 

1,441^  il 

9 

A. 

K 
H 


se 
u 


I 

2 
3 
4 


DtflfONATIOV  DBS  flRTICg». 


Prtif  dr  idirîeitioa  dea  moimaii». 


'''îîî''.r''  "  i'"'<i"  ^Ail 

lei»rflel«aaucrectciitmcnae.ii».,h;..'. 


FraiH  ,1  r.H.n  et  Miairrs  arenrédl  BU  naavM.»  V.  i. 


ietEi,4«bétié«MiietpinirkriAfMr.|  MWaill 


es , 
lies. 


cid^iTs 


ItMgtt. 


ao^  00 

3,000  00 


OjMMOOO 


l,3fi8,S94  00 

?o,not)  ro 
5n,(X)o  00 


<t438p04  00 


nEGi 
SITUATION 


ri^raltant 
des 


Drofli 

conttatés 
«a 

p:-oGt 


OySM  tS 


fOf,9l9  23 


1,377,801  30 
27,233  14 
•  30,362  31 


l|44l^n 


I 
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DES  MONNAIES  ET  MÉDAILLES. 


)ES  BBCETTU. 


)F.S  RECETTES 

HliGLEME.XT  DES  RECETTES. 

UCOCTMCnXTS 

cffeetaé* 
gxxT  Ir«  droiti 
confiât^. 

RKfTB 

à 

Tcconrrf  r 
aar  Irs  droils 
ron»tat('s. 

F.TCKDAJIT 

drt  évaluations 
sur 
Ir'i  produit* 
recouvre». 

E  I  C  ('  b  A  N  T 

des 

prnduil»  rt'rouvrcs 
sur 

le»  «'valualîoRH. 

PRODOITB  DÉpjNiTIrB 

de 

1  exercice  1838. 

90t,9H' iOr 

m 

« 

183,520'  10* 

lô,W7  29 

m 

2,i,792'-l' 

25^207  29 

9,912  Od 

m 

« 

0,912  08 

0,912  08 

401,344  50 

m 

17fl,6'.5  :»o 

• 

401,344  50 

99  Cl 

m 

000  39 

# 

99  61 

101,919  23 

m 

• 

1G,9I9  23 

101,919  23 

],44I,39G  8( 

a 

20î,3'iH  r>() 

207,. 331  11 

.1,002  81 

)ES  DtPENSE*. 


)E.S  DEl'F.NSES. 

i)i:s  i  ui:uiTs. 

1 

CHCIHT.t 

ASJtl  IIS. 

fffccluëf. 

■  ESTE  À  rATca 
i 

la  clâtnrc 
de  rexereice. 

cnroiTs 
eomplf'meii  - 
tairei 
arrf>rdr8 
pour  i'vicëdant 
des 
df'penHe.i 
suricfcrcdil». 

Crédits 
lion  e<>n^i)niniC5 
par 
If»  dépense» , 

annulé* 
ilt-nnilivcuicut. 

CrédiCs  ^ 
non  consommé» 
par 

le*  pavetiicnîs , 
rrj»r«'5rni  ant 
l'"5  dopenira 

rr-.fanl  à  payer 
à  'a  rlùtiirr 
de  l'eirrrire. 

C  R  i:  P  I  T  8 
déGiiitifs 
c'gaui 
aux  paiements 
elFrctués 
■  ur 

l'cxcreicc  1838. 

90O^S4'  05» 

• 

181, 570' Oô 

-1 

900,9C1'05* 

m 

.30,000^00' 

m 

9336  28 

6,830  28 

• 

0,836  28 

365/»8l  80 

• 

165,918  20 

if 

365,081  80 

101319  23 

in,9t9  23 

101,919  23 

IJ:7,W)1  36 
27,m  14 
36,3<;}  31 

20:».32:»  50 
7,2.-«  14 

• 

195,918  20 
13,637  69 

m 
m 

m 

1,377,H(M  .16 
27,2.'i3  li 
36,362  31 

>A»i,395  81 

2l3||ii  70 

209,555  «9 

M 

1,441,396  81 

■ 

3,002  81 

81* 

81 

I 
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BÉSULTAT  CÉRÉIUL  0tJ  tÈGV 


j0STiab<< 


il 


Légion  d*honne«r««««**«*éa««^ •••••#••< 
lnpi|»«ri«  royaI«»....rf*  •••••••( 

Caùte  doiaYaliiles  de  là  ouurioc. ••••■>. 
Scrrlo*  4e  là  Mrieetiott.dee  ai«iimiee  et  i 


Total. 


Tableau  F.      AésCLTATS  définitifs,  pour  l'Exercice  1838,  du  Budget 

(  Lois  des  i  7  juin  1833 


KIKISVilS  AU  fEAtAUX' PUBLICS. 

s  m 

Trtnas  de  câuliifttioa*.. ;.••«••••••  < 

Ae^vemeiit  dtoi  feBooet  ét  nmteetojalee  

ICxt'ruttoQ  des  rontrs  stratt'gîqae*  dgns  rOaest  •  


AchèTement  dei  mftnaiaeQU  de  ia  capiuie. 

*  ^       ^        •       mm  •  •» 


reportée 
de 

Ptitteiee  18S7.i 
(Leidetégteeat 
de 

eeé  CK^reie6*) 


ST/M  90 
176,141  OO 
•18^4  51 
107^  ês 
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«I  RECETT»  BT  BÉS  DÉPENDS.     ^  '  * 


ntCETTBS. 

■ 

OBSERVATION!* 

* 

2,73^210  81 

j 

* 

•  »                                        «  ■ 

1 

Sy906»17f  68 

il  ' 

•  ; 

23,901,936  17 

mnfxe  des  miMiitireâ  iU  i'iBfârûuK  ^  d6^trQ«aH,v^uU»fi4m 

3(  3  juin  1 834.  ) 

« 

W  Texcrcics  183fty 
,     et  p^réea 

de 

• 

1  CKjÉDm 
imU*  IIipMiiUM 

Fcs«rdk«  1896, 

rr^ort^s 
kPcxcffBiee  1898. 

'  OBëBBTATJONS. 

• 

• 

1 

04#ia'  fo* 

• 
• 

V^Mi                     •              «Ma  A 

».                                          •  ^ 

*  866  41 

• 

161,897  «4 

1^43  96 

• 

86^866  66^ 

*  ■ 

87(614  91 

• 

• 

éidfèi  79 

4 

t 

'45M*  M 

• 
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BâOLBMnt 


H 

W  * 

BrruATioi 

#  % 

JIATUKB  DBS  PBOPulTB. 

\ 

• 

éfiMMk!f9ù9§ 

PRODUIT» 

rciuituat 
des 
drottf 
eoDftattff. 

1 

19t||0OO' 

s 

PMttvcnirui  cfTcetué ,  sur  le  fonds  Mammn  iMéktmetiimin, 

*u  profil  de  cclirs  dont  le»  dépenfcs  ont  excidi  le»  re- 
cette*. ^Article  6  de  fordouDimtfc  royale  du  Sdaoût  1831.) 

]t,000 

9St07î  57 

tM^BOO 

1 

»im»JUXlW  W  SBBTICBf* 


Prab4«  «bMOcIbfiti,  lionoraires  des  ebanediert  et  perte* 
Mvb   ••••«••••••..•«••.•••••• 


Ver«eincnt!i  cfTectntfs  aairdtor  k  tilvtit  ^  

chancelleries  conasiairci.  (Ordomuaae  royale  ém  tS  MAt 

1933}}  savoir  t 

Portion  eniplajée  pour  les  chancelleries  dont  les 
rMeitw  Mt  tfld  lafiritm  ou  dépenses .... 

Bmd^aAt  dlqpoalMc  poKd  es  roccttc  an  bodcet 
d«rEut 


aeeordi^s 
par  le  budget 

primitif 
«t  |iar  dos  lois 


D  B  P  E  N8  ES 

rësnJtant 


11,000 
101000 


Droits 


BMfifB'Or 


: 


ft,074  67 
SS,1t6  11 


dM,n6  70 


RiCKTns. 
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ies  ChancêlUriu  eonsulnres,  pour  t£s€rcieê  18ô7t^ 


>£S  1LECETTK9. 


JfiS  RECETTES. 

RÈGLEMENT  DBS  RECETTES. 

mBCOCTBElieJITS 

cffeclaes 

«nr  If»  droiti 

ronjta 

à 

reçoit  TT^r 
■ar  Mi  dMu 
constaté*. 

•  * 

des  ëtralnalioM 
•ur 

produits  recouvré* 
•ur 

1m  érabittioiu» 

rSOBUITS  DF.riRlTIVa 

de 

rci«rMc«  1SS7. 

00^154'  19* 

# 

• 

# 

in,n"'2  57 

•  • 

lOS.SSG  70 

DEJ  DEPSITSKS. 

t 

DES  DÉPENSES. 


U  cJùtur* 

« 


pour  rescëdaat 
det 

deprn»e« 

sur  le*  crt*tîit». 


RÈGLBMBIIT  DBS  CRÉDltS. 


CrMIu 

non  èonioiaia<fa 

par 

les  dépenses, 
auuulés 
définllSTaoïent. 


Crcdiu 
non  cunsonuids 
ptr 

\cf  pnycint-nti  , 
rc|^rés«DUiit 

depeutrs 
rettaut  k  pajer 
h  U  dAtare 
de  IVserdee. 


défini  ilfs 
égaux 
ans  pajciBcat* 


ftS7. 


•••••••••••••••• 


552, 3i6  70 
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Tableau  jl. 
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Tableau  des  Crédiis  d'tnseripttan  de  pensions  militaires , 

pour  l'Exercice  i838. 


—  4< 


Loi dhoittrfiiiHet  1837  ,  i^eso.ooo^ 


•frili 


tTWrilltSf  i  /.  900,000 


PmëtBtfnniée  it98«.   i,949,700 

 • .  soo 


lt960»000' 


Balakck. 


1,960,000 


Ml 


'  CBRTlFli  CONFOUMB  ! 

à'deFrmiee  ',  Ministre  Secrétaire  d'éiaS 
au  département  des  finances. 


9146.  w  Jjoi  ^ui  ouprt  amMininre  des  Trt^mtx p^He$âtmm 
Crédits  sur  ts^Bsrcice  pouf  la  w^smration  des  dovmages 
causés  par  les  fnokdaiions. 

Au  palais  des  Taileriei»  le  31  Janvier  1841. 

L0UIS4>HIUPPË,  Roi  dbs  Français,  à  tons  présents 
et  à  Yetinr,  SAL0T. 

Nous  avons  proposé,  les  Chambres  ont  adopté,  ^OUS 
AVONS  oapoNNK  et  oitDOii^or^s  ce  qui  suit  : 

Article  1". 

li  est  ouvert  au  mhvstre  des  travaux  publics ,  sur  lexercice 
1841,  un  crédit  de  trois  millions  de  francs,  qui  seront  em- 
ployés à  la  Réparation  <ies  dommages  causés  par  les  inondations 

extraordinaires  aux  routes  rovales  et  départementales,  aux 
^*oies  navigpUes,  ainsi  quaux  digues  et  levées  qui  bordent  ies 


rivières. 


T^urefbfs  fès.  subventions  pom*  feg  -  travam  MatHs  aur 

routes  dt'partemcntaîes  et  aux  digues  et  levées  qui  n'appar- 
tiennent pas  à  l'État  ne  pourront  excéder  les  doux  tier$  de  la 
dépende. 
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Ahticlb  2. 

n  est  paiement  ouvert,  sar  Texercice  1S41,  mi  crédit  de 
six  cent  mille  francs,  qui  formera  un  chapitre  spécial  pour 
subventions  aux  compagnies  cQ^Dcessioanaires  de»  poqts  sus- 
pendus qui  ont  été  emportés  ou  endommagé  par  les  fam^  à 
il  einrge  par  ces  cottpagniai  ib  leur  doimer  Télévatioii  ri- 
chmëe  parfes  MNifeant  lM8oiald#il  navij^tioii.. 

'Article  3. 

Les  fonds  non  consommes  sur  un  exercice  pourront  étte 
reportas^  par  QrdQooaiice  royale^  sur  iexercice  suivant*. 

Articlb  4. 

Les  crédits  ouverts  par  la  présente  loi  seront  réalisés  au 
moyen  des  ressources  ordinaires  de  f  exercice 

AaxiCLE  5. 

U  sera  rendu  un  compte  spécial  des  fonds  albuës  par  la 
présente  Im. 

•  La  pràente  loi,  discutée,  4.âibérée  et  adoptée  par  la 

Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés,  et  sanctionnée 
par  nous  cejourdhui,  sera  exécutée  comme  loi  de  TEtat. 

Donnons  en  mandement  i  nos  Cours  et  Tribunaux, 
Préfets,  Corps  adminbtratîEi,  et  tons  autres,  que  les  présentes 

ils  gardent  et  maintiennent,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir, et,  pour  les  rendre  plus  notoires  à  tous,  ils  les  fassent 
publier  et  enrq;istrer  partout  oii  besoin  sera;  et,  afin  que  ce 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toi^0nrs,.iious.y  avons  fyh  mettre 
notre  sceau.  ^ 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  31  Janvier  1841. 

Signé  LOUIS^PHIUPPE. 

Vu  et  teeTI^  du  grand  feetn  :  Ptr  le  Roi  : 

Le  Garde  des  sceaux  de  France ,  Le  Ministre  Secrétaire  d'èlat  des 

Ministre  Secrétaire  d'état  au  dé-  traptmx  publics, 

jument  de  la  justice  et  des  g.     .  j  ^ 

calte*,  " 

Sigii^  a.  Ma&TIM  C  da  Nord  ). 
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CfiBTiFiÉ  conforme  par  noâs 

Garde  des  sceaux  de  France,  Miniêlre 
Secrétaire  déitU  au  dépari^mmi  de 
la  justice  ei  des  cubes, 

A  Parisit  le  3  !"  Février  164 1 , 

N.  MARTIN  (du  Hord). 


*  Cent  4ate  cit  celle  de  la  rtfcepden  du  BuIIetixi 
à  le  Cbencellerie. 


.'If 


Oa  ■'•i»oa««  pour  U  Bulletin  d«s  ioij,  k  raboo  «^^^^ifwiyil  P*'  V^fif  k  U  cai^*  4« 
riMptincri*  rojaU,  o«  cbts  Jc$  Dtrcettun  <!•■  po<|pt  je*  dëj^ameau. 


iMFmiMuus  AOTAUt.  — 3Ftffrier  1841. 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

N'  788. 

« 

N*  9147.  —  OttoùNNAWCB  DvBùt  t^emmiU  U  teste  ofeiel 

du  Cûde  à$  eawmêreê. 

Am  pdâ»  dct  Tufleqiei»  It  31  Janvitr  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français,  à  tous  présents. 
Tenir,  SAIOT. 

Vu  les  lois  des  19  mars  1817,  31  mars  1833,  i8  mai  1838  et 
3  u>ars  1840,  qui  oDt  apporté  diverses  moditlcatioas  au  Code  de 
commerce  ; 

Sur  le  rapport  de  notre  garde  des  sceaax,  ministre  secrétaire 
dfétat  au  département  de  la  justice  et  des  cultes ,  .« 

Nous  Avsw  OKDomm  et  ordomnoms  ce  qui  soit; 

1/  ne  sera  reconnu  comme  texte  officiel  du  Code  de  cgm- 
merce  que  le  te^te  suivant  :  • 

CODE  DË  COMMERCE. 
LIVRE  f. 

DU  COMMERCE  EN  GÉNÉRAL. 

[TiT.  IV.' ^  VII.  Loi  décrétée  le  10  Septembre  1807*  prwnulguée  le  SO. 
TiT.  Vni.  Loi  décrétée  le  11 ,  promulguée  le  SI. ]  . 


TITRE  V\ 

DES  COMMERÇANTS. 

Art.  Sont  commer^ts  ceux  qui  exercent  des  actes 
de  commerce,  et  en  font  leur  profession  habituelle. 

IK*  Sérié.  Ift 
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2.  Tout  mineur  émancipé  de  Tun  et  de  l'autre  scie,  àgê  ée 
dix-huit  ans  accomplis ,  qui  voudra  profiter  de  la  faculté  que 
fui  accorde  Tarticfe  487  du  Gxfecrvîl,  de  faire  ip  oeoitierce, 

ne  pourra  en  commencer  le^  opérations,  ni  cfre  réputé  ma- 
jeur, quant  aux  engagements  par  lui  contractés  pour  faits  de 
commerce,  1*^  s'il  na  été  préalablement  autorisé  par  son  père, 
Qu  par  sa  mère,  en  cas  de  décès,  interdiction  ou  absence  du 
père  ,.ou ,  è  défaut  du  père  et  de  là  mère ,  par  une  déKbëra  tîon  du 
conseil  de  famille,  homologuée  par  le  tribunal  civil;  2"  si,  en 
outi*e,  Tacte  d  autoj  isatio.u  n'a  été  enregistré  et  affiché  au  tri- 
bunal de  commerce  du*  lieu  où  le  mineur  veut  établir  son  do»  ' 
micile. 

3.  La  disposition  de  Varticle  précédent  est  applicable  aux 
"mineurs  nu^ne  non  commerçants,  à  l'éj^nrd  de  tous  les  faits 
qui  sont  déclarés  faits  de  commerce» par  les  dispositions  des 
article^  632  et  633. 

4.  femme  ne  peut  être  marchande  publique  mm  it 
cbnscnlemout  de  son  mari. 

5.  La  femme,  si  elle  est  m«ircliandc  publique,  peut,  sans 
l'autorisation  de  son  'mari,  s'obliger  potr  ce  qui  concerne 
son  n^cé;.  et, .audit  cas,  elle  oblige  aussi  «ou  iiHurji  siljr  a 
communauté  entre  ei^. 

Elle  n'est  pas  réputée  mnrcliandc  publique,  si  elle  ne  fait 
que  détailler  les  marchandises  du  commerce  do  son  marr; 
elle  n  est  réputée  telle  que  lorsqu'elle  fait  un  commerce  séparé. 

6.  Les  mineurs  marchands ,  autorisés  comme  il  est  dit  ci- 
dessus,  peuvent  eiigatrer  et  bvpolhécjuer  leurs  immeubles. 

Ils  peuve.il  même  les  aliéner,  mais  en  suivant  les  forma- 
lités prescrites  par  les  articles  467  et  suivants  du  Cocte 
civiL  .  . 

7.  Les  femmes  marchandes  publiques  peuvent  paiement 
engn^^er,  bypothéijuer  et  aliéner  leurs  immeubles. 

Toutefois  leurs  biens  stipulés  dotaux,  quand  elles  sont 
mariées  sous  le  régime  dotal,  ne  peuvent  être  hypothéqués 
ni  aliéiiés  que  dans  les  €as  détefttiînéB  e|  eveo  les  -fortaes 
l'^Iées  par  le  Code  dvîi. 
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TITRE  U. 

UVRES  J)E  COMMERCE. 

8.  Tout  éonmieirçattt     tera'if&voiMti  fivre-fottttitl  tffà 

présente,  jour  par  jour,  ses  dettes  actives  et  passives,  les 
operalions.  de  son  commerce,  ses  négociations,  acceptalions. 
ou  endossements  d'eiiets,  et  gënéralettent  tout  et  qu'il  reçoit 
'  et  paye,  à  quefque  titre  que  ce  soit;  et  qui^itonee,  ttioh  par 
mois ,  les  sommes  employées  ^  la  dépense  de  Ha  maison  :  lé 
tout  indépendamment  des  autres  livres  Xisilés  dans  le  com- 
merce ,  mais  qui  ne  sont  pas  indispensables. 

H  est  tenu  de  metn*e  en  liasse  les  lettres  missires  quTil 
reçoit  »  et  de  copier  ^ur  un  registre  celles  qu*il  envoie. 

9.  \\  est  tenu  de  faire,  tous  les  ans,  sous  seing  privé,  un 
inventaire  de  ses  eéets  mobiliers  et  immobiliers,  et  de  ses 
dettes  actives  et  passives,  et  de  le  copier,  année  par  année, 
sur  un  registre  spécial  à  ce  destiné. 

10.  Le  livre-journal  et  le  Kvro  4m  inventaires  seront  pa- 
raphés et  visés  une  fois  par  année. 

Le  livre  de  copies       ic tires  ne  sera  pas  soumis  à  cette 
*  formalité. 

Tous  seront  tenus  par  ordre  de  dates,  sans  blancs,  lacunes 
ni  transports  en  marge. 

1 1 .  Les  livres  dont  ïa  tenue  est  ordonnée  par  les  articles  8 
et  9  ci-dessus  seront  cotés,  paraphés  et  visés  soit  par  un  des 
juges  des  tribunaux  de  commerce,  soit  par  ie  maire  ou  un  ad- 
joint, dans  la  forme  ordinaire  et  sans  frais.  Les  commerçants 
seront  tenus  de  conserver  ces  livres  pendant  dix  ai^s. 

12.  Les  livres  de  commerce,  régulièreinent.tenus,  peuvent 
être  admis  par  le  juge  pour  faire  preuve  entre  commerçants 
povr  faits  de  commerce. 

13.  Les  livres  que  les  individus  faisant  le  commerce  sont 
obligés  de  tenir,  et  poor  lesquels  ils  n*auront  pas  observé  les 

*  formalités  ci-dessus  prescrites,  ne  pourront  être  représentés  ni 
£ure  foi  en  justice,  au  protit  de  ceux  qui  les  auront  tenus ^ 

15. 
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sans  .prëjudice  de  ce  qui  sera  réglé  i|u  livre  des  FaiUiiet 

et  Banqueroutes. 

14.  La  communication  des  livres  et  inventaires  ne  peut 
être  ordonnée  en  justice  que  dans  les  alfaires  de  succession  ^ 
o(nniiittiiavté,  partage  de  société ,  et  en  cas  de  fiûOite. 

15.  Dans  le  cours  d'une  contestation,  b  représentation 
des  livres  peut  être  ordonnée  par  le  juge,  même  d'oûice,  à 
ieilèt  d'en  extraire  ce  qui  concerne  ie  dillerend. 

16.  £n  cas  que  les  livres  dont  la  représentation  est  oilèrte, 
sequiseou  oriionné^,  soient  dans  des  lieux  éloignés  du  tribunal 
saisi  de  Taffiore,  les-  juges  peuvent  adresser  une  commission 
TOgatoire  au  tribunal  de  commerce  du  lieu ,  ou  déléguer  un 
juge  de  paix  pour  en  prendre  connaissance,  dresser  un  procès- 
verba!  du  contenu,  et  l'envoyer  au  tribunal  saisi  de  l'aOkire. 

17. ,  Si  la  partie  aux  livres  de  iaqueiie  on  offire  d'ajouter 
foi  refuse  de  lés  représenter,  le  juge  peut  déférer  ie  serment 
à  l'autre  partie. 

TITRE  UL 

DBS  SOCIÉTÉS. 

I 

SBCTtOK  1^. 
De$  aperseê  Sociétés,  et  de  leurs  règles» 

18.  Le  contrat  de  société  se  régie  par  ie  droit  civil,  par  les 
lois  particidières  au  commerce,  et  par  les  conventions  des 
patties. 

19.  La  loi  reconnaît  trois  espèces  de  sociétés  commerciales: 
La  société  en  nom  collectif, 

La  société  en  commandite, 
•  La  soaété  anoayme. 

âO.  La  société  en  nom  collectif  esx  celle  que  contractent 
deux  personnes  ou  un  pîus  grand  nombre ,  et  qui  a  pour  objet 
de  faire  le  commerce  sous  une  raison  sociale. 

21.  Les  noms  des  associé  peuvent  seuls  filtre  partie  de  la 
raison  socigie, 

23.  Les  associés  en  nom  collectif  indiqués  dans  Pacte  de 


Digitized  by  Google 


B.  n*  788.  (  SOI  ) 

socMté  sont  sofidaires  poar  toos  les  engagemeots  de  fa  soriété, 

encore  qu'un  seul  des  associës  ait  signe  ^  pourvu  que  ce  soit 
sous  la  raison  sociale. 

23.  La  sociéié  en  commandite  se  contracte  entre  un  ou 
phisîeiiis  associés  responsables  et  solidaires ,  et  un  ou  pluneurs 
aSMMnés  simples  baffleurs  de  fonds ,  quef  on  nomme  eammon^ 
ditaircs  ou  associes  en  commandite , 

£ile  est  régie  sous  un  nom  social,  qui  doit  être  nécessaire* 
ment  celui  d'un  ou  plasieùrs  des  associes  responsables  et  soli- 
daires. 

24.  Lorsqu'il  y  a  plusieurs  associés  solidaires  et  en  nom, 
soit  que  tous  gèrent  ensemble,  soit  qu'un  ou  plusieurs  gèrent 
pour  tous,  ia  société  est,  à  la  fois,  société  en  nom  collectif  à 
kur  ^rdy  et  société  en  commandite  à  f^ard  des  simples 
baffleurs  de  fonds.  • 

25.  Le  nom  d*un  associé  commanditaire  ne  peut  faire 
partie  de  la  raison  sociale. 

26.  Uassecié  omimanditaire  n*est  passible  des  pertes  que 
jusqu  a  concurrence  des  fonds  qu  il  a  miA  ou  dû  mettre  dans 
lisocîété. 

57.  L'associé  commanditaire  ne  peut  faire  aucun  acte  de 
gestion  y  ni  être  employé  pour  les  ai&ires  de  la  société ,  même 
en  vertu  de  procuration. 

28.  En  cas  de  cobtraventibn  à  la  |>rohibition  mentidnnée 
dans  l'article  précédent,  l'associé  commanditaire  est  obligé 
solidairement,  avec  les  associés  en  nom  collectif,  pour  toutes 
les  dettes  et  engagements  de  la  société. 

29.  La  êûciéié  anonyme  n'existe  point  sous  un  nom  social: 
efie  n*est  désignée  par  le  nom  d*aocun  des  associés. 

30.  £He  est  qualifiée  par  la  désignalion  de  l'objet  de  son 
entreprise. 

3L  £Ue  est  administrée  par  des  mandataires  à  temps  y 
révocables,  associés  ou  non  associés ,  salariés  ou  gratuits* 

32.  Les  administrateurs,  ne  sont  responsables  que  de 
Feiécution  du  mandat  qu'ils  ont  reçu. 
•    lis  ue  contractent^  à  raison  de  leur  gestion,  aucune  obli- 
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gation  personnelle  ni  scdidairp  relativement  aux  engagements 
de  la  société. 

S3«  Les  associés  ne  sont  passibles  que  (U  ia  perte  du  ipon- 
de  leur  intérêt  dans  h  société. 

34.  Le  capilai  de  ia  société  anonyme  se  divise  en  acUons  et 
même  en  coupons  d'aclioos  d'une  valeur  égaie. 

35.  L'action  peut  étré  établie  sous  la  forme  d'uR  titrç  an 
pqrtcur.. 

Dans  ce  cas ,  la  cession  s'opère  par  la  tradition  du  titre. 

36.  La  proprit'tc  des  net  ions  peut  être  établie  par  une  ins- 
criptioa  SUIT  les. registres  de  la  société. 

Dans  ce  cas  9  h  cession  s  opèee  par  une  dédaratiôa  de 
transfert  inscrite  sur  les  registres,  et  signée  de  celui  qui  (ait 

le  transport  ou  d'un  fonde  de  pouvoir. 

37.  La  société  anonyme  ne  peut  exister  quavec  Tautorisa- 
lien  du  I^oi,  et  avec  son  approbation  pour  Tac  te  qiiijb  consti- 
tue; cette  approbation  doit  être  donnée  dans  la  forme  prescrite 
pipur  les  règlements  d*administralien  publique. 

38.  Le  capitid  des  sociétés  eu  commatulile  pourra  être 
aussi  divisé  en  actions,  sans  aucune  autre  dérogation  auxr^iej 
éteiiiies  pour  çe  genre  de  société. 

40.  Les  sociétés  en  oom  colkcttf  ou  eu  commandile  doivent 
être  constolées  par  des  actes  publics  ou  sous  signature  privée , 
en  seconform^t^  daa3  ce  dernier  cais»  à  iai  ticle  1325  du 
Code  civil. 

.  46^  Lee  SQciété^  anonymes  ne  peuvent  être  formées  que  par 
des  actes  publics. 

41.  Aucune  preuve  par  témoins  ne  peut  être  admise  eontre 
et  outre  le  contenu  dans  les  actes  de  société,  ni  sur  ce  qui 
«eieil  allégué  avoir  été  dit  avant  l'acte,  lors  de  iaete  qu  de- 
puis,  encore  qu*il  s'agisse  d*ime  somme  au*dessous  de  ceM 
ciiitquante  firancs. 

42.  L'extrait  des  actes  de  société  en  nom  coITeclif  et  en 
eOPWandite  doit  être  remis ,  dans  la  qufuzaine  de  leur  date , 
au  greffe  du  tribunal  de  commerce  de  l'arroiidieiement  din4 
lequel  m  fteUie*ia  meîien  du  eumaeiee  spml,  peur.  Itre  • 
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Iranscrit  sur  le  r^istre ,  ei  afficlié  jpcodant  trois  mois  cbnt  Li 
sdic  des  luidiences. 

Si  h  iociété  a  plusieurs  oitisons  de  coimerce  sitoccs  dans 
dîf«n  «rrondisseiiienr»,  h  remise,  la  iransertption  et  l'affiche 
de  cet  extrait,  scronl  faites  au  tribunal  de  commerce  decliaquc 
smodisKiueoL  . 

Chaque  année,  dans  h  première  quinnine  de  janvier,  les 
tribunanvde  commerce  dcsigneroot,  au  chef*Iieu  de  leur  res- 
sort ,  et ,  à  défaut,  dans  ia  ville  la -plus  voisine,  un  ou  plusieurs 
journaux  où  devront  être  insérés,  dans  fa  quinznine  de  leur 
dsle^  -Ies  extraits  d  actes  de  société  en  nom  coiieciif  ou  eii. 
CKDoandiie  »  et  râleront  le  tarif  de  rimpreasion  de  ces  ex- 
traiu(l). 

Usera  fustifié  de  cette  insertion  par  un  exemplaire  du  jour- 
qai  certifié  par  l'imprimeur,  légalisé  par  le  maire  et  enregistré 
dans  les  trois  mois  de  sa  date  (2). 

Cet  loiwiHéi  seront  observéee,  à  peine  de  nullité  à  Fdganl 
des  iniéressés  ;  mais  le  défaut  daucune  d'elles  ne  pourra  être 
opposé  à  des  tiers  par  les  associés. 
43.  L'extrait  doit  contenir 

Les  noms,  prénoms,  quaiiiéa  et  demeures  des  asMOfés  au* 

Im  que  les  actionnaires  ou  commanditaires , 

La  raison  de  commerce  de  la  société, 
La  désignation  de  ceux. des -associés  autorisés  à  gérer,  ad^ 
WHSIrer  et  signer  pour  la  société, 
La  montant  des  valeurs  fournies  ou  à  fournir  par  actions  ou 

CD  commandite, 

L  époque  où  ia  sociélt;  doitcommencer,  et  celle  où  cUe  doit 
OAir. 

44.  L'extrait  des  actes  de  société  est  signé ,  pour  les  actes 
publics,  par  les  notaires,  et  pour  les  actes  sous  seing  privé , 
par  tous  les  associés,  si  la  société  est  en  nom  collectif,  et  par 

i;  Ce  parap-aphc  a  été  inséré  dars  /'article  42,  en  exécution  de  ia  loi  du 
M  mars  /fV.y.y.  promul^uér  le  6  ai'rrl  sutrant. 
(s)  Ce  paragraphe  a  de  tntèrê  dans  l  'or tieU  4J^,  en  exécution  de  ia  loi  du 
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les  associés  solidaires  ou  géi^ants,  si  la  société  est  en  comman- 
dite^ soit  cpi*dle  se  divise  oa  ne  se  divbe  pas  en  actions. 

45.  L'cnrdonnanoe  du  Roi.  qui  autorise  les  sodëtës  ano- 
nymes devra  être  aOlchée  avec  l'acte  d*association  et  pendant 
le  mémo  temps.  ' 

46.  Toute  continuation  de  société ,  après  son  terme  expiré  , 
sera  constatée*par  une  dëcfaration  des  coassocié. 

Cette  déclaration,  et  tous  actes  portant  dissolution  de  so- 
ciété avant  le  terme  fixe  pour  sa  durée  par  l  arte  qui  l'établit, 
tout  changement  ou  retraite  d associés,  toutes  nouvelles  stipu- 
.  btions  ou  danses,  tout  changeaient  à  la  raison  de  sociéléy 
sont  soumis  aux  formalités  prescrites  par  les  artides  42,  43 
et  44. 

En  cas  d'omission  de  ces  formalités,  iï  y  aura  lieu  à  l'appli- 
cation ies  dispositions  pénales  de  lartide  42,  dernier  (l) 
alinéa. 

47.  Indépendamment  des  troisespècesdesodëtés'd-dessus, 

ia  loi  reconnaît  les  associations  commerciales  en  partici- 
pation, 

48.  Ces  associations  sont  relatives  à  une  ou  plusieurs 
opérattonsde  canmerhe;  dies  ont  lieu  pour  les  objets,  dans 
les  formes ,  avec  les  proportions  d'intérièt  et  aux  conditions 

convenus  entre  les  participants. 

49.  Les  associations  en  participation  peuvent  être  cons- 
tatées par  la  représentation  des  livres,  de  ia  correspondance, 

.  ou  par  k  preuve  testimoniale,  si  le  tribunal  juge  quelle  peut 
être  admise. 

50.  Les  associations  commeicialeç  en  participation  ne  sont 
pas  sujettes  aux  formalités  prescrites  pour  les  autres  sociétés. 

SECTION  II. 

Des  ConUêtations  entre  Associés,  et  de  la  Manière  de  les  décider. 

.51.  Toute  contestation  ,  entre  associés,  et  pour  raison  de 

la  société  ,  scrn  jugée  par  des  arbitres. 

(l)  La  loi  du  3i  mars  i 833  a  substitut  /es  mots ,  dcroiçr  alinéa,  à  ceux- 
ci,  U'oisième  alinéa,  qui  se  trouvent  dans  l'andtn  texte  du  Code, 
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52.  U  y  aura  lieu  à  lappel  du  jugement  arbitral  ou  au 
pourvoi  en  cassation ,  si  la  renonciaiion  n*a  pas  été  stipulée. 
.Uappel  sera  porté  devant  la  cour  royale. 

53.  La  nomination  des  arbitres  se  fait 
Par  un  acte  sous  signature  privée , 
Par  acte  notarié  ^ 

Par  acte  extrafndiciairey 

Par  un  consentement  donné  en  justice. 

54.  Le  délai  pour  le  jugement  est  fixe  par  les  parties,  fors 
de  la  nomination  des  arbitres  ;  et^  s'ils  ne  sont  pas  d'accord  sur 
le  dâaiy  il  sera  i^é  par  les  fuges..- 

55.  En  cas  de  refus  de  l'on  ou  de  plusieurs  des  associés  de 
nommer  des  arbitres,  les  arbitres  sont  nommés  d'oûice  par  le 
tribunal  de  commerce. 

56.  Les  parties  remettent  leurs  pièces  et  mémoires  aux 
arbitres,  sans  aucune  formalité  de  justice. 

57.  Uassocié  en  retard  de  remettre  les  pièces  et  mémoires 
est  sommé  de  le  fiiire  dans  les  dix  jours. 

58.  Les  arbitres  peuvent,  suivant  l'exigence  .des  cas ,  pro- 
roger le  délai  pour  h  production  des  pièces. 

59.  S'il  n  y  a  renouvdlement  de  dâai ,  ou.  si  le  nouveau 
dehi  est  expiré,  les  arbitres  jugent  sur  les  >eules  pièces  et 
mémoires  remis. 

60.  £o  cas  de  partage,  les  arbitres  nomment  un  sur-iarbitre, 
s'il  n'est  nommé  par  le  compromis  :  si  les  arbitres  sont  discor- 
dants  sur  le  choix,  ie  sur-jirbitre  est  nommé  par  le  tribunal 
de  commerce.  ^ 

G\.  Le  jugement  arbitrai  est  motivé. 

li  est  déposé  au  grefVc  du  tribunal  de  commerce. 

U  est  rendu  exécutoire  sans  auDcune  modification,  et  trans- 
crit sur  les  registres,  en  vertu  d'une  ordonnance  du  président 
da  tribunal,  lequel  est  tenu  de  îa  rendre  pure  et  simple.,  et 
dans  ie  délai  de  trois  jours  du  dépôt  au  greffe. 

62.  Les  dispositions  ci-dessus  sont  communes  aux  veuves^ 
Jmtiers  ou  ayants  cause  des  associés. 

63.  Si  des  miaeors  sont  intérenés  dans  une  contaitation 
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pour  raison  d'une  société  commerciale ,  le  tuteur  ne  pourra 
r«iioiicer  à  la  faculté  d'appeler  du  jugement  arbitrai. 

64.  Toutes  actions  centre  les  easociés  non  liqiiidatjNir»  et 
leurs  teuves,  bcritiers  ou  ayants  causa,,  sont  prescrites  cinq, 
ans  après  la  fin  ou  la  dissolution  de  fa  socM^é,  si  factt  de 
société  qui  en  énonce  fa  durée,  ou  l'acte  de  dissolution,  a  élë 
afTiché  et  enregistré  conformément  aux  artkies  43»  44 
et  46,  et  si,  depuis  cette  formiditë  renpUé,  .ia  prescriftioii 
a*«  été  kHerrompiie  à  leur  ^gard  par  eucime  poiïniiite  )adi- 
eieîfe.  - 

TITRE  l\. 

DIS  SiPAllATIOllS  BE  BlKNl. 

65.  Toute  demande  en  séparation  de  biens  sera  poursuivie , 
instiuite  et  jugée  conformément  à  ce  qui  est  prescrit  au  Code 
civil,  livre  III,  titre  V,  chapitre  Ç,  section  lit,  et  an  Code  de 
procédure  cîviîc,  2*  partie,  îivrc  I,  litre  VI!I  fl). 


(l)  Art.  8G5.  Aurmu'  (Icm.inde  eu  st'juiration  de  biens  ne  pourr.i  être 
formée  sans  une  Rutoriâation  p  é.ilahle,  cjue  le  président  du  tribunal  Jt'vra 
donner  sur  la  requête  qui  iui  sera  préfeot^  k  cet  rfCtU  Fonirra  M^a^noMis 
le  président,  ftTUit  de  do^per  rantoristtiQi ,  faire  lei  obaenntiMW  ^«i  lui 
pai^îtiont  cbnvenablei. 

Art  866.  Le  greSer  du  trlb«liid  inscrira,  sans  dclaî,  dans  un  taMcftH 
placé  II  cet  effet  dans  raudilotre,  un  extrait  de  la  demaade  «n  adfMmttei» 
lequel  fonticndra , 

t"  Ta  date  de  la  demande; 

fo  Les  uouis,  prénoms,  prolVs^ion  et  demeure  des  époux; 

^°  Les  noms  et  demeure  de  l'avoue  cuustitué  ,  qui  sera  tenu  de  r^- 
netlre,  à  eet  effet,  ledit  extrait  au  greffier,  dana  lea  trois  jours  de  la 
demande.  » 

Art.  86*7.  Pareil  extrait  aerainfërddaaa des  labUa»x  places,  k  ç^tffet,* 
. dans  l'auditoire  du  tribunal  de  rommerce,  dans  les  cbarabrcs  d'avoads  de 
première  instance  et  dans  r(I!(>  de  notaires,  le  tout  dans  les  lieux  où  il 
y  en  a  :  le.<dites  iusertioBa  seront  certifiées  par-ies  grefiicra  et  par  ies  sacré* 
taires  des  chambres. 

Art.  SG8.  Le  même  extrait  sera  inséré,  îi  la  poursuite  df:  la  femme,  daoa 
fbn  des  jonnanx  miî  almptfniedt  dana  f ê  fiea  où  fe  trilimid  ;  ét  t*fl 
n'y  en  a  pat,  dan»  Au     «tnx  dublis  dana  fc  départtmtnt,  a'il  j  en  a. 

lUdite  insertioD  sera  putifiée  aintî  qn*il  est  d|t  an  titte  </t  ii  Saiêm  ân- 

moÂiV/^re^  article  6^1. 

Art.  8(i9.  Il  ne  pourra  être ,  sauf  les  actes  consenratoires,  prononcé ,  sur 
ta  éiniMute  en  aéparmiio,  ancnn  iafcmenâ  q«'^  WÊmm  ^pm  Jrnbaflnntion 
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66.  Tout  jugement  qui  prononcera  une  sepamtion  cîe  corps 
ou  un  divorce  (1  j  entre  mari  el  femme,  tlonl  1  un  ferait  com- 
merçant, sera  .loiimis  aux  formalités  prescrites  par  rarticie  %7% 
du  Code  de  piYKédure  civile;  à  début  <ie  quoi,  les  creancieis 
seront  toujours  admis  à  s  y  opposer,  pour  ce  qui  touche  leurs 
inttièts,  cl  à  contredire  toute  lic^uiJatiou  i^m  eu  aurait  été 
la  suite. 

* 

67.  foiU  contrat  de  mariage  entre  époux  dont  f  un  sera 
coospierçant  sera*  transmis  par  extRiil,  dans  le  mois  de  sa 

(Lté,  aux  greffes  et  cliambres  désignés  par  l'article  87  2  du 
Code  de  procédure  civile  ^  pour  élre  exposé  au  ial)leau>  çoa- 
formcment  au  même  article. 
Cet  ettraît  annoncera  si  les  époux  ^nt  miiriés  en  vfKm" 

% 

Ici  fonii^itéi  d-dctsnfl  présences  ,  .et  oui  sero'ot  o%$cr?ëés  k  peine  de  nnl- 
Uitf,  la^pcUe  pena  être  o^peeëe  par  w  ntri  on  par  ses  crtfascien. 
An.  ë'O.  L*aveii  éa  mwi  mm  fera  pas  pr^e,  lar»  aéM       a*y  ami 

pu  de  créanciers, 

Alt.  871.  Le*  crtfancicrs  du  mari  pourront,  yn5:qn*nii  ju»;omcn(  ildlnitif, 
sommer  i  atoué  de  la  femme  ,  pur  acte  d  uvoiu-  à  avoue  ,  tic  leur  c<tmmxi- 
Biqurr  U  demande  en  M-paration  et  ics  pièces  justilicativeri ,  mcmc  iiiter»- 
YeaiT pour  Ia  conservatipn  de  leurs  droits,  s.ii)s  préliminaire  de  c;uucili«(iun. 

Alt.  S7S.  Le  jugement  de  séparation  sera  lu  publiquement,  Tandienee 
temnte,  tn  tribinial  de  commerce  du* Ken,  s'il  y  en  a  :  extrait  de  ce  pige- 
ment, ^ntroaot  la  date,  la  ddsign'atioD  du  tribunal  où*il  a  dtd  relidtt,  les 
jionii,  {renoms,  profession  et  demeure  des  ëponx,  sera  in>ere  sur  un  ta* 
bfcau  à  ce  destine',  et  exposé  pendant  mn  an  dans  Taudiioire  des  tribunaux 
de  première  instance  et  de  commerce  du  domicile  d«  mari,  même  lorsqu'il 
T.t  <fra  pas  nr^octant -,  et,  s'il  n'v  a  pas  île  iiil»uiial  de  eohuneree,  d.ms  la 
priacipale  »a!le  «^t*  la  maison  commnne  du  domicile  du  mari.  Pareil  extrait 
sera  insc'rë  au  tableau  exposé  eu  la  chambre  des  aTouc's  el  notaires,  s'il  y 
ca  s.  La  femme  ne  pourra  commencer  rextfcntioa  du  jugement  qnê  d|i  fonr 
si  les  formaiitâ  çi-dessns  anrônt  été  remplies,  sans  que  néanmoins  il  soit 
ifa ■  iii I ^ntteitre  respiration  dn  snadit  délai  d'nn  on. 

Le  tant  sans  préindice  dca  dispositiova-iBanécft  en  VaMîcla  144#  du  Code 
ciril. 

.\rt.  973.  Si  les  formalite's  prescrites  au  présent  ti(re  ont  été  observées, 
Je*  crtan(  iers  du  mari  dc  !<croiit  ptu>  reçus,  après  l'expiration  dn  délai  donjt 
^  dans  l'article  précédent^  à  j^Qurvuii' ^ur  lia  çç  oj>positiun  contre 
Isjiijptnent  de  ficparuiion. 

-Art.  $74.  La  renonciation  de  Ta  lemme  k  ta  eonunnivuitd  Mra  laite  ai| 
|Rit  dn  trib|ui4  Mitt  de  la  deigiandc  en  aéparaûon.  • 

(t)  Lh  ém  S  wm4m.  dy«ii  i«C  <iJLq  dôme  a  ML  • 
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munauté,  s  ils  sont  séparés  de  biens,  ou  s  ils  ont  contracté 
sous  le  régaoe  dotal. 

68.  Le  notaire  qui  aura  reçu  le  contrat  de  mariage  sera 
tenu  de  faire  la  remise  ordonnée  par  f  article  précédent ,  sous 
peine  de  cent  francs  d'amende,  et  même  de  destitution  et  de 
responsabilité  envers  les  créanciers,  s  il  est  prouvé  que  l'omis- 
sion soit  la  suite  dune  collusion. 

69.  Véponx  séparé  de  biens,  ou  mariç  sous  le  régime 
dtotal ,  qui  embrasserait* la  profession  de  commerçant  posté- 
rieurement à  son  mariage,  sera  tenu  de- faire  pareille  remise 

•  dans  le  mois  du  jour  où  il  aura  ouvert  son  commerce;  à  défaut 
de  cette  remise,  il  pourra  être,  en  cas  de  faillite,  condanmé 
comfne  banqueroutier  simple  (l). 

70.  La  même  remise  sera  fsrite ,  sous  les  mêmes  peines, 
dans  Taiince  de  fa  publication  de  fa  présente  îoi ,  par  tout 
époux  séparé  de  biens,  ou  marié  sous  le  régime  dotal,  qui, 
au  moment  de  ladite  publication,  exercerait  la  profession  de 
commerçant. 

TITRE  V. 

DES  BOURSES  DE  COMMERCE,  AGENTS  DE  CHANGE 

ET  COURTIEES. 

SECTION  l". 

Des  Bourses  de  commeree*  • 

71.  *  La  bQurse  de  commerce  est  la  séuniojn  qui  a  Ueu,  sous 
f  autorité  du  Roi,  des  commerçants,  capitaines  de  navire, 
agents  de  change  et  courtiers. 

72.  résultat  des  négociations  et  des  transactions  qui 
s'opèrent  dans  la  bourse  détermine  le  cours  du  change,  des 
marchandises,  des  assurances,  du  fret  on  noiis,  du  prix  des 

(i)  Ancien  article  69  :  Tout  cpoiix  sépare  (îc  fîcns,  ou  marie  ?ous  le  re- 
^mé  dotal,  qui  embra>sorait  la  profcssioa  de  connncrçant  postérieurement 
a  son  mariage,  sera  tenu  de  faire  pareille  remise  dans  1«  mou  du  jour  où 
H  aiint  oiiTcrt  ton  commerce,  à  peine,  en  cas  ^e  faillite,  d'être  puni  comme 
l»âiiq«erfnitier  fravénlenz. 

M  tmeiem  ferle  de  Fërtkie  69  •été,  remplacé  pmr  le  texte  ueupetmg  em 
egéetuiem  éélmhiém$$  mmi  4éS9,  ftamuigith  le  S/uài  mdvmiU 
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tmi^rts  pajr  terre  ou  par  «au,  des  effets  pufaiics  61  autres 
doot  le  ooiifs  est  suaoeptîUe  d'être  coté. 

73.  Ces'dîvefs  cours  soot  constitës  per  les  agents  de  change 

et  courtiers ,  dans  fa  forme  prescrite  par  les  règlements  de 
poiice  généraux  ou  particuliers. 

ftEfUON  II. 

Des  Agents  de  change  et  Courtière,  ' 

74.  La  loi  reconnaît,  pour  ies  actes  de  commerce,  des 
agents  intermédiaires;  savoir,  les  agents  de  change  et  lea 
courtiers. 

75.  II  y  en  a  dans  toutes  les  vHies  qui  ont  une  bourse  de 

commerce. 

lis  sont  nommes  par  le  Roi. 

76.  Les  agents  de  cliange ,  constitués  de  la  manière  près-' 
crîte  par  ia  loi,  ont  seuls  le  droit  de  fimre  les  n^jodations  des 
effets  publics  et  autres  susceptibles  d*étre  cotës;  de  fimre  pour 

le  compte  dautrui  les  négociations  des  lettres  de  clian^^  ou 
]uSlels,  et  de  tous  papiers  commerçaUes,  et  den  constater 
le  cours.  * 

Les  agents  de  change  pourront  faire,  concurremment  avec 
les  courtiers  de  marchandises,  les  n^pciations  et  le  courtage 
des  ventes  ou  achats  des  matières  métalliques,  lis  ont  seuls 
le  droit  d'en  constater  le  cours. 

77.  II  y  a  des  courtiers  de  marchandises, 
Des  cotntîers  d'assurances. 

Des  courtiers  interprètes  et  conducteurs  de  navires. 
Des  courtiers  de  transport  par  terre  et  par  eau. 

78.  j^^es  courtiers  dfe  marchandises,  constitués  de  ia  ma- 
nière prescrite  par  ialoi ,  ont  seuls  le  droit  dç  fiûre  le  courtage 
des  marchandises ,  d'en  constater  le  cours;  ils  exercent ,  concur- 
remment  avec  les  agents  de  cliange,  le. courtage  des  matières 
métalliques. 

79.  Les  courtiers  d'assurances  rédigeât  .les  contrats  ou 
peGces  d'assurances,  concurremment  avec  les  notaires  \  ils  en 
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âfledteiit  b  ritité  par  kur  sjgfiatttre,  certifient  le  tattt  des 
primes  pour  tous  les  voyages  de  mer  ou  de  t\yi(re,  • 

80.  Les  courtiers  inlcrprètcs  et  conducteurs  de  navires 
font  ie  courtage  des  ailrctc  incnls  :  iîs  ont,  en  outre,  seuis  ie 
droit  de  traduire,  en  cas  de  contestations  portées  devant  les 
tribunaux,  les  déclarations,  chartes-parties,  connaissements , 
contrats,  et  tous  actes  de  coratRe^jpe  dont  la  traduction  serait 
nécessaire;  enfin,  de  constater  Je  cours  du  fret  ou  du  nolis. 

Dans  les  aflaires  contenlieuses  de  commerce,  et  pour  le 
service  des  douanes,  lis  serviront  seuîs  dë  truchement  ii  tous 
étrangers,  maîtres  de  navire,  marchands,  équipages  de  vais- 
seau et  autres  personnes  de  mer. 

81.  Le  même  individu  peut,  si  l'acte  du  Gouvernement 
qui  l'institue  iy  autorise,  cumuler  les  fonctions  d agent  de 
change,  de  courtier  de  marchandises  ou  d*ass^rances,  et  de 
couirtier  interprète  et  conducteur  de  navires. 

82.  Les  courtiers  de  tran^ort  par  terre  et  par  eau ,  cons- 
titurs  sefon  la  loi,  ont  seuls,  dans  les  lieux  où  ils  sont  etaldis, 
ie  droit  de  faire  ie  courtage  des  transports  par  terre  et  par 
eau  :  ils  né  peuvent  cumuler,  dans  aucun  cas  et  sous  aucun 
prétexte,  les  fonctions  de  courtiers  de  marchandises,  d'àssu» 
rances,  ou  de  courtiers  conducteurs  de  navires,  désignées 
aux  articles  78,  70  et  80. 

83.  Ceux  qui  ont  fait  faillite  ne  peuvent  être  agents  de 
change  ni  courtiers,  s'ils  n ont  été  réliabiiités. 

84.  Les  agents  de>:hange  et  courtiers  spnt  tenus  devoir 
'un  livre  revcui  des- formes  prescrites  par  l'arlicle  1 1. 

Ils  àont  tenus  de  consigner  dans  ce  livre,  jour  par  jour,  et 
par  ordre  de  dates,  sans  ratures,  interlignes  ni  transpositions, 
et  sans  abréviatiops  ni  chiffres,  toiiKs  les  conditions  des 
venfes,  achats,  assurances,  n('gociations,  etcn'génénil  de 
toutes  les  optMatiofis  fnites  par  leur  ^îiinislère. 

85.  Un  agent  de  diaiige  ou  courtiei^  ne  peut,  dans  aucun 
cas  et  sotis  aucun  prétexte,  faire  des  opérations  de  commerce 
ou.  de  banque  pour  son  compte. 

Il  ne  peut  â^mtéresser  directement  ni  indirectement,  sous 
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Il  ne  peut  recevoir  ni  payer  pour  le  etmipte  de  ses  com« 

mettants. 

li  ne  peut  se  rendre  garant  de  i  exécution  des  marchés 
•7.  Tonte  contraventioii  aui  dlsposMons  êMneéeê  dans 

Jes  deux  articles  précédents  entraîne  la  peine  de  destitution, 
et  une  rondauinalion  d'amende,  qui  sera  prononcée  par  fe 
tribiinol  de  police  correctionnelle ,  et  qui  ne  peut  être  |u- 
dMOs  do  trois  niilo  (htocs»  ssns  préjudice  de  fsctioik  def 
parties  on  dommages  ot  intérêts. 

88.  Tout  agcîît  de  chan^i^e  ou  courtier  destitué  en  vertu 
de  lartide  précédent  ne  peut  être  réinCégré  dans  ses  fonc» 
lions. 

89.  En  cas  de  (aillîte.,  tout  agent  de  change  en  conttier 
est  poursuivi  comme  banquèroutier. 

90.  H  sera  pourvu,  par  des  rrc^fements  d'administration 
publique,  4.  tout  ce  qui  est  relatif  à  la  né^ociatipu.et  trans- 
miilion  dt  propriété  dies  cftèts  puMics. 

.  .     •   •        TITRE  Vi  ^ 

DES  (OilMISSIOmiJgES.. 

Des  Commiêdêmmrm  m  gMrmi. 

91.  Le  commissionnaire  est  ccîui  qui  apt  en  son  propre 
nom ,  ou  sous  un  Jiom  social,  pour  le  compte  d'un  com- 
mettant. 

M.  Les  devoirs  et  les  droits,  du  commusionneire  qui  npt 
au  nom  d*un  ooromettatit  sont  déterminés  par  le  C^ode  cîv jf , 
Bfte  m,  titre  XUL 

§3.  Tout  conimissfonnairc  qui  a  fait  des  avances  sur  des 
surcbândises  i  lui  eiSpédiées  d'une  autre  place  pour  être  vtn* 
<hes  pour  le  compte  d'un  commettant  a  privilège,'  pour'ie 
remboursement  de  ses  avances .  întérits  et  frais,  sur  litvrfsw^' 
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Jm  maicliatiJifai»  ju  «Des  sont  à  sa  éoffmtion,  dans  ses  ma- 
gasins^ ou  dans  iiii  dépôt  public^  ou  si,  avant  qu'eHes soient 

arrivées,  il  peut  constater,  par  un  connaissement  ou  par  une 
lettre  de  voiture ,  l'expédition  qui  lui  en  a  été  faite. 

94.  Si  les  marchandises  ont  été  vendues  et  livrées  pour  le 
compte  du  commettant,  le  commissionniûre' se  remboume» 
sur  le  produit  de  h  vente,  du  montant  de  ses  avances, 
intérêts  et  frais ,  par  préférence  aux  créanciers  du  com- 
mettant. 

95.  Tous  prêts,  avances  ou^  payements  ,  qui  pourraient 
étné  fiûts  sur  des  marchandises  déposées  ou  consignées  par 
un  individu  résidant  dans  le  lieu  du  domicile  du  commission- 
naire, ne  donnent  privilège  au  commissionnaire  ou  dépositaire 
qu'autant  qu  il  s'est  conformé  aux  dispositions  prescrites  par  le 
Code  civil ,  livre  III ,  titre  XVII ,  pour  les  prêts  sur  gages  ou 
nantissements.  .  . 

SECTION  II. 

JDiu  Commissionnaires  pour  les  transjforis  par  terre 

et  par  eau.  \ 

96.  Le  commissionnaire  cpii  se  clmge'  d'un  transport  par 
terre  ou  pair  eau  est  tenu  d'inscrire  sur  sop  livre-joumal  fa 

déclaration  de  fa  nature  et  de  la  quantité  des  marshand ises , 
et,  s'il  en  est  requis,  de  leur  valeur.  • 

97.  II  est  garant  de  l'arrivée  des  marchandises  et  e0èts  dans 
le  délai  déterminé  par  la  lettre  de  toiture  ^  hors  les  cas  de  la 
force  majefure  I^Iement  constatée. 

98.  II  est  garant  des  avaries  ou  pertes  de  marchandises  et 
cfîèts,  s'il  n'y  a  stipulation  contraire  dans.Ia  lettre  de  voiture  » 
ou  force  majeure.. 

99.  H  est  garant  des  fiiits  du  commissionnaire  intermé> 
diaire  auquel  if  adresse-les  marchandises. 

•  100.  La  marchandise  sortie  du  magasin  du  vendeur  ou 
de  l'expéditeur  voyage,  s'il  n'y  a  convention  contraire,  aux 
risques  et  périls  de  celui  à  qui  elle  appartient,  sauf  son  re- 
cours contre  le  commissionnaire  et  le  voiturier  chaiigés  du 
transport 
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101.  La  lettre  de  voiture  forme  un  contrat  entre  l'expé- 
diteor  et  le  voituiier,  ou  entre  f  expéditeur,  le  commission- 
nireetlevoiturier. 

102.  La  lettre  de  voiture  doit  être  dat^. 

Elle  doit  exprimer 

La  nature  et  le  poids  ou  la  contenance  des  objets  à  trans- 
porter, 

U  dëiai  dans  lequel  le  transport  doit  être  effectué. 
EUe  indique 

Le  nom  et  le  domicile  du  commissionnaire  par  TentiemLie 
duquel  le  transport  s'opère,  siiy.en  a  un, 
Le  nom  de  celui  à  qui  la  marchandise  est  adressée, 
Le  nom  et  ie  domicile  du  voiturier. 
Efeenonce 

« 

Le  prix  de  îa  voiture,  • 
Lindemnite  due  pour  Cause  de  retard. 
Elle  est  signée  par  f  expéditeur  ou  le  commissionnaire. 
fiDepiésente  en  mai^e  les  marques  et  numéros  des  objets 
i  tnnspoTter. 

La  lettre  de  voiture  est  copiée  par  le  commissionnaire  sur 
Ufl  registre  coté  et  paraphé ,  sans  intervalle  et  de  suite. 

'    SECTION  III. 
Du  Voiturier, 

103.  Le  voiturier  est  garant  de  la  perte  des  objets  à  tians- 
porter,  liors  les  cas  de  la  force  majeure. 

11  est  garant  des  avaries  autres  que  celles  qui  proviennent 
ibvioe  propre  de  la  chose  ou  de  la  force  majeure. 

101.  Si,  par  TefTct  delà  force  majeure,  le  tninsporl  n'est 
psedeclué  dans  le  délai  convenu,  il  n'y  a  pas  lieu  à  indeni- 
>utc  contre  le  voiturier  pour  cause  de  retard. 

105.  La  réception  des  objets  transportés  et  le  piayement 
'■i  prix  de  la  voiture  éteignent  toute  action  contre  le  voN 
tuner. 

106.  Ën  cas  de  refus  ou  contestation  pour  la  réception 
^  objets  transporté,  leur  état  est  vérifié  èt  constaté  pjir  des 
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es^rts  nommës  par  le  président  du  tribunal  de  eommerw, 
ou,  â  son  début,  par  le  juge  de  paix,  et  par  ordonnanoe  au 

pied  d'une  requête. 

Le  dépôt  ou  sé({uestre,  et  ensuite  le  transport  dans  un 
dépôt  public,  peut  en  être  ordonné. 

Là  vente  peut  en  être  ordonnée  en  bveur  du  voituiier^ 
jusquà  cortcurrence  du  prix  de  la  voiture. 

107.  I^es  dispositions  contenues  dans  le  présent  titre  sont 
communes  aux  maîtres  de  bateaux,  entrepreneurs  de  dili- 
gences et  voitures  publiques.  . 

108.  Toutes  actions  contre  le  commissionnaire  et  le  voi- 
turier,  Il  raison  de  ta  perte  ou  de  f avarie  des  marchandises, 
sont  prescrites,  après  six  mois,  pour  les  expéditions  faites  dans 
l'intérieur  de  la  France,  après  un  an,  pour  celles  faites  à 
l'étranger;  le  tôut  à  compter,  pour  les  cas  de  perte,  du  jour 
où  le  transport  des  marchandises  aurait  dû  ^tre  eflectaë  ^  et 
pour  tes  cas  d*avarie,  du  jour  où  la  remise  des  marchan- 
dises aura  été  faite;  sans  préjudice  des  cas  de  fraude  ou  d'in- 
fidéiilé. 

TITRE  VIL 

DES  ACHATS  RT  VENTES. 

109.  Les  achats  et  ventes  se  constatent, 
Par  actes  publics, 

Par  actes  bous  signature  privée, 

Par  le  bordereau  ou  arrêté  d'un  agent  de  change  ou  oour* 
tiér,  dûment  signé  par  les  parties; 

Par  une  facture  ;icceplce, 
Par  îa  correspondance, 
Par  les  livrés  des  parties, 

Par  la  preuve  teslimoniaie,  dans  le  cas  où  le  tribunal  cmini 
dévoir  Tadmettre. 
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WKË  VItl. 

U£  LA  L£TTRÇ  D£  CaAKGË,        BILLET  À  OKDAE 
Êt  DE  LA  PRESCRIPTim. 

SECTION  I". 

.  Jki  Im  Lêitré  de  ekam^, 

iii  I  II 

De  la  Forme  de  fa  Lettre  de  ehaii|e. 

1 10.  La  lettre  de  change  est  tirée  d'un  iieti  wat  va  aiitre. 
EUe  al  ditée* 

19e  énonce 

La  somme  à  payer, 

Le  nom  de  celui  qui  doit  payer^ 

L'^tfcpfe  et  \m  lieu  oo  le  pajemeni  doit  s  efiectosr» 

la  valear  fournie  en  espèces  »  en  marchandises ,  en  conqNé , 
aa  de  toute  autre  manière. 

Elle  est  à  Tordre  d'un  tiers,  ou  à  Tordre  du  tireur  lui- 
Uikae. 

flf  «lié  ést  par  1    3%  S%  4%  été.  /  elle  retprime. 

111.  Une  lettre  de  change  peut  être  tirée  sur  uil  ItidiViittt, 

ét  payaMe  au  domicile  d'un  tiers. 

Elle  peut  être  tirée  par  ordr.e  et  pour  le  compte  d'un 
tiers. 

112.  Soilt  i^tttées  simples  promesses  toutes  lettres  Êt  • 
dilii(|e  êonténant  suppoirition  soit  dé  noià,  soit  de  quaUfé, 

§oit  de  domicile,  soit  des  lieux  d'où  elies  sont  tirées  ou  datis 
lesquels  elles  sont  payables. 

113.  La  signature  des  femmés  et  des  fitléi  non  n^jOcSalites 
«i  marchandes  publiqUës  stfr  lettres  dé  changé  ne  ^atit,  à 
inir  ^ard ,  qtiê  comme  simple  pi'omesse. 

114.  Les  lettres  de  change  souscrites  par  des  mineurs 
non  négociants  sont  nulles  à  leur  égard,  sauf  les  droits  res^ 

dès  parties»  cùiiformément  à  Farticle  131^  du  Code 

16« 
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S 

De  ia  ProvisioD. 

115.  La  provision  doit  être  faite  par  le  tireur,  oa  par 
cdui  pour  le  compte  ïe  qui  la  lettre  de  change  sera  tirée , 
sans  que  le  tireur  pour  compte  (Tautruî  cesse  d'être  person- 
nellement obligé  envers  les  endosseurs  et  le  porteur  seule- 
ment (l). 

116.  II  y  a  provision,  si,  à  f échéance  de  la  lettre  de 
change,  oduî  sur  qui  eUe  est  fournie  est  redevable  au  tireur, 
ou  à  celui  pour  compte  de  qui  elle  est  tirée ,  d'une  somme 

au  moins  égale  au  montant  de  la  lettre  de  change. 

117.  L'acceptation  suppose  la  provision. 

£ile  en  établit  la  preuve  à  f  égard  des  endosseurs. 

Soit  quil  y  ait  ou  non  acceptation,  le  tireur  seul  est  tenu 
de  prouver,  en  cas  de  dâi^tion ,  que  ceux  sur  qui  la  lettre 
était  tirée  avaient  provision  à  l'éclicance  :  sinon  li  est  tenu 
de  ia  garantir,  quoique  le  protêt  ait  été  fait  après  les  délais 
fixés. 

S  MI. 

De  rAfiocptstioii. 

118.  Le  tireur  et  les  endosseurs  dune  lettre  de  change 

sont  garants  solidaires j  de  Tacceptation  et  du  payement  à 

iéchcance. 

119.  Le  refus  d'acceptation  est  constaté  par  un  acte  que 
Tim  nomme  proie  i  faute  nPaccepiation, 

Î20.  Sur  la  notification  du  protêt  faute  d'acceptation ,  les  - 
endosseurs  et  le  tireur  sont  respectivement  tenus  de  donner 
caution  poiur  assurer  le  payement  de  ia  lettre  de  change  à  son 
échéance,  ou  d  en  effectuer  le  remboursement  avec  les  frais  de 
protêt  et  de  rechange. 

La  caution,  soit  do  tireur,  soit  de  Fendosseur,  n*est  soli- 
daire qu'avec  celui  qu  elle  a  cautionne. 

(i)  Ancien  article  H5  :  La  provision  doit  être  faite  pur  le  Urear  ou  par 
«flitti  prar  le  compte  de  mû  h  leUre  de  clitoge  fcre  tirée,  tent  f  ne  le  ti* 
fear  eene  d^étre  panenneilemeiit  ebUgë. 

Cet  ancien  texU  de  l'article  HSm  étémçé^,  en  exéeutiom  die  lé  In'  lA» 
49  mmn  1Si7,fmnUgiUe  U 
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ISl.  Celui  qui  aocq>te  une  lettre  de  change  oontncle 

robligalion  d'en  payer  le  montant. 

L  accepteur  n'est  pas  restituable  contre  son  acceptation , 
qau»d  même  le  tireur  aurait  ûûUi  i  son  insu  avant  qu*il  eut 
accepte. 

1 23.  L'acceptation  cTane  lettre  de  change  doit  être  signée. 

L'acceptation  est  exprimée  par  le  mot  accepte. 
Elle  est  ciatiSe,  si  (a  lettre  est  à  un  ou  plusieurs  jours  ou 
mois  de  vue; 

Et,  dans  ce  dernier  cas,  ie  défaut  de  date  de  f acceptation 
rend  la  lettre  exigible  au  terme  y  exprimé,  à  compter  de  sa 
date.  « 

123.  L'acceptation  d'une  lettre  de  change  payable  dans 
un  autre  lieu  que  celui  de  ia  ri&icferu:e  de  Taccepteur,  in- 
dique le  domicile  où  le  payement  doit  être  eflbctaé  ou  les 
d3i^>ences  faites. 

12  L  L  acceptation  ne  peut  être  conditionnelle;  mais  elle 
peut  être  restreinte  quant  à  la  somme  acceptée. 

Dans  ce  cas,  le  porteur  est  tenu  de  £ûre  protester  la  lettre 
de  change  pour  le  surplus. 

125.  Une  lettre  de  change  doit  être  acceptée  à  sa  présen« 
tation,  ou,  au  plus  tard,  dans  les  vingt-quatre  heures  de  la 
présentation. 

Après  les  vingt-quatre  heures,. si  elle  nest  pas  rendue 
acceptée  ou  non  acceptée,  celui  qui  Fa  retenue  est -passible 

de  dommages-intérêts  envers  ie  porteur. 

» 

5 IV. 

* 

De  i'AccepUtion  par  intervention. 

1 26.  Lors  du  protêt  faute  d'acceptation ,  la  lettre  de  change 
peut  être  acceptée  par  un  tiers  intervenant  pour  ie  tireur  ou 
pour  l'un  (fcs  cnriosseuis. 

L'intervention  est  mentionnée  dans  l'acte  du  protêt^  elle 
cit  signée  par  f  intervenant. 

127.  L'intervenant  est  tenu  de  notifier  sans  délai  son  in* 
terveution  à  celui  pour  qui  il  est  intervenu. 
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128.  Le  porteur  de  la  ietlre  dé  change  conaerve  tons  aea 
dfoita  eontre  le  tireur  et  lea  endmeun,  à  raîeon  du  dAm 

d'acceptation  par  celui  sur  qui  la  lettre  étajt  lircc,  nonol^stanl 
tdolea  apcaptations  par  intervention. 

De  rÉScb^Mice. 

129.  Une  lettre  de  changé  peut  être  tirée 
à  vue, 

i  un  ou  plusieurs  jours  1 

i  un  ou  plusieurs  mois       /  de  vue , 

à  une  ou  plusieurs' usa nces  ! 
à  un  ou  plusieurs  jours  | 
à  un'  ou  plusieurs  mois       (  de  date, 
«  à  une  ou  phisieurs  usances  ) 
I  fôur  fixe  ou  à  jour  détermine» 
-  ■       en  foire.  .     •  • 

130.  La  lettre  de  change  à  vue.  est  payable  à  sa  présen- 
tation. 

131.  L'échëanœ  d'qne  lettre  de  change 

a  un  ou  plusieurs  jours  | 
h  un  ou  plusieurs  mois       /  de  vue, 
à  une  ou  plusieurs  usances  ) 
est  fixéé  par  la  dai^      l'acceptation  y  ou  par  ceite  du  protêt 
faute  d'acceptation. 

IM.  L'usance  est  de  trente  jours ,  qui  courent  du  iflade- 
main  de  ia  date  de  la  lettre  de  chancre. 

Les  mois  sont  tels  qu'ils  $ont  fixés  par  ie  calendrier  gré- 
gorien. 

133^  Une  lettre  de  change  payable  en  foire  est  échue  la 
veille  du  jour  fixë  pour  la  clôture  de  la  foire»  ou  le  jour  de  la 
foire  si  elle  ne  dure  qu'un  jour. 

134.  Si  lechéanoe  d'une  lettre  de  cliange  est  à  un  jour 
férié  légàly  elle  est  payable  la  veille. 

135.  Tenus  les  dïëia»  de  grâce,  de  faveur,  d'usage  ou  d'ha-  . 
bitude  locale,  pour  le  payement  dès  lettres  de  change,  sont 
abrogés.  •  ' 


Digitized  by  Google 


ll.ii*78S.  (  tl9  ) 

5  VL 
De  l'Endosseiuent 

136.  La  propriété  4*iine  lettre  de  change  se  tiansmet  piar 
h  foîe  de  Fendossement. 

IST.  L'endossement  est  date. 
If  exprime  la  valeur  fournie. 

ff  énonce  le  nom  de  celui  à  Tordre  c!e  qui  il  est  jpassé. 

138.  Si  1  endoesement  n'est  pas  conforine  aux  dispositions 
de  farticfe  précédent,  if  n'opère  pas  le  transport;  il  nesl 

<]u  une  procuration. 

139.  li  est  défendu  d'antidater  les  prdres,  à  peine  de  faux. 

S  VII. 

De  la  Solidarité. 

140.  ToHS  ç^u;^  (^i  pp(  sigt)ét  acc^pl^  o^  ei|d<^  mui 
kltre  de  cb^ng^,  sont  t^niis  à  ia  gsRnlti^  m^ire  eny^n  h 
porteur. 

J  VÎII. 
Dei  l*ATaI. 

lil.  Le  payement  d'iine  lettrp  de  change,  iiiclopendam- 
ment  de  Tafccpta^ioi)  de  fendossement  »  pe^Mtre  giirfinli 
par  uQ  avaf. 

142.  Cette  garantie  est  fournie»  par  un  tiers,  sur  la  lettre 

même  ou  par  acte  séparé. 

donneur  d'gval  est  iei})^  ^Qlid^rement  et  par  ie^  inênitis 
▼oies  que  les  tîr^r  pi  ip|)dP99e»r$9,^|lf  le$  ConvpntiprHi  ililTcr 
rentes  des  parties. 

SIX. 

Du  Payement. 

143.  Une  lettre  de  change  doit  être  payée  daiis  la  monnaie 
(fi  vWe  indique* 

144.  Cdui  qui  paye  une  fettre  de  change  avant  ^on 
édiQ^nce  est  re.sponsable  de  b  validité  du  payement, 

145.  Celui  (|ui  paye  une  lettre  de  changea  son  échéance 
«tsans  opposition  est  présumé  valablement  libéré. 

146.  Le  porteur  d'une  ieilre  de  ciiange  ne  peut  être  con- 
tint «F en  recevoir  le  payement  avant  Téchéance. 

147.  Le  payement  d'iule  lettre  de  change  fait  sfir  une 
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seconde 9  troisième,  quatrième^  etc.  est  valable,  lorsque  fa 

seconde,  troisième,  quatrième,  etc.  porte  que  ce  payement 
annule  reflet  des  autres. 

148.  Celui  qui  patye  une  lettre  de  change  sur  une  seconde» 
'  trobième,  quatrième ,  etc.  sans  retirer  celle  sur  laquée  se 

trouve  son  acceptation,  n'opère  point  sa  libération  à  Tcgard 
du  tiers  porteur  de  son  acceptation. 

149.  Il  n'est  admis  d'opposition  au  payement  qu'en  cas 
de  perte  de  la  lettre  de  cliange,  ou  de  ia  faillite  du  porteur. 

150.  En  cas  de  perte  d'une  lettre  de  change  non  acoepiée, 
celui  i  qui  elle  appartient  peut  en  poursuivre  le  payement 

.  sur  une  seconde,  troisième,  quatrième,  etc. 

151.  Si  la  lettre  de  change  perdue  est  revêtue  de  l'accep- 
tation, le  payement  ne  peut  en  être  exigé  sur  une  seconde, 
troisième,,  quatrième,  etc.  que  par  ordonnance  du  juge,  et 
en  donnant  caution. 

1.32.  Si  celui  qui  a  perdu  la  lettre  de  change,  qu'elle  soit 
acceptée  ou  non,  ne  peut  représenter  ia  seconde,  troisième, 
quatrième,  etc.  il  peut  demander  le  payement  de  la  lettre 
de  change  perdue,  et  l'obtenir  par  l'ordonnance  du  juge, 
en  justifiant  de  sa  propriété  par  ses  livres,  et  en  donnant 
caution. 

153.  En  cas  de  refus  de  payement,  sur  ia  demande  formée 
en  vertu  des  deux  articles  précédents,  le  propriétaire  de  ia 
lettre  de  change  perdue  conserve  tous  ses  droits  par  un  acte  - 
de  protestation. 

Cet  acte  doit  être  fait  le  lendemain  de  Técliéance  de  la 
lettre  de  change  perdue. 

Il  doit  être  notifié  aux  tireur  et  endosseurs,  dans  les 
formes  et  délais  prescrits  ci-après  pour  la  notification  du 
protêt. 

151.  Le  propriétaire  de  la  lettre  de  change  égarée  doit,  . 
pour  s'en  procurer  fa  seconde,  s'adresser  à  son  endosseur 
immédiat,  qui  est  tenu  de  lui  prêter  son  nom  et  ses  soins 
pour  agir  envers  son  propre  endosseur;  et  ainsi  én  remon- 
tant d'endosseur  en  endosseur  jusqu  au  tireur  de  la  lettre.  Le 
propriétaire  de  ia  lettre  de  change  égarée  supportera  les  frais. 
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155.  L'engagement  de  îa  caution,  mentionne  dans  les 
articles  151  et  152»  est  éteint  après  trois  ans,  si,  pendant  co 
temps  y  ii  n  y  a  ea  ni  deniandes  ni  poursuites  juridiques. 

156.  Les  payements  faits  à  compte  sur  le  montant  d'une 
fefire  de  change  sont  à  ia  décharge  des  tireur  et  endos- 
seurs. 

Le  porteur  est  tenu  de  faire  protester  la  lettre  de  diange 
pour  ie  surplus. 

157.  Les  juges  ne  peuvent  accorder  aucun  débi  pour  le 
payeBaent  d'une  lettre  de  change. 

Du  Payement  par  iotenrenCioD. 

158.  Une  lettre  de  change  protestce  peut  être  payée  pnr 
tout  intervenanl  pour  le  tireur  ou  pour  l'un  des  endosseurs. 

Uinter\  ention  et  ie  payement  seront  constatés  dans  l'acte 
de  protêt  ou  à  la  suite  4^  l'acte. 

159.  Celui  qui  paye  une  lettre  de  change  par  interven- 
tion est  subroge  aux  drofts  du  porteur,  et  tenu  des  mêmes 
devoirs  pour  les  formalités  à  remplir. 

Si  ie  payement  par  intervention  est  fait  pour  le  compte  du 
tireur,  tous  les  endosseurs' sont  libérés. 

S^il  est  fait  pour  un  endosseur,  les  endosseurs  Subséquents 
sont  libérés. 

S*if  V  11  concurrence  pour  le  payement  d'une  lettre  de 
change  par  intervention,  celui  qui  opère  le  plus  de  iii>éra- 
tions  est  préféré. 

Si  celui  sur  qui  la  lettre  était  originairement  tnrée,  et  sur 

qui  a  été  fait  îc  protêt  faute  d'acceptation ,  se  présente  pour  la 
payer,  ii  sera  prcférc  ù  tous  autres. 

S  XI. 

Det  Droiff  et  Derotn  du  INirtenr. 

1  GO.  Le  porteur  d*une  lettre  de  change  tirée  du  continent 
cl  des  lies  de  l'Europe,  et  payable  dans  les  possessions  euro- 
péennes de  la  France,  soit  à  vue ,  soit  i  un  ou  plusieurs  fours, 

mois  ou  usances  de  vue,  doit  en  exiger  le  payement  ou  l'ac- 
ceptatiou  dans  les  six  mois  de  sa  date,  sous  peine  de  perdre 
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son  recours  sur  les  endosseorSy  et  même  sur  le  tireur,  si  odui- 

ci  a  fait  provision. 

Le  déiai  est  de  huit  mois  pour  les  lettres  de  change  tirées 
des  Ëchelies  d^  Levant  et  des  cètes  septentrionales  de  l'Afrique 
sur  les  possessions  européennes  de  ia  France;  et  réciproque^ 
ment,  du  continent  et  des  ties  ée  fEurope  sur  fês  établisse- 
ments fraïK^ais  aux  Echelles  du  Levant  et  aux  côtes  seplen- 
trionafes  de  l'Afrique. 

Le  délai  est  d*nn  an  pour  les  lettres  de  change  tirées  des 
côtes  Giccidentdes  de  f  AÎTrique,  jusr|ues  et  compris  le  cap  de 
Bonne-Espérance.  • 

Il  est  aussi  (l'un  an  })our  les  lettres  de  change  tirées  du 
continent  et  des  iies  de3  l^des  occidentales  sur  les  possessions 
européennes  de  h  France;  et  récipiroquemenf»  ivk  continent 
eX  dè^  lies  de  TEi^rope  sur  les  possessîofis  françaises  ou  A%* 
blissemcnts  français  aux  côtes  occidentcdes  de'  TAf^'^^tiei  au 
continent  et  aux  îles  des  Indes  occidentales. 

Le  délai  est  de  deux  ans  pour  les  lettres  de  cltapge  liiées 
du  coptioent  ef  des  {les  des.  in^es  orientales  sur  l6S  pos- 
sessions européennes  de  la  France;  et  réciproquetnent,  di| 
continent  et  des  iles  de  l'Europe  sur  les  [)ossessions  fran- 
çaises ou  établissements  franÇt^i^  au  contîneut  et  s^u^  iles  dp| 
Indes  orientales. 

La  même  déchéance  iiura  lieu  contre  le  porteur  dTune  lettre 
de  change  à  vue^  à  un  ou  plusieurs  fours,  mois  ou  usanees 
de  vue,  tirée  de  la  France;  des  possessions  ou  ét.d)lisscu)ents 
français,  et  payable  dans  les  pays  étrai^gers,  qui  n pn  i^xigPRI 

pas  le  psyemeot  ou  Taccept^tiou  dans  {es  flélais  cidems  pres- 
crits pour  çl^acnne  de^  distaoçes  respectîvei. 
,  Les  défais  ci -dessus,  de  huit  mois,  d'un  aq  ai}  dp 

ans,  sont  doubles  en  cas  de  £^ucire  maritime. 

Les  dispositions  ci-des$usjie  préjudici^rout  néanmoins  pas 
aux  stipulations  contraires  qui  pourraient  intervenir  entre  ie 
preneur;  le  tireur,  et  même  fes' endosseurs  (  1  ). 

(l)  Ancien  article  160  :  Le  porteur  d'une  Ultrc  4«  clia^gf  tvH  411  <^S^-  " 
nrnt  et  des  iies  de  r£urppe,  et  uajab|e  Aim  les  possesuoiif  enropéeniiçf 
de  ia  France,  soit  à  Tne,  soit  k  nn  oii  planenn  foun  oii  mois  on  uaancea 
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161.  Le  porteur  d'une  lettre  de  dutnge  doh  en  ei^er  le 
payenent  le  jour  de  son*  ^béanee. 

162.  Le  refus  de  payement  doit  vive  constaté,  ie  lendemain 
du  jour  de  i'échéaoçe»  par  un  acte  que  i  on  nomme  protêt 
faute  de  payement. 

Ai  ce  four  est  un  jour  férié  l^i,  le  protêt  est  fait  le  jour 
suirant. 

163.  Le  puiieur  n'est  dispeïisé  du  piotôt  faute  de  pave- 
ment, ni  par  ie  protêt  faute  d'acceptation,  ni  par  la  mon  ou 
faillite  de  celui  sur  qui  la  ieUre  de  change  est  tirée. 


de  rue,  doit  en  exiger  îo  pavement  on  racccptation  dans  îes  six  moî<  (îe  sa 
date,  floas  peine  de  perdre  son  recoors  fur  les  ^udofceun  et  même  lur  ie 
tireur,  si  celui-ci  a  fait  pjov.sjon. 

Le  délai  est  de  Iniit  mois  pour  i;i  letirc  de  cliunge  tirer  des  Lclielles  du 
Levaut  et  des  côtes  septcntrionates  de  TAfrique,  sur  les  possessions  curu- 
y#fBH  ét  i«  Rnmee}  cC  (tfcipraqB»iii«nt,,du  contintot  et  des  tfoi  ie  rBn- 

rope  mr  ift  îCuMiiseipcaCi  finuif«i«  «m  Écbellçt  du  }^wbX  t\  9txkx  çétet 

•eptcntiioiidei  de  TAfriqne. 

Le  dëlai  est  d'an  an  potif  les  lettres  de  change  tire'es  des  côtes  ovciden- 
laJes  4e  f4ftîqiie,  j«s«|nes  et  compris  le  cep  die  Beime-Espérence. 

If  est  siissi  d'un  an  powr  les  lettrée  de  choBf  e  tirées  dn  continent  et  dte 
ifei  des  Jndes  occideptales  sur  les  possessions  européennes  de  U  France;  et 

nfciproqnement ,  du  continent  et  des  î!es  de  I'Euroj)e  sur  les  possessions 
françaises  ou  établissements  français  niix  cotes  occidentales  de  l'Afrique,  au 
continent  et  aux  îles  des  fndcs  ocridciitalcs. 

Le  délai  est  de  deux  ans  pour  ie%  lettres  de  cliange  tir('es  du  continent  cl 
dci*  îîes  des  Indos  orientaies  sur  tes  possessions  curojjeennes  de  ia  France;  et 
réciproquement,  du  continent  et  des  îles  de  l'Europe  sur' les  possessions 
fyfsçaises  on  éiabliaiements  français  a«  continenf  et  fpx  Iles  de*  Indes 
erfentales. 

Lee  délais  cipdessns,  de  huit  mois,  d'un  an  et  de  deux  ans,  sont  doublée 
en  temps  de  ^^note  pMÎtime. 

Cef  oM^eii  ierl»  f  Hi  modifié,  eii  MPée|it^  ^  Vertfefe  Imlmé^ 

Article  3  de     même  M:  Les  tireurs  et  endosseurs  fi  ancais  de  lettres  de 

cbftDge  de  r<espcce  de'sij^ne'e  en  l'ariicle  2,  par.igraplie  1»^^  ^\f.  \^  pr<'sentc  loi, 
ïeîiquelle.s  «e  trouvfr<ii<'iit  actuellement  en  circulatum,  ne  pourront  être  pour- 
suivis en  recours,  faute  de  payement,  si  lesdites  lettres  n'ont  cte'  preseote'cs 
au  payement  uu  à  l'acccptalion  dans  les  délais  fixés  paf  le  même  urticic  pré- 
cécettf  en  comptant,  pour  cette  roisseolcmcnt,  ces  délais  k  dater  de  six  mois 
aprfes  U  |mblîc«tion  de  la  présente  loi. 
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Dans  le  cas  de  faillite  de  Taccepleur  avant,  l'échéance»  le 
porteur  peut  faire  protester,  et  exercer  sou  recours. 

164.  Le  porteur  d*une  lettre  de  change  protestée  &ute  de^ 

payement  peut  exercer  son  action  en  garantie, 

Ou  individuellement  contre  le  tireur  et  chacun  des  endos- 
seurs» 

Ou  coHectiveinent  contre  les  endosseurs  et  le  tireur. 

La  même  faculté  existe  pour  chacun  des  endosseurs »&  Té** 
gard  du  tireur  et  des  endosseurs  cjui  le  précèdent. 

165.  Si  le  porteur  exerce  îe  recours  individuellement 
contre  son  cédant ,  il  doit  lui  en  faire  notifier  le  protêt  »  et,  à 
défaut  de  remboursement,  le  faire  citer  en  jugement  dans  les 
quinze  jours  qui  suivent  la  date  du  protêt,  si  celui-ci  réside  * 
daiis  la  distance  de  cinq  mvriamèlres. 

•  Ce  délai ,  h  l'égard  du  cédant  domicilié  à  plus  de  cinq  myrîa*. 
mètres  de  lenciroit  où  la  lettre  de  change  était  payable,  sera 
augmenté  d*un  jour  par  deux  myriamètres  et  demi  excédant 
les  cinq  myriamèlris. 

166.  Les  lettres  de  change  tirées  de  France  et  payables 
hors  du  territoire  continental  de  la  France,  en  Europe,  étant 
protestées,  les  tireurs  et  endosseurs  résidant  en  France  seront 
poursuivis  dans  les  délais  ci-après  : 

De  deux  mois  pour  celles  qui  étaient  payables  en  Corse, 
dans  file  d*£lbe  ou  de  Capraja,  en  Angleterre  et  dans  les  États 
limitrophes  de  |a  France; 

De  quatre  mois  pour  celles  qui  étaient  payables  dans  les 
autres  États  de  f  £urope; 

'    De  six  mois  pour  celles  qui  étaient  payables  aux  Échelles 
du  Levant  et  sur  les  cotes  septentrionales  de  l'Afrique; 

D  unr  an  pour  celles  qui  étaient  payables  aux  cotes  occi- 
dentales de  r Afrique,  jusques  et  compris  Je  cap  dè  Bonne- 
Espérance,  çt  dans  les  Indes  occidentales; 

De  deux  ans  pour  celles  qui  étaient  payables  dans  les  Indes 
orientales. 

Ces  délais  seront  observés  dans  les  mêmes  proportions  pour 
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ie  recours  à  exercer  contre  les  tireurs*  et  endosseurs  résidant 
éms  les  posassions  françaises  sitaées  hors  d'Europe. 
Les  délais  ci-dessus,  de  six  mois,  d'un  an  et  de  deux  ans, 

seront  doublés  en  temps  de  p;uefre  maritime. 

167.  Si  le  porteur  exerce  sou  recours  collectivement  contre 
les  endosseurs  et  ie  tireur,  il  jouit,  a  légard  de  chacun  d'eux, 
du  délai  déterminé  par  les  articles  précédents.  • 

Chacun  des  endosseora  a  le  droit  d'exercer  le  même  re- 
cours, ou  individuellement,  ou  collectivement,  dans  le  même 
délai. 

A  leur  ^ard,  le  délai  court  du  lendemain  de  la  date  de  la 
citation  en  jtistice. 

168.  Apres  Texpiration  des  délais  ci-dessvs, 

Pour  la  présentation  de  ia  Ictti  e  de  change  h  vue,  on  a  un 
ou  plusieurs  jours  ou  mois  ou  usanccs  de  vue. 
Pour  le  protêt  faute  de  payement, 
Péor  f exercice  de  i action  en  garantie. 
Le  porteur  de  la  lettre  de  change  est  déchu  de  toos^drtnts 
conUe  les  endosseurs. 

169.  Les  endosseurs  sont  également  déchus  de  toute  action 
eo  garantie  contre  leurs  cédants,  après  les  délais  ci-dessus 
prescrits,  chacun  en  ce.  qui  le  concerne. 

170.  Ijsl  in&me  déchéance  a  lieu  contre  le  porteur  et  les 
endû.vc  urs,  à  r(''{j;ard  du  tireur  Iui-inème,si  ce  dernier  jus- 
tifie qu  il  y  avait  provision  à  l'échéance  de  la  lettre  de  change. 

Le  porteur,  en  ce  cas ,  ne  conserve  d'action  que  contre  celui 
sur  qui  la  lettre  était  tirée. 

171.  Les  effets  de  la  déchéance  prononcée  par  les  trois 
articles  précédents  cessent  en  faveur  du  porteur,  contre  le 
tîienr,  ou  contre  celui  des  endosseurs  qui,  après  l'expiration 
des  délais  fixés  poiur  le  protêt,  la  notification  du  protêt  ou 
k  citation  en  jugement,  a  reçu  par  compte ,  compensation 
OQ  autrement,  les  fonds  destinés  au  payement  de  la  le.ttre  de 
diange. 

172.  Indépendamment  des  formalités  prescrites  pour  Tcxer- 
cieede  Faction  engmntie,  k  porteur  d'une  ittti^  de  change 
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protestée  faute  de  payement  peut,  en  obtaiiilt  ia  permission 
do  fOfet  Mîstr  eonsenratoiremenr  les  effets  dfDbiliets  deft  ti- 
reur, accepteurs  et  endosseurs. 

S  XII. 

Des  Protéu. 

173.  Les  pi^téts  fauté  d'acceptation  ou  dè  ptoyelnefit  sont 
bits  par  deux  nottf  très,  ou  par  un  notaire  étdettx  témoin»  »  ou 

par  un  huissier  et  deux  témoins. 
Le  protêt  doit  être  fait 

Au  domiciic  de  celui  sur  qui  ia  lettre  de  ciiange  était 
payable  y  ou  à  son  dernier  dooiicilé  connu/' 

Au  domicile  dès  personnes  indiquées  pâr  là  lettre  dé  dtange 

pour  fn  payer  au  l)csoin  , 

Au  domicile  du  tiers  qui  a  accepté  par  intervention; 
Le  tout  par  un  seuf  et  même  acte. 

En  cas  de  fausse  indication  de  domiciie,  ié  prbtét  est  pré* 
cëdil*  d'un  âcte  dë  j^errftitsttîon 

174.  L'iicle  (le  iJiotèi  contient  '  ' 

La  transcription  iittéiaie  de  la  lettre  de  change,  del'accep- 
tttion ,  des  endossements ,  et  des  recoinmandâtioos  qui  y  soitt  . 
indiquées, 

sommstion  de  payet-  te  montant  de  ia  loffrë  de  chinge. 

il  énonce 

La  présence  ou  l'absence  de  celui  qui  doit  payer, 
Les  motifs  du  refus  de  payer,  et  rimpuissânce  ou  le  refus 
de  signer. 

175.  Nuî  PCfè,  de  fa  part  du  porteur  de  ia  letlre  de 
change,  ne  peilt  suppléer  l'acte  de  protêt,  hors  le  cas  prévu 
par  ies  articles  150  et  suivants,  toUciiant  k  perte  de  la  lettre 
de  chiange. 

176.  Le»  notaires  ef  ies  huissiers  sont  tOnéê,  à  peîhé  de 

destitution,  dépens,  dommages-inléréls  envers  ies  parties, 
de  laisser  copie  exacte  des  protêts ,  et  de  les  inscrire  en 
entier,  jour  par  jour  et  par  ordre  de  dates,  daus  un  registre 
"partleaiier,  iaàM,  pimphéi  étienu  duos  iee  fotmës  preatHlèfc 
pour  iei  léperUMn». 
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$  XIU. 

Dn  Rechange. 

177.  Le  rechange  s'eftectue  par  une  retraite. 

178  La  retraite  est  une  nouvelle  lettre  de  change |  au 
moyen  de  laquelle  le  porteur  se  rembourse  sur  le  tireufi  ou 
5ur  f  un  des  endosseurs,  dn  principal  de  la  Ietu*e  protestée;  de 
ses  frais,  et  du  nouveau  change  qu'il  paye. 

179.  Le  rei.liaiige  se  rèj^le ,  à  Tégard  du  tireur,  par  le  cours 
dn  change  du  iieu  où  la  lettre  de  change  était  payable,  sur  le 
lieu  d*oii  elle  a  été  tirée. 

II  se  régie,  i  l'égurd  des  endosseurs,  par  fe  cours  du  change 
du  iieu  où  la  lettre  de  change  a  été  remise  ou  négociée  par 
eux,  sur  le  lieu  où  le  rcmhoursemenl  s'elFectue. 

180.  La  retraite  est  accompagnée  d'un  complis  de  retour. 

181.  Le  compte  de  retour  comprend  : 

Le  principal  de  h  lettre  de  c^nge  prôtestée, 

Les  frais  de  protêt  et  autres  firais  légitimes,  tels  que  com- 
mission de  ban(jue,  courtage,  timbre  et  ports  de  lettres. 

il  énonce  le  nom  de  celui  sur  qui  la  retraite  est  laite ,  et  le 
prix  dn  change  auquel  elle  est  négociée. 

U  est  certifié  par  un  agent  de  changé. 

Dans  les  lieux  où  il  ny  a  pas  d'agent  de  change,  il  est 
certifié  par  deux  commerçants. 

il  est  accompagné  de  la  lettie  de  change  protestée,  du 
protêt,  ou  dune  expédition  de  l'acte  de  protêt. 

Dans  le  cas  où  la  retraite  est  faite  sur  Tun  des  endosseurs, 
elle  est  accompagnée,  en  outre,  d'un  certificat  qui  constate 
le  c!ours  du  change  du  lieu  où  l.t  lettre  de  ciiange  était  paya- 
ble, sur  le  lieu  d'où  elle  a  été  tirée. 

182.  U  ne  peut  être  iiiit  plusieurs  comptes  de  retour  sur 
luie  même  lettre  de  change. 

Ce  compte  de  retour  est  remboursé  d'endosseur  à  endosseur 
respectivement,  et  définitivement  par  le  tireur. 

183.  Les  rechai^jes  ne  peuvent  être  cumulés.  Chaque 
sndosmr  n*m  wupfa/l»^aLtmÈle^Ûf  atosi  qtê  le  tirenr»  « 

184.  I/inftâtét  da  princ^al  de  la  lettre  de  change  pro* 
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testée  foute  de  payement  est  dû  à  compter  du  jour  du 
protêt. 

185  L'inti'rrt  des  frais  de  protêt,  rechange  et  autres 
frais  légitimes  y  n'est  dû  qu'à  compter  du  jour  de  la  demande 
en  justice. 

186.  Il  n* est  point  dù  de  rechange,  si  (e  compte  de  retour 
n*e5t  pas  accompagné  des  certificats  d'agents  de  change  ou  de 
comu)er(^ant5^  prescrits  par  l'article  181. 

SKCTIOlf  II. 

Du  Billet  à  ordre, 

187.  Toatesiesdispoiitionsrelativesaui  lettresflechangey 
et  concernant 

iecliéance, 
i  endossement, 
la  solidanléy 
lavai, 

ie  payement, 

le  payement  par  intervention, 
le  protêt, 

les  devoirs  et  droits  du  porteur,  . 

ie  rechange  ou  les  intérêts, 
sont  applicables  aux  biliets  à  ordre,  sans  préjudice  des  dis- 
positions relatives  aux  eus  prévus  par  les  articles  636,  637 
et  638. 

188.  Le  i)iiiet  à  ordre  est  daté. 
énoniDe 

La  somme  a  payer, 

Le  nom  de  celui  à  Tordre  de  qui  il  est  souecrit, 
L  époque  à  laquelle  le  payemtnt  doit  s'efi'ectuer, 
La  valeur  qui  a  été  fournie  en  espèces,  en  marchandises, 
en  compte,  ou  de  toute  autre  manière. 

SECTION  III. 
Dê  ïm  PreêeripHûn, 

189«  Toutes  actions  relatives  aux  lettres  de  change,  et  à 
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ceux  des  billets  à  ordre  souscrits  par  des  négociants,  mar- 
chands ou  banquiers,  ou  pour  faits  de  commerce,  se  pres- 
cnvcnt  par  cinq  ans,  à  compter  du  jour  du  protêt,  ou  de  la 
(Imiièrc  poursuite  juridique,  s'il  n'y  a  eu  condamnation,  ou 
si  la  dette  n'a  été  reconnue  par  acte  séparé. 

Néanmoins  les  prétendus  débiteurs  seront  tenus,  s'ils  en 
sont  requis,  d'affirmer,  sous  serment,  qu'ils  ne  sont  plus 
redevables;  et  leurs  veuves,  héritiers  ou  ayants  cause,  qu'ils 
estiment  de  bonne  foi  qu  il  n'est  plus  rien  dû. 

'  LIVRK  II. 

DU  COMMERCE  MARITIME. 

[Trr.l».— VII!.— IX.  — X.— XI.  — XIV.  Lois  décrétées  îe  15  Septembre 
•  1807,  promulguées  le  25.]  ^      ,  „^ 

TITRE  I". 

DES  NAVIRES  ET  AUTRES  BÂTIMENTS  DE  MER. 

190.  Les  navires  et  autres  bâtiments  de  mer  sont  meubles. 
Néanmoins  ils  sont  aflecli-s  aux  dettes  du  vendeur,  et  spii- 
ciaiemenlà  celles  que  la  loi  déclare  privikfgiées. 

Idl.  Sont  privilégiées,  et  dans  l'ordre  où  elles  sont  ran- 
gées, les  dettes  ci-après  .désignées  : 

r  Les  frais  de  justice  et  autres,  faits  pour  parvenir  à  la 
vente  et  à  la  distribution  du  prix; 

2° Les  droits  de  pilotage,  tonnage,  cale,  amarrage  el  bassin 
00  avan^bassin; 

3*  Les  gages  du  gardien  ,  et  fiais  de  garde  du  bâtiment , 
depuis  son  entrée  dans  le  port  jus(|u';\  la  vente; 
4*  Le  loyer  des  magasins  où  se  trouvent  déposés  les*  agrès 
les  apparaux  ;  ' 

5*  Les  frais  d'entretien  du  bâtiment  et  de  ses  agrès  et  ap* 
pvux,  depuis  son  dernier  voyage  et  son  entrée  dans  le  port; 

6' Les  gages  et  loyers  du  capitaine  et  autres  gens  de  l'équi- 
page employés  au  dernier  voyage  ;  .  • 

7*  Les  sommes  prêtées  au  capitaine  £our  les  besoins  du 

IX'  Série.  17 
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biiiment  penilant  k  dernier  voyage ,  et  le  ranboufsemcnt 
dtt  prix  des  marchandises  par.  lui  vendues  pour  ie  ménie 

objet  ; 

8°  Les  sommes  dues  aux  vendeurs,  aux  fournisseurs  et  ou- 
vriers employés  à  la  construction ,  si  le  navire  na  point  encore 
fait  de  voyage;  et  les  sommes  dues  aux  crëandera  po«r  four* 
'  nitiires»  travauit,  main-d*œuvrey  pour  radoub ,  victaaîHeSy 
armement  et  équipement,  avant  le  départ  du  navire ,  s'il  a 
déjà  navigué; 

9*"  Les  sommes  prêtées  à  la  grosse  sur  le  corps,  quille, 
agrès,  apparaux ,  pour  radoub,  victuailles,  armement,  équipe- 
ment, avant  le  départ  du  tiavir^; 

10°  Le  montant  des  primes  d'assurances  faites  sur  le  ps, 
quille,  agrès,  appardux ,  et  sur  armement  et  équipement  du 
navire,  ducs  |  our  le  dernier  voyagej 

1 1""  Les  dominages-intéréts  dus  aux  affréteurs,  pour  le  dé- 
faut de  délivrance  des  marchandises  qu'ifs  ont  chargées  ,  ou 
pour  remboursement  des  avaries  souHtrtcs  par  lesdiies  cuar- 
ch^ndises  par  la  finitc  du  capitaine  ou  de  l'équipage. 

Les  créanciei  s  compris  dans  chacun  des  numéros  do  pré- 
sent article  viçndrpntcir  concurrence ,  ^t  au  marô  le  firme  ,  en 
cas  d'insaÏÏîsance  du  prix. 

192.  Le  privilège  accordé  aox  dettes  énoncées  dans  le  pré^ 
cèdent  article  ne  peut  être  exerce  qu  autant  qu'elles  seront  jus- 
tifiées dans  les  formes  suivantes  :  * 

V  Les  frais  de  justice  seront  constatés  par  les  états  de  frais 
arrêtés  par  les  tribunaux  compétents  ; 

2**  Les  droits  de  tonnage  et  autres,  pjir  les  quittancer  lé- 
gales des  receveurs  ;        "    •  ; 

3**  Les  dettes  dés^nées  par  les  n*"  1,  3,  4  et  5  de  l'article 
191  seront  constatées  par  des  états  arrêtés  par  le  président  ' 
du  tribiinal  de  commerce  ;  *  i 

4°  Les  gages  et  loyers  de  l'éqilipage,  par  les  rôles  d'arme- 
ment et  desarmement  arrêtés. dans  les  bureaux  do  rinscrip-  [ 
tion  maritime  ;  j 
•  5*  Les  sommes  prêtées  et  la  valeur  des  marchandises  ven« 


Digitized  by  Google 


B.     788.  C  23r  ) 

cfues  pour  fes  besoins  in  navire  pendant  te  dernier  voyage , 
par  tk-s  élals  arrrt('s  par  \v  onpitainc,  appuyés  de  procès-ver- 
baux signes  par  ie  capitaine  et  les  principaux  de  î'equtpage^ 
constatant  h  nécessité  des  emprunts; 

6*  La  vente  du  navire  par  on  acte  ayant  date^  certaine,  et 
les  fournitures  pour  rarmenient,  e(|uipement  et  victuailles  du 
navire,  seront  constatées  par  les  mémoires,  factures  ou  états 
visés  par  ie  capitaine  et  arrêtés  par  Tarmateur^  dont  un  double 
sera  déposé  au  greffe  du  tribunal  de  commerce  avant  le  dé* 
part  du  navire,  ou ,  au  plus  tard,  dans  les  dix  jours  après  son 
départ  : 

7*  Les  sommes  prêtées  à  fa  grosse  sur  le  corps ,  quille , 
agrès  y  apparaux ,  armement  et  équii^ement ,  avant  le  départ 
du  navire ,  seront  constatées  par  des  contrats  passés  devant 
notaires,  ou  sous  signature  privée,  dont  les  expéditions  ou 
lioubles  seront  déposés  au  greffe  du  tribunal  de  commerce 
dans  ies  dix  jours  de  ieur  date; 

8*  Les  primes'  d'assurances  seront  constatées  par  les  po- 
lices ou  par  les  extraits  des  livres  des  courtiers  d'assurances  ; 

9*  Les  dommages-intér^  dus  aux  affréteurs  Seront  cons- 
tatés par  les  jugements,  ou  par  les  décisions  arbitrales  qui 
seront  intervenues. 

Les  privilèges  des  créanciers  seront  éteints , 

Indépendamment  des  moyens  généraux  d'éxtinction  dea 
obligations, 

Par  ia  vente  en  juslice  faite  dans  les  formes  établies  ^r  le 
titre  suivant  ;  *  <  •  * 

Ou  lorsquniprès  une  vente  véiontaire,  ie  nàvim  aum  fiût 
un  voyage  en  mèr  sous  le  nom  et  aux*risqnes  de  Facqu^reur, 

et  sans  opposition  de  la  part  des  rnvmcicrs  du  vendeur. 
194.  Un  navire  est  censé  avoir  (ait  un  voyage  en  mer, 
Lorsque  son  déparfetson  arrivée  auront  été  constatés  dans 

deux  ports  différents  et  trente  jours  après  te  départ  ; 

Lorsque,  sans  être  arrivé  dans  un  autnî  port ,  il  ^cst  éeotifé 

plus  de  soixante  jours  entre  le  départ  et  le  retour  dans  le 

même  port,  ou  lorsque  ie  navire,  parti  pour  un  voyage  de 

17. 
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long  cours  y  a  ctë  plus  de  soixante  jours  en  voyage ,  sans  rë- 
oîamation  de  la  p^rt  des  créanciers  du  vendeur. 

195.  La  vente  volontaire  d'un  navire  doit  être  faite  par 

écrit,  et  peut  avoir  lieu  par  acte  public,  ou  par  acte  sous  si- 
gnature privée.  ' 

Elle  peut  être  faite  pour  ie  navire  entier,  ou  pour  une  por 
*tion  do  navire, 

Le  navire  étant  dans  le  port  ou  en  voyage. 

196.  La  vente  volontaire  d'un  navire  en  voyage  ne  pré- 
judicic  pas  aux  créanciers  du  vendeur. 

En  conséquence,  nonobstant  la  vente,  le  navire  ou  son 
ptix  continue  d*étre  le  gage  .desdits  créanciers,  qui  peuvent 
m^me,  s*ils  ie  jugent  convenable,  attaquer  la  vente  pour  cause 
de  fraude. 

TlTliE  IL 

D£  LA  SAISIE  £T  VENTE  DES  NAVIRES. 

197.  Tous  bâtiments  de  mer  peuvent  être  sftisis  et  vendus 

par  autorité  de  justice;  et  le  privilège  des  créanciers  sera 
purgé  par  les  foroialitcs  suivantes. 

Id8.  ii  ne  pourra  être  procédé  à  la  saisie  que  vingt-quatre 
lieures  après  ie  commandement  de  payer. 

199.  Le  commandement  devra  être  fait  à  la  personne  du 
propriétaire  ou  à  son  domicile,  s  il  s  agit  dune  action  générale 
à  exercer  contre  lui. 

Le  çoinniandement  pourra  être  bit  au  capitaine  du  navire, 
si  la  créance  est  du  nombre  deceiies  qui  sont  susceptibles  de 
privilège  sur  1^  navire,  aux  termes  de  l'article  101. 

200-  L'huissier  énoïKo  dans  le  procès-verbal. 

Les  nom,  profession  et  démeure  du  créancier  pour  qui  il  agit; 

Le  titre  en  vertu  duquei  il  procède; 

L^  somme  dont  il  poursuit  ie  payement  ; 

L'élection  de  domicile  faite  par  le  créancier  dans  le  lieu  où 
le  tribunal  devant  lequel  la  vente  doit  être  pour^iuivie, 
et  dans  le  Ueu  où  le  navire  saisi  est  amarré^ 
.  Les  jioms  4v  propriétaire  et  du  capitme; 
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Le  nom ,  Tespèce  et  ie  tonnage  da  isâthnent 

O  bit  rënondation  et  la  description  des  chaloupes ,  canots , 

agrts,  ustensiles,  armes,  munitions  et  provisions. 
H  établit  un  gardien. 

201.  Si  le  propriétaire  cfu  navire  saisi  demeure  dans  farron- 
dissement  du  tribunal ,  ie  saisiiSsant  doit  lui  faire  notrfier,  dans- 
le  délai  de  trois  fours,  copie  du  procès-verbal  de  saisie,  et  fe 
faire  citer  devant  le  tribunal,  pour  voir  procéder  a  la  -  vente 
des  clioscs  saisies. 

Si  le  propriétaire  n'est  point  domicilié  dans  Farrondisse* 
ment  du  tribunal,  les  signifioations  et  citations]: lui  sont 
données  à  la  personne  du  capitaine  du  bâtiment  saisi ,  ou ,  en 
î"on  absence,  à  ceîui  qui  représente  ie  propriétaire  ou  fe  capi- 
taine; et  ie  délai  de  trois  jours  est  augmenté  d'un  jour  à  raison 
de  deux  myriamètres  et  demi  de .  la  distance  de  son  domi- 
cile. 

S'il  est  étranger  cL  iiois  de  France,  les  citations  et  significa- 
tions sont  données  ainsi  qu'il  ept  prescrit  par  le  Code  de  pro- 
cédure civile ,  article  69. 

^f^.  Si  ia  saisie  a  pour  objet  un  bâtiment  dont  ie  tonnage 
sofft  au-dessus  de  dk  tonneaux ,  . 

If  sera  fiit  trois  criées  et  publications  des  o!)jets  en  vente. 

Les  criées  et  publications  seront  faites  consécutivement,  de 
hnitaine  en  huitaine,  à  la  bourse  et  dans  la  principale  place 
publique  du  lieu  où  le  bâtiment  est  amarré. 

L*avis  en  séra  inséré  dans  un  des  papiers  publics  imprimés 
dans  le  lieu  où  siéige  le  tribunal  devant  lequel  la  saisie  se  pour- 
suit; et  s  il  n'v  en  a  pas,  dans  i'uu  de  ceux  qui  seraient  im- 
primés dans  le  département.  , 

203.  Dans  les  deux  jours  qui  suivent  chaque  criée  et  pu- 
blication ,  if  est  apposé  des  affiches, 

Au  grand  mat  du  bâtiment  saisi, 

A  la  porte  principale  du  tribunal  devant  lequel  on  procède, 
Dans  ia  place  publique  et  sûr  le  quai  du  port  où  le  bâti- 
ment est  amarré,  ainsi  qu'à  fa  bourse  de  commerce. 

204.  Les  criées,  publications  et  affiches  doivent  désigner 
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Les  nom  4  profe£i3ion  et  demeure  du  poursuivant, 

Les  titres  ef\  ver  ta  desquels  il  agit,  * 

Le  montant  de  la  somme  qui  lui  est  due , 

L'élection  de  domicile  par  fui  faite  dans  Je  lieu  où  siège  le 

ti'ibunal ,  et  dans  le  iieii  où  le  hiiliiiicnt  est  aniarn' , 
Les  nom  et  doniiciie  du  pi  opriétaiie  du  navire  saisi , 
Le  nom  du  bâtiment,  et,  sii  est  armé  ou  en  armement, 

celui  du  capitaine, 
Le  tonnage  du  navire, 
Le  lieu  où  il  est  gisant  ou  flottant, 
Le  nom  de  i avoué  du, poursuivant, 
La  première  mise  à  prix , 

Les  jours  des  audiences  auxquelles  les  enchères  seront 
reçues. 

205.  Après  ia  première  criée ,  les  enchères  seront  reçues 
le  jour  indiqué  par  la  (Fiche. 

Le  juge^  commis  d'office  pour  la  vente  continue  de  rece- 
voir-les  enchères  après  ch:tque  criée,  de  huitaine  en  huitaine, 

à  jour  certain  fixé  par  son  ordonnance. 

206.  Après  la  troisième  criée,  l'adjudication  est  fai|p  au 
plus  offrant  et  dernier  enchérisseur,  ^  i  ixtiinction  des  leuii , 
sans  autre  formalité. 

Le  juge  commis  d*office  peut  accorder  une  ou  deux  re- 
mises, de  Jiuitaine  chacune. 

Elles  sont  publiées  et  alFicliées. 

207.  Si  U  saisie  porte  sur  des  barques,  cliaioupes  et  autres 
bâtiments  du  port  de  .dix  tonneaux  et  au-dessous,  l'adjudica- 
tion, sera  bitê  i  Taudience ,  après  la  publication  sur  le  quai 
pendant  trois  fours  consécutifs,  avec  affiche  au  màt,  ou,  à 
défaut,  en  autre  lieu  apparent  d\\  bàiuuent,  la  porte  du 
tribunal. 

Il  sera  observé  un  délai  de  huit  jours  francs  entre  ia  signi- 
fication  de  h  saisie  et  ia  vente. 

208.  L'adjudication  du  navire  fait  cesser  les  fonctions  du 
capitaine;  saul  à  lui  à  se  pourvoi'  eu  dédonimftgeme<)l  contre 
^dednHt'  ... 
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M9«  Les  adfndioitaîm  des  ranrires  dk  tout  tonnage'seroiit 

lei\us  de  payer  le  prix  de  ïeur  adjudication  dans  ie  délai  de 
vingt-quatre  heures,  ou  de  le  consigner,  sans  frais,  au  greffe 
4tt  tribaïui  de  commei^ce)  à  peine  d  y  être  cootrainte  par 
ooips« 

A  défaut  de  payement  ou  de  consignation ,  le  Mtîment 

ser.i  remis  en  vente ,  et  adjugé  trois  jours  après  une  nouvelle 
publication  et  affiche  unique,  à  la  folle  enchère  des  adjudica- 
taires, qui  seront  (  gaiement contraints  par  corps  pour  le  paye- 
ment du  déficit,  des  dommages,  des  intérêts  et  des  frais. 

910.  Les  demandes  en  distraction  seront  formées  et  noti- 
fiées au  greffe  du  trihunid  avant  l'adjudication. 

Si  les  demandes  en  distraction  ne  sont  formées  quaprès 
fadjadication ,  elles  seront  converties,  de  piein  droit,  en 
oppondons  k  la  defivtianoe  des  sommes  provenant  de  b 
^«nte. 

*2\1.  Le  demandeur  ou  l'opposant  aura  trois  jours  pour 
fournir  ses  moyens. 

Le  défeadeur  aura  trois  jours  pour  contreclire. 

L»  caae  sera  portée  à  iandienoesnr  une  simple  citation. 

ifi.  Pendant  trofe  jours  après  celui  de  fadfudfcatîcm ,  fes 
opposiiions  à  la  délivrance  du  prix  seront  reçues;  passé  ce 
temps,  elles  ne  seront  plus  admises. 

Les  créanciers  opposants  sont  %eniisde  produire 'au 
greffe  leurs  titres  de  créance,  dans  les  trois  |ôurs  qui  suivent  ' 
fc  sommation  qui  leur  en  est  faite  par  le  créancier  pour- 
suivant ou  par  le  tiers  saisi;  faute  de  (juoi  il  sera  procédé 
à  la  distribution  du  prix  de  la  vente,  sans  qu'ils,  y  soient 
ooniprÎ9* 

S14.  La  ooliocafion  des  créancîeraf  et  fa  distribotion  de 

fcniers  sont  faites  entre  les  créanciers  privilégiés,  dans  f  ordre 
presCTit  par  larliole  19  1  ;  et  entre  les  autres  créanciers,  au 
aarc  ie  Iranc  de  ieurs  créances. . 

Tout  oréandeF  ct^lfoquë  Test  tant  pottr  ton  principal  que 
poorles  intérêts  et  frais. 

ilù.  Le  bâtiment  prêt  à  laire  voile  nest  pas  saisissablci 
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si  ce  n*€8t  à  raison  de  dettes  contractées  po«r  le  voyage  qu'il 
va  faire;  et,  même  dans  ce  dernier  cas»  le  cautîonnemeiit  de 

ces  dettes  empcche  la  saisie. 

Le  bâtiment  est  censé  prêt  à  faire  voile  lorsque  ie  capitaine 
est  muni  de  ses  expéditions  pour  son  voyage. 

TITRE  m. 

DES  PROPRIETAIRES  DE  NAVIRES. 

216.  Tout  propriétaire  de  navire  est  civilement  .respon- 
sable des  frais  du  capitaine,  pour  ce  qoi  est  relatif  au  navire 
et  à  Texpédition. 

La  responsabilité  cesse  par  Fabandon  du  navire  et  du  fret. 

217.  Les  propriétaires  des  navires  équipés  en  guerre  ne 
seront  toutefois  responsables  des  délits  et  déprédations  commis 
en  mer  par  les  gens  de  guerre  qui  sont  sur  leurs  navires^  ou 
par  les  équipages ,  que  jusqu  a  concurrence  de  h  somme  pour 
laquelle  ils  auront  donné  caution,  à  moins  qu ils  n en  soient 
participants  ou  complices. 

218.  Le  propriétaire  peut  congédier  ie  capitaine. 

Il  n  y  a  pas  lieu  à  indemnité,  s*il  n  y  *a  convention  par 
ecntft 

219.  Si  îe  capitaine  congédié  est  copropriétaire  du  navire , 
il  peut  renoncer  A  la  copropriété,  et  exiger  ie  remboursement 
du  capital  qui  la  représente. 

Le  montant  de*ce  capitai  est  déterminé  par  des  experts 
convenus,  ou  nommés  d'office. 

220.  En  tout  ce  qui  concerne  l  intérët  commun  des  pro- 
priétaires d'un  navire,  i'avis  de  la  majorité  est  suivi. 

La  majorité  se  détermine  par  une  portion  d'intérêt  dans  le 
navire,  excédant  la  moitié  de  sa  valeur. 

La  Ucitation  du  navire  ne  peut  être  accordée  que  sur  la 
.demande  des  propriétaires,  formant  ensemble  la  moitié  de 
l'intérêt  total  dans  le  navire,  sïi  ny  a,  par  écrit,  convention 
contraire. 
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TITRE  IV. 

DU  CAPITAINE. 

221.  Tout  capitaine^  maître  ou  patrou,  ciiargé  de  la  con- 
duite d'an  navire  ou  antre  bâtiment ,  est  garant  de  ses  finîtes» 
même  I^èi^,  dansTexendce  de  ses  fonctions. 

222.  Il  est  responsable  des  marcluindises  dont  il  ae  charge. 

Il  en  fournit  une  reconnaissance. 

Cette  reconnaissance  se  nomme  connaissement. 

223.  11  appartient  an  capitaine  de  former  fë(piqwge  du 
tsnsseau,  et  de  choisir  et  louer  les  matelots  et  autres  gens  de 
f équipage;  ce  quil  fera  néahmoins  de  concert  avec  les  pro- 
priétaires, lorscjirii  sera  dans  le  lieu  de  leur  demeure. 

221.  T.e  capitaine  tient  un  registre  coté  et  paraplic  par  Tun 
des  juges  du  tribunal  de  commerce,  ou  par  ie  maire  ou  son 
iSfuA^  da^s  les  lieux  ou*  il  ny  a  pas  de  tribunal  de  com- 
Dercc. 

Ce  regist  r  c  con  tient 

'Les  fésolttiioiis  prises  pendant.ie  voyi^e,, 
Ia  reœlle  el  la  dépense  conceraant  le  navire ,  e^  génëra* 
leiDeiit  tout  ce  qui  concerne  ie  &it  de  sa  charge ,  et  tout  ce 

qui  peut  donner  lieu  à  un  compte  à  rendre,  à  une  demande 
à  former. 

225,  Le  capitaine  est  tenu,  avant  de  prendre  charge,  de 
Ute  vitfter  son  navire,  aux  termes  et  dans  les  formes  près- 
crits  par  les  règlements. 

Le  procès-verhaî  de  visita  est  dépose  au  grefle  du  tribunal 
de  commerce^  il  en  estjJélivrë  e^^lrait.au  capitaine. 

226.  he  .capitaine  est  tenu  d'avoir  à  bord 

L*acle  de  i)ropriétë  du  navire. 

Lacté  de  francisation. 

Le  r^e  d'équipage. 

Les  commissements  et  chartes-parties, 

Les  proie  veifcaux  ie  visite, 

Les  acquits  de  payement  ou  a  caution  des  douanes. 
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227.  Le.  capitaine  est  tenu  d'être  en  personne  dans  son 
navire,  i  Fentree  et  i  fa. sortie  des  jkirts,  havi^  ou  rivières. 

228.  En  cas  de  contravention  aux  obîigations  imposées 
par  les  quatre  artigles  précédents,  le  capitaine  est  responsable 
de  tous  les  événements  envers  les  intéres^  au  navire  et  au 
iohflfiigenent. 

229.  Le  capitaine  répond  égafeèaent  <Ie  tout  le  dommage 

qui  peut  arriver  aux  marchandises  qu'il  aurait  chargées  sur 
le  tiilac  de  son  vaisseau  sans  le  consentement  par  écrit  du 
chargeur. 

Oetfee  disposition  nest  point  applicable  au  petit  cabotage. 
d30.  La  responsabilité  du  capitaine  he  cesse  ^jue  par  la 

preuve  d'obstacles  de  force  majeure. 

23 1 ,  Le  capitaine  et  les  gens  de  i  équipage  qui  sont  à  bord , 
ou  qui  surlei  cbaioupes  se  rehdent  à  bord  pour  fiiire  voile , 
ne  peuvent  être  amétés  pour  dettes  civiles,  si  ce  n*est  à  rai* 
son  de  celies  «fu'Hs  auront  contractées  pour  le  voya^;  et 
même,  dans  ce  dernier  cas,  ils  ne  peuvent  être  arrêtés- s'ils 
donnent  caution. 

232.  Le  capitaine ,  dans  le  lieu  de  ia  deitoeure  des  proprié- 
taires t^u  de  leurs  fondés  de  pouvoir,  ne  peut,  sans  aètori- 
satîon  spéciale,  faire  travailler  au  radoub  du  bétimetit,  acheter 
des  voiles,  cordages  et  autres  choses  pour  le  bâtiment ,  prendre 
à  cet  effet  de  l'argent  sur  le  corps  du  navire ,  ni  fréter  ie  navire. 

233-  Si  le  bâtiment  était  frété  du  oonsentMent  des  pro- 
priétaires, et  que  quelqnes-msd*eux  fissent  refasse  contribuer 
aux  frais  nécessaires  pour  l'expédier,  le  capitaine  pourra ,  en  cfe 
cas,  vingt-quatre  heures  après  sommation  faite  aux  refusants 
de  fournir  4ear  continent ,  emprunter  à  ia  grosse  pour  leur 
compte  sur  leur  poMisii  4*intéfét  dans  le  narirè;  ihree  auto» 
risation  du  juge. 

234.  Si,  pendant  le  cours  du  voyage,  il  y  a  nécessité  de 
radoub,  ou  d'achat  de  victuailles,  le  capitaine,  après  l'avoir 
constaté  par  un  procès-veabai  signé  des  princèpam  de  i'équi- 
page,  pourra,  en  se  disant  autoriser  èn  JFaliet-parie  tribunal 
fie  covmma^  My  à  éébntyiparle  juge  de  paix  ,<Ai^éiDaager 
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par  le  consul  françaift,  ou,  â  Héfaut,  par  le  magiatrat  das  li«ui(y 
ca^prunter  sur  ie  corps  et  quille  du  vaiiaeauy  mettre  m  gage 
ou  vendre  des  marcliendises.  jusqu'à  concurrence  de  la  soi9nie 

que  les  besoins  constatés  exigent. 

Les  propriétaires^  ou  le  capitaine  (|ui  les  représeute,  Ueodrout 
compte  des  marchandises  vendues,  d'après  ie  cours  des  mar- 
chandises de  même  natuft  et  qua;(ito  dans  ie  lieu  de  b  dikhaiige 
du  navire,  à  l  epoqiie  de  son  arrivée. 

23.5.  Le  capitaine,  avant  son  départ  d'un  port  étranger  ou 
des  colonies  françaises  pour  revenir  en  France ,  sera  tenu  d'en- 
voyer k  ses  propriétaires  ou  à  leurs  fondés  de  pouvoir,  un 
compte  signé  de  lui ,  contenant  Tétat  de  son  chargement ,  le 
prix  des  marchandises  de  sa  care^aison,  les  sommes  par  lui 
emf)runlées,  les  noms  et  clemeiULS  des  préicure. 

236.  Le  capitaine  qui  aura ,  sans  nécessité,  pris  de  iargent 
sur  le  corps,  avitaillement  ou  équipement  du  navire,  (Mugagi 
ou  vendu  des  marchandises  ou  des  yictuaiUes,  ou  qui  'aura 
employé  dans  ses  comptes  des  avaries  et  des  dépenses  sup- 
posées ,  sera  responsable  envers  farmement ,  et  personnelle- 
ment  tenu  du  remboursement  de  i^rgeAt  ou  du  payement 
des  objets,  sans  préfudio^  de  la  poursuite  criminelle,  y 
a  lieu. 

237.  Hors  le  cas  d'innavi^^bilité  légalement  constatée  ,  le 
capitaine  ne  peut,  à  peine  de  nullité  de  la  vente,  vendre  Ip 
navire  sans  un  pouvoir  spécial  .des  propriétaires. 

SM.  Tout  capitaine  de  navire,  englué  pour  un  voyi^e ,  en 
tenu  de  Fachever,  h  peine  de  tous  dépens,  doiBmi^es^tptitéréls 
envers  les  propriétaires  et  les  alFréjeurs. 

239.  Le  capitaine  qui  navigue  à  proiit  commu\>  .sur  le 
diargement  ne  peut  faire  aucun  trafic  ni  commerce  poi|r  son 
compte  partieidîer,i  s  il  ny  a  QQnveiiti<Ht  eoptnmne. 

240.  En  cas  4^  contravention  aux  dispositions  mentionnées 
dans  l'article  précédent,  les  marchandises •  embarquées  par  le 
capitaine  pour  son  a»<9pto  participer  sont  ^^â^q^tée^  au 
profit  des  autrjss  ipléc^iM^ 

4(41.  J^c^îUiA^  n^  pe\i(ftb9iiiqpimfQi||l9l!^ 
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le  voyage»  pour  quelque  danger  que  ce  soh,  sans  Tavis  des 
officiers  et  principaux  de  Féquipage;  et,  en  ce  cas,  il  est  tena 

de  sauver  avec  lui  Targent  et  ce  qu'il  pourra  des  marchandises 
les  plus  prccieuscs  de  son  chargement,  sous  peine  d'en  répondre 
en  son  propre  nom. 

Si  les  objets  ainsi  tirés  du  navire  sont  perdus  par  qudque 
cas  fortuit,  le  capitaine^  demeurera  déchargé. 

242.  Le  capitaine  est  tenu,  dans  ics  vingt-quatre  heures 
de  son  arrivée  »  de  faire  viser  son  registre,  et  de  faire  son 
rapport. 

Le  rapport  doit  énoncer 

Le  lieu  et  le  temps  de  son.depart,  - 

La  route  qu'il  a  tenue, 

Les  hasards  qu'il  a  courus, 
.  Les  désordres  arrivés  dans  le  navire,  et  toutes  les  circons- 
tances remarquables  de  son  voyage. 

243.  Le  rapport  est  fiiit  au  grefiè,  devant  le  président  du 
tribunal  de  commerce. 

Dans  les  lieux  où  il  n'y  a  pas  de  tribunal  de  commerce^  le 
rapport  est  fait  au  juge  de  paix  de  l'arrondissement. 

Le  juge  de  paix  qui  a'reçu  le  rapport  est  tenu  de  f  envoyer, 
sans  délai,  au  président  dntribunui  de  commerce  le  plus  voisin. 

Dans  l'un  el  l'autre  cas,  le  dépôt  en  est  fait  au  greffe  du 
tribunal  de  commerce. 

244.  Si  le  capitaine  aborde  dans  un  port  étranger,  H  est 
tenu  de  se  présenter  au  consul  de  France ,  de  lui  (aire  un 
rapport,,  et  de  prendre  un  certificat  constatant  l'époque  de 
son  arrivée  et  de  son  départ,  l'état  et  la  nature  de  son  char- 
gement. 

245.  Si,  pendant  le  cours  du  Voyage,  le  capitaine  est 
obligé  de  relâcher  dans  un  port  français ,  il  est  tenu  de  décb- 

rer  au  président  du  tribunal  de  commerce  du  lieu  les  causes 
de  sa  rdâche. 

Dans  fes  lieux  oii  il  n*y  a  pas  de  tribunal  de  commerce,  ia 
déclaration  est  faite  au  juge  de  paix  du  canton. 

Si  h  rcllche  foveée  a  iseu  dans  un  port  étranger^  la  deda- 
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raoion  est  faite  au  consul  de  France,  ou ,  à  son  défaut y.au  ma- 
g^trat  du  lieu. 

246.  Le  capitaine  qiû  a  fait  naufrage,  et  qui  s*est  sauvé 

seul  ou  avec  partie  de  son  équipage,  est  tenu  de  se  présenter 
devant  ie  juge  du  lieu,  ou,  à  défaut  de  juge,  devant  toute 
antre  aotohté  civile ,  d  y  faire  son  rapport ,  de  ie  iaire  vérifier 
par  ceux  de  son  équipage  qui  se  seraient  sauvés  et  se  trouve» 
raient  avec  lui ,  et  d*en  lever  expédition. 

247.  Poui  vérifier  îe  rapport  du  capitaine,  le  juge  reçoit 
1  interrogatoire  des  gens  de  l'équipage,  et,  s'il  est  possii>iey  des 
passagers,  sans  préjudice  des  autres  preuves. 

rapports  non  vérifiés  ne  sont  point  admis  a  ia  dédiaige 
du  capitaine,  et  ne  font  point  foi  en  justice,  exctipté  dans  ie 
cas  où  ie  capitaine  naufragé  s'est  sauvé  seul  dans  le  lieu  où  il  a 
£ait  son  rapport. 

La  preuve  des  faits  contraires  est  réservée  aux  parties. 

248.  Hors  les  cas  de  péril  imminent  ,>Ie  capitaine  ne  peut 
décharger  aucune  marchandise  avant  devoir  fait  son  rapport , 
à  peine  de  poursuites  exîraord inaires  contre  lui. 

249.  Si  les  victuailles  du  bàliment  manquent  pendant  le 
,  voyage,  le  capiuine,  en  prenant  l'avis  des  principaux  de 

féquipage,  pourrai  contraindre  ceux  qui  auront  des  vivre^  en 
particulier  de  les  U4ettre  en  commun^  à  la  cliarge  de  leur  en 
payer  la  valeur. 

TITRE  V. 

D£  L£NGAG£I1£NT  £T  DES  LOYERS  DES  MATELOTS 
ET  GENS  DE  L*ÉQU1PAGE. 

^50.  Les  conditions  d'engagement  du  capitaine  et  des 
kanmes  d'équipage  d'un  navire  sont  constatées  par  le  rôle 
d'équipage,  6u  par  les  conventions  des  parties. 

251.  f^  capitaine  et  les  gens  de  f  équipage  ne  peuvent, 
sous  aucun  prétexte,  charger  dans  le  navire  aucune  marchan* 
dÎK  polir  leur  compte»  sans  la  permisiiipn  des  propriétaires 
et  sans  en  payer  fret»  s'ils  n']^soDt  autorisés  par  Tenga* 
graicnt» 
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25Î.  Bile  voyage  est  rompu  par  le  fait  des  propriétaires, 
capitaine  ou  affréteurs,  avant  le  départ  du  navire,  les  matelots 
ftm^ail  voyage  ou- au  moi»  sont  pnyés  des  fournées  par  eux 
employées  à  i'rquipemenl  du  navire,  lis  retiennent  pour  in- 
demnité les  avances  reçues.  • 

Si  les  avances  ne  soni  pas  encore  ^payées,  ils  reçoivent  pour 
hidëmnité  un  mois  de  leurs  gages  convenus. 

Si  la  rupture  arrive  apriste  voync^e  commencé,  les  matelots 
loués  au  voyage  sont  payés  en  entier  aux  termes  de  leur  con- 
vention. 

Les  matelots  loués  au  mois  reçoivent  leurs  loyers  stipules 
potir  fe  t<einps  quîis  ont  sem,  et  en  outte,  pour  indemnité, 

fa  moîtfé  d'e  feurs  gages  pour  ie  reste  dë  la  durée  présumée  du 
voyaGfe  pour  lequel  ils  étaient  engagés. 

Les  matelots  loués  au  voyage  ou  au  mois  reçoivent ,  en 
outre^  fettU  conduite  de  retour  jusqu'au  lieii  dU  départ  du 
nbvive,  à  «IKMiis'quiî  ie  ca]>hafne,  les  propriétaires  ou  affré- 
teurs, ou  i  officier  d'adrtiinistr«t!on ,  ne  leur  procurent  leur 
embarquement  sur  un  autre  navire  revenant  audit  lieu  de  leur 
départ.  • 

sa  y  a  interdiction  de  commerce  nvec  ie  iieu  dehk  , 
duatindtib'h  du  navire ,  ou  si  (e  navire  est  atrété  par  ordre  du 

Gouvernement  avant  le  voynge  commencé; 

Il  n'est  du  au\  matelots  que  les  journées  employées  à  cqui- 
'  per  îe  bâtiment. 

254.  Si  l'interdiction  de,  commerce  ou  f arrêt  du  navire 
arrive  pendant  îé  coufs  du  vovage , 

Dans  le  cas  (rinterHictioii ,  les  matelots  sont  payés  à  propor- 
tion du  temps  quils  auront  servi; 

Dans  te  cas  de  larrét ,  te  loyer  des  mn  telots  engagés  au  mois 
court  pour  moitié  pendant  ie  temps  de  i'arrét; 

Le  ioyèf  4es  matelots  engagés  aur  voyage  est  payé  aux  termes 
de  leur  engagement. 

255. *  i^le  voyage  est  prolongé ,  le  prix  des  lovcrs  (fes  ma- 
teiols  engagés  au'  voyage  est  Augmenté  i  prc^rtioh  de  ia  pn>* 
longation. 
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256.  Si  îa  décharge  du  navire  se  fait  volontairement  dans 
un  lieu  pins  rapproché  que  celui  qui  est  désigné  par  i'ailréte- 
ment,  il  ne  leur  est  âiii  aucune  diminution. 

957»  Si  les  inateimionbMieigës  au  profit  ouaufiret,  il  ne 
ieor  est  cMaiictinfMonifaagm«hèiii  jovrnëes^ofuf  lanipb 
ie  retardement  ou  la  proiongation  de  voyage  occasionnés  par 
force  majeure. 

Siia  raptore,  le  rpterdeoitBt  ou  la  proloM|atîon  ihrlTènt 
par  le  bit  des  chargeurs,  les  gens.de  {'•^uipage  ont  part  âitet 
indemnités  qui  Sont  adfuç^ée^  an  navire. 

Ces  indemnités  sont  partagées  entre  les  propriétaires  du 
navire  et  les  gens  de  l'équipage,  dans  ia  même  proportion  que 
rmiait  éléibfretJ' 

Si  rempécheme»!  artiv»  par*  le  lait  Ai  êapiiaine  on  dès 

propriétaires,  ils  sont  tenus  dés  indemnités  dues  aux  gens  de 
Téquipage. 

258.  £n  cas  de  prise,  de  bris  et  naufrage ^  avec  perte  en- 
tière ds-mnre  et  dcB  marchandiaes ,  les  matelots  ne  pensent 
préiendre  aucun  loyer. 

Ils  ne  sont  j)oint  tenus  de  restituer  ce  qui  leur  a  été  avancé 
sur  feurs  loyers.  »... 

269.  Si  qnelqiie  partie  du  navire  ést  sauvée^  tes  loatleiots- 
engagés  au  voyage  ou  an  moi» sont  pay^  «te  iùwrs  loyers  Mim 
snr  les  débris  <lu  navîra  tfii  iia  ont  sawi^* 

Si  les  débris  ne  suffisent  pas,  ou  s  il  n'y  a  que  des  rnnrrhan- 
dises  sauvées,  ils  sont  payés  de  leurs  loyers  subeidiairement 
sor  ie  fret. 

360.  Les  matelots  engagés  au  fret  sont  payes  ée  ietfrs 
loyers  seulement sw  le  fret,  à  propoitioil  de  Celui  que  reçoit 

le  capitaine. 

âèi.  De  queicpie  manière  .que  les  matelots  soient  loués, 
ib  sont  payés  des  foorn^  parenx  employées  k  ssnver  les  dé% 
bris  et  les  effets  naufragés. 

262.  Le  matelot  est  payé  de  «es  lôyeri,  traité  et  pansé  aux 
dépens  du  navire,  â'il  tombe  malade  pendant  le  voyage/  ou 
s'il  est  biessë  au^service  do  oafviMt  •  ' 


Digitized  by 


•    (  Î44  ) 

36S.  Le  matelot  est  Imité  et  pansé  aux  'dépens  du  navire 

et  du  cliargement ,  s'il  est  Liesse  ea  combattant  contre  les 
ennemis  el  les  pirates. 

.264.  Si  le  matelot,  sorti  du  Btvire  sans  autorisation , 
est  blessé  à  terre,  les  (irais  de  ses  pansement  et  traitement 
sont  i  sa  charge-:  il  pourra  même  être  congédié  par  ie  ca- 
pitaine. 

Ses  loyers,  en  ce  cas ,  ne  lui  seront  payé^  qu'à  proportion 
du  temps  ipi'il  aura  sei:vi.  , 

265.  En  cas  de  mort'd'un  matdot  pendant  la  voyage,  m  kf 
matelot  est  enptgé  au  mois ,  ses  loyers  sont  dus  à  sa  succession 
jusqu'au  jour  de  son  décès. 

Si  le  matelot  est  engagé  au  voyage,  la  moitié,  de  ses  loyers 
est  due  s*il  meurt  en  allant  ou  au  port  d'arrivée. 

Le  total  de  ses  loyers  est  du*s*il  meurt  en  revenant 

Si  le  matelot  est  engagé  au  profit  ou  au  fret,  sa  part  entière 
est  due  s'il  meurt  le  voyage  commencé. 

Les  loyers  du  matelot  tué  en -défendant  ie  navire  sont 
dus  en  entier  pour  tout  le  voyage  ^  jsi  le  navire  arrive  à  bon 
port.  • 

266.  Le  matelot  pris  dans  le  navire  et  fait  esclave  ne  peut 
rien  prélqpdre  contre  capitaine ,  les  propriétaires  ni  les  af- 
fréteurs, poorie*payiement  de  son  rachat. 

II  est  payé  de  ses  loyers  jusqu  au  jour  oii  il  est  pris  et  hh 
esclave. 

267.  Le  matelot  pus  et  fait  esclave,  s'il  a  été  envoyé  en 
mer  ou  à  terre  pour  le  service  du  navire,  a  droit  à. l'entier 
payement  de,  ses  loyers. 

Il  a  droit  au  payeiâent  d'une  indemnité  pour  son  rachat,  si 
le  navire  arrive  à  bon  port. 

268.  L'indemnité  est  due  par  les  propriétaires  du  navire, 
si  le  jnaielota  été  envoyé  en  mer  ou  a  terre  pour  lo  service 
du  navire. 

L'indemnité  est*  due  par  les  propriétaires  du  navire  et  du 

changement,  si  le  matelot  a  été  envoyé  en  mer  ou  à  terre  pour 
ie  service  du  navire  et  du  cbaigameot. 
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969.  Le  moDlMit  de  findemiiîté  eit  6sék  «i  centi  finMici. 

Le  recouvrement  et  Templof  en  seront  faits  suivant  les 
k)rmes  déterminées  par  le  Gouvernement,  dans  un  règiement 
relatif  au  rachat  des  captifs. 

270.  Tool  matdot  qu»  futtifie  (ja'fl  est  congédié  «as  cause 
fdaUé  1  droit  i  une  indemnité  contre  le  capitaine. 

L indemnité  est  fixée  au  tiers  des  loyers,  si  le  congé  a  lieu 
aiaal  le  voyage  commencé. 

L'indemnité  est  fixée  a  la  totalité  des  loyers  et  woa^  frais  du 
letour,  si  le  congé  a  lieu  pendant  le  cours  du  voyage. 

Le  capitaine  ne  peut,  dans  aucun- des  cas  d-^iessus,  ré- 
peter  le  montant  de  findemnitc  contre  les  propriétaires  du 
navire. 

il  n  y  a  pas  lieu  à  indemnité,  si  le  matelot  est  congédié 
aiant  kdôture  du  rôle  d'équipage. 

Dans  ancun  cas  le  capitaine  ne  peut  congédier  un  matelot 
dans  ies  pays  étrangers. 

271.  Le  navire  et  le  fret  sont  spécialement  alfectés  aux 
iojos  des  matelots. 

272.  Toutes  les  dispositions  concernant  les  loyers ,  panse- 
ment  ei  i achat  des  matelots,  sont  communes  aux  of&ciers  et  à 
tous  autres  gens  de  l'équipage. 

TITRE  VI. 

W  CHARTBS-PARTIE9,  AFFRÉTfiMESiTS  OU.  NOjLISSBIiBMTS. 

273.  Toute  convention  pour  louage  d*un  vaisseau,  appelée 
duwte-pariie ,  affrélemfint  ou  noUssement,  doit  être  rédigée 
précrit. 

EDe  énonce 

Le  nom  et  le  tonnage  du  navire. 

Le  nom  du  capitaine, 

Les  noms  du  fréteur  et  àtà  laffinéteur, 

Le  liea  et  le  temps  convenus  pour  la  chuge  el  pour  la 

iédiarge. 

Le  prix  du  fret  ou  noiis, 

Si  i  affrétement  tsx  total  ou  partiel , 

UP.  Série.  18 
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eèttvenue  pour  ttft  cas  cte  retard. 
974.-  Si  ié  temfê  ife  k cbaife  tt deb  déchaifi  da  aai^ire 

n'est  point  fiié  par  les  convenlioiis  des  partiel,  ï  est  régie 
suivant  l'usage  des  lieux. 

275.  Si  ie  navire  est  ft été  au  mois ,  et  sil  n  y  m  conveutioa  i 
contraire ,  i#  fret  court  du  iour  ou  ïe  navire  a:  fait  voile.  i 

276.  Si,  anint  ie  départ  dft.  nante,    y  a  interdicrion  , 
de  commerce  avec  le  pays  pour  îequel  il  est  destiné ,  ies  , 
conventions  son^  résolues  sans  dommages-intérêts  de  part  ni 
dautre.  i 

•  Le  clmifinircsttMiu-deifraÎBdekcfaaiige  et  d^fadéet^^  , 
de  ses  marchandises. 

277.  S'il  existe  une  force  majeure  qui  n'empêche  que  pour  , 
un  temps  la  sortie  du  na«i(e,  les  conventions  subsistent,  et  , 
il  n*y  a  pas  lieu  à  dommagesjntéréts  à  maison  du  retaid. 

Ettes^nfanstèot  ëg^deBient,  et  H  n*y  a  Keu  i  awcme  atig- 
mentalîon  de  fret,  si  la  force  majeure  ajnrive  pendant  le  voyage. 

278.  Le  chargeur  peut,  pendant  i'arrét  du  navire,  faire 
décharger  ses  rnurchandises  à  ses  frais ^  à  conditioii  de  les 
mtkulfger  ou  d^kidenniser  ie  copitaiiie. 

'  â7fL  Iknale  cot'deUolM  da  ^lortpoov  bqwtlttfavfR 
est  destine,  le  capitaine  est  tenu,  s'il  n'a  des  ordres  conlrRires^ 
de  se  rendre  dans  un  des  ports  voisins  de  la  même  puissance 
où  il  lui  sera  permis  d'aborder. 

'  290.  Le  tfavire,  les  agrès  et  apparaux,  h  Tret  et  les'malrcliàil- 
dinr  chargées  )  sont  respeetivmentaflfectés  à  Texécutioii  des 
coiiventions  des  parties.  . 

TITRE  VIL 

281.  Le  connaissement  doit  exprhner  la  nature  et  ia  quan* 
titë  ainsi  que  ies  espèces  où  qualités  des  objets  à  transporter, 
il  Àfidique  .  -  ' 

Le  nom  du  chaigeur, 

Le  nom  et  f  adresse  de  celui  à  qui  reipédilÎM  «si  6îté, 

Le  nom  et  le  domicile  di^  capitaine^ 


« 
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1>  nom  et  le  îMiiiiqpt  du  nsfvei 

Le  iieii  du  départ  et  odiii  de  b  destinatioti. 

11  énonce  !e  prix  du  fret. 

il  iicéseate  ea  marge  les  marqiies  et  mimém  de^  objeti  A 

.  _   .  •  • 

Le  connaissement  peut  être  à  ordre  ^  ou  aa  porlear/  M  i 

penonne  dénommée. 

id2.  Chaque  conpaissement  est  ijût  en  quatre  origiàaia  *1 
au  moins: 

Un  pour  le  chaifeur. 

Un  poor  cdoi  à  cpn  les  merciuupcEwf  iOttt  BÛimim, 

Un  pour  le  capitaine, 

Uo  pour  fannateur  du  bâtiment. 

Les  quatre  originaux  sont  signés  par  ie  chargeaâr  et  par  .fe 
cspitabe,  dans  les 'vingt-quatre  heures  après  le  chargatôent;  * 

Le  chargeur  est  tenu  de  fournir  ^lu  capitaine^  dans  le  même 
délai,  les  acquits  des  marcliaïKliscs  chargées. 

%^^,  Le  connaissement  rédigé  dans  la  forme  oi-dessus 
piacrile  bit  foi  entre  tootea  les  parties  inléresséea  tm  dmt^ 
gtmoÈtf  et  entre  dies  et  les  assureurs. 

2Sf.  En  cas  de  diversité  entre  les  cormaisscmenls'  d'un 
même  chargement ,  celui  qui  sera  entre  les  mains  du  capi- 
taine feia  iaï,  s'il  est  rempli  de,ia  main  du  chargeur,  ou  dp 
fldfe  Je  son  oommtssionnairé  ;  et  cehn  ^i  est  présente  par 
fediargeur  mm  le  consignMirê  sera  sifivly  s'il  est  Kempfi  de|i 

main  du  capitaine. 

28Ô.  Tout  commissionnaire  ou  consignataire  qui  aura  reçu 
les  naidiaïuiHes  mentionnées  dan^  ies  ceimaisseineBts  dU 
dartes-partîes'  sera  éenu  d*en  domlei*  reçô  au  éàpicaiite  qui  ie 

éemandera ,  à  peine  de  tous  dépens,  dommages^iilf éféts ,  même 
k  ceux  de  retardement.  *  * 

TITRE  VIII. 

BV  FUET  OU  KOLB». 

^8G.  Le  prix  du  loyer  d'un  navire  ou  autre  bàtimdnt  ^  • 
M  m  app^  fre^  ou  noliê. 

18. 
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II  est  réglé  par  les  conventions  des  parties. 
II  est  Gonstalé  par  la  charte-partie  ou  par  le  connaissement. 
II  a  lieu  pour  h  totalité  ou  pour  partie  du  bâtiment,  pour 
un  voyage  entier  ou  pour  un  temps  limité,  au  tonneau,  au 

quintal,  à  forfait,  ou  à  cueillette,  avec  désignation  du  tonnap 
.du  vaisseau. 

287.  Si  le  navire  est  loué  en  toulitc,  et  que  iaffréteur 
ne  hit  donne  pas  toute  sa  charge ,  le  capitaine  ne  peut  prendre 

d'autres  marchandises  sans  le  consentement  de  raflTréteur. 

L'aflréleur  profite  du  fret  des  marchandises  qui  complètent 
le  chai|[ement  du  navire  quil  a  entièrement  aû'rété. 

288.  L'affréteur  qui  na  pas  chargé  la  quantité  de- mar- 
chandises portée  par  la  charte-partie  est  tenu  de  payer  le 
fret  en  entier,  et  pour  le  chargement  complet  auquel  à  s'est 
engagé. 

S'il  en  chaige  davantage,  il  payeie  fret  de  iexcédant  sur  ie 
prix  réglé  por  ia  charte|»artie. 

Si  cependant  faffipéteur,  sans  avoir  rien  chargé,  rompt  le 
voyage  avant  ie  départ ,  il  payera  en  indemnité,  au  capitaine, 
la  moitié  du  fret  convenu  par  la  charte-partie  pour  ia  totalité 
du  chargement  qu  il  devait  faire. 

Si  le  navire  a  reçu  une  partie  de  son  chargement,  et  qu  il 
parle  à  non-chargè ,  le  fret  entier  sera  dà  au  capitaine. 

289.  Le  capitaine  qui  a  déclaré  le  navire  d'un  plus  grand 
port  qu'il  n'est,  est  tenu  des  dommages-intérêts  envers  Taifré- 
teur. 

290.  N*est  iBpqté  y  avoir  erreur  en  b  déclaration  du  ton- 
nage d'un  navire,  siTerreur  n'excède  uu  quarantièmOi  ou  si  la 

déclaration  eî\t  conforme  au  certificat  de  jauge. 

291*  Si  le  navire  est  cliargç  à  cueillette,  soit  au  quintal,  au 
tonneau  ou  à  forfait ,  le  chaigeur  peut  retirer  ses  inarcliandiseft, 
avant  le  départ  du  navire,  en  payant  le  demi-fret 

H  supportera  les  frais  de  charge,  ainsi  que  ceux  de  déchai^ 
et  de.  rechargement  (ies  autres  marchandises  qu'il  faudrait  dé- 
.friaoer,  et  ceux  du  retardement. 

29S.  Le  capitaine  peut  faire  pettre  k  îme,  dana  le  lieu  da 
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chargement,  les  marchandises  trouvées  cîans  son  navire,  si  cïles 
ne  iui  opt  point  été  déclarées,  ou  en  prendre  le  fret  au  plus 
fcanit  prix  qui  sera  payé  dans  le  même  lien  pour  les  marchan- 
dises de  même  nature. 

293.  Le  chargeur  qui  retire  ses  marchandises  pendant  le 
Toyage  est  tenu  de  payer  le  fret  en  entier  et  tous  les  frais  de 
déplacement  occasionné  par.  le  déchaînement  :  si  les  marchan* 
dises  sont  retirées  pour  cause  des  £iits  ou  des  fautes  du  capi- 
taine, celui^i  est  responsable  de  tous  les  frais. 

294.  Si  le  navire  est  arrêté  au  départ ,  pendant  la  route,  ou 
au  lieu  de  sa  décharge,  par  ie  fait  de  l'aiTréteur,  les  frais  du 
retardement  sont  dus  par  l'affréteur. 

Si  ayant  été  frété  pour  i* aller  et  ie  rMour,  le  navire  fiût  son 
retour  sans  chargement  ou  avec  un  chargement  incomplet,  le 
fret  entier  est  du  au  capitaine,  ainsi  que  f intérêt  du  retar- 
dement. 

295.  Le  cq>itaine  est  tenu  des  dommages-intéséts  envers 
f  afiBréteuT,  si ,  par  son  frit ,  le  navire  a  été  arrêté  ou  retardé  au 

départ,  pendant  sa  route,  ou  au  heu  de  sa  décharge. 
Ces  dommages-intérêts  sont  rt'gic's  par  des  experts. 

296.  Si  le  capitaine  est  contraint  de  faire  radouber  le  navire 
pendant  le  voyage  ^  iaffiréteur  est  tenu  d'attendre,  ou  de  payer 
le  fret  en  entier. 

Dans  le  cas  où  le  navire  ne  pourrait  être  radoubé ,  le 
capitaine  est  tenu  d'en  louer  un  autre. 

Si  le  capitaine  n  a  pu  louer  un  autre  navire ,  le  fret  n  es^ 
dâ  qu  a  proportio.n  de  ce  que  le  voyage  est  avancé. 

297.  Le  capitaine  perd  son  fret ,  et  répond  des  dommages* 
.  intérêts  de  l'afiréteur,  si  cehii  ci  prouve  que ,  lorsque  le  navire 

a  fait  voile, il  était  hors  detat  de  naviguer. 

La  preuve  est  admissible  nonobstant  et  coptre  les  certificats 
de  visite  au  départ. 

298.  Le  fret  est  dû  pour  les  marchandises  que  le  capitaine 
a  été  contraint  de  vendre  pour  suhvcnîj'  aux  victuailles,  radoub 
et  autres  nécessités  pressantes  du  navire,  en  tenant  par  lui 
compte  de  leur  valeur  au  prix  que  le  reste  ou  autre  paseiUe 
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Marchandise  de  même  qualité  sera  vendu  au  lieu  de  la  décb^xge^ 
û  le  navire  arrive  à  bon  port. 

flî  is  navilne  le  perd,  le  capitaine  tiendni  oomp^  des  nar* 
chandises  sur  le  pied  qu*il  les  i^ura  vendues ,  ea  retenant  égaie- 
ment  le  fret  porté  aux  connaissements. 

209.  S'ii  arrive  interdictioii  diD  commerce  avec  ïc  pays  pour 
iei|aei  fe  navire  est  en  route  /et  qu  il  soit  ol^Iigé  de  revenir  avec 
son  ohatgewtnt^  il-  nest  dé  an  c^ilaine  que  le  fret  de  fidier, 
quoique  le  vaisseau  ait  été  affrété  pour  f  dier  et  fe  ivteur. 

300.  Si  le  vaisseau  est  airété  dans  le  cours  de  son  voyage 
par  Tordre  d'une  puissance , 

U  n  est  dû  aucun  fret  pour  le  temps  de  sa  détention ,  si  le 
uavii^  est  àftëtd  an  Bftois;  ni  augmentation  de  fret,  s'il  est  foué 
au  voy^e. 

•La  nourriture  et  les  loyers  de  f  équipage  pendant  ia  détention 
du  navire  sont  réputés  avaries. 

SOI.  l^eapitoine  est  payé  du  fret  des  varciuuidises  jetées 
èlaner  pMr  le  salut  commun ,  à  ladiarge  de  contributkm. 

302.  Il  n'est  dû  aucun  fret  pour  les  marchandises  perdues 
par  naufrage  ou  échouement|  piUées  par  des  pirates. ou  prises 
par  tes  ennemis. 

Ia  eapîtakie.  est  tenu  de  restituer  le  fret  qui  hn  aura  été 
avancé ,  s*il  n  y  a  convention  contraire. 

303*  Si  fe  navire  et  les  marchandises  sont  rachetés,  ou  si 
les  marchandises  sont  sauvées  du  naufrage ,  ie  capitaine  est 
payé  du  fret  jusqu  au  lieu  de  ia  prise  ou  du  naufri^. 

II  est  payé  du  fret  entier  en  contribuant  au  racfaat  »  sfti 
eeiiiMt  les  marchandises  au  lieu  de  leur  destination. 

304.  La  contribution  pour  ie  rachat  se  fait  sur  le  prix 
courant  des  marchandises  au  lieu  de  leur  déciiargCy  déduction 
Mte  des  frais ,  et  sur  ia  moitié  du  navire  et  du  fret. 

Les  loyers  des  matelots  n'entrent  point  en  contribution. 

305.  Si  leconsignataire  refuse  de  recevoir  les  marchandises, 
le  capitaine  peut,  par  autorité  de  justice,  en  faire  vendre 
pour  ie  payement  de  son  fret,  et  &ire  ordonner  ie  dép6t 
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S*ii  j  a  insuffisance  ,  il  conserve  son  recours  contre  le 
chargeur. 

306.  lie  ctphaîiie  ne  peut  retenir  ies  muAmUsM  ium 
500  navire  firnte  de  payement  de  son  fret; 

If  peut,  dans  le  temps  de  îa  décliarge,  demander  le  dépôt 
en  mains  tierces  jusqu'au  pavement  de  son  fret. 
.  307.  Le  capitaine  est  prë^ré,  pour  son  fret,  sur  ies  raar- 
chandises  de  son  chargan^»  pendant  qnmàaine  après  ieor 
Mhnrance,  si  dfes'ii'ont  passif  en  mains  itérées. 

308.  En  cas  de  faillite  des  ch.irgeors  ou  rc'clamateurs  avant 
respiration  de  la  quinzaine,  le  capitaine  est  privilégié  sur 
tous  les  créanciers  pour  te  payement  de  son  fret  et  des  aviaries 
tfBk  ioi  sont  dues.  * 

309.  En  aucun  cas  le  chargemr  rie  peut  denander  de  dimi- 
nution sur  îe  prix  du  fret. 

310.  Le  ciiai|;eur  ne  peut  abandonner  pour  le  fret  ies 
marchandises  diminuées  de  prix ,  ou  d^tëribi^  par  ieur  vice 
propre  ou  par  cas  fortuit.  * 

Si  'toutefois  des  futailles  contenant  vin,  hoHé,  mrd  et 
autres  liquides,  ont  tellement  coulé  qu'elles  soient  vides  ou 
prescpie  vides,  ieadites  futailles  pourront  être  abandonnées 
puor  le  freii. 

TITRE  IX. 

DBS  CONTRATS  1  LÀ  GROSSE. 

31 1.  Le  contrat  à  la  grosse  est  £iit  devant  notaire,  Msoils 
signature  privée. 

]f  énonce 

Le  capital  prélc  et  la  somme  convenue  pour  le  profit 
maritime, 

Les  objets  sur  iesquek  le  prêt  est  affecté, 
Les  noms  du  navire  et  du  capitaine, 

Ceux  du  préteur  et  de  l'emprunteur; 
Si  le  prêt  a  lieu  pour  un  voyage, 
Pour  quei  voyage,  et  pour  quel  temps  ; 
Lépoque  du  lembcyonenient. 
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319.  Tinit  prètaur  à  k  grosse,  en  Fruice,  est  tenu  de 

faire  enregistrer  son  contrat  au  greffe  du  tribunal  de  com- 
merce, dans  les  dix  jours  de  la  date,  à  peine  de  perdre  son 
privilège; 

Et  si  le  contrat  est  lait  a  i  étranger,  il  est  soumis  aux 
formalités  prescrites  I  Tartide  234. 

313.  Tout  acte  de  prêt  à  ia  grosse  peut  être  négocie  parla 
voie  de  l'endossement,  s'il  est  à  ordre. 

En  ce  caS|  la  n^ociation  de  <fet  acte  a  les  mêmes  efiets  et 
produit  les  mêmes  actions  en  garantie  que  cdie  des  autres 
eflfets  de  commerce. 

314.  La  garantie  de  payement  ne  s'étend  pas  au  profit  mari- 
'time,  à  moins  que  le  contraire  n'ait  été  expressément  stipulé. 

dlô.  Les  emprunts  à  ia  grosse  peuvent  être  aOectês, 

Sur  ie  corps  et  quille  du  navire , 

Sur  les  agrès  et  apparaux, 

Sur  Tarmemenit  et  les  victuailles. 

Sur  le  chargement  » 

Sur  la  totditë  de  ces  .objets  conjointement,  ou  sur  une 
partie  déterminée  de  chacun  d* eux. 

316.  Tout  emprunt  à  la  grosse,  fiiit  pour  une  somme 

exc&lant  la  valeur  des  objets  sur  lesquels  il  est  affecté,  peut 
être  déclaré  nui,  à  ia  demande  du  préteur,  s'il  est  prouvé  qui! 
y  a  fraude  de  la  part  de  l'emprunteur. 

317.  S*il  n'y  a  fraude,  le  contrat  est  valable  jusqu*à  la 
concurrence  de  la  valeur  des  effets  affectés  à  l'emprunt,  d'après 
l'eslimalion  qui  en  est  faite  ou  convenue.  , 

Le  surplus  de  la  somme  empruntée  est  remboursé  avec 
intérêt  au  cours  de  la  place. 

318.  Tous  emprunts  sur.Ie  fret  a  faire  du  navire  et  sur  le 
profit  espe'rc  des  marchandises  sont  prohibés. 

Le  prêteur,  dans  ce  cas,  n  a  droit  quau  remboursement  du  • 
capitnl,  sans  aucun  intérêt. 

319.  Nul  prêt  à  ia  grosse  ne  peut  être  fait  aux  matelots  ou  ^ 
gens  de  mer  sur  leurs  foyers  ou  voyages.  , 

320.  Le  navire,  les  agrès  et  les  apparaux,  l'armement  et  ies  ^ 
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nctoatlles,  mtoe  ie  fret  acquis,  sont  afièctés  par  privH^  au 

capital  et  intérêts  de  {argent  donné  à  la  grosse  sur  le  corps  et 
quille  du  vaisseau. 

Le  chargement  est  également  affecté  au  capitai  et  intérêts  de 
f aigjent  donné  à  h  grosse  sur  ie  chaigement. 

Si  remprunta  été  6ît  sur  un  objet  particulier  du  naYÎre  ou 
du  chargement,  le  privilège  n'a  lieu  que  sur  Tobjet,  et  dans  la 
proportion  de  la  quotité  afTectée  à  l'emprunt. 

321 .  Un  emprunt  à  la  grosse  fait  par  le  capitaine  dans  le 
iien  de  la  demeure  des  propriétaires  du  navire,  san^  letn*  auto- 
risation authentique  ou  leur  intervention  dans  facte,  ne  donne 
action  et  privilège  que  sjur  la  portion  que  le  capitaine  peut  avoir 
au  navire  et  au  fret. 

322.  Sont  afièctées  aux- sommes  empruntées,  ipéme  dans 
ielieu  de  h  demeure  des  intéressés,  pour  radoub  et  victu^iles, 
les  parts  et  portions  des  propriétaires  qui  n'auraient  pas  fourni 
W contingent  pour  mettre  le  bâtiment  en  état,  dans  les  vingt- 
quatre  heures  de  la  sommation  qui  leur  eg  sera  £iite. 

323.  Les  emprunts  faits  pour  le  dernier  voyage  du  navire 
sont  remboursés  par  préférence  aux  sommes  prêtées  pour  un 
prcccdent  voyage,  quand  même  il  serait  déclaré  quelles  sont 
laissées  par  continuation  ou  renouvellement. 

Les  sommes  empruntées  pendant  ie  voyage  sont  préférées 
à  celles  qui  auraient  été  empruntées  avant  ie  départ  du  navire; 
et  s*il  y  a  plusieurs  emprunts  fiiits  pendant  le  même  voyage , 
le  dernier  eaiprunt  sera  toujours  préféré  à  celui  qui  l'aura 
précédé. 

324.  Le  préteur  à  la  grosse  sur  marchandises  cfaai|[ées 
dans  un  navire  désigne  au  contrat  ne  supporte  pas  la  perte 
des  marchandises,  même  par  (brttme  de  mer,  si  elles* ont 
été  chargées  sur  un  nutre  navire,  à  moins  qu'il  ne  soit  léga- 
lement constaté  que  ce  chargement  a  eu  lieu  par  force  majeure. 

325.  Si  les  effets  sur  lesquels  le  prêt  à  la  grosse  a  eu  lieu 
sont  entièrement  perdus,  et  que*  la  perte  soit  arrivée  par  cas 
fortuit,  dans  ie  temps  et  dans  le  lieu  des  risques,  la  somme 
prêtée  ne  peut  être  réclamée. 
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326.  Les  déchets ,  diminutions  et  pertes  qui  arrivent  par  le 
vice  propre  de  ia  chose,  et  les  dommages  causés  par  le  &it  de 
f  emprunteur,  ne  sont  .point  à  ia  charge  du  préteur* 

dd7 .  En  cas  de  naufrage ,  le  payenenl  des  soannes  tnpmn- 
tées  à  la  grosse  est  réduit  à  ia  vîdeuF  des  effets  sauvés  et  âflëctés 
au  contrat,  déduction  faite  des  frais  de  sauvetage. 
'  3Èb*  Si  le  temps  des  risques  nest  point  déterminé  par  ie 
contrat  y.  il  courti  à  i'^ard  dta  navire,  des  agrès,  .appanuii> 
armeoibnl  et  victuaiHes,  Ai  fonr  <foe  k  navire  a  &it  voile, 
jusqu'au  four  où  ii  est  ancré  ou  amarre  au  port  ou  lieu  de  sa 
destination. 

A  f  égard  dés  marchandises ,  fe  ten^>8  des  risques  court  du 
jour  quelles  ont  été  chaigées  dans  Je  navire ,  ou  dans  ies  ga- 
bares  pour  les  y  porter,  jusqu'au  jdur  où  e&s  sent  délivrées 

à  terre. 

329.  Celui  qui  emprunte  à  la  grosse  siur  des  marchandises 
n*est  point  libéré  par  la  perte  du  navire  et  du  chargement ,  ^ii 
ne  justifie  quil  y  avait,  pour  son  compte^  dës  eftis  jusqu*ii|i 
concurrence  de  la  somme  empruntée. 

330.  Les  préteurs  à  la  grosse  contribuent)  à  ia  déduugn 
des  emprunteurs  I  aux  avaries  communes. 

Les  avaries  simples  sont  aossià  ia  cliai|;a  des  préteursy  tté 
n*y  a  convention  confratre. 

331.  S*iî  y  a  contrat  à  la  grosse  et  assurance  sur  le  même 
navire  ou  sur  te  même  chai^ement,  le  produit  des  effets  sauvés 
dn  naufrage  estparlïigé  entre  le  i^rétemr  à  h  grosse,  son 
capital  êettlement,  et  Fassureur,  pour  les  sommes  assurées ,  au 
marc  ie  franc  de  leur  intérêt  respectif,  sans  préjudice  des  pri- 
vil^es  établis  à  l'articie  191. 

ITiJaE  X. 

ras  A86UIIA1VGB8. 

SECTION  r*. 

Dm  C&mhmi  d^aumrmMê,  de  $m  forme  et  de  9o%  ^et. 

332.  Le  contrat  d'assurance  est  rédigé  par  écrit. 
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U  est  daté  du  jour  auquel  il  est  souscrit. 
II  y  est  énonce  si  c'est  avant  ou  après  midi. 
U  peut  être  lait  aont  atgoatuic  privée, 
n  ne  peut  oontenôr  «mm  Uane. 

Il  exprime 

Le  nom  et  ie  domiciie  de  cdui  qui  ^t  aiiiirer,  sa  qualité 
de  propriétaire  ou  de  commissionnaire  ; 
Le  nom  et  b  éémgmûoia  da  pnfke^ 
Le  nom  du  capitaine, 

Lr  lieu  où  les  marchandises  ont  été  ou  doivent  être 
chaiigé«s, 

Le  port  d*oik  ce  navim  a  dû  oa  doit  partir^ 

Les  ports  ou  nwies  dans  lesqocb  il  doit  Giiai||er  oa  dU- 

charger, 

Ceux  dans  lesquels  il  doit  entrer, 

La  nature  et  la  valeur  pu  f  estimation  des  marcbandiaes  ou 
civets  qne  ion  fait  assurer,  •  • 

Lesunpi  amqneb  iea  riaqpies  dôiveot  wnnmioer  et  finir, 

La  somme  assurée, 

La  prime  ou  le  coût  de  l'assurance, 

La  soumission  des  parties  à  des  arbitres,  en'  ets  de  contes* 
tatbn ,  si  elle  a  été  convenue  „ 

Et  généralement  tontes  les  tntreseoiiditionsdontlàparties 

sont  convenues. 

d3d«  La  même  police  peut  contenir  plusieurs  assurances, 
soit  à  raison  des  marchandises,  soit  à  raison  da  taux  de  la 
prime,  soit  i  raison  de  diffiSrenà  assureurs. 

934.  Lassurance  peut  avoir  pour  obfet  : 

Le  corps  et  quille  du  vaisseau,  vide  ou  chargé,  armé  ou  non 
armé,  seul  ou  accompagné; 

Les  agrès  et  apparaux. 

Les  armements, 

Les  victuaiiits, 

Les  sommes  prêtées  à  la  grosse. 

Les  marchandises  du  chargeqjieot,  et  toutes  autres  choses 
on  valeurs  estimables  à  prix  d'ai||ieiit^  sufettes  aux  risfuea  de 
hta^tfoii. 
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335.  L'assurance  peut  être  faite  sur  le  tout  ou  sur  une  partie 
desdits  objets,  conjointement  ou  séparément. 

£Ue  peut  étrelaite.en  temps  de  paix  ou  en  temps  deguene, 
avant  ou  pendant  le  voyage  \da  vaisseau.. 

Elle  peut  être  faite  pour  Faller  e^  le  retour,  ou  seulement 
pour  l'un  des  deux,  pour  le  voyage  entier  ou  pour  un  temps 
limité; 

Pour  lou&  voyages  et  transports  par  mer,  livières  et  cànaox 

navigables. 

336.  En  cas  de  fraude  dans  restimation  des  effets  assurés, 
en  cas  de  supposition  ou  de  falsification,  l'assureur  peut  faire 
procéder  à  ia  vérification  et  estimation  des  objets ,  sans  préju- 
dice de  toutes  autres  poursuites,  soit  civiles»  soit  criminelles* 

337.  Les  chargements  faits  aux  Échelfes  du  Levant,  aux 
'  côtes  d'Afrique  et  autres  parties  du  monde,  pour  l'Europe, 

peuvent  être  assurés,  sur  qudque  n^ire  qu'ils  aient  lieu,  sans 
désignation  du  navire  ni  du  capitaine* 

Les  miAdiandises  eHes-méiDes'peuvent,  en  ce  cas,  être 
assurées  sai>s  désignation  de  leur  nature  et  espèce. 

Mais  la  police  doit  indiquer  celui  à  qui  l'expédition  est  faite 
ou  doit  être  consignée,  s'il  n'y  a  convention  contraire  dans  la 
police  d'a)»urance. 

338.  Tout  eflfet  dont  le  prix  est  stipulé  dans  ie  contrat  en 
monnaie  étrangère  est  évalué  au  prix  que  la  monnaie  stipulée 
vaut  en  monnaie  de  France,  suivant  le  cours  à  l'époque  de  la 
stature  de  la  police. 

339.  Si  ia  valeur  des  mardiandises  n'est  point  fixée  par  le 
contrat,  elle  peut  être  justifiée  par  les  factures  ou  par  les  livres  : 
à  défaut,  l'estimation  en  est  faite  suivant  le  prix  courant  au 
temps  et  au  lieu  du  ciiargement^  y  compris  tous  les  droits  payés 
et  les  frais  faits  jusqua  ix>rd. 

340.  Si  Fassurance  est  &ite  sur  retour  d'un  pays  où  le 
commerce  ne  se  fait  que  par  troc,  et  què  Testimation  des 
marchandises  ne  soit  pas  faite  par  la  police,  elle  sera  r^iée  sur 
le  pied  de  ia  valeur  de  celles  qui  ont  été*  données  en  échange, 
en  y  joignant  les  frais  de  transport. 

341*  Si  le  contrat  d'assurance  ne  règle  point  le  temps  des 
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risques,  les  risques  commencent  et  finissent  dans  le  temps 
ïé^é  par  l'article -32 8  pour  les  contrats  à  la  grosse. 
342.  L'assuieur  peut  faire  rnuorer  par  cTaotres  les  dOS^ts 
a  assures. 

L'assuré  peut  faire  assurer  le  coût  de  Fassurance. 

La  prime  de  réassurance  peut  être  moindre  ou  plus  forte 
que  celie  de  l'assurance. 

343*  L'augmentation  de  prime  qui  aura  été  stipulée  en 
temps  de  paix  ponr  le  temps  de  guerrë  qui  pourrait  survenir, 
et  dont  la  quotité  n'aura  pas  élc  déterminée  par  les  contrats 
d'assurance,  est  réglée  par  les  tribunaux,  en  ayant  égard  aux 
risques,  aux  ciroonstanoes  et  aux  stipulations  de  chaque  p<^ce 
Assnnuioe. 

344.  En  cas  de  perte  des  marchandises  assurées  et  chargées 
pour  le  compte  du  capitaine  sur  ie  vaisseau  qu'il  commande ,  le 
capiuine  est  tenu  de  justifier  aux  assureurs  l'achat  des  mar- 
dundisasy  etd*en  ibnrnnr  un  connaissement  signé  par  deux  des 
|rôicipaux  de  Téquipage. 

345.  Tout  homme  de  l'équipage  et  tout  passager  qui  ap- 
portenldespays  étrangers  des  marchandises  assurées  en  France 
sool  tenus  d'en  laisser  un  connaissement  dans  les  lieux  eu  le 
cbaigiemciit  s  effectue,  entre  les  mains  du  oonsud  de  France,  et^ 
àdé&ut,  entre  les  mains  d'tm  Français  notable  négociant,  ou 
du  magistrat  du  lieu. 

346.  Si  l'assureur  tomhe  en  faillite  lorsque  le  risque  n'est 
pts  encore  fini,  l'assure  peut  demander  caution,  ou  la  résiliation 
da  contrat. 

L'assureur  a  le  même  droit  en  cas  de  faiîlile  de  l'assuré. 

347.  Le  contrat  d'assurance  est  nul,  s'il  a  pour  objet 
Le  fret  des  marchandises  existant  à  bord  du  navirei 
Le  profit  espéré  des  marchandises , 

Les  loyers  des  gens  de  mer, 
Les  sommes  empruntées  à  la  grosse, 
Les  profits  maritimes  des  sommes»prétées  à  la  grosse. 
346.  Toute  réticenoe,  toute  faussé  déclaration  de  la  part  de 
lasmré,  tout»  diflKiwee  entre  le  oonuat.  «faeniiance  et  b 
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cottnaîssemeht,  qui  cBmmuendeiit  FopnikNi  do  rbqot  w  èa 

changeraient  ie  sujet ,  annulent  FassurancCi 

L'assurance  est  miiie,  même  dans  lO'Casoci  ia  réticence ,  ia 
fausse  déclaration  ou  ia  différence,  n'auraient  pas  influé  avrJb 
dommage  on  ia  «perte  de  f  objet  anurë. 

* 

SECTION  IL 

Des  OhUgp.tious  dû  t Assureur  et  de  l'Assuré, 

349.  Soie  voyage  est  rompu  avant  ie  d^rtdu  viiwiaaf, 

même  par  le  (ait  de  i  assuré  y.  fassurance  est  annulée  ;  fassureur 
reçoit,  à  titre  d'indernnitc,  demi  pour  cent  de  la  somme  assurée. 

Sont  aux  risques  des  assureurs,  toutes  pertes  etckiD- 
mages  qui  arrivent  aux  objets  assurés ,  par  tempéie,  nau- 
frage v  Vouement,  abordage  fortuit,  oiiangemonts  ferofc  de 
route,  de  voyage  ou  de  vaisseau,  par  jet,  feu,  prise,  piliage , 
arrêt  par  ordre  de  puissance,  dcciaratton  de  guerre,  repré- 
saiUeit  et  généralement  par  toutes  ies  autres  fortunes  de  mer. 

35 1 .  Tout  changement  de  route,  do  voyage  Ott  do  vaiasOftily 
et  toutes  pertes  et  dommages  provenant  du  fait  de  TassUr^,  ne 
sont  point  h  la  charge  de  i  assureur  ;  et  même  la  prime  lui  e0t 
acquise,  sii  a  commencé  à  courir  les  risques.  • 

353^  Les  dédiets,  diminutions  et  pertes  ^oi  urrivoni  por 
le  vice  propice  de  fa  choee ,  et  les  dbnnnagies  causés-  par  ie  Mt 
et  faute  des  propriétaires  ,  alTréteurs  ou  chargeurs  ,  ne  sont 
point  à  la  charge  des  assureurs.  • 

dôd»  L*aflsuiteor  n'est  point  tenu  des  pnfvaiioatîonaot  fimtës 
du  capitaine  et  de  féquipage ,  connues  sous  le  noib  dé  inoMh 
terie  da  patron ,  sï\  n'y  a  convention  contraire. 

354.  L'assureur  n'est  point  tenu  du  pilotage  ,  touage  et 
hmànage,  ni  d'aucune  espèce  de  droits  imposer  sur  lo  navire 
et  les  marchandises. 

355.  H  sera  fitit  désignation  dians  ia  police,  des  ftiarchan- 
dises  sujettes,  par  leur  nature,  à  détérioration  particulière  ou 
diminution  I  comme  biés*  ou  sels»  ou  mait^handises  suscepiibies 
de  éOuHigé  ;  smon  les  'aiSmrears  ne  s^époodMnt  pokHf  des 
àdmmgm  M' perUs  qui  févmtàmktmketà  Mmèam  diN»- 
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fies  y  si  te  n'est  toutefois  que  lassuré  eût  ignoré  k  i^ture  du 
ebar^ement  kus     k  signature  de  h  police. 

ttltiielo«r,  ét  «f,  (e  vaisieta  éltat  pamnii  à  m  fnmike 

falmation  ,  il  ne  se  fait  point  de  chargement  ^n  retour,  ou  si 
kdurgeœent  en  retour  nest  pas  complet,  f assureur  reçoit 
sedement  les  deux  tiers,  proportionnels  de  U  prÎM  conveaM» 
a  nj  a  sdpttbtictt  eontmre. 

357.  Un  eontrat  d'soÉiiraiice  ou  de  rémirtnee  consenti 
pour  une  somme  excédant  k  valeur  des  effets  cliai'gés  est  nul 
à  fégard  de  i  assuré  seulement  »  s'il  est  prouvé  qu'il  y  a  dol  ou 
inMidedeaapart 

Sfift.  SAny  a  ni  dol  ni fiikidey  le  contrat  est  vtMAt  jusqui 
concurrence  de  la  valeur  des  effets  chargés,  d'après  i'estimatiou 
cpi  ea  jest  Êiite  ou  convenue.  • 

Ea  Cis  4e  pertes,  les  assureois sont  teniisdy  contribuer 
dnean  à  proportion  des  tosnnes.pâir  em  assinréet. 

lis  ne  revivent  pas  la  prime  de  cet  excédant  de  valeur,  mais 
lakment  l'indemnité  de  demi  pour  cent. 

359.  S  il  existe  plusieurs  contrats  d'assurance  faits  auiB 
tende flnr{#  même  chargement,  et  qaè  le  preuiier  contrat 
mre  Fentière  Taiear  des  efièts  chargés ,  il  sobsiMia-seiil. 

Les  assureurs  qui  ont  signe  les  contrats  subséquents  sont 
iil>érës^  lis  ne  reçoivent  que  demi  pour  cent  de  la  somme 
Mirée. 

Si  f  entière  vttleur  dat  eQeti  chargés  tiW  parammnie  par 

fc  preraiei*  contrat ,  les  assureurs  qui  ont  signé  fes  '  contrats 
subséquents  répondent  de  l'excédant,  en  suivant  iofdre  de  la 
dtte  des  contrats. 

360.  S'il  y  a  des  efieta  chir{f<a  pour  le-  nmitant  des 
mniatea  akmvées,  en  des  de  perte*d'nne  iknrtie/elle  sera  pàyëe 
par  tous  les  assorcurs.de  ces  effets,  au  marc  le  franc  de  ieur 
intérêt. 

9&t.  Si  ifaminee  a  Heu  divisément  pour  des  Biaicfaan- 
êm  qni*  dtàwma  Altè  chargiées  ftir  plusèeiim  iaineanx  dési- 

gués,  avec  énonciatiou  de  la  somme  assurée  sur  çhacun,  et 
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si  le  ciMrgeineiit  entier  est  mis  sur  un  seul  viisseau,  ou  sur 

un  moindre  nombre  qu'il  n'en  est  désigne  dans  le  contrat, 
f  assurèlùr  n'est  tenu  que  de  la  somme  qu'il  a  assurée  sur  le 
▼aisseau  on  sur  les  vaisseaux  qui  ont  reçu  le  chafi^Dment^ 
nonobstant  la  pAnte  de  tous  les  vaisseaux  désigné  ;  et  ii  reoevn 
néanmoins  demi  pour  cent  des  sommes  dont  les  assurances  se 
trouvent  annulées. 

362,  Si  le  capitaine  a  la  liberté  d'entrer  dans  différents 
ports  pour  ooni|riéter  ou  échanger  son  chai|;enient,  l*assureur 
ne  court  les  risques  des  effets  assurtSs  que  lorsqu'ils  sont  à  boid, 
sïi  n'y  a  convention  contraire.         .  • 

363.  Si  l'assurance  est  faite  pour  un  temps  limité*  l'assu- 
reur estiibre  après  respiration  du  temps,  et  f  assuré  peut  faire 
assurer  les  nouveaux  risques. 

36i.  L'assureur  est  déchargé  des  risques,  et  la  prime  lui 
est  acquise^  si  i assuré  envoie  le  vaisseau  en  un  lieu  plus 
âoigné  que  celui.qui  est  désigné  par  ie  contrat,  quoique  sur 
la  même  route. 

L'assurance  a  son  enti»  eflfet,  si  le  voyage  est  rac- 
courci. 

365.  Toute  assurance  faite  après  la  perte  ou  l'arrivée  des 
objets  assurés  est  nulle  >  s*il  y  a  présomption  qu'avant  la  si- 
gnattire  du  contrat  f  assuré  a  pu  être  informé  de  la  perte , 
ou  l'assureur  de  l'arrivée  des  objets  assurés. 

366.  La  présomption  existe,  si,  en  comptant  trois  quarts 
de  myriamètre  par  heure,  sans  préjudice  des  autres  preuves, 
H  est  étaUi  que  de  Fendroit  de  Tarrivée  ou  de  la  perte  du 
vaisseau,  Ou  du  fieu  oà«la  première  nouvelle  en  est  arri- 
vée, elfe  a  pu  ctre  portée  dans  le  lieu  où  le  contrat  d'assu- 
rance a  été  passé,  avant  la  signature  du  contrat. 

367'.  Si'  cependant  Fassurance  est  ftite  sur  bonoet  ou 
mravaises  nouvelles,  la  présomption  i^entiouéedatta  les  «r* 
ticles  précédents  n'est  point  admise. 

Le  contrat  n'est  annulé  que  sur  la  preuve  que  l'assuré  savait 
k  perte,  ou  l'assureur  f  arrivée  du  navire,  avant  la  signature 
du  oontr^^t. 
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368.  £d  cas  de  preuve  contre  l'assuré,  celui-ci  paye  à 
Tassorear  une  double  prime. 

Eu  CBS  de  preuve  contre  rassureur,  cclui«cî  paye  à  I!aisuré 
une  somme  double  de  la  prime  convenue. 

Celui  d'entre  eux  contre  qui  la  preuve  est  faite  est  pour- 
«  suivi  correctionneliement* 

SECTION  III. 
Du  DélaisMememi, 

369.  Le  délaissement  des  objets  assurés  peut  être  fiût , 
En  easde  prise» 

l>e  naufrage, 

D*ëchooenient  avec  bris, 

D*innavigabilitc  par  fortune  de  mer, 

En  cas  d'arrêt  d'une  puissance  étrangère, 

En  cas  de  perte  ou  détérioration  des  effets  assurés ,  si  h 
détérioration  ou  ia  perte  va  au  moins  à  trois  quarts.  « 

H  peut  être  fidt ,  en  cas  d'arrêt  de  la  part  du  Gouvernement, 
après  le  voyage  commencé. 

370.  Il  ne  peut  être  fiiit  avant  ie  voyage  commencé. 

371.  Tous  autres  dommages  sont  réputés  avaries,  et  se 
règlent,  entre  les  assureurs  et  les  assurés,  à  raison  de  leurs 
intérêts. 

372.  Le  délaissement  des  objets  assurés  ne  peut  être  par- 
tiel ni  conditionnel. 

H  ne  s*étend  qu'aux  effets  qui  sont  i  objet  de  f  assurance  et 
du  risque.' 

373.  Le  délaissement  doit  être  fait  aux  assureurs  dans  le 
terme  de  six  mois ,  à  partir  du  jour  de  la  réception  de  la  nou- 
velle de  ia  perte  arrivée  aux  ports  ou  cotes  de  l'Europe,  ou 
sur  celles  d'Asie  et  d'Afrique,  dans  la  Méditerranée,  ou  bien, 
en  cas  de  prise,  de  la  réception  de  celle  de  la  conduite  du 
navire  dans  l'un  des  ports  ou. lieux  situés  aux  cotes  ci-dessus 
mentionnées; 

Dans  le  délai  d'un  an  après  ia  réception  de  ia  nouvelle  ou 
de  b  perte  arrivée,  ou  de  ia  prise  conduite  aux  colonies  des 
Indes  occidentdes^  aux  Iles  Adores,  Canaries,  Madère  et 
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autres  îles  et  côtes  occidentaks  d'Afrique  et  orientaies  d'A- 
mérique; 

Biîns  (e  déki  ée  deui  a»  après  fa  nouTeUe  des  fmet  arri- 
vées ou  des  prises  conduhes  dans  toutes  les  autres  parties 

du  monde. 

Et  CCS  délais  passés,  les  assurés  ne  seront  plus  recévabiesà 
faire  le  délaissement. 

374.  Dans  le  caS  où  le  délaissement  peut  être  bit,  et  dans 
le  r;is  de  tous  autres  accîrfents  au  risque  des  assureurs,  l'assuré 
est  tenu  de  signifier  h  l'assureur  les  avis  qu'il  a  reçus. 

La  signification  doit  être  faîte  dans  les  trois  jours  de  la  ré» 
ception  de  lavis. 

375.  Si ,  après  un  an  expiré,  i  compter  du  foor  du  départ 
^          du  navire,  ou  du  jour  anquei  se  rapportent  les  dernières  nou- 
velles reçues,  pour  les  voyages  ordinaires, 

•iVprès  deux  ans  pour  ies  toyages  de  lon^  oours^ 
L'assuré  dédare  n'avoir  reçu  aucune  nouvelle  de  son  na- 
vire, H  peut  faire  le  délaissément  i  Fassureur,  et  demander  le 
payement  de  l'assurance,  sans  qui!  soit  besoin  d'attestation 
de  ia  perte. 

Après  f  expiration  de  i  an  ou  des  deux  ans ,  l'assuré  a ,  pour 
agir,  les  défais  établis  par  Fartidle  373. 

376.  Dans  le  cas  d'une  assurance  pour  temos  limité,  après 
iexpiration  des  délais  établis,  comme  ci-dessus,  pour  les  voyages 
ordinaires  et  pour  ceux  de  long  cours,  ia  perte  du  navire  est 
primée  arrivée  dans  le  temps  de  Tassurance. 

377.  Sont  réputés  voyages  de  long  cours  ceux  qui  se  faut 
aux  Jnd(*s  orientales  et  occidentales ,  n  la  mer  Pacifique ,  au  C-a- 
nada,  A  Terre-Neuve ,  au  Groenland ,  et  aux  autres  côtes  et  îles 
de  f  Amérique  méridionale  et  septentrionale,  aux  Açores, 
Canaries,  i  Madère,  et  dans  tonfeesles  cdtes  et  pays  attoésaor 
l'Océan,  au  delà  des  détroits  de  GîbraCtar  et  du  Sund. 

378.  L'assuré  peut,  par  ia  signification  mentionnée  en 
l'article  374 ,  ou  faire  le  délaissement  avec  sommation  à  f  aasu- 
teur  de  payer  fa  somme  assurée  dans  le  délai  û%é  par  le  eontrat, 
oti*se  réserver'de  faire  le  déhissement  dans  les  délais  fixés  par 
la  loi. 
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379.  I^assuréesltenu^en  fai&aptipdéiaisseiD^^c^e/iBcIarer 
loateslesassurances  qu  il  a  faites  ou  lait  faire»  même  cej|6f  qai 
•oïdpDiiëeSy^t  Faigeoiquila  prisa  b  grosse»  soit  sur  le  fimne, 

soit  sur  les  marchandises;  faute  de  quoi,  le  délai  du  payeràenl, 
qui  doit  commencer  à  courir  du  jour  du  délaissenjcnt,  ser^ 
gfi^ndu  jus(]u'au  jour  où  il  fera  notiljer  ladite  déclaration , 
aqi  4|tt  i(  eu  résulte  aucineprorogatioii  4^  délai        pqqr  ' 
iorner  Taction  eu  délaissement 

380.  En  cas  de  déclaration  frauduleuse»,  l'assuré  est  privé 
des  etFets  de  l'assurance;  il  est  tenu  de  cmver  les  somioes  m- 
pvntéeSf  nonobftao(  la  perte  ou  la  prise  <}u  navire. 

381.  En  cas  de  naufrage  ou  d'échouementavec  bris,  Fassui^ 
doit,  sans  préjudice  du  délaissement  à  faire  en  teinp^  et  lieu, 
Uavai'jfrr  au  recouvrement  des  «  irels  naufrag('s. 

6ur  son  aHiriual^ûQ ,  lés  trais  de  recouvrement  Lui  ^soi|t 
alloués  jusqu'à  concurrence  de  la  valeur  des  effets  recouviv^. 

Si  fépoque  du  payement  n*est  point  fixée  par  }e  con- 
trai, ï assureur  est  tenu  de  paver  l'assurance  trois  mo^s  après 
Ja  signification  du  délaissement. 

3S3.  Les  actes  justiijcatirs  du  chargement  et  de  la  perte  sont 
jjgnififfl  à  Tas^ur^r  avant  qu*ii  puisse  ^tre  ppjarsuivi  pofr  le 
payement  des  sommes  assurées. 

384.  L'assureur  est  admis  à  In  preuve  des  faits  contraires  à 

qui  sont  GOQ&^iés  ^juisies  attestation^. 
J^ladmission  9  la  preuve  ne  suqpend  p^s  le^  c^d^^atioiis 
de  fessnrenr  au  payement  provisoire  4s  IfL  scf^niie p^ufie^  à  Ja  ' 
cliafi^e  par  l  assuré  de  donner  caution. 

L'ej9gage aient  de  la  caution  est  éteint  ^pr^s  quat/'o  an^^s 
/évolues,  s'il  n'y  a  paseii  ^e  poui^uite. 

38£^.  JLe  déifûssrâent  /Mgx^ifié  et  accepté  qn  yahiMe,  1^ 
,cffets  assurés  âppartienne;itMVstlUi:€mr,  à  parûr  de  i'époq^ue^u 
éflaissemcnt. 

jUas^ureur  ne  j^ut,  sous  prjéiejffi  du  retour  du  )iavire,  se 
dspenser  dfi  pÊqpeat  la  somme  a«9urée, 
386.  Le  ftet  des  marohsndisw  sauyé^, 

turait  été  payé  d'avance,  (lût  partie  du  délaissement  du  navire, 
etappariieut  éffllOTftitf  àIa»l«ettr».^aoa  jpy^i^rficc  c^^  v!^piU 
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des  préteurs  à  la  grosse ,  de  ceux  des  matelots  pour  leur  loyer^ 
et  des  finis  et  dqpeuses  pendant  fe  voyagé. 

387.  En  cas  d*arrét  de  la  part  d'une  puissance,  Fassurë  est 
tenu  de  faire  ia  signification  à  l'assureur,  dans  les  trois  jours 
de  la  réception  de  la  nouvelle. 

Le  délaissement  des  objets  arrêtés  ne  peut  être  fait  qu'après 
*  un  dâai  de  six  mois  de  la  signification,  si  l'arrêt  a  eu  lieu  dans 
les  mers  d'Europe,  dans  h  Méditerranée,  on  danà  b  Baltique  ; 

Qu  après  le  délai  d'un  an,  si  i arrêt  a  eu  lieu  en  pays  plus 
éloigné.  * 

Ces  dëhis  ne  courent  que  du  jour  de  h  signification  de 
l'arrêt 

Dans  le  cas  où  les  marchandises  arrêtées  seraient  périssables, 
les  délais  ci-dessus  mentionnés  sont  réduits  à  un  mois  et 
demi  pour  le  premier  cas,  et  à  trois  mois  pour  le  second 
caSa 

388.  Pendant  les  délais  portés  par  Farticie  précédent,  fes 

assurés  sont  tenus  de  faire  toutes  diligences  qui  peuvent 
dépendre  d'eux,  à  l'effet  d'obtenir  la  mainlevée  des  effets 
arrêtés. 

Pourront,  de  leur  côté,  les  assureurs,  ou  de  concert  avec 
les  assurés,  ou  séparément,  fidre  toutes  démarches  à  même 
fin. 

389.  Le  délaissement  à  titre  d'innavigabilité  ne  peut  être 
fiût,  si  le  navire  échoué  peut  être  relevé,  réparé,  et  mis  en* 
état  de  continuer  sa  route  pour  le  lieu  de  sa  destination. 

Dans  ce  cas,  l'assuré  conserve  son  recours  sur  les  assureurs, 
pour  les  frais  et  avaries  occasionnés  par  l'échouement. 

390.  Si  le  navire  a  été  déclaré  innavigabie,  l'assuré  sur  le 
^  duogement  est  tenu*  d'en  iaire  h  notification  dans  le  délai  de 

trois  jours  de  la  réception  de  la  nouvelle. 

391.  Le  capitaine  est  tenu,  dans  ce  cas,  de  faire  toutcîs 
diligences  pour  se  procurer  un  autre  navire  à  l'effet  de  trans- 
porter )es  marchandises  au  lieu  de  leur  destination* 

392.  L'assoreurconrt  les  risques  des  marchandises  chargées 
silr  un  autre  navire,  dans  le  cas  prévu  par  l article  précédent^ 
jusqu'à  leur  arrivée  et  leur  déchargement. 
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393.  L'assureur  est  tenu,  en  outre,  des  avaries,  frais  de 
déchargement,  magasinage,  rembarquement,  de  Texcédantdu 
fret,  et  de  tous  autres  frais  qui  auront  été  faits  pour  sauver  les 
marchandiseSy  jusqu'à  oqncurrence  de  la  somme  assurée. 

394.  Si,  dans  les  délais  prescrits  par  Tartide  38 7^  le  capi- 
taine n  a  pu  trouver  de  navire  pour  recharger  les  marchandises 
el  les  conduire  au  lieu  de  leur  destination,  Fassuré  peut  en 
finre  le  délaissement. 

« 

395.  En  cas  de  prise,  si  Fassuré  na  pu  en  donner  avis  i 
Tassoreur,  il  peut  racheter  les  effets  sans  attendre  soii  ordre. 

L'assure  est  tenu  de  signifier  à  l'assureur  la  composition 
qu*i{  aura  faite,  aussitôt  qu'il  en  aura  ics  moyens. 

396.  L*assure^  a  le  choix  de  prendre  h  composition  i  son 
compte ,  ou  d  y  renoncer  :  il  est  tenu  de  notifier  son  choix  à 
rassuré ,  dans  les  vingt-quatre  iieures  qui  suivent  la  significa- 
tion de  ia  composition. 

S'il  déclare  prendre  la  composition  à  son  profit ,  il  est  tenu 
de  contribuer,  sans  délai ,  au  payement  du  rachat  dans  les 
termes  de  la  convention,  et  à  proportion  de  son  intérêt;  et  il 
continue  de  courir  les  risques  du  voyage,  conformément  au 
contrat  d'assurance. 

S'il  déclare  renoncer  au  profit  de  la  composition,  il  est  tenu 
au  payement  de  la  somme  assurée ,  sans  pouvoir  rien  prétendre' 
aux  eflèts  rachetés. 

Lorsque  l'assureur  n'a  pas  notifié  son  clioix  dans  le  délai 
susdit,  il  est  censé  avoir  reuoncé  au  profit  de  ia  compo- 
sition. 

mRE  XI. 

DES  AVARIES. 

397*  Toutes  dépenses  extraordinaires  fuites  pour  le  navire 
et  les  marchandises ,  conjointement  ou  séparément , 

Tout  dommage  qui  arrive  au  navire  et  aux  marchandises, 
depuis  leur  chargement  et  départ  jusqu'à  leur  retour  et  déchar- 
gement, 

Sont  réputés  avaries. 

398.  A  défaut  de  conventions  spéciales  entre  toutes  ies 
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parties ,  les  avaries  sont  réglées  ccnfonnement  aux  dispositions 
ci-après. 

399.  Les  avdries  sont  de  deux  classes,  avaries  grosses  ou 
communes,  et  avaries  ^impies  du  particulières. 

400.  *  Sont  avaries  communes , 

1°  Les  choses  données  par  composition  et  à  tiU  c  de  radiât 
du  navire  et  des  marchandises; 

2*^  Celles  qui  sont  jetées  à  ia  mer, 

3^  hai  cAbles  ou  mâts  rompus  ou  oot^és  ; 

4^  Les  ancres  et  autres  effets  abandonnés  pour  le  satut 
commun  ; 

y  Les  dommages  occasion néb  par  le  jet  aux  marcliandises 
restées  dans  le  navire; 

Les  pansement  et  nourriture  des  matelots  blessés  en 

défendant  le  iKivire,  les  foyer  et  nourriture  des  matelols  pen- 
dant la  détention ,  quand  le  navire  est  arrêté  en  voyage  par 
ordre  d*uhe  puissance,  et  pendant  les  réparations  des  dommages 
volontairement  soufferts  pour  le  saîut  commua ,  si  le.  navire 
est  affrété  ati  mois  ; 

7**  Les  frois  du  ilccliargemenl  ])our  alléger  le  navire  et  en- 
trer dans  un  havre  ou  dans  une  rivière,  quand  le  navire  est  con- 
traint de  le  faire  par  tempête  ou  par  la  poursuite  de  f  ennemi  ; 

8*  Les  frais  faits  pour  remettra  à  flot  le  navire- échotié  dans 
fintention  d*éviter  la  perle  totale  ou  la  prise  ;  • 

Et,  en  général,  les  donmiages  souficrts  volontairement  et 
tes  dépenses  Taites  d  après  délibérations  motivées ,  pour  le  bieil 
et  salut  commun  du  navire  et  des  marchandises,  depuis  leur 
chargement  et  départ  jusqu'à  leur  retour  et  déchargement. 

401.  Les  avaries  communes  bont  supportées  par  les  mar- 
chandises et  par  la  moitié  du  navire  et  du  fret,  au  marc  le  irauc 
de  la  valeur. 

402.  Le  prix  des  marchandises  est  établi  par  leur  valeur 
àû  lieu  du  déchargement. 

403.  Sont  avaries  particulières, 

1°  Le  dommage  arrivé  aux  marchandises  par  leur  vio0 
propre ,  par  tempête ,  prise ,  naufrage  ou  échouement  ; 
S*  Les  frais  faits  pour  les  sauver; 
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3""  Làptfi^  des  cfible^,  aoeres,  vdlM,  mâis»  conbges» 
ansée  par  tempête  ou  autre  accident  de  mer; 

Les  dépenses  résultant  de  toutes  relâches  occasionnées  soit 
par  la  perte  fortuite  de  cta  objets ,  soit  par  le  besoia  d'avilailie- 
ment ,  soit  par  voie  d'eau  à  réparer  ; 

4*  La  nourrhore  et  le  loyer  des  mstelots  peadMit  la  déie»* 
fîon ,  quand  le  navire  est  arrêté  en  voyage  par  ordre  d'une  poèir 
sance,  et  pendant  les  réparations  tju  on  est  obligé  d'y  faire,  si 
ie  navire  estaûrété  au  voyage; 

à"*  La  nourritore  et  ie  loyer  des  matelots  pendant  la  quarto* 
tùm,  que  k  navire  soit  loué  au  voyage  on  au  noîs; 

Et ,  en  général ,  les  dépenses  faites  et  le  dommage  souQert 
pour  le  navire  seul ,  ou  pour  les  marchandises  seules,  depuis 
leurciiargemenl  et  départ  jusqu'à  leur  retour  et  déciiargemenL 

404.  Les  avança  pariiciilières  sont  supportées  et  payées 
ptr  b  propriétaire  h  chose  qui  a  essuyé  le  domt^^a^^e  ou 
occasionné  la  dépense. 

405.  Les  dommages  arrivés  aux  marchandises,  faute  par  ie 
capitaine  d'avoir  bien  fermé  les  écoutilles,  amarré  le  navire, 
ibunii  de  lions  guindages,  et  par  tous  autres  accidents  prove- 
M«f  rfeii  négligence  du  capitaine  ou  deTéquipage,  sont  éga- 
iemeut  des  avaries  particulières  supportées  par  le  propriétaire 
àa  marcliandi&es  9  mais  pour  lesquelles  il  a  son  recoure  contre 
ie  Gipitaipe,  le  navire  et  le  fret. 

406.  Les  lamanages,  touages,  pilotages,  pour  entrer  dans 
les  havres  ou  rivières,  ou  pour  en  sortir,  les  droiisde  congés, 
visites,  rapports,  tonnes,  balises,  ancrages  et  autres  droits  de 
navigation,  ne  sont  point  avaries;  mais  ils  sont  de  simpt^  (irais 
i  la  charge  du  navire. 

407.  En  cas  d'abordage  de  navires,  si  févénement  a  été 
purement  fortuit,  le  dommage  est  supporté,  sans  répétition, 
par  celui  de^  navires  qui  l'a  éprouvé. 

Si  l'abordage  a  été  Ùlïx  par  la  faute  de  l'un  des  capitaines  »  le 
dommage  est  payé  par  celui  qui  la  causé» 

S9  y  a  doute  daos  les  causes  de  l'abordage ,  le  donimage  est 
reparé  à  frai:»  coinaïuns,  et  par  égale  poitiuiiy  par  le^  iiavues 
VU  ioat  lait  ci  aouiierL 
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Dans  ces  deux  derniers  cas^  i  estimation  du  dommage  est 
faite  par  experts. 

408.  Une  demande  pour  avaries  n'est  point  recevable^  si 
.  f  avarie  commune  n'excède  pbs  un  pour  cent  de  la  valeur 

cumulée  du  navire  et  des  marchandises ,  et  si  l'avarie  parti- 
culière n'excède  pas  aussi  un  pour  cent  de  ia  valeur  de  la 
chose  endommagée. 

409.  La  dause/raitc  d avaries  afSwichh  les  assureurs  de 
toutes  avaries,  soit  communes,  soit  particulières ,  excepté  dans 
les  cas  qui  donnent  ouverture  au  délaissement;  et,  dans  ces 
cas ,  les  assurés  ont  f  option  entre  ie  délaissement  et  l'exercicç 
d'action  d'avarie. 

TITRE  XDf. 

DU  JET  Eï  DE  LA  CONTRIBUTION. 

410.  Si  9  par  tempête  ou  par  la  chasse  de  f  ennemi,  le 
capitaine  se  croît  obiigéi  pour  le  salut  du  navire,  de  jeter  en 
mer  une  partie  de  son  chargement ,  de  couper  ses  mâts  ou 

d*abandonner  ses  ancres ,  il  prend  Tavis  des  intéressés  au 
chaigement  qui  se  trouvent  dans  ie  vaisseau,  et  des  princi- 
paux de  Téquipage. 

S'il  y  a  diversité  d'avis,  celui  du  capitaine  et  des  principaux 
de  l'équipage  est  suivi. 

411.  Les  choses  les  moins  nécessaires,  les  plus  pesantes  et 
de  moindre  prix,  sont  jetées  ies  premières,  et  ensuite  les  mar- 
chandises du  premier  pont  au  choix  du  capitaine,  et  par  l'avis 
des  principaux  de  f  équipage. 

412.  Le  capitaine  est  tenu  de  rédiger  par  écrit  la  délibé- 
ration, aussitôt  qu'il  en  a  ies  moyens. 

La  dëiibéraUon  exprime 
Les'motib  qui  ont  déterminé  le  jet , 
Les  objets  jetés  ou  endommagés. 

Elfe  présente  ia  signature  des  délibérants,  ou  les  motifs 
de  leur  refus  de  signer. 

£Ue  est  transcrite  sur  le  r^istre. 

413.  Au  premier  port  oii  le  navire  abordera,  le  capitaine 

^  est  tenu,  dans  les  vingt-quatre  heures  de  son  arrivée,  d'affirmer 
les  faits  contenus  dans  la  déIii>ération  transcrite  sur  ie  registre. 
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414.  L  état  des  pertes  et  dommages  est  bit  dans  le  lieu  du 
dédiaigement  du  oaTÎre,  à  b  dilif^nce  do  oqphame  et  par 
experts. 

Les  experts  sont  nommés  par  le  tribunal  de  commerce,  si 
Je  déchargement  se  fait  dans  un  port  français. 

Dans  les  lieux  où  ii  n  y  a  pas  de  tribunal  de  commerce,  ies 
eipeits  sont  nommés  par  le  juge  de  paix. 

Ifs  sont  nommés  par  le  consul  de  France ,  et ,  i  son  début, 
par  le  magistral  du  lieu,  si  la  décharge  se  fuit  dans  un  port 
étranger* 

Les  experts  prêtent  serment  avant  d  opérer. 

415.  Les  marchandises  jetées  sont  estimées  suivant  le  prix 
courant  du  lieu  du  déchargement;  leur  qualité  est  constatée 

par  la  production  des  connaissements,  et  des  factures  s'il  y  en  a. 

416.  Les  experts  nommés  en  vertu  de  i  article  précédent 
font  la  répartition  des  pertes  et  dommages. 

La  répartition  est  rendue  exécutoire  par  Fhomologation  du 
tribunal. 

Dans  les  ports  étrangers,  la  répartition  est  rendue  exécutoire 
.par  le  consul  de  France»  ou,  à  son  défaut ,  par  tout  tribunal 
compAmt  sur  ies  lieux. 

417.  La  répartition  pour  le  payement  des  pertes  et  dom- 
mages est  faite  sih*  les  effets  jetés  et  sauvés,  et  sur  moitié  du 
navire  et  du  fret,  à  proportion  de  leur  valeur  au  lieu  du  dé- 
chargement. Il 

418.  Si  la  qualité  des  marchandises  a  été  d^;uisée  par  le 
connaissement,  et  qu*d{es  se  trouvent  dune  plus  grande  va- 
leur, elles  contribuent  sur  le  pied  de  leur  estimation ,  si  elles 
sont  sauvées; 

Elles  sont  payées  daprès  la  qualité  désignée  par  le  connais? 
sementy  si  elles  sont  perdues. 

Si  les  marchandises  déclarées  sont  d'une  qtiatité  inférieure 

à  relie  qui  est  indiquée  par  le  connaissement,  elles  contribuent 
daprès  la  qualité  indiquée  par  le  connaissement,  si  elles  sont 
sauvées; 

EBies  sônt  payées  sur  ie  pied  de  leur  vdeur,  si  elles  sont 

jetées  ou  endommagées. 
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419.  munitions  de  guerre  et  de  bouche,  et  fes  hardes 
des  gens  de  f'ëquipage,  ne  contribuent  point  au  jet;  la  valeur 
de  celles  C|ui  auront  été  jetées  sera  payée  par  contribution  sor 
tous  les  autres  efièts. 

420.  Les  efTeis  dont  iî  n*y  a  pas  de  connaissement  ou  dé- 
claration da  capitaine  ne  sont  pas  payés  s  ils  sont  jetés;  lis 
contribuent  s'ils  sont  sauvés. 

4âl.  Les  eflëts  chargés  sur  ie  tiliac  du  navire  contribuent 
s'ils  sont  sauvés. 

S'ils  sont  jclés,  ou  endumniagés  par  le  jet,  le  propriétaire 
n'est  point  admis  à  former  une  demande  en  contribution  :  il 
ne  peut  exercer  son  recours  que  contre  le  capitaine. 

422.  Il  n  y  a  lien  3l  contribution  pour  raison  du  dommage 
arrivé  au  navire  que  dans  le  cas  où  le  dommage  a  été  fait  pour 
£iciiitcr  le  jet. 

423.  Si  le  jet  ne  sauve  le  navire ^  il  n'y  a  lieu  à  aucune 
eontributiott. 

Les  marchandises  sauvées  ne  sont  point  tenues  du  paye* 

ment  ni  du  dédommagement  de  ceilt-s  qui  ont  été  jetées  ou 
endommagées. 

424.  Si  le  jet  sauve  le  navire,  et  si  le  navire»  en  continuant 
sa  route,  vient  â  se  perdre, 

Les  effets  sauvés  contribuent  au  jet  sur  le  pied  de  leur  va- 
leur en  ietat  où  ils  se  trouvent,  déduction  tailc  des  irais  de 
sauvetage.  ^ 

425»  Les  effets  jetés  ne  contribuent  en  aucnn  cas  au 
payement  des  dommages  arrivés  depuis  le  jet  aux  maidnn- 
dises  sauvées. 

Les  marciiandiscs  ne  contribuent  point  au  payement  du 
navire  perdu,  ou  réduit  a  l'état  d'innavigabilité. 

426.  Si,  en  vertu  d'une  délibération ,  ie  navire  a  été  ouvert 
pour  en  extraire  les  marchandises ,  elles  contribuent  à  la  ré- 
paration du  dommage  cause  au  navire. 

427.  i^n  cas  de  pertes  des  mardiandises  mises  dans  les 
barques  pour  alléger  le  navire  entrant  dans  un  port  on  une 
rivière,  la  répartition  en  est  fcîle  sur  ie  navire  et  êan  charge- 
ment en  entier. 
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Si  le  navire  périt  avec  le  reste  de  son  chargement ,  îi  o'est 
fait  aucune  ré|)artition  sur  les  marchandises  mises  dans  les 
allées,  quoiqù*eIles  arrivent  à  bon  port. 

428.  Dans  tous  les  cas  ci-ilessus  eicprimës,  le  Caipitaine  et 

ftijuipage  suiil  privil(>i;i('\s  i:uv  les  niarchandiscs  ou  le  prix  en 
provenant  pour  le  montant  de  la  contribution. 

429.  Si  y  depuis  la  répartition,  les  eifets  jetés  sont  recoa« 
nés  par  les  propriétaires,  ils  sont  tenus  de  rapporter  au 
capiluine  et  aux  iiîlcrosscs  te  qu'ils  ont  reçu  dans  la  contri- 
bution, déduction  faite  deâ  dommages  causés  par  ie  jet  et  des 
frais  de  recouvrement. 

»  * 

TITRE  XIll. 

D£8  PRESCRIPTIONS. 

430.  Le  capitaine  ne  peut  acquérir  la  propriété  du  navtré 
far  voie  de  prescription. 

431.  L  action  en  dclaibsement  est  prescrite  dans  les  délais 
eipnrr.és  pa  r  l  arlicf e  3  73. 

432.  Toute  action  dérivant  d'un  contrat  a  ia  grosse ,  ou 
'  tfttoe  police  d'assurance,  ëst  prescrite,  après  cinq  ans,  à 

compter  de  la  date  du  oinlrat. 

433.  Sont  prescrites 

Toutes  actions  en  payement  pour  fret  de  navire,  gages  et 
iojers  des  officiers,  matelots  et  autres  gens  de  l'équipage ,  un 
ta  après  ie  voyage  fini  ; 

Pour  nourriture  fournie  aux  matelots  par  fordre  du  capi* 
taine,  un  an  après  la  livraison; 

Pour  fournitures  de  bois  et  autres  choses  nécessaires  aux 
constructions,  équipement  et  avitaillement  du  navire,  un  an 
après  ces  fournitures  faites  ; 

Pour  salaires  d'ouvriers,  et  pour  ouvrages  faits,  un  an  après 
la  réception  des  ouvrages  ; 

Toute  demande  en  délivrance  de  marchandises,  ua  an  après 
ranrivée  du  navire. 

434.  La  prescription  ne  peut  avoir  lieu  %A  y  a  cédttle, 
oUigsdion,  arrêté  de  compte  ou  interpcllalioa  judiciaire. 
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TITRE  XIV. 

FINS  DE  NON-RECEVOIR. 

435.  Sont  non  recevables 

Toutes  actions  cootre  le  capitaine  et  ies  assureursi  pour 
dommage  arrivé  à  la  marcbandise,  si  a  ëié  reçue  sans 
protestation  ; 

Toutes  actions  contre  raffrcteur,  pour  avaries,  sî  le  ca- 
pitaine a  livre  les  marchandises  et  reçu  son  fret  sans  avoir 
protesté  ; 

Toutes  actions  en  indemnité  potir  dommages  causes  par 
Fabordage  dans  un  lieu  où  le  capitaine  a  pu  agir,  s'il  na  point 

fait  de  rccîximation. 

iSG.  Ces  protestations  et  recîamations  sont  nulles  si  elles 
ne  sont  faites  el  signifiées  dans  les  vingt-quatre  heures,  et  si, 
dans  le  mois  de  leur  date,  elles  ne  sont  suivies  d*une  demande 
en  justice» 

livrp:  in(i). 

DES  FAILLITES  ET  B\NaUEROUTES. 

[  Lot  du  S8  Mu  1838 ,  promnlgiiiée  le  8  inin  foîvaiit. 

•  Le  Ihrre  III  da  Gode  de  coninierce ,  i «r  les  feillitcfl  et  benqnenmfev,  einei  • 
que  les  eitielet  69  et  635  du  même  code,  feront  remplaces  per  let  d^poti- 
tioiie  •iihraatc<i. 

•  Néanmoins  les  faillites  dr'clarecs  ante'rienremcnt  à  la  promulgation  de 
la  présente  loi  continueront  à  être  régies  par  Ir5i  nncionnes  dispositions  du 
Code  de  commerce,  sauf  en  ce  qui  concerne  la  réhabilitation  et  i  application 
des  articles  ôil  et  :>I28.«  ] 

TFIRE  I". 

DE  LA  FAILUTE. 

DISPOSITIONS  GÉNÉRALES. 

437.  Tout  commerçant  qui  cesse  ses  payements  est  en 
état  de  faillite. 

(  i)  Aneiem  texte     lipre  lil  :  Des  fiiillilef  et  des  banqueroiitM. 
[Loi  ddcrdiée  le  il  Septembre  tS07,  promulgnëe  le  St.] 

DISPOSITIONS  GKNÉRALES. 

437.  Tout  commerçant  qui  cesse  ses  payements  est  en  état  de  faillite. 

438.  Tout  commerçant  failli  qui  te  tronve  dans  l'an  des  cas  de  faute 
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La  6iflîte  d'un  commerçant  peut  être  dêchrfe  après'  son 

décès,  Iorsqu*iI  est  mort  en  état  de  cessation  de  payements. 

la  dedaratîon  de  la  faillite  ne  pourra  être,  soit  prononcée 
téhe^  soit  demandée  par  les  créanciers,  que  dans  Tannée 

^ui  suivra  ie  décès. 

CHAPITRE  l*'. 

DE  UL  DàcUkAXnOU  DB  FAILUTS  ET  DE  SES  EFFETS. 

438.  Tout  failli  sera  tenu,  dans  les  trois  jours  de  la  ces- 
ation  de  ses  payements,  den  faire  la  déclaration  au  gre8è  da 
tribnnad  de  commerce  de  son  domicile.  Le  jour  de  la  cessa- 
lioD  de  payements  sera  compris  dans  les  trois  jours. 

En  cas  de  faillite  dune  société  en  nom  collectif,  la  décTa- 
mioo  contiendra  ie  nom  et  f  indication  du  domicile  de  cha« 


fme  n  de  fraude  prcvus  par  la  prifsente  loi  est  en  éut  de  banque* 
439.  II  T  a  deox  «spcccs  de  banqueroute  : 

La  banqueroute  ^iiuple  ;  elle  sera  juge'e  par  les  tribunaux  correctionneU; 
Là  baoqaeronie  frandoieuse;  elle  sera  jugée  par  les  cours  d'ajaitei. 

TITRE  I». 

DB.L4  PAILUTB. 


CHAPITRE  l«. 

SE  L*OI]VaaTUBB  DB  I.A  rAlLLlTI. . 

440.  Tout  failli  sera  tenu ,  dans  les  trois  jours  de  la  cessation  de  paye- 
Bents,  d'en  faire  la  déclaration  au  greffe  du  tribunal  de  commerce;  le  jour 
•«  il  aura  cessé  ses  payements  sera  compris  dans  ces  trois  fours. 

En  cas  de  faillite  d'une  société  en  nom  collectif,  la  déclaration  du  failli 
cinitieik4ra  le  nom  et  fiiKiicatioa  du  domiciie  de  chacun  dc:>  associés  soii- 

441.  Ucamlve  b  fbillhe  «t  dédâtéenu  le  tribimd  de  commerce  : 
•ea  époque  cet  fiiée,  eoit  p«r  U  reireîce  da  Mi leiir«  aeit  par  b  dAim  da 
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m  ée%  Mociés  solidiim.  EUe  aéra  finie  tn  gnefiè  du  tri* 
bunal  dans  fe  retaort  duquel  se  trouve  le  sicge  du  principal 

établissement  de  ia  société.  • 

439.  L»  dëclantioa  du  failli  devra  être  tocomp^gpée  du 
dépôt  du  bilan,  ou  contenir  Findication  des  mblift  qui  /ampt- 

clieraient  le  failli  de  le  déposer.  Le  hiîan  contiendra  lenu- 
mrration  et  l'évaluai  ion  de  tons  les  biens  mobiliers  et  immo- 
biliers du  débiteur,  i'élal  des  dettes  actives  et  passives,  le 
tableau  des  profits  et  pertes,  te  tableau  des  dépenses;  il  devra 
être  certifié  véritable ,  daté  et  signé  par  le  débtt<»ir. 

440.  Lia  faillixe  est  déclarée  par  jugement  du  tribunal  de 
aanmerce,  cendaf  soit  auria  déclaratioadttiiiiUi,aoit  «ia  re- 


sfs  magasins,  soit  pnr  la  date  d  <  tous  actes  conâUUnC  le  refus  d'Acquitter  on 

Tous  tes  actes  c'-de-sns  mentionnés  ne  constateront  néanmoins  Tourer- 
tnre  de  U  faillite  (j[ue  lors(|uil  j  »ura  cessation  de  pajenien^ts  ou  dffci>iratioo 

du  failii. 

4  Î2.  I>e  failli,  ii  coMiptcr  du  jour  dr  la  faillite,  e^t  dessaisi,  de  jplein 
droit,  de  l'adiniiiivii .itit>n  de  tous  '-e--  iii'^ns. 

Nul  ne  ju'iit  a«  (im'i  ir  pi  iviU^ge  ni  hypo(])rqnc  sur  les  biens du  failli, 
dans  les  dix  ioum  qui  preeèdfni  rouvcrture  de  lu  faillite. 

444.  Tous  actes  tianslatifs  de  proprie'fi's  immoIjUières ,  fuifs  par  le  failli  ,  à 
titre  gratuit,  d-tn->  k-s  dix  jour^  tjui  piixcUent  i'ouveriure  de  ia  failliie,  sont 
Duls  et  MU  efiet  relativemcmt  à  fH  miifie  dei  lirëmciersi  tous  actes  du 
même  genre,  à  titre  on^reoz.font  iDscqptiblef  d*étre  annulés,  rar  U  de- 
mande  des  créancière,  i*i1f  paraiasent  aaïc  jugea  porter  des  caractèree  de 
fraude. 

445.  Tous  actes  ou  engagements  pour  faits  de  commerce»  contracté!  par 

le  débiteur  dans  les  dix  foum  c|ni  pre'ccdedt  TooTerture  de  la  faillite,  aont 

pre'suniés  frauduleux,  qtiant  au  failli  :  il^  it  nuls,  IorM|U*il  Cft  prouvé 
qu'il  y  a  fraude  de  ia  part  des  autres  contractants.  , 

446.  Toutes  sommes  paye'es,  dans  1rs  dix  jours  qui  précèdent  i  ouTerture 
de  la  faillite,  pour  dettes  comiiuTcialrs  non  e'ehues,  sont  rapportées, 

447.  Tous  actes  ou  payements  faits  en  fraude  des  cre'anciers  sont  auU» 

448.  L'ouverture  de  \.i  faillite  rend  exigiMes  les  dettes  passives  non 

écliue>  :  a  I  «  f^urd  des  eQelsde  comuiercc  par  li-sqnels  le  l.iilli  se  trouvera 
être  l  un  tics  ubligt's,  les  autres  of>li^cs  ne  seront  tenus  que  de  donner  cau- 
tion pour  le  pa^emcat,  à  iccUcauce,  s'^U  u'aimeut  ^eux  pajer  imiacdia-' 
tement. 
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qnéte  il'un  ou  de  plusieurs  créanciers  soit  d  office.  Ce  juge* 
ment  sera  exécutoire  provisoirement. 

441 .  Par  le  juc^ement  dédaratirde h  fiiinîtp,  ou  par  ja^ement 

uU?Ticur  rencfu  siirîc  rapport (fn  juge-commissaire,  fe  tribunal 
déterminera,  soit  d'onire ,  soit  sur  !a  poursuite  de  toute  partie 
ittîéressée,  Tépoque  à  iaquelle  a  eu  iieu  la  cessation  de  paye- 
ments. A  défaut  de  détermination  spéciale,  ia  cessation  de 
pavetn^nta  sera  répotée  avoir  eu  lien  a  partir  du  jugement 
déclaratif  de  la  faillite. 

442.  Les  jugements  rendus  en  vertu  des  deux  articles  pré- 
cédents seront  affichés  et  insérés  par  extrait  dans  les  journaux , 
tant  du  tîêu  0&  fa  faillite  aura  été  déclarée  que  de  tous  les 

lieux  où  le  failli  aura  des  étnhlissements  coinnicrciaux,  sui- 
vant ie  mode  établi  par  l'article  42  du  présent  Code. 

443.  Le  jugement  déclaratif  de  h  faillite  emporte  de  plein 

droit,  à  partir  de  sa  date,  dessaisissement  pour  le  faiHi  de 
Vadminislralio!!  de  tous  ses  l)ions,  même  de  ceux  (jui  peuvent 
lui  échoir  tant  qu  il  est  en  état  de  faillite. 

A  partir  de  ce  jugement,  toute  action  mobilière  ou  immd- 
«    bifière  ne  pourra  être  suivie  ou  intentée  que  contre  les  syndics. 

îl  en  sera  de  même  de  toute  voie  d*exécution  tant  sur  les 
meubles  (jue  sur  les  immeubles. 

Le  tribunal,  lorsqu'il  le  jugera  convenable,  pourra  rece- 
voir le  failli  partie  intervehante. 

44  4.  Le  jugement  déclaratif  de  faillite  rend  exigibles,  à 
rémxrd  du  failli,  les  dettes  passives  non  échues. 

Eq  cas  de  faillite  du  souscripteur  d'un  biUet  à  ordre ,  de 
facoqi^teur  diioe  lettre  de  ciiaiige  ou  du  tireiir  a  déiaut  dac- 
oeptation,  les  autres  obligés  seront  tenus  de  donner  caution 
pour  le  pavement  à  lécbéance,  s'ils  n'aiment  mieux  payer 
immédiatemen  L 

445.  Le  jugement  déclaratif  de  faillite  aivéle,  à  f  égard  de 

îa  masse  seulement,  le  cotirs  des  intérêts  de  toute  créance  non 
garantie  par  un  privilège,  par  un  nantissement  ou  par  une 

lies  intérêts  «les  créaneea  ganniies  ne  poorroot  éftretiéda- 
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mes  que  sur  les  sommes  provenant  des  bieiis  afiectés  au  pri- 
vilège, à  riiypotlièque  ou  au  nantissemeot.  * 

446.  ^nt  Dubet  sans  effet,  relativement  à  la  masse,  lors- 
qa*ib  auront  ëtë  faits  par  le  débiteur  depuis  fépoque  déter- 
minée par  le  tribunal  comme  étant  ccile  de  la  cessation  de 
ses  payements,  ou  dans  les  dix  jours  qui  auront  précédé  cette 
époque  : 

Tous  actes  translatifs  de  propriétés  mobilières  ou  immobi- 
lières h  titre  gratuit; 

Tous  payements ,  soit  en  espèces,  soit  par  transport ,  vente  , 
compensation  ou  autrement,  pour  dettes  non  échues,  et  pour 
dettes  échues  y  tous  payements  faits  autrement  qu*en  espièces 
ou  efiets  de  commerce  ; 

Toute  hypothèque  conventionnelle  ou  judiciaire,  et  tous 
droits  d'antichrèse  ou  de  nantissement  constitués  sur  les  biens 
du  débiteur  pour  dettes  antérieurement  contractées. 

447.  Tous  autres  payements  faits  par  le  débiteur  pour 
dettes^  échues,  et  tous  autres  actes  à  titre  onéreux  par  lui 
passes  après  ia  cessation  de  ses  payements  et  avant  le  juge- 
ment déclaratif  de  fadiite,  pourront  être  annulés  si,  de  la  part 
de  ceux  qui  ont  reçu  du  débiteur  ou  (|ui  ont  traité  ^^avec  lui, 
ib  ont  eu  lieu  avec  connaissance  de  la  cessation  de  ses 
payements. 

418.  Les  droits  d'hypothèque  et  do  privilège  valaLIement 
acquis  pourront  être  inscrits  jusqu'au  jour  du  jugement  dé- 
claratif de  ia  faillite. 

Néanmoins  les  inscriptions  prises  après  i  époque  de  la 
cessation  de  payements^^  ou  dans  les  dix  jours  qui  précèdent , 
pourront  être  déclarées  nulles,  s'il  s'est  écoulé  plus  de  quinze 
jours  entre  la  date  de  l'acte  constitutif  de  l'hypothèque  ou  da 
privilège  et  celle  de  l'inscription. . 

Ce  délai  sera  augmenté  d'un  four  i  raison  de  cînq'myria- 
mètres  de  distance  entre  le  lieu  où  le  droit  d'hypothèque  aura 
été  acquis  et  le  heu  où  l'inscription  sera  prise. 

449.  Dans  le  cas  ou  des  lettres  de  change  auraient  été 
payées  après  fépoque  fixée  comme  étant  celle  de  ia  cessation 
de  payemepU  9%  avant  le  jugement  déclaratif  de  faillite,  iaoj 
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lion  en  rapport  ne  poœra  être  iotentée  que  contre  celui  pour 
compte  duquel  la  lettre  de  change  aura  été  fournie. 

S  U  s'agit  d'un  billet  à  ordre,  iaction  ne  pourra  être  exer- 
cée que  contre  ie  preoiier  endosseur.  *  • 

Dans  fifn  et  faulre  cas,  la  preuve  que  celui  h  qui  on  de-  • 
mande  fe  rapport  avait  connaissance  de  îa  cessation  de  paye- 
ments à  i'époque  de  l'émission  du  litre  devra  être  fournie.  ' 

4ôO,  Toutes  voies  d'exécution  pour  parvenir  au  payement 
des  I<^ers  sur  les  effets  mobiliers  servant  à  fexploitation  du 
conuDerce  du  fiiiOi  seront  suspendues  pendant  trente  jours,  à 
partir  du  jugement  déclaratif  de  faillite,  sans  préjudice  de 
toutes  mesures  conservatoires,  et  du  droit  qui  serait  acquis 
au  propriétaire  de  reprendre  possession  des  lieux  loués.. 

Dans  ce  cas,  la  susjlenaion  des  voies  d'exécutioD  établie  fm 

prtent  article  cessera  de  pleii^  droit. 

•       *  • 

.  CHAPITRE  II. 

m  LA  MOMIIIATION  DU  JUGB-COlOI&aàfaB  (l). 

45 1 .  Par  ie  îugement  qui  déclarera  la  faillite ,  le  tribunal  de  * 
»  commerce  déngneA  Tiin  de  ses  menibres  pour  ju^e-commis- 

saire. 

452.  Le  juge  commissaire  sera  chargé  spécialement  d'accé- 
iërer  et  de  surveiller  les  opérations  et  là  gestion  de  la  lailixte. 


(t)  Smàe  de  fmHeUniutte  : 

cuAPrrBE  u. 

ai  VkPUMTtov  DIS  acBLub.  .  • 

449.  Dès  q.Tie  le  tribanni  de  commerce  aura  conDaissunce  de  fa  fàillite, 
«oit  par  la  declaralîon  du  f'aiili,  Ait  par  ia  requête  de  quelque  créancier, 
•oit  par  la  notoriété  publique,  il  ordoBoer»  rappoiilton  det  tcellés  :  ezpé« 
dDtMB  dn  yigeneDt  aerm  mr-le-cbanp  «drMêde  au  juge  de  pals. 

450.  L%  jmge  de  paix  poom^niaî  «ppoier  lerMelidf,  mr  la  DotoH^td 
acqniie. 

451 .  Les  scellés  feront  «ppMës  aur  les  magasins,  comptoirs,  catMei ,  por-  • 
Itfeuîne^,  livres,  registres,  papiers,  meubles  et  effets  du  failli. 

453.  Si  la  failiiie  eit  ùtile  par  dea  asMcies  réunis  en  •ocxtiU  collective»  let 

ix^Séru.  *  sa 


Digitized  by  Google 


(  278  y 

n  fera  att  tribunal  commerce  le  rapport  de  toutes  les 
contestations  que  la  faillite  pourra  faire  imitre»  et  ()uî  seront 

tic  l<i  compt'lciicc  cil,' ce  tiiljuiiMl. 

153.  Les  or^onnauces  du  ju^jc- commissaire  ne  seront  sus- 
ceptibles de  recours  que  dans*  les  cas  prévus  par  la  ioL  Ces 
recours  seront  portés  devant  le  tribunal  de  commerce. 
•  4S4.  Le  tribunal  de  commerce  pourra ,  à  toutes  les 
epo([Ucs,  remplacer  ie  juge-commi^sairc  de  ia  faillit^  par  un 
autre  de  ses  membres. 


•celles  seront  apposée ,  n«ii-feiilement  dai^  le  principal  mtnoir  de  U  to- 
ciët^,  mais  dans  le  domicile  scparë  de  chacun  des  associé  solidairei. 

453.  Daoi  tout  le«  cas,  le  fugc  de  paix  admiera,  aaat délaî,  wi  tribusal 
de  commerce,  le  procès-verbal  de  rappoeltioB  des  aceU^ 

CHAPllUK  111. 

,OB  LA  VOMlHATIOn  IkO  JUOB-COltlflSSAlRB  ET  DBS  AOBIlTf  OB  LA  rAlLLlTB. 

454.  Par  If  nit'un'  injjeim'iu  (|ui  oi  Jonncru  ra[)p  sition  Jes  scellés,  le  tri- 
IfUDai  (le  cuiuiaercc  déclarera  i'epo(|ue  de  l'ouverture  de  la  faillite  ;  il  nom- 
mera ua  de  ses  membres  commissaire  de  la  failfite,  et  un  on  pfinieurs 
agents ,  suivant  1  importance  de  la  faillite ,  pour  rem|jlir,  som  ia  swrrtiiiaace  . 
du  commissaire,  les  fourtions  qui  leur  >ont  attribuées  par  la  présente  loi. 

Dan*  le  cas  0&  le^  ft-eiles  auraient  e(é  apposés  par  ie  |uge  de  paix,  sur  la 
notorieu' ;h  q'Mt-e ,  \r  ir  huna!  se  «  onfonnera  nu  «urpltis  des  dlspositîOOB  ci- 
desius  piesoiltes .  de»  qn  il  aura  cduiiaissauce  de  ia  l.iillite. 

I.e  tril)uii.ki  «Ir  rtiiuinerce  ordouiura,  en  nu-uie  temps,  ou  le  d<  pôl 
de  U  pei&uum:  du  iailii  d.ais  |a  maison  d'arict  pour  dette:» ,  ou  ia  garde  de  sa 
personne  par  un  officier  de  police  ou  de  iostice,  ou  par  un  gendarme. 

11  ne  ponrra,  en  cet  ctat,  être  reçu  contre  le  failli  iTécrau  ou  rfconiwii- 
datioti,  en  vertu  d'aucun  jugement  du  tribunal  de  commerce. 

456.  Les  agents  que  nommera  le  tribunal,  pourront  être  cboisis  parmi 
les  crganciers  pre-inn«'s,  on  tous  autres,  qui  oiiViraient  le  plus  de  garantie 
pour  1,1  iMrlitr'  (!e  l«  ui  ;x<  -iioft.  Nui  ne  pourra         nnuiiue  agent  deux  foil* 
dans  le  eoms  t'.e  la  m  hne  uinue,  a  moins  qu'il  ne  >oi(  créancier. 

457.  1a'  jugement  &cra  aÛiohé,  et  inséré  [>ar  e\truil  daus  les  iouroaux^. 
suivant  le  mode  établi  par  l article  689  du  Code  de  procédure  civile. 

11  >era  exécutoire  provisoiremeut,  mais  ansoepttbie  d'opposiiion  ;  Mvoir  s 
pour  le  failli,  dans  les  huit  jours  qui  suivront  oelui  de  l'afficbej  poor  les 
créanciers  prt  scnts  ou  représentés,  et  pour  tout  antre  intéressé,  fuiq^aa 
et  T  compri*;  \o  jour  dn  prnrê«.-vprl»al  ronstatant  la  vérifirntîo:)  des  crcmjccsj 
poiir  les  c  «  Hn<^ers  en  demeure,  jusqu'à  i'ttxpianuon  du  dernier  délai  qui  leur 
BUra  été  accordé. 

4àtf,  X^e  juge-cûmim:«aire  fera  au  Uibuual  de  commerce  lu  ryp^^ort  di 


I 
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CHAPITRE  m.  -niKiiri/in  I 

Mil  11 

X  l'bgARD  0B  Ut  PERSONNE  DU  f  AILU. 

455.  Par  le  jugement  qnl  déclarera  ïa  faillite,  îc  tribunal 
orJonnera  l'apposition  des  sci?II('s  1 1  le  dépôt  de  la  personne 
du  failli  dans  Ijh  maison  d'arrêt  pour  dettes,  ou  h  garde  de  sa 
jpersonne  par  un  officier  de  police  ou  de  justice ^  oq  par  un 
gendarme. 

Néanmoins,  si  le  juge-commissaire  estime  que  l'aclif  <Ju 
failli  peut  être  inventorie  en  un  seul  jour,  il  ne  sera  point 


tontes  Te:;  contestations  qnc  It  faillite  pourra  faire  naitre  et  qiii  feront  cfo  ht 

compctcncr  de  ce  trihuna!. 

U  sera  churj^c  .'pt'<  ialcmcnt  d'accélérer  îi  rnnfoclio!!  du' bilan,  îa  convo- 
ration  des  créanciers,  et  de  surveiller  la  gestion  de  la  faillile,  soit  pendant 
ftidtvée  de  U  gestion  provisoire  des  agent;,  soit  pendant  celie  de  i'adminif- 
tratîon  dcf  s^ict  proviaiiireé  on  de'Gniiift. 

459.  Les  i)çents  nommés  par  fe  irtlranal  de  commerri  géreront  fa  Ikiffite 
MO  li  fanreiltance  do  eommissaire,  }niqn*à  ia  nomination  des  s\  n.Iîet  •  leé^ 
gestion  provisoire  ne  pourra  durer  qoe  quinze  jours  au  pins,  à  moins  qne  fe 
trifianal  ne  troiivi*  ncécessaire  de  prolonger  cette  agence  de  qninae  andrea 
jour^  pour  tout  délai. 

460.  Les  agents  seront  rcvocaldc-  par  le  tribunal  qui  les  aura  nommes. 

46 1.  * Les  agents  ne  pourront  iaire  aucune  lo.iclion  avant  d'avoir  prête' 
fmnent,  devant  le  eominittaire,  de  bien  ët  fidèlement  s*acqnttter  des  fonc* 
fimu  qni  lenr  feront  attribnéee . 

CUAPITRË  IV. 

DES  FONCTIONS  piiALABiiSS  9WM  Aomis,  BT  SIS  rasMièaM 
Bisvosrrioiis  A  i.*ioA«»  wr  pailu» 

463.  8f,  apfès  \v  nomination  des  agents  et  la  piestatîon  du  serment.  Tes 
feellés  n'avaient  point  été  appoaés,  lef  agenff  reqnerrent  lo  juge  de  pals  do 

procédera  l'apposiiion. 

403  Le»  livres  du  failli  *cront  exlnit*  des  seclle'-î ,  et  remis  par  le  jupe  de 
paix  aux  ap«"iits,  après  avoir  etc  antlftès  par  lui  :  il  constatera  souimair 
renient,  par  son  procès-verbal,  ietat  dans  lequel  ils  se  trouveront. 

Les  effou  da  porloIbniHo  fvd  seront  à  Ofiurte  dtbdancs,  on  wssptlWsi 
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apposé  de  scellés  i  et  il  devra  être  immédiatement  procédé  à 
tinventaire.  # 

II  pourn,  en  œl  ëtat»  être  reçu,  contre  le  failli,  d*ë- 
aAM  w  Vecomroaiidatlon  pour  ancune  espèce  de  dettes. 

43G.  f.orsquc  le  ùiWi  se  sera  conforme  aux  articles  438  et 
439 y  et  ne  sera  point,  au  moment  de  ia  déclaration,  incar- 
céré pour  dettes  ou  pour  autre  cause»  le  tribunal  pourra  Taf- 
franchir  du  dépôt  ou  de  la  garde  de  sa  personne. 

La  disposition  du  jugement  qui  affranchirait  le  failli  du  d^ 
put  ou  de  la  garde  de  sa  personne  pourra  toujours,  suivant 


d*accepUiîoii»  ferootatusi  extraits  des  sceiies  par  le  juge  de  paix,  décriti 
vt  remU  aux  ac^cntJ  pour  CB  faire  le  recooYrtiD«iit  :  ic  bordereau  en  fera 

remis  Hii  c(iniiiii<(«aire. 

Los  agrnts  rccevronî  les  nutrc»  sommes  dm  s  an  failli,  et  sur  leurs  quit- 
tances, ijui  devront  être  vitîces  par  ie  commissaire.  Les  lettres  adrcssvcs  au 
failli  seront  renîaet  aux  ageott  :  iU  let  onvriroot,  ail  est  absent;  •*!!  cat 
frdsent,  il  anistora  k  Icnr  oavertnre. 

464.  Les  agent»  feront  retirer  et  Tendre  lea  denrées  et  marchandiaet 
injettes  k  dépériasem^t  prochain,  après  avoir  exposd  lenrs  motifs  an  com- 
niissnire  et  ohfcrui  snn  autorisation. 

Les  iimrchaïid'scs  non  depprissubles  ne  pourront  <^ire  vendue*  par  les 
■ge  t9  qu'après  ia  permission  du  tribuoui  de  commerce,  et  sur  le  rapport  du 
commissaire. 

465*  Tontes  les  sommes  reçues  par  les  agents  seront  versées  dans  «ne 
caisse  k  deux  elefs,  dont  il  sera  fait  mention  ii  Varticle  aaa. 

466.  A  près  Ti^posiiîon  des  scelles ,  le  commissaire  rendra  compte  an  tri- 
bunal de  i  c'tst  apparent  des  affaires  du  failli,  et  pourra  proposer  onV*  mise 

en  liberté  p.:rc  et  simple,  avec  sauf-conduit  provisoire  de  sa  personne ,  ou 
sa  mise  en  libert»*  avec  «;mf-coiuluîi,  vu  founii-^Siint  cautloti  de  se  représen- 
ter, sous  pctiic  de  pu^eineut  d'une  somme  «jui-  le  tribunal  arbitrera,,  et  qui 
tournera,  îe  cas  advenant,  au  profil  des  créanciers. 

467.  A  défaut  par  le  commissaire  de  proposer  un  sauf-conduit  pour  le 
failli,  ce  dernier  pourra  présenter  sa  demande  au  tribunal  de  commerce , 
qni  statuera  après  avoir  entendu  le  commbsaîre. 

4G8.  Si  le  failli  a  dbtcnu  un  lanf-conduit,  les  agents  rappelleront  auprès 
d'eux,  pour  clore  et  arrêter  les  livres  en  sa  présence. 
I   Si  le  failli  ne  se  rend  p.«s  à  rmvilanon,  il  8erasomm<^  de  roniparaîtrc. 

Si  le  failli  ne  coniparuit  pas  r{uar.uite-hu.'t  heures  après  la  sommation ,  il 
sera  réputé  s  être  absenté  à  dessein. 

1  Le  failli  pourra  néanmoins  comparaître  par  fondé  de  pouToir,  s*il  pro» 
pose  des  emp^chemenu  jugés  Talables  par  le  commissatiie. 

'4G9.  Le  laillt  qui  n*aunt  pas  obtenu  de  sanf-coodnit  comparaîtra  par  an 
ItMé  4fi  ponfiir;  à  déCant  dt  i|noi,  il  sera  r^nté  s'étrt  absenté  à  dfSMÎa, 
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les  circonstances  9  étre  nlt^ieunept^Qt  jrypportécf  par  le  tribu- 
nal 4e  coinmieEce,.jni^e  4o0ice.   .    ,     .  t 
457.  Le  greffier  du  tryMiaal  «la  commerce  adressera  »  sur- 

^e-champ  ,  au  juge  de  paix^  avis  de  la  dispodilion  du  jugeqiieut 
qui  aura  ordonné  rappQsiliQB  cîps  $cellcs.  "  . 

fj»         de  pnix  pourra  y  màmù  nva n t  cc  jug:ement.  appo- 

ser  les  scellés,  soit  doÛice,  soit  sur  4b.' i«qui8iliÉfi.vii|îjun  ou 

pfusîeurs  créanciers,  nuns'MilinDent  dans  fe  cas  de  dispari-  * 

tien  du  débiteur  ou  de  détouinenient  de  tout  ou  partie  de 
actif.     •  '1  .  ....  ....  : 

, ,  .4'S»8...]^es  ^ccHés  seront  apposés  sur  lés  magasins^' cèinp- 
toirsy  caisses,  portefculiles, livres,  pipicrSy  meubles.et  eflels 

n-.  En  ciisdc  laiililr  d'une  .>()ciéto  en  nom  colirctif.  Tes  srdics 
seront  apposés,  uou-seulenicnt  dans  io  siège  |)iinci|)a4  de  ia 
j^iéiéf  m^is  encore  danf  le  domicile  séparé  de  .chacaii  dés 
rfsfificics soUdaires.,- '  .     •  ••t  •.••*.  .;•.'•,,'..*.*..' 

Dans  tons  les  cas,  fe  jup;e  de  paix  donnera,  sans  délai,  au 
président  du  tribunal  de  commerce,  avis  de  rappoâitioii  des 
sœUés.  .  . .  .  ,    •  .  .  ;     î!  ,;.  I 

'  4p9.  Lé  greffier  du  tribunal  de  eomtdem  ^f^easefa j  dffhs 
Jes  vingt-quatre  .heures.,  au  procureur  du  Aài  'd^  ressort,  ex- 
tn-^it  crcs  jugements  déclaratifs  de  faillite,  mcnlionnanl  ics 
,princip:j|cs  indications  et  dispositions  qu'ds  contiennent.  '  . 

4G0^'  Les  disposîlioiis  qm  prdonnero^t  le  dépQl.  de  .la  por- 
*9cm%è  dtt'  faHit  dan»  «ne  maison  d'm^r  iKinr'det^  la 
.garde  de  sa  personne,  seront  exécutées  à  la  di[;i;ence/à>l^  ifu 
-  ministère  public,  soit  des  syndics  de  ia  laiilac.  =  , 

''^^  461.  Lorsque  les  deniers  appartenant  à. la  killite  ne  pour- 
ront suffire  immédiatement  aux  frais  <(ti  jugeihënt  dé  déclkrâ- 
Hon  de  ia  iaillîte,  d*affitlie  WdlAië^rion  de  ce  jugement  dans 
tes  journaux,  d  a u|^s?tiiû(i{'dés'scënës, ''Arrestation  et  d'incar- 
cération du  failli^Rvance  de  ces  frais  sera  fiite,  sur  ordon- 
nance du  juge;fH?|nmft^ej^      t^P\ttS#W.RVt^ic ,  qui  en  sera 

.'WmBobm^tfV^^iUg^  fuiç,  l(6s^:prçmîe(;^.fimu9;^m^ 

•  préjudÎM^if'yiî'HIé|^''dtf  propprltoiPO^Ti  «(u>i/  ,jn»Mo-ib  k>-iiiIm 
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DE  LA  NOMINATION  ET  DU 

(\c  C()inTrt<*'iV('  îiomnicr;\  i:n  eu  V-ïn^:("iVri  k'vUîî(\^  jlVfSVI^WM^! f* 
:  _  ,  ■  ■       ^'i"'  rj— — ^  .  

f»l) 'liiif.il.       t»M«i       iti'MiiMiiaa&iù<«  mÎi  fjd  iir>jii|  »!>  ub  n».»ii 

47 0.  failli  (|ut  ani»,  OTtat  U  derlaration  de  ta  faillitr,  prf^r^,f^ 

b^Jaii,  (»u  y^nl  p^jji^  ^tactî^de  ifîs  affaîrep,  et  nui  Taiura  j^ank'  p^t/* .dievert 
mi,  le  iTineUrS"' aux  âgeuis ,'djuis  tri'l^ng^-^^U  n-e  ÏKÎùrcs  ».rû  iéur^iiVrWc  en 

471.  Lf  bilan  di  vr.!  contenir- i'f'iminer.u'on  r(  l'cvahintiou  «Iç  .tous^  jpg 
cQ'i'is  iiiobilituTâ  et  ijiiiuubilicrs  da.d^'hiteur,  i'cto^  des  4<;tioi}  «iclivcs  et  pas- 

''m»V\fmldù'M^^  fë  bilan 

prépare  le  bilan,  u  sera  tenu,  par  lui  ou  par  son  lonac  de  pouv(fir,  suivaat 
les  ras  prévus  par  lea  articles  AG9  et  /iCO  ,  <Io  jiroceih^t*' >il  'Iii-'H(k<>ttOi^ 

1  I.i'i  \>,yic^  f^KPfPXm^  4u  iiiii^U  (ui  serooi,  à,  ait  eliet,  coiumuiiiqu«b  .sans 
473.  Oaus  tous  les  cas  où  \e  bilan  n'aurait  pas  été  rédige,  soit>||iar'ic 


*2ftW«îiAiV-;  V^?in'n'iirt?clV  fWH'»!Wtv!*  r^^Hf^fit?(1fi  «kMwifotntiyr  â  di^s»  épiants 

00  ses  enfante  pottWHit(Je«||lribniitt  ^mifr  M^Utov<4^ldyMi|iiHdMiftf|»^ 

la  nrôscnta  loi:  li  leur  i.c'iaiit ,  les  aK^nts  proc(%(erool.  ^ 
-i/irfl  >'>r)  fvl)  frf»ni')Mti|  r !\  .  M  J^nn.  lit  Mt>  »Ii  If'  -tMCit  -Minu  •  tiim 


•dniHU  dressera,  dans  urQ»iMèi^pppRp«iidé||à|ii^ii^ 
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Le  jage-commissaire  cotiypqum  iminécliateiiient  les  cràin« 
cîers  présumes  à  se  réunir  cîans  un  déîni  qui  n'excédera  pas 

quinze  jours.  Il  consuftera  les  créanciers  prrsenls  à  cette  réu- 
nion 9  tant  sur  la  composiiio'V  de  Tctat  des  créanciers  présu* 
més  <)uc  sur  ?a  nomindtion  de  nouveaux  syndics.  I!  sera  dressé 
procès-verbal  de^Ieurs  dires  et  observations,  lequel  sera  i  cpré- 
scnté  au  tribunal. 

Sur  le  vu  de  ce  procès-vrrhal  et  de  IVtat  d  s  ci  é.niciers  pré- 
sumés, et  sur  le  rapport  du  juge-commissaire,  ie  tribunal 
nommera  de  nouveaux  syndics,  ou  continuera  les  premiers 
dans  leurs  fonctiôns. 

m 

q«t  term  tfgsmm  m  IrîbiiMd  de  commerce,  et  il  les  lèra  conTo^ser  f«r 

lettre-i,  a fTichee, et  insertion  dané  les  journaux. 

.  î*?.  Même  avafîf  î;i  confecTinn  du  Tiilan,  îe  commissaire  délégué  ponrm 
.  convoquer  I PS  créancirr-J,  suivant  l'tnîjîcnce  des  ras. 

478.  Les  creannerS  sustiiu  se  rcunitout,  ca  présence  du  commi&saii'e , 
•ox  iour  el  lieu  indique»  ]»ar  lui.  ^. 

479.  Toule  personne  qui  se  prc'M'nteraH  comme  créancier  k  cette  assero- 
Uéi,  <t  ësai  le  Uire  ttrak  postérieurement  reconnu  supposé  4e  concert 
émue  elle  ei  le  failli,  encoorra  les  peines  portées  contre  les  comp^ces  de 
Wiiancronders  frandnlcnx. 

^SO.  Les  créanciers  n'unis  pre>entcront  au  jnr^e'Commissaîre  nnc  îîste 
tripie  d'il  nonibri^  des  syndics  provisoires  qu'ils  estimeront  dcYOnr  être  non- 
m/éê\  sur  cette  ii»tCt  le  tribunal  du  comuicrcc  nommera. 

SBCnOK  U. 

Dt  la  Cessation  des/onetièns  des  Agents. 

4B\»  Dans  les  vingt-quatre  heures  qui  sntvrogt  la  nomination  des  syndics 
proTisoircs,  les  agents  cesseront  leurs  fonctions,  et  rendront  compte  «us 
syndics,  rn  préMDce  du conuuîssaire ,  de  toutes  leurs  opérations  et 4e  TéUt 
ét  la  faïUite* 

1"^2.  Après  ce  compte  rendu,  Ifs  svndic»  confinnciont  îrs  npcr.i(i-»ns 
conunt  nrp»'s  par  le.s  a£j<*nt<».  ',t  seront  r'i  iri^r's  pr  > visoircnient  de  toute  l'ad- 
ministration  de  la  faillite ,  sous  la  survtiUancc  du  ^ugc-commissaire. 

-  * 

*  sEcnoir  in. 

'  Des  indemnités  pomr  les  Agents.  * 

4ta.  Les  agMfi,  après  Ift  rediition  de  leur  oomple,  anfunit  ir^it  à  une 

indeninktf ,  qui  icur  sera  payée  par  lea  syndics  provisoires. 

484.  Cette  indemnité  sera  réglée  scion  les  lieux  et  suivant  la  nature  de  la 
faillite,  d'après  les  bases  qtii  seroot  établies  par  tin  règlement  d'adminisfra* 
tion  publrque. 

iHô.  Si  les  n^^ents  out  été  pris  parmi  les  crc^ciers,  iU  uc  recevront  au* 
cuae  imleoinitc'.  * 
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hes  syndics  ainsi  institués  isont  définitifs;  œpendant 
peuvent  être  remplacés  par  ie  tribunal  de  commerce ,  dans  les 

cas  et  suivant  les  formes  qui  srront  déterminés. 

Le  nombre  des  syndics  pourra  être,  à  ioute  époque,  porté 
jusqu'à  trois;  ib  pourront  être  choisis  piîrmi  les  personnes 
étrangères  à  la  masse,  et  recevoir,  quelle  que  soit  leur  qualité , 
après  avoir  rendu  compte  de  leur  gestion ,  une  indemnité' que 
le  tribunal  arbitrera  sur  le  rapport  du  jugc-coniinissairc. 

463.  Aucun  parent  ou  allié  du  faiiJi,  jusqu'au  quatrième 
degré  inclusivement ,  ne  pourra  être  nommé  syndic. 

464.  Lorsquil  y  aura  lieu  de  procéder  i  radjonction  ou 
au  rem  pincement  d'un  ou  plusieurs  syndics,  ii  en  sera  référé 
par  ie  juge-commissaire  au  tribunal  de  commerce ,  qui  procé- 
dera à  la  nomination  suivant  les  formes  établies  par  Tar-. 
ticle462. 

465.  $*il  a  été  nommé  plusieurs  syndics,  ils  ne  pourront 

agir  (jue  colleetivenient  ;  néanmoins  le  juge-commissaire  peut 
donner  a  un  ou  plusieurs  d'entre  eux  des  autorisations  spé- 
cides  à  ïeSét  de  faire  séparément  certains  actes  d'adminis- 
tration.  Dans  ce  dernier  cas  »  les  syndics  autorisés  seront  seub 

responsables. 

466 .  S'il  s'élève  des  réclamations  contre  quelqu'une  des 
opérations  des  syndics,  le  juge-commissaire  statuera  dans  le 
délai  de  trois  jours,  ^uf  recours  devant  ie  tribunal  de  com- 
merce. 

Les  décisions  du  juge-commissaire  sont  exécutoires  par 
provision.  •  . 

467.  Le  juge-commissaire  pourra,  soit  sur  les  rédamatîons 
à  lui  adressées  par  le  failli  ou.  par  des  créanciers,  soit  même 
•d  office ,  proposer  îa  révocation  d'un  ou  plusieurs  des  syndics. 

Si ,  dans  les  huit  jours ,  le  juge-commissaire  n'a  pas  fait 
droit  aux  réclamations. qui  lui  ont  été  adressées,  ces  récla- 
mations pourront  être  portées  devant  le  tribumd. 

Le  tribunal,  en  chambre  du  conseil,  entendra  le  impport 
du  juge-commissaire  et  les  explications  des.syndics,  et  pro- 
noncera à  l'audience  sur.la  révocation. 
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CHAPITRE  V. 

DES  FONCTIONS  DSS  SYNDICS. 

SECTION  r'. 

Dùpositionê  générales, 

468.  Si  Tapposition  des  scelles  n'avait  point  eu  lieu  avant 
h  nomination  des  synclics,  ils  requerront  ie  juge  de  paix  d'y 
procéder. 

469.  Le  juge-commissadre  pourra  ^;alement,*sur  la  de- 
mande des  syndics,  les  dispenser  de  faireplacer  sous  les  scellés , 
ou  les  autoriser  à  en  faire  extraire  : 

V  Les  vêtements  y  bardes ,  meubles  et  eOets- nécessaires 
aa  faUli  et  à  sa  frinille,  et  dont  la  délivrance  sera  autorisée 
parle  juge^ommissaire^  sur  fétat  que  lui  en  soumettront  les 
syndics; 

V  Les  oh  jets  sujets  à  dépérissement  prochain  ou  à  dépré- 
ciation imminente; 

3*  Les  objets  servant  à  lexploitation  du  fonds  de  com- 
merce ,  lorsque  cette  exploitation  ne  pourrait  être  interrompue 
sans  préjudice  pour  les  créanciers. 

Los  objets  compris  dans  les  deux  paragraphes  précédents 
seront  de  suite  inventoriés  avec  prisée  par  les  syndics,  en 
présence  du  juge  de  paix»  qui  signera  le  procès-verbal.- 

470.  La  vente  des  objets  sujets  i  dépérissement  ou  i  dé- 
préciation imminente,  ou  dispendieux  à  conserver,  et  l'ex- 
ploitation 4u  fonds  de  commerce,  auront  lieu  à  ia  diligence 
des  syndics,  sur  l'autorisation  du  juge-commissaire. 

471.  Les  Jivres  seront  extraits  des  scellés  et  remis  par  le. 
juge  de  paix  aux  syndics,  après  avoir  été  arrêtés  par  fui;  41 
constatera  sommairement,  par  son  procès-verbal,  letat  cïaAs 
kquel  lis  se  trouveront.      *  »  . .  v  J 

Les  efiets  de  portefeuille  à  courte  échéance  ^ùliiisëi^iUés 
d'acceptation,  ou  pour  lesqueb  il  faudrii 'Àii^  «tttfâU  m- 
servatoires,  seront  aussi  extraits  d^^^^'^f  Ai' jti'gè'Hk 
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paix, .cîecrits  et  remis  aux  syndics  pour  en  faire  le  recouvre- 
ment. Le  I)orclt  rcau  en  sera  remis  au  juge-commi$saire.* 

Les  autres  créances  seront  recouvrées  par  les  syndics  sur 
lears  quittances.  X»cs  lettre  adressées  au  £iiUi  seroqt  remises 
aux  syndics,  qui  les  ouvriront;  il  pourra,  s*il  est  présent, 
assister  à  l'ouverture. 

472.  Le  juge -commissaire,  d après  Ictat  apparent  des 
affiiircs  du  ùiilli,  pourra  proposer  sa  mise  en  iibeitéavec  sauf- 
conduit  provisoire  de  sa  personne.  Si  ie  tri(>unal  accord^  h 
Sauf-conduit,  il  pourra  obliger  le  faifli  ii  Fournir  caution  ^e  se 
representçr,  sous  peine  de  payement  d'une  somme  que  le  tri- 
bunal arbitrera,  et  qui  sera  dévolue  à  îa  masse.  ^ 

473.  A  défaut,  par  le  juge- commissaire,  de  proposer  un 
sauf -conduit  pour  ie  faiUi,  ce  dernier  pourra  présenter  sa  de- 
mande au  tribunal  de  commerce,  qui  statuera,  en  audience 
publique,  après  avoir  entendu  le  juge-commissaire. 

474.  Le  failli  pourra  obtenir  pour  lui  et  sa  iiatmille,  sur 
Tactil  sa  faillite,  ^es  secours  alimentaires,  qui  seront  fixés, 
sur  ia  proposition  des  syndics,  par  le  juge-commissaire,  sauf 
appel  «lu  tribunal  en  cas  de  contestation. 

475.  Les  syndics  iipprilcront  le  failli  auprès  d'eux  pour 
clore  et  arrêter  les  hvres  en  sa  présence, 

&'il  ne  se  rend  pas  à  rinvitation,  il  sera  sommé  de  com- 
paraîtie  dans      quarante-buit  beures  au  plus  tard. 

ëoit  qu'il  ait  ou  non  obtenu  un  sauf-conduit,  ît  pourra 
corn  para  lire  par  fondé  de  pouvoirs,  s'il  justifie  de  ca\i^esd'em- 
pcchi  ment  rcc(»nnuès  valables  par  le  jugc-comniissane. 

476.  Dans  le  cas  oii  le  bilan  n*aurdit  pas  été  déposé*par  te 
faiUf ,  les  syndics  !e  drweront  imméâialemenf  à  taïrle  dès 
livres  et  papiers  du  failli,  et  des  renseignements  qu'ils  se 

l|)rocuieront,  et  ils  ie  déposeront  ai*  |j;reÛé  du  tribunsd  de 


477.  Le  juge-commissaire  est  àu^oris^  à  entendre  le  failli, 

tfîfi? :  fiJ^'W^ti^  if  ^  (jmpi^Wés,  et  toute  antre  personne,  tant  sur  ce 

Hlf\  SVftîff^  Il  ^V'i'Vr!''^*'^      bilan  t^u.e  sur  les  causes  et  les 
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478.  Lorsi^uun  couunciçant  nura  été  déclaré  en  ùâliitç 
après  son  décès,  oo  loraque  le  fiùiU  viendra  a  dcockler  après 
la  dédaniUon  de  h  faillite,  sa  véove,  ses  en&nts,  ses  hmliers/ 

pourrunt  se  prciCDteF  ou  se  faire  repivsenter  pour  le  suppléer 
dans  la  tonualion  du  hilaii,  ainsi  ({ue  daoj»  toutes  ie$  auUe^ 
opérations  de  la  faillite. 

SECTION  il. 
De  la  Lêvée  fies  ScelUg,  et  de  t inventaire  (1). 

jci<»479«  Dans  les  trois  jours,  les  syndics  refjuerrout  la  levée 

■I II  ■     I  ■  ■  I    .  ..  ■ 

-01.  I»  •     (  iiAPimt  VII. 

DBA  OPÉBATIO^S  DSS  STXIMCf  fmOVIflOiMS. 

* 

. 'uî  •'»'(|4;  ••î»i,  ' 

I  ,  De  la  Lny  'je  drs  Scetiés,  et  de  i'Intrentaire, 

486,  Anssil<»t  après  leiii- no;iiinatio:i ,  lt>    nik'us  provisoires  re'juorront 

Dabîf.  ('(•!. forniriiiriit  ;i  I  -r  it  it*  U37  du  Cod;»  de  procédure  civile,  cet  fnvcfi- 
Caire  >»•  Icra  p;ir  les  -^vn  lic^  u  mesure  que  les  scelles  seront  levés,  et  le  jn^'e 
'«^âflff  àtrt^e^J  oi'V  U^a^i^iU  c1<a(pi»l  viiOrf^      •ffllof  «l/i 

opcraiicns  de  l'inventaire. 

iipparcikl  lie  fa  t  if!i(r.  Je  >eH  principales  cafascs  et  circonsUnce» et  des 

faite«i  neVc$9aire$;  le  tout  d'office  et  MD8  frab.  |^  .m^^  I 

490.  Siî  presiMMP  Qu'iJ  ,v  a  ÎKinqueroute  simple  ou  frauduleuse,  5Ji  y  a 

'53n^t^  u^'^T'*^^^**'    fmuOTP^îÊFptV^i^^  ti\ltm^  ^misi  Isr^^- 

,»llff|l.t  1,1   i;  /'llî'.l  'l  r!  M'j)>^  P"   -  •!      '    .     »•    1    ^  A    -Ht''    »|»  (Kltlni 
(•)  Sofa    L.r*  fonction*  que  Î-»  loi  du  7  plavio»*»  an  IX    27  jinvur  IHOl  ^  ava't  attrlhafci 
••|j}«lrai»  de  «ùrrto,  »ont|  iPapK!!  Cariiclc  22  du  Code  d'iuslrucUua  criioinelioi  rem* 
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desicdUs  et  procëderonl  à  l'inveniaire  dei  biens  da  ùÀlli, 
.lequd  sera  présent  on  dâment  appelé. 

480.  L*inventaire  sera  dressé  en  double  minute  par  les 
syndics  y  à  mesure  que  les  scelles  seront  ieve's,  et  en  présence 
du  juge  de  paix I  qui  le  signera  â  chaque  vacation.  L*ane  de 
ces  minutes  sera  déposée  au  greffe  du  tribunal  de  commerce, 
dans  les  vingt-quatre  heures  ;  l'autre  restera  entre  les  mains 
des  syndics. 

Les  syndics  seront  libres  de  se  faire  aider,  pour  sa  rédac- 
tion comme  pour  f estimation  des  objets»  par  qui  ils  jugeront 
convenable.   

H  sera  fait  réellement  des  objets  qui,  conformcihent  i 
rarticle  469,  n'auraient  pas  clé  mis  sous  les  scellés,  et  au- 
raient déjà  été  inventoriés  et  prisés. 

481.  En  cas  de  dédaration  de  faillite  après  décès,  lors- 
qu'il naura  point  été  fait  d'inventaire  antérieurement  à  cette 
déclaration,  ou  en  cas  de  décès  du  failli  avant  l\)uvcrturc  de 
Finvenlaire,  il  y  sera  procédé  immédiatement,  dans  les  formes 
du  précédent  article,  et  en  présence  des  héritiers,  ou  eux 
dûment  apR^^.  .,    .  ,      .  l,  .  : 

482.  En  toute  faillite, 'les  syndics,  dans  fa .quioiame 'de 
feui* entrée  ou  de  leur  maintien  en  fonctions,  seront  tenus  de 
rç|nettre  au  juge-co^iupissairc  un  mémoire  ou  compic  som- 

?iii«nre  <  de  l'état  apparent  de  la  ^illite;  de  ses  principales 
*jàiisçii  et  circoristiincès,  et  des  caractères  quelle  paraît  avorr. 
•  Le  juge-commissaire  transmettra  immédiatement  lés  lïié- 
-moires,  avec  ses  observations,  au  procureur  du  Roi.' S'ils  ne 

-ÎW  Wt.f?*  '^.^^^^^n  f^i*'^^  les  délais  prescrit:»^  U  dey^  en 
-pnqireuir.  le  ^.prMuAifiMrt'du  Roi.iet  lui  indiquer  Jesifiausis.^ltt 

Les  pfecielijiû  mînisicre  put)riG  pourront  i|e,  t^îuis- 
TBorter  au  domicile  du  failli  et  assister  à  l'inventaire.  -i 
'  "'îfa  àuioht,  à  toute  époquis,  ié  droit  de  requérir  commuM- 
cation  de  tous  les  actes.  livres  ou  papiers  relatifs  à  la  faillite. 

i0ft-ii)«  l'a 'c    10' t  1    ipÊ]         /l  ir  •  .'    'l'.t*  '         '  >   »••  .11  .  •    fj»;l       ,  '  '«\ 
•moi  *'>!inn.o>-.  >  ii  ••.•i-  •  l 'î»  j.'  i  , .        .     t.      *.  .  .  ..j  j  «ns 
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SECTION  III. 

Dê  la  VeHi€  é&êMmrtIumiiêêê  êiMêMèk$,êid9ê  Rê€ùmimmmi»{i)é 

484.  L'inventaire  termine,  les  marchandises ,  Fargent,  ies 
titra  acti&9  ies  livres  et  papiers,  meubles  et  e&ts  du  débi- 
teor»  seront  remis  aux  syndics ,  qui  sen  chai|[eront  au  bas  du- 

dit  inventaire. 

485.  Les  svndics  continueront  de  procéder,  sous  la  sur- 
feiiiance  du  juge-commissaire ,  au  recouvrement  des  dettes 
sctÎTes. 


(i)  Mie  de  rmteim  tesie  : 

SECTION  IL 

De  la  l  'ente  des  Marchandises  et  Meubles,  et  des  Recouvrements.  • 

491.  L'inventaire  termine,  ies  niarchandises,  l'argent,  les  titres  actifs, 
neubles  et  eilet»  du  débiteur,  seront  remis  a^x  syndics,  qi^i  s  eu  chargeront 
an  pied  dadit  inventaire. 

4H.  Lct  fjidits  poQrmt,  mi»  rantorintion  dn  conmMMÎre,  proeéder 
ta  iccMfrancnt  des  dettei  «ctirea  dn  failli. 

Ih  panrroitt  aussi  proccfdcr  à  la  Tente  de  tes  effets  et  nuunehaadises , 
MitpvtaToie  des  enchères  publiques,  par  l'entreniise .  des  conriiert  ei  à  ia 
Wvse,  $olt  à  l'amiable,  à  leur  choix.  • 
453.  Si  le  failli  a  obtenu  un  sr.uf-condnil,  les  syndics  pourront  Tem- 
*    p/n>rr  pour  faciliter  et  éclairer  leur  gestion  i  ils  fixeront  les  condilious  de 
AM  travail. 

4M*  A  .compter  de  Teotrée  en  fonelions  des  agents  ci  ensuite  des  sj»- 
dSeï,  lonie  action 'civile  intentée,  avant  la  faiflite,  contre  la  perspune  et  les 
liess  nioUliers  dn  faillt,  par  un  créancier  privé,  ne  pourra  être  sntyîe  que 
cootre  les  agents  et  les  syndics  ;  et  tonte  action  qai  serait  intentée  après  la  . 

iuiiite  ne  pourra  Tctre  que  contre  les  agents  et  les  syndics. 

493.  Si  les  cre'ancîers  ont  quelque  motif  de  se  plaindre  des  opérations 
de»  svndics,  \\s  en  refeVcront  au  commissaire,  qui  slktuera,  s'il  y  a  lieu,  on 
ferason  rapport  au  tribunal  de  comm<^e. 

4dG.  Les  deniers  provenant  des  ventes  et  des  recouvrements  seront  Tersé^ 
MU  la  dddnction  des  dépenses  et  frais ,  dans  une  caisse  à  double  sermre. 
Ose  des  clefs  sera  remise  au  pins  âgé  des  agents  on  syndics,  et  Tantre  h 
celui  d'entre  les  créanciers  que  le  commissaire  aura  prepoitc  à  cet  effet. 

497.  Tontes  \êa  semaines»^  le  bordereau  de  situation  de  la  caisse  de*  In 
liullite  sera  remiTati  commissaire,  qui  pourra,  sur  la  demande  des  syndics, 
et  il  raison  des  circon.Hlances ,  ordonm  r  le  versemeni  de  tout  ou  pariie  des 
foadîi  là  la  caisse  d'amoriisscment ,  ou  entre  U's  mains  du  deleVue'  de  cette 
caiise  dans  ies  départements,  à  la  charge  de  faire  courir,  au  profit  de  ia 
■isse,  les  intérêts  accordés  tiu  sommes  consignées  k  cette  même  caisse. 

4M.  Le  retirement  des  fonds  versés  à  ia  caissé   amortissement  se  fera 

Civirtn  ^ime  ordonnance  dn  comnisadre, 

« 
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486.  Le  juge -commissaire  poum,  le  niilli  entendu  ou 
rfép—nt  tpywté»  aitonmies  synclurs  à  procéder  à  la  vente  des 

^(fèts  o^obifierç  ou  marchandises. 

Il  décidera  si  lu  vente  se  fera  soii  ;i  I  amicdjic,  soit  aux  en- 
çiiqrçs  p^lique^,  par  ieutremisc  de  courtiers  ou  4e  tous 
autres  officiers  publics  préposes  à  cet  elle  t. 

syndics  choisiront  dans  b  ^as$e  d*Qificiers  pub{lcs  dé- 
terminée par  fe  juge-conunissaire  celui  dont  ils  voi|dront  em- 
ployer le  ministère. 

4â7«  Lsi  syadks  pourront,  avec  i  autorisation  du  juge* 
commissaire,  et  le  failli  (lùment  appelé,  transiger  sur  toutes 
contestations  qui  intéressent  U  masse,  même  sur  celles  qui 
sont  relatives  à  des  droits  et  actions  immobiliers. 

Si  i  objet  de  la  transaction  est  d'une , valeur  indéterminée 
ou  qui  excède  trois  cents  francs ,  la  transaction  ne  sera  obliga- 
toire qu^pj*^  avoir  été  boqooioguée,  savoir:  pyr  le  tribunal 
de  comm.erce  pour  les  transactions  reTitives  2i  des  droits  mo- 
biliers, el  ])ar  le  tribunal  civil  pour  les  transactions  relative^  à 
des  droits  immubiiiers. 

Le  failli  sera  appelé  à  f  homologation  ;  il  aura,  dans  tous 
les  cas,  la  faculté  de  s  y  opposer.  Son  '  [) position  suffira  pour 
empédier  la  transaction ,  si  elle  a  pour  objet  des  biens  immo- 
biliers. 

488«  âi  le  failli  a  été  afiirancbi  du  dépôt,  ou  s'il  a  obtenu 
un  sauf-conduit,  les  syndics  pourront  l'employer  pour  faciliter 

éclairer  leur  gestion  ;  le  juge-commissaire  fixera  les  condi- 
tions de  son  travail.  % 

489.  Les  deniers  provenant  des  ventes  et  des  recouvrements 
feronti  90u»  la  déduction  des  sommes  arbitrées  par  le  juge- 
commissaire,  pour  le  montant  des  dépenses  et  frais i  venés 
immédiatement  h  fa  caisse  des  dépôt^et  consi^ations.  Dans 
les  trois  jours  des  recettes,  il  î-era  jusliiiéau  juj^e-conimissaire 
desdits  versements;  en  cas  de  retard,  les  syndics  devront  les 
intérêts  des  sommes  qu  ils  n  auront  point  versées.  * 

Les  deniers  versés  par  les  syndics,  et  tous  autres  consignés 
perdes  tiers,  pour  compte  de  la  fauiile,  aepoui  ruutctrc  retirés 


Digitized  by  Google 


B.  n*  788.  (  Î9i  ) 

<|n'eD  verta  d'une  ordonnance  du  iogff-coinmissaire.  S'il  existe 
des  oppositions^  1^  syndics  devxopt  praa{sbUnient  en  obtenir 
h  main-levée.  ^ 

•  Le  juge-commissaire  pourra  ordonner  que  ïe  versement 
sera  fait  par  fa  caisse  directement  entre  les  mains  des  crcan- 
deis  de  iii  faillite ,  sûr  un  ëtat  de  reJ)artition  dressé  par  les  syn* 
dics  et  ordonnancé  par  hiî. 

SECTION  lY. 

Des  Actes  conservatoires  (l). 

490.  A  compter  de  ievr  «Otrée  en  fonctions ,  les  syndics 
seront  tenus  de  faire  toiiSi  actes  pour  b  conMrvation-ides  droits 

du  iàiUi  contre  ses  débiteurs. 

Us  seront  aussi  tenus  de  requérir  l'inscription  aux  iiypo- 
theques  $ur  les  immeubfcs  des  débiteurs  du  failli ,  si  elle  na 
jnsélé  itqiiise  par  lui  ;  iinscription  sera  prise  w  non  de k 
nasse  par  les  syndics ,  qui  joindront  à  lears  bordereaux  un 
certificat  constatant  leur  nomination. 

lisseront  tenus  aussi  de  prendre  inscription,  au  nom  de  la  • 
masse  des  créanciers ,  sur  les  îmmeubies  du  Êiilii  dont  ils  con- 
utdtmt  r^xistence.  ti*inscription  sera  reçue  sur  un  simple  W" 
dereau  énonçant  qu*il  y  a  faillite,  et  relatant  la  date  du  juge- 
ffieiii  par  Iec|uei  ûa  auront  été  nommés. 

(t)  Me  lie  fmeim  tarie  .* 

SECTION  m. 
Des  Actes  conservatoire^ 

499.  A  coropter'de  ïcur  entrée  en  fonctions, Tes  agents,  et  cnsaileles 
irodics,  seront  tenus  de  faire  tous  actes  pour  la  conscrvatioa  des  droiu  dtt 
fuili  sur  SCS  débiteurs. 

Ils  seront  aus«l  tenus  de  reque'rir  l'inscription  aux  livpotlu  fjues  sur  les 
iameuble»  des  dcb  teurs  du  faïLÛ,  si  cite  n'a  éié  requise  par  (c  d'  ruicr,  et 
'tl  a  des  titres  b^potlie'caires.  j7m9criptlon  sera  reçue  au  nom  des  agents 
et  des  sjndtcf ,  joindront  à  leurs  bordereaux  un  extrait  des  jugements 
\à  îes  auront  nommds. 

*500.  Ils  seronUtnitts  de  prendre  inscription,  au  nom  de  la  masse  dfs 
crAncicrs,  sur  les  înimeuMes  du  fiiilîi,  dont  ils  ronuuîtront  rexîslence. 
L'inicription  scr.i  reçue  sur  un  simple  bordereau  lincnrairt  qu'il  y  ^léLlUixei 
ft  rtlatani  la  date     jugement  par  lequel  ils  auront  été  nomm^ 


(  *»a  ) 


SECTION  V  (1). 
*         De  la  Vérification  des  Créances, 

491.  Â  partir  da  jugement  déclara t9  de  ja  faillite,  les 
créanciers  pourront  remettre  au  greffier  leurs  titres»  avec  un 

bordereau  indicatif  des  sommes  par  eux  réclamées.  Le  greffier 
devra  en  tenir  état  et  en  donner  récépissé. 

U  ne  sera  responsable  des  titres  que  pendant  cinq  années. 


(i)  Suite  de  l'ancien  texte  : 

sBcnoit  IV. 

Delà  Vir^teaHwe  des  Criamees, 

SOI.  La  vérification  des  créances  sera  faite  sans  délai;  le  commissaire 
Ttillera  à  ce  qaii  y  soit  procédé  diligemment,  à  mesure  qae  les  créanciers 
le  prétenteront. 

509.  Tom  Ifs  créanclert  du  falIG  seront  «rertM,  à  cet  effets  par  lea  pa- 
pief*  pn&lict  et  par  lettres  des  syndics,  de  se  pràenier,  dans  le  dcTax  de 
quarante  fours,  par  eux  ou  par  iears  fondés  de  pouvoir,  aux  syndics  de  la 

faillite  ;  de  îeur  dcclarrr  a  quel  titre  et  pour  quelle  somme  ils  sont  créan- 
ciers, et  de  leur  remettre  leurs  titres  de  créance,  ou  de  les  déposer  au  greffe 
du  tiibnn.'il  de  commerce.  H  leur  en  sera  donné  récépissé. 

603.  La  vériUcation  des  créaiv:cs  sera  faite  coulradictoircment  entre  le 
«réaneîer  on  son  fondé  de  poni^oir  et  les  ajndies,  et  «n  présence  du  )uge> 
commissaire ,  qui  en  dressera  procès-Terball  Cette  opéradon  aara  lien  dans 
les  qnhise  jonrsqui  snivront  le  délai  6x€  par  i'article  précédenL 

504.  Tout  créancier  dont  la  créance  aura  été  Térifiée  et  affirmée  poufra 
assister  k  la  vérification  des  autres  créances,  et  fournir  tout  contredit  ans 
▼érifications  faites  ou  îi  faire. 

50r>.  Le  procès  verbal  de  vérification  énoncera  la  représentation  des  titres 
de  créance,  le  domicile  des  créanciers  et  de  leurs  fondés  de  pouvoir. 

II  contiendra  la  description  sommaire  des  titres,  lesquels  seront  rappro* 
cbéi  des  registres  du  fail^ 

H  mentionnera  les  sn4iarges,  ratures  et  interlignes. 

II  exprimera  que  le  porteor  est  légitime  créancier  de  la.  somme  par  lui 
rifclamée. 

Le  commissaire  pourra,  suivant  l'exigence  des  cas,  demander  aux  créan- 
ciers la  rf'prcsenfation  d«'  leurs  registres,  ou  l\  xtra  t  fait  par  les  justes  de 
commerce  du  lieu  ,  eu  vertu  d'un  compuîsoi»;  il  pourra  aussi,  d'ollîce,  ren- 
voyer devant  ic  tribunal  de  commerce,  qui  statuera  sur  son  rapport. 

ôOG.  Si  la  créance  n*est  pas  contestée,  les  syndics  signeront,  i>ur  chacun 
dct  titres ,  la  déclaration  suivante  : 

Admis  au  passif  de  lafaUtite  de     pour  ta  somme  deT,   

If  ••••••••*••  •  Le  visa  du  commissaire  sera  mis  an  bas  de  la  déeliratiM* 

507«  Chafiie  créancier»  dans  le  délai  de  huitaine»  apiès  que  aa  eréaact 
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1  partir  du  jour  de  Fouvertiu-e  du  procès- verbal  de  vérifi- 
cation. 

492.  Les  créanciers  qui ,  i  l'époque  in  maintieii  ou  du 

remplacement  des  syndics  ,  en  exécution  du  troisième  para- 
grapiie  de  f  article  462,  n'auront  pas  rcmis'Ieurs  titres  »  seront 
immédiatement  avertis ,  par  des  insertions  dans  les  journaux  et 
par  lettres  du  greffier ,  qu'ils  doivent  se  présenter  en  personne 
ou  par  fondés  de  pouvoirs ,  dans  le  dâaî  de  vingt  jours,  à  par- 
tir desdites  insertions ,  aux  syndics  de  la  faillite ,  et  leur  re- 


nra  été  Tërifiée ,  ieim  tenu  d'affirmer,  entre  let  manie  du  commianire,  ^vt 

Itdite  créance  est  thieère  etTéritable. 

508.  Si  la  créance  est  conteatëe  en  tout  ou  en  partie,  le  fuge-commiMatre , 

mrla  réquisition  des  svndîrs,  poun'a  ordonner  la  rrprt'scntalîoD  dea  titres 
du  créancier,  et  le  dépôt  de  ces  titres  au  fjrcflV  du  tribunal  de  commerce.  II 
pourra  même,  sans  qu'iî  soit  besoin  de  ciiaiion,  renvoyer  les  parties,  à  bref 
délai,  devaot  le  tribunal  de  commerce,  (jui  jugera  sur  son  rapport. 

509.  Le  tribnoal  de  commerce  pourra  ordooDer  foit  fait,  dcvtiit  le 
eemiiiM ,  enquête  aor  lei  faits,  et  que  les  perMonea  qui  pourront  fournir 
des  renseignements  soient  k  cet  effet  citëea  percevant  lui. 

510.  A  rexpiration  dce  délais  fixes  pour  les  Térificationa  des  cfëaiiceSt 
*  îes  syndics  dresseront  un  procè^-verbai  contenant  les  noms  de  ceux  des 

créancrers  qui  n'auront  pas  comparu.  Ce  procès-verbai,  cios  par  le  commis- 
saire, les  établira  en  demeure. 

511.  Le  tribunal  de  commerce ,  sur  le  rapport  du  commissaire,  fixera, 
«  par  logement,  un  nouTean  d^  pour  la  vérification. 

Ce  délai  sera  déterminé  d*a^rès  la  distance  du  domîdle  du  créancier  en 
demeure,  de  manière  f  art  un  four  par  chaque  distance  de  trois  myriar 
mètres  :  à  Tégard  des  créanciers  résidant  hors  de  France,  on  obsenrera  les 
délais  prescrits  par  Tarticle  7  3  du  Code  de  proce'durc  civiîc. 

513.  Le  jngement  qui  fixera  le  nouveau  délai  sera  notiln-  aux  créanciers, 
an  mojcn  des  formalités  voulues  par  l'article  683  du  Code  de  procédure 
civile;  Taccomplissement  de  ces  formalités  vaudra  significatiou  ii  l'égard  des 
créanciers  qui  n'auront  pas  comparu,  sans  que,  pour  cela,  la  nomination  des 
tfoâieê  définitifs  soit  retardée. 

513.  A  défaut  de  comparution  et  aflirmation  dans  le  délai  fixé  par  fe 
jugcnsent,  les  défaillants  ne  seront  pas  compris  dans  les  répartitions  à  faire. 

Toutefois  la  Toic  de  Topposition  leur  sera  ouverte  jusqu'à  la  dernière  dis- 
tribuiîon  des  deniers  inclusivement ,  mais  sans  que  les  défaillants,  quand 
même  ils  seraient  des  créanciers  inconnus,  puissent  rien  prétendre  aux  ré- 
partitions consommées,  qui,  à  leur  égard,  seront  réputées  irrévocables,  et 
■nr  ies^uellcs  ils  seront  entièrement  déchus  de  la  part  qu'ils  atu*aient  pu 
préteodre.' 

IX'  Sérié.  %l 
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maître  Içm  titres  aççonpigpës  rfiip  ^ri{etm^  îfifiiçitif  Jef 
sommes  par  eux  réclamées ,  si  mieux  3s  n'aiment  en  £|irp  \ç 

dcpôt  au  grelTe  du  tribunal  d^  cpmpierce  ;  il  leur  en  ^Qnnë 
récépissé. 

A  l'égard  des  créanciers  domiciliés  ep  Francç ,  hors  du 
lieu  où  siège  {e  tribunal  saisi  de  Finstruction  de  h  faillîte,  ce 
délai  sera  augmenté  d*un  jour  par  cinq  myriamùtres  de  dis- 

tance  entre  le  lieu  ou  siège  U  tribunal  et  ie  domicile  du 
créancier. 

A  f  égard  des  créanciers  domiciliés  liors  du  territoire  con- 
tinental de  la  France  »  ce  délai  sera  augmenté  con&mnémenl 
aux  règles  de  f  article  73  du  Code  de  procédure  civile. 

493.  La  vérification  des  créances  commencera  cl4P5  Icf 
trois  jours  de  i'expiratÏQn  des  délais  déterminés  par  les  premier 
et  deuxième  paragraphes  de  farticle  49^.  Ëi{e  ^era  cpntînuép 
$Sinn  interruption*  Elle  se  fera  nux  lieu  >  jour  et  bemie  iii4iqué# 

par  le  juge-commissaife.  L'avertissement  aux  créanciers  or<* 
donné  par  l'article  précédent  contiendra  mention  de  cette  in- 
dication. Néanmoins  les  créancien  seront  de  nouveau  convei- 

Îués  à  cet  effet  y  tant  par  lettres  du  frtÊàer  ^ue  par  inserttenf 
4ns  les  journaux. 

Les  créances  des  syndics  seront  vérifiées  par  le  juge-com» 
missaire;  les  autres  le  seront  contradictoirement  entre  ie 
^éincier  ou  son  (bndé  de  pouvoirs  et  jb»  syndics»  pn  pre- 
senee  du  fuge-commissaire,  qui  en  dressera  procds-verbal. 

494.  Tout  créancier  vérifié  ou  porté  ai|  bilan  pourra 
asèisier  à  la  vérification  des  créances,  et  fournir  des  contre- 
dits aux  vérifications  faites  et  à  faire.  Le  failli  aura  le  même 
droit* 

495.  Le  procès-verbal  de  vérification  indiquera  b  éom^ 

cile  des  créanciers  et  de  leurs  fondés  de  pouvoirs. 

Il  contiendra  la  description  sommaire  des  litres,  mention* 
nera  les  surciiarges,  ratures  et  interlignes,  et  exprimera  si  im 
créance  est  adpûse  ou  contestée. 

496.  Dans  tous  les  cas,  ie  juge-oommissaiee  pourra ,  mèmm 
d'office,  ordonner  la  représentation  des  livres  du  créancier^ 
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pi|  ^çnj^nder,  ei^  yerln  (f  i^n  cpaipiijspife,  fff!'^  ei} .  ^it 
portë  un  extrait  fait  par  les  juges  du  lieu. 

487,  Sfi  k  crëwifse  «fj  ^d^isç,  Ifs  jQrqdwa  sjjfq^nt^  sur 
ph^fuii      titrer ,  ia  décl^fatipn  suiyantcf  : 

Admis  au  Jjqs^iJ  i(ç  Iqjml/ile  ^  ^  .  ,  y^^Mf 

fug6-q>minissaîre  visera  If  decl^r^fioq. 
Cliaqpe  pf^aDcier,  ^^ps  la  buHfiiqe  ^^  pîw^  l^rfl  i  ?Près  qup 
S|  créance  îiura  é\é  vérifice,  sera  tenu  d'affirmer,  ei^tre  les 
maips  du  jpgp-çpmqjjfsaifp,  ^^p  }aditp  cféi^ice  çs\.  sjficère 
véritable. 

498.  S>i  Ifi  çjé^t^çii  JWt  copte^t^e,  j))ggTCpmi9|fpire 
pourra ,  $an^  ^^"û  SQÎt  besoin  de  cjtation ,  venvoy^  ^  fcrçf 

dpfai  dev^t  tnh\\n^l  d^  ^ouimçfçfi,  quj  jug^i^  ^Rr  ^qji 
lappqrt. 

J4î  tlil^Iff^I  çlp  ppfpp^epcp  ppurp>  Ojrdpnner  qHi|  Jait, 
devant  le  juge^mmissairey  enquête  p^f  |es  bitS|  el  ff^ 
persofincs  quf  pourront  fournir  des  rfqseignenifnU  soj^fi^, 

cet  pflfet,  cilccs  par-devant  iui. 

499.  l^orsqu^  la  contestation  suf  {admission d'une  créapc^ 
aur^  éxp  foflép  devai)^i^  tribunal  de  comoierce,  ce  tribunal , 
si  )a  f^us^  n'^t  ppînt  en  état  de  recevoir  jugement  4éfip|r 
tif avant  i expiration  des  délais  fixés,  à  log^rd  des  per^pf^pif^ 
domicilicps  en  France,  par  les  articles  492  et  497,  or- 
donnera, selon  les  cirponstances^  qujl  s^era  sursis  Qif  fji^ 
outre  à  ia  convocation  de  l'assemblée  pour  |a  formation  da 
concordat. 

Si  le  tribunal  ordonne  qu'il  sera  pas$é  outre,  il  ppurfa  dé- 
cider par  provi^foi)  que  |e  créancier  contesté  sera  admis  dans 
4^iibéiatioi)9  popr  )ine  somme  qu»  le  D^fSfne  jugemen).  dé- 

5Q0.  Mrsque  la  contestation  sera  portée  devant  un  trj- 
bunal  civil,  le  tribunal  de  comtucrcc  décidera  s'il  sera  sursif 
ou  passé  outre;  dans  ce  /dcfii^er  cas,  ia  tribunal  civil  saisi 
de  la  contestation  jugera,  à  bref  délai,  sur  requête  des  syn« 
dics,  signifiée  au  créancier  contesté ,  et  sans  autre  procé- 

21. 
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'  dure,  si  la  créance  sera  admise  par  provision»  et  pour  quelle 
somme. 

Dans  le  cas  où  une  créance  serait  Tobjet  d'une  instruction 
criminelle  ou  correctionnelle,  le  tribunal  de  commerce  pourra 
également  prononcer  le  sursis;  s  il  ordonne  de  passer  outre ,  il 
ne  pourra  accorder  f admission  par  provision,  et  le  créancier 
contesté  ne  pourra  prendre  part  aux  opérations  de  la  foiliite 
tant  que  les  tribunaux  compétents  n'auront  pas  statué. 

501  •  Le  créancier  dont  le  privilège  ou  Thypothèque  seule- 
ment serait  contesté  sera  admis  dans  les  délibérations  de  la 
faillite  comme  créancier  ordinaire. 

502.  A  l'expiration  des  délais  déterminés  par  les  articles 
492  et  497,  à  l'égard  des  personnes  domiciliées  en  France,  il 
sera  passé  outre  à  la  formation  du  concordat  et  à  toutes  les  opé- 
rations de  la  faillite  y  sous  f  exception  portée  aux  articles  567 
et  568  en  fiiveur  des  créancière  domiciliés  hora  du  territoire 
continental  de  la  France. 

503.  Â  défaut  de  comparution  et  afTirmation  dans  les  dé- 
lais qui  leur  sont  applicables ,  les  défaillants  connus  ou  incon- 
nus ne  seront  pas  compris  dans  les  répartitions  à  faire  :  toute- 
fois ïa  voie  de  Topposition  leur  sera  ouverte  jusqu'à  la  distri- 
bution d(  s  deniers  inclusivement  ;  les  frais  de  l'opposition 
demeureront  toujours  à  leur  charge. 

'  Leur  opposition  ne  pourra  suspendre  l'exécution  des  ré- 
partitions ordonnancées  par  le  juge-commissaire;  mais  s'il  est 
procédé  à  (les  répartitions  nouvelles  avant  qu'il  ait  été  statué 
sur  leur  opposition  ,  ils  seront  compris  pour  la  somme  qui 
sera  provisoirement  déterminée  par  le  tribunal ,  et  qui  sera 
tenue  en  réserve  jusqu'au  jugement  de  leur  opposition. 

S'ils  se  font  ultérieurement  reconnaître  créanciers ,  ils  ne 
pourront  rien  réclamer  sur  les  répartitions  ordonnancées  par 
le  juge-commissaire;  mais  ils  auront  le  droit  de  prélever,  sur 
Tactif  non  encore  réparti,  les  dividendes  afférents  à  leurs 
créances  dans  es  premières  répartitions. 
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CHAPITRE  VI  (l). 

DU  CONCORDAT  BT  DB  L^mildll. 

SECTION  I**. 
De  la  Convocation  et  de  t Assemblée  des  Créanciers, 

504.  Dans  les  trois  jours  qui  suivront  les  délais  prescrits 

pour  raffirmation,  le  juge-commissaire  fera  convoquer  par  le 
greffier,  à  f effet  de  délibérer  sur  ia  formation  du  concordat^ 
{es  créanciers  dont  les  créances  auront  été  vérifiées  et  affir* 
mées ,  ou  admises  par  provision.  Les  insertions  dans  les  jour* 
naux  et  les  lettres  de  convocation  indiqueront  Fobjet  de  Tas- 
semblée. 

505.  Aux  lieu,  jour  et  heure  qui  seront  fixés  par  le  juge- 
commissaire,  rassemblée  se  formera  sous  sa  présidence;  les 
anâinciers  vérifiés  et  affirmés  »  ou  admis  par  provbion,  s  y 

présenteront  en  personne  ou  par  fondés  de  poijvoirs. 
Le  failli  sera  appelé  à  cette  assemblée  ;  il  devra  s'y  pré- 

#     .  I   ■"  \ 

(i)A»âe  ife /'«MCiefilejrle; 

ClIAPITRK  VIII.  .  . 
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*  De  VAâMemklée  des  Créameiers  demi  les  erémees  sont  vérifiées  et  t^rmées, 

514.  Dans  lt§  trois  |oim  après  rexpiration  des  Mftts  prescritb  ponr'raf- 
finnadon  des  créanciers  conniu,  les  créanciers  dont  les  créanees  oiit  été 
admises  seront  convoques  par  les  syndics  provisoires. 

515.  Ans  lien,  jonr  et  heure  qui  seront  fixes  par  le  eonunissaire ,  l'as- 
semblée se  formera  sous  sa  prc^sidenee  ;  il  nVf  sera  admis  i(UB  dies  eréaneiei* 
reconnus  ,  ou  leurs  fondes  de  pouvoir. 

ôlG.  Le  faifli  sera  appelé  u  celte  asseinbîeo  :  il  devra  s'y  présenter  en 
personne  ,  s'il  a  obtenu  un  sauf-conduit;  et  iî  ne  pourra  s'y  faire  représenter 
<|oe  pour  des  motifs  valables,  et  approuves  par  le  commissaire.  ' 

51 7.  Le  commissaire  vérifiera  les  pouvoirs  de  cens  qni  s*y  présenteront 
comme  fondés  de  procuration;  il  fera  rendre  comptcl  èn  ia  ptétènc'e,  par 
les  syndics  provisoires,  de  l'ëtaide  la  faillite,  des  foromlitéi'Cini'îMrënt  dté 
remplies  et  des  opérations  qui  anront  enlieu  :  le  failli  sera  entendit. 

618.  Le  commissaire  tiendra  proeèt-verbal  de  ce  «înl  «Vf»  été  dit  et 
décidé  dans  cette  assembiée. 


(  âës  ) 

senter  en  personne,  s  il  a  été  dispensé  Je  la  mise  en  dépôt,  ou 
si  à  obtenu  un  sauf-conduit,  et  il  ne  pourra  s'y  faire  repré- 
senter que  pour  des  motiis  valables,  et  approuvés  par  le  juge* 
commissaire. 

506.  Les  syndics  feront  à  lassembfée  un  rapport  sur  Fëtat 

de  la  faillite,  sur  les  formalités  (jui  auront  été  remplies  et  les 
opérations  (jui  auront  eu  lieu;  le  failli  se^a  entendu. 

Ld  i*ép|p6rt  dés  syndics  àidtà  tém'iÈ,  signë  d'étïX,  aU  jikgëi 
(sbibinissaire,  qui  dre5sera  jprbcès-Vètbskt  dé  te  Sidia  dtë  tlH 
et  décidé  dans  l'assemblée. 

SECTION  tt. 
Du  Concordai  (t). 

DU  fi  FonMtîoB  èû  CMkterdtt 

507.  Il  n^  poutra  être  consenti  de  traité  entre  les  créàh- 
'dëh  délibérants  et  It  débitettir  faHli  ^'kpréh  latseomplisse- 

naSBt  iSèi  tSfÊtMxêk  ci'ttessus  prescrites. 

Ce  traité  ne  s'établira  que  par  le  cdilt«!iir&  fflih  hàKIÈrté  de 


(t)  Smùe  de  rÎHieteii  texte  : 

SECTION  II. 

Du  Concordai. 

519.  II  ne  pourra  àlrc  consenti  de  traite?  entre  tes  cre'anrîers  deîiheranti 
et  le  débiteur  f4iili  t|u'aprcft  raccompIiâsemeDt  de«  formalitc^  ci-desâus 
prescrites. 

.  Ce  traite  ne  s'établira  ijue  par  le  concours  d'un  nombre  de  crc'anciers 
/«mollit  U.  majoritë,  et  reprësentaat^  tn  outre ,  par  leurs  titres  de  creaneet 
▼e'rîGéeSi  les  trois  quarts  «le  la  totalité  des  sommes  dues,  selon  IVtat  des 
pr^aaçfs.  T^riftées  et  cnrenstreVs ,  conformémeot  à  la  aeedoB  iv  du  cti«i- 

|>itre  vil;  le  touti  peine  de  nnllite'. 

ôâO.  Les  créanciers  hypothécaires  inscrits  et  ceux  nantis  d*an  gage  n*aii> 
root  point  de  voix  dans  les  délibérations  roTativo^  an  conrordat. 

521.  Si  l'examen  des  actes,  livres  et  pajmrs  du  failli,  donne  quelque 
pre'somption  de  baD(|ueroute,  il  ne  pourra  être  lait  aucun  traite  entre  le 
failli  et  Ii^s  créanciers,  à  peine  de  nullité  ;  le  commissaire  veiltera  k  Vcx-c- 
ca^^  d«  fftj^résente  disposition. 

5'si«  Lo  coneoroat,  s'il  ctt  consenti,  sera,  à  peine  oe  nullité,  signé 
•éance  tesMite  :  si  b  na|arité  des  créanciefs  présenu  conacat  an  concordat, 
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Crcabcief^  formant  ïa  majorité,  et  représentant,  en  outre,  les 
trob  quarts  de  la  totalité  des  créances  vérifiées  et  afFirtnées^ 
dtl  adtttîSëS  par  provision  «  conformément  ik  la  section  V  da 
efea))itre  V  !  lé  tout  it  peine  de  nullité. 

Ô08.  Les  créanciers  iivpolhécaires  inscrits  ou  dispensés 
d'ibstription,  et  les  créauciers  privilégiés  ou  nantis  d*un 
gage,  n auront  pas  voix  dans  les  opérations  relatives  au  eon<* 
cordât  pôilr  Icsdités  créances ,  et  elles  n*y  seront  comptées 
ijue  s'ils  rehoncetit  à  Icuts  hvpollicqucs,  gages  ou  pri\ iî(''i;cs. 

Le  vote  au  concordat  emportera  de  plein  droit  cette  re- 
nonciation. 

509.  Le  concordat  sera»  à  peine  de  nullité»  signé  séance  lè- 
Aânie.  S'il  est  consenti  seuTement  par  la  majorité  en  nombre, 

ou  par  la  majorité  des  trois  (juarts  en  soMie,  ïa  délibrralion 
sera  remise  à  huitaine  pour  tout  délai;  mÊs  ce  cas,  les  réso- 
lutions prises  et  les  adhésiohs  données  lors  dé  ta  première 
assemblée  demetureront  sans  efièt. 


mau  ne  forme       frs  troîa  quarts  en  SMnaitt  ^  délibération  fera  ro^iao  k 

faaitaine  pour  tout  délai. 

5S3.  Lrs  créanciers  oppo«ftiits  nti  cnncord.it  snront  tenus  de  faire  ^îgtilficr 
leurs  oppositions  anx  ivndics  ei  an  IaiIIi  dans  huitaine  pour  tout  ridai. 

hi  ï.  Le  traite  sera  hoiuologuti  daus  ia  huitaine  du  jugeiueut  sur  les  op- 
pontions.  L'homotogution  le  rendra  otiligatoire  pour  tous  îei  créanciers ,  et 
coDtenrera  riijputheque  à  etiicun  êot  lefc  liiiiiiMibfM  dli  féHIi;  k  M 
afct,  le»  tjndics  aeroai  teuds  de  ùm  tuotHr*  aux  bypotMqva*  le  ju^o- 
mcnt  d'honiologatioiii  à  moins  qu'il  n'y  ait  été  dérogé  par  le  coDCordat. 

52ô.  L'fiomologation  »'taut  signifier  aux  syndics  provi-nirrs,  reux-cî 
rendront  ft'nr  compte  dcfinitil  au  TaiHi,  m  piV^enre  du  ronniiissairc;  ci» 
compte  sera  débattu  cl  arrcCe.  En  ras  d»»  contc-^iaiioii ,  le  ti  ihunal  de  com- 
merce prononcera  :  les  syndics  rcmeitrout  cusuitc  au  iailli  1  universalité 
de  »tt  bhent,  ses  livres,  papiers,  èffeti. 

ht  faMî  donnera  dMarge^  lei  Ametfoas  da  teiMiiiMaire  et  dee  ^die» 
ccaserout.  et  il  aera  dressé  du  tout  procès- verbal  par  ie  eommiiiaire. 

5^0.  Le  tribunal  de  rommerce  pourra,  pour  cause  d*inconduitc  ou  de 
fraude,  refusef  I*hbmolo^atton  dtt  fcDnc<)rttat;  et,  ântkn  ré  cri!<i,  le  failli  sehi 
#B  prévention  de  banquemute,  et  renvoyé,  de  droit»  défaut  ie  plègtitrat 
de  iûrele  (a),  qui  sera  tenu  de  poui?uivre  d  olVuc. 

S'il  accorde  Vhomoloiintion ,  le  tribunal  de'clarcra  Te  failli  excusaî»!e,  et 
sasceptibie  d'ctre  réhabilite  aux  conditions  exprimées  au  titre  ci-après  tië 

(a)  Foycx  U  aoU  sur  l'artîcia  4M. 
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510*  Si  le  iaffli  a  été  condamné  comme  banqueroutier 

frauduleux ,  le  concordat  ne  pourra  être  formé. 

Lorsqu'une  instruction  en  banqueroute  frauduleuse  aura 
été  commencée,  les  créanciers  seront  convoqués  à  ief£st  de 
décider  s'ils  se  réservent  de  délibérer  sur  un  concordat ,  en  cas 
d'acquittement,  et  si,  en  conséquence»  ifs  smrseoient  à  statuer 
jusqu'après  l'issue  des  poursuites. 

Ce  sursis  ne  pourra  être  prononcé  qu'à  la  majorité  en 
nombre  et  en  somme  déterminée  par  f article  507.  Si,  i 
l'expiration  du  sursis  »  il  y  a  lieu  à  délibérer  sur  le  concordat, 
les  règles  établies  par  le  précédent  article  seront  applicables 
aux  nouvelles  délibérations. 

ôll.  Si  le  failli  a  été  condamné  comme  banqueroutier 
simple,  le  concordat  pourra  être  formé.  Néanmoins,  en  cas 
de  poursuites  con^^cces,  les  créanciers  pourront  surseoir  â 
délibérer  jusqu'après  i'issue  des  poursuites,  en  se  conformant 
aux  dispositions  de  l'article  précédent. 

âl2.  Tous  les  créanciers  ayant  eu  droit  de  concourir  au 
concordat,  ou  dont  les  droits  auront  été  reconnus  depuis, 
pourront  y  former  opposition. 

L'opposition  sera  motivée ,  et  devra  être  signifiée  aux 
syndics  et  au  failli,  à  peine  de  nullité,  dans  les  huit  jours  qui 
suivront  le  concordat;  elle  contiendra  assignation  à  la  pre- 
mière audience  du  tribunal  de  commerce. 

S'il  n'a  été  nommé  qu'un  seul  syndic,  et  s'il  se  rend  oppo- 
sant au  concordat,  il  devra  provoquer  la  nomination  d'un 
nouveau  syndic,  vis4-vis  duquel  il  sera  tenu  de  remplir  les 
formes  prescrites  au  présent  article. 

Si  le  jugement  de  l'opposition  est  subordonné  à  la  solution 
de  questions  étrangères,  h  raison  de  la  matière,  à  la  com- 
pétence du  tribunal  de  commerce,  ce  tribunal  surseoira  à 
prononcer  jusqu'après  la  décision  de  ces  questions. 

II  filera  un  bref  dâai  dans  lequel  le  créancier  opposant 
devra  saisir  les  juges  compétents  et  justifier  de  ses  dili- 
gences. 

513.  L'homologation  du  concordat  sera  poursuivie  devant 
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le  tribunal  de  commerce,  l  la  requête  de  la  partie  la  plus  di- 
ligente; le  tribunal  ne  pourra  statuer  avant  l'expiration  du 
déiai  de  huitaine,  fixé  par  l'article  précédent. 

Si»  pendant  ce  dëhi^  ii  a  été  formé  des  oppofitionSy 
le  tribunal  statuera  sur  ces  oppositions  et  sur  f  homologation 
par  un  seul  et  même  jugement. 

Si  l'opposition  est  admise,  l'annulation  du  concordat  sera 
prononcée  à  i'egard  de  tous  les  intéresses. 

514.  Dans  tous  les  cas,  avant  qu'il  soit  statué  sur  Fho- 
mologation,  le  juge-commissaire  fera  au  tribunal  de  commerce 
un  rapport  sur  lc:>  caractères  de  la  faillite  et  sur  l'admissibilité 
du  concordat. 

515*  £n  cas  d*inobservation  des  règles  ci-dessus  prescrites, 
on  lorsque  des  moti&  tirés,  soit  de  l'intérêt  public,  soit  de 
Ftntérét  des  créanciers,  paraîtront  de  naturel  empêcher  le 
concordat,  le  tribunal  en  refusera  Thomologation. 

S 

Des  Effets  dn  Concordat. 

516.  L'homologation  du  concordat  le  rendra  obligatoire 

"  pour  tous  les  créanciers  portés  ou  non  portés  au  bilan,  véri- 
fiés ou  non  vérifiés,  et  même  pour  les  créanciers  domiciliés 
hors  du  territoire  continental  de  la  France,  ainsi  que  pour 
ceux  qui,  en  vertu  des  articles  409  et  500 ,  auraient  été  admis 
par  provision  à  délibérer,  quelle  que  soit  la  somme  que  le 
jugement  définitif  leur  attribuerait  ultérieurement. 

517.  L'homologation  conservera  à  chacun  des  créanciers , 
sur  fes  immeubles  du  failli ,  l'hypothèque  inscrite  en  vertu  du 
trobième  paragraphe  deParticIe  490.  A  cet  efllet,  les  syndics 
feront  inscrire  aux  Iiypothcques  le  jugement  d'homologation, 
à  moins  qu'il  n'en  ait  été  décidé  autrement  par  le  con- 
cordat. 

518.  Aucune  action  en  nullité  du  concordat  ne  sera  rece- 
vable,  après  rhomologat  ion,  que  pour  cause  de  dol  découvert 

depuis  cette  homologation,  et  résultant,  soit  de  la  dissimula- 
tion de  l'actif,  soit.de  l'exagération  du  passif. 
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5ié.  Aussitôt  ai3rès  que  te  jugement  dliomotogàtiôi)  àetA 
\iàsse  cli  ibrce  de  chose  jugée,  les  foilcUôné  dés  syndic^ 
seront. 

Les  syndics  rendront  au  failli  leur  cotflpte  défihîtîr,  eh  pré- 
sence du  juge-commissaire  ;  ce  compte  sera  débattu  et  arrête. 
]b  remettront  au  failli  funiversatile  de  ses  bieilSi  )iVirés,  pa^ 
])iers  ét  effets.  Le  £siilii  eh  donnéra  décharge. 

Il  sera  dressé  du  tout  procès-verbal  ]par  le  juge-côtfittiissàit'éy 
dont  lés  fonctions  cesseront. 

Ëd  cas  de  contestatioa,  le  tribunai  de  côolmerce  prOnon- 
cét-â. 

$  III. 

0è  r AllùiAtklIofi  ml  èé  la  KAbllIliM  Hà  CèlieMàt;' 

5ÛÔ,  L'annulation  du  concordat,  soit  pour  dot,  soil  par 
siiité  de  condamnation  pour  banqueroute  frauduleuse  inter- 
venue après  son  homologation,  libère  de  pîein  droit  tes  cau- 
tions. 

En  cas  d'inexécution,  par  le  failli»  des  conditions  de  son 
concordat,  la  résolution  de  ce  traité  pourra  être  poursuivie 
contré  lui  devant  le  tribunal  de  commer<^i  en  présence  des 
•  cautions,  sll  en  existé,  ou  ettes  dûment  appelées. 

La  résolution  du  concordat  ne  libérera  pas  îcs  cautions 
qui  y  seront  intervenues  pour  en  garantir  lexécution  totale 
ou  partielle. 

£21.  Lorsque,  après  ^homologation  du  concordat,  le  feiltl 
sera  poursuivi  pour  banqueroute  frauduleuse,  et  ptacil  sotis 
inanciat  de  dc'pol  ou  d'arrêt,  le  tribunal  de  commerce  pourra 
presciire  telles  mesures  conservatoires  qu  il  appartiendra.  Ces 
mesures  cesseront  de  plein  droit  du  jour  de  la  déclaration  qu  il 
ny  a  lieu  à  suivre ^  de  fol'donnance  (l'acquittement  ou  derar* 
lét  d'absotulion. 

Ô22.  Sur  le  vu  de  Tarrét  de  condamnation  pour  bauque- 
loute  frauduleuse,  ou  par  le  jugement  qui  prononcera,  soit 
f  annulation  I  soit  ta  r^lution  du  contordat,  le  tribuhat  de 
commerce  nommera  un  juge-commissaire  et  un  ou  ptusieùrs 
syndics. 
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Ces  syndics  pobtrwlt  fcfre  appbsef  !«j  ijeeWfe. 

lis  prococlcronl,  sans  retard,  avec  rassistaiico  du  juge  de 

6aix,  suri  ancien  inventaire,  au  récolemerit  des  valcUts^ac- 
ôns  tt  des  papiers,  et  procéderont ,  s  d  y  a  iieù ,  &  suppt^ 
ment  JinVentàtré. 

Ils  dresseront  un  bilan  suppîéraentaire. 
\      I/s  feront  immcdiatenicni  afliclier  et  insérer  dans  les  jour- 
naux à  ce  destinés^  avec  un  extrait  du  jugement  qui  les  nomme, 
invitation  aux  créanciers  nouveaux  »  s'il  en  existe ,  de  produire , 
j  dans  fe  ddai  de  vingt  jours ,  leurs  titres  de  créances  &  la  vëri- 
I  fication.  Cette  invitation  sera  faite  aussi  par  lettres  du  greffier^ 

conformcment aux  articles  492  et  493. 
I     523.  li  sera  procédé,  sans  retard ,  à  la  vérification  des  titres 

de  créances  produits  en  vertu  de  f  article  précédent. 
I     il  n  y  aura  pas  lien  à  nouVetle  vérification  des  créances  an- 
tcrieureroent  admises  et  aflTirmées,  sans  préjudice  néanmoins 
'  da  rejet  ou  de  ia  réduction  de  celles  qui  depuis  auraient  été 

payées  en  tout  ou  en  partie. 
I     524.  Ces  opérations  mises  à  fin,  s  il  n  intervient  pas  cté 
aouveau  concordat,  tes  créanciers  seront  convoqués  à  Tefièt 
I  de  donner  leur  avis  sur  le  maintien  ou  le  remplacement  dès 
'  syndics. 

li  ne  sera  procédé  aux  répartitions  qu'après  l'expiration,  à 
r^ard  des  créanciers  nouveaux,  des  délais  accordés  aux  per- 
sonnes domiciliées  en  France,  par  les  articles  492  et 497. 
I  525.  Les  actes  faits  paf  îe  failli  postérieurement  au  ju«;e- 
ment  d'homologation,  et  antérieurement  ;i  l'annulation  ou  à 
ia  résolution  du  concordat,  ne  seront  annulés  qu'en  cas  de 
fauide  aux  droits  des  créanciers. 

526.  Les  créanciers  antérieurs  au  concordat  rentreront  dans 
i intégralité  de  leurs  droits  à  I égard  du  failli  seulement;  mais 
ili  ne  pourront  figurer  dans  ia  masse  que  pour  les  proportions 
^vantes ,  savoir  : 
S'ils  nont  touché  aucmie  part  du  dividende,  pour  Tinté- 
I  (nffté  dè  léM»  ctléftttce»;  i*ill  mt  tét^  ikfm  pm¥s  Al  dIVi- 
<Wle,  pour  }a  portion  de  leurs  créances  primitives  corres- 
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pondante  à  la  porlion  du  dividende  promis  qu'ib  n  auront  pas 

Lesdiaposilions  du  prient  artide  seront  applicables  aa  cas 

où  une  seconde  faillite  viendra  à  souvrir  sans  qu ii  y  ait  eu 
préalablement  annulation  ou  résolution  du  concordat. 

SECTION  III. 

De  la  CUture  en  cas  d'insuffisance  de  l'actif, 

527.  Si,  à  quelque  époque  que  ce  soît,  avant  rhomdoga- 
tion  du  concordat  ou  la  formation  de  Funion,  îe  cours  des 
opérations  de  îa  faillite  se  trouve  arrêté  par  insuffisance  de 
l'actif,  le  tribunal  de  commerce  pourra,  sur  ie  rapport  du  juge* 
commissaire  y  prononcer,  même  d'office,  la  clôture  des  opéra- 
tions de  la  faillite. 

Ce  jugement  fera  rentrer  chaque  créancier  clans  l  exercice 
de  ses  actions  individuelles,  tant  contre  les  biens  que  contre 
la  personne  du  failli. 

Pendant  un  mois,  i  partir  de  sa  date,  f exécution  de  ce  ja* 
gement  sera  suspendue. 

528.  Le  failli,  ou  tout  autre  intéressé,  pourra,  à  toute 
époque,  ie  faire  rapporter  par  le  tribunal,  en  justifiant  qu^I 
existe  des  fonds  pour  faire  fiice  aux  frab  des  opérations  de  ia 
faillite,  ou  en  ikisant  consigner  entre  les  mains  des  syndics 
somme  suffisante  pour  y  pourvoir. 

Dans  tous  les  cas,  les  frais  des  poursuites  exercées  en  vertu 
de  1  article  précédent  devront  être  préalablement  acquittés. 

SECTION  IV  (l). 

De  l'Union  dee  Créancière, 

529.  S'il  n*in  ter  vient  point  de  concordat,  les  créanciers 
seront  de  plein  droit  en  état  d'union. 

(l)  Huite.dc  l'ancien  teste: 

sBCTioir  ni. 

De  l'Union  du  Crénneiere. 

6S7.  ffll  n'iaterritiit  point  ét  traité,  Ict  wéenden  ■wtmbMi  foraitrMi, 
à  la  majorité  iadirîdiiolM  des  créuidon  préwntt,  «a  conlimt  dVniioB}  îb 
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Le  juge-commissaire  les  consultera  immédiatement ,  tant 
sur  les  faiu  de  la  gestion  que  sur  Tutilité  du  maintien  ou  du 
renfAcement  des  syndics.  Les  créanden  privilégiés ,  hypo- 
thécaires ou  nantis  d'un  gage ,  seront  admis  à  cette  délibération. 

Il  sera  dressé  proccs-verbai  des  dires  et  observations  des 
créanciers,  et,  sur  le  vu  de  cette  pièce,  le  tribunal  de  com- 
merce statuera  comme  il  est  dit  à  l'article  462. 

Les  syndics  qui  ne  seraient  pas  maintenus  devront  rendre 
leur  compte  aux  nouveaux  syndics ,  en  prince  du  juge-com- 
missaire, le  failli  dûment  appelé. 

530.  Les  créanciers  seront  consultés  sur  la  question  de 
avoir  si  uo  secours  pourra  être  accordé  au  fiùHi  sur  f  actif 
de  k  faiiGte. 


Mmeront  an  on  plusieurs  syndics  dcfinitifs  :  1rs  créanciers  nommeront  im 
caissier,  charge'  de  recevoir  les  sommes  provenant  de  toute  espèce  de  re- 
couvrement. Les  syndics  définitifs  recevront  le  compte  des  syndics  proTi- 
foires,  ainsi  cju'ii  a  elc  dit  pour  le  compte  des  agents  ù  Tarticle  481. 

5SS.  Les  syndics  reprcsenieront  la  masie  des  cftfancîen;  ifs  procéderont 
àh  T^ficatioB  du  bilan,  s*il  y  a  Um. 

Us  pranaivroiiC,  en  vertu  du  contrat  d'union ,  et  sans  antm  ttirea  aii« 
^rudqnes,  la  vente  dos  immeubles  du  failli,  celle  de  ses  marchandises  et 
effets  mobiliers,  et  la  liquida(î<»n  de  ses  dettes  actives  et  passives;  îc  tout 
sous  la  sarreiiiance  du  commissaire,  et  sans  qu'il  soit  besoin  d'appeler  It 

failli. 

oii).  Dans  tous  Icâ  cas,  il  sera,  sous  Tapprobation  du  commissaire,  re- 
mk  sa  AilU  et  à  sa  fanille  les  vêtements,  bardes  et  meubles  Déccssatres  b 
rosige  de  leurs  penoanes.  Cette  remise  se  fera  sur  la  propositiflii  des  syn- 
iics,  qui  en  dresseront  Tetat. 

530.  S'il  n'existe  pas  de  présomption  de  banqueroute ,  le  failli  aura  droit 
if  demander,  à  titre  de  secours,  une  somme  sur  ses  biens  :  les  syndics  en 
proposeront  la  quotité';  et  le  tribunal,  sur  le  rapport  du  commissaire,  la 
tixera ,  en  proportion  des  besoins  et  de  l'étendue  de  la  fuinille  du  failli, 
it  sa  bonne  foi ,  et  du  plus  ou  moins  de  perte  qu'il  fera  supporter  ii  ses 

SSl*  Toutes  les  fois  <|u*îl  y  aura  uûoii  de  crdaneiers,  le  commissaire  du 
Irikmal  de  commerce  loi  rendra  compte  des  circonstances;  Le  tribunid 

prononcera,  sur  son  rapport,  comme  i!  est  dit  k  la  section  ii  du  présent 
eiupitre,  si  le  failli  est  ou  non  excusable  ,  et  susceptible  d'être  re'habliité. 

Ed  cas  de  refus  du  tribunal  de  commerce,  le  failli  sera  en  prévention 
de  banqueroute,  et  renvoyé,  de  droit,  devant  le  magistrat  de  sûreté  (a}, 
comme  il  est  dit  b  rirtîde  SIS. 

H  y^tt  M  aoto  tw  i'anidt  4IS. 
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f^orjiq\^p  Ja  mijcurj^  des  créanciers  présept^  y  apr»  cpnseptî, 
unesppjnf^p  poprra  c^re  qçcorçlec  au  failli,  à  titfe  de  ^ecpurs^^ 
§1X1  l'actif  de  )a  iai}ii(^,  ^}mdiQ&  ei}  prqpos^om  If  q^PÛ^? 
im|  ^  inéç  m jugt-coimiissair^ ,  sauf  r^or^  9M  tribHqal 
lif)  cpinmerç^y  de  la  part  de9  ^ypdjc^  ^Ifsment, 

531.  ^lorsqu'une  société  de  commerce  sera  en  faillite,  les 
créanciers  pourront  ne  consentir  de  CQppQfd#i(  q^'ei)  ffàve^f 
4     f|u  4^  plmie^r^  d^  as»pciés. 

f  union.  Les  biens  personnels  de  ceux  avec  Ieiqiiel«  le  poncor* 

à^t  aura  clc  ppqspnti  ep  seront  ei^clus,  et  le  traité  par^ipulier 
pa^^ë  avec  eu^  ne  ppurra  contenir  l'engngcment  de  payfÇf  m| 
dividende  que  sur  des  valeurs  étrangères  à  l'actif  SQciifl, 

L'associé  c|ui  aura  obtenu  un  concordat  particulier  sera  dé- 
chargé de  toute  solidarité. 

552.  Les  syndics  représentent  la  niasse  4c$  pré^pci^efs 
sont  chargés  de  procéder  à  ia  liquidation. 

^^éanmoins  les  créanciers  pourront  leur  dqpncf  m^^at  | 
pour  continuer  l'exploitation  4§  Ï9cùù 

La  délibération  qui  leur  confërera  ce  niandat  en  détermî- 
pera  |a  durée  et  Félendue,  et  fixera  les  sommes  qu'ils  pouV- 
rpnt  garder  entre  leurs  mains,  à  reOét  de  pourvoir  aux  fiais 
et  dépenses.  Elle  ne  pourra  être  prise  qu'en  présence  du  jpg^  | 
ppmiDissaire ,  et  à  majprité  dfis  trois  qmrt$  ie$  çt^^aci^r^ 
m  nombre  et  en  somme. 

La  voie  de  l'opposition  sera  ouverte  contre  cplte  4^Iibéia- 
JLipn  au  failli  et  aux  créanciers  dissidents. 

Cette  opposition  ne  sera  j^as  suspensivjs  de  l'exécution. 

$33.  Lorsqv^  les  opéraMoi^  d^s  syndics  entratn^rppt  fi^ 
engagements  qui  excéderaient  l'actif  de  lunîon,  les  créanciers 
qui  auront  autorisé  ces  opérations  seront  seuls  tenus  person- 
fielleuicnt  au  delà  de  leur  p;irt  dans  l'actif,  mais  seulement 
dans  les  limites  du  mandat  qu'ils  auront  doni^é  ;  ils  contribue*  I 
ront  au  prorata  de  leur$  créance^, 

534.  Les  syndics  sont  chargés  de  pourrairre  la  vente  dsi 
immeubles,  marchandises  et  eifcts  muLiliers  du  i^iili,  el  14  ^i- 
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(jui^lation  de  ses  dettes  actives  et  passives,  toi^t  soi|s  îa 
§Mrveil1ance  du  {ugç-commisS|Lire^  et  sans  qu*i|  §oit  l^esoiii 
d*appeler  le  failli. 

^^5.  Les  ^ndics  pourront ,  en  se  cof|fonp%pt  aui^  ferles 

prescrites  par  i  article  4S7,  transiger  sur  tout^  espèce  4e  dfoîfs 

appartenant  au  failli,  nonobstant  toute  opposiiion  de  sa  part. 
536.  Les  créanciers  en  état  d'Mnifln  seront  convoques  au 

moins  ttn«  foU  Jg  première  «Riipp,  et,  9%  y  a  li^u»  cians 
ies  années  suivantes  »  par  la  ju§|e*comnissaire. 

Dans  ces  assemblées,  les  syndics  devront  rendre  compte  de 

leur  gestion. 

Ils  seront  continues  ou  remplacés  dans  l'exercice  de  leurs 

fei^cti^Rs,  mûvaot     iomft»  prp^iiei  p^r     arliciea  462 
637«  tronque  h  Iiqui4atipn  4e  U  ftîllite  para  ten^înée, 

çréai)çi0T^  seront  convoquer»  par  \q  jugerconiroi^saire. 

Dans  cette  dernière  assep^blce,  (es  syndics  rço4^9f)(  ifUjr 
cpmp^.     raidi  ^cra  prç^^t  qh  flun^ept  ^ppelp, 

Las  préant^  ionnwnt  leur  avii  m  i'«»cusabilitf  fiia 

failli.  II  sera  dressé,  h  cet  effet,  un  prpçès-verbal  d^ns  lequel 
chacun  des  créanciers  pourra  consigp^j:  iiivç%  pl>^r« 
vations. 

Après  la  clùtpjure  de  ç^\iç  ^ejp^^biéep  \mi9n  9^r9  |ji999Ute 
de  plein  droit. 

538.  Le  juge-commissaire  présentera  au  tribunal  la  déli- 
bération des  créanciers  relative  à  rexcusabililé  du  failli,  et  un 
rapport  sur  les  caractères  elles  circonstances  de  la  faillite. 

Le  tribunal  prononceril  si  |.e  failli  eft^u  OPfl  P»CW^»W^f 

539.  Si  le  iàilU  n'est  pos^dédaré  efcusaUa,  k»  créaneia» 
rentreront  dans  lexercice  de  leurs  actions  indiyidueiff s ^  t^nt 
CPnîre  sa  personne  qyc  sur  ses  biens. 

S'ii  est  4<^ciaré  excusable ,  il  deipeurera  alli^anchi  de  la  con- 
trainte par  corps  à  l'égard  des  créanciers  dç  sa  faillite^  et  ne 
pourra  plus  être  poursuivi  par  eux  que  sur  sas  bieoa»  ssilf  ha 
acceptions  prononcées  par  ies  lois  spéciales. 

540.  Ne  pourront  è^q  âjiçhm  Çlf^ç^^kk^  •  Ip^i  k^BW^' 
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rontien  frauduleux,  les  stellionataîresyles  personnes  condam- 
nées  pour  toI  ,  escroquerie  ouabusdeconfiance,  les  comptables 
de  deniers  publics. 

541.  Aucun  débiteur  commerçant  ne  sera  recevable  à 
demander  son  admission  au  bénéfice  de  cession  de  biens, 

CHAPITRE  VII  (1). 

Dli  DUVBRBNTES  ESPÈCES  DE  CRÉANCIERS,  BT  BB  LBUIt 
OBOITS  BM  CAS  DB  FAILUTB. 

SECTIOK  I~. 

Des  Coobligés  et  des  Cautions,  * 

642,  Le  créancier  porteur  d'engagements  souscrits ,  en- 
dossés ou  garantis  solidaireroent  par  le  frilli  et  d'autres  co* 

obligés  qui  sont  en  faillite,  participera  aux  distributions  dans 
toutes  les  masses,  et  y  figurera  pour  ia  valeur  nominale  de 
son  titre  jusqua  parfait  payement. 

543.  Aucun  recours,  pour  raison  des  dividendes  payés, 
n'est  ouvert  aux  faillites  des  coobligÀ  les  unes  contre  les 


(i)  Smtt  de  l'ancien  texte: 

CHAPITRE  IX. 

BBS  mwwi$MMrÊê  BSricBS  sa  caiAiiciBas,  n  bb  lbobs  dioits 

XN  CAS  OB  FAILLIT!. 

SBCTIOB  r*. 

Dùpositùms  gèairàUê, 

53a.  ffil  n'y  a  pas  d'action  en  expropriation  des  inunenUet,  formée  avant 
la  nomination  des  ayndica  dtffinitife,  eux  aenla  aeront  admii  à  ponnoître  la 
▼ente;  ils  seront  tenu      proodder  dana  huitaine,  aelon  ia  fonne  ipû  aeim 

indiquée  ci-après. 

533.  Les  .«îvndirs  présenteront  au  conimissaire  l'e'tat  des  crc'ancicrs  se 
prétendant  pt  ivili^gics  sur  ïp,h  meubles;  et  le  commissaire  autorisera  le  paye- 
ment de  ces  créanciers  sur  les  premiers  deniers  rentrés.  S'il  y  a  des  créan- 
ciers  conteatant  le  priviie'ge,  le  tribunal  prononcera;  les  frais  seront  sup- 
portés par  ceux  dont  la  demande  aura  été  refetdCt  et  ne  aeront  pas  an 
compte  de  U  maaié. 

534.  Le  crMoier  porteur  d^engagemenlaaolidaires  entre  le  failli  et  d'autres 
coobligés  qnî  sont  en  faillite,  participera  aux  diftribntiona  dana  tontea  Ica 
maaMs,  jusqu'à  ton  parfait  et  entier  payement 
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Mtres,  ai  ce  n'est  lorsque  la  réunion  des  divicfencics  que  don** 
neiiient  ces  faiiiites  excéderait  le  montant  total  de  k  créance, 
en  principal  et  accessoires ,  auquel  cas  cet  excMant  sera  éé» 

volu,  suivant  l'ordre  des  engagements,  à  ceux  des  coobligés 
qui  auraient  les  autres  pour  garants. 

544.  Si  le  créancier  porteur  d'engagements  solidaires 
entre  le  failli  et  d'autres  coobligés  a  reçu ,  avant  la  faillite, 
un  i-compte  sur  sa  créance,  il  ne*  sera  compris  dans  h  masse 
que  sous  la  déduction  de  cet  à-compte,  et  conservera,  pour 
ce  qui  lui  restera  dû»  ses  droits  contre  le  coobligé  ou  la 
caution. 

Le  coobligé  ou  la  caution  qui  aura  fait  le  payement  partiel 
sera  compris  dans  la  même  masse  pour  tout  ce  qu'il  aura  payé 
à  la  décharge  du  failli. 

545.  Nonobstant  le  concordat,  les  créanciers  conservent 
leur  action  pour  la  totalité  de  leur  créance  contre  les  coobligés 
du  iailli. 

SECTtON  II. 

Des  Créanciers  nantis  de  ^nges,  et  des  Créanciers  privilégiés  sur  les 

hiens  meubles  (l). 

546.  Les  créanciers  du  failli  qui  seront  valablement  nantis  • 
de  gages  ne  seront  inscrits  dans  la  masse  que  pour  mémoire. 

517.  Les  syndics  pourront,  A  toute  époque ,  avec  l'auto- 
risition  du  juge-commissaire,  retirer  les  gages  au  profil  de  la 
iiûiiiiey  en  remboursant  la  dette. 


(1)  SmU  de  l'ancien  texte  : 

SS6.  Lm  cTëânciff»  du  failli  «pu  wront  tvhblemeBt  ntotb  par  des  gagea 
ae  feront  tnicrita  daai  la  aiaiM  4|iie  ponrméaionre. 

536.  Lct  syndics  sarontaotoniét  à  retirer  les  gages  au  profit  de  b  faillite, 

en  remboursant  la  dette. 

537.  Si  1rs  svndics  ne  retirent  pas  le  gage,  qi/îî  soit  vendu  par  les  cre'an- 
ders ,  et  que  le  prix  excède  la  cre'ance,  le  surplus  sera  recouvré  par  les 
ijndics;  si  le  prix  est  moindre  que  ia créance,  le  créancier  nanti  viendra  à 
eoatribuiion  poor  le  earplsa. 

538.  Les  créaBciers  garantis  par  an  eantiomement  feront  compris  dans  la 
Basse ,  sova  la  déduction  des  sommes  <|a*3s  enront  reçues  de  la  eantion;  la 
c4Qtion  sera  comprise  daiiB  Uméme  wiisse  ponr  tent  ce  ftfeUe  aura  p^  à  in 
éfebai^e  du  faïUi. 

IXr  Série.  %% 
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548.  Dans  le  ds  oh  le  gage  ne  sera  pas  retiré  par  lei  ^ll- 
Jàe»i  s'Â  est  Tendu  par  ie  crtfaticfcr  inciyeiifiritlt  M  |lfit  t|trt 
exbède  h  créMice,  le  surplus  sera  lecoufté  plt  Ici  a^ttdicaf 

si  le  prix  est  moindre  queia  crëaiice,  letréâhcier  nanti  tiendra 
à  contribution  pour  le  surplus^  dans  la  nuissey  comme  créao^ 
eîef  ôrdinaire* 

540.  Lê  salaire  acquis  eut  btfTriets  emplô^^és  di^eeteiBêni 

p9r  ie  failli,  pendant  le  mois  qui  aura  prccëdë  la  déclaration 
de  faillite,  sera  admis  au  nombre  des  créances  privilégiées, 
ah  même  rang  que  le  privilège  établi  par  iattkie  11 01  dtt 
Code  civil  pour  le  salaire  des  gens  de  service. 
'  Les  salaires  dus  aiii  commis  poifr  les  six  moH  qui  auront 
précédé  la  déclaration  de  faillite  seront  adtiifs  au  tnême  rang. 

550.  Le  privilège  et  le  droit  de  revendication  établis  par 
ie  n*"  4  de  I article  SlOil  du  Code  civil,  du  profit  du  vetldeur 
d'efièts  mobiliers»  ne  seront  point  admîA  én  en  de  fiiHiite, 

551.  Les  syndics  présenteront  au  juge-commissaire  l'étal 
des  créanciers  se  prétendant  privilégiés  sur  les  biens  meubles  , 
et  le  juge-commissaire  autorisera,  s'il  y  a  iieu^  lé  payement 
de  ces  créanciers  sur  lek  jprëiiiiers  deniers  rentrés. 

Si  fe  privilège  est  contesté,  le  tribunal  primonceni. 

SECTION  III  (I). 

Ùes  Droits  des  Créanciers  hi/pothccaires  et  privilégiés  sur  ics 

immeubles, 

552.  Lorsque  la  distribution  du  prix  des  immeubles  sera 

faite  antérieurement  A  celle  du  prix  des  biens  meubles ,  ou 

(  1  )  Suite  de  i'oHcien  teMU  : 

ifatridif  it. 

Dts  droit»  des  Crétmdêft  h^kietiwtà, 

539,  Lorsque  la  diitriftatimi  do  prix  des  iilua«kUH  Mfik  ^àm  ililéricare*» 
|U0iit  ^  celle  da  pm  det  maabfoi,  mm  iinuItaiiëtaMit,  lei  Hais  MnifcflCi% 

hypothécaires  non  remplii  ear  le  prix  det  immenhleÉ,  c»licotirroait,  h  pw 
portion  de  oe  qui  lear  restera  dè,aTec  f es  crëtneim  cidrogripheinâ  •  èiir  ieo 

den  ers  appartenant  à  la  niasse  chirograp barre. 

540.  Si  la  venir  <lii  mobilier  précède  celie  de»  immeubles  et  donne  lien 
à  nne  oa  ploueari  répartiiioos  de  deniers  avant  la  distrihntion  dm  fàsk  deâ 
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ibnltaiiemciit,  fes  crcnnciens  privHégiës  m  iiypothéàdrai 
non  remplis  sur  le  piit  <teft  îlnflMwMBiy  cdncmnwlty  à  prm 
puitira  <le  œ  4|fi  IciÉr  mtèindii,  s¥V€  tek  cfoundlers  ckfro- 

graphaircs ,  sur  les  deniers  appartenant  à  ia  masse  chiropra- 
fAaire ,  pcmrvu  touteibis  que  ieurs  crdunces  ifent  été  véiiÉées 
«I  afinnécs  smvaiit  ics  foiines  ti-deam  élaUm. 
6S3.  Si  me  ou  pîasiears  tlâti^btiows  dèB  éiiJiiit 

fers  précèdent  \n  distiibntion  do  prix  des  hnmeobîes,  fes 
créanciers  privilégiés  et  Iiypothécaircs  vérifiés  et  afîirmcs 
toocoimnolit  aux  répartitions  dans  ia  proportion  (ie  ieHis 
créances  totales,  et  sauf>  le  cas Mmnt»  fas  c^Mchem  éxmt 
M  sera  ^^sHe  ci^iprès. 

554.  Après  In  vente  des  immeubles  et  fe  règîetncnt  défi- 
nitif de  Tordre  entre  ies  créanciers  hypothécaires  et  privHégtésv 
oeox  d'entre  eux  qui  viendront  en  ordre  vtHe  s«r  it  jpris  dit 
ÎHinieubles  pour  la  totalité  de  leur  créance  ne  toucheront  le 
montant  de  ienr  collocution  hypothécaire  que  sous  la  déduc- 
tion c\es  sommes  par  tux  perçues  dans  ia  masse  chirographaire. 
Les  sommes  ainsi  déduitics  ne  restei'oïlt  point  dàhS  la  liasse 

i'inmeabfes,  les  créanciers  hypothcVairos  concourront  à  ces  re'partitions  daas 
ia  proportion  de  Icur.<  <M-t'nnces  t<ytalei,  ct  sauf,  ic  cas  cchéani»  ies  diatrae* 
Ôoas  dont  il  sera  ci-après  p.irU'. 

341.  Apre^  ia  vi  nie  di  s  iniiiu'uhles  ct  ic  jugcincnt  d'ordre  enirc  les  crc'an- 
cicrj  h^poiliécaireâ,  ceux  d'entre  ces  deniiers  ^ui  viendront  en  ordre  utile 
Mrlepnx  dta  îmnicubles  ponr  la  totalité  4e  leun  oràKieett  œ  t^iioberMi  ia 
■witaat  de  leur  coilocation  hypothécaire  ,^«e  aew  la  dédoefiMi  êm  Mma 
fir  eox  perçues  dans  la  masse  chirographaire. 

Les  eomaiei  ain  si  déduites  ne  restpront  point  dans  la  mai<9e  h  [iniliéniiiiii, 
mais  retonmeroni  k  U  nasse  chirographaire,  an  profit  de  U^noUte  ii  0H  iein 
fut  dij traction. 

i-ii.  A  l'égard  de>  cn-anciers  hvpotliccaires  qui  lU'  x  ioiit  rollotiue's  que 
parrie' liment  dans  la  disiribuliun  du  prix,  des  immeuble»,  li  fiera  procedi: 
comme  il  suit  : 

ion»  droits  sur  la  masse  ohûrographgve  serOM  dëftMtffiaMtot  négiés 
^après  les  soames  dont  ils  resteront  erdanciers  nprès  ienr  eoltMBtion  «nmer 
hiSère  ;  cl  les  deniers  ^*ils  anrstit  toacbés  au  delà  de  «Mft  .firopsvliin  ihm 
li  distrtbut'on  antérlevre  leur  seront  re  tenus  Aur  le  montant  de  tenrnottlMsn> 
tioo  hypothécaire,  et  reverse's  dans  ia  niasse  chîron^niphaire. 

«13.  Les  créanciers  hypotiiecaircs  t^uî  ne  vicuneut  point  en  otdf>e  nttle 
ocrant  considcrcs  conuoe  f oMment  et  simpiemcnt  chirogr^bairco* 
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hypothécaire ,  mais  retourneront  i  h  masse  chirographaire,  au 
profit  de  laquelle  il  en  sera  fait  distraction. 

555.  A  i'^^d  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
coUoqués  que  partieQement  dans  ia  distribution  du  prix  des 
nnmeables ,  il  sera  procédé  comme  fl  suit  :  leurs  droits  sur  b 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d*après  les 
sommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  coiiocation 
immobilière  9  et  les  deniers  quils  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion  y  dans  la  distribution  antérieure,  leur  seront 
retenus  sur  le  montant  de  leur  coUocation  hypothécairo,  et 
reversés  dans  la  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirographaires ,  et  soumis  comme 
teb  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  la 
masse  chirographaire. 

SECTION  IV  (l). 

De»  DroiU  des  Femmes, 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  ia  femme  dont  les  apports. 

(l)  Suite  de  i' ancien  texte  : 

SECTION  m. 
Des  Droits  des  Femmes. 

544.  Ed  cm  de  faillite,  les  droits  et  actions  des  fcmmet.  Ion  de  h  publi- 
cation de  !a  présente  loi,  seront  régies  ain.vi  qu'il  suit. 

.'>45.  Los  femmes  marie'es  sous  le  régime  dotal,  les  femmes  séparées  de 
biens,  et  les  femmes  communes  en  biens  qui  n'auraient  point  mit  les  im- 
meubles apporté  en  comm«DftiiCë,  repreadiront  en  nitnre  leiditt  iinmettbfci 
et  ceux  qui  leur  feront  eonrenns  pw  enceeinoiis  on  donations  cnlre^fr  on 
ponr  onMO  de  mort. 

(^4e,  Elles  reprendront  pareillement  les  immeubles  acqnis  par  elles  et  en 
lenr  nom,  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations  ,  pourvu 
que  fa  déclaration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  au  contrat  d'acquisi- 
tion, et  que  l'origine  des  deniers  «oit  constatée  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

647.  Sons  quelle  régime  qu'ait  étrf  formé  le  controt  de  mariage,  hors  le 
aaiprésn  par  Fsrtîâe  précédent,  lapréiMmplion  légale  estqne  lesbiens  acquis 
wr  la  fnnnie  du  failli  appartiennent  à  son  mari ,  sont  payés  de  ses  deniers» 
•et  doivent  étrn  réunis  à  la  masse  de  son  actif;  sauf  â  la  femme  à  foonur  la 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  545  et  !>4  6, 
ne  sera  exercée  par  ia  femme  qu'à  cbarge  des  dettes  et  hypothèques  dont  les 
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en  immeubles  ne  se  trouveraient  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  lesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

bien<(  .seront  grevt-<i ,  suit  i\uc  la  IVinine  s'y  soit  volouuiremeut  obligée,  mïC 
qu'elle  V  ait  ëtë  jndiciaireinent  condamnée. 

j  lU.  La  femme  ne  pourra  exercer,  dans  la  faillite ,  aucune  action  à  raiion 
des  itantages  portés  a«  contrat  de  mariage  ;  et  réciproquement  ,lca  créancitrf 
■e  poarront  ae  prëraloir,  dans  ancan  cas,  des  avantagea  faits  par  la  fenme 
aasMurid^pisienénie  contrat. 

550.  En  cas  que  la  femme  ait  payé  des  dettes  pour  son  mari ,  la  prësoap» 
lion  légale  est  qu'elfe  Va  fait  des  «Icnicrs  de  son  mari  ;  et  elle  ne  pourra,  en 
conséquence,  exercer  aucune  action  dans  la  faillite,  sauf  la  preuve  contraire, 
comme  i!  est  dit  ii  l'ariicle  54  7. 

051.  La  femme  dont  le  mari  était  commerçant  k  l'époque  de  la  eélébratÎM 
du  mariage  ii*aiira  hypothèque,  pour  les  deniers  on  effets  mobiliers  qn*eUe 
fMlifierm  par  actes  antbentiqnes  avoir  apportés  en  dot ,  pour  le  remploi  de  ses 
biens  aiiënés  pendant  le  mafiage,  et  pour  Tindemnité  des  dettes  par  ella 
eentraetëes  avec  »on  mari,  qneenr  les  immeables  qni  appartenaient  b  §m 
mari  à  IVpoque  ci-dessus. 

552.  Sera,  à  cet  égard,  assimilée  à  îa  femme  dont  le  mari  était  commer- 
çant k  i'cpoque  de  lu  célébration  du  mariage,  la  femme  qui  aura  épousé  un 
ils  de  négociant,  n'ayant,  à  cette  époque,  ancno  état  ou  profession  déter- 
minée, et  qni  deviendrait  Ini^néme  négociant. 

S33.  Sera  exceptée  des  dispositions  des  artides  ft49  et  551 ,  et  jouira  de 
tous  les  droits  hypothécaires  accordés  aux  femmes  par  le  Code  civil,  la  femme 
dont  le  mari  avait,  à  l'époque  de  la  célébratinn  du  mariage,  une  profession 
déterminée  autre  que  celle  de  négociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  ii  la  femme  dont  le  mari  ferait  le  commerce  Uam  l'année  qui 
suivrait  la  célébration  du  mariage. 

554.  Tooe  les  meubles  menblanti,  effets  mobiliers,  diamants,  tableaux, 
vaisscBs  d'or  et  d'argent,  et  autret  objets ,  tant  b  Fusage  dn  mari  qn*b  celui  de 
la  femme ,  sous  quelque  régime  qu  ait  été  formé  le  contrat  de  mariage,  seront 
acquis  aux  créanciers ,  sans  que  la  femme  pnisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  babits  et  linge  k  son  usagc,  qui  lai  seront  accordés  d'après  les  disposi- 
tions de  l'ariicle  559. 

Toutefois  la  fenwne  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
quelle  pourra  justilier,  par  état  légalement  dresse,  annexé  aux  actes,  ou  par 
bons  et  loyaux  inventaires,  lui  avoir  été  donnés  par  contrat  de  mariage,  on 
hd  être  adTonua  par  snccessîou  seulement. 

555.  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recéfé  des  effets  mobiliers 
portés  en  Tarticle  précédent,  des  marchandises ,  des  elTeLs  de  commerce,  de 
Targent  comptant,  sera  cond:ininée  à  les  rapporter  a  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  comme  complice  de  banqueroute  frauduleuse. 

556.  Pourra  aussi,  suivant  lu  nature  des  ca»,  être  poursuivie  comme  com« 
plice  de  banqueroute  fraudnleiue,  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  on  son 
intervention  à  des  aeiee  faits  par  te  mari  en  fraude  de  ses  créanciers. 

557.  Lee  dispositione  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  appli- 
cables aux  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré- 
sente loi. 
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hypothécaire ,  mais  retourneront  à  la  masse  chirographaire ,  au 
profit  de  laquelle  ii  en  sera  fait  distraction. 

Ô55.  A  l'^jard  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
oMotfÊéê  ifae  partiellement  dans  la  distribution  do  prix  des 
immeubles ,  il  aéra  procédé  comme  il  suit  :  leurs  droits  sur  fa 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d*aprcs  les 
sommes  dont  ifs  resteront  créanciers  après  leur  colfocation 
immobilière  y  et  les  deniers  quils  auront  touchés  au  delà  de 
eette  proportion ,  dans  la  distribution  antérieure,  leur  seront 
retenus  sur  le  montant  de  leur  ooiiocation  hypothécaire,  et 
reversés  dans  la  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
leb  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  la 
masae  chirographaire. 

SECTION  IV  (l). 
Dès  Droits  de$  Femmes» 

557.  En  cas  de  failîite  du  mari,  fa  femme  dont  fes  apports, 
(t)  Suite  de  l'ancien  texte  : 

SECTION  III. 
Des  Droits  des  Femmes. 

5  î4.  En  cas  de  faillite,  les  droiu  et  notions  des  fcnUMt,  Ion  de  lâ  publi- 
cation de  la  présente  lot,  seront  regie's  ainsi  qu'il  suit. 

f>45.  Les  femmes  maric'es  sous  ie  rr'ginie  ilotal,  les  ft  mrnes  se'paréfs  de 
biens  I  et  les  femmes  communes  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  les  im- 
nwibfot  apporté!  en  coamnoontë,  raproadroot  en  notnre  Icedili  inuBenblci 
et  eemt  qui  leur  feront  earvems  par  floceetisont  on  donations  eatre-vib  on 
ponr  eaaia  ûs  nort* 

•  é4ei  Elles  reprendront  pareîHement  lea  ionaenbles  acqoîs  par  effet  et  en 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desdites  snccesnîons  et  donations,  ponrrn 
^ne  la  déclaration  d'emploi  soit  expressément  stipulc'e  au  contrat  d'acquisi- 
tron,  et  qne  i  ongine  des  deniers  «oit  constate'e  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

ft4f7.  Bonsqneioue  régime  qa'aitditf  formé  le  contrat  de  nuuriage,  bon  le 
caa  prévn  par  rartide  précédent ,  la  prétooiption  légale  cet  i|ne  leibiens  aeipiii 
parla fimnMdn  failli  appartiennent  à  aon  mari,  sont  payés  de  sea  deniers, 
et  dohrent  être  réunis  à  la  marna  do  son  actif;  aanf  à  la  femme  à  fonnir  la 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  54  6  et  546, 
ne  sera  exercée  par  ia  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  hypothèques  dont  lea 
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en  immeubles  ne  se  trouveraient  jpas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  iesdits  immeubles  et  ceiu  qui  iui  seront 

biens  seront  grèves ,  soft  ({ui-  la  femme  s'y  ^uit  volontairement  oblige'e,  soit 
elle  y  ait  été  judiciairement  condamnée. 

549.  Lt  fenne  ne  ponirm  exercer,  dans  la  fiûlliCe ,  «nevae  action  à  rainn 
des  avantages  portés  an  contrat  de  mariage;  et  r^iproqneaient,lea  créanciers 
ne  poorront  se  preValoir ,  dans  anenn  cas,  des  avantages  faits  psr  la  femme 

an  mari  di^le  mi^me  contrat. 

5ô0.  En  casque  la  femme  aît  pav»-  des  dettes  ]>our  son  mari,  iapresom|l- 
tion  légale  est  qu'elle  l'a  fait  des  dciiirrs  de  son  m;iri  ;  et  clic  ne  pourra,  en 
conséquence ,  exercer  aucune  action  dans  la  faillite,  sani  la  preuve  contraire, 
comme  il  eàl  dit  à  l'article  547. 

551.  La  femme  dont  le  mar!  était  commerçant  k  Tépoque  de  la  eéfébration 
dn  mariage  n*anra  hypothèque,  pour  les  deniers  on  effets  mobitiers  qn*elle 
înatifiera  par  actes  authentiques  avoir  apporte's  en  dot,  pour  le  remploi  de  ses 
biens  aliénés  pendant  le  mariage,  et  pour  l'indemnité  des  dettes  par  elle 
contractées  avec  «>on  mari,  ^esnr  les  immeubles  qui  appartenaient  à  sen 
mari  à  l'époque  ci-dessus. 

553.  Sera,  à  cet  égard,  assimilée  à  la  femme  dont  le  mari  était  commer- 
çant à  l'époque  delà  célébration  du  mariage,  la  femme  qui  aura  épouse  un 
âbde  négociant,  n'ayant,  b  cette  époque,  aucnn  état  on  profession  déter- 
minée, et  qui  deviendrait  Ininnéme  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispositions  des  articlea  649  et  551,  et  jonirade 
tons  les  droits  hypothécaires  accordés  aux  femmes  par  le  Code  dvil ,  la  femme 
dont  Te  mari  avait,  à  l'époque  de  la  célébration  du  mariage,  une  profession 
déîeriniiu  e  autre  que  celle  de  négociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  à  la  femme  dont  le  ma<-i  ferait  le  commerce  dans  l'année  qui 
suivrait  la  célébration  du  mariage. 

554.  Tons  les  meubles  meublants,  effets  mobiliers,  diamants,  tabîeanx , 
vaisselle  d*or  et  d'argent,  et  antres  obfets,  tant  b  Vnsage  dn  mari  qn*b  celui  de 
la  femme ,  sous  quelque  régime  qu'ait  été  formé  le  contrat  de  mariage,  seront 
acquis  aux  créanciers ,  sans  que  la  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  habits  et  linge  k  son  usage,  qui  lui  seront  accordés  d'après  les  disposi- 
lions  de  l'article  ri*»*). 

Toutefois  la  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  fustifier,  par  ctac  légalement  dressé,  annexé  anx  actes,  ou  par 
bons  et  loyaux  iuTentaircs,  lui  avoir  été  donnés  par  cimtrat  de  mariage,  on 
Im  être  advenus  par  snecesaion  seulement. 

553.  La  femme  qui  aurait  détourné ,  diverti  ou  recélé  des  effets  mobifien 
pnr*e'i;  en  rarlicle  précédent,  des  marchandises,  des  effeUs  de  commerce,  de 
raiH^f^nt  comptant,  sera  condunniée  k  les  rapporter  à  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  comme  complice  de  lianqueroute  frauduleuse. 

556.  Pourra  aussi,  suivant  la  nature  des  cas ,  être  poursuivie  comme  coin» 
pitee  de  banqueroute  fraudalense,  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  on  son 
intenrentloB  à  dea  actes  faits  par  le  mari  en  fraude  de  ses  créanciers. 

557.  Les  dispositions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  ap pli* 
cables  aux  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré- 
•ente  loi 
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hypothécaire ,  mais  retourneront  i  la  niasse  chirographaire,  au 
profit  de  ïaqueHe  il  en  sera  fait  distraction. 

555.  A  r^rd  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
ooUoqiiés  que  partiellement  dans  la  distribution  du  prix  des 
inmieubles ,  il  sera  procédé  comme  il  suit  :  leurs  droits  sur  h 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d'après  les 
sommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  colfocation 
immobilière ,  et  les  deniers  qu  ils  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion 9  dans  la  distribution  antérieure,  leur  seront 
retenus  sor  le  montant  de  leur  coUocation  hypothécaire^  et 
reversés  dans  la  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
•erout  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
tels  aux  eiïets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  la 
masse  chirographaire. 

SECTION  IV  (l). 

De»  Droits  de$  Femmêê, 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  ia  femme  dont  les  apports. 

(i)  Smie  de  i ancien  teste  : 

SECTION  m. 
Des  Droits  des  Femmes. 

544.  En  cas  de  faillite,  les  (îroi(<«  et  nrtîonis  des  fenUBet»  Imv  dc  U  pabif* 
cation  de  la  prr'sentc  loi,  seront  règles  ainsi  qu'il  suit. 

.'>45.  Los  femmes  mariées  sous  ie  régime  dotal,  les  femmes  se'pare'os  de 
biens,  et  les  femmes  communes  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  les  im- 
wmMn  apportés  en  cowmmmntrf,  reprendront  en  natore  fetdito  nmeabfcs 
et  ceux  qni  leur  seront  snnrenns  por  soccessions  on  donations  entre-Ti&  oa 
pour  cause  de  Mort. 

ft46;  Ëiles  reprendront  pareillement  les  immeubles  acquis  par  elles  et  en 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations  ,  pourvu 
que  la  déclaration  d'emploi  soit  expressément  stipule'e  au  contrat  d'acquisi- 
tion ,  et  que  l'origine  des  deniers  soit  constatée  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

547.  Sons  quelque  rë^mc  qu*ait  dté  formé  le  contrat  de  mariage,  hors  le 
«•■prévn  par  rartide  précédent,  la  présompden  légale  est  que  ieabtensaeqnia 
par  la  firamo  dn  failli  appartiennent  k  aon  mari ,  sont  payés  de  ses  déniera, 
et  doivent  être  rt^unis  à  la  maase  de  son  actif;  aanf  à  la  femme  à  fournir  In 
preuve  du  contraire, 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  5  45  et  5  46, 
ne  sera  exercée  par  ia  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  hypothèques  dont  lea 
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en  immeubles  ne  se  trouveraienl  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  lesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

biens  seront  r^reves ,  soit  (|ui>  ia  f  emme  s'y  soit  voloutairemeut  obligée,  soit 
qu'elle  y  ait  ele  judiciairement  condamnée. 

549.  La  femme  ne  pourra  exercer,  dans  la  faillite  «  aucune  action  à  raison 
daiTattagea  portéi  «m  eontnt  de  mariage  ;  et  rëcfproqaenait,let  crëtncieri 
ne  poorront  se  préTaloir ,  dans  ancnn  cas,  des  avantagea  faiti  par  la  feome 
ao  mari  di^s  le  même  contrat. 

550.  Eli  cas  que  ia  femme  ait  paye  des  dettes  pour  son  mari,  laprésoap» 
lion  légale  est  qu'elle  l'a  fait  des  dcMicrs  de  son  mari  ;  et  elle  ne  pourra,  en 
conse'quence,  exercer  aucune  action  dans  la  faillite,  sanf  la  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  à  l'article  â4  7. 

551.  La  femnie  dont  le  mari  était  comnerçant  k  l'époque  de  la  célébration 
dn  mariage  ii*aiira  hypothèque,  ponr  let  déniera  on  effeie  mobiliera  qu'elle 
fnedfiera  par  acics  antbentîqnes  avoir  apportes  en  dot,  ponr  le  remploi  de  sei 
bientaliéaés  pendant  le  mafiage,  et  ponr  findemnité  dca  dettes  par  eUo 
contractées  avec  son  mari,  qneonr  les  tmmenbles  qni  appartenaient  à  son 

mari  ii  l'époque  ci-dessus, 

553.  Sera,  à  cet  ef;;ird,  assimile'e  à  fa  femnie  dont  le  mari  était  commer- 
çant à  l'époque  de  la  célébration  du  nianagc,  la  femme  qui  aura  épousé  un 
fils  de  n^ocîant,  n'ayant,  à  cette  cpuque,  ancnn  état  on  profession  déter- 
flûnée,  et  qni  deviendrait  Ini^néme  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispoettlons  des  articles  649  et  65i ,  et  jonîrado 
tous  les  droits  bjpotbécaires  accordds  aux  femmes  par  le  Code  civil,  la  femme 
dont  îc  mari  avait,  à  î*«'poquc  de  la  celebi ;ition  du  ninriai^e,  une  profi  ssinn 
dcterniiiue  autre  que  celle  de  négociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  k  la  femme  dont  le  mari  ferait  le  commerce  dans  l'année  qui 
suivrait  la  célébration  du  mariage. 

554.  Tons  les  menbles menblants«  effets  mobiliers,  diamants,  tableaux, 
vaisMlIe  d*or  et  d'argent,  et  antres  objets,  tant  b  louage  dn  mari  qn*k  celni  de 
la  fimmo ,  sous  quelque  régime  qu'ait  été  formé  le  contrat  de  mariage,  seront 
acquis  aux  créanciers ,  sans  que  la  femme  puisse  en  recevoir  antre  chose  que 
les  habits  et  linge  k  son  usage,  qui  lot  seront  accordés  d*apris  les  disposi- 
tions de  farticle  5? 9. 

Toutefois  la  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  justiiîer,  par  état  légalement  dressé,  annexé  aux  actes,  ou  par 
bons  et  lovanx  inventaires,  Ini  avoir  été  donnés  par  contrat  de  mariage,  on 
hi  être  achrenns  par  snceession  seolement. 

555*  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recelé  des  effets  mobifiers 
por*c's  en  Particle  précédent,  des  marchandises,  des  effets  de  commerce,  de 
l'argent  comptant,  sera  condamnée  îi  les  rapporter  h  la  masse,  et  poursuivie 
fn  outre  comme  complice  de  banqueroute  frauduleuse. 

556.  Pourra  aussi,  suivant  lu  nature  des  cas,  être poursiii vie  comme  com> 
pltce  de  banqueroute  frauduleuse,  la  femme  qni  aura  prêté  son  nom  on  son 
laterventio&  à  des  actes  faits  par  le  mari  en  Innde  de  ses  créanciers. 

557.  Les  diqpeoitioiis  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  appli- 
cables ans  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré- 
tente loi. 
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hypothécaire ,  mais  retourneront!  h  masse  chirographaire,  tu 
profit  de  laquelle  il  en  sera  fait  distraction. 

Ô55.  A  r^rd  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
coUoqués  ijne  partieOement  dans  la  distribution  du  prix  des 
imoieobleSf  il  sera  procédé  comme  H  soit  :  leurs  droits  sarb 
masse  chirographaîre  seront  définitivement  réglés  d'après  les 
sommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  colfocation 
immobilière,  et  les  deniers  quils  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion,  dans  la  distribution  antérieure,  leur  seront 
Ktenus  sur  le  montant  de  leur  ooliocation  hypotliécaire,  et 
reversés  dans  fa  masse  chirographaîre. 

556.  Les  crranciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
leb  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  b 
masse  chirographaîre. 

SECTION  IV  (l). 
Deê  Droits  tlet  Fewtmes, 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  la  femme  dont  les  apports, 
(l)  Suite  de  l'ancien  tejcie  : 

SECTION  III. 
Des  Droit*  des  Femmes. 

544.  En  cas  de  faillite,  les  droits  et  actions  des  frmiBet,  Ion  de  b  paMî^ 
cation  de  la  prd«entc  loi ,  seront  replr's  ;iinsi  qu'il  suit. 

545.  Les  femmes  mariées  >ous  le  rt-gime  dotnl,  les  femmes  séparées  de 
biens,  et  les  femmes  communes  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  les  im- 
«MBbkt  apportés  cm  coanuMnié ,  reprendront  en  oature  feoditt  tmmcabfcs 
«t  ceux  qai  leur  feront  ranrenrni  par  nieeetuona  on  donations  entre-vifii  on 
ponr  cause  de  nMrf. 

646(  £iles  reprendront  pareillement  les  immenbles  acquis  par  elles  et  en 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations,  pourra 
«lue  la  déclaration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  au  contrat  d'acquisi- 
tion ,  et  que  l'origine  des  deniers  «oit  constatée  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

S4fy.  Sons  quelq^ue  régime  qu'oit  ëtdfofaéfe  contrat  de  mariage,  bors  lo 
préfn  par  l'article  précédant ,  la  préioniption  légale  aat  que  losbiens  acqniB 
yar  la  fMnnMi  dn  failli  appartionncnt  à  son  mari ,  sont  payés  de  ses  deniers, 
«t  dahrent  être  réunis  à  In  masse  do  son  actif;  aanf  à  la  femme  à  fournir  la 
yreuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  545  et  548, 
ne  sera  exercée  par  la  femme  qu'il  charge  des  dettes  et  hypothèques  dont  ies 
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en  immeubles  ne  se  trouveraient  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  lesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 


bieuii  seront  grevés ,  soit  que  la  femme  sy  soit  voloutairemeut  obligée,  «oit 
qu  elle  j  ait  été  )ndiciairement  condamnée. 

M9.  Lt  femme  ne  poum  exercer,  dans  la  ftHike ,  ancwie  idieB  à  raiton 
des  «TenUges  portiSe  contrat  de  mariage  ;  et  réciproquement  «les  créanciers 
ne  poorront  se  prévaloir,  dans  ancun  cas,  des  aYantages  faits  par  la  femme 
ma  mari  d^^  le  m<^me  contrat. 

5j0.  Eu  cas  que  lu  femme  ah  payé  des  dettes  pour  son  mari,  la  présomp- 
tion icgate  est  qu'elle  l'a  fait  des  di'iiîers  de  son  mari;  et  elle  ne  pourra,  vu 
conséquence,  exercer  aucune  action  dans  la  faillite,  sauf  la  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  à  {article  64  7. 

551.  La  femme  dont  le  mari  était  commerçant  k  répoi|ae  de  la  célébration 
dn  mariage  n*anni  hypothèque,  pour  les  deniers  on  efleis  mobiliers  qu'elle 
fustificra  par  actes  authentiques  avoir  apportés  en  dot,  pour  le  remploi  de  ses 
biens  aUcués  pendant  le  mariage ,  et  pour  l'indemnité  des  dettes  par  elle 
contractc'es  avec  son  mari,  que  SUT  les  immeubles  qui  appartenaient  à  son 
mari  à  l'epoipie  ci-dessus. 

553.  Sera,  à  cet  égard,  assimilée  ii  \a  femme  dont  le  mari  était  commer- 
çant à  IVpoque  de  la  célébration  du  mariage,  la  femme  qui  aura  épousé  un 
fibde  né^ocianC,  n'ayant,  k  cette  époque,  aucun  état  on  profession  déter- 
minée, et  qni  deviendrait  Ini-méme  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispositions  des  articles  549  et  55 1 ,  et  jouira  de 
tous  les  droits  hypothécaires  accordes  aux  femmes  par  le  Code  civil,  la  femme 
dont  le  mari  avait,  à  I'<'po(jiie  de  la  célébration  du  mariage,  une  profession 
déterminée  aude  que  celle  de  néfijociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  à  la  femme  dont  le  mari  ferait  le  commerce  dans  l'année  qni 
suivrait  la  célébration  dn  mariage. 

554.  Tous  les  meubles  meublants,  effets  mobiliers,  diamants,  tableaux, 
vaisselle  d*or  et  d'argent,  et  antres  objets,  tant  k  Tusage  dn  mari  qu%  celui  dê 
la  iemoM ,  sous  quelque  régime  qn*ait  été  formé  le  contrat  de  mariage ,  seront 
acquis  aux  créanciers  ,  san.i  que  la  femme  puisse  en  rerevoir  autre  chose  que 
les  habits  et  linge  à  son  usage,  qui  lui  seront  accordés  d'après  les  disposi- 
tions de  l'article  559. 

Toutefois  la  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qn*elle  pourra  justitier,  pur  état  légalement  dressé,  annexé  aux  «êtes,  ou  par 
bons  et  loyaux  inventaires,  lui  avoir  été  donnés  par  contrat  de  mariage,  ou 
Ini  être  advenus  par  succession  seulement. 

555.  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recelé  des  effets  mobifîert 
por*e*is  en  rartîele  précédent,  des  ni!irrîuindi«e3 ,  des  cffet.s  de  commerce,  de 
largent  eompt.int,  sera  condamnée  ii  lc<  rapportera  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  comme  complice  de  banqueroute  frauduleuse. 

556.  Pourra  aussi,  suivant  la  uature  des  ca^»,  être  poursuivie  comme  com^ 
pfiee  de  banqueroute  frauduleuse,  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  on  son 
intervention  à  des  actes  faits  par  le  mari  en  fîîinde  de  ses  créaneiefs. 

557.  Les  dispositions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  appli- 
cables nnx  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré- 
sente lai. 
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hypothécaire ,  mais  retourneront  à  la  masse  chîrographaire,  au 
profit  de  laquelle  ii  en  sera  fait  distraction. 

555.  A  f^rd  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
colloqués  que  partidiement  dans  la  distribution  du  prix  des 
immeubles ,  il  sera  prooëdë  oomme  9  suit  :  leurs  droits  sor  b 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d'après  les 
sommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  colfocation 
immobilière  9  et  les  deniers  quils  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion  9  dans  la  distribution  antérieure  «  leur  seront 
letenus  smr  le  montant  de  ieor  ooliocation  hypothécaire,  et 
reversés  dans  fa  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
teb  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  ies  opérations  de  la 
masse  chirographaire. 

SECTION  IV  (1). 
D9$  Droiii  dêê  Fewtme$, 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  h  femme  dont  les  apports. 

(t)  Suite  de  l'ancien  texte  : 

SECTION  III. 
Des  Droits  des  Femmes. 

544.  En  cas  du  faillite ,  les  droits  et  actions  des  fcmaMi,  Ion  de  U  pablf- 
catîon  de  la  pre'sentc  loi,  seront  rcgle's  ainsi  qu'il  suit. 

54r>.  Les  femmes  mariées  sous  le  régime  dotal,  les  femmes  sépare'os  de 
biens,  et  ies  femmes  comuiunet  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  les  im- 
meubles  apporté  en  commuMaté ,  repreadront  en  natore  feiditt  iounenbles 
et  ceux  qui  leur  feront  eonrenn*  par  flocceMÎons  on  donationi  entre-TiCi  on 
ponr  eaoie  de  mort. 

'  640;  EHea  reprendront  pareillement  les  inuneubles  acquis  par  etles  et  en 
lenr  nom,  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations,  pourvu 
que  la  déclaration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  au  contrat  d'acquisi- 
tion ,  et  que  l'origine  des  deniers  soit  constatée  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

547.  Sons  quelle  régime  qu'ait  été  formë  fe  contrat  de  mariage  «  bon  le 
eaapr^  par  rartîâe  précédent,  la  présomption  légale  eatqnefeabiensacqnii 

la  lomme du  failli  appartiennent  à  son  mari ,  sont  pi^péi  de  ses  déniera, 
«t  doivent  être  rénnia  à  la  marne  de  son  actif;  aanf  à  ia  fomme  à  fownir  la 
pfCnTe  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  n-sultant  des  dispositions  des  articles  54  5  et  S4t, 
ne  aéra  exercée  par  la  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  hypothèques  dont  les 
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en  immeubles  ne  se  trouveraient  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  iesdiu  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

biens  seruut  grevés ,  soit  que  la  femme  s'y  soit  voloutairemt'ut  obligée,  soil 
(quelle  y  ait  été  jadiciaircmcut  condamnée. 

549.  La  femme  ne  ponrr»  exercer,  dans  la  faillite ,  avcmie  action  à  raison 
des iTiatages  portés  a«  contrat  de  mariage  ;  et  réciproqaenieat,l«t  créanciers 
ne  ponnont  se  prévaloir ,  dans  anenn  cas,  des  avantages  faits  par  la  femme 
an  mari  dyis  le  même  contrat. 

530.  E(i  cas  que  la  femme  ait  payé  des  dettes  pour  son  mari,  la  présomp- 
tion légale  est  qu'elle  l'a  tait  des  deniers  (!«•  son  inuri  ;  et  elle  ne  pourra,  en 
conséquence,  exercer  aucune  action  dans  la  faillite,  saof  la  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  à  larlicle  â4  7. 

551.  La  femme  dont  le  mari  était  commerçant  k  Tépoque  de  U  célébration 
dn  mariage  n*ann  hypothèque ,  pour  les  deniers  on  effets  mobiliers  qu'elle 
fnstifiera  par  actes  authentiques  avoir  apportés  en  dot,  pour  le  remploi  de  ses 
biens  alie'nés  pendant  le  mariage,  et  pow  Findemnité  des  dettes  par  elle 
contractées  avec  son  mari,  qneinrles  immeubles  qui  appartenaient. à  son 
mari  k  l'époque  ci-dessus. 

552.  Sera,  à  cet  égard,  assimilée  à  la  l'emnic  dont  le  mari  était  commer- 
çant à  l'époque  de  la  céiébration  du  moriage,  la  femme  qui  aura  épousé  un 
fils  de  négociant,  n'ajrant,  à  cette  époque,  aucun  état  ou  profession  déter> 
minée,  et  qui  deviendrait  lui-même  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispositions  des  articlei  549  et  5âi ,  et  jouira  de 
tous  les  droits  hypothécaires  accordés  aux  femmes  par  le  Code  civil ,  la  femme 
dont  le  mari  avait,  à  Tc'poqtie  de  îa  célébration  du  marîapc,  une  profession 
déterminée  autre  que  celle  de  né«]jociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  k  la  femme  dont  le  mari  ferait  le  commerce  dans  Tannée  qui 
suivrait  la  célébration  du  mariage. 

554.  Tous  les  meubles  meublants,  effets  mobiliers,  diamants,  tablennv, 
vaisselle  d*or  et  d'argent,  et  autres  objets,  tant  k  Tusage  du  mari  qu*à  celui  de 
la  finune ,  sous  q  ueiqne  régime  qu'ait  été  formé  le  contrat  de  mariage,  seront 
acquis  aux  créanciers  ,  sans  que  ia  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  habits  et  linge  k  son  usage,  qui  ioi  seront  accordés  d'après  les  dispos!- 
lions  de  l'article  55  9. 

Toutefois  la  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qu  elle  pourra  justifier,  par  état  légalement  dreseé,  annexé  aux  actes,  ou  par 
beof  et  loyaux  inventaires,  lui  avoir  été  donnés  par  contrat  de  mariage ,  on 
hi  être  adTOnus  par  sueeesiion  seulement. 

555.  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recèle  des  effets  mobitiers 
portés  en  rarticlc  précédent,  des  marchandises,  des  elTeis  do  commerce,  de 
l'argent  comptant,  sera  cmulamnée  a  les  rapporter  a  la  maâSC,  et  poursuivie 
en  outre  comme  complice  de  banqueroute  frauduleuse. 

556.  Pourra  aussi,  suivant  lu  nature  des  cas,  être  poursuivie  comme  com- 
plice de  banqueroute  frauduleuse,  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  on  son 
Inierventioii  à  dea  aetee  faits  par  le  mari  en  fraude  de  ses  créanciers. 

557.  Les  dispositions  portées  en  la  prtente  section  ne  seront  point  appli- 
cables aux  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré- 
sente loi* 
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hypothécaire ,  mais  retourneront  à  ïa  masse  chirographaire»  au 
profit  de  iaqueîie  ii  en  sera  fait  distraction. 

565.  A  l'^rd  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
eoDoquës  ipe  partieUement  dans  la  distribution  du  prix  des 
immeobles ,  il  sera  procédé  comme  fl  soit  :  leurs  droits  sur  la 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d  après  les 
sommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  coilocation 
immobilière ,  et  ies  deniers  qu  ils  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion 9  dans  la  distribution  antérieure^  leur  seront 
retenus  smr  le  montant  de  leur  coliocation  hypothécaire,  et 
reversés  dans  îa  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
teb  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  la 
masse  chirographabe. 

SECTION  IV  (l). 

Des  Droiti  des  Femmes, 

557.  En  cas  dv  faillite  du  mari,  îa  femme  dont  les  apports. 


(l)  Suite  de  l'ancien  texte  : 

SECTION  III. 
Drs  Droits  des  Femmes. 

544.  En  cas  de  faillite ,  les  droits  et  acUon»  des  fcmmet.  Ion  de  U  publi- 
cation de  !a  prosente  lot,  seront  re'glcs  ainsi  qu'il  suit. 

545.  Les  fenimc!»  mariées  sous  le  r«'pinie  tiolal,  les  fi-nimes  se'parëes  de 
biens,  et  les  femmes  communes  en  biens  qui  n  auraient  point  mis  les  im- 
neubles  apporCéi  en  coBBvnuitë ,  repreodroot  en  nature  leediti  iauncnbfea 
et  ceux  qni  leur  lenmt  «urrenni  par  tneeettiont  on  donaciont  entre-YÎfii  on 
pour  aanee  de  nwrt. 

■  54ei  EHes  reprendront  pareillement  les  immeobles  acquis  par  elles  et  en 
Irar  nom,  des  deniers  provenant  dosdites  succesnions  et  donations,  pourvu 
<jue  la  d«'c!aration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  au  contrat  d'acquisi- 
tion, et  que  l'origine  des  deniers  soit  coastatee  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

a47.  Sons  quelque  régime  qn*«it  ëtdfomdfe  eoncral  de  mariage,  hors  le 
«aapf^vn  perrariicle  précédent,  lapréieinptien  légale  eatqne  leibiens  acquis 
wr  in  fonme  du  failli  appartiennent  à  ion  mari ,  sont  pa^  de  ses  deniers, 
et  doivent  lire  réunis  à  In  nasse  de  son  actif;  aanf  k  la  femme  à  fonmir  la 
preuTC  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  rciultant  des  dispositions  dc.^  articles  545  et  5  4  6. 
ne  sera  exercée  par  la  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  hypothèques  dont  les 
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en  immeubles  ne  se  trouveraient  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  lesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

bien!»  seront  grevc's  ,  soit  que  ia  feunne  s'y  8oit  volontairement  obligée,  «oit 
quelle  y  ait  cte  juiliciaircmcnt  condanincc. 

549.  La  femme  ne  pourra  exercer,  daiui  U  Alfiite ,  auauie  action  à  raûoa 
des  nvantoges  portés  a«  contrat  de  mariage;  et  réciproquement, les  créancieni 
ne  pourront  «e  prévaloir ,  dans  ancnn  cas,  des  avantages  faits  par  la  femme 
an  mari  d^ju  ie  même  contrat. 

550.  En  cas  que  îa  femme  ait  payé  des  dettes  pour  son  mari ,  la  présomp- 
tion Icpaie  est  qu'elle  l'a  lait  des  deniers  de  son  mari  ;  ef  elle  ne  pourra,  en 
conséquence,  exercer  aucune  action  dans  U  faillite,  6aal  la  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  à  l'article  â4  7. 

551.  La  femme  dont  le  mari  était  commerçant  k  Tépoque  de  la  célébmtbn 
du  mariage  n*anra  hypothèque ,  pour  les  deniers  on  effets  mobitiera  «gn'elle 
fnstifiera  par  actes  authentiques  avoir  apportes  en  dot,  pour  le  remploi  de  ses 
biens  aliénés  pendant  le  maiiage,  et  penr  l'indemnité  des  dettes  par  elle 
contractées  avec  son  mari,  qnesorles  immeubles  qui  appartenaient  à  soas 
mari  à  l'epaipie  ci-dessus. 

ôôi.  .Sera,  à  cet  égard,  assimilée  ii  la  Icmme  dont  le  mari  était  commer- 
çant k  l'époijue  de  la  célébration  du  mariage,  la  femme  qui  aura  épouse  un 
fibde  négociant,  n'ayant,  à  cette  époque,  ancnn  état  on  profession  déter- 
minée, et  qui  deviendrait  Ini-méme  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispositions  des  articles  649  et  551,  et  jonirade 
tous  les  droits  hypothécaires  accordés  aux  femmes  par  le  Code  civil ,  la  femme 
dont  le  mari  avait,  à  î'e'poqtie  de  îa  cele'briitîon  du  mariage,  une  profession 
déterminée  autre  que  celle  de  ué«rociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  k  la  femme  dont  le  mai'i  ferait  le  commerce  dans  l'année  qui 
suivrait  la  célébration  du  mariage. 

554.  Tons  les  meubles  meublants,  effets  mobiliers,  diamants  «  tableaux, 
Yiimelle  d'or  et  d'argent,  et  autres  objele,  Innt  b  l'usage  du  mari  qu'à  celui  d* 
la  femme ,  sous  quelque  régime  qu'ait  été  formé  le  contrat  de  mariage,  seront 
acquis  aux  créanciers  ,  sana  que  ia  femme  puisse  en  recevoir  autre  cliose  que 
les  habits  et  lin|;e  à  son  usage,  qui  lui  seront  accordés  d'après  les  disposi- 
tions de  l'article  5t*9. 

Toutefois  la  femme  pourra  repreudie  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  justifier,  par  état  légalement  dressé,  anneité  aux  actes,  ou  par 
bons  et  lovanz  inventaires,  lui  avoir  été  donnés  par  contrat  de  mariage,  on 
Ivi  être  advenus  par  succession  seulement. 

555.  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recelé  des  effets  mobifiers 
por*és  en  l'article  précédent,  de»  nnircliandiae^ ,  dr-i  effets  de  commerce,  de 
l'argent  comptant,  sera  condaniiu-e  k  les  rapporter  a  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  comme  complice  de  l)an(|ueroute  frauduleuse. 

ô56.  Pourra  aussi,  suivant  lu  nature  des  ca.s,  être  poursuivie  comme  com- 
plice de  banqueroute  frauduleuse,  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  on  son 
intcrventioB  à  des  aeies  faits  par  le  mari  en  fraude  de  ses  créanciers. 

557.  Les  dispositions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  appli- 
cables aux  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré- 
sente loi. 
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hypothécaire ,  mais  retourneront  it  h  niasse  chirographaire,  au 
profit  de  laqueile  il  en  sera  fait  distraction. 

555*  A  l'égard  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
OolIo<|«rft  «pie  partieilenient  dans  la  distribution  du  prix  des 
immeubles  y  il  sera  procédé  comme  il  soit  :  leurs  droits  sur  ia 
masse  chirographaîre  seront  définitivement  réglés  d*après  les 
sommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  coHocation 
immobilière  9  et  les  deniers  quils  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion»  dans  la  distribution  antérieure ,  Jeur  seront 
f«lenus  sur  le  montant  de  leur  coliocation  hypothécaire,  et 
reversés  dans  la  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
leb  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  la 
masse  chirographaire. 

SECTION  IV  (l). 
Des  Draiis  de$  Femmes. 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  la  femme  dont  les  apports, 
(i)  Suite  de  i' ancien  teste  : 

SECTION  III. 

Drs  Droits  des  Femmes. 

M4.  Fn  cas  de  faillite,  les  droits  et  actions  dei  fcmOMt,  Ion  de  h  pabir- 
cation  de  la  prosente  loi,  seront  règles  ain>i  qu'il  suit. 

.'>'i5.  Les  fcinmes  mariées  sous  le  régime  dotai,  les  femmes  se'pare'es  de 
biens,  et  les  femmes  communes  en  biens  <|iii  n'muraient  point  mis  les  im- 
meubles tpportëi  CB  coBBmimcé,  reprendront  en  natore  feeditt  nucnbloi 
et  ceux  qui  leur  eereiit  eonreBiu  ptr  enceetsions  on  donationf  entre-vifii  o« 
peur  cause  de  OMrt. 

540t  Elles  reprendront  pereillement  Tes  immeubles  acquis  par  elles  et  en 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations  ,  pourvu 
que  ia  déclaration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  au  contrat  d'acquisi* 
bon,  et  que  l'origine  des  deniers  sait  constatée  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

S4f7«  8ona  quelque  re'gime  qu'ait  été  fermé  le  eontrat  de  mariage,  bon  le 
caa  prévn  p«r  Tartide  préo^eat ,  In  préMniptioB  légale  «at  qnc  lesbiens  acqui 
^par  la  fnnme  du  failli  apparlioDnCDt  à  aon  mari ,  sont  payés  de  ses  denien, 
«t  dohrent  être  réunis  à  In  BMMie  de  ion  actif;  aanf  à  ia  femme  à  foimlr  In 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  5  45  et  546, 
pe  aéra  exercée  par  la  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  hypothèques  dont  iea 
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en  immeubles  ne  se  trouveraient  jpas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  lesdit^  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

bien!»  seront  grevc's,  soit  que  la  femme  s'y  soit  volontairement  obligée,  soit 
(quelle  y  ait  ete  judiciairement  condamnée. 

549.  La  femme  ne  poam  exercer,  due  le  ftiflite ,  «WWM  action  à  raîioB 
des  «Tenuges  portite  em  contrat  de  mariage;  et  réciproquement ,lct  créucien 
ne  pourront  se  prëraloir,  dans  ancnn  cai,  des  avantagea  faits  par  la  femme 
ao  mari       le  même  contrat. 

ÔâO.  £a  casque  ïa  femme  ait  pave  de>  dettes  pour  son  mari,  la  présomp- 
tion légale  est  qu'elfe  l'a  fait  des  d«  niors  de  sou  mari  ;  ef  elle  ne  pourra,  en 
conséquence,  exercer  aucune  action  dans  ia  faillite,  »auf  la  preuve  contraire, 
comme  il  e&t  dit  à  l'ariicle  à 4 7. 

S51.  La  femme  dont  le  mari  iftaît  commerçant  k  Tépoque  de  la  eéUXtntàam 
dn  mariage  n*anra  hypothèque,  pour  les  deniers  on  effets  mobiliers  qu'elle 
fnalifierm  par  actes  authentiques  avoir aj^rtés  en  dot,  pour  le  remploi  de  ses 
biens  aliénés  pendant  le  mariage,  et  poor  l'indemnité  des  dettes  par  elle 
contractées  avec  ^on  mari,  qnesnr  les  immeubles  qni  appartenaient  à  aoB 
mari  à  l'époque  ci-dessus. 

53i.  Sera,  k  cet  égard,  assimilée  à  la  femme  dont  le  mari  elaii  commer- 
çant à  ie'poque  de  la  célébration  du  mariage,  ia  femme  qui  aura  épouse  uu 
fibde  négociant,  n'ayant,  à  cette  époque,  aucnn  état  on  profession  déter- 
minée, et  qui  deviendrait  Ini-méme  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispositions  des  artides  ft49  et  A51  ,  et  jonîim  da 
tous  lea  droits  hypothécaireti  accordés  aux  femmes  par  le  Code  civil,  ia  femme 
dont  !c  mari  avait,  à  l'époque  de  la  célébration  du  mariage,  une  profcs^îna 
déterminée  autre  que  relie  de  ne«;oeiant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  à  ia  femme  dont  le  mari  ferait  le  commerce  dans  l'année  qui 
suivrait  la  célébration  du  mariage. 

554.  Tous  les  meubles  meublants,  effets  mobiliers,  diamants»  tableaux , 
vaisselle  d*or  et  d'argent,  et  autres  objets,  tant  k  rasage  du  mari  qn*b  celui  de 
la  feaune ,  sous  quelque  régime  qu'ait  été  formd  le  contrat  de  mariage ,  seront 
acquis  aux  créanciers  ,  sans  que  la  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  habits  et  linge  a  son  usage,  qui  lui  seront  accordés  d'après  les  disposi- 
tions de  l'article  5" 9. 

Toutefois  ia  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  |ustifier,  par  état  légalement  dretsë,  annexé  aux  actes,  ou  par 
bons  et  lovaux  inventaires,  lui  avohr  été  donnés  par  contrat  de  mariage,  ou 
fatt  lire  advenus  par  succession  seoiement. 

555.  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recélé  des  effets  mobiGera 
portés  en  rarlîclc  précédent,  des  murcîiandiees  ,  dcn  ciret.<  de  commerce,  de 
l'argent  comptant,  9ei  a  coiuLininee  ii  les  rapportera  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  comme  complice  de  banqueroute  frauduleuse. 

o56.  Pourra  aussi,  suivant  la  nature  des  ca^,  être  poursuivie  comme  com« 
pCce  de  banqueroute  frauduleuse,  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  on  mb 
intervention  à  des  aeiea  faits  par  le  mari  en  fiîinde  de  ses  ertfanders. 

557.  Les  disposition^  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  appli- 
cables aux  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré- 
sente  loi. 
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hypothécaire ,  mais  retounierotit  i  h  masse  chirographaire,  au 
profit  de  laquelle  il  en  sera  fait  distraction. 

555*  A  iëgard  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
coHoquà  «pie  partieSement  dans  la  distribution  du  prix  des 
humeobles ,  il  sera  procédé  comme  H  soit  :  leurs  droits  sur  la 
masse  chirographaire  seront  dëfinithrement  réglés  d'après  les 
sommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  colfocation 
immobilière,  et  les  deniers  quils  auront  touciiés  au  delà  de 
celte  proportion 9  dans  la  distribution  antérieure^  leur  seront 
retenus  sur  le  montant  de  leur  ooliocation  hypothécaire,  et 
reversés  dans  fa  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
teb  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  la 
masse  chirographaire. 

SECTION  IV  (l). 

De$  Droits  des  Fem$nêê, 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  la  femme  dont  les  apports, 

(i)  Suiie  de  i'tmcten  texte  : 

SECTION  III. 

Drs  Droits  des  Femmes. 

5  i  l.  En  cas  de  faillite ,  les  droits  et  action*!  des  fcmmet,  Ion  de  b  publi- 
cation de  la  pre'sentc  loi,  seront  rcgh'S  ainsi  qn'il  suit. 

f>45.  Les  femmes  mariées  sous  le  régime  dotai,  les  femmes  séparées  de 
biens,  etiea  femmes  communes  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  les  im- 
ncttbict  ■ppmrtéi  cb  CMwnvMalé,  reprendront  en  nntnre  fefditf  imoiciiblcB 
ot  ceux  qui  leur  feront  munreanf  pnr  ■nceetnont  on  donadont  entre-TÎfii  «a 
.pour  caose  de  norf. 

54e*  Eiles  reprendront  pareillement  les  immeuble.^  acquis  par  elles  et  en 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations ,  pourra 
que  la  de'cîaration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  au  contrat  d'acquisi- 
tion ,  et  que  l'origine  des  deniers  i»oit  constatée  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

6417.  Soif  quelque  régime  qu'ait  dléfomid  le  contrat  de  mariage,  bon  le 
«aoprém  par  fartide  prfeédont,  lapriMmption  légale  catqve  Icabiensacqnii 
par  la  femme  du  failli  appirlionnent  à  aon  mari ,  font  pajés  de  ses  deniers , 
et  doivent  être  réunis  à  la  mmie  de  Mn  actif;  aanf  à  la  femme  à  fournir  la 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  545  et  546, 
ne  sera  exercée  par  la  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  hypothèques  dont  le« 
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en  immeubles  ne  se  trouveraient  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  lesdiu  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

bicn>  seront  grèves  .  soît  que  la  femme  s  y  iioit  volontairemeut  obligée,  «oit 
quelle  y  ait  cte  jutliciairemcnt  condamnée. 

549.  La  femme  ne  pourra  exercer,  dans  la  fidilîte ,  aucune  action  à  raUcn 
des  «Ttiitages  partéê  wm  contrat  de  mariage  ;  et  r^ipruquementjct  créanderi 
■e  pooiTontse  préraloir,  dans  anenn  caa,  des  avantages  faits  par  la  femme 
aa  mari  d^^  le  même  contrat. 

550.  El)  cas  que  la  femme  ait  payé  des  dettes  pour  son  mari,  iaprësomp- 
fiVin  îo^aie  est  qu'elle  ï'a  fait  des  (UniiTs  de  son  mari;  et  elle  ne  pourra,  en 
cunsequence,  e\rr(  cr  axieune  action  dans  ia  faillite,  âuul  la  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  à  l'article  â4  7. 

551.  La  femme  dont  le  mari  ëtait  commerçant  à  Tépoque  de  la  cdiAration 
dn  mariage  n*aara  hypothèque,  pour  les  deniers  ou  effets  mobiliers  qn*elle 
iustsfiera  par  actes  authentiques  avoir  apporte'»  en  dot,  pour  le  remploi  de  ses 
biens  aliéné  pendant  le  mariage,  et  ponr  Tindemnité  dee  dettes  par  elle 
contractées  avec  son  mari,  que  sur  les  immeubles  qni  appartenaient  à  son 
mari  à  iVpoqur  ci-dessus. 

552.  Sera,  à  cet  égard,  assimilée  à  la  feiniue  dotit  le  inari  e'tait  commer- 
çant à  rcpot^ue  delà  célébration  du  mariage,  ia  femme  qui  aura  épouse  un 
fils  de  négocmnt,  n'ajant,  à  cette  époque,  ancnn  état  on  profession  déter- 
minée, et  qni  deviendrait  Ini-méme  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispositions  des  articles  549  et  551 ,  et  jonîra  de 
tous  les  droits  hypothécaires  accordés  aux  femmes  par  le  Code  civil,  ia  femoM 
dont  le  mari  avait,  il  IVpoqne  de  la  célébration  du  mariage,  une  profession 
déterminée  autre  que  celle  de  négociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  à  la  femme  dont  le  mari  ferait  le  commerce  dans  l'année  qni 
suivrait  la  célébration  du  mariage. 

554.  Tous  les  menblcs  meublants,  effets  mobiliers,  diamants*  tableaux, 
vaisselle  d*or  et  d'argent,  et  antres  objets,  tant  à  rnsage  du  mari  qu*à  celui  dê 
le  femme,  sous  quelque  régime  qu'ait  été  formé  le  coatiftt  de  mariage,  seront 
acquis  aux  créanciers ,  sans  que  ia  femme  puisse  en  recevoir  antre  chose  que 
les  habits  et  linge  k  son  usagc,  qui  loi  seront  accordés  d'après  les  disposi- 
lions  de  l'article  5?'). 

Toutefois  ia  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  justifier,  par  état  légalement  dressé,  annexé  aux  actes,  ou  par 
bons  et  lovanz  Inventaires,  lui  avoir  été  donnés  par  contrat  de  mariage,  on 
fcd  être  advenus  par  succession  seulement* 

555.  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recèle  des  effets  mobifiers 
portés  en  l'article  précédent,  des  marchandises,  des  effets  de  commerce,  de 
l'argent  comptant,  sera  condamnée  à  fe.s  rapporter  ii  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  comme  complice  de  banqueroute  frauduleuse. 

ù5C.  Pourra  aussi,  suivant  lu  nature  des  ca^i,  être  poursuivie  comme  com* 
pliee  de  banqueroute  frauduleuse,  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  on  son 
intervention  à  des  actes  fahs  par  le  mari  en  fraude  de  ses  crteneiers. 

557.  Les  dispositions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  pràlt  pli' 
cables  aux  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  ia  publication  de  la  pré* 
•ente  loi* 
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hypothécaire ,  mais  retourneront  à  la  niasse  chirographaire,  au 
profit  de  iaquelie  il  en  sera  fait  distraction. 

5ÔÔ.  A  i'ëgard  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
coiIiM|iiës  partieOeiiMfit  dans  la  distribution  du  prix  des 
immenbles ,  il  sera  procédé  comme  il  suit  :  leurs  droits  sur  fa 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d'après  !es 
sommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  collocation 
immobilière,  et  les  deniers  quils  auront  touchés  au  delà  de 
celte  proportion,  dans  la  distribution  antérieure,  leur  seront 
retenus  sur  le  montant  de  leur  collocation  hypothécaire,  et 
reversés  dans  fa  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirogniphaires,  et  soumis  comme 
teb  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  h 
masse  chirographaire. 

SECTION  IV  (l). 

Dêê  DroUt  âUê  Femm»s. 

557,  En  cas  de  faillite  du  mari,  la  femme  dont  les  apports. 

(l)  Smte  de  l'ancien  texte  : 

SECTION  m. 
Drs  Droits  des  Femmes. 

544.  ËD  cas  de  fainite,  les  droits  et  actions  des  fcmact,  ion  de  h  pnblf- 
cation  de  la  présente  loi,  seront  re'glr's  ainsi  qii'il  suit. 

545.  Los  femmes  mariées  sous  le  ri'frinie  dnial,  les  femmes  se'pare'cs  de 
biens,  et  les  femmes  communes  en  biens  c|ui  n'auraient  point  mis  les  im- 
ncttblct  apportés  en  coanwMUUë,  repr«odroot  en  nature  Icadita  immeubles 
et  ceux  qui  leur  oeront  fonremia  p«r  aneceMioiif  on  donadona  eatro-Tifii  oa 
povr  caote  de  aMff. 

•  640;  £iles  reprendront  pareillement  lea  imnenblcs  acquis  par  ellet  et  en 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desditrs  sncresjiions  et  donations  ,  pourru 
que  la  déclaration  d'emploi  soit  expre9.sëment  stipulée  au  contrat  d'acquisi- 
tion ,  et  que  l'origine  de^  deniers  soit  constatée  par  inventaire  ou  par  toat 
autre  acte  authentique. 

§4n.  Bons  quelque  régime  qn*«t  été  formé  lo  contrat  denaiiage,  bore  le 
caa  prévu  par  raittelo  précédent ,  In  présomption  légale  est  que  fetb{ensnci|n» 
]pir  in  finnmo  du  failli  appartiennent  à  fon  mari ,  sont  pajëa  de  ses  denien, 
et  doivent  être  réunu  à  in  même  de  aon  actif;  aanf  n  in  femme  à  fournir  fn 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  546  et  54  6, 
ne  sera  exercée  par  la  femme  qu'à  charge  det  dettes  et  bypotbèqnea  dont  lee 
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en  immeubles  ne  se  trouveraient  jpas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  iesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

biens  seront  grèves ,  soh  que  la  femme  s'y  soit  Toiontairement  obligée,  «oit 
(|U  die  j  ail  été  judiciairement  condamnée. 

S49«  Li  femme  ne  powm  exercer ,  dans  b  fiûilite ,  mwww  adioii  à  raîioa 
des  eTeotages  porute  «i  cooCrat  de  mariage  ;  et  rëciproqaemeBt.lee  créaacxen 
ne  poarront  se  prévaloir,  dans  aucun  cas,  des  avintaget  faita  par  la  femme 
aa  mari  d^  le  même  cooOvt. 

A'iO.  Eli  cas  que  la  femme  ait  payé  des  dettes  pour  son  mari,  ia présomp- 
tion icgaie  est  (ju'elle  l'a  fait  des  deniers  de  son  mari;  et  elle  ne  pourra,  en 
conse'qucnce,  exercer  aucune  action  dansia  faillite,  saof  la  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  à  l'article  647. 

551.  La  femme  dont  le  mari  ^tait  commerçant  k  Tépoque  de  b  ediébrelies 
dn  mariage  n*aani  hypothèque,  |N>iir  lea  déniera  on  effela  mohitiers  qu'elle 
fuidfiera  par  actes  authentiquea  avoir apportc^s  en  dot,  pour  le  remploi  de  sea 
hient  aliènes  pendant  le  mariage,  et  pour  l'indemnité  dea  dettee  per  eiie 
contractées  avec  son  mari,  queMir  lea  immeubles  qui  appartenaient  à  MB 
mari  à  l'époque  ci-dessus. 

55S.  Sera,  à  cet  égard,  assimilée  ii  la  femme  dont  le  mari  était  commer- 
çant k  Tépoque  de  la  célébration  du  mariage,  la  femme  qui  aura  épousé  un 
ibde  négociant,  najant,  à  cette  époque,  aucun  état  on  profession  dëtei^ 
minde,  et  qui  deviendrait  Ini-méme  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispositions  des  articlee  649  et  551,  et  jonirn  de 
tous  les  droits  hypothécaires  accordés  aux  femmes  par  le  Code  civil,  la  femme 
dont  le  mari  avait,  à  l'époque  de  la  célébration  du  mariage,  une  profession 
de'terminée  autre  que  celle  de  né«<[ociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  à  la  femme  dont  le  mari  ferait  le  commerce  dans  l'année  qui 
suivrait  la  célébration  du  mariage. 

554.  Tous  les  meubles  meublants,  effets  mobiliers,  diamanto,  taUeanx , 
vaisselle  d*or  et  d'argent,  et  antres  ob|ets,  tant  k  Tusage  dn  mari  qu'à  cehii  de 
le  femme,  sous  quelque  régime  qu'ait  éU  formé  le  contint  de  mariage,  seront 
acquis  aux  créanciers  ,  sana  que  la  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  habits  et  tinge  a  son  usage,  qui  lui  seront  accordés  d'après  les  disposi- 
tions de  l'article  52  9. 

Toutefois  la  femme  ))ourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qn*elle  pourra  justifier,  par  état  légalement  dressé,  annexé  eux  actes,  ou  par 
bons  et  loyaux  inventaires,  lui  avoir  été  donnes  par  contrat  de  mariage,  on 
Iwâ  être  advenus  par  succession  seolement. 

555.  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recelé  des  effets  mobifîcrs 
portés  en  Partiele  précédent,  de>  marchandise-?,  (î(  •«  effeti;  de  commerce,  de 
rar«^ent  comptant,  sera  condamnée  à  les  rapporter  ii  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  comme  complice  de  banqueroute  frauduleuse. 

556.  Pourra  aussi,  suivant  lu  nature  des  cas,  être  poursuivie  comme  corn* 
pliee  de  banqueroute  fraudulense,  la  femme  qui  anru  prêté  son  nom  on  son 
intervention  à  des  actes  faits  par  le  mari  en  frunde  de  sesertfaneien. 

557.  Les  dispositions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  appli- 
cables aux  droiu  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré- 
sente lof. 
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hypothécaire ,  mais  retourneront  à  la  masse  chirographaire,  au 
profit  de  laquelle  il  en  sera  fait  distraction. 

666.  A  l'égard  des  créaDciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
coHoqués  que  partiellement  dans  ia  distribution  du  prix  des 
immeubles ,  il  sera  procédé  comme  il  suit  :  leurs  droits  sur  k 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d'après  les 
sommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  colfocation 
immobilière,  et  les  deniers  qu  ils  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion 9  dans  la  distribution  antérieure^  leur  seront 
retenus  sur  le  montant  de  leur  coUocation  hypothécaire,  et 
reversés  dans  la  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
tds  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  la 
masse  chirographaire* 

SECTION  IV  (l). 
Des  Droits  des  Femmes. 

557.  En  cas  de  faillite  du  mnri,  îa  femme  dont  les  apports. 


(l)  Smie  de  i' ancien  texte  : 

SECTION  ni. 
Des  Droits  des  Femmes. 

r>  il.  En  cas  de  faillite,  les  droits  et  actions  des  fcmOMt,  lort  de  b  publi- 
cation de  la  pre'sente  loi,  seront  règles  ainsi  qu'il  suit. 

545.  Les  feinmpfi  mariées  sous  le  rt  j^iine  ddtiil,  les  frmmes  séparées  de 
biens,  et  les  femmes  communes  en  biens  qui  n  auraient  point  mia  les  im- 
meubles apportés  en  comninDAuté ,  repreodroat  en  nttvre  letdtft  îauBCiiblei 
et  ceux  qui  leur  ■eront  turveans  par  fuccefiioiit  on  donadoni  eatre-Tib  ou 
pour  «uflM  de  Mrt. 

•  S4ei  Elles  reprendront  poroîllement  lee  ûnmcnbies  acqnit  por  elles  et  en 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations  ,  pourra 
que  la  déclaration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  au  contrat  d'acquisi- 
tion ,  et  que  l'origine  des  deniers  soit  constatée  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

ô47.  Sous  quelque  régime  qu'ait  été  formé  lo  contrat  de  nariage,  hors  le 
cMprëm  parr«rticle  précédent,  lo  présomptioa  lëgnie  est  que  letbiensncquii 
pir  U  tane  du  failli  appartiennent  k  ion  mari,  aont  payés  de  ses  déniera, 
«t  doivent  être  rêvais  k  U  naaso  do  son  actif;  sauf  k  ia  femme  k  fournir  la 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  54  5  et  54  6, 
BC  sera  exercée  par  la  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  hypothèques  dont  les 
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en  immeubles  ne  se  trouveraient  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  iesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

biens  seront  grèves ,  soit  que  !a  fVmnie  s'y  soit  volontairement  obligée,  BoiC 
(qu'elle  y  ait  cté  judiciaireiucut  condamnée. 

549.  La  femme  ne  pourra  exercer,  dans  Ufiûllite ,  auciine  action  à  raiion 
InaTtBUges  portés  a«  contrat  de  mariage;  et  rëctproqaeaieBt,lei  créucieiv 
ne  poorront  ic  prévaloir ,  dans  ancon  cas,  des  avantages  faits  psr  la  femme 
aaiMn        le  même  contrat. 

550.  En  cas  que  la  femme  ait  payé  des  dcHes  pour  son  mari ,  laprësomp- 
tiun  Icgaie  est  qu'elle  i'a  fait  des  deniers  de  son  mari  ;  et  elle  ne  pourra,  en 
conséquence,  exercer  aucune  action  dans  la  faiiltte,  saof  la  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  à  l'article  â47. 

j»51.  La  femme  dont  le  mari  était  commerçtnt  à  Tépoque  de  fa  edUbralioa 
da  mariage  n*ann  hypothèque ,  pour  les  deniers  on  effets  mobiliers  qn*eUe 
^ostlfiera  par  actes  anthenti^nes  avoir  apportés  en  dot ,  pour  le  remploi  de  ses 
%iensslîénés  pendant  le  mariage,  et  ponr  i'indeouiité  des  dettes  par  elle 
contractées  avec  son  mari,  que  SUT  les  immenbles  qvi  appartenaient  it  am 
mari  à  l'époque  ci-dessus. 

553.  Sera,  ii  cet  éj^ard,  assimilée  à  la  femme  dont  le  mari  était  romnicr- 
çant  à  l'époque  de  la  célébration  du  mariage,  la  femme  qui  aura  cpousc  uu 
ils  de  négociant,  n'ayant,  à  cette  époque,  ancna  état  ou  profession  déter- 
minée, et  qni  deviendrait  Ini-méme  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispositions  des  artides  549  et  55 1,  et  jonira  de 
tous  les  droits  hypothécaires  accordés  aux  femmtt  par  le  Code  civil,  la  femme 
dont  le  mari  avait,  à  î'e'poqne  de  îa  célébration  du  mariage,  une  profession 
déterminée  autre  que  celle  de  néjjociatit  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  à  la  femme  dont  le  mari  ferait  le  commerce  dans  l'année  qui 
toivrait  la  ce'Iébration  du  mariage. 

554.  Tous  les  meubles  menbfants,  effets  mobiliers,  dmmants,  tableaux , 
vaisselle  d*or  et  d'argent,  et  antres  objets,  tant  k  l'usage  dn  mari  qnlt  celui  ét 
h  Ummu ,  eous  quelque  régime  qu'ait  été  formé  le  eoatint  de  mariage,  seront 
acquis  aux  créanciers,  sans  que  la  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  habits  et  linge  k  son  nsago,  qui  lui  seront  accordés  d'après  les  dispoû- 
lions  de  l'article  3^>9. 

Toutefois  la  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
quelle  pourra  justilîer,  par  état  légalement  dressé,  annexé  aox  actes,  ou  par 
bons  et  loyaux  inventaires,  Ini  avoir  été  donnés  par  contrat  de  mariage,  on 
Ini  être  advenus  par  suceession  seulement. 

555.  Là  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recélé  des  effets  mobiliers 
portés  en  Tarticle  précédent,  des  marchand i«es ,  des  elTeiv  de  commerce,  de 
l'argent  comptant,  sera  condamnée  à  les  rapporter  à  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  comme  complice  de  banqueroute  frauduletjse. 

556.  Pourra  aussi,  suivant  lu  nature  des  cas,  être  poursuivie  comme  com- 
plice  de  banqueroute  frauduleuse,  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  ou  son 
interventioii  fc  des  aetes  faim  par  le  mari  en  fkuude  de  ses  créanciers. 

557.  Lee  dispositions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  appli- 
csbfes  aux  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré- 
sente loi. 
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hypothécaire ,  mais  retourneront  à  la  masse  chirographaire,  itt 
profit  de  laquelle  il  en  sera  fait  distraction. 

555.  A  l'égard  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
coiloqoés  que  partieileinent  dans  la  distribution  du  prix  des 
immeubles ,  il  sera  procédé  comme  H  suit  :  leurs  droits  sur  h 
masse  chirographaire  seront  définitivement  ré^és  d*après  les 
sommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  collocation 
immobiliAre  y  et  les  deniers  quils  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion 9  dans  la  distribution  antérieure,  leur  seront 
retenus  sur  le  montant  de  leur  collocation  hypothécaire,  et 
reversés  dans  ia  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
tels  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  la 
masse  chirographaire. 

SECTION  IV  (l). 
Des  Droits  des  Femmes, 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  la  femme  dont  les  apports. 


(l)  Suite  de  i' ancien  texte  : 

SECTION  ITI. 
Des  Droits  des  Femmes. 
644.  En  cas  de  faillite ,  les  (froits  et  actions  des  fcmmct,  Ion  de  U  publi- 
MthNI  de  la  présente  loi ,  seront  régies  ainsi  qu'il  suit. 

545.  Les  femmes  mariées  sous  le  régime  dotnl,  les  femmes  séparées  de 
biens,  et  ies  femmes  communes  en  biens  (jui  n  auraient  point  mis  les  im- 
meubles apportés  en  co»niiM«ié,  reprendront  en  natnre  leedite  înmenblci 
et  eenz  qui  leur  eeront  murvcnns  ptr  ■nccetaiont  on  donntioof  entre-YÎfii  on 
fsmt  wnte  de  nert. 

-  540;  Elles  reprendront  pireillement  lee  immeubles  acquis  par  elles  et  en 
]evr  non,  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations,  pourvu 
que  îa  déclaration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  au  conti-at  d'acquisi- 
tion, et  que  l'origine  des  deniers  soit  constatée  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

647.  Sous  quelque  régime  qu'ait  été  formé  le  contrit  demerieg^e,  hors  le 
cesprévn  perfmiàe  prëeédent,  le  présomption  iëgtie  est  que  Iesbiensa<M|nii 
WH> In  finnne  du  failli  appartiennent  à  son  mari ,  sont  payés  de  ses  deniers, 
«t  doivent  écie  rénnîs  à  In  neiie  de  son  actif;  aenf  à  U  femme  à  fournir  In 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  54  5  et  546, 
ne  sera  exercée  par  la  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  hypothèques  dont  ie« 
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en  immeubles  ne  se  trouveraienl  pas  rois  en  communauté  re- 
prendra en  nature  iesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

MfTt!i  seront  grèves  ,  soit  que  la  femme  s'y  soiC  TolouUirement  obligée,  ioiC 
(|uc\le  y  ait  ete  judiciairement  eundamne'c. 

549.  La  ft-miue  ne  pourra  exercer,  dan;»  la  faillite  ,  aucune  action  ànnMI 
dcitVMrtages  portés  au  contrat  de  mariage  ;  et  réciproquement , les  erénacn 
■e  poarront  ae  prérdoir ,  dans  anem  cai,  des  avantages  faits  par  la  feome 
ao  mut  ds^fi»  le  même  contrat. 

5ô0.  En  cas  que  la  femme  ait  payé  des  dctiet  pour  son  mari,  iapréMmp- 
lion  légale  est  qu'elle  l'a  fait  des  deniers  de  .«on  mari;  et  elle  ne  pourra,  en 
conséquence,  exercer  aucune  action  dans  ia  faillite,  saof  la  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  à  l'article  54  7. 

j51.  La  femme  dont  le  mari  était  commerçant  k  l'époque  de  la  célébration 
du  mariage  n*aiim  hypothèque,  pour  les  deniers  ou  effets  mobiliers  qu'elle 
funifiera  par  actes  authentiques  avoir  apportés  en  dot,  pour  le  remploi  de  ses 
biens  alités  pendaat  le  mariage,  et  pour  l'indemnité  des  dettes  par  eHe 
eentnctées  avec  son  mari,  que  sur  les  immeubles  qui  apparteBâicnt  à  êom 
mari  à  l'époque  ci-dessus. 

553.  Sera,  si  cet  égard,  assiniile'e  h  la  femme  dont  le  inan  était  commer- 
çant à  i'cpoque  de  la  célébration  du  innnagc,  la  femme  qui  aura  épousé  un 
fils  de  négociant,  n'ayant,  à  cette  époque,  aucun  état  ou  profession  déter- 
mmée,  et  qui  deviendrait  lui-même  négociant. 

553.  Sera  excoftée  des  dispoeitions  des  articles  549  et  561 ,  et  fouira  de 
tous  les  droits  hypothécaires  accordés  aux  femmes  pur  le  Code  civil,  la  femme 
dont  le  mari  avait,  à  l'époque  de  la  célébration  du  mariage,  une  profession 
déterminée  autre  que  celle  de  négociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicahfe  à  la  femme  dont  le  mai'i  ferait  le  commerce  dans  l'année  qni 
suivrait  la  célébration  du  mariage. 

554.  Teue  les  meubles  meublants,  effets  mobiliers,  diamants,  tableaux, 
vaisselle  d*er  et  d'argent,  et  autres  objets,  tant  h  fusage  du  mari  celui  de 
la  fesune ,  sous  quelque  régime  qa*ait  été  formé  le  contrat  de  manège,  serent 
acquis  aux  créanciers ,  sans  que  la  femme  puisse  eu  recevoir  autre  chose  que 
les  habits  et  linge  k  SOU  ussge,  qui  luî  serout  accordés d'après  les  disposi- 
tions de  l'article  5  2  9. 

Toutefois  la  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  justitier,  par  élut  icgaicmenl  dressé,  annexé  aux  actes,  ou  par 
bons  et  loyaux  inventsircs,  lui  avoir  été  donnés  per  contrat  de  mariage ,  on 
loi  être  adTonus  par  suecessiou  seulement. 

555.  La  femme  qui  aurait  détouiué,  diverti  ou  recelé  de»  effets  mobidera 
porés  en  rarliclc  précédent,  des  marchandises,  des  effeis  de  commerce,  de 
l'argent  comptant,  sera  cnTidiirunée  ii  les  rapporter  k  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  coimne  complice  de  banqueroute  frauduleuse. 

556.  Pourra  ausj»i,  suivant  lu  nature  des  ca.*»,  être  poursuivie  comme  com- 
plice de  banqueroute  frauduleuse,  U  femme  qui  aura  prêté  son  nom  on  son 
iatcrventioii  à  des  actes  faits  par  le  mari  en  fraude  de  ses  créanciers. 

557.  ifOe  dlsposttioiis  portées  en  la  présente  section  ne  serout  point  appli- 
Cibfes  eux  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré- 
sente loi. 
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hypothécaire ,  mais  TetoHrneront  i  h  masse  chirographaire,  tu 

profit  de  laquelle  il  en  sera  fait  distraction. 

555.  A  r^rd  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
coUoqués  que  parddiement  dans  la  distribution  du  prix  des 
immeiiblesy  il  sera  procédé  oommeH  suit  :  leurs  droits  surit 
masse  chirographanv  seront  définitivement  réglés  d'après  les 
sommes  dont  iis  resteront  créanciers  après  leur  oôllocation 
immobilière,  et  les  deniers  quils  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion»  dans  la  distribution  antérieure >  leur  seront 
retenus  sur  le  montant  de  leur  coUocation  hypothécaire,  et 
reversés  dans  h  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
tek  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  ia 
masse  chirogtaphaire. 

SECTION  IV  (l). 

Des  Droits  tkê  FmmMs, 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  la  femme  dont  les  apports. 

(1)  Suite  d€  Vmekm  MM  .- 

SECTION  m. 

Des  Droits  des  Femmes. 

514.  En  cas  de  faillite,  ies  droits  et  action>  des  fcmmct,  Ion  de  li  pabif- 
cation  de  la  présente  loi,  seront  re'gle's  ainsi  qu'il  suit. 

545.  Les  femmes  mariées  sous  le  régime  dotai,  les  femmes  se'parëos  de 
biens,  et  le0  femmei  conmviict  en  biens  qui  ii*anniient  point  mis  les  îm> 
«M«b1«s  ■pportëf  en  eonoimiftattf ,  reprendront  en  nalvro  leiditf  inuBCublcB 
et  eeuz  qui  leur  feront  lonrenns  par  snceeisioiifl  on  donations  entre-TÎfii  on 
pour  caose  de  UMrt. 

546.  Elïcs  reprendront  pareillement  îes  immeubles  arqnîs  par  eîîcs  et  en 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations,  pourvu 
que  U  déclaration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  <nu  contrat  d'acquisi- 
tion, et  que  l'origine  des  deniers  soit  constatée  par  inventaire  ou  par  tout 
nuire  Mto  Mdbentiqiie. 

§47.  8oat  quelque  régime  qn*«ît  ëtdfoméfo  contnt  demtriage,  bon  le 
W  préiru  por  Fartide  précédent ,  U  présomption  légale  «at  que  loabiens  acquia 
^r  la  femme  du  failli  appartieunent  à  ion  mari ,  sont  payés  de  ses  déniera, 
et  doivent  (^tre  réunis  à  la  massg  do  son  a«Cif  ;  aauf  à  la  femme  à  fournir  la 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  545  et  5  4  6, 
BO  sera  exercée  par  U  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  hypothèques  dont  iea 
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en  immeubles  ne  se  trouveraient  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  iesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

biens  seront  grèves ,  soit  qur  la  femme  s'y  soit  voloutaijremeut  obligée,  aoit 
quelle  y  ait  été  jadiciaitcuicnt  condamne'e. 

549.  ht  femme  ne  pomm  exercer,  dent  H  fiJIIite ,  eucuDe  action  à  rauoB 
dctaTanta|ce  portés  em  eootrat  de  meriage  ;  et  réciproquement, les  créuden 
ae  pooiront  se  pre'Trioîr ,  dans  encan  cas,  dca  avantaget  faita  par  U  femme 
aa  marî  ét^pB  le  même  contrat. 

ooO.  Eu  rns  que  la  femme  ait  pavé  des  dettes  pour  son  mari,  laprésomp» 
fion  légale  est  qu'elle  l'a  fait  des  deiiii-rs  de  son  mari;  et  elle  ne  pourra,  en 
conséquence,  exercer  aucune  action  dans  la  faillite,  sanf  la  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  à  rarlicie  5  4  7. 

551.  La  femme  dont  le  mari  était  commerçant  k  Tépoque  de  la  célébration 
dn  mariage  n*aara  hypothèque ,  pour  les  déniera  on  effeit  mobilien  qn'elle 
fnalifiera  par  actes  authentiques  avoir  apportes  en  dot,  pour  le  remploi  de  aea 
btena aliénés  pendant  le  mariage,  et  pour  Tindenuiité  des  dettes  par  elle 
contractées  avec  son  mari,  que  anr  les  immenbles  qni  appartenaient  à  Êom 
mari  à  l'époque  ci-dessus. 

553.  Sera,  à  cet  e'gard,  assimilée  à  la  femme  dont  le  mari  était  commer- 
çant à  i'e'poque  de  la  célébration  du  mariage,  la  femme  qui  aura  épouse  un 
fila  de  négociant,  n'ayant,  h  cette  époque,  ancnn  état  on  profession  détei^ 
minée,  et  qni  deviendrait  Ini-méme  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispositions  dee  artidee  549  et  65 1 ,  et  jonhm  de 
fous  les  droits  hypothécaires  accordes  aux  femmes  par  le  Code  civil,  la  femme 
dont  le  mari  avait,  à  l'époque  de  la  célébration  du  mariage ,  une  profession 
déterminée  autre  que  celle  de  négociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  k  la  femme  dont  ie  mari  ferait  le  commerce  dam»  l'année  qni 
snitratt  le  célébration  dn  mariage. 

554.  Tans  les  menbles  mcnblants,  effets  mobiliers,  diamants,  tabfeanx , 
vaisselle  d'or  et  d'argent,  et  entres  objets,  tent  b  rnsage  dn  mari  qu'à  eeini  de 
la  femme ,  sons  qnelqne  régime  qu'ait  été  formé  le  contrat  de  meringe,  seront 
.irqm's  aux  rréancîers  ,  san^  que  la  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  qne 
les  haljKs  et  linge  k  son  usage,  qui  laî  seront  accordés  d'après  les  disposl- 
lions  de  l'article  559. 

Toutefois  la  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qn'elle  pourra  justifier,  par  état  légalement  dressé,  annexé  aux  actes,  ou  par 
bons  et  iojanx  Inventaires,  Ini  avoir  été  donnés  par  contrat  de  meriage,  on 
hi  être  advenna  par  succession  senlement. 

555*  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recelé  des  effets  mobiliers 
portés  en  l'arljelc  précédent,  des  marcliandices ,  de-*  effet»  de  commerce,  de 
i'ar^ont  comptant,  sera  condamnée  à  les  rapporter  à  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  comme  complice  de  banqueroute  frauduleuse. 

556,  Pourra  aussi,  suivant  la  uature  des  cas ,  être  poursuivie  comme  corn- 
plioe  de  bnoqueroute  frauduleuse,  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  on  son 
intcrventioa  à  des  ectes  faits  par  le  mari  en  frande  de  seseréaneiers. 

5&7*  Les  dispositions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  eppli- 
cabfes  aux  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré« 
•ente  loi. 
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hypothécaire ,  mais  retourneront  à  la  masse  chirographaire,  lU 
profit  de  laquelle  il  en  sera  fait  distraction. 

Ô55.  A  l'égard  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
coBoqués  que  parddlemeiit  dans  b  distribution  du  prix  des 
immeables ,  il  sera  procédé  comme  H  suit  :  leurs  droits  sur  h 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d*après  les 
sommes  dont  iis  resteront  créanciers  après  leur  collocation 
nmobilière,  et  ies  deniers  qu  iis  auront  touchés  au  delà  de 
cotte  proportion,  dans  la  distribution  antérieure,  leur  seront 
retenus  sur  le  montant  de  leur  collocation  hypothécaire,  et 
reversés  dans  la  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  v  iennent  point  en  ordre  utile 
•eront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
tels  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  ia 
masse  chirographaire. 

SECTION  IV  (!)♦ 
Des  DroUs  des  Femmes, 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  îa  femme  dont  les  apports. 


(1)  Suite  de  l'ancien  texte  : 

SECTION  m. 
Des  Droits  des  Femmes. 

544.  Ed  cas  de  faillite,  les  droits  et  actions  des  fcmaMt,  Ion  de  h  pnMf- 
catîon  de  !a  pressente  loi ,  «?rront  re'gles  ainsi  qu'il  suit. 

545.  Les  femmes  mariées  sous  !c  rrginie  dotai,  les  ft-mmcs  séparées  de 
biens,  et  ies  femmes  communes  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  les  îm- 
neubies  apportés  en  comnnuHMiCë,  npresdront  en  nature  fefdîtf  tmmeiiblci 
et  eenx  qui  leur  eeront  tarvenns  pur  tnecewîont  on  donations  enlre-TÎfii  on 
pMT  eanie  de  mort. 

5401  Elles  represdroBt  pareillement  les  inunenbles  acquis  par  elles  et  en 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations  ,  pourra 
que  la  déclaration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  au  contrat  d'acquisi- 
tion f  et  qne  l'origine  des  deniers  soit  constatée  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

•  547.  8oua  quelque  régime  qu'ait  dté  formé  le  contrat  de  manage«  hois  le 
eaaprévn  p«rrartiole  précédant,  ia  présomption  légale  est  qne  ieabieniaeqnla 
«ar  la  fÎMnme  dn  failli  appartiennent  à  son  mari ,  sont  payés  de  ses  deniers, 
«t  doivevt  être  réuûa  à  la  naate  de  ion  actif;  Mof  à  ia  femme  à  fournir  la 

preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  545  et  5  4  6, 
ne  aéra  exercée  par  ia  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  h)  pothèqnes  dont  lea 
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en  immeubles  ne  se  trouveraienl  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  lesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

bien.4 seront  grèves ,  suit  que  la  femme  s'y  soit  volontairemeut  obligée,  «oit 
(qu'elle  y  ait  éie  )adiciaircinent  condamnée. 

549.  L>  femme  ne  pouira  exercer,  dani  la  faillite ,  anewM  «ctimi  à  reiw» 
dcfaTMUges  portëi  au  contrat  de  mariage;  et  réciproquement  ,Ief  crétnder» 
ne  pearrotttse  prévaloir ,  dans  ancm  cas,  dca  avantages  faits  par  h  femme 
aa  mari  dyu  le  même  contrat. 

S'yO.  Eli  casque  la  femme  ait  payé  des  dettes  pour  «on  mari,  la  présomp- 
tion le'paie  est  qu'elle  l'a  fait  des  deniers  de  son  ui.u  i  ;  ef  elle  ne  pourra,  eu 
conséquence,  exercer  aucune  action  dans  ia  faillite,  feauf  la  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  à  l'article  &47. 

551.  La  femme  dont  le  mari  ëtait  commerçant  k  l'époque  de  la  c^ébrnlioa 
dn  mariage  n*aura  hjpotbèqne,  pour  les  deniers  on  effets  mobiliers  qu'elle 
fostiiera  par  actes  authentiques  avoir  apportés  en  dot,  pour  le  remploi  de  ses 
biens  aliénés  pendant  le  mariage,  et  pour  l'indemnité  des  dettes  par  elle 
contractées  avec  son  mari,  queaor  les  immeubles  qui  appartenaient  à  sob 
mari  ii  i'epoque  ci-dessus. 

553.  Sera,  ii  cet  égard,  assimilée  à  la  femme  dont  le  mari  était  commer- 
çant à  répoque  de  la  célébration  dn  mariage,  la  femme  qui  aura  épousé  un 
fils  de  négociant,  n'ayant,  à  cette  époque,  aucun  état  ou  profession  déter- 
minée, et  qni  deviendrait  lui^éme  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispositions  des  articles  ft49  et  551 ,  et  fonira  de 
tous  les  droits  hypothécaires  accordés  aux  femmes  par  le  Code  civil,  la  femme 
dont  !e  mari  avait,  à  l'époque  de  !a  célébration  du  mariage,  une  profession 
dererniirue  autre  que  celle  de  négociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  k  la  fenune  dont  le  mari  ferait  le  commerce  dans  l'année  qui 
suivrait  fa  célébration  du  mariage. 

554.  Tous  les  meubles  meublants,  effets  mobiliers,  diamants,  tableaux, 
vaisselle  d*or  et  d'argent,  et  autres  objets ,  tant  k  l'usage  du  mari  qu*k  celui  ét 
la  lÎBmme,  sous  quelque  régime  qu'ait  été  formé  le  eontiat  de  mariage,  seront 
acquis  aux  crcaneîers  ,  sana  que  la  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  habits  et  linge  à  son  usage,  qui  lui  seront  accordés  d'après  les  disposi- 
tions de  l'article  52  9. 

Toutefois  la  femme  pourra  reprendre  les  bijou:k,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  justifier,  par  état  légalement  dressé,  annexé  aux  actes,  ou  par 
bons  ef  loyaux  inventaires,  lui  avoir  été  donnés  par  contrat  de  uMriage,  ou 
lui  être  advenus  par  suocessîon  seaiemcnt. 

555.  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recelé  des  effets  mobiliers 
portes  en  f'nrtîelc  précédent,  des  n»arr!»andise!ï ,  des  effets  de  commerce,  de 
l'argent  comptant,  sera  contLimnée  h  les  rapporter  ii  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  comme  complice  de  banqueroute  frauduleuse. 

056.  Pourra  aussi,  suivant  lu  nature  des  caâ ,  être  poursuivie  comme  com* 
pfice  ét  bnoqueroute  frauduleuse,  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  on  son 
îMenreotiott  à  des  aetes  faits  par  le  mari  en  fraude  de  ses  créaneiera. 

551,  l*cs  dispositions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  appli- 
eables  aux  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré- 
sente loi. 
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s  la  masse  cnirograpnane. 
j  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
[dérës  comme  chirographaires ,  et  soumis  comme 
ts  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  la 
graphaire. 

SECTION  IV  (l). 
Des  Droits  des  Femmes. 
cas  de  faillite  du  mari,  la  femme  dont  les  apports. 

;  l'ancien  teste  : 

SECTION  ni. 
Des  Droits  des  Femmes. 
«  de  faillite.  Ici  droit*  et  actions  des  femmes.  lor»  de  U  pabli- 
■^scnte  loi,  seront  rc'gles  ainsi  qu'il  suit.  ^ 
emmes  mariées  sous  le  r.'gime  dotnl,  les  femmes  s<?parecs  de 
emraes  communes  en  biens  qui  n'auraient  point  mis 
rtds  en  communauté,  reprendront  en  nature  Icsdits  immeubles 
;ur  seront  survenus  par  successions  on  donations  entrc-viis  ou 
c  mort. 


i  ff J  ■        ''^«»»'»  Bar  U I  '^"^ 
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en  immeubles  ne  se  trouveraîenl  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  iesdits  immeubles  et  ceiu  qui  lui  seront 

lien»  seront  grèves ,  soit  que  la  femme  s'y  soit  volontairement  obligée,  «oiC 
qu'elle  y  ait  été  )Qdiciairement  condamnée. 

548.  L»  femme  ne  poom  exereer,  dane  la  laillile ,  «aouie  eetiea  à  niaon 
ict  ataatagcs  portée  am  contrat  de  ménage;  et  réciproquement ,Iee  crdanden 
ne  poerront ae  prévaloir,  dans  aucun  cae,  dea  aTantagea  fatti  par  la  femme 
aa  BMii  d^pa  le  même  co n tnit. 

550.  En  ras  que  la  femme  ait  pave  des  dettes  pour  son  mari,  !a présomp- 
tion Icgate  est  qu'elle  l'a  fait  des  dtiii<  rs  de  son  mari  ;  ef  elle  ne  pourra,  en 
conséquence,  exercer  aucune  action  dans  la  faillite,  saof  la  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  à  l'article  54  7. 

^51.  La  femme  dont  le  mari  était  commerçant  k  Tépoqne  de  fa  célébration 
dn  mariage  n*anra  hypothèque,  pour  lea  dénie»  on  efleta  mobilière  qu'elle 
futtlSera  par  actes  authentiquée aYoir apportés  en  dot,  pour  le  remploi  de  eea 
biens  diénés  pendant  le  mariage,  et  pour  l'indemnité  dea  dettee  par  elle 
contractées  avec  son  mari,  qucaorlea  immenblee  qui  appartenaient  à  aon 
marr  à  1  époque  ci-dessus. 

ÔÔ2.  Sera,  a  cet  égard,  aenmilée  à  la  femme  dont  le  mari  était  commer> 
(ant  k  i'époqae  de  la  célébration  du  mariage,  la  femme  qui  aura  épousé  un 
fie  de  négociant,  n'ayant,  à  cette  époque,  aucun  état  ou  profession  déter- 
minée, «t  qui  deriendrait  lui-même  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  diepositions  des  articles  649  et  551,  et  f onira  de 
tous  les  droits  hypothécaires  accordes  aux  femmes  par  le  Code  civil ,  la  femme 
dont  le  mari  avait,  à  l'époque  de  la  célébration  du  mariage,  une  profession 
déferniinee  autre  que  celle  de  négociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  à  la  femme  dont  le  mairi  ferait  le  commerce  dans  l'année  qui 
luivrait  le  célébration  dn  mariage, 

554.  Toue  lee  meubles  meublants,  effets  mobiliers,  diamaote,  tableaux, 
vaisselle  d*or  et  d'argent,  et  entres  objcu,  tant  à  l'usage  dn  mari  qu'à  celui  de 
ia  leeune,  mus  quelque  régime  qu'ait  été  formé  le  contrat  de  mariage,  aèrent 
acquis  aux  créanciers  ,  san.»  que  la  femme pniese  en  recevoir  autre  chose  que 
les  habits  et  linge  a  son  usage,  qui  lui  seront  accordés  d'après  les  disposi- 
tions de  l'article  32  9. 

Toutefois  la  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  ponim  jnetifier,  par  état  légalement  dressé,  annexé  aux  actes,  ou  par 
bene  et  loyaux  înTcntaires,  lut  aTOÎr  été  donnés  par  contrat  de  mariege,  on 
hi  être  adrenue  par  succession  seulement. 

555.  La  femme  i]m  aurait  détourné,  diverti  ou  recèle  des  effets  mobiliers 
por*e'5  en  Tiirticle  précédent,  des  marchandises,  des  effets  de  commerce,  de 
largcnt  comptant,  sera  cofidamnée  K  les  rapportera  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  comme  complice  de  banqueroute  frauduleuse. 

o56.  Pourra  aussi,  suivant  la  nature  des  cas ,  être  poursuivie  comme  com- 
plice de  bnnqneronte  fraudnienee,  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  on  son 
iatcrrention  à  dee  aei ee  faits  par  le  mari  en  frande  de  ses  créanciers. 

557.  Les  dispositions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  appli- 
cables aux  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré* 
sente  loi* 
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hypothécaire ,  mais  retourneront  à  la  masse  chirographaire,  au 
profit  de  laquelle  il  en  sera  fait  distraction. 

656.  A  ïégud  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
collocpiés  que  partieHement  dans  ia  distribution  du  prix  des 
immeubles ,  il  sera  procédé  comme  il  sait  :  leurs  droits  sur  b 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d*après  les 
sommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  collocation 
immobilière,  et  les  deniers  quils  auront  touchés  au  delà  de 
celte  proportion,  dans  la  distribution  antérieure^  leur  seront 
retenus  sur  le  montant  de  leur  collocation  hypothécaire,  et 
reversés  dans  la  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
tris  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  la 
masse  chirographaire. 

SECTION  IV  (l). 
Des  DroUâ  dta  Fenmei, 

667.  Ea  cas  de  faillite  du  mnri,  la  femme  dont  les  apports. 


(l)  Suite  de  l'ancien  texte  : 

SECTION  m. 
Des  Droits  des  Femmes, 

544.  Eo  cms  de  faillite ,  les  droits  et  actions  des  fcmmet.  Ion  de  U  pnblf- 
catton  de  la  prc'sente  loi ,  soront  rëgle's  ainsi  qu'il  suit. 

545.  Les  femmes  mariées  sous  le  r»'gimp  dotai,  les  frmmcs  se'pare'es  de 
biens,  elles  femmes  communes  en  biens  qui  n auraient  point  mis  les  im- 
raeubies  apportés  en  commnnatité ,  repreodroot  en  nature  lefdHt  iounenblen 
et  ceux  qui  leur  fenmt  turrenns  per  inecetuont  on  donstioi»  entre-vifii  on 

fom  WÊÊÊ  de  wmt, 

546;  £Hes  reprendront  pareiilemenC  les  tnunenbles  acquis  par  elles  et  en 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desdi tes  successions  et  donations,  pourvu 
que  la  déclaration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  au  contrat  d'acquisi- 
tton ,  et  que  l'origine  des  deniers  soit  constatée  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

547.  Sous  quelque  régime  qu'ait  été  fonnë  le  contrat  de  mariage ,  hort  In 
cai  préTu  par  l*arcide  précédent ,  la  préMmptien  Idgafe  ett  que  ieabieni  acqnb 
wr  fa  feame  du  failli  appartiennent  à  aon  mari,  aont  pajës  de  ses  deoiein, 
«t  doirent  être  rénnii  à  la  mMie  de  son  actif;  aanf  à  la  femme  à  foomir  in 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  545  et  54  6, 
IW  aéra  exercée  par  ia  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  hypothèques  dont  le^ 
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en  immeubles  ne  se  trouveraient  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  iesdit^  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

bicD'*  «(erotit  p;rev(>s ,  soit  que  la  IVininc  s  y  soit  voiontairemeat  obligée,  toit 
(^u'cUe  y  ait  été  judiciairement  cundaronéc. 

549.  La  femme  ne  pourra  exercer,  dans  la  fiifllîte ,  aucuoe  action  h  raitMi 
des afiBtage*  portés  a«  contrat  de  mariage  ;  et  rëciproqaemait,lct  créuiciefs 
ne pooTTOBt oe prévaloir,  dana  ancnn  cas,  des  avantages  faits  par  la  femme 
ao  mari  d^s  le  même  contrat. 

ôjO.  En  cas  que  la  fcinine  ait  payé  des  dcttef  pour  son  mari,  laprésomp» 
lion  légale  est  qu'elle  l'a  fait  des  deniers  de  son  mari;  cf  elle  ne  pourra,  en 
conséquence,  exercer  a\icunc  action  dans  ia  faillite,  sauf  la  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  à  l'article  547. 

551.  La  femme  dont  le  mari  était  eommerçant  k  Tëpoqne  de  la  célébration 
da  mariage  n*anra  hypothèque,  ponr  les  deniers  on  eflets  mobiliers  qn'elle 
justifiera  par  actes  authentiques  avoir  apportés  en  dot,  pour  le  remploi  de  ses 
biens  aliénés  pendant  ie  mafiage,  et  penr  i'indemnité  des  dettse  par  eUn 
rontractées  avec  son  mari,  qnetnr  les  immeubles  qni  appartenaient  à  sob 

mari  à  iVpoque  ci-dessus. 

55i.  Sera,  à  cet  égard,  assimilée  à  la  femme  dont  le  mari  était  commcr- 
fant  à  l'époque  de  la  célébration  du  mariage,  ia  femme  qui  aura  épousé  un 
fils  de  négociant  «  n'ayant,  à  cette  époque,  ancnn  état  on  profession  déter- 
minée, et  qni  deviendrait  Inl-méme  négociant. 

5ô3.  Sera  exceptée  des  diqwfitions des  articles  S49  et  65i ,  et  jouira  de 
fous  les  droits  hypothécaires  accordés  aux  femmes  par  le  Code  civil,  la  femme 
dont  le  mari  avait,  à  l'e'poqnc  de  !a  célébration  du  mariage,  une  profession 
déferminée  autre  que  celle  de  négociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  à  la  femme  dont  ie  mari  ferait  le  commerce  dans  Tannée  qui 
toivrait  la  célébration  du  mariage. 

554.  Tona  lec  meubles  menblants,  effets  mobiliers,  diamants,  tableaux, 
vaisM&e  d'or  et  d'argent,  et  antre*  objeta ,  tant  b  l'usage  dn  mari  qu'à  cefnl  dt 
la  fimuie,  sous  quelque  régime  qu'ait  été  formé  le  contrat  de  manage,  seront 
acquis  aux  créanciers ,  sans  que  ia  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  habits  et  linge  k  son  usage,  qui  lai  seront  accordés  d'après  les  dispoal- 
lions  de  l'article  529. 

Toutefois  la  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  justifier,  par  état  légalement  dressé,  annexé  aux  actes,  ou  par 
bons  et  loyaux  Inventaires,  lui  avoir  été  donnés  par  contrat  de  mariage,  on 
lai  être  adrcnna  par  snccesaion  seulement. 

555.  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recelé  des  effets  mobifîers 
portés  en  fartide  précédent,  des  marchandises,  des  effets  de  commerce,  de 
Tardent  comptant,  sera  condamnée  ii  les  rapporter  h  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  comme  complice  de  banqueroute  frauduleuse. 

556.  Pourra  aussi,  suivant  la  nature  des  ca-s,  être  poursuivie  comme  coin* 
plice  de  banqueroute  frauduleuse,  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  ou  son 
iMcrventioii  à  dca  aetea  faits  par  le  mari  en  fraude  de  ses  créanciers. 

557.  Les  dtapositions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  ffU.-» 
csbies  aux  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  ia  publication  de  la  pré- 
intelol. 
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hypothécaire ,  mais  retourneront  à  la  masse  chirographaire,  au 
profit  de  laquelle  il  en  sera  fliit  distraction. 

555.  A  ïégjBord  des  crëaociers  hypothécaires  qui  ne  seront 
ooUoquës  que  partiellement  dans  la  distribution  du  prii  des 
inuDeobles  »  il  sera  procède  comme  il  sait  :  leurs  droits  sor  h 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d*après  ies 
sommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  colfocation 
Immobilière,  et  ies  deniers  quils  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion»  dans  la  dbtribution  antérieure^  leur  seront 
retenus  sur  le  montant  de  leur  oollocation  hypothécaire,  et 
reversés  dans  la  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
teb  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  ies  opérations  de  la 
masse  chirographaire. 

SECTION  IV  (l). 
Des  Droii$  des  Femmes, 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  îa  femme  dont  les  apports, 
(t)  Suiie  de  i' ancien  texte  : 

SECTION  III. 

Des  Droits  des  Femmes. 

5i4.  Ea  cas  de  faillite,  les  droits  et  actions  des  fcimnet,  ion  de  U  publi- 
cation de  ïa  pressente  loi,  seront  re'gics  ainsi  qu'il  suit. 

545.  Les  femmes  mariées  .sous  le  régime  dotnl,  les  femmes  se'pare'os  de 
biens,  et  ies  femmes  communes  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  les  im- 
meubles  ipporféi  en  coaimniftutë ,  repreodrost  en  netwre  leiditt  buBenblcs 
et  ceux  qui  leur  feront  enrvenns  par  enceetuens  on  donations  entre-vifii  on 
ponr  cause  de  sort. 

S46;  Elles  reprendront  pareilTcment  les  iauBCobbs acquis  par  ^es  et  en 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desditrs  successions  et  donations ,  pourvu 
que  la  déclaration  d*empIoi  soit  expressément  stipulée  au  contrat  d'acquisi- 
tion ,  et  que  l'origine  des  deniers  soit  constatée  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

f49«  Soni  qnelaae  régime  qu'ait  did  formé  le  contrat  de  mariage,  bon  le 
«■•prëmparraitteleprMdent,  lapréMimpcion  IdgaleeMqneleabienaaeqQm 
pm*  la  femme  du  failli  appartiennent  à  son  mari ,  sont  payés  de  set  deniers , 
et  doivent  être  réunis  à  la  marne  de  ton  aolif  ;  aanf  k  b  fenune  à  fournir  lu 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  54  5  et  54  6, 
ne  sera  exercée  par  U  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  hypothèques  dont  iea 
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en  immeubles  ne  se  trouveraieni  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  lesdits  immeubles  et  ceux  qui  lux  seront 

biens  seront  grèves ,  soit  qu(>  la  femme  s'y  soit  voloutairemeut  obligée,  sott 
qucUe  y  ait  été  judiciaireuient  condamnée. 

549.  La  femme  ne  poom  eiercer,  dana  H  Mlitt ,  mcniie  action  à  raiion 
4ctafaatagesport(te  am  contrat  de  mariage;  et  réciproqaemeBt«Ici  créanderi 
■e  pomroat  se  prcYaloir,  dans  ancon  cas,  des  avantages  faits  par  la  femme 
sa Bsri  d^ps  le  même  contrat. 

550.  En  cas  que  la  femme  ait  pave  des  dettes  pour  son  mari ,  iaprésomp- 
ff  'n  Ic'ji^ale  «  st  qu'elle  l'a  f.iit  des  deniers  de  son  mari  ;  ef  elle  ne  pourra,  en 
cuoÂcqueuce,  exercer  aucune  action  dans  la  faillite,  saol  la  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  à  l'article  54  7. 

551.  La  flemme  dont  le  mari  tftaSt  commerçant  k  Tépoque  de  la  célébration 
da  mariage  n*anra  hypothèque,  poor  les  deniers  on  effets  mohiliers  qn*elle 
fnstifiera  par  actes  authentiques  avoir  apportes  en  dot,  pour  le  rem|doi  de  ses 
biens  aliénés  pendant  le  mariage ,  et  poor  l'indemnité  dea  detlsi  par  elle 
contractées  avec  son  mari,  que  SUT  les  immcnbles  qni  appartenaient  à  son 

mari  à  f'c'poque  ci-dessus. 

ôôi.  Sera,  à  cet  égard,  assimilée  k  la  femme  dont  le  mari  était  commer- 
çant àiVpoque  de  la  célébration  du  mariage,  la  femme  qui  aura  épousé  uu 
fibde  négociant,  n'ajant,  h  cette  époque,  aucun  état  ou  profemion  déter- 
minée, et  qni  deviendrait  Ini^néme  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  diq>ositions  des  articles  S49  et  551 ,  et  jouira  de 
tous  les  droits  hypothécaires  accordé-saux  femmes  par  le  Code  civil,  iafemma 
dont  le  mari  avait,  à  l'e'pnque  de  la  célébration  du  mariage,  une  profession 
déterminée  autre  que  celle  de  négociatil  :  néanmoins  cette  exception  ne  sers 
pas  applicable  à  ia  femme  dont  ie  maî'i  ferait  le  commerce  dans  l'année  qui 
•nnrratt  la  célébration  dn  mariage. 

554.  Tous  les  meubles  meublants,  effets  mobiliers,  diamants,  tableaux, 
vaisselle  d*or  et  d'argent,  et  autrea  objets ,  tant  à  l'usage  dn  mari  «pA  celui  dè 
la  Cnuae,  nous  q  ueiqne  régime  qu'ait  été  formé  le  contrat  de  nuringe,  seront 
acqotfanx  créanciers  ,  sanj  que  la  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  habits  et  linge  à  son  usage,  qui  lui  seront  accordés  d'après  les  dispoat- 
lions  de  rarlicle  52  9. 

Toutefois  la  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  jnelifier,  par  état  légalement  dressé,  annexé  aux  actes,  ou  par 
boni  et  loyaux  inventaires,  lui  avoir  été  donnés  par  contrat  de  nwrisge,  on 
M  être  adveiina  par  sneeesMon  seulement. 

555.  I.a  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recélé  des  effets  mobiCers 
por'e'.s  en  l'article  précédent,  des  mareînmdiso-î ,  d<  -<  effets  de  commerce,  de 
l'argent  comptant,  sera  condamnée  il  les  rapporter  à  la  masse,  et  poursuivie 
fn  oiilrc  cnrnme  complice  de  banqtteroutc  frauduleuse. 

556.  Pourra  ausài,  suivant  lu  nature  des  cas,  être  poursuivie  comme  com* 
plice  de  banqueroute  frauduleuse,  la  femme  qui  aura  prêté  ton  nom  ou  son 
iaterveottoii  à  des  aeiea  faits  par  le  mari  en  fraude  de  ses  créanciers. 

557.  Lee  dispositions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  appli- 
cables aux  droits  et  actions  des  femmes  acqnis  avant  la  pnblication  de  la  pré- 
•eatelol. 
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hypothécaire ,  mais  retonnieront  i  h  masse  chirographaire,  au 
profit  de  Jaquefie  il  en  sera  fait  distraction. 

555.  A  i'^rd  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
ooUoqués  que  paitielienient  dans  la  distribution  du  prix  des 
imiBeables ,  il  sera  procédé  comme  îi  sait  :  leurs  droits  sur  fa 
masse  chirographaîre  seront  définitivement  réglés  d*après  les 
sommes  dont  iis  resteront  créanciers  après  leur  colfocation 
immobilière,  et  les  deniers  qu  ils  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion»  dans  la  distribution  antérieure,  leur  seront 
retenus  sur  ie  montant  de  leur  coUocation  hypothécaire^  et 
reversés  dans  la  masse  chirographaîre. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
teb  aux  eiïets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  la 
masse  chirographaîre. 

SECTION  IV  (l). 

Deê  Droits  des  Femme$. 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  la  femme  dont  les  apports. 

(i )  Suite  de  i'mteiem  texte  : 

SECTION  m. 

Des  Droits  des  Femmes. 

544.  En  cas  de  faillite,  les  droite  et  actions  des  fcmiMt,  Ion  de  la  publi- 
cation de  la  préaentc  loi,  seront  règles  ainsi  c|u'il  suit. 

545.  Les  femmes  mariées  sous  le  régime  dotnl,  les  femmes  séparées  de 
biens,  et  les  femmei  cvnmmct  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  les  îm- 
VMirMtt  ■ppoiiéi  en  coauB«uiiltf ,  reprendront  en  nature  leedili  muncnblcs 
et  eenx  qui  leur  aeront  sorvcana  par  fvccctinnt  on  donations  tntre-Tib  on 
pour  cause  de  Borf* 

646;  Elles  reprendront  pareillement  les  immeubles  acquis  par  elles  et  en 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations,  pourra 
que  la  déclaration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  au  contrat  d'acquisi- 
tion, et  qne  l'origine  des  deniers  soit  constatée  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  antlieBtiqvê. 

S4I7«  Son*  quelque  régrime  qa*«it  Ad  fomd  le  contrat  de  mariage,  hors  le 
Mf  prérn  par  Tarticle  précédent,  la préMmption  légale  «M que  lesbtensaeqiik 
par  la  femme  du  failli  appartimnent  è  ion  mari ,  sont  payés  de  ses  déniera, 
et  doivent  être  réunis  à  û  mmm  de  aon  actif;  aaaf  à  la  femme  à  fournir  In 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  546  et  546, 
ne  sera  exercée  par  U  femme  qu  k  charge  des  dettes  et  hypothèques  dont  lea 
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en  immeubles  ne  se  trouveraient  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  iesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 


bien«  seront  grèves ,  soit  qiie  la  femme  s'y  soit  voloutairemeut  obligée,  êoit 
i{a*elle  y  ait  été  îndiciaircment  condamnée. 

549.  La  femme  ae  powra  ezereer,  dus  ia  fiiSlitt ,  micvBe  action  à  raison 
dm avaitagcs porté!  mi  contrat  de  mariage;  et  rëciproqaemeBt,Ica  crdanctt» 
ae poorroat  se  prévaloir,  dans  aocvn  caf ,  des  avantages  faits  par  la  femme 
sa  mari        ie  même  cooIrM. 

ô.'iO.  En  ra^  que  Ih  femme  ait  payé  des  dettes  pour  son  mari,  laprésomp- 
liwn  léf^aie  <  st  (juVIIe  l'ii  fait  des  deniers  de  son  mari;  et  elle  ne  pourra,  en 
conséquence,  exercer  .aucune  action  dans  ia  faillite,  saaf  la  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  à  l'article  647. 

561.  La  feauM  dont  le  mari  dtait  commerçant  k  l'époque  de  la  c4dbration 
dv  mariage  n'aora  hjpoilièqae ,  pour  les  deniers  on  effets  mobiliers  qn*eUe 
fnstifiera  par  actes  authentiques  avoir  apport  es  m  dot,  pour  le  remploi  de  ses 
biens  aliénés  pendant  le  mariage ,  et  pour  l'indemnité  des  dettes  psr  elle 
contractées  avec  >on  mari,  que  SUT  les  immeables  qai  appartenaient  b  soa 
mari  à  IVpof|ur  ci-dessus. 

âôi.  Sera,  à  cet  égard,  assimilée  à  la  femme  dont  le  mari  était  eomnier- 
çant  à  répoque  de  la  célébration  du  mariage,  la  femme  qui  aura  épouse  uu 
fibde  négociant,  n*ajant,  b  cette  époque,  ancnn  état  ou  profemion  déter- 
mrâée,  et  4|ni  deviendrait  Ini^iéme  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispositionsdes  artidet  A49  et  551 ,  et  jonirada 
tous  les  droits  hypothécuîres  accordés  aux  femmes  par  le  Code  civil ,  la  femsM 
dont  le  mari  avait,  à  iN'pofinc  de  la  célébration  du  mariage,  une  profession 
déterminée  antre  que  celle  ilc  négociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  ii  ia  femme  dont  le  mari  ferait  ie  commerce  dans  l'année  qui 
soinait  ia  célébration  dn  mariage. 

554.  Tous  les  meubles  meublants,  effets  mobiliers,  diamants,  tableaux, 
vaisselle  d*er  et  d'argent,  et  autres  objets,  tant  k  l'usage  du  mari  qulk  celui  dt 
la  ^MBow ,  sous  qnel^ne régime  qu'ait  été  formé  le  contrat  de  mariage,  seront 
arquM  aux  créanciers  ,  san.«  que  la  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  iiaiiits  et  linge  à  son  usage,  qui  lui  seront  accordés  d'après  les  disposi* 
lions  de  l'anicle  32  9. 

Toatefois  la  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
4|a*eUe  pourra  fusiifier,  par  éUA  légalement  dressé,  annexé  aux  actes,  ou  par 
beos  et  loyaux  inventaires,  lui  avoir  été  donnés  par  contrat  de  nmriage,  ou 
iat  être  advenus  par  succession  seulement. 

555.  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recelé  des  effets  mobiliers 
portés  en  rart:clc  précédent,  de^  niiirrliandiscs ,  des  e(T(*t<  de  commerce,  de 
1  argent  comptant,  sera  coii(l;innu'e  ii  les  rapporter  à  ia  masse,  et  poursuivie 
en  outre  comme  complice  de  banqueroute  frauduleuse. 

556.  Pourra  aussi,  suivant  la  nature  des  ca.s,  être  poursuivie  comme  com- 
plice de  buncpicroute  frauduleuse,  la  femme  «|ui  aura  prêté  son  nom  ou  son 
istcrventioii  à  des  aeise  faits  par  le  mari  en  fraude  de  ses  eréaneters. 

557.  Les  dispositions  portées  en  la  présente  SMtion  ne  seront  point  appli- 
cables aux  droiu  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré- 
leate  loi. 
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hypothécaire ,  maïs  retomneront  i  la  masse  chirographaire ,  au 
profit  de  laquelle  il  en  sera  fait  distraction. 

ô5â.  A  i'^rd  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
ooiioqués  que  partieliement  dans  la  distribution  du  prix  des 
imoieubles  »  il  sera  procédé  comme  H  suit  :  leurs  droits  sur  b 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d'après  les 
sommes  dont  iis  resteront  créanciers  après  leur  coifocation 
immobilière,  et  les  deniers  quils  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion,  dans  la  distribution  antérieure^  leur  seront 
retenus  sur  le  montant  de  leur  coUocation  hypothécaire^  et 
reversés  dans  la  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utiîe 
seront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
teb  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  ies  opérations  de  la 
masse  chirogiaphaire. 

SECTION  IV  (l). 

De$  Droiiê  deê  Femmes. 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  ia  femme  dont  les  apports. 

(i)  Suite  de  i'aneiem  iexte  : 

SECTION  III. 
Des  Droits  des  Femmes. 

5  i4.  En  cas  de  faillite,  les  droits  et  actions  des  fcnuBCt,  Ion  de  U  pablf- 
cation  de  ia  pre'sente  ici,  seront  règles  ainsi  qu'il  suit. 

545.  Les  femmei  mariées  sous  ie  régime  dutal,  ies  fcniincii  sépare'es  de 
bieofl,  et  les  femmei  commimet  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  ies  im- 
«mMm  apporté!  en  oonmwiMité,  reprendront  en  nature  leadtlt  iounciibloi 
et  cens  qui  leur  oeront  torvenns  par  Micceinoaa  on  donaliont  entre-TÎfii  oa 
po«r  cause  de  Bort. 

'  646.  Elles  reprendront  pareillement  les  immeublei$  acquis  par  elles  et  en 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desdites  suceessions  et  donations  ,  pourvu 
que  la  déclaration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  au  contrat  d'acquisi- 
tion ,  et  que  l'origine  des  deniers  soit  coastatée  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  aete  andientique. 

S4f7.  Sont  qnelq^ne  régime  qa*ait  été  formé  le  contrat  de  mariage,  hort  le 
caiprëTm  par  Tarticie  précédent,  lapréiomption  légale  catqne  fetbiensacqnii 
par  U  lémme  du  failli  appartleonaïC  k  ton  mari ,  sont  payés  de  ses  deniers, 
et  doivent  être  réunis  à  la  moue  de  ion  actif;  aanf  à  ia  femme  à  fournir  U 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  54  5  et  54  6, 
ne  »era  exercée  par  la  femme  qu'à  cbarge  des  dettes  et  hypothèques  dont  iea 
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en  immeubles  ne  se  trouveraienl  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  iesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

hien-' <eruiit  grevés ,  soit  cjuo  la  femme  s'y  soit  voionuirement  obligée,  ioU 
i^u'cUe  y  ait  été  judiciairement  condamnée. 

5481.  L»  fcmne  ne  poom  eicreer,  dtai  la  fiôlliCe ,  «mwm  mIîmi  k  niion 
deiftTtatagcsportét  am  contrat  de  mariage;  et  réciproqaemeiit,Ici  créucieM 
ae  pNrront  se  prévaloir,  dans  ancnn  cas,  des  avantagea  faite  par  la  femme 
aa  oiari  d^)M  ie  même  contrat* 

550.  En  cas  que  la  femme  aît  paye'  des  dettes  pour  son  mari,  faprésomp- 
tion  légale  est  qu'elfe  l'a  f.iit  <\v?,  deniers  de  son  mari;  er  elle  ne  pourra,  en 
conséquence,  exerc  er  aucune  action  dans  ia  faillite,  sanf  la  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  ii  l'article  &4  7. 

Ml.  La  femme  dont  le  mari  était  eommerçani  k  Tépoque  de  b  cdUbrades 
da  mariage  n*aara  hypothèque,  pour  Ice  deoiere  on  effets  mobiliers  qu'elle 
Iwlifiera  par  actes  authentiques  avoir  apportés  en  dot,  pour  le  remploi  de  ses 
biens  aliénés  pendant  le  mariage,  et  poar  Tindemnité  des  detlsa  par  elle 
contracfoes  avec  son  mari,  queanr  let  immeubles  qui  appartenaient  à  son 
mari  à  i'epoque  ci-dessus. 

553.  Sera,  à  cet  égard,  asainiilée  k  la  femme  dont  le  mari  était  commcr- 
fant  à  f'époque  de  la  célébration  du  mariage,  la  femme  qui  aura  épousé  un 
Us  de  négociant,  n'ayant,  k  cette  cpoqne,  ancnn  dtat  on  profemion  ddter* 
minée,  et  qui  deviendrait  Ini-mémc  négociant. 

553.  Sera  exceptée  dea  dispoeitiona  des  artidee  ft49  et  551,  et  jouira  de 
tous  les  droits  hypothécaires  accordés  aux  femmes  par  le  Code  civil,  la  femme 
dont  le  mari  avait,  à  i'epoque  de  la  cc!c'bra:ii)n  du  mariage,  une  profession 
de'rernunce  autre  que  celle  de  négociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  à  ia  femme  dont  ie  maii  ferait  ie  commerce  dans  l'année  qui 
suivrait  la  célébration  du  mariage. 

554.  Toua  lea  meuMes  menblanif ,  effets  mobilière,  dtamanta,  taUeaux , 
vaisselle  d*er  et  d'argent,  et  entrée  ebjetf ,  tant  à  l^naage  dn  mari  qu'à  eehd  de 
la  feamie,  aous  quelque  rëginse  qu*ait  été  fermd  le  contrat  de  mariage,  aèrent 
acquis  aux  cre'anciers  ,  san.*  que  ia  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  habits  et  linge  k  son  usage,  qui  lui  seront  accordés  d'après  les  disposi- 
tions de  rarîicie  529. 

Toutefois  ia  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  justifier,  par  état  légalement  dreiéé,  annexé  aux  actes,  ou  par 
beaa  et  loyaux  inventaires,  lui  avoir  été  donnés  par  contrat  de  nmriage,  en 
lai  être  advenus  par  succession  seulement. 

555.  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recelé'  des  effets  mobiliers 
portes  en  fartieie  préc  èdent,  des  mardiandi<>es  ,  des  cffeLs  de  commerce,  de 
l'argent  comptant,  sera  condamnc'e  k  les  rapporter  k  lu  masse,  et  poursuivie 
en  outre  comme  complice  de  hanqueroute  frauduleuse. 

556.  Pourra  aussi,  suivant  iu  nature  des  cas,  être  poursuivie  comme  corn- 
pKee  de  banqueroute  frandutense,  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  en  son 
iatcrventioii  à  des  aetee  faits  par  le  mari  en  fraude  de  seseréaneiers. 

557.  Les  dispositions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  appli- 
ctbles  aux  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré- 
mate  loi. 
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hypothécaire ,  mats  retourneront  i  h  masse  chirographaire ,  au 

profit  de  laquelle  il  en  sera  fait  distraction. 

555.  A  l'égard  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
coUoiiués  que  partieiiement  dans  la  distribution  du  prix  des 
ianneables,  il  sera  procédé  oommeH  sait  :  leurs  droits  sur  la 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d'après  les 
sommes  dont  iis  resteront  créanciers  après  leur  colfocation 
immobilière  y  et  les  deniers  quils  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion  y  chns  la  distribution  antérieure,  leur  seront 
retenus  sur  le  montant  de  leur  ooliocation  hypothécaire,  et 
reversés  dans  la  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirographaires ,  et  soumis  comme 
teb  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  la 
masse  chirographaire. 

SECTION  IV  (l). 

lUi  Droiu  deê  Fêfmmeê, 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  la  femme  dont  les  apports. 

(i)  Suite  de  i'mêeiem  iexte  : 

SECTION  III. 
Des  Droits  des  Femmes. 

544.  En  cas  de  faillite,  les  droits  et  actions  des  fcmBMt,  Ion  de  b  pnblr- 
cation  de  ia  présente  ioi,  seront  régies  ainsi  qu'il  suit. 

545.  Les  femmes  mariées  sous  ie  régime  dotal,  les  femmes  sépare'es  de 
bieoa,  et  les  feniBCt  eoMiinitf  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  les  tm- 
mmSklm  apportéi  en  couavnmilé,  reprendront  en  nntnre  iddin  iBuieablcs 
et  ceux  qui  leur  aeront  inircniis  par  «occcinoiiit  on  donationf  cntre-TÎfii  ou 
fdur  cause  de  flMrt. 

646.  Eilcs  reprendront  pareillement  les  immeubles  arqMÎs  par  elles  et  en 
îeur  nom,  des  deniers  provenant  desditps  successions  et  donations,  pourvu 
que  ia  dëciaration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  au  contrat  d'acquisi- 
tion, et  que  roriginc  des  deniers  soit  constatée  par  inventaire  ou  par  tout 
nutrc  neto  Mlbaitiq*». 

547.  Sons  quelque  r<fgime  qn*«it  été  fomé  le  eontnt  de  mimge,  bon  le 
cet  prëvn  par  larticïe  pfMdont,  UpréMvptieii  légale  CM  que  leabîcBtaoqiiii 
par  la  femme  dn  failli  ajf^perlieBnent  k  aon  mari ,  sont  pajés  de  ses  déniera, 
et  doÏTent  être  rëunbi  à  la  wam  de  son  actif;  aaof  à  ia  femme  à  foimir  la 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  54  5  et  54  8, 
ne  sera  exercée  par  la  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  bjpotbèqnes  dont  iea 
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en  immeubles  ne  se  trouveraîeni  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  iesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

biens  seront  grèves ,  soit  que  ia  femme  s  y  soit  vuloatairemeut  obligée.  Mit 

qu'elle  y  ait  été'  judiciairement  condamnée. 

S49.  Lt  fe»neiie  poom  exercer,  dut  la ftillhe ,  umemm  aelM  àruMn 
dcttTiatages  portéê  am  contrat  de  maruge;  et  réciproqaeneBt,Ics  crétncîcrt 
ae  pNiront  se  prévaloir ,  dans  aucun  cas,  des  Avantaget  fatti  par  la  femme 
ao  man  d^ps  le  même  contrat* 

5>.)0.  En  ra^  que  \n  femme  ait  pave  (^es  dettes  pour  son  mari,  la  présomp- 
tion légaie  est  (ju'eUe  Ta  fait  des  deniers  tie  son  mari  ;  er  elle  ne  pourra,  en 

conséquence,  exercer  aucune  action  dans  ia  faillite,  «anf  la  preuve  contraire, 

cooune  il  est  dit  ii  l'article  &47. 

551.  La  femme  dont  le  mari  étmt  commerçant  à  Tépoque  de  fa  cdUbratiiNi 
dn  mariage  n*aara  hypothèque,  pour  Ica  deaieri  ou  effeli  mobitien  qu'elle 
fuilifiera  par  actes  authentiques  avoiri^portcs  en  dot,  pour  le  rem]doi  de  sa 
biens  aliénés  pendant  le  mariage,  et  pour  l'indemnité  des  dettes  par  elte 
contractées  avec  .«on  mari,  qucaor  les  immeubles  qui  appartenaient  à  Mi 
mari  à  l  epocjue  ci-dessus. 

552.  Sera,  à  cet  égard,  assimilée  à  la  femme  dont  le  man  était  commer- 
çant à  i 'époque  de  la  célébration  du  mariage,  la  femme  qui  aura  épousé  un 
fibde  négociant,  n'ayant,  à  cette  époque,  aucun  état  on  profession  déter- 
minée, et  qui  deviendrait  Ini-méme  négociant. 

553.  Sera  exceptée  dea  diipoeitionsdea  articiee  549  et  55 1 ,  et  jouira  de 
tous  les  droits  hypothécaires  accordés  aux  femmes  par  le  Code  civil ,  ia  femme 
dont  le  mari  avait,  h  IN'poqiie  de  la  eélébraiiun  du  mariage,  une  profession 
déterminée  autre  qno  «  rlle  de  négociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  appJicafiie  à  ia  femme  dont  le  muî  i  ferait  le  commerce  danii  l'année  qui 
•mvrait  la  célébration  du  rotriage. 

554.  Tone  les  meubles  meublante,  effets  mobiliers,  diamanta,  tableauv , 
vaisselle  d*or  et  dTargent,  et  autrei  obfets,  tant  k  Fnsage  du  mari  qn*à  celui  dê 
ia  Icmme,  aoua  qnelqae  régime  qn*ait  été  formé  le  contrat  de  mariage,  aeront 
acquis  aux  créanciers  ,  sanj  que  ia  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
Us  fiufiits  et  linge  k  son  usage,  qui  lui  seront  accordés  d'après  les  disposi- 
lions  de  i'article  55  9. 

Toutefois  la  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  justifier,  par  état  légalement  drcifé,  annexé  aux  aetci,  ou  par 
bons  et  loyaux  inventaires,  fni  avoir  été  donnés  par  contrat  de  mariage,  on 
Iniétre  advenoa  par  succession  seulement. 

555.  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recélé  des  effets  mobîfîera 
portés  en  Tartfole  pn-et-dent,  des  njarrî»iindi«e'* ,  dc-î  eflret.«  de  commerce,  de 
Targpnt  comptant,  sera  cottdamnée  si  les  rapporter  à  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  comme  complice  de  banqueroute  frauduleuse. 

556.  Pourra  aussi,  suivant  ia  nature  de^  Cits,  être  poursuivie  comme  com* 
pfice  de  banqueroute  frauduleuse,  la  femme  qui  aura  prêté  aon  nom  on  son 
iatenrention  à  dea  aetea  faits  par  le  mari  en  fraude  de  tee  créanciers. 

557.  Les  diapositions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  appli- 
cables aux  droits  et  actions  des  femmea  acqiûi  avant  ia  publication  de  la  pré* 
sente  ioi. 
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hypothécaire ,  mais  retourneront  à  la  masse  chirographairc,  au 
profit  de  laqueiie  il  en  sera  fait  distraction. 

5ÔÔ.  A  f ^rd  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
coDoqués  que  partieHement  dans  ia  distribution  du  prix  des 
immeubles ,  il  sera  procédé  comme  il  suit  :  leurs  droits  sur  la 
masse  chirographairc  seront  définitivement  réglés  d'après  les 
sommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  colfocation 
immobilière,  et  les  deniers  quils  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion,  dans  ia  distribution  antérieure,  leur  seront 
retenus  sm*  le  montant  de  leur  coUocation  hypothécaire,  et 
reversés  dans  fa  masse  chirographaire. 

556,  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
tels  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  la 
masse  chirographaire. 

SECTION  IV  (l). 

Dei  DroitM  deê  Femmês. 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  la  femme  dont  les  apports. 

(l)  Suiie  de  l'atteten  texte  : 

SECTION  III. 

Drs  Droits  des  Femmes. 

544.  En  cas  de  faillite  «  les  droits  et  actions  des  fcmmct.  Ion  de  U  publi- 
cation de  îa  présente  loi,  seront  r^-gU-s  ainsi  qu'il  suit. 

545.  Le*  femme*  marie'es  sous  le  n-ginic  dotal,  les  femmes  se'parées  de 
biens,  et  les  femmes  communes  en  biens  qni  n'auraient  point  mis  les  tm- 
neubles  apportés  en  coMmmiuivté,  reprendront  en  natvre  leidtif  ûnaievUei 
et  ceux  qui  leur  feront  eonreane  pv  incceiuoiit  on  donadont  entre-vift  on 
po«r  eenee  de  Mort. 

S46t  Elles  reprendront  pireillement  les  immeables  acquis  par  elles  et  en 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desdites  sucressions  et  donations,  pourvu 
f|ue  la  de'claralion  d'emploi  soit  expressément  slipulce  au  contrat  d'acquisi- 
tion, et  que  l  onainr  des  deniers  »oit  co&statëe  par  inventaire  ou  par  tout 
entre  acte  autlientique. 

547.  Sont  quelque  régime  qu'ait  élé  formé  le  eontretdenariage,  bon  le 
cae  prévu  parFertide  précédent,  le  priMUiptleii  l^gele  eetqne  letbiens  acquie 
«er  U  fooMnedu  failli  appartiennent  k  son  mari,  aont  payés  de  ses  déniera» 
et  doirent  être  réunie  à  Ja  maaie  de  son  actif;  eanf  à  la  femme  à  fournir  lu 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  nsultant  de»  dispositions  des  articles  54  5  et  546, 
ne  sera  exercée  par  U  femme  qu'à  c barge  des  dettes  et  hypothèques  dont  \t% 
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en  immeubles  ne  se  trouveraient  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  iesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

bieii>  seront  grpvr*: ,  soit  que  la  femme  s'y  soit  volouuiremeut  obligée,  «oit 
qu'elle  y  ait  été  judicmireinent  condamnée. 

549.  lift  fenaieiic  poonrn  exereert  dtna  b  ftfllite ,  cvoum  mUmi  k  raiioa 
dci  mntages  portés  m  contrat  de  marisge;  et  rëciproqa«neBt,Icf  créiaelm 
ne  ponrroBt  se  pre'valoir ,  dans  aacim  cas,  des  avantages  faita  par  U  femme 
aa  mari       le  m^me  contrat. 

àôO.  Ett  ra^  que  V.i  femme  ait  payé  de»  dettes  pour  son  mari,  la  présomp- 
tion ïc'gaie  est  qu'elle  l'a  fait  des  deniers  de  son  mari;  et  elle  ne  pourra,  en 
conséquence,  exercer  aucune  action  dans  ia  faillite,  sanf  la  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  k  l'article  647. 

La  femme  dont  le  mari  ëtait  commerçant  k  Tépoqne  de  fa  cdUbnttos 
dn  mariage  n*aara  hypothèque ,  ponr  les  deniers  on  effets  mobiliers  qu'elle 
fustiâera  par  actes  authentiques  avoir  apportés  en  dot,  pour  le  remploi  de  scb 
hient  aliénés  pendant  le  mariage,  et  pour  l'indemnité  des  dettes  par  elle 
contractées  avec  son  m  an,  quesnr  les  immeubles  qui  appartenaient  à  §tm 
mari  à  l'époque  ci-dessus. 

353.  Sera,  à  cet  égard,  assimilée  à  la  femme  dont  le  mari  était  commer- 
çant à  l'époque  de  la  célébration  du  mariage,  la  femme  qui  aura  épousé  un 
îbde  négociant,  n'ayant,  k  cette  époque,  aucun  dtat  ou  profession  déter- 
minée, et  qui  deviendrait  Ini^néme  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispositions  des  artides  549  et  551,  et  jouira  de 
tous  les  droits  hypothécaires  accordés  aux  femmes  par  le  Code  civil,  la  femme 
dont  le  mari  avait,  à  l'epoqne  de  la  célébration  du  mariage,  une  profession 
déterminée  autre  que  celle  de  négociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  k  ia  femme  dont  le  mari  ferait  le  commerce  dans  Tannée  qui 
suivrait  la  célébration  dn  mariage. 

554.  Tous  les  meubles  meublants,  effets  mobiliers,  diamants,  tableaux, 
vaisselle  d'or  et  d'argent ,  et  autres  obiets ,  tant  à  l'iisage  du  mari  qu'à  celui  de 
ia  fimune»  sous  quelque  régime  qu'ait  été  formé  le  contrat  de  mariage,  seront 
acquis  aux  cre'anciers  ,  sanj  que  ia  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  habits  et  linge  k  son  usage,  qui  lui  seront  accordés  d*après  les  disposi- 
tions de  l'article  529. 

Toatcfuis  la  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diaiuants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  justifier,  par  état  légalement  dressé,  annexé  aux  actes,  ou  par 
bons  et  loynvut  inventaires,  lui  avoir  été  donnés  par  contrat  de  mariage,  ou 
hn  être  nÂvenns  par  succession  seulement. 

555*  La  femme  qui  aurait  détonné,  diverti  ou  recélé  des  effets  mobiliers 
portés  en  rurtiflc  précédent,  âen  ninrcliandi«es  ,  drs  rffets  de  commerce,  de 
l'argent  comptant,  sera  condamnée  k  les  rapporter  k  la  masse,  etpounuivie 
en  outre  roinme  complice  de  banqueroute  frauduleuse. 

656.  Pourra  aus&i,  suivant  la  nature  des  ctis^  être  poursuivie  comme  com* 
plice  de  banqueroute  frauduleuse,  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  on  son 
latcrveotiofi  h  des  actes  faits  par  le  mari  en  fraude  de  seseréaneiers. 

557.  Les  dispositions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  appli- 
cables aux  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  ia  publication  de  la  pré« 
sratc  IpU 
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hypothécaire ,  mais  retourneront  i  la  masse  chirographaire,  au 
profit  de  laqueiie  il  en  sera  fait  distraction. 

5ô5.  A  ïéfiud  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
eolloqués  que  partieHement  dans  la  distribution  du  prix  des 
tmuieQbles ,  il  sera  procédé  comme  H  suit  :  leurs  droits  sor  b 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d'après  les 
sommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  collocation 
immobilière,  et  les  deniers  (]u'i!s  auront  touchés  au  delà  de 
oette  proportion,  dans  la  distribution  antérieure,  Jeur  seront 
retenus  sur  le  montant  de  leur  collocation  hypothécaire^  et 
reversés  dans  la  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
leb  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  la 
masse  chirographabe. 

SECTION  IV  (!)• 
Dm  Droiti  dêê  Femmes, 

ÔÔ7.  En  cas  de  faillite  du  mari,  h  femme  dont  les  apports, 
(f  )  Suite  dt  l'ancien  texle  : 

SECTION  III. 
Des  Droits  des  Femmes. 

544.  En  cas  de  faillite ,  !<-s  droits  et  actions  des  femiBes,  Ion  de  U  pabli- 
catîon  de  ia  présente  loi,  seront  régîe's  ainsi  qu'il  suit. 

545.  Les  femmes  mariëes  sous  ie  ii  girne  dotai,  les  femmes  se'paréos  de 
biens,  et  les  femmes  communes  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  les  im- 
meubles apportés  ai  eommviwiitë,  reprendront  en  nature  leedîls  inuacnUen 
et  ceux  qui  leur  aeront  surreans  par  sncceasions  on  donations  entre-TÎfs  on 
fvm  canaa  de  nart. 

SéSt  Elles  reprendroat  pareillement  les  immeubles  acquis  par  elles  et  en 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations ,  pourvu 
que  la  déclaration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  au  contrat  d'acquisi- 
tion ,  et  que  l'origine  des  deniers  soit  coastatée  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

547.  Sous  quelque  régime  qu'ait  ëttf  formé  le  contrat  de  mariage,  hors  le 
caapffévmparrartide  précèdent,  la  préMimplion  légale  oatqne  leabiensacqnia 
par  la  famma  dn  failli  appartiennent  à  son  mari ,  sont  payés  de  ses  déniera» 
«t  doivent  être  rénnb  à  ia  marna  do  son  actif;  aanf  à  ia  femme  à  fournir  la 
prenTC  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  545  et  546, 
ne  sera  exercée  par  U  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  hypothèques  dont  lea 
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en  immeubles  ne  se  trouveraient  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  lesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

bien seront  greve^i ,  soi(  ([ui*  la  ffinme  s'y  soit  voloaUireineDt  obligée,  aoic 
(|u'cUe  y  ait  ete  jadiciaitenient  condaroncc. 

549.  La  femme  ne  pourra  exercer,  dans  la  faillite  ,  aucnoe  action  it  raison 
éctftTtitages  portéi  Ml  contrat  de  mariage;  et  réciproquement, les  créandciv 
ne  pourront  §e  prévaloir,  dans  ancnn  caa,  dea  avantagea  faita  par  la  femme 
aaaMtn  diyis  le  même  contrat. 

550.  £ii  cas  que  ia  femme  ait  paye  des  dettes  pour  son  mari,  inprdiomp» 
lion  ie'gaie  est  qu'elle  l'a  fait  des  di  iiiers  de  son  mari;  et  elle  ne  pourra,  en 
conséquence,  exercer  aueunc  action  dans  la  faillite,  sauf  la  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  à  rariicle  â47. 

^51.  La  femme  dont  le  mari  étah  commerçant  k  l'époque  de  la  céleliration 
dn  mariage  n*anra  hypothèque,  ponr  lea  deniers  on  effets  mobiliers  qu'elle 
fnslHwra  par  actes  anthentUfocs  avoir  apportés  en  dot,  ponr  le  remploi  de  ses 
biens  aliénés  pendant  le  mariage,  et  ponr  Tindemnité  dea  dettes  par  elb 
contractées  avec  son  mari,  qneanr  les  immenbies  qni  appartenaient  à  Êom 
mari  à  rc'poque  ci-dessiis. 

55Î.  Sera,  ii  cet  égard,  assimilc'e  à  fa  femme  dont  le  mari  était  eommer- 
Çaot  à  i'époque  de  la  célébration  du  mariage,  ia  femme  qui  aura  épousé  un 
fils  de  négociant,  n'ayant,  à  cette  époque,  ancnn  état  on  profession  déter- 
mmée,  et  qni  deviendrait  Ininnéme  négociant. 

553.  Sera  exceptée  dea  dispositions  des  artidee  S4t  et  S5i ,  et  jouira  de 
tous  les droita  hypothécaires  accordésanx  femmes  par  le  Code  civil,  la  femme 
dont  le  mari  avait,  à  l'époque  de  la  ee'Ie'bratîon  du  mariage,  une  profession 
déterminée  autre  que  celle  de  négociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  à  la  femme  dont  le  mari  ferait  le  commerce  dans  l'année  qni 
suivrait  la  célébration  du  mariage. 

554.  Tons  lea  meubles  mcnblants,  effets  mobiliers,  diamanta,  tableaux, 
vaisselle  d*or  et  d'argent,  et  autres  objets,  tant  h  Fusage  dn  mari  qn*h  celui  de 
la  lemme ,  «ous  quelque  régime  qu'ait  été  formé  le  contrat  de  mariage,  aèrent 
acquis  aux  créanciers ,  sans  que  la  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  habits  et  linge  k  son  usage,  qui  lui  seront  accordés  d'après  les  disposî- 
lions  de  l'article  529. 

Toutefois  la  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  justifier,  par  état  légalement  dressé,  annexé  aux  actes,  ou  par 
bons  et  loyaux  inventaires,  lui  avonr  été  donnés  par  contrat  de  mariage ,  on 
lui  être  adrenus  par  succession  seulement. 

555.  La  femme  qui  aurait  détoumé,  diverti  ou  recélé  des  effets  mobiliers 
portés  en  Tartscle  précédent,  des  marchand i ses ,  des  effets  de  commerce,  de 
Targent  comptant,  sera  condamnée  k  les  rapporter  k  la  masse ,  et  poursuivie 
en  outre  comme  complice  de  Iianqueroute  frauduleuse. 

656.  Pourra  aussi,  suivant  la  nature  des  ca;*,  être  poursuivie  comme  com- 
pUce  de  banqueroute  frauduleuse,  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  on  son 
iatcrrentioii  à  dea  aetee  faits  par  le  mari  en  fkûude  de  ses  créanciers. 

557.  Lee  dmpoiitions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  pont  appli- 
ctbfes  aux  droita  et  actiotia  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré- 
sente loi. 
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hypothécaire ,  mais  retourneront  i  h  masse  chîrographaire,  au 
profit  de  laquelle  il  en  sera  fait  distraction. 

555.  A  l'^jard  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
colloques  que  partidiement  dans  la  distribution  du  prix  des 
immeobles ,  il  sera  procédé  comme  il  soit  :  leurs  droits  sur  la 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d'après  les 
lonuoes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  collocation 
immobilière»  et  les  deniers  quiis  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion  y  dans  la  distribution  antérieure»  leur  seront 
retenus  sur  le  montant  de  leur  collocation  hypothécaire,  et 
reversés  dans  la  masse  chirographaire, 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
•eront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
tels  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  la 
masse  chirographaire. 

SECTION  IV  (l). 
Deê  Droiu  des  Femmêê, 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  la  femme  dont  les  apports, 
(f  )  Suite  de  l'ancien  texte  . 

SECTION  m. 
Des  Droits  des  Femmes, 

544.  En  cas  de  faillite,  les  droits  et  actions  des  fcminfis.  Ion  de  U  publi- 
cation de  la  présente  loi,  seront  reglos  ainsi  qu'il  suit. 

545.  Les  femmes  mariées  sous  le  rrgimc  dotal,  les  femmes  sëpare'cs  de 
biens,  et  les  femmes  communes  en  biens  qui  n  auraient  point  mû  les  im- 
meubles apportés  CBCommumnié,  repreadroat  en  natnre  leedilf  immenUcs 
et  ceux  qui  leur  feront  fonremu  per  enceetsioiii  on  donalioBs  eoIre-Tifr  on 
pour  ctMe  de  laort. 

S4e;  EMes  reprendront  pareîHement  les  immeubles  acqnis  par  elles  et  en 
]enr  nom,  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations ,  pourvu 
que  la  déclaration  d'emploi  soit  exprcsse'mcnt  stipulée  au  contrat  d'acquisi- 
tion ,  et  que  l'origine  des  deniers  soit  constatée  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

•  6^.  Sons  qneimie  régime  qu'oit  évi  formé  le  eontrot  demarii^,  hors  le 
«Mprérn  povfsrtide  préoédent,  In  présomption  légale  «stqne  lesbtens  acquis 
par  la  fbmmo  du  failli  appartiennent  à  son  mari ,  sont  payes  de  ses  deniers, 
et  doivent  être  réunis  à  la  masse  de  son  actif;  sauf  à  ta  femme  à  fournir  la 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  5  45  et  546, 
ne  sera  exercée  par  ia  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  hypothèques  dont  ie^ 
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en  immeubles  ne  se  trouveraient  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  lesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

biens  lieront  grerés ,  soit  que  la  feinine  s'y  soit  volontairemeot  obligée,  aoît 
quelle  y  ait  été  judiciairement  condamnée. 

549.  La  femme  ne  poura  exercer,  dans  la  ftillîte ,  «ucune  action  k  raison 
dcstTttttoges  portés  ra  contrat  de  mariage  ;  et  réciproquement, let  créincten 
ne  pourront  se  préTtloîr ,  dans  anenn  cas,  des  avantages  faits  psr  U  femme 
ao  mari  d;^  le  même  contrat. 

530.  En  cas  que  la  femme  ait  payé  de^  dettes  pour  son  mari,  ia présomp- 
tion légale  est  qu'elle  l'a  fait  des  d(  iiiors  de  foii  mari;  et  elle  ne  pourra,  en 
conséquence,  exercer  aucune  action  dans  la  faillite,  sauf  la  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  à  l'article  547. 

Ml.  La  femme  dont  le  mari  était  commerçant  k  f  époque  de  la  célébration 
dn  mariage  n*ann  hypothèque,  pour  les  deniers  on  effets  mobiliers  qn*elle 
fnstifiera  par  actes  authentiques  avoir  apportés  en  dot,  pour  le  remploi  de  ses 
biens  aliénés  pendant  le  mariage,  et  pour  findemnité  des  dettes  par  elle 
contractées  avec  son  marî,  que  SOT  les  immenbles  qni  appartenaient  à  anm 

mari  à  i'epoque  ci-dessus. 

ôôi.  Sera,  à  cet  égard,  assimilée  ii  la  femme  dont  le  mari  était  commer- 
çant à  l'époque  de  la  célébration  du  mariage,  la  femme  qui  aura  épousé  un 
fibde  négociant,  n'ayant,  à  cette  époque,  ancnn  état  on  profession  déter- 
minée, et  qni  deviendrait  Ini-méme  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispositions  des  articles  649  et  55 1,  et  jonîradê 
tons  les  droits  hypothécaires  accordésaux  femmes  par  le  Code  civil,  la  femme 
dont  le  mari  avait,  à  l'époque  de  la  célébration  du  mariage,  une  profession 

^  déterminée  autre  que  celle  de  négociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  à  la  femme  dont  le  ma/i  ferait  ie  commerce  dans  Tannée  qui 
suivrait  fa  célébration  du  mariage. 

554.  Tons  les  meubles  meubfanu,  effets  mobiliers,  dmmants,  tabfeanx, 
vaisMQc  d'or  et  d'argent,  et  antres  objets ,  tant  b  rnsage  dn  mari  ipÂ  cehii  de 
la  feoune ,  sous  queli|oe  régime  qu'ait  été  formé  le  contrat  de  manage,  seront 
acquis  aux  créanciers ,  sans  que  ia  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  habits  et  linge  k  son  usage,  qui  loi  seront  accoffdà  d'après  les  disposi- 
tions de  l'article  52  9. 

Toutefois  ia  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  yaisselle 
qu'elle  pourra  justifier,  par  état  légalement  dressé,  annexé  aux  actes,  ou  par 
bons  et  loyaux  inventaires,  lui  avonr  été  donnés  par  contrat  de  mariage ,  on 
fai  être  advenus  par  succession  senlement. 

555.  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recéfé  des  effets  mobifiers 
portés  en  farlule  précédent,  des  marchandises,  des  effets  de  commerce,  de 
1  argent  comptant,  sera  condamnée  a  les  rapporter  k  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  comme  complice  de  banqueroute  frauduleuse. 

Ô56.  Pourra  aussi,  suivant  lu  nature  des  cas,  être  poursuivie  comme  com- 
plice de  banqueroute  frauduleuse,  ta  femme  qui  aura  prêté  son  nom  on  son 
fntervention  h  des  actes  faits  par  le  mari  en  frande  de  ses  créanciers. 

55t.  Les  dispositioBs  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  applt- 
csbfes  a  nx  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré- 
KBteiol. 
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hypothécaire ,  mais  retouraeront  à  la  masse  diirographaire,  au 
profit  de  laquelle  il  en  sera  fait  distraction. 

555.  A  i'^;ard  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
colloqués  que  partieDemenl  dans  b  distribution  du  prix  des 
immeubles ,  il  sera  procédé  comme  H  suit  :  leurs  droits  sur  fa 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d'après  les 
•ommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  co!focation 
immobilière,  et  les  deniers  quils  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion,  dans  la  distribution  antérieure^  leur  seront 
retenus  sur  le  montant  de  leur  coliocation  hypothécaire^  et 
reversés  dans  îa  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
tds  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  la 
masse  chirographaire. 

SECTION  IV  (l). 

D0$  Droits  d€$  Femm9$, 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  la  femme  dont  les  apports. 

(t)  Smie  de  l'ancien  texte  : 

SECTION  m. 
Des  Droits  des  Femmes. 

514.  En  cas  de  fEn'flite .  les  droits  et  actions  des  fcmmct»  Ion  de  U  pabli* 
cation  de  la  présente  ioi,  seront  règles  ainsi  qu'il  suit. 

545.  Les  femmes  mariées  sons  le  rt-gime  dotal,  les  femmes  sëpare'os  de 
biens,  et  les  femmes  communes  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  les  im- 
meubles apporté!  «n  coHunuMiité,  repreodroat  en  nature  Icediti  immenblca 
et  ceux  qui  leur  eeront  «iinreBiie  par  mcceMieiu  ea  donations  eQtre-Ti&  on 
foim  «aaee  de  »ort. 

•  S4ei  Elfos  repreadroBt  pareillement  les  immeubles  aeqnis  par  elles  et  en 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desdites  suceessions  et  donations,  pourvu 
inie  la  déclaration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  au  contrat  d'acquisi- 
tton,  et  que  l'origine  des  deniers  »oit  constatée  par  inventaire  ou  par  tout 
antre  acte  authentique. 

547.  Sous  quelque  régime  qu'ait  ëtdfomë  le  contrat  de  mariage  «  bon  le 
coa  prévn  par  rartide  précédent ,  la  préaomption  légale  cet  que  les  biens  acqnii 
wr  la  hma»  du  failli  appartiennent  à  son  mari ,  sont  pajéi  de  ses  dcnien, 
t  doivent  être  réunie  à  la  «awe  de  son  actif;  aanf  à  la  femme  àfownirla 
preuve  du  contraire, 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  545  cl  546, 
ne  aéra  exercée  par  la  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  hypothèque*  dont  lea 
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en  immeubles  ne  se  trouveraienl  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  iesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

Mens  seruiit  grèves  ,  soit  que  la  femme  s'y  soit  volontairement  obligée ,  soit 
(^u'cUe  y  ait  été  )adiciaireuient  condamne'c. 

549.  Lft  femme  ne  pourra  exercer,  dus  la  fiinhe ,  aucune  action  à  raison 
desavtatages  portés  a«  contrat  de  mariage;  et  rëcipruc)uement,Icacréuicicvs 
ne  poonront  se  preValoir ,  dsns  aucun  cas,  des  avantages  fatti  par  la  femme 
sa  mm  d^pÊ  le  même  contrat. 

550.  En  cas  que  la  femme  ait  paye  des  dettes  pour  son  mari,  laprësomp- 
ùon  icgaie  est  (]u'elle  l'a  fuit  des  deniers  de  son  mari;  ef  elle  ne  pourra,  eu 
coQscqueuce,  exerecr  aucune  action  dans  la  faillite,  sauf  la  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  à  l'article  &47. 

551.  La  femme  dont  le  mari  était  commerçant  k  Tépoque  de  la  cëleliration 
du  mariage  n*aura  hypothèque,  pour  les  deniers  on  effets  mobiliers  qu'elle 
|uslificra  par  actes  authentiques  avoir  apportas  en  dot,  pour  le  remploi  de  ses 
biens  aliénés  pendant  le  mariage,  et  pour  l'indemnité  dee  dettes  par  elle 
contract(^e9  avec  son  mari,  que  sur  les  immeubles  qui  appartenaient  à  aoB 
mari  à  i'f'poque  ci-dessus. 

553.  Sera,  ii  cet  égard,  assimilée  à  la  femme  dont  le  mari  était  commer- 
çant à  l'e'poqne  de  la  célébration  du  moriage,  la  femme  qui  aura  épousé  uu 
fils  de  négociant,  n'ajant,  à  cette  époque,  aucun  état  on  profession  déter- 
minée, et  qui  deviendrait  Ini-méme  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispositions  des  artidea  549  et  55i,  et  joaira  de 
tous  les  droits  hypothécaires  accordés  aux  femmes  par  le  Code  civil,  la  femme 
dont  le  mari  avait,  à  l'époque  de  la  célébration  du  mariage,  une  profession 
déterniinée  autre  que  celle  de  négociant  :  né.inmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  à  la  femme  dont  le  ma«u  ferait  le  commerce  dans  l'année  qui 
suvraît  la  célébration  du  msriagc. 

554.  Tons  les  meubles  meublants,  effets  mobiliers,  diamants >  tableaux, 
vaisselle  d*or  et  dTargeot,  et  antres  ob|ets,  tant  k  l'usage  du  mari  qu'à  eehii  de 
la  icmme,  sous  quelque  régime  qu'ait  été  fermé  le  contrat  de  mariage,  seront 
acquit  aux  créanciers  ,  s^ns  que  la  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  habits  et  linge  k  son  usage,  qui  lui  seront  accordés  d'après  les  disposi- 
lions  de  l'article  52  9. 

Toutefois  la  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  justiBer,  par  état  légalement  dressé,  annexé  aux  actes,  ou  par 
bons  et  loyaux  inventaires,  Ini  avoir  été  donnés  par  contrat  de  mariage,  on 
lai  lire  advenus  par  succession  seulement. 

555.  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recèle  des  effets  mobiliers 
portés  en  r;irtû'îe  pre'cédent,  des  marchandises,  des  effets  de  commerce,  de 
l'argent  comptant,  sera  oiuhunnée  il  les  rapporter  à  la  masse,  et  poursuivie 
fn  outre  comme  complice  de  hanqxieroutc  frauduleuse. 

556.  Pourra  aussi,  suivant  lu  nature  des  ca5,  être  poursuivie  comme  corn- 
plice  de  banqneronte  frauduleuse,  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  on  son 
latcrvention  n  dca  aeiee  faits  par  le  mari  en  fîîuide  de  ses  eréaneiers. 

557.  Les  dispositions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  appli- 
eibles  aux  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré- 
•cate  loi. 
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hypothécaire ,  mais  retourneront  &  h  masse  chirographaire,  m 
profit  de  laquelle  il  en  sera  (iût  distraction. 

555.  A  i'^;ard  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
coUoi|Viës  ^e  pardeUemeiit  dans  la  distribution  du  prix  des 
irameobies,  il  sera  procédé  oonimeU  suit  :  leurs  droits  surk 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d'après  les 
sommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  collocation 
immobilière  y  et  les  deniers  quils  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion»  dans  ia  distribution  antérieure,  Jeur  seront 
retenus  sur  le  montant  de  leur  collocation  hypothécaire,  et 
reversés  dans  fa  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
teb  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  la 
masse  chirographaire. 

SECTION  IV  (l). 

Des  Droits  d€$  Femmes. 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  la  femme  dont  les  apports. 

(t)  Suùe  de  i' ancien  texte: 

SECTION  III. 
Des  Droits  des  Femmes. 

544.  Eo  cas  de  faiflîtc ,  les  droits  et  actions  des  rcmiBei,  Ion  de  U  pablf« 
cation  de  la  prdscnle  loi,  seront  règles  ainsi  qu'il  suit. 

545.  Les  femmes  mariées  sous  le  régime  dotal,  les  femmes  sëpare'es  de 
biens,  et  les  femmea  communes  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  les  im- 
«Mnblcs  apportés  en  conMUMiUë,  repreodroat  cb  nature  letdits  inuncnblei 
et  ceux  qui  lovr  seront  snnrenns  par  snceessioBS  on  donations  eatre-viis  on 
|Mrar  cause  de  vwrt. 

54e;  Elles  reprendront  pareillement  Tes  immeubles  acquis  par  elfes  et  en 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desdites  succesaions  et  donations ,  pourvu 
que  ia  déclaration  d'emploi  soit  e.xpressëment  stipulée  au  contrat  d'acqnisi* 
tion ,  et  que  l'origine  des  deniers  soit  constatée  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

547.  8ovi  quelque  régime  qu'ait  didfomé  le  contrat  de  nariage,  bon  le 
eaaprévn  parrartide  précédent,  la  préssniptien  légale  est qne  ietbiens acquis 
yar  la  feame  du  failli  appartiennent  à  son  mari ,  sont  payés  de  ses  deniers, 
et  doivent  être  réunis  à  la  masse  de  son  actif;  sanf  à  la  femme  à  fournir  la 
yreuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  545  et  54  6, 
ne  sera  exercée  par  la  femme  qu'à  cbarge  des  dettes  et  hypothèques  dont  le« 
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en  immeubles  ne  se  trouveraient  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  iesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

biens  seront  ^rcvrs ,  soit  que  la  femme  s  y  soit  volontairement  obligée,  ioit 
<|u  elle  y  ait  été  judiciairement  condamnée. 

649.  La  fSnnnieBe  pourra  exercer,  dans  la  faiflite ,  aucune  action  à  raison 
des nvantages  portite  a«  contrat  de  mariage;  et  réciproqafliBeaC,Ief  créuicicvs 
ne  pourront  se  prévaloir ,  dans  ancnn  cat,  dea  avantages  faiti  par  U  femme 
an  mari  d^  le  mt^me  contrat. 

ôôO.  En  ca^  que  ta  femme  aît  payé  des  drttc<!  ])our  son  mari,  la  présomp- 
tion le'gaie  est  qu'elle  l'a  fuit  des  deniers  de  son  nuu  i  ;  et  elle  ne  pourra,  en 
conse'quence,  exercer  aucune  action  dans  ia  faillite,  sauf  la  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  k  l'article  54  7. 

551.  La  femme  dont  le  mari  était  commerçant  k  Tépoque  de  (a  célébration 
dn  mariage  n*anra  hypothèque,  pour  les  dénie»  on  efleia  mobitiers  qu'elle 
justifiera  par  actes  authentiques  avoir apporte's  en  dot,  pour  le  remploi  de  sci 
biens  aliéné  pendant  le  mariage,  et  pour  findemnité  dea  detlea  par  elle 
contractées  avec  son  mari,  qneaorlea  immeubles  qui  appartenaient  à  §am 
mari  k  l'époque  ci-dessus. 

552.  Sera,  à  cet  égard,  assimilée  k  la  femme  dont  le  «lari  etaii  commer- 
çant à  l'époque  de  la  célébration  du  mariage,  ia  femme  qui  aura  épousé  un 
fibde  négociant,  n'ayant,  k  cette  époque,  ancnn  état  on  profession  déter- 
minée, et  qui  deviendrait  Ini-méme  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  diepositions  des  artideaS49  et  5ài ,  et  jouira  de 
tous  les  droits  hypothécaires  accordé.^  aux  femmes  par  le  Code  civil,  la  femme 
dont  le  mari  avait,  à  IVpoqnc  de  la  célébration  du  mariage,  une  professîoQ 
déterniinée  autre  que  celle  de  néf^ociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  à  la  femme  dont  le  mari  ferait  le  commerce  dans  l'année  qui 
enivrait  la  célébration  du  mariage. 

554.  Tona  lea  menblea  meublanli,  effets  mobiliers,  diamants,  tableaux, 
vaisselle  d'or  et  d!argent,  et  autrea  obfeta,  tant  k  IHisage  dn  mari  qn*k  celni  ét 
la  fcauM ,  sons  qnelqne  régime  qti'ait  été  fermé  le  contrat  de  manage,  aèrent 
acquis  aux  créanciers  ,  sans  que  la  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  habiu  et  linge  k  son  usage,  qui  lui  seront  accordés  d après  les  disposi- 
tions de  l'arîicle  5  2  9. 

Toutefois  la  femme  pourra  reprendre  les  bijou.\,  diamants  et  vaisselle 
qn'clle  ponrra  justifier,  par  état  légalement  dressé,  annexé  aux  actes,  ou  par 
bons  et  loyaux  inventaires,  hû  avoir  été  donnés  par  contrat  de  mariage,  on 
Ini  être  advenus  par  sncoesaion  seulement. 

555.  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recélé  des  effets  mebifiers 
portés  en  rartielc  précédent,  des  niarchandi««'s ,  (l<'.s  effets  de  commerce,  de 
Tarp^ent  comptant,  sera  condamnée  ii  les  rapporter  k  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  comme  complice  de  banqueroute  frauduleuse. 

556.  Pourra  aussi,  suivant  lu  nature  des  ca:»,  être  poursuivie  comme  corn* 
pliee  de  baoqnerente  frauduleuse,  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  ou  son 
intervention  à  des  aofea  faits  par  le  mari  en  fraude  de  ses  créanciers. 

557.  Les  dispositions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  appli- 
cables aux  droits  et  actions  des  femmes  acqnia  avant  la  publication  de  la  pré* 
sente  loi. 
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hypothécaire,  mais  retourneront  à  fa  masse  chirographaire,  au 
profit  de  laquelle  ii  en  sera  fait  distraction. 

ôô5.  A  f ^rd  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
oollocfuës  que  partieDement  dans  la  distribution  du  prix  des 
immeubles ,  il  sera  procédé  comme  il  soit  :  leurs  droitt  sur  la 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d*après  les 
•ommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  coffocation 
ioimobiliére ,  et  les  deniers  qu  ils  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion  9  dans  la  distribution  antérieure,  leur  seront 
retenus  sur  le  montant  de  leur  coliocation  hypothécaire,  et 
reversés  dans  la  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  ciiirographaires»  et  soumis  comme 
teb  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  la 
masse  chirographaire. 

SECTION  IV  (l). 
Dei  DroUê  deê  Femmes. 

557.  £n  cas  de  failhtedu  mari,  la  femme  dont  les  apports. 


(l)  Suite  de  i'ancien  teste  : 

SECTION  III. 

Des  Droits  âu  Fstmmes* 

544.  En  cas  de  faillite,  lei  droiti et  actions  des  fcniMt,  Ion  de  U  pnbli- 
eation  de  la  pressente  loi,  seront  replr's  ainsi  qu'il  suit. 

r>lr>.  Les  femmes  mariées  sous  ie  régime  dotnï,  les  femmes  se'pare'os  de 
biens,  elles  femmes  communes  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  les  im- 
meubles apportés  en  communauté,  reprendront  en  nature  leiditt  nutcmbloi 
et  ceux  qui  leur  feront  tunTcnuf  par  aiicceaaîona  ou  donations  entre-vifa  on 
povr  oanae  de  uMit. 

*  646i  Elfes  reprendront  |Myr«!Uenient  lea  ûnmenbles  acquis  par  elles  et  en 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations  ,  pourra 
nne  la  déclaration  d*emploi  soit  expressément  stipulée  nu  contrat  d'acquisi- 
tion, et  que  l'origine  des  deniers  soit  constatée  par  inventaire  ou  par  tont 
autre  acte  authentique. 

547.  Sous  quelque  régime  qn'ait  étdfomdle  eontratdenariage,  hors  le 
cas  prévu  parfarticle  précédent,  lapréaomplion  légale  cet  que  leabienaaeqnb 
nar  U  fonune  dn  failli  appartiennent  k  fon  mari ,  sont  payés  de  ses  deniers , 
^doirent  être  rënnia  à  la  «eue  de  son  actif;  aanf  à  la  femme  à  fournir  in 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  545  et  546, 
M  sera  exercée  par  ia  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  hypothèques  dont  iea 
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en  immeubles  ne  se  trouveraient  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  lesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

1)îen<  seront  ^revr's  ,  soit  (|u<>  la  fcinine  s'y  iioit  voloiilairemeDt  obligée,  «oit 
qu'ciie  y  ait  cte  {udiciaircuicut  condamnée. 

549.  Lb  faniBe  ne  ponm  «lerecr,  duu  1»  foiilite ,  aucune  action  à  raison 
dcsavaatages  portés  a«  contimt  de  mariage;  el  rëciproqaemeBt,Icf  créiBÔen 
ne  poo iront  se  preTtloir ,  dans  ancun  cas,  des  avantages  faits  par  la  feninie 
an  mari  diyis  le  néme  contrat. 

550.  Eu  casque  In  femme  aît  payi*  des  dettes  ])our  son  mari,  laprësomp- 
lîon  Ic'gaie  est  qu'elle  l'a  fait  des  dtniers  de  son  mari;  et  elle  ne  pourra,  en 
conse'qucnce,  exercer  aucune  action  dans  la  faillite,  sanf  ia  preuve  contraire, 
comme  il  est  du  ii  l'article  547. 

d61.  La  lenoie  dont  le  mari  était  commerçant  k  f  époque  de  la  cdIdbratioB 
du  mariage  Bi*aiura  hypothèque,  pour  les  dente»  ou  effets  mohiticrs  qu'elle 
{«■liftera  par  actes  authentiques  avoir  apportes  en  dot,  pour  le  remploi  de  ses 
biens  aliénés  pendant  le  mariage,  et  pour  l'indemnité  dee  dettes  par  alla 
contractées  avec  son  mari,  que  sur  les  immeubles  qui  appartenaient  à  mm 
mari  à  l'époque  ci-dessus. 

553.  Sera,  à  cet  e'gard,  assimilée  ii  fa  femme  dont  !e  mari  était  commer* 
Çant  à  Tepoque  de  la  célébration  du  mariage,  la  femme  qui  aura  épousé  un 
fils  de  négociant,  n'ayant,  à  cette  époque,  ancnn  état  on  profession  détcr» 
minée,  et  qni  deviendrait  Ini^aéme  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispositions  des  artidei  549  et  55 1 ,  et  jouira  de 
tous  les  droits  hypothécaires  accordés  aux  femmes  par  le  Code  civil ,  la  femnui 
dont  le  m.iri  avait,  à  l'e'poqne  de  la  relébration  du  mariage,  une  profession 
déferniirue  autre  q\ie  celle  de  iH'fîociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  à  ia  femme  dont  ie  utaii  ferait  le  commerce  dans  l'année  qui 
suivrait  la  célébration  du  mariage. 

554.  Tous  les  meubles  meublants,  effets  mobiliers,  tliamants,  tableaux, 
vaisselle  d*or  et  d'argent,  et  antres  objets,  tant  à  rnsage  dn  mari  qn*b  celui  de 
b  femme ,  sous  quelque  régime  qu'ait  été  formé  le  contrat  de  minage,  seront 
acquis  aux  créanciers  ,  sanj  que  la  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  haliits  et  linge  à  son  ussgc,  qui  lui  seront  accordés  d'après  les  disposi- 
lions  de  l'article  52  9. 

Toutefois  la  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  justifier,  par  état  légalement  dressé,  annexé  aux  actes,  ou  par 
bons  et  loyanx  inventaires,  Ini  avoir  été  donnés  par  contrat  de  auiriage,  on 
hû  être  advenus  par  snccesMon  senlement. 

.^M5.  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recelé  des  effets  mobifiers 
portes  en  Farticle  précédent,  dc>  uiarrhandises ,  di-s  enfi'ts  do  commerce,  de 
l'argent  comptant,  sera  condamnée  a  les  rapporter  a  ia  masse,  et  poursuivie 
en  otiln*  (oinrae  complice  de  banqueroute  frauduleuse. 

556,  Pourra  aussi,  suivant  ia  nature  des  cas,  être  poursuivie  comme  com< 
plice  de  banqueroute  frauduleuse,  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  ou  son 
intervention  à  des  actes  faits  par  le  mari  en  muide  de  ses  créanciers. 

557.  Les  dispositions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  appli- 
cables aux  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  ia  publication  de  la  pré- 
aenteloi» 
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hypothécaire ,  mais  retourneront  à  la  masse  chiragraphaire ,  au 
profit  de  ïaqueiie  il  en  sera  fait  tiistraction. 

555.  A  l'égard  des  créanaers  hypothécaires  qui  ne  seront 
ooiiofttét  qae  partieDement  dans  la  distribution  du  pm  des 
hmiieobles,  il  sera  procédé  oonime  H  sait  :  leurs  droits  sur  b 
masse  chirographafre  seront  définitivement  réglés  diaprés  les 
sommes  dont  lis  resteront  créanciers  après  leur  coilocation 
immobilière,  et  ies  deniers  quils  auront  touchés  au  delà  de 
celte  proportion 9  dans  la  distribution  antérieure,  leur  seront 
retenus  sur  le  montant  de  leur  coilocation  hypothécaire,  et 
reversés  dans  fa  masse  chirographaîre. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
teb  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  b 
masse  chirographaîre. 

SECTION  IV  (l). 

Deê  DroitM  Jêê  Fêwm€$, 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  îa  femme  dont  les  apports. 

(i)  Suite  de  l'ancien  texte  : 

SECTION  III. 
Des  Droits  des  Ftmmes. 

544.  En  cas  de  faillite,  les  droits  et  actions  des  fcnUMt,  Ion  de  la  pnblf- 
cation  de  la  présente  loi,  seront  règles  ain».i  qu'il  suit. 

545.  Le»  femmes  mariées  sous  le  rt'gime  dotal,  les  femmes  séparées  de 
bienSf  et  les  femmes  communes  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  ies  im- 
«mbltt  ■ppoiiëi  «I  coBOimMnuë ,  reprendront  «n  natvre  ledKu  lanmbfes 
et  cens  qni  f enr  feront  tnrvcnn»  pw  fuccemone  on  donationt  entre-TÎfii  ott 
pour  cause  de  sort. 

640.  Elles  reprendront  pareillement  les  innnenbles  acquis  par  elles  et  eu 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations  ,  ponnm 
que  la  déclaration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  au  contrat  d'.icquist- 
tiot),  et  que  l'origine  des  deniers  soit  constatée  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

flou  quelque  régime  qu'oit  éttf  formé  le  contrat  de  mariage,  hofi  le 
caa  prtfm  par  l'artide  précédent ,  la  préMmption  légale  cet  qne  Icebient aeqide 
par  la  femme  du  failli  appartiennent  à  fon  mari ,  sont  payés  de  ses  denterg, 
et  doirent  être  réunis  à  la  marne  de  ion  actif;  aanf  à  ia  femme  à  fovmir  la 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispo^sitions  des  articles  545  et  5  46, 
ne  sera  eiercëe  par  la  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  hypothèques  dont  \t% 
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en  immeubles  ne  se  trouveraient  jpas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  iesdits  immeubles  ci  ceux  qui  lui  seront 

Y)î<rn.«i  seront  grcvt's ,  soit  ([uc  (a  femme  sV  soit  volontairement  obligée»  MiC 
{qu'elle  y  ait  été  jadiciaiiement  condamnée. 

549.  La  femme  ne  pourra  exercer,  dans  la  faillite ,  nioaiie  action  ii  raison 
des aTantages  portés  a«  contrat  de  mariage;  et  iëc(proqa«iiieiit,Iea  crëuieiera 
ne  poofTODt  te  prévdoir ,  dans  aacnn  cas,  des  aTantages  faits  par  la  femme 
an  mari  d.'yit  le  même  contrat. 

5j0.  Eu  cas  que  la  femme  ait  payé  des  dettes  pour  son  mari,  laprësomp- 
tion  légale  est  qu'elfe  Ta  fait  des  deniers  de  son  mari;  et  elîe  ne  pourra,  en 
conséquence,  cvercer  aucune  action  dans  ia  faillite,  sanf  la  preuve  contraire, 
coomie  il  est  dit  à  l'article  54  7. 

H5U  La  femmo  dont  Te  mari  était  commerçant  k  l'époque  de  la  célébration 
dn  mariage  n*anra  hypotbèqae,  pour  les  deniers  on  effets  mobiliers  qn*elle 
instifiera  par  actes  authentiques  avoir  apportés  en  dot ,  pour  le  remploi  de  ses 
biens  aliénés  pendant  le  maiiige,  et  ponr  f  indemnité  des  dettes  par  elle 
contractées  avec  »on  mari,  que  ourles  immeubles  qui  appartenaient  à  son 
mari  à  l'époque  ci-dessus. 

552.  Sera,  à  cet  égard,  assimilée  ù  la  femme  dont  le  mari  était  commer- 
çant à  l'époque  delà  célébration  du  mariage,  la  femme  qui  aura  épousé  un 
fils  de  négociant,  n'ayant,  à  cette  époque,  ancun  état  ou  profession  déter- 
minée, et  qnl  deriendrait  lui-même  négociant. 

553.  Sera  excepte'c  des  dispositions  des  artides  649  et  651 ,  et  jonira  de 
tous  les  droits  hypothécaires  accordés  aux  femmes  par  le  Code  ciril,  la  femme 
dont  le  marî  avait,  à  l'époque  de  îa  célébration  du  mariage,  une  prof(  «isjoQ 
déterminée  antre  que  celle  de  néjifociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  à  la  femme  dont  le  mari  ferait  le  commerce  dans  i'aonëe  qui 
suivrait  la  célébration  du  mariage. 

554.  Toue  les  menUes  meublants,  effets  mobiliers,  diamants,  tableaux, 
vaisselle  d*or  et  d'argent,  et  autree  objets,  tant  à  fiisage  du  mari  qu'à  celui  de 
le  fitmme ,  sous  q  uelqne  régime  qu'ait  été  formé  le  contiut  de  mariage ,  seront 
acquis  aux  créanciers ,  sans  que  ia  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  hal)it«  et  frnr^p  a  son  usage,  qui  loi  seront  accordés  d'après  les  disposi- 
tions tic  I  arîiclc  52  9. 

Toutefois  la  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  justifier,  par  e'tat  légalement  dresse,  annexé  aux  actes,  ou  par 
Dons  et  loyaux  inventaires,  lut  aroir  été  donnés  par  contrat  de  mariage,  ou 
lui  être  «drenns  par  succession  seulement. 

555.  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recelé  des  effets  mobifiers 
portés  en  Farticfc  précédent,  des  marchandises,  des  effets  de  commerce,  de 
fargent  comptant,  sera  condamnée  k  les  rapporter  a  la  masse,  ctpoursuirie 
en  outre  comme  complice  de  banqtieroutc  frauduleuse. 

55G.  Pourra  aussi,  suivant  lu  nature  des  ca:>,  être  poursuivie  comme  coni* 
plice  de  banqueroute  frauduleuse,  la  femme  qui  anru  prêté  son  nom  on  son 
intcnrentioii  à  des  notes  faits  par  le  mari  en  fmnde  de  ses  créanciers. 

557.  Les  «Oiposîtions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  peint  Vfpli' 
cablee  aux  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré- 
sente lof* 
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hypothécaire ,  mais  retourneront  à  la  masse  chirographaire,  au 
profit  de  iaquelie  il  en  sera  fait  distraction. 

555.  A  ï^rd  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
colloquéf  que  partieliement  dans  ia  distribution  du  prix  des 
immeubles ,  il  sera  procédé  comme  il  soit  :  leurs  droits  sor  la 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  diaprés  les 
aommes  dont  iis  resteront  créanciers  après  leur  collocation 
inmobilière ,  et  ies  deniers  quiis  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion»  dans  ia  distribution  antérieure^  leur  seront 
retenus  sur  le  montant  de  leur  collocation  Iiypothécaire^  et 
reversés  dans  la  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
aeront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
tels  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  la 
masse  chirographaire. 

SECTION  IV  (l). 
Des  DraiiÊ  des  Femmes, 

5ô7.£n  cas  de  faillite  du  mari,  îa  femme  dont  ies  apports. 


(<)  Smie  de  i' ancien  texte  : 

SECTION  m. 
Des  Droits  des  Femmes. 

544.  Ed  cas  de  faillite,  les  droits  Pt  actions  des  fcmaMt,  Ion  de  U  publi- 
cation de  ia  présente  loi,  seront  reVle's  ainsi  qu'il  suit. 

545.  Les  femmes  niari«'es  sous  le  rrginie  dotal,  les  femmes  se'parëos  de 
biens,  et  ies  femmes  communes  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  les  im- 
meubles apportes  en  comnmantë,  reprendrost  en  nttiire  fetdtti  îmmenUcs 
et  ceux  qui  leur  aeront  sareeem  p«r  mcccMioiui  on  donadoof  entre-vili  on 
pouf  Mwn  de  nort» 

•    S4e.  Eilea  reprendront  pareillement  lea  innnenbies  acquis  par  elles  et  en 

leur  nom,  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations ,  pourra 
que  la  déclaration  d'emploi  soit  exprosst'menl  stipulée  au  contrat  d'acquisi- 
tion ,  et  que  l'origine  des  deniers  soit  constatée  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

à47 .  Sous  quelque  régime  qa*alt  été  formé  le  contrat  de  mariage ,  bon  le 
caf  prérn  parrarttde  précédent,  lapréiomption  légale  citqne  letbiensacqnii 
par  ia  femme  dn  failli  appartiennent  à  ion  mari ,  sont  payés  de  ses  deniers , 
et  doivent  être  réonbà  la  marne  de  aen  actif;  aanf  à  ia  femme  à  fonnûr  la 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  5  45  et  54  6, 
ne  aéra  exercée  par  ia  femme  qu'i^  charge  dea  dettes  et  hypothèques  dont  ies 
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en  immeubles  ne  se  trouveraient  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  iesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 


hicns  Heruiit  grcvt's ,  soit  ()tti>  la  femme  s'y  soit  volontairement  obligée»  aoiC 
((UcUc  y  aie  e'ie  judiciairemont  condanincc. 

â49.  La  femme  ne  pourra  exercer,  dans  la  faillite  ,  aucune  action  k  raison 
des  aTantagea  portéi  am  cootrat  de  mariage  -,  et  r^proqaen«&t,lci  créuictcr* 
ne  ponrroBt  ae  prévaloir ,  dana  anem  caa,  dea  avantagea  faita  par  la  fennie 
aa  mari       le  même  co ocrât. 

550.  Eii  cas  que  fa  femme  ait  payé  des  dettes  pour  son  mari,  iapréMap» 
f/'rn  légale  est  qu'elle  l'a  fait  des  deniers  de  son  mari;  et  eilc  ne  pourra,  ea 
cunséquence,  exercer  niicunc  action  dans  ia  faillite»  saof  la  preuve  contraire» 
comme  il  est  dit  à  larticie  â4  7. 

dSl.  La  femme  dont  le  mari  était  commerçant  k  Tépoque  de  la  célébration 
du  mariage  a*anra  hypoibêque,  pour  lea  déniera  on  efleta  mobiliers  qnVIIo 
fnadfieni  par  actea  antbenti<|nes  avoir  apportés  en  dot,  pour  le  remploi  de  »ea 
btena  aliénés  pendant  le  mariage,  et  pour  Tindemnité  dea  dettes  par  «Ile 
contractées  avec  son  mari,  queaur  lea  immeubles  qui  appartenaient  à  MB 
mari  k  l'époque  ci-dessus. 

552.  Sera,  à  cet  égard,  assimilée  à  la  femme  dont  le  mari  était  rommer- 
çaot  à  l'époque  de  la  célébration  du  mariage,  la  femme  qui  aura  épouse  uu 
fibde  négociant,  n*ajant,  à  cette  époque,  aucun  état  ou  profession  déter- 
minée, et  qui  deviendrait  lui-même  négociant. 

553.  Sera  exceptée  dea  diapoaitiona  dea  articles  S4f  et  661 ,  et  fouira  de 
tous  lea  droits  hypotbécairea  accordéii  aux  femmes  par  le  Code  civil,  b  femme 
dont  le  mari  avait,  à  l'époqne  de  la  celébraiiim  du  managc,  une  profession 
de'ferniinée  antre  que  celle  de  ne«;^ociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  appiicafile  à  ia  femme  dont  le  maiù  ferait  le  commerce  dans  l'année  qui 
suivrait  la  célébration  du  mariage. 

554.  Tom  lea  meuUea  meubianif,  effets  mobiliers,  diamanta,  tableaux , 
vaisselle  d'or  et  d'argent,  et  autres  objeta ,  tant  à  Tusage  du  mari  qu*k  celui  de 
la  fÎBSBaM,  aous  quelque  régime  qu*ait  été  formé  le  contrat  de  mariage,  aeront 
aequu  aux  créanciers ,  sans  que  ia  femme  puiaae  en  recevoir  autre  chose  que 
les  hahhn  et  finr^r  à  son  usage,  qui  lui  aeront  aoeofdéi  d*après  les  disposi- 
tions de  l'article  5  5  0. 

Toutefois  la.  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  justifier,  par  ctat  légalement  dressé,  annexé  aux  actes,  ou  par 
bons  et  loyaux  Inventaim,  lui  avoir  été  donnés  par  contrat  de  mariage,  ou 
fan  être  advenue  par  succesaiou  seulement. 

^5$.  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recèle  des  effeta  mobifiem 
por^en  rarticle  précédent,  des  marchandises,  des  effets  de  commerce,  de 
Fargent  comptant,  sera  condunnu'c  h  les  rapporter  à  la  masae,  et  poursuivie 
en  outre  couime  complice  de  banqueroute  frauduleuse. 

556.  Pourra  aussi,  suivant  lu  nature  des  cas ,  être  poursuivie  comme  coui' 
ptice  de  banqueroute  frauduleuse,  la  femme  qoi  aura  prêté  son  nom  ou  son 
ktcrventloii  à  dea  actea  faits  par  le  mari  en  fiunde  de  ses  créanciers. 
^tMt,  ht»  diapositiona  portées  en  la  présente  sectbn  ne  seront  point  appli- 
cables aux  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  prd- 
Mnte  loi. 
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hypothécaire ,  mais  retourneront  à  la  masse  chirographaire ,  aa 
profit  de  laquelle  il  en  sera  fait  distraction. 

555.  A  i'^rd  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
colloques  que  pardeHement  dans  la  distribution  du  pm  des 
imnieables ,  il  sera  procédé  commeH  sait  :  leurs  droiu  sur  la 
masse  chirographaire  seront  définithrcment  réglés  d*après  les 
aomines  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  coHocation 
immobilière,  et  les  deniers  quiis  auront  touches  au  delà  de 
cette  proportion,  dans  ia  distribution  antérieure,  leur  seront 
retenus  sm*  le  montant  de  leur  coUocatioD  hypothécaire,  et 
reversés  dans  la  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirographaires ,  et  soumis  comme 
teb  wt  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  la 
masse  chirographaire. 

SECTION  IV  (l). 
Des  Drûitê  Jes  Fewmuê, 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  la  femme  dont  les  apports, 
(t)  Suite  de  l'ancien  texte  : 

SECTION  III. 
Des  Droits  des  Femmes. 

544.  Ea  cas  de  faillite,  les  droits  et  action!*  des  femoMt,  Ion  de  U  pnblf- 
ettion  de  la  présente  loi,  senmt  règles  ainsi  qu'il  suit. 

545.  Les  femmes  maritfes  sous  le  régime  dotal,  les  femmes  séparées  de 
biens,  et  les  femmes  communes  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  les  îm- 
neubies  apportés  en  coamvnaiité,  reprendront  en  nature  leedHf  înmenMci 
et  ecnx  qui  lenr  eeront  snnrenns  par  snccesslont  en  donations  entre-^îb  on 
ftm  eneee  dm  nort. 

'  S4ei  Elles  reprendront  pareillement  les  immeubles  acquis  par  elTes  et  en 
Itnr  nom,  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations,  pourvu 
que  la  déclaration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  au  contrat  d'acquisi- 
tion, et  que  l'origine  des  deniers  soit  constatée  par  inveniaire  uu  par  tout 
autre  acte  authentique. 

647.  Sons  quelque  régime  qu'ait  ëltf  fermé  le  eontrat  de  mariage,  hors  le 
nae  pi^^n  par  rartide  précédent,  la  préMmplion  légale  est  que  iesbiens  acquis 
mr  la  fMnnm  du  failli  appartiennent  à  son  mari ,  sont  payée  de  ses  denteni, 
«t  doivent  être  réunis  à  la  maase  de  son  actif;  sauf  à  la  femme  à  fournir  la 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  54  5  et  546, 
ne  sera  exercée  par  ia  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  bypoUièques  dont  les 
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en  immeubles  ne  se  trouveraient  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  iesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

lMen.<«  seront  grcvt's ,  soit  qitc  la  fcmnie  s'y  soit  Tolontairement  obligée,  Boit 
^^cUc  y  ait  eu-  juiliciuirement  condamnée. 

548l  Li  femme  ne  pourr»  exercer,  dans  U  faillite ,  aucune  action  à  riîwn 
iwiinfigea  portés  a«  contrat  de  mariage  ;  et  réciproqnemeat,Iea  créuidera 
ne  pemunt  se  prtfyaloir ,  dans  ancnn  ch,  des  avanCagea  faita  per  la  femme 
aa  mari  dyiale  même  contrat. 

SjO.  En  cas  qtic  la  Ouimc  ait  paye  des  dettes  ])oxir  son  mari,  lapnfsomp» 
ti'tn  l«'Vaio  f  st  (ju  rllc  l'a  fuit  des  doiiît  is  de  son  mai  i  ;  et  clic  ne  pourra,  en 
runscqucDce,  evorc  t  r  aucune  action  dans  la  faillite,  isauf  la  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  à  lariicle  54  7. 

|i>,f;— me  dont  le  mari  était  commerçant  k  Tépoque  de  la  célébration 
dn  malrlig'e  B*aaira  hypothèque,  pour  les  denien  on  efiete  mobiliers  qu'elle 
fnaâiera  par  actes  authentiques  avoir  apportes  en  dot,  pour  le  remploi  de  ses 
biens  aliènes  pendant  le  mariage,  et  pow  l'indemnité  dci  dettes  par  elle 
contractcVs  avec  ^nn  mari,  queanr  les  immeubles  qni  appartenaient  à  aoB 
mari  à  l'cpoqur  ci-dcs5us. 

ô3i.  Sera,  k  cet  égard,  assimilée  à  la  femme  dont  le  mari  était  commer- 
çant à  Tepoque  de  la  célébration  du  mariage,  la  femme  qui  aura  épouse  un 
fis  de  nëgociintt  n'ajant,  à  cette  époque,  ancnn  état  on  profession  délei^ 
minéev  «t^qni  deviendrait  Itu-méme  négociant. 

5.^3.  Sera  exceptée  des  dispofitlona des  artides  SA»  et  551,  et  jooirada 
tous  les  droits  hypothécaires  accordés  aux  femmes  par  le  Code  civil,  lafemma 
dont  le  mari  avait,  à  !'«  poqnc  de  la  célébration  du  mariage,  une  profession 
déferniinée  auti  «-  rpir  <  elle  de  néf^ociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  ii  la  lenimc  dont  le  mari  ferait  le  commerce  dans  l'année  qui 
suivrait  la  célébration  du  mariage. 

554.  To«i  lee  menbles  meublants,  effets  mobiliers,  diamants,  tableaux, 
vaisselle  d'oret  dTsrgent,  et  antres  objets,  tant  à  Fniige  dn  mari  mCk  celui  dê 
la  fenune ,  sous  quelqne  régime  qu'ait  été  formé  le  contrat  de  mafMge,  seront 
acqai5  an\  rrénnciers ,  sans  que  ia  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  haitits  et  iin^^e  îi  son  usage,  qui  lui  seront  accordà  d'après  les  dispost- 
lions  de  l'article  52  9. 

Toutefois  la  femme  pourra  reprendi'e  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  justiGer,  par  état  légalement  dressé,  annexé  aux  actes,  ou  par 
béni  et  loyaux  inveiAnîres,  lui  avoir  été  donnés  par  contrat  de  mariage,  on 
faf-dtra  afllfrenus  par  succession  seulement. 

555.  lil femme  qui  aurait  détonraé,  diverti  ou  recèle  des  effets  mobifîers 
portés  en  rarliclc  précédent,  des  marchandises,  des  effets  de  commerce,  de 
Tarpent  compta  Jit,  sera  condamnée  ii  les  rapporter  k  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  crtinme  complice  de  banqueroute  frauduleuse. 

556.  Pourra  au&âi,  suivant  lu  nature  des  ca.s,  être  poursuivie  comme  com. 
plice  de  bMiqnCTon<#  ihmdnleuse,  la  femme  qui  anm  prêté  son  nom  on  son 
■MriMMMMPitaMMMt  faits  par  le  mari  en  frmnde  de  ses  eréanders. 

557.  Les  dispositions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  tf  pli* 
cables  anx  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré- 
sente loi. 
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hypothécaire ,  maïs  retourneront  h  It  masse  chirographaire,  au 
profit  de  laquelle  il  en  sera  fait  distraction. 

Ô55.  A  l'égard  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
ooUoqoés  partieDement  dans  là  distribution  du  prix  des 
nmBeables ,  il  sert  procédé  comme  H  suit  :  leurs  droits  sur  la 
masse  chirographaire  seront  dénnitivement  réglés  d'après  les 
sommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  collocation 
immobilière,  et  les  deniers  quils  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportioDy  dans  la  distribution  antérieure^  leur  seront 
retenus  sur  le  montant  de  leur  collocation  hypothécaire,  et 
reversés  dans  fa  masse  chirographaire. 

556.  Les  crranciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
•eront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
tels  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  la 
masse  chirographaire. 

SECTION  IV  (l). 
Dê9  DrmU  é€$  Femmê», 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  îa  femme  dont  les  apports, 
(i  )  Suùe  de  i  ancien  texte  . 

SECTION  III. 
Des  Droits  des  Femmes. 

^tÂ  \.  En  cas  de  fuillitc .  1rs  droit»  et  actions  des  fcnuMf ,  Ion  de  !•  pnblf* 
cation  de  ia  présente  loi,  srront  rrplr's  ainsi  qu'il  suit. 

545.  Les  femmes  mariées  sous  le  r«'^inie  dotal,  les  femmes  se'pareVs  de 
biens,  et  les  femmes  conununes  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  les  im- 
«Mabltt  apporléi  en  cownwwatë,  reprendroot  ea  natm  fetdiff  înmeiiblei 
et  ceux  qui  leur  feront  •anrenw  pw  faccettiont  on  donalioBf  eatre-Ti&  m 
pour  canse  dt  «Mit. 

•  S46i  Elles  reprendront  pareillement  let  îamenbles  acquis  par  ellea  «i  en 
leur  nom,  des  deniers  provenant  dfsditps  sncressrons  et  donations ,  poumi 
qtie  la  déclaration  d'emploi  soit  exprrsâcmenc  stipulée  au  contrat  d'acquisi- 
tion ,  et  que  l'origine  des  deniers  soit  coBstatèe  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

§47.  flinwqnelque  régime  qu'ait  ëCdfomëfe  contrat  de  mariage,  bot*  lo 
«•prévnpvroftiàopréeédeat,  lopréMnption  légale  oit qnefleebienaacqmi 
yor  U  lÎMnno  du  failli  appartiennent  à  aon  mari ,  sont  payés  de  ses  deniers, 
€t  doivent  être  réunis  à  lo  maan  do  aon  actif;  aanf  à  io  fenme  à  fournir  In 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  n-snltant  des  dispositions  des  articles  545  et  B4C, 
ne  sera  ezer«ée  par  la  femme  qu'à  charge  de*  dcttea  et  hypothèqaei  dont  lc« 
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en  immeubles  ne  se  trouveraient  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  iesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

biens  seront  grèves ,  soit  que  la  femme  sV  soit  volontairement  obligée,  «oit 
quelle  y  ait  e'té  judiciairement  condamnée. 

549.  La  femme ae  poom  exercer,  dans  !a  faillite ,  aucune  action  à  raiaon 
désavantagea  portéa  au  contrat  de  mariage  ;  et  r^GiproqaemeBt,lce  créanciers 
ne  peoiTont  se  prëvdoir ,  dans  aucun  cas,  des  avantages  faiti  par  la  femme 
aa  tnari  d.yis  le  même  contrat. 

550.  Eu  casque  la  femme  ait  pave  des  dette*;  ])oiir  son  mari,  laprésonp- 
lion  le'pjaie  est  qu'elle  l'a  fait  des  deniers  de  son  mari  ;  et  elle  ne  pourra,  en 
consequeDce,  exercer  aueune  action  dans  ia  faillite,  sauf  ia preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  à  l'article  â47. 

551.  La  femme  dont  le  mari  dtait  commerçant  k  rdpoqne  de  fa  cëUbratiou 
du  mariage  n*aura  hypothèque,  pour  les  deniers  ou  effets  mobitiers  qu*elle 
fustiiera  par  actes  authentiques  avoir  apportes  en  dot,  pour  le  remploi  de  ses 
biens  aliénés  pendant  le  mariagey  et  pour  l'indemnité  dce  dettes  per  elle 
contractées  avec  son  mari,  que  SUT  les  immeubles  qui  appartenaient  à  soB 
mari  à  IVpoque  ci-dessus. 

552.  Sera,  à  cet  égard,  assimilée  à  la  femme  dont  le  mari  était  comnicr- 
çanC  à  fe'poque  de  la  célébration  du  mariage,  ia  femme  qui  aura  épousé  uu 
âlsde  négociant,  n'ayant,  à  cette  époque,  aucun  état  ou  profession  d^r> 
mmde,  et  qui  deviendrait  lui-même  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispositions  des  artides  649  et  5&i,  et  jouira  de 
tous  les  droits  hypothécaires  accordes  aux  femmes  par  le  Code  civil,  la  femme 
dont  ïc  mari  avait,  à  l'épocme  de  la  célébration  du  mariage,  une  profension 
déterminée  autre  que  celle  de  nép;ociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  ii  la  fcmiue  dont  le  mari  ferait  le  commerce  daas  l'année  qui 
ioivrait  fa  célébration  du  mariage. 

554.  Tous  les  meubles  meublants,  eflfets  mobiliers,  diamants,  tableaux, 
vaisselle  d'or  et  d'argent,  et  autres  objets,  tant  à  rasage  du  mûri  qu*k  ceM  de 
ia  Imune,  sous  quelque  régime  qu'ait  été  formé  le  coatiut  dem«Mge,  seront 
acquis  aux  créanciers ,  sans  que  ia  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  babils  et  linge  k  son  usage,  qui  lui  seront  accordcb  d'après  les  dispost- 
lions  de  l'article  52  9. 

Toutefois  la  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  justifier,  par  état  légalement  dressé,  annexé  aux  actes,  ou  par 
bons  et  loyaux  inventaires,  lui  avoir  été  donnés  par  contrat  de  umnage,  on 
lui  être  advenus  par  succession  seulement. 

)555.  Le  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recèle  des  effets  mobiCers 
portes  en  r;iri:rîc  pre'<  édrTit,  des  marcîiandioo^ ,  des  effet.*;  de  commerce,  de 
l'argent  comptant,  sera  coiuhiinnée  k  les  rapporter  à  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  comme  complice  de  banqueroute  frauduleuse. 

ô56.  I^ourra  aussi,  suivant  lu  nature  des  cas,  être  poursuivie  comme  corn- 
pkee  de  banqueroute  frauduleuse,  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  ou  son 
intervention  à  des  aeree  faits  par  le  mari  en  fraude  de  ses  eréaneiers. 

557.  Les  dispositions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  appli* 
cables  aux  droits  et  actions  des  femmes  aequis  tvant  ia  publication  de  la  pré- 
sente loi. 
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hypothécaire ,  mais  retourneront  à  h  masse  chirographaire,  au 
profit  de  laquelle  il  en  sera  fait  distraction. 

555.  A  i^;ard  des  créaDciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
ooUoipiiéf  que  partieDement  dans  la  distribution  du  prix  des 
inmeables ,  il  sera  procédé  comme  3  suit  :  leurs  droits  sur  It 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d'après  les 
sommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  colfocation 
immobilière  y  et  les  deniers  quils  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion  y  dans  la  distribution  antérieure^  leur  seront 
retenus  sur  le  montant  de  leur  coUocation  hypothécaire^  et 
reversés  dans  la  masse  chirographaire. 

556.  Les  crrancicrs  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
leb  aux  e0ets  du  concordat  et  de  toutes  ies  opérations  de  la 
nasse  chirographaire. 

SECTION  IV  (l). 
Des  DroitM  tlet  Femmêê, 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  îa  femme  dont  les  apports. 

(l)  Suite  de  i' ancien  texte  : 

SECTION  ni. 
Des  Droits  des  Femmes. 

5  i4.  En  cas  de  faillite  ,  les  (!roit.«i  et  nction^t  des  femiMtt  lon  de  fa  pabif* 
Cftdon  de  la  présente  ioi,  seront  règles  ainsi  qu'il  suit. 

545.  Les  fcmmM  mariées  sous  le  n-ginie  dotnl,  les  femmes  séparées  de 
biens,  et  ies  femmes  communes  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  ies  im- 
«mblet  «pportéi  cft  coamvnuuë,  reprendroot  en  nitnre  letdin  nnaenblei 
et  ceux  qui  leur  aeroat  aonrcme  par  faccettiona  on  donadont  entre-Tift  on 
pour  cause  de  VMft. 

'  646(  Elles  reprendront  pareîITement  lea  iauBCvbles  acquis  par  ellef  et  en 
leur  nom.  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations  ,  pourvu 
que  la  déclaration  d'emploi  soit  expresse'nienl  stipulée  au  contrat  d'acquisi- 
tion ,  et  que  l'origine  des  deniers  soit  constatée  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

S4fy«  SonB4|«eique  re^me  qu'ait  dtdfmidfe  contrat  de  mariage,  hort  le 
Mprévu  par  rartide  précédent,  la  préteaiplieB  légale  eitqne  leabientaequii 
per  U  fiinuBe  du  failli  appertiennent  à  fon  mari ,  sont  payés  de  set  deniers, 
et  doivent  être  réunis  à  Je  aune  de  aan  actif;  aaaf  à  la  femme  à  fovmir  la 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  5  45  et  5  4  6, 
M  tera  exercée  par  U  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  b)pothèques  dont  iea 
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en  immeubles  ne  se  trouveraieni  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  iesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  fieront 

bictio  «eruiit  grèves ,  soit  qtie  la  femme  s'y  soit  voiontairement  obligée,  ioît 
(|ueUe  y  ait  été  jadiciaircment  condamnée. 

548.  La  femme  ne  pourra  exercer,  dans  la  faillite ,  aucuDe  action  à  raiaon 
dcsaTantages  porté»  «m  contrat  de  mariage  ;  et  r^iproqaemeBt,Ies  créuMien 
ne  pourront  ae  prévaloir,  dans  ancm»  cas,  des  avantages  faits  par  la  femme 
aa  mari  dtyis  le  même  contrat. 

âôO.  En  ras  que  la  femme  ait  paye  des  dettes  pour  «on  mari,  la  présomp- 
tion légale  est  qu'elle  l'a  fait  des  deniers  de  son  mari  ;  et  elle  ne  pourra,  en 
conséquence,  exercer  aucune  action  dans  la  faillite,  saaf  la  preuve  contraire, 
comme  il  e&t  dit  à  l'article  54  7. 

j^l.  La  femme  dont  le  mari  était  commerçant  k  fépoqae  de  la  câëbration 
dn  mariage  n*anra  hypothèque ,  ponr  les  deniers  on  effets  mobiliers  qn*eUo 
fostifiera  par  actes  anthenti«|nes  avoir  apportés  en  dot,  pour  le  remploi  de  ses 
biens  aliénés  pendant  le  mariage,  et  pour  rindenmité  des  dctlss  par  «Ut 
contractées  avec  son  mari,  qnetnries  immeubles  qni  appartenaient  k  son 
mari  à  l'époque  ci-dessus. 

553.  Sera,  à  cet  égard,  assimilée  à  la  femme  dont  le  mari  était  commer- 
çant il  i'époqae  de  la  célébration  du  mariage,  la  femme  qui  aura  épousé  un 
fils  de  négociant,  n*ajant,  à  cette  époque,  ancnn  état  on  profession  déter* 
minée,  et  qoi  deviendrait  Inrméme  négociant. 

533.  Sera  exceptée  des  dispositions  des  articieB  ft49  et  551,  et  jonîrade 
tous  les  droits  hypotiiécaires  accordés  aux  femmes  par  le  Code  civd,  lafemma 
dont  !c  mari  avait,  à  IVpoqne  de  îa  célébration  du  mariage,  une  profession 
déterniinée  autre  que  celie  de  i)é<;ociant  :  néanmoins  cette  cxceplinn  ne  sera 
pas  applicable  à  la  femme  dont  le  luaïï  ferait  le  commerce  dans  Tannée  qui 
suivrait  la  célébration  du  mariage. 

554.  Tons  les  meubles  meublants,  effets  mobiliers,  diamants,  tableaux , 
vaiaselle  d*or  et  d^argent,  et  antres  objets,  tant  à  rnsage  dn  mari  qn*k  eelul  du 
la  femme ,  sous  q  ueil|ne  régime  qu'ait  été  formé  le  contrat  de  mariage,  seront 
acquis  aux  créanciers ,  sans  que  la  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  babils  et  linge  à  son  usage,  qui  lui  seront  accordés  d'après  les  disposi- 
tions de  rar'icle  329. 

Toatefuis  la  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  justifier,  par  état  légalement  dressé,  annexé  aux  actes,  ou  par 
bons  et  lovanx  inventaires,  lui  avonr  été  donnés  par  contrat  de  mariage,  ou 
Ud  dire  advenus  par  succession  seulement. 

55d.  Lafonme  qui  aurait  détoumé,  diverti  ou  recélé  des  effets  mobifîers 
portés  en  Tarticfc  précédent,  des  mnreliandi«e-* ,  des  effets  de  commerce,  de 
l'argent  comptant,  sera  condamnée  a  les  rapportera  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  comme  complice  de  banqueroxiic  frauduleuse. 

556.  Pourra  aussi,  suivant  lu  nature  des  ca.s,  être  poursuivie  comme  com- 
pilée ëe  banqneronte  frauduleuse,  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  on  son 
intervention  à  des  actee  faits  par  le  mari  en  fiîinde  de  ses  eréaneiefa. 

557.  Les  di^|K>sitions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  appli- 
cables aux  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré- 
sente loi 
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hypothécaire ,  mais  retourneront  à  fa  masse  chirographaire,  au 
profit  de  laquelle  îl  en  sera  fait  distraction. 

055.  A  i'^ard  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
ooUofiët  <|ae  partîeHenieiit  dans  ia  distribution  du  prix  des 
immeables,  il  sera  procédé  comme  H  suit  :  leurs  droits  sur  la 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  diaprés  les 
sommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  colfocation 
immobilière  y  et  les  deniers  quils  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion  9  dans  k  distribution  antérieure^  leur  seront 
ivtenus  sur  le  montant  de  ieur  ooiiocatîon  hypothécaire^  et 
reversés  dans  fa  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  v  iennent  point  en  ordre  utile 
seroot  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
teb  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  b 
masse  chirographaire. 

SECTION  IV  (l). 

Deê  Droits  été  Femmêê. 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  fa  femme  dont  les  apports 

(i )  JSmite  fie  {'ancien  texte  : 

SECTION  ni. 
Des  Droits  des  Femmet. 

5  Î4.  En  cas  de  faillite ,  les  droits  et  action!*  des  fenuMfl,  Ion  de  la  pnblf* 
cation  de  la  présente  loi,  seront  règles  ain^i  qu'il  suit. 

545.  Le*  femmes  mariées  sous  le  régime  dotal,  les  femmes  se'pare'«'s  de 
biens,  etlet  femmes  communes  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  les  im- 
WfHi  apportés  tm  conmaiiaiictf ,  reprendront  en  natnre  feadila  nnamblcs 
et  cens  qni  leur  aeroat  aorveans  par  aaccetnona  on  donalioot  enIre-TÎff  on 
ponr  cause  de  nort. 

•  S46;  Elles  reprendront  pareillement  les  immenbies  acquis  par  elles  et  Ctt 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations,  pourra 
que  la  déclaration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  au  contrat  d'acquisi- 
tion ,  et  que  l'origine  des  deniers  soit  constatée  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

•47*  8o«a  <|«elque  rëgime  qu'ait  did  formé  la  contrat  de  nariage,  bon  la 
caapréy  par  rartiàe  prëcédaat ,  la  préiOBiptioii  légale  est  que  leabicnaaoqniB 
parla  Ctmme  du  failli  appartiennent  à  aon  mari ,  sont  payés  de  ses  deniers, 
-€t  doivent  «^tre  reunis  à  la  aano  de  aan  actif;  aanf  à  ia  femme  à  foimùr  la 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  54  5  et  546, 
ne  aera  exercée  par  U  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  bypotbèqnea  dont  lea 


Digitized  by  Google 


B.  n*  788.  (  318  ) 

en  immeubles  ne  se  trouveraient  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  lesdit^  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

biens  seront  grèves ,  soit  que  la  femme  s'y  soit  voioutairement  obligée,  aoic 
ipicUe  y  ait  été  jndiciaircincnt  condamnée. 

549.  ht  femme  ne  pourra  esoreer,  «Uai  ia  fullice ,  micviie  action  k  raiMB 
dmtTaatagcflpartéi  au  contrat  de  mariage;  et  réciproqaemcaC,Iet  créendert 
ne  peormnt  se  prëvaloir ,  dans  ancnn  cae,  des  avantages  faits  par  h  femme 
aa  atri  é^p»  ie  même  cootrat. 

550.  En  cas  que  la  femme  ait  pave  des  dettes  pour  son  mari,  laprëiomp- 
tion  légale  <  sl  qu'elle  l'a  fait  des  dciiicrs  de  son  mari  ;  cf  elle  ne  pourra,  en 
conséquence,  exercer  aucune  action  dans  la  faillite,  saui  la  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  à  l'article  547. 

55t.  La  femme  dont  le  mari  éuit  commerçant  k  rëpoqae  de  ta  cdUbration 
dn mariage  n*anni  hypothèque,  pour  les  deniers  on  effets  mohitiers  qn*elle 
fnsdfiera  par  actes  authentiques  avoirapportes  en  dot,  pour  le  remploi  de  ses 
biens  diénés  pendant  le  mariage ,  et  pour  l'indemnité  dee  dettes  par  «lia 
contractées  avec  son  mari,  que  snr  les  immeables  qni  appartenaient  à  soft 
mari  à  l'cpoque  ci-dessus. 

553.  Sera,  à  cet  égard,  assimilée  à  ia  femme  dont  le  mari  était  commer- 
faot  à  i'e'poque  de  la  cële'bration  du  mariage,  la  femme  qui  aura  épousé  un 
fibde  négociant,  n*ajant,  à  cette  époque,  ancnn  état  on  profeuion  déter- 
mmée,  et  qui  deriendrait  Ini-méme  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispositions  des  artides  549  et  55 1,  et  jouira  da 
tous  les  droits  hypothécaires  accordes  aux  femmes  par  le  Code  civil,  la  femnm 
dont  le  mari  avait,  à  f'epoqtie  de  ia  célébration  du  mnriape,  une  proffssîon 
déterminée  autre  que  celle  de  négociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  k.  la  femme  dont  le  man  ferait  le  commerce  dans  Tannée  qnî 
ialvmît  ia  célébration  dn  mariage. 

554.  Tons  les  menhies  menbfanls,  effets  mobiliers,  diamants,  taUeaax, 
vaisselle  d'or  ct  d*argent,  et  antres  objets,  tant  k  l'usage  du  mari  qtt*k  cehd  éè 
la  CemoM ,  sous  quelque  régime  qu'ait  été  formé  le  contrat  de  manage,  seront 
acquis  aux  crénnriers  ,  sani  que  la  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  habi(.«  et  lii)i;o  îi  son  usage,  qui  lui  seront  accordés  d'après  les  disposi- 
lions  de  l'artit  le  529. 

Toatefois  la  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qnVIIe  ponrrm  justifier,  par  état  légalement  dressé,  annexé  anx  aetes,  ou  par 
hens  et  loyaujc  tnYentsires,  lui  avoir  été  donnés  par  contrat  de  mariage,  on 
im  être  advenus  par  succession  senlmcnt. 

555.  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recelé  des  effets  mobiliers 
portés  en  I';ii  t:<  ic  précédent,  de>  njarrliandi.«es ,  des  effet?  de  commerce,  de 
Fardent  comptant,  sera  condamnée  k  les  rapporter  à  la  masse,  etpouisulvie 
en  outre  comme  complice  de  hanqueroutc  frauduleuse. 

ô56.  Pourra  aussi,  suivant  lu  nature  des  ca^,  être  poursuivie  comme  coui' 
plice  de  banqueroute  fraudnlense,  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  on  son 
laterventioa  n  des  actes  faits  par  le  mari  en  fraude  de  ses  créanciers. 

557.  Lea  dispositions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  appli- 
csUes  aux  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré- 
aeate  lai* 
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hypothécaire .  maw  retourneront  à  la  masse  chirographaire,  au 
profit  de  iaqiiefle  il  en  sera  fait  distraction. 

Ô55.  A  i'^rd  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
oolloqués  que  partidiement  dans  ia  distribution  du  prix  des 
hnnieables ,  il  sera  procédé  oommeil  suit  :  leurs  droits  sark 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d*apràs  les 
tommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  collocation 
immobilière  y  et  les  deniers  quils  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion,  dans  ia  distribution  antérieure,  leur  seront 
Menus  sur  le  monUnt  de  leur  collocation  hypothécaire,  et 
reversés  dans  fa  niasse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
eeront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
teb  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  la 
nasse  chirographaire. 

SECTION  IV  (!)• 
Des  Droitê  dtê  Femmes, 

557.  En  cas  de  faillite  du  mnri,  la  femme  dont  les  apports. 

(l)  Suite  de  i' ancien  texte  : 

SECTION  ni. 
Des  Droits  des  Femmes. 

544.  En  cas  de  faillite,  les  droits  et  actions  des  fcmmet,  Ion  de  b  pnbli- 
cation  de  la  présente  loi,  seront  règles  ainsi  qu'il  suit. 

645.  Les  femmes  marie'es  sous  le  n  ginie  dotal,  les  fi  rnmcî;  séparées  de 
biens,  et  ies  femmes  communes  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  les  îm- 
neubies  apporté  cncoBBWiuitë,  reprendront  ca  nature  leidite  inuneabfcs 
et  ceux  qui  levr  eeront  uommoM  par  sacceeaions  on  donadone  entre-TÎfs  o« 
jjfnr  eaote  de  nwrt. 

•  §406  Ettes  reprendront  pareillement  les  tnuneuMes  acquis  par  elles  et  en 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations,  pourvu 
que  la  déclaration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  au  contrat  d'acquisi- 
tion ,  et  que  l'origine  des  deniers  soit  constatée  par  inventaire  uu  par  tout 
autre  acte  authentique. 

ô47.  Sous  quelque  régime  qu'ait  étd  formé  le  contrat  de  nuiriage,  hom  la 
caaprévm  par  Putîae  précédent,  laprétomptiea  légale  eatqne  leebiens  acquit 
MT la  fiinaia  dn  failli  appartiennent  à  aon  mari,  aont  payés  de  ses  déniera, 
et  doivent  être  réunie  à  la  marne  de  aon  actif;  mnf  à  ia  femme  à  founiir  k 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  54  5  et  54  6, 
ne  fera  cxi^'cée  par  la  femme  qu'à  charge  dea  dettes  et  b^pothèqnea  dont  lea 
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en  immeubles  ne  se  trouveraienl  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  lesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

hien s  seront  grèves ,  soit  ((iic  la  IVmme  sV  soit  volontairement  obligée,  floic 
(ju  elle  y  ait  été  judiciairement  condamnée. 

548.  La  femme  ne  pourra  exercer,  dans  !a  fkiliite ,  aucune  action  à  raison 
te  •Ttntages  portéi  an  contrat  de  mariage  ;  et  réciproquemeBt«Iet  créraden 
ne  pourront  se  prévaloir,  du»  tuenn  eu,  de*  avantages  faits  par  la  femme 
■o  mari  d^pB  le  même  contrat. 

550.  En  cas  que  la  femme  ait  payé  des  dettes  pour  son  mari,  laprésMip- 
fion  légale  est  qu'elle  l'a  fait  des  deniers  de  son  mari  ;  ef  elle  ne  pourra,  en 
conséquence,  exercer  aucune  action  dans  ia  faillite,  sauf  ia  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  à  l'article  54  7. 

5êtm  La  femme  dont  fe  mari  était  commerçant  k  Tépoque  de  la  célébration 
dn  mariage  n*anra  hypothèque,  pour  les  deniers  on  effets  mobiliers  qn*elle 
fnslifiera  par  actes  authentiques  avoir  apportés  en  dot,  pour  le  remploi  de  ses 
biens  aliénés  pendant  le  mariage,  et  poor  l'indemnité  des  dettes  par  eib 
contractées  avec  son  mari,  qnesnr  les  immenbles  qui  appartenaient  à  son 
mari  à  l'époque  ci-dessus. 

55Î.  Sera,  ii  cet  égard,  assimilée  à  fa  lemnie  dont  le  uian  était  commer- 
çant à  l'époque  de  la  célébration  du  ninnage,  la  femme  qui  aura  épousé  un 
fibdc.B^odbDt,  n*ayant,  à  cette  époque,  ancna  état  on  profession  déter- 
minée, et  qni  deviendrait  Ini-méme  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispositions  des  articles  549  et  551,  et  jouira  de 
tous  les  droits  hypothécaires  accordés  aux  femmes  par  le  Code  civil,  ia  femme 
dont  le  mari  avait,  à  l'époque  de  la  célébration  du  mnrîagc,  une  profession 
déterminée  autre  que  celle  de  né>rocia!>i  :  néanmoins  celte  exception  ne  sera 
pas  applicable  à  la  femme  dont  le  ma«*i  ferait  le  commerce  dans  l'année  qni 
•oivrait  la  célébration  du  mariage. 

554.  Tons  les  menbles  menblanls,  effets  mobiliers,  diamants*  tableaux, 
viisselle  d'or  et  d*argeikt,  et  autres  objets,  tant  k  l*nsage  dn  mari  qn*k  celui  dé 
la  Icnune,  sous  quelque  régime  qu'ait  été  formé  le  contrat  de  mariage,  seront 
acquit  aux  rréant  iers ,  sans  que  la  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  Ii.il)iis  et  linge  k  son  usage,  qui  loi  seront  accordé  d'après  les  disposi- 
tions de  l'article  529. 

Toutefois  la  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qij*elle  pourra  justifier,  par  état  légalement  dressé,  annexé  aux  actes,  ou  par 
bons  et  loyaux  inventaires,  lui  avoir  été  donnés  par  contrat  de  mariage,  on 
W  être  advenus  par  succession  seulement. 

^^.555.  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recelé  des  effets  mobiCcrs 
portés  en  l'article  précédent,  de.s  mareliandises ,  des  effets  de  commerce,  de 
l'argent  comptant,  sera  condamnée  k  les  rapporter  k  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  ronirae  complice  de  banqueroute  frauduleuse. 

E"1.  Pourra  aussi,  suivant  lu  nature  des  ca.s,  être  poursuivie  comme  com^ 
ie  banqueroute  frauduleuse»  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  on  son 
ention  à  des  actes  faits  par  le  mari  en  fraude  de  ses  créanciera. 
557.  Les  dispositions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  Of  pli* 
cables  nus  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré- 
sente  loi. 
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hypothécaire .  mais  retourneront  i  h  masse  chirographaire,  au 
profit  de  laquelle  il  en  sera  fait  distraction. 

555.  A  ïégud  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
colloques  qoe  paitieQement  dans  la  distribution  du  prix  des 
imiiieobles,  il  sera  procédé  oommeH  soU  :  leurs  droits  surh 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d'après  les 
aomœes  dont  iis  resteront  créanciers  après  leur  coHocation 
immobilière  9  et  ies  deniers  qu  ils  auront  touchés  au  delà  de 
celte  proportion,  dans  ia  distribution  antérieure^  leur  seront 
retenus  sur  le  montant  de  leur  coliocation  hypothécaire,  et 
reversés  dans  la  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  v  iennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirographaires ,  et  soumis  comme 
leb  aox  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  la 
masse  chirographaire. 

SECTION  IV  (l). 
Deê  Droiti  des  Femnus, 

557.  En  cas  de  faillite  du  mnri,  la  femme  dont  les  apports. 


(l)  iSiti^e  de  i' ancien  texte  - 

SECTION  III. 
Des  Droits  des  Femmes, 

544.  En  cas  de  faillite,  les  droits  et  actionn  des  fcninet,  Ion  de  la  pabU- 
etdon  de  la  présente  loi ,  orront  règles  ain-i  qu'il  suit. 

545.  Les  femmes  mariées  sous  le  rt-gime  dotnl,  lté  femmes  séparées  de 
biens,  et  ies  femmes  communes  en  biens  qui  n'auraient  point  mit  Ict  im- 
meubles apportés  en  eummwBÊMé,  repreadroat  en  natare  feadils  nuBcablca 
et  etux  ()ui  ievr  aérant  «arvanai  par  anceeasiana  an  daaatiaot  aatra-TÎfii  on 
paT  eaase  da  iMirt. 

*  ft4ei  Elfes  reprendront  pareillement  les  immeubles  acqni'i  par  e!Te<;  et  en 
laar  nom,  dos  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations  ,  pourvu 
<jue  la  déclaration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  au  contrat  d'acquiai- 
tion ,  et  que  rongrine  des  deniers  soit  coastatée  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

•  1^47.  Sons  qnelo  ne  régime  qn*ait  ëld  foraié  la  eantrat  da  nariage ,  hors  la 
«aaprévn  parfavtiola  prëeédant,  laprdiamirtian  lëgala  aatqne  ies  biens  acquis 
«ar  la  fwsift*  du  faillt  appartiennent  à  son  mari ,  sont  payes  de  ses  déniera, 
«C  daircnt  être  réunis  à  la  asaMa  da  son  actif;  aanf  à  la  feoime  à  fournir  la 

pfenve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  545  et  546, 
ne  sera  exercée  par  la  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  hypothèques  dont  les 
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en  iDsmeubles  ne  se  trouveraient  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  iesditi  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

bien^  seruiit  grevt-s ,  soit  que  la  ft  inme  s  y  soit  voioulairement  obligée,  «oit 
<|UcUe  y  ait  été  judiciairement  condainnce. 

&49.  La  femme  ne  poam  exercer,  dans  ia  faillite ,  ancnne  aclion  à  raison 
dei avantages  portéf  a«  contrat  de  nuu-iage  ;  et  rëciproqaemcnt.Iet  créanders 
■e  posnront  a«  prévaloir ,  daaa  ancnn  cas,  dea  avantagea  faita  par  la  fenne 
ao  mari  dtyis  le  même  contrat* 

550.  £n  casque  la  fonime  ait  paye  des  dettes  pour  son  mari,  ia  présomp- 
tion ïepale  est  qu'elle  l'a  fait  des  (loiiît-rs  de  son  mari;  et  elle  ne  pourra,  en 
conséquence,  exercer  aucune  action  dans  ia  faillite,  sanfia preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  à  l'article  547. 

d51.  La  femme  dont  Te  mari  était  commerçant  k  Tépoqne  de  la  cëlëbratio» 
du  mariage  B*aara  hypothèque ,  pour  les  déniera  on  effela  mobiliers  qu'elle 
îuadfien  par  actes  autbentiquea  avoir  apportés  en  dot,  pour  le  remploi  de  ses 
biens alîÀés  pendant  le  mariage,  et  pour  Undemnité  dea  dettes  par  elle 
contractées  avec  son  mari,  qucaur  les  immeubles  qui  appartenaient  à  son 
mari  à  l'époque  ci-dessus. 

552.  Sera,  à  cet  égard,  assimilée  ii  la  femme  dont  le  mari  était  rommer- 
çaut  il  i'cpoque  de  la  célébration  du  mariage,  ia  feniuic  qui  aura  épouse  uu 
fils  de  n^odant,  n*ajant,  à  cette  époque,  aucun  état  on  profession  d^r- 
mlndé,  et  qui  deviendrait  lui-même  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispositions  des  artictee  649  et  65 1,  et  joairade 
tous  les  droits  bjpolhëcairea  accordes  aux  femmes  par  ie  Code  civil,  la  femme 
dont  le  mari  avait,  à  IVpoqnc  de  lu  célébration  du  mariage,  une  profession 
déterminée  autre  que  celle  de  négociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  à  la  femme  dont  le  maî'i  ferait  le  commerce  dans  l'année  qni 
suivrait  la  ce'Iebration  da  mariage. 

554.  Tous  les  menUcs  meublants,  effets  mobiliers,  diamants*  tableaux , 
vaiaseOe  d*er  et  d'argent,  et  autres  objets ,  tant  à  Tiisage  du  mari  qu'à  celui  de 
le  femme,  sous  quelque  régime  qu'ait  été  formé  le  contrat  de  mariage,  aèrent 
acquit  au\  rre'nncîerSy  Sans  que  ia  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  haljtts  et  linge  son  usage,  qui  loi  seront  accordés  d'après  les  disposi- 
tions de  l'arîicle  5?9. 

Toatefuis  la  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  justifier,  par  état  légalement  dresse,  annexé  aux  actes,  ou  par 
bons  et  loyaux  inventaires,  lui  avoir  été  donnes  par  contrat  de  mariage,  on 
hd  être  advenue  par  sneeession  aenlementi 

j(55.  La  femme  qui  aurait  ddtoumé,  diverti  ou  recelé  des  effets  mobifiers 
portés  en  l'article  pre'ce'dent,  des  marchandises,  ila  effets  de  commerce,  de 
fargent  comptant,  sera  condamnc'e  ii  les  rapporter  îi  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  eoinme  complice  de  hanqueroiitc  frauduleuse. 

55G.  Pourra  aussi,  suivant  lu  nature  des  ca.s,  être  poursuivie  comme  corn» 
plîce  de  banqueroute  frauduleuse  *  le  femme  qui  aura  prêté  son  nom  ou  son 
iaienrentloii  à  dee  acf  ee  faits  par  le  mari  en  finude  de  ses  créanciers. 

5S7.  Les  dBqpoettiens  portées  eu  U  prtente  section  ne  seront  point  appli- 
cablee  ans  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré- 
leeteM 
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hypothécaire ,  mais  retourneront  à  la  masse  chirographaire,  au 
profit  de  laqueiie  il  en  sera  fait  distraction. 

555.  A  l'égard  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
coUoqués  que  partieiieinent  dans  la  distribution  du  jnîx  des 
mmieobles ,  il  sera  procédé  oommeH  suit  :  leurs  droits  surk 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d'après  les 
sommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  collocation 
immobilière ,  et  ies  deniers  qu  ils  auront  touchés  au  delà  de 
celte  proportion»  dans  ia  distribution  antérieure,  leur  seront 
retenus  sur  le  montant  de  leur  collocation  hypothécaire,  et 
reversés  dans  la  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
eeroDt  c^onsidérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
tels  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  ies  opérations  de  la 
nasse  chirographaire. 

SECTION  IV  (l). 

Des  Droits  des  Femmu. 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  la  femme  dont  ies  apports. 

(l)  Suite  de  i' ancien  texte 

SECTION  III. 
Des  Droits  des  Femmes, 

514.  En  cas  de  faillite,  1rs  droits  et  actions  des  fenuMS,  lori  de  ÎM  pablr- 
Cttion  de  la  présente  loi,  seront  règles  ainsi  qu'il  suit. 

545.  Les  femmes  marie'es  sous  le  r<'ginie  dotal,  les  femmes  séparées  de 
biens,  elles  femmes  communes  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  les  im- 
«icvbles  ipporlét  en  coBBMUMiicë,  reprendroot  en  mtore  feeditt  tmmettbfcs 
et  eeiix  qui  leur  lerant  eurveavs  par  •uceetsieiit  es  donatioot  entre-fiff  ou 
pow  eaase  de  mon, 

S46&  EUes  reprendront  pareîHement  les  inmeables  acquis  parelTes  et  en 
lenr  nom.  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations,  pourvu 
«jUe  la  déclaration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  au  contrat  il'acquisi- 
tion,  et  que  Toriginr  des  deniers  «oit  constatée  par  inventaire  uu  par  tout 
nutre  acte  authentique. 

ftdnr.  8o«t  qnelMe  régime  qa*eit  ëld  formé  le  contrat  deuMnag^e,  bon  le 
easprévnperrartiae  précédent,  in  préMmptbm  légale  «rt  que  les  biens  acqoii 
«■r  la  femme  du  failli  appartiennent  à  son  mari,  aont  payés  de  ses  denien, 
et  doivent  être  réunis  à  la  mama  de  ton  actif;  aanf  à  ia  femme  à  fonnitr  la 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  5  45  et  54  6, 
ne  «era  exercée  par  ia  femme  qu'à  charge  dee  dettes  et  hypothèques  dont  le« 
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en  immeubles  ne  se  trouveraieni  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  iesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

biens  seront  «xi  evcs ,  soit  que  la  femme  s'y  soit  volontairement  obligée,  «oit 
«quelle  y  ait  été  jadiciairement  condamncc. 

649.  La  femme  ne  pourra  exercer,  dans  la  faillite ,  aucnoe  aelîoii  à  raison 
dcesTastages  portés  a«  contrat  de  awriage  ;  et  réciproquement, Ice  créuiciera 
ae  poarront  se  prérafoir ,  dans  ancnn  cas,  des  avantages  faiti  par  la  femme 
on  mari        le  m^me  contrat. 

ô'>0.  Eli  cas  que  la  femme  ait  payé  des  dettes  pour  son  mari,  laprësomp* 
liun  légale  est  qu'elle  l'a  fait  des  deniers  de  sou  mari  ;  et  elle  ne  pourra,  en 
conséquence,  exercer  aucune  action  dans  la  tiiillite,  ^auf  la  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  à  l'ariicle  à  il. 

55t.  La  femme  dont  le  mari  était  commerçant  k  Tépoque  de  la  célébration 
dn  mariage  n*aiura  hypothèque ,  pour  les  deniers  on  effets  mobiliers  qu'elle 
|nitificra  par  actes  authentiques  avoir  apportas  en  dot,  pour  le  remploi  de  ne» 
biens  alicnës  pendant  le  mariage,  et  pour  i'indemiiité  des  detlss  par  elle 
contractées  avec  vnn  mari,  qnesnr  les  immeubles  qui  appartenaient  b  aom 
mari  à  l'époque  ci-dessus. 

55i.  Sera,  à  cet  égard,  assimilée  à  la  lémnie  dont  ic  mari  était  commer- 
çant à  l'époque  de  la  célébration  du  mariage,  la  femme  qui  aura  épousé  un 
ils  de  n^ociant,  n'ayant,  à  cette  époque,  aucun  état  ou  profession  déter- 
minée, et  qui  deviendrait  Ini-méme  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispositloosdes  artidee  549  et  55 1,  et  jontrade 
tous  les  droits  hypothécaires  accordé^i  aux  femmes  par  le  Code  civil,  lafemmt 
dont  le  mari  avait,  à  l'époque  de  la  célébration  du  mariage,  une  profession 
déterminée  autre  que  celle  de  négociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  à  la  fcnune  dont  le  ma«i  ferait  le  commerce  dans  l'année  qni 
suivrait  la  ce'lébration  dn  mariage. 

554.  Tous  les  meubles  meublants,  effets  mobiliers,  diamants,  tabfeanx, 
▼aisselle  d*or  et  d'argent,  et  autres  objets,  tant  à  l'usage  du  mari  qn*à  celui  éè 
la  femme,  sous  quelque  régime  qu'ait  été  formé  le  centrât  de  ménage,  seront 
acquis  aux  créanciers ,  sans  que  la  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  habit*  et  linge  k  son  usage,  qui  loi  seront  accordés  d'après  les  disposi> 
lions  de  i'articie  519. 

Toutefois  la  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  justifier,  par  état  légalement  dressé,  annexé  aux  actes,  ou  par 
bons  et  lovons  inventaires,  lui  avoir  été  donnes  par  contrat  de  mariage,  on 
lui  dire  oilvenne  par  succession  seulement. 

555.  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recelé  des  effets  mobifien 
portes  en  Farticle  précédent,  des  marchandises,  des  elTets  de  commerce,  de 
fargent  comptant,  9era  condamnée  ii  les  rapporter  k  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  comme  complice  de  banqueroute  fntuduleuse. 

ô5G.  Pourra  aussi,  suivant  la  nature  des  ca^,  être  poursuivie  comme  com- 
plice de  banqueroute  frauduleuse,  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  ou  son 
intcnrentlon  à  des  noiee  faits  par  le  mari  en  fraude  de  ses  créanciers. 

557.  Les  dî^osHions  portées  eu  ta  présente  section  ne  seront  point  appli- 
cobice  ans  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré* 
seate  loi. 


(  3ia  ) 

hypothécaire .  mais  retourneront  à  la  niasse  chirographaire,  au 
profit  de  laquelle  il  en  sera  fait  distraction. 

555.  A  i'ëgard  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
eoUoquiés  que  partidiement  dans  la  distribution  du  prix  des 
immeubles ,  il  sera  procédé  comme  fl  suit  :  leurs  droits  sur  la 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d'après  les 
sommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  colfocation 
immobilière  9  et  ies  deniers  qu'ils  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion»  dans  la  distribution  antérieure,  leur  seront 
retenus  sur  le  monUnt  de  leur  coUocation  bypothécairo,  et 
reversés  dans  la  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
•eront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
tels  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  la 
mafisr  chirographaire. 

SECTION  IV  (l). 
Des  Droitê  des  Femmeê. 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  la  femme  dont  les  apports, 
(i)  Suite  de  i'anciem  texte  : 

SECTION  ni. 

Des  Droits  des  Femmes, 

544.  En  cas  de  rniHite ,  les  Jroils  et  actions  des  fcmmet.  Ion  dc  U  pnblr* 
cation  de  îa  présente  loi,  seront  regh-s  ain-i  qu'il  suit. 

bAb.  Les  femmes  mariées  sous  le  r«'|Tinie  dotal,  les  femmes  séparées  de 
biens,  et  les  femmes  communes  en  biens  <itti  n'auraient  point  mis  les 
meubles  apportés  CB  coamsuontë,  reprendroBt  en  notare  leoditt  inuiniblci 
et  eeux  qui  leur  feront  enrvenw  ptr  tnccetsioiu  oq  donatÊons  entre-TÎfs  on 
pOOT  caose  de  aert. 

'  SéC;  EHes  reprendront  pereniemcnt  les  immeubles  acquis  par  etTes  et  en 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations ,  pourra 
«jne  la  déclaration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  au  contrat  d'acquisi- 
tion ,  et  que  l'origine  des  deniers  soit  constatée  par  invcntaiie  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

è¥lm  flotte  qvelMe  régime  qu'ait  dtd  formé  le  eontret  de  mariage,  hors  le 
eee  pi^vm  per  Fertide  précédent ,  le  préMmption  fégele  eet  que  les  biens  acquis 
«er  ia  tanoM  du  failli  apperliennent  k  son  marit  sont  payés  de  ses  deniers, 
et  doirent  être  réunis  à  la  meise  de  son  eelif  ;  eenf  à  U  femme  à  fonniir  le 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  545  et  54  6, 
ne  sera  exercée  par  U  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  hypothèques  dont  tee 
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en  immeubles  ne  se  trouveraient  jpas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  iesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 


bîen«  seront  grevés ,  soi(  que  la  femme  s'y  soit  voIontairemeDt  obligée,  «oit 
<|ucUe  y  ail  été  jadiciaireuient  condamnée. 

549.  ÏM  f«eaini0  ne  poum  «sercer ,  dus  la  fiûllite ,  aucvM  uim  à  nimi 
des  «vaiiUges  portés  s«  contrit  de  mtriage  ;  et  rëciproqaeiiiciit,Ies  crétaden 
me  pourront  se  prévaloir,  dans  aocim  cas,  des  avantages  faits  par  la  fenme 
aa  mari        le  même  coottat. 

bôO.  En  cas  que  la  femme  ait  pavr  des  dettes  pour  §on  mari,  laprésotop* 
tion  icgaie  est  qu'elle  l'a  fait  des  d4'iuers  de  son  mari;  et  elle  ne  pourra,  en 
conséquence,  exereer  aucune  action  dans  ia  faillite,  suai*  la  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  à  l'article  54  7. 

^51.  La  fcBUBO  dont  le  mari  dtalt  commerçant  k  Tépoque  de  la  cdiébratida 
dn  mariage  B*anra  hypotbèqne ,  pour  les  deniers  on  effets  mobiliers  qn*ello 
fnsdfiera  par  actes  authentiques  avoir  apportés  en  dot,  pour  le  remploi  de  «es 
biens  aliénés  pendant  le  mariage ,  et  pour  Tindemnité  des  dettes  par  elU 
contractées  avec  son  niart,  ^esor  les  immeubles  qui  appartenaient  à  sqb 
mari  ii  i'rpoque  ci-dessus. 

55i.  Sera,  k  cet  égard,  asnmifée  à  la  femme  dont  le  maii  était  commer- 
çant à  l'époque  de  la  célébration  du  mariage,  la  femme  qui  aura  épousé  un 
fils  de  négociant,  n'ayant,  à  cette  époque,  aucun  état  on  profession  détei^ 
minée,  et  qai  deriendratt  Ini-méme  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispositions  des  articles  549  et  661,  et  jonirada 
tons  les  droits  hypothécaires  accordés  aux  femmes  par  le  Code  civil,  la  femme 
dont  le  mari  avait,  à  l'époque  de  la  célébration  du  mariage,  une  prnfesRÎou 
déferniine'e  autre  que  celle  de  négociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  à  ia  femme  dont  le  ma«-i  ferait  le  commerce  dans  l'année  qui 
suivrait  la  célébration  dn  mariage. 

554.  Tons  les  meubles  meublants,  effets  mobiliers,  diamants,  tableaux, 
vaisselle  d*or  et  dTargeot,  et  autres  objets ,  tant  k  l'usage  dn  mari  qnlt  celui  de 
ia  femme,  sous  quelqne  régime  qu'ait  été  formé  le  contrat  de  mariage,  smM 
acquis  aux  créanciers  ,  san.*  que  la  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  habi{«  et  linge  k  son  usage,  qui  lui  seront  accordés  d'après  les  disposi- 
tions de  l'article  529. 

Toutefois  la  femme  pourra  reprendi-e  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  fnstiiier,  par  état  légalement  dreiié,  annexé  aux  actes,  ou  par 
bons  et  loyaux  inventaires,  lui  avoir  été  donnés  par  contrat  de  mariage,  on 
fan  être  advenus  par  succession  seulement. 

555.  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recélé  des  effets  mobifien 
portés  en  rart:<  Ic  précédent,  de>  mnrrhandisea  ,  des  effets  de  commerce,  dr 
l'argent  comptant,  sera  condamnée  a  les  rapportera  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  eotnme  complice  de  banqueroute  frauduleuse. 

Ô3G.  Pourra  aussi,  suivant  lu  nature  des  ca^s,  être  poursuivie  comme  com< 
pGce  de  banqueroute  frauduleuse,  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  on  son 
intcrventioB  ft  des  aeies  faits  par  le  mari  en  frande  de  seseréancien. 

557.  Les  dispositions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  appli- 
cables anx  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  ia  pré- 
leateM 
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hypothécaire ,  mais  retournerant  it  h  masse  diirographaire,  au 
profit  de  laquelle  ii  en  sera  fait  distraction. 

555.  A  i'ëgard  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
ooHo^piiës  ^ne  partidiement  dans  la  distribution  du  prix  des 
hnuieubles,  il  sera  procédé  oommefl  suit  :  leurs  droits  surb 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d*après  les 
sommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  collocation 
immobilière  y  et  ies  deniers  qu  iis  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion  y  dans  ia  distribution  antérieure»  leur  seront 
retenus  sur  ie  montant  de  leur  ooliocation  hypothécaire»  et 
reversés  dans  la  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
aeront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
teb  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  ies  opérations  de  la 
masse  chirographaire. 

SECTION  IV  (l). 

Deê  Droits  de$  Fewmeê. 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  la  femme  dont  les  apports. 

(t)  Suite  de  i' ancien  texte  : 

SECTION  III. 
Des  Droits  des  Femmes. 

5  i4.  En  cas  de  faillite,  les  droits  et  actions  des  femiMt,  Ion  de  h  pablr- 
Mtion  de  la  présente  loi ,  seront  re'gles  ainsi  qu'il  suit. 

545.  Les  femmes  marie'es  sous  le  régime  dotni,  les  fi*romes  séparées  de 
biens,  et  ies  femmes  communes  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  les  lm> 
iMKbfcs  apportét  en  coBmvnaiitë,  reprendront  en  natnre  leeditf  immenblce 
et  ceux  qui  leur  eeront  eorvcanf  par  racceiuoni  on  donadonf  entre-TiCi  on 
ponr  emnte  de  Bort. 

•  64Mk  Elles  reprendront  pareillement  les  immeubles  acquis  par  elTes  et  en 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations»  pourvu 
que  la  déclaration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  au  contrat  d'acquifi- 
tioOt  et  que  l'origine  des  deniers  soit  constatée  par  inventaire  ou  par  tout 
entre  acte  antbentique. 

floneanelaue  régime  qu'ait  dtd  formé  le  eentret  de  nariege,  bon  le 
Mf  prëen  per  rartiae  précèdent,  ia  préteeiftfen  légale  eMqne  leebiens  acqnii 
ver  la  fon»e  dn  failli  apperlieniient  à  aon  mart»  aonc  payés  de  set  déniera, 
et  doivent  (^tre  réunia  à  la  maaM  de  aon  actif;  aanf  à  ia  femme  à  fooniir  la 
pfCnve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  54  5  et  546, 
ne  aéra  exercée  par  ia  femme  qu'à  charge  dea  dettes  et  bypodicquea  dont  lea 
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en  immeubies  ne  se  trouveraient  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  lesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

bien»  seront  grèves ,  soit  que  la  femme  s'y  soit  voiontuirement  obligée,  4oU 
(|UcUe  y  ait  été  judiciairement  condamnée. 

549.  La  femme  ne  poom  exercer,  daoa  U  faillite ,  aucune  action  ii  raison 
dei  tTtatages  portés  ««  contmt  de  mariage;  et  réciproquenamt^Ict  eréuidcn 
ne  paanoot  se  prévaloir ,  dans  ancun  cas,  des  avantages  faits  par  la  femme 
aa  BMn       le  même  contrat. 

550.  En  cas  qne  la  femme  ait  payé  des  detieg  pour  son  mari,  laprâonp» 
fiun  légale  est  qu'elle  l'a  fait  des  deniers  de  son  mûri;  ef  elle  ne  pourra,  en 
ruDséquence,  exercer  aucune  action  dans  ia  faillite,  saul  la  preuve  contraire, 
comme  il  e&t  dit  à  l'article  54  7. 

dSl.  La  femaM  dont  feraari  était  eommarçaat  k  Fépoque  de  la  célébrmtioB 
in  mariage  n'aura  hypothèque,  pour  les  deniers  on  effela  mobiliers  qu'elle 
[uslifiera  par  actes  authentiques  avoir  apportés  en  dot,  pour  le  remploi  de  ses 
biens  aliénés  pendant  le  mariage,  et  pour  imdemiiité  dea  dettes  par  elle 
contractées  avec  son  mari,  qttetorles  immeubles  qui  appartenaient  à  aom 

mari  à  l'époque  ci-dessus. 

o53.  Sera,  à  cet  égard,  assimilée  à  la  femme  dont  le  mari  était  romnier- 
çant  à  l'époque  de  la  célébration  du  mariage,  la  femme  qui  aura  épousé  un 
fils  de  négociant,  n'ayant,  à  cette  époque,  aucun  état  ou  profession  délei^ 
minée,  et  qui  deviendrait  lui-même  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispositions  des  artides  549  et  551,  et  jouira  de 
tous  les  droits  hypothécaires  accordéaaux  femmes  par  le  Code  civil,  la  femme 
dont  le  mari  avait,  ii  l'époque  de  ïa  célébration  du  mariage,  une  profession 
déterminée  autre  que  celle  de  négociant  :  néanmoins  celte  exception  ne  sera 
pas  applicable  k  la  femme  dont  le  mari  ferait  le  commerce  dans  l'année  qui 
suivrait  la  célébration  du  mariage. 

554.  Toue  les  meubles  meublants,  effets  mobiliers,  diamanta,  tableaux, 
vaiaaelle  d*or  et  d'argent,  et  autres  objets ,  tant  b  l'usage  du  mari  qu'à  eehii  dè 
la  icBMe ,  sous  q  uelqne  régime  qu'ait  été  formé  le  contrat  de  mariuge,  seront 
acquis  aux  créanciers  ,  sans  qne  ia  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  baliits  et  linge  à  son  usage,  qui  lai  seront  accordés  d'après  les  disposi- 
lions  de  l'article  52  9. 

Toutefois  la  femme  pourra  reprendre  les  bijou.v,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  justifier,  par  état  légalement  dressé,  annexé  aux  actes,  on  par 
bons  et  loyaux  inventaires,  lui  avoir  été  donnés  par  contrat  de  mariage ,  on 
hd  être  advenus  par  suceessiou  seulement. 

55d.  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recélé  des  effets  mobiliers 
por*és  en  Farticle  précédent,  des  nïarclKuifli«c!< ,  des  effets  de  commerce,  de 
l'argent  comptant,  sera  cotui:ininée  à  les  rapporter  H  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  comme  ci)inp!ice  d**  banqueroute  frauduleuse. 

Ô56.  Pourra  aussi,  suivant  lu  nature  des  cas,  être  poursuivie  comme  com> 
pliee  de  banqueroute  frauduleuse,  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  on  son 
Intcrventioti  à  dea  aeiea  faits  par  le  mari  en  fraude  de  ses  créanciers. 

557.  Lee  diapositioiu  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  appli- 
cables aax  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré- 
sente loi. 
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hypothécaire ,  mais  retourneront  i  la  masse  chirographaire,  au 
profit  de  laquelle  il  en  sera  fait  distraction. 

555.  A  i'qjard  des  créanciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
ooiloqttéi  que  partieBement  dans  la  distribution  du  prix  des 
immeubles,  il  sera  procédé  comme  il  suit  :  leurs  droits  sur  h 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d'après  les 
sommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  collocation 
immobilière,  et  les  deniers  quils  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion,  dans  ia  distribution  antérieure,  leur  seront 
letenus  sur  le  montant  de  leur  coliocation  hypotitécaire,  et 
reversés  dans  la  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
tels  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  ia 
nasse  chirographaire. 

SECTION  IV  (l), 

Deê  Droits  dês  Femmêg, 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  la  femme  dont  les  apports. 

(t)  Suite  de  l'ancien  texte  : 

SECTION  III. 

Des  Droits  des  Femmes. 

5  i4.  En  cas  de  faillite  ,  1rs  droits  et  actions  des  fcmmct.  Ion  de  la  pablf- 
eation  de  la  prcfientc  loi ,  serout  régies  ainsi  qu  i!  suit. 

.S45.  Les  femmea  marie'ea  sous  le  ri'gime  dotal,  les  femmes  sëparc'es  de 
biens,  et  les  femmes  communes  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  les  îm- 
ncnbfct  tpportét  en  conavMUtë,  reprendront  en  nature  leadils  immenblcn 
•t  cenx  qui  leur  aenmt  «nrvcnns  par  encceinonfl  on  donations  cntre-YÎfs  on 
potnr  cause  de  Bort. 

546i  Ëlles  reprendront  pareillement  les  immeubles  acquis  par  elles  et  ea 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations,  pourvu 
que  la  déclaration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  au  contrat  d'acquisi- 
tion ,  et  que  l'origine  des  deniers  soit  constatée  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

§47.  Sons  quelque  régime  qu'ait  dtd  formé  le  contrat  de  mariage,  bon  le 
OM  prëvn  par  rartide  précédent  •  la  présomption  légale  est  qne  Icsbiens  acquit 
par  fa  femme  du  failli  appertiennent  à  eon  mari ,  sont  payés  de  ses  deniers , 
«t  doÎTent  être  réunis  à  fa  masse  de  son  aoCif;  sanf  à  ia  femme  à  fournir  Iwl 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  545  et  546, 
pe  sera  exercée  par  la  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  bjfpotbèques  dont  leei 
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en  immeubles  ne  se  trouveraient  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  lesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

biens  seront  grèves ,  <ioït  que  la  fi-innie  s'y  «oit  voiouuirement  obligée,  Mit 
f^ucUe  y  ait  ëte  judiciairement  rondarnnëc. 

&49.  La  femme  ne  pourra  exercer ,  dans  la  faillite ,  aucune  action  à  raiaon 
èti  ifaiHgct  portéi  «t  contrmt  de  mariage  ;  et  réciproquement  ,Iet  crëiacitiv 
■e  poorrontae  prërtloir ,  duia  «nean  eu,  des  «vantagei  faite  par  b  famme 
an  man*  dtyis  le  même  contrat. 

bôO.  En  casque  la  femme  ait  payé  des  dettea  pour  son  mari,  Iapr^em|l- 
tion  légale  est  qu'elle  Ta  fait  des  deniers  de  son  mari  ;  et  elle  ne  pourra,  en 
conséquence,  exorcrr  nxirunc  action  dans  la  faillite,  sauf  la  preuTe  contraire, 
comme  il  est  du  a  l'ariicle  ôat. 

m,  La  fcmms  dont  le  mari  était  commerçant  à  l'époque  de  la  célébratioa 
do  mariage  ii*aiira  hypothèque,  pour  les  deniers  on  eflels  mobiliers  qu'elle 
îutlifiera  par  actes  authentiques  avoir apportc's  en  dot,  pour  le  remploi  de  ses 
bieni  aliénés  pendaat  le  mariage,  et  pour  f indemnité  des  dettes  par  eilt 
contractres  avec  son  mari,  quesurles  immeubles  qui  appartenaient  à  scNi 
mari  à  iVpoquo  ci-dessus. 

552.  Sera,  h  cet  égard,  assimilée  ii  la  tVmnie  dont  ic  mari  était  commcr- 
çaot  à  l'époque  de  la  célébration  du  mariage,  la  femme  qui  aura  épousé  un 
fils  de  négociant,  n'ayant,  à  cette  époque,  aucun  état  ou  profession  détcr» 
mmée,  et  qui  deviendrait  lui-même  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispositions  des  articles  S4 9  et  55 1,  et  jouira  de 
tous  lesdreits  hypothécaires  accordi^aux  femmes  par  le  Code  civil,  la  femme 
dofit  le  m.irî  avait,  à  I'«'poqiic  de  !a  cclébratinn  du  mariage,  une  profession 
déterminée  autre  que  celle  de  négociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  appiicaMe  a.  ia  femme  dont  le  mari  ferait  le  commerce  dauâ  l'année  qni 
suivrait  ia  célébration  du  mariage. 

554.  Tous  les  meubles  meublants,  effets  mobiliers,  diamants,  tableaux, 
vaisselle  d'or  et  d'argent,  et  autres  objets,  tant  à  Tusage  du  mari  qu'à  cehd  de 
la  Cesune ,  sous  quelque  régime  qu  ait  été  formé  le  contrat  de  mannge,  seront 
acquis  aux  créanciers ,  sans  que  ia  femme  puisse  en  recevoir  autre  cliose  que 
les  habits  et  linge  à  SOU  usage,  qui  loi  seront  acconlés d'après  les  disposi- 
tions de  l'article  52  9. 

Toutefois  la  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diuiuauts  et  vaisselie 
quelle  pourra  justiiier,  par  état  légalement  dressé,  annexé  aux  actes,  ou  par 
bons  et  loyaux  inventaires,  lui  avoir  été  donnés  par  contrat  de  mariage,  on 
lui  être  aiîvenus  par  successiou  seulement. 

555.  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recelé  des  effets  mobiliers 
portés  en  rarlide  précédent,  des  marchandises,  des  effets  de  commerce,  de 
Targent  comptant,  sera  condamne'e  k  les  rapporter  à  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  comme  complice  de  Iianqueroute  frauduleuse. 

ôâG.  Pourra  aussi,  suivant  iu  nature  des  ca^,  être  poursuivie  comme  corn» 
plice  de  banqueroute  frauduleuse,  ta  femme  qni  aura  prêté  son  nom  ou  son 
iatcrventioii  à  des  set  es  faits  par  le  mari  en  fraude  de  ses  eréancien. 

557.  Les  ifispositioiis  portées  en  ta  présente  section  ne  seront  point  appli- 
cables aax  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré- 
sente lot 
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hypothécaire ,  mais  retourneront  à  la  masse  chirographaire,  tu 
profit  de  iaqueile  il  en  sera  fait  distraction. 

555.  A  ïégtrd  des  créaDciers  hypothécaires  qui  ne  seront 
ooUoqués  que  parlielieiiiefit  dans  la  distribution  du  prix  des 
inmieubles,  il  sera  procédé  comme  H  suit  :  leurs  droits  sur  fa 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d'après  fes 
sommes  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  coifocation 
immobilière,  et  les  deniers  quils  auront  touchés  au  delà  de 
cette  proportion,  dans  fa  distribution  antérieure^  leur  seront 
retenus  sur  fe  montant  de  leur  coUocation  hypothécaire,  et 
reversés  dans  îa  masse  chirographaire. 

556.  Les  crrancicrs  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
tefa  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  h 
masse  chirographaire. 

S£CT10N  IV  (l). 
Des  DroUi  des  Femm$$, 

557.  En  cas  (Je  faillite  du  mari,  îa  femme  dont  les  apports. 
(1)  Suite  de  l'ancien  teste  : 

SECTION  III. 
Des  Droits  des  Femmes. 

644.  Ea cms  de  faillite,  les  droits  et  actions  des  fcnuMt,  Ion  de  h  pablf- 
Cltton  de  !a  présente  loi ,  seront  regle's  ainsi  qu'il  suit. 

545.  Les  leimne.s  mariées  >()us  le  re'ginic  dotnl,  les  femmes  sëpare'os  de 
biens,  et  les  femmes  communes  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  les  im- 
meubles  appoftél  cn  coaumoamé ,  reprendroat  en  Mtare  leiditt  iaimeabfcB 
et  eenx  qui  leur  feront  tnnrenttt  ptr  niceeMioiif  oa  donotiont  entre»>Tifii  on 
pour  eaoae  de  nMH. 

646;  Eiles  reprendront  pmîllement  les  unnenblcs  acquis  par  elles  et  en 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations ,  pourvu 
que  la  de'claration  d'emploi  soit  expressc'nient  stipulée  au  contrat  d'acquisi^ 
tion,  et  que  l'origine  des  deniers  soit  constatée  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

547.  Sons  quelque  régime  qn*«it  ëtdfornë  le  ooBtrnt  do  mariage,  hors  le 
CMpf^vn  porrerticle  précédent.  In  pidumptien  f^ale  estqne  letbtensncqnin 
yor  In  fiMune du  failli  apporliennent  à  ton  mari,  sont  payés  de  ses  deniers , 
«t  doivent  4lro  rënnts  à  ù  masse  do  son  netlf;  eenf  à  In  femme  à  foomir  la 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  515  et  546, 
ne  sera  exercée  par  ia  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  hypothèques  dont  len 
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en  immeubles  ne  se  trouveraient  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  lesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 

bicn>  <rruut  grèves,  soit  que  la  femme  sy  soit  voiouuiremeot  obligée,  «oit 
(|ucUe  y  ail  élé  judiciairement  condamnée. 

549.  La  femme  ne  pourra  exercer,  dans  la  fiûllite ,  aucuoe  action  ii  raison 
des  tTUtages  portéi  am  contrat  de  mariage  ;  et  réciproqaemeBt,Ict  créndera 
ne  ]>ooiTont  te  prëralotr ,  dans  ancnn  eu,  dei  avantagea  faiti  pir  la  femme 
an  mari  d^-yis  Ut  même  contrat. 

jjO.  En  ras  que  la  femme  ait  payé  des  dettes  pour  son  mari,  fa  présomp- 
tion icgaic  est  qu'elle  l'a  fait  des  deniers  de  son  mari;  et  eilc  ne  pourra,  en 
conséquence,  exercer  aucune  aetiun  dans  la  faillite,  saof  la  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  k  l'article  â  4  7 . 

i5U  La  femme  dont  le  mari  dtaît  commerçant  k  f  époque  de  fa  cëlëbratioa 
dn  mariage  ii*ann  hypothèque ,  pour  les  deniers  on  effets  mobiliers  qn*eUe 
jnstifien  par  actes  antbentiqnes  avoir  apportés  en  dot,  pour  le  remploi  de  ses 
biens  aliénés  pendant  le  mariage,  et  po«r  l'indemnité  dea  detlw  par  elle 
contractées  avec  son  mari,  que  iu*  les  immeubles  qui  appartenaient  k  mm 
mari  ii  l'époque  ci-dessus. 

55i.  Sera,  à  cet  égard,  assimilée  ii  la  femme  dont  le  mari  était  commer- 
çant à  l'époque  delà  célébration  du  mariage,  la  femme  qui  aura  épousé  un 
fils  de  négociant,  n*ajant,  à  cette  époque,  ancnn  état  on  profession  ddter- 
mînëè,  et  qui  deviendrait  Inî-méme  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispositions  des  articles  «49  et  551,  et  jouira  de 
tous  les  droits  hypothécaires  accordés  aux  femmes  par  le  Code  civil ,  la  femme 
dont  le  mari  avait,  à  l'époque  de  fa  célébration  du  mariage,  une  profession 
déterminée  autre  que  celle  de  né<^ociaiit  :  né.mmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  à  la  femme  dont  le  maii  ferait  le  commerce  dans  l'année  qui 
■oivrait  (a  célébration  du  mariage. 

554.  Tons  les  menbles  meublants,  effets  mobiliers,  diamants,  tableaux, 
vaisKQe  d*or  et  d^argent,  et  antres  objets,  tant  à  rnsage  dn  mari  ^n*k  eehd  dê 
la  linmie ,  sous  quelque  régime  qu'ait  été  formé  le  coaHmt  de  mennge,  seront 
acquis  aux  créanciers ,  sans  que  la  femme  puisse  en  recevoir  autre  cbose  que 
les  habits  et  fini^e  U  son  nsage,  qui  lui  seront  accordé  d'après  les  dbposî* 
lions  de  l'article  529. 

Toutefois  la  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  justilier,  par  état  légalement  dressé ,  annexé  aux  actes,  ou  par 
bons  et  loyaux  inventaires,  Ini  avohr  été  donnés  par  contrat  de  mariage,  on 
lui  être  aifvenus  par  succession  seulement. 

55d.  La  femme  qui  aurait  détourné,  diverti  ou  recélé  des  effets  mobiliers 
portés  en  rarliele  précédent,  des  marchandises,  des  elfets  de  commerce,  de 
l'argent  comptant,  sera  coruhimuée  k  les  rapporter  à  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  comme  complice  dv  f»nnqueroute  frauduleuse. 

j56.  Pourra  aussi,  suivant  lu  nature  des  ca»,  être  poursuivie  comme  coin* 
plice  de  banqueronte  frauduleuse,  la  femme  qui  anra  prêté  son  nom  on  son 
ÔMcrveiitioii  à  des  actes  faits  per  le  mari  en  ftîuide  de  ses  créanciers. 

5ft7.  Lee  ^qpositions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  appli- 
ctbles  aux  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré* 
lente  loi* 
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hypothécaire ,  mais  retourneront  à  la  masse  chirographaire ,  au 
profit  de  iaqueiie  il  en  sera  fait  distraction. 

555.  A  f^rd  des  crëaociers  hypothécaires  qui  ne  seront 
coUoqués  que  partieHeiiiflnt  dans  la  distribution  du  prix  des 
immeubles ,  il  sera  procédé  comme  il  soit  :  leurs  droits  sur  fa 
masse  chirographaire  seront  définitivement  réglés  d'après  les 

es  dont  ils  resteront  créanciers  après  leur  collocation 
f  et  les  deniers  qu  ils  auront  touchés  au  delà  de 
eette  proportion,  dans  la  distribution  antérieure^  leur  seront 
letenus  sur  le  montant  de  leur  collocation  hypothécaire,  et 
reversés  dans  îa  masse  chirographaire. 

556.  Les  créanciers  qui  ne  viennent  point  en  ordre  utile 
seront  considérés  comme  chirographaires,  et  soumis  comme 
tds  aux  effets  du  concordat  et  de  toutes  les  opérations  de  fa 
masse  chirographaire. 

SECTION  IV  (l). 
De$  Droiiê  é9ê  Femmêê. 

557.  En  cas  de  faillite  du  mari,  îa  femme  dont  les  apports. 
(1)  Suite  de  l'ancien  tejcte  : 

SECTION  III. 

Drs  Droits  des  Femmes. 

544.  £o  cas  de  faidite ,  les  droits  et  actions  des  feauMt,  Ion  de  b  pabli- 
etttOQ  de  U  présente  loi ,  seront  rc'glcg  ainsi  qti'îf  suit. 

545.  Les  femmes  mariées  sous  le  n-ginic  dotal,  les  femmes  séparées  de 
biens,  et  ies  femmes  communes  en  biens  qui  n'auraient  point  mis  les  im- 
ineables  apportés  «B  cowmnMnttf ,  reprendroot  en  nature  lesdils  imneBblei 
et  ceux  qui  lotir  oeroBt  forreavs  por  snccessiotii  on  donations  ontre*Tift  on 
jpom  oanst  de  vMrt. 

'  6401  Elles  reprcttdroat  pmîllement  Ici  inuntnbles  acquis  par  elict  «C  en 
leur  nom,  des  deniers  provenant  desdites  successions  et  donations,  pourvu 
que  la  déciaration  d'emploi  soit  expressément  stipulée  au  contrat  d'acquisi- 
tion, et  que  l'origine  des  deniers  soit  constatée  par  inventaire  ou  par  tout 
autre  acte  authentique. 

647.  Sons  quelque  régime  qu'ait  éié  formé  le  contrat  de  mariage,  bon  fe 
eiipréyB  par  r«rliae  précédent.  In  pvéïomplioB  légale  est  que  leobiensncqnin 
wr  In  finne  du  failli  appirtiennent  à  ion  mari ,  sont  payés  de  ses  deniers , 
et  doivent  être  réunis  à  In  masse  de  son  actif;  aanf  n  In  fenune  à  fournir  In 
preuve  du  contraire. 

548.  L'action  en  reprise,  résultant  des  dispositions  des  articles  54  5  et  54 S, 
ne  sera  exercée  par  ia  femme  qu'à  charge  des  dettes  et  b)potbèques  dont  iea 
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en  immeubles  ne  se  trouveraient  pas  mis  en  communauté  re- 
prendra en  nature  iesdits  immeubles  et  ceux  qui  lui  seront 


bicn«  seront  grevc-^ ,  soit  que  la  feinnie  s'y  soit  volontoiremeut  obligée»  Mit 
i|u'cUe  y  ait  oie  judiciairement  condanincc. 

549.  La  femme  ne  pourra  exercer ,  dans  !a  faillite  ,  aucttoe  action  k  raison 
des  traotages  portéi  «m  contrat  de  mariage  ;  et  TëciproqaemBt,Ict  erétncieni 
ne  pomrrontM  p^dfoir ,  dans  aocnn  cas,  des  avantages  faits  par  la  femae 
ao  mari  dty^s  le  même  coiUi-at. 

5d0.  Eu  cas  que  ia  feinine  ait  paye  des  dettes  pour  son  mari,  iaprësomp- 
fiim  îc'pale  est  qu'elfe  l'a  fait  des  deniers  de  son  mari  ;  et  cHc  ne  pourra,  en 
runsequence,  exercer  aucune  action  dans  la  faillite,  sauf  ia  preuve  contraire, 
comme  il  est  dit  à  l'article  54  7. 

^51.  La  femme  dont  le  mari  était  commerçant  k  Tepoque  de  la  ce'le'bration 
du  mariage  n'aura  hypothèque ,  pour  les  deniers  on  effets  mobiliers  qu'elle 
fnsdfiera  par  actes  authentiques  avoir  apportc's  en  dot ,  pour  b  remploi  de  ses 
biens  aliénés  pendaat  le  mariage,  et  poor  i'indemnitë  des  dettes  par  elle 
contractées  avec  son  mari,  que  SOT  les  immeubles  qui  apparteuaieiit  à  wm 
mari  à  l'époque  ci-dessus. 

552.  Sera,  à  cet  e^ard,  assimifc'e  à  la  femme  dont  le  mari  e'tait  commer- 
çant à  l'époque  de  la  célebratiun  du  mariage,  la  femme  qui  aura  épouse  un 
fils  de  négociant,  n'ayant,  à  cette  époque,  aucun  dtat  ou  profession  déter- 
minée, et  qui  deviendrait  lui-même  négociant. 

553.  Sera  exceptée  des  dispositions  des  articles  649  et  66 1 ,  et  |ounra  de 
tous  lesdroits  hypothécaires  accordes  aux  femmes  par  le  Code  civil,  la  femme 
dont  le  marî  avait,  a  I'«'poqtie  <îe  (:i  relebriiîion  du  mariage,  une  profession 

^  déterminée  autre  que  celle  de  négociant  :  néanmoins  cette  exception  ne  sera 
pas  applicable  à  ia  femme  dont  le  mari  ferait  le  commerce  dans  l'année  qni 
•oÎTrait  la  célébration  du  mariage. 

554.  Tous  les  meubles  meublants,  effets  mobiliers,  diamants,  tableaux, 
vaiiaclle  d*or  et  d'argent,  et  antres  objeU,  tant  à  Tusage  du  mari  qu'à  celui  de 
la  fcDune ,  sous  qael|ue  régime  qu  ait  été  formé  le  contrat  de  mariage,  seront 
acquis  aux  créanciers ,  sans  que  ia  femme  puisse  en  recevoir  autre  chose  que 
les  h  al)  Ils  et  linge  k  son  usage,  qui  loi  seront  accordés  d'après  les  dispos!- 
lions  de  l'arîicle  329. 

Toatcfois  ia  femme  pourra  reprendre  les  bijoux,  diamants  et  vaisselle 
qu'elle  pourra  justiher,  par  état  légalement  dressé,  annexé  aux  actes,  ou  par 
bons  et  loranz  inventaires,  lui  avonr  été  donnés  par  contrat  de  mariage ,  ou 
lut  être  advenus  par  successton  seulement. 

555.  La  femme  qui  aurait  détounié,  diverti  ou  recelé  des  effets  mobifîers 
portés  en  Partiele  précédent,  dea  marchandises,  des  eiret.»;  de  commerce,  de 
Taisent  comptant,  sera  condamnée  ii  les  rapporter  k  la  masse,  et  poursuivie 
en  outre  comme  complice  de  banqueroute  frauduleuse. 

556.  Pourra  aussi,  suivant  iu  nature  des  ca^,  être  poursuivie  comme  com- 
plice de  banqueroute  frauduleuse,  la  femme  qui  aura  prêté  son  nom  on  son 
iaterventioii  à  des  actes  faits  par  le  mari  en  fintude  de  ses  créanciers. 

557.  Les  dispositions  portées  en  la  présente  section  ne  seront  point  appli- 
cables aax  droits  et  actions  des  femmes  acquis  avant  la  publication  de  la  pré* 
sente  loi* 
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nu  veuus  pai  sutccssiuii  uu  par  dunaUou  eatre-viis  ou  lesta- 

*  ôà%^  La  femme  ireprendra  pareiiiement  hs  immeubles  ac- 
quis par  elle  et  en  son  nom  des  deniers  provenapt  desdile^ 
lèoeiiioni  •!  doMtêons,  pourvu  c|iie  k  dUcferatioa  d'emploi 

soit  cxprcss^niiciit  stipulée  au  contrat  d'acquisition  ,  el  que  To- 
rigine  des  deniers  soit  couiUtée  par  iaveulsuia  OU  J^r  V>V( 
Mitre  acte  auliientique. 

5$9«.  9ou.9  quelque  rc^iine  quait  çté  formé  le  çontrat 
mariage,  hors  le  cas  prévu  par  f article  précédent,  k  psé* 
somption  fc£;aîe  est  (jue  les  biens  acquis  par  la  femme  du  faiili 
appartiennent  à  son  mari,  oui  été  payés  de  ses  deniers,  et 
dioiveat  «4mi  léunis  à  k  ttasi«  de  soa  actif.  stMÀ  à  la  kmme  m 
fbumir  h  preuve  du  contraire. 

$fiO.  La  firapoae  pourra  reprendre  en  nature  les  eflèts  mo- 
biliers qu'elle  s'est  constitués  par  contrat  de  mariage,  ou  qui 
lui  sont  advenus  par  succession,  donation  entre  vifs  ou  tesla- 

«eataire»  ^  qui  ue  scfoia  pas  emsés  ea  comflikttaauié»  toutes 
les  ibis  q[ue  l'identité  en  sera  prouvée  par  inventaire  ou  tout 
cintre  ^cte  authentique. 

A  défaut,  par  in  femme,  de  faire  cette  preuve,  tous  les  * 
efîéts  mobiliers,  tant  à  i'usage  du  mari  (|U  ii  cebii  de  fa  femme, 
iom»t  quek|U(&  r(>gime  qu'ait  été  contracté  ie  m^iage»  ^ecoot 
•oq«s  «UK  créanciers  y  sauf  aux  syndics  à  M  remettre,  avec 
rautorisatioi^  du  juge -commissaire >  les  habits  et  linge  néces- 
saires à  son  usage. 

561.  L'action  en  reprise  résultant  des  dispositions  des  ar- 
tifilçSi  5^7  ^t  âôâ  ne  sera  çi^ercéc  par  la  fenMne  qua  la  c(iarg^ 
des  dettes  et  hypothèques  dout  ks  biens  sont  légaiement 
grevéSy  soit  que  (a  femme  s*y  soit  obligée  volontairement,  soit 
quelle  y  ait  été  condamnée. 

562.  Si  la  femme  a  pavé  des  dettes  pour  son  mari,  la  pré- 
somption légale  est  qu'elle  l'a  fait  de$  deniers  de  celyi-ci,  et 
elle  ne  poum,  en  cuuséqueuce ,  eiercer  aucune  action  dans 
k  iiiiKte,  sauf  h  preuve  contraire ,  comme  i(  est  dit  à  Par- 
ticlc  559. 
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563.  Lorsque  le  mari  sera  coamierçaiit  au  momenl  de  |» 
cditbvilioii  du  nMinage,  ou  iQr«{uey  nayant  pas  alors  d^autit 
profeaiioii  dominée,  il  sera  devenu  eommerçanl  daos 

Tannée,  les  immeubles  qui  lui  appartiendraient  à  Tépoque  de 
fa  célébration  du  mariage,  ou  qui  lui  seraient  advenus  depuis, 
iok  par  succession,  soit  par  donation  entie-vifs  ou  lestam^- 
tsirs»  stram  seuls  soumis  à  ^hypothèque  de  la  fampie  : 

1^  Pour  Im  deniers  et  effets  mobiliers  qu*elie  aura  appoctdf 
en  dot,  ou  qui  lui  seront  advenus  depuis  le  mariage  par  suc- 
cession ou  donation  entre-vifs  ou  testamentaire,  et  dont  elle 
prouvera  k  délivrance  ou  ie  payement  par  acte  ayant  date  cer- 
laîne;  pour  ie  rempli  fie  ses  biens  aliénés  pecUaul  le  ma* 
liage  ;  3**  pour  f  indemnité  des  dettes  par  elle  oooiiact^  avee 
son  mari. 

561.  La  femme  dont  le  mari  était  comnieri;ant  à  ré[)()qiie 
de  la  célébiation  ^u  ^mriage,  c\u  dont  ie  maci»  u'ayaui  pas 
■lors  d'autre  pieftîsaîou  dteminée ,  sera  devenu  coDunorçant 
deas  l'année  qui  suivie  cette  oélé]»fatâon ,  ne  pourra  eaeicer 

dans  la  feiiliie  aucune  action  à  raison  des  avantages  portés  au 
contrat  de  ujanac^e,  et,  dans  ce  cas,  ies  créanciers  ne  pour- 
coni,  de  leur  côté,  se  prévaloir  des  avantages  kits  par  b 
Ctmi^e  «u  man  dans  ce  vàim^.  contrat. 

CHAPITRE  VllI  (1). 
ee  LA  afjeykarmoif  sirraB  lss  ca^ANciBas,  bt  bb  la  liooidation 

no  MOBIUBR. 

Stt.  Le  montant  de  f actif  mobilier,  distraction  faite  des 
(rais     déf€^l^^  de  i'adn^inislrat^oQ  de  la  ^uUite,  des  secours 

(i)  JSm'u  dê  i'mncim  mrfe  ; 
9f        «ACASTAXIQS  SBTta  LES  CSBAKaSBS,  ET  9U  LA  LIQUIHATIOX 

•  eo  MoaiLis%. 

558.  Le  nontsnt  de  l'actif  mobilier  du  failli,  distraction  faite  des  et 
êfamam  VadnSnbtMiira  de  iâ  folHtte,  du  têeenr»  tpoA  a- M  accordé  au 
idtf»  flS'deâ  sommes  payées  anx  pri^HUgi*'"  ^  s^ra  réfartï  entre  tout  les  ertfan- 
ciers  au  marc  Ir  franc  de  leurs  ctiBXiceê  vérifiées  et  aSméei. 

559.  A  cet  eifct,  ies  a jadics  remettront,  tous  lea  rooia,  au  eommistaire. 
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qui  auraient  ëtc  pccordés  au  failli  ou  à  sa  famille,  et  des 
sommes  payées  aux  créanciers  privile^^ies ,  sera  réparti  entre 
tous  les  crÀinciers  au  marc  le  franc  de  leurs  créances  vérifiées 
et  affirmées. 

566,  A  cet  cflfet,  les  syndics  remettront  tous  les  mois,  an 
juge>commissairCy  un  état  de  situation  de  la  faillite  et  des 
deniers  déposés  à  la  caisse  des  dépôts  et  consignations;  le 
fuge-commissaire  ordonnera,  s'il  y  a  lieu,  une  répartition 
entre  les  créanciers,  en  fixera  fa  quotité,  et  reilleni  à  ce  que 
tous  !es  créanciers  on  soient  avertis. 

5()7.  Il  ne  sera  procédé  à  aucune  répartition  entre  les 
créanciers  domiciliés  en  France»  qu*après  la  mise  en  réserve 
de  la  part  correspondante  aux  créances  pour  lesquelks  les 
créanciers  domiciliés  hors  du  territoire  continental  de  h  France 
seront  portés  sur  le  bilan. 

Lorsque  ces  créances  ne  paraîtront  pas  portées  sur  le  bilan 
d  une  manière  exacte  »  le  juge-commissaire  pourra  décider  que 
la  réserve  sera  augmentée ,  sauf  aux  syndics  à  se  pourvoir 
contre  cette  décision  devant  le  tribunal  de  commerce. 

568.  Cette  part  sera  mise  en  réserve  et  demeurera  a  la 
caisse  des  dépots  et  consignations  jusqu'à  l'expiration  du  délai 
déterminé  par  le  dernier  paragraphe  de  iarticle  492;  elle 


UTî  ota(  lie  Miii;ii!(in  (ic  la  faillite  ,  et  df>  diMiitTs  e\î&tRnt  en  caisse;  le  com- 
niisàaire  onionnera,  s'il  y  a  iicu,  une  rcpi'.rUliou  entre  les  créauciers,  et  eu 
fixera  la  quotité. 

560.  Les  créaneîert  seront  aTcrcis  des  dëeistoiis  4m  commissura  et  de 
rouYertnre  de  b  réptrtitioD. 

.^ni .  Nul  payement  ne  sera  fait  que  sur  It  reprësentetion  du  titre  cons- 
titutif de  U  créance. 

Le  caissier  inentionncr;i ,  sur  ie  titre,  îc  payement  qn'iî  effectuera)  le 
creancit  r  Jonnrra  quittance  en  marge  de  l'etut  de  rt-partition. 

5Gi.  J^or.scjue  la  liquidation  sera  terminée,  l'union  des  créanciers  sera 
convoquée  à  la  diiigeuce  des  syndics,  sous  la  présidence  du  commissaire;  les 
syndic^  rendront  leur  compte,  et  son  reliquat  formera  la  "dernière  rdpaiw 
tition. 

563.  L*union  pourra,  dans  tout  dtat  de  cause,  se  faire  autoriser  par  le 
tribunal  de  commeree,  le  failli  dûment  appelé,  k  traiter  à  forfait  des  droits 
et  artions  dont  le  recouvrement  n'aurait  pas  été  opéré,  et  à  les  aliéner;  C9 
ce  ca»,  les  syndics  feront  tous  les  actes  nécessaires. 
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sera  répartie  entre  les  créanciers  reconnus,  si  les  créanciers 
domiciliés  en  pays  étranger  n  ont  pas  fait  vérifier  leurs  créan* 
ces»  conformément  aux  dispositions  de  la  présente  loi. 

Une  pareille  réserve  sera  faite  pour  raison  de  créances  sur 
ïadmisbion  desquelles  il  n'aurait  pas  été  statue  définitivement. 

569.  Nul  payement  ne  sera  fait  par  les  syndics  que  sur  la 
représentation  du  titre  constitutif  de  la  créance. 

Les  syndics  mentionneront  sur  le  titre  la  somme  payée  par 
eux  ou  ordonnancés  conformément  à  Farticle  489. 

•î^éanmoins,  en  cas  d'impossibilité ^e  représenter  ie  titre, 
le  juge-commissaire  pourra  autorisé  le  payement  sur  le  vu  du 
proc^verbal  de  vérification. 

Dan#  ft>us  les  cas»  le  créancier  donnera  fa  quittance  en 
marge  de  f  état  de  répartition. 

570.  L'union  pourra  se  faire  autoriser  par  le  tribunal  de 
commerce,  le  failli  dûment  appelé,  h  traiter  à  forfait  de  tout 
ou  partie  des  droits  et  actions  dont  le  recouvrement  n*aurait 
pas  été  opéré,  et  a  les  aliéner;  en  ce  cas  y  les  syndics  feront 
tous  les  actes  nécessaires. 

Tout  créancier  pourra  s'adresser  au  juge- commissaire  pour 
provoquer  une  déiibcralion  de  iunion  à  cet  ^rd. 

CHAPITRE  IX  (1). 

DE  LA  VBNTB  DES  IMUEOBLEB  DU  FAUXI. 

571.  A  partir  du  jugement  qui  déclarera  la  faillite,  les 
créanciers  ne  pourront  poursuivre  Icxpropriation  des  im- 
meubles sur  lesqueb  lis  n  auront  pas  d'hypothèques. 


(i)  Suite  de tmeien  texte: 

CUâP1TA£  XI. 

DC  1IO0K  DB  VKMTB  DES  IMMEUBLES  DU  rAILU. 

564.  Leifyndietde  TiiDioii,  mim  fantoriiBtioB  du  commissure ,  procë* 
HeroBt  à  la  vente  des  immeubles  suivant  Ira  formes  |nrescrttes  par  le  Code 
civil  pour  la  vente  des  biens  des  mineurs. 

565.  Pendsni  bniunie  après  i'Adfiidication ,  tout  créoDCÎer  anni  droit  de 
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67 SA  n'y  ^  pas  de  poursuite  en  expropvialÎQa  des  ira- 
BMNiUes  ooniiDBeiicëe  avMii  tépoqati  àm  ïmw>n^  ks  sjradies 
seub  seront  admis  à  pounuîvrd  là  venlt;  ib  seront  tenuç  d'y 

procéder  dans  k  huitaine,  sous  Tsulorisation  du  ju^c-œm- 
missaire,  suivant  ks  forDies  prescrites  pour  k  veiUe  des  bkus 
cks  mineurs. 


siirenchérir.  La  surenchère  ne  pourra  être  au-des!^ou£  du  dixième  du  piix 
priucipal  de  l'adjudication. 

^  TITRE  II  •  • 

D£  LA  Cession  de  bikns. 

560.  La  cession  de  bicna,  par  le  failli,  est  voiontaire  ou  iudiciaire. 
5G7.  Les  r-fTi  ts  de  h  cessioLi  iioV)i|(aû;<î  se  ^teçipîpeiit  par  ^c;|f^v.QMioiis 

entre  le  failli  et  les  ere'aïu  ierg. 

ôG8.  La  cession  judiciaire  n'éteint  point  l'action  des  créanciers  nur  les 
ll^i)8  qwc  le  failli  peut  acquérir  pai;  U  «uite  ;  eUe  n'i|  d'auU"^  effet  qu^e  de 
tflit»Vr^ife  ]fi  débiteur,  à     con^raint.e  par  corpi. 

^G9.  Le  failli  qui  §in  dans  le  cas  de  réclamer  la  cession  Iudiciaire  sera 
IMUI  de  former  sa  demande  au  tribunal ,  qui  se  fera  remettre  les  titres  ad* 
cesfaires  :  la  demande  sera  iiji^'rec  daps  irs  papier^  p^ublicf ,  çoipi^f  ^ 
dit  à  l'article  f»8  3  du  Code  de  proce'dure  civile. 

570.  La  demande  ne  snspendra  l'effet  d'aucune  poursuite,  siuif  au  tribu- 
nal a  urdouuer,  parties  appelées  ,  qu'il  y  sera  sursis  provisoirciucnt. 

Ô^^l.  Le  failli  adiui-'»  uu  bcnéi^ce  de  cession  sera  tenu  de  faij^e  ou  de  rc'^- 
tdrer  sa  cession  en  personne  et  non  par  procureur,  ses  créanciers  appelés, 
à  Faodkvce  du  tribunal  de  commerce  de  aon  domicHe;  et,  ê*il  n'y  a  pai 
de  tribunal  de  commerce,  kla  maisoq  commune,  un  jour  de  séance.  La  de'- 
cfaration  du  failli  sera  constate'e,  dans  ce  dernier  cas,  par  le  procèt*?erbaI 
de  Thuissier,  qui  sera  <*igne'  parle  maire. 

571.  Si  le  débiteur  est  détenu,  le  jugement  qui  l'admettra  au  b(fnélice  de 
cession  ordonnera  sou  extraction,  avec  les  précautions  en  tel  cai:  reqytô<  s  et 
aç<ouluiqéc|s ,  î|  tefffi^  éfi  fay-e  sa  d^cl^rat^n  ^oi)forn[^éfpei)t  à  lai^ticl^^  J^',é- 
cédent. 

673.  Let  Dopi ,  prétioma ,  prolMsion  et  demeure  du  débiteur,  seront  ia> 
êéréa  dans  des  tableauv  a.  ce  destinés,  placés  dans  Tauditoire  du  tribunal  de 
commerce  de  son  domicile,  on  du  tribunal  cirit  qui  en  fait  les  fouettons; 
dans  le  lieu  des  séances  de  la  maison  commune,  et  k  la  bourse. 

574.  En  exécution  du  jugement  qui  admettra  le  débiteur  au  bénéfice 
de  cession,  les  créanciers  pourront  faire  vendre  les  biens  meubles  et  im- 
meubles du  débiteur,  et  il  sera  procède'  à  cette  Tente  dans  les  formes  pres- 
crites pour  les  ventes  faites  par  union  de  créanciers. 

ft76.  Ole  pMmntétmaïUii  au  bénéfice  de  eession» 

!•  Lee  ^tMiionataircs,  les  ban^ueroBtiers  Craudubux,  («s  personnes  6M»> 
damnc'es  pour  fait  de  vol  ou  d'escroquerie,  ni  les  personnes  comptable; 

S»  Les  étrsafeci,  iea  tuteurs,  administrateiys  ou  dépositaires. 
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573,  La  siucuchcre,  après  adjudication  des  iiameublcs  du 
CûiU  sur  la  poursuite  des  syndics,  uauça  lieu  ^*au&  coadi- 
tiQB4«i  dans  Ws  (ormes  suivantes  : 

La  amnchère  àexoi  élre  faite  dans  la  tfÊkofkkuiu 
Wâe  ne  poorraélre  au-dtasous  du  dixième  du  prix,  priociiiii 
de  radjudication.  Elle  sera  laite  au  j^rcfl'e  du  trifninal  civil,  sui- 
vant les  iojriQes  prescrites  par  les  articles  71 Q.  et  7 1 1  du  Code 
de  psocadure  cîvUb;  toute  penoone  sera  admise  k  s^reii- 
diâii:. 

Toute  personne  sera  é^falement  admise  à  conooiirir  à  FadU 

}udication  par  suite  de  sui  enchère.  Celte  adjudication  de- 
meurera défioiûve  Gi  ne.  pomm  éire  suivie  daticune  autre 
sorenchàre. 

CHAPITRE  X  (1). 

574.  Pourront  être  revendiquées,  en  cas  de  faillite,  les  re- 
mises eu  eilèts  de  commerce  ou  autres  titi  es,  uou  eucore  payia, 

•  ,      *       «  r 

(l)  Suite  de  l'ancien  tejcie  : 

'ifïmE.  111. 

Là  «j^V^ttOlC^TtOil^. 

576.  L<;  rêtBàear  pourra,  en  cas  de  faillite,  reyendiqner  les  marchandÎMf 
par  lui  Tendue»  et  lifréta,  et  dont  le  pris  ne  faii  a  pas  été  payé,  dami  les  caf 

il  tux  conditions  ci-après  cxprime's. 

577.  l-a  revendicatintj  ne  pourra  avoir  lieu  que  pcodaiit  <|ui'  les  mar- 
chand i«e.s  expédiées  Reroui  ciicore  en  route,  soit  par  terre,  soit  par  eau,  et 
avant  qu  eiies  soient  entrées  dans  les  magasins  du  failli  ou  dans  les  maga- 
iHls  du'eonmiiMieiiMlre  oharg^  de  las  Ytedrc  pour  le  rompte  dn  fifdlli. 

578.  BUtt  M  poanoM  être  revciidii|«écs,  m ,  avaot  leur  arrivée ,  eilca  est 
été  Yeadate  iMe  fvmde,  sur  factnrca  et  connaissemeiits  o«  iettres  4r 
voiture. 

579.  En  cas  de  re^'endication ,  le  revendiquant  sera  tenu  de  rendre  l'actif 
du  failli  indemne  de  toute  avance  faite  pour  fret  ou  voilure  ,  commission, 
assurance  ou  autres  frais,  et  de  payer  les  sommes  dues  pour  mêmes  causes* 
ai  elles  n  ont  pas  été  acquittées. 

ôSe^  Le  fs^eadicetieii  ae  ponnm  éire  eieveëe  ipw  eer  les  minrlisadiMi 
^Ifâ  itteai  reeoimace  dire  identiqacBeDt  les  mtees»  et  ^w  ieBf4|a*il  apra 
reconnu  qna  les  balles,  barriques  ou  enveloppes  dans  lesquelles  tUfi  if 
troovaie&t' iors  de  la  vente,  n'ont  pas  été  ouvertes,  que  les  cordes  ou  mar* 
ques  n'ont  été  ni  enleVe'cs  ni  changée-'^ ,  et  que  les  T*HIT**Jyiffdifet  B*eat  Tirfri 
en  nature  et  quantité  ni  cbaugement  ni  altération. 

ô8l.  Pourront  être  revendiquées,  aussi  longtemps  qu'elles  existeront  co 
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et  qui  se  trouveront  en  nature  dans  le  portefeuille  du  failli  à 
répoque  de  sa  faillite,  lorsque  ces  remises  auront  été  faites  par 
le  propriétaire  y  avec  le  simple  mandat  d'en  &ire  le  recouvre- 
ment et  d*en  garder  h  valeur  à  sa  dtspositiony  ou  lorsqudies 
auront  été,  de  sa  gart ,  spécialement  affectées  à  des  payements 
déterminés. 

575.  Pourront  êire  également  revendiquées,  aussi  long- 
temps quelles  existeront  en  nature,  en  tout  ou  en  partie,  les 
marchandises  consignées  au  Ciilii  à  titre  de  dépôt  »  ou  pour  être 
vendues  pour  fe  compte  du  propriétaire. 

Pourra  même  être  revendiqué  le  prix  ou  la  partie  du  prix 
desdiles  marchandises  qui  n'aura  été  ni  payé,  ni  réglé  en 
valeur,  ni  compensé  en  compte  courant  entre  le  failli  et  l'a- 
cheteur. 

576.  Pourront  être  revendiquées  les  marchandises  expé- 
diées au  failli,  tant  que  la  tradition  non  aura  point  clc  efTec- 
tuée  dans  ses  magasins,  ou  dans  ceux  du  commissionnaire 
chaîné  de  les  vendre  pour  le  compte  du  feilli. 

mtiiro,  en  tout  on  en  partie ,  les  ntrcfaandifCf  conflîgnëet  «v  failli ,  à  û&t 

de  éépàt,  on  ponr  être  vendnef  pour  le  compte  de  TenToycnr  :  dans  ce  dcr-  * 

nier  ou  mène,  le  prix  deiditet  marchandises  pourra  être  reYendi4|né,  a*il  n*a 

pas  e'tc'  paye'  ou  passe  en  compte  courant  entre  le  failli  cl  î'achctexir. 

583.  Dans  tous  les  cas  de  rcvendicaliou,  excepte  ccu.v  de  dépôt  et  de  con- 
si^aiion  de  marchand iseii,  les  syndics  des  créanciers  auront  la  faculté  de 
retenir  les  marchandises  revendiquées,  en  payaut  au  réclamant  le  prix  con* 
venn  entre  Ini  et  le  failli. 

593.  Lea  remitea  en  eifeii  de  commerce,  on  en  tona  antrea  effeta  nom 
•ncore  dchna,  ou  écbna  et  non  encore  payés,  et  qui  se  trouveront  en  natorn 
dans  le  poriefettlUe  dn  failli  à  Tépoque  deaa  faillit*  «  pourront  être  reren* 
dîquccs  ,  si  CCS  remises  ont  été  faites  par  le  proprîe'taire  avec  le  simple 
mandat  d'en  faire  le  rccduvrcnienl  et  d'en  garder  la  valeur  à  sa  disposition  , 
ou  si  elles  ont  reçu  de  sa  part  la  dc>tiniiii'»n  spéciale  de  servir  au  payement 
d'acceptations  ou  de  billets  tiré;!  au  domicile  du  failli. 

584.  La  revendication  aura  pareillement  lien  ponr  les  remiaea  fatCea  aana 
neeepution  ni  diapoaltion ,  si  elles  aont  entrdea  dana  on  compte  conrant  par 
ieqncl  le  propriétaire  ne  'aérait  que  créditeur;  mais  elle  ceasera  d'airoir  lien  » 
ai,  k  Te'poque  des  remist  s ,  il  était  débitenr  d'une  somme  qndeonque. 

585.  Dajis  les  cas  où  la  loi  pernict  la  revciulication  ,  les  syndics  examine- 
ront les  demandes;  ils  pourront  les  admettrr,  sauf  lupprobalion  du  coiu- 
mis^aiic  :  s  il  y  a  contestation,  le  tribunal  prononcera,  apici»  avoir  entendu 
le  commissaire. 
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Néamnoms  la  revendication  ne  sera  pas  recevable  si,  avant 
leur  arrivée,  les  marchandises  ont  étc  vendues  sans  fraude, 

sur  factures  et  connaissements  ou  ietUes  de  voiture  signées 
par  le^pediteur. 

Le  revendiquant  sera  tenu  de  rembourser  a  la  masse  les 
â-oompte  par  lui  reçus,  ainsi  qUe  toutes  avances  iaites  pour 
fret  on  voiture,  commission,  assurances,  ou  autres  frais,  et 
de  payer  les  sommes  qui  seraient  dues  pour  mêmes  causes. 

Ô77.  Pourront  être  retenues  par  le  vendeur  les  marciian- 
dises,  par  lui  vendues ,  qui  ne  seront  pas  délivrées  au  failli, 
ou  qui  n'auront  pas  encore  été  expédiées ,  soit  à  lui,  soit  à  un 
tiers  pour  son  compte. 

578.  Dans  le  ais  prévu  par  les  deux  articles  prccédenis, 
et  sous  lautorisation  du  juge-commissaire,  les  syndics  auront 
ia  faculté  d'exiger  la  livraison  des  marchandises ,  en  payant  au 
vendeur  ie  prix  convenu  entre  lui  et  le  failli. 

579.  Les  syndics  pourront ,  avec  Tapprobation  du  juge- 
commissaire,  admettre  les  demandes  en  revendication  :  s'ii  y 
à  contestation,  ie  tribund  prononcera  après  avoir  entendu  le 
juge-conmussaire. 

CHAPITRE  XI. 

DB8  VOnS  DB  BBC0UR8  COUTBB  LBS  JUGBMBlfTS  RBNDI» 

BU  MATIBRB  DB  PAILLITB. 

580.  Le  jugement  déciaratif  de  la  faillite,  et  celui  qui 
fixera  à  une  date  antérieure  i  époque  de  la  cessation  de  paye- 
ments ,  seront  susceptibles  d  opposition ,  de  la  part  du  failli , 
dans  la  huitaine ,  et  de  fa  part  de  toute  autre  partie  intéressée, 
pendant  un  mois.  Ces  défais  courront  à  partir  des  jours  où 
les  formalités  de  1  affiche  et  de  Tinsertion  énoncées  dans  l'ar- 
ticle 442  auront  été  accomplies. 

581.  Aucune  demandedes  créanciers  tendant  i  dire  fixer 
*  la  date  de  la  cessation  des  payements  à  une  époque  autre  que 

celle  qui  résulterait  du  jugement  déclaratif  de  faillite  ,  ou 
d'un  jugement  postérieur,  ne  sera  recevable  après  l'expiration 
des  délais  pour  la  vérification  et  f  affirmation  des  créances* 
Ces  délais  expiré»,  I époque  de  ia  cessation  de  payemonta 
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582.  ÎjC  dëlni  d'appel,  pour  tout  jugement  rendn  en  ma- 
tière de  faillite,  sera  de  quinze  jours  seulement  à  compter  de 
b  signification. 

Ce  dâai  wm  augmnté  à  nison  d'un  foar  pkr  dnq  mym» 
mètres  p<mr  im  ^rti«8  qui  seront  doniciitëes  it  une  dÎBtitiNDê 
excédant  cinq  mvnamctrcs  du  lieu  oii  siège  ie  tribunal. 

Ô83.  Xs'e  seront  susceptibles  ni  d'opposition,  ni  dappel>  ni 
dk  recours  en  csttsatRiii  : 

1^  Les  [ugements  velUâà  à  la  nmiiinatraii  on  an  ratt{i4a* 
cément  du  juge-commissaire ,  à  la  nomtliaiioii  on  à  ia  nSvœi» 
tion  des  syndics  ; 

2°  Les  jugements  qui  statuent  sur  ies  demandes  de  sauf- 
conduit  et  sur  ceiiès  de  secouis  pour  ie  fàilii  et  M  fiimiHe; 

3*  Les  jugemcnb  qili  autorisent  I  vendis  fes  eAëé  on 
marchandises  appa  rtehant  à  la  faîHite  ; 

4"  I-fs  juç^emriiis  qui  prononcent  sursis  au  concordat,  ou 
admission  provisionnelle  de  créancieis  contestés; 

5°  Les  jugements  par  lesquels  le  tribunal  do  commme  ^ 
statue  sur  les  recours  formés  contré  les  ordonnances  rendues 
par  le  ju^^e-coiiIttiiSBaîrte  dans  feslîilifles  dé  seè  attributions, 

TU  IU:  II  (1). 

DBS  BANQUEROUTES* 

^^^^^^^^^^^^^^^^^ 

CHAPITRE 

DB  LA  BAMQCBROlJTB  8lM>LB. 

584.  Les  cas  do  banqueroute  simple  seront  punis  des  peines 

(l)  Suite  de  l'ancien  texte: 

TITRE  IV. 

DBS  aANQUBROOTES. 

diAmlftE  I*r. 
^  La  ftAiiùiteéutft  imnjt. 
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portées  au  Code  pëoai ,  et  juges  par  iet  trilMinaux  de  police 
correctionnelle,  sur  la  poursuite  des  ijndiis,  de  tout  ctcmi* 
cîer»  ou  du  diiilistére  public. 

585.  Sera  déclaré  banqueroutier  simple  to«t  connlevfant 

iaiiii  qui  se  trouvera  dans  un  des  cas  suivants  : 


tet,  le  commerçant  failli  qui  se  trouvera  dans  Tun  ou  piuiieîirs  des  cal 
suivants;  savoir  : 

i<>  Si  tes  dépenses  de  sa  mdsoB»  qu'il  etC  tenu  ifinscrire  moii  p9Lt  mois 
rar  Mn  litte-ioiirnal ,  eont  juge'et  excessives; 

99  S1I  cet  reoonim  qn*il  •  codtommé  «te  fotïeà  soibaiei  ab  |ed  »  oé  à  M 
•finuôns  de  ^nr  hasard  î 

3»  S'il  résulte  de  son  dernier  inventaire  que  son  actif  e'iant  de  cinqnantf 
pour  coMt  au-dessous  de  son  passif,  il  a  fait  des  emprunta  conside'rableSt  ^t 
s'il  a  revendu  des  m.irrliandises  K  perte  ou  au-de^jsous  dli  coure; 

â**  Siii  a  donné  des  sigualures  du  crédit  ou  de  circulation  pour  une  somme 
triple  de  son  actif ,  selon  s«f»  dernier  inreataire. 

587.  Pourra  iétre  poursuivi  comme  bâîlquëroutier  simple,  et  étrè  àéiAêri 
M, 

Le  faiUi  qui  n*aura  paà  fait,  au  greffe,  la  dëdarmUon  présenté  far  l'arw 
tiale  440  ; 

t'eïoi  qui ,  sViant  ati.si  ntc,  ne  se  sera  pa^  prcscnfc  eh  personne  atUtageats 
et  aux  syndics  dans  ies  délais  fixés,  cî  sans  empt  clicmcnt  li'piiinic; 

Celui  qui  prcsculcra  des  livres  iiTéguiicreme ut  tenus,  sans  néanmoins  que 
tes  irre'gularîtës  indiquent  de  fraude,  ou  qui  hc  îes  présentera  pas  tous; 
Orlaf  qui ,  iyint  «ne  sbeiétë,  lié  se  sei*  pas  eonfôrinë  I  IWlicle  4  40. 
688.  Les  eés  de  (aa^aeroutt  simple  seront  |uféB  par  les  tribiAiia  it 
police  correctionnelle,  sur  la  diemandc  de:''  syndics  ou  sur  celle  de  tout 
créancier  du  faiiii,  on  SUT  la  poursuite  d'office  qui  sera  faite  par  te  minis- 
tère public. 

589.  Les  frais  de  poursuite  êt\  banqueroute  simple  seront  supportés  par 
la  mnàae,  dans  le  cas  où  la  demande  aura  été  introduite  par  ics  sjudicâ  de 

690.  Dans  le  cas  où  la  poursuite  auim  Ai  intentée  p*r  an  créancier,  fl 
•apportera  les  frais,  si  le  provenu  est  déehargë  i  lesdîts  frais  soront  snp* 

|>orte's  par  \b,  masse ,  sM  est  condamné. 

Sdt.  L<es  prociireUtTi  du  Roi  sont  tt^tiùd  d'interjcti-r  appel  de  tons  |Vlpe- 
ments  des  tribunaux  de  police  ctirrcctioiinelie,  lorsque,  dans  le  cours  de 
rinstruction,  ils  auront  reconnu  que  la  pré\eution  de  banqueroute  simple 
est  de  nature  à  être  convertie  en  prévention  de  banqueroute  frauduleuse. 

59t.  Lè  iriMmi  do  p^se  eorrteiioanelle,  en  déehiunt  ^a*il  y  i  ban- 
Moroaté  simple*  devra,  suivant  foxigenee  des  cas,  prononce^  rompiîiOMi^ 
ment  pour  un  mois  au  moins ,  et  deux  ans  an  plus. 

Les  jugements  seront  affichés  en  outre,  et  insérés  éansnll  |6ttniÉt,  bon» 

lémrfÉMttlklMkloaMdkiCodaéa  piocddum  «Wla, 
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1°  Si  ces  dépenses  personnelies  ou  les  dépenses  de  sa  mai- 
son sont  jugées  excessives; 

2**  S*ii  a  consommé  de  fortes  sommes ,  soit  à  des  opéra« 
tîons  de  por  iiasardy  soit  à  des  opérations  fictives  de  bourse 
ou  sur  marchandises; 

3**  Si,  dans  l'intention  de  retarder  sa  faillite,  il  a  fait  des 
achats  pour  revendre  au-dessous  du  cours;  si,  dans  ia  même 
intention  y  il  s'est  livré  a  des  emprunts,  circulation  defièts, 
ou  autres  moyens  ruineux  de  se  procurer  des  fonds; 

4*  Si,  après  cessation  de  ses  payements,  il  a  payé  un 
créancier  au  préjudice  de  la  masse. 

586.  Pourra  être  déclaré  banqueroutier  simple  tout  com- 
merçant fiiiili  qui  se  trouvera  dans  un  des  cas  suivants  : 

1**  S'il  a  contracté,  pour  le  compte  d  autrui,  sans  recevoir 
des  valeurs  en  échange,  des  engagements  ftigés  trop  considé- 
rables  eu  égard  à  sa  situation  lorsqu'il  îes  a  contractés; 

2*"  S'il  est  de  nouveau  déciaré  en  faiihte  sans  avoir  satisfait 
aux  obligations  d*un  précédent  concordat; 

3*  Si,  étant  marié  sous  le  régime  dotal,  ou  séparé  de 
Liens,  il  ne  s'est  pas  conformé  aux  articles  69  et  70  ; 

4**  Si,  dans  les  trois  jours  de  îa  cessation  de  ses  pavements, 
il  n'a  pas  (ait  au  greiTe  fa  déclaration  exigée  par  les  articles  438 
et  439,  ou  si  cette  déciaration  ne  contient  pas  les  noms  de 
tous  les  associés  solidaires  ; 

5°  Si ,  sans  empêchement  îégitimç,  il  ne  s  est  pas  présenté 
en  personne  aux  syndics  dans  les  cas  et  dans  les  délais  fixés, 
ou  si,  après  avoir  obtenu  un  sauf-conduit,  il  ne  s'est  pas  re- 
présenté à  justice; 

6*  S'il  n'a  pas  tenu  de  livres  et  fait  exactement  inventaire; 
si  ses  livres  ou  inventaires  sont  incomplets  ou  irrégulièrement 
tenus,  ou  s*ils  n'oHrent  pas  sa  véritable  situation  active  ou 
passive,  sans  néanmoins  qui!  y  ait  fraude. 

Ô87.  Les  frais  de  poursuite  en  banqueroute  simple  in* 
tentée  par  le  mînbtère  public  ne  pourront,  en  aucun  cas, 
être  mis  à  la  charge  de  la  masse. 

Ën  cas  de  concordat,  ie  recours  du  trésor  public  contre  lû 
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fiiifli  pour  ses  frais  ne  pourra  être  exercé  qu  après  f  expiration 

des  termes  accordés  p  u*  ce  ti  iitc. 

588.  Les  frais  de  poursuite  intentée  par  les  syndics,  au 
nom  des  créanciers,  seront  supportés,  s  il  y  a  acquittement, 
ptr  fa  masse,  et  s*il  y  a  condamnation,  parle  trésor  public, 
saaf  son  recours  contre  te  ihilli ,  conformément  à  Tarticle  pré* 
cèdent. 

589.  Lps  svndics  no  pounofit  intenter  de  poursuite  en 
banqueroute  simple,  ni  se  porter  partie  civile  au  nom  de  la 
masse,  quaprès  y  avoir  été  autorisés  par  une  délibération 
prise  i  ia  majorité  individuelle  des  créanciers  présents. 

590.  Les  frais  de  poursuite  intentée  par  un  trear.cicr 
seront  supportés,  s'ii  y  a  rond  ;mnation,  par  le  Trésor  public;  . 
sil  y  a  acquittement,  par  ic  créancier  poursuivant. 

CHAPITRE  11  (1). 

DB  tA  BAUQUEROOTB  FBAOmTLBUSB. 

Ô9i.  Sera  déclaré  banqueroutier  frauduleux,  e'  puni  des 
peines  portées  au  Code  pénal,  tout  commrr(^ant  faiHi  qui  aura 
soustrait  ses  livres,  détourné  ou  dissimulé  une  partie  de  son 
r    actif,  ou  qui ,  soit  dans  ses  écritures,  soit  pard^actes  publics 

ou  des  enga^^emcnts  sous  signature  privée,  soit  par  son  bilan. 


(i)  5irt'le  de  Vmttien  texle  : 

CHAPITRE  n. 

BE  LA   BANQUEROTJTE  FRAITDPLEUSK. 

.')93.  Ser.i  dccîaré  banqueroutier  frauduleux  tout  commerçant  iailii  qui 
se  irouvLTd  dans  un  ou  plusieurs  des  cas  suivants;  savoir  : 

lo  S'ii  a  suppose  des  dépenser  ou  des  pertes,  ou  ne  jusiifie  pas  de  rem- 
ploi de  tontei  «et  reeeUcs  ; 

t*  Si\  a  dëtoornif  aucune  somme  d'argent,  aoeoiie  dette  actire,  ancunea 
marcbandiscs,  dcnre'ea  on  effets  mobilte»; 

3**  S'il  a  faii  des  ventes,  négociations  ou  donations  supposées; 

S'il  a  su|'pos('  des  dettes  pas<:ivcs  et  colliisoircs  enirr  lui  et  des  crcan» 
cicrs  liclifs,  en  tais.m!  des  écritures  «simulées,  ou  en  se  eonstituanl  d<'bitcur, 
sans  cause  ni  valeur,  par  des  actes  publics  ou  par  des  engagements  sous 
aignaturc  privée  i 

5«  Si,  ayant  dlë  chargé  d*iui  mandaC  spécial,  on  constitnë  de'pofttaire 
d'argent,  d'eflTcCa  de  commerce,  de  deurdea  on  marehtndfiea,  il  a,  an  pré* 

IX  Série.  23 
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M  sera  frauduleusement  reconnu  débiteur  dè  sommes  quil  ne 

devait  pas. 

Ô92.  Les  /rais  de  poursuite  en  banqueroute  frauduleuse 
ne  pourront,  en  aucun  cas,  être  mis  à  h  charge  de  la  masse. 

Si  un  ou  |)^u^iou^s  crcaiiciors  se  sont  rendus  parties  civiles 
enieur  nom  personnel,  les  frais ,  en  cas  d'acquittement»  de- 
meureront à  leur  charge. 


judice  du  mandat  ou  du  Jrp«U,  appli4uc  k  son  in-ofit  les  fonds  ou  la  valeur 
éiÊ€h\etB  sur  î#iquels  portait  ioil  le  nMittilat,  toit  fe  di^pôt  ;      *     ■  •  ^ 

•  S*it  A  aehelé  de*  iameiiblct  ou  det  cffeu  mobtlien  k  Ift  hwtw  d'un 
préte-nom  ; 

7*  S*it  A  eaehë  «et  lîms. 

594.  Pourra  être  pourtniri  comme  banqueroutier  frauduleux,  et  être  dd- 

olarc  ti'I , 

Lo  fiiilli  qui  n'a  pa«  tenu  de  livres,  ou  dont  lea  iÏTrea  ne  prëacnteront pis 

sa  vc'iifablo  sitiiaUon  active  el  passiv»*; 

Celui  ^uî,  ayant  obtenu  un  sauf-conûuii,  ne  se  sera  pas  reprcsentè  à 
justice.  .  ■  I 

605.  Les  cas  de  banqueroute  frauduleuse  seront  poursuivis  d'oflicc  de* 
▼ant  les  court  d*OMbes,  par  lea  prorurcura  do  Roi  et  ieura  aubêtitoli,  sur 
I»  notoriété  pub^ne,  ou  anr  la  ddoondation  aoit  dea  ejndica  loit  d'un 
crdancier.  » 

696.  LonK|ue  le  prëyenu  aura  ët<f  atteint  et  déclaré  coupable  dea  délita 
énonces  dana  lea  articlea  précédcnti»,  il  aera  puni  dea  peinea  portéea  an 
Code  pénal  pour  fa  banqueroute  frautlulcuie. 

597.  Seront  déclaréf  complices  dea. banqueroutiers  fraudaleux  et  feront 

conclanin*''»  aux  mêmes  peine*  que  rnf  usc,  ha  individus  qui  seront  con- 
vaincus de  s'èii  e  cnt'  Il  lus  av  c  le  lt:iM(jurr outier  pour  i  «  celer  ou  soustr.nre 
tout  on  part:»'  de  yes  liiens  ni' uliles  ou  iniineubie.*»  ;  d.ivoir  acquis  sur  lui 
des  cteaiiccs  fausses;  et  qui,  à  la  virrifiC'tiion  et  atlirtnation  de  lears  crcan* 
cei,  «uiroot  persévéré  à  lea  faim  valoir  comme  aineèree  et  véritnUea. 

598.  Le  même  jugement  qui  aura  |rononcé  les  peines  contre  lea  eom* 
jilîcea  de  banqueroutes  frauduletuce»  les  eondaunera, 

1«  A  réintégrer  k  la  masse  des  créanciers,  les  biens»  droits  et  actions  frau- 
duleusement soustrait  «  ; 

i°  A  payer,  enTcrs  ladite  masse,  des  dommages-intérêts  égaux  à  la  somme 
dont  ils  ont  tenté  de  ia  frauder. 

609.  Les  arrêts  des  cours  d'nf;«!5e9  contre  les  banqueroutiers  et  leur^ 
conipli  -es  .<;er»nt  nl!iciies,  et  de  piu>  insères  dans  un  iouroal,  conformément 
k  i'urlicle  Q»i  du  Code  de  procédure  civile. 
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CHAPITRE  m. 

mS  CRIMBt  BT  DES  DBUT9  COMMIS  DANS  LES  FAILUTBS  FAA 
d'aOTAES  aOB  PAA  LES  FAILLIS. 

^3.  Seront  condamnés  aux  peines  de  la  banqueroute 
frauduleuse  ; 

r  Les  individiis  conioificiis  (Tâvoir,  dans  f intérêt  du 
MU  s  soustrait  9  reoâë  ou  dissimulé  tout  ou  partie  de  ses 
biens,  meubfes  ou  iromeables;  le  tout  sans  préjudice  des 

autres  cas  prévus  par  rai  ticle  60  du  Code  prnoî; 

2**  Les  individus  convaincus  d'avoir  frauduieuseincnt  pré- 
tenté  dans  la  faillite  et  alfinné,  soit  en  leur  nom,  soit  par  in- 
tertKMÎtion  de  personnes ,  des  créances  supposées  ; 
'  9*  Les  individus  qui ,  disant  le  commerce  sous  fe  nom 
d'autrui  ou  sous  un  nom  supposé,  se  seront  rendus  coupables 
de  laits  prévus  en  rarticio  591. 

594.  Le  conjoint,  les  descendants  ou  les  ascendants  du 
failli,  ou  ses  alliés  aux  mêmes  degrés,  qui  auraient  détourné, 
tlivertf  ou  recéfé  des  effets  appartenant  à  la  failfîte,  sans  avoir 
agi  de  cuoipliciié  avec  le  failli,  seront  punis  des  peines  du 

'  voî. 

595.  Dans  les  cas  prévus  par  les  articles  précédents,  la 
Gourou }e  tribunal  saisis  statueront,  lors  même  qu'il  y  aurait 
acquillement ,  l'^  cTolfice  sur  la  réintégration  À  la 'masse  des 

créanciers  de  tous  biens,  droits  ou  actions  frauduleusement 
sou$lraiJls;  S^'suries  doniuuiges-intéiéts  qui  seraient  demandés, 
et  que  le  jugement  ou  iarrét  arbitrera» 

596.  Tout  syndic  qui.se  sera  rendu  coupable  de  majvetsa- 
tîon  dans  sa  ge:)tion  sera  puni  cori'ectîonuellement  des  peines 
portées  en  l'article  406  du  Coilc  pénal. 

597.  Le  créancier  qui  aura  stipulé,  soit  avec  îc  faiîli,  soit 
avec. toutes  autres  personnes ,  des  avantages  pavticuUcra  à  rai* 
son  de  son  vote  dans  les  délibérations  de  la  faillite ,  ou  qui  aurâ 
bit  uti  traité  particulier  duqu^  rés\iltei:ait  en  sa  .  faveur  .iip 
avantage  à  la  ciiarge  de  i'actil  du  failli,  sera  puni  correction» 
nelieiuent  d'un  emprisonnement  qui  ne  pourra  excéder  une 

sa. 
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année ,  et  d*ane  amende  qui  ne  pourra  être  au-dessus  de  deux 

mille  francs. 

L'emprisonnement  pourra  être  porté  à  deux  ans  si  le 
créancier  est  syndic  de  la  faillite. 

598.  Les  con%*enUons  seront,  en  outre ,  déclarées  n^Ies 
â  fégard  de  toutes  personnes ,  et  même  k  f égard  du  failtr. 

Le  crénncier  sera  Icnu  de  mpporlcr  à  qui  de  droit  les 
sommes  ou  valeurs  qu  il  aura  re(^ui$  en  vertu  des  convei4ions 
annulées. 

599.  Dans  le  cas  oii  l'annulation  des  conventions  serait 
poursuivie  par  la  voie  civile ,  Faction  sera  portée  devant  les 

tribunaux  de  commerce. 

GOO.  Tous  arrêts  cl  jugements  de  condamnation  rendus, 
tant  en  vertu  du  présent  chapitre  que  des  deux  chapitres 
précédents,  seront  allichés  et  puhliés  suivant  les  formes  éta- 
blies par  Tarticle  42  du  G>de  de  commerce,  aux  frais  des 
condamnés. 

CHAPITRE  IV  (I). 

DE  l'admLMSTKATION  D£S  BIENS  EN  CAS  D£  BANai'EROUTE. 

601.  Dans  tous  les  cas  de  poursuite  et  de  condamnation 

(i)  Suite  de  l'auckm  texte  : 

CHAPITRE  III. 

OB  L*ADirilflSTIlATl09  OIS  tlBltS  Elf  CAS  DB  BABaOBBOOTB. 

600.  Dabi  tout  Ict  cas  de  ponrsuitci  et  de  condamnatione  en  banque- 
route siinplo  on eo  banqueroute  rrandalriite,  let  actioni  cîvifes,  aatrea  qne 

cellct  dont  il  est  parle  il.ins  l'artit  îc  59  8,  resteront  sc'pare'cs;  et  toutes  les 
dhposiifoî's  relatives  aux  biens,  prc?rr.(es  pour  fa  faillite,  îeront  excVnt^ei 
sans  qu'elles  puissent  être  utdices,  attribuées  ni  évoquée*  aux  trtbuuaux 
de  police  corrcctiuunclie  ni  aux  cuur.H  d'assises. 

COI.  Seront  cependant  tennt  les  syndict  de  la  faillite,  de  remettre  ans 
proeorenra  du  Roi  et  à  Icura  subttituta,  toutes  les  pièces,  titres,  papiers  et 
rcoseignemcnts  qui.  leur  seront  demandes. 

601.  Les  pièecs ,  titres  et  papiers  délivres  par  les  i^ndics,  scroiit,  pendant 
le  cours  de  l'instruction,  tenus  en  état  de  eonimunication  par  ta  voie  du 
grctfc  ;  cette  conjniuiîiciiiinn  aura  lieu  sur  la  réquisition  des  syndics,  qui 
pourront  v  prctuire  des  extraits  |irivcs  ou  en  requérir  d'oflicieis  qui  leur 
leront  expédies  parle  g.ethcr. 

G03.  Lesdites  pièces,  titres  et  papiers,  seront,  après  le  jugement,  remis 
a«ic  syndics,  qui  en  donneront  d<Sd>ai^;  sanf  nëanmniBS  les  pîècc«  dnnt  It 
In^meot  ordoi^nf rait  le  dtfpAt  fndleiaif». 
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pour  banqueroute  aimple  ou  frauduleuse,  fes  actions  dvHcs 
autres  que  celles  dont  il  est  parle  dans  Tarticle  595  resteront 
sépareVs,  et  toutes  les  dispositions  relatives  aux  biens,  pres- 
crites pour  la  faillite,  seront  cxcculots  sans  qu'elles  puissent 
èire  ntlribuécs  ni  évoquées  aux  tribunaux  de  police  correction- 
nelfe,  ni  aux  cours  d'assises. 

602«  Seront  cependant  tenus,  les  syndics  de  la  faillite, 
de  remettre  au  ministère  public  fes  pièces,  titres,  papiers  et 
rensc  i_;ncmcnts  qui  îcur  seront  dcmamlés. 

C03.  Les  pièces,  titres  et  papiers  délivrés  par  les  syndics 
seront,  pendant  le  cours  de  l'instruction,  tenus  en  état  de 
communication  par  la  voie  du  greflè;  cette  communication 
aura  lieu  sur  la  réquisition  des  syndics,  qui  pourront  y  prendre 
des  extraits  privés,  ou  en  requérir  d'uUtiicnliqucs,  qui  leur 
seront  expédiés  par  le  lénifier. 

Les  pièces,  titres  et  papiers  dont  le  dépôt  judiciaire  n'au- 
rait pas  été  ordonné  seront,  après  i'arrét  ou  le  jugement,  remis 
aux  syndics ,  qui  en  donneront  décharge. 

ÏIÏWK  III  (1). 

D£  LA  fi£HABlLlTAT10N. 

604.  Le  failli  qui  aura  intét^ralcment  acquitté,  en  prin- 
cipal, intérêts  et  Irais,  toutes  les  somme»  par  lui  dues,  pourra 
obtenir  sa  réhabilitation. 


(i)  Smte  it€  Vmmdem  tejtt9  : 

TITRE  V. 

DS  LA  R£U.iBlUTATiGN. 

604.  Tvnte  demande  en  rébabilitation ,  de  la  part  du  fiulll,  aéra  adrenëé 

à  U  cour  royale  dans  le  KMort  de  laquelle  il  sera  domicilid. 

G05.  Le  demandeur  <«cra  tenu  de  joindre  k  sa  pc'ihion  les  quitlancei  et 
»iirr<  s  piècpg  |usiilî.u)(  qu'il  a  acquttié  intégralement  toutes  les  aonumet  par 
iui  tiii»?*  en  principiil,  inle'rt^is  et  frais. 

6or>.  Le  procureur  générai  près  la  cour  ruyaie,  sur  la  commun^cno'on 
qai  lai  aura  été  faite  de  la  requête,  en  adretsera  ëca  expéditions,  ceriifiees 
de  liU,  an  procureur  du  Rei  prèa  le  tribunal  d*arrMidisseBieiit,  et  au  pru- 
dent du  tribunal  de  commerce  du  domicile  du  pdtitionuelre,  ri,s*il  a  eliangd 
de  domieile  depuis  la  faillite,  an  tribunal  de  conuaerce  dans  rârrondiise 
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n  ne  pourra  Tobtenir,  s'il  est  fassocié  d'une  maison  de  com- 
merce tomb(fe  en  failfite,  quaprt\s  avoir  justifié  rjuc  toutes  les 
dettes  de  la  société  ont  été  inîcgrafement  ac(|uittées  en  prin- 
cipal,  intérêts  et  frais,  iors  uiéme  qu  uii  concordat  particulier 
lui  aurait  été  consenti. 

60ê,  Toute  demande  en  réhabilitation  sera  adressée  à  la 
cour  royale  dans  le  ressort  de  faquelle  le  failli  sera  domicilie. 
Le  demandeur  dtvra  joindre  à  îia  requête  les  quittances  et 
autres  pièces  justificatives.  ' 


ment  duquel  elle  a  eu  lieu,  eo  les  cbai  géant  de  recueillir  tous  lei  rentei- 
gneoients  qui  flcnmt  à  leur  portée ,  tnr  la  véritë  det  faite  qui  auront  été 
«speeék 

..  007.  A  cet  effet,  à  la  diligence  lant  du  procureur  du  Roi  que  du  pr^i- 
dcm  du  tribunal  »io  roiniiierce,  rojiîe  de  ladite  priiiion  re>tera  afTcli^c, 
pendant  un  del.ti  de  di  ii\  mois,  tant  dans  î,  s  sallrs  d'audience  do  clia<|ue 
tribunal,  qu'à  la  boui«e  cl  à  la  majsou  cuwmune,  ei  âcr.i  inscj-ce  par  exirait 
dans  les  papiers  publia».  i 

608.  Tout  créancier  qui  ii*aura  pas  r'ic  pave  intégralement  de  sa  créance 
en  principal,  intéiréis  et  fraie,  et  tonte  autre  partie  tntérnsée,  ponrrent, 
pendant  la  dnrce  de  Talficlui,  former  opposifioa  k  la  réhaliilitaiioa  »  par 
simple  acte  nu  greffe,  appuyé  de  pièces  jostificatives.  s'il  y  a  lieu.  Le  créan- 
cier opposant  uc  pourra  j;ini.iis  être  partie  dans  la  prort^dure  icnue  pour  la 
réhabilitation  ,  san^  prt'judu  i-  ioinefois  d<'  ses  autres  droits. 

609.  Aprèii  f expiration  dcH  deux  mois,  ic  procureur  du  Roi  et  le  prési- 
dent dn  tribunal  de  commerce  tranemettroni,  cbacnn  séparément,  au  pro- 
Oarcnr  i^dnénil.pvèf  la  .eour  rogrele,.  lis  «enieignemeiM^  (lu'ilii  aunoit  re- 
cueillis, les  oppositions  qui  auront  pu  être  formées,  çt  ict  connaifleances 
panicniières  qu'ils  auraient  iur  la  conduite  du  failli  ;  ili  j  |oindrotot  leur 

avis  sur  sa  dcînntiiîr. 

GIO.  Le  prin  uM  iir  «;«'neral  près  la  cour  rovaie  fera  rendre,  sur  le  tout, 
arrOt  portant  adiuission  ou  rejet  de  la  demande  en  rëbabiUtalion;  si  U  de> 
mande  est  rejelec,  clic  ne  pourra  plus  êtie  reproduite.'        '  *  , 

611.  L*arrét  portant  rébabililotioti  «era  adreaaé  tant  au  procureur  dia 
Rot  qu'au  présidente  des  tribunaux  auxquels  la  demande  aura  été  adressée. 
Ces  tribunaux  en  feront  faire  la  lecture  publique  'et  la  transcription  snr 
^urs.  registres. 

G!  3.  Ne  seront  point  admis  à  fa  re'habifitation ,  \vs  stc  îfîonataires,  les 
bam|uer«utH'r2>  traïululeux,  les  ))ersoniies  oomlunint  «  h  pour  faiiit  de  vof  ou 
d escroquerie,  ni  tes  personne»  compiabiesi  telles  que  le»  tuteurs,  adminisr 
tra'teurs  ou  dépositaires,  qui  n'auroui  pas  rendo  oa  apuré  leuff  eompiM.  • 

61^.  KfNHVt  Mr*  9àmm  h  H  rdkabiliiaiîom  la  banqtiemnlinr  simple  qui 
aura  subi  k  fag^mtBt  p«r  lequel  il  turn  éU  condamné  i  •  . 

13^4*. -^ill  e#«NBMQ«Ai  failli  ne  ptmfra;  se  prdwotiV  b  la  boime,  b  moins 
qu^  A*aiti4^tMin»t«n  tdbabiiitaUpiw    .  >       *%  «m*  i  .  >    .     i  . 

Oî"  •?  '  'M      ••••*»«.     .  • 
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606.  Le  pracoreur  générai  près  la  conr  royale,  sar  la  com- 
munication qui  lui  aura  été  faite  de  la  requête,  en  adressera 

des  expcdiîiotis  cor li 11*  es  de  lui  au  procureur  du  Roi  et  au 
président  du  tribunal  de  cuiinnen  c  du  domicile  du  dcnian- 
deur,  et  si  celui-ci  a  changé  de  dooiiciie  depuis  la  faillite ,  au 
procureur  du  Roi  et  au  président  du  tribunal  de  commerce 
de  rarrohdîssement  où  elle  a  eu  Iteu,  en  les  chargeant  de  re- 
cueillir tous  les  renseignements  ([u'ils  pourront  se  procurer 
sur  la  vcrilé  des  fai's  exposés, 

607.  ' A  cet  eilët,  à  la  di]ic;ence  tant  du  procureur  du  Roi 
que  du  président  du  tribunal  de  commerce,  copie  de  ladite 
requête  restera  affîchée  pendant  un  délai  de  deui  mois,*  tant 
dans  les  salles  d  audience  de  chaciue  tribunal  qu'à  la  iiourse  et 
a  la  maison  commune,  et  sera  insérée  par  extrait  dans  les  pa- 
piers publics. 

608.  Tout  créancier  qui  n'aura  pas  été  payé  intégralement 
de  sa  créance  en  principal,  intérêts  et  frais,  et  toute  autre 

partie  intéressée,  pom  ra,  p'  ndant  la  din't'ede  l'afliclie,  former 
Opposition  à  la  réhabilitation  par  simple  acte  au  c^reire,  appuyé 
des  pièces  justificatives.  Le  créancier  opposant  ne  pourra  ja- 
mais être  partie  dans  la  procédure  de  réhabilitation.* 
'  609.  A  près  f  expiràtil^n  de  deux  mois ,  ie  procureur  du  Roi 
elle  président  du  tribunal  do  commerce  transnîctlronî ,  cha- 
cun séparément,  au  procureur  général  près  la  cour  royale, 
les  renseignements  qu'ils  auront  recueillis  et  les  oppositions 
qui  auront  pu  être  formées.  Ils  y  joindront  leturs  avis  sur  la 
dètnande.  '  ' 

610.  Le  procureur  général  près  la  cour  royale  fera  rendre 
arrêt  portant  admission  ou  rejet  de  la  demande  en  réhabilita- 
tion. Si  la  démande  est  rejetée,  elle  ne  pourra  être  reproduite 
ifù'apt^B  ut^  ànnëe  d'intervalle. 

*  du.  L'amêt  portant  réhabilitation  sera  transmis  aux  pro- 
cureurs du  Roi  et  aux  présidents  des  tribunaux  auxquels  la 
demande  aura  été  adressée.  Ces  tribunaux  en  feront  faire  la 
lecture  publique  et  if^ transcription  sur  leurs  registres. 
612.*  Me  seront  point  admis  i  b  réliabilitation  les  ban(}U^ 
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routiers  fratiduletix ,  les  personnes  condamnées  pour  vol, 

esrroqiH  rie  ou  abus  de  confi.Tiicc,  les  stcHioiiataircs ,  m  les  lu- 
teui^,  admmistraleurs  ou  autres  comptables  qui  n  auront  pas 
rendu  et  soldé  leurs  comptes. 

Pourra  être  admis  à  ia  réhabilitation  le  banqueroutier 
simple  qui  aura  subi  la  peine  4  laquelle  il  aura  été  condamné. 

(H 3.  Nul  coiniiif  rçint  f;ni!i  ne  pourra  se  présenter  à  la 
bourse,  à  moins  qu'il  n'ait  obtenu  sa  rélinbilitatiou. 

614.  Le  failli  pourra  être  réhabilité  après  sa  mort. 

UVRE  IV. 

DE  LA  .11  lUDICTION  COMMEKCÎALE. 
[Loi  dccr<fl«e  le  14  Septembre  fao7.  Promulguée  le  94.] 

TITRE 

DE  LOKGAMiATION   DES  TIUUU.XAUX  DE  COMMERCE. 

615.  Un  règlement  d'administration  publique  déterminera 

le  nombre  des  tribunaux  de  commerce,  et  les  villes  qui  seront 
susceptibles  d'en  recevoir  par  i'élendue  de  leur  commerce  et 
de  leur  inciu^ttric. 

610.  L'arrondissement  de  chaque  tribunal  de  commerce 
sera  ib  même  que  celui  du  tribunal  civil  dans  le  ressort  du* 
quel  il  serci  placé;  et  si!  se  trouve  plusieurs  tribunaux  de  com- 
merce dans  le  ressort  d'un  seul  tribunal  civil,  il  leur  sera 
a&si^'n(>  des  arrondissements  particuliers. 

617.  Chaque  tribunal  de  commerce  sera  composé  dua 
président,  de  juges  et  de  suppléants.  Le  nombre  des  jupes  ne 
pourra  pas  être  au  dessous  de  deux,  ni  au-dessus  de  quatorze, 
no'i  compris  le  président.  Le  nombre  des  suppIémUs  sera  pro- 
portionné au  besoin  du  service.  Un  règiemcnt  d'administra- 
tion publique  fixera,  pour  chaque  tribunal,  le  nombre  des 
juges  et  celui  des  suppléants  (l). 

(i)  Ancien  article  677  .-  Chaque  tribunal  de  commerce  sera  compose'  d'un 
'jugc-prëiident,  de  jugcf  et  èt  lapplteti.  Le. nombre  des  juges  ue  poarrm 
pee  être  fm-tfeetons  4e  dem,  ni  au-deMBi  de  bnit,  nen  conpns  le  prài* 
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618.  Les  membres  des  tribunaux  de  commerce  seront 

éîiis  dans  une  a  scnihloc  composée  de  commerçants  nol;»l)îcs, 
et  principulcment  des  chefs  des  maisons  les  plus  anciennes 
et  les  plus  recommnndabics  par  la  probité|  f  esprit  d'ordre  et 
^économie. 

619.  La  liste  des  notables  sera  dressée,  sur  tous  les  com- 
merçants de  rarrondissemenl,  par  le  préfet,  et  approuvée 
par  le  ministre  de  Tintérieur  :  leur  nombre  ne  peut  être 
au-dessous  de  vingt  cinq  dans  les  >  villes  où  k  population 
n*excède  pas  ({uinze  miHe  âmes  ;  dans  les  autres  villes ,  il 
doit  être  augmenté  à  raison  d*un  électeur  pour  mille  âmes  de 
population. 

620.  Tout  commerçant  pourra  être  nommé  juge  ou  sup- 
pléant, s*il  est  âgé  de  trente  ans,  s*i!  exerce  le  commerce 
avec  Iionneur  et  distinction  depuis  cinq  ans.  Le  président 
devra  être  âgé  de  quarante  ans ,  et  ne  pourra  être  choisi  que 
parmi  les  anciens  juges,  y  compris  ceux  qui  ont  exercé  dans 
les  tribunaux  actuels,  et  même  les  anciens  juges -consub  des 
marchands. 

621.  L'élection  sera  faite  nu  scrutin  individuel ,  à  la  plura- 
lité absolue  des  suflnges;  et  lorsqu'il  sagira  d*êiire  le  président, 
f  objet  spécial  de  celte  élection  sera  annoncé  avant  d  aller  au 
scrutin. 

622.  A  la  première  élection ,  le  président  et  la  moitié  des 
juges  et  des  suppléants  dont  le  tribunal  sera  composé,  seront 
nommés  pour  deux  ans  :  la  seconde  moitié  des  juges  et  des 
suf^léants  sera  nommée  pour  un  an  :  aux  élections  posté- 
rieures ,  toutes  les  nominations  seront  faites  pour  deux  ans. 

Tous  les  membres  compris  dans  une  même  élection  seront 
soumis  simultanément  au  renouvellement  périodique,  encore 


dcnl.  Le  nombre  des  snpplëants  sera  proportionné  au  besoin  du  service.  Le 
règlement  d'administration  publique  Q.vcra ,  pour  chaque  tribunal,  le  uombrc 
des  juges  «t  c«loi  dei  ivppldaiili. 

Cet  mmeûm  ieste  de  tanMe  6ff  été  reei^,  em  egéemtiem  àeImMHn 
3  mmrâ  4S^0,  inremmiguée  te  5. 
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bien  ciue  f înstitutfoii  4e  f un  ou  cl^  ijuaieun  d'entre  eux  ah 

çte  différée  (1). 

623.  Le  président  et  les  juges  sortant  d'exercice  après 
deux  années  pourront  être  réélus  immédiatement  pour  c|eux 
autres  années.  Celle  nouvelle  période  expirée ,  ils  ne  seront 
éiigibles  (|u  après  un  an  d'intervalle. 

Toùt  membre  ëfu  en  remplacement  d'un  autre,  par  suite 
de  décès  on  do  toute  autre  cause  ,  ne  demeurera  en  exercice 
cjiie  pendant  la  durée  du  mandat  confié  à  son  prédécesseur  (2). 

6Ûi.  H  y  aura  près  de  chaque  tribunal  un  grelEer  et  des 
buÊssiérs^oiiimes  par  lë  Roi  :  leursdroits»  vacations'et  <)evoirs, 
keit>nt  fixés  paf*'uit  règlement  d'administration  publique. 

G25.  Il  >era  établi,  pour  la  ville  de  Paris  seulement,  des 
gardes  du  commerce  pr»ur  l'exécution  des  jugements  enjpor- 
Vaht  la  contrainte  par  corps  :  la  fbrme  de  leur  organisation 
Iftièu'^  kttnbutiôhssèront  dëtënninéès  p9!t  dn  r^ement  p&f-. 

'  '626  Les  jugements,  dans  les  tribunaux  de  commerce, 
seront  rendus  par  trois  juives  au  moins;  aucun  suppléant  ne 
pourra  être  appelé  que  pour  compléter  ce  nombre.  *  * 
'  6^71  l^ninrotèMdMmuéi  est  interdit  dàns  les  tribunaux 
de  "COfinmerce,  cotifennëinent  i'faftidê  '^4*dli  Cbde  dé  prd- 
oëdui^  citile;  nul  ne  pourra  plaider  poilf'  une  pattfë  Aei^iint 
ces  tribunaux ,  si  la  partie  pressente  à  l'ijudience  ne  l'autorise, 
ou  s'il  n  est  muni  d  uo  pouvoir  spécial.  Ge  pouvoir,  qui  pourra 
lire  ^ottsié  au  bas  de  i-ongtoal  ou  dé  la  copie  de  f  assignation , 
i^Fa  9Ûiibi  au^greiler  avànt  I  appel  de  la  cause,  et  par  kû  visé 
^ns  nraîs.  t  r  • 

Dans  les  causes  portées  devant  les  tribunaux  de  commerce, 
aucun  huissier  ne  pourra,  ni  assister  comme  conseil ,  ni  repré- 
6eB>er  fes  ptttîesc»  qualité  de  prbcuieur  Condé;  à  peînediuie 

(i^  Lr  stcmul  parap-aphe  de  t'arttcU  622  a  été  ajouté  a  l'ancUn  textt 
du  Code,  en  exécution  de  l' article  0  de  la  loi  du  3  mars  1840.  * 
-  <(sj  Ançitti  urtivie  </ii^  :  he  fréatiimn  «i  iea  juges  ue  pourront  rester  plus 
de  deux  ani  en  place ,  ni  être  réélut  qu'api^M         d?i<it<rrnHii  •  f 
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ametide  de  Tingt-cincf  i  ciiH|iitiite  francs,  qui  sera  prononcée, 

sans  oppel,  par  le  tribunal,  sans  jaciudicc  des  peioQS  discip^i- 
naiies  contre  les  huissiers  contrevenants. 

Cette  disposition  nest  pas  applicatije  aux  huissiers  qui  se 
trovveront  dans  lun  des  cas  prévus  par  f article  §6  du  Code 
de  procédure  civite  (l  ). 

628.  Les  fonctions  des  juges  de  commerce  sont  seulement 
Jionorifiqucs. 

629.  Ils  prêtent  serment  avant  dVntrer  en  fonctions,  à 
f  audience  de  |a  cour  royafe,  )orsqu'el|e  sic^t  dans  i  arronc^sse- 
ment  communsd  où  ie  tribunal.de  commerce^est  établi  :  ifans 
le  tas  t'oiiiraire,  îa  cour  royale  commet,  si  les  juges  dc  com- 
merce fe  demandent,  le  tribunal  civil  de  l'arrondissement  pour 
recevoir  leur  serment;  et,  dans  cecas»  le  tri|)ùnal  en  dresse 
procès-verbaly  et  l'envoie  à  la  cour' royale,  qui  en  ordonnel'în* 
seiiiôn  dans  ses  registres.  Ces  formalités  sont  remplies  sur  {es 
conclusions  du  ministère  public  et  sans  frais. 

630.  Les  tribunaux  de  commerce  sont  dans  les  attri joutions 
et  sous  la  surveillance  du  ministre  de  la  justice. 

TITRE  IL 

DE  LA  COMPÉTENCE  U£$  TRIBUNAUX  DE  COMMERCE. 

6i3t.'  Les  tribunaux  de  commerce  connaîtront,  '  '  ' 

!•  De  toute*  contestations  relatives  aux  eni^agements  et 
transactions  entre  négociants,  marçhnnds     banquirre^  '  '*  ' 
'  'f*  Entre  toutes  persohnes,  des  contestations  relatives  slujl 
actes  de  commerce.'      '  '      "  •     '    *  *  • »>  i'  • 

682:  Lé'M  fépute  acte  de  commerce, 

Tout  achat  dé  denrées  et  rhaix^handiscs  pour  îes  revendre , 
soit  en  nature,  soit  après  les  avoir  traviiffees  ^t  mises  en  6etivl%, 
OU  ménièpouren  louer  simplement  l'usage  ;   (  ''<••  • 
"  t  T(mé  eMIepUse  dé  ÉiàdtlfatelttMë,  d^^ekMnmission,  do  tnns- 

(i)  deux  derniers  paragraphes  de  cet  article  ont  été  ajoutés  à  /'ancien 
Uxte  du  Code,  en  exécution  de  l'article  i  4e  l^  loi  du  ^  ifu^  f^Q* 
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Toute  entreprise  de  fournitures,  d'ngences,  bureaux  d'af- 
Êiires,  établissements  de  ventes  à  l'encan,  de  spectacles  publics  ; 

Toute  opération  de  chaire,  banque  et  courtage  ; 

Toutes  les  opérations  des  banques  publiques  ; 

Toutes  obligations  entre  négociants ,  marchands  et  ban- 
quiers ; 

J^ntre  toutes  personnes,  les  lettres  de  change,  ou  remises 
'  d'argent  faites  de  place  en  place.  ' 

633.  La  loi  répute  pareillement  actes  de  commerce , 
Toute  entreprise  de  construction,  et  tous  achats,  ventes  et 

reventes  de  bâtiments  pour  fa  navigation  intérieure  et  exté- 
rieure ; 

Toutes  expéditions  maritimes  ; 

Tout  achat  ou  vente  dizigrès^  apparaux  et  avitaiDements  ; 

Tout  affrètement  ou  noîîssement,  emprunt  ou  prêt  à  fa 
grosse;  tcutcs  assurances  et  autres  contrats  concernant  le  com- 
merce de  mer  ; 

Tous  accords  et  conventions  pour  salaires  et  loyers  d*équi- 

Tous  engagements  de  gens  de  mer,,  pour  le  service  de  bâ- 
tîments  de  commerce. 

634.  Les  tribunaux  de  commerce  connaîtront  également. 
Des  actions  contre  les  facteurs,  commis  des  marchands  oti 

kurs  serviteurs,  pour  le  fait  seulement  du  trafic  du  marchand 
auquel  ils  sont  attachés  ; 

2°  Des  billets  laits  parles  receveurs,  payeurs,  percepteurs 
ou  autres  comptables  des  deniers  publics. 

635.  Les  tribunaux  de  commerce  connaîtront  de  tout  ce 
qui  concerne  les  billites,  conformément  à  ce  qui  est  prescrit 
au  livre  III  du  présent  Code  (i). 

636.  Lorsque  les  lettres  de  change  ne  seront  réputées  que 
simples  promesses,  aux  termes  de  l'article  1 1 2,  ou  lorsque  les 
billets  à  ordre  ne  porteront  que  des  signatures  d'individus  non 

(i)  Ancien  article  635  :  Us  connaîtront  enfin, 

i*"  Du  dépôt  du  bilun  et  des  registres  du  commer^mot  en  liiHttc,  de  l'aflir- 
mation  et  de  la  véridcation  des  créances; 

t°  De«  oppositiona  an  concordat ,  ior«<|uc  le»  moyens  de  lo^poMiii  •eront 
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n^jodants,  et  n*nuront  pas  pour  occasion  des  opérations  de 
commerce^  trafic,  change,  l»nque  oucourtage,  le  tribunal  de 
commerce  sera  lenu  de  renvoyer  au  tribunal  civil ,  sTil  en  est 

requis  par  le  clctcncieur. 

637.  Lorsque  ces  lettres  de  change  et  ces  biliets  à  ordre 
porteront  en  même  temps  des  signatures  d'individus  nég(^ 
daots  et  d'individus  non  n^ociants ,  le  tribunal  de  commerce 
en  connattra  ;  mais  il  ne  pourra  prononcer  fa  contrainte  par 
corps  contre  \c>  individus  non  négociants,  à  moins  qu'ils  ne  se 
soient  engages  à  l'occasion  d'opérations  de  commerce,  trafic, 
change,  banque  ou  courtage. 

638.  Ne  seront  point  de  la  compétence  des  tribunaux  de 
commerce  les  actions  intentées  contre  un  propriétaire  ,  culti- 
vateur ou  vigneron,  pour  vente  de  denrées  provenant  de  son 
cm,  les  actions  intentées  contre  un  commerçant,  pour  paye- 
ment de  denrées  et  marchandises  achetées  pour  son  usage 
particulier. 

Néanmoins  les  billets  souscrits  par  un  commerçant  seront 

censés  faits  pour  son  commerce,  et  ceux  des  receveurs,  paveurs, 
percepteurs  ou  autres  comptabies  de  deniers  publics,  seront 
censés  faits  pour  leur  gestion ,  lorsqu'une  autre  cause  n'y  sera 
point  énoncée. 

639.  Les  tribunaux  de  commerce  jugeront  en  dernier  ressort , 

1"  Toutes  les  demandes  dans  lesquelles  les  parties  justi- 
ciables de  ces  tribunaux,  et  usant  de  leurs  droits,  auront  dc- 
daré  vouloir  être  jugées  défmitivement  et  sans  appel; 

2**  Toutes  les  demandes  dont  le  principal  n'excédera  pas  la 
valeur  de  quinze  cents  francs  ; 

foodéi  sur  des  actes  ou  opënittonf  dont  la  coiinaiisaoce  est  attribuée  par  la 
loi  aux  |ages  des  tribunaux  de  commerce  ; 
0aiif  lovf  Icï  antres  cas,  ces  oppositîoBs  seront  fngécs  par  les  tribnaamc 

etirîffi  ; 

Eu  ronscquencc,  toutt*  opposition  ttu  concordat  contiendra  les  moyens  de 
l'opposant,  à  peine  de  nulittc; 

a»  De  rhomologatiott  do  traité  entre  le  failli  et  ses  créanciers  ; 

4"  De  fa  cession  de  biens  faite  par  le  failli,  pour  la  partie  ^ni  en  est 
attribuée  aux  tiibnnaux'de  commerce  par  Tartide  aot  du  Code  de  procédure 
crrile. 

Cet  ancien  texte  de  l'article  63S  a  été  nmplêcé pmt  k  «tfuriflV  teste,  en 
enéeutien  de  la  loi  4h  J9i  mai  4SSê, 
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raieot  %Uaqoës  dmcompétence ;  oviis elles  pourront,  suivant 
rexigcnce  des  cas ,  accorder  la  permission  de  citer  extraor- 
dinairement  i  jouf  et  heure  fixes,  poiur  pbider  sur  Tappel. 
648.  Les  appels  des  jugements  des  tribunaux  de  commerce 

seront  instruits  cl  juges  dans  les  cours,  comme  appels  de 
jugements  rendus  en  matière  sommaire.  La  procédure,  jusques 
et  y  compris  farrét  définitif,  sera  conforme  à  celle  qui  est  pres- 
crite, pour  lés  causes  d*appel  en  matière  civile,  au  livre  lil  de 
la     partie  du  Code  de  procédure  civile. 

Nos  ministres  secrétaires  delat  sont  chargés,  chacun  en  ce 
qui  le  concerne,  de  l'exécution  de  la  présente  ordonnance, 
qui  sera  insérée  au  Bulletin  des  lois. 

Au  palais  des  Tuileries,  le  31  Janvier  1841. 

Si^é  TX)UIS  PHILIPPK. 

Pur  icRoi  :  le  Carde  des  iilaux.  Ministre  Secrétaire  d'étmt 
mu  dépmrHment  de  la  justice  et  des  eut  tes, 

SigQë  N.  Uàxtw  (du  Nord). 

Ltoi  qui  fixe  P époque  à  laquelle  le  Code  de  commerce 

sera  exécutoire* 

ipéctiiit  le  1  s  Septembre  1 107.  Promutgafe  le  f  S  du  même  mois.] 

Art.  V\  Les  dispositions  du  Code  do  commerce  ne  seront 
exécutées  (]u  à  compter  du  1*' janvier  1808. 

2.  A  dater  dudît  jour  1''  janvier  1 808,  toutes  les  anciennes 
lois  touchant  les  matières  commerciales  svr  lesquelles  il  est 

slulué  par  ledit  Code  sont  abrogées. 

Certifié  conforme  par  nous 

Garde  des  sceaux  de  France,  Ministre 
Secrétaire  (Téiai  ati  départemenl  de 
la  justice  et  des  cultes, 

A  PariSy  ie  6  ^  février  1 84 1» 

N.  MARTIN  (du  Nord). 

*  CeUe  date  ett  celle  de  la  réception  da  Mletia 
h  le  Cbucclierie. 

iMPRtMMlS  BOTAZ.I,  —  6  Pdfrifr.lSilt 
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A 

Abordage.  Pertes  re«>ultant  de  Vabordage  c[iii  sont  aux  niques  de  l'assif"* 
reor,  article  S 50.  — •  Conside'rations  d'après  lesquelles  ie  dommage  est 
5tipport(f  par  le  navire  qui  l'a  e'prouve  ou  par  celui  qui  i'a  causé,  407. 
AanoGATioN.  Celle  des  délais  de  grâce,  de  faveur,  d*usagc  ou  d'habitude 

locale-,  ISST  '■ 
Absence.  Le  failli  qui,  sVtant  absenté ,  ne  se  présente  pas  aux  ageirts  et  aux 

syndics,  peut  être  déclaré  banqueroutier  simple,  586.  Voyez  Présence. 
Abps  de  cowfiawce.  Ne  sont  point  admis  k  la  réhabilitation  les  per;»ODncs 

conthininéos  po\ir  aT)ii^  de  confiance,  G  i  2. 
AccEFTATiow.  Quelles  personnes  sont  garantes    de   lacceptation  ^t  du 
pavement  des  lettres  de  clump^e,  118.  —  Coinmcnt  se  constate  le  refus 
d'accepU'ttion,  119.  —  Relies  conceruaut  l'acceptation,  123  et  5UiV. 
Acceptation  par  intervention,  tZQ.  Voyez  Ej/'ets  de  commerce ,  Provision, 
AccoMDs.  I^esquels  sont  réputés  actes  de  commerce  ,  033. 
Achats.  Comment  les  achats  se  con>tatcnt,  loo.  — Ceux  qui  font  déclarer 
Lan(|iH'r<)Utter s.inpie  le  eotinni  rrant  lailti,  5  8 3. '— Lesquels  sont  repûtes 
acte»  de  commerce,  6 3 S.  Vovez  Conditions. 
AcQL  iTS-À -CAUTION.  Lc  Capitaine  doit  avoir  k  bord  ces  acquits  et  ccu»  d< 
payement  ,226. 

Actes.  rSUillité  des  actes  translatifs  de  propriétés  a  titre  gratuit  €t  des 
payements  faits  dans  les  dix  jours  qui  précèdent  l'ouverture  d'une  faillite, 
4  46  et  stiiv.  -— •  Actes  conservatoires  que  doivent  faire  les  sjndics  d'une 
faillite,  490. — Quels  actes  sont  réputés  actes  de  couuucrcc,  C32  et 
633. 

Actes  de  sociiiti':.  Le>  associés  en  nom  collectif  indignés  dans  l'acte  de 
société  sont  solidaires,  8^.  —  La  preuve  par  témoin  n'est  pa>  admis- 
sible contre  et  outre  le  contenu  dans  cet  acte,  41.—  Insertion  des  extraits 
tl'actcs  de  société  dans  un  ou  pluiyieurs  journaux  désignés  annuellement 
parles  tribunaux  de  commerce,  4'2. — Comment  il  est  justifié  de  cette 
insertion ,  ibid. 

Actif.  Clôture  des  opérations  de  la  faillite  en  cas  d'insuffisance  de  l'actif, 
S2  7.  • — ■  Obligations  auxquelles  sont  tenus  les  créanciers ,  lorsque  lesopé- 
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^.'^tîon^  par  eux  a'utori.s(^s  entraînent  (!c<?  cn<;ngcmcnf.^  qui  etcMent  Tactff 
de  l'union,  533.  —  Comment  se  it-partit  entre  les  crcancicr^  le  montanC 
de  Tactif  mobilier  d'un  failli,  565. 

AcTioNWAinKS.  I/e\fraît  des  actes  de  ?^ociët<^  doit  contenir  les  n OU ,  pré- 
noms, <)"  alites  tt  dcnienres  (les  artionn;iirf  s ,  13. 

AcTioNà.  <  VlKs  d'une  5ocietr  anonyuie  ,  34.  —  Forme»  gniis  le<queHc9  Hles 
peuvent  ctre  établies,  3  3  et  3U.  —  Pc  <^u(  lie  manière  s  o}ièt  e  leur  cession, 
ibiff.  —  Actions  d'une  gocic'té  f  n  commandite  ,38.  —  Pelai  pour  la  prêt- 
er, piion  (le  iliHe'i  I  iitry  sni  tt's  tl  acuoii:^,  .131  et  Sun'.  • —  Les  aciions  civiles 
sont  séparées  det  pouniaitca  criroineilet  dan»  les  cttâ  de  banqueroute,  601. 

—  Actions  de  fa  compe'tence  det  tribunaux  de  commerce,  631  et  stap, 

—  Antres  dont  ces  tribunanx  ne  peuvent  connaître,  638.  Vojei  Fin  de 
non-recevnir,  Prescriptions ,  Sociétés,  * 

Adjoints  de  mairks.  Voyez  Maires.  • 

■  1  1  :  ;  — 

Adjudication,  l-'oi malites  relatives  aux  adjudications  des  bâtiments  de  mer, 
806  et  sriii*.  —  Pelai  pendant  lecinel  toute  personne  e&t  admise  à  concou- 
rir à  l'adjudication  par  auite  de  «urenchèrc  de»  bien»  d'un  failli,  575. 
Voyez  Fo/ie  enchère ,  Vente. 

^MiNiSTRATEias.  Ccu»  Juiic  sociëtc'  anonyme  août  rcvocabics,  3t. —  En 
quoi  coiisi&te  leur  responsabilité,  3î. 

AFFiCiir.s.  On  f  iit  affir'icr  un  extrait  des  actes  â(*  socîe'te'  en  T)om  collectif  et 
en  cominaadtle,  ii,  —  il  en  c»t  de  même  pour  l'acte  du  Gogircrncmcot 
qui  autorisn  une  société'  anonyme  t-t  pour  l'acte  d'association,  Ab.  — 
Pans  ^uel  lieu  on  lait  apposer  los  .illit  lies  de  vente  de  bâtiments  de  mer, 
ao3.  — Formalité'!  pour  cc;<  aliiclies,  204  <7  suiv.  —  Sont  alliches  et  pu- 
blics les  jugemcntfl  portant  déclaration  de  faillite,  et  li.xani  l'époque  de  la 
cessation  lîc  paviinoiit ,  iM,  et  iou>  arrêts  et  iu<;emeiits  do  condamnation 
en  m  t  er  de  li.uinneKJutc ,  Guo.  —  i.ieu  ou  l'on  Ltit  alUclier  tes  demandes 
en  re'liabiiitation ,  et  dmep  de  l'atlit  lie.  007. 

Affirmation.  On  peut  eajger  ccUc  des  personnes  présumeVs  débitrice»  «nr 
leur  libération ,  mènic  ..près  la  prescription  des  lettre^  de  cliangc  ,  etc., 
ISH. —  La  délibération  qui  est  prise  l<»r.s(]u'on  se  trouve  oldirje  de  jeter 
des  marchandises  en  mer  doit  être  aliinnée,  412.  —  On  dcit  aussi  atlir- 
mer  ses  crcancis  sur  un  failli,  197.  —  Celles  qui  n'ont  pas  été  albrmée» 
ne  sont  pas  comprises  dans  la  répartition,  503. 

AffRBTSMBNT.  Quels  conriiei's  et  conducteur»  font  ?e  courtaorp  des  alTrcte- 
mcnts,  80. ---Frai»  dont  liiflTivteur  protitc  ou  qu'il  est  tenu  de  payer,  387, 
g8ê  et  f  94.  Voyez  Cfiartes-parties ,  Dommages-intérêts. 

Agents.  1^  loi  reconnaît  des  a^cnt»  intermédiaire»  poor  le»  acte»  ât  com- 
merce, 74.  Voyez  Aiji'nts  de  change,  Courtiers. 

Agents  de  change.  Il»  «ont,  avec  le»  courtier»,  îc»  agents  intertaédiaire» 
du  commerce,  74.  —  Ou  il  y  en  a,  et  par  qui  il»  sont  nommés,  7  5. — - 
Leurs  fonci  ons  et  leurs  obli^aftons,  7G  et  suiç.  —  En  cas  de  faillite,  ils 
sont  pouruivis  connue  banqueroutiers,  89.  Vtjvez  Banque,  Cumul, 

Agents  d'i  ne  faillite.  Voyez  Syndics. 

AgrÈs.  a  quels  payements  sout  affect.-s  les  agrès  elles  apparaux  d'un  na- 
vire, 280  et  320.  Voyez  Loyers,  Prêts,  Primes. 

Aliénation.  Autorisation  nécessaire  aux  mineurs  pour  aliéner  ou  hypothé- 
quer leurs  iimii'jublc^ ,  C. —  F'ornialités  pour  les  ancnations  de  la  part  des 
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.  marchandes  pubTiquet,  7.  —  Droits  et  actions  poor  raïiënation  deauttcb 

rnii.oii  J»  à  créanciers  peut  c  tre  amoriâée  par  ie  tribunal,  àlO, 
Alliés.  Voyez.  Conjoint,  Syndics.  • 
Amakragsâ.  Vovpz  Droits, 

Amlndl.s.  Coiitravmiiolis  (jui  donnent  heu  a  une  conJamnatio»  d'amende 
contre  les  agents  de  change  et  les  coorticPii,  87»  Voyez  yotairés»      •  •> 

AyenACK.  Droit  non  reptile  a^ar^e,  40C.  .  .* 

AscRES.  Ayu  que  doit  prendre  iç  capitaine  ïoraqu'H  te  croit  oMïgë  de  I— 
abandonner,  4to.  ,  t 

A?i>tLATJoy.  Voyez  CoM^rdat,  Conventions,  Tribunaux  decommerem,  V 

Antidate.  Voyez  Ordre,  ^ 

Apparapx.  Voyez  Agrès.  % 

Appel.  C;  lui  d  uu  iu;;ement  arbitral  sur  contcatation  entre  associée  »c  porte 
à  la  cour  royale,  52.  —  Le  tuteur  ne  peut  renoncera  la  faculté'  d'inter- 
jeter cet  appel,  G3. —  A  guelfe  cour  (appel  des  jugements  des  tribunaux 
de  commerce  est  porte,  et  délai  pour  l'interjeter,  C44  et  645. —  ('as  dana 
fc-sfUtcIs  j'appcl  n  est  pas  reçu ,  64  6.  —  Procédure  k  ce  ftujet,  648. 

Apposition  de  Scf.li.és.  Vovcz  Scellés. 

AaPiTnps.  Q'.ie'les  conttstatioos  doivent  être  jng<?cs  par  eux,  51.  —  Actes 
ou  conscQteincnt  par  lesfjucU  ils  sont  nomuicîi ,  53.  —  En  cas  de  partage, 
on  noginie  un  sur-arbitre,  60.  Motifs,  dépôt  et  exécntion  du  ju^è^ 
ment,  6t.  Voyez  ^/ye/.  f 

Akckîit.  a  qui  est  remis  celui  du  failli  après  çanfectioo  de  l'inveotairey 
4AA. 

AmnEMEWT.  Au  payement  de  quels  objets  il  est  affecte',  320.  Voyez  Prêt , 
Primes. 

Akbkstatiom.  Cas  dans  Icignels  elle  peut  ftvii'  lifii  à  bord  d'an  nafire, 

ARnérÉ  DE  COMPTE.  Vovez  Prescription. 

Arkkts.  Ceux  gui  sont  rentlus  coiiirc  les  banqueroutiers  sont  affiches,  600. 

—  A  (|ui  sont  .i(lrrs>rs  les  arréls  de  reliabilitaiion ,  61 1. 
ARRiVKr..  Garantie  du  eomuiissionnaire  ponr  i'arrîve'e  des  marchandises, 

ai^  ^  

Ascendants.  Voye?.  Conjoint. 

A5SEMBLF.K  Di:  citEANciERs.  Voyoz  Créanciers. 

AS5.ctEt>.  il  y  asolidaritc  entre  les  asaocies  en  nom  collectif,  gg.  —  Défi- 
nition des  nvsociations  commerciales  en  participation,  et  manière  de  les 
constater,  4  8  et  49.  "Voyez  Sociétés. 

Asst  nA'xÇK.  P!n<ieni.s  iii^in  iuccs  peinent  àirc  conTepucs  d.ins  la  même 
police,  333.  —  Objets  que  l'assurance  peut  avoir,  334.  —  Règles  divcri»es 
en  matière  d^assnrances,  335  et  suiv.  - —  Obligations  de  l'assureur  et  Je 
r.TSsurtf,  349  et  sniv.  Voyez  Cha^^ge,  Contrat  d'assurance ,  Courtiers, 
Dclaisscinent ,  Prîmes,  Réassurance ,  Risques, 

Assuré.  Il  peut  faire  assurer  ie  coût  de  l'assurance,  342. —  Lorsque  l'assu- 
rear  tombe  en  faillite  avant  la  fin  des  risques,  l'assuri?  peut  demander 
camion  ou  fa  r<^siriation  du  contrat,  34  6.  

Afisup.EuBS.  Vérification  et  estimation  auxquelles  il^  pettrcnt  faire  procéder 
lorsqu'ils  suppogeiit  dos  ralsificatirm:;  dans  l'assuiance,  33 G.  —  L'assureur 
peut  Faire  réassurer  Ic^  eirets  qu'il  a  assures,  342.  —  Justitlcations  que  ie 
capitaine  Cjt  tenu  de  faire  aux  assureurs  en  cas  de  perte  des  mardiandises 

1. 
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nffcntxponr  fesqppïg  il  a  beflo'm  de  Fantoi  isation  des  propri(^tnirC8,  <3>. 
— 'Cag  où  li  peut  faire  des  ompniTifs.  9  33  et  î34.  —  Compte  qu'il  est 
tenu  d'envoyer  aux  |)roprirtaiic>  av.uit  ^un  départ  d'mi  port  «  traugcr  pour 
rcvtinr  (11  France  ,  S3j. —  Rcsj^onfiabilite  du  c.ipitaiitc  d  us  le  cas  dVm- 
prunts  ou  ventes  de  Tnarcliandi>es  faits  s.ins  ne'cesgitë ,  t36.  —  Circong- 
tancc  dans  laquelle  le  capitaine  peut  vendre  \e  navire  sun9  tin  ponvoir  gpc- 
cial  du  proprirtaire ,  ?37.  —  Conduite  qu'il  doit  tenir  dnn^  le  Ciis  d^un 
danper  de  untiire  k  lairo  ahaudoniicr  te  unvire,  2  M.  —  Il  doit  faire  viser 
gon  re»ri9tre,et  pr>seiiter  un  rapport  en  anivant^  iàt  et  2  13.  —  Lors- 
qu'il aborde  dans  un  port  étranger,  il  doit  ])rf  ndi  e  un  cert!lic«tt  dn  consni 
de  France,  245.  —  Maïuèrc  de  se  confiune  ru  cas  de  naufrage,  *i\6. — 
Seul  cas  où  il  puisse  di'cliarper  dr-i  niart  handises ,  3 8.  —  Mesures  k 
prendre  lorsque  les  vivres  manquent  pendant  ie  voyage  ,  249.  — Cas  dans 
fequel  le  cajuMinc  peot  «c  faire  autoriser  K  vendre  des  marclr.mdisi  s  pour 
îe  paycmeut  de  son  freî,  et  son  privilège  à  cet  epard ,  305  à  308.  V^oyez 
Citation,  Engagements ,  Propriétaires ,  Responsabilité. 

Capital.  Comment  dîvîse-t  on  îe  capital  d'une  gocic?te  anonyme,  31. 
Cassatio5.  II  y  a  lien  an  pourvoi  en  cassation  contre  les  jugements  arbi- 
traux rendus  sur  contestations  entre  associés,  5?. 

Caution.  A  quoi  est  oblif;e'  celui  qui  a  camionne  le  tireyr  çn  Tcn Jossenr 

d'une  lettre  de  change,  i2o.  —  Caution  j)our  le  payement  d'une  lettre  de 
chanjTe  perdue,  151  et  152. —  Par  (juel  délai  son  engagement  C»t  éteint, 
— 'Caution  à  fournir  parle  capitaine  et  les  pens  de  1  équipa  f^e  poiïr 
les  dettes  par  eux  contr  icte'es,  a3l. —  La  faill.te  ira>>ur(  ur.s  ou  ù  a^sureg 
donne  lieu  k  demander  caution,  346.  —  Extinction  de  rengagement  con- 
tracté par  la  caution  pour  le  payement  d'objetg  assure's  et  deTAÎbsc's,  384. 

—  Le  laiUi  pent  obtenir  ga  mise  en  liberté  avec  gauf-conduit,  lorsqu'il 
fournit  caution  de  se  repn  scntrr,  —  La  r('Solu(ion  dn  concord.tt  ne 
libère  pas  les  camions  qui  en  ont  garanti  Texccution ,  52U.  —  Droit  du 
cooblige'  o\x  de  la  caution  qui  aura  fait  un  payement  à  la  décharge  «fiï 
failli,  514.  —  Voyez  lîtllets  à  ordre, 

CnnuLK.  Voyez  Prescription. 

Cassation  de  payf.mknt.  failli,  qui  après  cessation  de  payement  a  paye 
nn  crétncier  au  préjudice  de  ia  magse,  est  déclaré  banquerontier>6impte. 

—  Voyez  Déi  laration ,  Fai/lilc. 

Cession.  Celle  June  action  établie  soug  la  forme  de  titre  an  porteur,  on 

dont  ia  propriété  résulte  d'une  inst  ription  sur  les  rcgistreg  de  la  société, 
65  et  3G.  —  Voyez  Jiénèficc  de  cession. 
Chaloupes.  Voyez  Adjudication. 

Change.  Le  cours  du  change  des  marchandises,  des  assurances,  des  cfiTc^i 
publics,  se  détermine  par  les  opérations  de  la  bourse  ,  72  et  7  3. 

Changements  d'associés.  Formalités  relatives  aux  actes  portant  change- 
ment d'associés,  46. 

Changeai i:nt  de  route.  A  la  charge  de  gui  sont  1rs  dommages  occa- 
sionnés par  le  changcmcut  de  route  ou  de  voya^iirc  d  un  vaisseau,  350. 

ChARGEMK.nt.  Registre  a  tenir  par  le  capitaine  de  tout  ce  qui  est  relatif  au 
chargement  d'uu  navire,  2  2  4.  —  Visite  à  faire  avant  de  prendre  cliarf^e  , 

•  12  5.  —  Csage  observé  pour  le  temps  de  charge  et  de  décharge  d'un  na- 

•  Ttre,  I7â.  —  Objets  anxquehi  le  chargement  est  affecté  par  privilège. 
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3to.  —  Comment  se  fait  rayrorapcc  (Tnn  cliargemcpt  Jet  antrw  parties  du 
monde  poor  l'Europe,  3.V7T 
Cha*G£ciu  De  gutl  Iraij  il  est  tena  qnand  fl  y  >  interdiction  de  commerce 
arec  le  pays  poor  lequel  le  navire  devait  être  expcdi<^,  >7e. —'H  pettt 

faire  J<\liar;;er  les  n>.tn  iiaiiili>t^  pciuliiH  la  lïiin  o  lîc  t.iir.t.  '279. — 
Quaiui  le  cliarf;cur  est  ivnu  de  fournir  an  capitaine  lc>  arquits  (îcs  mar- 
chandises chargées^  288. — Le  charpcur  ne  peut,  en  aucan  cas,  de- 
ipanJcr  de  diniinution  sur  le  prix  du  fret,  309. —  Scol  cas  où  il  paisse 
abandonner  les  marc!iandi-ics  pour  !e  prix  du  fret ,  3tO. 

CiiARTES-PARTiEi».  Lf  <  i|tituiiic  doit  Ifs  avoir  ii  bord,  226.  —  Ênonciations 
qne  doivent  contenir  les  chartes-parties,  adu-tcmcnti»  ou  noiisscmentj , 
5  73.  —  Principes  sur  cette  matière  ,174  et  «iiV.  Voyex  JVatiuction, 

ClTATioX.  A  qui  les  citations  et  significations  sont  faites  pour  !a  ▼c"t<*  d*nn 
Pavire ,  selon  que  !«•  proprit-tairc  est  ou  n'est  p;is  doniicilic  tian>  l'arron- 
disi>emept  du  tribunal .  tOX. 

Clauses.  Fonnalitt  s  prescrites  pour  les  actes  qui  en  conticnnept  de  non- 
vclfcs  dans  nue  .>^ocu  tc,  4  6. 

CoLLocATJO>.  Celle  qui  a  lieu  entre  les  créancier.'*  privift'gte's  sur  le  prit 
d'un  navire,  —  CoIIocation  des  crc'anciers  hvpoihccaires  en  cas  de 
faillite  ,  53 1  et  suiv, 

CoMMA?tPEMByT.  On  ne  peut  procéder  K  la  saisie  d'an  natire  que  vingt- 
qui:irc  beuies  après  le  comniandcinciit  de  j^aycr,  198.  —  Action»;  pdur 
le>(^uellrs  le  conitnaiidentrnt  doit  ^'tre  fait  au  cpitainc  on  an  propriétaire 
du  navire ,199. 

Commanditaire.  Nom  sons  lequel  on  désigne  les  associes  en  commandite, 
Î3.  —  Le  nom  d'un  associe'  commanditaire  ne  peut  faire  pnrtie  de  la 
raison  sociale,  1*5.  —  H  ne  peut  aucunement  gérer  les  aflancs  (!c  la  so- 
cîi^fe',  t7  et  2  8.  \ oser.  Sur utès. 

CoMMExcANT.  Voyez  Commerce,  Faillite. 

Commerce.  A  quelles  personnes  .ippartient  le  litre  de  commerçant,  t. — 
Autorisation  dont  les  mineurs  cmancip<^s  ont  besoin  pour  faire  le  com- 
merce on  pour  les  faits  relatifs  an  commerce,  3.  —  Obligations  de< 

commerçants,  8  et  suiw  Voyez  Marchande  publique. 
COMMKTTANT.  Voyez  Commissionnaire ,  Ilrvc'te. 

Commis.  Oux  d'un  failli  sont  ente-ndtis  par  le  juge-commissaJre ,  17  7. 
Commissaire.  Voyez  Juges-commissaires. 

COMMISSION  nocATOiRE7  Cas  dans  lequel  les  juges  peuvent  en  adres.^er  nne 
an  tribunal  de  commerce  du  lien  pour  prendre  cormaîssancc  des  liTres 

des  nr'ffocianfs ,  1  6. 

  • 

CoMMissioyyAiRE.  Droits  et  devoirs  de  celui  qui  est  ainsi  fuialiTn" ,  Ot  etOî. 

—  Il  est  privilégie  pour  le  remboursement  de  ses  avances  et  frais.  93  tt 

suiv.  —  11  est  garnit  de  l'arrivée  tîes  mareliandisi's ,  des  avaries,  etc.,  97 

et  suiv.  —  Reçu  qu'il  doit  donner  des  marchandises  mentionnées  dans  le 

connaissement.  2  8  5. 

CoMMUNiCATiOH.  Affaire^  dans  IfSqucHcs  la  communication  fudiciaire  des 

livres  et  inventaires  peut  senlenjent  être  ordonne'e,  14,— Pièces  qui, 

pendant  le  cours  de  l'mstrtietion  d'un  ]>roe»  s  contre  un  pre'veiiu  de  ban» 

qurroTite,  doivent  être  tennes  en  c'tat  de  communication  par  U  voie  dn 

greffe,  603.  • 
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CÎOMPAntTTION'.  ËITct  (Tu  défaut  de  comparution  des  rrcancicrs  (lefaiTTanta 

dans  fcs  délais  Cixvs  pftr  le  jugement  du  tribunal  Je  conimrrcc,  503. 
Compensation.  Vovr?.  Dcrht'ance, 

Compétence.  Celle  des  (nlmu.iux  de  commerce,  631,  635,  fi3î).  —  Leurs 

attributions  conférées  aux  «riliunaux  civMs  dan:»  les  lieux  où  il  n'y  a  pa.s 

de  tnininauv  de  coniiuercc.  640. 
Complicité.  Peines  encourues  par  les  parents  ou  alliés  du  failli,  lans  >Toir 

agi  de  complicité'  avec  lui,  594. 
Compromis.  Les  arbitres  nomment  eux-mêmes  on  snr-arbitre  en  cas  de  par» 

Uge,  s'il  n'est  nommé  pf  le  compromis»  60.  Voyez  Arbitres. 
CoMPTADi^FS  DLS  DENIERS  PUBLICS.  Us  uc  pcuvcnt  être  dcclaFes  excusables 

ni  adini.s  a  h  rehabilitation,  5  10.  61  î. 
Compte.  Compte  sommaire  à  rendre  par  Tes  syndics  au  juge-commissaire, 

482.  —  Compte  îi  rendre  par  les  syndics  qui  ne  seraient  pas  maintenus, 

52  0.  —  Voyez  Syndics. 
Compte  de  retolh.  Voyez  Retraite. 
Comptoir.  Voye?.  Scrl/cs. 


CoN'coRDAT.  T'ormation  du  concordat,  504  et  suiv.  —  Formalité'  k  remplir 

avant  qu'il  puisse  être  (  onsenti  do  traite  entre  les  rre'anciers  di'Iibc'rants 
et  le  débiteur  lailli,  507.  —  Cas  où  ii  ne  peut  être  fait  aucun  traité  entre 
le  failli  et  fes  cre'anciers,  510.  —  Annulation  ou  résolution  du  concordat, 
5  20  et  sun>.  —  Vove/.  Ifomnjn^atittn. 
Conditions.  Les  agents  de  ciiange  et  les  courtiers  doivent  insérer  dans  leurs 
livres  les  conditions  des  vcnles,  acbab,  assurances,  ucgociaiion^,  etc., 
84. 

CowGiis.  Voyez  Droits, 

Conjoint,  (  as  dau'^  lesquels  le  conjoint,  îejt  descendants  ou  les  ascendants 
ou  les  allies  aux  mêmes  degrt's  du  failli  .sont  jniiiis  des  peines  du  vol, 
594. 

CowxAJSSRMErtT.  En  quoi  H  consiste,  ggg.  —  Le  capitaine  du  navire  doit 
Favoir  il  bord,  226.  —  Formalités  particulières  au  connaissement,  28  i 
et  suii>.  —  Les  gens  de  i'eguipagc  qui  apportent  des  pays  étrangers  des 
marchandises  assurées  en  France ,  sont  tenus  d'en  laisser  un  connaissement 
entre  les  mains  d'un  consul  de  France  ou  d'un  Français  notable  négociant, 
34  5.  —  En  cas  de  jet,  les  effets  dont  il  n'e\i>te  point  de  counai^sement  ne 
sont  pas  payés,  ^2  0.  V^oyez  Cotisi^nataire, 

CoNsiGNATAiRE.  Ccluï  k  quî  out  été  remises  le»  marchandi.scs  mentîonnéfti 
dans  le  connni.g.seinent  est  tenu  d'en  donner  reçu  au  capitaine,  285. — 
Lorsqne  le  consignataire  refuse  de  recevoir  les  maicliandises,  le  capitaine 
peut  se  faire  auioriser  a.  en  vendre  pour  le  pavement  de  son  fret,  305. 

Consignation.  Celle  du  prix  de  l'adjudicatiou  d'un  navire  doit  se  faire  au 
greffe,  »  09.  Voyez  Caisse  d'amortissement ,  Revendication, 

CoNSTRUCTiows.  Lesquelles  sont  réputées  actes  de  commerce,  633. 

CoNSLi.s.  Circonstances  dans  Ie.g(|\H  l!(  S  les  capitaines  de  navire  doivent  se 
présenter  chez  les  consuls  français  en  pays  étranger,  234  et  2  4 Voyez 
Connaissrment. 

Contestations.  Celles  qui  ont  lien  entre  associés  doivent  être  jugées  par 
arbitres,  5  1.  —  Contestations  qui  se  portent  au  tribunal  de  commerce, 
498,  519,  63  t.  —  Devant  le  tribunal  civil ,  5007 
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COÎCTINrATIOK  DE  sorJETK.  Voyez  Sacie'tr. 

CoxTRAiifT£  PAR  CORPS.  Lc  pavement  du  prix  des  navires  peut  être  pour- 
,  suri  pmr  cette  Toie,  909.  ^  l/exémtson  de  cette  contrainte  est  confiée ,  à 

Par»,  à  des  gardai  dm  commerce,  6S5. 
CoirrtAT.  Entre  «pii  le  lettre  de  Toiture  forme  nn  contrat,  loi. 
CmmuiT  k  LA  Gn6ssE.  Comment  il  se  fait,  et  ce  qn'U doit dnoncer»  SI 
Enre*:^i'trrrncnt  (îe  ce  contrat  au  tribunal  de  commerce,  312.  —  Comment 
5e  partage  le  produit  des  efTcls  sauvi-'sdu  nnufraj^c,  lorsqu'il  y  a  contrat  à 
la  fjrosse  et  assurance  sur  \v  mC-mc  navire  ou  ir  inrme  cliargeracnt,  331. 
—  Dciai  pour  ia  prescription  des  uctfons  rc:>uilani  d'un  contrat  à  U  grosse, 
4SI.  Vojez  Emprunt,  Prêt  à  la  grosse, 

CoKTBAT  D*AWiiAirCB.  Lci  couTtien  pcAYcnt  le  rédiger  conenrremment 
«▼ec  les  notaires,  79.  — Fonaaiitéi  qui  lot  sont  partîcnlièree,  199.^ 
JBnoncialions  et  conditions  qn*il  doit  renfermer,  //^ttf.  — La  même  police 

«  pCQt  contenir  plusieurs  assurances,  333.  —  Objet  que  pent  AToir  Tassa- 
rancc,  et tcrap**  p<nir  lequel  elle  peut  être  fuite,  33 i  et  335.  —  Ce  que  la 
police  doit  indiquer  pour  les  rliargements  faits  d'une  autre  partie  du  monde 
pour  l'Europe,  337.  —  Comment  la  valeur  des  umrchamiiscs  peut  être 
îustifiee  lorsqu'elle  n'est  pas  iixcc  par  le  contrat,  33'j.  —  De  quelle  manière 
se  fait  le  règlement  lorsqnll  s*agit  dïm  commerce  par  troc ,  940. — Ctases 
qni  rendent  le  contrat  d'assurance  nul,  947  k  949,  997  et  996.  —  La 
police  d'assurance  doit  contenir  b  désignation  des  marchandises  sujettes 
k  dctc'rioration  on  diminution,  995.  —  Ce  qui  a  lieu  quand  il  existe 
plusieurs  contrats  d'aisuraiirc,  359.  —  Présomption  de  perte  nu  tfarrive'e 
d'un  navire  qui  rendrait  l'assurance  nulle,  366  et  Sun'.  V^oyez  Assureurs. 
Contrat  de  mariage.  On  in>ère  dans  un  tableau  l'extrait  de  celui  des 
commerçants,  67. —  Principes  concernant  les  avantages  stipulcâ  en  faveur 
de  la  femme,  560.  Voyez  Notaires,  Sépuratianê  dêktmê» 

CoirnuTBimoNs.  Celles  des  agents  de  change  et  des  courtiers  qui  entrainent 
h  peine  de  destitution  avec  amende,  95  et  nuV. 

Coir»iBUTiON9.  Sur  qnels  obfets  frappe  celle  qui  a  lien  pour  racheter  les 
marchandises  prises  par  renncmî,  304.  —  Oe  (|uelle  manière  s'ëCablii  la 
contribution  pour  marcdandîscs  jctc'es  h  la  mer,  4  19  cf  sm'if. 

Conventions.  Le  contrat  de  «ocie'te'  se  règle  par  les  convention"*  des  parties, 
1 8.  —  Principes  sur  les  conventions  pour  louage  d'un  vais.*cau,  273  et 
suiif,  —  Cas  dans  lequel  les  conventions  entre  le  créancier  et  ie  failli  sont 
ddeiarées  nulles ,  509.  —  Dans  quel  cas  les  conyentîons  sont  rdpatëes  actes 
de  commerce,  699. 

CoiiTOCATioir,  Comment  se  feit  celle  des  créanciers  par  le  juge-commissaire, 
499.  —  Convocation  pour  Taffinnation  de  leurs  cre'unces,  504. 

CooBLiGKS.  Droits  des  crj'anciera  contre  ceux  d'un  failli ,  512  et  sm'ç. 

Cor RESPONDANCF.  Les  associations  en  participation  peuvent  être  constatées 
par  la  repre  entation  de  la  correspondance,  ^9.  —  il  eu  e*t  de  même  des 
achats  cl  des  ventes,  109.  Voyez  Lettres  missit'es, 

CoTB.  Voyez  Pmrt^e. 

ComJioB.  La  police. d*asinimnce  doit  d^gner  les  marahandlsea  qui  j  sont 

sa|ettes,  959. 
CouF01l9»  Ceux  des  actions  d*ane  socie'te'  anonyme,  34. 
CocBS  ROYALES.  Forme  d'y  procéder  sur  lappcl  des  ingCJnenlSltndni  par 

les  tribunaux  de  commerce,  9f5  ff  smf{» 
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ÇouRS  Qu  CHANGE.  Vovcz  Change. 

Coofttms.  Leurs  foncUonf,  73.  —  Dan»  quellei  Tiltci  i!  en  etiMe,  et  par 
qni  lli  tout  oonméi,  7 s.  —  Penonnet  qui  ne  peaTent  être  cowtien,  ts. 

—  Lhrre  qoe  les  courtiera  doivent  tenir,  81.  —  De  qnellc  manière  if»  ioAt 

Soursuîvii  lonqnlb  font  faîllîtc  ,  89. 
AKCES.  Lcsqncîles  sont  priviloViccs  sur  !p  produit  des  navires,  191  et  19t. 

—  Comment  il  est  proc-dc'  d  ins  îe  cns  on  mio  errance  est  l'objet  d'une 
mstniction  rriminelicou  t  orrcclionncllp ,  5(i().  —  Sont  condamn^^s  rorame 
banqueroutiers  fr.iudulpax  ceux  qui  prcbcnti  ut  des  crcauces  supposées, 
999.  Voyex  Priçilége,  Recouvrement,  Vérification. 

CniANCiKis.  Leur  rénnion  devant  te  juge-commiisaîre  pour  nne  lallfHA« 
491  et  suip, — ÎU  font  consnltéi,  tant  sur  fa  comiMNdtion  de  Fluides  créan- 
cîen  qne  sur  la  nomination  de  nouTP'iux  .«yndirs,  f'&rW. —Oéhi  accordé 
pour  Ta  remise  de  leurs  titres,  ^9?.  —  Cas  dans  lequel  ils  penvcnt  assister 
à  la  renfirafion  des  enfances,  491. —  AfTirmaiion  do  îcurs  rrranrp<!,  497. 

—  Procédure  d'in^fruetion ,  .19S  et  suie.  —  Coin  ordal  et  son  homologa- 
tion, 507  et  sm\'.  —  l'ninn  des  n  eaiu  iers  lorseju'il  n'intervient  point  de 
traité,  5*9.  —  Diffc'rentes  espèces  de  créanciers ,  et  leurs  droits  respectifs, 
99i  etfuiw.  —  Répartition  entre  leaoréanciers,  et  liquidation  do  mobilier, 
989  et  jmV.  —  ]>roiti  dei  créanciers  rar  lei  marebandiies  rerendiqnéee, 
57  6.  Peine  enconrue  par  le  créancier  qui  a  stipulé  des  avantagea parti- 
cafiers,  k  raison  de  son  TOte  dans  tes  délibérations  de  la  faillite ,  etc. ,  597 
et  suitf.  — Cas  où  ils  penrent  s'oppo«!er  a  la/ ri'habilitation  du  Hnîîi .  nos. 
Voyez  Actions,  Coilocatton,  Dettes,  Gage ,  Intérêts ,  Ordre  entre  ies 
créanciers ,  Pn\'ilèçe,  Ventes. 

OlJi^ES.  Nom'  rc  de  celles  qui  ont  lien  pour  la  vente  de  bâtiments  de  mer, 
et  délai  entre  dbacune,  tôt.— Dési^ations  que  fei  criéés  doivent  con- 
tenir, t04.  Voye»  Enchère,  Smisie, 

CuwÊ».  Déinhion  et  pnnition  de  ceux  qvl  iont  comnia  dana  te*  faillile8« 

599. 

Ci  EiLLETTE.  Dénomination  dTtine  espèce  de  chamment  de  navires,  î9l. 
Cumul.  Dans  quel  cas  les  fonctiona  d*agcnt  de  change  et  de  conrtier 
peuvent  être  comuiccs,  81. 

D 

Dati.  Les  livres  de  commerce  doivent  être  tenna  per  ordre  de  date  ,10.—» 
J1  en  est  do  même  de  cens  dea  agents  de  change  et  courtiers,  84.  Vojea 

Échéance. 

DÉbiteub.  Serment  qu'on  peut  exin^er  de<?  prétendu*  débiteurs  de  lettre-^  de 
change  prescrites,  189. — Actes  que  h  s  syndics  doivent  faire  pour  con- 
server les  droits  da  failli  sur  ses  débiteurs,  490. —  Le  commerçant  qui 
sTest  frandnlenaemcnt  reconnu  déhitenr  e»t  dédaré  haaqnerontter  Iravda- 
lenx,  99t. 

Bfcia.  Cas  dans  lequel  fa  faillite  pent  être  déclarée  après  décès,  497.-^ 
Lorsque  le  failli  décède  après  rowertnre  de  la  ^Ilite,  il  pent  i*tre  sup- 
pléé, pour  1.1  formation  du  bilan,  par  sa  veuve,  ses  enfants  et  set  héritiers, 
478.  £n  cas  de  déclaration  de  faillite  après  décès,  i'mventaire  est  fait 
en  présence  des  mêmes  personnes  ,49t. 
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DÉCHABGEifENT.  Rapport  QUI  doit  précéder  le  déchargement  d'un  naTÎre 
bon  foi  CM  dé  pérH  immeiK,  t4t.  Vdjes  Okargtment,  Fniù: 

DAcaéâHCK.  Délàs  apr^  les^pdb  le  portenr  ef  fet  endotseim  de  letfree  de 
éÈtat^  sont  déelmt  du  droft  d'exercer  rtetîon  en  garantie ,  i  et  êf  guHf,  — 
iNiyinRitipar  romp^nsetieii  qui  Font  cesser  les  effets  de  U  décbÀoee,  171. 

DÉCHETS.  CeuT  dont  Tassureiir  n'est  pas  chargé,  3  5î. 

DÉCLARATIONS.  Qtiand  ra.««tïrc  en  a  fait  une  fan«s(\  Ic>  assnranccs  jiont 
nuliei,  5  4  8.  —  Df'rlarations  He  l'assure  lorsqu'il  fait  un  (!e'{riî«<:cnient ,  37  9 
et  suiv,  —  Le  défaut  de  de'ciaration  par  le  failli ,  ou  ic  dclaut  d'indication 
dctfliiocii^  solidaires,  sont  des  présomptions  de  banqueroute  rinpfe,  586. 
Vojes  infirmée,  SyntUtw, 

BdLAJB.  Délai  dms  lequel  les  extrafts  dTaetet  de  ioctété  dohmt  être  inséréi 
dn»  les  joQrnani  désignés  k  cet  eifct,  «t.— Les  délais  connus  loiis  le 
nom  i\e  «rrâce,  de  faveur,  etc.,  sont  abrogés,  135.  —  Dc'Iais  ponrie  paye- 
ment des  iettros  de  clianpe  suivant  les  pavs  d'où  on  fes  a  lîre'es,  160.— 
Délais  pour  les  poursuites  relatives  aux  lettres  de  clianp^e  }iav;il)Ie>  hors  de 
de  France,  mai>i  en  Europe,  IGG.  —  Ue'Iais  ponr  le  recours  des  porteurs 
et  des  endosseurs,  167  et  suiv,  —  Pour  ia  déciaration  de  faillite  après 
ddcif  »  4a7. Mv  fa  fffttAiclioB  des  «iifes  des  etiéneiest  d«  liffii ,  MB , 
4tt  tÊ,  Ml*  Voyes  Pièeêê,  S^pu/itmliên. 

DdLAïawMBST.  ^position  dcc.eas  dsgis  issqfSls  on  peoÉ  dëlùsNr  ki  oëfels 
assurés,  369.  —  Le  délaissement  ne  peut  aToir  lieu  avant  le  voyage  com- 
mencé, ilO.  —  II  ne  peut  être  partie!  ni  conditionnel,  37  2.  —  DéTàfs 
ponr  le  de'Iaisseroent  aprè.<4  la  nouvelle  de  la  perte  du  navire,  ou  k  dëfant 
de  nouvelles,  373  et  suio. —  L'assuré  doit  travailler  au  recouvrement  des 
cfTcts  dtiUi&fiés  pour  naufrage,  3b  i. — Eûfets  da  dciaissemcut  accepté  ou 
jugé  TahMe,  — Le  fret  des  mafdwuidiiii  aaswdts  lait  pastie  Ai 
délaîssement  du  navire ,  tte.  —  Cas  dans  leqoel  mi  pevt  ddiaisser  pour 
raison  d'inné vi^iabilité,  a99.<— Frais  àU  charge  de  rassureur,  39  s  jvff. 

DiuTS.  Jnsqtt*^  quelle  concurrence  les  propriétaires  des  aaTires  équipés  en 
guerre  sont  re-sponsables  de>>  tlelits  et  déprédations  commis  en  mer  par  les 
gens  de  guerre,  S 17.  —  Comment  sont  punis  les  délits  comjuii  dana  les 
faillites,  51)3. 

DÉPENS.  Ceux  cj^u encourraient  les  notaires  et  les  hui>siers  ^ui  u'observeruieot 
point  les  formes  prescrites  poUr  les  protêts,  176. 

DukusjB.  Iluand  eelles  faites  pour  le  navire  et  les  marchaudfses  iK»nt  ré- 
putées uTariee,  S97, 400  et  409.  —  Dépenses  excessives  de  la  maison  du 
failli  qui  peuvent  le  faîTt  pemttivre  ooanntf  Bmiquereutier  simple,  994. 

Voyez  Tahlean. 

Dépositaires.  Diftposittons  auxquelles  ils  sont  tenus  de  se  eonforotcr  pour 

avoir  privilège,  95.  Vovoz  Maison  d'ttrrét,  Hefendtcation, 
DÉpaÉDATiOK.  Vovei  Délits. 
IlESCBXDAifTS.  Voyes  Conjoint. 

tèÊÊttrwTUm.  C0QtM«eMi#Bs  pour  Iesq««llc9lcs  ccuiiiefs  et  te  agents  de 
dMmgu  cuconptHt  cette  ptÉne^  #?•  luokqcf  f  ailen  des  fei'iucs  qea  ^naient 
smsButir  la  desikatiou  mit  uetairèé  et  mar  iiuiillen  eha^  de  Aire  des 
protêts,  tve. 

l>dT£MWiiTioN.  On  doit  désigner  dans  les  polifcésir assurance 4es  mftrchan- 
d!5e<;  sujettes  ii  se  détériorer,  355.  —  Dans  quel  cas  les  dééâriCratlons 
peuvent  autoriser  à  délaisser  les  objets  assnrésy  '.*.>•'• 
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DiTOVRXEMryT.  V«ftB  RecèlemenL 

Dettes.  Tout  commerçant  doit  inscrire  ses  Jettes  actives  et  passives  snrson 
Kvre  jonmal,  8.  —  Cas  où  l'associe  commandilîiirc  se  trouve  soîîdaire- 
rement  oblige'  au  payement  des  dettes  de  îa  sorie'ti',  2  8.  —  Dettes  privi- 
ie'giées  sur  les  bâtiments  de  mer,  et  ordre  de  ces  dettes,  101.  —  Mauîcrcs 
dont  elles  doivent  être  consutecs,  19  3.  —  Commsnt  lef  dettei  panhrft 
lioii  écbnea  nmt  exigiblei  à  regard  dn  ftfllit  444.  —  Oiiitioa  k  foiiniîr  « 
CM  de  fullite  dW  souscripteur  d'un  billet  k  ordre,  etc.,  tkid,  —  Ndlité 
des  payements  fftits  depuis  IVpoqne  de  la  ciisition  des  pajeaMnlit  m 
dtBS  les  dix  jours  qui  précèdent  cette  e'poque,  pour  dettes  ecliues  ou  non 
ëchue«,  4  46,  4  4  7.  —  I>e  svndics  sont  autorisc's  h  retirer  les  ^'ajrcs  au 
profit  de  la  faillite,  en  remboursant  fa  dette,  34  7.  —  Voyci  Arrestation, 
Distractions  Jrauduieuscs ,  Jnpentaire,  Navires,  Privilège,  Recouvre- 
ment, 

Différence.  Les  réticences  et  les  fausses  déclarations  de  la  part  de  Tassuré, 
et  toutes  différences  entre  le  contrat  d'assnranoe  et  le  entniwiiwicnt, 
eniraleBt  Fa— ranee,  t4«. 

Diuosiicts.  Voyes  y^ùurièrê, 

DmiNOTioN.  Le  chargeur  ne  peut  jamais  deoMnider  de  dtmiimtlflu  sv  le 

]irix  du  fret,  Sio. —  Diminution  dont  Tassurenr  n*est  pas  chargé,  95f. 

—  La  police  d*amfaace  doit  désigner  lea  marcbandiMs  miettes  à  dhni- 

nution,  s.'^s. 
DissoLUTiox  DE  so(  lETK.  VoycT.  Soctétés. 
Distraction.  Règles  sur  les  demandes  eu  distraction ,  2io  et  sui\k 
DiMBACTiova  FBAimciJCQfBi.  Geifes  ^wi  iMt  HJpoter  «i  faflli  banqae- 

leetier  fimdnlenXf  69 1« 
Dtemeirrioir.  Veyes  ColtêOÊÊhmip  Créameitrê,  Frmif. 

Doiiien.Ei  De  quelles  penonucs  on  doit  hidJqner  le  domicile  dans  f es  TeCtr^ 

de  voiture,  lOî.  —  Dans  îe  cas  de  faillite  (Tune  société  en  nom coTIectif» 
la  déclaration  du  failli  doit  indiquer  le  domicile  de  cbacun  des  associés 
solidaires,  438. 

Dommages.  Lesquels  sont  aux  risques  des  assureurs,  350.  —  Dommages  k 

classer  dans  les  avaries  communes  ou  particulières,  400  et  403.  —  Par 
.    qui  sont  supportes  ceux  qui  arrivent  par  la  faute  du  capitaine,  406*—  et 
ceux  que  cause  l'abordage,  406.  Voyez  Avaries. 

DoMMAGES-iNTÉRérs.  Lcs  uotaircs  et  les  huissiers  en  seraient  passibles  pour 
défaut  d'observation  des  formalités  prescrites  rtlalivemcnt  aux  protêt», 
176.      Quels  dommages-intérêts  dus  aux  affréteurs  sont  rangés  parmi  les 
dettes  pririlégiées,  101»  —  Manière  de  les  eouetater ,  i9t.  —  Ceux  <|«i 
sont  encourus  par  le  commissionnaire  ou  le  eousigttataire»penr  refoe  de 
donner  au  capitaine  nu  reçu  des  marcbandises  mentionnées  dans  les 
connussements,  t85.  —  Dommages-intérêts  dont  le  capitaine  peut  être 
tenu  pour  fausse  déclaration  de  tonnage  et  pour  retardement  dan.oi  lo 
départ  du  navire,  2  89,  2  95  et  2  97.  —  Cas  dans  lesquels  les  tribunaux 
statuent  sur  ceux  qui  sont  demandes  pour  re'paration  des  crimes  et  délits 
commis  dans  les  faillites  par  d'aulrc:>  que  par  les  faillis,  6 OS.  Vojea  foUû 
eneAêns. 

Dot.  Vejcs  Régim  dSoM 
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Droits.  Ceux  qui  sont  privilégiés,  1 9 1.— Justifications  nécessaires  pour 
fefereiee  de  ce  pririiëge,  19s.  —  Droits  dont  raienrevr  n'est  pas  tenu, 
— •  Antres  qvî  ne  sont  pat  mries,  mais  de  simples  frais  à  la  eharge 
êa  naTtre,  406. 

Diorrs  B'AMTiCBRisE  ou  de  liAKTissEMBifT,  Vo^es  Nullité. 

Dboits  n  Acnoiis.  Droiu  et  actieiis  des  femnes  ea  eu  de  laillite,  W  ii 

E 

écadAirex.  Délais  dans  lesquels  peut  être  tîr^  une  lettre  de  cbange ,  1  to.— 
Époque  de  pajement  pour  les  lettres  de  cbange  k  vne^  k  un  on  plnsienrs 
^om^moiM  ou  usances  de  Tite,  190  et  1 31.  —  Échéance' d'une  lettre  de 
diange  payable  en  foire  on  à  un  jour  férié  lëgiJ,  1 33  et  1 34.  —  Abroga- 
tion des  délais  de  grâce,  de  faTCur,  d'usage  on  d'Iiabitnde  loeaie,  196* 
Voyez  Payement. 

ÉCHOUKMENT.  Les  pertcs  et  dommages  causes  pnr  rccLoucmpnt  sont  à  la 
charge  des  assureurs,  350.  —  On  peut  dciuisser  les  ubjeti»  iu>dares,  en  cas 
^éelu»nement  stcc  bris,  3G9. 

Eeiou.  €Sîre«nistance  dans  laquelle  le  failli  ne  peut  être  éeroué  ni  recom- 
nandé  en  yertu  dVin  jugement  du  tribunal  de  commerce,  4S6. 

SrrBTS  cuAucis.  Voyes  JtL 

ErPBTS  DE  COMMERCE.  Les  acceptations  ou  endossements  d'effets  doivent 
être  mscrits  sur  ïc  livre  journal  des  commerçants,  %  —  Effets  de  porte- 
feuille (|ui  sont  extraits  des  sccllc'i»  et  remis  aux  syndics  d'une  faillite,  Ml, 
—  Tout  commerçant  qui,  dans  l'intention  de  retarder  sa  faillite,  s'ejàt 
liTréàla  circulation  d'effets,  estde'ciaré  banqueroutier  simple,  586. 
ERTBTff  w  FAïUJ.  Le  bilsu  doit  contenir  rënnméradon  et  réralnation  des 
cffrti  nsobiliers  et  immobiliers  du  débiteur,  499.  —  Ces  effets  doÎTcnt  être 
lemîi,  après  la  dêture  derinventairc,  aux  syndics,  494.  Vo jes  Diilruc- 
lions  frauduleuses  f  Inventaires ,  Scellés,  Ventes, 

Effets  prBLlCS.  Des  ri  glcmcnts  particuliers  d'administration  pourvoiront 
k  ce  qui  est  relatif  à  la  négociation  et  transmission  de  propriété  de  ces 
effets,  90.  Voyez  Change. 

Élection.  Comment  on  procède  à  celle  des  membres  des  tribunaux  de  com- 
merce,  6t  i  ef  sviV. 

EuAucip  ATIOH.  Conditions  sans  f  eiquelles  les  mineurs  émandpét  ne  peuTent 
contracter  des  engagements  de  commerce,  t  et  9.  Voyes  mituurs. 

SnpicHKMBlfTe,  Ceux  qui  àutèrisent  le  failli  à  comparaître  par  fondé  de 
powoîr ,  pour  arrêter  ses  livres  en  présence  des  syndics,  479. 

EeplotÉS.  Voyez  Commis. 

Emprisonxkment.  Cas  dans  lequel  cette  peine  est  encourue  par  le  créancier 
d'une  faillite,  597. 

£mpri  NT.  L.a  loi  prohibe  les  emprunts  sur  le  fretb  faire  d*un  navire,  et 
sur  le  profit  espéré  desmarchandiies,  918.  —  Cu  dans  lesquels  des  em* 
prvnts  font  déclarer  le  failli  banqueroutier  simple,  599.—-  <|nels  emprunts 
sont  réputés  actes  de  commerce ,  C39.»  Voyes  Prêt. 

SuramvT  A  LA  GROSSE.  Sur  quoi  cet  emprunt  peut  être  affecté,  316.  ^ 
Cas  où  Ton  peut  faire  déclarer  cet  emprunt  nul,  31  G.  —  Emprunts  probi- 
bés«  919.  —  Préférence  donnée  pour  le  remboursement  aux  empronu 
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frîti  I»  dernier  voyage  et  pendtal  I«  TOj«fe,  MS.  — .Goiididm. 
pmcrites  pour  la  fib^tion  de  Temprunteur  a  la  groife  p«r  U  perte  «a 
navire  et  du  c^ar^emei^,  ssp.  Vojes  Contrat  à  im  grûigse,  Pré^  à  ia 

EwcHtRK.  Quand  sont  reçues  les  encbèrcs  pour  vente  de  bâtiments  de  mer» 
S05,— 7  Leas^iidii  s  uruvisoires  jpeuveut  faire  j^roc4'der,  par  la  voie  deji 
encBfrei  publii^ues ,  1 U  Tente  des  effett  et  marcB*ikIiiet  iCvd  fattli  »  4  s 6. 

BiiiKMiBiiBiiT.  Obiigatioiit  da  tîreiir  ponr  le  eompte  d'nitnii  leiea. 
endoMenn  en  cas  de  provision,  i  —  Obliquions  que  contractent  fei 
eadoaenn  de  lettres  de  change,  ^is.  —  EtTet  de  l'endossement  et  sa 
forme,  136  et  137.  —  Cas  où  il  n'opère  pas  le  tronsport  et  n'est  consi- 
dère que  comme  une  simple  procuration,  138.  —  Les  ordres  ne  peuvent 
^tre  antidate'»,  i39.  —  Obligations  des  endosseurs  à  l'égard  du  proprié- 
taire d'une  lettre  de  clianse  c'^aree,  ^ui  veut  s'en  procurer  une  seconde, 
f  Si.  Chacun  des  endosséun  d'une  lettre  de  change  proteste'e  faute 
'  dé  payement  peot  exercer  son  action  èn  garantie  contre  te  timir  et  Im 
endosseurs  ani  le  précèdent,  164*  —  Certificat  dont  la  retraite  £ûte  §ur^ 
Ttm  des  endosseurs  doit  «^tre  accompagnée^  |i84»  Vajtt  ^ffetê  deeom'* 
mtrce ,  Garantit,  Provision, 

Eno  VGF.MF.NTS.  Autorisation  dont  les  mineurs  e'niancîpe's  ont  besoin  pou^ 
en  contracter,  —  Fac  uitc  que  leur  donne  'a  cet  égard  l'autoi isaliou ,  6. 
—  Engagements  que  peuventcontrarter  les  femmes  marchande^  publiques, 
7.  —  Cas  où.  les  gens  de  i'c'^uipage  ont  part  aux  indeuinitcs  qui  sont  ad- 
jugces  PU  navire,  257. Droit  du  Créancier  porteur  d^engagementi 
.sonicrîCs,  endossé' on  ^^nrantis  sofidairemenf  par  le  iaiUi  et  (fantMt 
c^oEngés  qui  sont  en  faillîte,  Quels  engagements  sont  r^utét 

actes  ac  commerce,  633. 

Enqi  i-.'tf.  Cas  dans  lequef  »n  yf  procèdie  pour  obtenir  des  renseignementa 

en  inatn  r«*  de  faillite,  4  9  8. 
E.NTRi.pKKNKt  r.i»  DE  DiLiGr.Ncrs.  Vovez  J'oiluricrs. 

ËNTnKPRiSi.i»  coMMERCiAi.Ks.  Lesagcnls  de  change  et  les  courtiers  ne  peuvent 
s*j  intéresser  d*a^icune  manière,  86.  — •  Quel&  entrepclKS  sont  répute'es 
actes  de  commerce,  63«  èt  suiç» 

EiiTiBTiBif.  Les  frais  d^entretîen  du  bàtnnent'et  de  ses  agrès  et  apparaux, 
depuis  son  dernier  Yojage  et  son  entrée  dans  le  port,  sont  deé  dettes  pri- 

vilc'gires,  101. 

j^Qt'ii>A(.K.  I-e  capitaine  a  le  droit  de  former  cehn*  du  vaisseau,  523.—  Les 
dispositions  relatives  aux  loyers,  pansement  et  racluit  des  nialeloîs,  sont 
counuuues  aux  autres  geus  de  reuuipage,  S73.  —  Dans  quel  eus  Icqui- 
page  a  nu  prÎTilc'ge  sur  tes  marcnandises  ou  le  prix  en  provenant,  428. 
Voyez  Engagements ,  Prêt  à  la  grosse. 

Equipements.  Voyex  Prêt,  Primes, 

ÉsCRûQuÉRiE.  Voyéx  Fol. 

Etat  d'inion.  Voyez  Union. 

EînANGru.-.  Voyez.  Truchement. 

EvocATUtN.  Action-«  civiles  qui  ,  dans  les  cas  de  banqueroute  siniple,  ne  sont 
pas  susceptibles  d  être  évoquées  ni  attribuées  aux  tiibuuuux  dv^  pulice 
correctionnelle,  ni  aux  cours  d'assi.^is,  coi. 

Ezc&skBiLiTi*  FidRts  qui  ne  peuvent  être  déclarés  ézcnsabtes^  iM)  Vojes' 
Paâlià, 
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DU  CODB  PE  COMMERCE. 

Exp^DlTlows.  Lesqueîles  sont  repntdes  actes  de  commerce,  633. 

Experts,  lï  en  est  nomme  pour  procéder  à  Tétat  des  perles  et  dommages, 
lorsqu'on  il  été  oblige  de  jeier  en  mer  une  partie  du  chargcmcat  d^iiti  oa- 
Tire ,  414.  —  Répartition  de  ces  |>ertcâ  et  dommages  ,416. 

ExviOFâiATjoN.  Par  qui  doit  être  poursuivie  celle  aet  immeubltt  da  hSBif 

ExTBAiTS.  Ceux  des  actet  de  société'  en  nom  coltectîf  et  en  commandite 
doireni  être  transcrits  au  greffe  du  tribunal  de  commerce,  49.  —  Ce  que 
doit  annoncer  Textrait ,  destiné  k  être  affiche',  du  cnutrat  de  mariage  entre 
époux  dont  l'un  serait  commerçant,  67»  Voyei  Séparation  de  àUns^  Sa* 

F 

pAetums.  Smi  actee|ifation  eonttate  lét  Tentct  et  let  achats,  109.  Ou  peut 
jwtifier  ia  Tafeur  det  marchaaditet  par  let  factures  lorsqu'il  a*j  a  point  d« 

fixation  an  contrat,  339. 
Failli.  Déclaration  qu'il  est  tenu  de  faire  au  greffe  du  tril)un:iî  de  com- 
mvTcc  (juand  il  ces>o  ses  pavements,  438.  —  tllc  doit  »'tre  act ompagne'e 
du  (Icpôl  du  bilan,  ou  indiquer  les  motifs  qui  eiiipt*cii<'nt  ee  dépôt,  439. 
»  II  est  dessaisi  de  l'administration  de  ses  biens,  4  43.  —  II  peut  être  reçu 
partfe  iuterrénantè,  ^iWL  — Époque  pendant  laquelle  on  ne  peut  obtenir 
ni  privilège  ni  hypothèque  fur  ica  biens  du  ffûlli,  446.  —  Let  actet  trant* 
Wtifs,  h  tit^  grataft,  de  propriété  mobilières  ou  immobiHèret  tdnt  nais, 
tfrùf.  —  Autres  actes  qui  ne  peuvent  avoir  lieu  dans  le  même  temps,  {hitL. 

—  Cas  dans  lequel  le  failli  peut  cUre  affranchi  du  dépôt  ou  de  la  garde  de 
sa  personne,  456.  —  Le  juge-commissaire  peut  proposer  sa  mise  en  libert* 
avec  ^auf-conduit,  472. —  Appel  du  failli  w  la  levce  des  scellés  et  ii  l'in- 
ventaire, 47  9. — Il  est  également  appelé  à  rasaembic'e  de:*  cre'anciers  lorsqu'il 
rtt  porteiir  d'un  tauf-conduit ,  so5. —  Comment  uh  secours  peut  être  ao* 

cordeau  fidlH,  474  et  530.— Le  tribunal  de  commerce  prononce  si  le  failli 
cttou  non  excusable,  ftSS.— -Cas  dans  lesquels  fe  commerçant  faillî  sera 
ou  pourra  être  décîaré  banqueroutier  sirnp^,  585,  586.  — Circonstances 
dans  lesquelles  il  est  de'claré  banqueroutier  frauduleux,  591.  —  Avant 
d'avoir  été  réhabilité,  lo  comnierr.mt  qui  a  failli  nV  st  pas  reçu  a  la  bourse, 
613.  — Il  peut  élre  réhabilité  après  sa  mort,  G14.  Voyez  Jiilan,  FaU' 
lite. 

Faillite.  Cas  dons  lequel  un  commerçant  est  en  état  de  failfite  et  oA  ta 
faillite  p^t  être  ddclartfe  après  son  décès,  et  seulement  dant  Tannée  ^ 
tuiYra  le  décès,  437.' — De  la  déclaration  de  faillite  et  de  tes  effets,  43S' 
et  suip.  —  Comment  est  déterminée  Tépoque  k  fai|uelle  a  eu  lieu  la  cessa» 
tion  de  payement,  441.  —  Nomination  du  juge-commissaire,  /iSi  rt  suip, 

—  Apposition  des  scellés  et  premières  dispositions  îilVgnrJ  de  la  personne 
dn  failli,  45  5  et  suà'. —  Noniiuaiioi»  cl  remplacement  des  syndics  provi- 
soires, 462  et  suiv.  —  Fonctions  des  /syndics,  468  et  suiv,  —  Levée  des 
scellées  et  inventaire,  47  9,  et  sut»,  Vente  des  marchandises  et  rccou- 
Tremests,  4S4  et  nUp,  —  Actes  consenratoires,  490.  —  TériBcation  det 
Créaucet,  491  el  ntfp.^  Concordat  et  union,  assemblée  des  créanciers, 
904  et  Âl/i».  — Formation  du  concordat,  507  rt  suip,^  Effeti  dU  etfta* 

«dut,  Bif  €t  $Êip. — AttnuIctidiiQtiréMlucloiiducpiieordaty  910  ef  mIp* 
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16  TAfiLE  DES  MATIÈRES 

Clôture  des  opérations  de  la  faillite  en  cas  dinsuffisance  de  factif,  52  7,  52  â. 
—  Union  des  cre'ancicrs,  b29  et  suiç,  —  Des  coobliges  et  des  cautions, 
54S  et  suiv,  —  Créanciers  nantis  de  gages  et  privilégies,  646  et  suiv, 
^GMuidcrt  hypothécaires,  5&t  et  «iiiV.  Droite  des  fenines»  «ft7  <f 
Mt>,— Répirdlion  entre  les  créancierf  et  liquidation  du  mobilier,  567 
et  jmV.— Vente  des  iaunenbles,  bit  et  suip,  —  Revendication,  674  e« 
suiv,  —  Voies  de  recours  contre  les  jugements  rendus  en  nIaUère  de 
faillite,  580  e/  suiv.  Voyez  BanfuerouU,  Àéhabiiitaiion* 
Faveur,  \ojei  A Irrogation. 

Femmes.  Le  consentement  du  mari  est  nécessaire  .H  îa  femme  qui  veut  ôtrc 
marchande  publique,  4.  —  EÛcts  des  obligations  contractées  par  ia 
femme  pour  son  négoce,  5.  —  Cas  dans  lequel  elle  n'est  pas  réputée  mar- 
chande pnhKque,  md.  «—  Comment  dohrent  se  régler,  en  eu  de  faillite  » 
les  droite  des  femmes,  667  et  jih>.  Voj«s  Aiiéimtwm,  Bwgmgmemu, 
Fille*,  Mythique* 

Pku.  Les  pênes  et  dommages  causés  par  le  fen  sont  à  la  charge  des  assu- 
reurs, 350. 

Filles.  La  signature,  sur  une  lettre  de  chango,  dos  filles  qui  ne  sont 
point  marchandes  publiques,  ne  vaut  que  comme  simple  promesse, 
113. 

FiRS  DS  voN-ucBVdnu  D!?enes  actions  qui  n«  seraient  pas  reccYahleSi 
466. 

PoiEB.  Quel  est  le  four  d'échéance  d^e  lettre  de  change  payable  en  folie , 

196. 

Folle  enchère.  A  défaut  do  payement,  les  naTires  adjugés  sontrcvendns 

ù  la  folle  enchère,  2  09. 
Fondé  de  i'Oi  voirs.  H  peut  rcjîrcsenter  un  créancier  dans  une  faillite,  492. 
Force  majeure.  Celle  qui  décharge  de  leur  garantie  les  conunistioiiaaires 

ctles  voituriers,  07,  98,  103,  104. 
PoRF^iT.  L*nnion  des  créanciers  peut  traiter  à  forfait  des  droite  et  actions 

dont  le  recontrement  n*a  pas  été  opéré,  670. 
Formalités.  Celles  prescrites  pour  les  actes  desquels  il  résulte  continuatimiy 

dissolution  ou  cbnngcment  d'une  société,  4 G. 
Fortune  de  mkr.  A  (a  charge  de  qui  sont  les  dommages  et  les  pertes  ^ni 

en  peuvent  rtsultcr,  35 c. 

Fournitures.  H  y  a  piivili'gc  pour  celles  relatives  à  îa  ron<;tructiii!»  et  à 
l'armement  ù  uu  navire,  191.  — Délai  pour  la  prescription  des  actions  en. 
payement  de  ces  fournitures,  4  36. 

I^Hiis.  Les  frais  de  justice  et  antres,  faite  pour  parvenir  k  la  Tente  et 
à  la  dîitributlon  du  pris  des  navires,  sont  au  nombre  des  dettes  pri- 
vilégiées, 191.  —  II  en  est  de  m^mc  des  frais  de  garde,  d'entretien, 
agrès  et  apparaux  du  bâtiment,  ibid.  —  Comment  les  frais  de  justice 
ci'dessus  désignes  doivent  i^tre  constatés,  192.  —  Circon>fances  dans 
lesquelles  l'jussureur  est  leini  des  frais  de  lungiusinage  et  de  rembarque- 
ment, 3  93.  —  Fraisa  classer  dans  les  avaries  communes  ou  particulières, 
400  et  403.  —  Quels  frais  et  dépenses  sont  distraites  des  fonds  k  répartir 
aux  créanciers  d'un  failli,  665.  —  Par  qui  sont  supportés  les  frais  de 
poursuite  en  banqueroute  simple,  667  à  690;  »  et  les  irais  d'alBcbe  et 
de  publication  des  arrête  et  fugements  de  condamnation  en  matière  de 
*  banqncrottCey  600.  Voyes  Dépenê,  Dépenses,  Folk  tmehèrtn 
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lùon»  tS6.  « 
WfÊOKKm  Qwrif  OMrtien  ont  le  droit  de  coiutater  le  coun  du  fret  ou  àn  atlit» 
—  Les  get»  de  l'équipage  antorbëf  à  charger  des  marchaodîscfl  panr 
leur  compte  en  doivent  payer  le  fret ,  3  51.  —  H  est  spécialement  affeotë 
an  loyer  des  matelots  et  a  l'exécution  des  conventions  des  parties,  S7l 
et  S80.  —  De  quel  ioar  court  le  fret  d'un  navire,  t7  5.  —  Ce  «fl^oii 
entend  par  fret  ou  noiis,  186.  —  Comment  il  est  réglé  et  constaté»  i^û^. 
*—  C0flUBeDtI«  fret  eft  dt  dau  b  en  de  ■écawitf  de  rtdovb  d«  Wfir» 
pcadnnt  le  Tojage,  itt.  —  Cet     le  eepheine  perd  ton  fireC,  f  §7.  — 
Marchandises  veadiies  par  nituAé  et  pour  letqneUei  le  fir«C  eH  dè, 
ttt.  —  Principce  ior  le  fret  en  cas  d'interdiction  de  commerce ,  dTar- 
iVftatlon  du  navire,  de  marchandises  ]ctécn  k  Ta  mer,  perdnce  par 
lurafrage  ou  pillées,  5  99  et  stiiv.  —  Le  chargeor  ne  peut  demander 
de  diminution  sur  le  prix  du  fret,  309.  —  Seul  cas  où  li  puisse  aban- 
donner ponr  le  fret  des  marchandises  détériorées,  3t0.  —  L'assureur 
cet  tenu  de  rezeédeat  du  fret  eeceeioiiiid  par  le  déchafgemctrt  dtt 
iwe  en  cai  d^lMamalilM,  —t.— «DUaipar  hywlae  prêtent  Taedia 
'  en  pajeBMDi^pov  wet  de  savire,  491.  Vejea  CkÊmg;  Chmjgmmu, 


Gags.  La  vente  volontaire  d*un  navire  en  voyage  n'empêche  pas  qne  le 
wrfre  ou  son  prix  ne  continue  d'être  le  gage  des  créanciers ,  1 96. 
FeakiiAdteerdaiiden  dafidiiiqv  Mt  Bencie  de  gages,  i4«et  Mir» 
— >  CeMBMMt  les  igfBdfes  penvent  retirar  Ice  gages  an  piroic  de  la 
faHTrte,  •47.— Ce  qui  a  Iie«  dm  le  eaa  oè  les  gagea  ae  eont  pas  re- 
tirés, 548. 

Gages.  Ccnx  (ïu  ^rdien  et  les  frais  de  garde  du  hâtiment  sont  des 
dettes  privilégiées,  191.  —  II  est  de  même  des  g^tges  et  loyer* 
du  capitaine  et  autres  gens  de  i  équipage  employés  au  dernier  voyage, 
ibid,^  Rôles  par  lesquels  ils  doivent  être  constatés,  192.  —  Pres- 
cffifiSem  de  faotieii  en  payement  des  gages  M'Iey«e  d«  Féquipage, 
4M. 

CURâJms.  Les  agents  de  eliange  et  les  courtiers  ne  ptfeat  ae  rendbe 
carantsde  Fexécution  des  marché  dans  Iesq;ndsils  s'entremettent»  86.—* 
Garantie  a  la  charge  des  commissionnaires  pour  le  transport  par  terre  et 
par  eau,  97  et  suiv.;  —  'a  la  charge  des  voituricrs,  103.  —  Délais  après 
ieaqnelâ  le  porteur  et  les  endosseurs  de  lettres  de  change  ne  peuvent  plus 
se  pourvoir  en  garantie,  168  et  suiç.  Voye»  Aval,  Porteur,  Solidarité'. 

Gaapesdu  cuxMEac£.  Leur  établissement  pour  Paris,  C26.  —  Leurs  fonc- 
iiom.  iML 

GAftvmnL  Toyea  C^fef ,  AM.  • 
Gni  9B  m.  On  ne  peut  lear  fane  ^ Jprét  k  b  grona  lar  itm  ley«ne« 
vejagei,  a  19.  Vojea  Engugtmtntê,  Équij^age. 

GocTBRif  EMEITT.  Son  autorîtetion  est  nécessaire  pour  Texistence  de  la  société 
anonyme ,  37.  — En  quei  iieu  ei  combien  de  tempe  cette  autorisatien  deit 

être  affichée,  4  5. 

GlAcs.  Voyei  Abrogation ,  Délais*  ^ 

Code  de  comm.  t'^ 
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au  proctircTir  <\n  roi  rxfrait  des  jugements  déclaratifs  de  faillite,  /J5  9. 
U^Dbrec  de  sn  resjmnsaliilitc  comme  dépositaire  des  titres  des  crcanciei» 
d'une  faillite  ,  4  0  i .  —  Les  pièces  ,  turcs  et  pa|)icrs  délivres  par  les  sytidics 
d!linc  fAtiiite,  sont  tenu»  cq  état  de  communicauon  par  la  Toie  du  gr^e, 
t  etc.  «o».-*  le  Goliim«i«nk.«ii  4miM  to  frte     ifaifift  tiifcAai  d« 


.  .  j  t  .   *^  •  . 

Uatid£§.  Celles  des  geos  de  i'é()aipag«  ne  coutribueut  point  Ui  fet^  419. 
iiAfiAiiD.  OpenitiMi».d«  par  buàvd  aai  font  déclarer  binqueroiitier  na^le 


# 

AlOMetoiBATioiv.  Délai  pour  celle  da  cwicordAt  passe  entra  ie  failli  et  lea 
.  créanciers,  5i3,  —  Ciis  datis  lesquels  elle  est  refusée,  515.  —  Effets  de 
l'homologation,  616. —  Les  syndics  sont  tenuii  de  faire  inscrire  le  juge- 
ment d'homologation  aux  hypothèques,  5i7.  — Aucune  acuoii  en  uullîtd 
Ju  concordai  n*est  recevable  après  rhomologation  que  pour  cause  de  do( 
ddeoQTert  depuia  cette  homologadon,  sts.  —  ht»  ajndict  rendent  lenr 
J  Mnipte^dlbUlfintkraîmafrèaUiilinifiQUl^  ^ 
JlvWilftML  Ui-MrwA  M  lairt  Motoptfn^dt  danx  tapoios  pour  pro« 
.«  .IdU  tait  flMCptation  ou  de  pAfcmenft;  173. — PtwwàUtë  <|n'ib  doiffent 
^1  ojbservcr,  à  peine  de  destitution,  dépens,  domtnages  et  intérêts,  176. — 
.  .  lia  ne  peiivent  ni  assister  comme  conseil,  ni  représenter  les  partie*  eu 
quidite  de  procureur  fondé,  à  peine  d  amende,  sans  préjudice  des  peines 
disciplinaires»  b^?. —  LjLCcption  à  Regard  de  ceux  qiu  se  trouveut  daûil 
.  l'un  d<*a  CM  prëtiu  far  ïmM9     dn  €oàt  da  ffocmri  UiWIf ,  ikid^ 
Um(%nkkvk»  Avtawtion  ndacnfetrt      minanffi  nnr«handl.«t  MULjfefli- 
.iSfta  aiardiaiidffa  publique*  pour  hypot)ld«|ncr  1^0»  irameablfcs,  «  èt  f 
On  ne  .peut  acquérfr«bypothèquc  sur  \n  biana  du  failli  dans  les  dix 
qui  précédant  i ouYerturc  da  la  faillite ,  446  et  448.  Vojaa  luêcr^im 


I 


,  Vtmi0s. 

IliBBMTf  itÉ.  La  lettre  de  voiture  doit  énoncer  Tindemnité  due  pour  cawito  dtt 
retard,  105.  —  Indemnité  à  laquelle  ont  droit  les  matelots  en  cas  de  ru|>* 

I,.  turc  du  voyage  ponr  lequel  ils  onl  été  loués,  SS2. —  Prineipe<  sur  l  in- 
rieniuiie'  dans  le  cas  où  le  xnatelut  est  pris  duns  le  navire  et  lait  esclave,  et 

^   lorsqu  il  ckt  «ougçdic,  'iG7  el  suiç»  \i>\tz  Capitaùic,  ift^nt/içt. 

lnvA\ACf^^iUTé.,ljoê  ,QiffB^  ê9mv6$  fmeiit  être  d^laiiadi  en  tm  dTan»» 

•  TÎgabilite'  par  forttiné  de  mer,  369. — Condition'  ndeeHa^rt  pmi  ffnè  le 
ddlaiiiement  pnÎMe  être  bit  à  ee  titra»  Mf.,  WniMnioi^^'  ' 
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^  'trffft^  ifaé  VûÈSttré  Mt  inu  âe  faîre ,  39o.--Diïigrncei  i  ftirf ,  dans  ce  éaj, 

par  le  capitahît,  ponr  §r  prornrpr  rtn  atiîrr  narirp,  391. 

IwscRi^Tioît.  1^9  «Ttidfcs  d  une  faiïlîff  sont  tenus  de  reqnciir  rin^crîpfîon 
aux  hypothprjMe«s  sur  les  immeubles  des  de'biteura  dn  failli,  490. —  Inscrip- 
tion qa'ils  doivent  prendre,  au  nom  de  la  ma<tse  des  créanciers,  mt  les 
immeubles  du  failli,  /6tV/. 

IH8T»of TIOK.  Celle  «pu  a  tien  devant  les  tribnnanx  de  commerce,  Ct7,  «4^ 
et  /irrV. ;  —  ef,  k  lenr  défaut,  d.  vaut  les  (ribtinudx  civils,  64  1. 

liVTeKDICTiON  DR  (  OMMRRCB.  Lor^qii'avant  le  de'part  d'un  navire  ,  il  y  a  in- 
terdiction de  commerce  avec  le  pays  pour  leqnel  il  est  destine' ,  les  conven- 

:  tiont  se  trourent  résolues,  1 7  6. 

iirt^aAT.  De  fjnel  jour  est  dii  l'iiitenH  dn  principal  de  la  lettre  de  chaiige 
f^otestée  faute  de  payeroenl ,  184;  —  celui  des  frais  de  protêt,  rechange, 
etc. ,  1  8  5.  —  Conimrnt  if  cnurs  des  inte'nWs  est  arrêté  k  l'égard  de  la  masse 
des  créanciers  du  failli,  et  comment  ces  intérêts  pentent  être  léclam^^ 
fmr  les  créances  eiirantîe.'; ,  445.  — Versement  k  la  caisse  des  dépôts  et 
consignations  des  oeniers  provenant  des  ventes  et  des  recouvrements  d'aue 
faillttc,  48f.  ^ 

INTERPELLATION*  jrDiCf  AîRR   Voyer  Ihescriptwn. 

l*fTBRPosiTiO!f  DU  FF. R SON N F. S.  Sont  condamuiM»  aux  peines  de  la  batique- 
route  frauduleuse  lc>  indirîdus  qui ,  par  interposition  de  personne,  6nt 
frauduleusement  prc-scnté  dans  la  faillite,  et  atlirmé  des  créances  snppo^ 
sées,  593. 

iRTktPRÈTR.  II  y  a  des  courtiers  interprètes,  7  7  et  8o.  Vovex  Truchement. 
l<tRfiTrfTi<))i.  Vo^'et  Aerrptnfton ,  Payeinent. 

iRTtHTAiiKR.  Les  eommèrçaiits  «ont  tenus  de  faire,  t<ms  les  ans,  celui  de 
leurt  effets  et  de  leurs  drttes ,  9. — Livre  des  Inventaires ,  i  o  et  1 1 .  —  In- 
rentairedes  biens  d*nn  failli  h  la  requi^te  des  syndics  ,  4  7  9. —  Les  nienbies 
et  elft-ts  du  débiteur  sont  remis  à  ces  syndics,  qtii  s'en  chargent  au  pied 
de  i  i» reniai re  ,  494.  —  CiiTonstanoes  dans  lesquelles  il  est  procédé  «tfr 
récoienMbt  dè  cet  intennire,  ils.  Voye»  C&mmttnieixtion ,  Décès, 

irr.  Les  pertes  et  dommages  féshitant  dn  fet  d'une  partie  detmarcTitndîsfs  k 
U  mer,  sont  à  la  charge  des  assureurs,  350. —  Avis  d'après  lequel  le  èa- 
piuine  d'un  nayirc  peut  se  déteroiiner  à  faire  ce  jet,  4  to. —Choix  qui  4 
lieu,  a  cet  eifei,  parmi  ieti  objets  chargés,  41 1. — Ce  que  doit  coutenir 
ia  délibération  prise  en  c«Ue  circonstance,  et  sa  transcription  sur  le  regis- 
tre^ 41S.-T-AHirmation  de  cette  délibération,  4  l3. — Etat  des  pcrteit,  4M. 
—  Esiimaiion  des  maicUAiidit»«s  fêtées,  4 15.-— Répartition  des  pertes  ei 
dommages,  4  1C  e/  suiv.  —  Objets  qui  ne  contribuent  point  au  jet,  419. — 
Effets  qui  ne  sont  pas  payés  s'ils  sont  jetés,  4  50.  — Ce  qui  a  lieu  relative- 
ment aux  elTcts  chargés  sur  le  ii{lacj[43l.  —  Règles  sur  les  cas  où  la  con- 
tribution a  ou  n'a  pas  lieu ,  4  32  et  sitiv.  — Cas  où  il  y  a  lieu  au  rapport  de 
ce  que  le  capitaine  et  les  intéressés  ont  reçu  dans  la<Ooalributi(Hi,  4-^4  ■  i 
JoVBKAL.  Voyez  Xj^re^'oiirtMiAi  .1 
JotRi^A.L'X.  Comment  «i^ul  désignés  ceux  dans  Itsquek  doivent  ùtre  uiMÏrés 
.jUi  cJUri^u  4|'^ie«  d(;i«ci^|ë     j^>m  coUeolif  ou  es  (co]uiB(Midite^  4t«^ 
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$$  XàMM  DES  liATiiJUId 

On  infère  dans  les  |fmnunnc  Tes  demandes  en  réhaBîîitatîoir,  Vtfts 
Actes  de  société.  Délais,  Smùie,  Tribunaux  de  commerce, 
4oOM  P&KIÉS.  A  quelle  époque  est  payable  une  lettre  de  change  qui  échoit 
un  jour  férié  iécaly  1 34.  — Quand  le  jour  où  le  protêt  d'uue  lettre  de 
€iiaii|«  Mt  4ti«li|i$  eitw>»wfitnd  légal,  Mllt  iMnalild  m  remplie 
ItMbmIa,  lit. 

T^tTTT"*  Ccliai  dn  CribimAl  dle^mmerot,  fw  dtfdiVt  il  UitUÊt  tt  métamm 
f apfMttio».  des  flcdidf  cha  le  failli,  4SI,  4Si.— Lt  aéme  jugement 
nomme  nn  inge-commissaîrc,  et  ordonne  rarrestation  ou  U  garde  da  CaiOi» 
i^iV/.— Voies  de  recours  contre  les  jugements  en  matière  de  faillite,  5 80 
et  suiç, — Par  combien  de  juges  sont  rendus  les  jugements  des  tribunaux 

.  de  commerce,  6tt. — Compétence,  631  et  sut'v, — Affaires  que  ces  tribn* 
naju  ja|;ent  en  dernier  ressort,  «3». —Où  Tappel  est  portd  dans  iee  entrée 

IvanmiT  AumuL.  IleetiMBipCiMe  dTeffel^dmie  p— iteits  tMitiiB, 

fi  Ton  n*j  a  renonce'  par  le  compiMiet         Réglée  rnnf  eriMMit  ili mÊÊiÊÊp 
le  dépcU  et  rezécntioo  de  ce  logement,  61.  Vojm  Arbitres. 
ivGRS,  Les  livres  des  commerçants  doivent  être  paraphes  par  les  juges  def 

tribunaux  de  commerce  ou  par  les  maires,  1 1.  — Les  [uges  peuvent  régler 
le  délai  que  les  parties  n'ont  pas  fixe  pour  fc  jugement  arbitral,  54. — 
Ils  n'ont  pas  le  droit  d'accorder  des  délais  pour  le  payement  des  lettrée  de 
cbange,  lf7. 

looBi-MiiiiiitAïut.  NeaiiMtieti  de  ccu  que  le  trîbvMl  de  etmMffM  dé> 
j^|M  Ptrai  aei  «embree  peec  Mïm  ki  ■Uni  4e  lifllile  , 
'  tiens  de  ces  cemmieieiree ,  4ftt,  4it  à  4ftf,  4M ,  4«4  k  4ti,  4tl»  4tt« 

47S,  477,  489,  465,  486,  487  k  489,  496,  497,  498,  803  à  806,  814» 
619,  5SS  ,  5S9,  530,  83f ,  83,4,  536  à  538,  547,  651,  560,  566,  567, 

669,  57S  ,  678,  579,  88t.— £pofM à la^veUe  eeiecat  tee  fonftinpf  dee 
juges-commissaires,  519. 
Jooit  AB  VÀUU  Lorsqu'il  f*agit  ^eieminer  des  livres  qui  sont  dans  des  lieux 
dle^ndi  dm  tribwMd  deeeamieMe,  le  juge  de  paix  peut  dire  dUlégnë,  Ig» 
—On  doit  edreeier  en  |uge  de  peix  expédition  dn  jngenieat  qni  ordonne 
Teppoeition  des  scellés  sw  ieemonUetet  effetf  du  failli,  487.  — Cas  dans 
lequel  le  juge  de  paix  pent  aneii  apposer  iee  eeettëf,  îkitL  —  Il  doit  don- 
ner avis  de  Tapposition  au  tribunal  de  commerce,  458.-— Le  juge  dp  |>nrx 
doit  assister  à  l'intenuire  dee  biene  dn  feiiii ,  et  le  eigner  à  ob^itie  toc»* 
tion ,  480. 

Juges  OESTeieuNAUx  de  commerce.  Leur  nombre,  617  ;  —  ceîeî  des  sup- 
pléants est  proportionné  au  besoin  du  service,  ibid.  —  Mode  d'élection, 
1 1 8  ,  6i  1,  61 9.-^Tempe  pour  lequel  ils  peuvent  être  réélus,  6t  3.  —  Lee 
jugée  ttWl  pee  4»  ttiiiHBent,  6it. ~ SoMtt  ^p^Êê  pr4tent,  cit. 

Hwnmmt  cftwiiat,  Voyei  fliliiiitiii  éê  eeMMoreeb 

■  • 

L 

Lamanagb.  Voyex  Droits. 

Lbtttre  dk  change.  Sa  forme,  i  lO.  —  Sur  qui  et  comment  elle  pent  éttê 

tifdt,  fit.'— Dne  quel  cas  elle  est  réputée  simple  promeese,  ii9. 
•  4|Miit  y^hm  t  H  i^gttitt  <tt  f i  wit  m  tt  dtt  <Bti  ion  merchendct  p» 
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PU  €0M  M  «XAUifiRCS.  i| 

WfMiv  Ietletto«fieAMig«,  fia.— 'IMM  ét  aillMfU  M  été 
Mucrites  par  dat  miiieiin  non  aëgocÎMiti»  1 1  é. ^  Florliioii,  t  S  •  et  JImV* 

Acceptation ,  1 1 8  c/  ^tV.  —  Acceptation  par  interTention ,  M  e  ef  nitV* 
Échéance,  1S9  e/.9utV. —  Endoiveoient ,  ISC  et  sm\\  —  Solidarité,  140. 
—  Aral,  14  t. — Payement,  143  et  sut v.  —  Mesures  à  prendre  pour  être 
pajc'  d*mic  lettre  de  change  perdue,  149  et  suif. —  Payement  par  intcr- 
▼catîon,  1  ftt  el  Mttr.— ^roiu  et  deroira  du  porteur,  1 60  ef  #Wf . — Protêt, 
179  «rm^.— Beehuge,  179  «hIp.  ^ ftcMriptÎMi,  itt.—  Cbntm 
^  f actMm  «n  rapport  doh  étrt  iMnlde  lonqn  ciT  prwTd  ^  des 
lettres  de  change  ont  été  payéèt  «prit  ctiwtiett  de  payement  et  avant  H 
{■giement  déclaratif  de  faillite,  4  49.  —  Compétence  des  tribunaux  de  corn* 
merce  on  d'arrondissement  relatWtneilt  aux I«tlref  de ciMlige,ilt  et  flft7* 
Voyez  Acceptation ,  Provision. 

Lettbb  de  tojtuhe.  Contrat  quelle  forme,  101.  —  Sa  rédaction,  lot. 

Lettres  missives.  LiaMca  et  copies  qui  doivent  en  être  faites,  8.  —  Les 
leifret  mbtmêm  m  USS&  font  renuiet  «nx  tpnOm,  «7 1. 

iMmvd.  Le  juge-coanuMidre  peut  prefioeer  b  ain  m  liWrid  dtt  Affii^ 
«fce  nrf-céadnit  ptVfiMKre  de  sa  perionn«,  47t. 

LicrrATTOir.  Duns  quel  caa  celle  d'un  navire  peut  être  ■ccofiëé,  tf  o; 

Liquidation*.  Ceïfe  du  mobilier  d'un  failli,  565  et  sui'ç. 

LivEE  DES  INVENTAIRES.  Sa  destination,  9. —  Son  paraphe ,  etc.,  10. 

Livre  journal.  Le  coaunerçant  doit  y  inscrire,  mois  par  moi/i,  ies  dépenscf 
de  sa  maison,  8. 

Imb  mgommsrcb.  Teme  de  cens  ifu  doifMif  «vefr  lee  eommeirçiints ,  8 
etf.»DHMqMlieMbr0préicntnimieB)a8tien  en  peut  étrt  erdonsdc, 
n  eCif.-.ODBBÛm«poarIenr  vériftcutienqpHHidibMatdiofin 
éoigaéf  fi.  — Serment  qui  peut  être  déféré  en  cas  de  riAu  de  reprében- 

fation ,  1 7. — Lee lims  du  failli  sont  extraits  des  scellés,  et  remis  aux  svn- 
dics,  47  1.  —  Les  syndics  appellent  le  failli  qui  a  obtenu  un  sauf-conduit, 
pour  cïore  et  arrêter  ses  livres,  47  5.  — Cas  dans  lequel  le  bilan  est  dresse 
ii  laide  de  ces  livres,  476.  —  L'irrc'gularitc  des  livres  peut  faire  déclarer 
le  faiUi  banqueroutier  simple,  B$9é —  Le  faHlî  qui  a  soustrait  ses  livres 
en  décM  banquerovlier  fi««dileax,  Ml.  Yoyet  Pmtfkw,  8cM$g 

Imi»  BU  Afism  vm  csAim.  PonM  piiiCMife  povr  In  tenv»  de  cet 
finti,  14. 

liOTBRS.  Les  loyers  4<^s  magasins  où  se  trouvent  de'poscs  les  agrès  et  les  ap- 
paraux ,  sont  des  dettes  privilégiées ,  191.  —  Rôles  par  lesquels  ils  doivent 
être  constates,  19*2. —  Principes  sur  le  loyer  des  matelots,  252  et  suiv. — 
Les  loyers  des  matelots  n'entrent  point  en  contribution  pour  ic  rachat  des 
Miehnndiaes  prises  par  fennevi,  904.  —  Mai  ponr  b  prcMr^on  ^nne 
ectien  en  payement  de  foyer»  de  féquipngc  dVm  netire,  k%%^  Darde  de 
b  sniinijin  des  veici  f  esdention  pour  parvenir  en  pejement  des  loyers 
snr  ks  elTets  mobHioi  eenmf  k  fespleitBden  dn  cemmeree  Ai  fsHll,  4tt«» 
▼ejes  Frttf  Qûgei^ 

u 

XâGASnrs.  Voyez  Frais,  Loyers,  Scellés. 

Majorité.  Celle  qui  est  nécessaire,  à  peme  de  nullité,  |>our  U  formatioi 
in  concordat.  ftOT« 
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•dfoni(^,  ou  par  les  juge£  des  ti  ihunans     fwwtrcf^  |i  «A  Mfcde 

mi^cae  du  rc^isire  <iu  capitaine,  224. 

MaUPATMIS^.  Ceux        ajiPMiilWt  HV*  •MÎtflt  «B0«fRI»  tupt  npiy 

rairps  «t  rëvocahief,  Jl. 
>l4RCH4»i»£  PUiM;4«Vi«  Qtt«94  k  l[vMUUf  <fH:U«  f^^i^p  lcii€9  4     4*  V^j ez 
Femmes,  ' 

leiqnch  kf  c^îM^dt  attire  peuTtnl  «n  qpattre     gi^  fa  M  VM4f«i 
s  S4.     Le  capiMkî^    If  fBit  df  i'ëq^îfMige  m  ffWftni  «b»|^r  ««oqoe 
,  Iparchaidiif  fopr Imt «Ollipte  ma  autorUation ,  9  ^  i Lm  lirçbf»<inH 

chargées  sur  un  navire  sont  afiectv'c^  à  l'cxecutiun  4e<  cotiTentions  des 
parties,  980.  —  CtLê  dans  lequel  le  chargeur  peut  retirer  ses  niarchaa- 
dises  (l'un  navire,  29  1.  —  Circonstances  qui  permettent  au  capitaine  de 
les  mettre  à  terre ,  S 99.  —  Le  cbaigeur  qui  retire  »e9  niafcb^ndise»  pePt 
4ant  iv  voy»^,  (Ut  teiMi  ^'ei)  p&ypr  Iq  fret,  :2u^.  —  Délai  pour  la  pre»cn|^ 
don  d'une  detatode  en  délivrance  de  marcbandiics  a])por4ée<  «wr  un  na»- 

.-  lirt,  4êèw  —  iifi  ffiawhandiaaf  ft  dméoi  rainUiep  ^  dépdfioenni  §^ 
ntiêim  4m  fcellë*,  et  vendues  à  U  dîlîgenoedfl  Jfndica  d'une  faiilîle, 

.;  470. — JLetviarchandises  du  faiiii  at^nt  reniiaea ansi^dicf  aprèa  ta  dût^re 
de  Tinventaîre,  Voyez  Capitaine,  Cq^^t^;n^|tm^»,  Distr^tiot^ Jrftur 
tiuUuses,  Fret,  Rcvendicmf/iB,  i  em^,.  • 

M  Aie  UÉ3.  Voyez  Garantie.  < 

^A|VGK.  Il  lie  doi(  paa  éirf  fait  de  irausporl^  en  {u^rge  dea  liyrea  des  (.chu-  • 

.  aH^rçai^ift  lo.  —  Qj|  doit  mettre  en  ineige  des  iMirns  de  voîtarv  lea 
,  iP9ri|iae«  dee  ebieti  à  traqiperur»  . 

llf^jii.  N^ccMÏté  de  aen  topientenient  fonr  |«  taupi  jmieat  é|r«  amu^ 
chande  pnbliqne,  4. 

MASfll  pzê  CRBANCIER4.  Voyez  Créanciers. 

Matelots.  Le  capitaine  a  le  droit  de  les  clioi^r  et  de  l^'s  îouer,  383.  — 
lorsqu'un  voyuge  vêt  rompu  ,  les  matelots  loués  .sont  payés  des  journéef 

,  p.ir  eux  employées  et  ladeuinisés,  m.  —  où  leâ  matelot»  n'ou(  droit 
<jo*auiL  fiuiplea  jfiirucea,  ,a6£.  —  Bèglea  anr  Tindejunite,  d'après  lea 

.  CflMtf  de  la  rupture,  du  r«tvdejpeiit.o|i  de  la  proLo^aiîpn  dn  voyage  » 
—  Les  «ateloif  ne  panvoit  pf ëijQpdire  mm»  layttr  |mi  cf»  4<»  p«ft9 
çnlièpip  dn  neflre  et  dct  l|Huncl|a^dia^  Payemeot  des  lof  qis  4cbn« 

i<»n<{u'une  partie  du  navire  est  sauvée,  %i9  et  sun\  —  TrajU^ent  dia 
Tnateiot  au  service  du  navire,  en  cas  de  maladie  ou  de  ble>sîirc,  2Ga.  — 
Loyers  du  niateiot  mort  pendant  le  vovape  ou  tué  eu  dctemiant  lo  navire, 
S6ft.  —  Le  navire  et  le  Iret  sont  sj^c^iulemeut  aflfectés  aux  loyers  des  ma~ 
teletf,  t7l.  Cea  loyera  n*cntreiit  point  en  contribution  pour  le  rachat 
*    dea  nMidiMidiaea,  S04.-— II  nepe^t  iétrc.fait  au^  mateloii  lyucun  pr^  % 

MATUUiBi  MSTAtuavxi*  Le  conrftg^  ou  achat  de  cf»  itHjMilfl'MI^'An 


kju^  jd  by  GoogL 


fait  par  les  conrfiers  concnrrrrament  ayec  les  agents  dt  cll*il|fs  «  tes 
derniers  oat  seuls  ic  droit  d'en  constater  le  cours,  7  6.  U 
Min.  Avif  qne  It  capitame  doit  proidr»  «TMit^  99mfi9Ê  mbe  éW  éKm^t 
410.  :  .  ' 

Hiewiii  om^EHVAToisEi.  OcBflt  à  pmcrirc  par  |e  tribnui  d«  iWMiUire 
forsque,  après  IMiomoiogation  ém  ontordAi,  is  fiûUi  «it  p«ilBlûfi  pw 

banqueroute  frauduleuse,  52  1. 
Meubles.  Voyez  Effets  mobiliers.  Scellés. 

Mjnkuks.  Le  tuteur  ne  peut  renoncer  à  ia  facukd  d  uim^jeter  appel  d'nu  ju- 
mant  arbélral  sur  vue  contestation  dans  laqaeile  ifa  oat  hildfWii''i ,  13. 
V«fM  li«Mw  (il  ek0$tg9,  * 

MaMU.  isABCivif.  ConditMiif  «mt  ïnqaaHei  Ht  at  f careot  coatmcter 
des  en|[agementt  de  Mnaierce,  t  et  S.  —  Faculté  que  leur  donne  TfnlA- 
risalion  des  père  et  mère,  6.  Voyez  Aliénation,  Appel,  Hypothèque. 

Ministère  plblic.  Le  dépôt  de  ia  j^raonne  du  failli  est  exécute'  à  la  diii- 
genpe  du  rainistcre  pubijc,  460. —  i-e  jujTe-comnii5suire  trauswet  immé- 
diatement au  procureui-  du  roi  les  mémoires  ou  comptes  sonunaires  de 
fdtat  apparent  de  la  faillite,  48S.  —  Les  o^Kctcrs  du  ministère  public 
piwii  ia  trawyorter  an  éoiâiclfo  du  iMiii,  wm&ÊÊm  à  ïwntmtmà  ft  re- 
^•dnr  ooflummicatîaa  de  to«a  lea  aoiea,  lima  et  pifHerat  4tt*-— lies 
pièacf,  tkves  et  papieM  d'une  faifiiie  sont  remis  ««laiBiatàMpvUic,  §et. 
—  lift  pvMtatioa  de  senneM  dce  piges  des  trifcoBavs  d<  onmarca  a  ika 
sur  les  concfugîons  du  ministère  public,  6t9. 
MoBiLiEE.  Comment  se  rf^artit  le  montant  de  celui  d'an  iaflii»  §84  et 
suiv. 

Mojs.  lis  se  calculent  pour  la  lettre  de  change  d'après  le  caicudrier  grâgo- 

MoitSAis;  0«  dei>,  daaa  iai  centrais  d*aesvaM,  étréÈm  iea  «onafeies 

^taasflres  en  mamMÎee  èê  Fraoeei  »f8. 
MiuuriMft*  CrijgadayMfftatde^aaehecwlrifcaeal  gHMa«|e<àia«gr, 

N  . 

IfAonuAB.  Rapport  que  le  capitaine  est  tenu  de  faire  lorsqn  il  a  fait  nan- 
frtfi»  t4t  et  «we.<^  Lea  panaa  et  diynaiafee  caaeds  par  la  mmin%t 
.  eaM ^lacharga  des  eeeannrt.  Dapaat,  ea  caa  de  anfiBafe,  dë- 

laiseer  les  objets  assurés,  369.  Voyex  Emprunt  à  la  grossê. 
Naviga^tios.  Droits  de  navigatieii  qui  ne  sont  pa5  répntés  avaries,  40e«  T  • 
Navires.  Ils  sont  meubles,  ainf«t  quo  tous  les  autres  bâtiments  de  mer,  t90. — 
Ils  sont  affectes  aux  dntcs  du  vendeur,  ibid. —  Rcsponsubiliic  du  proprié- 
taire de  navire  relativement  aux  faits  du  capitaine,  2  16. —  Frais  dus  à 
raison  d'un  retardement  dans  le  départ,  294.  —  A  la  char^  de  qui  est  le 
fret  quand  on  est  contraint  de  faire  radeuber  va  navire  pendant  le 
vojage«  f     VMte  B4timi»t$  âê  mw»  CapOêmt,  iMMI«ni.  Mm^mf 

d$S$i,  Fentes,  Voyage, 

NiGocE.  Ëlfeto  des  obligaiieiv  MHaoïdes  par  la  feMa  way^jnrf»  f n 

blique  pour  ce  qui  coocemc  son  négoce,  6. 

^dcociÀTioKft.  Ur^ta^ite«(diM4iii#>fèicattf|i^l»&iim 
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le  caurt  da  change,  etc.  7  2.  —  Négociations  que  les  agents  de  change  ont 
droit  de  faire  lealâ  ou  concurremment  avec  Ica  courtiert  de  marchandiaes , 

NoLif.  TojOB  Ckmigt,  CkmHeg  jjmrîwê.  Fret» 

Nom.  I^'ogeats  de  change  et  les  cowlicn  ne  peoifoot,  ai  aonalonr  nenâ, 

ut  MOf  mm  nom  interposé,  iintéreur  dans  aucune  entreprise  commet 
ciaTe,  85. —  Noms  qui  doivent  être  énonces  dans  les  lettres  de  voiture, 
102. —  L'endossement  doit  énoncer  le  nom  de  celui  à  l'ordre  de  qui  il  est 
passe',  137.  —  Le  compte  de  retour  doit  porter  celui  de  la  personne  sur 
laquelle  la  retraite  est  faite,  1 8 1 .  —  Lorsqu'une  société  en  nom  coiioctif 
lait  USOilmt  WéédÊnÛan  deitoMilrair  le  aom  de  tonf  Ut  aimiéiMtt- 
dira,  498*  —  Sont  pttiiblefl  dof  peiiiof  do  la  boaqnenole  Jimd»- 
looie  etns  q*!",  laiiMit  lê  commerce  sous  le  nom  d'autrui  00  M«  na  wtm 
iifpooé,  se  reâdcatMBpnUes  des  faits  prévus  par  l'articlo  ffl,  598. 

Nom  social.  CeTuî  sons  lequel  est  r(^gic  une  socie'te'  en  commandite»  8â  et 
t4.  —  La  «ociétc  anonyme  n'existe  pas  sous  un  nom  social,  Î9. 

MoTADLES.  Confection  de  ia  iiste  des  commerçants  notablea  de  ciiaque  ar- 
rondissement, 619.  N 

NoTAiEis.  Peinea  eem  {e9^elle9  le  aetiire  f«i  e  re^  m  contrat  de  me- 
-  riage  eoire  éfOfÊX  dent  Vmrn  cet  eennerçant  est  tenu  d*eB  renettre  TeKlrait 

•  dettiad 4  être  «Sdid,  88.  Lee  noiahree  peuvent  ridiget  lee  eontiale  e« 
polices  d'assurance  ceacnrremment  avec  les  courtiers,  79.—»  Fefelftrfi 
«pi'ils  doivent  observer,  à  peine  de  destitution,  dépens,  dommages  et 
intéri^ts ,  1 7  g  .  —  Les  contrete  à  ia  groaao  sont  faite  devant  eux,  on  eooe ii- 
gnature  privée ,  3 1 1 . 

Nourriture.  Délai  pour  la  prescription  d'une  action  en  pajement  de  nour- 
ritore  fournie  aux  matelots,  433. 

NtoLurd.  PonBalitëi  preicritei,  sone  peine  de  nullité,  pour  lee  cartrelto 
dteee  de  eoeè Aé  en  nmn  coUeetif  et  em  ceenoeadite,  49.  — Cewes  qui 
rendent  les  contrats  d'aasurance  nule,  847  k  349, 887  à  365. — Nnliicddee 
protestations  et  réclamations  faites  trop  tard,  488.  —  Nullité  de  tone  actes 
translatifs  de  proprie'tcs  à  titre  gratuit,  payements,  hypothèques,  droits 
d'anticbrcsc  ou  de  nantissement,  faits  par  le  débiteur  depuis  l'époque 
de  la  cessation  de  ses  pavements,  446. —  Cas  dans  leqviel  tous  autres 
payements  et  tous  autres  actes  peuvent  être  annules,  447.  —  Commeut 
eVtablit  le  ceneerdat,  k  peine  de  nullité,  ft07.  —  Signature  dn  ooncerdet 
etfesee  teneste,  eene  ia  même  peine,  808.— *Déiei  penr  l'opposiiiea  dea 
crdeMoieri  teffamnm,  8tt.— -Délai poorfiioeselegatien et eeeeffelfi  818. 
Voyez  Acte». 

«NcMsao.  Les  lettres  de  Toitare  doivent  porter  ea  marge  iee  amAoe  dei 
ebfeti  à «aaaporler,  lor.  • 

o 

ÙÊMkTÈem»»  CeBee  «pie  la  femme  mnrebeade  pmbKque  peut  oenlraoter 
eeae  le  eeMentement  deeon  mari,  5. —  Qnellee  ebUgitioBeeent  ré^pméte 
«elee  do  oemoMmo,  est.  Voyex  Prescriptions, 

Otptcibrs  de  ifAViBB.  Lcs  dispositions  relativeo  eVKlojicni  ptMflMil  Ot 
Melmt dee  moleioti,  ieiir  eeat  comumiiee»  S78» 
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DU  COOB  BB  nmMiçg.  il 

OfFiciKU  PUBLICS.  Comment  est  choiii  eeiai  qû  doit  proce'<Ier,  «prêt  Yim^ 
vmfaire,  a  !a  vente  des  effets  mobiliers  oii  marchandises  du  failli,  4S6. 

OpÉR'^'îions  de  commerce.  Comment  les  agens  de  change  et  les  courtiers 
doivent-ils  les  consigner  sur  leurs  livres,  8  4. —  Quelles  opérations  soni 
réputées  actes  de  commerce,  63S  et  suiv,  \ oyez  Bourses ,  Conditions, 

OimiTim.  Cm  dau  Ieiq[acb  let  Maden  praml  i^flpptMr,  ta  et  ^ 
Iw  fXf  ■■■c,  k  «i(Bf0mentde  «épandoB  de  eorpst  M*-*-  Ob  peut  ^op- 
pMOr  m  pajement  d'une  lettre  de  change ,  lors(|u'eIIe  est  perdue  ou  que  le 
porteur  a  fait  faiilitr,  1A9.— -Cas  dans  lequel  demandes  en  distractieii 
sont  converties  en  oppositions  a  la  de'Iivrancc  du  prix  de  la  vente,  210. — 
Temps  après  lequel  les  oppositions  ne  sont  plus  admises  ,|2  1 2  Délai  pour 
la  production  des  titres  de  la  part  des  créanciers  oppo^^ants,  sts.  —  Com- 
ment il  est  procédé  à  U  collocation  des  créanciers  et  à  la  distribution  des 
deman ,  1 14.— CoMmest  fleai  etatad  en  caa  d'opposiiiott  m  ceaottfat, 
S 1  s  e^  jwV.  —  Teole  peide  mtéreaée  peut  fertr  eppewtiqa  è  ift'Hhalii* 
filMien  d*»  MK,  6O8.  Voyez  NmâHi. 

OamnikaihsK.  II  en  fanTuiie  du  juge  commiiira  pour  retirer  les  demtn 
versés  par  les  ayadiss  d'usé  iîùUiie  à  U  eeMe  des  dépôts  et  eewagm 
lions,  489. 

Ordre.  A  l'ordre  de  qui  peut-on  tirerune  lettre  de  cbenge,  iio.— >I>éfenee 

de  Tanudater»  à  peine  de  faux ,  1 99. 
OftOBB  siriBB  txA  cadAKdiBBS.  Cswmf  t  ssat  eossidéréi  iu^Hmûm 

wt  Ttaneat  pus  en  efdr»  vlile,  •••• 
CHnruBS^  Lm  souimse  dues  ens  omien  «ui^oyéi  à  U  eeasttiHtfisa  dis 

aeTÎns  sent  des  dettes  prifiléfidss,  1  •  i. 


p 

•  « 

Visvaojn,  Les  Ictlrss  de  cbasge  dohreM  ëneaeer  j'époqueet  le  ttéudn  paye* 
uMBty  ft  10.     HIeedftimt  être  payées  ifaus la  aMiiiiaie  qi^eHss  indiiiuffBi, 

143.—  Reqwnsabilé  de  celui  qui  paye  une  lettre  dt  dunge  avaut  son 
échéance,  144. — LibératiOB  de  celui  qui  peyeàrëefaéanceetaansepposition, 
1 1  j. —  Le  porteur  UC  peut  être  contraint  de  recevoir  îe  payement  avant 
l'échéance,  146. —  Conditions  pour  la  validité  du  payement  d'une  lettre 
de  change,  fait  sur  une  seconde,  troisième,  quatrième,  etc.  147  et  14  8.-— 
Cas  où  i opposition  au  payement  est  admise ,  149. — Les  payements  faits  k 
eemptesurle  meotant  d'une  lettre  ide  change,  sont  k  la  charge  du  lAwur 
et  des  sndeastnw,  iit.  —  Le  pertenr  fait  pretssterpenr  le  surplus,  AhU 
—Les  tuges  ne  penient  aeceidsr  aucun  déhi  le  fsyementd'^e  lettre 
de  ebunge^tB7.—  Une  lettre  de  change  protestée  fOUt  être  ps^  ptfr  tant 
uMSl'f  cunnt  peur  le  tireur  ou  pour  l'un  des  endosseurs,  lM.<<»I>roits  et 
devoirs  Je  ceîui  qui  paye  par  intervention,  159.  —  Libération  qui  résulte 
de  ce  payement,  ibid.  —  A  qui  la  préférence  doit  être  accordée  en  cas  de 
concurrence  pour  le  payement,  ibid.  —  La  cessation  de  payement  constitue 
un  commerçant  en  ctai  de  faillite,  437. — Titres  dont  la  représentation  est 
aéccsMire  pour  un  payement  à  laire  aux  créanciers  d'ut  failli»  ftO«— • 
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Voyez  Ai^iiiMmm,  nUkMItimt  HkuUU», HhMM,  ^trms,  fmtmt,  «Il 

PAJIA9HE.  Livres  et  regUtrea  des  commuante  qui  doivent  être  paraphés, 
. .  ft€.,  f  Q  et  11. — -L»  registre  oipitaine  est  aatuieiti  à  cette  formaiit^i 
I  tté» 

fMuriMàViQS.  hm  twmwméom  «DiMBOTnif«r€A  yrtidpi<iwi  Mat  paio- 

riitfct,  47  etsmç.  Voyes  Assoeiiê» 
Pi^Vtx  CivJLB*      «M  «recquiitement,  les  fbûs  de  penmile  ttt  bM^Sil 

route  frauduleuse  aoBt  à  U  dieqjv  il^  crtoeîeiDi  ^  Mspal  naiw  jkr^ 

tics  Oivilcs  ,693. 

Pi^BQPlSJTioN.  Lorsqu'il  y  a  eu  fausse  indicalioo  éê  ^Moicile,  ie  protêt  ^oit 

•  ^tte  préctidii  li  un  acte  de  perquisition,  17  3. 

yiMiyriK.  OeUcs  doui  ie  comiisynaamirc  pour  ies  traosports  pur  t»rf«  tt  oar 
•imtttttm,         |{|iMrit4«nMfii9i  pertMMaïawsriiqBafta  JUi- 

.  •  Jb  perle  qni  autorise  le  déleitmm  des  objets  assurlti       Veyn  Cêm^ 

mantlitairt,  iMUrede  change,  PrÊScnpiiou ,  Taèleau. 
Pièces.  Remise  des  pièces  et  me'moires  des  parties  aui  arbitres,  S6.  —  Som- 
I    nialjon  eu  cas  de  retard,  67. —  Proro<ration  de  délai,  d8.  —  Jugement  sur 

Içi  seules  pièces  remises  après  I  expirauou  du  dcku,  69*  Vejes  ^'emmimi- 

caiion.  Greffier,  Ministère  public ,  Syndics. 
yyfitl  Im  domineges  et  fêtm  Mees  par  le  piljage  ilw  eit  à  11 

charge  de  Taenumur,  IBO. 
99M9é»m»  LeeMliit  pilotage,  e«t. Mi  àmiÊtm  prîtttgiiN»  M**^. 

L'assureur  n'est  pas  tenu  du  pilotage ,  louage  et  loaunege ,  SSA. 
IlitAipOiRiB.  Autorisa tion  nemwiwi  ém  U  peMw  peisr  pleùlcc  dent  «a  frf* 

bnnai  de  commerce,  6î7. 
Poids.  Celui  des  objets  à  transporter  doit  être  exprimé  dans  ies  lettres  de 

▼oiture,  lOS. 

Folios  i»*AifOMAiiei.  Ptoiiewri  amiippcee  pevrcnt  Htt  eonteiMue  daae  U 
même  police,  Ce  que  doit  niiG^iier  U  poiiee  dans  iee  assmnmcce 

wm  les  Echelles  du  LcTant,  etc.,  3 3 7. «On  doit  désigner  dans  la  police 
m  warch»tfim Miçiif  «  à  dMmrelioii ,  «n carawtîWco  de  ooniagt ,  99ê* 

—  Délai  pour  la  prescription  d*aclieM  éUriftal  CUM  ffiUfit  tfli|—f  a» 

43t.  Vuyct  Contrat  d'oêtunmc^ 

Port.  Voyez  Tonnage. 

POKTEJPJKUILLK.  Voye*  SctlUê. 

P0ptT£V«,  Obiig»ti^B  du  tireur  pour  eofopte  d'autrui  eaverf  It  jpeHiBnr, 
tt^rr-ÏMm  ém»  l»w|ieii  \m  pcnenn  di  U»m  it  ahM|e>  flmmlcn 
.etigir  je  i^eywnem  ou  iWcptiiÎMi  »  mifwit  ict  |ieax  fàà  ciUcfonttirdca, 

l«P.  -r-P»  ptyement  doit  être  fut  ie  pnr  dt  FM^inM»  refus 
doH  êiire  iiPIVllité  le  lendemain  par  un  protêt  faute  dcpeiycmMit,  lit.  — 
.  Aeùoa  en  garantie  du  porteur  dune  lettre  de  change  protostee  faute  de 
payement,  164  et  i«ô.  —  II  peut  daiileurs,  avec  U  permissiou  du  juge, 
.  saisir  conservatoirement  les  efiTets  mobiliers  des  tireiin*  «Ecepteure  etrn- 
Uos#curs,  17 s.  Voy^i'  (jaranfic  Pruiét, 

ft«  ^èmwm*  U  pmif.fy/oir  liM  iwIiiivmnM  k«i  |ugem«it  «bi- 

9«trMM  ffiym  M  ^  don9<«^  «a  ttt  iMteim  fMVflpîdcr 

ifWl»  «llRiil9i4Jt  «MiMts4«{s . 


Digitized  by  Google 


i^4^^«ii?TioN.  Oile  i|ui  a  litru  reiatiTtment  aux  acuona  contre  ici  aaiociVi 
aan  liqai4atf or^  e|  {aura  yctt.ve»,  Uémiera  au  ayama-oaiise».  C4.-^  Ddiai 
I  »pfà«  ifqiwl  tm-ffâtém  leatwrériM  eUBe- Jeg  ■nmilpiMWMinn  é| 
.  wmmdfmt  hréfm  dê  li'penf  wa  4%  i'vmàt  dak  iM>nh<w<iifa,  Miê^i-^ 

^tiae,  pour  faits  de  etNMcraf  «  4tt.Tr-Le  tapitaino  ne  pe«|  acqiiémla 

•  proprie'të  du  navire,  parTbie  ae  prescription»  àio.  —  Délai  pour  la  pres- 
:  cription  de  l'action  en  délaissement  et  de  tonte  autre  dérivant  «l'un  contrat 
.  à  la  grosse,  ou  d'une  police  d'assurance,  431  et  4  33.—  Prescription  des 

actions  en  payement  de  fret  de  navire,  de  nourriture,     ^alaira.etc,  433. 

.  1-  J>A  prttcripikA  M^tmmfakf  fitai  «Il  j  •  ctfalt,  oUigaiien,  amM 
0omp9  wiiimnwyàtÎBn  t^dîetMt»^  • 

P&isBNCS.  Le  protêt  doit  énoncer  la  préseUee  en  f  A%t6Mct  ^  Mt 

ftM  de  fi^iflr^iM  lilÉ*  de  diMige;  194^  •  - 

PsisBiiTATioir.  Une  letti^p  de  change  K^Jf/t  eyt  payable.^  sa  préaentfrtlai^i 
lio.  •  .  .  • 

Wttisnmnr  nv  trtSi^al  de  coitMEBeE.  Comment  et  dans  qnet  délki  H  doit 
ordonner  Fexï^ciitiôn  d'nn  jn^jernent  arbitra?,  6i.  —  A  qui  if  tranittiettt^ 

renseignements  sur  la  demande  en  rehahilitaiion  du  failli,  609. 
PsEsoMPTiOK.  Cas  où  celle  des  pertes  on  de  i  arrivée  annnie  Tassarance, 
363. 

Prêt.  L^s  sommes  prêtées  au  capitaine  pour  les  besoins  du  6àfimcnt  pendan( 

*  le  dendei*  vojage'aont  deii  Anli.^  privilégiés,  1.  —  fl  en  ett  de  même  dé 
eetitt'fnèrtBiiria  grosse  pônr  radôn%,  TÏetnaiRef,  anneifient  M  équipe- 
ment dn  navire  «vant  ion  ddjptrt,  Iftiid.— Ifonftre  ët  constater  îff  somtn^ 
prétéea.ttt»  .       '  " 

Ptitr  X  LA  GROSSE,  Tout  acte  de  prétk'lia  grosse  peiit  être  négoqé  par  la  Toiè 
de  reodossement,  s*il  e^t  à  ordre ,  3i  3.  —  Sur  ^noiaVtend  la  garantie  (i| 
payement,  3t4. —  l*rct  proliibc,  3i  9.  —  OI)jets  qui  sont  afFectos,  par  pri- 
vilège, au  capital  et  aux  intérêts  de  rur<;ei)t  donné  a  la  grosse ,  3*20  et  suw, 
—  Perte  entière  qui  ôte  la  f;'enlté  de  réi  lanicr  le  moniani  du  prêt ,  35  b. — 
PertÊs»  qui  ne  sont  pas  h  la  «  barge  du  prêteur,  3  20.  —  Avaries  auxquelles 
Tes  prêteurs  contribuent,  k  la  d^^charge  des  emprunteurs.  33p.  Vpyci  Çsm^ 
irai  à  la  grosse, 

Preitte.  On  n'admet  point  Ta  |)renve  paf  témoins  à  fégarg  des  actea^e  so- 
ciété, qnan'dmême  li  s'agirait  d*ané somme  au-dessous  de  isp  fr.y  'ajL.'-^La 
preuve  testimoniafepent  êfre  admise  p^nrconstaterles  ^bats  et  l^s  irept^i 

100.  Voyez  Lii're's.' 
Prlvarica  rioxs.  Celles  de  re'(|Uipa<^e  dont  Fassuj  eur  n'est  piis  tenu,  353. 

Pj^Me^.  Le  (auv  éc  celles  accordées  pour  les  voyages  de  mer  ou  de  rivières 
fît  certifie  pur  Icj  conrticrH  d'as:>urancc ,  "9.  —  Prinjcs  d'assurance  sur 
tiiiuçiucu^  et  éqi|i|^tuiçi^t,  etc.,  qui  sont  au  nombre  des  frais  privilégiés, 
<  l  f  iT'M^m^i^^Ç  if4  compter,  1 9S*-r*  9|i|iUté  à  i9(|ttelle  peut  Hr%  6f  ée 
U^fPWf  ip  néjMSffirsyf  f  t  >4S.*^  Ca»  (wi  U  ysfii^f  est  à  iTfWOTnr, 

1 A  qw>^     r^Mviu  la  prim^  4e  f a«B|icmuv  rsUtivffiueiit  vkj^ 
chandise.H  qui  doivent aÏRer  et  revffiir,  33^.— pat  on  nii^  dfnbl^  yn|ne 
Côt  payée  par  l'assureur  ou  par  l'assure,  3G8.  i 

Prise.  Les  pertes  et  4^'*^^*^^  résultant  de  la  prise  d'un  navire,  soni  à  la 
charge  des  assureurs,  360.;^  Qil«t<^I^H^         ïW^jf*»  ^ ^Wi* 
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OTirëi,  S«f  •  — >  Si  riimi^  n'a  p«  donner  atu  de  U  pme  à  raMvreiir,  il  a 
libnMie  mkmmt  fat  tlhtKMii  iHMii^iMi  téne,  m. 
VfemfAm.  Gmbmc  t'csM  «M  dm  eiiMiiMMira  ^  »  Mt  ici 
avancer  inr  des  MffoiModiMf,  93  jm>.  —  Maaièf»  4fBl  Us  dettes  re- 
latiTcs  MU  fcâiwitti  dt  mtr  dotrent  être  fnstifiëes  pour  Venriiot  da  pri* 
▼ilëge,  f  fl.  —  Comment  sVteignent  les  prtvilë^s  des  crcfanciers ,  1 93.— 
Cas  dans  lequel  les  actes  faits  dix  jours  avant  !a  faillite  ne  fout  pas  acquérir 
de  privilège,  44>. —  Privilège  des  créanciers  du  failli,  50!-55i.  —  Droits 
des  créanciers  hypolbecaires  et  privilégiés  sur  les  immeubles ,  5&t  «I  sut'tf, 

—Le  pris  dm  ebuge  ta^stl  bretnil»  «it  iSyl«  dwt  %iliwwt  ilw  émmté 

dUM  le  eompte  de  retour,  181. 
FtocdDOBi.  FonM  de  procéder  defiat  lie  tfikmm  de  iiiwernt ,  êél  M 

suit'. 

Paocbs-ve^al.  Proccs-verbal  de  la  veVifî cation  des  crc'ances,  491-495.  — 
Procès-verbal  de  l'assemblée  des  créanciers,  506.  —  Celui  qui  est  dreeié 
par  le  ju^e-cammisÂaire  après  niomolo|;aCion  du  concordat^  519. 

PM)cumATioii»  Vovet  Mmdù$êÊme»t,  • 

ffBocvuoBfl  «diiuAVZ.  ReMeigiimeiito  ^e  ceu  dee  eem  reyelei  detveal 
•e  preewer  isr  ktdeatodee  ea  rdliabîliieliom,«o««— AndCf«î  interfiesl 

ev  Inr  penrsuite ,  6 1 0. 
BioCDiuiOas  DD  Roi.  Le  juge-commissaire  transmet  au  procureur  du  Roi  les 

mémoires  des  syndics  sur  l'élat  npparcnt  d'une  failUie,  4M****  X^eaiB  fooc» 

tiens  sur  les  demandes  en  rtbabilitatù>il9  609-6 li« 
PaoFiT.  Voyez  TahUau. 

Amhxsse,  Cas  dans  les4|nels  lei  lettret  de  change  sont  rdputées  simples  pro« 
«Miei,  lit  eliU. 

ftePiii^AiBB.  RcepeBitbiUté  dTva  prepnétiSre de  M.TÎf%  ti%  e(ti7.  — • 
H  peut  congddier  le  capitaine ,  i  li*  —  L*aYii  de  b  majortid  est  eairi  pour 
toat  ce  qtti  ceocerne  l'intérêt  commiin  des  propriétaires»  IfO.  —  Quand 
Tes  propriétaires  d'effets  jetés  à  la  mer  sont-ils  tenus  de  rapporter  ce  qn*ib 
ont  reçu  dans  la  contribution,  4>9.  Voyez  Capitaine ,  Licitatiun ,  Navires. 

FlOTESTATiON.  Le  propriétaire  d'une  lettre  de  change  perdue,  et  dont  le 
payement  est  refuse, conserve  ses  droits  par  un  acte  de  protestation,  155. 
— FeraMlitéi  etai  robiervatien  de9«|iielles  9  j  a  fin  de  neftHweerpfr.ceatre 
fe9  arotestâtieBe,  4SS.  Veyes  Nuttité, 

PftonT.  Quel  acte  ett  nommd  protêt  faute  d'acceptation ,  1 1  OUi§ftlî«M 
des  endoiseun  et  d«  tireur  diaprés  la  signification  de  ce  protêt,  itO. 
Délai  pour  la  confection  et  la  notification  d'un  acte  de  protestation,  en  cas 
de  refus  de  payement  d'une  lettre  de  change  perdue,  i53. —  Protêt  faute 
de  payement,  16  2.  —  Par  qui  peuvent  être  faits  les  protêts  faute  d'accep- 

•  tation  ou  de  payement,  17 S.  —  Seul  cas  où  le  protêt  puisse  être  suppléd 

Ïar  UB  autre  acte  de  la  part  du  portear  de  U  lettre  de  change,  175.  — 
'ermceà  ebeanrer  par  lei  aotiirci  et  lee  bviimrsnietÎTeMeBt  eaxptratéto» 
19d*  —  Le  cenpie  dé  laieaf  deit  éire  eecoBpegaé  du  piaCéCt  m  d^aa 
«ipéffilMBdecetacte,  1 8 1 .  Voyes /alMs. 
VaOTliiON.  Par  qui  elle  doit  être  faite ,  1 1 5.  —  Dans  quel  cas  il  y  a  fnffh» 
lien,  116.  —  Effets  de  Pacceptation  relativemeutàkpcarimii  ti7f 
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QpjnnuMOiA»  Vi^M  HéànHh'tntioi. 

R 

AiMâiw  Cm  là  fo  Mlrfil  ffk  te  b  MiM  «I  Mt  «Mbv*  •  Ml  M 

Mb«C,  ie«  «ijiÉlr.  —  Mine  dttpocitioa  à  f4§Êté  dtê  olieicrt  cC  MllNt 
gena  de  Péf^page,  t7fl.  IM»  dt  fVftncst  lia  fret  dani  le  ett  de 
rachat  de«  narcbandûei  prbet  par  ftMMd,        *—  GoMMat  M  Ml  U 

contribution  pour  iejrmchat,  304. 
Radoui.  Voye»  Capitaine,  Fret,  Naçires,  Primes. 

JLàisoH  SOCIALE.  Les  itoma  des  aaaociëa  peuvent  aenia  en  laire  partie,  si. 

Vojes  Ommundiimn, 
Bavmot.  C«      dMt  éMMcr  tt  4tfwt  ^  Ml  llN  Ml  «M  é« 

de  FfnnM  iMfi^I  iborde  dana  an  port  étrange»,  •4#*— RftppMt  «BioM 

de  naufrage,  946  Êtémi^,  Voyea  Dtttts,  Droits, 
RàAssviAïf CE.  L'aisortur  peut  faire  réianirer  par  ^wtJûm  laa  eliétt  ^3  ft 

assures,  349.  —  Prime  de  réaaanranee,  t^tW. 
Becklvment.  Peines  encourues  parle  conjoint,  fei  detcendanto  ou  les  ascen- 

danu  d  un  failli,  qui  auraient  dëtoimië«  diverti  ou  rece'ie'  des  eifets  appar- 

teoaal  k  b  hMESUM,  «M. 
Bbobrs.  Laa  wfmm'émûmÊ^  m  lea  wniwit  ptatml  reemîr  ni  pajar 

Rbcmargb.  CommbI  II  i^cffectna,  199.  ^Dt  fMHe  Minière  Ë  M  régla  à 

r<fgar(f  (la  tireur  et  des  eadoaseiifi,  179.  Lea  rechange!  ne  peuvent  • 
être  comnUa,  Cm  aà  il  B*ail  pakil  dà  de  rechange,  itt.  Vojet 

Retraite, 

RacBAaGBMEifT.  Dana  <{aei  caa  le  ciiargeur  e«t  obligé  de  payer  Set  frais  de 

rediargeBient,  te  t. 
BdeiiâMâwra.  Fwiliiii  ,exigé«  eette  féh»  ie  ariM,  «M. 
Bwe— â— lâflaiw.  Vejrea  Heimi.  > 

teeooM.  Veies  de  recours  contre  les  [«geincBle  readitf  ea  MMte  de  M- 
Ifte,  ftto  aijej^.  Veyez  Délais,  GarmUie,  Partemt^ 

RecouYRXMBivT.  Los  syndics  d'une  failliic  foat  le  reconvrement  des  effets  éh. 
portefeuiKe  à  courte  échéance,  47  1.  —  Les  syndics  procèdent  au  recou- 
vrement des  dettes  actives  sons  fa  surveillance  du  juge-commissaire,  ')85« 

Refus.  Les  motifs  du  refus  de  payer,  et  l'impuissance  ou  le  refus  de  signer, 
deiee«t  d(re  éMoeeéft  dm  fbeu  de  pretél  dWe  lettre  de  change,  I7ê« 
Voyex  Aeeq^tÊÊhm.  g 

RdoniBBVKii..8etbeeedaBelei|«bêii  pakiel^petfid^pKren  aliéner  A 
tieae  elifilfii  dotaux  des  feauBee  marchandes  publiques,  l|vaad  eHee  eeal 
nariées  sous  le  régiae  dotal,  7.  —  Obligations  impôiées  aux  époux  qui  se 
sont  mariés  sous  le  régime  dota!  et  dont  Tun  est  commerçant,  67  et  suiv.—^ 
Cas  dans  lequel  le  failli,  marié  sons  ie  régime  dotai,  pc«t  être  dédard 
banqueroutier  simple  ,  686. 

BMieTKB.  Celai  qui  est  destiné  à  la  transcription  des  lettres  misaivet,  S. 

'  Regiitre  sp^hd  peur  ftoreMdÉPi  avrael  dei  tim  cl  dif  detue,  t •  — 
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SipABATilMMNMmme.  De  qMife  mtoière  U  demande  en  doit  Un  ftfir- 
aohrie,  imtiuîUi  et  fm^ét,  f9.< — Toat  ëpooz  «ëparë  de  bitit,  OU  mtM 
sons  le  rëgnne  dotal,  doit,  s'il  erabrmsâc  la  profcsaion  de  eommerçaat 
après  son  mariaige,  remettre  Textrait  du  contrat  pour  faffiche,  69. 
Même  injonction,  dans  le  même  cas,  ani  e'ponx  exerçant  la  profeotion  de 
commer^nt  à  Tépa^ao  de  ia  pnblication  du  Codf ,  70. 

SdtABAtvmr  m  CMM.  PoraMwitdi  «uqi^ilef  ooftt  wm/miB  %m  îof  entenlt 

.  pniAonçanl  «M  i^araliiBdtcorps  oalv*  aNVÎ  cCiteMitfrt 

.  «oMaM^OBt,  ea. 

MOTMHk  Cao  oÀ  Tm  fmaA  ordonner  eelai  éei  oijete  transportas,  . 
Srrh ETfT.  A  qui  le  jnga  peat  ie  déférer  an  cas  dapniMtMîoa  de  lîffff ,  17* 

y Q^n  Affirmation. 

SlONiPiCATiON.  Délai  pour  la  signification  du  délaissement  des  objets  as- 
soréSf  37  4.  —  Dans  quel  antre  délai  [assureur  est  tenu  de  payer  i'assa> 
«raaee,  Mt«  -^Oëlai  pour  U  siyiifieetien  k  raienar,  en  cas  «Tarrét  dea 
des  Mttchaadiaae  de  la  pait<nM.piiMDaa,  m*  Dcns  qmeb  dëlaii 
lea  ofcjataarréléa  pevTont  cnnita  être  ddUistëi,  Aid.— L'amiré  ail  taan 
de  •ifoifier  à  FaMWCV  la  cempoiion  a  faite  pour  la  rachat  daa 
effets  en  c«a  de  pHte,  995.  —  L'aMfaar  n'a  qne  Tin|^-^natra  benres 
pevr  notifier  son  choix  de  prendra  la  campaiiUon  k  son  aaaifta  ou  d'y 
renoncer,  396.  Voyex  Citation. 

SOCIBTB.  Comment  m  règle  le  contrat  de  sociëtë,  la.  La  loi  reconnaît 
trois  espèces  de  sociétés,  sa.      Déûnition  de  U  société  en  nom  collectif, 

.  ftalMArilé  daa  mmiMi  as  aam  coflaedft  viv     Conunent  aa  <Mi<* 

tPBBia  b  aacM  a»  aaanMaNMi,  tl.  ^  Nodi  Mal  •o«i  UnfaoA  «Ha  ait 
ff^,  ilÉl^-..Cbr'daBalafMlfa  aacMldaat  tant  à  1*  foie  en  nom  aal- 
.ioetif  at  an  eommeridHa»  ta;*-^  En  quoi  consiste  le  saaidM  Monyika, 
99.  —  Son  administration,  Si.  —  Seule  perte  dont  les  associés  soient 
passible."*,  33.  —  Comment  se  dirise  le  capital  de  la  société  anonyme  ,  34. 

'   —  Cette  société  ne  peut  exister  qn'arec  rantorisation  du  Gouvernement, 

.  IT.  —  Le  capital  des  sociétés  en  eommandhe  peut  être  divisé  en  actions, 
.  M*     Actes  par  tesqneU  dcMYent  être  constatées  les  différentes  espèces 
de  aadétdi,  st  et  «a.  —  V9i$fét  ém  mm  dâ  aacMld  a»  mtm  eoNaatif 

r.ainn  paamMIn  ioH  dtf  >HMtnit  an  gfaib,  aiWid  dana  la  ailla  dtf» 

..  audiences ,  et  inséré  dans  an  e«  pioiicnia  faOTMIc  ié^gnés  mnnnelleinaBt 
par  les  triininaux  de  oeunieree,  49.-^  CanuMnat  il  e9t  fnMifié  de  cette 
insertion ,  iàid.  —  Ce  qui  a  lien  k  Tégard  des  sociétés  qui  ont  plosienrs 
maisons  de  soromerce  dans  divers  arrondissements,  ibid.  —  Manière  de 

-  constater  la  continuation  d*iine  sociétf^  après  son  terme  expire,  40. 
Formalité  prescrites  pour  la  déclaration  de  coutiimation,  et  pour  tona 
aelai  partant  diwaintian  daaaeiétdnvantiatartMiidpoaraaAHdé,  AiW, 
Awaidiilùua  aai—aiaiÉUi  en  partitif  i#a»»  47  m  smh*     Objets  pon^ 

.  iesqneis  ellaa  «Bt  San*  4#.  ■■  Cem«enl  eUts  panaat  être  constatées ,  49. 

•  Formalités  dont  efles  soHi^&pensées,  S«.»-  Ce  qne  doit  contenir  fa  dé- 
claration de  faillite  d^ine  société  en  nom  collectif  et  an  greffe  de  quel 
tribunal  cette  ddclaration  doit  être  faite,  438.  —  QncI  concordat  peut 
être  consenti  k  l'égard  d'une  société  de  commerce  en  laiOile,  631.  Voyex 

-*  Ahcs  de  tociété.  Extraits,   

BouDAiird,  Ce&e  des  associés  en  nom  aofiaatifi  ita     L*awooid  caHoun^ 
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ditaire  qui  fait  qneljjue  acle  de  gestion  est  oblige'  soîidairenicnt  avec  les 
associffs  en  nom  collectif,  2  8.  —  Sur  qui  frapjie  la  golidaritc  pour  le  pajc- 
nent  «fvie  lettre  de  change  ,140. 
8onATiO!v.  L'acte  de  protêt  doit  'eomenlr  sommatfon  de  payer  le  montant 
Ae  la  lettre  de  change  ,174.  —  Celle  qoi  est  faite  an  failli  muni  d*nn  aant- 
condnit,  pour  venir  dore  et  arrêter  ses  livres,  4  7  5.  —  Avertiisement  ans 
créanciers  da  failli  pour  Ta  rcmisr  aux  sjn4ics,  ou  le  dëpAtan  peffe,  de 
îrnrstTlrM,  49?.  Vovrz  Empêchement. 
SovMES.  fMTr^  qui,  (iiipinyc'o^  pour  des  bâtiments  de  mer,  sont  ranges 

parmi  îe«  dettes  priv  ie<,Mee5,  ini. 
Stellionatairecî.  lis  ne  peuvent  èiic  admi.>  à  la  réhabilitation,  611. 
ËfTtwiMntm,  PotmaTîtés  prescrites  ponr  lès  aetes  contenant  nouYelIe  stipv- 

lation  relatÎTement  k  Faete  de  tocle'Cê,  49. 
SomoGjmoir.  Elfe  rénihe  dn  purement  d*nne  lettré  de  change  fatl  par  in- 
tenrention,  159. 

ScppLÉAXTS  DES  TRiBCî^Arx  DE  COMMERCE.  Lctir  nom^rc  s^îvant  îcs  be- 
soin du  servire ,  0  f  7.  —  On  ne  peut  les  appeler  que  pour  comple'ter  le 
nnnihre  des  jugrs,  g:g. 

Si-  PPOSiTiox.  On  rcptitf  simples pronies>cs  les  lettres  Je  change  qui  contien- 
nent siipposi'.ioh  de  nom,  de  qualité,  de  dumicilc,  etc.,  119. 

^DB-AtnnftS.  Nomination  d'nn  sur-arbître  en  cas  de  partage,  60. 

9cniciiA«CES.  Le  procis-verbal  de  vérification  des  créances  doit  faire  mention 
des  tnrcfiargc^.  ratures  et  interlignes  observées  sur  les  titres,  495. 

SornsscsèRE.  Celle  qui  peut  avoir  lieu  après  f adjudication  de^  biem  «fnn 

SVKSis.  Ca5  dans  îrqueî  Te  trîLiinaî  de  comnieree  peut  prononcer  le  sursis 
îorequ'i!  y  *i  (  (tn{t  >(afion  snr  rudmi^sion  d'uiie  «  re'.ince,  500.  —  Comment 
fe  sur>is  à  la  tormaîiuii  du  concordat  peut  êlic  prononce  par  les  créanciers, 
lbf«qo*ane  instmefion  en  banqueroute  frauduleuse  ou  simple  est  com- 
mencée', 510,  &if.  —  Cas  dans  lequel  le  tribunal  surseoit  a  prononcer 
enr  les  oppositions  au  concordat,  5  i  S. 
ShniDics.  Époque  a  partir  de  laquelle  toute  action  mobilier^  ou  immobilièro 
et  tonte  voie  d'exeVntion  ne  penvent  être  stiivirs  ou  intente'es  que  contre 
les  svndics  d'une  faillite,  ^'j.T.  —  Le  d('pôt  de  fa  personne  du  failli  est 
e.xc'ctité  a  îa  diligence  ,  soii  du  ministère  publie,  soit  des  syndies,  4G0. — 
Par  fe  jugeaient  qui  déclare  la  faillite,  le  tribunal  nomme  un  ou  plusieurs 
syndics  provisoires,  dd.  —  Comment  ces  syndics  sout  contiuuc's  dau£  leurs 
fonctions  ou  remplacés,  fi^f</.  —  Les  syndics  dc'Gnîtîfs  peuvent  être  rem- 
placés, ihid, — Nombre  auquel  ils  peuvent  être  portés,  totVf. — lis  peuvent 
être  choisis  parmi  1rs  personnes  étrangères  k  la  masse  et  recevoir  une 
indemnité,  ibid. — Jus(|u'au  quatrième  degré,  aucna  parent  on  clIie'  du 
fuillr  ne  peut  ctrc  syndie,  /  ('..T.  —  f'ouiment  il  estproccd<î  en  cns  d'iidjonc- 
tîon  ou  de  remplaeemciil  d'un  fui  plusituii  -  >vn'.lies,  10  î.  —  Les  syndics 
a^^ss-'-nt  cone''tivent''îit ,  à  innii!-i  qu  ;  [<•  juijc-cduinus.sairc  n'ait  donne  des 
autorisations  spéciales  ù  ua  ou  plit.^ieui  s  u  entre  eux  ,  I(  squcU,  daos  ce  cas, 
nofic  seuls  responsables ,  465.  —  Comment  if  est  statué  tnr  les  récIanuttionB 
tÇai  peuvent  s'élever  contre  les  c.pcrstioos  des  syndics ,  4S6;  —  et  Iociq;ft*iI 
y  a  lieu  de  proposer  ta  révocation  d*un  ou  plusieurs  d entre  eux,  463.— 
•  \m  ^ndics  requièrent  Fapposition  des  scelles,  466.  — Objets  qnî,  tnr 
ietir  demande,  ne  sont  pas  placés  sous  les  scellés  on  peuvent  eu  être  ax- 
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tâiu,  4C9. — La  Tente  des  objets  sujets  à  depcriftsement  a  Iicu  k  la  diligence 
des  syndics,  4  7  0. — Les  livres  du  failli  et  ies  effets  de  portefeuille  k  courte 
e'che'ajice,  etc.,  leur  sont  remis  par  le  juge  de  paix ,  47  i.— lU  sont  charges 
da  rccoavrememdeccfteffeuctteMtKtcrânceSfCtlcf  IctttctadMtiéct 
M  faini  lev  font  rauMtt  ML^Us  proposent  les  tccran  aUmcstaim 
à  Mcordcr  Ml  («illi»  474.— »]U  appcUcBi  le  fri&i  «après  d  eax  pvnr  der* 
et  arrêter  les  lÎTres  en  sa  présence  ,  475. — Daoe  le  cee  eè  le  Lil|^u  u*aanift 
pas  e'té  de'pose',  les  syndics  le  dressent  imme'diatement,  476.  —  Ils  doivent 
requérir  îa  icvcc  des  scellés  et  procéder  a  Finventairc  des  bien-;  du 
failli,  4  7  9.  —  L'une  des  tuinntes  de  Tinventaire  reste  entre  leurs  mains,  et 
ils  peuvent  se  faire  aider  pour  sa  rédaction  cumme  pour  Feslimation  des 
objets,  480. — Délai  dans  lequel, en  tonte  faillite,  lc&  syndics  toottennsdle  re- 
BMttre  an  juge-eeonÛMaire  on  compte  anaunire  de  Télat  apparcat  de  b 
USBàitt  4  •1.— Oeend  Kiiveataireeft  tenaind,  les  «ereheadiari,  rai|CBt»Ice 
Ici  tiim  «dilii,  les  tirres  et  papien,  veablef  et  eflcta  du  débitenr  lenritMl 
remis,  4  84.  — LeatjiidictceBtiBiientle  recou^Tement  des  dettes  actives, 
4  86. — Ils  {leuvcnt  être  autorisés  k  procédera  la  vente  des  effets  mobiliers  on 
marchandises,  parle  ministère  d'un  oflîcierpublic  ,  qu ils  choisissent  dans  la 
classe  d«  ((  ruiin«-p  par  le  jugc-commi^isaire,  48G. — Ils  peuvent  transiger  sur 
toutes  contestations  qui  intéressent  la  Uia&^,  mojeunaut  l'autorisation  da 
Inge-cemmîiwire  et  le  failli  d&Bcnt  appelé,  4S7.— Gn  daas  le^vel  Ice 
ayndicf  peaveat  employer  le  faifli  povr  faciliter  lenr  gestioa,  48t.— Caa 
dAU  lequel  les  syndîea  doivent  les  intérêts  des  sommes  qu'ils  n*aiiroBt  poial 
irenées,  pour  le  compte  de  la  faflliie,  à  la  caisse  dea  dépôts  et  coBi^a- 
tions,  489.  —  Comment  les  deniers  verH*s  k  cette  caisse  en  sont  retirés, 
après  que  les  syndics  ont  obtenu  fa  mainlcvi-e  des  oppositions,  iltid, —  Le 
versement  de  ces  fonds  peut  éxrc  fait  dircrit  im  lu  par  cette  caisse  entre  les 
mains  des  créanciers  de  la  faillite,  sur  un  état  de  rcpurtitioo  dressé  par 
lettyndictet  ordonnancé  par  le  jugc-commiasaire,  i^iW.— Actes  conser- 
vateirce  qM»  doiveiit  faire,  490.— Délais  accordéa  ans  créancien  pour 
reoMtlreiennticreaaiiKayndica,  49t«^C>MiiBieataont  vérifiées  Ice créancee 
dea  syndics  et  lea  antrca  créancet ,  494.  —  Déclaradoa  que  lea  ayndics 
doivent  signer  lorsque  la  créance  est  admise,  497.  —  Le  tribunal  ciril 
saisi  de  la  contestation  d'une  créance  fuge ,  k  bref  délai,  sur  requête  des 
syndics,  500.  —  Ilnpport  présente  à  l'assemblée  des  créanciers  sur  l'éiat 
delà  faillite,  &06.  —  Signification  aux  i^ndic:«  des  oppositions  au  con- 
cordat, &lf.  — Comment  il  est  procédé  lorsqu'il  n'a  été  nommé  qu'un  seul 
•yadie  et^a'ilaerend  oppoaaat,  iKûf.  — Le  jugement  d*bomologatioa  da 
concordat  est  inscrit  ans  hypothèquea,  k  la  dfligence  dee  ajadictt  k  moine 
qn*il  n'en  ait  été  décidé  autrement  parle  concordat,  5 1 7.  — Cematioa  des 
fonctions  des  S3mdics  apri's  lefngement  dliomologation  du  concordat,  519. 

—  Les  syndics  rendent  leur  compte  définitif  au  failli,  t'hir/.  —  Kn  cas  de 
condamnation  pour  banqueroute  frauduleuse,  d'annulation  ou  de  résolu- 
tion du  concordât,  le  tribunal  nomme  un  ou  plusieurs  svmlics ,  6Î2. — 
Mesures  que  ces  nouveaux  syndics  pcuvept  ou  doivent  prcudi  c  eu  ce  qui 
coneerne  fappodtion  des  acelléa,  le  récolement  de  raaciea  inrentaire ,  la 
rédaction  d'an  Uian  supplémentaire,  etc.t  iMd. — ConTocatlon  dea  eréiia- 
Cfen  P^r  aviser  au  maintien  ou  an  remphcemeat  dea  ^adics,  it4 ,  6t9. 

—  Compte  k  rendre  par  les  syadica  non  maintenus  aux  nouveaux  ayndioi» 
ioraqa'fi  a'iatcnrieat  poiatde  coacerdati  ML  —Lea  ayadict  propoeent  la 
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^Êfùété  des  sMonn  à  accorder  an  failli,  «30. — Ib  rept^MBtmt  U  nuuM 

dei créanciers  et pfvcèdent  àUIiqnidation,  533;  —  et  pourMiiTortla^vaM^ 
des  îmmeuhîcs,  marchandises  et  effets  mohiîicrs  du  failli,  5S4. — Ib 
pcïvt-nt  transigrr  sur  toute  cspoce  de  droits  appartenant  au  failli,  53S.— 
Compte  qu'ils  rendent  aux  as<oml)lees  de  créanciers  en  état  d'union,  536, 
537. —  Comment  les  sjndics  pcutcnt  retirer  les  gages  au  profit  de  la 
faflfittv  ftâ^.  — Ce  «pli  arrÎTC*  lorsque  le  gage  est  Tendu  par  le  créancier 
moyemumtun  prix  qui  cieMe  U  eréMCt,  «4 S.  — Les  syndics  prëaenteat 
TéÈÊÈ  dm  eréanciers  te  prétendant  pmil^ëi,  Cas  tealeqnel  tb 

remettent  k  fa  femme  du  failli  les  habits  et  Mnge  nécessaires  à  len  uage» 
560.  —  Lnrs  de  la  re'partition  entre  les  créanciers,  les  syndics  remettent 
tous  les  mois  un  état  de  situation  de  la  faillite,  56G. — Cas  dans  lequel 
les  rvnffics  peuvent  se  pourvoir  contre  l.i  decison  du  juge-commijsaire  qui 
augmcotc  la  réserve  faite  pour  ic!»  créanciers  domiciliés  hors  du  territoire 
continental  de  la  France,  6C7.^NuI  payement  n'est  fait  par  les  syndics 
qoe  tnr  b  représentation  dn  titre  constitutif  de  b  créance,  Sit.*»  Actes 

SiSa  doîfent  faire  dans  le  cae  où  Punion  a  été  autorisée  à  traiter  à  fbr- 
t,  570.  Cas  dans  lequel  les  syndics  sont  senU  admis  k  ponesnirre  la 
Tente  des  immeubles  du  failli,  S7S.  —  Cas  dans  lesquels  ils  ont  la  faculté 
d'exiger  la  livraison  des  marchandises  revendiquées,  au  prix  convenu 
entre  le  vendeur  et  le  failli,  57  9.  — Les  cas  de  banqueroute  simple  sont 
iag[és  sur  la  poursuite  des  sjndics,  de  tout  créancier  ou  du  ministère 
public,  584.  Ils  ne  peuvent  intenter  cette  poursuite  qu'après  y  avoir  été 
antoffbés,  58td— -Mnes  éneonrnes  par  font  syndic  qui  s*estrendnce«pnUe 
do  aalverMtîon,  S9t$— et  qui  a  stipulé,  soit  aTce  le  bifli,  soit  aTte  toutes 
antres  personne<< ,  des  avantages  particuliers  k  raison  de  son  vote  dans  bs 
délibérations  de  la  faillite,  597. —  Dépôt  fudiciaire  des  pièces,  titres  et 
papiers,  que  ies  syndics  doivent  faire  en  ce  qui  toncbe radininîitmtioB des 
biens,  en  cas  de  banqueroute,  sos ,  603. 

T 

TâaUÀV.  Cebn  des  prsfits,  des  dépenses  et  des  perlas  q«e  le  biba  doilcoa- 
tenir,  439. 

TénoïJfs.  Voyer  Preuve. 

T£MPÊT£.  Les  pertes  et  dommages  qu  eiie  cause  sont  à  la  charge  des  assu- 
reurs, 350. 

Tiers.  Les  associés  ne  peuvent  opposer  k  des  liera  l'inobservation  des  forma- 
lités prescrites  pour  les  actes  de  sodété,  si«  —  Les  lettres  de  change 
peseeni  être  tirées  à  fordre  d^in  tiers,  ito.  L*«TaI  peut  snssi  éirs 
dsfmié  parvntwrs,  I4t. 

Tnxini.  Obligations  de  ceini  d'Ane  lettre  de  change,  il»,  tia.et  |to. 
Voyez  Tiers. 

Titres.  Après  la  clôture  de  l'inventaire,  les  titres  actifs  du  failli  sont  remis 
aux  syndics,  481.  — Le  procè.s-verbal  de  vérification  «les  créances  doit 
contenir  la  description  sommaire  des  titres,  495. —  Déclaration  que  les 
syndics  signent  sur  chaque  titre  lorsque  UeréMiee  n'est  pas  contestée,  et?» 

TotoMOi.  Les  éhmm  pnrtbs  et  tas  eonnsbse— als  dni^tbirg— tiwi  dm 


Digitized  by  Google 


36  TAHLE  DES  MATIÈRES 

tonnage  des  navires,  2  73  et  28  1.  IJomniage«-intrrrls  dont  est  tenn  îe 
capitaine  qui  a  dt'i  lare  le  navire  d'ut»  p  »rt  pius  gt  *ind  qu'il  iv  etait  en  eilet, 

.  S8<J.  —  QuuQiitu  duut  ia  Uiiicreiice  l'ail  ^uuliiier  la  licciaratiou  d  crroocc, 
too.  Voyez  Droits, 

ToNiiB.  V«yflsi>rptl#. 

TiADucTiov.  A  qai  ippartient  le  droit  de  tndnire  l«i  d^deieri— e,  ehcrCet* 
peitics»  connaissements  «  contrats  et  tons  awtret  eetee  de  «oonneree,  eneei 

de  contestation  devant  les  tribeDOM,  %Q* 
TaAlTiî.  Voyez  Cunc(ir(/u'. 

TbansacTJONS.  Le  eoui  s  ilii  ehiinpe,  etc.,  est  détermine  pur  le  résultat  de 
ceilci»  (|ui  s'opèrent  à  la  bourse,  7i. — Celles  que  pi  uveut  l'aire  les  syndics 
dl^e  fefllite«  4  §7,  iii. 

TiANtriAT.  DécUrelton  de  transfert  aoyen  de  laqveUc  f'opère  k  ceaion 
d'oae  eciieii     locie'ié  aoonjme»  46. 

TitAVSPOiiT,  Cas  dans  lequel  celui  ^vne  lettre  de  eliange  s'eit  poe  opérd  per 
l'endossement.         V'.tvez  Chargement ,  Lettre  de  voilure ,  Marf^e. 

Travaux,  (eux  faits  pour  i'acsitiiieui  et  iequipemeoi  d'ua  navire  aoDt  des 
dettes  pnv!l«  «ii(  i"i ,  101. 

TjiÉsoa  PtuLic.  Las  tian-i  lequel  il  lait  l  avauce  des  fraiâ  de  iu|[ement  décla- 
ratif de  feittite,  461. 

TMfewui*  CIVIL.  Voyes  Cmuegmiom, 

TlMfiiAVX  M  coiiiiBMCB.  lit  déMgnent  cliei|iie  «nttde  iee  |ovMns  dam 
ietqiMeli  doimt  être  inse'rés  les  actes  de  soci«të  en  nomeollecttf  on  eo 
commandite,  et  règlent  le  tarif  de  l'impression  de  ces  extraitfi  41. — Etats 
arrêtés  par  les  pi  é<ii(l«*i\t-'  (1r  c(!s  tr  lifin  tt:\ ,  et  pît  cc"  dont  «n  double  est 
déposé  au  grr Ile ,  192.  —  Le  rapport  du  capitaine  à  son  arrivée  se  fait 
devant  le  président  et  se  dépose  uu  greflè,  S4d.  —  Déclarations  ii  faire 
au  président  du  tribunal  de  coiunierce  lorsque  le  capitaine  relAcbe  dans 
un  port  français,  S4ft. —  Par  le  jugement  qui  déclare  la  fatUite,  le  tri- 
bunal ordonne  rapposition  des  scellés,  etc.,  465  e/futV.— Il  statue  sur  lee 
demandes  de  sanf-cnnduit,  471,  4  7  3.  —  Renvoi  des  parties  devant  le 
tribimai,  lorsqae  les  créances  sur  ie  failli  sont  contestées,  468.  —  Le 
tribunal  peut  ordonner  nue  etique'te  ^nr  irs  f,:it-< ,  i'^?'^.  —  Il  peut  égale- 
ment lixer  \VA  nouveau  vi«  lai  pour  !a  vénliea" ion  ,  499. — Son  interven- 
tion k  légard  des  secours  accordes^  au  failli,  â3(>. —  Le  tri)  unai  peut 
autoriser  l'union  des  créanciers  il  traiter  à  forfait  des  drois  et  actions  dont 
le  raoewrcaent  B*a  pet  été  opéré»  670.-*-  fin  cas  de  poursuite  conttte 
riBwdalioa  de  eoaveation  entre  le  créancier  et  le  failli ,  rnetion  est  portée 
devuit  ict  trUboMnx  de  eoaioieree,  êot.  Compétence  ém  tribunMix  de 
commerce,  531  et  suû',  —  Dans  quel  cas  ils fugent  cti  dernier  roatort, 
639.' — (^ucls  tribunaux  suppléent  ceux  de  comhieree  dans  le.ï  nrrondîs- 
srnieuls  où  il  n'rn  existe  paj,  6/1O.  — Forint'  dr  j»rtuéûer  (îcvant  ics  tri- 
bunaux de  coninierco,  642.  — Où  sont  portés  le»  appels  de  ivnvs  |ugc- 
meuts,  644.  —  Bêlai  pour  interfcter  appti,  U4£».  —  Ca9  uù  l'appel  n'est 
pas  rteevnhfe  •646.-*-^Lieec«huit  rojake  ne  pemvent  tmeoir  «m  p>g<^ 
•  mente  dot  twfcnnem  de  oemmtrr  e ,  647 .  rtmmrwt  doiiret  dore  ioettroiti 
let  appeb  de  cet  jogemente  dena  lu  oow»,  646. 

.  1MHHW9  .«I.  — Mtte-miiMTiDMiiMiLB»  Ut  vQÊÊmimÊùÊ  dncddlii  tdfttell- 
qveronte  ample,  664. 
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Trcchement.  Quels  courtiers  ont  drqu  de  servif  de  tmcbfaieiit,  daiM  les 
Affaires contentieuseï  de  commerce,  aux  étrangers  et  i^ux  penoiip^  4li 
mer,  80. 

TvftBvu  Ik  M  pe«9M  TCDopMr  àTapptl  ^w»  têgmM  #A.  ^ 

Ib  se  font  p«s  admis  à  la  rébabîliutioii ,  6ts.  Vq|»»  JfjgreXi 

r 

•.  U. 

Ujfloif •  Dans  quel  cas  les  crdancie^s  d*un  laiHi  sent  en  état  d'i^nûm  i  lftS0  el 
«Mûr*  Svr  le  r^fjfmî  des  symtics  Jea  erdeaciorp  dommi  fqnv  AvipfVr 
fexcosfbiUU  d9  failtt,  a#l»*-L*ii»iMi  ffVt  se  £Îîre  «9l4cif«rè  iràiter 
à  Ibrfait  des  drôils  «t  ictioas  iM  le  veeoamuMnt  »**  |Mie  dtd  eférda 

570. 

Usauca.  De  combien  4f       «Ue  en»  4*t.  VejeaikciUMe» 


Vacatioh.  Le  jnge  de  paix  qui  asiîite  à  la  lefde  des  eeeUës  doit  signer 
chaque  vacation,  480.  —  Comment  les  Tacations  du  greffier  et  des  hnii- 
siers  des  tribunaux  de  commerce  sont  fixées,  62  4. 

Vai^eur.  L'extrait  des  actes  de  société  doit  contenir  le  montant  des  valenrs 

fournies  ou  à  fournir  par  actions  ou  en  commandite,  4  3.  —  On  doit  énon- 
cer, dans  Ifs  lettres  de  change  et  dans  les  billets  à  ordre  ,  la  manière  dont 
la  valeur  eu  a  cte  fourme,  loi  et  188. — Celte  valeur  doit  aussi  être  ex- 
primée dans  rendossfjptnt,  187. 
VkiTDBim.  Voyex  Dettes,  Privilège, 

Vsif  Tii.  Manière  dont  les  agents  de  change  et  les  conrtierB  doivent  consigner 
dans  leurs  livres  les  Tentes  opérées  par  leur  ministère,  84.  —  Actes  q|ni 

constatent  Tes  ventes,  109.  — De  qnetle  manière  doit  <^tre  faite  la  Tente 
volontaire  d'un  navire  ,  19  5.  —  ï>a  vente  volontaire  d'un  navire  en  voyage 
ne  préjudicie  pas  aux  t  rciincicrs  du  vendeur,  19  6.  —  Vente  de.*;  effets  mo- 
biiiers^ou  marchandises  du  fuilii ,  4  8ti. — Vente  des  meubles  et  immeubles 
dn  failli,  634  et  671.  Voyez  Conditions,  Expropriations,  Frais. 

VdBiricATiOK.  Règles  sur  celles  des  créances  du  failU,  481  ttmsip,  Vojes 
Gréttnees,  Grétmeiers. 

ViTBIlBliTS.  Voyez  Scellés. 

Veuvfs.  Dispositions  qui  leur  aont  commvnes,  88.— Voyez  Prescription, 

ViCTUAii,i.K<^.  fus  où  le  capitaine  peut  empnit.tor  pour  acheter  des  victuail- 
les, 234. —  Au  paycnu  iit  de  quels  objets  les  Tictnailles  sont  affectées, 
Sto.  Voyez  Prêt,  Primes,  yii>res. 

Visa.  Celui  des  livras  de  commerce,  10  et  1 1.  —  Le  capiiaïue  est  tenu  de 
faire  TÎser  son  j  (  >;Lstre  anmHAt  après  son  arrirée,  848.— •V&adu  }nge- 
commissaire  an  bas  de  la  déclaration  des  syndics  portant  admission  des  ti- 
tres an  passif  de  la  faillite,  487. 

Visite.  Oii  se  dépose  le  procès-verbal  de  celle  qne  le  capitaine  dHm  naTfre 
^  (fan  ftïTTT  fiffrer"  aranf  ch*  ptrndrc  Tliargc ,  555.  —  Extrait  de  ce  procès- 

,  yerbai  e|t délivré ^^capKatfiOt-qni  est  tenu  de  l'avoir  à  bord,  SS5  et  tt8. 
—  Les  droits  de  visites  sont  considérés  comme  avaries,  406. 
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VnmEs.  Ces  où  le  capitaine  peut  cosIftMr*  Fë^aipift  à  ht  OMtlra  ea 

commnn,  t40.  Voyer  Victuailles» 
'VoiLB.  V©Trt  Bâtiments  de  mer, 
VoiTUBB.  Vovei  Lettre  de  voiture, 

m  fMi  ibiMit  garants,  *  AiRlref  HwfmÛÊm»  ^  fc» 

Voix.  CoalillMi  à  faqaelle  les  crteden  hjfoihéevrmf  pmarfgMi  M  md* 
tifé*»i  ftfe,  ont  Yoix  dani  ict  op^rationi  relatiTM  m  MMwdit»  «  et 
qui  concerne  lenrs  créances»  SOS.  Voyez  M^forité. 

Vol.  Lea  personnes  condamnées  pour  fait  dt  vol  om  iTetertfnerie  M  paa» 
vent  être  admises  k  la  re'habiliiaiion,  6  f  f. 

Voyage.  PriTtlëge  pour  lesaouimet  employées  en  frais  de  construction,  etc., 
êm  MtiMitséBMrfit  «at  m  aW  pas  fait  de  rojage,  tti.  »G«»* 

•  WÊtnî  te  pajnt  fca  Uj9n  Jm  —mpti  qvaiid  It  rojage  powlo^ptl  ib 
•*ëliMBlloQéiCttMiptt,  tfts  oinwp.— AognmMÎMidapffistefoytn 
lonfM  brayage  «tt  prolongé,  t95. —  Qnels  voyages  sont  rëpvttfl  4t 
long  cours, ^77.  Voyem  Càmgmmt  tk  rêmt»,  Miê^hîê»  Prmu* 


riH  OK  LA  TABLE  DBS  MATIÀBES. 


Digitized  by  Google 


m 


Diyilizea  by  GoOglc 


Digitized  by  Googl( 


(  34«  ) 


Tmr 


BULLETIN  DES  LOIS. 

N*  789*. 

N**  91411.  —  OrnoottHAffCB  DU  Rot  rehtipe  aux  Aide»  4$  'camp 
des  Maréchaux  de  France  sans  commandement, 

A  Paris,  le  5  Février  1841. 

L0UIS4PHHJPPE,  Rot  m  Français,  i  «m  pptonts 
et  à  Tenir,  SALUT. 

Sur  le  repport  de  notre  minutre  Mcrétaire  d'àal  fie  ia  ^uem, 

NoOft  AVONS  ORDONNÉ  et  OEDONNONSCO  qui  fUÎt  :  ' 

Art.  l".  Cha(jue  maréchal  de  France  sans  commande- 
ment peui  avoir  deux  aides  de  camp  pris  parmi  les  officiers 
sapériears  et  les  capitaines  du  corps  royai  d'^taVmajor;  tou- 
tefois, il  ne  devra  jamab  être  attaché  à  sa  pèrsonlïé  deait 
officiers  du  grade  de  colonel  ou  de  celcii  defieûtenaYir-cofonef. 

2.  L'article  2  7  de  l'ordonnance  du  G  mai  1818  (l)  est  et 
demeure  abrogé. 

9.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  de  ia  gnem  est  àMgé 
de  Teiécution  de  la  pràente  ordonnance. 

LOUi»iuurP& 

Pu*  ie  Koi  :  le  i^résident  du  Conseil,  Ministre  Seeri^re  il'étmt 
de  la  guerre,  « 

SigBë1iA1>âeDBl>mnf».  - 


*  Vojex  an  £mi/a  kla  fija  de  ce  NuA^SO* 
(1)  ▼!!«  série,  BaiL  ftiS«|iP 

S.  iJP  Séria.  i5 
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N*  9149.  —  0 RDO  NS A  NC E  DU  Roi  portant  que  les  N'adirés 
venant  des  ports  de  l'Algérie  avec  patente  nette  seront  admis  tm- 
wUdiaUment  à  libre  pratique  dans  les  ports  du  Roifauma. 

Am  ftâêu  4MTiiH«rwtt  U 17  Fémer  1841. 

LOUIS-PUILIPP£»  Roi  »es  Français  ,  i  tous  prëseau 
et  i  Tmiir,  salut*  # 

Vu  l'article  S  de  la  loi  du  3  mars  1892  (l},  sur  la  police  sani- 
taire; 

Vu  Tarticle  8  de  I  ordonoance  royale  du  7  août  1829  (i); 

Considérant  que  les  provenances  des  ports  de  l'Algérie  ont  déjà 
e'té  place'es  sous  le  repaie  de  la  patente  nette  par  Fordonnance  du 
5  judlet  1834  (3); 

Coniîdérant  que  l'état  et  l'organiiation  sanitaires  de  f  Alftrie  pré- 
sentent actueUement  tootee  les  garanties  désirables; 

Snr  le  rapport  de  notm  miniitre  tecrétaiie  d'état  de  ragricnltnre 
et  dn  cMuncree; 

De  l'avis  du  conseil  supe'rieor  de  santé, 

Nous  AYOKs  ORDOUMB  et  oaDOMM ONs  ce  qui  soit  : 

Art.  1*'.  A  dater  Je  la  publication  de  la  présente  ordon- 
nance, les  navires  venant  des  ports  de  l'Algérie  avec  patente 
nette  seront  admis  immédiatement  à  libre  pratiijue  dans  les 
ports  du  royaume,  après  ia  reconnaissance  et  les  vérifications 
prescrites  par  les  règlements. 

2.  Il  n'est  pas  dérogé  néanmoins,  jusqu'à  nouvel  ordre, 
aux  dispositions  de  l'ordonnance  du  20  juillet  1835  (4),  qui 
prohibe  dans  tous  les  ports  du  royaume  Tentrée  des  drilles  ou 
chiffiins  venant  des  Échelles  du  Levant  et  des  c6les  septentrio- 
nales de  fAfrique. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de 


(i)  ▼ii«aërie,BaILSOS«ttO  it.ttl. 

(f)  vu^ série.  Bail.  S4S,  n*  iS,toi. 

(S)  %%•  série,    fards,  i"  sectimi.  Bail.  Sts ,  a"  SSSt. 

(4)  19  série,  t«  partie,  !*•  sectiea,  BaH.  STS,  sSiS. 
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fagriculture  et  du  commerce  est  charjgé  de  f exécution  de  la 
prësenie  ordoanance. 

SqriU  LOOig-PHlLIPPB. 

I«  H«i  :  ie  Ministre  Stcrétmire  d*ém  m 

dê  i'mgrkmitmrtHâm  eaaumree, 

Srgnë  L.  Comv-GiWAiitB. 


N**  91â0.  »  Oedonmamce  du  Roi  portant  » 

f  Que  M.  Georges  HifpoUêê,  oe  à  Paris  le  tt  août  1818,  de* 
meormot  en  celte  ville,  est  autorise  à  ajouter  à  ses  noms  celui  de 
Gérieamli,  et  a  s  appeler  à  l'aTenir  Geprgei  HypoUte  GirieauU; 

f  due  nmpétraat  ne  pourra  se  pourvoir  devant  les  tribunaux, 
pour  faire  ope'rer  sur  les  registres  de  Te'tat  civil  l'addition  résul- 
tant de  la  présente  ordonnance,  qu'après  les  délais  fixés  par  les 
articles  6  et  8  de  la  loi  du  l'*"  avril  1803  (  1 1  germinal  an  xi),  et 
en  justifiant  qu'aucune  opposition  n'a  ëte  formée  devant  le  Roi  en 
son  Conseil  d'état.  (40  NêPêmbrt  1S40.) 


N*  9161.  —  Obdoiuianobb  su  Roi  portant  autorisation , 

1*  De  la  congrégatioa  des  sosors  de  la  Providence  établie  à  Gap 
(Hautes-Alpes); 

9*  De  la  congrégation  des  soeurs  de  Saint-Josepb  établie  à  Bourg 
(Ain )  sons  le  nom  de  Mainm  de  la  Providence,  (  Pans,  HI  Janiner 


N*  9159.  —  Ordonnance  du  Roi  portant  autorisation  de  la  con- 
grégation des  sœurs  de  llnstruction  chrétienne  dites  de  la  Pro' 
9ideàeé  étabUe  à  Portieux  (Vosges).  {Paris,  21  Janvier  1841.) 


9153.  —  Ordonnance  du  Roi  qui  autorise  la  réunion  de  la 
communauté  des  sœurs  de  la  Croix  établie  à  Cuir^-lès-Iviers 
(  Aisne)  à  la  communauté  des  sœurs  de  Notre-Dame  existant  à 
Saint-Ërme  (même  département).  (Paris,  S5  Janvier  1841,) 


N*8154.  —  OBDomfÂNCB  DU  Roi  portant, 

l*'  Que  M.  Gilles  {Jean-Jacques-Auguste)  y  ne'  ù  Versailles 
(Seine-ct-Oisp  I  le  28  prairial  an  xii  (17  juin  1804),  procureur 
du  Roi  près  le  tribunal  d'Arcis-sur-Aube,  est  autorise'  à  ajouter  à 
son  nom  ie  mot  Haint,  et  à  s'appeler  à  l'avenir  Saint'GiHes$ 
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f*  Que  fimpclrant  ne  pourra  se  poanroir  devant  le«  tntmnaax, 

pour  faire  opérer  sur  les  registres  de  l'ctat  civil  l'addition  resiil- 
taiit  de  la  présente  ordonnance,  qu'après  les  délais  fixes  par  les 
aiticles  6  et  8  de  la  loi  du  1'''^  avril  1803  (  11  germinal  an  xi),  et 
en  justiliant  qu'aucune  opposiiion  u  a  ete  iormée*  devant  le  Roi  eo 
»oa  Coo&eii  délai.        Janvier  i64l,  ) 


Errata,  Bulletin  7  53,  contenant  U  loi  du  i&  iaiilet  1840,  relative  à 
plusirtirg  chcming  de  fer,  paj^e  lh  i.  article  28,  au  lieu  de  quarante  miîUonê 
{40,000,000/), \\svx  quarante  millions  six  crut  millefrancs  {40,600,000/). 

DiUiA  les  premiers  ex  cm  plu  ires  du  Bulktin  78s,  contenant  le  texte  officief 
da.Code  de  commerce,  page  3  3G,  article  216,  nu  lieu  de  Tout  propriétaire 
de  tMPire  est  civUemeni  rjuponsoBle  des  /rais  du  eapUmine,  tifcs  Terni  pm- 
priélaire  de  navire  est  civilement  responsable  dfs  faits  da  capitaine* 


GffBTiFiB  conlbraw  «par  noas 

Garde  des  sceaux  de  France ,  Mi?its/re 
Secrétaire  d'état  au  département  de 
la  fUêiéce  et  des  culêBê , 

A  Paris,  ie  19  *  Février  1841, 

N.  MARTIN  [àvL  Nord). 


*  Cette  date  eii  celle  de  U  réception  du  Bulletin 
à  la  Cbancetinrie. 


Ous'iboDoe  poar  ie  Bulletin  des  ioi*^  k  rauou  de  9  fnBM  par 
rUafrÎMcric  rojale ,  oa  cbct  les  Dir«et«an  des  poste*  ét 


i,  à  U  caÏMc  de 


iMPaiMULis  BOYAUX —  19Février  1^1. 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

N"  790. 


N*915ù.  —  Ordonnance  nu  Hof  portant  annulation  de  Brevets 

d'invention, 

Aiipa[ais  des  TuiltTips,  ie  l'*^^  JunTier  1841. 

LOUIS-PIULIPPË,  Roi  DES  FRAiiÇAis,  à  tous  présents 
et  a  venir,  8ALUT. 

Vu  Farticlc  4  du  titre  II  do  lu  lui  du  2r)  mai  1791  ; 
Sur  le  rapport  de  notre  niinislre  secrétaire  de'tat  au  depurteuieot 
de  i'agricuiiure  ei  du  couiiiicrcc; 

Noos  àTOm  ORDONNB  et  ORDONNONS  06  quî  SOÎt  : 

Art.  1".  Sont  déclarés  nuîs  et  de  m\\  o(lct,  faute  de 
payeoieiu  de  la  seconde  muiîic  de  la  taxe,  les  brevels  d'in- 
vention, de  perfectionnement  et  d'importation  ci-aprés  dé- 
signés, ensemble  les  brevets  d'addition  et  de  perfectionnement 
cpii  s*y  ratlaclient. 

En  conséquence  rexercice  des  droits  conférés  par  ces 
brcvefs  devient  libre  à  tout  ie  monde. 

!•  Le  Brrret  d'  nvfntion  de  qaiiixe  ans  de'ltvr^,  te  octobre  ISSS,  à 
VL  le  marquis  de  Jouffroy,  démettra  nt  k  Pari^,  rue  de  Vemeuil,  n*  S,  re^ 

préRenJc  par  M.  Goutnrd ,  demenrant»  Paris,  rue  des  MnrJyrs,  n<»  60,  pour 
Tin  apjiar,  iî  nu'caniquc  f|u'il  nomme  métier  à  sculpter  et  n  tvavfpirtrr,  propre 
à  fa  cr»i!lri  (mn  de  tous  objets  de  seuîpture,  mosaïque  et  marqueterie,  tant  en 
luarbrc  qn'ei»  boÏM  fin  ou  toute  autre  matière. 

l«  Le  breVM  d'inrention  de  quînie  ans  dëlirré,  fe  18  )AiiTier  1837,  à 
M.  êm  LtMzei  {HyQemikt'MûrmêrSi^iim),  demearant  k  Paris,  me  du 

Pont-auz-Btche<i ,     /),  faubourg  6atnt>Mar(  r!,  pour  oDe  nevTeUe'fiibrication 

de  plumes  métalliques  qu'il  nomme  plumes  françaises, 

3"  Le  brevet  d'invention  de  dix  ans  de'Jivre',  le  ^t  mars  i  S. 17,  k  M.  Buret 

{François-Désiré),  demeurant  rue  du  Chappau-Kouirr ,  n»  14,  à  Bordeaux 

(Gironde  ),  pour  un  moyen  de  boucher  hermcUquemcnl  Les  bouteilieji,  fioica 

IX  Série.  26 
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il  teMM»  fti^  U  tèrrtf  lài-Mi*,  MM  iM^yèr  lé  WwdMé 

,   tonte  antre  nature. 

1"  Le  brevet  d'iiivejitfon  de  cinq  ans  <l«  Iivre,  le  12  avril  183",  a  M.  Du- 
randan  [François-Baptiste dejnenranî  rue  J^iraogeanne,  -2  8,  a  Perij^icux 
(Dordogne),  pour  de  nouveaax  Ijoirs  â  tambour,  k  roue,  ii  .>ept  cytindrcs 
•t  k  trois  cylindres*  propices  à  sécher  le  papier  des  fabriques  à  bras,  an 
mojen  d*nne  nouTelIe  application  de  la  vapeur. 

ft*  Le  breret  d^'nvention  et  de  perlcctionnement  de  dix  ans  dëliTrë,  le 
15  avril  iSS7.  ù  M.  Sarazin  { LouiJt-//rnrt  msichitmte ^  demeurant  à  la 
Villotte,  yn  s  Pari.s,  qnai  de  la  Loire,  n°  ."ts.pour  no  produit  noUTCan  4|tt*il 
nomme  carluji  cuir  ïnipcnncablr ,  ou  t  uir  fat  t:cc. 

G"  Le  brevet  d'aiveMtion  et  de  perrecdoiiTiernetit  de  cinq  ans  de'Iîvre,  le 
10  mai  1837,  il  M.  l'allet  (  François),  armurier,  demeurant  k  Saiat'JÎltiennc 
^Loire),  l'our  un  iu^il  ît  deux  coups  se  charfjeant  par  dï'rrière. 

7"  Le  brev<  t  d  iuvertt'on  de  cinq  au5  délivre,  le  17  mai  18.17  ,  ii  M.  Aa- 
Jotttaine  {\ico las-François )^  demeurant  chrmm  de  Peyac,  à  iiurdciiux, 
bon  barrière  (Gironde;,  pour  un  procède  propre  à  la  desaîocatian  dé  la 
nome. 

Lf  brevet  d^tmportatioii  de  quinze  ans  ddiitre,  le  ts  |nin  1À37,  k 
MM.  y/f ////// er,  demeurant  rue  Boucherat,  n"  3  4,  et  Rêdùr,  me  Cbarlot* 
n°  19.  à  Pari»,  pour  un  nouveau  système  appiicalile  aux  armes  à  feu  de  toute 
nature  ,  ani  ieiin»»^  et  nouvelles,  !  iviiplacani  1 1  j)larnie  aclueKeinenten  0«>age» 
etpre  .<  iit  nU  uTie  grande  économie  sur  ie  prix  de  tabrication. 

î)"  Le  brevet  d  inventiou  de  cinq  uns  ilelivre'  ,  le  30  juin  I  R37,  à  M.  le  vî- 
cointe  de  Travanct  ^C'Aar/Mj,  demeurant  k  Siiint-Fiorent  ^Cljer 3,  pour  un 
mécanisme  à  l'aide  duquel  le  plan  des  ailes  d'un  menlin  à  vent  fait  avec  la 
direction  du  vent  un  angle  plus  ou  moins  aign,  soivantqne  k  pression  sur 
raitc  est  plus  ou  moins  forte. 

m"  Le  brevet  d'invention  et  de  j)erfertionnrn\ent  de  cinq  ans  de'liv  r  '  ,  le 
t»  juillet  18,17,  h  MM.  Jalnrlf-Lafont  Jcan-liap!iste-Hippolyte\  mcdecio, 
denxeurant  à  Pan'o,  rue  \'ivi';nue,  n»  23,  ci  Lambert  {Jean-Clèmrnt)  ,  me'- 
det  in.  leîP.eai  aut  aussi  à  Pari-^  ,  rue  Moiitiaui  tre  ,  n"  173,  pour  1"  la  confec- 
tion de  nouveaux  ùssus  en  Hl  de  caoutchouc,  en  forme  Je  tricots,  lilets,  etc. 
t«  la  manière  d*enlonrer  le  61  de  caontchone,  de  différentes  substances  ,  en 
soie ,  fit,  coton,  etc.  afin  de  régler  et  de  modifier  ses  propriétés  1  S*  fap pli- 
cation  de  ce  tricot,  filet  ou  ti»su  k  divers  objets,  et  particulièrement  aux 
appareils  nompressifs,  susprasifs  et.cootenàfii,  vsitÀ  en  mddtoetoe  ec  en 
ciiirurgie. 

Il"  Le  brev(  t  d'invenlion  de  cinq  aus  délivre,  1»;  31  fuillel  1837,  k 
M.  i  I  i  nn-Dcsivf  j,  lalj  icant  de  sucre  k  Seiuncourt  (Aisne),  taisant 

élection  de  domicile  k  Pari^,  rue  des  Bonfr-Bufania,  bôtel  du  DaupUm , 
n«  SS  •  ponr  nn  procédé  pi  opre  k  cristalliser  la  totalité  de  la  mélasse  prnduitt 
de  1#  betterave; 

1%Q  Le  brevet  d*i>>vention  de  d ;\  .1  is  ilelivrc',  le  9  septembre  tM?,  à 
M.  IMtHBrmann  (  Joseph -Antoine-Joachim),  fabricailt  de  sacre,  demeurant  à 
Paris,  rue  de  Bei  ry,  n"  G ,  au  Marais,  ponr  nn  appareil  destiné  à  extraire  à 
froid  le  jus  de  betterave  i-â^ée. 

1  3'J  Le  brevet  de  perfectionnement  fie  cinq  ans  délivre,  îe  29  septembre 
I à  M.  Bmpùt  («/eau),  mécanicien ,  demeurant  à  Satn^£tiauie  (  Loire)» 

■ 
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jpour  UD  Do«Teau  genre  de  Uattaal  a  crocëc-t  kx*  Mr  cniigl«>  mobile,  propre 
è  tiucr  lo«te  espèce  de  mèau. 
I4«  Im kimrmiPimwtmAoa 4t faim  i—tÉiiil,  ie  !•  n»wiWi  it»f , à 

K.  Aum  (Fronfetf^CIfludlr),  dorenr  e»r  cuira,  rtpràenttf  à  Plm»  per 
IL  Mtffmmmi,  rai  m  dm  Teraple,  1 19,  poar  dee  pracéléf  d'ira- 
premon  en  couleur  mcmste e,  en  tm  cren,  nr  cvira  ec  pcwiBde  Mit  ttfkc% 

ci«fi>s,  papiers,  parchemins. 

f  5<»  Le  brevet  H*irapcnat!o?t  cl  de  perfec  tionnement  de  cinq  ans  délivre, 
le  S5  novembre  1837,  à  M.  Capocct  (^ntejl),de  Naples,  iaiMui  i-lection 
dt  deaiicile  à  Ptfia  cbex  M.  TnmUmf,  denevrant  tm  d«  Uelder,  b«  it, 
pear  m  aevren  gcof*  4*  rakrieiclt  <|«*ii  awie  li  l'ftumiyiif f. 

Le  brevet  d*înTeDtion  de  dsq  ans  délivré,  le  s  décembre  tMT,  è 
M.  Leiffitte  (  Gabne/  Justm)^  rafltneur,  demeimoil  r«e  SMAte-Creis,  83, 
à  Bordeaux  f  fiii  onde  \  p  5nr  une  "ccherie  nouvelle  ,  avec  nn  appami  veiiti- 
kteur  ayant  pour  veiiicuic  ia  v;ipcar,  propre  à  la  dcwiccitioa  de  la  aiarae, 
de  la  colle,  du  vrrmicrUe,  etc. 

I7<*  Le  brevet  li'iuveutton  et  de  pertVctioniioniciit  de  ciui|ana  délivré,  le 
!•  déèesVpt  tts?,  à  BL  €r9Um  {Ckmrltê  Aéêipke),  iabvioaat  éê  Iwsuee, 
demeurant  à  Paria,  rve  de  ta Cerièaie,  a*  9,  piaet  de  FAnenal,  pe«r  dea  liCi 
m  iMCDae*  eoit  ea  eoÎTre  iaiton  plaqué  mr  fer.  Mit  en  enivra  aatampd  aor 
tttf  nnis  ou  ornés ,  soît  en  eaivrc  foi^fn  ciaelé ,  monté  rar  fer. 

18"'Lp  brt'\ et  d'invention  do  dit  «n«  délivre',  le  30  dtk-enibre  18.17.  k 
M.  PcHelan  [Pirrrr  \  |  i  ofcjseur  de  l.i  larulte  de  médecine,  drincnr.mt  à 
Pans,  rue  Suint-Benoit,  n*>  3i,  pour  une  nouvelle  macUiiie  k  vapeur  de 
routioo ,  fonctionnant  par  le  jet  de  la  vapeur. 

19*  Le  brevet  d*înveotion  de  cinq  aaa  délivré,  le  •  }anvier  ttlt,  à 
MIL  Hmmmâ  et  campagnie ,  reprélaewtda  b  Paria  par  IL  OéolmuJhmmM , 
demeurant  me  Nenve-du-Lnaeanbaorp ,  n*»  9S,  ponr  mu  prooddd  propre  à 
eoafecdoBMr  avec  rëgnlarité  et  pramptitade  les  ramea  dea  waf^gona  daatindi 
à  marcher  sur  les  rliemins  de  fer. 

90«»  F,r  btfvrt  d  invention  do  cinq  ans  de"ii\ rt- ,  le  fi  janvi.r  1838.  a  M.  fV- 
rtmunts  .1  viùroise),  uiari'chaUfcrrant ,  deiiiouranl  à  l'aria,  rue  de  l^onihieii, 
n*4o,  pour  un  nouveau  procédé  propre  à  ferrer  les  chevaux  san4  l'emploi 
tedena. 

fli*  !«  brevet  d'invention  de  dnq  ana  délivré,  la  19  faavier  1999,  b 

MIL  MmivUa  frères  {Aufnisir-Frrdkmnd tt  H0mri-Ntfipiéon  \  hoilngwa, 
demenraatà  Paria,  me  de  ia  Tour,  n»  9,  pour  ane  pendule  coMplear 

21"  Le*  brevet  ti  invenlion  de  cinq  aiv  del:vre,  le  10  janvier  1838,  b 
M.  Croizat  {Jean)^  coiHéur,  demi-uranl  à  Pans,  luc  de  l'Odéoii ,  n»  33,  pour 
un  nouveau  avstème  de  brosse  qu'il  nomme  brosse  mécanique. 

99»  Le  brevet  Ciuventian  de  dix  an*  délivré,  la  lO  |aiivier  1999, b 
M.  Bombés  (SmomSuMmme'Niréê)^  prafeaseor  de  géologia,  dMMmnt  à 
Paria,  rne  Guéoégaad,»»  17,  ponr  des  bottes-livres  renfermant  la  texte  inu 
primé  et  les  objets  en  nature  au  lien  de  planciica,  abjeta  qui  powant  étae 

pîa  esrt  (I(  piarp's  à  volonté. 

2  1°  Ia'  brev<  t  ci'invenlion  de  cinq  ans  d«*!ivrr',  ii'  i^  janvier  («."ÏS,  b 
MM.  Trigand  {  Françots-IlaymonJ )  cl  Pascal  ^  Antuine-Noet)  ^  demeurant 
b  Paris,  rue  du  Fanbourg-Poissonnicre,  n<*  7,  pour  une  nouvelle  boéaMn 

26. 
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15»  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans  délirré,  le  (3  janvier  1838  ,  k 
M.  Rousseau  {Limis-Jean'Népommcène-Mane) ,  faisant  élection  de  domicile 
à  Ptoii»  mt  àm.  Povr-MnMvcnMin,  vfi  •?»  pow  m  bobvcI  appareil  ipini- 
icatonr. 

S60  Le  brwaCdTiBiportution  et  de  perfectionnevent  de  cinq  anadâhrrtf, 
la  !•  ianvier  1838,  k  M»*'  Richard,  nce  Jeatme  Pierret ,  demeurant  à 
Paris,  rue  du  Fauhourp-Saint-Martin ,  n»  55,  pour  une  cafetière  phjMiqaa 
diaphane,  avec  concentration  de  toute  ia  vapeur,  qu'elle  nomme  afmoriès, 

il»  Le  brevet  d'invention  de  dix  ans  délivre,  le  19  jan\ier  1838,  k 
MM.  Biuulouia  frères,  demeurant  à  Paris,  ruf.  des  RécoUcts,  n"  3  ,  pour  une 
fuétra  «UM  foas-pîedf ,  laaa  «wartora  lalârala  an  baa,  à  laçage  instaolaaé, 
aC  pa«r  vna  gvétre-brodcqnin. 

t8°  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans  délivré,  le  S3  janvier  1838,  k 
MM.  Drsfos::é  [Pierre),  professeur  de  chimie,  et  Pascal  {Antoine-Noël) , 
négociant,  demeurant  a  Paris,  faubourg  Poissonnière,  n»  7,  pour  l'extractioa 
de»  produits  de  la  houille  par  de  nouveaux  procédés. 

se»  Le  brevet  d'invention  de  cinq  uns  délivré,  le  23  janvier  1838,  à 
M.  Bremond  {AtaéUe~Amioùt»-'Bomff'ëee)f  demawaiit  k  PtaeUf  raa  de  SciBa> 
8afail*Oarmaio »  n*  f  l,  pour  «n  nav^ea»  praaëdd  d*affieiiaga. 

at»  Lefcrafat  dlnventionde  dix  aoa  délivré,  le  s  s  janvier  iSSt,  à  lf•Daf- 
alalrt(/tlii(Sll)•aMnrafacturie^,  demeurant  k  Pana,  ma  MauTa-Saouon,  a*  t, 
pour  un  nouveau  procédé  de  clarificatio»)  des  sucres  et  sirops. 

31"  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans  délivré,  le  27  janvier  1838,  à 
MM.  Rambaux  Râteau  et  compagnie,  demeurant  à  Pan.-.,  rue  ûu  Faubourg- 
Saint-Martin,  n»  35 ,  pour  une  eau  propre  k  mieux  assurer  la  durée  de  Téu- 
nage  poIychraM* 

St«  Le  brevet  ^lOYeatiaB  de  cinq  ana  délhrd,  la  17  fasTiar  itst,  à 
M.  Protstkel  (FrétUrk),  tapiiner,  deMCvant  à  Paris,  boulevard  Saint- 
Martin  ,  4 ,  pour  des  perfeotionnamentf  appottét  à  la  coofeetîan  daa  ma- 
telas clastîqnes  et  des  élastiques  mêmes. 

33°  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans  délivré,  le  S  7  janvier  i  8  38,  a  M.  Ih'- 
douet  (  Thomas),  chaudronnier,  demeurant  k  Paris,  rue  des  Amandiers- 
Popincourt,  ii°  10,  pour  une  bassinoire  à  pompe. 

14*  Le  brevet  d'iiuportatian  de  cinq  ans  délnrrd,  la  S  février  183S«  à  M.  «fe 
8ommiUnd(JoHpk'Anl/9Ùiit)^  ingénieur,  de  Vienne  (en  Autriche),  faisant 
âbetian  de  domicile  k  Pteia,  rue  Mile,  »•  i,  pour  nu  procédé  de  fabrication 
êtt  sncre  de  courge. 

3  5»  T.e  brevet  d'invention  de  cinq  ans  délivré,  le  7  février  1838.  ii 
M.  Fournij-Ilayrand{Pierre-Denis),  coinmi.vsionnaireen  chapellerie,  demeu- 
rant à  Paris ,  rue  Montmorency,  3,  pour  un  genre  de  chapeau  qu'il  nomme 
chapeau  tissu  métallique. 

Le  bravet  dmportatian  de  qninse  au  délivré,  le  7  février  isst,  à 
M.  Sekadit  (Geargeâ-Frédèmy,  demeuaant  à  Paria,  ma  Saint-Gcoigaa, 
n^  i7,  pour  des  poêles  éeananûea-aamialraa,  qni  âervent  à  réchauffement  et 
h  la  purification  de  l'air. 

37*»  Le  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans  délirré ,  le 
10  février  1838,  a  M.  Cheneau  {  Hippolyte-Cunstant),  demeurant  k  Paris, 
me  Croix-des-Petits-Cbamps,  n»  1 6 ,  pour  une  agrafe  en  ganse  de  »oie  noire 
et  olive  et  de  cauiaBli  vanua. 

tt*  La  brevet  d'importation  et  de  perfectionnement  de  dnq  ana  délivré , 
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le  21  février  à  M.  Jourdan  {  Jemn-Joseph-Napolêoti  ),  négociant,  de> 

meorant  à  Paris,  rue  de  Bondj,  n«  S3,  pour  une  noaTelle  cutoucbt  à  ctp- 
«de  mftc  MQ  pBton,  datiBëc*à  Tapplicatioii  dv  lytifemc  de  pcrenim  wa 
met  à  fen  M  général,  et  ai  partwttlkr  «lui        de  guerre. 

39*»  Le  breret dlnTention  de  dix  ans  J<?IiTre', le  si  février  1838.  k  M.  Pe» 
titbon  (Ati^tiste^,  négociant,  de  Madrid,  représente  à  Paris  par  M.  Perpij^na, 
deiiK  urant  rue  do  (  lioueoi,  a*  S  Itr,  pour  nne  huile  de  Kïalbarj,  propre  à 
teindre"  (es  cheveux. 

40O  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans  délivre,  ic  îi  fcvner  1838,  à 
M.  Tmrdieux  {Anloine-EUéard)^  Tëtërinaire,  demeurant  k Paria,  me  Jacob, 

ft4,  pour  une  coinbimû?en  m^enique  propre  b  fabriquer  le  fer  de  chetui 
eu  usage. 

4i<>  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans  délivre',  le  S9  féTiier  itlt,  à 
M.  l'ïcherat  { Antoine^ ,  représente'  pai"  M.  Rcynand ,  demeurant  ii  Paris,  me 
Bleue,  I.»  18,  pour  des  perii-ctioiuienienta  apportéa  danj  iea  appareils  à 
resfnris  servant  à  la  fcrnuiurc  des  poi(«  s. 

42'*  Le  brevet  d'invention  de  ciuq  ans  délivré,  le  S3  février  1838,  k 
M.  Brané  (T^Mere),  facteur  de  pianoa,  repréteutd  per  M.  Mtfmmiip 
demeurant  à  Paria,  rue  du  Temple,  n*  iio,  pour  des  peiftctiminemcuti 
upportés  dans  la  fabrication  det  pianoa. 

43<»  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans  délivre,  le  tS  février  i83S,  à 
M.  Soiili'ar  '  lAinix-KfimonH-Amèdèe) ,  (îenieurant  h  Pari»,  rue  du  Caire, 
n»  6  ,  pour  line  nouvelle  pre'paration  de  tUneiie  uiériooa  à  i'applicatioa  du 
baume  balsamique  anti-rliuniatisnial. 

44»  Le  brevet  d invention  de  cinq  ans  délivre,  le  S8  février  1838,  à 
M.  SanUmi  («/fo»)»  armurier,  faifant  élection  de  domicile  b  Parie,  ebei 
M.  Heiuwix,  demeurant  rue  de  Mènera,  a*  s,  pour  remploi  dco  amereee 
capsnfea  b  foutes  espèces  de  fusifs,  soit  de  nranition,  soit  de  ebaase. 

450  Le  brevet  d'invention  et  de, perfectionnement  de  cinq  ani  délivré,  le 
S8  fe'vrier  1838,  si  M.  Caron  {Etininc^,  denietirant  k  PanN,  rue  de  le 
Bourse  ,  n°  8  ,  p(n;r  un  procédé  e'eononiicjue  de  chocolat  ti  froul. 

4G"  Le  bre\et  d'invention  de  cinq  ans  délivré,  le  28  février  1838,  k 
M.  Chassaignc  {Pierre- A lexan(ire)f  fabricant  de  ganta,  repréaenté  k  Paria 
per  M.  Rtynaud,  rue  du  Temple,  1 10 ,  pourdee  peri^eclionoemenle  ap* 
portéa  dans  la  eoope  dea  gants. 

47*  Le  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans  délivré,  fe 
9  mars  183S,k  M.  Per/it^a (^nfor/ie), demeurant  à  Paris,  rue  de  Choiseul, 
n°  s  /er,  pour  nn  nouveau  moyen  de  produire  du  feu  instantanément. 

CS"  Le  h  revêt  d'invention  et  de  pcrlectlonnenient  de  cinq  ans  délivré,  le 
2  mars  à  M. //arr/otu/t  (/^kijt),  chaudronnier,  demeurant  k  Pari:$ ,  rue 

de^  Francâ  Dourgeoia,  n»  tâ,  au  Maraîa,  pour  une  chaudière,  et  spécia- 
lement pour  un  nouveau  système  de  grille  ttni4nbulée,  en  eulvrc,  jiropre  à 
la  cuisson  et  b  la  concentration  des  sirops  de  cannes,  de  betleraves  et  de 
fôculcd  de  pomme  de  terre. 

id"  Le  brevet  d*invrntion  de  cinq  ans  délivré,  le  î  mars  1838,  k 
MM.  Mnrti'u  (  Louis- Alexandre),  commerçant,  d'Orléans,  et  3/o;'.ç>f>n  (/ji- 
dure-T.'ui'j)liîlc-  A  lpli(i7isr\  laliricant  de  (ils,  de  Rouen,  repre.seiitrs  à  i'aris 
par  M.  FtUx  Martm,  demeurant  rue  Saint-Marc-Feydeau ,  u^  16,  pour 
r application  des  silicates  b  la  fabrication  de  pierres  trtincieiles. 

•0*  Le  brevet  d'invention  de  dix  ans  délivré,  le  •  mers  1      ,  b  M.  Rohtti 
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( JSMM-jPhiMffir)»  pcÎBlnr,  <cniiTMit  à  Pin»,  rot  Ni«K-DaBM-de-NMM«ih« 

vfi  $  t  pour  dct  procèdes  de  c«IarAiipn  des  crittanx  dani  b  ciunfotitûm  des- 

quris  il  entre  du  plomb. 

ôT'  L  hrcvft  il'iuvention  de  cinq  aixa  délivré,  le  9  mars  183S  ,  a  M.  Giu- 
dicelii  (Josep/t- Marte),  professrur  <lt  jiiaflu'inatitjucs ,  deni' uraiit  ;i  Paris, 
rue  de  Sevrés,      72,  pour  uji  «ippami  (|u'ii  nomme  calori^èue  ou  réc/mud 

SS«  Le  brevet  d'invention  de  ciii(|  uns  délivré,  le  9  mars  itM,  M*  Créé- 
stm^OrptU  (Lomis),  chirar|^eD-b«niiaîre ,  deneoruit  à  Pkris,  me  Hante- 
Viife,  Q"  41 ,  pour  un  mode  d application  du  caoutchouc  pur,  en  feuilles 
d'un  ù  plu.sieurs  mlltimêtrcs  d'cpai<iseur ,  aux  chaussures  et  cuirs  en  générai: 

leur  éjiaisseii:   varie  .selon  c|ue  la  chaussure  est  forte  ou  ié«;(  re. 

Ô3"  Le  ljr<  v*  i  <!'! m  cniiori  de  dix  ans  di  livrc',  le  i  i  mais  1838,  à 
M.  JJuarl,  cuif  iic  Jou\-ia-Viilc  (Vounc^,  j  i  |)rl•^c•ulc  a  Parispur  M.  P/ocAol, 
lébéoistr,  demeoraot  me  de  la  Bàcherie,  n"  9 ,  pour  de  nouvelles  disposttions 
mécaniques  apportée»  dans  la  coujtrDClion  des  insmunents  de  musique  à 
clavier,  et  ayant  pour  I:ut  l'accompagnement  vui  iable  d'un  chant  quelconque 
^ar  un  exécutant  entièrenuMi  c'it  .in^er  aux  règle!»  de  rbarnionic. 

A  'i"  l.''  luevi  J  J'invi  n! on  <l<  !i\  ans  délivré,  le  ?n  mars  1838,  à  M.  Chau- 
vin A}itui,ie-Enunanucl-Ctsav\,  dcmenr.int  à  l'oaiers  (Vienne),  pour  un 
moyen  de  prévenir  lus  uumtjreux  malheurs  djut  i' usage  des  armes  à  Icu  ne 
cesse  d'être  ^ouruclleuient  iacau;.e. 

ê»«  Le  brnret  d*iuvent.oii  de  cinq  ans  délivré,  le  to  mars  18S0,  k 
M.  Passât  (Fé//x),  professeur  à.  Paris,  demeurant  me  des  Fossés-Saint- 
Jacques,  4,  pour  un  nouveau  moyen  d'appliquer  économiquement  la 
va|ieur  ati  mouvement  des  machines. 

6G"  Le  brevet  d'invention  et  de  perfi  ctionneinent  de  dix  ans  de'livré,  !e 
ÎO  mars  1838,  ii  M.  /iaurn  i  Pierre- Jsii/otc),  infiiiîirur  civil ,  demeurant  à 
Pans,  i-ue  du  Temple,  u'  i37  ùis,  pour  de  nouveaux  moyen.-,  de  régler  i as- 
cension il  Féconlement  de  l'huile  dans  les  lampes  à  dégorgement. 

Le  brevet  d'invention  de  dix  ans  délivré ,  le  so  mars  1899,  k  M.  Mmè- 
geom  (Jostpki'iAmit),  ingénieur,  demeurant  à  Paris,  quai  de  Billy.  n*  t, 
^nr  un  nouveau  macéra teur  à  froid,  propre  k  entraire  les  sucs  de  matières 
vé^étab  s,  telles  qne  la  betterave,  la  pouime  de  terre,  etc. 

S8"  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans  délivré,  le  i8  mai  1838,  ii  M.  A'oc A 
(Aui^n.Ue) ,  mécan.'ei*  n,  ilniieuraui  à  Maucy  (Mcuilhe),  pour  un  fourneau 
qu  ii  uoiuiue  Juurncau  cuiUjor. 

A 8*  Le  brevet  d'importation  de  qninse  ans  délivré,  le  80  mars  1888,  à 
M.  le  comte  JeUktf  (I4Mim),  demeurant  k  Paris,  me  du  Fonr-Saim-Honoré, 
a»  It ,  pour  un  récipient  commun  de  la  force  d*nn  fluide  quelconque,  com- 
pressible ,  élastique  et  non  compressible. 

Sti"  Le  brevet  d'invention  «le  cinq  ans  de'livré,  le  23  mars  1838,  à 
M.  Duiin  Arnaud) ,  faldetier,  demt  nrant  il  Paris,  rue  des  Caiieflcs,  n"  4, 
pour  un  noux  eau  pn  cède  d**  labrication  des  boutons-.^^piraU. 

Le  breva  d'invention  et  de  pt rfectionnemcnt  de  cinq  ans  de'livré,  ie 
%1  mai»  1888,  à  M.  JÊsselm  aîné,  fabricant  de  chapeaux,  demeurant  à 
Paris,  me  des  Blancs-MAuieaux ,  u'',  1 2 ,  pour  dea  procédés  d'application  «lu 
OBUBlcbouc  il  U  labricatiou  des  chapeaux. 

62"  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans  délivré,  le  57  mors  1838,  b 
Uià»  Benmnd  ^ficutr)  et  Luim  ^Jokn)^  iabricaiits  de  mile  k  i>aini-Pierre- 
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lèf-OUais,  reprc>fici)U-ii  à  Pans  |)ar  M.  Lovker ,  Jcineuraal  rue  Tlievcuot, 
n*>  ,  pour  la  fabricatioa  da  tidlcà  puiâ  ditpoint  d'esprit  par  de  nouveaux 
procédé!. 

61*  Le  brtvct  d^imporUtioa  de  àn<{  rat  déliTrë,  le  97  mars  iiS8,« 

H.MtUb€c,  cliiriiiste,  demeunat  à  Grenelle  •  prèa  PÎria»  me  de  Grenelle, 

"Sfi     pour  des  pipes  du  Levant  ou  pipes  turques. 

64"  Le  bi«  vt't  d'invriiiiou  Je  cinq  ans  dclivre,le  4  avril  1838,  à  M.  Bois- 
sonneau  {Auguste),  urtisic  oculistt*,  tlcincuraiit  à  Paris,  rut-  du  Aingt- 
Neuf-JuilItM,  u**  â,  pour  une  thcorie  ùc  la  prothèse  oculaire,  destinée  à 
déterminer  ic«  formel,  dimensions  et  coolean  que  devront  avoir  lei  yeux 
artificiels. 

%ifl>  \jt  breT«C  d'invention,  de  perfectionnement  et  d'importation  de 

•  fwnze  an.4  drlivre',lc  7  avril  /a  \\\\,  Beslay  {Chorles-Vicior  ,  négo- 
ciant, et  Rutitn  [ P terre- 1 sid ore.)  ^  ingénieur  civil,  demeurant  à  Pans,  le 
premier,  rue  Charlut,  n"  i8,  et  îe  sitoud,  rue  du  Temple,  n"  137  bh , 
pour  de  nouveaux  pro(  iMt  s  «  t  appareils  upplienMes  a  ia  fabrication  et  à 
l'uia^c  du  gai  liydrogèue  carbone  einployc  îi  i'eclaii'ugc. 

86*  Le  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ana  délivré,  le 

I  avril  1898.  k  H»  BnÊÙutU  (CamUe^Prosper) ,  fabricant  de  garoiturcâdc 
parapluies,  demeurant  à  Paiis»  rne  do  Pelit-Tbouars ,  n»  so ,  pour  un  nou- 
veau ajstème  de  bagues  a  anneaux  toomanu,  applicablea  auk  erabrellea  et 
aux  parapluies. 

6"**  Le  brevet  d'invention  de  dix  ans  délivre  ,  le  7  avril  i  833  ,  à  M.  Cap' 
devi'ile  ^^Aiu^ustc-Eticnnc  l  ibnear.t  de  produits  cliinii :|iu  s ,  dciutur;ii:t  U  la 
Glacière ,  près  l^ai  is,  pour  l'uppluaiion  îi  la  cuisson  etii  la  concentration  des 
collei  fortes  et  des  gélatines  des  appareils  employés  à  prodnire  le  vide  dana 
diverses  industries,  et  notanuaei»t  dans  les  fabriques  et  les  ralfinertes  de 
ancre. 

88<*  Le  brevet  d'iuvcntiuu  de  cinq  ans  délivre',  le  7  avril  l838»àM.  Po- 
ciny  ^  César),  demeurant  à  Clermont-rifi'raull  (Ileraull  ),  j)our  m  proce'dé 
nui  euipéelie  Ir  refoulcmeut  de  ia  fumée ,  et  qui  peut  éteindre  le  feu,  en  ca8 
d  incendie  de  la  cheminée. 

6d°  Le  brevet  d  invention  et  de  perfectionnement  de  quinze  ans  délivré, 
le  7  avril  1838,  à  11.  Paris  {Eii^),  .demeurant  k  Paris,  place  dn  Chantre, 
pp  11,  pour  un  nouveau  ^stèue  de  chemin  de  fer,  pavage  de  rente, 
tnjranx,  etc. 

7f  o  Le  brevet  d'inveniion  de  dix  ans  délivré,  le  1 1  avril  1 838,  à  M.  Jh'wer 
(Jean-Grorf^e),  ingcnieur-mécanîi  ien  ,  demeurant  à  Paris,  rue  Neuve-Saint- 
Gille.o  ,  n"  I  i ,  au  Marais,  pour  uin:  louvelie  nari"  tie  l>à(ii:u-n [s,  dont  une 
partie  au  système  est  appiieabie  au:^ diverses  ]»errureÂ  J'uppartemeul,  cuisses, 
cadenas,  et  modifié  pour  les  serrures  de  meubles. 

71*  Le  brevet  d*invenlion  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans  délivré,  le 

II  avril  1888,  à  BiL /)ii/c/<é  (/ea»i*J7aplt><e),  ingénîpur-mécanicien,  le- 
^caenté  à  Paris  par  M.  Perpigna,  demeurant  rue  de  Clioîsenl,  n*  t  ter,  ' 
pour  une  nouvelle  garniture  d'inprinMerie,  fabriquée  roécaiiiqueineut  et  en 
plusieurs  espèces. 

7î"  Le  brf'vrt  dinvetitinn  de  (ini|  an^  délivré,  Ir  if  aviél  ic.l8,  à 
MlfL  L.evasseur  Jicnjannn-Jlnodure)^  deuieuraut  a  La  Rociiellc,  et 
Gmtgneux  {Ftrdmwnd)^  demeura^  k  Rpcbefort(Cbarente-lAférienrr),  pour 
uiè  naeliine  propre  an  balayage  des  mes  et  placea  publiquea. 
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7  2«  Le  brevet  d invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans  délivre,  le 
1 1  avril  I  838  ,  a  M.  Ménage  {Thomas-Martin}^  iaïupiate,  à  Paris ,  rue  Bourgs 
TAbbc ,  uo  9 ,  pour  an  noureau  bec  «le  Umpe. 

74*  Le  brevet  «TioTCotioD  et  de  pcrfecdoBnemnit  de  dis  wom  dëlnrré,  le 
14  ATril  1838 ,  k  M.  Lihn^Bmwt,  liiîeii|îcr-cliiiDi«tc ,  demeorenf  à  Piuv, 
me  Michel* le-Comte 9  88,  pour  un  nouvean  genre  de  bijouterie  sur  nacre, 
par  appliques  de  toute  espèce  de  nic'tal,  or,  arg-ent.  cuivre  dore,  melchior, 
double,  etc.  fur  argent  ou  or,  sur  cuivre,  acier,  fer,  etc.  evec  OU  saos 
addition  de  perles  fines  ou  fautscs  j»ierre',  pierreries,  etc. 

7âo  Le  brevet  d'iuveution  de  cinq  ans  délivré,  le  18  avril  1838,  à 
Mf.  Bmel  {Chufie),  demeurant  à  Brlleville,  me  Saint-Denis,  n^  8«,  et 
FéiÙB  {Pierre^ Antoine)^  demeurant  b  Paria,  me  des  Vienx-Angnstns, 
«•19,  pour      nu  procédé  d*eniploi  nouveau  des  chifTons  rienx  on  nenl»;  * 
9*  une  macliine  desdne'e  à  remplir  cet  emploi. 

7  6"  f^c  brevet  d'invention  de  cinq  ans  dt'Iivrc',  le  i  S  avril  1  83S  ,  a  M,  To- 
quet  {François-Stti  cisse) ,  plombier,  demeurant  à  Piussy,  pri's  I*aiis,  Grande- 
Rue,  n"  ID,  p'iur  line  nouvelle  cuvette  qu'il  nomme  vasojiltre  Coquet, 
propre  à  l'écoulement  des  eaux  ménagères. 

77*  Le  brevet  d*ittventioa  et  de  perfectionnement  de  einq  ans  délivré,  le 
18  avril  1838;  k  M.  Gikus  fenne  (Gabriel),  fabricant  de  casquettes,  de- 
meurant à  Paris,  rue  du  Chaume,  n*  7,  an  Marais,  pour  des  ehapeanz  k 
ressort  k  double  pression. 

78"  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans  délivre,  le  I8  avril  1838  ,  k 
M.  Trrrat 'Philibert- Adrien),  ancien  pharmacien,  demeurant  à  i*uns ,  rue 
Ponltier,  île  Saint-Louis,  n«  8,  pour  un  topique  dit  topique  Terrât,  propre 
k  iu  guérison  du  farcin. 

70*  Le  brevet  de  perfectionnement  de  c:nq  ans  délivré,  fetl  mvrâ  18S8, 
k  M.  Boipt'm  {Jean),  mécanicien,  demeurant  k  Saint-Etienne  (Love),  pour 
un  perfectionnement  apporte'  dans  le  mouvement  des  métiers  k  In  Jacquart. 

80»  Le  brevet  de  peîfectionnement  de  cinq  ans  délivré ,  le  Si  avril  1888, 
il  MM.  Charpentier  [Alt  fruste)  et  IJri::nol  (Paul),  cnifTeurs,  demeurant  k 
Paris,  rue  Saiul-Martiu ,  161,  pour  des  l'ers  k  friser  et  des  fers  k  pa- 
pillotes. 

81*  Le  brevet  d'invention  de  quinte  ans  délivré,  le  si  avril  18 JS,  k 
M.  Demuelle  (Jean^Sunon) ,  lieutenant-colonel  en  retraite,  demeurant  k  Paîiib 
cloître  Saint-Benoît,  n*  1  s ,  Sorbonne,  pour  un  appareil  de  filtrationdTean  et 
autres  liquides. 

8«"  Le  brevet  d'invention  de  ciiiq  ans  délivré,  îc  S7  avril  1838,  k 
"W.  Grienne  ((Tcnrue-David-Fréflt  rit  ,  mécanicien,  demeurant  à  Paris,  rue 
du  Fanbourg-Saïut-Aufoine,  n**  lâtf,  pour  uue  macbine  dite  moissonneur 
mécanique. 

88*  Le  brevet  dinvention  de  cinq  ans  d^lvré,  le  8 7  avril  1 8 38 ,  k  M.  Jbf#* 
rttm{  Gahiél'Hippolt/te  ) ,  négociant,  demeurant  k  Paris,  bonlevard Bonne- 
Nouvelle,  n*  14,  pour  un  appareil  mécanique  qu*if  nomme  êéchenir,  propre 

k  sécher  les  murs  et  les  enduits  qu'on  y  appliquerait. 

8  i"  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans  délivré,  le  2  7  avril  1833,  à  M.  Mo- 
rcaii  {Gaùriel-Ilippo/i/te  ],  lu  gociant,  demeurant  h  Paris,  boulevard  Bonne- 
Nouvelle,  n"  1  4  ,  pour  un  appareil  qu'il  nomme  prompt  secours,  propre  k 
faciliter  ia  fuite  par  une  fenêtre  queicouque,  eu  cas  dmcendic,ct  sans 
danger* 
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Si'*  Le  brevet  d'invention  de  quinze  au  d(fIiTré,  le  17  aYril  à 
M.  Sudre  Théodore-Rvse'L f on- A(fred)f  '  étudiant  en  droit,  dein<»urant  k 
Paru,  rue  Louis-Ie-Grund,  n»  31 ,  pour  un  nouveau  système  de  polytypagc 
des  planches  typographiques,  fondé  sur  la  subatitution  dea  cimenU,  pÛlrea 
et  mastics  aux  matières  nict&iiiques. 

86<»  Le  hjrtwtt  d'importation  de  quinze  «m  délivré,  le  a  wud  itM,  à 
IL  FBrKr'(£Ae),  deneurtnC  à  Paria,  place  du  Chantre,  a»  1 1 ,  powrvimiiK 
•    yttca  mnàe  de  prodaetion  du  gai  éclabmnt  provcnent  de  la  distiUatieB  des 
vénace  on  des  huiles. 

070  brevet  d'invcn(î<m  de  cinq  ans  délivre',  le  5  mai  1838,  à  M.  Drouhin 
(.Lwi!;)t  scieur  de  long,  demeurant  ii  Paris,  rue  de  Charentoo,D^  90,  pour 
une  machine  dite filuscie ,  propre  it  atrûter  ou  limer  les  scies. 

Le  brevet  d'invcntiou  de  cinq  ans  délivre' ,  lo  6  mai  1838,  à  M.  Dw 
Jaure  (AhBrre),  de  Montmirail ,  représenté  à  Par»  par  M.  Rtynmid,  demen- 
rant  me  dn  Temple,  n«  f  19 ,  ponr  dea  perlectionneoienta  apporiéa  dane  lea 
¥ovdes-agrafes. 

■9®  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans  délivré,  le  •  mai  1 838,  à  li.  JBcr- 
gonier  {Aui;ustc-Lcon-I'liililicrt)  ,  docteur  en  iiu'dprinr,  à  Paris,  rue  Cau- 
martin ,  n^'  39 ,  pour  des  buius  mcdicipaox  à  ia  vapeur,  diviséi  en  baina  de 
thérapeutique  et  d  liygiènc. 

90<^  Le  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  an>  dtiivrc,  le 
a  Biat  taat,  kM.  Chapelle  {Jea^-Pierre'Louiê^oseph),  lapidaire,  demeu- 
rant k  Paria,  me  Beaubonrg,  n*  65,  pour  an  système  momvean  etmécaaiqne 
deelsdvre,  de  gravure  ordinaire  et  pour  email,  degoillucliage  et  de  taillage 
mr les amMaux métalliques  de  bijouterie,  ainsi  que  sur  les  bijoux  de  forme 
analonriic,  mni^  spécialement  sur  les  bagnes  dites  allûMces,  établies  avee 
nœud  et  goupille. 

910  Le  brevet  d'invention  de  dix  ans  délivre*,  le  8  mai  1838,  à  M.  Geslin 
{Benjamin)  t  serrurier-me'canicien,  demeurant  k  Paris,  rue  Basse-du-Reui- 
part,  86 ,  pour  des  lits  et  fauteuils  pliants  en  fer,  quH  nomoM  lût  ttfam^ 
teuâê  GtêUm,  pouvant  se  prêter  k  tontes  les  positions  eonvenabies. 

9SO  Le  brevet  d'invention  de  dnq  ans  délivré,  le  8  mai  1838 ,  iiMM.  £.e- 
dru  {Hector),  négociant ,  et  Laurent,  teinturier,  demeurant  à  Paris,  rue  du 
Vingt-Neuf-JuîUct,  n"  G,  pournn  procède' simpïf  ctnouvean  de  teindretoutes 
Icsiaioeset  tissus  de  laine  en  bicuhou  tcintqu  ils nomment  A/e»/  Napoléon,  et 
en  toutes  les  nuances  qui  s'obtiennent  au  moyen  de  l'indigo  ,  telles  que  vert- 
noir,  olive,  bronze  et  autres  couleurs,  sans  employer  d'indigo. 

99*  Le  brevet  d^vention  de  qninse  ans  délivré,  le  9  mat  1999,  klLLe- 
juewr  {Joëepk'jinioiue  ),  demeurant  k  Paris,  me  duCbeteheJiidi,  no  90, 
pour  la  fabrication  de  la  pierre  dite;iierre  cérmitt, 

94*  Le  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans  délivre,  le 
1  5  mai  I  838  ,  à  Nî.  H'ùe  (  Charles)^  fabricant  de  papier,  à  Paris,  représenté 
par  M.  Perpi^na,  demeurant  rue  de  Clioiscul,  n"  2  ter,  pour  un  appareil 
perfectionne'  propre  au  lessivage  et  au  blanchiment  des  chiU'ons  et  autres 
matières  employées  daus  la  fabrication  du  papier,  lequel  appareil  peut  au&»i 
recevoir  d'antres  applications. 

99*  Le  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans  délivré,  le 
1  5  mai  1838,  k  M,  JMMflTfué  iAnéré^îermmm) ,  foudenr,  demeurant  k 
Paris,  me  de  Sèvres,  n»  47  ,  pour  un  perfectionnement  apporté  dans fo  eoii9- 
traction  des  garde-robes  hydrauliques  inodores. 

IX  Sert»,  s«.. 
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UÊftl  (IWmIm)*  Kpréftot^  k  Par^  Âeynauff,  (femenrant  rue  du 

temple ,      1 1 9 ,  pour  des  p«rfectioBatnicBtt  «ppM-téi  tf«as  ici  bmteiéi  <Ù 

CVuIants  dp  lirctclifs ,  ccintnrM ,  Ptr. 

9  7"  Le  brevet  (i  iiivcinion  de  quinze  ans  dtMirrr,  It*  13  mai  l§5f,  4 
M.  Terzuolo  { François- Paulin) t  imprimeur,  demeurant  à  Paris,  rue  dç 
Vaogimrd,  n<*  1  f ,  peur  nue  noavelle  presse  mécanique  k  imprioitir,  dm 

99*  Le  hnftt  d*îoTentioii  et  de  perfeetionnemeiit  de  eh»|  ini  êfftrtêt  lé 
iê  mai  itSS,  à  M.  Arosa  (François),  demeurant  k  Fvnf ,  me  Rameria, 

0,  pour  Je8  procèdes  de  fabricatien  et  de  perfectioBiienient  des  asphaltes. 

9'J"  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans  dt^livre',  \e  Î2  mai  !  ,  h  M,  3fit- 
itet't  {Angéliquc-Kdoiiard  ,  enlrejjreneur  de  cli.iqîpnte ,  dcniciiraut  î»  P;iris, 
boulevard  Mont-Parnasiie,  n*'  4 S  ,  pour  un  nouveau  sjstèrue  propre  à  Ciutrcr 
ies  voûtes  de  cave  avec  économie. 

ioo<»  Le  brevet  d*inTentioD  de  dis  m  dëlÎTrë,  le  flt  mti  1 1<0 ,  i  V.  CI^ 
étpillë  (jÊt^mHêAiBmw)^  fabricant  de  prodnhi  dihnlqiKf ,  démenant  1 1» 
Glacière,  près  Paris,  powmi  procédé dcKtÎDé  k accélérer  Topération  conttiitf 
aaiw  la  aam  de  tevra^  et  elairfage  des  sncrei  dana  fes  raflBÎMTies  et  teê  A* 
crerîes. 

101"  Le  brevet  d  invention  et  de  perfectiotincmcnt  de  cinq  ans  délivre, 
îess  mai  1838,  ii  M.  Coade  {PietTe-François) ,  mécanicien,  detneurant  à 
Parts,  rue  du  Faabourg-du-Temp{e ,  18,  pour  des  amélioration:»  impor- 
taniaa  fciita  à  U  machina  à  cleva. 

f  •!«  Lebratet  d'impeatiao  et  de  pefffédfeimenieDt  de  dtx  ans  déllirré,  le 
30  mai  t838,  k  MM.  «Afsm  {Amabtc)^  peintre  en  bâtiments,  et 
(  Chwies-Michel) ,  doreur  sur  liois,  demeurant  ii  Paris,  quai  Bourbon,  tfi  f  9, 
pei^r  un  nouveau  ^enrc  de  bâton  ibvrsc  .  pour  tentures  d'appartements. 

103"  Le  brevet  d'invention  et  de  perlectionnrinent  de  dix  ans  délivré, 
le  i"  juin  1838,  à  M.  ifili'eslre  ( ^manrf) ,  micanicien ,  de  Saint- Chaman^,  * 
représenté  k  Paris  par  M.  Perpipia ,  demeurant  rue  de  Choiseul ,  p*  S  1er, 
paor  m  iaeiroaMut  propra  k  entrer  «n  ndnridu ,  quels  que  ealcât  sa  tkiOet  sa 
aoafcnaatiaii,  wm  4ge  an  aon  aexe,  et  donnant  tonfourt  la  meaare  ettcte  dt 
WUk  «aiwge ,  dans  tnafea  lei  ▼«rfations  qu'il  pevt  affecter. 

4#4^  Le  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  dix  ans  Jéîivré,  îe 
a  juin  1838  ,  k  MM.  Coutemtx  père  et  fils  {Joseph  et  Henri- Adolphe) ,  de- 
meurant à  Joinvil!e-îe-Pont,  faisant  élection  de  domicile  à  Paris,  rue  PoTs- 
souuière,  a  i ,  pour  deux  machines  propres  k  la  fabrication  des  toiles 
cirées. 

I0ft«  Le  breret  d*inveatlan  de  quinsé  aoa  déiTré,  fe  t  foin  ttSS,  ft 
M.  Xeroy  (jram-/«cfiief-«loji^),  éemcnrant  k  Paris,  rac  da  Faiiboiir|w 
Saint  DeaÎB,  H»  te« ,  ifwr  rok  géaifratear  k gas  et  kTapenr,  fempfacement 

des  chaudières  ord^Mures,  pour  machines  à  haute  pression  sans  condensa* 
tîo»,  ain.ai  q«(C  îe  brevet  de  pertectionnenicnt  et  addition  à  ce  titre  délivré 
en  mt'nie  (t  nijis,  et  comprenant  uiM  machine  à  vapeur  rotative,  k  réaction, 
détention  cl  ù  condensation. 

1 06*  Le  broYCt  d'ioTcntiM  de  cinq  ans  délivré ,  le  8  |niu  1 838 ,  à  >l.  Bè- 
gue {Bumi)t  aToaiÉ»  dcnienrant  k  Paria,  me*]tonift«bor,  i^  24,  pour 
wapaa  da  fiMrodiilribnc»  k  iail  et  Ik  ctteie  k  dondcOp,  attte  dea  mf^ttéSà 
nouTcaus  qn*il  nomme  boilleê» 
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Ï0*o  Le  brevet  (î'inventicn  de  dix  an>  dctivré ,  te  8  fnîn  1  838,  à  M.  BUm- 
chetierre  [Julien  \  tai!!cur,  deiiieurant  u  l'aris,  ru£  &icli(iieU|  a' ^A»  pour 
on  coropsÂ  luctrit^uc  a  l'usage  des  lailleur<<. 

108*  iLelbrCTetd'iDTeDtion  de  di&  iiUâ  dcïivré,  le  13  jutu  à  M.  Bau- 

tt&m  (Antome'Pierre),  entrepreneur  4epejntttre,  dcmennat  à  P^rif, 
Graqge-Batelière,  DP  6,  pour  une  nobTeUe  peinture  polie  iKie  jméiImv- 
èà&a,  et  de  la  dorure  ni«te  et  bruDie  sur  opprét  émafl. 

100^  JLe  brevet d'invefition  et  de  peHectiottMientdn  qràae  Mai  Mirni^ 

le  13  fnln  1838,  à  M.  Menu  (Pierre- Joseph) y  it  Bnucetteo,  rèfréètf^té  4 
P«riâ  par  M.  Hédm^  denieuraut  me  N^ttrt>SaBHon,  ll^  t«  podr  dctéMffet 

onate'es  ,  matelassée:»  et  lOinbouiTces. 

lio"  Le  (ire\cl  d'invention  de  cin(|  nns  délivre  ^  le  15  jam  1838,  à 
MM.  L.assablière  {Ci au(ie)f  Tcijssier  {Jean- Marie)  et  Frtssniet  (Josej^fi)^ 
mécanicien*,  demeurant  à Saffit-ECienne  (  Loire),  pour  un  nouVeaà  ifjAènie 
de  méenaisme  ap|>Iiqué  ans  bnitants  propiti  am  lMai%e4«a  iMNiBi. 

Uf  Le  brefrrt  d'inv«nt)ott  ée  M  éMi  dtffr^,  le  15  juM  i%!tk,  t 
MM.  LMy  {jêtm-Jèu^ues  )  tï  êotei  {Smitilêt) ,  ia«eMtot  1  MHi ,  ^t'  ft^ 
mier,  me  du  FanbourfMnvBcrite,  n«  164,  et  lè  tëeôliid,  tnè  ^  TrMl> 

fiomea^  flF  t4 ,  pour  un  nou?eaU  ti^MtHkeik  ^mXhte»  \i\<t:Hihl<^  ^ktéltHehuf 
ftim  douces  et  pina  fneilea  à  tirer  qti<>  îtb  roUfirH  ordiuaires. 

iiî«»  Le  brevet  d'înventinn  dr  cinq  anâ  délivré,  fc  15  juin  iMè^  4 
M.  Mivhrinn  (  PhHih(-rt> ,  fabri»  :int  de  savon ,  demeurant  k  Paris,  pTàce  « 
hôtel  du  L'aire,  pour  des  luojcna  et  procc'de'i  proprés  à  là  fabrication  du  aavon 
marbré. 

tiy>  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans  déiivre',  le  19  juin  1^38,  il 
MM.  Coyeti  et  hebUme,  fabricant!  ^Astrûmentà  dé  ma^^maâques,  ^emei^ 
molblûrit,  me  Saibt-MartiA,  n»  So,  ftour  des  compas,  nouTean  modelti 
•     rebfjCl  au  dt<;sin. 

1  M»  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ansdillivrc,  le  19  juin  à  If.  ijrê- 

trnet  [P/u7ip/  .  titorspr,  demeurant  à  I^arîs,  rtie  Saint-Marcon,  n^dffOWF 
on  nouveau  programme  des  the'âtrcs  et  des  concerts  dît  l'Eventail. 

t  1  5"  Lf  î»revet  d'inventif  n  et  de  perrectioniiemcnt  de  cinq  an»  d<'Ilvr«^> 
fe  II)  juin  1  838  ,  il  M.  Œuf-la-Loubicrc  [Jean  EticJinc),  liemeurant  aPuns, 
place  Lellecliasse,  n  il  ,pour  un  nouveau  spleme  de  pave  qu'il  nomme /W^ 
crampon  on  la  Loubicre. 

1 16«  Le  brevet  d*ioTeation  et  de  perCectbnneaifnt  de  dn^  anaddiâfféf  li 
f  I  jnin  1 638 ,  k  M.  'Cadot  (André) ,  fabricant  de  lampes,  demeurant  à  Piii^ 
rue  Jean-Robert,  17 ,  ponr  uu  fystimt  de  Ian|»  méeanâfne  qm*il  nenme 
lamjic  Cadot, 

t  11^  Le  brevet  d'importation  de  quinze  un>  délivré,  le  S3  juin  1838,  à 
M.  JcIsJ;y ,  dnncurunt  ii  Paris,  rue  Grange-Batt  liei  e,  n"  1 8,  pour  l'application 
do  À^âtcnic  breveté  en  Del^^iqne  à  lu  cou^lrucliou  dus  essieux,  des  louriliona 
et  des  arbres  de  transmission  dé  ^louvciuent  pour  les  voitures  ordinaireav 
cbariots,  wïg|;oos,  locomotivea,  etc.  et  eu  générai  [>our  toutes  iea  uafbîaee  oà 
il  j  a  raiitarîon. 

lis'*'  Le  lircvel  d'in\eiiliun  de  dix  ans  délivre,  le  27  juin  l6j*i  h 
ilXl,  Bdmond  [  A luc (Il c- François)  et  Gaétan  (François)^  demeurant,  le 
premier,  me  du  Petit-Mail,  11"  l  :» ,  et  le  second,  rue  de  la  Ton: -Neuve»' 
n<>  tt,  à  ÛrléaUs  (Loiret),  poiu*  une  machine  k  fabriquer  les  briques, 
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cgrrMia,  tailit  etpièeM  à  memcnii  en  tem  arfte,  et  k  iNPinlarlft 


1^9*  Lêbreret  d*iiiTeBtion  de  cinq  uidéfirrë^Ie  t9  }um  1838»  k  M.  Der- 
WÊêmcourt  (  Paul-Ferdùumd^tmdêlaâ)  t  repréicnté  à  Paris  par  M.  Reynaud, 

me  du  Temple,  n®  119,  pour  une  mixture  propre  k  îa  destrnclion  def  in- 
sectes et  de  leurs  larves,  et  à  en  empêcher  la  reproduction. 

120°  Le  breret d'invention  decinq  ansddlirrë,  le  à  juillet  1 8S8,  kM.  Cour- 
toise { Henri' Pterrt)t  marchand  de  draps,  demeurant  k  Paris,  rue  Neuve- 
d«»-Petii»€ii«iD]if ,  tu  povr  mt  pmédë  de  eeneervuion  dee  dn^  eontre 
la  piqAffC  dee  vert. 

ltl«  Le  brevet  d'invention  et  d'importation  de  dix  aos  d^Iivrc^ ,  le  4  juiffeC 
ItSS ,  k  M.  ieekerelier  de  Cn'sta {Charles},  teprëiciHiï  à  Pérît  per  M.  Aey* 
naud,  demeurant  rue  du  Temple,  n«  lit,  penriuieiBeéhÎBe  propre  kpeigiier 
le  lin  et  le  chanvre. 

m*>  Le  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans  délivré, 
le  7  juillet  1838,  kM.Bordon  {  Pierre)  f  ingénieur,  demeurant  k  Paris  ,  rue 
Coenenard,  n»  4  4,  ponr  m  nouTcen  genre  de  tramperents  nemae 
mJotkueepet,  febriqoëi  em  moyen  de  différentee  matièree,  leilee 
enivre  t  sine,  pimab ,  fort  papier,  carton  et  parchemin. 

193*  Le  brevet  d'invéntion  de  dix  ans  délivré,  le  7  jniilet  1838,  à 
M.  Descroizilies  {  Paul)  ^  manufacturier,  de  Saint-Quentin,  faisant  élection 
de  domicile  k  Paris,  rue  Notrc-Dnnic-des-Victoire* ,  hôtel  de  l'Europe,  pour 
des  filtres  horizontaux  appliques  k  l'extraction  des  sucs  de  la  betterave,  des 
cannes  k  sucre,  des  raisins,  des  pommes  et  poires,  etc. 

tt4«  Le  brevet, d*iBTention  de  cinq  ene  d^vrë,  le  11  jnillet  tMt,  k 
M.  Péram  (Amgt'Siietinê)^  demenrant  k  Parie,  me  Jean-GonfeD,  S4, 
yenr  nn  procédé  de  fabricition  du  bitome  de  tourbe. 

iiS^  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans  délivré,  le  11  iaillet  ]tSi»à 
M»  Mazeron  [Saui'cur),  négociant,  demeurant  k  Paris,  me  de  Cbaronae, 
H*  87,  pour  nn  parqnet  en  marqueterie  u  la  mer:tnique. 

H6*>  Le  brevet  d'invention  de  dix  ans  délivre,  ie  tl  juillet  f  838,  k 
M.  Pén'n  {Augustt-Louis-Fèlix)^  dentiste-mécanicien,  dcmeuraut  ii  Paris, 
me  Benebcr,  n*  3,  pour  nn  nonvean  mode  de  composition ,  de  fabricatien  de 
meatare  de  dents  artiftdellee  qnll  nomme  «fonts  isophmneê, 

19  7°  Le  brevet  d'invention  de  qnbcc  ans  délivré,  le  14  juilCet  iSSt,  b 
MM.  Patjen  et  Pofonceau  ,  demeurant  k  Paris,  rue  Castiglione,  n*  S,  poor 
des  procédés  d'extraction  de  goudrons  et  antrrs  su!)Stanccs  hiiumineusea 
des  minéraux  ,  tels  que  les  houiiics,  ies  roches,  et  les  schistes  bitumineux  et 
ies  bois  résineux. 

fit*  Le  brevet  dinvention  et  de  perfeeliennement  de  cinq  ans  délivré, 
le  te  fnillet  f8S8,  à  M.  Rohert  {AfÊgvtitt^ùseph),  de  Reims,  élisant 
domicile  k  Paris,  cbet  M.  PerfigfÊtt,  me  de  Choiseul,  a*  i  fer,  pour  nn 
aememlkail  qnit  vne  foie  chargé,  pent  tirer  jusqu'à  dix  conjpe  eonsëcutifs, 
avec  un  seuT  canon,  et  sans  qu'on  soit  obligé  de  ie  recharger,  ni  de  Tar- 
mer,  sans  même  le  retirer  de  l'épaule. 

ne"  Le  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans  délivré, 
le  18  juillet  1838,  k  MM.  Drugeon  {Pierre-Antoine)  et  Tcsstcr  {Louis), 
labMers,  demenrant  b  Paris,  ie  premier,  rme  Pheiippcanx,  n»  f  7,  et  le 
mnmà,  me  de  ia  Greis,  n*  17,  ponr  «n  eabas  ranibrmant  un  siège  de  caai* 
pagM  enue  veitm  eervant  b  pramener  lee  enfinle ,  et  applieable  ^gale- 
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■ait  à  b  eoBfectÎMi  de  hnUnSlâ,  de  tablée,  de  eanien  de  cfca«eui,de 

peiltfenilfes  de  campagne  k  Tasage  dee  artbtes ,  etc. 

130^  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans  délivré,  le  i$  juillet  183S,  k 
M.  Herbé  (  Auguste  ) ,  peinti  p ,  demeurant  k  Paris ,  rue  d'Enfer,  1i  «  J^qfor 
un  ai'parerl  dVcIairage  avec  les  huiles  csscntielfes. 

I3i®  Le  brevet  (rinvcntion  ilc  quinze  ans  dilivre,  le  18  juillet  1838  , à 
MM,  Sé^^uin  aiué (iUarc ),  ingénieur  civil,  et  Ltchevalier{  Victor  ),  capi- 
taiae  d'artillerie,  demcmnt  à  Parie,  me  du  Bec^  es ,  pour  la  pre'penutieA 
d*u  bitame  ertificiel.  • 

132<*  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ana  dcIÎTrc,  le  91  {iitUeil838,  k 
M.  Guibert ,  fabricant  de'toilea  vernies,  demeurant  à  Montrouge,  me  de  la 
Tombe-Issoire,  n°  2  3,  pour  une  nouvelle  fabrication  de  chandelles  et  bougies 
ne  donnant  ni  odeur  m  funice ,  et  d'une  lumière  beaucoup  piuf  belle  que 
celte  des  chandelles  et  bougies  ordinaires. 

1330  Le  brevet  dUnvention  de  cinq  ans  déCvré,  le  1^  août  ia39,  b 
M.  BSsrrMM  aîné  (/eMi-Ji'iyfkrie),  tailleur,  repréeenté  b  Parie  par  M.  Mqf^ 
MMcf,  denennat  rne  dn  Teoiple,  i  f  9,  po«r  un  mejen  d*atiadie  propre 
b  roDirfacer  lee  bendei,  eevlaati,  agrafée  et  beeti  dane  lèvre  dinâmle 
usages. 

134°  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans  délivre',  le  l"  août  1838,  à 
MM.  Hubert  et  Beaudoin ,  représentes  îi  Paris  par  M.  Rcynaud,  demeurant 
rue  du  Temple,  119,  pour  un  procède'  propre  à  neutraliser  et  absorber 
les  produits  fournis  par  la  combustion  des  matières  employées  pour  le 
ebuiage. 

ili*  Le  brevet  dliiveationde  dixaoa  dë!iTrë,Ie  aoAt  itaa,  b  M.  FiY- 
UimÊ^  {BmlkéUmjf)t  borieger,  demeurant  b  Paria,  me  Ncuve-SaÎQl- 
Fkançois ,     5  ,  pour  un  mouvement  de  pen  Iule  dit  mouvement  VillebanJ'. 

iZG**  Le  brevet  d^invention  de  cinq  ans  de'Iivre',  le  3  août  1838,  b 
MM.  Moiteno {François)  etfils  aîné,  demeuranlà  Paris,  rue  du  Petit-Lion-Saint* 
Sauveur,  n°  22  ,  et  Albert  Fontana,  constructeurs  d'instrumeutâ,  demeurant 
b  Paris,  marché  Saint-Martin,  n»  15,  pour  un  thermomètre  appelé  thenno- 
Wiitrop-apke» 

t^1^  Le  brevet  drinveatien  de  eînq  ane  dâivrtf,  le  9  aobt  1999,  b 

MIL  Moreau  (  Gabrtel-Hqtpoljfte)^  négociant,  demeurant  k  Parm,  beide- 

vard  Bonne-NouvcIFe ,  n»  1 4 ,  et  Sevray  [François)^  chimiste,  k  Clignanconrt^* 
commune  de  Montmartre  (Seine  ),  poiur  un  enduit  contre  i'bumiditë  dit  Ui 
sécheur, 

138"  I^e  brevet  d'importation  de  cinq  uns  délivré,  le  8  août  1838,  à 
M.  DieUch  {Loui^S'PhiUppe)^  compositeur  de  musique,  dcn.eurant  à  Paris, 
me  dn  Helder,  vfi  m,  pour  un  instrument  qn*il  nomme  AtfrmoiiejiiAlre^  avee 
lequel  chacun  pourra  accorder  toute  espèce  de  pianof . 

130»  Le  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  dix  ans  délivrât  liO 

8  aoiit  1838,  k  M.  Farjon  {Jean- Pierre)  ^  chez  M.  Perpigna ,  demeurautb 
Paris,  rue  dcChoiseuI,  n"  -x  ter,  pour  une  machine  perfectionnée  propr^M 
moulage  des  briques,  tuiles,  carreaux  et  autres  piotùiai  île  le  genre. 

140®  Le  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  di.\  ans  délivré,  îe 

9  août  1838 ,  k  M.  Pwrfu{ Ferdinand-François),  fabricant  de  coutellerie, 
demeurant  b  Paris,  me  Dnpbot ,     4 ,  pour  nu  système , de  meoica  ibcrma 
■ëHo-bjgrométriqnee  dît  rtuoprs  Pmfu»  » 

I4t«  Le  brevet  dTinvcntien  de  cinq  ans  délivré,  !•  f  aeét  1999,  b 
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M.  Rodier  (  André),  potier  dVtati^,  dgyfUj^n^  j^My^  rçe  ^nt-I^OBçré i . 

323  ,  pour  un  robinet  h  pression. 

142"  Le  bi  i  vet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cin^  ^ns  dclîyré , 
lè  8  koét  1898,  k  Sàuleau  (Jean'Bapttste-Gainei)^  serrurier-mécanir 
Mit  à'FairIt,  reprëwiité  pi^rM*  Perplgna,  demenniiit  mè  de  ChoisevT, 

9  fer,  Pf>v  l^nne  Dlatine  tourotnte  et  a  ^ompe  applicable  aux  serrores  \ 

^r|^^dbfle8Çt  indien  clan  tes,  (l'Ut!  fes  rciuT  incrocLctaMcs;  2^  une  rtef 
tftec  pannetons  monvan'ls  se  dëçoii||>ostiiC  à  T^ionté,  et  dom  ii  est  impossible 

âé  pren4*e  FempreTute. 

143°  Le  breVet  d'invi  niiun  et  tir  pet  IVctiominnciit  <!c  dix  .in^  dt'îîvrr  ,  î' 
16  aoÀt  1838  ,  à  M.  Courtat  {  Fclix-Ttlus  ],  fabruani  d»*  t(  rrc  tuile,  deiueu- 
kP^s,  chapssëe  dq  Maine,  au  fond  de  Timpasse,  poor  deux  ftto^torA-. 
tlMii  àttbojf^^  k  hi  fkbric^tion  dSin  produit  en  terre  cuite  nonunë  hoisseau 
déttMHr^leÉifiitlits  l^tpiitf  quent  k  l'assemblage  des  bpisseaiix  entre  eux  et  k 
la  disposition  de  I(^ur  çurfacc  exti'rîeure. 

'■  iifi'  Lt*  brevet  d'invention  de  dix  ans  délivre,  le  16  aoAt  i  838,  a  M.  Prr- 
riehon  {Simon-Josrplt^ ,  demeurant  ii  Paris,  rue  Louis-le-Grand ,  n»23, 
pour  lia  compositiitn  des  hiiiimes  et  asplmltcs  fu(  lices,  qu'il  i^ommc  bitume  de 
Raris  et  asphalte  blanc ,  avec  leui  s  diverses  applications. 

148*  Le  brevet  d'intention  de  dix  ans  délÎTrë,  le  16  aoAt  1838,  k 
MU'êèilimX  Akxqudft-'Françoif)  et  Rodîer,  négociant,  d'Anton,  fiuHDt 
dtséâdn  éà  dnnielb  k  Paris,  ehet  StWgut,  Ton  d'eux,  demeurant  rue  à% 
WôfMf^yifi  y  pour  de.<^  conduits  en  terre  etén  giès,  (font  les  jonctioos  sont 
fanes  en  tndtal  ductile ,  qui  permettent  à  ces  conduits  de  suivre  tous  les  mon- 
vements  de  terrain  sans  cesser  d'«'ire  imperine'ahîcs;  ces  conduits  servant 
ponr  Iv  ç;a7. ,  rcaii  et  tout  ce  qui  a  besniu  de  fermer  lu'rm<*ti»}!!»  rnt  i)t. 

140''  Le  brevet  d'invenijou,  4e  (^itin/.e  ans  délivre^  le  21  août  183S,à 
M.  Wm&a-IÀiptrfuyi  Jules)  t  demenrant  k^l^arîs,  mellontuiarire,  179, 
pour  l'emploi  k  frorff  des  bityqies  liqu^és,'  ef  pour  leurs  diverses  applica-i 
-tjnnësnfvàut  leur  nature  ft  fes  matières  nuUange'es  avec  eux. 

1  «T^  'Le  brevet  d'invention  et  de  {(erfeciionnemcnt  de  quinte  ans  dcfivr», 
le  54  août  1838,  k  M.  Primat  {  Jacqu&s-Jo.Kcph) ,  inge'nieur  des  ponts  et 
chaussées ,  demeurant  H  Pans,  rue  HIaiiclie,  n"  i.T,  pour  de  nouvc^kux  pro- 
ce'dcs  relatifs  à  la  fabrication  du  sel  et  à  l'exploitation  des  «alines. 

148°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  uns  délivre,  ic  2^  aoiit  1833,  k 
ML  Gnyrai^ ,  statuaire,  gm^nr  en  mëdaiffbs,  demeurant  k  Paria,  au  palais 

llâsiitnt,  pour  i«iin  moyen  de  faftrioailon  d*obfetB  de  sermrerîê,  quin* 
caiflerie ,  fourbisserie,  armurerie,  couverts  eu  fer  et  en  acier,  usteosîtcs  de 
vàéni^\  ete.  en'd^cou'piint  les  pièces  qui,  par  Fancien  procëd^,  éuUent 
forpeV^  ;  ^oiiTie  machine  mtntîvc  h  îcv^ers,  d?stin/c  h  rciiij  !;;»  or  par  Ta  pi  os- 
gioir  l'effet  que  produit  par  la  percussion  le  balancier  ordinaire ,  et  p»)uvant 
en  tenir  lieu  d%ns  toute  espère  de  fabrication ,  excepte  cellç  de  la 
monnue. 

'  i4f*  M>f et  JlitenthMi  de  einq  ans  délhVë,  le  i/i  août  tSAS,  k  M,  le 
cMMë  ^'Wf^ÊmnMiAidtérâi'Bimhéhmy),  dénîenrant  k  Paris,  rue  Kîdîe- 
Iieii,n*  Tt,  pour  Un  Honvcau  proce'dé  propre  k  obtenir  Ta  suhjtauce  Hîa- 
nf^niease  du  chanvre',  du^lin^  «es  fugotins  4e  mArier,  d/e  ti^eul,  de  l'osier, 
du  hoTïTeau  ,  du  sauïo  ef  (!o  toute  autre  matière  qui  en  contient^,  et  la  rendre 
frisée  et  propre  ii  être  fiï<'e  a  fa  inaîn  ou  a  la  uieranîque. 

160«  Le  brevet  d'inventipi)  et  de  perfectvonnement  djç  dix  ana  délivré,' le 
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f  ft-aïAl  ISjls,  à  MM.  Leiku  (Aeior),  Boitai,  il  «fiwii/  (itaiMv)» 
demeurant  k  Paris ,  roe  4a  Vfligt->N«iif-iaiU«tt     A  t  {Mor  oa  août  MB  «fB* 
4»l!9jpcliiiie  k  VBpenr. 

Le  brevet  d'invcutfon  île  cinq  «ai  HUiréf  le  ?o  noAt  10S8t  à 
M.  MaiLht  {NicoUisSébasticn)^  peintre  y  demeurant  roe  de  Bellex'tie,  ffd, 
àPassy  (S<  Ino  ),  pourrîcs  jirocc'dc's  propres  à  n  fioidir  îes  liquides,  et  spe'eis* 
(emtnt  les  bières,  et  pour  un  inoalmei  destiné  à  faciliter  ie  mélange  de  la 
drèobe.  * 

tat^  Le  bMBBt  d'invention  de  cinq  ans  délivré,  le  30  aoàc  lâ38,  k 
M.  VéÊin  {Ckmriêê-'Frmçots),  propriétaire,  dnaenrcat  à  Parii,  rttê  d« 
BBBsf  ogBB,  a*  7,  pour  Tait  de  ddcliiérer  «td«  tradutre ,  avec  la  phia  grande 
fmiitd,  Ita  éantmtB  «a  «fciflRrci ,  earaetèret  tecreta  aa  lm8giaairN« 

fSrfa  Le  brefet  tfintention  et  de  pcrfertioTinemenf  de  cinq  kM  délivré  t 
ie  5  septembre  1838,  à  M.  Crej/lrmf  (  Jo#^A*JPVanro(>),scrniripr-rn(Vani* 
dan,  tdemeorant  h  MonlgeroM  (  Seme-et-Oîsr  ),  o!î-ant  domicile  chez 
If.  Gus^elherg ,  rue  Hauteviile,  64  ,  à  Paris,  pour  un  croiseur-conipteur 
applicable  an  filage  de  ïa  soie.  • 

154**  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans  délivre,  le  5  septembre  1838,  ii 
M.  Mênier  feane  (^dS2l0-#hnifo£r),  négociant,  chez  M.  Reynaud,  de- 
anaftet  b  Parb ,  me  dn  Tempîe,  na  1 1 9 ,  ponr  un  noaveaa  genre  de  car- 
tOBBag(a« 

ISa»  Le  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  dix  ans  délivré,  ^e 
i  Mpterobrc  1838,  :i  MM.  Roucou  {Joseph)^  arquebusier,  (Iiuicnt  unt  rue 
Mar^enf,  n<»  ??;  Rvclus  { /lu^istr) ,  fei  Ijl-infior-Iampist»',  dcnieur.mt  rue. 
du  Petic-Ilurlenr,  n"  î  ,  et  Can'i/le  (  Félix- Aui;tis(e-Joarhim  ),  fabricant  de 
bandages,  demeuranl  rue  des  Arcis,  n^^  s,  à  Paris,  faisant  cicciiuu  do  do- 
ce  AeraiCT,  paar  an  mo^en  mécan!qne  d*opérer  le  fet  continu  en 
Uniaànv  etaànirsoabresaati,  aj>pl.i|ué  aax  <eringiici  de  tons  nsages  ef  di- 
aWiMijWii,  et  applicable  ans  feti  d'eau  nortatifs,  pompea,  tuyanx  de  conifuîte, 
H  gdMnlMBaat  à  tous  i)ea  emplois  qui  comportent  la  continuitc  d'un  fet. 

f56o  Le  brevet dlmportation  et  de  perfectionnement  de  quinze  ans  dé- 
Ii^'rc,  IjB  5  aeplBVbve  1838,  à  M.  Thatcher  {Thomas),  représenté  par 
M.  Perpicrna ,  demeurant  à  Paris,  rue  de  Choiscuî ,  n"  '2  ter,  pour  un  pro- 
cf'dé  perfectionne  propre  a  empêcher  ou  k  diminuer  la  fermentation  dans  la 
fabrication  deti  sucres. 

iâ7o       brevet  d  invention  de  cinq  ans  délivré,  le  7  septembre  1838  ,  k 
M%  .^TTBaft  [Henri) ,  pbanaaoien,  demeurant  me  dn  Cbemin-Xeuf ,  n«  t ,  à 
Itonlniârtre  (deine),  pour  une  aubstaace  alimentaire  nomméap^le  de  laU 
tidt  solidifié, 

i  -va»  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans  délivré,  le  7  septembre  1838,  k 

M.  Dchray  {Stcolas),  <!<  nieurant  ii  Paris,  rue  du  Faubourg-Saint-Denis, 
n^os,  pour  un  pavage  en  bois  et  aspiiultc  naturel,  joint  par  un  scellement 
eu  mast:(juc  aspiialtique  ,  qu'il  iioi.uuf^a*'.  Dc'mii/, 

ib9°  Le  brevet  d  invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans  délivre,  le 
7  septcuilire  1838,  k  M.  £u /no /  (jt'//c« ne),  demeurant  à  Paria,  rue  des 
Qernar4in«9     la,  pour  un  nouvel  aérostat. 

ifi0f  '  i4l  VffTfi  ATWiioa  el  da  parfadt^aiMBMBt  dt  cinq  «a»  idl^* 
MLlnWlPvIllb  iJbWtfb  WMmmi  4»  riUetmtif  ( J^eart  ).  d^u^arant  b 
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pite  également  propre ,      a  fa  clarification  des  sucres,  tîropsy  et  génénlto- 
mentde  tous  les  liquides  ;      a  ia  fabrication  du  p:ipirr. 

Le  brevet  d'invemioa  et  de  perfectionnement  de  cincj  ans  délivre', 
le  1  a«plemlr«  lt$«,  à  II.  TnÊdkmd  (François),  fakunl  de  eocques, 
deBieaniiit  à  Péiw,  rue  da  Cbortrc,  n«  iS,  p«vr  un  Bowrefto  g^nre  de 
•ee^piei. 

1<S<>  Le  brevet  d'invention  et  de  perfectionnemeat  de  einq  ans  dëlnnrëy 
le  U  scptem!»re'l838,  k  M.  Lishanne  {Au^Us^tr^ ,  artisto  peintre  ,  demeu- 
rant à  Paris,  passajjp  Sainte-Opportune  ,  et  à  M.  Crtinicux  {Simon-Kdouard)^ 
doreur  sur  bois,  demeurant  rue  du  Faubourg-Saint-Deiiis ,  n*»  66  ,  pour  l'art 
d'oblcoir,  p<u  divers  nouveaux  proce'des ,  sur  le  marbre  principalement  et 
ear  les  mdlleiii,  le  boif,  etc.  per  TappUcatieB  d*eddei,  de  ooolenn  etd« 
Yeniit,  totites  le»  peinturée  imagineblet  et  «usceptiblcs^  d*éire  dordee  et 
•rgentëcs,  etc.  art  qnlfs  nemmeot  néozographe, 

t6S<'  Le  brevet  d'importation  et  de  perfectionnement  de  quinze  MU  d^ 
livre',  fe  lî  septembre  iH38,  i»  M.  Madul  {Gustai'e-Aleranilri') ,  dtMncvnMl 
rue  du  Templr  ,  n"  l  ly ,  rlui  M.  fiei/naud ,  pour  un  nouveau  moteur. 

ifi/i"  Le  lin  vet  d'invention  de  einq  ans  délivre,  le  12  septembre  1838,  à 
M.  l  allod\Joseph),  jugenicur-mecauicicn,  demeuiaut  à  Taris,  deuxième 
me  dn  Delta,  n*  e,  pour  de  noBveauz  pivota  destinés  eux  madiîiies  en  gc< 
nëral,  même  les  machines  loeomothres,  et  propres  k  préserver  de  rozjdatioa 
et  de  fëchaufiement. 

165"  Le  brevet  d  importaiion  de  dix  ans  délivré,  le  IS  septcn>bre  1839, 
à  }A.  Martin  {Républicain),  armurier,  à  Paris,  rcpre'scr.le  par  M.  llcyuaud, 
demeurant  rue  du  Tem|  lo.  n^^  iiD,  pour  des  perfcctiuuucmcaLi  dans  les 
armes  a  feu  m\  t  Iiar<çeani  p.ir  la  euiasne. 

IGC  1"  Le  urevel  U'inveulion  et  de  pcrrcctionucnicut  de  dix  ans,  so  le 
brevet  de  perfectionnement  et  d*addition  à  ce  titre  délivri^,  le  il  septembre 
t898,  k  M.  Alkreeht  (T^onim),  demeurant  à  Paris,  rue  Saint-Uoooré, 
n*  983 ,  pour  un  ^pareil  nouveau  propre  à  décanter  les  vins  sujets  à  Cbrmer 
un  sédiment  ou  un  il'^pc^t  dans  les  bouteilles  qui  les  contiennent,  et  qu*3 

nomme  dérantnir  Albrcvht. 

167"  Le  brevet  d'inventi'in  f  t  (îc  p»  i  frcti<mncrrrnt  de  quin/.c  ans  délivre, 
le  22  septeiiîlire  i«38,  à  M.  Lefrhçre  {^Miclicl-Hnn  i),  propriétaire,  de- 
meurant 'a  Gaillon  (Lurc),  faisant  élection  de  domicile  ù  Paris,  rue  Baillot, 

ft,  pour  une  machine  desdnée  à  couper  sur  lige  les  blés,  avoines, 
orges,  etc.  qu*il  nomme  moiMoimsKr  Lefebvrû, 

168°  Le  brevet  d*învciltion  de  quinze  aii>  d<flîvre,  Ir  T.  septrnibrc  l83t, 
à  MM.  ^"revel  {Jacques-Geors^r-Dcsirè),  Dautcl  (  Gcr^-ais-Au^i^uslc) ,  ci 
Geigcr  {Charles- Av::us(c-Pltilihert)  y  représentes  à  Paris,  jiar  M.  Ilcynaud, 
demeurant  rue  du  Temple,  n°  119,  pour  des  pei Tecii mn  nu  nts  apportes 
dans  la  cun.'^truction  des  bateaux  et  pat|U(  bols,  pui:r  U  n  rendre  insubmer- 
sibles et  empêcher  qu'ils  ne  détériorent  les  berges  des  canaux. 

109"  Le  brevet  d*inveoti0n  de  quinae  ens  délivré,  !e  iC  septembre  I8M , 
h  M.  le  barea  Hèmrttlmp,  peur  des  perféotionnemeuffs  epportés  em  IWsil 

170"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans  délivre,  le  2G  septembre  18S8, 
à  M.  Mcl{snrs;n  {/'Emmanuel),  ingénieur  architecte,  demeurant  à  Paris,  rue 
de  la  Miui  deine  ,  n**  10,  pour  un  nouveau  système  de  chaudière  a  vapeur. 

171«  Le  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  do  dix  ans  délivré,  le 
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86  septembre  1 838 ,  à  M.  f  ïoou  (Pierre) ,  fiUteur,  à  Menneral,  repréient^ 
k  Parii  par  Bill.  Damèlet  ec  P^enot,  négociuiti,  demeirat  me  Qnhi* 
earapoix,  tfitB,  pour  «ne  BomrtHe  brodM  de  wiétnt  contnm. 

t7t9  Le  ^vet  dinvention  de  dix  ans  difivré,  le  19  leptembrc  ltS8»  k 
M.  Terzuolo  { Franfoiê'Pmlin) ,  imprimenr,  demearant  U  Paris,  jae  de 
Vao^trard ,  no  il,  pour  1111  Biimle  à  fondrCt  ^  nombre  multiple,  led^rac- 
lères  typographiques. 

17  3®  Le  brevet  dinventif)n  de  quinze  ans  délivre,  le  3  octobre  1838,  à 
M.  Marchtsi {Alphonse),  demeurant  à  Paris,  faubourg  du  Temple  ,  16, 
pe«r  «a  iMUreeu  eyetème  demedmies  propres  à  fabriquer  lee  parquets  or- 
dinairef,  à  iBoaan|«es  et  à  compartimente,  en  boit  exotiques  et  sntret,  destinés 
à  produire  toutes  sortes  de  dessin». 

17  ^°  Le  brevet  d'iiiTentîon  de  cinq  ans  de'Iivrc ,  le  3  octobre  1838,  k 
M.  Priot  (Xapoléon),  ne'gociant,  demeurant  k  Pari.H,  chez  M.  Lejars-C/ia- 
vannes ,  ruo  Saint-Sauveur,  7  ,  pour  la  composition  de  bitumes  communs  , 
ordinaires  et  Uns,  drversement  colores,  appltque's  aux  pavages  avec  pierres 
dures,  trottoirs,  dallages,  murs,  et  même  a  la  construction. 

tTl*  Le  brevet  dtnfentnm  de  quinse  ans  ddhrré,  le  S  octobre  1838,  b 
IL  iSKsrel  (StmUêUu)t  ingénieur-mécanicien,  demenruit  k  Paris,  me  detf 
IVsis^umes,  t4 ,  pour  de  nouveaux  alliages  métidliqucs  propres  b  rem- 
placer avec  avantage  la  fonte  de  fer  et  celle  de  cuivre. 

17C*>  Le  brevet  d'invention  de  dix  ans  délivre,  !e  5  octobre  1838,  k 
M.  Callauri  [  Pierre- P  fui  ippe] ,  demeurant  ii  Paris,  rue  Montesquieu,  n"  G, 
pour  un  nouveau  systénic  de  pendule  ayant  pour  eUet,  non-seulement  d'in- 
diquer ia  mesure  du  temp,  mais  encore  d'enregistrer,  pendant  Tabimee  de 
robserrateur,  tontes  les  varia tfons  tbermométnques,  barométriques  et  bj- 
gremélriqaes.  * 

7x>  brevet  d'invention  de  dix  ans  délitré,  fe  8  octobre  1838,  à 

M*"*^  Ceilier-Blumenthal ,  de  Bruxelles,  représentée  par  son  mari,  faisant 
cfcction  de  domicile  à  Paris,  cliez  ^L  Fanre-Braulieu ,  demeurant  rue  du 
Ponceau,  pour  un  sv^tèmc  complet  d'extraction  du  sucre  contenu  dans  les 
iietteraves,  en  faisant  dessécher  )a  puipe  sortant  de  dessous  ia  presse,  après 
en  avoir  exprimé,  tout  au  plus,  quarante  à  cinquante  ponrccntdesnc. 

178*  Le  brrret  d'invention  de  cinq  ans  délivré,  le  8  octobre  i838,  b 
M. />idbolwr(/enfi-TAe««r),. demeurant  k  Believilfe,  grande  rue  de  Paris, 
no  8  3 ,  pour  la  composition  etfet  procédés  de  fabiieation  d'nn  endnit  contre 
Iliuuiidite,  qu'il  nomme  conservateur, 

iTt)"  1^  brevet  d'invention  de  cinq  an««  dr'fivre,  le  12  octobre  183«,  a 
M.  lirsanccnot{  Pierre- Dominiqxtc),  niiroicier,  demeurant  à  Paris,  rueSaint- 
Atuiâtu^c,  n**  14,  pour  un  moyen  destiné  a  faire  éviter  les  explosions  du 

180«  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans  délivré,  fe  18  octobre  1888,  à 
U,  B9mkardt(Mas),  docteniHuédccin ,  k  Paris,  obea  MM.  Gohier'Dtêfan* 
laines  et  compagnie,  demeurant  me  Peydeau,  n^  s  8.  pour  tui  procédé  propre 

il  la  fabrication  des  smegmalithes  et  d'œnolitbes  (imitation  des  pierres  fos«iles 
et  des  pierres  demi-precieuses  ),  d'encre  d  imprimerie  et  production  de  char- 
bon eu  t  aïqiortavec  un  système  de  chauffage  et  d'écîairugc  nommé  Usyi* 
tème  pheiiuc. 

18  lo  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans  délivré ,  le  li  oolob«8  lft88,  b 
M.  KUspù  (Frmtf9iê)t  demenrant  b  Pins,  rao  8Mnto-€rois4«gb-BP>M* 
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lerie»  i)P  9&,  pour  noe  Ubric&uon  4e  cpuYertares  d'édiEcet,  toitiurcft,  tor- 
raAseik,  trottoirs,  revétcmeaLH  de  mura  en  méul-bitume. 

t9i°  Le  brevet  d'mvciuiuu  de  ^uiuzo  gua  dclivié,  le  1(  octobre  ItSS,  à 
M-  f^crrirr  (  («cor^c),  denieuraQt  a.  6atjgnolle5,  bixrière  Monceaux,  ii  , 
pour  uji  proerde  propre  nvk  Iuv.-i^c  cl  À  la  Lrituratioa  de  toutes  suUstancCf 
eiDpIdP^e*  pour  U  fabricauua  du  p«pi«r  et  du  cartoo,  par  le  moyeo  d'une 
platine  inobiie  et  <fconoinii]tir. 

ISJ9  Le  brevet  d'inveotion  de  cùitf  an»  dcJUvr^,  U  |o  octobre  ift^,  k 
M.  Hardelet  aioé  {François-Piçri  ç),  faUrkaAt* demeurant  k  Paru ,  rua  Notra> 
Damc-de-Nazareih,  q**  29,  pour  un  rc'chaud  dit  réchaud  hydrophlegùjtttm. 

184»  Le  brevet  d'invention  de  c|uinz.e  ana  délivre',  le  44  octobre  itat, 
k  MM.  Barbier  i^t  Daubrce ,  chez  M.  Barbier,  papetier,  demcuraiM  rue  des 
Poitevins,  n"  12 ,  k  Pans,  pour  de  oouveauK  moyens  de  travaiîUr  et  d'appli- 
(juer  le  caoutcliouc. 

J9i"  Le  brevet  dmvenlion  de  ciu4|  nuâ  d<il*vr4i,  U*  «i;t4»b*-«>  iêdA*à 
MAL  Baudouin  frères,  ncgocianu»,  représentes  par  M.  Th,  Beynaud,  de- 
meurant k  Paris,  rue  du  Temple,  119,  pour  des  proccde's  d«  compo- 
sitiqn  de  pavés»  dalles,  carreaux,  bricfuea,  etc.  en  matières  siUcevaes  et 
bitx^uin£u$es. 

186^  Le  brevet  U'inveution  de  quio?«  ana  dtsUvre,  le  s  3  «ciob«»  à 
M.  Bcawlinrau  {Charles),  bottier,  demeurant  k  Paris,  rue  de  Richelieu , 
0°  ift  »  pour  un  nouveHu  mode  de  cbaussme. 

187»  \jt  brevet  d'invention  et  de  perliectionnemei^t  de  «fui^^c  H&&<folrrrtf, 
Te  93  octobre  l&38,  à  IiL  Cartitr  {François),  demeuraMf  rue  de  l'^ilivier, 
n*^  48,  k  Marseille  (Poucbcs-du-Rhône),  faisant  élection  de  domicile  rue  el 
hôtel  Bergère,  k  Paris,  pour  un  nouveau  savou. 

188"  Le  brevet  d'invention  de  quinr.e  ans  délivré,  le  13  octobre  itas,  k 
M.  Crevel  [Alexandre],  demeurant  k  NcuilIy-sur-Seine,  me  de  Viiliers. 
u°  20 ,  pour  douze  produits  propres  an  blancliissage  et  au  dégraiaeage  des 
tissua,  linges,  etc. 

1^9»  Le  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  dix  ans  diélivré, 
le  33  octobre  1838,  k  M-  Grenier  [AtUoine),  hodogcr,  demenrnat  k  Paris, 
rue  de  La  Calandre;  uP  &4 ,  pour  une  machine  k  couper  le  papier. 

Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans  délivré,  le  33  octobre  t-S)38  ,  k 
M.  Montgolfier  {Achille),  demeurant  k  Paria,  rueFeydcau,  7  ,  pour  une 
composition  k  base  de  bitume  dite  asphalte  métallique. 

191°  Le  brevet  d'mvcntion  et  de  perfectionnement  de  quinze  ana  délivré, 
\fi  %^  o<:Lobrc  i83ji,  k  M.  Pelle  tan  { Pierre  ) ,  professeur  à  la  faculté  de  mé- 
decine* demeurant  k  Paris,  rue  Saint-Bcu^it,  u9  32,  pour  une  inachiae  k 
>iapeur  de  rotatiioa. 

1920  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans  délivré,  le  27  octobre  1838  ,  k 
MM..^rry  (François-Eugène)  ci  Bouvard  [Alexandre-Paul-Amédée) ^  de- 
meurant k  Paris,  rue  Pavée-Saiot-Audre-des-Arts,  n**  l ,  pour  un  inavruoieoi 
k  l'usage  delà  marine,  uoiiuaé  druinomctre  ou  loch  hydrmilique,  destiué  k 
maintenir  la  vitesse  (|es  vaisseaux  et  liuiglo  de  leur  dérive. 

t93^  Le  brevei  d'mvcntion,  de  pcrlectionueiaent  et  d'importatioa  de 
cinq  ans  délivré,  le  2  7  octobre  1838,  k  M.  Ingé  {Loui»-Marie-Et:en:ic)  ^ 
ingénieur  civil,  demeurant  k  Paris,  rue  de  la  Victoire,  n»  i  2  ,  pour  vn 
«oiipmil  api^nreiH  d^tilUtoi^e  eon^i^n ,  reeiifi««te«r  ei  pondératenr  de  i'a^cool , 
9^mAj^  de  la  va^ur. 
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19  4.*'  L«  brevet  d'invention  et  (Jr  perrcctionnciçent  dt  çiiw|  ^  dç'Iivjcc, 
Iç  S7  octobre  1838,  u  M.  Moitllé  {^JEuffne)^  facteur  de  piauû^,  4çiu^Ui^(tt  S 
Pmris,  rue  d'Enfer  «  n**  78  ,  pour  ua  no^ve^u  piauo  vcitical. 

19V-  1^  brevet  4*i<*v*'^u  ^^^^  pcrfectÎQiuifincnt ifxïns^  ant  Héiifri^  {et 
octobre  1838,  à  M.  C7ro5  {Françoii),  reprémtë  k  Parij  par  H^Pqr^ 
fig^»  demcvniQt  rue  4e  CJjyojUeal»  »?  2  ter,  pow  C^lf*^*^'^  du  gaz  h>dco- 

cette  application. 

igfi"  Le  brevet  (riinpon.'.tii'n  de  (juiuzc  ans  di'Iivre',  le  30  octobre  1838, 
à  M.  yfilli'S-Berry ,  ingénieur  ci>il  de  Londres,  représente  à.  Paris  par 
M.  Perpi^na  f  demçuroJit  rue  de  Chobcul,  i^"  s  Ur,  pour  un  lo^itrumciU. 
nçQTcao  on  perfectionne'  qu'il  nomme  ^«09iefre  ma^nJn'que  deShtni>ood,  et 
ifoi  •  pour  objet  de  reconnaître  on  de  déterminer ,  M*  Taide  d'obterYatioof . 
cëfeates,  fa^Uytitnde  et  la  longitude  de  tout  endroit  sur  terre,  et  !a  situation 
dbs  Taîsseanx  en  mer,  ainsi  que  t*indinaisoji  c^t  la  tariation  de  Taiguille 
aîtnantép, 

197»  Le  brevet  d'invention  de  nnq  ans  délivre',  îc  30  octobre  1838,  à 
M.  Pilout  {tAieitn)^  serrnrier-me'catticien ,  ehc7.  M.  Poisson ,  demeurant  me 
Notre-Damc-de-Nazareth ,  n^^  e8-30,  pour  une  machine  propre  à  convertir 
le  ftr  pfct  én  tnbee  de  tantes  Armef  tt9&  MNite  ei^èae. 

If 0f  %t  brevet  détention  e<-de  perfectfonnenign» d»ehK|  tie  dëftrtf,  fe- 
14  novembre  1 8  38 ,  n  M.  Ajasson  de  (Snmdsapie  {Jeatt'Baptittê-Fnmf&ét), 
repn^Kentë  par  M.  Hédin,  demeurant k  Parts,  me  Nenve-Samson ,  n^^  i ,  pour 
df  â  anx-tkoi  àtion.s  apportées  tant  h  la  fkbnoation  qa*i  f«  qualité  du  plâtre  et 
a  la  reMvilication  des  vieux  plâtres. 

brevet  d'invention  de  cinq  ans  délivre',  le  1 1  novembre  l  838  ,  à 
M.  Despruneaujc {^Gabriel) t  demeurant  ii  Paris ,  me jdn  Gberctie>Mtdi ,  n«  9 1 , 
pp«r  h  fiiftmition  de  eb^pctax  ékatiqnfie  imi^ v méMmm  «Mvlebéiie  p«r.  ^ 

fii0P  Jbt  bvvrald^ittveiitMs-d»  oidq.  ttu.  éélèmA»  Wh«  noreaibre  its*» 
à  UM*  GaJtbert  {Pmrm^Uaaire)  et  Sarruut       injiHM).  fiiilwi  ^BMiiu 
ments  élastiques,  demeurant  k  Paris,  me  des  FonroemXY  a*  tBiptnrdM* 
cjjtscttcs^eringues-bouteilïeî!. 

aoi»  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans  dëlivj^ti ,  Ui  14  uovembi^  183S  ,  ii 
MM>  GanncU  {Jean-N.icolas)y  chimiste,  et  DesruAS  {Michel-Jean) .  clia- 
pelier,  représente:^  par  M.  Rexfuaud ,  demeurait,  a  Paris^rue  du  Temple^ 
nf  f  19,  pouv  die  Moyens  pideer mteni»  das  «Seii  d«  iik  tniDapifiiis*  fvles 

MA"  Le  bmwet  d'iurention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans*  déUwit; 
le  1  \  norembre  1838,  k  M.  Hermann  {George),  mëoMiioîen,  demeurant  k 

Raris,  rue  de  rharrnton  ,     102  ,  pottriM  procède  propre  ii  tourner  et  roder 
lencvUndres  t  u  cri.sial ,  en  couvertures  de  ]»oreeinine  et  en  grès  fio  ou  pranif,' 
pniir  les  îu;  l  iimes  à  brover  les  couleurs  lines  et  autres  si  l'huile,  et  le  cho- 
cçilad  et  pour  le  perfectionnement  apporte  u  la  cooftrMcUou  de  ces  m^cUine^, 
mfêti  ea|ief8  k  conliases  pour  las  régler  faciIement^ 

.  Mfi^  Ife  brevet dlnTention  de  cinq.ane  délivré,. le  A4iipre|ii{»f||4f  3a,  k. 
Landry  {Lomt-jtmiroùe),  seÊraricr-mecaoiciev»,  ^smenai^i  k^JÎahi,, 

rue  de  lu.  Sjurdièrc,      8,  pour  «ne  soierie  jviuTeile. 

-^o/j"  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans  délivre^,  le  14  novembre  *  838, 
k       JUi^reJU  {Cq»^/ù^)t  ingénieur  civil,  denn:urant  îi  Paris,  n^e  d^^S^liits- 
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S05«  Le  brcTet  d*mTentioii  et  de  perfecdoiineiiieiit  de  dix  ans  d^iTre,  le 
14  novembre  1838,  à  M.  Mennau  de  ViHenf^uve ,  propriétaire,  demeurant 
à  Paris,  rue  Sainte-Croix-dc-la-Bretonneric ,  n°  22  ,  pour  l'emploi  d'une  rubs- 
tance  vege'tale  exotique,  e'^Iement  propre  V*  à  être  filée  et  tisM'e;  î<*  k  Ut 
fiibricstion  du  papier. 

sot*  Le  brevet  cTiaveiitioB  et  pcrfeetioiiiieaient  de  cmq  eue  àêxné^ 
le  1 4  BOTembre  itst ,  pour  cinq  ene,  à  lllf.  Rtgmigr  (/eon-A^nv)  et  Boit" 
gPÊÊMS  {Étienne-DésirP ,  demeurant  U  Paris ,  pîftce  de  rOntoîre ,  4 ,  pour 
un  moyen  d'obtenir  de  la  condensation  des  vapeurs  provenant  de  la  car- 
bonisation de  la  tourbe  le  muriatc  d'ammoniac,  le  sulfate  d'ammODiac,  le 
sel  d'ammoniac  cristallisé  et  l'ammoniac  liquide  ou  alcali  volatil. 

îOT»  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans  délivré ,  le  14  novembre  1838,  à 
MM.  Rivhardson  {Alexandre) ,  Davidson  {Robert)  et  Giaude  {Edwards), 
ingénieur-mécanicien ,  demeurant  rue  de  Tbionville,  n°  4  ,  à  la  Viliette,  près 
Ptos,  pour  la  prépaniîo»  dee  beîi  de  teatei  «pècee,  netaamettt  dee  beîi 
blenca,  propret  à  le  febrioatioii  do  papier, 

sot*  Le  bi«ff et  d^ineettlàMi  et  de  peffeeti—nei»eiit  de  cinq  ane  dëUvré,  le 
17  BOTembre  !•»• ,  à  M.  Cmtdieh&m  (Pierre-JMenI),  demeweat  à  Piuii, 
rue  Saint-Sébastien,  tfiê^famrnn  mojen  prefre à feire dm  eeiié  eeae  ébvJ- 
UtioB  ai  évefenrtieB  et  pow  oblenir  de  eette  fèw€  tomt  rerone  qm'eUe 

contient. 

100°  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans  délivré,  le  17  novembre  1838,  à 
Vtdeaux  {Pauline),  née  Simon  de  Coulon,  demeurant  à  Paris,  chcx 
MM.  Rattier  et  Guibal,  rue  des  Fossés*Montmartre,pour  un  noaveaa  moyen 
orthopédique ,  auquel  elle  doMM  le  mtm  de  eerief  aHktpédifÊiê  à  eiteMioB 
direeceeentiBBe  et  dfeetiqme. 

fl to«  Le  brawt  #îiwrtKiett  de  foime  eni  ddirrtf ,  le  tt  novembre  t tst , 
àM.  Cviué  ét  LêP^gim  (/i— ifqi  i<i),  doctenr-médeclB,  dcmeoreat  à  Perb, 
ptwage  Vdre-Dodut ,  n«  IS,  pour  «n  bobymb  ejntème  de  pevefe  etnMOBoa- 

▼elle  pierre  arti (ici elle. 

2  11*  Le  brevet  d'invention  de  qninic  ans  délivré,  le  2  2  novembre  1838, 
à  M.  Fonrouce  {Antoine-Catherine- Adolphe),  vérificateur  de  bâtiments, 
demeurant  ii  Paris,  rue  Rousseict-Saint-Germain ,  n»  14,  pour  un  nouveau 
cytiène  de  conttmction  de  mnn  en  terre  coite. 

•ttflo  Le  brevet  d'hiventioB  de  dix  ene  dëlivrd,  le  tt  novembre  f  tSt,  k 
M.  HtmtU  (  Tkéodort) ,  febrment  de  cnbi  et  de  fentree  vemb,  demeorant  b 
Perii»v«e  PMooreHe.Bf  •ypovriefenmge  detontceeorteedepeiie,lenie, 
eoton,  chanvre  et  soies. 

113**  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans  délivré,  le  2  2  novembre  1838,  à 
M.  Leroy  {Jean-Baptiste),  mécanicien,  demeurant  à  Paris,  rue  du  Fonr- 
Saint-Honoré,  hôtel  du  Puyde-numc,  pour  un  nouveau  compteur  k  gaz. 

214°  Le  brevet  d'invention  de  dix  ans  délivré,  le  24  novembre  1838,  à 
M.  Bimtevillain  {Louis-Félix) ^  mécanicien,  k  Paris,  représenté  par  M.  Rey- 
fMMuf  «  demeorant  me  du  Temple ,  1 1  o ,  poor  dee  procdde's  mëcâniqoet  ep- 
plîquésb  la  fiibricetien  dee  fenfiiçottnâ ,  et  an  moyen  desqoeb  on  obaent  dee 
résultats  qni  n'étaient  prodnhe  qoe  par  fe  travail  de  la  forge,  leeqnels  pro- 
cédés sont  applicables  k  d'autres  métaux. 

115"  Le  brevet  d'importation  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans  délivré, 
ie  24  novembre  it9t,  à  M*  Qtrmm  (FUrrt'Gtorgt^lrMt  ),  repréienté  per 
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M.  Reynaui,  danenrant  k  Parii,  rue  da  Temple,  ii«  It»,  p«vilJi  noiiTeMi 
•jftine  d'appareil  géidnlrar  db  ^mptnotm 

tif!*  Le  brem  d'iiii|iertetieB  de  dix  aat  ddUvré.  le  14  Bortnibfe  itlt,  à 
M.  LÔMlMy-OnRi^y  (/oAn),  négocieat,  demewMtàPerie^rae  Ceàmauthi, 

tf ,  pov  des  perfectionnements  apporté!  aux  fterei  d'^partencBtt,  de 
leitaret,  etc.  qn'iî  nomme  stores  calorifuges, 

f  17<>  Le  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  quinze  ans  délivre', 
le  t4  novembre  1838  ,  à  M.  Pézérat  {Pierre Joseph),  ingénieur  civil,  de- 
menrant  à  Paris,  rue  Montliolon  ,  n^  13,  pour  ia  confection  et  Tcmplui  d'uu 
litame  éH  granitigue. 

ttf  Le  brevet  d%|reiitioii  de  qnmte  aiw  délivré,  le  tt  novembre  i  sst ,  à 
IL  BmUm  {PierrcBdmiûrd)^ artiste ,  demewsiil  à  Paiii,  rne Bicae,  1 1, 
pour  nn  nouveau  monvement  perpétuel. 

519*  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  et  le  brevet  de  perfectionnement 
et  d'addition  à  ce  titre,  délivres,  ie  ?9  novembre  1838,  k  MM.  iMmare 
{Jacques-Donat) ,  et  JLehec  {Louis-Nicolas),  demeurant  si  Paris,  ruf  du 
Faubourg  Saint'Martin ,  n^  iss,  pour  des  procèdes  de  pcinlures  sans  étiioiage 
nr  giaoee  et  Teireriei. 

tto*  Le  breeet  d'mventiott  et  de  perfeetSeniiemeiit  de  cinq  amt  délivré,  le 
1 9  novembre  1 838 ,  a  MM. MQrize{Etieime-Josejth  )  et  Vatard  {JLomê^mÊl^ 
Bmi^iiêlê)f  bijeiiticn,  demeurent  à  Ptoia,  me  Maaconteil ,  n^  i  bis.  pour  un 
nouveau  genre  de  bi[on  dit pdgmtfmmm  à  pone-omement  réguUueiir  de  U 
coiffure. 

tli°  Le  brevet  d'invention  et  de  pcrreclionnement  de  cinq  uns  di-livré, 
le  90  novembre  1838,  k  M.  RosagUo^Césare)^  docteur  en  droit,  demeurant 
à  Peiis,  me  Cenamrtm,  n*  4 1 ,  pour  vne nonvelle  âme  à  fea. 

tis*  Le  brevet  dlnvention  etde  perfeeUomement  de  enM|  au  délivré,  le 
••novembre  iSSt, kM.  Vaconsin{Pierre-LoÊtù^eQi^Bigrtittê'JtUjttmdre\ 
•errarier,  demeniant  à  Paria,  rue  Saint-Lazare,  f  5,  pour  de  nouveaux 
barreanr  de  rampes  d'escaliers,  dits  barreaux  Vaconsin ,  fabriqués  dune 
seule  pièce ,  et  embellis,  par  un  procède  nouveau,  de  tous  les  urnemenU  me- 
tailiques  imaginables. 

tt3^  Le  brevet  d'importation  de  cinq  ans  délivré,  le  39  novembre  1838, 
b  M.  fe  comte  Vtmdtrmetre  {Auguste) ^  génâvl  de  brigade,  demeurant  k 
Periii,me  de  b  Cheaefée-d*Antin,  n«  i  • ,  pour  un  nonveen  mode  de  reIBnage 
da  eel  par  la  vapeur. 

Le  brevet  d*invention  de  dix  ans  délivré,  le  5  décembre  1838,  k 
M.  Ganilh  {André),  bombeur  de  verre,  demeurant  k  Paris,  me  du  Cimetière 
Saint-Nicolas,  n<>  IG,  pour  un  nouveau  système  de  machine  à  vapeur. 

ts&o  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans  délivré  ,  le  b  décembre  1838,  k 
M.  Happey  {Alexandre- Jacques) t  demeurant  k  Paris,  quai  des  Cèlestiua, 
a^  •• ,  poar  des  appareib  dite  comUrpmtennfiigieHstoS'euêtiQetUar,  dation 
k  coaeerver  Tétat  phjaiqne  dee  ceipi,  qae  cet  état  toit  naturel  on  factice. 

916°  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ana  délivré,  le  6  décembre  1838,  k 
M.  Mérieux  {Claude)^  fabricant  de  canons  de  fusil,  demeurant  k  Saint- 
Etienne  (Loire),  pour  un  moyen  do  fondre  en  toutes  sortes  de  métaux,  et 
d'une  seule  pièce,  la  monture  des  fusils  et  des  pistolets,  compris  le  corps  de 
la  platine,  et  encore,  pour  les  fusils  simples  et  les  pistolets,  le  cylindre  et  la 
bascule. 

•97«  LebmetAa[veilitftitqainitaai4âiné,Ie  idéei^ 
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M.  Simonnrd{Vincent'l.ouis-Frèftéric) ,  ingénieur,  demcnraftt  k  t^ar{5! ,  rue 
Quincurnpuix ,  n"  79,  pour  un  iionVc.iu  sysfème  iIc  po.Dt  (F  ijutui  fi vc-inoTjifr- 
rotatîf,  propre  k  opérer  rcmoate  dca  bateaux  sur  les  fleuves,  rivières  cl 
liriMtt,  soit  là l^ÉettlAl  ^It  ^ott^Utl coiAmc  mo(eiR),soilen  cmplojf-aiit 
la  ]Ntlittiice  im  U  Tapeur. 

2  2  go  Le  brevet  d'invention  tM^  ana  déliTr^,  Te  1  Âccembré  lé^B^V 
M.  DescroiziTtes  (Paul),  hi^(frïTcnr  civH,  domeurant îiPàrr^ ,  Iiôtel8'feurop% 
i^e  NAtrr-Daitte>^«-Vfetoik%i,  jpôur  de  iioiiTcaiix  àfjpàrcils  d evaporation  ait 
de  distiilatioa. 

fïî)*'  T.c  brevet  d  invention  de  rin(|  ans  drlivre,  le  8  dt'ccinbro  18  38,  k 
MM.  Maillard [Alcjcantire],  négociant,  demeurant  rue  Samlc-Avojc,  n°  6^ 
^  Ftfn,  et  JSopy  (ffehri) ,  nc^gociabt,  demeurant  rue  de  Malte,  3?  *  ^ 
Paris,  pour  un  appareil  propre  k  h  âéBÎnhcûon  et  decoloraâon  des  eaux  et 
iMMl  liquides. 

f  30*  brevet  d'rnveniîon  et  de  perfecCÎQimement  de  ciiM|  ans  délivré,  le 
1.'»  derrinître  1^38,  à  M.  Etienne  [  Auguste],  graveur  sur  roe'taux,  fepre*- 
sciiTr  y.iv  Nf.  Th.  fïrtfnnuii,  denirurnnt  k  P;tris,  me  du  Temple,  u9  119, 
pour  des  procedc-i  d'imjir«'>su)ii  en  cotilenr  sur  ^oie. 

2J1**  Le  brevet  d'invention  de  einij  ans  délivre',  le  15  décembre  1838,  à 
M.  ÏAfApn  ( Lmifi'Aiei«Hdft) ,  propriétaire,  demenraiit  li  PaHs ,  mè  da 
ftrdiitet,     i  S,  pour  une  manière  de  mettre  fet  navires  en  mouvement. 

t3s«  Le  brevet  dlutrendoli  le  dix  ans  délivré,  Te  décembre  isiê,  â 
M.  Barhrr  (Georges),  négociant,  de  Liverpool,  représenté  à  Pari  j u 
M.  (lamirr ,  denfeufanT  pfarè  do  îa  Botinie,  n*  |t,  pour  un  procédé  dcsiiné 
à  rendre  ïa  chaussure  injpcrnieal>î<'. 

23.1"  Le  lirevet  d'invention  et  de  perrectionnement  de  dix  ans  driivre',  le 
S2  décembre  1838,  k  M.  Liebcmiann  [Joseph- Antoine- Joachim)^  fabricant 
de  sticre,  k  Tarit,  Ven étirant  eh«i  M.  aetbtk,  pèttle  me  Saint-Pierre,  n»  t  S, 
pour  viti  protégé  propre  k  eonverllr  en  alcool  et  en  vhi  les  fus  de  betteraves 
et  antres  végétaux,  teU  que  cîtroùîITcs,  etè. 

2  34®  Le  brevet  d'invention  dé  quinze  ans  déTivré,  Te  2  2  décembre  ll3â,k 
MM.  Henry  (  Charles-Joseph)  et  Mellet  {Françoîs-S  o'èl) ,  ingénieurs  civîTs, 
demeurant  k  Pari.^ ,  me  Laffifte,  n"  8  ,  pour  fabrinition  de  goudrons  ou  bita- 
mes  ,  et  pmir  I«'ur  applîealioo  à  des  miisiies  I):tuniiin'u'c. 

833"  Le  brevet  d'importation  et  de  perfectionnement  de  cinq  ansdcrivré, 
le  S  S  décembre  lt9S,  b  MM.  TWion  (Nitoluâ)  et  Langtois  Sauer  {Louis- 
Bnillmime) ,  représentés  b  Paris  par  M.  Perpigna,  demeurant  rue  de  Cboi* 
aeal,  n*  f  ter,  pour  la  fabrication  des  boutons  en  drnp,  avec  queue  ffexîble» 

936*  Le  brevet  d'Invention  de  cinq  aïis  délivré,  le  S7  décembre  185S,b 
M.  Sormant  [  Paul-Jo!fph  ),  ingénieur  cîvil ,  demeurant  luix  DalignoIIes,  rue 
Lrmcrrier,  n'^  ,  |  "ur  un  sy.-lciuc  de  navigation  dit  à  raiijise  et  à  roues 
cylinf/rùfues  m  ticalcs. 

237«  Le  brevet  d'invention  de  cinq  ans  délivre,  le  27  décembre  1S38,  à 
M.  Rou3sM(JéM'Gkarlês),  semiiier-mécallkicîen,  demeurant  à  Paris,  rue 
du  Cbercbe*Mîdi,  ll^  89  ,  pour  nne  presse  tifhographfque. 

tSI«  Le  bfevet  d^itlventiob  et  de  perr'clionncment  de  cîhq  ans  délivré, 
Îe3!  décembre  i  ^38  ,  k  iH.Féritès  (^Gaèriel-Aicolas)^  cbapelier,  demeurant 
i  Psfrrs,  rue  Sainte  Avoye,  ùp  4f ,  ponV  tttt  nottvd  apprêt  de  cba}.eaux  dTè 

soi»'  dit  imhcr-olèojuge, 

tsgo  Le  brevet  (fiiiyention  et  de  pcrfeotiotinemem  de  ciuq  ans  délivré,  ie 
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Midiel-Ie-GoiBte,  84,  ponr  nu  noaTeau  ptoier  k  toM  i»i|iiélit  Êtntbk 
U  BMi  è$  fUi/ftyfff.  •«•n  nonTeau  panier  à  oirrrageàtî^Mf  Aonne  fe  nom 
de  gutalar,  3*  un  nouTCtu  dâMâta  cx«cmu^  par  tnehis talion  et  qni  pént  égl^ 
lement  bien  â'appUqver  an  qumlieymt  coinme  au^iUa/or,  mut  iec^nel  il  est  ra- 

pre'sente. 

J40°  Le  brevet  d'invention  de  quinze  ans  délivre,  le  3i  décembre  1 838  ,  à 
M.  Olûwsh'  (  yietorj,  rentier,  à  Piri» ,  représenté  par  M.  Perpigna ,  demeu- 
nni  f«ei«CMft«I«  ^  8  ier,  paw  «»  mêÊàwimè  propre  k  MIMilUi^  téB 
eovn  d'eanf  maichar  contre  le  vcntt  nr  U  mir  «t  tar  lea  eaw  Mfnwftar* 

ttôAtier  Tes  rampes  fnr  (es  routes  de  fer  et  autres. 

t4t«  Le  breTM  d'invention  et  tic  perfectionnempnt  de  cinq  ans  de'Iivre',  îe 
31  décembre  18  3;),  k  M.  Roux  {Ma^luire),  deme«nwc  kFaria>rttePdpiÉ» 
court,  n°  75,  pour  un  mao^esivoine  luécanique. 

S.  Les  méisoîM  descripufs  des  brevets  d-dMw  spMMt 
seront  déposé  au  conservatohre  royal  des  atfi  et  méi\m\ 

avec  les  plans,  dessins  ou  iiiocIMes  v  relatîfs,  pour  v  être  con* 
suites  ULrement  et  rendus  publics,  en  totalité  ou  par  extrak, 
par  la  voie  de  l'impression  et  de  la  gravure. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d  état  au  d^rtemenl  d^  fur 

griculturc  et  du  commerce  est  charge  de  lexécution  de  la 
prësenie  ordonnance  qui  sera  insérée  au  Eulletin  des  lois^ 

Sigwi  LMIS-FHIUPPS. 

Far  le  Roi  ;  Le  Ministre  Secrétaire  d'état  de  VagrkuUvure 
et  du  commerce , 

Signé  L.  CuNiM-GuoAiJlx. 


N*915<$.  —  ÛRDOirifÂNCB  DU  Rot  relative  à  la  elSture  du  Ser- 
vice des  Ponte,  CmÊÊUtdt  9$  mttrêê  tHpmUM  eséemtie  iUr  h  produit 

A«  palais  des  Tuileries,  ie  i8  Jantier  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Feançais; 

V«  k  let  du  e  fui*  t$409  pertaot»  article  17,  que  le  service 
aàécaà  des  pont»,  oanaui  et  autres  travaux  eaéeiiicn,  en  d^kort 
du  budget  de  l'État,  sur  le  produit  dVniprunta  spéeiauk  atatodata 
par  diverses  kis  particulières,  serti  soldé  n  l'expiration  de  i'exer- 
etee  1839,  èf  que  les  recettes  et 4k  dépenses  de  ce  service  spécial 
l|tl  fimeffcîetit  encore  à  eflA^etnl^r  après  ia  clôture  dudit  exercice 
sentis  iwMBiMifS  distinctenient  au  budget  de  l'État  ; 
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Vu  fe  sitDatiQii'  dk  ot  iflrnM  iptdii  metéUe  à  k  elètare  de 
fenrcice  1839  ; 
*  Bar  le  rapport  de  notre  ministre  tooratoire  d'état  des  financei » 
ot  de  farâ  oe  ootre  Conseil  dca  mniiitrety 

NoCfi  AYONS  ORiiONNB  Ct  ORDONNONS  Ce  GUI  SUit  : 

*  r 

Art.  1*'.  La  somme  de  cent  cinquante  mille  cent  quatre* 
vingt-huit  francs  vingt-huit  centimes  (  150,188' i8*  ),  reslëe 

sans  emploi,  h  rcxpiratioii  de  l'exercice  1839,  sur  le  produit 
des  emprunts  spéciaux  cfTectuos  pour  les  ponts,  canaux  et 
travaux  diviirs ,  conformément  ai  état  ci-annexé,  sera  appliquée 
en  recette  au  budget  de  Texercice  1840,  oii  elle  formera  un 
article  spëcbl  du  chapitre  des  produits  divers,  sous  la  dési- 
gnation de  Fonds  libres  provenant  des  emprunts  pour  ponts, 
canaux  et  travaux  divers  (  article  1 7  de'  la  loi  du  6  juin 
1840  ). 

2.  II  est  ouvert,  sur  Fexercice  1840,  à  notre  ministre  se- 
crétaire d'état  des  travaux  publics,  un  crédit  de  la  même 
somme  de  cent  cinquante  mille  cent  quatre-vingt-huit  francs 
vingt-huit  centimes  (  150,188^  28^  ). 

Ce  crédit  formera  un  chapitre  spécial  au  budget  ordinaire 

du  ministère  des  travaux  publics,  sous  le  titre  de  Travaux 
du  port  du  Havre  (  fonds  libres  provenant  d'emprunts  spé- 
ciaux )• 

3.  Les  dispositions  qui  précèdent  seront  soumises  i  h 

sanction  des  Chambres  dans  la  loi  de  règlement  du  budget  de 
iexercice  1839,  et  les  résultats  4éliAitils  du  service  spécial 
des  ponts,  canaux  et  travaux  divers,  seront  publiés  dans  le 
compte  général  de  Fadministralion  des  finances  pour  f  année 
1840. 

4.  Nos  ministres  secrétaire»  d'état  des  finances  et  des  tra- 
vaux publics  sont,  chacun  en  ce  qui  fe  concerne ,  cIuu]gÀ 
de  rexécutfon  de  la  présente  ordonnance,  qui  sera  insérée 
au  BuHetin  des  lois. 

^Signi  LOUIS-PHILIPPE. 
Par  ie  Roi  :  /e  Ministre  SeeréUure  d'éiat  dufimuuu» 

8igaé  Hoaiunr. 
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Situation ,  à  l'époque  de  la  clôture  de  l'exercice  1839,  du  service  spécial  des 
ponts,  canaux  et  iravaux  tUyêrs  exiçtués  avec  le  jn-oduil  d'emprunts 

SpcritttiX. 


• 

DÉSIGNATION 

OE0  TBATAVX  OV  X«TnPRI»BS. 

BJfPROHTS 

jusqu'k 
la  clôture 
d« 

l'exercice  18j9. 

dûponiblet 
à 

traniporter 
au  budget 
de  i'curcice 
1840. 

Pont  f?;i  re  ti!-Vr  v  '  (  ■.ilvai'n-i)  

Pont  de  la  UocUe  de  ( ^luu  ^Uroiucj.  . .  . . . . 

Pout  de  Montrejean  (Haote-Glironae)..... 

FoDi  i\r  l'omigucl  (Hautr-<«aroune)  . . . , . 

Caxads. 
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1-2,»MK»,(K>0  00 
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1,650,000  0  » 
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«40,000  00 

800,000  00 

3,n<'0,0')0  00 
3,500,000  00 

fr. 

IflO^lio  28 
• 
• 

» 

• 

Tnrtmx  du  port  du  Havre. •.«•.. 

TKATAVX  mi  «At^OATlOlt. 

Navigation  du  Tarn  entre  AIbi  et  Gaillae. . 

li:«,7S(),0<K) 
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Arrêtée  pour  être  annexée  a  l'ordonnance  royale  du  28  janvier  1841* 
Lù  Pair  de  France  Miniêire  Secrétaire  d'état  des Jinat^ft, 

S^é  HoMARif* 
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M*  9167.  ^  OMDON/fJlfCB  DU  Rot  relafhe  à  la  clSture  du  Budget 
spécial  créé  pour  divers  Travaux  publics  par  la  Loi  du  27  juin 
fêSS. 

A«  pdaii  dcf  Tailerkt,  le  98  Janvier  1811. 

LOUlS-PHlLIPPE,  Roi  des  Fhaxçais; 

Vu  les  Uif  âm  97  \mm  1883  8  jimi  1884,  i^m  «Rt  Miv«rt| 
poar  diTArt  trftvaax  publics,  des  crédits  spéci#i|x  s'élevant  en- 
•emble  &  quatre-vingt- treize  uiillions  neuf  cent  cinqa«nte-cinii| 
mille  franee  ; 

Vu  ia  loi  du  G  juin  i840,  purtant,  article  in,  que  ce  budget 
•peoial  sera  solde  à  Téspiration  de  l'exercice  1839,  et  que  la  por- 
tion sans  emploi  des  ressources  qtii  fui  avaient  ete'  affectées  sei^ 
re'anie  auK  fonds  généraux  du  ifudget  de  l'ekercice  1840; 

Vu  l'e'tBt  des  pavements  eir»îrtues  pour  le  srrvi -e  speci  il  tfeS 
travaux  |)ul)lic6  jusqu'il  la  clôture  dudtt  exercice  1839,  uiontant  à 
la  somme?  loiaie  de  quàire-vingt-treize  millions  huit  cent  cinquante- 
deux  mille  cent  soixante-trois  fîancs  vingt-sept  centimes,  et  pré- 
sentant sur  la  crédit  de  quatre-vingt-treize  millions  neuf  cent 
cioquantc-cifiq  mHIe  irancs  un  teste  disponible  de  cent  deux  mille 
huit  cent  treiM^M  linÉMM  aaixaiite  et  treize  centimes  ; 

Sur  le  mnpoK  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  des  ^ances^ 
et  da  l'avis     natre  Consail  dm  aiinistres, 

Noos  AVONS  OKOONNË  et  OHOONNONS  ce  qui  suit; 

Art.  l*'.  Les  crédits  olivierts  à  notre  ministre  secretaiie 

d'étal  des  travaux  publies  sur  l'exercice  1  8  39,  pour  le  service- 
spécial  des  travaux  publics  aiitorisés  par  les  lois  des  27  )ui# 
1833  et  3  juin  1834^  sont  réduits  d'une  somme  de  ceiA 
deux  mille  huit  œni  trente-six  francs  soixante  et  treize  oen» 
limes  (  10i«836'  yd""),  conformément  à  Tétat  ci-annexé. 

2.  Il  est  ouvert  i  notre  ministre  secrétaire  d*état  des  Mit 
vaux  publics,  sur  f exercice  1 840,  un  crédit  de  la  somme  de 

qualrc-viiigt-tlix-scpt  milb  (jualre-vin^t-neur  francs  vingt-sept 
centimes  (  97,0bd'  27'),  pour  la  portion  des  crédits  annules 
ci-dessus  qui  oa  pas  été  eippioyée  en  18 39  y  et  qui  conti- 
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nuera  de  lecevoir,  pendant  l'eiercicc  1840»  la  destioalion 
dclermioèe  pir  k  loi  du  27  fuia  l^d. 

Ce  crédit  formera  un  cliapihe  spécial  au  Ludijei  ordinaire 
do  ministère  des  travaux  publics,  sous  le  titré  de  Achève^ 
ment  des  pkart*  et  famaujs  \  fonds  provenant  du  budget 
tmexe  ^ 

3.  Les  dépen^  restées  à  payer  a  ia  clikure  de  fenercice 
1839,  et  montant  à  b  somme  de  cinq  mille  sept  cent 
quarante-sept  francs  quarante-six  centimes  5,747'  f6*  ), 
seront  ordonnancées  sur  ies  budgets  des  eierciics  courants 
en  %ertu  de  crédits  spéciaux. 

4.  li  sera  fait  application»  au  budget  dt  s  recettes  de  I  exer- 
cice* 1844»,  de  ia  somme  de  cent  deux  milie  huit  cent  trente- 
six  francs  soixante  et  treiie  centimes  (  1 0S»836'  73*  ),  restée 
libte,  à  la  c!6ture  de  feierctce  1839,  sur  les  fonds  ofYèct^ 

au  service  spécial  des  travaiix  piihiics  par  les  lois  des  27  juin 
18«i3  et  3  juin  1834.  CVtte  recette  tornacra  un  arlicie  spé- 
cta!  du  chapitre  des  produits  divers»  soos  la  désignation  de 
Fo9hIs  Ubreê  provenant  du  service  spécial  des  travaux 
jNiUM(ariicfel6deiaMda6  juin  ti40}. 

5.  I^es  dispositions  qui  précèdent  seront  soumises  i  la 
sanction  des  Chambres  dans  fa  foi  de  règlement  du  budget 

de  l'exeicice  1  8.* 9,  et  les  résultats  définitifs  du  service  spécial 
des  travaux  publics  seroul  insérés  dans  le  compte  générai  de 
ladministration  des  finances  pour  fannéo  1840. 

a.  Nos  ministres  secrétaires  d'état  des  finances  et  des  tra- 
vBvnc  publics  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  fe  concerne, 
de  Texécution  de  ia  présente  ordonnance,  qui  sem  insérée 
au  Bulletin  des  lois. 

LOUIS-PHIUPPS. 

Par  te  Roi  :  te  Ministre  Secrétaire  d'état  des  Jinanas, 
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SiiHMtiùn  définitive  du  budf^et  anrtrxr  du  ministère  des  trtUHMUC  puthes,  à 

l'époque  de  la  viôlure  de  l  e. 


'exercice  4839. 


MATUtB 


'  drs 
■lOtiTirnrnfs  de 

Il  cajiK.iie  

TrarawtiIcMnn- 
lii'ation  

Achèvement  iir> 
lacniirii  dca  rou- 
te» rojrale*  

Entretien  de»  rou- 
tes ronicc. ... . 
Bstfeàilon  de»  roti- 
(ea  itratéguiur- 
de  rOucst  

AeliiTCfluni*  dcc 
.pfcariM  ef  famax 

Etadrs  dra  che- 
min* de  fer  

Coaatniétîoiid'dn 
uoiit  "nr  la  Vi- 
laine à  la  Uorhr- 
Bcrnard.  


t  ai  ui 1  s 
accordLa 

•  P", 

le»  \ni* 

d«a  27  juin 

tm 

et  3  iatn 
1874. 


fr. 

44,000»0n() 

15,000,000 
t,000,OQ(» 

12,000,000 
1,600,000 

500,0(K) 

715,000 


MUHTAUT  OM  rATBKSIITa  BFFBCTUtS 


Irs  rxrrricc» 

ib3b 
etMiiMran. 


fr.  «. 

«7,i9i,(îii  m 

13,90MU  77 
■i,00(U)0000 


3,137,633  7î 
âOUfOOOOU 

687,085  00 


93,100,5^0  12 


l'e 


fr.  c 

4S,0I«  00 
6âO  01 


13,774  11 

165,177  01 


27,014  91 


356,633  15 


TOTAC 


1^  e. 

17,539,627  91 
43,905,474  88 

14,Mt,0l0  80 

MOO/JOOOO 

11,900,0011 

2,402,910  73 
500,000  00 


715,000  00 


c  ni:niT8 
« 

dlèiiatlv*. 


fr.«: 

372  09 
4,515  » 

«10  41 

m 

40»08j 


CKEDttV 
k 

tramportPT 
au  bn^fsr! 
ordinaire 

de 
rcicrrire 
1840. 


fr. 


•7,000  17 


Arrêtée  pour  être  «nnexée  à  Tonloniiance  royale  da  lO  fanvîer  1041. 

Lt  Pair  ét  Prmct  Mimsire  SeeréuUn  d'étut  des Jtnamees, 

Signé  HuilAlIlt. 


N**  91ôS.  —  Ordonnance  du  Roi  qui  supprime  la  Commission 

sanitaire  de  Bonifacio  (  Corse  ). 

An  pàlois  def  Toilerici,  le  31  Jaovier  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  lloi  DES  Français,  à  tous  présents 
€t  à  venir,  SALUT. 

Vu  Farticle  l«'  dè  la  loi  du  3  mars  18Si  (1)  ; 
Vu  Tordonnance  du  7  juillet  1894  (9)  et  celle  do  9  octobre 
1896  (3); 


(i)  VII*  oe'rie,  BoII.  OOO,  n*  11,011. 

(1)  rx«  oérie,  i«  partie,  Dnll.  lOO,  n*  SOOS. 

(8)  ix«  8ërie,  %•  partie,  Bull,  los,  n«  Ooeo. 
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Va  ?wr»  de  FmteocUuiM  faniteire  d'Ajaccioi  da  IS  oelolMre 
1840; 

Va  Im  lettre  da  préfet  de  le  Corse»  do  i3  da  m  Ane  mois; 

Vo  les  disposition!  du  titre  V,  et  particulièrement  des  articles  59, 
61,  69,  65  et  G8  de  l'ordonnance  royale  du  7  août  tS2i  (1)  ; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  sccrctaire  de'tai  de  lagricul- 
ture  et  du  commerce, 

Nous  ATOirs  OBDOMMB  et  ORDomioiis  ee  qoi  sait  : 

Art.  l".  La  commission  sanitaire  Je  I5onifario,  départe- 
ment de  la  Corse,  est  supprimée,  et  sou  ressort  est  rëuni  à 
celui  de  l'iatendance  sanitaire  d*Ajaccio. 

2.  Les  droits  attribués  parTartîcIe  61  de  Fordonnance 

royale  du  7  août  18  22  aux  présidents  semainiers  des  admi- 
nistrations sanitaires,  pour  la  reconnaissance  des  navires  et 
leur  admission  à  la  libre  entrée,  sont  conférés  exceptionnel- 
lement à  un  agent  sanitaire ,  qui  sera  placé  i  Bonifacio. 

3.  L'agent  sanitaire  du  port  de  Bonifacio  pourra,  en  outre, 
dans  les  limites  de  Tarlicie  33  de  l'ordonnance  du  7  août 

Bxer  la  durée  de  la  quarantaine  d  observation  dont 
tout  bâtiment  en  état  de  patente  nette  serait  reconnu  passible 
i  son  arrivée  dans  ce  port  :  il  rendra  compte  immédiatement 
de  ses  décisions  à  l'intendance  sanitaire  d'Ajaccio,  qui  les  ré- 
formera au  besoin. 

4.  Aucun  bâtiment  arrivant  en  état  de  patente  suspecte  ou 
brute  ne  sera  requ  dans  le  port  de  Bonifacio,  mais  il  sera 

renvoyé,  sans  aucun  retard,  dans  un  port  à  lazaret. 

5.  Notre  minisire  secrétaire  d'état  au  département  de 
fagriculture  et  du  commerce  est  chargé  de  l'exécution  de  la 
préMnte  ordonnance, 

SigTU  LOUiS-PUlUPPE. 

Par  te  Roi  :  iSi  Ministre  Seerémire  é^ém  ov  Hpmnmttilt 
de  fogrieuUitre  et  du  eommeree. 

Signé  L.  Ccnin-Grioainb. 


(1)  Tii**  série,  BylU  548,  n''  l3,Sûlt 
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N**  9159.  —  Ordosnaucb  dd  Rot  fui  crée  une  Compmgmé 
d'0^vtiêrs  du  Gém» pamr  l'Algifië,  et  augmeMU  le  mmére  des 
OJkiers  de$  Compaguiee  de  Sapeurs-Conducteurs  sur  le  pied  tle 
guerre. 

A  Paris,  le  l«r  Février  1841. 

LOUiS-PHILIPP£,  Roi  des  Frai^çais,  à  tous  présents 
et  n  venir,  SALUT, 

Vu  l^Drc^onnance  roytie  du  13  décembre  18S9  (1)  ei  celle  da 
,    98 Juin  I83i  (9); 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  dictât  de  la  goerre, 

Nous  AVONS  ORDOimB  et  ORDOHNONS  ce  quî  sait  : 

Art.  V\  Il  sera  créé  une  coiqpagnic  d'ouvriers  Ju  j^énîe 
pour  f  Algérie,  laquelle  sera  composée  ainsi  qu 'ii  suit,  savoir  : 

Capiuiiue  eu  premier....   i 

Capitaine  en  fécond  •  •  1 

Lieutedant  en  premier  •   i 

LîmiMiwit  en  tm«4...  •   i 

•  4  offieien. 

« 

Sirgcnt-niaior   i 

Sergents   lu 

Sergent- foarrîer   t 

Ccporaiix   |S 

Maîtres  ouvrien   i  o 

Soldats  de  pr.tmière  classe   So 

SoIdnt>  do  dtexièm  cfame.  ,  •.  8o 

Tttmbottri   '7 

too  souj>-oâicierft  et  soldats. 

Enfants  de  troupe   S 

2.  Cette  compagnie  sera  traitée  pour  lavauGemeAty  b 
solde,  Fhabilfemitt  et  les  diifisrentes  prestations  en  wgmx  et 
en  nature,  etc.  sur  le  même  pied  que  b  compagnie  déji 

existant  à  l'arsenal  du  G:énie,  à  Metz. 

3.  Les  Iiommes  destinés  à  la  compagnie  à  créer  devront 


(i)  vin*' série,  Bull.  335,  i3,i72. 

(ft)  VL*  série»     purtie*  inaction»  Bail*  401»  vp  et  19. 
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èue  fom,  bien  oofistituës,  et  avoir  au  moins  h  taîiie  de  un 
mètre  six  cent  quatre-vingts  millimètres  ;  ib  seront  ptia^ 

parmi  ICf  a^yrtets  en  fer, 
%f%m  — i —  les  onvrien  en  boîs, 

iyg«        —  les  maçons  et  onvrîer»  en  pîérrc, 

i^S*  -  ■       ict  ouvriers  de  diverses  prof^Mton.s  de  béttmenté* 

4.  La  compagnie  ifouvriers  existant  à  Meta  prendra  lé 

n*  1,  celle  à  crëer  le  n*  2. 

5.  Les  cadres  en  oHiciers  des  compaç^nics  de  sapeurs-con- 
ducteurs, sur  le  pied  de  guerre,  seront  composés  ainsi  qui! 
suit  : 

Capitaine  en  premier   t 

Capitaine  en  second t 

JJt'utrnant  en  premier   1 

Lieutenant  en  second   1 

4  officiera» 

6.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  de  la  guerre  est  chargé 
de  i'raécHtion  de  la  présente  ordonnance. 

Signé  LOUIS-PHIUPPE. 

Par  le  Roi  :  le  Président  du  Conêêa,  Ministre  Secrétaire  d'étmi 
de  im  guerre. 


N*  91fi0.  —  Ordonsakcb  Dff  Rot  qui  outorise  le  Miniêtrê 
de  la  Guerre  à  régler,  par  de$  Arrêté*  spéciaux,  les  rapporte 
'de  son  Département  avec  le  Gouverneur  général  de  l'Algérie  et 
Uâ  Chefs  de  service  places  sous  ses  ordres,  et  supprimé  la  Sous» 
Direction  de  l  intérieur  de  4a  province  tt Alger, 

A  Ptris,  lo  7  P#rrier  lS4f . 

LOUIS-PHILIPPË,  Roi  des  Français,  i  tous  présents 
et  è  venir,  salut. 

Vu  nos  oidonnaiices  ties  2J  juillet  1834  (l'!,3l  octobre  (i)  et 
3  décembre  1838  (3),  sur  l'organisation  administrative  de  TAI- 
gerie  ; 

(i)  s** partie,  i*«icetioii, Bail. St4,  i4ft0. 
(«)  Mi.  909,  «•  Ttsa. 
(S)JML  tân«ft77ta. 
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Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d  état  au  dcpiarteiuent 
de  la  guerre, 

Noos  ATOHS  ORDOMIIB  et  ORDOKIIOllf  cc  qiiî  ish  : 

Art.  l*"*^.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  de  îa  guerre 
règle,  par  des  anrtés  spéciaux,  les  rapports  de  son  départe- 
ment avec  le  gouverneur  général  de  l'Algérie  et  les  clieis  de 
iervice  placés  sous  ses  ordres. 

Toutes  dispositions  oontraires  sont  abrogées. 

S.  L'ordonnance  dpi  3  décembre  1838,  portant  création 
d'une  sous-direction  de  l'intérieur  pour  la  province  d'Alger, 
est  rapportée. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d*étal  au  département  de  la 
guerre  est  chargé  de  Fexécution  de  la  présente  oiilonnance. 

aigni  LOUIS-PHILIPPB. 

Ptr  ft  M  :  U  PréêidetÊi  dm  Conseil,  Ministre  Seeréiairt  d'état 
de  êm  pserrt, 

8ii^      Dac  OB  0ai.iimib. 
Certifis  conforme  par  nous 

Garde  des  sceaux  de  France ,  Ministre 
Seerclairc  d'clat  au  département  de 
ia  Justice  et  des  cultes, 

A  Paris,  le  20  *  Février  18-^1, 

N.  MARTIN  (  dn  Nord  ). 

*  Cccic  âmtt  est  edU  ét  la  réception  du  Bunetîa 
à  la  Cliancdferie. 

0*  tfébmuM  foar  1«  BvOtUli  im  bb,  à  niaoa  4§  t  frww«  par  m,  k  la  nSw»  4» 
rbiprimitt  ro/ala,  m  cbes  Ict  Dirtctam  4a  fottci  dea  dëpartaoMBta. 
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N**  9162.  —  0 R  DOsyANCE  DU  Ror  qui  autorise  la  publication 
des  Bulles  (T institution  canonique  de  MM.  Ro^sat  et  <ieorge- 
Massonnais  pour  lc$  Évéchés  de  Gap  et  de  PérigumUB,  êt  éê 

A  Parii,  le  94  Jiimcr  1841. 

LOUÎS-PIIILIPPE,  Roi  des  Français,  à  tous  pçësents 
et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  garde  des  soeanz,  ministre  secrétaire  » 
idVtat  au  dëpîmement  de  la  tostice  et  des  enfles; 

Vu  les  articles  l*'  et  tê  de  la  loi  dn  %  avril  ISM  (  18  genniadi 

Va  le  tableau  de  la  circonscription  des  métropoles  et  diocèses 
xojaume  annexe'  à  l'ordonnance  royale  du  31  octobre  1893  (l);  ^ 

Vu  notre  ordonnance  du  95  juin  18 40,  qnl  nomme  l'abbe/loMar, 
cure'  de  Saint- Jean  de  Lyon ,  à  l'é?écbe'  de  Gap;  * 
•    Vu  nos  diverses  ordonoanets  do  S  août  1840 ,  qui  aaiDnenty 

1*>  L'abbe'  Geargf  Massonnais,  cliaaoÎM  de  l'aglifa  wialwyaM 
laine  de  Bordeaux,  à  l'evéche'de  Perigueux; 

â°  L'abbe'  Aœss,  chanoine  de  Téglise  episcopale  de  Strasbourg^ 
Goadjnteur,  avec  fîitnre  sncccssioni  de  M.  lApappe  de  Trévetm, 
évéqiie  de  Strasbourg; 

'    Va  les  bulles  d'institution  canoniqne  accardéis  fiar  Sa  Sainteté 
Grégoire  XVI  anxdits  e'véqaca  al  aoa^nteur  nommés; 

Natr^Gansaii  d'italanieadu, 

Noua  AT0N8  ordonitb  et  ordonnoits  ce  qni  snît  : 

Art.  1".  1°  La  buîlr  donnée  à  Rome,  près  Saint-Pierre, 
le  19*  jour  des  calendes  de  janviar  <ie  i  année  de  iincarnation 
€640  (l^  décembre  1840),  portant  institution  canonique 
de  fabbé  Rûssmi  {Louis)  pour  féréchë  de  Gap; 

2°  La  bulle  donnée  à  Rome,  près  Saint-Pierre,  le  1 9*  jour 
(les  calendes  de  janvier  de  i'année  de  l'incarnation  1840 
(l4  décembre  J  84o) ,  portant  institution  canonique  de  I  abbé 
,(ieOfg$''Mu$êqnn^iê  {J^am^Baptiâiû'Amedee)  pour  révéché 
de  Perigueux; 

3°  La  buHe  donnée  à  Rome,  près  Saint-Pierre,  îe  19*  joi|r 
des  calendes  de  janvier  de  Tannée  de  Tincarnation  1840 
^14  décembre  1840))  portant  institution  canonique  de 

(i)  TU»  série,  BalL  >70,  n*  iSytea. 
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Tftbbé.JteM  {André)  oomme  cotdjottar,  arec  Aitnre  811&» 
cession,  dfeM.  Lepappe  de  Trévem,  ëvéque  de  Stnab<»ii|[, 

avec  le  titre  d  evéque  de  Rhiodopolis  m  partihus  infidélium , 
Sont  reçues  et  seront  publiées  dans  ie  royaume  en  ia  forme 
ordinaire. 

3.  Lesdiles  buOes  d^înfdttiUQn  cuiotti^e  sont  reçm 
npprobMîon  des  cfauses,  formules  ou  expressions  quelles  ren- 
ferment, et  cjui  sont  ou  pourraient  être  contraires  à  la  charte 
constitutionnelle,  aux  lois  du  royaume^  aux  francbiseSy 
bertés  et  maximes  de  f^ise  gallicane. 

3.  Lesdites  bulles  serdtat  transentes  en  latin  et  en  français 
sur  les  registres  de  notre  Conseil  d*tftat  ;  mention  de  ladite 
transcription  sera  faite  sur  l'original  par  le  secrétaire  général 
du  Conseil. 

4.  Notre  garde  des  aceaox,  ministre  aecrtaire  d  état  au 
département  de  la  justice  et  des  coites  ^  est  chatgë  de  fexd* 
cutioB  de  ia  présente  ordonnance,  qui  sera  iosâiee  an  Btd- 
letin*des  lois. 

Signé  LOUIS-PHILIPPE, 

Par  le  En  :  li  Garde  des  sceaux,  Ministre  Smrihâf  d'ém 
de  laptâUeeet  des  cultes, 

CfiaTiFiÉ  conforme  par  nous 

Garde  fies  sceaux  de  France,  Mi?iisirc 
Secrétaire  d'état  ati  département  de 
l0  JuêUeeM  dee  cuUee,, 

AParis^ie  1"*  Mars  1841, 

N.MARTIN  (du  Nord). 

*  Cette  date  cft  celle  dtlirtfofpInB  dm  BdMn 

*  Oa  s*Bboaa«  pour  le  Bulletin  Ae%  toi*,  k  riUoa  de  9  francs  pur  mI|  à  h  MitN  é% 
rif  itMMU  rvjai*  »  ra  ck«s  \t%  Direct* v*  dM  pofUi  dM  ÂéfxtMm%uU, 


Iimmian  movAUb 
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N"  798. 


N*»  9163.  —  OUfONNANCR  DU  Ror  qui  reporte  sur  l'exercice 
•   18-11  la  portion  non  employée,  au     décembre  1840,  dtn  Criiiù 

alhués  pour  U  rétablissement  des  Camnumietttione  iniêrrampvet 

pw  ^  mM  «I  y  d^rdemttH  dee  eaus. 

An  palafg  itB  Tnîlcrles,  le  17  Janvier  J841. 

L0U|&PH1L1PP£,  Roi  0E9  FSAKÇAia,  i  tons  pc^seoM 
€t  i  venir,  SALUT. 

Vu  les  articles  1  et  2  de  la  loi  du  23  uoveiiibre  1840,  qui  ou- 
vrent nu  ministre  des  travaux  |>iil>l!cs,  sur  l'exercice  1840,  1"  uq 
crédit  d'  un  million  de  franr^,  ù  iV(l;it  de  jxmrvoir  nu  rctnblissement 
des  communications  interrompues  siir  les  routes  royales  et  sur  les 
Toies  navij:fahlos  par  la  crue  et  le  débordement  des  enux;  9**  un 
crédit  de  cini;  ceat  mille  francs,  pour  être  applique,  ù  titre  de 
secours  extraordinaires  dan-^  1<'S  départements  qui  ont  souflert  d^ 
la  crue  et  (!u  d<  iiordement  ties  eaux,  au  re'tabli^sement  des  com- 
munica'ion.s  interrompues  fur  !es  routes  fleparlemeiilnles ; 

Vu  rarlicle  3  de  U  même  loi,  porinnt  que  les  fonds  non  con- 
sommes sur  un  exercice  pourront  êtie  reportés  ^ar  ordonnance 
royale  sur  l'exercice  suivant  ; 

Vtt  la  situation  prov  isoire  des  crédits  dont  il  s'agit  au  31  dé- 
ceoibre  i84o  ^ 

Sur  le  |appor#dc  notM  ttioiatre  secrétaire  d'éiH  des  travaux 
publics,  et  oe  Ta^s  de  notre  Conseil  des  ministres, 

Noos  AfoMB  ORDONN£  et  ORDONNONS  ce  qut  suh  : 

Art.  l*'.  lî  est  ouvert  à  notre  ministre  fîcs  travaux  pu- 
biicSy  sur  Texercice  18  41,  un  crédit  extraordinaire  de  cînct 
«ont  mdie  (iraiies  (  500,000^  ),  rsprësentsirt  h  ponton  non 
employée  y  au  31  décembre  1840^  <fu  cnédh  d*un  milBbn  dé 
francs  aûfecté  au  rétablissement  des  communications  intei> 

%.  IJQ  Série.  %^ 
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rompues  sur  les  routes  royales  et  sur  les  voies  navigables  par 
la  crue  et  le  débordement  des  eaux. 

FuneiBe  somme  de  cinq  cent  mille  financs  (  $00»000'  )  est* 
aimul^  sar  le  crédit  de  un  million  de  francs  attribué  par  la 

loi  à  l'exiTcice  184o. 

2.  H  est  également  ouvert  à  notre  ministre  ffcs  travaux 
publics 9  sur  Texercice  1 84 1,  un  crédit  extraordinaire  de  deux 
cent  cinquante  mille  francs  (  S50,00o'),  représentant  b 
portion  non  employée,  au  31  décembre  1840,  du  crédit  de 
cinq  cent  rniHe  francs  aiJoué  pour  être  appliqué,  à  titre  de 
secours  extraordinaires  dans  les  départements  qui  ont  souflért 
de  la  crue  et  du  débordement  des  eaux,  au  rétablissement  4es 
communications  sur  les  routes  départementales. 

Pareille  somme  de  deux  cent  cinquante  miHe  francs 
(  2  5  0 , 0  0  )  est  annulée  sur  le  crédit  de  cinq  cent  milfe  francs 
attribué  parla  loi  à  lexercitr  1840. 

3.  La  régularisation  de  la  présente  ordonnance  sera  pro« 
posée  aux  Chambres  dans  la  session  de  1842. 

4.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  des 
travaux  publics  et  notre  ministre  secrétaire  d  état  des  finances 
sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  l'exécution  de 
la  présente  ordonnance ,  qui  sera  insérée  au  Bulletin  des  lois. 

Signé  LOUIS-PHILIPPE. 

Par  le  Rot  :  le  Miniitre  Secrétaire  d'étal  au  département 
•  du  ummuj,  publics. 

Signe  J.  B.  Teste. 

9164.  —  Ordonnance  du  Roi  rclative^ux  Travaux 
de  restauration  de  la  Cathédrale  de  ôhartre^ 

A  Parti,  le  SI  JaiiTier  1841. 

LOUIS-PHIUPP£,  Roi  dbs  Français,  1  tous  présents 
cl  à  Tenir»  saldt. 

Sar  le  rapport  de  notre  garde  des  sceaux ,  miiiifture  secrétaire 
d'état  au  département  de  la  justice  et  des  cultes  ; 

Vu  la  loi  du  10  août  1839,  dont  l'article  S  cootieut  les  disposi- 
tions suivantes  : 
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«La  valeur  des  matériaux  provenant  daa  démolitions  de  la  et- 
«thédraie  do  Chartres  est  attribuée  aux  travaux  de  restanmlion. 

«r  Ceox  qui  n'auront  pas  ete  réemplojre's  en  nature  seront  rendas 
m  pat  les  préposes  des  domaines,  et  le  pitMioit  en  sera  verM  an  trésor 

«public. 

«II  est  ouvert  au  ministre  des  cultes  un  crédit  à  la  recette 
«qui  aura  ctc  encaissée  par  le  trésor^; 

Attendu  que  cette  vente  a  cte'  effectuée  le  10  novembre  1840^  et 
que,  dès  le  27  du  rn«?mc  mois,  le  receveur  des  dumaines  de  Clinr- 
tiTs  avnit  encaisse  sur  son  produit  la  Komme  de  cinquante-cinq 
mille  >ix  (('lit  quarante-cinq  francs  (|iiatrc  centimes; 

Considérant  que  les  travaux  de  resuiu ration  il»'  la  cathédrale  de 
Chartres,  imputables  sur  l'exercice  1840,  ne  s'élèveront  pas  au 
delà  de  quarante-cinq  mille  francs,  et  qu'd  est  dès  lors  inutile 
d'allouer  au  ministre  des  culte^^  un  crédit  supérieur  à  cette  sommei 

Noos  AVONS  OAOONNB  et  OAOOiiiiOMS  ce  qui  suit  : 

Art.  1**.  Le  crédit  omrert  par  fa  loî  dn  10  aoât  1839 

pour  les  travaux  de  restauration  de  îa  cathcdraic  de  Chartres, 
dont  le  montant,  imputable  sur  le  produit  des  matériaux  pro* 
venant  des  démolitions  et  non  reemployés  en  nature ,  na  pu 
être  alors  déterminé,  est  fixé  à  la  somme  de  quarante-cinq 
IBilIe  francs ,  applicable  aux  dépenses  de  Texercice  1 840. 

2.  Notre  ç^arde  des  sceaux,  nniiistre  secrétaire  detat  de 
la  justice  et  des  cultes,  ei  notre  ministre  secrétaire  d'ctat 
des  finances»  sont  charges  de  Tcxecution  de  la  présente  ordon- 
Bance,  qui  sera  insérée  au  Bulletin  des  fois. 

Signé  JLOUIS-PUILIPPË. 

Par  le  Rot  :  ie  Garde  des  sceaux ,  Ministre  Swréloirt  d'éimi 
de  /•  justice  el  des  cuites, 

Signé  N.  Martik  (  dn  Nord  ). 


N°  9lf>5.  —  OnnossASci:  nu  Rot  portant  prorogation  du 
délai  fixé  par  l'article  4  de  l'Ordonnance  du  i5  Jévrier  1837^ 
relative  au  Poids  des  Voitures  de  roulage  et  des  Voitures  pU" 
bliques. 

Au  palaif  des  Tniferici,  le  31  Janvier  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  D£S  FRÂifÇAis,  à  tous  présents 
et  i  venir,  salut. 
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Sur  iê  fifptit  dé  HoM  ministri  feci^taire  d'ëtat  des  trmvâax 

Va  rtôtrc  ordonnance  du  15  février  1837  fl),  déterminant  le 
tftrif  dn  poids  des  voitures  de  roulage  et  des  voitures  publiques»  et 

fpecialenienl  I'art!(  Ir  i,  aiii^i  cotiru  : 

«Les  poids  détermines  par  ranicle  1^"^  ne  ^e-ront  oblij^atoires  que 
«•deux  ans  après  la  promnij^atidn  de  la  présente  ordonnance,  pour 
«les  voitures  à  quatre  roues  de  pîus  de  dix-sept  centimètres  de 
ftlorjjeur  de  jantes,  et  pour  les  voitures  à  deux  roues  de  dix<sept 
«centimètres  de  lar^'cur  de  jantes  et  nu-dess.us  "  ; 

Vu  e«^alcment  nos  ordonnances  des  21  décembre  1838  (2)  €t 
S  février  1840  (3),  qui  ont  prorogée'  surcessivenient  jusqu'au  Ift  fé* 
vrier  1841  le  délai  hxe  par  Tarticle  ci-dessus  rappelé  y 

Nous  ATOVB  OBOoNifi  et  oftDONifOMs  ce  qui  suit: 

Art.  Le  (I«\ai  (ixé  par  l'article  4  de  notre  ordonnance 
du  15  février  1837  est  prorogé  jusqu'au  15  février  1842. 

2.  «Notre  ministre  secrétaire  dcut  au  départemeot  dei 
tovaus  publics  est  chargé  de  i  exécutioa  de  ii  pràeale  or* 
doiintnee,  qui  sera  insérée  au  Bulletin  des  lois. 

iigné  LOUIS-nf  lUFtt. 

PaïF    Rai  •  t$  BtShéttn  9é9vê9àit9  il'4Sielee  iftjpei^MMMt 
êêt  irareur  pMie9, 

f  .  Sigatf  J.  B.TaiVB. 


N"  91C6.  —  ORDoyNAycH  du  Roi  qui  autorise  la  Conipagniê 
des  mines  d'Anzin  à  prolonger  jusqu'à  Anzin  le  Chemin  dê  fer 
de  Smnt-  W aasi^h'Haut  à  JJenain. 

Au  paiAi«  def  Tutlerici,  ie  31  Jauvier  1841. 

LOUIS-PlilLlPPE,  Roi  DBS  Fkanvais,  à  tous  présents  , 
et  i  veniri  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  tecre'taire  d'état  an  departenent 
des  travaux  pubfics  ; 

Vu  la  demande  présentée  par  la  compagnie  des  mines  de  bouille 
d'Ansin,  tendent  à  obtenir  l'autorisation  de  prolonger  jusqu'à 


fl^ML4i*.qPs?»i^ 
(s)  Ban.sis»n*77sv. 
(S)  BalL7iSt susses. 
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Anzin  fe  cliemin  dé  fer  de  Dcnain  ù  SainUWftflsti  antoriië  par 

«otrc  ortionnance  du  24  octohiL*  1835  (l): 

Le  mémoire  de&cripiif  de«  travaux  ù  eXUciUer  et  les  plaM  à 
Tappui  ; 

L#es  rej^isties  d'enquête  ouverts  les  10  et  15  juillet  dernier  à  fa 
préfecture  du  Nord  et  ù  la  soits-pfëfectui^  de  ValencienneSi  iea* 
quels  ne  contiennent  aucune  rcclaumtion  ni  opposition; 

La  délibération  de  la  chambre  de  commerce  de  V'oJencienneSy 
du  24  juillet  dernier;  ' 

Le  procès-verbui  de  la  deiiberalioo  de  la  cemuujiaiuo  d  enquête, 
du  12  août  1840; 

Les  ra|)purts  et  avis  des  ingénieurs  des  ponts  et  cbausseesi  des 
98  octobre  et  \"  novembre  1839; 

Les  lettres  du  prcTct  du  IS'ord,  des  7  novembre  1839  et  S9  août 
1840; 

L'avis  du  couseil  gênerai  des  pouls  et  chaussées,  du  30  octobre 
dernier  ; 

Va  notre  ordoi^nance  susenoncée  du  i4  octobre  183j,  qui  a 
Mtorîsé  re'tablissement  d'un  cb^m  de  fer  de  Saint-Waast  à  Dtf^ 
naiiii  et  le  cahier  de  char<^'es  annexe  à  oette  ordonnance^ 

N«lre  Odnseil  d'état  entendu , 

NOCS  AVONS  OnoONMB  et  ORDONNONS  ce  qui  suit  : 

Art.  l*^  La  eompagiiic  det  mmeg  d'Anzîn  eil  autorifde 
h  prolonger  jusqu'à  Anzin  ie  chemin  de  fer  de  8atMl»Wfllitl» 

la-llaut  à  Denain^  autorisé  par  notre  ordonnance  du  24  oc- 
tobre 1835. 

Ce  prolongtitÉt  «éxceuterd  conformétneilt  au  Kteé  MU^* 
qud  pir  «M  teinte  reëe  imr  ie  piMi  )okn  à  im  ptéMIe  oriiMli 
nanœ. 

2.  La  compagnie  sera  d  ailleurs  soumise,  pour  le  sdsdit 
prolongeiBeBl,  att«  di^posètkm  du  cahier  de  diarges  aimexé 
î  l'ordonnance  cî-deasus  rappelée  du  24  octobre  Iftdà. 

3.  CcMifoMëMéfit  è  Fétigagement  pris  par  h  compi^ie 
iÊm  m  deBflnde  dif  9  ftfiltet  iê46,  K  rte  aéra  perçu  ancun 
prix  pour  le  transport ,  sur  îe  prolongement  de  Saint-Waast 
à  Anzin  »  des  voyageurs  ou  des  marchandises  qui  auraient 
parcooni  tout  ou  partie  àm  ehenill  4e  fer  «le  Saiia*Waial  à 
Denain. 

{t\  f •  partief     aasiioB ,  BalL  at  i ,  attao. 
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4.  Notre  ministre  secrétaire  d  ctat  au  département  des 
travaux  publics  est  chargé  de  {'exécution  de  la  présente  or- 
donnance, qui  sera  insérée  au  Bulletin  des  lois* 

Si^nu  LOUIS  PHILIPPE. 

Par  ie  Roi  :  U  Ministre  Secrétaire  d'-éutt  au  dépuriem€$U 
lies  trat>aux  publies, 

Sigaé  J.-B.  Tests. 

I^*  9167.  —  Ordon SASCE  DU  lioi  qui  crée  sept  nouveaux  emplois 
de  SouS'inspccleurs  de  iinslruction  primaire, 

Aa  pftiaif  dci  Tnileria,  I«  3  Février  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Kol  des  FaA^çAis,  a  tous  préseau 
ei  à  venir,  salct. 

Vu  la  loi  du  98  |iiin  1833  sur  rinstructton  priouûre  ; 

Vu  nos  ordonnances  du  18  jaiilet  de  la  même  année  (i),  du 
M  février  1835       du  13  noYembre  1837  (3)  et  du  17  décembre  * 
1839  (4j; 

Vu  les  lois  de  finances  des  83  mal  1834,  90  juillet  1837, 10  août 
1839  et  18  juillet  1840; 

Vu  Pavis  da  conseil  royal  de  rinstruction  publique  ; 

Snr  le  rapport  de  notre  ministi*e  secrétaire  d'état  an  département 
de  rinstnwtion  publique, 

Nous  ATOMB  oaDonNB  et  ORDOifiroys  ce  qui  suit  : 

Art.  l*^  II  est  créé  un  emploi  de  sous-inspecteur  de 
rinstruction  primaire  dans  cliacun  des  départements  de  la 
Seine,  de  i' Allier,  du  Cher,  de  flndre,  d*Indre*etoLoire, 
de  Loir-et*Cher,  de  fa  Loire. 

2,  Notre  ministre  secrétaire  d'élat  nu  département  de 
rinstruction  publique  est  chargé  de  l'exécution  de  la  présente 
ordonnance. 

Signé  LOUIS-PHIUPPE. 

Par  If  Am  :  U  Ministre  Seeréimre  H'étmi  tm  d4pmnmiumt 

de  rimstruetion  publique. 

Signé  ViLLBHAlIf. 

(f)  2«  partie,  l'^f  section,  Bull.  24  1,  n"  489». 
•    (a)  î*"  partie        section,  BuU.  S47,  no  4731. 

(3)  Bull.  549,  n"  -m. 
'  (4)  Buir.  704,  h»  S44I. 
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9168.  —  OMùWMAncK  BU  Roi  gui  supprimé  h  Mûrehé 
au  Bais  à  Mler  étahU  dans  ttU  Louvier;  à  Paris 

Au  palais  dea  ToHerica,  le  10  Février  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français,  à  tous  préseius 
et  à  venir,  SALUT. 

Sur  le  r«pport  de  notre  minutrc  tecreUiire  d'éuuau  département 

de  ra«^rictilture  et  du  commerce; 

Vu  ies  de'crets  des  7  avril  1806  et  91  septembre  1 807; 

Les  deiibcrations  du  conteii  manicipal  de  Paris,  des  93  nAars 
1838  et  28  juin  1839  ;  ^ 

I^es  avis  du  préfet  de  police,  des  14  |anvier,  31  mai  et  84  juiii 
1839; 

Les  nvî<;  du  préfet  du  département  de  la  Seine,  des  86  février» 
93  avril  et  17  juillet  1839; 

Notre  Conseil  d'état  entendu,  * 

Nooa  AYOti»  ORDONHB  et  OBooiNiioiiB  ce  qui  suit  : 

Art.  1*'.  Le  marché  su  bois  k  brûler  constitué  par  le 

ilt'cret  du  7  avril  1806  dans  1  l'ie  Louviers,  à  Paris,  départe- 

nient  de  la  Seine,  est  supprimé. 

2,  Un  déliii  de  deux  ans,  i  partir  de  la  date  de  la  présente 
onlonnaoce,  est  accordé  aux  marchands  de  i>ot9  actueDement 
établis  dans  fa  même  (le,  pour  révacuation  complète  des  ter* 
rains  par  eux  occupes. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d'étal  de  l'agriculture  et  du 
coauDeioe,  et  notre  ministre  de  l'intérieur,  sont  chargés, 
chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  l'exécution  de  ia  présente 
ordonnance,  qui  sera  publiée  au  Bulletin  des  lois. 

Signé  M)U1S-PHIUPPE. 

Par  le  Roi  :  If  Minisue  Secrétaire  d'élai  au  d^porCMMal 
de  l'agriculture  et  dm  eommerea, 

Signtf  L.  CoMUi-GaiDAUiB. 


N*  9169.  —  Ordonnance  du  Roi  portant  création  d'un  commis- 
sariat spécial  de  police  pour  l'arrondissement  de  Peronne,  dé- 
partement de  la  Somme,  et  suppression  de  celui  établi  à  Saint- 
Vaierj-sur-Somme.  (  Paris,  7  Ocigbre  1840,  ) 
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91t0*  —  Ordonnance  bu  Roi  portent  rétehBiMineDt  «Tan 
MUBÎiiml  M  p#Uoe  duM  la  villi  <f  AamMM,  pow  lt  fau- 
bourg LhimnieM  (Gbarotttt).  (  Auw,  J#MpMilf«  ) 


M*  917t.  —  Ordonnavck  du  Roi  portant  cré^tiof  c#iii- 
mîssarint  Je  police  dans  la  tIIIp  de  Ligniereiy  d^Mrtcmcilt  djK 
Cher.  (Pari>,  J  Décembre  1840,  ) 


due  M.  Fatras  (Jean-Baptisfe)^  ne  1^  Qavonne  (  B<MSief- 
Pjréfices  )  le  10  octobre»  I8l3,  demeorant  à  Tarbes  (  Hautet- 
Pyijfue'ea),  est  autorise'  à  substituer  à  son  nom  celui  de  Rambaud; 

f  Que  rîDQpe'trant  se  ||ourvoira  devfol  les  tribunaux,  pqur 
filtre  ope'rer  sur  les  registres  de  Fétat  civil  (es  cbangc^oifi^is  ai%> 
torisés  par  la  présente  fpdonnancç,  qprès  Tcxpin^tioii  4ei  dâais 
fixés  par  les  articles  6  et  8  de  la  loi  du  l*'  avril  1803  [il  ger- 
minal an  XI  ],  et  en  fostifiant  qu'aucune  opposition  n*a  été'  formée 
4lviM«l«BMaafo«CMiseild^  {Wmm,S$ Déoetiibrêm^) 


CnnFiii  confomie  par  nous 

Garde  des  sccaiix  de  France ,  ^fi'ni'stre 
Secrétaire  d'claCau  dcjjartement  dci 
la  j%^8tice  et  des  culies, 

AVms,  le  4    Maci  1941, 
N.MARTIN  (du  Nord). 


*  Cetlp  date  cf|  c^ç  da  la  réceptien  du  Mktia 
k  h  C^haaccnerie. 


On  t'abonne  poor  le  Bulletin  des  loi«,  à  raiton  de  9  franca  par  «n,  k  la  caiiee  d9 
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N<*  9173.  —  Ordonnance  du  Roi  portant  proclamation  des 
Breveté  d'iweuiion  déiwréM  pendant  U  quatrième  trimestré  de 
1S40. 

An  paUb  des  Toiieriei,  ie  31  Janvier  1B41. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français,  à  tous  présents 
et  4  venir,  SALUT. 

Va  rartiole  •  du  titre     et  les  artiolet  6, 7  et  15  dn  titre  II  de 
loida  tft  mai  1791; 

Vu  l'erticle  i*'  de  TaiTété  da  5  Teademiaire  an  va  [17  septembre 
1800],  portant  que  lee  brevets  d'invention  ^  de  perfectionnement  et 
dlmportation  «eront  proelamet  tons  lee  trob  mois  par  la  voie  da 
BoileUn  des  lois, 

Nous  ATONs  ORDOTfirtE  et  OROOinfOira  ce  qnî  soit  : 

Art.  V\  I^s  personiie&  ci-après  dénommées  sont  bre- 
vetées définitivement  : 


I*  M.  Amie  (^jutnie),  prepanltur  de  chimie,  demeartat  à  Péris, 
ne  Chftpeii«  rfl  s,  eu  Mereit,  auquel  il  s  été  délivré,  le  T  oelobre  dernier» 
iecertiieet  de  sa  Jcuuinde  d'an  brevet  d*iDventioo  de  dix  ans,  pour  an  pro- 
cède propre  ii  donner  ii  la  pifrre  une  teinte  de  ve'tustt'. 

4**  M.  if  comte  tic  Ijt  aurepaire  [  Anne-Victor-IJippolifle  },  proprie'taire, 
dcjricurant  à  Parii,  Grande  rue  N'erie,  n'  32,  auquel  ii  a  été  délivre',  le 
7  octobre  deraier,  le  ceriiticnt  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de 
perfectieaneiaeait  de  dis  ena,  pour  va  eppereil  dit  ù^eeteur  moèHe,  desdatf 
à  provenir  oa  à  oiërir  lea  melediee  de  Is  netrice. 

S*  M"**^  Bermhmrât,  ne'e  Julie  Calmus,  demeurant  k  Compiègne,  ddper- 
Cement  de  TOise ,  ii  laquelle  il  a  été  délivre',  le  7  octobre  dernier,  le  ccrlstcat 
de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  SOS, 
pour  un  nouvr.iu  proci'de  de  fabrication  du  savon. 

40  MM.  Jiiron  (  Jean-Bernard)  t  Allaud  (  André  )  et  Pertin  (  François), 
représentés  par  M.  Baron,  \!nn  d'enx,  demeoranl  à  Avignon,  département 

de  VancUse, «uiqaeis  il  s  d|tf  délivré,  le  v  octobre  leraier,  le  certifiest  de 

•  •   

*  Vojez  un  Erratum  à  i«  fin  de  ce  nomcro. 

IX'  Série.  S» 
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iflsr  drmuuie  dun  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  pour  iV Ttrirtin  Je  !■ 

fttbstance  colorante  de  ïa  garanct- ,  qu'ils  nomment  mdi^o  de  garance, 

b°  MM.  Blanchard  (  Joseph- Antoine  )  et  Poret  (  Napoléon-Claude  ), 
demcurapt  à  Paris,  rue  ^eÛTc-Saint-t^ardn,  auxqucfg  il  a  etd  dé- 

livré, ie  7  octobre  dcrniar,  ie  ceititicat  de  leur  demande  d'an  brevet  d'in- 
TenCion  de  dht  ans ,  pour  nn  mëcanime  qn*ib  nenunent  mi/m  êértté» 
applicable  «uz  appareib  à  gaa  et  pro]^  «à  prëtenrer  lei  babîcationa  des 
dOMnations  et  des  explosions  du  ^az. 

§•  1^  Biondeau  de  CarolIeJ  (  Charles -Conslaniin  ) ,  professeur  de  phj- 
tpiqtie,  demenrant  à  ^aris,  me  Variii ,  n<*  13,  auquel  il  a  rte  délivré,  ie 
7  octobre  dernier,  le  crrtilit  af  do  <a  lU  iiiaiidr  ti'un  Itrcvtt  d'invcniion  de  dix 
ans,  poui*  uu  nuuveMU  ii|»tui4ie  Ui'  piodui  iiou  du  guz  dedaiiage.        "  ' 

70  M.  iioilley  {  Jean'Francvis  ),  fabricant  de  produits  cliiuuqucs,  de- 
meurant k  Dole,  di-|)artenient  du  Jura,  auquel  il  a  etc  délivre,  le  7  ocfobre 
dernier,  le  certffipft  fie  sa  4<^nBn^e  hrtvft  Sf^^^t^o^  p.  de  perfection- 
nemeift  l4on  UtreX  d'invention  et  de  peifectionnenient  de  qoinie  ane,  en 
sAmXB  du  1 8  scptejnbre  pr9cédeB|,  pour  un  procé^ddf  |div|^sien  ifB  sub#tancea 
^^ensceptibres  de  détrempé,  êt'ponr  Tapplication 'dé  ce^prôcéae  ^  fa  taprica- 
tion  (lu  bleu  de  Prns«e. 

8*  M.  Douillaut  ^[François-Julien  },  ni'f^ocjant,  d<  incurant  à  Paris,  rue 
Saînt-Denis,  n°  2  4.3,  nuqnel  il  a  »'le  dclivrc,  lé  7  oc  tobrc  dernier,  le  certi- 
ficat de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perrectionncment  de  dix 
'Ibé,  pour  nn'noi^enii  ]  ta«ddëdeHybHèii<(dh^'fil«e  fer.  '  •  ^  <  uV 

^"^  Û*  M.  lurent  (Daniel)^  con<in(  Jcs  Éiàts-Cnu,  îïemcurant  k  Paris,  rue  de 
'fi  TictAire,  ta*«o,  auquel  if  «  Àé  fféKvi^,'^'  r  )MkoMh;>Afrttifeé,Të*0M6eat 
de  sa  demande  d'un  brevet  d'importation  de  qninxe  ans,  fiét  «n  ûûttMn 
notenr  ap|dieaUe  ^  IVi^içnluure  et  eux  treilipert»  «fir  cbeaiine  ^p  fer, 

canaux  et  roules  or.iinairrs. 

10**  M.  ISros.fon  {  Prûncois  ),  négociant,  demeurant  ii  Pans,  me  Saint- 
Honore  ,  n"  29:»,  auquel  il  a  rte  do'iivrc'.  le  7  octobre  dernier,  le  certificat  de 
sa  demande  d'un  brevet  dinveniion  de  cinq  ang,  pour  un  séchoir  à  bascule 
propre  k  opdfléf  'tfr^c  prém]^t)iîlde  "tot  "SeenUmie'  U'dMcoetfA'ft  iesYnatUres 
VttttoiâimeidrîalMtor^.      '  '  "  ^ 

"  'tfU  M*mmti%ùbétêil\9éid),  cbtmiste  manufacfqrfef,  demenrant  k  Parb, 
rne  du  Delta- Lafayette,  n''  S,  kuqnél  îl  a'ct(^  deKvt^*,  7  octtfbrc  dernier, 
fè  certificat  de  sa  d<'n;:\:idr  d'un  brevet  d'affditîon  et  de  perfrrtinnnement  à 
son  brevpt  d'invention  de  cinq  ans,  en  <1ate  dn  septembre  précédent, 
pour  des  appareiîï  qu'il  nomme  raft>:t'Pores,  applicablcî*  k  tonte  e?pèce  de 
fourneaux,  propres  k  utiliser  l'excès  de  la  chaleur  ordinairement  perdue, 
aoît  en  cbinffant  de  Tcau  éb  d'ddM  ll^nid^,  dti  «e  I\ih*;«c.  '    *>  '^-^iy**'  ^ 


leur  denmnde  d'un  brevei  fllmportation  de  cinq  ans,  |^our  un  appareil 
'  la  mesure  el  k  couper  iea  b^it^>  <iu*ils  no 


jproprc  k  prendre  la  mesura  «  k  couper  lea  b^it^>  .^uils  nommeii^t  ajgHUre 
Jfiste  à  tous  les  corps. 

13®  M.  Fishcr  (  James),  de  Londres,  rcpréicnlc  à  Paris  par  M.  Pcr- 
pig-na,  avodat,  demeurant  rue  de  Chôiseul,  rx^  5  Irr,  auquel  il  a  été  délrvrc, 
le  1  ocloiire  denûer^  U  certificat  de  M  demaude  d'un  bmet  d'importatioa 
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et  perfedionnemcnt  çle  djij  j^.  ^uf  4çs  perfcciionnemcpls  dana  le^ 
Diacliitiçs  cnj)ioj ces  pour  rç»urnjucr  )c  tu^tlc  LoLin  cl  d'iiûtrcs  lullc». 

I4«»  M.  fijurmer  (  J<a«-J7a/;/w/c-x|f^^  4e  for^j^riciug, 

demeurant  U  Paris,  rup  du  Po'nceay  ,      25,  auquel  i]  a  e|ç  dclivro^Tç  7  pç- 
.lobrc  dernier,  le  ccriiQcat' J«  9a  demaudo  d  u^i  brevet  (Tiuvçaâo^      |c  ^)«  r- 
fcciionaciueut  de  cinq  au«,  ^oûr  uu  |>ei  fçclîôiiucmeut  apporte  aux  forgue^ios 
a  doubJe  brancjic.  '  '  ©  < 

150  M.  Gandillot  {Jcan-Dcuis  ),  /.i^ric^ut  de  fers  creux,  demçuranl  à 
Paris,  rue  Ik-IIefoudg,  ;>2,  aunucl  a  t. le  délivre,  le  7  octobre '(ïej'ùi'.  r, 
le  certificat  de  sa  demande  d  un  brevet  d'imuoi  talitm  et  de  PcrXectwnueiiwciji 
de  quinze  ans,  pour  un  S|sléme  coiiij^jîef  de  Ubricatiou  des  fers  creux,  etirca 
et  soudes  à  ciiaud. 

16"  M.  Graves  (^Robert),  dL-meurant  ruq, 4e.>  p:is-^;ibIoiis-gaini-ÇprvaD , 
à  Saint-Malo,  dcjkartcuiint  d*lrtc-el-V"ilânic,  auquel  it  a  elc  (iejivre,  le' 
7  octobre  dernier,  le  ceriiTicat  'de  aa  deiiiuu<Je  d'uu  breyct- d'i'mporiaiiun  de 
'<]uînze  ans,  pour  4c«  macbihes  à  fabri'iiicr  des  tcf îles ,  des  corJes  tt  des 
câbles. 


ir»  MM.  Harf/y  {  Adrien- Cèlcstin)  et  Nurcl  [  ^'tcolas-yfnntfnd  ),  tlç- 
meurant  à  Theillemtnt  ,  cantou  lïe  Bourgiberoulde  ,  ^dL-parte^'ent  de 
rEure,' auxquels  il  a  cic  délivre,  le  7  octobre  «f^rnier,  le  certificat  df  leur 
demande  çi'u»  brevet  d'invention  cle  cinq  ans,  j»our  un  appareil  propre  à 
^ire  arrêter  les  métiers  a  ti«»er,  lorsque  lajtraine  ca^se  on  manque. 

18°  MM.  C7/ar/(rj  jK^jrraM</ t't  compagnie,  inardiands  de  fer,  demeurant 
rne  de  ia  Préfecture  ,  i  "  h,  a  h^on,  dcj».^rlement  tïu  J^Iiôjie ,  auxquels  il  a  éie 
«ëlivre,  le  7  octobre  dernier,  le  certiûcal  de  leur  demande  d'uu  brevet 
(Tadd  iiion  et  de  perlcctiopiiement  ù  Icu^r  brevel  d'iuventiun  de  cinq  ^iis,  en 
date  du  30  septembre  précèdent,  ^oiir  un  nouveau  s^tlème  de  toiture  eu  iur 
et  en  foDJe. 

19"  MM.  André  Kœc/ilt'n  et  compagnie,  mnnufai  turicis ,  deni curant  à 
A^ufbouse,  département  (|u  Uaut-Rhiu ,  auxquels  il  a  t-ie  deUvi  e,  le  7  oc- 
tobre (lernier,  le  certificat  de  leur  ^t'mJindf  d'un  brevet  dimporialiou  de 
cinq  anp,  pour  une  uiacbiue  ji  |iUr  Iç  lia,  le  cJbaiivre  et  autrti  matières  Glu- 
menteuses,  alimcniaul  par  un  seul  rang  de  cylindres  un  double  r4pjr  de 
brocbes. 

2  0°  M.  Kolb{  George)  ,  mécanicien,  demeurant  à  Strasbourg,  départe- 
ment du  Baâ-Rhin,  auquel  il  a  été  délivre,  Je  7  octobre  dernier,  le  ccniiîcat 
de  sa  demande  d'un  brevet  d'iuveniiuii  de  cinq  ans,  pour  une  preste  typo- 
grapbique  à  galets. 

2  1°  MM.  Larat  {Jean-Joseph  ),  enucprcneur  de  diligences,  et  guet- 
fant  (Bénigne  ),  charron -mécanicien,  demeurant  tous  les  deux  ù  Lyou , 
département  du  Ilbône,  le  premier,  quai  Saint-Clair,  n*»  5,  et  le  second,  quai 
jPierre-Scize ,  n"  05,  auxquels  il  a  ele  délivre,  le  7  octobre  derfiier,  le  certi-* 
ficat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  aus,pour  un  nouveau 
système  d'essieux  brises  et  de  roues  en  fer. 

2  2"  M.  Legcndamie  {Jean-Baptiste),  scieur  ii  la  mécanique,  demeurant 
à  Paris,  rue  Saioi-Nicolas-Sami-Anioinc  ,  n"  10,  auquel  il  a  tue  délivre,  fe 
7  octobre  derniei",  le  certi&cat  de  sa  demande  d'un  brevel  d'invention  et  de 
j>erfectionnemcnt  de  cinq  ans,  pour  ufi  nouveau  procède'  de  sciage  ajipii- 
cable  k  tous  les  bois,  et  qu'il  nomme  scie  circulaire  tranchante, 

139  Al.  Lessçré  (  Charles  },  demeuiaot  ii  Paris»  rue  Muotmartre ,  o9  84» 

29. 


• 
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Wèf^ïi  a  été  êé&rré,  le  1  octoT)r«  êtn^w,  U  ccriUtefttlt  la  é^ïïuaiiéé^ 
breTei  dTaddhion  et  de  ptrfectionnement  &  ton  brevet  «Tinventioii  et  de  per> 
fcctionnement  de  dix  ans,  fn  date  dn  4  septembre  précèdent,  pOWf  UB 
IfD crier  d'an  genre  nouveau  qo'il  nomme  encrier  apothé tique. 
^'  f4«  MM.  Mrllet  frvrcs  et  Faulqui'è ,  ingénieur»  mécanicien*,  demeurant 
à  Lodèvc,  département  de  l'Hérault,  auxquels  il  a  été  délivre,  le  7  oetobre 
dernier,  le  certificat  de  leur  djfcmde  d*M  brevet  dlnrcDlioii  de  dU  enif» 
yilvtttteBeiivcHenecbfaiebImrlelshie.  ' 

tft«  MM.  MiUimgton  (  Peter),  mécanicien  k  befd  du  bateau  b  ▼a)[i£in> 
VSlbeuçien  1,  et  Samlerson  (  James  ) ,  professeur  d'anglais,  demeurnot 
p!ace  àe<  Carmes,  n"  4S,  U  Rouen,  département  de  fa  Sfine-Infci ieure, 
auxquels  il  a  cic  d«  livre,  le  7  octobre  dernier,  le  ccrtific.tt  de  leur  demande 
d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  une  composition  propre  k  gruisseï* 
lei  machines,  qii'ila  nomment  graisse  êtamowiiquê  de»  miemÊieiBiU,  '  ^ 

itl» ^Mmiilid&r'Monnet  (  Tiiéophile),  négociant,  demettiMt &  Mkè, 
rte  âé  IaCà?àêrie  dn  Temple,  n*  15,  auquel  il  a  été  délivré,  le  7  octobre 
dernier,  IfFllHincat  de  ta  demande  d'un  brevet  d'isTeation  de  cinq  ana, 
pour  une  nonvelle  fermeture  hydraulique. 

s  7®  M.  Mottet  (  Pierrr-  Ï.ouis-Ft  ancots  ),  fabricant  de  formes  pour  le» 
chapeliers,  demeurant  à  l*uris.  place  de  la  Corderic  du  Temple,  n*»  30, 
auquel  il  a  été  délivre,  le  7  octobre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un 
brevet  dlnvention  et  Év^pelfectjponMMM^de  dnq  aas,  pour  une  nouTeDb 
lilMI^f  b  nettojer  et  de^ièr  déTnttlft  ittt  cbapeaar. 
*  tf*  M.  PamUi  {Qtetgt)t  ancien  médecin ,  demeurant  à  la  Petite-VilTettc, 
me  d'Allemagne,  n*»  148,  banlieue  de  Paris,  auquel  il  a  rte  di'livrc,  le 
7  octobre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'addition  cl  de 
perfectionnement  k  son  brevet  d'intention  de  cinq  ans,  en  dutc  du  23  sep- 
tembre précédent,  pour  un  nouveau  procédé  propre  k  cristalli^ier  les  md- 
laatea  liquides. 

tf*  M.  F0if0f(£fe«Sr^ifliietW),  fciblaatiefwlam piste,  de  Dijon,  fantaC 
^bctiim  de  domicile,  b  Paris,  cbea  M.  Roux,  demeurant  me  Sat&t-Deniiv 
B*  17 1,  auquel  il  a  été  délivré,  le  7  octobre  dernier,  le  certificat  de  sa  de- 
mande dun  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  nn  nouveau  sjttèBle  dé 
faire  monter  la  mèche  des  lamp^'s  ,  appelé  ha-  de  lampes  ù  robinet. 

30"  M.  Poitri'i'n  (Pn>spcr-('har/rnia^):r-Fi'!ïriti-),  bonnetier,  demeurant 
à  Parts,  rue  Kicbeiicu,  u<*  i,  auquel  il  .i  été  délivre,  le  7  octobre  dernier, 
lé.eerliflcat  de  ta  demande  d\tn  deuxième  brevet  dSiddîttsii  et  de  perfeè^ 
tiennement  b  aoa  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans,  en 
date  du  4  septembre  précèdent,  pour  des  boucles  sans  ardillons,  à  bascule* 
b  aimple  et  double  pression  ,  cannelées  et  unies,  k  gorge  simple  et  double,  tt 
^ponr  être  établies  en  tous  Ie«  métaux  et  sous  toutes  les  formes. 

31*  M.  RagauU  {Pierre-Simon\  propriétaire,  demeurant  k  Paris,  me 
deCbarenton,  n*  179,  auquel  il  a  été  délivré,  le  7  octobre  dernier,  le  certi- 
ficat de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  ponr  nn  appareil 
propre  b  empêche»  la  cfante  dei  chevaux  attdéi  aux  veitnrei  k  quatre  ronea. 
"  ••••  M.  Rmmel  (FHm^ii-JaÊepk),  dcinevrtnt  b  Paria,  patas^e  Saninier, 

#3,  auquel  il  a  étd  déUvrd,  le  7  octobre  dernier,  le  certificat  de  sa  de- 
mande d'un  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  pour  des  bateanx-foudrdi 
et  des  wag«rons-foudres  propres  k  transporter  les  liquides  «ans  futailles. 
•    99^  Mil.  ReperchoH  fils  et  Pascal,  mécaniciens,  demeurant  à  Saint- 
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Etienne,  drpartement  de  la  Loire»  auxquels  il  a  eJc  délÏTrë^Ie  7  octobre 
dernier,  !<•  (  (  ?tilîcut  do  leur  rlcmanJc  dun  brevet  d'invention  de  dix  an<, 
pour  un  met  auisnie  j)roprc  à  la  remorque  des  waggons  >ur  les  chemins  de  ler, 

A4''  M.  Roehn  {François -Louis- Augtute)^  propriétaire,  demeuraui  à 
Plui»,  rac  d«  U  Victoire,  vflAh,  «aqael  il  «  étt!  ^tivre ,  le  7  Mtobrt  «fernieri 
It  certificat  de  m  demeiide  d^on  brevet  dTiaf  eotion  de  ciaq  ew  •  pour  wi 
epporeil  qa*il  nomme  séparateur,  dettin^  à  ee'ptrer  îei  metieree  Uquidie  et 
lolides  lorâ  de  leur  cliute  dans  ics  fossefi. 

35^  M.  Rolland  [Pierre  Jacques),  pii.vrmacren  k  Sens,  département  de 
rVonne.  faisant  élection  de  domicile  à  Paris,  chez  MM.  Joucn  et  Faurc, 
droguistes,  demeurant  rue  Siilnt-Mai lin,  n°  30,  auquel  il  a  e'ié  délivré,  le 
7  octobre  dernier,  le  certificat  de  m  dcnninde  d'an  brevet  d'invention  de 
cinq  ans,  poar  de  nouveaux  moyens  propres  à  produire  le  cire  detabeHIee 
f!f^ie§  modères  non  employées  jusqu'ici  à  cet  usage. 

M.  Sanguieux  (Frantois),  ra!)ricnnt,  demeui*aiità  Jouago,  départe- 
ment de  risère,  auqu(  l  il  a  ctc  délivre',  le  7  octoï)re  dernier,  ic  certiGcat  de 
fa  deui  indo  d'un  Iircvet  d'inventin:)  d.>  cinq  ans,  pour  un  nOUVCau rouicau 
appiicalile  à  la  labncation  des  vtdours  unis  et  aiitri  s. 

^  M.  TaUot  {Stanislas)  t  (abricaui  de  draps  de  Louviers,  faisant  e'Icc- 
t^it^^ dofniêîle  k  Paris,  cbcs  M.  Thépmot tt  compagnie,  aarcbande  de 
^^1^  ieqpeurant  me  Saint-Dents,  n«  àê,  auquel  il  a  été  délivré,  le  7  octobre 
dernier,  le  certificat  de  .^a  demande  d'un  brevet  d'importation  de  quiose  ans, 

pour  \?.  macliinc  e'i  onoroiqu--  iiydr.mliqne  de  StappetS.  ^ 

38"  MM.  Tiesset  {Avi^iiste- Alexandre)^  ne'gocîant,  demeurant  à  Bon-  • 
îognc--iur-Mer,  et  Moussin-Fièi'rc  {Rt- ne- Louis),  faisant  Uni»  ilcuv  (lection 
de  domicile  k  Paris  ,  rue  des  Fo^sés-^tontulartre,  n<>  2  7,  auxquels  il  a  été  dé- 
tttrét  le  7  octobre  dernier,  le  certificat  de  ieur  demande  d'un  brevet  d'invcn- 
4  tfon  et  de  perfectiounemput  de  cinq  an»,  pour  un  procédé  de  filtrage  par  le 
ride  et  b  pression  atbmoiphérîqae ,  appliqué,  comme  exemple,  à  une  cafo* 
URe. 

59<»  M.  Tntchclut[Jtan  \ ir.oUis) ,  horloger,  de  f.yon,  faisant  élection  de 
domicile  k  Paris,  chez  M.  Uin;;uct,  proff.-scur,  demeurant  rue  Sainte- 
Avnye,  no  30,  auquel  il  a  fté  délivré,  It-  7  octobre  dernier,  le  certificat  de 
la  demande  d'un  brevet  d  invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans,  pour 
une  montre  thcxiquo  ou  b  réveil- 

40*  >l.  yolhab9r  {Gustave' Adolphe) ftxi^Aaàtiti  demeurant  b.Paris,  rue 
Coqneoard,  n''  .'lO,  auquel  il  a  oie'  délivré,  le  7  octobre  dernier,  le  certificat 
de  la  deniandc  d'un  deuxième  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  au 
brevet  d'invention  de  dix  an=,  en  date  du  22  janvier  IS.'ÎD  ,  pris  par  ïuî  con- 
jointement :iv(>c  M.  Lrwinkcl,  pour  un  mécanisme  propre  k  la  fermeture  et 
k  l'ouverture  de«  pcrsienncs. 

41**  M.  f^our^re  (Lf'f/iV-- J/s rie- C/iar/ej>  ),  licencié  en  droif,  demeurant  à 
Paria,  rue  du  Fanbourg-Poissooni(fre,  n**  4t«  auquel  H  a  été  délivré,  le 
7  octobre  dernier,  le  certificat  de  sa  dmnaode  d'un  brevet  d'addition  et  de 
perfectionnement  h  son  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  de  quînaiOL 
ane,  en  date  dn  1 5  jnin  précédent,  pour, un  nonvean  procédé  de  fabrication 
<îes  mnriircs  ,  agates .  jaspes,  onyx,  ctr.  disposé*  sous  toutes  e-^pèees  déforme» 
et  de  figures,  par  uuc  pjréparalion  mécanique  et  par  le  soudage  à  l'aide  de 
ia  chaleur. 

4S<*  M.  (Z^eyi/^miii),  de  .Bjmingbami  repréfenté  à  jÇqri» 
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par  M.  Perpigna,  nvor.if,  dcnicitrant  rue  t!c  CÎiotspuT,  ?  /rr,  aiiqnpT  H  a  t^(c 
cit'ïivr»' ,  le  7  orrohrc  dernier,  If  f  riifirat  de  sa  Joininde  d'un  Lrevct  d'in- 
vention cC  (fé  prrfrctionnriiKînt  de  quînz6  anf,j|)our  des  perfectioaneinenti 
êifté  f4  fkbHtaifon  dès  chanufrè!^. 

4 s»  M.  HYi^iA  {Sûmûèt)^  fÂctrur  Aè  |»Mno«,  «fem curant  rue^^lVoU 
Çkrrùamc,  n«  3,  K  Lyon,  d^^iteiilpÂt  Su  RftAnc,  luqiio!  il  a  dtë  dcflivr^,  fe 
^  OCfobfc  demirr,  îe  rérdfirat  de  sa  dcrtanrfc  (î*un  brevet  d'invénlioD  àt 
cinq  ans,  pour  un  nouveau  genre  de  piano  àh  piano  à  dourine. 

H"  Sf.  yonp;  {Arthur) ,  (îc  I^oni^re.s,  ropresciiio  à  Pari/»  par  M.  l^auson^ 
demeurant  rue  Saint-Iloiiord,  335  ,  aucjurl  il  a  o'ic'  délivre',  le  7  oclobre 
dernier,  tè  CfirtiAcSt  <lf  ta  demaocle  d*iiB  Brevet  d'importadon  de  ijntnze  ani^ 
|)6iii>  llfiê  machine  ùk  «|>pareff  (»erf€cffi»iiiie  j)ropré  à  annô^r  ùu,  et  qu'on 
ip^él!^  tti  term<*  teehflique,  composter  fes  caractères  d*iiifpitinerie. 

M*  Boqui/lon  {Xicofas)t  bibl.'othdcairc  du  conservafoîre  royal  des 
arfs  et  in<*tîers,  dein^uranf  a  Paris,  rue  Sainf-Miirlin,  n"  f»n8,  auquel  il  a  cte' 
d«'!îvr<',  îe  8  octobre  dcrnirr,  fc  m t  fient  d»'  «a  doniandc  d'un  brevet  d'addi- 
tion cl  |icrfeci'omionii'ut  h  son  Itn-vet  d'invention  do  quinze  ans,  en  date 
du  89  septembre  précèdent,  pour  de  nouvelles  dispositions  propres  à  la  pro- 
jloctîon,  en  un  Diiftal  quelconque  èt  prinripalemVfit  en  cuÎTre,  ioit  p«f  des 
|>roctfdét  fonte  on  m  clîcbége,  soit  par  des  procédât  dtectro^cMiniqiieiy 
aè  toutes  espèces  dh  Tormes,  ^roc^d^s  et  dispo  itioos  applicables  k  diverses 
liidustiitv ,  notamment  k  ia  gravure  en  uiUe-doaee  oû  en  relief,  à  la  typo« 
gracie  et  ii  !a  sculpture. 

MSf.  liourgais  {Lnui^'Amvcîi'r],  ni'f^oriant ,  an  tfnvrc  ,  repr«*srntc' à 
I*4ris  par  M.  Jacqurt^^  criij»loje  au  conservatoire  royal  des  ai  ts  et  nic'liers, 
^emearant  rùe  Saint^Marlin ,  148,  auquel  il  a  été  délivre',  le  8  octobre 
^ernfer,  U  certiËcai  de  sii  demande  d*nn  brevet  d'importation  de  cinq  ans, 
pouf  de  lioiivèaus  procjfdc's  pour  fëpnration  des  hoifes  de  bafeînc, de  morne, 
•fin  de  fea'  rcbdre  prop'èet  h  diven  osaget,  teb  que  Téclaîrage,  fe  griktage 
des  machines ,  etc. 

47"  si.  IJrun  (  Charles- Ltnii'f- Au ffitste) ,  demeurant  à  Paris,  rue  du  Fau- 
bourjj-Monluiartre  ,  n"  33,  auquel  il  a  ctc'  di  livrc  ,  Ir  8  octolirc  dernier,  ïe 
certificat  de  sa  demande  d*un  brevet  d'invention  de  cinq  uns,  pour  un  nou- 
▼èf  ip^areif  i(u*îr  nomme  séparateur,  on  apparetf  à  baiclile  adapté  twi 
fosses  mobiles,  afin  d'en  aënarer  les  matières  solides  des  liquides. 

48»  ^yî,  tairipkfie  eiSogct,  représente'»  !i  Paris  par  M.  Sl^gier(Palne^ 
ingénicùr-î^ttipî^fr ,  (Tcmeuraut  rue  ^aintc-Élisabeth,  n»  7,  auxquels  îf  a  e'te 
dc^îîvre  ,  Te  octoKic  iK  rnîcr,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevi-t  d'in- 
vention cf  <!e  j>cr/('rii  1  iniMii.Mit  de  dix  ans,  pour  un  système  d'éclairage  la- 
te'ral  etsiil»  ral  iinilaut  l'cilairage  au  fjar. 

4t>«  M.  Celiitr  {EmmannelrGcorgcs) ,  h  Pari^  représente  par  M.  Truf- 
fant, j  denkcnrant,  rue  PavarC.  n^  8,  auquel  il  a  été  délivré,  le  8  octobm 
déroier,  fe  certificat  d4  sà  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perlée-' 
t'onnement  de  cinq  atts,  pour  Tapi^lication  de  substances  fermginenses  &  la 
flibrîcntidn  do  biscuits  et  antres  articles  analogues. 

50°  M.  Cliagot  (  ninonrl-Au^^uste) ,  pTuniassiVr,  demeurant  à  Paris, 
rue  RicbeTieu  ,  u"  Si,  an<|uel  il  a  e'te'  de'Tivrc  ,  ÎC  8  octobre  dernier,  le  certi- 
ficat de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perrcctionuemcut  de  cinq 
ans  ^i>ojar  un  nouveau  plumeau  dit  plamaou-brosse* 

ifi  Mi: eAU^(briJ^0)l«), détail^  repHMi«él{ParisparM.I»sf^ 
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friçna f  demeitrant  nie  de  Choigrnf,  n«*  s  ttr,  nnrjucî  11  a  e'tc  délivré,  W 
8  octobre  dernier,  le  ccrûficat  de  sa  demande  d'nn  brevet  d'importatioQ  e( 
de  fef9êeti*f»<Mflleiit  éÊ  ifbili»  mt  ^oiir  4es  i^crfSFctromaueBts  a^pfifttfs 
«M  Mflclknie»  M  <]p]^af9ili  tfétfiiiéi  li  Mm^xf  les  épingles  et  k  Iw  ioearier* , 

lj«  Iff.  bo/fn»ei  {Louis),  r#4i'<!er,  ^émedran^  ftf«  f  rftnmnae,  n*  ttf,  t 

Lyon ,  département  du  RliAne ,  ftac|Dei  il  «  ^të  délivre ,  le  S  ociobrè  dernier, 
itéMIRtài     ik  dethtlAtfe  tfa'o  tttrtt  ffftiTeàtron  <^  dâc  ût§,  pour  un  s^t- 

tême  ^0  ramonage. 

53°  î^.  Confrriot  (Cfàiiffr^ ,  rnfrepfencnr  serrurerie,  dcmptirant  à  Pa- 
ris ,  pn«sri^r  Tivofi,  5,  nnquci  iî  a  etc'  dc'îivrt^,  îe  8  ociobre  df-mier,  lo  cer- 
:i6cat  de  «a  demande  d'nn  b;evct  d'invrntion  et  do  prrrecffonnemcnt  de  cinq 
ODS.  pôut  £fi  mo'uïin  a  confer  !es  plâtres  et  à  Broyer  fes  cbafbont  de  boit  e( 
(le  ferrélcCb.  -  . 

SU  m.  ihiueààt  (Jchillé),  né^éUni  ët  ftiaAnfaSctorffr,  et  CtMn 
^Lucien),  proprie'taire,  demevraDt  k  Vafenriennes ,  dj*'f»ar(fmcnt  dn  Nord,' 
aiixq[aef<:  if  w  e'ié  do'fivré ,  fif  octobre  dernier,  fe  ccrtifirat  de  leyr  demande 
d'nn  brevet  d'invenfîoh  de  <|nin7.n  uns,  fionr  des  moviMis  et  prnrr'de's  propres 
à  o!)t<'nrr  uné  trmpi'raiure  cgaie  ouâupcricure  àceiie  obtenue  jusqu'ici  daos 
les  hauts-fourneaux. 

SS«  M*  FràriéoiS'tkMni  H  êompagnic,  re^r^scnt^s  &  faris  par  M.  £tftt- 
rent,  aernem^nt  n^e  Rlftiï-lRonfaiit,  n«  sof,  aoxifuéfs  If  a  ^fe  ëé^rri^ 
S  octobre  dernier,  le  certificat  de  lenr  demande  d'un  breret  d'inretitiog  dlT 
ciofj  ans ,  pour  ân  sftihtai  éfe  parcjuct  dît  parquet  muli^ie, 

50"  MM.  CriWisX/lWoijf),  ffii^^^  mousseline»  et 

fabricant deiiatettêsydemcurant  ^OUS  aea](àTHraro  ,  arrondissement  de  Vilïc- 
franchc,  doparf rnieiit  du  R'.iônc,  nuvfjnc!.-  il  a  itii  dt'hvrc,  le  8  octobre 
dcrnit  r,  le  ccrtificul  dr  leur  ilrmande  d'un  brevet  d  invculion  rt  dr  pcrfec- 
tiouuement  de  cinrj  ans,  pour  un  nouveau  mccainsuic  propre  à  s'adapter  à 
toutes  çspcce^  de  imvetijs^  j^our  tenir     irjiuiu  teuduc  au  point  Toa(u,  et 
ponr  va  perfeciionoement  à  toute  espèce  ac  naTcttcs. 

%.M9dàiri'Shàmartst  {Émflé^AHsêitie) ,  k  Baccarat,  rcpréietttd  à 
Parie  par  M.  PtUêtm,  proleeiewr  à  U  fMllë  de  addccîtie,  deiqewmot  iwk 
4e  YeniMÎif  no  ti,  ew^iMi  A  aiétëdélft«rd*  le  •  octobre  deraier,  le  certifiée! 
db  m  àtmtâtàm  d'u»  brevet  d*add]tie«  et  de  perfeetioanement  au  brevet 

«Tinvcnlîon  de  quinte  ans,  en  date  du  i5  ?rpfrin!>re  prrcrdrnf,  pris  par 
M.  Peîletan,  dont  ii  est  cession na i rc ,  pour  une  nouveiic  m»  thode  de  produire 
ia  dessircation ,  l'évaporation  et  \fn  di.siillntiouii  des  liquides,  eu  modifiiUit  ia 
tension  des  Tapeur»  ^«r  un  agent  mdraniijue. 

iv*  M.  Or^m'er  {Aekitie-TkéoHort),  demeurant  à  Pari-s,  me  do  Faiiboiir(|» 
yeitoeaiittre ,  tfi  eeyiei  H  >  dt<  d^ired,  to  •  octobre  dernier,  le  certîfical 
de  se  demande  d*Qii  troisième  breret  d*additloD  et  de  pev€setfeeAement.à 
aen  bfeirec  UtiifwMA  et  de  per^MoAeemrnt  de  ^einM  ans,  en  date  du 
30  juin  1 837,  pour  un  nouveau  moyen  appliqué  aux  appareils  k  air  cbtud, 
chauffé  à  ïa  flamme  du  gueulard ,  feque!  permet  de  porter  ii  un  beaucoup 
phis  haut  dr<;rc  d'éle'vation  In  température  de  i'air  arrivé  à  ia  buse  et  d'en 
régulariser  l'etfet  en  prévenant  toute  variation. 

»»«  M.  Ifvàitter  B^rdoek  {Henri),  négociant,  de  Londres,  représenté  à 
Pttrii^r  M.  i7^iMtikf  (CAlfHto),  furilMnltë,  dAs^MMIK  nie  lieiie, «•  id^i 
ett^M'ire  m  mMéiVfïï  ewwirt  iHhnll ,  idcellWtod»  dedeleeadé  d!\M 
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lif cvet  d'inretition  de  cinq  ans ,  pour  des  perfectionnêmcnU  dam  itê  iiMirhiUI 
propres  k  diviser  et  puIveViser  ieâ  boiit  de  teinture. 

•0*  IL  dûLmirens,  propriétaire,  denminuit k lloM4«»llafsan ,  dcparto» 
wmt  ^«  Landes,  M^nel  il  a  dië  àÀiné,  U  •  MUhtû  deraitr,  ic  c«rtifiMt 
de  sa  demande  d'anhreTCt  d*iaTeoli0B  de  eiaq  aaa, ponriiBe  aaebiiM  pro^ 
k  battre  les  hlés. 

6t°  yi.  Lcritrçalier  {Victor- Arsène),  cvi^hn'mc  d'artlHeric,  demeurant  k 
Paris,  rue  du  Bac,  n*»  82,  auquel  il  a  t  tt' dt-livré ,  le  8  octobre  dernier,  ic 
certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  poar  un 
nouveau  procc'dc  de  conservaliou  de  la  poudre  de  ^erre  et  def  munition*, 
«n  les  préservant  de  Iliiiauditd. 

et*  M.  JLe  JhtuUU  {PrmÊçmi'AMgutU)^  dencarant  à  Paris,  rae  d« 
Bagncnx,  n^  7,  faubourg  Saint- Germain,  anqnelflaél^dëUTréfle  S  ocfobrt 
dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  dt  qninseans, 
pour  un  nouveau  moteur  qu'il  nomme  aèro^ène, 

63"  yVSi.  Lcdru  {  Hector  \  négociant,  et  Sorel  {Stanisias  -  Tranquille' 
Modeste  ),  iugc'uieur  civil ,  demcuranl  à  Paris,  rue  des Trois-Uoines ,  n<>  il, 
anxi|ttels  il  a  cië  délivré,  le  8  octobre  dernier,  le  certificat  de  leur  demande 
d*nn  qnatonième  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  à  lenr  brevet 
d'inven^n  et  de  perfectionnement  de  qninseans,  en  date  du  lo  mai  10S7, 
pour  an  moyen  simple  et  aonvcnn  de  prdieiver  ie  fer  et  l'acier  de  Taetioa 
de  fa  rouille. 

64®  MM.  Lefehvre  Fièvet  et  compagnie,  ingénieurs-mécaniciens,  demeu- 
rant à  Turcoing,  de'partenient  du  Nord,  auxquels  il  a  été  délivré,  le  8  oc- 
tobre dernier,  U  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans, 
pour  nne  balance  baseule  sans  frottement,  se  réglant  d'elle-même. 

es*  MM.  MmilU  (Mrre),  ébékiiste,  et  Mmstom  (JWnifoû),  mddecin, 
demeurant  à  Autun,  département  de  Sa6ne-et-Loire,  auxquels  il  a  été  dé- 
livre ,  le  8  octobre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  lireret  d*inven- 
tion  de  dix  ans,  ponr  une  macbine  propre  à  faire  marcher  les  batcsnx 
sans  l'us.ige  de  la  vapeur. 

€6"  M.  Aleeus  {Antoine)^  avoué,  de  Bruxelles,  faisant  élection  de  domi- 
cile il  Pisrifl,  chcsM.  /faitnoiye, demeurant  boulevard  Bonne-Nouvelle,  n^  8, 
anqnel  il  a  été  délivré,  le  8  octobre  dernier,  le  certifient  de  sa  demande  dTnn 
brevet  d'importation  de  cinq  ans,  pour  nne  nonvello  machine  h  bntire 
ieblé. 

C7«»  M.  Mtuiè  [Charlrs-Clauflr-JCticnne)  ^  sous-iientennnt  au  Sf»*  régi- 
ment de  lipne,  lai-iant  clrction  de  domicile  à  Paris,  chez  M.  Dr/çif,'ne,  demeu- 
rant Giancit:  rue  N'erte,  n"  -2  2  ,  auquel  i!  a  été  délivré,  le  8  octobre  tîemicr, 
le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d  invention  de  cinq  ans,  en  date 
dn  97  aoAt  précédent,  pour  un  procédé  propre  h  amnifsr  les  armes  h  fen 
avec  ladiité  et  prompcitiide. 

68*  MkL  ^hUier  iJmcqurs' Henri),  prsprîétmre;  MuUer  (£tfmefliif>Fré- 
dérie),  commis  papetier,  et  Mergtr  {Auguête^Èlimmé)^  ancien  menuisier, 
demeurant  u  Versailles,  département  de  Seîne-ef-Oise,  auxquels  il  a  cfc 
délivré,  ic  3  oololue  derni'T,  le  certificat  de  leur  demande  d'an  brevet 
d'invetwion  k\c  cinq  ans,  pour  un  verni:»  à  tableaux  incolore. 

ea^  M.  3furttoek  ,{henri'Huêter)t  de  Londres,  reprcseuté  k  Paria  par 
M.  Reynmid,  dtmenimrt  me  Blenn,  n*  is,  auqnid  il  n  été  déHvid,  le  •  oo- 
IoIm  dernier,  le  certitcat  deea  demeade  «T^niiefet  d'ônpoituien  «fccàq 
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•as,  pow  des  yêtkdimumamiÊM    portet  daof  it§  aftofunct  à  Tipclv  «p* 
pliqiiéèf  k  la  vavigaiîoD. 
70*  MM.  Neppel  et  Gméri»  Nqtpd,  nMsfaetariifs  e»  pmtkiae, 

demeurant  à  Nevera,  département  de  la  Nièvre,  auxquels  il  a  été  délivré» 
le  8  octobre  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'invention  de 
dix  ans,  pour  la  fubricalion  de  pierrea  et  meules  faciices  propret  à  aigniaer. 

7  1°  MM.  Ncville-Nash  et  roTnpajçnie,  de  Turin ,  rcprc'scnics  a  Paris  par 
yi.  Nttville ,  denicnrîinl  rue  de  la  Chausfc'p-d'Amin ,  n"^  42  ,  auxquels  if  a 
été  délivré,  ie  8  octobre  dernier,  le  certiûcal  de  leur  demande  d'un  brevet 
é^iddflimi  et  de  pefTeetimnencat  à  leur  brevet  d'importation  et  de  perfee- 
tieBBeBCBt  de  qvÎBse  aos,  en  date  d«  1 7  fvin  1  n  • ,  pe«r  «  Mme»  tyaCèM 
de  caoetnictieB  peer  les  pe«ti  et  dierpenlef  de  ireaie  élendae. 

7t«  M.  Ockin  \  Chmrkâ)f  négeclant,  deBettnmt  me  d*AaûeBe,  HP  1 1 ,  à 
lilfe,  dc'partefnentdtt  Nord,  auquel  II  a  été  délivre',  le  8  octobre  dender, 
le  certificat  de  demande  d'an  brevet  de  perfectionnement  de  cinq  ans, 
pour  un  pavage  00  bois  debout,  assemblé  an  nojen  d'nn  cbevillage  en 

boi«. 

73«  M.  Œcàeihaujer{Jean)t  fabricant  de  papier  à  Siégcn ,  en  Prusse, 
fdwnt  élection  de  domicfle  àParis.  chez  M.  Moussier,  négociant,  demcarant 
nieMenterguei!,  n»  7 1 ,  anqael  ila  été  délhrré,  fe  8  octobre  dernier,  le  certi- 
ficat de  sa  demande  d'un  breret  dlnTontion  de  dfat  ans,  pour  «ne  nouTclle 

machine  à  fabriquer  îe  papier  sans  fin. 

"7  1"  "SX.  Pascal  (Jean-liaplisle),  ancien  militaire,  demeurant  chemin  du 
Rendoz-VoiJ.s,  n"2(),  à  Siiint-Mnndc ,  banlieue  de  Pnri.s ,  auquel  il  a  été 
dclivre.le  8  oc(ol»re  dernier,  le  ceriificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention 
de  cinq  ans,  pour  un  nouveau  système  de  roues  cla&tiques  principalement 
«pplîcebfes  ans  Toitnret  de  maîtres. 

7 S*  M.  Peltet  {Félix),  fondeur  en  caractères,  et  Berihomène  {Léo), 
commis  négociant  ^cnenrant,  le  premier,  nte  de  Bcrry ,  «5,  et  le  second, 
rue  Mersudecb ,  n<>  lOt,  à  Bordeaux,  dépanemcnt  de  la  Gironde,  anxqneb 
il  a  été délirré,  le  8  octobre  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet 
d'invention  de  dîxaos,  pour  un  nouveau  système  de  moulage  en  ciment  hy- 
draulique. 

7 G"  M.  Poolc  (Moscs),  de  Londres,  reprc'^cîitë  h  Paris  j)ar  M.  TtxiJ/atU, 
dcmcurunt  rue  Tavart  é,  auquel  il  a  ctc  dciivrc,  le  8  octobre  dernier,  le 
certificat  de  sa  demaiide  jTun  breret  d'importaiion  de  dix  ans ,  pour  des 
perfectionnements  dans  rencollage  et  le  séchage  du  papier  fiibriqné  b  la  mé- 
canique. 

77»  M.  Poo/e  de  Londres,  représente'  k  Paris  par  M.  Trufgmit 

demeurant  rue  Favart,  8,  auquel  il  a  été  délivré,  le  8  octobre  dernier, 
le  ccnificat  de  >ii  demande  d'un  brevet  d'importation  de  dix  ans,  pour  une 
machine  à  rogner  le  p«ipicr. 

78*  M.  Simonet  {Alexis)^  tailleur  d'habits,  demeurant b  Pari»,  rue  S«Bt- 
Tbomas-du-Louvre,  nP  «s,  auquel  il  a  été  délivré,  le  8  octobre  dernier,  le 
certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d*inventton  de  cinq  anS|  pour  UM 
agrafe  mécanique  adaptée  aux  sous^icds  de  pantalons. 

79*  M.  Smith  (  JFi'Uimm)f  iagénicor,  de  Loodree,  représenté  à  Parts  pur 
M.  Perpigna,  demeurant  rue  de  Cboiseul,  n*  S  ier,  auquel  il  a  été  délivré, 
i«  8  ,octsire«^roier»  ie  certificat  de  sa  d«ÎMnde  d'un  bîwrei  d'iafoaiioa.et 
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de^perfectioimement  de  dix  ans,  pour  ftrfèeticïïiitmmtÈ  dan§  U  constmctloif 
été  niilf-routei  ou  chemins  de  fer. 

99*  HT.  Sare9{SmMmm  TNKISjmnè'Mtoifeêié),  ih^ie^  cfviî,  ^emni 
àltfl0(  nte4etflr«i»-9»#n«f,  n*  H,  ftnibV»Wr|  AfTemjfTe,  «aqneT  if  a  éf€ 
êfihrté,  f«  f  oétoAlfe  éernîefr,  ftf  tttûWtât  âé  ti  demande  d*an  brefèl  d%i- 
irevrtîoii  d«  ^lim  ifeir,  ^ô«r  tfA  éoMM  t^èméétf  Aiiiénr  k  yêfént  èi 
à  aif' 

8  I  MM.  Taehottatn  { Jean-Euphrosincy,  demeurant  à  Paris,  nie  Sainte- 
Apulliiit  *.  ju*^  IQ,  et  SatSttmaL  {Joseph)^  fabricant  de  réuM,  demeiirant  à 
JktmMkmm,  dcfpa{«fllhrai»éii  UéAeiv  mtfat\ê  ûiÊM,  I» 

cinq  Ans,  pour  «n  nouvel  appai^eli  lise  on  ambulant,  destiné  hlsiiMMlîoé 

4n  jgoudron  et  à  la  disiiUa|ioii  des  re'si Jus  des  procb^ilf  rtfaincux. 

82"  \I.  TarJioxuin  {Jcan-Juipfirosinr' ,  dcrncitrant  à  Paris,  rue  Sainte- 
Apnlline,  m,  faisant  okciion  dv  dyuiicilc  ii  Mont-do-Marsan,  département 
des  Landes,  auquel  il  a  ctc  liiilivrc,  le  8  trctobre  fiemier,  le  certificat  de  sa 
demahdc  d'un  deuxième  brevet  d  addition  et  de  perfectionnement  à  son  brevet 
d^iarcBfioii  et  de^^fectionneaicmt  dix  ftaê,  en^df^te  i  s  man  précMeat, 
pour  éii^  perfecdopacineiiu  a^port^k  une  machine  disctilatoirOv  apptiqvéé 
particulièrement  k  la  purification  et  à  la  distilladon  dca  matièraf  rrfwiiiMf 
pour  la  fabrication  (ie  TeaMnce  de  tercbcnihine. 

83"  MM.  Andreolrttij  [Théophile- f'ictor  et  Antot'nc-JIayeul)  frèrea« 
fumistes,  demeurant  à  Paris,  rue  Daoplniic,  ii«  3",  aux<juels  il  a  été  délivré, 
le  9  octobre  dernier,  ie  certilicat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'invention  de 
cing  sais»,  pour  une  ^licmiiiee  fa'ilf  ^tomment ^kef^inée  à,  la  gtûté, 

84»  M.  Baes  (  jBariin-AnM)^  laiûpiite,  demfiiruit  Paris,  rae  "trwrcv? 
itere-Saint-Hoiiord,  1 5,  auquel  H  a  ctd  ddlÎTrë,  la  9  octobre  dtmiar,  fa 
certificat  da  la  demande  d'un  brevet  d*în  vent  ion  et  de  perfectionnement  de 
Cint}  ans,  pour  un  nonvran  nrVr';«!;urc  Je  l"i!etlc  K  fn^npo  Je-^  hommes. 

850  JJecher  {Fi  ancois-l^au/j ,  Je  I^oiulrcs,  représente'  k  Paris  par 
M.  Trujfaut,  demeurant  rue  Favart,  n°  8,  auquel  îî  a  elc  délivre',  le  9  octo- 
bre dernier,  le  certîécat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'importation  de  dix  ans, 
pour  ^ea  pérrecfîonnements  apportés  k  une  mâctitne  k  graver. 

•6*  MM.  Bermgier  {Gustave-Philippe)  ^  ^octeor  médecin,  èt  CoUmi 
{Jtan-Jacques),  demeurant  k  f*aris,  rue  Royatc-Sainl-Iïonàre*,  H,  aux- 
duéfs  il  a  été  de'IIvrc' ,  fc  0  octobre  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un 
brrvel  d'irivontîon  et  Je  i  eiTertionncmcnt  de  quinze  ans,  pour  un  nouveau 
principe  propre  à  la  faîjriraiion ,  p.tr  compression,  des  clous,  clous  îi  lattes, 
clous  dita  de  Picardie,  de  l'ers  à  cheval,  pointes,  crochets,  rivets,  vis,  bou- 
fofif ,  eCe. 

Èoûm  tïni (Jacques),  maître  /onseron,  démenrant  quai  Sainte- 
Croix  ,  tio  6,  à  Bordeaiix ,  département  de  la  uironctc,  auquel  9  aétd  délivré,^ 
le  f  octobre  denittr,,le  oertifica|  da  sa  demande  d*an  kreveC  diBYention  dé 

cinq  an§ ,  pour  un  guinJcnu  h  mouvement  circulaire  continu. 

88°  M.  Jioqtiillon  [Nicolas)^  bibnotbécaîre  du  conservatoire  royal  des 
arts  et  métiers,  demeurant  a  Paris,  rue  Saint-Martin,  5  08,  auquel  il  a  été 
délivré,  ie  9  octobre. dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  deuxième  bre- 
MMlttcHtai  élite  perMMtifieiJ^éiit  k  iott  krêvet  Mvcniiett  dk  qomie  dm. 
cil  ÀfM^it^  iepfteiVre  j^t-éc^éent,  fletfr  M  lietfvdBéi  m^iéïkliiBnàfMrié 
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par  des  prorp'drs  fTe  forte  et  de  clirhnre,  sojt  par  des  proce'de's  c^ertr(wTiP 
uiic|ue?< ,  ilo  tout*'  espèce  de  fnmips.  jirn-^di'*  rf  di-po.ffi  v;?  .ipjilicafîes  i 
êhnres  rnf?nstnc«,  notamment  h  h  gravure  en  taîfle-doucc  ou  eu  rcrîcf,  à  U 
tTpogn^hJe  etkH  Mèlpfilre. 

MM.  2?mp«rcf  irchîtect»,  tt  Vem^  [Jran-Baptisie-i'ic 

lor),  ingénieiv  cÎTil.  d«meiir«n(  à  Paris,  rae  Cron-dc»-Peti|s-ChtiDps , 
u*>  \  *,  auxquels  H  «  e'tc'  dcfivrc,  fe  9  octobre  dernier,  le  cçriîfiait  de  leur 
deronade  d*iiB  breret  dlorentioB  de  cinq  aii«,  po«r  de  noaTelfcs  âppficatioBé 

de  hifumes. 

90*'  M.  Brocot  [houis-(jahr{r!^  ,  îiorîoger,  «îcnu-urcinf  à  Paris,  f ne  d'Or- 
léans, n*»  15,  au  Maraî*.  anqncl  il  ;i  rte  di-Iivr»',  le  9  ortoTjre  dernier,  le 
certiGcat  de  sa  demonde  d'un  brevet  d'invcniiuii  de  cinq  aus,  pour  de  nou- 
▼elles  dispotitionâ  mVctniqnfs  «pptieabîes  S  Tb^o^erie. 

•9  * 

M.  Puntier  ^Amiiè'J^Usabeth)^  çsipiuinc  d anil^€^e ,  dçmcttruit  à 
Pferis,  rae  Sa4ftt4>oniiaMpM^Ui(-Gcrni4iii,  «•  i«,  ««4|iifl  il  •  did  ddlivr^. 
b  •  octobrt  dernier,  le  certiSaU  de  m  demi^o  iTiib  Wtf  et  dTio? tptÎMi  im 
ciiiq  «ne,  pour  mi  mstmineiit  propre  à  dessiner  d*afrès  natart,  ^*ilBMMai« 

î>2*»  M.  C\7i'l  (Jacques)  ,  rljamir^nnier,  cîn  Crciuot.  représente  à  Paris  paf 
M.  Caii  { J  can- François) ,  di  uuur.ïul  nie  des  BaiiuHos^  xf*  7,  auquel  il  a  etc 
délÎTré»  le  9  octobre  deruier.le  cerltUcal  de  ia  dl-uvaudcd  uo  brevet  d'addition 
et  de  perfectionnement  k  son  breTOt  d*tnTeutîon  do  ein4|  ans,  en  daUi 
dm tt l^vril  tSS9t  ponr  «n  y^vem  de  tnynnx  dias  loo chnndiiret  à  Taponr  et 
s—os  appareils. 

ta*  M.  Otnning  (  AI/red-Artku^)^  doBCnrftntb  Paris,  me  Saint- Laiare, 
n«  ♦  I ,  auquel  il  a  ete  délivre,  le  9  oetobre  dernier,  le  certificat  de  sa  de» 
mande  d'un  brevet  (l'invf!:itinn  de  cin<|  ans,  pour  mn  proc4^dé  pcrfectionnd 
de  fabrication  du  oarltonate  de  soude. 

04<*  M.  Co^neau  i^Fran^ois),  ro^çon-fauiiste ,  deuieuraiit  à  Paris,  rue 
dos  PirdMt-Soâvt-Poal*  ».  au<)nf  1  il  0  did  ddliYrd,  Je  «  o«lo)bf«  dernier, 
fe  oortiicat  doso  dtMndo  d%n  brev«t  fl*od<Ulion  et  do  porfeoiioMMaonl  à 
ion  mret  d*inTention  de  cinq  àno,  on  dole  da  to  fnia  prMdcnt,  poar  «m 
fsÉiutna  pivpM  à  cniroloplôtro  et  In  obavx. 

9S*  M,  Detemer  (Guf),  Aibrieatit  de  feridc,  demôawilii  fc  WnMkunédt 
département  dn  Nord,  auquel  il  a  été  délivre,  le  9  octobre  dernier,  îe  eerfl- 
ftcat  de  .«a  demande  d'un  brevet  de  perfectiuuncment  de  cinq  ans,  povr  Ml 
bluteur  à  taïui^  métallique  et  h  plan  ineltnd. 

9««  M.  De/içnae  {Amanri),  maire,  et  iSi^norrf  (Jean),  dcmenrant  tons 
les  deojt  à  Éegandan,  arrondissement  ét  f£l^orro,  departékient  do  fe 
Cironle,  dwltfi^  il  é  dié  ddiitrd,  te  •  MMbro  demfer,  fecortMeoiditn» 
dkmMde  d'ut!  br«^  d'intention  de  einq  ans ,  poornlM  nontolfe  wtHÈÊàm  k 
figoer  ies  grains  som  h  poilfo, 

9:»  H.  ihtpilJe  {Nicotûi\  sermricr,  demeuraiit  mè  diés  Riçoîîcs,  n»  Si- 
•  BeflerirTe  près  Paris,  auquel  H  a  été  dclivrë,  le  9  octobre  dernier,  le  ceM- 
^'"^t  de  sa  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfectTonneinent  îl  !»oft 
brevet  d'invention  et  de  perfocfionnement  de  cinq  ans,  en  date  du  ff  mA| 
précédent,  pour  une  nouvelle  serrure  dite  serrure  Dupille, 

98*  M.  Fould  {Eugène),  fàctèiir  k  la  halte  èax  M^,  demenrâilf  b  Pàris, 
iWdès  B<^0bftisti,  tf>  19,  àttqndl  if  ddiTMifrd,  Itf  »  éét«lli((dMllr,li 


aouToau  procodé  propre  è  ëtendre  le  verre  à  vitre. 

99*  MM.  Géorgie  {AniotÊU),  ingjéniear-mëcaucie»,  et  Parnf  (Jetm* 

Bûptistc) ,  proprif'iaire ,  (îeni''urant  à  Paris,  le  premier,  quai  de  Biliv,  n*  40, 
clic  second,  nie  Lianclie,  n«  40,  auxquels  il  a  ete  délivre,  \?  9  octnhre 
dernier,  le  cenificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'invention  cl  de  perfec- 
tionocinent  de  dix  ans,  pour  un  nouveau  système  de  cabriolet  luversable  ,  et 
préKBUBC  toute  •ëcuricé. 

100*  MM.  Goidenber^H  eompagnie,  ftbricaots  de  groise  quiicaîllerî^ 
demeurant  k  Zornhof,  fris  Sevcrne,  dëpArtemeBt  du  Ba-v-Rhin,  auxquclg 
il  a  e'té  délivre',  le  9  octobre  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un 
brevet  d'addition  et  de  pcrfcctionneintnt  à  î»  ur  ï>revet  de  peifcctionne- 
nient  de  cinq  ans,  co  date  du  2  8  septembre  j)re{  «tient ,  pour  des  perfec- 
tiuuueiiicuu  apportés  au  mécanisme  des  moulins  k  café. 

fOt*  M.  Hermei  {GuUlamne)^  sellier,  demcurftttt  à  Paris,  rue  Boarg- 
TAbM,  a*  0 ,  twiiiel  il  a  élë  dëfirrë,  le  9  octobre  dernier,  le  eertifieat  do 
m  devanide  d'un  brevet  d'invencioo  et  de  perfectionnement  de  dis  ans,  peor 
«■  oowenu  coUier  de  cheval. 

105"  M.  Ili'nti'ill»'  [.Tarques  Marie) ^  mécanicien,  demeurant  à  Paris, 
rue  Cliamont,  ii''  8,  quartier  du  Luxembourg,  auquel  il  a  été  délivré, 
ïe  U  octobre  dernier,  le  rrrtifîeat  de  sa  demande  d  un  brevet  d'invention 
de  cinq  ans,  pour  une  machine  îi  comprimer  les  tissus  de  toute  e£pèce, 
lot  papiers  de  (entnres,  etc. 

109*  M.  Zioatry  (GàMe^Jesn-JMifim),  fabrleavC  do  chonindos,  dencn- 
rant  k  Paris,  me  Tronchct,  n*  15,  auquel  il  a  été  détlYrd,  le  o  octobro 
dernier,  le  cenificat  de  sa  demande  d^on  septième  brevet  d'adJirion  et 
de  perfectionnenipiu  U  son  bre  vet  d'invention  de?  quinze  ans,  rn  date  dn 
30  décembre  183G,  |>our  de  nouvelles  di.«>po9itions  de  clienimces  et  de 
pocies  caiorifcrtM  rendus  appiicabics  u  toute  espère  de  localité*. 

104*  M.  Lcsage{  FrtmçùiS'Lèandrt)^  dcmcnrant  k  Paris,  rue  Corbeau,  ' 

fi  ^ir,  a«i|vel«il  a  dcd  délivré,  le  9  octobre  dernier,  le  cortilieat  d«  an 
demande  d*im  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  crm|  aiia«  fMrar 
Implication  de  la  vapeur  U  la  destruction  dos  punaises. 

lOS"  M.  Levalleiix  {  PictTC-Clrment),  négociant,  demearant  k  I^ile, 
département  dn  Nord,  auquel  il  a  été  d»'li*r»'.  ie  n  octobre  dernier,  le 
certiiicat  de  >a  deutandc  d'un  brevet  (!e  p<  i  iei  ttonnomcnt  dc  cini|  aiia,poiir 
un  œo^ea  de  pericctiunner  IViriagif  du  coton. 

100**  M.  ifoiVe  (  Eugène  ),  capitaine  do  long  oowt,  an  H«vre,  reprd- 
oMlé  k  Paria  par  M.  Gm^uerei,  demenraat  me  do  Cruasol  »  n*  i ,  an^nel 
il  a  été  délivré,  le  9  octobre  dtmfer«  le  eertifieat  de  «a  demande  d'un 
bmot  d'addition  et  de  perrectionnemont  li  ion  breret  d'invention  de  ^ninan 
ans,  en  date  du  t  i  juillet  t834,  pour  un  moyen  qui  i^end  les  naYÎrea  îa» 
.submersibles  et  préserve  la  cargaison  d'.ivaries  partielles. 

lOî*  M.  Mariage  [O/iricr),  ancien  i.cji^ociant ,  demcur.tnt  k  Saint- 
Quentin,  département  de  l'A-ituc,  auquel  il  a  été  délivré,  le  0  oct-jbre 
dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'no  brevet  cTtnveption  de  cinq  ans, 
pour  nn  procédé  de  fabrication  d*nn  ariide  en  laioe  pore»  à  jonr,  inùtaiit 
la  dentelle. 

lOSo  M"^  Mayer,  née  Victoire- Joséphine  Gamot ,  négociante,  fabri- 
cnnto- de  i^crict  4A<ncn(  i^ui^iii^e  dê^^on  iiwri»  ikmcur      ô  Pariât 
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-fiilKge  Cbobenl,  n*  3t,  à  faqaeffe  il  a  M  âélhré,  (ê  d  octobiv  éérdiar, 
îe  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfeciionneitaebtà 
9nn  brrvrt  d'invcntTon  de  dix  ans,  eo  date  du  Si  mai  précèdent»  pour  lUIft 
nouvelle  façon  de  gants  demi-îong«.  '  .  . 

"  lOD»  M.  3Jèaumc  {Pierre- Joseph-Zacharie)  rotcaniricn,  demeurant  ii 
Paris,  me  dv  Ptaboor^-Sainl-Deiiif ,  ii«  S4,  auaael  if  a  ^  délivré,  \t 
.•  Mtobre  dtniMr,  1«  eerfific«l  éit  «i  4eauui4»  diiii  hntêt  ^inireiNtoa  «t 
-dt  perfectiounement  d«  cinq  ans,  poanr  m  wmvei  qipardi  pMipi^  à 
prendre  dea  baina  de  vapeur  ou  des  doaciMt,  et  qu'il  nonmt  vtfosanatfur, 
110"  M.  Miles  Berrif,  dp  Londres,  représente  a.  Paris  par  M.  Par- 
pigna ,  avorat,  demeurant  rue  de  Choîseuï,  n»  ï  ter,  auquel  il  a  été 
délivré,  le  9  octobre  dt-rnu-r,  !e  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet 
d'importation  et  de  perfeciiouncment  de  quiuzc-  ans,  pour  dea  perfec tion- 

ài.x  tii^llllitdHirMNfi^lVtidbil),  MtnmaiHiidiuiidM,  et  JLaray  (7'Adik> 

phile)^  fiiateur,  demeurant  tona  lea  deux  à  Mony,  département  de  TOtae,  anx- 
^ttela  ii  a  été  délivré,  le  9  octobre  dernier,  ic  certificat  de  leur  demande  d'un 
brevet  d'invention  ct4ie  pnffcctionuiiment  de  cinq  ani,  pour  «^eA^ateUv 
carde  ûlcose.  (u^  Jj 

Il  20  M.  Piet  {Pierre- Joseph  ),  négociant,  demeurant  ii  Parît,  me  de  la 
Fidélité,  no  4  ,  auquel  U  a  été  ddnrrë,  ie  9  octobre  dernier,  le  cerutîcat  de 
n  dmilir  4*«i  brevet  d^invontio»  et  é»  peffeetrâwMM^  lit  dift  nns, 
ponr  un  nonvean  procédé  propre  à  fabriquer  .loulte  wrtei  de  dnfs,  par 
plicatioB  do  caontchoue,  on  moyen  d'an  tiasn  queloan^e, «oit  toile ,  caQ- 
rot  .etaatnpoodre  de  laine  teinte,  destinc'c  à  lui  donner  le  soyeux  du  drap« 
et  servant  k  remplacer  la  peluche  pour  chapeaux;  \fi  UMU  d'une  tmpMQCahi* 
Itte  k  toute  épreuve. 

1 1  Z°  MM.  Planche  {Pit  rre)  et  Dusse  (  Joseph  ) ,  mccanicieua,  demeui'ai^t 
è  Par»,  me  dea  Trob-Bomea,  wfi  l€«  anxqnelaii  n  été  délivré,  le  »  oatobra 
dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d*nivention  de  cin^  aaa, 
jMV  divers  systèmca  de  roulettea  apbénqnea  pivotantes. 

1 1  i°  M.  Préiat{  Joseph* François) f  arquebusier, à  Paria,  représenté  par 
M.  Trujfaut,  y  demeurant,  rue  Favarl,  îfi  8,  auquel  il  a  été  délivré,  le 
9  octobre  ilcrnicr,  ic  ccnficat  di*  sa  demande  d'un  brevet  d'importation  de 
dix  auâ,  pour  un  appareil  destiuc  à  détruire  iea  gaa  acides  carbonif}^af;^  et 
Iij'drogèncs  dans  len  mines. 

115*  M.  RobtrUim  {Joseph-Clinton) ,  de  Londres ,  représenté  b  Paria  par 
M.  Vitîermé,  chimiste ,  demeurant  me  de  Bussy,  n*  ift ,  anqnel  It  ai  été  dé- 
livre ,  fc  9  octobre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d*un  brevet  dlmpor- 
latioo  de  quinxe  ans,  pour  une  nonvelie  méthode  propre  k  obtenir  et  appli- 
qncr  une  force  motrice. 

1I6<*  M.  Ryton  {William)^  représente  à  Paris  pur  M.  Truffant,  demeu- 
rant rue  Favait,  n<»  8,  auquel  il  a  été  délivré,  le  9  octobre  dernier,  le  certi- 
ficat de  sa  demande  d'un  brevet  d'impoHation  de  dix  ans,  pour  des  appa- 
retls  perfectionnés ,  propres  b  filtrer  les  liquides. 

f  17*  Madame  vèuve  Samterieux  {Mmrie'AimU'Letoux  ),  ferbfantière ,  à 
Paris,  repréiientée  par  M.  Reynaud i  j  demeurant,  me  Bleue ^  n»  18  ,  k  Ta- 
qneffe  il  a  été  délivré  ,  le  9  octobre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un 
Wevrt  (Finrention  de  cinq  ans,  pour  des  perfectionnements  dans  les  abal-iours 
tfidaira^. 
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1189  M  SassiatiJuUS'Edme),  »rc|iitecte,  demeurant^  J^?^'f*  nxe  ^a- 
co(>  ,1)0  ac ,  uuijuei  \\  a  çtc  délivre,  le  9  uciubre  dernier»  iç  oerlil^cat  (!c  sa 
Afuiandi;  d'un  jji'Cvct  d'uddition  et  de  perrccLio/i^cmciU  à  son  brevet  d'io- 
Tcntion  et  de  perlcctiunnemciit  de  quinze  ans,  en  date  du  4  juin  prccc- 
deiit,pour  une. machine  dite  Sussiat ,  destinée  ii  tiievcr  sur  brrge  les  uuilé- 
riaux  puuvajit  sç  renconli'er  duus  toute  espèce  (^c  tei rasseoie nts. 

119°  M.  Sautreuii  (  Pici-re- Augustin  )/jiiécMnicicn,  dionenrant  •  i'ëcamp, 
départeuK  nt  de  la  Seiue-JinféricuA'C ,  iiuqucl  ii  »  rte  délivre,  Je  0  octobre 
dernier,  le  certiûcat  de  sa  demaude  unn  brevet  d'invt'iitioti  de  dix  nns,  pour 
uo  procédé  propre  h  lurdrc  lesboi;»  ii  l'usage  di  s  limens  et  garde-inuins  d'es- 
caliers ou  autres. 

120°  M.  Sisco  Antoine-Dominique)  y  uiécanicien,  drmeurnnt  a  Paris, 
rue  des  Vinaigrters,  n**  Sâ,  auquel  ii  a  été  délivré,  le  9  octobre  deruier,  Ir 
certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'addition  et  du  perfectionnement  de 
dix  ans,  en  d>U«  du  16  septembre  précédent,  pour  des  perfectionnements 
apportés  aux  socques. 

12  1*»  M.  Szymanski (Lèon-JosepJt),  dcmiîin  .uu  iâ  Purii»,  Grande  me  Verte, 

19,  auqwl  il  a  été  délivré,  le  9  octobre  dernier,  le  ccrlilicut  de  sa  de- 
mande d'un  brevet  d'invention  et  de  perfi  ctionnenient  de  dix  uns,  pour  divers 
itiovens  propret  k  aimpliiier  et  rendre  inodores  le.s  appareils  âes  L'eux  d'ai- 
Mnces  et  des  g^uti enrobes  immobile»  et  portatifs. 

lîî"»  M.  Teystier  (Pin-re-Mon/afTt^),  cnifft-nr,  denirurnnt  à  Miffan,  dé- 
partement de  ï'Avevron  ,  nnqitel  il  a  ?té  délivre* ,  le  9  octobre  dernier,  le  cer- 
tifieat  de  sa  demande  d'im  bi'eret  d'inTcnlion  de  cinq  ans,  pour  une  poudre 
et  nne  pommade  destinées  à  donner  nn  tranchant  vif  et  doux  aux  rasoirs  et 
infiniment»  de  chirurgie. 

123"  iMM.  ToJJÎin-Mattho  VI  ÇiU ,  iiX  Couplet  {Jean-Baptlsle)  eiî\\iVL\nv ^ 
fabricants  de  tuflé,  h  CrpudrY,  près  Cambray,  représentés  h  Paris  par  M.  Per- 
pig-na,  avocat,  dcmenrant  rue  de  Chois^-nl,  n"  2  fer,  auxquels  îî  a  été  délivré, 

9  octobre  di?rntrr,  Te  cernlirat  de  l«*ur  demande  d'un  brevet  d'invention  et 
de  perfectionnement  de  cinq  aus ,  pour  un  mécanisme  servant  k  exécuter  un 
nouveau  tulle  hobin  moucheté. 

1240  M.  H'ilson  [John),  de  Liverpooï.représeiité  ii  Paris  par  M.  Tntffaut , 
demeurant  rue  Favart ,  n"  8  ,  auquel  i!  a  été  délivré  ,  le  9  octobre  dernier,  le 
ceriificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'importation  de  qnin/.c  ans,  poui'  des 
perfectionnements  duns  lu  fabrication  du  carbonate  de  soude. 

125°  M.  JJ'oifel  [Jran-Guillaxime-Charli's-Françots') ,  facteur  de  pianos 
du  Roi,  k  Paris,  représenté ^)ar  M.  Ucynauif,  y  demeurant,  rue  RIeue,  n°  18, 
auquel  il  a  été  délivré,  le  9  octobre  dernier,  le  certificat  de  su  demande  d'un 
trèvel  d'invention  de  quinze  aus,  pour  3es  perfcctionncmeuts  daus  la  fabri* 
cation  def  pianos. 

126°  M.  Alexandre  {Etienne) ,  teinturier,  demeurant  à  Épinol,  départe- 
ment des  Vosges,  auquel  il  a  été  délivré,  le  19  octobre  dernier,  le  certificat 
cte  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  une  nouvelle  ma- 
chine à  déclic,  propre  à  pitoicr,  extraire  des  pierres,  des  minerais,  de  la 
^bouille ,  etc. 

127°  Ml.  Arclibald  (^IViUiam-Auguste) ,  négociant,  demeurant  Grande- 
Hue,  n°*  t35  et  137,  ià  la  Chapelle-Saiut-Denis ,  prt^s  Paris,  auquel  il  a  été 
délivrt^»  ie  la  octobre  dernier,  ie  ceriiUcat  de  sa  demaude  d'un  bjre?ejb  ^uf^ 
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portation  et  de  perfi?cd(»imeiueot  ile  quiDz.e  ans,  pour  um  BoaveitQ  proce'de' 
de  C|tLricatJoa  de  savou. 

1 2  »o  N^,  Bertrand  (  Galfn'ei)  et  compagaie ,  fabiicaots  de  drap« ,  demen- 
rant  k  Elbeuf,  deparleraent  de  fa  Seine-Juiciieure  ,  rue  de  ia  Barrière,  no  f  t, 
auxqucU  H  a  été  dcJivré,  le  19  octobre  dernier,  le  certificat  de  leur  demande 
d'un  brevet  d'iovcntiou  de  dix  ai»«,  pour  un  appai  eil  qui ,  applique  aux  métiers 
^/a  Jficquart  et  à  ai  muie*.  permet  de  tiwer  i'endiOit  ^e  retoBc  en  deasat. 

Iî0<»  iM.  Billion  jeune  {Euj;ène-Hipjioltjte),  fabricant  de  rafcmes  ^ecqnes 
et  feutres  impci luéabL's  ,  demeurant  à  ♦'«ri*  ,  i-ue  Mdnilmonta^il ,  it»  5, 'au- 
quel il  a  été  déii>Tc,  le  t9  oiMiibrc  dornirr,  le  certificat  de  sa  'demande'd'un 
brevet  d'ioTendan  et  de  perrcctiouneincnt  de  éiuq  ans,  pour  une  noùvellc  fa- 
brication de  feutres  a  i  u^afrc  des  marreaux  et  erou Hoirs  de  piano<<. 

1 30°  M.  ttinyon  {Atfrcd) ,  représente  Ji  Paris  par  M.  Perpi^nia,  demeu- 
rant me  de  Cboisenî,  no  î  frr,  auquel  il  a  été*  dtîîvrc,  !e  19  octobre  dernier, 
le  certiOcat  de  .«.i  demande  d'un  brevet  d'importation  et  de  perfcctionnemcut 
de  dix  ans,  pour  un  système  perfectionne  d'impression  des  tissus  k  fa  nianche 
plate.  •   '  ■    •  •  * 

131"  M.  Bonnet  { Bapti'str),  ferniirr  cîe  M.  ti'Issoard,  demeurant  k  Rous- 
•ct ,  département  des  Bouchcs-du-Khflne,  auquel  îî  a  été  délivre*,  fe  19  octo- 
bre dernier,  !c  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'adi^iiion  et  de  perfec- 
tionnement à  son  brevet  d'invention  de  cinq  uns,  en  date  du  2  2  octobre  18  39, 
pour  une  charrue  k  doiiRîc  dcfonceinf-ut. 

132°  M.  Bnthàrd  {Etienne) ,  jnarchand  de  charbon,  demeurant  à  Paris, 
rue  de  Lacuce,  n"  u,  fauboprj;  Saini-Antbîne',  auquel  i!  a  été  délivre,  le 
19  octobre  dernier,  ïe  certificat  de  sa  de:îiande  d'un  brevet  d'Invention  de 
cinq  ans,  pour  de  nouveîîei  brîqueltôs  économiques  k  bn'iîcr.  " 

1330  M.  Callon  {Ficrre)i  i^^onicur  hvdrauUgue,  demeurant  à 
boulevard  Beaumarchais,  n"  57,  auqiul  il  a  été  déiivré,  le  19  octobre  dernicj-, 
fe  certificat  de  sa  dt-mande  d  un  brevet  ij'invention  de  cinq  ans ,  pour  des  per- 
fectionnements apportés  aux  turbines  hydraulique».  .  ,1 

ISA*  M.  Chesneanx  ( /''rançoij-^imé) ,  mécanicien ,  demeurant  à  Pari/n , 
rue  de  Navarin,  u"  ,  .-^uquef  il  a  été^délivré,  le  19  octobre  dernier,  ie  cer- 
tificat de  sa  demaiule  d'un  cinquième  brevpt  d'uJdiiiou  et  de  perfectionnement 
k  son  brevet  d  inveniion  et  de  pci  fectiaancnicnt  de  quinze  ans,  ca  date  du 
13  juin  1839,  pour  perfectionnements  applicabfej^aax  waggons  cij-cuiant  sur 
les  cbemîu>i  de  fer  et  dr.ns  toutes  les  courbes. 

135'  M.  Deconclais  ( Etienne-Juseph),  représenté  k  Pan»  par  M.  Perpi- 
gna,  d^emeurant  rue  de  Choiseul,  n<*t  i«r,  auquel  il  a  été  délivré,  le  19  octobre 
dernier,  le  certificat  de  sa  deutande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfection- 
nement de  cinq  ans,  pour  une  machine  perfectionnée,  propre  k  la  fabrica- 
tion des  tuyaux  sans  soudure. 

130°  M.  Defert  {Pierre) y  docteur  en  chirurgie,  demeurant  k  Paris,  rue 
Notrc-Dame-de-Nazareih  ,  n°  g  ,  auquel  il  a  été  déli>Té,  le  19  octobre  der- 
nier, le  certificat  de  sa  demande  d'an  brevet  d'invention  et  de  perfectionné- 
mcnt  de  cinq  ans,  pour  un  iustnunent  propre  k  remplacer  les  sangsues,  et 
qu'il  nomme  hdeilnmètre, 

137°  M.  Donzé{Louis)y  pasêementicr,  demeurant  k  Paris,  rue  de  la  Po- 
terie-dea-Arcis ,  11°  3,  auquel  il  a  été  délivré,  le  19  octobre  dernier,  le  certi- 
ficat de  sa  demande  d'un  brevet  d^invention  de  cinq  ans,  pour  un  noayeaii 
proche  propre  à  l'exécation  de  tous  ieg  «rtideg  de  paMementf  rie« 


d  by  Google 


(  408  ) 

ISS^  M.  Ihmcê  (LoMif),  fiëg«»eiant,  demeurant  k  Paris,  rue  du  Pour- 
Saint-Honore',  SI ,  auquel  il  a  e'tc  délivré ,  le  19  octobre  dernier,  le  certi- 
ficat de  sa  demande  d'un  brevet  d'inYention  de  cinq  ans,  pour  un  jeu  nou- 
veau qu'il  nom  me  jeu  de  la  htUaille, 

130^  'OL,  Douglas  [John- Mort)  t  de  Londres,  faisant  <fIcc(ion  de  domicile 
à  Parif ,  ehex  M.  Laufson,  jurisconsulte  anglais,  y  dcmeuraui,  rue  Saint- 
Honoré,  335,  auquel  il  a  e'té  délivré,  le  t9  octobre  dernier,  le  certificat 
de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans, 
pour  des  perfectionnements  dans  la  fabrication  du  savon. 

140"  M.  Driollet  {Henri-Gabriel- Louis) ^  employé,  demeurant  a  Paris  , 
rue  Saint- Antoine ,  n<>  161 ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  19  octobre  dernier, 
le  certificat  do  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  e(  de  pcrfectionnemeat 
de  quinze  ans,  pour  des  roues  k  ressorts  métalliques  excentriques. 

141°  MM.  Dupont  et  Dretjfus,  maîtres  de  forges,  demeurant  k  Chébery, 
département  des  Ardennes  ,  auxquels  il  a  été'  délivré,  le  l  9  octobre  dernier, 
le  ccrti6cat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  k 
leur  brevet  d'importation  de  quinze  ans,  en  date  du  19  septembre  i830, 
pour  un  système  de  torréfaction  des  bois  dans  les  forêts. 

14S°  M.  Durand  fils  aîné  (Louis-Jacques) ,  fabricant  de  pompes  et  garde- 
robes  hydrauliques,  demeurant  k  Paris,  rue  Saint-Nicolas-d'Antin,  n"  î9,  au- 
quel il  a  été  délivré,  le  19  octobre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un 
brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  une  gnrde-robe  hydraulique,  fonction- 
nant par  un  mouvement  horizontal  tournonl  de»  deux  côtéi». 

14 S*»  M.  Duval  {Charles-François),  demeurant  k  Paris,  rue  du  Fau- 
bourg-Poissonnit  re,  n"  70.  auquel  il  a  été  délivré,  le  iî)  0(  ijbrc  dernier,  le 
certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  dix  aus,  poui*  uu  uoiàff  1 
appareil  de  sauvetage. 

144'»  }A.  Fourneaux  {Jean- Bapttste-JVapoléon),  facteur  d'orgues  expres- 
sifs ,  demeurant  h  Paris,  rue  du  Petit-Reposoir,  n»  6  ,  auquel  il  a  été  délivré, 
le  19  octobre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention 
de  cinq  ans,  pour  un  nouveau  système  d'organisation  de  l'orgue  expressif  k 
anches  libres. 

145**  M.  GaUathyVickers  {John),  de  Londres,  représente  k  Paris  par 
M.  Perpigna ,  dcmeunint  rue  de  ChoL<<cul,  n»  t  ter,  auquel  il  a  été  délivré, 
le  19  octobre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'nn  brevet  d'importation 
et  de  perfectionnement  de  dir  ans,  pour  des  perfectionnements  daiïs  les 
uppareds  employés  pour  faire  avancer  les  bateaux  ou  vaisseaux  dans  l'eau. 

Mfi»  M.  Gateclou  {Jean- Aimable),  maréchal  ferrant  k  Fcl ,  canton 
d'Ëxmes,  département  de  l'Orne,  faisant  élection  de  domicile  k  Paris,  chez 
M.  Lefebvre ,  étudiant  en  médecine,  demeurant  lue  Saint-Julien,  n«  tf, 
auquel  il  a  été  délivré,  le  t  o  octobre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'nn 
brevet  d'invention  et  de  perfectionneroeut  de  cinq  ans,  pour  des  traits  mé- 
.«tJilIiques  propres  k  l'atteiage. 

147*»  M.  George  {Louis)^  impiimeur,  k  Uzès  (Gard),  nuque!  il  a  été'  dé- 
livre, le  19  octobre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'in- 
vention de  cinq  ans,  pour  une  roue  hydraulique  k  rotation  perpétuelle  dite 
roue  romaine. 

1 4  80  MM.  George  {Antoine  ) ,  ingénieur-mécanicien,  et  Parry,  le  premier 
demeurant  k  Paris,  quai  de  Billy,  n«  40  ,  et  le  second  nie  Blanche,  n"  40, 
auxquels  il  a  été  délivré,  le  19  octobre  dernier,  le  certificat  de  leur 
demande  d*an  brevei  d'fddition  et  de  perfectionnement  k  (enr  brcyet  d'ii\o 
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IbidMMi  et  de  perfectioDiieBieiit  dé  dix  «ni ,  en  dite  f  du  néiM  mtlk ,  fovr 
m  voBvean  fjstème  de  cabriolet  ittmMBIe  prémtaat  te^Ce  féenrit^ 

149*  M.  Haïusard  {Mwhei'Man>-EiÊgine'François  ),  ex-diredeiir  de 
forges,  demeurant  à  Paris,  me  de  Monceaux- da-RoDie,  s  ,  auquel  H  a 
€tc  délivre' ,  le  t9  octobre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brereC 
d'addition  et  de  perfectionnement  à  .^on  brevet  d'invention  de  quinze  ans, 
en  date  du  30  décembre  1839,  pour  un  nouveau  système  complet  de  la- 
trines, vidange  et  d<ftrarcction  des  matières  fécales,  sous  la  dénominatiou 
de  b«rài€sf  Jrançmises ,  Jiltiwûes,  portaiiçes  et  réeUànent  inwhnê. 

IftO*  M.  Jaeguemm-t  {Joseph'Philippt)^  entrepreneur  de  ierrarerie, 
deaiearent  à  P^ris,  me  des  Vinaigriers,  n«  t4,  auquel  il  a  été'  délivre',  le 
19  octobre  dernier,  îc  cerfifiont  dr  ga  demande  d'un  deuxième  brevet  d'ad- 
dition et  de  perfectiotinetnent  au  brevet  d'invention  de  dix  an«,  en  date  da 
19  septembre  1839,  pris  par  M.  r/e  Monj,  dont  iï  est  c  es^i-mnaire,  pour  des 
perfectiounemeuLs  apportes  duus  la  construction  des  croisées,  portes  eC 

•  t *!•  K.  fmitim{JetM'Clauâe^ ,  fkbrictnt  de  Telonrt,  demenrant  à  Sainte- 
Fo]^les-ï^on,  d^artement  du  Rhône,  anqnd  il  m  Hé  délivré,  le  19  octobre 
dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d*iin  troisième  breret  d'addition  et  de 
perfectionnement  a  son  brevet  d'inveniînn  de  quinze  ans ,  en  date  du  9  mars 

1838,  pour  un  uciier  propre  à  tisser  et  couper  à  la  fois  deux  piècei  de  ve- 
lours uni. 

151»  M.  Mauduit  {Armand),  mécanicien,  demeurant  rue  du  Cbamp- 
8omt*MicbeI,  àFtIaite,  département dn  CalTodoi,  aniittel  il  a  été  délivré, 
le  19  octobre  dernier,,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d*inventioii 
de  cinq  ans,  ponr  nne  macbine  destinée  à  la  fabrication  des  tiisns  pour 

la  bonneterie ,  qu'il  nomne  réunissenr  pour  la  fonction  du  métier  circulaire» 
153"  M.  ^fnîtet  {Antoîne-JosrpU) ,  nvç^rtCitiTiX,  demenrant  à  Paris,  bou- 
levard Saint-M.irtin  ,  n»  151,  auquel  il  a  été  délivré,  le  i\\  octoiire  dernier, 
fe  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d  invention  et  de  perlectionucmeut 
de  dix  ann,  pour  des  perfecttonnemei^lâ  aux  cannes-paiapluieit. 

ise«  M.  Perry  {Jean-Bmptistt)\  demeurent  à  Paru,  me  Gnmge-Bate- 
Sère,  n*  9,  nuc|ucl  il  a  été  délivré ,  fe  19  octobre  dernier,  le  certificat  de  sa 
demande  d'un  deuxième  brevet  d*addition  et  de  perfectionnement  b  son  bre- 
vet d'invention  et  de  perfectionnement  de  quinze  an^,  en  date  du  19  fniflet 

1839,  pour  un  nouveau  njot."Tir  h  tous  verts,  destiné  h  favoriser  la  marche 
des  bâtiments  en  général,  de  la  petite  et  do  la  grande  navigation,  et  appli- 
cable, comme  moteur,  aux  moulins  à  farine,  aux  pompes,  aux  usines,  aux 
manèges ,  etc.,  et  k  toutes  les  machines  qui  exigent  un  nouveau  moteur* 

156*  If.  Perrot  Ç^Lomt'Jéràme)  ingénieur  ctvii ,  demeurant  me  Saint- 
Putrice,  n*  1,  b  Rouen ,  département  de  U  Seine-Inférieure,  auquel  il  a  été 
dâivré,  le  19  octobre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d*un  quatrième 
brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  h  son  brevet  d'invention  de  quinxe 
ans,  en  date  du  ?B  janvier  précédent,  pour  des  machiue<!  j-ropres  auX  im- 
pression? tvpngrapiùques  ,  lithographiques,  lacliy^';raphiques  ,  etc. 

ISflo  MM.  Petit-Ozone  {Léon-Piorc)  tt  Chaloupin  (  l'aiéry-CItarles)  ^ 
demeurant  à  Paris,  me  du  Temple,  n^  69,  aniquels  il  a  été  délivré,  le 
19  octobre  dernier,  fe  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'invention 
de  cinq  uns,  pour  une  noix  de  sâreté  destinée  b  empêcher  le  cbien  des  fusils 
de  i^abaîsMr  sans  la  yoloiité  du  cbasienr. 
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MM.  Pichenot  et  eompagtiic,  demcnnnt  à  Paris,  me  des  Trois- 
Bornes,  no  6,  auxquels  il  a  elë  délivre,  le  19  octobre  ticrnier,  le  certificat 
de  leur  demande  d'un  brevet  d  addition  et  de  perfectionnement  à  leur  brevet 
(i'iuveptîun  et  de  pcrfçctiouneuieat  Uc  dix  uns  ,  ea  date  du  2â  mai  précèdent, 
pour  des  procédëbdefabriratîoD  fie  faïence  iogerçtbfo  et  réfracfûre,  spéciale- 
ment applicables  •oxuticlfs  de  cbftDflfiige  tels  que  poêles,  cheminées  et  a«trei« 
,  IftS*  M.  PlQce  {Jeat^BmptitU'Amhroise),  egtrepreneiir^  4emeur»iit  à 
Paris,  me  da  Temple,  n*  76,  auquel  il  a  ctë  délÎTré,  le  19  octobre  dernier» 
le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'intention  et  de  perfeciionaeBMIlt 
de  cinq  ans,  pour  un  robinet  inodore  à  grille  et  à  clapet. 

151)"  M.  Puionne  {('.harlcma};ne)y  graveur,  demeurent  a  Sèvres,  près 
Paris,  rue  Royale,  11"  hs,  auquel  il  a,é(c  dcliyre',  le  19  octobre  dernier^ le 
certificat  de  sa  demande  d*nii  breTCt  d*niYeiiiloa  et  de  perfectioimemeot  dt 
cinq  ans»  pour  on  glanoir  cjltodn<|«e  dit  gUmoàr  Pcùmm» 

i6i>o  M.  Rosse'{Louis),  à  Suint-Maurice-sur-Avc) ron ,  ddpartemcAt  du 
|«airet,  faisant  e'iectioo  de  domicile  à  Paris,  chez  M.  Becquerel,  demeurant 
rue  de  SciiH'-Sftint-Germaîn ,  :i3,  auquel  il  a  e'tt^  délivre',  le  19  octobre 
d-niicr,  ie  c  i'î  iifuiit  de  su  demande  d  un  brevet  d'invention  de  cinq  ans, 
pour  un  svâteme  ùe  lujiil  se  cliargcaot  par  la  culassse,  et  tirant  deux  coups 
de  suite  dans  le  m^me  canon. 

16 1<*  M.  Sanders  (Hirurt ),  fabricant,  demeurant  k  Paris,  rue  So^,  n*  l >t 
auquel  il  m  été  délivré,  le  19  octobre  dernier,  1c  certificat  de  sa  demAodc 
d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  m,  pour  une  Bca-> 
▼elle  fou  laine  économique  dite  fontaine  Sanders. 

mi"  M.  Sapf^ouard  [Claude)  fabricant  de  châles,  demeurant  k  Paris, 
nie  des  l'osse's-M'  ntniariic,  n"  11,  auquel  ila  etc  délivre,  le  19  octobre  der- 
nier, le  ceriili<  ut  de  sa  di  inuiidc  d'un  birvet  d'invention  de  dix  ans,  pour  un 
nonvcl  outil  applique  à  Ta  fabrication  des  tisstiÀ ,  et  qu'il  nomme  tondeur  continu, 

169*  M.  Sckweisguth^Coudroy  {Chartes- Pierre ),/ai  Mulbouse,  laiaaat 
élection  tfe  domicile  k  Pluris ,  cbes  MM.  CroS'Odier^  Roman  et  compagnict 
demeurant  boulevard  Poissonnière,  n°  15,  auquel  il  a  été  délivre,  le  19  oe* 
tohrc  dernier,  le  certifn  at  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  quiuM 
an^i,  pour  un  nouveau  procède  dr  fabrication  de  l'indigo  indigène. 

iGi"  M.  Stsco  {Antoine- Dominique)  ^  mécanicien,  demeurant  à  Pans, 
rue  des  Viuuigricis,  n**  25,  auquel  il  a  cte  dciivfé,  le  19  octobre  dernier,  le 
certificat  de  ta  demaudc  d*on  deuxième  brerat  d'addilîoq  à  son  brevet  d*jo- 
Tcntion  et  de  perfectionnement  de  dix  ans,  en  date  du  «cpiembre  préci* 
dent,  pour  des  perfectionnements  apportés  aux  socques. 

106*  M.  If 7//afy-/va»'ere/,  ne'gociant,  demeurant  Grande-Rue,  n°  199, 
il  B'-sançon,  dc'partement  du  Doubs,  auquel  il  a  cte  livre',  le  1  9  oclo!)re  der- 
nit  r,  le  certilicut  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  ctoq  ans,  pour 
un  nouveau  modèle  de  col. 

1GC°  M.  Anvès  {Antoine),  préparateur  de  chimie,  demeurant  ù  Paris, 
rue  iDIispoM ,  n»  6 ,  au  Marais,  auquel  il  a  dté  ddlivré«  le  si  octobre  dcmteri 
le  certificat  de  su  demande  d'un  brevet  ï'aildition  et  de  pcHvctSonDemeiit  à 
'  son  brevet  d'invention  de  dix  ans,  en  date  du  7  du  même  mois,  pour  un  pro» 
Ce'àe  propre  à  donner  k  la  pierre  une  teinte  de  vétusté'. 

IG7"  M.  Arnoux  [Claude] ^  administrateur  des  messageries  Lafitte  et 
compagnie,  ilnneur.iiit  ;i  Paris,  rue  du  Mont-P.u  nasse ,  n"  3,  auquel  il  a  été 
délivré,  le  S2  octobre  dernier,  ie  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'ad- 
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âiùon  et  de  perfectionnement  à  son  brevet  dmveDtion  et  de  perfectiooneneBl 
de  qniiut  ftQf,  eo  dbt^ilo  surt  isis,  pour  un  noa?eai|  «y^ne  de  tm- 
dlité  tur  Jet  cbemiiit  4e  fer. 

iSS*  H>t.  porriéiJem  ÉmptùH-Lonii),  dêbUn^  Htew  (fui^wî 
Auguêiê),  901  lei  repréieate,  teneur  de  Iivrc.4,  dcmeurBiil  ^  Seiot-Etitooe» 
département  de  (a  Loîre,  aniqucL^  il  a  cté  délivré,  le  It  octobre  dernitf^ 
!e  rcrtifir.it  de  leur  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  poor  tta 
esiieu  avec  j:imbci»de  force  et  re'gulateur  à  adapter  attxiecouM|iVC«  et  weggpns 
pour  la  niiit  chc  sur  les  voies  de  fer  ascendautcc. 

|69^  ÈdifMot  {LouiS'Vùtor)^  ilorcor,  denenrant  è  P^U,  impteee 
diilt(éiii!oét,  o*  Si  me  Saint-Antoiae»  eiii|mfl  il  a  iiâ  jfëUviRé ,  le  tf  (wtitf» 
aermer,  le  eièriîfitét  de  n  demânde  d*ini  brcret  dTiBTenuon  eiai|  eus ,  peaf 
VD  procedt-  propre  à  appliquer  la  pâte  m^mwf  «or  loirte  eapèce  4e  n^iu. 

17  0°  M  Ni.  /irr/ra/(^/ et /^e^(/eau,  demeurant  k  Nantef,  département  de  le 
Loire- 1 nft-rieure ,  auquxelâ  \\  a  e'té  dt'livre,  le  2i  octobre  dernier,  le  certifi- 
cat de  leur  demande  d'un  brevet  d  ;id  îiiioti  cl  de  perfectionnement  à  leur 
brevet  d'iovçntiou  de  dix  0115,  çn  date  du  3X  ajuùt  précédeiit|  p^tti*  ditiéreutei 
mânliret  de  bdnetiër  et  fermer  tiermdtiqQenent  lee  veeee  ou  bonteâlee  à  lar^f 
emboachvre  de  verre,  pès  eu  toute  entre  •■nlière,  deitadt  à  coatewr  ft  4 
eonser^  er  pendant ptuaieurs  années  les  fruits  et  autre#  substances  alimiMairMi 
'et  qui  dois  cTit  £tre  exposés  et  résister  »  factieii  dee  l>aiofl*nMrie. 

t7,t.*  Borgne  {Jr an- Pierre),  demeurant  aux  Crotes,  commune  de  Ca*« 
sa^as  ,  canton  de  Batre,  ai  i  ondi*?ctuent  de  i'iorax:,  départeméot  de  la  Lo» 
zt:re,auqueî  il  aele  delivic  ,  le  '2  2  oclubre  dernier,  le  certificat  (ie  sa  demande 
d'un  brevet  d'invention  de  quinxc  ans,  pour  des  moyens  de  diriger  ies  aëros- 
tati. 

f  7|o  It.  iriet  {iean-Cimtie),  fabricaot  d'ofUénierie  p!ai|née, eeprëMBÉd 
à  Paris  par  M.  itev/taii</,  demeurant  rue  Bleue ,  1 8 ,  anqaU  il  a  did  ddl^ 
vre ,  le  92  octobre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  breret  d*additien 

et  de  perfeciionnemeut  a  son  brevet  d'invention  de  cinq  aot,  en  date  du 
9  ^cptembro  ppt-cedent,  pour  des  pcr fcctionnements  daaa  les  ipifaroili  |p#r* 
tatjfs  propre-  à  la  f.ibriration  dt  s  iiijuule^  gaieux. 

1 7  3<^  M.  Brun  {^Charles- Louis- Auguste  ),  demeurant  ii  Paris,  rue  du  Fau- 
bonrc-Montmartre,  n»  9S ,  auquel  il  a  did  ddtivid,  le  ooiebre  àemeffy  le 
certîncat  de  sa  demande  d*nn  brevet  d*additioo  et  de  perfectionneaient  à  flan 
brevet  d'invention  de  cinq  ane»  en  date  dn  •  du  même  moi»,  pour  un  n<MM|| 
appareil  qu'il  nommt  s^pwMiUiir,  au  appareil  à  bascule  adaplè  au  leaaai 
mobiles,  afin  d'en  selparcr  les  matières  solides  des  liquides. 

1  7/l<»  MM.  Crairtrr  [Jean-Mi(  Itcl] .  inîj;en<rur-mécanicien  ,  et  Roze  {Jean» 
Ni'co/as),  fabricant  de  doublé,  demeurant  à  Paris,  me  Chapon,  n*'  16,  aux- 
quel'<  il  a  été  délivré,  le  23  octobre  dernier,  le  certificat  de  leur  demande 
d'un  brevet  dinvention  de  cinq  aae,  pour  une  lampe  à  pmeetion.  droîtianUt 

175*  M.  CMiun^iWmi  (CA«r/cf),  repedtemd  à  Mâfmr  M.  7Vi||ImM^  dl»> 
meurent  rue  Favart,  s ,  aiujuel  il  a  été  délivré,  le  ît  Mtelire  dernier,  it 
certificat  de  sa  demande  d'un  cinquième  brevet  d'addition  et  de  perfretion- 
nement  à  pon  brevet  d'iiivcnu'on  eî  <îe  perfectionnement  de  quinze  an^,  en 
date  du  f»  janvî«  r  prcce'd.  nt ,  pour  dixeises  amélioration!}  apportées  dans  ia 
construction  de?»  métiers  it  ti<ser  mécaniques,  funciionnaui  ii  l'aide  de  U  va- 
jpenr  ou  par  tout  aiurc  moteur,  et  d^stinéi  h  ia  iabiteatieu  dee  liami  bf iali^ 
et  ftifonnëi  en  aoîe ,  coton ,  lih ,  laine  et  coton  on  tontt  antre  matière  fiUmen- 
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teusê,  Tefqneïïei  am^ioratîoTis  sont  nppTiraMef  »  toit  tu  m^dcff  ordinaîrct 
tniifà  bras ,  soit  aux  tncticrs  a  la  Jacquart. 

I7e«  M.  Delatre  {Jacques),  chof  au  contentieux  des  finances,  dcmcoranC 
à  Paris,  ru«  de  Conde,  n«  i,  au(iucl  il  a  été  délivré,  le  tî  octobre  dernier, 
le  certificat  de  •«  demande  d'an  Imef  d'addittoo  et  de  ]icrfeettoiineiiient  an 
Ivefet  dinrention  de  dix  eut,  en  date  du  !•  avril  1839,  pria  par  BL  FêoU- 
JMi  éê  BmtMt  •  dont  il  eit  cciaîoBnairtt,  pour  on  parapluie  k  canne  ezccn- 

ttfH|tM. 

1770  MM.  Douret  {Jean- Nicolas  et  Nirolas-Josrph  ) ,  repr&cntës  k  Paria 
par  M.  Perpigna,  demeurant  rue  de  Choisruî ,  n»  1  irr,  auxquels  iî  a  été 
délivre',  îe  22  octobre  dernier,  îc  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d*m- 
Tention  et  de  perfectionnement  de  dix  ans,  pour  un  caleçon  hygicDÎ^ue  à 
taagedea  damée. 

tYte  IfM.  SêeÊmêeSihmg  dcMbalenr,  et  iteiUNil  (Jetm),  mar- 

chand mercier,  demeurant  cours  de  Vinccnnes,  n*St,  commune  de  Saint- 
Mandé ,  prèa  Pans,  auxquels  il  a  été  délivré,  ie  SI  octobre  dernier,  le  certi- 
ficat de  leur  demande  dun  brevet  d'invention  et  de  perfcctionnemeot  de 
rfnq  ans.  pour  un^ppareil  propre  k  imprimer  Icf  métaux  en  poudre  aur  pa- 
pier ou  toile. 

179"  M.  Goiselin  {Françoit^oseph) ,  marbrier,  demeurant  k  Paria,  rue 
Amelet,  n*  tt ,  auquel  fi  a  étd  délirrë ,  le  tt  oetobre  dernier,  le  certificat  de 
aa  demande  d*ui  breret  d'addition  et  de  perfectionnement  à  gon  brevet  din- 
Tention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ane,  en  date  da  it  leptembre  pré* 

cèdent,  pour  l'application  des  marbres  sur  les  socles  en  toute  espèce  de  mé* 
tanx,  et  pour  un  procédé  propre  à  solidifier  les  soclr?  à  Fintéricur. 

180°  M.  Greenu'ood  (T/(owa.y),  de  Mnnrlie*ter,  rcj)rc.'îonté  à  Paris  par  .\ï. 
Perpigna,  demeurant  rue  deCboiâCui,  2  ter,  auquel  il  a  été  délivré,  le  S  s 
•etobre  dernier,  le  certificat  de  ia  demande  dHa  brevet  d'importation  et  de 
pcHeetiennement  de  «inlnae  ana ,  ponr  dea  perfectionnements  apportée  dana 
la  cowtmetion  des  métiers  propres  à  tbieer  et  k  produire  de  nouveaux  tissna» 

Itt*  M.  Huguin  {Liienne-Jea»),  propriétaire,  demeurant  k  Paris,  bon- 
îeYtrd  Bonne-Nouvelle,  n»  55,  auquel  i!a  été  délivré,  le  ?2  octobre  dernier, 
le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  uos,  pour  dca 
fosses antiniépliviiijues  portatives. 

1 8J0  MM.  Jacquet  (joseph-Pierre- Alphonse),  employé  ù  la  préfecture,  et 
DÊmsy  (  Craspmrd''Frmnçois),  employé  k  la  direction  de  l'enrcffiitremeBt  et 
deidanninea,  demenrant  tona  lea  denx  à  Prhraa,  département  de  PArdèche, 
«nqnela  il  a  été  délivré ,  le  9  f  octobre  dernier,  le  certificat  de  lenr  demande 
d*nn  breret  d'invention  de  cinq  ana,  pour  nnemaçhioe  dite/rroMipl-cii^tife 
éla  main. 

183°  M.  Journet  (  Pit  rre  ) ,  mécanîrien,  demeurant  k  Paris,  rue  du  Heî- 
der,  n°  12  ,  auquel  il  a  été  délivré,  ic  22  octobre  dernier,  le  certificat  de  sa 
demande  d'iln  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans,  ponr 
me  aMcbine  qu'il  nomme  jounuUe,  on  macbine  mobile  applicable  na  ter- 
fiaMment  dea  canaux  et  dea  chemina  de  fer  et  antrea. 

184»  MM.  Kmfi  {Léon-Louts-CkarUs),  employé,  et  BoiitiàSU^ul 
{l'ictor),  docteur  en  médecine,  demeurant  à  Paris,  ïc  premier,  me  Casti- 
glione,  n»  2,  et  le  second,  rue  Jacob,  n'  95  ,  auxquels  il  a  été  délivré,  le 
as  octobre  dernier,  le  ceriilic  at  de  leur  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de 
perfectionnement  k  leur  brevet  d'invention  de  quinie  ans,  en  date  du  23  joii- 
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!et  précèdent,  pour  un  nouveau  procède  propre  à  la  désinfection  des  Tosscs 
dViances,  des  voiries,  de»  puisards,  des  vases,  des  t^gouts,  des  portj  de  mer, 
des  marais,  des  matières  animales  en  putre'faction. 

18 50  M.  LfOnet  fie  Limencey  {Edouard) ,  demeurant  k  Blois,  dr'partcment 
de  Loir-et-Cher,  auquel  i(a  ccc  délivre  ,  le  2  2  octobre  dernier,  le  ceriificat 
de  sa  demande  d'un  troisième  brevet  d'addition  et  de  perrectiunnement  à  son 
brevet  d'invenlion  et  de  perfectionnement  de  quinze  ans,  en  date  du  27  fé- 
vrier 1835  ,  pour  un  nouveau  système  d'impression,  qu'il  nomme  taxopo- 
praphie  ou  prompte  copie ,  dont  rapplicalion  principale  est  destinée  à  donner 
à  chacun,  au  moyen  d'un  appareil  usuel,  la  faculté'  de  reproduire  en  une  ou 
plusieurs  copies,  sur  les  papiers  en  usage,  et  en  peu  d'instauts,  tout  écrit, 
pièce  d'e'crilurc  ,  plan,  dessin,  extrait,  etc.,  qui  vient  cFi'trc  iracd. 

ï86°  M.  de  Laubèpin  {Aimé-Joseph- Antoine),  demeurant  k  Paris,  rue 
Saint-Dominiquc-Saint-G^crmain ,  n"  42  ,  auquel  il  a  clé  délivré,  le  22  octo- 
bre dernier,  le  certificat  de  î>a  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfcc- 
tionnemcul  à  .son  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  quiuic  ans , 
en  date  du  8  août  1838,  pour  1»  de  nouvelleg  voitures  polvcycles,  k  train» 
arfîcuFés  perfectionnés,  applicables  k  toute  espèce  de  moteurs,  et  pouvant 
marcher  sur  les  routes  ordinaires ,  sur  les  chemins  de  fer,  bitumés  et  autres; 
2»  des  remorqueurs  k  vapeur  k  roue  centrale  et  k  huit  roues,  pouvant  aussi 
marcher  sur  toute  espèce  de  routes,  et  tourner  avec  les  voitures  dans  les 
courbes  des  plus  petits  rayoïis. 

18  7°  M.  Le  Couppey  {Charles),  docteur  en  médecine,  demeurant  k  Paris, 
pttfMgc  Vivieune,  n"  13,  auquel  il  a  été  délivré,  le  22  octobre  dernier,  le 
certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de 
dix  ans,  pour  des  perfectionnements  apportés  aux  instruments  de  musique  li 
cordes  et  à  archet. 

I88«*  MM.  Leistenschncider  {Gréf^oire-Ferdinand) ,  et  Noirot  {Joseph- 
Jlenry)^  dcmeuram,  le  premiiT,  ù  Poucey-le-PcIlercy,  et  le  second  à  Laniar- 
^el/e,  canton  de  Saint-Seine,  déparlement  d«'  la  Côte-d'Or,  auxquels  il  a  été 
délivre,  le  2  2  octobre  dernier,  le  certifirat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'in- 
vention de  dix  ans,  pour  une  nouvelle  machine  dite  la  r habilleuse ,  propre  k 
tailler  les  meules  de  moulins. 

J89"  M.  Le  Hoy  {Jean-Jacques- Joseph),  demeurant  k  Paj'is,  rue  du 
Faubourg-Saint-Denis,  n"  164,  auquel  il  a  été  délivré,  le  22  octobre  der- 
nier, le  certificat  de  sa  demande  d'un  dixième  brevet  d'addition  et  de  perfec- 
tionnement à  son  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  en  daic  du  6  juin  1838, 
pour,  1"  uu  générateur  k  gnz  cl  a  vapeur,  en  remplacement  des  chaudières 
ordinaires  pour  macliine:^  k  liaute  pression  sans  condensation;  2*'  une  ma- 
chine k  vapeur  rotative,  k  réaction,  k  détente  et  k  conden^^ation. 

1 9  0°  M.  Le  Roy  {Jean-Jacqucs-Joseph),  demeurant  k  Paris ,  rue  du  Fan- 
bourg-Sainl-Dcnis ,  n*»  t64,  auquel  il  a  été  délivré,  le  2  2  octobre  dernier, 
le  certificat  de  sa  demande  d'un  onzième  brevet  d'addition  et  de  perfection— 
nemeiit  ù  son  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  en  date  du  6  juin  1838, 
pour,  i*»  un  «Te'nératfur  a  ç^ixz  et  à  vapeur,  en  remplacement  des  cliaudières 
orjhiaires,  pour  machines  k  hante  pression  sans  condensation  ;  1"  une  machine 
k  vapeur  rotative,  k  ré.iction,  k  détente  et  k  condensation. 

1 9  M.  Le  Roy  {  ^an-Jacques  Joseph),  demeurant  k  Paris,  rue  du  Fau- 
Bourg  Saint-Denis,  n°  1C4,  auquel  il  a  été  délivré,  Te  t2  octi)brc  deinîer. 
If  certificat  de  sa  demande  d'un  douzième  brevet  d'addition  et^de  perfection- 


(  ) 

nemcnt  k  son  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  en  date  du  6  juin  1  838,  pour, 

un  générateur  à  gai  et  à  vapeur,  en  remplacement  des  cliaudicres  ordi- 
naires, pour  machines  k  haute  pression  sans  condensation;  2°  une  machine 
k  vapeur  rotative ,  à  réaction  ,  k  déteute  et  k  conden^ialiop. 

lôî"  M.  Le  Roy  {Jean-Jarqurs- Joseph  ),  demeurant  à  Paris,  rue  du  Fau- 
bourg-Saint-Denis, n»  104  ,  auquel  il  a  été  délivré,  fe  ss  octobre  dernier, 
îc  certificat  de  sa  dcmandt-  d'un  ^rei^i^me  brevet  d'addition  et  de  pcrfcction- 
nenjent  ii  son  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  en  date  du  6  juin  f  838, pour, 
I"  un  générateur  k  gaz  et  k  vapeur,  en  remplacrmenl  drs  chaudières  oïdi- 
naires,  pour  machines  k  haute  nrcs.sion  «ans  condeniiation  ;  8°  une  machine  k 
Tapeur  rotative,  K  réaction,  k  détente  et  à  condensation. 

IDS'*  MM.  Lo\j sel -Frôler  et  compagnie,  demeurant  k  Paris,  rue  du 
Grand  Prieuré,  n»  lo,  auxquels  il  a  été  délivré,  le  22  octobre  dernier,  le 
certificat  de  leur  demande  o^un  troisième  brevet  d'Addition  et  de  perfcciioa- 
nement  au  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  en  date  du  9  octobre  1839  , 
pris  par  M.  Maurand ,  dont  ils  sont  ccsfionnairca,  pour  un  appareil  dit  four- 
neau Maurand ,  propre  k  obtenir  avec  célérité,  commodité  ti  écononiie,  la 
cuisson  parfaite  de  toutes  sortes  de  mets  en  eniplovant  pour  combustible  le 
çftz  qui  -sert  a  l'éctafragc  ou  Talcool  provenant  de  la  distillation  du  vm,  du 
blé  ou  de  toute  autre  substance  végétale  ou  organique. 

194<»  M.  Afasson  {Kiienne -Charles- Armand) ,  lilateur,  demeurant  k 
Amplepluis,  département  du  RliAnc,  auquel  il  a  t'ié  drii>Té,  le  82  octobre 
deruier,  le  certificat  de  sa  demande  d  un  breVct  d'invention  de  cinq  ans, 
pour  un  kvstènje  de  légèreté  et  d'économie  applicable  aux  métiers  a  filer. 

196°  M.  3/auÀ/anc  ( Cr/Merf  ),  avocat,  demeurant  a  Paris,  rue  tic  la  Jus- 
liienne,  n®  o,  auquel  il  a  été  délivré,  le  22  octobre  dernier,  le  certificat  de 
■a  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  une  «louvellc  voilure  ou 
locomotive  propre  aux  routes  ordinaires  tt  i.ux  rails-ways. 

196"  M.  Mi^'eot  {Jean-Bapliste)  y  menuisier,  demeurant  k  Paris,  rue 
Saint-Louis,  n"  79,  au  Marai.s ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  22  octobre  der- 
nier, le  certificat  de  sa  demande  d*un  brevet  d'invention  de  cinq  ans  ,  pour 
une  nouvelle  ferrure  de  pnrsicnne  brisée. 

197°  M.  Poncy-Hian,  fabricant  de  cuirs,  demeurant  k  Paris,  rue  du 
Faubourg-Poissonnière,  n"  94,  et  rue  du  Gazomètre,  n"  5,  auquel  il  a  été 
déli  vré,  le  t2  octobre  dernier  le  certificat  de  .«a  demande  d'un  brevet  d  in- 
vention de  dix  ans,  pour  un  procédé  propre  k  rendre  blanciies  les  peaux 
tannées  k  l'écorce,  et  plus  particulièrement  les  peaux  destinées  ii  I.iselleiic. 

198"  M.  Potts  [Williams),  de  Birmingltam ,  représinie'  k  Paris,  par 
M.  Trujfaut ,  demeurant  rue  Favart ,  n»  8  ,  auquel  il  a  été  délivré  le  2  2  octo- 
bre dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  bievet  d'importatîoti  de  dix  ans, 
pour  un  nouveau  mode  de  suspension  des  tabieaux  eucadi  cs  et  autres  objeLs. 

199°  M.  Robert  [Etienne),  demeurant  rue  drs  Cuirasses  ,  k  Tarare,  dc'- 
partemeni  du  Rhône ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  22  octobre  de  raicr,  le  cer- 
tificat de  sa  demande  d'un  brevet  d*invention  de  dix  ans,  pour  de  nouvelles 
bobines  et  broches  a  jour,  propres  k  chasser  et  parer  toute  e^jicce  Je  matières 
destinées  au  tissa^re. 

200°  M.  Rossin  [Eugène)^  sous- ingénieur  de  la  marine,  à  Paris,  faisant 
élection  de  domicile  k  Nante>  ,  départeuimi  de  la  Lgire-Iiifri  ieure,  auquel  il 
a  été  délivré,  le  21  octobre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet 
(Tinvcntion  de  cinq  aju,  pour  un  nouveau  sysicme  de  machine  à  vapeur. 
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|01<*  M.  Vaucher  (Edouard),  entrepreneur  de  bâtiments,  demeurant  h 
Parts ,  rue  des  Petites-Ecuries,  27  ,  aùquel  iî  a  été  délivre,  le  »2  ôctobr* 
dernier,  le  certificat  de  sa  dctnande  d'un  brève»  d'addition  et  de  perfecn'on- 
nemcnt  à  son  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  quinze  ans,  en  date 
du  14  mai  precc'dent,  pour  un  nouveau  proce'dt?  propre  à  liquéfier  les  pe'la- 
tines  ou  colles-nirtes,  a  les  conserver  toujours  fiquides,  a  les  rendre  impu- 
trescibles et  emplovables  k  froid.  ' 

îOî°  M.  ViUoing  {AlexanHrc)y  représente  à  Paris  par  M.  ReynauH,  de- 
meurant rue  Bleue,  n"  I  8 ,  auquel  il  a  éle  délivre',  le  22  octobre  dernier, 
le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  k 
son  brevet  d'iuvention  et  de  perfeclii)nnement  de  dix  ans,  en  date  du  19  dé- 
cembre 1838,  pour  un  appareil  d'e'vaporation  et  de  concentration  applicable 
k  toute  matièré  liquide. 

5  03"  M.  B'hite  {Richard),  kSitbing-Bouruc,  en  Angleterre,  représente 
k  Paris  par  M.  Okry  ,  demeurant  rue  du  Faubourg-Saint-Honorc',  n"  35  , 
auquel  il  a  c'tc'  délivré,  le  2  2  octobre  dernier,  le  certi6cal  de  sa  demande 
d'un  brevet  d'importation  de  dix  ans,  pour  un  poêle  économique  perfec- 
tionné. ' 

204°  M.  lyiUiamson  {  Thomas-William  ),  de  Londres,  représenté  k  Paris 
par  M.  Perpignd,  avocat,  demeurant  rue  de  Cboiseul,  n®  s  ter ,  auquel  il  a 
été  délivré,  le  22  octobre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet 
d'iirijportalion  et  de  j[)erfectionncmenl  de  quinze  ans,  pour  un  nouveau  sys- 
tcmë  de  garnitures  applicables  aux  serrures,  cadenas  de  .sûreté  etc.  et  nou- 
velle clef  pour  les  faire  mouvoir. 

*05"  M.  Archbald  {  fVilliam-Aupiste) ,  négociant,  demeurant  Grande- 
Rue,  n"»  135  et  137,  k  la  Chapelle  Saint-Denis,  près  Paris,  auquel  il  a  été 
délivré,  le  23  octobre  dernier,  le  certific.it  de  sa  demande  d'un  brevet  d'ad- 
dition et  de  perfectionnement  k  son  brevet  d invention  et  de  perfectionne- 
ment de  quinze  ans,  en  daie  du  1 9  du  même  mois ,  pour  un  nouveau  procédé 
de  fabrication  de  savon. 

206O  yi.  A rchhald  {fVilliam- Auguste)^  négociant,  demeurant  Grande- 
Rue,  n"'  135  et  137  ,  k  la  Cba]»elle  Saint  Denis,  près  Paris,  auquel  il  a  été 
délivré,  le  2  3  octobre  dernier,  fe  crrtiliciit  de  sa  demande  d'un  deuxième 
brevet  d'addition  et  de  pci  feclionnement  k  son  brevet  d'invention  et  de  per- 
fectionnement de  quinze  ans,  en  date  du  19  du  même  mois,  pour  un  nouveau 
procédé  de  fabrication  de  savon. 

J07O  Archbald  {$ntliam-Auffitste)  y  négociant,  demeurant  Grande- 
Rue  ,  n'^  135  et  137  ,  k  la  Cliapelle  Saint-Denis,  près  Paris,  anquel  il  a  été 
délivré,  le  «3  octobre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  <riin  troisième 
brevet  ^'addition  et  de  perfectionnement  k  son  brevet  d'invention  et  de  per- 
fectionnement de  quinze  ans,  en  date  du  19  du  même  mois,  pour  un  nouveau 
procédé  de  fabrication  Av  savon. 

208°  M.  Archhald  (  William- Aupistt]  i  négociant,  demeurant  Grande- 
Rue,  n"*  135  et  137  k  la  Chapelle  Siii"t-Denis,  près  Paris,  auquel  il  a  été 
délivrr-,  le  2  3  octobre  dernirr,  le  c*«nifieat  de  «-d  demande  d'un  quatrième 
brevrt  d'addition  et  de  perfectionurraent  k  son  brevet  d'invention  et  de  per- 
fectionnement de  quinze  ans,  en  date  dti  19  du  même  mois  ,  pour  un  nou- 
veau procédé  de  fabrication  de  savon. 

"209°  M.  Vail  {Gaspard),  charron,  demeurant  k  Dardilly,  département 
du  Rhdne ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  23  octobre  dernier,  le  certificat  de  sa 
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faMnâe  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  un  nonveau  preasoir  à 

•  «••M.  Baêfutifom  {Aramiil  Samêon)^  fabricant  de  èbtiet,  itmtmmaÈ 
k  Paris ,  rue  Neuva-Saiat-Eoitache  »     1 3  ,  auquel  il  a  été  délifrë,  1^  1«  ocp 

tobre  dernier ,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d*raTeiitioB  et  de  per» 
fectionncmcnt  de  quinte  ana,  pour  des  perfectionnement!  apportéi  à  la  nuM> 

chine  Jac quart. 

SI  1*>  M.  Bourgeois  (Pierre),  arpcuteuf-geomctre  , demeurant  k  Tanquea, 
département  de  l'Orne,  auqael  ii  a  été'  dcliyré,  le  t3  octobre  dernier,  le  cer* 
ti&cat  de  sa  dcBaande  d*UB  denzième  brevet  d'additio»  et  de  perfSBcdonBemeiit 
à  aon  breret  d'inveation  et  de  perleetioiiiicnie&t  de  <|iitase  ans ,  en  date  âm 
1  i  janvier  précédent,  pour  un  procédé  applicable  à  la  coatlrBction  de  tentée 
sortes  de  scrnireft,  verroux,  loquets,  targettes,  becf  de  canne,  bonlotta  dlier* 
loges,  rrochets,  cadenas,  carhe-entre'cs,  etc. 

2  12"  M.  IJoufan  {Joseph- Aupistc] ,  ingifnieur  civil,  demeurant  a  Paris, 

{dacc  de  la  Madeleine,  23  ,  auquel  ii  a  été  délivre,  le  -rz  octobre  dernier, 
e  certificat  de  sa  demande  d*nn  deuxième  brevet  d^ad^tien  et  de  perfection- 
nement an  brevet  dlnvcntion,  d'importation  et  de  perfectiennement  de 
qwnse  ans,  en  date  du  t7  décembre  isiS,  qnll  a  pris  conjointement  avec 
H*  ingé,  penr  une  macbine  à  piocber ,  et  pour  un  ayttème  com|det  de  tcf- 
rassement. 

SI3<»  M.  Cartier  {François),  de  Marseille  ,  faisant  élection  de  domicile  à 
Paris,  rue  Bergère,  n«  2G,  hôleî  norgèrc,  auquel  il  a  e'te  délivre,  le  23  oc- 
tobre dernier,  le  certiilcat  de  s.i  dciuaude  d'un  brevet  d'iuvcntion  et  de  per- 
fectioBneaftttt  de  quinae  ans ,  pour  um  neuveHe  fabiicatiflit  de  eaven,  «me 
les  grignona  en  marcs  d*oiives ,  et  reztractbn  dueristal  de  soude  et  de  la  p^ 
tame  qui  se  trouvent  danf  les  résidas. 

tt4<*  M.  de  CamtûH( Etienne),  nianufacturieràAnnonay,  faisant  élection 
de  domicile  à  Pnrîs ,  rv.r  Grenelli*  Saint-ÎIonore ,  23,  auquel  il  a  été 
délivré,  le  23  octobre  dernier,  It*  certilicut  de  sa  demande  d'un  bfevet  d'in- 
vention de  cinq  ans,  pour  un  robinet  d'aiiincutatioii  à  niveau  constaut. 

S 150  MM.  Clary ,  Forest  et  compagnie,  demeurant  à  Paris,  rue  Tbévcnot , 
n*  tt,  snxqnels  il  a  été  délivre,  le  tl  octobre  dernier .  le  certificat  de  lenr 
demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  à  leui^ brevet  d'inven- 
tion de  qniose  ans ,  en  date  du  30  septembre  précédent,  penr  une  machina 
à  vapeur  rotative  à  détente  et  mouvement  immédiat. 

2  10°  M.  Cui'ri/Ier  {Louis-Past/iall/enri),  pharmacien,  à  Blanj^y-sur- 
Breslc ,  reprcsctitf  à  Pari?*  par  M.  Rcnarri,  demeurant  rue  Uauplunc  ,  u"42, 
auquel  li  a  ctc  délivré,  le  2  3  octobre  litrnier,  le  ccrtiticat  de  sa  demande 
d'un  brevet  d'iuvcption  de  cinq  ans-,  pour  un  nouveau  mode  de  fabiication 
des  savons. 

t !?•  M.- DomgUs  {Joteifk)t.  marchand, fiibricoRt  de  parapluiee,  demeo- 

rant  rue  Mercière,  n«  48,  à  Ljon,  département  du  Rhône,  auquel  il  a  été 
délivre,  le  93  octobre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'uu  brevet  d'in- 
vention de  dix  ans,  pour  un  nouveau  procédé  de  fabdcation  des  noix  Ci  dou- 
bles noix  ,  de  coulans  de  parapluies  et  d'ombrelles. 

tiS^  M,  Driollct  {Ifenrt/-Gabriei-Louis)j  Cin[tlo^Cj  demeurant  à  Paris, 
rue  Saiot-Antoine,  n°  161 ,  auquel  il  a  été  délivré ,  le  S3  octobre  dernier,  le 
certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d%iventien  de  cinq  ansi  penr  nn  fwwv^ 
fj^stème  dTatteiage  des  voitures  qu'il  nomme  ondls^  à  h  mit. 
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SIS'  M.  Duff ai  {Charles-François) f  demeurant  à  Paris,  rac  da  Faubourg- 
Poissonnière,  70,  auquel  iia  été  délivre,  le  23  octobre  dernier,  I^certi- 
icit  de  M  deiBUide  d*«i  hretH  tfaddiiien  et  de  pcrfecdoDoemeat  k  ton  bre- 
vet drinvention  de  div  aiie^  en  date  dn  19  da  mène  bums  ,  pomr  u  nowel  ap- 
pareil de  sauvetage. 

sto^  M.  Espanantf  ancien  fabricant  de  chocolats,  demeurant  à  OIcroD, 
département  des  Basses-Pyrc'nc'es ,  auquel  iî  a  eie  delivrë,  le  2  3  octobre 
dernier,  le  ccrtiûoat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'inveatiou  de  cinq  aoa, pour 
une  machine  promu  e  k  la  fabrication  du  cliocnlat. 

tfl*  M.  PoUet  {Pierre- Alejnê)t  propriétaire,  représenté  k  Paria  par 
IL  Perpignm,  demeurant  rue  de  Choiieiil ,  Tofi  %  ter,  auquel  il  a  été  délivré, 
le  t  J  octobre  deraier,  le  certificat  de  «a  demande  d'an  brevet  d*iaTeniion  et 
deperfectionojement  de  cinq  ans,  pour  un  moulin  e*oricount  de  Jni-méme, 
tournant  à  tout  vent,  applicable  ti  IVlrvalion  des  eaux  et  k  d'autres  usages. 

2  2  2°  M.  HéruUi  { G eorgeS' Frédéric ) ,  mécanicien  en  pianos,  demeurant 
k  Paris ,  rue  des  Marais-du-Tempîc  ,  n"  12,  auquel  i!  h  e'ié  délivre',  le  23  oc- 
tobre dernier,  le  certificat  de  «a  demande  d'un  brevet  d'invention  et  et  dcper- 
fectioaoement  de  cinq  ana,  pour  des  innoTations  apportées  au  mécaniime  do 
jptaniae. 

til*  If.  Jmnscki  {Jacques),  tailleur,  dtemeurant  k  Paris,  rue  Sainte- 
Anne,  n»  40 ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  i9  octobre  dernier,  le  certificat  de 

sa  demande  d'un  brrvct  d'invention  et  do  prrfcctronnement  de  cinq  ans,  pour 
un  nouvel  insirun^çut  applicable  k  ia  coupe  des*pantaions,  et  qu'il  uommc 

Jemoralimètre, 

M.  J^rre  ûls  {^Joseph),  amiuricj*,  demeurant  k  Moutpciltcr,  depar- 
^tement  de  IHéranlt,  auquel  il  a  été  délivré,  le  s  s  octobre  deniier,  le  certifi- 
cat de  m  demande  d'an  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  à  eon  brevet 
d^ventton  de  cinq  ans,  en  date  du  so  septembre  précédent,  penrnn  nou- 
veau genre  de  fusil  se  chargeant  par  derrière,  au  mojfn  dedena  cartoncbei 
en  fer  portant  les  cheminées. 

2250  M.  Kirk  (/)rt;jrV/) fabricant  Je  tuHc ,  à  Caen,  faisant  e'îeclion  de  do« 
micile  a.  Puris,  chez  ^il.  Perffigna,  avocat,  demeurant  rue  de  Choiscul,  n°2  ter, 
auquel  il  a  été  délivre,  le  2  3  octobre  dernier,  le  ccrtiûcat  dasa  demande  d'un 
brevet  d'inveotien  et  de  perfactionnemeat  de  cinq  ans,  pour  des  perfcetîon- 
*9cments  apportés  aux  métiers  k  tulle  bobin.  , 

t26o  M.  Lecoq  {Louis-Henri),  fabricant  dPindicnDe  ,  demeurant  à  Bol- 
Sec,  de'partement  de  la  Sein e-In(c'ricure,  auquel  il  a  ete' dc'livré,  le  SS  octo- 
bre dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans, 
pour  un  «|sièai5l  de  rentragc  k  h  mécanique  dans  |a  fabricaùoa  des  in- 
diennes. 

2  2  70  M.  Lemoine  {Henri- Joseph),  menuisier,  demeurant  k  Loches,  dé- 
partement de  TAphe,  auquel  il  a  été  délivré,  le  S 9  octobre  dernier,  le  certi- 
ficat de  sa  demande  dVn  brevet  d'invention  de  dix  ans,  peur  un  prcsieir 

BMbilc  a  puissance  progressive  et  chambres  œnofuges. 

fSS*  M.  Mathieu  UPhilippe- Antoine),  ingénieur  civil,  dcmcwaotk  Paris, 
rue  Fonfaine-Saînt-Gcorpcs ,  \\°  '2  3  ,  auquel  il  a  e'ce  délivre,  le  23  octobre 
dernier,  i:*  certilicat  de  sademainie  d'un  hrevet  d'inveniion  de  cinq  aua , pour 
un  nouveau  système  d'armes  a  feu  &e  chargeant  sans  baguette. 

ti9<*  MM.  Mathieu- Vamier  {  Joseph  - Victor)  et  Mathieu -C/iau four 
(/ules- Alphonse)  9  mmww,  demenranti  ic  prender  à  Mar6uiI-enr-Ay,  et 


Digitized  by  Google 


(  <«o  ) 

mâfhtiê  fÊÊÎu  tîtiAi  pop  Jt— r  éeê  mgÊÊmx  et  mmÊwr  fa  tââÊmm  ptr  b 

i5o«  M.  A>nt<?  ( r/m r/e#)»iiégocUnt,  à  Londres,  fiÛMBt  électi«B  de  do- 
niôle  à  Paru,  chez  MM.  Rattier  et  Gutbai,  demeurant  me  des  Fossé*- 

M<tn(inartriî ,  n"  4  ,  auquel  il  a  cte'  dcIiTre*,  ïe  6  novembre  dernier,  le  ceruB- 
cat  de  sa  demande  d'un  brevet  «l'importation,  d  invenilon  i  r  de  perfcciion- 
nenieut  de  cÎA^  aas^  pour  de  iiou\eaux  procèdes  pour  U  fabricatioa  des 

t»i«  IL  Lmmùmtr  OmamDurivièrtê ,  Bëgoc!aat,k  Ffcn,  fiiiaiitâec- 
dwidedoiiudlgt  tttc  de  TOnteirey  n*  s ,  à  Caeii ,  députemeat  da  CtlvedM, 
auquel  'A  %éxé  dâhrrë,Ie  6  novembre  dernier,  le  rertificat  de  sa  demande 

d'un  brevet  d'invention  de  dix  ans,  ponr  un  proce'dc  au  moyen  duquel  on 
cliangc  instantanément  toutes  les  nulîèrcs  or^ani^oes  pntrcÛiabics  on  putri- 
ficcs  en  noir  vcgt'iu-animal. 

25  2"  M.  Leclitr  [Louig- Pierre)  ,  demeurant  k  Dourdan,  département 
de  Seine-et-Gise ,  auquel  il  s  éiddâitré,  le  0  nevembre  dernier,  le  certificat 
de  sa  denutade  d\di  breret  d*additiini  et  de  perfectioaneaent  à  son  brereC 
dmveBtien  de  disaas,  en  date  da  is  septembre  précédent,  poar  nue  ma- 
dbme  propre  a  l'e'if^Tation  de  Tean  au-dessus  de  son  niveau. 

M"»'  Mayer,  n«'e  Victoire-Joséphine  Carno/,  nc'^ociante,  fabricanle 
de  gantiries,  «ieuieui  ant  à  Paris,  passage  Clioîseul,  n"  32  ,  a  laquelle  ii  a  e'të 
dïHivrt',  le  b  novombre  dernier,  !e  ccriilicat  s.i  demande  d'un  deuxième 
brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  à  »un  brevet  d  invcuUuu  de  dix  ans, 

«a  date  du  si  mai  précédent,  pour  nnenonrelle  fsfon  de  gants  demi-longs. 
t^4»  M.  4fiqrer#  {'Priêèrie)^  à  Londres,  fiûsant  ëleetioa  de  domîcfle  à 

Paris,  ehes  M.  Tn^ffaut ,  demeurant  rue  Favartj  n*  8 ,  auquel  il  a  été  de'- 
livrd,  ie  e  novembre  dernier,  ie  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'im- 
portation de  dix  ans,  pnnr  de-^  perfectionnements  dan<i  la  fabrication  des 
chanilrlles  et  dans  la  prt'parot'nn  des  luiilcs  et  des  graisses, 

2.'»5"  MM.  de  yîontjlcunj  {^Alexandre  ),  ci  cumpagnie,  constructeurs  de 
maciiiui-s,  et  ûlateurs,  demeurant  rue  Notre-Dame,  u''  2-i  ,  k  Eibeuf ,  dépai*- 
tementde  la  Seine^Inférieure,  ansquels  il  a  été  déliTré,  le  6  noVbmbre  der^ 
nier,  le  certificat  de  leur  demaiide  d'un  brevet  d'importation  et  de  perfec- 
tionnement de  dix  ans,  pour  des  perfectionnements  dans  les  machines, 
appareils  et  procédés  prtpres  à  mieux  carder  ia  laine  et  à  la  miens 'préparer 
pour  la  filature. 

2  06"  M.  Normand  [  FrOnrois^ ,  mécanicien,  demeurant  à  Paris,  rue  Je 
Sèvres ,  n"  97  ,  auquel  il  a  clé  délivré ,  le  G  novembre  dernier,  le  cerliûcal  de 
•a  demande  ^'un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  dix  ans ,  pour 
«ne  prcue.  mécanique  propre  b  FimpresBon  des  owragM  de  librairie. 

Sf7*  M.  Ochm  \Chttrlts),  négodsnt,  demeurant  me  d*Amiens,  n*  i  i ,  à 
LUie,  département  da  Nord ,  auquel  il  a  été  délivré ,  Te  6  novembre  dernier, 
le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  k 
son  brevet  de  perfectifinnrmf  n!  de  cinq  ans,  en  date  du  8  octobre  précédent, 
pour  un  pavage  en  bois  debout,  assemblé  au  ni(>\eii  d'un  cl  evillagc  en  bois. 

t68<'  M.  Parod^  {^Auguste),  mécanicien,  k  Saint-Gcrmain-en-Lavc,  repré- 
seuié  k  Paris  par  M.  Perpi^na,  demeurant  rue  CLuiscuI,  n"  a  /er,  aut^uel 
9  a  été  délivre,  le  •  novembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d*ui  bre* 
Tet  itlnvention  et  de  perfeclIonAcment  de  dix  ans ,  pour  un  oouvea»  treil- 
lage et  nne  macbbé  propre  k  le  confecdoiiiier. 
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tso®  M.  Parriaux  { Nicolas-Firèol) ,  <îcmenraiit  k  Paris  j  rne  Je  Cba- 
renlon,  n°  32,  auquel  H  a  ëte  délivre,  le  G  novembre  dernier ,  îc  certificat 
de  «a  demande  d'uu  brevet  d'invention  di*  cinq  ans,  pour  tin  moven  de  rendre 
mobiles  les  palettes  des  roues  bjdrauliijucs  marchant  dans  les  couranu 
d'eau. 

teo*  H.  Pcrrft  {Bbttst),  maréehal-forgcroa  t  demcnniil  à  Stint-Geiiii- 
\jKn\ ,  w ndimmcat  de  Lyon,  département  du  Rbône,  inqvel  il  •  été  dé- 
Ihre',  Te  6  notembra dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  dlnvtn- 

tion  de  cinq  ans  ,  pour  un  nouTcan  pressoir  simultané. 

?6lo  M.  Pottet  {Clément) t  arquebusier,  demeurant  îi  Paris,  rue  Ncnve- 
du-LuxeniLourjx,  n<'  i  .  auquel  if  a  cte  délivre,  le  G  novembre  dernier,  le  ^ 
certificat  de  sa  demande  d  un  second  brevet  tî'addition  et  de  perfectionne- 
ment  à  ton  breret  d'Invention  et  de  perfectionni-nient  de  quinze  ans,  en  date 
da  ift  avrH  précédent,  povr  nn  novrean  système  d'armes  à  fen  à  percnaiion 
nvec  la  cartenche  faisant  partie  de  ce  système. 

M.  PooU(Mosès)t  de  Londres,  représente  U  Paris  par  M.  Truffant, 
demeni*ant  meFavart,  n9  8.  auquel  îï  a  e'té  de'lrvre',  îe  6  novcmbi*e  dernier, 
ie  certificat  de  sa  dcnuinde  d'un  br«  vet  iriniporfation  et  de  perfeetionncment 
de  dix  ans,  pour  des  moyens  et  proic'dJs  |«ropres  à  fabriquer  uu  uouvcaa 
combustible  avec  diverses  substances  végétales  et  minérales.  * 

tes*  MM.  Puifo  {Jean),  Tabricaiit,  et /Veux  ((SiiâSftiiime),  fabricant,  de- 
menrant  tons  le*  deu  à  Paria,  me  Saint^ermain>f  Anxerroit,  n*  9t,  au* 
quels  il  A  été  délivré,  le  c  novembre  dernier,  le  certificat  de  fenr  demande 
d*nn  breret  d'invention  et  de  perrectîonncment  de  cinq  nnc: ,  ponr  vne  com- 
position nouTcile  de  boutons  en  écaille  et  en  poudre  (fccaiiie  ponr  liabille- 
ments. 

264"  M.  Robert  [Josrph-Alrxamîie)  ,  fuliilcint,  deuieurint  ii  Paris,  rue 
du  Faubourg-I^oissonnicie,  n'^  3,  auquel  il  a  été  délivre,  ie  6  novembre  der- 
nier ,  le  certificat  de  sa  demande  d*un  quatrième  brevet  d*addftion  et  de  per> 
feetionnemeot  b  aon  brevet  dlnveotton  de  cjuinae  ans,  en  date  du  94  «vrH 
1835,  pour  une  lampe  b  nouvelle  combinalsoli  construite  sur  le  principe  de 
la  fontaine  de  Héron. 

SGî»"  M.  Robin-Gopiè ,  ferblantier  a  la  Cliàtrc-snr-Loir  (Sarthe),  faisant 
élcclion  de  domicile  it  Paris  chez  M.  Perpii^na ,  dcnuurant  rue  do'Choiseuf , 
Jï*  2  ter,  auquel  il  a  été  délivré,  le  fi  novembre  dernier,  le  certificat  de  sa 
demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perrectionuement  a  son  brevet  d'in- 
▼ention  et  de  perfectionnement  de  dix  ans,  en  date  du  ts  septembre  précé- 
dent, ponr  nn  système  de  pompe  perfectionnée  dite  système  Rùh^*Gogué, 

%96°  M.  «Çerrc^  (///]p/io/jfle),  mar(M|ul nier,  demeurant  à  Grenade,  dépar- 
tement de  la  Ilaute-Garoune,  auquel  il  a  e'tc  délivré,  le  6  novembre  der- 
nier, le  ceriificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour 
nn  nouveau  système  de  fabrication  de  dessins  et  ornements  à  l'encre  et  en 
couleur  s'ir  le.s  peaux  et  maroquins. 

Î670  M.  Szymansky  {Léon-Joseph),  demeurant  k  Paris,  grande  rue 
Verte,  n*  lo,  auquel  il  a  été  délivré,  le  6  novembre  dernier.  Te  certificat 
de  M  demande  d*nn  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  b  aon  brevet 
dloTcntionet  de  perfectionnement  de  dix  ans,  en  date  du  9  octobre  préc^ 
dent,  ponr  divers  moyens  propres  à  simplifier  et  rendre  inodores  les  ap]^- 
feiis  des  lieux  d'aisance  et  des  garde-robes  immobiles  et  portatifs. 

S8t«  M.  Tripot  {Joseph -François),  fabricant  de  papiers  peints,  demeu-  , 
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mt  à  Paris,  Mû  i&Ê  VtUTtf ,  Cbainp*-É[jië««  es,  auquel  il  a  étë  dé* 
fiTré,  b  •  ■oTenbre  dernier»  le  eertifica  é$  m  dentadt  d'an  li«v«t 
d^addhion  et  de  perfectiaimeiiiCDt  k  aou  Ireret  d*iBvciitiMi  dt  dix  amt  em 
date  da  1 1  fanvier  prëeddest,  pour  dea  procédés. mécaniques  de  fabricaliom 

du  papier  ptint. 

«60»  MM.  Trotin  fils  et  M'""  Trotin  ,  née  Françoise- Catherine- 3 fartt 
Vt'iiut'r,  «a  mère,  demeurant  à  l'arij»,  rue  Saint-Uems,  3&JB,  auxquels  il 
a  c-u-  di  lîvir,  te  6  novembre  dernier,  ie  certtiicut  de  leur  demande  d'un  bre- 
vet d'additiou  et  de  perfectlonnemeat  à  leur  brevet  d'invention  de  quiaie 
oos,  en  date  du  ti  février  iSJÔ,  pour  un  nouveau  syiièno  de  iaoïmoir 
propre  a  remplacer  U  iaçoo  do  b  forge  dans  diveia  instruments  tranchanliy 
tels  que  Urnes  dt  couteaux»  de  rtsoira,  de  caaifii,  do  bistouris  »  et  mémo  dt 
poignards. 

2  7  0°  MM.  Blanchard  (  Joseph- Antoine)  ci  Poret  {  Napoléun~C lande)  ^ 
demeurant  ù  Paris,  rue  Neuve-Saiiit-Mariin  ,  1 1 ,  auxquels  il  a  ite  délivre', 
le  14  novembre  deruier,  le  ceruluatde  leur  demaude  d  uu  brevet  d'addition 
(H  de  perfeclîoBnomeBt  k  leur  brevet  dUnveutwB  de  dix  ans,  en  date  du 
7*  octoort  précédent ,  pour  un  méoonbme  <|u*ib  nornsMUt  ^mlçe  de  êâreté^ 
applicable  am  éppareib  à  ^az,  et  propre  à  préserver  les  babitadono  des 
émanation»  et  des  explosions  du  f^z. 

27  1°  M.  Btrutlot  [  Jean],  fabricant  d'-irTrilVs ,  cleTniniranf  !i  Paris,  rue  du 
Grenier-Saint-Lazare ,  n"  5,  représente  par  M.  Amicngaud  [  C/iarics),  y  do- 
micilie rue  S.iint-Louis,  u°  34,  au  Marais,  auquel  il  a  e'te  délivre?,  le  no- 
vembre dernier,  le  cenilicat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  per- 
fectionnement de  dix  ans,  pour  la  fabrication  dea  agrafes  sans  soudure. 

S7«e  II.  Broeot  (iMtiêJBabrîêl) ,  borioger,  demeuiuut  à  Paris  i  mt  d'Or- 
léans, n°  15,  au  Marais  ,  auquel  il  a  ete'  délivré,  le  14  novembre domîer«  tt 
certi&cat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  b  aoB 
brevet  d'invention  de  cinq  uns,  en  date  du  9  octofirc  prc'cédeBt pour  de  non» 
velies  di5ipo<>iti'>ns  mécaniques  appliealiles  ii  riiorlogene. 

273"  M.  Carrière  {Jean-Joseph)^  entrepreneur  de  bâtiments,  àDelleville, 
représente'  à  IHiris  par  M.  Charles  Reynûuti,  jarisconsnlte,  demeurant  rue 
Bleue,  t^iê  ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  14  novembre  dernier,  le  ctrtifioot 
de  aa  demtnde  d*nn  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  un  nouveau  sy»> 

tème  de  clmuffape  dit  système  Can  îrre, 

274"  M.  Chevalier  {j^farc-Ji  un  liapiùtc)^  demeurant  rue  Belleville, 
n<*  1 1  ,  à  Bordeaux,  de'partenient  de  la  Gironde  ,  auquel  il  a  ete  délivré,  fe 
14  novembre  dernier,  le  certificat  de  sa  dem  Mule  d'un  brevet  d'invention  de 
dix  ans,  pour  un  nouveau  genre  de  fabricaiiou  des  buitcs  en  fcr-blanc  pour 
les  conserves  alimentaires* 

17  50  M.  CiSirc  {Ambroite),  de  Londres,  représenté  à  Paria  par  M.  7Vi|^ 
Jmitt  demeurant  me  Favart,  n»  8 ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  14  novembrt 
dernier,  le  certificat  de  aa  demande  d'un  brevet  d'importation  de  dix  ans, 
pour  un  moyen  de  préserver  les  roues  des  batoaux  à  vapeur  du  choc  des  va- 
gues de  la  mer,  et  l'application  de  la  force  de  la  vapeur  an  mouvement  dea 
rabestans. 

tl6^  M.  JJœiis  (François  -  A  miré  -  Antoine)  ^  conducteur  des  ponts  et 
ebatassées,  demeurant  à  fiiris,  rue  Jacob,  n»  14,  auquel  II  a  été  délivré, 
le  14  novembre  dernier,  le  certifieai  de  sa  demande  d*un  deuxième  brevet 
d*aàdition  et  dt  perfectionnement  àsob  bitvet  d*inTentîon  de  quinie  ans,  en 
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date  da  1 1  juin  précèdent,  pour  un  nouveau  système  d'application  mécanique 
de  t'attion  de  riiorame  dit  système  Da  nissien, 

2  7  7"  MM.  Ùufaurr.  de  Monttnirail  {Pierre')  et  de  Èeaurepaire  (  Annne* 
f'ictor-Ifippoli/te),  représenter  a  Pans  par  M.  Prrpigna,  demeurant  rue  de 
Choîseul,  n*»  2  ter,  auxquels  il  a  etc  délivre,  le  M  novembre  dernier,  ïe 
certiGcat  de  leur  démode  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  à  leur 
brevet  d  invention  ^Rle  perfeclionnement  de  quinze  an5,  en  date  du  30  sep- 
tembre précèdent,  pour  des  boucles  bascules  sans  ardillons. 

278°  M.  Febi'rier  {Michel- Louis) ^  rentier,  demeurant  ii  Paris,  rue  de 
Provence, n"  3,  auquel  il  a  etc  délivre,  M  noveoibre  dernier,  le  certificat 
de  sa  demande  d  un  brevet  d'invention  de  quinze  uns,  pour  un  nouveau 
sjstème  de  machines  à  vapeur. 

2  7  9°  M.  Fisher  {James) ^  de  Londres,  représenté  à  Paris  par  M.  Perpi- 
gna,  avocat,  demeurant  rue  de  C'IioiseuI,  u9  2  ter,  auquel  il  a  été  délivré,  ïe 
\\  novembre  dernier,.  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de 
perfectionnement  à  son  brevet  d'importation  et  de  perlectionnement  de  dix  ans, 
en  date  du  7  octobre  précédent ,  pour  des  perfectionnements  dans  les  machines 
employées  pour  fabriquer  le  tulle  bobin  et  d'autres  tulles. 

280°  MM. Foucques{Uippolyte-Dèsire)t\  Mercier{Jean-Gabricl-Aîexis)^ 
demeurant  à  Paris,  rue  du  Fuubuurg-Saint-Marlin ,  n"  55,  auxquels  ii  a  été' 
délivré,  le  14  novembre  dernier,  le  ccriificai  de  leur  demande  d'un  troisième 
lirevet  d'addition  et  de  perfectionnement  à  leur  brevet  d'invention  de  quinze 
ans,  en  date  du  i  2  septembre  1838,  pour  des  procédés  liquéfiant  la  colle  forte 
ou  la  gélatine,  et  qui  la  maintient  constamment  liquide,  imputrescible  et 
«'employant  k  froid. 

281°  MM.  Faussât  frères,  négociants  armateurs,  de  Bordeaux,  représentés 
k  Paris  par  M.  Armeugaud ,  demeurant  rue  Saint- Louis,  n»  24,  uu  Marais, 
auxquels  il  a  été  délivré,  le  l  ^  novembre  dernier,  le  eeriiGcat  de  leur  demande 
(fun  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  ii  leur  brevet  d'importation  et 
de  perfectionnement  de  dix  ans,  en  date  du  17  aoùi  t839,  pour  une  machine 
nouvelle  destinée  à  épaillir  et  à  glacer  le  riz. 

2  8  2°  M.  Garrct  {Adolphe),  rentier,  demeurant  ii  Pans,  rue  Uiclier,  n°6  Aj>, 
anquel  il  a  été  délivré,  le  14  novembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande 
d'un  brevet  d'importation  et  de  perfeclionnement  de  quinze  ans,  pour  une 
machine  propre  à  fabriquer  1rs  briques,  pannes  et  carreaux. 

283°  M"**  Grrvais  {Elisabeth),  demeurant  à  Paris,  rue  de  Paradis-Pois-  ' 
sonnîère,  n°  45  ,  ii  laquelle  il  a  été  délivré,  le  i  \  novembre  dernier, le  certificat 
de  sa  demande  d'un  huitième  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  k  son 
brevet  d'invention  de  quinze  ans,  en  date  du  4  juin  1834  ,  pour  un  procédé 
mécanique  produisant  k  volonté  le  mouvement  continuel  et  perpétuel,  et 
i'adaptant  k  toute  espèce  d'objets  auxquels  on  désire  imprimer  la  force,  le 
mouvement  et  la  vite^se. 

284°  M"*^  Germais  {Elisabeth),  demeurant  k  Paris,  rue  Bleue,  n°  19,  à 
laquelle  il  a  été  délivré,  le  14  novembre  dernier,  le  certilicat  de  sa  demande 
d'un  ncuvîèinc  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  a  son  brevet  d'in- 
vention de  quinze  ans,  en  date  de  4  juin  1834  ,  pour  un  procédé  mécanique 
produisant  k  volonté  le  mouvement  continuel  et  perpétuel,  et  s'adaptaul  k 
toute  espèce  d'objets  auxquels  on  désire  imprimer  L  force,  le  mouvement 
et  la  vitesse. 

S 86°  M.  Grillet  {François)y  demeurant  place  Cfoix-Paquct,  n°  il,  k 


Digitized  by  Google 


(  424  ) 

Ltod,  département  da  IUiéQ<> ,  auqne!  il  a  r(e  deljTr€,  le  14  novembre  der* 
nior,  le  certificat  de  n  demaude  d'un  brevet  d*iDventtoii  et  de  perfection- 
wwiit  dk dis  «ns,  pour  an  mwymb  froeièi  de  fiMortÎM  de  franges  de 

ttf*  M.  Bmnecmrt  {Jukt-Ftwàtmmmd),  fabricant,  demenraat  k  Paria, 

tmt  Ita[f«-Saint-Ea5tache,  n^S,  au.quel  il  a  t-tc  dcfirre',  le  14  DOTenlre 


dernitr,  le  rrrtificàt  de  «-.i  domAT>do  d'un  brevet  d*:nvct^|DD  et  de  perfection- 
nement de  dix  ans,  pour  des  ameiioratioo»  appoftecam  la  iabiicatioa  dcf 
gazes  pour  biuterte^. 

tt7<*  M.  Jamhf  [Curloj'Aliert) ,  teintuver,  à  W'axemmes, département  da 
Nmd,  reprémité  k  Pfem  par  M.  Armtngmmi,  dmcmaf  rve  Saint-Lauu. 
■■lfanis,ii*S4,«ifMlil  a  did  délivré, le  ta  MfCMkederaicr, le  certificat 
de  sa  dcaunda  diliwi  brerct  d'addition  et  de  perfection oement  à  aea  brevet 
dTinv.  '  r  ni  et  de  perfectionnement  de  dix  ans,  en  date  du  SS  septembre 
précèdent,  pour  dc$  appamU  destinés  k  fcxtnctioa  fpUu  des  pnrtict 
Celerante*  iî«  «  hms  de  icmture. 

t$8«  MM.  iM^outte  et  fil*,  uigociants,  demeurant  k  Pari  s  rue  de  Touraine, 
a*  t,  an  Maraud,  aatqneU  d  a  été  délivré,  le  i A  novembre  denuer,  le  certi- 
fient dnienr  dvandt  dPan  Irevet  dTaddit^en  et  de  parfeetionn  wif  t  wm.  biwcC 
dTnventien  de  cîn^  ans,  en  date  dn  ic  février  ttSt,  pns  par  fe  si4 
Iry,  dent  iL«  «ont  i  essionnairrs,  p«ar  mnc  sMcliine  propre  à  In 
des  tuvanx  de  p!omb. 

t89**  yWX.lMSsalle^Pkt'ippf'LarrbrrC',  fab-  ra-  T  de  rT^emine'e*, et  BrmJtdt' 
Ixi  ' Avptste-Alfmf),  rnçrniear  mecanicfen  .dcmccriai  tous  !e<  deux  a  Pans, 
te  premier,  rue  Sa. iit-Dominif|ne>SAinl-GenuaiU ,  B«  l^.  et  le  ^coad.  rue  de» 
Marais-Sainl-Martin ,  n«  9S,  anx^eb  î1  a  été  défivré,  le  14  novembre  der^ 
nier,  te  cwlificat  de  lenr  dcamede  €9m  leevct  #invenlien  et  de  ptifmian 
Mtutde  dix  ana,  peur  des  perfcctienneMenis  apportés  anxappaRfla  fias  cC 
partatif?  propre >  au  chauffa|rr  des  apparleaMOts  et  des  e'ta.blî>ssemcnt>  publâck 
•«O®  M.  J/;.'.>.'  L  uù-C<sar~Avcuste^ .  er:pl  vc  i  îa  d.recf  on  des  forfts, 
demeurant  à  Pan*,  rue  Lou;--îe-GrAnd,  u*  î,  auquel  :1  a  eie'  délivre',  le 
I  k  îiorembre  i\rrv'  er.  \t  rert  ùc&t  de  sa  luemande  d'un  brevet  d'addition  et  de 
perfection nem cl  a  saki  brevet  d*inventijQ  de  <^uiuxe  an»,  en  date  du  S9  «ep- 
wln  prêt»  dent,  p—r  an  procède  propre  à  inttodaaedaas  les  véaétaai.  sar 
Xpy-iifij^n  I  islwanm ,  adatannj  ti  leam  laoîm, 
$9t*  mLSiibÊS  {Ckccr)es- Michel  et  Jt^k-Isid^^^ 
Uarre,  fx  <3,n\  elecroa  de  d"mécdeàFnrts  rbex  M.  JVtptjpna, 
rsrt  roe  de  Cho  -rtiU  tî*  *  fe»-.  anxqtiel>  ^  a  cte  de*:Tre',  îe  i  *  novembre 
dem ie  cert-^cat  de  leur  demande  d'un  brevet  d"  nsp<»rtativ>a  et  de  p^rfec- 
tioanement  de  c.nij  an>,  pour  un  ip-ajrerl  d;t  p^w.Vr^.  reapiacaut  ics 
>à  anbes  des  bateaux,  à  vapeur,  et  appLcable  aaA  navire:»  à  T*î1eà» 

itài 

\  aa^atl  d  n  été  déferré.  In  a 

Lan  de  d'ua  brevet  d*:t\vent:oa  et  de 
po«r  as  cnBicr  de  cheval  dte^rveO:^  «a 


M.  Pr^^  .a:  F'e%çx^-A^{r^sirt^ .  dnaettrrat  a  Pan>.  rue  CoIWrt, 
aminci  â  a  ete  drlrrrr.  le  la  »?Traibre  dernier.  îe  certtfoaT  de  *« 

et  de  pcTfccôanncBfCài  ii<  cu^^  j^ûs  ,  jpwur 

gmc  paur  cl 
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t§4*  M.  Poole  {Mosès)j  (îe  Loïuires,  faisant  Section  (!e  domicile  à  Parîtf 
cher  M.  Truffant,  deracui-aiit  rue  Favai  8,  auquci  il  a  t  te  driivrc,  le 
1  4  novembre  dernier,  ic  certificat  de  sa  deui.-inde  d'uu  brevet  d'ia)]>  jriatiun  de 
dix  ans ,  pour  une  mtobnie  nonveOe  propre  à  copier  les  lieiuiit  et  à  gi  aver, 
appiiceble  k  la  lilho<;rapbte. 

i9b"  M.  Uadfort  (  TAofluw),  de  Sneioton,  Angleterre ,  repr^sentë  à  Parif 
par  M.  Tntjfflaut,  dcmenrant  me  t^avart,  n»  8,  auquel  rl  a  e'te'  délivré»  1« 
14  novembre  dernier,  le  certificat  de  pa  demande  d'un  brevet  d'injportatîon 
de  cinq  ans,  pour  des  jn'rfoctionnenients  dans  les  ciiemia>  de  fer  et  des 
movcns  pour  appliquer  un  moteur  quelcon(|ue  ap  mouveuieat  des  voilures 
sur  C4»  cbemms.  ^ 

196*  M.  Ringé  {^AugustinrHenri)^  demeurant  à  Parier  rue  Saint-Manr* 
Popmcomt,  15 ,  auquel  H  a  été  délivré,  le  14  novembre  dernier,  le  certi- 
ficat de  aa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  un  nouTeav 
système  de  çiermre  k  effet  de  verrou  de  si^retë,  à  bascmie  d  arrcHet  à  chahiette. 

2  9  M.  (ic  Sanlctj  (Fêltctni-H/arir-Jo^rph-C at^nart),  demeurant  me  de 
laSeilIe,  n"  16  à  Rouen,  département  de  \:\  Scine-lnferienre,  auquel  il  a  été 
délivré,  le  14  novembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'an  brevet 
d*addîtion  et  de  perfection ncment  k  son  brevet  d'invention  et  de  perfectiou- 
menent  de  dis  ans,  «s  date  du*  I4  novembre  18S8,  pour  un  appareil  aa 
moyen  duquel  tout  cadran  folaîre  fuscoplible  de  déplacement  peut  être 
mia  en  état  d'indiquer  à  volonté  le  tempe  moyen  comme  fe  temps  vrai. 

t98<»  M.  Stehelin  {Charles)^  consKmcteur  de  machines  à  Bilsebwiller, 
faisant  éleriion  de  domicile  a  Paris,  chez  M.  G.  Oppctniann ,  bam^^if  r, 
demeurant  rue  Saînt-Gcor^es,  n»  t ,  aufpie!  il  a  cte'  df  hvré,  ïe  i  1  novembre 
dernier,  ie  cerliticat  de  sa  demande  d  un  deuxième  brevet  d'addition  et  de 
perfçctiolittaBeat  k  aon  brevet  dlnveniton  et  de  perfectioBnement  de  qunixe 
aaa,  eu  date  du  »  octobre  itss,  pour  uu  moyen  d'empêcher  lee  Adtea  de» 
tubes  dan«  Tes  machines  locomotivea  et  autre»  appareib  k  vapeur,  en  aenant 
les  tubes  daaa  lei  fonds  de  chaudières,  de  manière  à  empêcher  toute  varia* 
tion  dans  leur  pcsilion,  ainsi  que  dans  celle  des  foudjî  des  chaudières  ,  et  ceci 
par  des  viroles  avec  et  san»  épauieinent,  et  fendues  k  clavettes  de  divenet 
formes,  et  pour  toutes  les  dimensions  des  tubes. 

,199°  MM.  ic  baron  de  Suarce,  colonel ,  et /^a&re  (Léan),  représentés  k 
Pftris  par  M.  Perpigna,  demeurant  rue  de  Cboiseul ,  tt«  1 1er,  auaqueii  0  % 
été  délivré,  le  14  novembre  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d*im 
brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  dix  ans,  pour  un  système  per> 
fectionrK-s  propre  ii  réduire  en  scinre  les  bois  de  teinture. 

300°  M.  Taiflrfjcrt  {ffrnrt) ,  inge'nieur  me'canîcien  k  Grent'He,  représenté 
à  Paris  par  M.  Reynaud ,  demeurant  rue  Bfeun,  n»  i  8,  auquel  il  a  été  délivré, 
fc  14  novembre  dernier,  le  certificat  de  >:a  demande  d'un  brevet  d'addition  et 
de  perfectionnement  k  son  brevet  d'invention  de  dix  ans,  en  date  du  14  mai 
précédent,  pour  nu  appareil  continu  propre  k  !a  décomposition  des  bouilles 
en  gax  lîtb.  " 

SOI»  M,  VmkUê (Bruno-Maurice) j  prapriétaire ,  demeurant  à  Paris,  ma 
da  Bac,  no  100,  auquel  il  a  été  délivré,  îe  il  novembre  dernier,  le  certificat 
de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  de  nouvelles  pipes»^ 
302°  M.  fcgni  {Egifiiu),  de  Sienne  en  Toscane,  représenté  a  Paris,  par 
M.  JLeroy,  négociant,  demeurant  rue  du  Faubourg-Poissonnière,  n<>  2 ,  auquel 
0nété  délivré,  le  14  novembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demanda  aun 
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îircvet  d'importation  de  dix  ans,  pour  rapplication  des  cordes  métalliques 
rondes  et  platp>«  h  In  trartion  et  plw  particulièrement  k  fexploitation  dcg 
inities,  ainsi  que  difliVcnts  moyens  de  fabiication  de  ces  mi^mos  cordes. 

303°  M.  Au/tin  {  Loui's-Françot's-Toussainl)  y  fondeur  en  cuivre,  demeu- 
rant rue  Saint-llilaire ,  n"  G8  ,  k  Konon,  de'parlpmenl  de  la  Seinc-Infcrienre , 
auquel  il  a  ete'  dclivro  ,  le  9  I  novembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande 
d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  aui>,  pour  une  pompe 
il  incendie  a  double  effet. 

304**  M.  Ciw/mir  (JWar/i'/i ),  facteur  de  pianos,  demeurant  boulevard  Na- 
poléon, n°  3,  k  Toulouse ,  département  de  la  Haute-Garonne,  auquel  il  a 
e'tc  délivre',  îc  SI  novembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  • 
d'addition  et  de  perrcclionncmcr.t  k  son  brevet  d'invention  de  dix  ans,  en 
date  du  G  du  même  mois ,  pour  un  instrument  qu'il  nomme  c/ti/ro^ymnaste, 

305*  M.  Chariot  { Uernard-CharUj -Jacques)  sous-ingc'nieur  de  U  ma- 
rine, k  Uucliefort,  faisant  élection  de  domicile  k  Bordeaux,  département  de 
la  Gironde,  cIica  MM.  Chaif^neau  lils  frères,  ci  Bichon ,  demeurant  k  Lor- 
niont,  auquel  il  a  e'tc'  délivre,,  k*  2  1  novembre  dernier,  le  certificat  de  m 
(iemandc  d'un  brevet  d'invention,  de  perrecliunnemeni  et  d'importation  i\e 
dix  ans,  pour  un  nouveau  système  de  ridugc  qu'il  appelle  sijslèmr  Chariot ^ 
applicable  au  ridagu  Ces  haubans  des  navires  de  toutes  grandeurs  et  do  toutes 
forme:^. 

30G  '  M.  C7mr;je/i//cr(i^oui>-Crrin<w;i),  demeurant  à  Paris,  inic  de  la  Fer- 
ronnerie, n"  is,  auquel  il  a  cte  délivre,  le  2  1  novembre  dernier,  le  certilicnt 
de  8^d<.MDa.nde  d'un  brevet  d'addition  et  ùc  perlectionuement  k  son  brevet 
d'in^ntion  d«  dix  ans,  en  date  du  s?  mars  précèdent,  pour  un  nouveau 
proccdi:  propre  k  la  fabrication  des  poids  en  cuivre. 

307»  M.  Chartron  {Marie- Hyacinthe),  quincailler,  demeurant  k  Paris, 
rae  Saint-Mariin,  n«  19^,  auquel  il  a  éxé  d<  livrë,  le  9  1  novembre  deniier. 
Je  certificat  de  sa  demande  d'un  troisième  brevet  d'addition  et  de  perfection- 
nement k  son  bivvet  d'invention  de  quinze  ans,  en  date  du  57  novembre 
1839,  poxir tin  nouveau  procède  de  clianHnfre  A\iaèrifère. 

308°  M.  Chouippe  {  Adolphe- Louis) ,  docte«r-m«'docm ,  demeurant  k 
Paris,  rue  Sainte-Apolline,  n"  20,  au<juel  il  a  été  d^^livrc*,  le  2t  novembre 
dernier,  le  certilicat  de  sa  demanda  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour 
lin  procédé  de  fumigation  par  la  bon^pe  pulmonaire. 

'  309"  M.  Clerc  {Jrnn-Pierrc-Xacier)^  négociant  k  Beïfort,  département  du 
Tlaut-Rbin,  faisant  élection  domicile  ù  Paris,  clicz  M.  Désiré  Soufas,  do- 
î;ieurant  boulevard  du  Temple,  n"  78,  auquel  il  a  été  délivre,  le  21  no- 
Tcmbre  dernier,  le  certificat  de  sa  deniand(^  d'un  quatrième  brevet  d'addition 
*t  de  perfectionnement  k  son  brevet  d'invention  <le  quinze  ans,  en  date  du 
*1  février  1  838  ,  pour  de  nouveaux  cyfitidres  et  autres  nouveaux  mooe& 
«Timprcs-ion ,  d'après  le  système  de  gravures  niobilisces  do  Jean-Picrre- 
JX^ai'icr  CIrrc. 

3  10"  MM.  Cotjen  {Auptstc)^  Leblanc  {Léopold)  ^  fabricants  d'instru- 
ments de  uiallii'nKiliques,  et  Jifu/lcr  {Johu- Frédéric) ^  homme  de  lettres, 
demeurant  tous  les  trois  à  Trouvilîe,  dt'partemcnt  de  la  Meuse,  et  faisant 
ëïectiojj  de  dnnii(  ilc  ;i  Paris,  rue  Albouy,  n"  f^,  auxquels  il  a  été  délivré, 
{c  li  novembre  dernier,  le  cerlifical  de  leur  demande  d'un  brevet  d'impor- 
tation et  de  perfectionnement  de  cinq  ans,  pour  un  mstnimcnt  de  njatbé« 
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mutiques  cju'îl>  iiominont  pantosralr  nti  arèamrtre ,  ,iu  moyen  dl^^ad  OU 

peut  tr<niver  îa  surfaco  de  î»)utr.';  fii^nres  ot  ïc  cnlx*  de  tout  solide. 

311°  MM.  Cnllat  {Laurrnt)  et  flotislan  [dean  Pierre)  ^  lioi  lopcrs,  de- 
meurant a  Paris,  cloître  Saiut-IIoniui- ,  n'*  6,  auxquels  il  acte  délivre,  le 
21  novembre  dcruier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'invention 
et  de  perfectionnement  de  cin^  ans,  pour  nn  noiiTeeiiJjrstèine  de  uavi|jation 
nt  moyen  d^  bateau  ^n'flf  nomment  eyclon^Mme, 

tlt«  IL  Dfmieiè-LimoiÊtm,  paasemeatier,  deaemnt  b  Sunt-Étienne, 
d^parieiiien$  de  ia  Loire,  auquel  il  a  dié  ddUvrë,  It  tt  norembre  deiuier,  Hi 
certiûcat  de  sa  demande  dTuii  brcTet  d^vention  de  eiaq  «ns,  pour  un  pro* 
cé^é  dit  Uâ  de^  t^ackmêt,  propve  à  fabdqnee  iee  velom  et  brociida 

façonne?. 

313"  M.  Dai'ies  {John),  de  Manchester,  faisant  élection  de  domicile  ii 
l^ariSf  chez  M.  Pcrpi^a,  demeurant  rue  de  Clioiseuil,  n»  2  ter ,  uujjiu  l  il  a 
été  d^'iÏTré,  le  21  novembre  dernier,  le  certiiicat  de  sa  demande  4  un  brevet 
4'importation  et  de  perfiMtionpemefit  de  quinae  âne,  po«r  dei  perfeetionoe^ 
lunta  d#na  la  eonatraciiou  des  rouée  aiarebaBt  enr  lei  ebemina  de     et  fur 

UtfODtes  ordinaires. 

91 40  M.  Oella-Janna  {Antoine)^  .sculpteur,  demeurant  k  Vienne  «  de'^ur- 
temcnt  de  iisi-re,  auquel  il  a  eie  délivre.  le  21  novembre  dernier,  le  certi- 
iicat de  sa  demande  d'un  brevet  d'niveiitioii ,  de  perfectionnement  et  d'ina- 
portaliuii  de  dix  aus,  pour  ui^e  ribe  ài4iuiU|  propre  à  piler  le  gyp»e  ou  plâtre 
4e  toute  qualité'.  .  . 

3 1  S<»  M.  DesUmdes  (  Jean-Baptiste) ,  mécanicien ,  demeurant  à  Peria, 
du  Petit-Lion-jSarot-SauTeur,  u»  1 1 ,  auquei  il  a  etd  dcliwd»  le  si  ftOTembre 
deaûer,  le  certificat  du  sa  ib»maBdei*uu  krcTet  d'inrentiou  et  de  pcr£ec- 
tfotincinent  de  cinq  ans ,  pour  de  nouveaux  proeddde  pfopiea  à  facilitar  et 
actiTcr  la  pose  des  œillet-*  métalliques. 

316**  M.  Fariqurux  (  P/éT/f  ),  demeurant  à  Paris,  rue  du  Vieux-Colombicr, 
a°  a,  auquel  i\  a  iite  deiiTre,  le  21  novembre  dernier,  i«  ceriiUcat  de  sa 
démode  d'un  brevet  dluvention  de  eioq  aua,  peur  un  nouveau  proetfdd  de 
cbenindee  et  poêles  qu'il  nomme  tyatème  T^àtohihtfKmtt 

317*  M.  Fisker  {James) ,  de  Londres ,  repréMntd  k  Parippar  M.  Truffant, 
àêtaitaraskt  rue  Parart,  n«  s,  auquel  11  a  été  ddlîvrd,  le  t«  novembre  der- 
flêer»  le  certificat  de  ta  demande  d^n  brevet  d'importation  de  dix  ans,  pour 
Àcê  perfectionnements  ajontés  an  métier  propre  h  fabriquer  le  tuHe  bobin 

et  autres  tissus  re'ticnlaires  ome's  de  dessins. 

318"  M.  Forhcs-Orscn  {Edouard) ,  de  Londres,  faisant  élection  de  do- 
micile à  Paris,  chez  M.  Perjiigna,  demeurant  rue  de  ChuisenI,  n**  2  ter, 
auquel  ii  a  e'te'  délivre',  le  21  iiovembre  dernier,  le  certificat  de  aadramnde 
dTu  Wevut  d%nportath»n  et  de  perfectfounement  de  quinze  ane,  pour  per- 
foetioaaunenta  dane  les  prooddëe  employés  pour  fiibrîquer  et  façonner  iei 
douves  et  les  objets  qui  en  sont  formés,  et  pour  déooiq^r  les  bois  en  lailet, 
nisnean»  dcbandoll^s,  etc. 

3 1 MM.  Gahrtél  Bertrand  et  compagnie,  fabricants  de  draps,  demeurent 
rue  de  îa  Barrière,  n"  8!?,  à  Klbcnf,  département  delà  Scine-lnfe'rieure, 
anxqnrîs  il  a  ete  de'livre  ,  le  1\  novembre  dernier,  le  certiiicat  de  Irjir  de- 
mande tl'un  brevet  d'.uîfîitum  et  de  perfectionnement  .1  leur  brevet  d'inven- 
tion de  di^  aos,  ea  daiu  Uu  tu  octobre  préce'dent,  poiu*  un  appareil  qui, 
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éffti^mi  raz  atfcim  k  la  Jac^vart  et  à  mort,  ftmH  4e  tnfer  feadrok^A 

SîO»  M.  GottUk  (Jenîsch),  fondricr,  deinetirant  k  Dijon,  dcpartcraent 
de  la  rôte-d'Or,  anqueî  il  a  ctédélirrë,  le  2  i  noTcmbrc  dernier,  le  certificaC 
de  sa  demande  d'un  brevet  de  perfectionnement  de  cinq  ans,  pour  des  per- 
fectionnements apportes  au  pressoir  cylindrique  à  chanlepleures,  propre  à  fa 
pression  de  tous  les  liquides,  breveté  «S Bon  de  M.  RépiUom, 

sei«  M.  Gnll^  {PkrfAmmkle),  labncant  de  ■eimrei,  demeurant  à 
Wu»t  rae  de  TeiiraiBe«  ai*  l ,  au  Marais,  auquel  il  a  été  ddlifré,  le  tl  no- 
mibre  deraur*  le  certiSeat  de  sa  demande  d'un  breiret  d*înTention  et  i» 
perfoetieaaeMeBt  de  cinq  m»*  pev  divenes  aaidlioralieBi  apportées  aaz 
serrures. 

32  2"  M.  Hardempont  [Auguste-Louis) ^  ne'gociant,  demeurant  à  Saint- 
Quentin,  département  de  l'Aune,  auquel  il  a  été  dc'livrë,  le  tt  n^eoAlV 
dernier,  le  certificat  de  la  demande  dNin  brevet  d*iBTentîon  de  dix  ans, 
pear  un  procédé  relatirà  la  ftllralini  et  à  la  déeoleratiea  des  bniles  grasses. 

Si»*  M.  iMligftnt  ICkmUê-Françots),  fiibricsnt  de  sucre,  k  Ouning,  dë- 
partemeat da  Nerd,  faisant  âection  de  domicile  k  Paris,  étiez  MM.  J.  Gail- 
lard et  compagnie,  demeurant  rue  Vendôme,  n«  t  ter,  auquel  il  a  été 
délivre,  le  î  1  novembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brcret 
d'invention  de  cinq  ans,  pour  un  laminoir  horizontal,  ou  nouvelle  machine 
propre  à  écraser  d'une  manière  continue  les  fruits ,  les  raeinee,  les  grainee 
oléagmenses,  et  ea  géaéral  toates  les  sabsUnces  dont  on  veat  extraire  le  jw 
asiea  parties  aqaeaseai   

St4*  M.  Leclere^  (ilwiei'ai  tauis) ,  mécanicien,  demeanat  b  Paris,  rue 
Saiat-André-deS-Arti,  n«  4 1 ,  auquel  il  a  été  délivre,  le  9 1  novembre  dernier, 
le  eertificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement 
de  cinq  ans,  pour  de  nouveaux  perfectionnements  apportés  dans  l'assemblage^ 
des  pièces  qui  composent  les  roues  de  voitures  faites  en  fer. 

st5o  M;  Ltsnmrd  {Frédéric) ^  ingeuieor  dvfl,  demevraat  b Parie,  rae 
^wéaégaad ,  «"  9 ,  aaqael  il  a  été  déUfré,  le  a  i  norembre  dernier,  le  eerti* 
fieat  de  sa  deaiande  d'un  brevet  d^avention  de  quinze  ans,  poar  an  neweaa 
■jatèane  pour  remplacer  les  roues  k  aubes  des  navires  à  vapeur. 

3  J6<»  M.  Muras tia/e  (  \icoias) ,  demeurant  aux  Rivières,  commune  de  Ta 
Guillotièrc,  département  du  Uhônc,  auquel  il  a  été  délivré,  le  si  novembre 
dernier ,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  poar 
un  litk  mécanique  pour  tirer  les  bateaux  en  travers. 

giT*  M.  Magner  (  Ckmrkê-Édamard) ,  profeisenr  de  Biasii|ae,  daawanat 
b  llealias,  départeméat  de  rAlticr,  auquel  il  a  été  délivré ,  le  t  i  noveaabra 
derpier ,  le  eertificat  de  sa  deaumdc  d'un  brevet  d*addiiioa  et  de  perfection» 
n«Beatb  son  brevet  d'invention  de  dix  ans,  en  date  du  12  aoàt  précédent, 
pour  un  instrument  ^a'il  aoBuae  hrmcêUi,  et  qui  sert  à  fixer  ia  position  des 
mains  sur  le  piano. 

SIS*  M.  NèrQt  {Edmond)^  de  Londres,  faisant- élection  de  domicile  à 
Paris,  chei  M.  Ptrp^na,  demeurant  rue  de  Cboiseal,  BP  1  Isr,  aaqael  fl  a 
été  délivré,  le  1 1  novembre  dernier.  Te  cerdfieat  de  sa  deaunde  dTan  brevet 
dtniportatiott  et  de  perfectîonnemeat  de  dix  sus,  pour  nne  nonveHe  aanièra 
de  filtrer  tontes  espèces  de  liquides  b  f  aide  d^nne  haute  et  basse  prooion, 
et  en  fiûiMU  «nga  de  autièfet  non  cncert  cnplojcef  ponr  produire  en 
résultat» 
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att»  MM.  Ptn'é'PkFrm  tC  fib  aîné,  cntnyMMttrf  âe  fonderief,  de- 
Aennmt  à  Avignon,  département  de  Vauclnie,  auxquels  il  a  été  détint  lé 
novembre  dernier,  le  certificat  de  leur  demande d^aa  brevet  d'iafratÎMI 
de  dix  ans,  pour  un  nouveau  montage  de  cloches. 

930**  M.  Perris  {Jean)  jeune,  ingénieur-me'canicien,  k  Trêves,  de'parte- 
ment  de  TAude,  faisant  élection  de  domicile  à  Paris,  rue  du  Paubourg- 
8tnit»MertUi,  wfi  4i ,  lagiid il >  dt<  éê&rrét  U  ta  botoiVm  denier,  le «ar- 
lifieet  de  ae  deainde  d*iia  brevet  diaventieB  et  de  perfeetioneBMBt  de  eaïf 
ana»  yenr  «ne  nouveUe  pompe  rotative  k  jet  ceatÎBii»  qaTil  neauM  ^aa^M 
Pttris,  pouvant  aspirer  et  refouler  les  liquides. 

331®  M.  Poisot  { Louis- Antoine) ,  fcrbîaniirr-îampistc  ,  à  Dijon,  départe- 
ment de  la  C<5te-d'0r,  faisant  élection  de  tiomiciie  à  Pans,  ciit  i  M.  Roux, 
demeurant  rue  Saint-Denis,  n"*  1 7  i ,  auquel  ii  a  été  délivré ,  ie  S  i  novembre 
dernier,  ie  cortificat  de  ta  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfection- 
■raient  à  aon  brevet  dlnrentien  de  eim|  ans,  en  date  dn  7  oetabre  péeddeat, 
ponr  um  iionvean  ayitème  de  ISure  Monter  U  mèche  dea  lanpea  eppald  iaa 
de  Utmpe  à  robinet. 

33î°  M.  de  Précorbin  (Jacques-Bamabé-Émi/ien)  fîrmcurant  à  Paris,  me 
Castiglione,  n"  12,  auquel  il  a  cff'  df'livré,  le  Si  novembre  dernier,  le  cer- 
tificat de  sa  demande  d'un  brevet  d  iavcntion  et  de  perfectionnement  de  quinze 
ans,  pour  de  nouveaux  mojtus  propres  ù  économiser  ie  combustible  dans  les 
Jbaata-fenmeavx  et  entrée  fonmeanx. 

W  M.  RoumieH'Jiiom^esi  (  Joseph'Vinetmt'Mmrit)^  n^geciant  b  ll»- 
drid,  reprdientd  à  Paris  par  M.  FiguréUm  {Pierre-FrançoiS'Mmrie),  con- 
niis ,  demeurauit  rue  des  Martyre,  n*  4S ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  1 1  novem- 
bre dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'inventioA  de  ^nittaaaaa, 
pour  on  nouveau  sysième  de  mouture  des  grains. 

3340  M.  Ruperi-Smedley,  de  Manchester,  faisant  élection  de  domile  à 
Fans,  chez  M.  Perpigna^  demeurant  rue  de  Choiseoi ,  n^  9  ter,  auquel  il  n 
éU  ddlivré,  le  1 1  novembre  dernier,  le  eertîfieat  de  aa  demande  d'an  brarel 
d'importation  et  de  perfeetionnement  de  dix  ans,  ponr  dea  pcrfeetiennementa 
dana  la  fabrication  des  tuFies,  tnyanz  et  cylindres. 

835<»  M.  Sorel  {Stanislas-TranquilU-Modeste)^  ingénieur  cîvîî,  demeu- 
rant k  Paris,  rue  des  Trois-Bornes,  n«  1 1 ,  auquel  iî  a  été  délivré,  le  î  i  no- 
vembre dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  per- 
fectionnement à  son  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  en  date  du  S  octobre 
précédent,  ponr  un  nouveau  ajttèsw  de  moteur  b  vapeur  ou  b  air. 

fieo  MM.  te  colonel  baron  die  Awree  et  FtArt  (£«Dfi),  négociant,  rtpré- 
aentda  b  Paris  par  M.  Peryigim ,  demeurant  rue  de  Choîseul,  n*»  s  ter,  aux- 
quels il  a  été  délivré, le  1 1  novembre  damier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un 
brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  k  leur  brevet  dTinvenliou  de  dix  ans, 
en  date  du  14  du  même  mois,  pour  un  aystème  peifectionné,  propre  à  ré- 
duire en  sciure  les  bois  de  teinture. 

3370  M.  Triquct  [Charies)^  liseur  de  dessins,  demeurant  me  Casate, 
&•  8 ,  ir  Ljou ,  déparleaMBft  du  Rbdne ,  aoquc!  il  a  été  dâivré«  la  1 1  aofcm- 
bre  dernier,  le  eertîfieat  de  an  demande  d'un  brevet  dluTentian  dt  dnq  ana , 
pour  un  nouveau  ayatème  de  lisage. 

MMt  Vtmeau  {Siagre- Marc 'Antoine)  et  Monroy  (Charles- A  l- 
jthonje),  demeurant  k  Paris,  chez  M.  FaUot ,  domicilié  rue  du  Port-Mahon, 

f  t  apxqneb  ii  a  été  délivré,  ie  8 1  novembre  dernier,  le  certificat  de  leur 
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lîcmanilc  d  un  troisième  Lrcvet  d'adiîitlon  et  Je  pcrfcrtîonnemcut  a  leur  bre- 
vet d  iuveniiuti  et  de  perlectiouiieiueot  de  dix  uuâ,  en  date  du  2  2  mui  1839^ 
pour  un  appareil  propre  k  îa  faBricstion  du  sucre. 

iM.  yillard  {Claude )^  demeurant  quai  Saint-Autoinc,  ti^  34  ,  a  Lyou, 
dtfparUMMit  4a  Rii4«e«  «n^iMlil  a  dcddëlhrré,  It  ti  Bovenibni  denier,  It 
oertiifcftt  de  ai  deaiaBded*eii  brevet  d'hiTentioii  de  einq  an^»  povr  «n  newrel 
fyareil  de  ebanHage  à  réflecCenr  parabeiique  et  ealertfiqiie»  qii*il  sobum 

ikermophère.  ^  ' 

.  3-10"  M.  /f'n':,'/iHJo/i;i),  de  Lon(Tr(»5«,  faisant  élection  de  domiriîc  il  Paris, 
chez  M.  Tmffaut ,  deineunuit  nie  Favurt ,  ii'»  8,  auquel  il  a  (  fc'  (îcîivrc,  le 
SI  noveuibre  dernier,  ie  eertiiieat  de  sa  demande  d'un  iirevel  d iui])(>rtutioa 
de  dix  ana ,  pour  dea  perrectionnemciita  ajoutca  aux  mackiaes  à  vapeur  à  ro- 
talien  directe ,  pouTant  servir  à  élever  dca  fluides. 

â4f«  H,  Béml  {Pierrë^9ê^»k),  phamaeieii,  demeurant  à  Paris»  rue 
de  la  Paix ,  no  i  f ,  auquel  il  a  été  dâivré«  le  $o  aovembrç  dernier,  le  certifia 
cat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq 
ans  ,  pour  un  citrate  de  ftr  et  d'ansoniaque,  dit  citrate  de  Jer,  el  son  emploi 
Sou>  la  roriiic  lie  sirop  de  fiaccharure  ,  de  pastilles  et  de  pilules,  et  pour  l'em- 
pioi  du  1  iir.ite  do  !it  smiple,  sous  la  fonne  de  saeeliai  ure  et  de  pilules. 

342"  M.  Cantnn<^{  A/frcff-Arlhur) ,  propriétaire,  demeurant  à  Paris,  rue 
Saini-Laiarc  ,  n»  24  ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  30  novembre  dernier,  ic  cer- 
tificat de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  d'importation  de  cinq  ans, 
pour  une  ronlette  sphérique  perfectiennée,  pour  menbfes  et  autres  objcte. 

343*  MM.  Carteron ,  mtfdecitt.et  TïtrA,  ing(?nieur,  df^menrailtk  MAcon, 
département  de  Jsaône-et-T.oire,  auxquels  îl  a  «?të  délivre,  le  30  novembre 
dernier,  îc  certificat  de  leur  demande  d*nn  deuxième  brevt-t  d'addition  et  de 
perfertionnernent  à  leur  Iirevt  t  d'invention  et  i!e  jierfi  rtiniinement  de  quinze 
ans,  en  date  du  2'j  juin  piect  dent,  pour  nn  appareil  inexplosible  de  vaporisa- 
tion, avec  aîîmentation  de  sArete',  et  proportionneîîe  h  !«  dc'pcnse  d'ean. 

3  4  4°  M.  CItapuy  (  Clt'inent)^  commis  de  commerce,  demeurant  rue  Cous- 
tou  I  6 ,  à  Lyon,  département  du  RJiditc ,  auquel  d  a  été  délivre' ,  le  30'  no- 
vembre demiert  le  certificat  de  sa  d'amande  d'un  brevet  dtnvcntfon  et  de  per- 
fectionnement de  dix  ans,  pour  des  perrectionnements  applicabfes  àtonèlea 

compteurs  pour  Te  gaz,  fonctionnant  an  moyen  d'un  niveau  d'ean,  et  pTna 

parlîeulièi  eiJienl  h  ceux  dits  r/»/  système  dasion. 

3  4  5"  M.  (''tuysai^ne  i!c  Fraiv  s  'iinir  [  Auî;ustc)  ,  candidat  Rie'dtHM'n ,  de- 
meurant il  Paris,  rui  Grcnellf  S.uiii  Germain ,  n»  (>a  ,  ;îU(|ueI  il  a  t'tc-  diliyre', 
ïc  30  novembre  dernier,  ïe  ecitilu  ai  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention 
'de  dix  ans,  pour  des  pïtuTes  purgatives  qn*9f  nomme/rtiftc/e^  éefianîUe. 

34ÇO  }1.  Dufour  {Jcan-lJapUsle)t  tisserand,  demeurant  rue  Saiut-Maur, 
n*  6S»  à  Rouen ,  département  de  la  Seine-Inférieare«  ampelii  a  été  délivré,  iç 
M  snneHiJbtfre  denier,  ie  oertifieat  de  sa  demande  d'un  brqvet  d'invenfion  de 
OBiq  ana,  peur  un  métier  à  fabriquer  mécaniquement  les  iainea  pour  le  tin- 

34  7"  M.  Dupratdr  Trrssoz  (  Jean-Henri),  facteur  de  piano<;,  demeurant 
à  Paris,  boulevard  des  Italiens,  n*»  3  ,  auquel  il  a  cte  délivré,  le  30  novem- 
bre dernier,  ^e  eertiticat  deî.a  demaude  d'un  brevet  d'invention  et  de  pertec- 
t4Pi)netncut  de  quinze  ans,  pour  les  pripcijj^es,  i&ojeuj»  et  procédés  relatifs  à  la 
reprodnetioa  de  in  musique  etécutée  ou  nn|^rovifée  au  piano  ou  à  l'orgue  , 
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en  employant  du  papîer  sani  préparatiaii  prëaUUe,  «t  à  m  trtBwriptîott 

CD  écritarc  inusicnle  usuelle. 

348**  M.  Fen  aec/ic  (  C/iar/cs),  de  Gand,  représente  à  Paris  par. M. 
weeil p  avocat,  demeurant  rue  du  Faubourg-Saïut-llonoré,  n"  3â,  auquel  il  a 
été  délivré,  le  30  novembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet 
d'importatioD  de  dix  aas ,  poar  des  perfectioiuinneote  dena  la  prépandett 
des  objeti  néceiMÛni  pour  apprendre  k  écrire  d*aprèa  la  métfacde  nomaiée 
mipki^rapkiB  ou  méthoit  trOdëjfm. 

tâ9^  M.  Feytaud{Urhmbk-Ratfmond),  hnprîmenr,  demeurant  à  Nontron, 
département  de  iaDordognc,  auquel  il  a  etë  délivré,  le  30  novembre  der- 
nier, le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'iovcnfion  de  cinq  ans,  ponr  OU 
procède  d'cinbalLifjes  vn  comniun  ,  (fifs  rmballai;cs  sociétaires . 

350<»  MM.  Fourvet  (  Daniel),  fabricant  de  peignes,  et  Julien  (Claude) , 
horloger,  demeurant,  ie  premier  cheniiu  Montauban,  n"  l,  et  le  second 
4pHt  Bondy,  n»  144 ,  k  Lyon ,  département  du  Rhône,  auxquels  il  a  été  déli- 
Tré,  le  to  noTenbre  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'in- 
vention de  cîn«|  ans,  ponr  nn  nonvean  sjatème  de  calorifère  dit  thermostat, 

35 1»  MM.  GmuBert  [Étienne-Robert\  professeur  de  mathématiques,  et 
Mazute  {Napoléon)^  capitaine  d'ariillerle,  demeurant  tous  les  deox  a  Pans, 

THe  Sprvandoimî,  IG,  auxquels  il  a  eî(*  di'lirre,  le  30  UAvembrc  dernier, 
îe  certificat  de  leur  dcmaïuîe  d'ufi  fircvet  d'invention  ,  d  iniportaiion  et  de  per- 
fectionnenieut  de  (|\iin7.e  ans,  pour  une  iiî::c!iii)?»  dcsiincc  à  la  compositiou  et 
k  la  distribution  des  caractères  dans  la  topographie. 

8 51*  M.  Herrypon  {Martial' Auguste-Joseph) ^  représenté  k  Paris  par 
M.  dt  MoUon ,  demeurant  me  de  la  Paix,  n<»  90,  auquel  fl  a  été  délivré,  le 
90  novembre  dernier,  te  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de 
quinze  ans,  ponr  un  nouveau  procédé  propre  k  faire  du  pain  ferrugineux. 

353°  M.  hosa^t  {François-hcandrc) ,  mécanicien,  deroeorant  li  Pai  ls, 
rue  Corbeau,  n"  i6  l)i.< ,  annuel  il  a  ("te  «ie'livre,  ic  30  novembre  dernier,  le 
certificat  de  sa  demande  J Un  lii  cvet  d'avMit.On  et  de  pcrfecMonnrnjent  à  son 
l)revet  d'invention  et  de  jtcrlVt L'onncnienî  »K'  cinq  ans,  eu  il.ite  >!u  9  octobre 
précèdent,  pour  l'applicaiioii  de  la  vapeur  à  la  destruction  des  punaises. 

334"  MM.  le  marquis  <^  Lum'uis  {Augusle-Mtehei-Félieité-Letciiier  de 
Sou9ri)  et  Leelèro  (Jean'François) ,  garde-port  Ji.  Chàtel-Censoir,  départe- 
ment de  TYonne,  élisant  tous  les  deux  domicile  k  Paris,  rue  du  Faubourg- 
Saînt-Ilonore,  n''  1 1 0 ,  aux(]uels  il  a  été  délivré ,  le  30  novembre  dernier,  le 
certificat  de  leurs  deux  demandes,  i^d'un  brevet  d'invention  l'i  df*  perfection- 
nement de  quinze  ans,  pour  un  bateau  eu  toile,  se  pliant  et  se  démoulant  k 
volonté  ;  2"  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  îi  ce  titre. 

355°  M.  Mahre  (Kdouard),  maître  de  iorge  ii  Châtillon-sur-Seine,  fai>>ant 
élection  de  domile  k  Paris,  clu  /.  M.  Leclcrc ,  libraire  ,  demeurant  rue  deSor- 
bonne,  n**  à,  auquel  il  a  elé  délivré,  ie  30  novembre  dernier,  le  certificat  de 
M  deniuide  d*un  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  k  son  brevet  €iÊ^ 
ventîon  de  quinte  ans,  CB  date  dn  1 1  septembre  précédent ,  penr  tm  ventila^ 
tenr  k  double  effet  utile. 

•M*  M.  Neuàerger  {Auguste)  ^  marchand  d'horlogerie  et  de  quincaille-*  ' 
rie,  demeurant  ài  Paris,  rue  Portefoin,  n^  13,  auquel  il  a  e't»'  délivré,  le 
30  novembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  troisième  brevet  d'ad» 
ditiOQ  et  de  perfectionnement  à  son  brevet  d'invention  de  dix  ans,  en  date  du 
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i  teptemBre  ,  |Miir,iiD  momTemeot  de  pcndale  dît  wtmiçmÊumi  Nenktr' 
ger,  k  marche  et  sooiiene  de  trois  mois,  k  qnelm  tour»  de  reMoris. 

M.  iVtmii  (  Th&mûs),  de  I^ndreit  représente  à  Paris  par  M.  Soulas, 
demeurant  me  Tîniifrvilîc,  n"  ri,  nnqiipl  il  n  rfi'  drîivre,  le  30  novembre 
dernier,  \c  ccrtirirai  (io  «^a  doiiKiiidc  «î'un  brevet  d'importation  de  dix  ans,  pour 
un  nouveau  proccilc  propre  ii  remirt'  tt^te  espèce  d'ctoflcs  imprrnicahic.s  k 
l'eau,  tout  en  conservant  la  perméabilité'  à  tons  les  floidet  ëlastiqucâ,  Ic(|ucl 
procédé  est  également  propre  k  rendre  le*  cnnt  imperméables  k  Teav. 

S5S»  MM.  Peursou  {Frédirkk)  et  WathUmâ  {Gtorges),  fabricaais  de 
tulle,  k  Calais  ,  département  dn  Pas-de-Calais,  faisant  élection  de  domicile  k 
Paris,  cliei  M.  Rcynaud ,  demeurant  me  Bfeuc ,  n"  1 8  ,  auxquels  il  a  ete  déli- 
vre', le  ?.o  novembre  (îeniier,  Io  rernlicat  de  lei:r  demande  d'un  brevet  d'im- 
port.itiuii  rf  de  |>ei  leri i.'ient  «le  tli\  ans,  pour  des  per  IVctioiinetnents 
apporte^  aux  meticiâ  k  tuile,  it^squels  âoui  appiicabicji  aux  mciicrs  eu  gcucrui, 
pour  guitler  les  fils  de  chaîne.  • 

350«  M.  Pelletier  (^Jean-Baptiste^  ^  mécanicien,  demeurant  à  Paris,  nie 
RojaIe,n«  t?,  auquel  il  a  été  délivre ,  le  30  novembre  dernier,  le  certiBcat 
de  sa  detn.indc  d'un  brevet  d'addition  et  de  j»ei  fectionnemcni  à  son  brevet 
d'iinentio!)  de  cinq  nns,  en  date  du      mai  précédent,  pour  un  nouveau 

bouiuu  •ans  (  if.iîure. 

3G^o  M.  l'ct  hin>  {  An^ici  'Murcit  ]t  de  Londres,  rcpre'scule  k  Paris  par 
MM.  AnùcU ciSoulas,  demeurant  rue  llautcvillc,  u^  5,  auquel  iia  e'té  délivre, 
le  90  novembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d*un  brevet  d*importatiun 
dr  «joinae  ans,  pour  un  nouveau  système  de  cbanffer  toute  espèce  de  cbau- 
dtèrcs,  soit  pour  la  production  de  la  vapeur,  soit  pour  la  mise  en  ébuIUlion  de 
tous  fluides  ou  liquides  ]:ar  la  irunsmiasion  du  calorique  au  moyen  de  tuyaux 
ou  tube»  conicnant  ilc  l'eau  niisc  en  circulation,  et  fennec  de  toutes  porta» 
sans  que  le  f  u  frappe  siiicuneiiieut  le  iond  ou  les  parois  de  la  cbaudierc. 

3di<>  ^î.  Pcrnel  (/«uui.f-CAar/ci),  iniprtuieur  en  taiiie-douce,  demeurant 
à  Parts,  me  de)  Fosscs-Saint-Victor,  n*  t3,  auquel  II  a  été  délivré,  le  90 
novembre  dernier,  fc  certificat  de  sa  demande  d*un  brevet  d'Invention  de 
cinq  ans,  pour  de  nouveaux  procédés  de  dorure  en  relief. 

Sflî®  M.  Pet/run  {PierrfFortuné),  profrsseurde  physique,  k  Morscille, 
cl  Brè^uct  (  L('ms:-Fiauçois-Ci('nun[)y  barioler,  clisant  tous  deux  domicile 
a  Pari  :.,  cbci  le  dernier,  dcineuraiit  quai  de  i  llorlogc,  n"  70,  auxquels  il  a 
c'ic  délivre',  ie  .30  novembre  drniier,  le  certificat  de  leur  demande  d  im 
brevet  d'invention  et  de  |  errectlonncmcut  de  quinie  ans ,  pour  des  procèdes 
éIectro>magnétîqucs  ai)pliqués  b  la  construction  des  machinée  motricee. 

969*  M.  Picot  (  Charles),  mécanicien,  demeurant  à  Cbâions-sur- Marne , 
de'partcment  de  îa  Marne,  auquel  iî  a  e'te'  délivre',  le  30  novembre  dernier, 
le  ccrlUieat  de  sa  demande  d'un  deuxième  brevet  d'addition  et  du  pcrfectioiH 
liemcut  k  son  brevet  de  perfcctionuemcutde  quinre  ans,  en  date  du  10  juillet 
1035,  pour  des  perfeetionnements  apporte'.s  eî  faits  en  grand  à  la  maciiine 
propre  à  tranclicr  le  bois  de  placage  pour  l'cbcnUteriu ,  la  broa^ciic,  la  li- 
thograpbie  et  le  cartonnag*. 

964*  M.  PooU  {Moiès),  de  Londrea,  faisant  éteetion  de domieile b  Pu* 
ris,  cbfs  M.  Truffant  ;  demeurant  rue  Favart,  n»  8 ,  auquel  il  a  été  délivré t 
le  90  novembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d*nn  brevet  d'importation 
de  dix  ans,  pour  dea  perfectionnements  dans  la  eonitmction  des  fichée  et 
charnières. 
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S65°  M.  Radier  {Antoine)^  hoffoger,  deaMMttt  à  Paris,  nie  ChaHot, 
7i«  1  9  ,  au  Marais  ,  aïKjuci  il  a  été  délivre?,  îr  30  noycmbre  dernier,  le  certi- 
ficat de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  ^uinic  aiUi  pour  des  procè- 
des de  fabrication  d'un  nouTeau  savon  animai. 

H.  Ronm  {FéHx)^  phamacico,  demeurant  me  da  Plat,  n*  f  9,  à  Ljon , 
département  du  Rbéne ,  auquel  il  a  ël^  délÎTrë ,  le  30  noYenibre  damier,  -le 
cenificat  Je  ta  demande  d*nn  brevet  d'invention  de  cinq  ana,  pear  une  prd* 
paration  pliarmaceuiiquc  qu'il  nomme  dragée  arabique, 

S670  M.  Rosst'^on  { François- Eug-rne) ,  maître  de  forges  à  Thnnnciîr, 
arrondissement  de  Moninic'dv,  <Icpar(ciiicnl  de  la  Meuse,  auquel  il  a  eic  de- 
livre',  le  30  noyembrc  dernier,  le  ccrdiicat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'in- 
▼ention  de  dix  ans,  pour  une  machine  hydraulique. 

368°  M"**  ycxyvc  iSaulen'rux ,  ne'e  Marie- Aimée  Letoux  ^  fcrblaiitière,  k 
Puria ,  représentée  par  M.  Reynaud,  demeurant  me  Blene ,  n»  1 8,  à  laquelle 
il  a  ëié  délivré,  le  io  iipvembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d*un- 
brevet  d*addîiîon  et  de  perfectionnement  à  son  brevet  d'invention  de  cinq 
ans,  en  date  du  •  octobre  précédent,  ponr  des  perfectionnements  dans  les 
abat-jour  d'éclairage. 

M.  Sixco  (Aîitoine-Duminique),  njccanicicn,  demeurant  h  Tinis, 
rue  des  Vinaigriers,  ii"  ï5  ,  auquel  il  a  clc*  dtMivre,  le  30  novembre  demier, 
le  certificat  de  demande  d'un  troisième  brevet  d'addition  et  de  perrcctioii- 
ncment  b  aon  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  dix  ans,  en  date 
dn  ss  septembre  précédent,  ponrdrspeifeetionnements  apportés  aux  socques. 

SiOia  M,  Trufaut  {Loub'HtMn-Jouph  ) ,  demeurant  b  Paris,  me  Pavart, 
t^i^wmA  11  \éii  délivré,  le  so  novembre  dernier,  le  ctrlificat  de  m 
demande  ^Tun  brè^t  d'importation  de  dix  ans,  pour  un  nouvean  prooédé 
d'extraction  et  de  concentration  des  couleurs,  du  tanin  et  antres  matièrei 
£OOteoaes  dans  les  substances  ve'ge'tafcs  ou  animales. 

37 1»  M.  Andricu  (  Théophile-François),  ancien  notaire  ,  demeurant  a 
V'igoy,  dcparteracnt  de  Seine -et-Uisc,  auquel  ii  a  c'ié  délivre,  le  8  dc'cembre 
déniîer»  fe  certificat  de  sa  demande  d*iia  brevet  d'invention  da  cinq  ana, 
JWMW  it  MiplinuiPt  perpémel  et  fobtention  des  prodniu  que  rua  fidt  rébul- 
tcr  de  la  forée  répulsive  de  Toau  stagnante* 

9rt^'UM.jiHen^Pi9ry(JàefueS'Smile'AdrieM)t  doetenren  nédecbMt 

Bmjf9i{j9ê^h'Martus-Marcel)^  pbarmaeien,  et  Laurens  (Gmipc),  de- 
meurant tons  les  trois  k  Paris,  rue  du  Faubourg-Poissonnière,  n°  08  bis, 
auxquels  il  a  e'té  délivre,  le  8  décembre  dernier,  le  certificat  de  leur  de- 
mande d'un  brevet  d'iuvnntion  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans,  pour  un 
nouveau  mojren  de  rendre  toutes  les  étofi'cs  ou  tissus  imperméables  k  i'cau, 
sans  l'être  à  Pair  et  aux  fluides  élastiques.         ^  ^ 

sva*  M.  Bmrd,  de  Londres,  faiaant  électloB  de  demieife  à  Pivii,  «bea 
Jf.  Tt si^ttl»  demeurant  me  Pavart,  n«  9\  aiuqnal  il  a  été  délivré ,  le  •  d^ 
cembre  dcmler,  le  ceitiikat  de  aa  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  per« 
fcctionnemcnt  k  son  brevet  d'invention  de  dix  ans,  en  date  du  9  3  septembre 
pre'ccdcnf,  pour  un  nouveau  procède'  propre  k  in)j»ri nier  sur  toutes  sortes 
d'ëtoflea,  ]>apiers,  etc.,  un  nombre  indéterminé  de  couleurs,  soit  nvecmacUine 
à  rouleaux  cylindriques,  sait  avec  machine  k  roulcuux  ii  laces  plates. 

37  4"  M.  Bel/iol {Jean-Alexis) t  docteur  eu  mc'deciae,  demeurant  k  Paris, 
me  dee  Bons-Eofanu,  n*  3s,  auquel  ii  a  été  délivré ,  le  •  décembre  der» 
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ftier,  I0  certificat  de  «a  demande  d'un  Wevet  d'invention  de  dix  ans,  p«w 
oonvelle  anbitance  aCmcBtatrt  qu'il  nonme  Ummhui  dê  l'indêm 

MM.  Bemkhr  (Frédéric),  lampiste ,  et  iiM(Jeam),  coucmteur 
du  cithinet  dlliftoire  natureHc résidant  tous  les  deux  k  Wiesbadcn  (gimnd- 
duché  de  Na.sàau),  et  faisant  élection  de  domicile  k  Paris,  chez  M.  Régnier, 
demeurant  rue  d'Anjou,  n®  0,  au  Marais,  auxquels  il  a  etc'  de'Iivre',  le  8  de'- 
cembre  dernier,  le  certificat  tle  leur  demande  d'un  brevet  d'invention  de 
dix  ans,  pour  un  nouveau  système  de  lampes  pouvant  brûler  toutes  espèces 
dliailes,  sans  odeur  ni  fumée,  avec  augmentation  de  flamme  et  de  lumière. 

$76*  M.  Benoit  (Daniel),  Bontrar  en  cutm,  dfammuit  à  Pari»,  m» 
Fontaine-aiifRoi,  b<*  1 4,  auquel  il  a  été  délivid,  le  •  décembre  dernier,  b 
certificat  de  sa  demande  d*on  brevet  d'addicien  et  de  perfcctionoementàaoa 
bre  vet  d'invention  de  dix  aof ,  en  date  du  ft7  eeAt  jiéeédent,  penr  nn  sja- 

tcrae  d'esp.ipnolcttc. 

3770  MM.  Drochard  et  Pignon  de  Charhonncl ,  demeurant  k  Nantes, 
département  de  la  Loire-luférieure,  aux(|uels  il  a  été  délivré ,  le  8  décembre 
dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d*an  brevet  ffisfention  de  cinq  ana, 
penr  nn  nenvean  noir  animal  jiropre  ans  engrais,  an  darîficaliona  dcaraf* 
flneriea  de  guc  re  et  à  la  peinture. 

97 80  MM.  Brunei  et  Brigandin,  fabricants,  demeurant  k  Paria,  me  dea 
fîraviîîicrs,  n"  2  1,  auxquels  il  a  e'te'  délivre',  ïe  8  décembre  dernier,  îe  certificat 
de  leur  dcrnnndc  d'un  brevet  d'invcntionde  dix  ans,  pour  uoe  nouvelle pompe 
qu'ils  nomment  pompe  à  valvules. 

379°  M.  Cul  (François) ,  professeur,  demeurant  k  Paris,  rue  du  Temple, 
wfi  • ,  anqoel  II  a  dté  déGvrd ,  Te  i  ffifeembre  dernier,  le  certificat  de  na  de- 
mande diin  bVetet  d*inTentioA  et  de  peifectionnement  de  cinq  ana,  ponr  nn 
Wonihi  boritonta!  rnumnnt  à  tout  vent. 

380°  M.  Comitti,  notaire  à  Duren  (Prusse),  faisant  élection  de  domicile 
cher.  M.  Vatlct ,  df^meurant  sur  îa  pTa^e,  hritPÎ  du  Grand-Canard,  à  Vaïcn- 
ciennes,  dcpartenicnt  du  Nord,  a\i<]ii«d  il  a  f'd'  de'îivrc,  fe  8  décembre  der- 
nier, le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfeciionnc- 
ment  k  son  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  en  date  dn  là  Septembre  pré- 
cédent, ponr  la  fabrication  de  cordes  en  fil  de  fer  conkpoidcs  de  fept  cor- 
detecHfdevtilKeaM  de  fer  et  le  aeptitme  de  ebnrre  fMdh»naë. 

381*  M.  Elkingion  (  Henry),  de  Biittingliain,  laiMt  âecticii  de  domi- 
cile k  Paris,  chez  M.  Truffant ,  demeurant  rue  Favart,  n*  8,  auquel  il  a 
été  délivré,  le  8  décembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  qua- 
trième brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  k  son  brevet  d'importation 
de  qninaw  ans,  en  date  du  id  décembre  1 8  36,  pour  un  procédé  perfectionné 
de  domre  anr  ccrtaina  métaux  et  antres  obfeta. 

Ml*  MM.  Lêm9tn9  (LemMeiofmt),  Pujet  (Louis)  et  ^hriUeH  {Tkéù- 
dor^JÊUmtmêré^,  Ibiauit  ëleelien  de  doaûoiie  à  tav,  dira  M.  Pnget,  Tvn 
d'eux,  demeurant  me  des  Prancs-Bonrgeob ,  n*  fS,  auxquels  if  a  été  déli- 
vre', le  8  décembre  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'ad- 
dition et  de  perfectionnement  à  leur  brevet  d'invention  et  de  perfectionne- 
ment de  cinq  ans,  en  date  du  2  5  mai  précédent,  pour  nn  mojen  d'empécber 
Fencrassement  des  pe^es  k  décrasser.  • 

MS»  M.  JSiek^fm(J»J^)j9ÎmÊiéktttàivaè^àamk^ 
ael8We«4M4Mif»n«  à  RmUo,  dfpipiemeni  dm  Nfird»  mwmI  il  »  dM  dé^ 
lirrd»  le  •  4^canbre  dernier,  le  certificat  de  aa  demande  ïna  brefetd^ed* 
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drtibn  et  de  perfectionnement  à  son  brevet  d'importation  de  quinze  ans,  cij 
date  du  6  janvier  1839,  pour  des  p erfcctiouncmentfi  apporter  aux  machines  à 
filer. 

M.  Pieren  {CltarUê'Alexis) ^  potier  d*^»,  ^emtnruit  k  Pftrtip 

rue  Quincampoîx,  17,  nuc|ucl  il  a  cte'  délivre',  le  8  de'cembre  dcmiefi  !• 
certificut  de  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  à  MA 
brcvt  t  d'ifivenlion  et  dt-  pe: fcctîonncnieiit  de  éiv  nus,  en  date  du  1.1  sep- 
K  nibre  prccedcnt,  pour  uuc  nouvelle  disposition  de  ihéières  dites/onlamey 

u  thé. 

385*  M.  Radier  {AtUorne),  horloger,  demeurant  à  Paria,  rue  Chariot, 
19,  auquel  il  a  été  àé\i\Té,  le  8  décembre  dernier,  le  certi0cat  de  M 
demaude  d*iui  brevet  d*ftddition  et  de  perfectionnemeDt  à  ton  brevet  d'in- 
vention de  cinq  ans,  en  date  du  90  novembre  précédent,  pour  des  pro- 

cedi's  de  fabrication  d'un  nouveau  Mvon  animal. 

3  8  0°  M.  7îr>//acc  (//onor*»'),  commis ,  demeurant  chemin  de  Lodi ,  n°  4  5, à 
Marseille,  département  des  Uouches-du-lthone ,  auquel  il  a  ett?  délivre,  le 
b  décembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demaude  d'un  brevet  d'invention  de 
cinq  ans,  pour  un  stgnate-ifcaeil. 

387«  MM,  WalietlJean-Baptisie-Nareitse)  et  Morgtmd  frèrei  (CAm^c»- 
Alexandre  et  Àd»lphe^Victar)y  tout  les  trots  opiicient,  demeurant  k  Paris, 
quai  de  Mlorio^e,  n"  73,  auxquels  il  a  été  délivre',  le  8  décembre  dernier, 
If  cerlificat  de  leur  demande  d'un  I)revet  d'invention  et  de  perfe«  tionnemeBt 
c!e  cinq  un.s,  pour  une  nouvciie  optiqrie,  avec  modilication  de  lumière «ap- 
peli'e  pm  les  inventeurs  dionimaportatij  tics  salons. 

38&''  M.  irjiitc  {Richard)^  faisant  éieciion  de  domicile  à  P^ris,  chez 
M.  Trujaut,  demeurant  rue  Favart,  vfi  8.  auqacl  il  a^të  diSlîvré,  le  8  dé- 
cembre dernier,  ie  certifient  de  sa  demande  d*|in  brevet  d*addiiion  et  de 
perfectionnement  à  ton  brevet  d'importation  de  dix  ans,  en  date  du  tt  oc- 
tobre précédent,  pour  un  poéle  économique  perfectionné. 

389°  M.  Alcan  {Michrl ) ,  ingénieur  eivil ,  demeurant  il  Paris ,  rue  Jacob, 
n"  3  1  ,  auquel  il  ii  été  dt-livré,  le  28  décembre  dernier,  le  certificat  de  sa 
demande  d'un  brevet  d'iuvcution  et  de  perfectiouueiuent  de  cxnq  ans,  pour 
unie  machine  il  ramer  tes  draps. 

39Q<>  M.  Arnold  iJosep^-Jtan),  avoué,  de  Londres,  représenté  è  Paris  par 
M.  Hédm^  clemeurant rue  Méuilmoutaot.  S3,  auqnet  ii  a  été  délivré,  le 
t8  de'cenibre  dernier,  lè  certificat  de  sa  demande  onp  brevet  d'tmpiMialio* 
rt  <lcpcrfectionnementde  quinze  ans,  pour  une  nouvelle  composition  propre 
h  enipécbcr  i'ojqrdation  des  métaux,,  et  également  i^Ucablc  à  d'autres 
usages. 

3»  i»  MNi.  de  Deaurepfiire  {Anne-Victor- Ilippoly te)  et  Dujaure  de  Mont" 
mirçiil  (^Pierre) t  fiùsant  élection  de  domicile  cbey  le  premier,  demeurant  à 
Paris ,  grande  me  Verte,  n*  3t ,  auxoucls  il  a  été  délivré,  if  Si  ^eenbp» 
deisier,  lecartificat  de  leur  demande  aun  deiudème  brevet  ^addition  et  de 
pencctloBiiement  a  letir  brevet  d'invention  et  de  perfectionuemrnt  de  qoiwi 
ans,  en  dal*  du  80  septembre  précédent,  pour  des  boucica-bafCttics  mm 
ftraillons. 

392°  M.  Bertrand  [LoJiû-f Vc /or) ,  fabricant  de  tulle,  k  Saint- Picrre-Iès- 
Calais,  représenté  par  M.  Loiseau,  demeurant  à  Arras,  dépai  (ciucoi  du  Pasr 
de-CaUis,  auanel  il  a  été  délivré^  le  28  décembre  danutt,  je  ç«iftififi8|de 
fà  âmaiide  dim  brevet  d*inT«&tion'de  tinq  aiif,  pwiur  la  fairicadon  ^ 
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iB^tteràtoO*,  tjitèMt  cMhirc  et  médrnr  iHàr9im$im,  àm  talb  point  in 
dUnnp  brodé  et  k  poil. 

S9S«  MM.  AwMftt  Brigandin,  fabricints,  demeurant  k  Pans,  me  des 

Gravilliers,  vfi  Î4,  auxquels  il  a  «ftc  délivré,  îe  28  dc'ccml»rp  dernier,  le 
certifient  fie  leur  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfectionnenicni  ii 
leur  brevet  d'inventiur.  de  dix  ans,  en  date  du  8  du  même  mois,  pour  uue 
nouvelle  pompe  qu'ils  nomment  pompe  à  valvules, 

MM;  BrwMtti  BrliuHdiu,  fabneanti,  demenrontà  Porio,  ine  des 
ISrnfitiîent  n»  S4 ,  oniqneb  il  •  été  ddIiTrd ,  le  t •  décenibre  dernier,  le  cer- 
ttfictt  de  ienr  demende  d*nn  deuxième  broTct  d'addition  et  de  perfeetionnc* 
ment  à  leur  brevet  dlnvention  de  dix  ana,  en  date  du  s  du  même  moia,  ponr 
me  nouvelle  pompe  qu'ils  nomment /;f)m;>r  à  vah  ules. 

395»  MM.  Bruntt  et  liriL^andin ,  fahii<  aiits,  de mcurant  k  P.iris,  rue  de* 
Cravilliers,  n"  24,  auxquels  il  a  ete  délivre,  le  .>8  décembre  dernier,  le  cer- 
tificat de  leur  demande  d'un  troisième  brcYCl  d'addition  et  de  perfectionne- 
ment à  leur  bretet  d'inTention  de  dix  ana,  en  date  dn  S  dn même  mois,  pour 
«00  nonrelle  pompe  qn'ila  nonmentpoMjpe  à  vtUvufeâ, 

St6*  M.  CSnmiM^  {Alfred- Arthur)^  demeurant  à  Paris,  rue  Saint* 
Lazare,  n»  t4  ,  auquel  il  a  été  délivre',  le  ta  décembre  dernier,  le  certificat 
de  sa  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  au  brevet  d'in- 
vention de  quinze  ans,  en  date  du  3  juin  18  39,  pris  par  M.  Delaunay,  dont 
il  e^t  ccssionnaire,  pour  des  perfcctionncmeuts  apportes  dans  la  coustruction 
dco  fours  et  fourneaux. 

W  M.  Cordkr  {Louiê-Prédéric),  négociant,  demenrant  me  de  Cha- 
brol, n»  4t ,  anqaél  il  a  ëid  ddUrrd,  le  tS  décembre  dernier,  le  certificat  de 
aa  demande  d*on  brevet  d'importation  et  de  perfectionnement  4^  dix  ana, 
potir  un  nouveau  métier  mécanique  k  tisser. 

3  9  8"  MM.  Ducel  (Jean-Jacques)  et  f'inj  {  Paulin)^  maître  de  forges  à 
Pocé,  déj  artcmcnt  d'Indre-et-Loire,  faisant  électioft  de  domicile  a  Paris,  cliti 
M.  Ducel  ûls,  demeurant  rue  de^  Quatre-Fils,  n»  SS  ,  auxquels  il  a  été'  dë- 
lirrë,  le  is  ddèembre  dernier,  le  certificat  de  Ienr  demande  dW  brevet  dln- 
vention de  qnînae  ans,  ponr  certaines  améltorationa  dana  le  traitement  dn 
minerai  de  fer,  et  un  moyen  d'obtenir  une  économie  Aina  le  eombnatible  par 
ia  substitution  du  bois  au  charbon  de  bois. 

309"  M.  Dufrcsnr  (  Louis-Charles)  y  cuïlivatcur,  demenrant  k  Daonrs, 
département  de  la  Somme,  auquel  il  a  été  délivré,  le  2  8  décembre  der- 
nier, le  certificat  de  sa  demande  d  un  brevet  de  pcrfectîonncmeul  de  cinq 
ans,  pour  une  charrue  établie  sur  un  nouveau  système. 

400*  M.  Blkington  {George^Riehmrd)^  de  Birmingham,  faiaint  éleetion 
de  domicile  à  Paria,  ebei  M.  Trufmtt,  demenrant  me  Pavart,  n*  8 ,  anqnd 
il  a  été  délivré,  le  SI  décembre  dernier,  le  certificalde  aa  demande  «Tnn bre- 
vet d'importation  et  de  perfectionnement  de  qninie  ana,  ponr  direra  pro- 
cédés propres  k  argcntcr  tous  les  inJtaux. 

401*'  MM.  Jozcan  {François- ArmauH-Gahnrl),  pharmacien,  et  Mègc 
(^Htpoljfte),  interne  de  pharmacie  k  la  maison  royale  de  santé,  faisant  élec- 
tion de  domicile  chex  le  premier,  demeurant  à  Paris,  me  Mootmartie» 
n*  isi,  anxqnela  il  a  été  délind,  le  sa  décembre  dernier,  le  certificat  dn 
Ienr  demande  d'un  brevet  d*inventlon  de  qninxe  ana,  ponr'nn  médicament 
çontre  les  maladies  syphilitiques  qu'ils  nomment  anti-bîennorrhagxque  Mègm» 

#«t*  MI|.f«netiM  (/MW«ofM»),  cMATenr^  à  Garni  Gmlbvi  (  Tké^ 
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dore- Alexandre) ^  fabricant  de  peignes  k  Paris,  et  Puget  (Lout's)  ,  coiffeor, 
demeurant  tous  les  trois  à  Paris,  rue  des  Francs-Bourgeois,  n"  2  5,  auxquels 
il  a  e'te  délivre,  le  S9  de'ccmbre  dernier ,  le  certificat  de  leur  demande  d'im 
deuxième  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  îi  leur  brevet  d'invenlioa 
et  de  perfectionnement  de  cinq  ans,  en  date  du  25  mai  prc'ce'dent,  pour  un 
moyen  d'empêcher  l'encrassement  des  peignes  à  décrasser. 

403*  M.  il/ac/mrr/ (Pierre),  négociant,  demeurant  h.  Paris,  rue  de  Tr^- 
\ise,  no  4  ,  auquel  il  a  ëte'  ddlivré,  le  2  8  décembre  dernier,  le  certificat  de  sa 
demande  d'un  troisième  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  k  son 
brevet  d  inveniion  et  de  perfectionnement  de  quinze  ans,  en  date  du  3  fe'- 
vrier  1831,  pour  des  proce'dcs  de  fabrication  et  d'e'puration  des  hniles  de 
résine,  à  l'eflct  de  les  rendre  propres  k  être  brûlées  dans  les  Ian)pes  ordi- 
naires ,  k  i^tre  employées  dans  lu  fabrication  des  savons,  et  k  remplacer  toutes 
les  espèces  d'huiles  grasses. 

404.  M.  3filleret  (Jean-François)  ,hcrhor\ste ,  dcmeur.int  k  Paris,  rue 
Montmartre,  n*  35,  auquel  il  a  été  délivre,  le  28  décembre  dcniier,  le 
certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  dix  ans,  pour  une  eau 
de  toilette  qu'il  nomme  eau  des  princes. 

403°  }A.  AIonlvignier-Monnet  [Théophile) y  négociant ,  dcinrurant  h  Paris, 
rue  de  la  Coiderie  du  Temple,  n»  i  5,  auquel  il  a  été  délivré,  le  î8  dé- 
cembre dernier,  le  reriiticat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de 
perfectionnement  k  son  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  en  date  du  7  octobre 
précédent,  pour  une  nouvelle  fermeture  hydraulique. 

406°  M.  Poole  {AJosès),  de  Londres,  fiisani  éiection  de  domicile  k  Paris*, 
chez  M.  Truffaut ,  demeurant  rue  Favart,  n°8,  auquel  il  a  c'té  délivré,  le 
f8  décembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention , 
d'importation  et  de  perfectionnement  de  dix  ans,  pour  des  perfectionne- 
ments dans  le  traitcmeni  des  matières  farineuses,  pour  la  production  de  l'a- 
midon. 

àoi**  M.  Robin  {François)  y  menuisier-ébéniste,  demeurant  k  Paris,  rue 
de  la  Calandre,  n*  81,  auquel  il  a  été  délivré,  le  18  décembre  dernier,  le 
certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  une 
boucle  jumelle. 

406°  M.  iStcAn'W  (//enry),  négociant,  demeurant  k  Paris,  rue  Mont- 
martre, n°  133,  auquel  il  a  été  délivré,  le  3  8  décembre  dernier,  le  certificat 
de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans ,  pour  uu  nécessaire 
complet  k  l'usage  des  militaires. 

4  09O  M.  Bainbridge  {Antony-Folherg-ill),  de  hondrcfif  faisant  élection 
de  domicile  k  Paris,  chez  M.  TruJ/aut,  demeurant  rue  Favart,  n^  8,  auquel 
il  a  été  délivré,  le  31  décembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un 
brevet  d'importation  de  dix  uns,  pour  un  nouveau  moyen  d'augmenter  la 
puissance  motrice. 

4io<»  MM.  de  Deaurepaire  {Anne-Victor-ÏIippulyte)  et  Dufaure  de 
Montmirail  {Pierre)^  faisant  élection  de  domicile  k  Paris,  chez  le  premier, 
demeurant  grande  rue  Verte,  n*  32,  auxquels  il  a  été  délivré,  le  31  dé- 
cembre dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  troisième  brevet  d'addi- 
tion et  de  perfectionnement  k  leur  brevet  d'invention  et  de  perfccdonnemeut 
de  quinze  ans,  en  date  du  30  septembre  précédent ,  pour  des  boucles-bas- 
cules sans  ardillon.  ^ 

4110  H.  Berlin  {Etienne),  raffîneur,  demeurant  plact  Louis-Philippe,  k 
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Bordeaux,  département  de  la  Gironde,  auc^ucl  ii  a  c'te  délivre,  le  31  dé- 
cembre dernier,  lecertificatde  sa  dcmaude  Jnn  !»revet  d'invention  de  quinze 
ans,  pour  un  procède  de  blancliiment  ou  d'epuratiun  des  sucres  qu'il  numnic 
blanchiment  direct  on  procédé  Berlin. 

^  1 2"  M.  Besnier  {Claude- Casimir) ^  demeurant  à  Paris,  rue  du  Vertbois, 
S5,  auquel  il  a  été'  délivré,  le  31  dc'ccmbre  dernier,  le  certificat  de  m 
demande  d'un  brevet  d'invention  ife  cinq  ans,ponr  la  fabrication  de  bou- 
tons en  poudre  d'ccaillc,  jaspes  d'or  et  d'argent,  de  toutes  couleurs  et  de 
toutes  uuancos. 

413°  >1.  Bouchard  aine',  ancien  raQIneur,  demeurant  rue  de  Rcunes, 
no  1 1,  à  Nantes,  département  de  ia  Loire-Inférieure,  auquel  il  a  été  délivré, 
le  31  décembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention 
de  cinq  ans,  pour  un  genre  de  planchcrs-Iits  k  courant  d'air,  propres  au 
raffinage  du  sucre. 

414"  WSl.  Broquet  (Joseph)^  propriétaire,  et  Gttilicmin  {Ernest-Louis- 
^r/tz7/e) ,  négociant,  demeurant  tous  les  <Ieux  ii  Paris,  me  Neuve-Saint- 
^léry,  n°  46,  auxquels  il  a  été  délivré,  le  3  1  décembre  dernier,  le  certificat 
de  leur  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  an.»;,  pour  un  procédé  de 
désinfection  instantanée  des  eaux  provenant  des  biiins  de  Oarcge. 

4i&°  M.  Brunier  (Louis)  ^  architecte  et  ingénieur  civii,  demeurant  à 
KluriB,  rue  de  Savoie,  no  14,  auquel  il  a  été  délivre,  le  31  décembre  dernier, 
\fi  certificat  de  sa  demande  d'un  septième  brevet  d'addition  et  de  perfection-  » 
nement  kson  brevet  d^invention  de  quinze  ens,  en  date  dn  35  novembre  1837, 
pour  an  nouveau  système  propre  à  faire  le  vide,  aa  moyeu  d'un  principe 
Ujdropneuinntiqnc  ou  gazopnctunatiqnc ,  suivant  que  l'appareil  fonctionne 
par  i'eau  ou  par  la  vapeur. 

416°  M.  ClcuuUit  {Joseph) ,  ingénieur  civil,  k  Verdun ,  faisant  élection  de 
domicile  k  Pans,  chez.  M.  Jacquet,  demeurant  nie  Saint-Manin,  n»  I48, 
auquel  il  a  été  délivré,  le  31  décembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande 
d'au  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans,  pour  un  creuset 
puisard  mobile  de»tiné  aux  fonderies  des  divers  métaux. 

417**  M.  Danmas  {Théodore) ^  fabricant  de  produits  chimiques,  demeu-« 
rant  à  Paris,  quai  Napoléon  ,  n°  il,  auquel  il  a  été  délivré,  le  31  d«embrc 
dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention-  et  de  perfection- 
nement de  cinq  an.H,  pour  une  graisse  dite  sapoïde,  propre  à  remplacer  avec 
avantage  tous  les  corps  gras  employés  d'ancien  usage  au  grais>age  deses^eux> 
de  voitures,  engrenages  de  mécaniques  et  toutes  rotations  en  fer  et  en  bois.  • 

418<»  M.  Delaire  {Jacques),  chef  de  bureau  au  contentieux  des  finrinces, 
demeurant  h  Paris, rue  de  Condé,  n»  l ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  3  I  decrnibre 
dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  deuxième  brevet  d'addition  et  de 
perfectionnement  an  brevet  d'invention  de  dix  ans,  en  date  du  2  0  avril  1 83 î). 
pris  par  M.  h^aullain  de  Banville,  dont  il  est  cessiuuiiaire ,  pour  un  parapluie 
k  canne  excentrique. 

419"  M.  Delprat  {Jcan-Barthélemtj),  fabricant  d'orfèvrerie  plaquée,  de- 
meurant k  P.iris,  rue  Jean-Uobert,  n®  2  3,  auquel  il  a  été  délivré,  le  3i  dé^* 
cembre  dernier,  le  ccrtiticat  de  sa  demande  d'nn  brevet  d'invention  de  cinq 
ans,  pour  de  nouveaux  éteignoirs  mécaniques  en  plaqué  d'argent. 

4  50°  M.  /Jwc/o^(C/at///e),  mécanicien  ,  demeurant  k  Paris,  rue  de  fKglise, 
4,  au  Grog-Caillou I  auquel  il  a  été  délivré,  le  31  décembre  dernier,  le 
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certiGcat  de  sa  demande  t^'un  brevet  d'invei^on  4e  cioi^%(ii,  ^ni^aii  o<^ii^^a 
fljstème  de  rmies  de  bateaux  à  rapeur. 

4ti«  M.  ÉHèmu  {Joseph'9runo)t  pbarmadefi,  demenniiit  me  d'An**' 
tigne,  n*  IS»,  à  Mamflfe,  département  des  Bonchef-du-IUi6ae,  auquel  H 
m  éîé  âéllvré,  le  31  déeemhn  dernier,  le  certificat  de  aa  demande  d'un 
Ifrrret  d'inTcniion  de  cinq  aQi,  pour  nn  tflizîr  purgatif  qull  nomme.  >/t«4r 

4  2  2'^  MM.  Farcot  (Man'e-Joseph-Dems),  înge'nîcur-mo'caTiîcîen ,  ot  3/t>- 
nestrs  (François)  ^  serrurier,  demeurant  tous  les  deux  à  Paris,  rue  Mi)i<au, 
vfi  1,  auxquels  il  a  été  délivré,  le  St  décembre  dernier,  le  certificat  de  icur, 
dmaode  dW  breret  d'addhiun  et  de  oerfeedonnement  à  feur  breyet  dlu-' 
TeuCioiB  de  einq  ans,  en  date  du  17  aeftt  précédent ,  pour  un  Nouveau  iji* 
ttee  général  de  serrures. 

453°  M.  Hall-Greive  {James)^  faisant  élection  de  domicile  cliei  >f.  3/a-' 
hilfe,  notaire,  demeurant  à  Va!enci«'nnrs ,  dr'partemcni  du  Xord  ,  auquel  i( 
a  c(r  délivre,  le  31  décembre  dernier,  le  crrliricat  de  sa  demande  d'un  bre- 
vet d'importation  de  dix  aus,  pour  uu  nouveau  procédé  pour  i^.  fabrication 
du  Uanc  de  càruse. 

414*  M.  AH0hofp{Étietiine'Attguste'lMtts)tfArieant^^  demfu- 
raut  k  Pftrit,  n>^  Saint-Oeuii,  Sel ,  auquel  if  a  été  «fiflivré,  lé  at  4écem- 
ère  derufer, fe certificat  de  sa  demande  d'un  deuxième  brevet  d'addition  e(. 
de  perfectionnement  h  son  brevet  d'invention  et  de  perfeeiioimemeni  de  ciu^ 
a««  ,  en  date  du  i  8  juin  précèdent ,  pour  perfcctionnemetits  ap]>or(î',s  aux  Iiec3 
deianipes,  et  applicables  à  toutes  les  fampes,  quel  (juesoit  leur  sv sterne. 

à%b**  L.abussièrc  {L,om's-Josaiiii)j  teinturier,  denteurant  à  i'oit  ts,  rue 
fltint-Deus, 106 ,  auqucf  Ua  été déuvré,  le  3i  décembre  derniç^,  le  ccr- 
eifieat  de  aa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  un  mécanisme 
fnfre  k  tiuer  ies  pantâlonâ  aam  coutures  et  tous  autres  tissus  circulairêsu 

4«8«  MM.  LasÊwni  (Charles),  ingénieur  civil,  ti  RoIIet  (/iu^ntste), 
directeur  des  subsistances  de  la  marine  ,  demeurant,  le  premier  à  Niort,  dé- 
partement des  Î)cux-Si'vres,  et  le  second  îi  Roclicfort,  département  de  la 
Charcntr-liiferieure ,  auxquels  iî  a  e'fi-  délivre',  le  31  tiecemhr»-  dernier,  le 
certilicat  de  leur  demaude  d'uu  brevet  d'invention  de  ciut^  utib,  pour  une 
neuie  k  meudre  le  grain. 

4t7*  MM.  Lasêeron  (Charits) ,  ingénieur  civil,  et  Rottei  {Auguste) ,  di- 
JCVelenr  dee  4UbsiitiuuM9.de  It  maiîoe,  deme\irant,  le  premier  à  Niort,  d^par* 
tement  de*  Deux-Sèvres,  et  le  second  k  Kochcfort,  départcisient  de  laCha-^ 
rentc-Inrerieure,  auxquels  il  a  ét«'  délivre,  le  31  décembre  dernier,  le  rer- 
ttfic.it  de  leur  dcuiau^e  U'aai»reviî|  d'iaveniioa  Uecinq  ans,poaic.uue  étuve 
à  sceller  les  farines. 

M.  Lechevalier  {Arsènc-Victor)  ,  capitaine  d'artillerie ,  lîemcaraht 
à  Pans»  rue  4e  la  FIuikIm  •  u«  ie>  auquel  il»  ékiééXtnéf  «l  déecMbl* 
dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d*nn  brevet  d'addition  et  de  perfeetion- 
neneutà  oon  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  en  date  du  g  octobre  ]Hrécédent, 
pour  un  nouveau  procédé  de  conservation  de  la  poudre  de  guerre  et  des  mu- 
||itions,  en  les  pi  e;<ervani  de  Thumidité. 

à2b"  M.  l' lltiurcuj:  {l^icrrc-Ulysse) ,  mécanicien,  demeurant  iiBolbcc, 
.arrondissement  du  Havre,  dénartemenl  de  la  Seine-lnférieure ,  auquel  il  a 
été  délivré,  io  31  décemltre  dcxuitr,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet 

twpm^âlnn  tt  dtperfiMrtioinieneiitde  cinq  «ni,  pour  «a  iéclieir  k  fofupcnrt 
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àiO^  M.  Lucas- Richartîtère  {Jean'3farie)t  dt  Uennc<,  faisant  élection 
de  domile  a  Paris,  chez  M.  (Jourlier,  architecte,  demeuratit  rue  de  Seiiie- 
Saint-Germain,  6,  auquel  il  a  etii  dcUvré,  ie  31  décembre  dernier,  le  cer- 
dficat  de  sa  demande  d*un  deuxième  brevet  d'addition  et  de  perfectionne- 
ment à  ion  brevet  d*niTentioii  de  qaiote  aiif,  en  date  dn  Mo  aoât  1199 ,  ponr 
rappltettion,  aux  turbines  hydraniiqnei,  da  fins  et  du  reflux  de  la  scr» 
ainn  q«e  pour  Tapplication  des  tnrbiaes portatives. à  des  travanz  noMentap 
n^s,  foîs  f|iip  ceux  des  ponts  et  chausse'cs ,  les  e'puiscments ,  etc. 

4  3  1"  MM.  Matchett{Frédèrick)y  et  Miwrc  {Paul),  de  IJirmingh;im  ,  fai- 
sant élection  de  domicile  à  Paris,  cliei  M.  Chaiics  Jirynaud ,  demeurant  rue 
Bleue,  n°  I8f  auxquels  il  a  utc  délivré,  ie  31  décembre  dcruier,  ie  certificat 
'  dt  lear  dcmaadt  «Tan  brevet  dlmpertatioB  de  dix  ans,  pour  des  procédés 
per£Bctionntfs  de  fabrieatioii  de  ehamièree. 

432°  M.  Newton  {  JVillîams),  ingénieur  Cfvil  à  Londres,  faisant  ëlectim 
de  domicile  k  Paris,  chez  M.  Perpigna,  denenraot  me  de  Chofseni,  n*  t  tar, 
auquel  il  a  cti-  délivré,  le  3i  dr'crnihrp  dcnaicr,  îe  certifient  de  ça  demande 
d'un  brevet  d'irïiporliirion  et  de  j)eî  fVerionneineiit  de  dix  ans,  pour  des  per- 
fectionnements apportes  aux  machines  uu  appareils  propres  à  scier,  râper 
ou  pulvériser  les  bois  de  teinture  et  les  écorces  à  tao. 

M.  Pooie^Mosis)^  deLondrea,  faisant  électioB  dedonlcile  cbes 
M.  Tfuffkui,  demeurant  me  Pavart,  S,  auquel  il  a  été  délivré,  le  9t  dé- 
oembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'importation  de  dis 
ans,  pour  nne  confection  d'obfets  de  couchage^  literie,  et  d'anaeablements 
élastiques. 

43^o  M.  Tissot  (Joseph  ),  m;ircljand  de  cristaux,  demeurant  à  Paris  pu- 
sage  de  l'Opéra,  galène  tlu  liaromètre,  u^^  lâ  et  17,  auquel  il  a  été  délivré, 
le  31  décembre  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'mveution 
et  de  perfectfonnemeiit  de  cinq  ans,  poor  b  fabrication  des  objeu  en  veire 
fitigraoé,dttifefem>e. 

435*  M.  TVa&A'l  (CAar/es#),  pharmacien,  dcnieuraot  k  Puris,  rue  Jean- 
Jacques-Rousseati ,  n*  91,  au<|uel  il  a  été  délivré  ,  îc  3 1  décembre  dernier,  fc 
certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d  invention  et  de  perfectionnement  de 
dix  ans,  pour  un  procédé  pour  l'emploi  du  baume  de  'JTuIu,  soil  en  sirop,  ta- 
blettes et  chocuiat. 

2«  II  sera  adressé  à  chacan  des  brevetés  ci*desstts  une 
expédition  de  Tarticle  qui  le  concerne. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d  état  au  département  de  Tagrî- 
culture  et  du  conuuerce  csi  charge  de  i  cxc^^ution  de  la  piré- 
tMrte  oidonnance»  i|ih  sent  insérée  an  Bidietin  des  lois. 

« 

Sq^ni  LOUIS-PHILIPPE. 

Par  ie  Roi  :  It  Ministre  Secrétaire  d'état  au  déporttment 
de  l'agriculture  et  du  commerce , 

Sigad  L»  Cewi»Can>Aiw«. 
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LOUIS-PHIUPPE,  R(H  DES  F1AHÇAI8,  i  to«t  pràcnts 

et  à  venir,  SALUT. 

Sur  fe  rapport  de  notre  ministre  secrétiift  dTâiil  da  ftotttMlioè 
ynbiiqiie,  grand  maître  de  TaniTersité; 

Vu  fordonnance  rojale  du  IS  wêêà  1$S0  (t),  eoBOoraml  hi 

écoles  secondaires  de  me'decine  ; 

Vu  notre  ordonnance  du  1 3  octobre  1 840  (l)  ^  rninÉifie  »Uîf  oettif 
pre'paratoires  de  médecine  et  de  pharmacie  ; 

Vu  la  delibe'ration  du  38  novembre  1840,  par  lacj^ueile  le  conseiî 
mnnicipal  de  la  ville  d'Amiens  a  vote'  les  fonds  nécessaires  pour 
fentretien  annuel  d'une  e'cole  préparatoire  de  me'decine  et  de 
pharoMCM,  Goafonnment  ans  oispoaitioiia  de  Fonlnn— nco  pré- 
citée ; 

Vn  Papprobation  donne'e  à  ladite  délibération  per  notre  miiùitre 
lecrétaire  d'état  de  l'intérieur  ;  •  ' 

Vu  Favis  du  conseil  rojal  de  FinstructioA  publique» 

Non  AYONS  ORDONNÉ  et  0Ri>0NN0N8  ce  qui  suit  : 

Art.  1^*  ïifntéaehfgijpmUiinimmMtci^ 
Môe  M  AriiBi  tes  b  TiBe  d*  Amcm. 

2.  Sont  maintenues  provisoirement  dans  ladite  école ,  en 
debors  du  cadre  d'enseignement  fixé  par  l'ordonnance  du 
13  octobre  Iê40,  trois  plsMs  de  profastemi  «dfoÎDts  Mtt 
idlfîiNiéÉf» 

9*  l^cNir  la  prsB^Mev^SBflitioQ  de  fdsoisi  bBOBHoilni 

des  professeurs  titulaires  et  adjoints  sera  faite  directement  par 
notre  ministre  secrétaire  d  état  de  Finstruction  publique. 

4.  Notre  niinistpe  eecrduare  d*état  ao  département  de 
riaiMclieii  iMbiK|W  fH  chvgé  de  fméOÊÊkm  df  k  ptd- 
sente  oidonnsnoe* 

di  KtÊêêmcfvim  ftikUfm, 
'  /  Signë  Vnwânr* 

(t)  vn*  série,  Bdl,  Sft»  S9tS» 
'  (i)  is«sérit,BrfLm»ii^StfSt  .  % 

UPSirtê.  U 
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Jf^  giYS.  —  OmdosnanCÉ  èv  Ror  qui  étahHt  une  École  pré- 
paratoire de  médecine  et  de  pharmacie  dans  la  ville  de  Caen. 

•  « 

An  paît»  dcf  Taflerfci,  Te  14  Fi^vrier  1841. 

LOUIS-PHIUPPE^  Roi  dis  FnÂNÇAif  ^  tpuf  Hf^^y 

à  vçoir,  ^l-UT. 

Sur  le  rapport  de  notre  niiuistre  secrétaire  (IViat  au  ^**jW|^îniffqt 
jéè  Utoitractioo  publique*  f^rand  maître  de  i'univerfite  ; 

Vu  rordoniiance  royale  du  Ift  mii.  Ift^ê  {()»  CMW»UCP«Dt  W 
^lifoles  secondaires  de  médecine  ; 

Vu  notre  ordonnance  du  13  octobre  1tâ4(^  (i)»r9iative.ajia  éçftl^ 
.^pMfMuraioires  de  médecine  et  de  pbftrm&cie  ; 

Yu  ia  délibération  du  9i  décembre  1840,  p<r  laquelle  ie  conitîl 
municipal  de  la  viiie  de  Caçn  a  voté  les  fonds  nécessaires  pour 
l'eptretien  annuel  d'une  école  préparatoire  de  médeoioe  et 
pharmacie,  conformément  aux  dispositions  de  l'ordonnanqe  nré-. 
oitee;  '  ,      '         ,     /  •    .      -  r 

Vu  Tapprobation  donnée  à  ladite  dttii^ntioA  pac  ootceaimalae 
secrétaire  deta^  de  rjrÂérieur  ;    '*      '        "        .  • 
Vu  Tavis  du  cqnse^ royal  du  TiiihU  action  publique,       .  , 

Art.  l*^  Une  écdm  prépaÉwtiiife    jrftbofan  ei^fe'jJM»» 

•nacie  est  ëtabliâ  dans  ia  ville  de  Capn.  •   •       .  • 
'■'    %.  Les  courts  du  pathologie  interne  et  de  pathologie  ei- 
liMnt^        ans  leron^  dô  aolre  ordoon^oe^éu  liA.octo^te 
1840y  sont  annexés attx  cours  de  clinique  interne  tl  dèh^ne 
•alma^  diBliiMÉieKine*  pgoiiiwinpif  i  oan^,  4M  JUite 

école,  à  ck*ux  professeurs  titolafras.  »  ' 

Il  e^t  egak  ment  maintenu  dans  fadita  ocok,  en  debons  du 
eadre  détesra^né  par  i^ordonoanoe  fMDéciiée,  une  piaoe.de  <pro- 
tit^iett  ^ftotàÊMtm^f^  .uab  dSK^in^piclM)  atiiete^titui- 
quelles il  n*est  point  affecté  de  traitement.  b<«  '^i-  . 

3.  Pour  îa  première  organisation  de  l'ccoîe,  la  nomination 
des  professeurs  litnfïlTres  et  adjoints  scfaYdîtc  directement  par 
no^e  mji^j^i^.  ^^rétaire  cfëtat  de  i'iDstruclion  publique. 

(1)  vn* série,  Bull.  S7a,a«  S7f s.  •  •■•  •    '  t     îl  »  »«  ■  t  •. 
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4.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de 
fiastroclkA  pnUiqiM  mljdbatgé  dé  fcsécution  de  la  pré» 
eettfee  ovdKoBHDoe* 

^SRfpitf  LOUIg-PHlUPFB.  . 
Par  U  Roi  :  ^  Mùustn  Secrùmrt^  tféimt  tm  dijmttmmt 

Signé  VjixsMAiir. 


M*  9176..  —  OMDONffjNCE  DU  Roi  qui  établit  une  École  ftéfm' 
rmtotre  de  médecine  et  de  pharmacie  dams  la  ville  de  Poitiere. 

A«  pabû  dcf  Tniicnes,  le  14  Février  1S41. 

L0UIS  PHIL1PP£,  Roi  des  Français^  à  tous  présenu 
et  à  venir,  salut. 

Sur  le  npport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  an  départemeat 
éB  finstnietlan  paUique ,  grand  maître  de  Poniversite  ; 

Vu  f ordonnance  rojale  du  IS  mai  IBSO  (i),  concernant  Isa 
écoles  secondaires  de  médecine; 

Va  nobe  ordonnance  dn  13  octobre  1640  (S)  i  relatiTe  ans  éooles 
préparatoires  de  médecine  et  de  pharmacie  ; 

Va  la  déKbératiott  da  30  ocmre  1640 1  par  Uquene  le  conseil 
manici|ial  de  la  Tiile  de  Poitiers  a  yoté  fes  ronds  néoeasaires  ponr 
feniretian  annnd  d'une  école  préparatoire  de  médecine  et  de 
pbarmaciei  conleimément  anx-disposîtiaas.de  l'ordonnança  pré- 
citée; 

Vu  Papprobation  donnée  à  ladite  délibération  par  notre  ministre 
secrétaire  d'état  de  Pintérieur  ; 

Vn  Pavis  dn  conseil  ragral  de  l'iastmctîon  pabliqnci 

Noos  ATOiia  OBDOHiii  et  eADomioffa  ce  qoi  sait  :  • 

Art.  l*^  Une  école  préparatoire  de  médecine  et  de  piiar- 
made  est  ëiaUie  dans  ia  ville  de  Poitiers.  . 

3.  Les  cowra  de  pathologie  interne  et  de  pathologie  ei* 

terne,  qui,  aux  termes  de  notre  ordonnance  du  13  octobre 
IS  iOf  seront  annexés  aux  cours  de  clinique  interne  et  cîe 
clinique  externe,  demeureront  provisoirement  confiëS|  dans 
ladite  école,  k  deux  professeurs  titulaires. 

(l)  vil» «crie,  Bull.  37  4,  n«  87  63. 
(s)  1X«  série,  Bitfi*  17a»  HP  SSSS. 

IJC  Série.  8t. 
e 
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limt  égaieident  tnainténu  dans  ladite  éécSe\  en  dehors  du 
ead^e  détermind  par  i ordonnance  précitée,  une  place  de  pro* 
fesseur  provisoire,  à  laquelle  aucun  trailemeiit  apéoÎBiiil'ctt 
aOeclé. 

•^1  Fdur  h  prèmïèté  m^Mimk\hn  de  féeUe^  la  nomination 

des  professeuis  tituîaircs  et  adjoints  sera  faite  directement  par 
notre  ministre  secrétaire  d'état  de  l'instruction  publique. 

4.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de 
rih&thictioti  pubiiqué  est  cliai^^  de  féiécoUdA  dé  h  présenté 
ordonnance. 

Signé  JbOmMiliLIPPB. 

Par  le  Roi  ;  ie  Ministre  Secrétaire  d'étçt  au  dépwtet^enl 
de  l'inàtruétwn  fiuitiquè, 

Signé  TiixBMAii^ 


I 

■  •  • 

'  r.OUIS  PHILîPPË,  ftol  iftà  ÏAANtAlS,  S  toili  présents 
jpt  à  venir,  sax^lt. 

Sur  le  tipport  dé  noire  minisèe  «ebuMre  #écat  dé  nMIHgiHM 

publique,  grand  itiaitre  de  Tuniversilé; 

Y«  rordonnftilke  toynle  du  lë  mfti  t$fû  (t),  bottéëhéiinf  lea 
écoles  secondaires  de  médecine;  ^ 

Vq  notre  eHlbnniitfce  éa  1 9  oe!ofci#e  IMt  (f  YiéMM  Étak  ^les 
préparatoire«  de  médeciiie  eléf  pboineeîef  * 

Vu  U  délibération  du  18  novembre  1840,  par  laquelle  Iç  conseil 
îÀdnicipU  de  là  ville  de  Rennes  i  voxi  les  tonis  nébe^saifcs  bour 
l'entretien  annuel  d'unè  éùoie  pl'éplihltbff  &  de  ^ediseine  êtdébMi<^ 
ancie,  c^afbranéoieiit  aoa  dispositions  de  rordbnHWiee  peiftitéè; 

Vu  Taporobation  donnée  à  ladiie  deliiiacatowi  ftr  nolre  i9iiN4lne 
Sfcr^aire  aétat  de  l'intérieur; 

vù  l'avis  du  conseil  royal  de  nnstroction  pubfiquéi 

^ous  ATOifs  0BD0N^É  et  OBOfoNVOiii  ce  qyii  soit  : 


(i)  vJi«série,  Bail.  372  ,  uo  87  6S. 
(s)  ix«  série,  BqO.  77S,  n»  sssa. 
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Apnt'.  1'^  Une  école  préparatoire  ié  nl^iiecine  et  4^  phar- 
macie est  établie  dans  ia  ville  de  Rennes. 

9*  Bout  ia  premiers  orgaoi«atioa  l'école,  ia  nooûnation 
des  piiohwcait  tîtvinres  et  alfûiots  sert  fêift»  dimctmMI 
fÊBt  BOtnr  B^irikfe  jfcn^tam  d^M-dq  nminiolicm  |NibIiqiHI» 

3.  Notre  ministre  secrétaire  ifétat  au  département  de 
f  instruction  puUi^ue  estphai|;0  de  l'e^ciUipa  de  ia  présente 
owiiMfin^pre,  .  i 

•  "   ■        '  ■"  " 

N*9t7f.  —  OKDOMîfAwcB      M»t  qui  iiuhlù  une  Écnkpinéfm 
An  paUit  des  Xnileriet,  le  14  Fënier  184K 

LOUIS-PIULIPPË,  Roi  dbs  França^i,  à  tous  présents 
et  I  irenir,  SALtrr. 

Suf  ffpport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département 
de  l'instruction  j)ul)liqae,  grand  maître  de  l'université; 

Vu  l'ordonnante  royale  du  18  mai  1820  (j),  collçer|^ai\^  les 
écoles  secondaires  de  qiejecine; 

Vu  notre  ordonnance  du  13  0(  tohre  1840  (i}, relative  aùx  écoles 
préparatoires  de  médecine  et  de  pharmacie; 

Vu  la  délibération  du  iâ  novembre  18  40,  par  laquelle  le  conseil 
n|U|iicipal  de  la  ville  tje  Rouen  ^  voté  les  fonds  nécessaires  pom- 
Teniretien  annuef  d'une  école  préparatoire  de  médecine  et  de  p]iar- 
macie,  conformément  aux  dispositions  de  l'ordonnance  du  13  oc- 
tobre 1840,  et  pour  \\\v{rH\Qii  de  deux  chaires  de  prQ|J|^s^pirf  f|iu 
laires  au  delà  dti  nombre  fixé  par  cette  ordonnance; 

Vu  l'approbation  donnée  ù  ladite  d^iiJbt:l'i^ipp  pfiç  potcp  l^iifiÎBlre 
j^^T'etifire  d'état  de  l'intérieur; 

Vtt  l^vif  du  çon^cii  ^ojftl  de  i  ws^j-i^i^^Qq  publi^we,    .    •  ;| 

'  lf«i»  icToHi  ettsemiéet  osBOlmoNs  ee  wà  tfoflt  *,\ 


(l)  vil«  série,  Buïl.  372  ,  no  87R3. 

(»)  ix«  secie.Baii,  i?*,  !!»  S9tS«  «   .  "  .v  /. 
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Art.  1*.  Une  école  préparatoire  de  médecine  et  de  phar- 
macie est  établie  dans  la  ville  de  Rouen. 

2.  II  est  maintenu,  quant  à  présent,  dans  ladite  éœle,  en 
dehors  du  cadre  denseignement  fixé  par  notre  ofAmnaBce 
dhi  13  octobre  iS4ù,  une  chaire  depathoiogiie  gënévdb, 
confiée  à  un  professeur  titulaire. 

Le  cours  de  pathologie  interne ,  annexe  par  ladite  ordon- 
nance au  cours  de  clinique  interne,  demeure  ^gaiement 
confié,  quant  à  présent,  à  un  professeur  titulaire. 
•  Best  paiement  mainienu/en  dehors  du  cadre  détenniné» 
une  troisième  place  d'adjoint  non  rétribuée. 

3.  Pour  la  première  organisation  de  1  ëcoîe ,  îa  nomination 
des  professeurs  titulaires  et  adjoints  sera  faite  directement  par 
notre  ministre  secrétaire  d  état  ie  Finstruction  publique. 

4.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  dépaitement  de 
Finstruction  publique  est  ciiaigé  de  Feiécution  de  h  présente 
ordonnance. 

Stgnt  LOUIS-PHIUPPE. 

Pmt  le  Boi  :  i<  Ministre  Secrétaire  d'e'tai  m  i^fmrtmmit 
dê  l'msiruefùmpukiifue, 

  Bgaé  VnxBiuur. 

9119.  —  OlLDOKMAHCM  DU  Rot  90ftM  CWMWÊl&Om 

ét  êimièmê  CoiUg»  éieeiorat  de  la  Loire-In/énemre, 
An  palaif  dm  Taflcria,  le  SI  Février  1841. 

LOUIS-PHILIPPË,  Roi  us  Français  ,  I  tous  présents 
et  à  venir,  8ALUT. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétairje  d  état  au  département 

de  l'intérieur; 

Va  la  loi  du  19  avril  1831  ; 

Vu  l'extrait  des  procès-verbaux  des  séances  de  la  Chambre  des 
Deptrtés,  duquel  il  re'suUe  que  ia  Chambre  a  reçu,  dans  sa  se'ance 
du  13  de  ce  mois,  la  de'mission  de  M.  Benoits  dépote  da  départe- 
ment de  la  Ldire-Inferieure, 

Noos  AVONS  oaDcuiNB  et  ORDONNOMS  œ  qui  sait  : 

Art,  1^.  Le  ooïï^e  du  sixième  arrondissement  électoral 


Uiyitized  by  GoOgl 


B.  a*  793.  (  447  ) 

do  dépanement  de  k  LiMr»Jnfifrieiire  est  eoDToqoë  i  PÉi|ii- 
bœiif  pour  le  SO  mars  prochain,  i  Tefllêt  d*ëlîre  iiii  député* 

2.  Notre  ministre  secrélaire  d'état  au  département  de 
lintérieur  est  chaigë  de  f  exécution  de  h  présente  ordon? 

Signé  LOUl&PHIUPPE. 

Par  fa  Bti  i  Jf  Ministre  Smii4i»iM  éfém  m  iifmmmÊ 
éê  VmUritur, 

#  Signé  T.  DocsinL. 


91i0.  ~  ÛMDONNAffÇE  DU  Rot  portant /saitêB  de  k  Soldé 

dêê  Elè»9ê  d€  Im  Mariné. 

AP«rif,UdManl84K 

LOUIS-PHILIPPË,  Roi  des  Fr^kais; 

Sur  le  rapport  de  notre  mhuitre  lecnuft  d'état  au  départaaieai 
de  U  marine  et  des  eoloaicai 

Neoa  ATMii  ouMiiiMB  et  oaiMMieM  ee  qaî  sah  : 

Aht.  1".  La  solde  des  élèves  de  la  marine,  employés,  soit 
à  la  mer,  soit  à  terre,  est  fixée  ainsi  qu'il  suit,  à  partir  du 
l*'  janvier  1841,  savoir  : 

Ève  de     difte   i,oos' 
▼eiet«ciiMe   soo 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  Ta 
marine  et  des  colonies  est  ehaigé  de  iexéciaion  de  la  pré- 
sente enlonnanoe. 

Signé  LOUIS-PUIUFPB. 
Par  le  Bm  :  1^  Mkdart  Secrémirê  d^émâêimmaiim 

a^tf  Aanrd  Daraaai.  ^ 

N*  9iei*  ORDùlfNANCB  DU  Rot  fiit  BÊmimHtmi  M»  k  Zitu- 
âtnant  général  Baron  WM'dënê  k  fmnèM  metkm  dm  Cmém 
dê  tÉêÊPm^or  géUfûL 

A  Péril,  le  4  Macs  1841.  ^ 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Fiunçais,  à  tous  présenU 
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.^A^u  la  loi  du  4  ao»U  1839  ; 

^ur  le  rapport  cie  nuti  e  ministre  ^^^^'^y^^i^  (|€jl^  jj^^lY'iÇf 

de  Tavis  de  notre  Conseil  flsa  miqis^res ,  * 

^,j^P!Ç8  470^9  Q^DpfrN|ie$9|i]>0|ll(Oi^sçe  qui  8U^  , 

Art.  1*'.  M.  ie  lieutenant  général  baron  TV olff  (  ^arc-' 
François'  JMw  )  est  maintenu  dans  la  première  section  du 
Mfre  de  r<ët8f*aiajor  gënërdf. 

2.  |f  otv^  ijpînistre  ^ecrëtaire  d*ctat  de  la  guerre  est  chai|;ë 

de  i  exécution  de  la  présente  ordonn^ince. 

%n/ Uhryi^PRfttppB. 

Par  ie  Roi  :  le  Président  (fu  Conseil,  Ministre  Secrétaire  d'éUU 
fU  in  guvrre. 

Signé  M*'  Duc  db  Dalmatis. 


Ordommahcb  du  Roi  qui  autorise  l^etablissement, 
dans  la  commune  de  Gentilly  (  Scinf  ),  d'une  section  de  l^èle 
secondaire  ecstoaiM|iq»e  d»  Iteis»  (  Mminê,  âà  M^étêgA^é  ^ê¥0.  ) 


9183.  —  ORnoNNANCE  DD  Roi  qui  affecte  au  service  des  ponts 
et  chaussées  le  terrain  sur  lequel  existe  le  Ijatimenl  dit  le  Puits 
du  Rait  dont  la  démolition  est  nécessitée  par  les  travaux  de 
construction  d'un  nouveau  bassio  à  Por^-Vç^t^CI^.  (  Paris, 
.  i9  Janvier  1841^) 

-tt^pti4.  ^  QanomiAKSBs  m;  Aoi  ponant, 

1*  Qu'il  sera  procède  à  la  rectification  des  cAtes  de  lèBUIandé, 
du  Mont-Cornu  et  de  là  Croix ,  département  du  Jura^  route  rojafe 
de  Paris  à  6enève; 

S"  Qu'il  sera  proeédëî  la  rectification  de  la  route  rojrale  n*  73, 
de -Monilnfei  â  IUIîr,  entre  le  sommet  de  Palente  et  ie  pont  des 
Ormes,  dans  le  département  duDôubs; 

€Îuc  radrainiUratioii  e«i  aMfbriKee  ù  fwre  fkc^ish&nt  déb 
^èmàtsà  es  iM&lwiaatS'  oesçssairst  pour  P^xécotion  da  ces  rectifica- 
tions, en  se  conformant  aux  dispositionsdes  tiCfesl|et  guîvanti  de 
la  loi  du  7  juillet  1833  sur  l'expropriation  pour  cause  d'utilité  pu- 
blique. (  Paris, /amSr /M.)  ^  ' 

Nsei85.  —  OBnomiAiiCBDuRoiqniafiÎBOtetfi 
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tè  ttfcaiikâéts,  poar  Pagràn^isfibAittl  idw  4i^tk^i^ 
maison  dg  cantonniei«>  <;imàlHrtlb'«iy4%  4M  11»  IK 

P  Que  ies  sieurs  Roua:  et  coilsol  ts  sont  autorises  à  établi i\  su» 
la  propriété  sitaée  au  iieu  dit  le  Rigaht,  rive  droite  de  ia  Gironde, 
dàhs  la  commune  de  Gauriac  (  Gironde  ),  un  débarcadère  pour  le 
sérvicc  des  bateaux  à  vapeur,  movpnnant  la  cohcçssion  d'un,  droii 
de  pfefl^e  de  dix  ceiitirhes  par  V()ya<^rur  ;  *  ' 

8**  Que  cette  autorisation  est  donneV*  pour  le  laps  de  soixanti| 
années,  suivant  les  clauses  et  conditions  nicntionjiees  au  cahier 
des  charges  aanexe'  à  la  présente  ordounauce.  l^Paris,  3i  Jam^er 

)  •    .         .  •   ,  .. 

N*9i$t«.  — «  OmmvfèMtm^jm  Roi  portaoti  ..  • 

ï<*'  Que  !â  route  départementale  des  Vosges  n"  1,  de  Saint-t)ié 
à  Coîinar,  et  là  route  départeaientaîe  du  Haut-Hhiq  n°  5,  des 
Vosges  Khin  y  seropt  rectiilgejf  au  j^af^t^gjB  du  çol du  Bg^i^tMOmt 
entre  Plainfaing  et  Lapoutroye  ; 

S"  Que  l'administration  est  autorisée  à  acquérir  les  bâtiments  et 
terrains  néceisaires  à  cette  rectificatioÉ,  en  se  conlortuant  aux  dii»7 
positions  des  titres  II  et  suivants  de  la  loi  du  7  juillet  1833  sur 
l'expropriation  J^our  cause  d'utiUie'  j^ubii(|ue.  (  Paris,  Janvief 

^       *  ^  •  _  * 


fi^Tttd 


N^918é:       OfediiWrANfcÈ  dl  Roi  portant:     '  '^^  ^•^"^ 

Art.  Ï*'.  t1  sera  piocéde',  par  voie  de  publicité'  et  de  concur- 
rence, à  l'adjudication  iiles  travaux  d'etablisseinent  iPun  pont  Sus- 
pendu sur  rOgnon,  dans  la  eonumin'^  <îr  lîounul  (  DouFjs  1,  eu 
remplacement  du  bac  de  ce  nom,  eonibrmément  aux  clauses  et 
conditions  du  cahier  des  charges  annèxe'  à  la  présente  ordoHèéincé. 
.  Cadfudication  sera  passée  au  rabais  de  la  durée  d'un  péage, 
dont  la  perception  aura  lieu  au  profit  de  l'aifljudi cataire,  d'après  i^e 
tarit*  ci-des5ou«  fixé  ;  Iç  maximum  de  la  durée  de  la  concession 
sera  déterminé  par  Tadminisiration  dans  un  billet  cfic|}iet£)..qui 
ne  sera  ouvert  qu'après  le  dépôt  des  soumissions.  ♦ 

L'adjudicataire  recevra,  en  outre,  sur  les  fonds  des  départe- 
ments du  Doubi»  et  de  la  Ilaute-iSaone,  cL  sur  ceux  votés  par  les 
cuuiuiuoes  de  ce  dernier  duparteineiU,  ui^..«u^V«PUua  4e  dix-rf^ept 


Digitized  by  Google 


(  450  ) 

mille  .ix  cent  yingt-cinq  frwc.,  qui  ^tt  p.y.Me  en  I.  m.ni4re 
.Upulée  en  l'articie  9  du  cahier  de.  charges.  , 

a  Le  urif  de.  droits  de  péage  est  fiie  ainsi  qu  il  suit  . 
«.e"p«.nn.  chargé.      non  ch.rgée.  »o»Ue  .«r  ».  b*..  d.  «m».^^ 

géi  ou  uon  chargés  •    05 

Veao,  porc  ou  chèvre  *,.*','*'*'• .  01 

^»«f »n  kr«hifl  cochon  de  lait ,  dindon ,  oie  ;  •  • 

S.r  .h«7..   cSrrr.«e,  v.i.ar.  k  <i.ux  eu  qa..r. 

."iiraun  ch».I  ou  d»n  mul«  .ude  d.u.  b««f..  „ 

chargé,  non  compris  le  conducteur  ^  ^  ^  ^ 

Chaque  cheval,  mulet,  bœuf, en  »uj'.  ••••••• ' '  '  v«^ra 

Quand  l  .tt.l.ge  de  U  voiture  .era  »n  bœuf  ou  «n  inc  .  efle  payer.. 
■     chargée  «u  no»  chargée  et  non  conipru*  le  conducteur.  j* 
Pour  chwjue  ine  en  «u»  

''Viurectrf  rf^el'";.».!'".  î::;n.p.oy^ 

rectei  et  indirectes,  les  agem*  fooctiona:  lei  corp» 

,i,„e.  |^«.-pb.R--  .r:.M.T;:;rgc.n.  rono!::::re'c*feui..e  dT  , 
rcVu'A'eTdrcreiit"  u/ Ja^^     ériger /o;r.  i: 

ITJ-:  reliran^ruT-^ol^re^u  ^^^^^^^^^^  ■v'^co.e  ou  L  caU- 

chitme  et  en  rcrenant.  ,    .       »       •  -^.^^ 

3  L'adjudication  sera  soumise  h  l'approbat.on  du  mm.stre  se- 
cre'taire  d4at  des  travaux  jftblics.  (  Pans,  31  Jan.,er  iS4i.  ) 


titulaire»  actuels.  (  Paris,  3  Février  1841.  ) 

N"  9190.  —  Obdounancb  do  Roi  portant, 

1.  Q„e  M.  Jean,  né  i  Br.o«de  (  Haute-Loire  )  le  8  -pte^^ 
,788.  et  M.  Jean  [Jean-PhiUbert-Eugène), 
819  sont  autorisés  à  ajouter  à  leur  nom  celui  de  B,£e  ! 

C  lés  impétran.1  ne  pourront  se  P-^^T^SiV^ 
bnnaux.  pour  Wre  opérer  sur  les  «B'*»;";*"  ' f.'fV'^xil^^ 
tifications  résultant  de  la  présente  ordonnance ,  qu  après  expirau 

(t)  Tif  tilit,  B«U.  »«0,  n»  Ht». 


B.     7M.  (  4il  ) 

tk«  délais  fixes  par  la  loi  du  l^'^  avril  1S03  (  1 1  germinal  an  xi  )«  ^ 
et  en  justifiam  qu*il  n'a  c te  tonne  aucune  opp4Qitli|)n  pao-deywit  1^  ' 

Roi  en  son  Conseil  d'eut.  (  ô  Février  1$4i,  ) 


ii9l.<»--OAi>oiiiLàiics  Bo       poitani?  * 

1*  Les  çoinmanes  de  Saint-Pierre  des  Ifs  et  de  la  teotle,  canton 
et  arrondissement  de  Lisiecoi  (  Galrados  ),  sont  réanies  en  une, 
sef  le^  do^t  le  chef-|iea  est  filé  &  Saint-Pierre  des  • 

^es  cpmmanes'de  Bout  et  de  Berrjr-Mannagnei  cantoi|  de 
Mdion,'  arrondissement  de  Boncges  (  Qfcer  sont  réunies  en  vne 
seoiei  dont  le  elief4iea  est  fixé  à  BéhjTy^et  qui  prendra  Te  non»  de 

y  Les  coramaoes  de  Sojef-TEglise  et  de  Sainl>Georges  de  Poi- 

AoifMid  (  Cher },  aoat  iiwiiîsi  em  mmm  §^^9  lUot  la  elMCdis»  eift 
fié  à  Sanm-CSéofget  de  Msleui  ; 

4**  Les  oommones  de  Pouy-Petît  et  de  Saint-Orens,  caalMl  4e 
Valence,  arrondissement  de  Condom  (  Gers),  sont  réunies  en  une 
seule»  dont  le  chef-lieu  est  fixe  à  Saint-Orens  ;  * 

5**  Les  communes  de  Saint-Quentin  et  de  Saint-Maizent,  canton 
de  Mcafanîrai!  y  arrondissement  de  Mamers  (  Sartbe  ),  font  réunies 

i^qe  fcolfti  ^onl  U  chef-Iici^  est  fixe  à  ^nt-Maixenl; 
'    6^  Les  communes  de  PJaix  et  de  ÇhampcoueUes,  canton  4e 
Vilfcrs -Saint»  Georges ,  arrotuîîsscmrnt  do  Provins  (Seine-et- 
Marne  ),  sont  rfoiies  ioellè  de  Vittaagi  6«in|*G«eorgeS|  oii  «era  fi^é 

7'  *Les  communes  de  Dosfraires  et  du  Broç,  ^sMn  4^  Vfo^^i 
arrondissen^lf^.dçPraMe  (YfF)}  réunies  eu  une  feule,  dont 
le  chef-lieu  est  fixe  au  Broc  ; 

8**  La  section  de  Lavioile  est  distraite  de  la  commune  d'An- 
traigues,  canton  du  mcmc  nom,  arrondissement  de  Privas  (  Ar- 
dèche  ).,.,^.  fgffyUM^t^Qi  <}tt«(t  (e  chef-lieu  est  fixé  à  La- 

vioile ; 

9'  F^a  section  de  Vire  est  distraiie  de  la  commune  de  Ton/ac, 
canton  de  Fuy-rKvi^que.  arrondissement  de  Cahors  (  Lot  ),  et 
érigée  en  commune  disiincle  ,  dont  le  (•hcf-licu  est  place'  à  Vire; 

iO*  Les  Sectîons  de  Ham  et  Saint- Jean  sont  distilaites  de  la 
commune  Je  Petît-Faîîîy/t  anîon  de  Lonifiiyon,  arrondissement  de 
lîriey  (  IMoselle  ) ,  et  foi  meront  une  commune  distincte,  dont  .le 
cbef-lieu  est  piace  au  village  de  Saint-Jeun  ; 

,  1  \*  f  ^1  gpnfinn  difp  ^'4m<?nif  fîSt  distrjjltfe  dc  la  commune  de  Ser- 
vançAi^^aMa  d(  Mcljj^iiij^yqaAlMiftHW  ^     Lure  (  Uaute^aône] , 
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m 

V  «f^î.      ORDONHijici  DU  Roi  mû  te  àhvil 

avoués  près  le  triboma  ffe  mewàin  ktOmm  nmI  à  UHe 
{ Nord  ).  {Paris,  MS Fépnêr  9941.  > 


l^o  9193.  _  Ordonnance  du  Roi  qaî  fiit  à  treote^  fc  ■^•■J** 
des  huissiers  du  tribunal  de  preimàr«  iflSteiice  Mût  à  Ywm 
(Bi»M»-Pjrenccs }.  (  Pfris^2S  FhrUr  §941.  ) 


SÊmjm.  BdMa  7S5,  co»teimnt  rordonnance  de  procUmation  des 
^  .t^^ — pendint  !e  troi«ème  trimestre  de  1 840,  page  41, 

Certifié  coofiime  pir  nom 

Garde  des  seemuf  de  Frtme$,  JWMt*v, 
SeereÎÊdf  fiM  au  déparêiwmmt  de 

la  justice  et  des  eulteê, 

N.llARTIli(daNord). 


•  Celte  date  est  celk  da  U  récaptian  du  BidIeUa 
à^ChancdUria. 


(4u  y 


BULLETIN  DES  LOIS. 


N-  794. 

< 

AmpdHi4«Tttieiiit,ï«61lMilMt.  . 

LOUIS-PHUJPPE,  Roi  des  Français,  a  tous  prësenu 
et  à  venir^  SALI^T.  ^ 

•  Mous  a^oM  proposé,  les  Ghnbm  ont  idoptë,  MOlni 

AVONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  ce  ({ui  soit  : 


Article  unique. 

La  TÎDe  <!•  Saint-ËtieiiBe  (  Loire  )  est  autorisée  â  em- 
prunter, soit  avec  publicité  et  concurrence,  soit  directement 
(ie  caisse  des  dépôts  et  consignations,  a  un  intérêt  qui  ne 
pourra  eicéder  quatre  et  demi  pour  cent  par  an,  iine.âomiie 
de  qaatr^TÎngt  mdie  franos,  pour  subvenir  am  fiais  twoqm^ 
sttMHi  dn  moUBer  de  son  ci^^e,  érigé  en  ooB^e  royal. . 

Ledit  emprunt  sera  remboursé  en  quatre  ans,  à  partir  du 
dû  juin  XS4%9  sur  ie&  revenus  ordinaires  de  la  viite* 

La  présente  loi,  discutée,  délibérée  et  adoptée  par  ia 
Chamlm  daa  Pairs  et  par  eeUe  des  Députés,  et  sanctionné 
par  nous  eejoanfhui,  sçm  exécutée  tomme  loi  de  fÉut 

Donnons  en  mandement  à  nos  Cours  et  Tribunaux 
ViéMB,  Coipa  administratifs,  et  tous  autres,  que  les  présenlea 
fis  gardent  et  mainâennâit,  basent  (u4arf  dbsenrtr  «t  iBai»> 

JLSr  Série.  •  »a 
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Mfar,  et,''p<wir  ie§ 
publier  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera;  et,  afin  que  ce 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours,  nous  y  avons  fait  mettre 
notre  stÂC  '  * 


Fait  au  palais  4^  Tuileries,  le  6*  jour  du  mois  de  Mars, 
fan  1641. 

Le  Garde  des  sceaux  de  France,   ti^Mkànre  SeeréuOr^  d'état  ma 
Ministre  Secrétaire  4'4^  au  de-     •  pmnmé»^  féÊtèfiHÊlry 
partemeat  dê  la  juâtioê  «I  ffe*^  ^,       ..  , 
cultes.  Signé  T.  DuchItu. 


1» 


J^é»  èl95.  —  OrùONSancb  du  Roi  portant  prorogation  du  Tarif 
JM  par  Us  Ordonnances  ^des  19  décembre  1S3S  et  3  mai  i83à 
gaigr  h  perception  àn-'^^^  4^  Ha/>^^  ét^U^ jfur  fûê.Ca- 
naus  de  BretagttCt  r     '  .     t-  » 

Au  jpaUis  des  Toiieries,  le  5  Mait  1841. 

LOUIS- PHILIPPE,  Ko^  DES  Français; 

Vu  la  loi^  du  14  «out  lass,  felaM^it'^  l'u^lièwiAeq^ des  efvmvi 

dêBrètagni;  \  .  i   <    *     .  .         .  U  s.' 

Vu  roniôiinancs  dii  t9  décembre  (l)..  portaot  établisse- 
HMf  dblÉ'  per(febtiôji  é  i4dtiâi«ii'ilroviMire  des  droiU  surlesdiCi 

Vu  XévéoMitm  dd  i  naf  léHt '(2) ,  eoÂt^ilf Aëf eBfr  tfj^ 

Vu  ia  lettre,  en  date  du  2fi  janvier  1^41,  par  laquelle  la  ioin* 
pagnie  des  Quatre  canaux  conseut,  pour  une  annce,  ù  une  proro- 
g^tKMi  du  tarit  aciuei  ;  ,  >  "       i        -  '  :  i 

Sur  le  rappprt  ()o  optri  toioistfà.  aecrécfite  d'état  «a  depftrtcmeoâ 
Noos  A^QMi  ORDONMÉ  et  0RB0NN(^s  ce  .qui  soit  : 


*  *  1 


DÉgitized  by  Coogle 


B.  n""  794.  (  4êB) 

Art.  1".  Les  droits  de  navigation  établis  sur  les  canaux 
d'IUe-et-Rancc,  duBiavet,  et  sur  la  partie  du  canal  de  Nanten 
à  Brest  conipipfl  entm  la  Loire  et  {a  Vilaine,  contimieroDi 
d'être  perçai  conformé  omit  a»  tarif  âaé  par  ks  onianoanoea 
des  19  décembre  1838  et  3  mai  1839. 

2.  Ce  tarif  n  aura  d'effet  (jue  jusqu'au  l*^*^  avril  1842. 

S.  Notre  ministre  secrétaire  ^'ëtat  des  finances  est  chargé 
de  Taiéaulioii  da  b  présente  ordonnance,  qui  sera  insérée  ao 

Bulletin  des  luis.  a 

aimé  u>uift*puiupp£. 

•    *  Signé  UuMAicK. 


N*  9196.  —  ORDONKAtfCE  DU  Rot  pwttmt  quê  U$  droits  de 
mmmpUhn  perçus  sur  h  -CmuU  latéral  a  h  JUswe,  "de  Digom  à 
Briars,  continueront  d^itre  provisoirement  réduits  à  moitié  du 
VnifJkÊéptir  kbidmé4êoéi  4(m. , 

An  Pilait  dcf  Taiieriei ,  le  5  Ifvi  IMt. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  de3  FtU9çiJ8; 

Vu  fa  loi  du  14  août  1833,  relative  à  la  constructiOQ  di|  caps! 
UàénX  à  la  Loire,  ét  Digoin  à  Briars; 

Vu  l'orclettnance  do  ib  février  1840  (i),  portant  étabUssem^t 
da  la  psroaprtsB  et  ré^uctioQ  éas  éroits  sor ledit  canal; 

Va  la  lettre,  en  date  du 'sa  {envier  1841,  par  laquelle  la  com- 
pagnie des  Quatre  oaoaua  consent,  pour  une  année,  à  une  prorô* 
gaâatt  du  tarif  madltik; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secre'taire  d*état  an  département 

des  finances,  "  ' 

Hanf  ^T^as  woNNaNa  co  qui  sait: 

-  A«T.  1^.  Las  dr^  dé  navigation  perçus  snf  ie  canal 
latéral  à  la  Loire,  de  Digoin  à  Briare,  continueront  delre 
À  moitié  du  tanf^xe  par  Ip  loi  du  i4  août  1822- 


(i)  WBL  iiifïfiMO. 


Diyiiizea 


(  456  )  • 

.  S.  Celte  védnoiMMi  nmn  d«fti  ^  jaiqaâtt  1*  avril 

I84t* 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d  état  des  finaflces  est  chargé 
dU  feiéculkm  de  fai  présente  erdoftiMiiioe. 

LOUlS-raïUPPB. 
Pw  le  Roi  :  /e ^mùtr*  Seeréimrt  d'etmt  dt*  finances, 

ÎÊffÊé  HOMAHir. 

% 

N*  9197.  —  OnnoysÀSCB  nu  Rot  qui  approuve  un  nouveau 
Tarif  pour  la  perception  JJrmiê  dt  navigation  éiablis  sur  la 
Canal  de  la  6ommê,  • 

A«  |MUi«  de*  TuleriM,  te  6  Mm  i%éU 

LOUIS-PHILIPPB,  Roi  des  FkAHÇAis; 

Vu  U  loi  dn  5  août  18SJ|  rdalîve  m  l'acbmamt  dn  eenai  de  U 

Somme; 

Vu  le  tarif  des  drohi  de  navigation  et  la  oonvention  paisM  av«o 
M.  Urhaim  Sartoriê»  anoeiéf  à  ladito  loi  ; 

Va  FordonnaDce  do  If  septemlnre  1S81  (l)»  contenant  des  rs^ 
dnetiona  andh  tarif  ;  > 

Va  la  délibération  de  la  compagnie  des  Trois  canaux,  en  date 
da  f4  mars  1840; 

Vu  In  lettre  liu  IS  janvier  1841,  par  laquelle  la  compagnie  cnn-  • 
sent  tt  dv  nouvelles  niodiiications  du  tarif  pendant  un  temps  dé- 
termine j 

Sur  le  rapport  de  notrf  miniatre  aeorétaire  d'état  au  départeoMat 
des  financea, 

Neoa  AToni  <||a)ONiid  et  oineimona  ee  qnt  snlt: 

Art.  1*'.  A  partir  du  1"  avril  1841,  les  droits  actuelle- 
ment établis  sur  le  canal  de  ia  Somme  seront  perdus  poofor- 
mëmem  an  tarif  innexé  à  ia  présente  ordoonanoe. 

2,  La  quotité  des  taxes  portées  audit  tarif  sera  réduite  à 


(t)  wit^  aéiia,  MI.  arv,  a«  tt,8ss« 
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Boitîé ,  cooferaiâiieKt  ï  Têfûde  t  de  f ordcimmioe  dà  t  S  sqn 
tembre  1 8ft  1 ,  pour  tonte  k  navigation  à  mwne  depun  Amiens 

jusquà  Saint-Valery  et  depuis  Saint- Valéry  jusquà  Amiens. 

3.  Ce  Urif  naon  d'efièt  ijue  jusqu'au  1"  juiliet  lè4%. 

4.  Notre  ministre  iecràaire  d'tftst  des  finenoei  est  dmrgê 

de  l'exécution  de  la  présente  ordonnance  ^  qui  sera  insérée 
an  Bolietin  des  lois*  * 

LOUlS-PUlUPPS. 

Wtgué  UUMAIIIC. 

Tarif  des  Droits  de  navigation  à  oercevoir  sur  le  Canal 
de  la  Somme  par  distance  a  un  myriamèire, 

m 

de 

'Marekmndittf  ttmupertées  en  botBOux,         tfioo  Ulog. 

y***  classe.  Vins,  caux-de-ric,  vinaigres  et  liqueurs,  crisîaux  et 

porcelaines,  sucre,  café,  huile,  savon,  coton  ouvré  et  non  • 

OQvr^,  chanvre  et  lin  ouvres,  tabac,  bois  de  tehiture  etaatret 

ob|ett éù  ce g^nre ,  «iMrtatA-liwt ecatnntt, cl  ••••  4t" 

e*  cliiiM.  CluMme  et  hn  mom  nvréf ,  yiartirtd-dlfK  c— tfawg»  « 
ci  '  •••••   4t 

Jf*  classe,  Fromfat» foh«ii  glUMt  «Ml  en  farines;  sel  mutin  et 
antres  substances  de  ce  genrt»  fer  et  fonte  ouvres  on  non 
ouvrés  et  autres  métaux,  ftTence,  verres  à  vitres,  Terres 
bUnci  et  bouteilles,  trente-six  centimes,  ci  •  16 

4*  elMf e.  Orge ,  seîgie ,  blé  de  Toranie  et  autres  menus  grains, 
•oit  ai  hriS— ,  tmif  w Hwm,  «  se 

5«  eAMie.  Ciilra,  Uèn,  poM.  aMriw  ta  «lAm, 

et  autres  fvimgei,  ÂAdbéa  dt  terre,  Mi  fégaerrissage, 
cfc  sciage  et  autres  de  ce  genre  ;  poinfeiie  et  tenncenx  vidiei, 

vingt-quatre  centimes ,  ci  ' . . 14 

6'  classe.  Mine  et  minerai,  chaux  et  pI4tre,  dix-huit  centimes, 

ci   le 

7*  elefse.  Marbre,  pierres  de  taîUe,  tuiles,  bri(|nei,  ardoises, 
ioit  à  brAler,  fagou  et  ebeikemieltes,  dfoaM  eeetîtee,  ci .  •  •       t  • 
elMfe.  Towfce,  Aiaiir^  cendrée  feîriÎM,  pierre  aaifeme, 

i,ergîle,  eeble  etgrefier^atxceiitiBMey  ci  «•••  es 


eâlif. 

Fer  ckeqoe  tonneaa  de  plue  fort  chei^eacnt  poeûble».  devji   .  t 

!»€!••••  •••••••••'.f.  es 
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Saiw  toutefois  que  fc  droit  pm^  Mfm        f«iffK  j^NIfl     ,  . 

excedçr  quatre-x'ingts  centimrs, 

Totit  hateau  doru  îo  chfjri^rinrnt  ne  (^nnnrrait  pas  lieu  a 
perception  d'une  taio  au  moins  f^t^nU  k  <;eile  ^mi  ^tntit  due  à    •  * 
vkJç  scf|  ipjpsi;  o««pc  V^^^m  virfç»  ^ 

4aT«  3».  Par  «Hm»  c«b« 

M*    .         »  '•  de  lenr  Tolii«« 


Bois  de  charpente ,  vingt-quatre  centimeit ,  ci.  «•....  ^ ,  94° 

BrfiàMkler.  doBM  cenfioiet,  cL   It 

Lst  VUttreliindifes  quèlconqnes,  antre*  que  les  bois,  qui 
illdlM|t«raQsportdtB  w^mSbmmimê  énnfciw,  payèrent 
les  ménef  djroii^  qM  fi  elles  ëtaient  eiuu^|dèt  sv  des  be- 


*  M* 

.   ♦  .  AmT.  4.*  » 

Par  nètre  carre'  de  liiiac  et  chaqne  cemimcure  d'enfoncement, 
élàfMélm  hSÈt  tfe  iix  ecntfanètqsepMir'ie  dreiit  feea,  deas 
diff^es  deeentii)iie«çt*«**tf«f»**^«*  •••«•»•••*••..••  OOt 

Présente'  par  le  ooD$eiIl<:r  d'ct^t  ((irec^cur  de  ra4ni9»Atj;atioii  des  conth- 
Bâtions  indirecte^.  ^ 
Piris,les{i^yner|«44«  * 

Signé  A,S&ursy. 

m  •  r  ' 

V«  m^m  ém  enneié  à  rordoaneiiee  maie  da  i  mars  It4l. 

Le  Pair  de  Franct,  Ministre  Secrétaire  tTçtat 
deifitkoncetp 

HoaiaMi. 


N*  9198.  —  OttoeNSASCE  DU  Roi  portant  prorogation  du 
Tarif  fixé  par  ^  Ordonnance  du  2f  mai  1839  pour  la  perception 
des  Droitfi  de  navigation  établis  sur  le  Canal  de^  Ardcnnes, 

• 

LOUISPUIUPPË,  ftoi  DBS  Français; 

*•     «  »  «•  • 

Vu  k  bi  â  mùà  tift,  rémtkn  kimt  HMHiwititii  4a  etmd  it» 
AidaiM;  '      .  •       •  • 

Y«  fordooimoe  du  SI  mat  1SS9  (l),  portant  ré4iicti0B  des 
dbwtaiiirladHoaoal  jiiM|n'aal^inrtîl  1841; 


(1)  BalL4»0ttt«m4* 
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Vu  la  lettre,  ea  dit»  «la  ti  jBQTier  l$40t  ptr  îaqadb  k  oooi- 
pa^^ie  des  Trois  canaux  ooofenty  pour  une  année,  è  nne  proio* 
gatlon  dn  taiif  modifie  ; 

Sor  le^rap^ort  de  notre  miaiim  eeerétaire  dTetat  an  deparlament 
des  finanee% 

Noos  AVONS  ORDONNE  et  ORDONNONS  co  quiiuita 

Art.  1*'.  Les  droits  ie  navigation  établis  sur  le  canal  dès 
Arctennes  continueront  cfètre  perçus  confonnéiiieiit  au  tarif 
filé  par  l'ordonnance  du  21  mai  1839. 

±  Ù!  titrif  h^iM  éféÊét  *4ue  jusquau  1'  antt  i  §4%. 

3.  Wotre  ministre  secrétaire  d'état  des  finances  es4  chargé 
de  iexëctttkm  de  ia  présenta  ordonnance* 

iSiyW  LOUISraïUPPB. 

Par  le  Roi  :  U  Ministre  Secrétaire  d'état  des  finances, 

M^f  llt^  pEDOJiMANCE  DD  Roi  pomtit  création  d'un  com- 
missariat de  police  dans  la  «ilia  de  Lluleuii  (  Uaute-Sadne }. 
(  Paris,  20  Décembre  1840.  ) 


N*  9800.  —  Ordonnance  du  Roi  portant  que  M.  le  comte  Roy,^ 
pair  de  France,  est  nomme  président  de  la  commission  de  sur- 
veillance de  la  caisse  d'amortissement  et  de  celle  des  dépôts  et 
consignations.  (  Paris,  7 Mars  1841,) 


^HtbY: ''-^'"OfS^Wf^y^^^       Rôt portant  q'ùé  M.  te  U6}ffJ, 
résident  Je  ctiaitiDre  a  ta  cour  des  comptes,  est  nomme  lîi'em- 
re  de  la  commission  de  surveillance  de  la  caisse  d'amortisse- 
ment et  de  celle  des  dépôts  et  consignations»  (  Paris,  7  Mars 
1841.)  .  . 


N**  9909.  — t  OanomiANCB  du  Roi  qui  accorde  une  existence 
légale  à  la  communauté  des  Dames  do  Sacfé-Ccsor  âabiie  à 
AulMi  (  Me,  19  Mmê  4844*  )  
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Certifié  conforme  par  nous 

Garde  des  sceaux  de  France,  Ministre 
Secrétaire  (Tétat  au  département  de 
I    la  justice  et  des  cultes, 

A  Paris,  le  19  *  Mars  1841, 
N.  MAftTiN  (  du  Nprd  ). 


1 


*  Cette  dat«  eM  Mlle  de  U  rioeptki  dm  Bnlletis 
k  U  CbAneelkrie. 


Vlnpriineri*  roj«i«  ,      chn  Ut  Dirtetow*  dU«  foitai  Jet  4ëpart«M«nlc. 

:  l      .  -  ■  f . 

I 


•  I 


Imprimbrik  rotale.  —  19  Mars  1841. 


« 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

N*  795. 

9S03«  —  Loi  relattpe  au  TVapail  des  Enfants  employés 
dsms  les  MmnnfÊefurts,  Usines  ou  AtsHers, 

Au  palais  des  Tailcriet,  le     Man  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Rui  des  f  aakçais,  a  tous  présents 
•t  à  venir»  salot. 

Nous  avons  proposé,  les  Chambres  ont  adopté^  NOUS 
AYONS  ORDONNÉ  et  OHOONNONS  ce  qui  sult  : 

Article  1". 

Les  enfiints  ne  pourront  être  employés  que  sons  les  con- 
ditions déterminées  par  la  présente  loi, 

i°  Dans  les  inanuiactures ,  usines  et  ateliers  a  moteur 
mécanique  ou  à  fen  continu  »  et  dans  ieui^s  dépendances;  « 

2*  Dans  toute  fabrique  occupant  plus  de  vingt  ouvriers 
réunu  en  atelier. 

Article  2. 

Les  enfants  devront»  pour  être  admis,  avoir  an  moins 
Irait  ans. 

De  huit  à  douze  ans,  ils  ne  pourront  élrc  employés  au 
travail  eli'ectif  plus  de  liuil  heures  sur  vingt-quatre ,  divisées 
)!ar  ttn  repos. 

De  douze  à  seize  ans,  ils  ne  pourront  être  employés  au 
travail  efièctif  plus  de  douze  heures  sur  vingt-quatre ,  divisées 

par  des  repos. 

Ce  travail  ne  pourra  avoir  lieu  que  de  cinq  keures  du  ma* 
lin  à  neuf  heures  du  soir. 

IXf  Série.  S4 
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L'â^e  des  eiilants  sera  constaté  par  un  certificat  d^vré, 
sur  papier  non  timbre  et  «ans  frais ^  par  l'officier  de  Tétat 
civil. 

Tout  travail  entre  neuf  heures  du  soir  et  cinq  heures  du 
matin  est  considéré  commç  i|ravaif  de  nuit. 

Tout  travail  de  nuit  est  interdit  pour  les  enfants  au-dessous 

de  treize  ans. 

Si  ia  cuiisiHjuence  du  chômage  d'un  moteur  hydraulique 
ou  des  rép^ratiotos  ucgentes  l'exigeAl,  kt  enfanta  au*  dessus 
de  treize  ans  pourront  travailler  la  nuit,  en  comptant  deux 
heures  pour  trois ,  entre  neuf  heures  du  soir  et  cinq  heures 

du  matin. 

Un  travail  de  nuit  des  enfants  ayant  plus  de  treize  au^^ 
pareiUeai^en^  supputé,  ^ca  toléré,  s  il  e^t  feco^^if^  iii|^|^jj^n- 
sable,  dans  les  établîsseipe((^  i  feu  conUo^  doiît  Iff  vvl^à^ 
ne  peut  pas  être  suspenîÂue  pendant  le  cours  des  vingt-quatre 
heures. 

Article  4. 

Les  enÊints  au-dessous  de  seize  ans  ne  pourront  Ujoe  em- 
ployée le^  dimmiicbes  et  j^uuis  d^  fêtes  reconuuâ  pax'  Li  loi» 

Article  5. 

Nui  enfant  âgé  de  moins  de  douze  ans  ne  pourra  être  afl|Bi3 
quautantque  ses  parents  ou  tuteur  justifieront  quii  fréquente 
actueitement  une  des  écoles  publiques  ou  privées  existant 
duns  ii  localitë.  Tout  enftnt  admis  devra  »  jusqu  î  Fâge  de 
douze  ans,  suivre  une  école. 

Les  enfants  âgés  de  plus  de  douze  ans  seront  dispensés  de 
suivre  une  écok,  lorsqu'un  certificat^  donné  par  ie  maire  de 
leur  résidence,  attestera  qu*ils  ont  reçu  l'instruction  prinraiie 
élémentaire. 

Article  6.  .  , 

Le»  maires  sçroçt  twns  6f  déliyi;^r  g^y  pçrç,  à  ia  nfè^e  ou 
au  tuteur,  un  livret  sur  lequâ  seront  j{^9£tcs  i'^/lp  npjjj, 
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pn'nôiini,  fé  lîcb  Vfeilàfmnce  e\  lé  'dôèiFciîe  (îe  fchifent ,  et 
ie  temps  pendant  lequel  il  aérait  suivi  !  enseignement  ^ri- 

Les  chefs  detablissemé^t  îfi^Àrdà^-, 

1*  Sur  le  livret  de  chaque  ealant  »  b  date  de  son  entrée 

dans  rétablissement  et  de  sa  sortie  ; 

2°  Sur  un  registre  spécial,  toutes  les  indications  mention- 
nées au  présent  article. 

Article  7. 

Des  règlements  d'administration  publique  pourront^, 

1*  Étendre  à  des  mahèliRïtûrèà|  usines  ou  ateliers)  autres 
qae  ,ceax  <{tti  sont  mentionné  dans  f  article  t*' ,  Fapplication 
des  dispositions  de  ta  présente  loi; 

2**  Elever  le  minimum  de  làge  et  réduire  la  durée  du 
travail  déterminés  dans  les  articles  deuxième  et  troisième  «  à 
ïegV^  de^  genres  d'industrie  gii  le  hbear  des  enfants  excéde- 
tki%  l&gtê  forces  et icom promettrait  leur  santé  ; 

3*  Déterminer  les  fabriques  où ,  pour  cause  de  danger  ou 
d'insalubrité  ,  les  enfants  au-dessous  de  seize  ans  ne  pourront 
point  être  employés  ; 

4''  interdire  tu»  enfentt,  dans  les  ateliers  où  ib  sont  ad- 
mis ,  oertMMffenrei  de  fravaitx  dangereux  ou  nuisibles  ; 

5*  Statuer  sur  les  travaux  indispensables  à  tolérer  de  fa 
part  des  enfants ,  les  dimanches  et  fêtes ,  dans  les  usines  à  feu 
continu  ; 

À"*  Statuer  sur  les  cas  cle  travail  de  nuit  prévus  par  Far- 
tide  troisième. 

Article  8. 

Des  ri^einents  d'adintnisti^tion  pubfique  deVrbnt, 

1*  Pourvoir  aux  mesures  nécessaires  à  Tcxécution  de  la 
Jirésenlc  loi  ; 

Asstirér  le  maintien  des  boniles  Inœurs  et  de  fa  décence 
liliUi^fie  dâns  lès  àteiiei's,  tisihéss  et  ihahùfacttires; 

3*  Assurer  Tinstruction  prhiofairë  k  fédsbignéfaiént  rcli- 
giéiix  dés  enfants; 
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4*  Empêcher,  à  Fégard  des  enfants,  tout  sawais  tiaite- 

ment  et  tout  châtiment  abusif; 

b""  Assurer  [es  conditions  de  salubrité  et  de  sûreté  Qcces» 
saires  i  la  vie  et  à  la  santé  des  enfiinti. 

Article  9. 

Les  chefs  des  étabKssements  devront  faire  alHcher  dans 
chaque  atelier,  avec  la  présente  loi  et  les  règlements  d'admi- 
nistration publique  qui  y  sont  relatifs,  les  règlements  inté- 
rieurs qu'Us  seront  tenns  de  £iire  pour  en  assurer  f  exécution. 

Articlb  10. 

Le  Gouvernement  établira  des  inspections  pour  surveiller 
et  assurer  Texécution  de  la  présente  loi.  Les  inspecteurs  pour* 
ront|  dans  chaque  établissement,  se  faire  repràenter  les  re- 
gistres relatifs  à  rexécution  de  là  présente  loî,  les  règlements 

intérieurs,  les  livrets  des  enfants  et  les  enfaiHs  eux-mêmes  :  ils 
pourront  se  faire  accompagner  par  un  médecin  commis  par  le 
préfet  ou  le  sous-préfet. 

Article  il. 

En  cas  de  contravention,  les  inspecteurs  dresseront  des 

procès- verbaux,  qui  feront  foi  jusqu'à  preuve  contraire. 

Article  12. 

En  cas  de  contravention  â  la  présente  loi  ou  aux  règle- 
ments d'administration  publique  rendus  pour  son  exécutfon, 
les  propriétaires  ou  exploitants  des  étahiisscmcnts  seront  tra- 
duits devant  ie  juge  de  paix  du  canton  et  punis  d'une  amende 
de  simple  police  qui  ne  pourra  excéder  quinze  francs. 

Les  contraventions  qui  résulteront,  soit  de  l'admission  d*en- 
fants  au  lessous  defage,  soit  de  l'excès  de  travail,  donneront 
lieu  à  autant  d'amendes  qu'il  y  aura  d'enfants  indûment  admis 
OU  employés,  sans  que  ces  amendes  réunies  puissent  s'élever 
au-dessus  de  deux  cents  francs. 

S*H  y  a  récidive^  les  propriétaires  on  exjJoitants  des  eta* 
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blitsements  seront  traduits  devant  le  tribunal  de  pofice  correc- 
tionnelle et  condamnés  à  une  amende  de  seize  à  cent  francs. 
Dans  les  cas  prévus  par  le  paragraphe  second  du  présent  ar- 
ticle, les  amendes  réunies  ne  pourront  jamais  excéder  cinq 
cents  francs. 

II  y  aura  récidive  »  lorsqu'il  aura  été  rendu  contre  le  con- 
trevenant, dans  les  douie  mois  précédents,  un  premier  juge- 
ment pour  contrnvention  à  fa  présente  loi  ou  aux  règlements 
d'administration  publique  qu  elle  autorise. 

m 

Article  13. 

La  présente  loi  ne  sera  obi^loire  que  six  mois  après  sa 

promulgation. 

La  présente  loi,  disculée,  délibérée  et  adoptée  par  la 
Chamlure  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés,  et  sanctionnée 
par  mus  oefoord'lmiy  sesa  exécutée  eomme  loi  de  l'État 

Donnons  en  mandement  i  nos  Cours  et  Tribunaux, 
Préfets,  Corps  admtnistratilî,  et  tous  autres,  que  les  présentes 

ifs  gardent  et  maintiennent ,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir,  et,  pour  les  rendre  pîus  noloires  à  tons,  ils  les  fassent 
publier  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera;  et ,  a6n  que  ce 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours  >  nous  y  avons  bit  mettre 
notre  sceau. 

Fait  nu  palais  des  Tuileries,  le  22*  jour  du  mois  de  Mars, 
fan  1841. , 

Sigmé  LOUIS-PHIUPPB. 

» 

Va  et  McUë  du  grand  fcean  :  Par  le  Aos  : 

Le  OmrtU  étt  mtmut  ém  Frmmcé,   Li  Miim^$lreStrrém&•^Ê¥mi1fera•' 
MimiÊin  Secrétçire  d'état  m  dé-      grittuÊHtn  «tdb  tommtuTê, 
^fmeiK  de  tm  jusiiee  et  du         gj^„^  ^  CcMN-GRiHAiifB. 

aigaé  N*  MAtTm  (  d«  Nord). 
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N*  9i04.  —  OnDOSsÀycR  du  Roi  portant  convocaUùu 
du  deuxième  Collège  électoral  de  la  Nièvre, 

A:ai  fOdt  te  Tsaim^  fa  4  Mtn  IB41. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français»  à  tous  jpfiéiients 

Bot  Jè  nffpbrt  de  boire  mîôfttre  secirtàire  jl^'t  ké  département  ■ 
tfeftFhmtfiffnr.;  .   ■  . 

Vu  iâ  loi  do  19  ftTljl.lf3ti;.  .  ,  r»  . 

Va  Textraît  des  procès-verbaux  des  séances  de  la  Chambre  des 
DtputM,  duquel  il  résulte  que  la  Chambre  a  anoulé,  le  86  février» 
les  opérations  du  deuxième  cbllég^  itéciènl  d'arrondissement  de  la 

Nièvre, 

Nous  AVONS  OROONNÉ  Ct  ORDONNONS  CC  quî  Sttît  : 

Art.  1^.  Le  collège  du  deuxième  arrondissement  ébo- 
tôral  du  département  de  Ta  Nièvre  est  convoqtié  à  Château- 
Ciiinon  pour  fc  4  avril  ]irochain,  à  f effet  d'éfîre  un  drpiite. 

2.  Notre  miiiislre  secrétaire  d'état  au  département  de 
rintërieur  est  chai|;é  de  Texécution  de  la  présente  ordon* 
lâincè* 

couis-nitmB. 

Par  le  Roi  :  ie  Ministre  Secrétaire  d'éUU  ûu  d^arUment 
w  de  l'intérieur. 

Signé  T.  IhjcaÂinL. 


9S06.  —  Ordonmancb  du  Roi  portant  : 

Alnr^  f  .  Est  4éclarée  d'ptilhé  pobttqve  l>xécatiDn  des  travaux 
de  construction  d'un  pont  suspendu  sur  la  Sartbe,  à  Vivoin,  dé» 
panement  de  Ja  Sarthe,  en  remplacement  du  bac  actuellement 
existant»  Ainsi  que  celle  des  travaux  d'établissement  des  abords  et 
dépendances  dudif  pont,  conformément  au  plan  et  an  nivellement 
annexes  à  la  pràente  ordonnance. 

.  Lm  oûse  en  adjudication  desdiOi  travaux  est  autorisée  aux 
danses  et  condttiÉna  éneacass  dans  le  eabier  des  diaiys  aanciBé  à 

la  pre'seu^  ordonni^pcu 

3.  li  sera  pourvu  aux  frais  de  construction  et  d'entretieà  de  ce 
pont,  et  de  ses  abords  et  dépendaicet^  in  moyen  d'Àn  pàige, 
qui  sera  concède'  par  adjudication  publique  au  soumissionnaire 
qui  offrira  ie  plus  fort  rabais  sur  la  durée  de  la  ooncession. 
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Le  maximum  de  cette  dure'e,  qui  ne  pourra  exccderquatre-vuigt-* 
dix-neuf  an» ^  sera  fixe  dV.<M)ÇÇ  ^  ça- 

cbete. 

Le  coucessionnaire  recevra,  en  outre,  de  ia commune  de  VivoM) 
une  somme      dix-huit  cents  francs,  si  titre  tic  subvention.  '  ' 

4.  Le  concessionnaire,  substitue  .aux  droits  i\v  l'administration 
conformément  aux  dispositions  de  l'article  G3  de  la  lyi  du  7  juillet 
1833,  sera  autorise'  à  acquérir,  s'il  y  a  lieu,  par  voie  d'expro- 
priation pour  cause  d'utilité  publique,  les  immeubles  ou  portions 
d*immcubles  dont  l'occupotioil  'sera  nécessaire  p6ùr  Texécuiiôn  iei 
travaux. 

5.  t/adjudfctlioii  me  §era  valable  et  défiaithre  qu^apfès  avoir  été 
approQvëe ,  ^il  'y  a  Kèu ,  ^lar  le  mWikte  de  fhltmniK 

Ol  a  eÔMplep  du  jour  oè  fe  paiMge  du  pont  feiia  Ihrre  an  ira- 
Mie,  et  jusqu^à  Texpiratioii  Àvk  terme  qui  aora^të  fix^par  l'adju- 
dieatîon,  if  j  lera  perça  un  pe'ugè  conformément  àu  'hiHf  'ci- 
aprèa:   »  . 

CTne  j^ersooae  à  pied  0S< 

Chend,  itoalat  on  ine,  chargé  an  non,   05 

La  eettdneMtar........'  e» 

Octal ,  oitot  àne,  bcMfi,  Tacbe  an  tant  aatve  aaimal  aHaa«  aa'féta- 

l^cl^C*  ■  •  »  *•         ••••••  ■  •  •  •  •  •  •  •  •  ••••••••••a9a*aaaaaaaa#a*a9»  03 

Bœuf,  vache  ou  porc  dexiue  à  ia  vente   Oft 

Veau,  mouton,  brebis,  bouc,  rhèvre,  cochon  de  lait,  paire  (roics  ou 

(le  dindons,  à  pjcd  ou  transportes  d'une  manière  quc^ouipe   os 

Voiture  «oapendue ,  à  dans         atiel^  d*nn  cberal     uulet,  avee  ^ 

le  coadndenr.  ;   %$ 

VaiCare  a^ffeadae,  à  qjvatre  rùvnea,  nt$nUf  dTao  chaval  on  mnlet,  avec 

le  conducteur.  ...«..••  •  »••••••  ao 

Toutes  les  voitures  en  poste  ou  diligences  paveront  double  droit. 
Les  v(gfa^ear«|^)'erou>,  j^af  téCo,  le  droit  dû  pour  une  perMiuie 
à  pied. 

Charrette  chargée,  attelée  iïxm  cheval  ou  mule i  ou  de  deux  bœulji, 
coBonctenr  comprai* •  .T..*  ift 

IêUm,  atcelëadodenz  chcvana,  mnlata  on  paires  do  bttnfs.  condnetenr 
compris  •••••••••  •  ••  flO 

Idem,  attelée  de  trota  chevaux»  mn^ts  on  pairat  de  boBafs,  condnetanr 

compris  »••••••••••••••».  30 

rharretîe  ù  vide,  a  un  cheval,  et  le  conducteur   10 

Idem,  chargée,  employe'e  au  transport  des  engrais  ou  à  la  rentrée  des 

récoltes,  attelée  d'an  cbcYal  on  deux  boeufs,  avec  son  condoeteor. . .  10 
Idm,  à  «de»  anpl^yda  «x  «naiiert,  ^  «H**^  as  à  la  aealpda  dea 

récoltea,  attaida dBiaadiwnl  on  dea»  fcanii yavea  ion  aaadnctaag* . .  Oi 

Charrette  chargée  ou  noo ,  attelée  d*nn  âne ,  conducteur  compris  07 

Chariot  de  roulage  à  denz  rones,  chargé,  attelé  d'un  cheval,  et  le 

conducteur  ••«  tO 

^        -Y*'--**  y  •••••• 

Idem,  a  deux  chevaux,  et  le  conducteur   90 

^a     A      «t*    «  *  •    ««^   •  «A    ^  «9  «as  « 
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Chariot  de  roulage,  à  quatre  roues,  charge,  attèle'  d'un  cheval,  et  le 

conducteur   iô^ 

/(dSeM  ,  à  dcos  ebevtax»  «t  lé  coBdMimr*  Si 

XrioM^àiMlicliranf,  ctIceoaii0tMr.»....»*  êo 

Chariot  à  fide,  à  dtm  00  q«Ktr«  roM*  alttU  d^m  diaval,  ce  le  «oa- 

• 

Cbaïqac  ebcval,  amlet  on  poire  de  hmah  exoéduiC  io  nonbro  iwlifaë 
povr  leo  otioUget  ci  jamii»  poywo  le  droit  iitf  po«r  ba  oananz  aon 

charges. 

7.  Seront  exempts  des  droits  de  ptilge, 

Le  préfet  du  departcmcoty  le  sous-préfet  de  l*iirrondîsseinent» 
les  io^éaieiirs  et  conducteurs  des  ponts  et  chaussées,  les  «geats 
▼ojera,  ies  employés  des  contributions  indirectes,  les  préposés  des 
douanes,  les  employés  des  lignes  télégraphiques,  lu  gendarmerie, 
dans  l'exercice  de  leurs  fonctions;  les  inilituires  de  tout  grade 
voyageant  en  corps  ou  séparément,  à  charge  par  eux,  dans  ce 
dernier  cas,  de  présenter  une  rer.i!Ie  de  roiilc  oti  un  oidrc  de 
service;  les  courriers  du  Gouvernement,  les  malles -postes,  les 
facteurs  ruraux  faisant  le  service  des  postes  de  l'Etat,  les  élèves 
allant  à  l'école  communale  ou  en  revenant,  les  prévenus,  accusés 
ou  condamnés  cooduits  par  la  force  publii|ue.  (  Paris,  7  Mars 
i84i.) 


C£RTiPii  oonfoiiDe  par  «oos 

Garde  des  sceaux  de  France p  Ministre 
Secrétaire  d'état  au  département  de 
la  jusUce  et  des  cultes, 

A  Paris»  le  24  *  Mars  IBél^ 

N.MARTIN  (du  Nord). 


*  Cette  date  est  celle  do  la  réception  d«  BvQctin 
à  la  ChanoeUcrie. 

« 

Oa  Mnmam  fon  te  BalleUn  de«  Mêp  à  nÉMO  A»  9  frtnet  fw  aa,  k  k  «dat  dt 
flifripMffa  wyJt  f  on  «kn  U»  Dimfii  ém  fmtm»  ém  iéftitmamta. 


iMMIiHilB  MQJàMJU  —  i4  Ma» 


« 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

« 

N»  796. 


la  conS'- 


9S66.  —  Loi  qui  oumre  un  Crédit  extraordinaire  pour 
àmeiiém  ttmn  Éé^  à  uffeHêr  m  tÉceiâ  netmmk. 

Au  palais  des  Toileries,  le  i4  Man  IbiU^ 

L0UIS.PHIL1PP£,  Roi  Dfis  Faa^nçais,  à  tous  présents 
et  à  venir,  salut. 

Nous  avons  propose,  les  Chambres  ont  adopté,  NOUâ 
AVOH»  ORDONNÉ  ec  ORDONNONS  ce  q«i  suît  : 

ART4CI.fi  1*. 

Il  est  ouvert  au  ministre  des  travaux  publics  un  crédit 
exliaordinaire  de  dix-neuf  cent  soixante  et  dix-huit  mille 
fimncs  (  1,9789000')»  pour  être  appliqué  aux  dépenses  que 
nëceisiteri  k  constniedon  cTuii  édiBce*  à  aflTécter  à  Fécole 
normale. 

AincLB  2. 

Le  ministre  des  finances  est  autorisé  à  annuler»  au  profit 
de  fÉtat»  des  rentes  cinq  pour  oént»  montant  i  sobmnte 
mifie  sept  cent  dix-huit  francs,  acquises  par  f Université  et 
réunies  à  sa  dotation  postérieurement  au  l**'  janvier  1835. 

Article  3. 

Sur  le  crédit  ouvert  par  lartide  1*,  il  est  inscrit  au  bud 

get  de  1841  du  ministère  des  travaux  publics  une  allocation 
de  huit  cent  mille  francs»  qui  formera  un  chapitre  spécial. 

4.  iXf  Série.  85 
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AancLB  4. 

II  sera  jsourvu  aux  dépenses  autorisées  par  la  présente  loi , 
au  moyen  des  ressources  accordées  par  la  loi  de  ûnances  pour 
les  beM>ins»de  i  exercice  1841. 

Article  5. 

Les  plans  et  devis  produits  à  l'appui  de  la  présente  loi 
seront  déposés  aux  archives  des  deux  Chambres. 

La  présente  loi,  <iiscutée9  délibérée  et  adoptée  par  la 
Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés»  et  sanctionnée 
par  nous  ccjdurd*hui,  sera  exécutée  comme  loi  de  TÉtat. 

Donnons  en  mandement  à  nos  Cours  et  Tribunaux» 
Préfets,  Corps  administratîGiy  et  tous  autres,  que  les  pràentes 
ils  gardent  et  maintiennent,  bssent  garder,  observer  et  moin- 

tenir,  et,  pour  les  rendre  plus  notoires  à  tous,  ils  les  ras:>ent 
pubiier  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera;  et,  afin  que  ce 
soit  chose  ferme  et  stable  k  toujours,  nous  y  avons  fait  mettre 
notre  sceau. 

Fait  au  pdais  des  Tuileries,  le  24*  jour  du  mois  de  Mars , 
fan  1841. 

Signé  LOUIS-PHILIPPE. 

Vk  et  tceilé  du  grtnd  leeui  :  Pur  I«  Roî  : 

Le  Garde  des  sceaux  de  France,    Zs  MhUiirê  Secrétmin d'éUU  mm  di' 
Ministre  Secrétaire  d'état  au  dé-      pmrtemeni  des  iraiHttue  puhUcs, 
partemeiU  dê  la  juttiee  et  des  Slmë  J.  B.  Tbst*. 

euites, 

Sifué  N.  MjuiTiif  (du  Nord). 

N*  9t07.  —  Loi  qui  oupre  un  Crédit  pour  travaux  à  faire 
à  la  BibliatMque  ia  t Arsenal 

▲a  p«Ui«  des  ToilerÎM,  le  S4  Ma»  l84t. 

LOUiS-PUILIPPË,  RoiD£$  Français,  à  touspréscnu 
et  à  venir,  salut. 
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Nous  avons  proposé ,  les  Chambres  ont  adopte,  NOCS 

ATOSfS  ORDONNE  et  ORDONNONS  00  qui  Suit  : 

Article  r^. 

II  est  ouvert  au  minbtre  des  travaux  publics,  sur  Fexer- 
dce  1841,  un  crédit  de  soixante  miQe  francs,  pour  être 
appliqué  aux  dépenses  des  travaux  i  faire  i  la  bibliothèque 

de  l'Arsenal,  h  l'eflTet  de  transférer  au  rez-de^haussée  de  la 
galerie  de  Suliy  les  livres  et  autres  objets  actuellement  ren- 
fermés dans  la  galerie  des  Célestins. 

Article  2. 

Usera  pourvu  aux  dépenses  autorisées  par  îa  présente  îoi, 
au  moyen  des  ressources  accordées  par  la  ioi  de  finances  du 
16  juillet  1840  pour  les  besoins  de  l'exercice  1841. 

La  présente  foi,  discutée,  délibérée  et  adoptée  par  la 

Chambre  des  Pairs  et  par  ceUe  des  Députés,  et  sanctionnée 
par  nous  cejourd'hui,  sera  exécutée  comme  loi  de  l'État. 

Donnons  en  mandement  à  nos  Cours  et  Tribunaux, 
Préfets,  Corps  administratifs,  et  tous  autres,  que  les  présentes 
*ib  gardent  et  maintiennent,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir» et,  pour  les  rendre  plus  notoires  i  tous^  Ils  les  fassent 
publier  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera;  et,  afin  que  ce 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours,  nous  y  avons  fait  mettre 
notre  sceau. 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  34*  jour  du  mois  de  Mars, 
fan  1841. 

LOOIS-PHIUPPB. 

Vu  et  scellé  d6  grand  sceau  :  p,„.  . 

te  Garde  des  scemtx  de  France,    Le  Mmisire  Sécrétai  d'éat  au  dé' 
Ministre  Secrétaire  d'état  au  dé-      partenutU  des  travaux  publies, 
^riemen^  de  la  justice  et  des  ^  ^ 

Signe  N.  Martim  (du  Nord ). 


IX'  Série.  35. 
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N**  9308.  —  Ordonnance  du  Roi  relative  au  comblement  du 
bras  de  la  Seine  dit  le  Rras  du  Mail,  à  Paii.i ,  et  à  rétablissement 
d'un  Quai  et  d'un  bas  Port  le  long  de  l'île  Louviers, 

A«  pthîi  dct  Tniferief ,  le  10  FëTrtcr  lS4l. 

LOUiS-PUiUPPfi,  Roi  DBS  Feançais,  i  tous  préscatt 
et  à  veDir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d^etat  «u  département 
des  travaux  pubycs; 

Vu  le  projet  sommaire  dresse'  pour  le  comblement  du  bras  de  U 
Seine  dit  le  brûg  du  Mml,  k  Paris ,  et  pour  fetabtiMement  d'an  quai 
et  d'un  bas  port  le  long  de  llle  Lonviers; 

La  délibération  du  conseil  mùnicipal  de  la  fille  de  Paris  du 
98  mm  1898  ;  ^ 

t/avis  du  conseil  ge'ne'ral  des  ponts  et  cbaussées  du  99  juin  sui* 
vant; 

L'avis  insère  dam  la  feuille  du  Moniteur  du  11  janvier  183t^f 
annonçant  Touyertiire  des  enquêtes  ; 

Le  Registre  ouvert  pov  ffteevoir  le»  observations  des  purtisi  in- 
te'ntic'ea; 

•Les  trob  réclamations  p;irticnlières  sur  le  projet  par  les  sieurs 
Rabusson  et  Saîaun,  ainsi  que  par  les  habitants  de  la  commune 

dîvry; 

Vu  le  procès-verbal  de  la  commission  d'enquête; 
Vu  Tavis  de  la  chambre  de  commerce  de  Paris,  en  date  du  3  avrH 
1839;  • 

Notre  Conseil  d'ctat  entendu, 

ffjfVB  AVONS  ORDONNÉ  et  ORnoNNOMg  cc  qui  suit: 

Art.  1*'.  Les  travaux  nécessaires  pour  le  comblcmciu  du 
bras  de  la  Seine  dit  /c  brus  du  Mail,  et  pour  rétablissement 
d*un  quai  et  d'un  bas  port  ie  long  de  Tiie  Louviers,  sont 
darés  d'utilild  publique. 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  des 
travaux  publics  est  charge  de  l'exécution  do  la  présente  of^ 
donnance. 

Siffné  LOUIS-PHIUPPE. 

Par  ie  Roi  :  le  Ministre  Secrétaire  d'état  aud^/MUttmmU 
des  travaux  pubties, 

'  '  Signé  !•  B.  Tmm» 
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N*9S09.  —  Omdouhascf  du  Roi  relative  aux  Dipétê  de  recrU" 

tement  et  de  réserve, 

A  Paris,  le  13  Mars  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français,  à  loub  présents 
et  à  venir,  salut. 

Vu  Ift  loi  du  1 1  mars  1 83i  inr  le  rccratement  de  Fermée) 

Vu  les  lois  des  14  «rril  1839  snr  FaTMieement  dans  l'amiMy  el 
du  1 9  mai  1 834  sur  l'eut  des  officiers  ; 

Va  les  ordonnances  des  i«'  janvier  1836  (l)  et  15  novembre 
1839  (9) ,  relatives  aox  dépots  de  recrutement; 

Vu  notre  ordonnance  du  16  mars  1838  (3)  sur  Pavancemeot 
dans  l'armée  ; 

Vu  notre  ordonnance  du  95  décembre  1837  (4)  sur  ie  service  de 
la  solde  et  des  revues; 

Sur  le  rapport  de  notre  président  du  Conseil,  minisire  secrétaire 
cPétat  de  ia  guerre, 

Novs  AVONS  OBDONNÉ  et  ORDONNONS  ce  qui  suit  : 

Art.  1*'.  II  y  a  dans  chaque  département  un  dépôt  de 
vecrutement  et  de  réserve. 

Ces  dépôts  sont  de  première  ou  de  deuxième  classe,  selon 
l'importance  et  les  besoins  du  service.  Moire  ministre  de  la 
guerre  en  détermine  ie  classement. 

Le  Jiersonnei  de  chacun  de  ces  dépôts  est  fixé  ainsi  qu'il 
suit;  savoir: 

Dépét  d9  première  eloise. 

1  clief  de  halaillon,, 

1  capitaine, 

1  lieutenant, 

1  sotts-Iientenant, 

2  isotis-offiéiers. 


(i)  BuK.  404,  a*  6154.  • 

(9)  Bulf.  fi3Z,  n*  SS50. 
(3)  Bull.  â66,  7344. 
^4)  Bull.  601,  7319. 
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« 

Dépét  de  deuxième  classe. 

1  capitaine» 

1  lieutenant  y 

1  sous-licmenanty 

2  sous-oûTicicrs. 

2.  Les  commandants  des  dépôts  de  recrutement  et  de 
réserve  oAt  dans  leurs  attributions  spMales , 

1"  De  suivre  les  conseils  do  révision  dans  leur  loiirnéc; 

2**  De  tenir  les  registres  niatiicules  relatifs  aux  contin- 
gents annuels,  aux  engagés  volontaires,  ainsi  que  ceux  de  • 
tous  les  militaires  qui  font  partie  de  la  reserve  de  l'armée; 

3*  De  concourir  à  la  mise  en  route  des  jeunes  soldats  et 
des  inililaiiX'S  de  la  ré:5rrvc  appelés  à  l  aelivite  ; 

4*"  De  porter  plainte  contre  les  insoumis  et  de  les  faire 
poursuivre  ; 

5**  De  constater  l'existence  et  la  position  de  tous  les  mili- 
taires faisnnt  partie  de  îa  resserve ,  et  cTen  passer  la  revue. 

Liifin,  ils  sont  {^énéralenicnl  chari^cs  de  toutes  les  ce  ri  turcs 
qui  ont  ])our  objet  de  régler  la  position  ({es  hommes  qui  se 
trouvent  dans  leurs  foyers  en  attendant  leur  libération. 

Les  autres  officiers,  ainsi  que  les  sous-officiers  attachés  aux 
dépôts,  pourront  être  employés  à  la  conduite  des  détache- 
ments de  jeunes  soldats  et  dos  militaires  de  la  réserve  appelés 
sous  les  drapeaux. 

â.  Les  commandants  des  dépôts  de  recrutement  et  de  ré- 
serve sont  directement  sous  tes  ordres  des  commandants  des 

divisions  et  subdivisions  militaires. 

4.  Dans  aucun  cas ,  et  sous  aucun  prétexte-,  les  officiers  et 
sous-offiders  employés  au  recrutement  ne  peuvent  être  dis-, 
traits  de  ce  service. 

5.  En  c^s  d'insuffisance  momentanée  du  personnel  ailiecté 
à  chacun  des  dépôts  de  recrutement,  soit  pour  les  écritures, 
soit  pour  la  conduite  des  recrues  ou  pour  les  revues  des 
hommes  composant  la  réserve  ^  il  y  est  pourvu  par  des  lieute- 
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nnnls  ou  sous-Iieulcnnnts,  ainsi  que  par  des  sous-officiers  et 
caporaux,  (|ui  sont  pris  dans  les  corps  à  proximité. 

'  Pendant  la  durée  de  leur  service»  ces  auxiliaires  reçoivent» 
chacun  suivant  son  grade  ,  le  supplément  de  solde  détermrnd 

par  l  article  146  de  l'ordonnance  du  25  décembre  1837  sur 
le  service  de  fa  solde. 

6.  Notre  niinistre  de  la  guerre  détermine  les  conditions 
auxquelles  les  officiers  et  les  sous-officiers  doivent  satisfaire 

pour  cire  admis  dans  le  service  du  recrutement. 

7.  Aucun  ollicier  ne  peut  être  employé  comme  comman- 
dant un  dépôt  de  recrutement  et  de  réserve  dans  le  départe- 
ment où  if  est  né  I  ni  dans  celui  oii  il  est  propriétaire  et  oii  il 
exerce  ses  droits  politiques. 

8.  Les  chefs  de  bataifion  et  fcs  capitaines  employés  au 
service  du  recrutement  sont  clioîsis,  psr  notre  ministre  de  la 
guerre»  parmi  les  officiers  de  même  grade  des  corps  d'infini- 
teric ,  proposés  chaque  année  par  les  inspecteurs  généraux. 

Les  oliiciers  employer  au  recrutement  ne  cessent  pas  de 
compter  a  leur  corps;  ib  en  sont  simplement  détachés,  et  ils 
concourent  avec  les  autres  officiers  de  feur  grade  pour  f  avaii* 
cément  et  les  autres  récompenses. 

9.  Dans  chaque  division  militaire,  ie  clioix  des  lieutenants 
et  sous-IieotenantSy  et  des  sous-officiers  A  employer  dans  les 
dépôts  de  recrutement ,  est  fiiit ,  d  après  les  ordres  du  ministre 
de  la  guerre ,  par  f  e  général  commandant  la  division  ;  ces  mili- 
taires sont  pris  dans  les  régiments  les  pïus  à  proximité  ;  ifs  ne 
cessent  pas  de  compter  à  leur  corps  ^  d'où  ils  sont  détachés  et 
cil  ifs  concourent  pour  Tavancement  et  les  autres  récompense^ 
avec  les  officiers  et  sous-officiers  de  leur  grade. 

Ces  officiers  et  ces  sous-ofliciers  sont  sous  les  ordres 
directs  des  commandants  des  dépôts  de  recrutement  et  de 
réserve. 

Lorsque  le  corps  auquel  ils  appartiennent  change  de 
garnison ,  ces  militaires  doivent  le  suivre;  mais  ifs  ne  quittent 

le  dépôt  de  recrutement  quaprès  iarrivée  de  leur  remph* 
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fint,  dont  la  désignation  n*a  lieu  qu^en  verta  des  ordres  du 
ministre  de  ia  gyerre. 

10.  Les  capitaines  et  fes  lieutenants  emplpyés  au  recrute- 
ment qui  obtiennent  de  l'iivancement  doivent  rejoindre  leur 
corps,  et  ne  sont  susceptibles  d  être  employés  de  nouveau  dans 
ce  service  que  lorsqu'ils  ont  été  proposés  à  f inspection  géné- 
rale. « 

11.  Lès  officiers  des  dépôts  de  recrutement  et  de  râerve 
conservent  runiforiîie  du  corps  auquel  ils  appartiennent. 

12.  La  solde  des  ofîieiers  des  dépots  de  recrutement  et  de 
réserve  est  celle  attribuée  à  leur  grade  »  avec  ie  supplément 
d'uii  cinquième. 

Les  sous-officiers  attachés  â  ces  dépots  reçoivent  ^fement 
la  solde  attribuée  aux  militaires  de  leur  grade  ;  mais  cette 
solde  s'accroît,  pour  chaque  journée  de  présence,  d'un  sup- 
{élément  de  quarante  centimes. 

Les  officiers  ont  droit,  en  outre,  à  l'indemnité  de  logement* 
Les  commandants  des  dépôts  de  recrutemei^t  et  de  réserve 
reçoivent  également  une  indemnité  de  frais  de  bureau ,  fixée 
annucliement  par  notre  ministre  de  la  guerre  seion  ie  classe- 
ment desdépèu. 

Dispositiom  transitoires. 

1^.  Les  officiers  aupécietirs  et  les  capitaines  actuetiement 
employés  <ians  les  dépôts  ^e  recrutement,  et  provenant  Je  . 

l'arme  de  l'infanterie,  seront  mis  successivement  en  possession 
d'emplois  vacants  de  leur  grade  dans  les  régiments  de  cette 
arme.     ;  , 

Ceux  <(u  corps,  rovsd  detat-m^jor  et  de  Fartilierie  seront 
également  replàoÀ  cums  fe  cadre  de  farmé  à  iaquelle  ik 

appartiennent. 

Les  .odiciers  désignés  dans.  les  deux  paragraphes  çî-dessus 
contmueront  leur  service  dans  ie  recrutement,  a  moms 
d'ordre  contraire  de  notre  ministre  de  la  guerre. 

14.  Les  officiers  supérieurs  et  Tes  capitaines  qui  sortent  de 

la  Ccivaleiie  compteront  dans  cette  arme  comme  officiers  en 


Digitized  by  Google 


B.  n*  796.  (  477  )  , 

mission  y  ils  concourront  pour  l'avancement  et  les  autres  ré- 
compenses avec  les  officiers  de  leur  grade  de  la  même  arme. 
Ces  officiers  seront  maintenus  dans  le  service  du  recra- 

tement  jusqnl  ce  qu  ils  soient  pourvus  dempïois  vacants  de 
leur  grade  dans  les  régiments  de  cavalerie,  quifs  obtiennent 
de  i  avancement  ou  cessent  d'appartenir  à  l'activité  conformé- 
ment àb  loi  sur  Tétait  des  o0oîén* 

15.  I^os  ordonnances  du  l*f  janvier  1836  $t  4u  16  no- 
vembre 1839,  ainsi  que  toutes  les  dispositions  contraires  à 
la  présente,  sont  et  demeurent  al)rogées. 

IG.  Notre  [)iésident  tîu  conseil,  ministre  secrétaire  d'étal 
de  la  guencpy  est  chargé  de  lexécution  çie  la  présente  ordon* 
nence. 

•  • 

Siffnê  LOUIS-PHILIPPE. 

Par  ie  Roi  :  le  Président  du  Conseil,  Ministre  Secrétaire  d'éttU 
de  la  guerre. 

Signé      Duc  DX  Oâlmatib. 


N*»  9iio.  —  Ordonnance  du  Roi  portant  com'ocation 
du  deuxième  Collège  électoral  du  Haut-Rhin, 

Au  palaii  dct  Tnileriei,  le  14  Han  1841. 

LOUlS-PHILiM>fi,  Roi  ]>fis  Fiurçaib,  a  tous  prasents 
•i  à  ^enir^  SàLUT. 

Sur  ie  rapport  de  noUre  ministre  secrétaire  d  état  au  dépjirtemeDt 

de  f intérieur; 

Vu  la  loi  du  19  avril  1831  ; 

Vu  l'extrait  des  procès-verbaux  des  séances  de  la  Chambre  des 
Députes,  duquel  il  résulte  que  la  Chambre  a  reçu,  dans  sa  séance 
dul"  de  ce  mois,  la  démission  de  M.  Kœchlin,  député  du  Haut- 

Novs  ATONtoanoififé  aC  OKOOimOMSee  q«i  sait  : 

Art.  1".  Le  coUége  du  deuxième  arrondissement  éiec- 
lorai  du  Haut-Rhin  est  convoqué  à  Muifaausen  peur  le  loavrii 
prochain  »  à  f  effet  d'élire  un  député/ 

3*  Notre  ministre  s^téHliFA  SiM  au  département  àe 
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Tintérieur  est  chargé  de  lexécution  de  la  présente  ordon- 
iifince. 

Signé  LOUIS-PHIUPPE. 

.    Par  toRais  le  Afinistrt  Stcritmrm  d'élai  mk  ééfmrUmM 

iU  l'mtérieur, 

Sifné  T.  DocbItil* 

N*  98  U.      OaooNNANCB  DU  Roi  portant, 

1*  Que  M.  Bemard  (  Auguste- André  )  est  autorisé  à  fiûra  pré- 
céder soD  ttcMû  de  odai  de  Miêiral,  ei  à  i^appeler  à  TaTenir  Mittrt^ 

Bêmard; 

S*  Que  Timpetraot  ne  ponmie  pourvoir  devant  lés  tribunaux, 
pour  faire  opcrer  sur  les  registres  de  rétnt  civil  i*adcIiiion  résni- 
tant  de  la  présente  ordonnance»  qu'après  les  délais  (ixe's  par  les 
articles  6  et  8  de  la  loi  dn  avril  1803  (11  germinal  an  xi),  et 
en  |astifiaot  qu'aucune  opposition  n'a  été  formée  derant  le  Roi  en 
son  Conseil  dVut  (  ô  FéçrUr  iè4i.  ) 


N*  9ltt.  —  OABOiriiAircB  nn  Roi  qui  autorise  l'administratton 
à  supprimer  les  passages  à  gué  dans  le  lit  du  Gardon ,  à  une 
distance  de  douze  cents  mètres,  tant  en  amont  qu'en  aval  de 
remplacement  dn  pont  suspendu  de  Moussae  (Gard  ),  i  rezcep- 
tien  toutsibb  du  gué  existant  sur  le  territoire  de  la  commune  oe 
Brigtion  y  lequel  sera  maintenu.  (  Paris,  10  Février  4841,  ) 

9il3.  —  Ordonnances  du  Roi  portant  ; 

La  route  départementale  du  Pas-de-Calais  n*  6,  de  Selquet 
à  Wizernes,  sera  rectifiée  entre  Selqucs  et  Esquerdes; 

S°  Il  sera  procédé  à  la  rectification  de  la  route  royale  n*  93,  de 
Valence  à  Se/ssel,  dans  la  traverse  de  Vinay,  département  de 

l'Isère  ; 

3°  Tl  sera  procède  à  la  rectification  de  la  route  rovaîc  n"  99, 
d'Aix  ù  Montaubaii,  dans  les  côtes  de  Combas  et  de  Vic-le-Fesqf 
département  du  Gard; 

4°  II  sera  procède  à  la  rectification  de  la  route  departeinentaîc 
n°  4,  de  la  Frettc  ù  Sablons,  aux  abords  du  pont  en  maçonnerie 
projeté  sur  le  torrent  du  Dolon  (Isère  )  ; 

5**  L'administration  est  autorisée  ù  faire  l'acquisition  des  terrains 
et  bâtiments  nécessaires  ù  ces  rectifications,  en  se  conformant 
aux  dispositions  des  titres  II  et  suivants  de  la  loi  du  7  juillet  1633. 
{Paris,  W  Février  i84L  ) 
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N*  9814.  —  Ordonnance  du  Roi  portant  : 

« 

Art.  1*'.  £st  deciarée  d'utilité  publique  l'exécution  des  travaux 
de  construction  d*un  pont  suspendu  sur  le  torrent  du  Drac,  en 
remplacement  du  pont  dit  du  SmUet,  de'partement  de  l'Isère,  ainsi 

3ue  celle  des  travaux  d^éteblissement  des  abords  et  dépendances 
udit  pont 

8.  La  mise  en  adjudication  des  travaux  est  autorisée  aux  clauses 
et  conditions  énoncées  dans  le  cahier  des  charges ,  et  Gonformément 
au  phm  aoaoxé  à  la  présente  ordonnance. 

3.  Il  sera  pourvu  aux  frais  de  construction  et  d'entretien  dodit 
pont,  de  ses  abords  et  dépendances,  au  mojen  d'une  subvention 
de  vingt  miHe  francs  sur  les  fonds  du  trésor,  et  d'un  péage,  qui 
sera  concédé  par  adjudication  publique  au  soumissionnaire  qui 
offrira  le  plus  tort  raoais  sur  la  durée  de  la  concession. 

Le  maximum  de  cette  dure'e,  qui  ne  pourra  excéder  quatre- 
vingt-dix-neuf  ans,  sera  fixé  à  l'avance  par  le  préfet,  dans  un  billet 
cacheté'. 

4.  Le  concessionnaire,  substitue  aux  droits  de  l'administration , 
conforme'ment  à  l'article  63  de  la  loi  du  7  juillet  1833,  sera  auto- 
rise' à  acquérir,  s'il  y  a  lieu,  par  voie  d'expropriation  pour  cause 
d'utilité'  publique,  les  immeubles  ou  portion*^  d'immeublés  dont 
Toccupation  sera  nécessaire  pour  l'cxecuiion  des  travaux. 

5.  L'adjudication  ne  sera  deTinitivc  qu'après  avoir  été  approu- 
vée, s'il  y  a  lieu,  parle  ministre  de  i'intérieuç 

6.  A  compter  du  jour  oîi  le  passage  du  j)ont  sera  livré  au  public, 
et  jusqu'à  l'expiration  du  terme  qui  aura  été  fixé  par  l'adjudication-, 
il  sera  per^u  un  péage  conformément  au  tarif  ci-après  : 


Pdor  chique  personne   05* 

CbeTd,  molet,  bcraf  ou  vache   OS 

Ane  ou  âncsse.  ••••••••••••••  •  ••••••••••  OS  l/t 

Bôtc  k  laine.         •  ,   01 

Porc  ou  veau.   Of  l/s 

Charrette   '\0 

7.  Seront  exempts  des  droits  de  péage,  le  préfet  du  département, 


le  sous-préfet  de  l'arrondissement,  les  ingénieurs  et  conducteurs 
des  ponts  et  chaussées,  fcs  agents  voyers,  les  employés  des  con- 
tributions indirectes,  les  agents  forestiers,  les  pre'posés  des 
douanes,  les  employe's  des  lignes  te'Ie'graphiques,  la  gendarmerie, 
dans  Tcxcrcice  de  leurs  fonctions  ;  les  militaires  de  tout  grade 
voyageant  en  corps  ou  séparément,  à  chQrp;e  par  eux,  dans  ce 
dernier  cas,  de  présenter  une  feuiHc  de  route  "ou  un  ordre  de  ser- 
vice^ les  courriers  du  Gouvernement,  les  malles-postes,  les  fac* 
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teurs  runnx  futttit  le  Mirice  dm  ptrtet  49  fÉtati  km  tiiiwm  dkai 

à  Vécoie  communale  ou  en  revenant,  les  pre'venus,  accuses  ou 
«•Bdtmoâr  cménitt  jmr  li  forcé  pobliqute.  {Pùrù,  f  Mm  iHi.) 


GnTlFiB  Donfamè  |W  Miii 

Garde  des  sceaux  de  France,  Ministre 
Secréiairé  d'éUU  mu  dépmrt9mmU  dm 
la  juêiieê  et  deê  eulieê, 

A  Paru»  le  27/ Mais  1841» 

N.  MAkTIN  (du  Nord). 


*  Cette  date  est  ccOc  de  U  récepttoo  dm  BtdMm 
4  ta  Cbancelicrie. 


ImujuttiB  BOTAU.     S7  Man  IMI. 
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9S15.  —  Lot  fortant  qu'il  sera  fait  un  Appel  de  quatre^ingi 
miUÊ  hommes  sur  la  Classe  de  1840. 

A«  palui  àm  tmWAsa,  le  fi6  Usn  1841. 

LOUIS-PHiLIPP£»  Roi  bbs  Français,  à  tmii  préients 
et  1  Tenir»  salut. 

Nous  avons  proposé,  les  Chambres  ont  adopté,  NOUS 
A¥ONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  ce  qui  suh  : 

Article  V\ 

II  sera  fait  on  appel  de  quatie-vingt  mille  hommes  sur  la 
duse  de  1S40,  pour  le  recrutement  des  troupes  de  terre  et 
de  mer* 

Article  2. 

La  répartition  de  ces  quatre-vingt  mille  hommes  entre  les 
départements  du  royaume  sera  faite  par  une  ordonnance 

royale ,  proportionnelfement  au  nombre  des  jeunes  gens  ins- 
crits sur  les  listes  de  tirage  de  la  classe  appelée. 

Si,  par  suite  de  circonstances  extraordinaires ,  ie  nombre 
des  jeones  gens  inscrits  sur  les  listes  de  tirage  de  quelques 
cantons  ou  départements  ne  peut  être  connu  dans  le  débd 
qui  aura  été  déterminé  par  une  ordonnance  royafe,  ce  nombre 
sera  remplacé,  pour  les  cantons  ou  départements  en  retard, 
par  la  moyenne  des  jeunes  gens  inscrits  sur  les  listes  de  tirage 
des  dot  classes  précédentes. 

Le  tableau  général  de  la  répartition  sera  inséré  au  Bidietin 
des  lois  et  communiqué  aux  Chambres. 

AnncLS  3.  \ 

La  Sous-répartition  du  contingent  assigné  à  chaque  dépar- 
tement aura  lieu  entre  les  cantons ,  proportionadiement  au 

UC  Série.  sa 
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chaque  canton. 

Elle  sera  faite  par  le  préfet  en  conseil  de  préfecture,  et 
rendue  publi(|ue  par  voie  d'alFiehes,  avant  l'ouverture  des 
opérations  des  conseils  de  révision. 

Dans  le  cas  où  les  listes  de  tirage  de  qudques  canloos  ae 
seraient  pas  parvenues  en  temps  utile  au  préfet,  il  sera  pro- 
cède, pour  la  sous-réprtition ,  à  l'égard  des  cantons  en  re- 
tard, de  la  ni.inièrc  indic^uce  au  deuxième  paragraphe  de 
iarlicle  2  ci-dessus. 

AniCLB  4. 

Pour  la  classe  de  1841,  toutes  les  opérations  da  recrute- 
ment qui  se  rapportent  aux  tableaux  de  reeensement  et  au 
tirage  au  sort  prescrit  par  la  loi  du  2  i  mars  1832  fœutMt 
avoir  lieu  au  commencement  de  Tannée  1842 ,  et  avant  le 
vote  de  h  loi  annuelle  du  contingent 

Une  ordonnance  royale  fixera  les  époques  auxquelles  ces 
opérations  devront  s  eliéctuer. 

La  présente  foi,  discutée,  déKbcrée  et  adoptée  par  h 

Chambre  des  Pairs  et  par  cette  des  Députés ,  et  sanctioanée 

par  nous  cejourd'iiui  ^  sera  exécutée  comme  loi  de  l'État. 

DoNNO^*s  EN  MAN0ENENT  à  nos  Cours  et  Tribunal», 
Préfets ,  Corps  administratif ,  et  tous  autres ,  que  les  présentes 
ifs  gardeat  et  maintiennent ,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir, et,  pour  ies  rendre  phis  notoires  à  tous,  ils  hs  fassent 
pubher  et  enregistrer  partoiit  où  besoin  sera^  et,  afin  que  ce 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toiljours,  nous  y  avem  (ait  meUie 
notre  sceau. 

Fait  à  Paris,  au  palais  des  Tuileries,  le  26*  jour  du  mois 

de  Mars,  Tan  1 84 1. 

Signé  LOUIS- PHILIPPE, 

Vu  et  scpllo  du  f;^!  and  sccati  :  p^^j.  j,.  j^^j  . 

Le  Gardr  f/.  s  sceaux  de  Fra-ire,     Le  Président  (/u  Conseil,  MùtiUrê 
Ministre  Sécrétai,  e  d  etat  au  de-        Secrétaire  d'état  de  la  gutrf» 
de  la  justice  et  des       ^     Sï^éU^  U^^mUjaJ^n. 

&i§Bé  N.  Maaïui  (du  Hord), 
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Jf*  9SU.  —  Ordqmnance  m  Uqt  qui  eutoriêe  la  Cêmmtl^e  de 
cmnmercr  de  Bayo^UM  à  percevoir  des  Droits  de  remorqtu^e  4i$r 
tous  Us  Nainreê  qui  entreront  dans  le  Port  de  cette  vÛ^e  of*  qui 
4Hê9riirone. 

Au  pMâ  He»  Tiiite«<iet,  le  17  Hm  Mi. 

LOUIS-PHILIPP£,  lloi  DBA  hRAUÇM»,  k  tom  pr^ieats 
et  à  venir,  ftALUT. 

Su^  le  rapport  de  notre  ministre  seore'taive  d*etftt  i*egrk^ulture 
et  tlu  commerce  ; 

Va  VnrMn  t  de  k  ioi-é«  il  foin  1898»  reletite  A  rcliléRor«tlon 
lie  plufieara  ports  ; 

Vil  la  lettre  de  la  chambre  de  commerce  de  Bajonne,  m  dite 
du  14  octobre  1840  ; 

Vu  Tarticle  14  de  notre  ordonnance  du  16  juin  iè^È  (l); 
.  -    Notre  Cooâeil  d'étAt  entendu  » 

Nm  AtOM  oftDOirtfi  et  ôKMUrmrs  ce  qui  suit  : 

Art.  l*^  Conibnnément  à  l'article  3  de  la  loi  du  21  juin 
1838,  la  chambre  de  commerce  de  Bayonne  est  autorisée 
à  percevoir,  sur  tous  les  navires  qui  entreront  dans  le  port 
de  céttc  vHIe  oii  qui  sortiront  «  des  droits  de  remorquage 
dont  le  produit  sera  eiclusivemenl  affecté  aux  (tfpenSfea  cTen- 
tretién  et  de  service  du  Imtêau  remorqueur.  '  -  * 

2,  Ces  droits  seront  fixes  ainsi  qu'il  suit  : 

IVavircs  entrant  dans  le  port  ou  enj  charges,      7    par  tonneau  de  Janijl* 

serrant  , . . .  »  4 .  . .  f  sor  lest.  0  %b  idem,  * 

Indc'pendammenl  de  ce  di'uit,  Applicable  ^ 
k  tèiM  le#  oafhvSf  îl  im  perçu,  pour  iei  ' 
nerires  faÎMot  aaa((G      remorqueur,  m» 

TOÎf  î 

Pooruo  oaTire  rcnorqnéml  1  00  idem. 

Pour  deux  navires  remorqnds  ensemble   0  60  idem. 

Pour  trois  navires  el  plu^'  remorques  ensemble.  0  80  idem. 
Sans  que,  dans  aucun  eus,  le  droit  perçu  puisse  élre  au-dessous 
De  eo'^  uo<=poor  un  navire  remorque'  seul, 
De  80  00  pour  deux  nanres  remonpaét  eneemble. 
De  eo  00  peur  croie  navires  et  plfli  femorqndseMcmUe. 

3.  II  sera  perçu,  en  outre,  moitié  du  droit  ci-dessu»  fixé 
pour  le  remorquage  en  rivière  faisant  suite  à  Tentrëe  ou  étant 
suivi  de  la  sortie. 
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Ce  droit  sera  perçu  en  entier  pour  tout  remonpiage  ea 
'  rivière  qui  exigerait  un  chauflàge  spécial. 

4.  lÀna  le  CM  oii  le  produit  des  droits  ci-dessus  fiiës  eioé- 
derait  les  besoins  du  semce,  ils  pourront  être  réduits  par 
notre  ministre  de  l'agriculture  et  du  commerce. 

5.  G)nfonnément  à  i article  3  de  la  loi  du  21  juin  1838, 
b  cbamlNre  de  commerce  de  Bayonne,  à  la  fin  de  chaque 
exerdoe,  remettra  les  comptes  annueb  de  recettes  et  dé- 
penses au  préfet  des  Basses-Pyrénëes ,  qui  les  sonmoHn  a 
fapprobation  de  notre  ministre  de  l'agricaiture  et  du  com- 
merce. 

6*  Notre  ministre  secrétaire  detat  au  département  de  Tagri* 
cdture  et  du  commerce  est  chargé  de  f  exécution  de  la  pré- 
seule  ordotmauce^  qui  sera  publiée  au  Bulletin  des  lois*. 

9^  LOUUmOUPPE. 
Ptr  It  Bm I  II  Ministre  Secrétaire  tTiM m  é^UiliWÉif 

'  CsRTini  conforme  par  nous 

Garde  des  sceaux  de  France,  Ministre 
Secrétaire  d'état  au  dépoi^temeni de 
la  justice  ei  de$  euUeSf 

Â  Paris,  le  30   Mars  18él, 
N.  MARTIN  (du  Nord). 

*  Cette  date  eit  celle  de  la  réception  da  Bulle  ds 
à  la  Chancelltrit. 
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N**  9317.  —  Tableau  du  Prix  moyen  de  l'hectolitre  de  Froment 
pour  servir  de  régulateur  aux  Droits  d'importations  et  d'ex- 
portations  des  Grains  et  Fnrifieji,  conformément  aux  Lois  des 
/â  Avril  tS:S9  et  !é6  /U'ril  /SJJ,  arrêté  le  .y/  Mars  1841. 
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'  Arrêté  par  noso^.llîaiiife  fieertf taire  dTdtat  an  déjpartenenl  de  ra^icvl- 
tare  et  du  eoB»cMe* 


A  Paris,  ie  31  Alars  Id^l* 


Signé  L.  CuNiii-GliDAlKB* 
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M*  9S18.  —  Lots  rekitPM  à  tki  chmiffémenU  de  Cnre&iuenjh' 

Hm9  UrriionàUs» 

An  palais  de«  Tuîlcrîei,  le  19  Ma»  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Rpi  D£S  Français,  à  tous  présents 
et  à  venir^  salut. 

Nous  avons  proposé ,  les  Chambres  ont  adopté ,  NOUS 
.  AYONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  ce  qui  suit  : 

PREMIÈRE  LOI. 
(  Ardennes.  ) 

Les  jsections  de  Rouilly,  Taillette  et  Chaudière  sont  dis- 
traites de  la  commiine  de  Rocroy,  canton  et  arrondissement 
de  Rocroy,  département  des  Ardennes^  et  érigées  en  une 
commune  distincte ,  qui  prendra  le  nom  de  Taillette,  et  dont 
le  chef-lieu  sera  fixé  dans  cette  localité. 

Article  2l 

î-.a  limite  entre  les  communes  de  Taillette  et  de  Rocroy 
est  fixée  dans  ia  direction  indiquée  sur  le  plan,  annexé  à  ia 
présente  loi  par  un  double  iiiëré  roqge  et  Jaune,  marqué  des 
lettmÂ,  B,C,  D,E,F,  G,  H,  I,  J,  Ket  L. 

Article  3. 

Les^dfspositions  qui  précèdent  auront  lieu  sans  préjudice 
des  drQits  d'usage  ou  autres  qui  seraient  respectivement  ac- 
quis. 

Les  autres  conditions  des  distractions  prononcées  seront , 
sd  y  a  lieu ,  ultérieurement  déterminées  par  une  ordonnance 
du  Roi. 

DEUXIEME  LOI. 
{ Corrèze.  ) 

Article  1**. 

Les  villages  de  Parrédon,  JLa  Forsc- Haute  et  La  Forse- 
Basse  sont  distraits  de  ia  commune  de  Saînt-Exnpéiy,  can- 

2.  IX^  Série.  37. 
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ton  et  arrondiiseiBcatd'Ussel^  départeoMnl  d«  la  CorrâM^  ft 
rëunis  à  ia  commune  <!•  HmM,  même 'canton.  £a  conaé» 
quence ,  fa  limite  entre  les  communes  de  Saint-Exupéry  et 

de  Mestes  est  fixée  d  apiès  le  cours  de  ia  Diége,  suivant  le 
liséré  vermillon  au  pian  ainicxé  à  la  présente  loi. 

Article  2. 

Lesr  dispositions  ({ui  précèdent  auront  lieu  sans  préjudice 
des  droits  d*usage  ou  autres  qui  seraient  réciproquement 
acquis. 

Les  autres  conditions  des  distractions  prononcées  seront, 
s  il  y  a  lieu,  ultérieurement  déterminées  par  une  ordonnance 
du  Roi. 

TROISIÈME  LOL 
(  C6la-da-Nord.  ) 

Article  T'. 

La  limite  entre  ia  commune  de  Plancoët  et  les  communes 
de  Pluduno,  Saint-Lormel  et  Corseul,  canton  de  Plancoët, 

arrondissement  de  Dinaft,  département  des  Côtes-du-Nord , 
est  fixée  suivinit  le  liséré  noir  tracé  sur  ïe  pïnn  ntuicxé  à  la 
présente  loi.  En  consécjuence,  les  portions  de  territoire  A 
et  B  de  daInt-Lormel  et  de  Piuduno^  et  les  sections  A,  fit  C, 
L,  de  Corseid,  coinposenl  la  succursale  de  Kaaaretht  sont 
distraites  de  ces  communes  et  réunies  à  celle  de  Plancoèt 

AancLB  â« 

Les  dtspdshtorts  qui  précèdent  auront  fteu  prcjndice 
des  droits  d'usage  ou  autres  qui  seraient  réciproquement 
acquis.  • 

Lst  lUlret  eonditîons  des  distractions  prononcées  seront , 
s*il  y  a  lieu,  ultérieurement  déterminées  par  une  ordemumoe 
du  Roi. 

QUATRIÈME  LOI. 
(  Uordogoe.  ) 

AtTICLE  l*'* 

Les  hameaux  de  Trompette,  Beiair^  Maison- ^î eu ve.  Ni- 
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caidand  et  Legendre  sont  ijîstf^itv  4p  commone  de  Minzac» 
canton  de  Viflerranche-de-Longcbapt,  arrondissement  de  Ber- 
gerac, dcpartciiient  de  la  Dordogne ,  et  réunis  à  la  commune 
de  Mon tpey roux,  méoie  canton.  En  conséquence^  h  limite 
entre  les  deux  communes  e^t  fixée  dans  la  direction  indicpiëe 
wfe  chemin  de  Saint-Fëlix  à  Villefranche^le-Longchapt,  sar 
le  phn  annexé  ï  h  présente  loi. 

Article  9.  • 

Les  dispositions  qui  prccèdenl  auront  lieu  sans  préjudice 
des  droits  d'usage  on  autres  qui  seraient  respectivement 
acquis. 

Les  autres  conditions  des  distractions  prononcées  seroht, 

s*i{  y  a  lieu,  ullérieurement  déterminées  par  uae  ordonnance 
du  Roi. 

CINQUIÈME  LOi 
(Meuse.) 

^     Article  l**, 

La  limite  entre  les  communes  de  Mondrecourt,  canfoq  d^ 

Triaucourt,  arrondissement  de  Bar-ie-Duc,  et  de  Heip- 
pes,  canton  de  ^^euiIIy,  arrondissement  de  Verdun,  départe- 
ment de  la  Meuse,  est  fixée  selon  la  direction  indiquée  parie 
liséré  rouge  A,  B,  C,  D,  E,  F,  G,  H,  I,  J,  K,  L»  M,  sur 
le  plan  annexé  à  fa  présente  loi.  En  conséquence ,  le  bois  de 
Dahaie,  compris  entre  ce  liséré  et  l'ancienne  limite ,  est  distrait 
de  la  commune  de  Mondrecourt  et  réuni  à  ceilc  de  Heippes, 
et  les  porlionsde  terrain  de  la  Cote-Supplie,  de  la  Hor^ne  et 
du  Beuvrety  passent  de  la  commune  de  Heippes  dans  celle  de 
Mondrecourt. 

Article  2. 

Les  dispositions  qui  précèdent  auront  lieu  sans  préjudice 
des  droits  d'usage  ou  autres  qui  seraient  respectivement  acquis. 

Les  autres  conditions  des  distractions  prononcées  seront, 
s'il  y  a  ii^vi»  uliéj:ieur(SHieQt,4é|sr(Qiiiécs  pftf  uoe  ordonnance 
du  Aoi. 
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SIXIÈME  LOI. 

(  Morbihan.  ) 

Article  i*'. 

I.a  limite  entre  les  communes  de  Plouhinec  et  de  Sainte- 
Hélène,  canton  de  Port-Louis,  arrondissement  de  Lorient, 
département  du  Morbihan ,  est  fixée  conformément  au  trace 
de  k  ligne  violette  rar  le  phn  annexé  à  h  présente  loi.  En 
conséquence,  les  villages  de  Kerfresec,  Magouerec,  Kergouria, 
Lezardenne ,  Keraudren  et  Kei^off,  et  leurs  territoires ,  com- 
pris entre  ladite  ligne  et  l'ancienne  limite,  sont  distraits  de  la 
commune  de  Plouhinec  et  réunis  à  la  commune  de  Sainte* 
HéUne. 

Articlb  2. 

Les  dispositions  qui  précèdent  auront  lieu  sans  préjudice 
des  droits  d'usage  ou  autres  qui  seraient  réciproquement 
acquis. 

Les  autres  conditions  des  distractions  prononcées  seront, 

sii  y  a  lieu,  ultérieurement  déterminées  par  une  ordonnance 
du  Roi. 

SEPTIÈME  LOI. 
•(Oise.) 

Article  1*'. 

La  section  de  Bois-Moreil ,  cotée  £  sur  le  plan  annexé  à  la 
présente  loi,  est  distraite  de  la  commune  d*UlIy-Sainl*Geor- 

gts,  canton  de  Ncuilly,  arrondissement  de  Senlis,  cK'partc- 
ment  de  l'Oise,  et  réunie  à  la  commune  de  îa  C'IiapelIc-Saint- 
Pienre,  canton  de  Noailies,  aiTondissemcntde  Beauvais,  même 
département.  En  conséquence,  la  limite  entre  les  communes 
d*UHy-Satnt-6eorges  et  de  h  Chapelle-Saint-Pierre  est  fixée 
dans  la  direclion  iudi(^uée  audit  plan  par  ia  ligne  A,  C. 

•    •  Article  2.  -, 

Les  dispositions  qui  précèdent  auront  lieu  sans  préjudice 
des  droits  d^usage  ou  autres  qui  seraient  respectivement 
acqois. 
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Les  autres  conditions  de  la  distraction  prononcée  seront, 
s*ii  y  a  iieui  idlérieurement  détermiaées  par  une  ordonnance 
du  Roi. 

HUITIÈME  LOI. 
(  Btsses-Pjrene'es.) 

Article  1*'. 

Les  communes  de  Licharre  et  de  Mauïéon ,  canton  et 
arrondissement  de  ce  nom ,  département  des  Basses-Pyrénées^ 
sont  réunies  en  une  seule ,  dont  ie  chef4îeu  est  fixé  à  Mauiéon. 

Article  2. 

Ces  communes  continueront  à  fouir  séparément ,  comme 
section  de  commune ,  des  droits  d*usage  ou  autres  qui  pour- 
raient leur  appartenir,  sans  pouvoir  se  dispenser  de  eontri- 

buer  en  commun  aux  chari;es  municipafes. 

Les  autres  conditions  de  la  réunion  prononcée  seront ,  s'il 
y  a  lîeu^  ultérieurement  déterminées  par  une  ordonnance  du 
Roi. 

NEUVIÈME  LOI. 

(  Seine  -  Inférieure.  ) 

Articu  l**. 

La  limite  entre  les  communes  de  Fécamp  et  de  Tourvîlfe, 

canton  de  Fécamp,  arrondissement  du  Havre,  département 
de  la  Seine-Inférieure,  est  fixée  suivant  ia direction  indiquée 
par  la  ligne  A,  G»  B,  D,  sur  ie  pian  ci-annexé.  En  consé- 
quence 9  ie  territoire  du  iiameau  de  Miautri^  compris  entre 
cette  ligne  et  f ancienne  limite,  est  distrait  delà  commune  de 
Fécamp  et  réuni  à  celle  de  Tourville. 

Article  2. 

Les  dispositions  qui  précèdent  auront  lieu  sans  préjudice 
des  droits  d'usage  ou  autres  qui  seraient  respectivement 
acquis. 

Les  autres  conditions  de  la  distraction  prononcée  seront , 
s*il  y  a  lieu ,  ultérieurement  déterminées  par  une  ordonnance 
du  lloi. 


Digitized  by  Google 


I 


(  <M  ) 

DIXIÈMË  LOI. 
(Seîae-et»Oise.) 

ARTICLE  r\ 

La  limite  entre  ie^  commanes  de  Sonchamp  et  de  Chi- 
refontainey  canton  de  Donrdan  (Nord),  arrondissement  de 
Rambouillet,  d<fpartement  de  Seine-et-Oise,  est  fixée  dans 

la  direclion  du  liseré  orange  A  ,  B  .  C,  D ,  sur  ie  pian  annexé 
i  h  présente  loi.  En  conséquence,  ie  territoire  teinté  en 
jaune,  et  compris  entre  ce  liséré  et  {ancienne  limite,  est 
distrait  de  la  commune  de  Sonchamp  et  réuni  à  celle  de  Clai- 
refontaine. 

Article  2, 

Les  dispositioqs  qui  précèdent  awopt  Iiei|  sans  préjudice 
des  droits  d*usage  ou  autres  qçà  mrmat  réciproquement 

acquis. 

Les  autres  conditions  de  ia  distraction  prononcée  seront, 
s  il  y  a  iieuy  ultérieurement  détenminées  par  une  ordonnapp^ 
du  Roi. 

ONZIÈME  LOL 
(Vienne.) 

Abtic^  1*'. 

La  limite  entre  les  communes  deNinlré,  canton  et  arron- 
dissement de  Cliàtelierauit,  département  de  ia  Vienne,  et 
de  Cenon,  canton  de  Vouneuil-sur-Vienne,  même  arrondis- 
sement, est  suivant  ia  direction  des  lignes  BC,  CD»  DA, 
du  pbn  annexe  à  la  présente  loi.  En  conséquence,  le  poly- 
gone A,  B,  C,  D,  compris  entre  ces  iignes,  est  distrait  de  ia 
commune  de  Nintré  et  réuni  à  celle  de  Cenon. 

Abticle  s. 

Les  dispositions  qui  précèdent  auront  lieu  sans  préjudice 

des  droits  d'usage  ou  autres  qui  seraient  réciproquement 
acquis. 

Les  autres  conditions  de  la  distraction  prononcée  seront. 
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s  H  y  a  lieu,  ultérieurement  dtftenninéès  par  mié  onlonn0ncé 
du  Roi. 

Les  prchcntes  lois,  disculces,  délibérées  et  adoptées  par  ia 
Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés ,  et  sanctionnées 
par  nouscejourd'huiy  seront  exécutées  comme  lois  de  TÉtat* 

Donnons  en  mandement  à  nos  Cours  et  Tribunaux, 
Préfets,  Corps  administratifs,  et  tous  autres,  que  les  présentes 
ils  gardent  et  maintiennent,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir, et,  pour  les  rendre  .plus  notoires  à  tous,  ils* les  fassent 
publier  et  enregistrer  partout  oU  besoin  sera;  et,  afin  qué  ce 
soif  chose  ferme  et  stable  à  toujours,  nous  y  avons  fait  mettre 
notre  sceau. 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  19*  jour  du  mois  de  Mars, 
fan  1841. 

Sigmé  LOUIS-PUIUPPB. 

Vu  et  tcfllé  do  graïui  sci-aa  :  Par  le  Roi  : 

Le  Garde  des  sceaux  de  France,  Le  Ministre  Secrétaire  d'état  OU  dé^ 

Minùtrt  Secrétaire  d'état  au  dé-  partement  de  l'inu rieur, 
paritmtmt  dt  I0  justice  9i  dt9 

cultes ,  •  Signé  T.  DuchateL. 
Signé  N.  MatTia  (dm  Nord) 

If      t  I  • 

■  N*  9ii9.  —  Oadohmaucm  du  Rot  porlmtt  oenvQeatiw 
du  tnnjfuièmû  Collège  éUptmptU  du  Html-Rhin, 

An  paltitdesTnîIeriflt,  le ,84  Mui  1841. 

LOUIS-PUlLiPPE,  Roi  des  FeançaIs  »  i  tous  présenta 
«t  A  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaiie  d'état  de  riiitérieurj 
Vu  la  loi  (lu  19  avril  1831  ; 

Vu  l'extrait  des  procès-verbaux  des  séances  de  la  Chambre  des 
Députes,  duquel  il  résulte  que  la  Chambre  n  reçu,  dans  sa  séance 
<fii  13  de  ce  nioiS)  iâ  démission  de  M.  Struch,  députe  d«  Hâut- 
Rfiin  , 

Nous  AVONS  oroon:!!^  et  ordonnons  ce  qui  suit  : 

•  •  • 

.  AaT»      L«  ooliége  du  iciiqâiè^ai  ainmdifWiOn»  ëloor 
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tonl  du  HaatrRhb  esl  convoqué  à  Bdfbrt  pour  le  17  avril 

prochain ,  à  f effet  cTélire  un  Dcputë. 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  déparleinent  de  Tin- 
tërieur  est  charge  de  l'exécution  de  la  présente  ordonnance. 

Signé  LOUIS-PHIUPPB. 

Par  le  Roi  :  Le  Ministre  secrétaire  d'état  ûu  département 

Signé  T.  DncvÀTiL. 


N**  9Î20.  -7»  Ordonnance  du  Roi  portant, 

1°  Que  la  demoiselle  Rose-Catherinc  Dcnoit-Caitin ,  née  à  la 
Côte-Saint- André'  (Isère),  le  19  fructidor  an  xiii,  demeurant  à 
Grenoble,  est  autorisée  à  retranclier  de  ses  noms  celui  de  Cattin, 
et  à  s'appeler  à  l'avenir  Rosc-Callicrine  Benoit; 

2®  Que  l'impétrante  ne  pourra  se  pourvoir  devant  les  tribunaux, 
pour  faire  opérer  sur  les  registres  de  l'état  civil  le  changement 
résultant  de  la  présente  ordonnance ,  qu'après  les  délais  fixés  par 
les  articles  G  et  8  de  la  loi  d(i  il  germinal  an  xi,  et  en  justifiant 

Su'aucune  opposition  n'a  été  formée  devant  le  liui  en  son  CoDseil 
'ctal.  (      Janvier  i84i,  ) 


N**  9221.  —  Ordonnance  du  Roi  portant: 

Art.  l'''.  Est  déclarée  d'utilité  publique  l'exécution  des  travaux 
de  construction  d'un  pont  suspendu  sur  la  Dordogne,  entre  les 
comnuines  de  Neuvic,  départemcjit  de  lu  Corrè/.e,  et  d'Arches, 
département  du  Cantal,  en  remplacement  du  bac  de  Saint-Projet, 
ainsi  que  celle  des  travaux  d'établissement  des  abords  et  dépen- 
dances dudit  pont,  conformément  au  plan  ànneié  à  la  présente 
ordonnance. 

2.  La  mise  en  adjudication  des  travaux  de  cette  entreprise  est 
autodsee  aux  clauses  et  conditions  éooncees  au  cahier  des  charges 
annexé  à  la  proente  ordonnance. 

3.  II  sera  pourvu  aux  frais  de  construction  tt  d'entretien  dudit 
pMU  et  de  tes  aborda  #t  dépendance  au^najen  #une  subvention 
de  vingt  mille  francs  sur  les  fonds  du  ttinw^  eid'ivi  péage,  qui  sera 
cooeém  par  adjudioatian  publique  au  seuniîssîonnaîiv  qui  olfrim 
la  nins  lorft  imbaîa  sur  la  durée  de  ia  concession. 

Le  ■Miimua  de  catle  d«|rée,.qui  ne  pourra  excéder  quatre- 
vingtpdtx-neuf  ans^  sera  fixé  à  Favanee  par  ie  préfet,  dans  un  bîlet 
cachelé* 

4.  Le  Gonoessiônnairei  substitué  aux  droits  de  Padministration 
oonfeménent  à  IWtîcIa  OS  4e  la  loi  du  7  juillet  1833,  sera  auto- 
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tise  à  acquérir,  /H  y  ft  Heu,  rar  roie  dPeXjpropnation  pour  causé 
d'utHilé  publique,  les  immeubles  ou  portions  «Kmmenbles  dont 
roccupation  sera  ne'cetsaire  pour  Texe'cution  des  travaux. 

5.  L'adjudication  ne  aera  valable  et  définitive  qu*aprèt  aroir  4tÀ 
approuvée,  ail  y  a  lieu ,  par  le  ministre  de  Tinterieur. 

6.  A  compter  du  jour  où  le  piMtge  du  j>ont  sera  livré  au  public, 
et  jusqu'à  fexpiratioo  du  terme  qui  aura  été  fixé  par  Tadjudicatioiii 
il  y  sera  perçu  un  péage  conformément  au  tarif  ci-aprèt  : 

Une  pcfsennc  k  pied ,  chargée  ou  bob  duu^ée  •   oa« 

Cbcrd  •&  anilct,  et  le  etvalier,  Taille  comprise..  •••••  •  is 

/c/nn,  charge,  conducteur  compris.  0  f  t  t/f 

t'Tiaque  cheviil  ou  mulet  en  sus  payera  0  05 

Cheval  nu  mulet  non  charge',  avec  le  condncteiur  •  0  fo 

rhaqiie  cheval  ou  mulet  en  sus  payera   0  05 

Ane  uu  ùuesse  chargé  •   0  01  ijM 

IfUm,  BOB  diafgtf  •  »   o  os 

Cherol,  mulet,  boof  ob Tache,  dlUat  an  laboor  on  au  pâturage. 

Bon  compris  le  eoBdacteor.  0  ot  l/fl 

Boeaf  OB  Tache  apparteaaBt  k  des  BiareliaBds  et  deatiaé  à  la  Teate, 

sans  le  conductcnr  •.•••••.•••••••••••••«••  0  10 

Veau  ou  porc,  sans  le  conducteur   0  q%  ij% 

Mouton,  brebis,  bouc,  clicvre,  cochoji  de  lait,  paire  d'oies  ou  de 

Uiudons,  non  compris  le  conducteur  i)  os  t/t 

NêUu  LorsqB'Hi  iront  aa  pâturage,  on  bc  payera  que  la 
Bioitié  âvt  prix  ci4esiQS,  et  ioni|B*iJs  seront  aB^emus  do  cîn- 
quaale,  ce  prix  sera  dininBë  d*Bn  quart. 
Voiture aaspeadoe  k  deux  roBCS,  k  an  cheval,  coadacteur  com- 
pris  0  40 

Tifem,  k  deux  chevaux  ou  mulets,  condtjcfenr  compris  q 

Voilure  suspendue,  a  (|uaire  roues  et  un  cheval,  conducteur  com- 
pris..   0  50 

Idem,  k  denx  chcTsax  oa  malets,  condactear  compris.  o  eo 

Idem,  k  trois  chevaux  oa  audets,  conducteur  compris.  •  o  75 

Idem,  à  quatre  chevaux  oa  malets,  coadoctear  compris..  •••.«.  o  ao 

Idem,  k  cinq  chevaux  on  mulets,  conducteur  compris   t  00 

Les  voyageurs  paveront  «e'pare'ment,  chacun  .,  o  0* 

Charrette  à  deux  roues,  attelc'e  d'nn  cheval  ou  mulet  ou  d'une 

paire  de  bœufs,  conducteur  compris   0  90 

/(/em,  à  deux  chevaux,  conducteur  compris  o  3o 

/dîna »  attelée  d'an  âne,  coadacteur  compris  •  o  la 

Cbaqae  cheval,  maictoa  paire  do  bmals  aa  sas.  e  aa 

Charrette  de  roulage ,  h  quatre  roues ,  chargée ,  attelée  d'un  •obérai  , 

oa  muîet  ou  d'une  paire  de  bœufs  ,  conducteur  compris   0  40 

Idem,  attelée  de  deux  chevaux,  mulets  ou  paire  de  bœufs,  con- 
ducteur compris   0  60 

Jdem ,  à  trois  chevaux  ou  mulets ,  conducteur  compris.  o  80 

Chaque  ^erri  oa  nndet  en  ios ••••  ;   o  05 

Hâta»  Lorsque  les  chanrëtiea  senmt  TMctf  oa  qa*ellca  seroat  employées  à 
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||i  rentrée  des  récolUê  ou  au  transport  des  en^pra^,  ttlfi  ne  paieront  ^ue  I4 
inoitië  an  di^oît. 


I  charrcitet  employ^ea  k  U  rtnitée  des  r^colttt  on  an  transport  do| 
fO^iraia  ne  paytnmt  ^ne  le  i|uart  dn  droit  loi«qu^ëItefl  seront  vides. 

7.  Seront  exempts  des  droits  de  péage,  le  préfet  du  départe- 
ment, le  sous-prefet  de  l'arrondisscmrnt,  les  ingénieurs  et  con- 
ducteurs des  ponts  et  chaiu>i»ees,  Us  agents  voyers,  les  employés 
des  contributions  indirectes,  les  agents  ioresticrs,  les  préposes  des 
douanes,  les  employés  des  lignes  tele«jrapiiiques ,  la  ^^rndarmerîe  , 
dans  Pexercice  de  leurs  fonctions  ;  les  militaires  de  tout  grade 
Yoyageant  en  corps  où  séparément,  à  cbargp  par  eux,  dans  ce 
derniei:  cas,  de  présenter  une  feuiUe  de  route  ou  un  ordre  de 
•enrice;  les  courriers  du  CtoaTemement,  les  maJJes-|io>tes,  les 
Jacteur»  ntnuuty.  feiMOl  le  Krvice  des  postes  de  l*Etat|  les  «lèves 
■QmiI  à  l'e'oole  Gommnnnlc  ou  en  revenant,  les  pfrévenos ,  accnsÀ 
ou  fMndMnndi  oondnks  par  In  force  publique.  [P9H$,  7  Mm 

mi.  ) 


f  • 


CEUitFii  confoniie  par  nous 

Garde  des  sceaux  de  France,  Ministre 
Sêcrétaire  d état  m  déporîewMnt  de 
la  justice  et  des  cultes, 

A  Paris,  ie  1"    Avril  1841, 

«         •  ■  •  •  - 

N.  MARTIN  (du  Noid). 


•     •  • 


*  Cette  date  est  cette  ^e  U  réception  dn  pnlletfai 
à  la  Chapellerie. 


4s  • 


|ifi^i|lliu#  «OT4HI,  —  V  Avc^i  1941. 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

N"  799. 

2^0  —  Loi  qui  affecte  une  somme  de  cent  quarantê  miUumê 

aux  Travaux  de  foriificaiioiu  de  Paris* 

Au  palaû  des  ToilerieB,  le  3  Afril  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  dbs  Français^  à  tons  préienti 
et  i  venir,  salut» 

Nous  avons  proposé»  les  Chambres  ont  adopté ,  NOUS 
ATOHS  OBiK>Nici  et  ORDœmoNS  ce  qpi  aoh  : 

Article 

Une  somme  de  cent  quarante  miOions  (140,000,000') 
est  spécialement  afTectée  aux  travaux  de  ferdfiealions  de  Pkris. 

Article  2. 
Ces  tnc?anz  comprendront, 

1*  Une  enceinte  continue,  emlMriSsant  fes  deux  rives  dé 

la  Seine,  bastionnëe  et  terrassée,  avec  dix  mètres  descarpe 
revêtue  ; 

S"*  Des  ouvrages  extériem  casematés. 

AnncLB  3. 

Les  fonds  affectés  à  ces  tmvaux  seront  employés  simulta- 
nénent  à  Fexécution  de  i  enceinte  et  des  ouvrages  extérieurs, 
et  répartb  entre  divers  exercices,  dans  les  proportions  ci- 
après  déterminées. 

IX'  Série.  as 


Oigitized 
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Article  4. 

La  somme  rfe  cent  quarante  mfllîons  (140,000,000'), 

aîfout'O  tn  vertu  de  larticie  1*^  de  la  présente  loi,  comprend 
ceiie  de  treize  millions  (  13,000,000*^),  formant  le  montant  des 
cre'dits  déjà  ouverts  sur  le  budget  de  1840,  aux  ministères 
de  la  guerre  et  des  trown  pHbiics,  par  les  ordonnanoes 
royales  des  10  septembre,  4  et  25  octobre  derniers. 

Sur  la  somme  de  cc.nl  viijgt-sepl  millions  (127,000,000^) 
restant  à  allouer,  il  est  afi'ecté  la  somme  de 

Trent»cinq  miiiiotis  (a6>000y000')  pour  les  travauk  à 
exécuter  en  tê4l; 

Vingt  millions  (20,000,000^)  pourles  travaux  à  exécuter 
en  1842. 

La  portion  de  ces  crédits  qui  n'aurait  pu  être  employée 
pendant  l'exercice  auquel  elle  est  afièctée  sei^  reportée  sur 
f  exercice  suivant. 

Ahticuî  â. 

I(  sera  pourvu  i  ces  divers  crédits  au  moyen  des  ressources 

ordinaires  et  extraordinaires  des  exercices  1840,  1841  et 
1842. 

ÂnwkM  6. 

Les  dépenses  opérées  par  le  département  des  travaux  pi^ 
blies,  en  vertu  des  ordonnances  des  10,  19 ,  S9  septembre, 
4,  Set  19  octobre  1840,  semMt  liquidées  paf  fe  minfstre 

de  ce  département,  et  soldées  sur  le  crédit  de  sept  miltions 
qui  lui  est  resté  ouvert,  jusqu'à  concurrence  du  montant  de 
ce  crédit. 

L'excédant,  s*'d  y  en  a,  seM,  apits  k  fiq^idàtton ,  ae> 
quitté  sur  les  ordonnances  du  ministre  de  la  guerre  et  sur 

les  crédits  ouverts  par  la  présente  loi. 

'  AfttiCLE 

ta  ville  de  Paris  ne  pourra  être  classée  parmi  les  places 
de  guerre  du  Royaume  qii  en  vertu  d*uiie  loi  ipéciale. 


/ 
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AnnoLB  8. 

La  première  vune  des  lervitudet  mQitiiires,  tdie  qtt*e|fe 

est  réglée  par  !a  loi  cfu  1 7  juillet  1819,  sera  seule  appliquée 
à  Tenceinie  continue  et  aux  forts  extérieurs.  Cette  zone 
unique ,  de  deux  cent  cioquantc  mètres ,  sera  mesurée  sur 
les  oipittles  bastkms^  et  à  partir  . de  ia  crête  de  leurs 
glads.  , 

AimeLB  9. 

Le^  iioiites  actueQes  de  l'octroi  de  h  vide  de  Pans  9e 
pourront  être  changées  qu'en  Tertii  d'une  loi  spéciale, 

Abticle  10. 

II  sera,  tous  les  ans^  rendis  eompte  ann  Chamt^rii^  de 
Feidcntion  des  travaux  ordonnés  par  la  présente  ip^, 

La  présente  loi,  X»ea%êe,  défibérée  et  adoptée  par  h 
Chambre  des  Pairs  et  par  ceHe  des  Députés ,  et  sanctionnée 

par  nous  cejourd^iiui ,  sera  exécutée  comme  lot  de  l  État. 

Donnons  en  UANDBMENT  à  nos  Cours  et  Tribunaux , 
Préfets,  Corps  aciniinistialilii,  et  tous  autres,  que  les  présentes 
ils  gardent  et  m^iatiennent .  fassent  garder,  observer  mauv- 
tenir,  et,  poifr  les  rendre  pins  notoires  à  tous,  ils  les  ftttenl 
publier  et  enregistrer  partout  où  besptii  sera}  et»  afin  que  ce 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours,  nous  y  avons  G|it  mettre 
notre  sceau. 

Fait  an  palais  des  Tudericft»  ie  a*  joiir  d«  nuûs  d*Avrii 
1841. 

LOUIS-PHIUPPB. 

Vu  et  icelIé  du  grand  »ccau  :  Par  le  Roi  : 

Le  Garde  des  sceaux  de  France,  Président  du  ConseU,  MiwSstn 

Ministre  Secrétaire  d'état  au  dé-  Secrétaù-a  d'étsU  da  la  guerre, 
parlement  de  la  justice   et  des 

etUêêt»  Duc  PB  Dauiat». 

fiigaé  N.  MAmxui  (  da  Nord  )^  «... 
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N°  9223.  —  Ordonnance  du  Roi  portant  que  Irs  Compaonîes 
de  Voltigeurs  des  Gardes  nationales  du  département  de  la  Seine 
pourront  adopter  le  Shako  en  remplacement  du  Bonnet  à  poiL 

.  Au  paUû  detToUeriei,  ie  4  Mart  1841. 

LOUIS  PHILIPPE,  Roi  des  Français,  à  tous  présenu 
et  à  venir,  salut* 

Va  r«lielt  68  de  ki  loi  du  Sf  mm  1831  et  rarticle  19  de  Im  lot 

do  14  juillet  1837; 

Va  notre  ordonnance  cîu  29  septembre  1831  (l),  sur  runiforme 
des  gardes  nationales  du  département  de  îa  Seine; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  dcfpartement 
de  i'inteneur, 

Noei  ATOHi  OBDOHMi  ot  ORDOWiroiis  00  qoî  suit  : 

Art.  1"".  Les  compagnies  de  voltigeurs  des  gardes  natio- 
nales du  département  de  la  Seine  pourront,  sur  i autorisation 
do  Gommandaiit  supérieur  desdites  gardes  nationales,  adopter 
le  shako  en  remplacement  du  bonnet  i  poil,  lorsque  le  com* 

mandant  supérieur  jugera  que  cette  modification  à  la  coiOure 
déterminée  par  l'ordonnance  du  29  septembre  1831  réunit 
fadhcsion  dune  majorité  suffisante  des  citoyens  de  tous 
grades  inscrits  ao  contrôle  de  la  compagnie  qui  aura  fait  la 
demande» 

Cette  demande  devra  être  adressée  au  commandant  supé- 
rieur par  le  colonel,  qui  y  joindra  l'avis  des  oHiciers  supérieurs 
de  la  légion. 

2.  Notre  ministre  secrétaire  detat  au  département  de 
l'intérieur  est  chargé  de  Texécution  de  la  présente  ordoi  - 
nance. 

LOUIS-PHIUPPE. 

Par  le  Roi  :  le  Màtiurt  Seerétm^  i!ém  m  dipmitmeM 
de  l'mtérieurf 

Signé  T.  DocbAtu, 


(i)  Impartie,  Bail,  iio*  n^SilS, 


Digitized  by  GooglC 


B.       799.  (  ôOl  ) 

9324.  —  Ordonnance  du  Roi  qui  autorise  le  payement 
d'un  à-compte  de  cinquante  pour  cent  sur  les  Liquidations  opérées 
en  exécution  de  l'article  i""  de  la  Convention  conclue,  le  Ù  mari 
1839,  entre  la  France  et  le  Mexique. 

Au  palaù  dei  Toileries,  le  S9  Mars  1841. , 

LOUIS-PHILIPPË,  Roi  D£s  Français»  à  tous  prësenu 
et  à  Tenir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  nos  ministres  secrétaires  d'ëtat  aux  départe- 
ments des  aflaires  étrangères  et  des  finances; 

Vu  Farticle  8  <Ie  notre  ordonnance  royale  du  30  novembre 
1839  (l) ,  relative  au  mode  de  liquidation  des  indemnités  fondées 
sur  l'article  l*^'  de  la  conventioa  conclue,  le  9  mars  1839  (S),  entre 
la  France  et  le  Mexique, 

Nous  AVONS  ORDONNE  et  ORDONNONS  ce  quî  Suit  : 

Art.  La  caisse  des  dépôts  et  consignations  est  auto- 
risée à  payer  un  à-compte  de  cinquante  pour  cent  sur  toutes 
les  liquidations  opérées  par  la  commission  chai]{ée  de  la  ré- 
partition des  indemnités  mexicaines,  et  qui  sont  devenues 
défînîthres  par  TexpiFatton  des  d^ais  fixés  pour  le  pourvoi  en 
rc vision  ou  par  la  renonciation  à  ce  pourvoi,  ainsi  que  sur 
toutes  les  liquidations  qui  pourront  être  opérées  par  ia  com- 
mission de  révision* 

2.  Nos  ministres  secrétaires  d'état  aux  départements  des 

afîaires  étran^t'ics  et  des  finances  sont  chargés,  chacun  en  ce 
qui  le  concerne,  de  lexécution  de  ia  présente  ordonnance, 
qui  sera  insérée  au  Bulletin  des  lois. 

Signi  LOUIS-PHIUPPE. 

par  le  Roi  :  h  Mmisire  Seerétmàm  tféUd  m  tUj^âriêmmi 
des  tfgmiru  étrmngèreê, 

(L.  S. )  Signe'  Gujzot. 

(l)  Ba!T.  697,  li«  8SSt. 
(a)  Bllli»S74,B^SlSS. 
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N*  9SS5.  —  Ordokhaiicb  du  Roi  portant  : 

Art.  1^.  Eft  dédmo  dPutiltté  publique  rciecuUoa  des  truTonz 
d'un  pont  suspendu  sur  U  Garonne  et  de  ses  «bords,  à  Grenade 
(  Hante-Garonne) 9  en  remplacement  du  bac  dit  Port  hm, 
actuellement  existant 

S.  La  mise  en  adjudieation  de  oiMa  entreprise  est  autorisée  aux 
clauses  et  conditions  énoncées  dans  le  cahier  des  cbarges  et  le  plan 
imnexés  ï  la  présente  ordonnance^ 

3.  Il  sera  pourvu  aux  frais  de  construction  et  d*eptretien  dudit 
pont,  de  ses  abords  et  dépendances,  au  mojen  d'un  péage,  qui 
sera  eoacédé  par  adjudieation  pnUiqoe  au  soumissionnaire  qui 
offrira  le  plus  fort  rabais  sur  la  durée  de  la  ooacessioB. 

Le  maximum  de  eette  durée,  qui  ne  pourra  eaoéder  quatve- 
vingt-dix-ueul  aua,  sera  fixé  A  f avance  par  le  préfet,  dans  un  bîHel 
cacheté. 

Le  concessionnaire  recevra,  en  outre,  unasubveutiou  s^éiermit 
à  la  somme  totale  de  soixante  et  un  mille  francs,  et  qui  sera  founiie 
ainsi  qu'il  suit  : 

X*  Vingt-cinq  aifle  francs  par  la  eemmuae  de  Grenade,  en 
douze  annuités  ; 

S*  Mille  frmncs  proTenant  d'un  engagement  Tolontaire  consenti 
par  le  sieur  Mmgi,  et  pajable  également  en  douze  annuités; 

3**  Quinze  mille  francs  à  fenmir  sur  les  fonds  départementaux 
affectés  au  serrîee  des  ebemios  vicinaux  ; 

4*  Vingt  mille  francs  sur  les  fonds  du  trésor. 

4.  Le  concessionnaire,  substttué  aux  droits  de  Fadministration 
conformément  à  Tarticle  63  de  la  loi  du  7  fuillet  1133,  sera  auto- 
risé k  acquérir,  s'il  j  a  lieu ,  par  voie  d'expropriation  pour  cause 
d'utilité  publique,  les  immeublea  eu  porlione  dte meubles  dont 
Foccupation  sere  nécessaire  pour  l'eséeutioa  des  travaux. 

5.  L'adjudication  ne  sera  valable  et  définitive  (ju'après  avoir  été 
approuvée,  s^  j  a  lieu ,  par  lo  ministre  de  l'inténeur. 

6.  A  compter  du  jour  où  le  passage  du  pont  sera  livré  au  public, 
et  jusqu'à  Pexpiration  du  terme  qui  aura  été  fixé  par  Padjudication , 
il  y  sera  perçu  un  péage  conformément  au  tarif  ci-apràs  : 

Une  personne  o'os* 

Cheval  ou  mulet  ehal^gë,  aea  compris  le  coadueteur.  •  •  o  10 


0  OS 
0  OS 


Cheval ,  mulet ,  bamf,  vscbe  OU  vflsli»  siuplsy^  SU  Uboor  ou  alUnt 


au  pâturage  

Bœuf  ou  vache  destine'  à  la  vente 
Veau  on  porc  


0  05 
0  10 
0  OS  1/t 
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MovlM,  bftUi,  b«Mft^èm,  cmIim  de  lut,  pdrt  Mm  «•  d« 

dEndont.  ^01« 

Cet  droits  seront  r^niu  d  an  qwft  ion^jvt  !•  BMibrâ  d« 

CCS  animaux  dc'passcra  craquante. 
Les  droits  terout  réduiu  de  moitié  pour  les  troupeaux  alfaiit  M 

]>àtui^e  ;  ie  cooducteur  payera  ègaicoicnt  moitié  O  OS  ijt 

Voiture  luspeurfue,  à  deux  roues,  attelée  d'un  cheval  oa  mulet, 


comprû  !•  «tMdMlav ot kt  Tojagewri»* •«^«•••.•^••••••,  o  to 

/(rfm,  à  deux  iwci.  ittelés  de  deu  dimvc  o«  anfeti,  cooiprii 

ie  eontfticiear  et  les  voyegean,,   t  4t 

Litière  attelée  de  dtw  dievcnt  «tt  Wlleti,  Mtoprfs  le  coMliMtew 

et  fes  vovajjfurs   |  00 

Voiture  îiu.^peiulue,  k  quatre  roues  «  attelée  d'un  clievai  on  mulet, 

compris  le  conducteur  et  les  TOTageurs   i  16 

Châfrem  chei^ée,  alkM  dNm  che^d  •«  mvlet  ou  d'une  paire 

de bcraft, ie condaetew  compris  •  o  CO 

Idgm,  attefée  de  deux  dieveiix  e«  mnicts  «n  de  de^n  peiree  de 

bœii£i,  le  conducteur  conprie.  •  o  71 

Charrette  eropîoTo'e  ati  transport  des  cngjrais  ou  k  la  rentrée  des 

rvicoltes,  attelée  d'un  cbeTal  oamoiet  ou  d'une  paire  de  boinfii» 

conducteur  compris  •••••  0  10 

Idem  ,  chargée  ou  nou,  attelée  leslement  d'un  âne  ou  auessc,  cou- 

dueteiir  comprii.  •   o  ts 

Ciiariet  de  fenee  eta  eher  de  nontegne,  chargé,  attelé  de  deu 

chevaux  ou  bœufs,  compris  le  conducteur  o  90 

Chariot  de  rottlege,  ébangé^  mttfeié  d'im  chèrai  oa  amiet,  conpili 

le  conducteur  0  90 

Idem ,  à  deux  chevaux  ou  mulets,  compris  îe  conducteur.  1  SO 

Idem ,  A  trois  chevaux  ou  mulets,  compris  le  conducteur   1  50 


Les  charrettes,  chars  de  montagne,  chariots,  à  vide,  ne  pajeront  que 

demi-droit. 

Chaque  cheval,  mulet,  bnuf  ou  âne,  atteld  «m  Toitures,  charrettea  oa 
cbtriote,  ca  eos  da  nooibfc  porté  am  iMif ,  payera  le  prix  fixé  poor  Ici  aai- 
msoxnon  chai^gëe. 

7.  Seront  exempts  des  droits  péage,  le  preict  du  dt'parte- 
iiient,  le  sous-prefet  de  rarrondisscment,  les  ingénieurs  et  con- 
dui leurs  des  ponts  et  chaussées,  les  agents  voycrs,  les  eiupluvcs 
des  contributions  indirectes,  les  agents  forestiers,  les  préposes  des 
douanes,  les  employés  de  lignes  tele'graphioues ,  la  gcnaarmerie , 
dans  Texercice  de  leurs  foDctions;  lei  militaires  de  toat  grade 
▼ojageant  en  corps  oa  séparémeat,  &  charge  par  env,  dans  ce 
dernier  caSi  de  présenter  une  feuille  de  rente  on  nn  ordre  de  ser- 
▼ice;  ieacenirieri  dn  GonTernementi  les  malles-postes»  les  facteurs 
ruraux,  fiùsant  le  senrice  des  postes  de  PÉtat;  les  elères  allant  à 
f école  communale  ou  en  revenant,  les  prévenus,  accusés  on  con- 
damnés conduits  par  la  force  publique.  (  Pari»,  ft%  Mars  1841.  ) 

I  iiiaiiia<in 
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Certifié  conforme  par  nous 

Garde  de$  sceaux  de  France,  Miniêtre 

Secrétaire  d'ctat  au  département  de 
la  justice  et  des  cultes, 

A  Paris,  le  5  *  Avril  1841, 
N.  MARTIN  (du  Nord  ). 


*  Cette  date  est  ceUe  de  U  réception  du  BoUetia 
k  la  Chancellerie. 


On  l'abonne  pour  le  Bulletin  des  lois,  \  rtîion  de  9  frtn»  par  an,  à  la 
l'IjB|>riaicrie  rojaUj  oa  chci  les  Dirtctcun  des  pottM  dtt  dëpartcmatf. 


«akM  dt 


iMFaiJlUil  AOTAJLX.  —  ô  Afril  1841. 


Digitized  '  ("^oogje 


(  605  ) 


BULLETIN  DES  LOIS. 

N»  800*. 


9ii6.     LùlM  r^kUwes  à  des  changements  de  CireemenpHofM 

ternteriaUê. 

Aupalaif  dei  Taiicrie«,  le  d  Avril  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français,  à  tous  présents 
et  à  venir,  salut. 

Nous,  avons  proposé,  les  Chambres  ont  adopté,  nous 

AVONS  OROONNÊ  €t  ORDONNONS  ce  qui  suit  : 

PREMIÈRE  LOI. 

(  Lot-et-Garonne.) 

Article  1*'. 

La  commune  d'ileulies,  canton  de  Bouglon,  arrondisse- 
ment de  MarmanJe,  département  de  Lot-et-Garoune ,  est 
réiuiîe  à  la  commune  de  Saint-Martin-Curton ,  canton  de 
Castdjaioiix,  arrondissement  de  Nërac,  même  département. 
La  nonveRe  commune  aura  pour  chef-fieu  Saint*Blartîn-Cur- 
ton,  dont  elle  portera  le  nom. 

Articlb  3. 

Ces  communes  continueront  à  jouir  séparément,  conmie 
aectkxD  de  oommuoe,  des  droits  d'usage  et  autres  qui  pour- 
nrient  bar  jippartenir,  sans  pouvoir  se  dnpenser  ck  oontri- 
buer  en  commun  aux  charges  mmiicipales. 

Les  autres  conditions  de  la  réunion  prononcée  seront ,  s'il 
y  a  lieu ,  ultérieurement  déterminées  par  une  ordonnance  du 
Boi. 

*  Voj«ia]i£fTfliaàiftfiad«ceNuitfro» 

IJP  Série.  80 
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DEUXIÈliE  LOL 
(  Loft-el-Garonne.  ) 

Article  v\ 

Les  communes  de  Saînt-Gervaîs  et  de  Castef  jaloux ,  canton 
de  Casteljaloux ,  arrondissement  de  Nérac,  département  de 
Lot-et-Garonne,  sont  réunies  en  une  seule,  dont  lechef-iieu 
est  fixé  à  Casteljaloux»  et  qui  conservera  le  nom  de  cette 
dfemitre  comniune. 

AUTICLE  2. 

Les  communes  réunies  par  l'article  précédent  continue- 
ront i  fouir  sëparémenti  coniipe  section  de  commune ,  des 

droits  d'usage  ou  autres  qui  pourraient  leur  appartenir,  saq^ 
pouvoir  se  dispeiiscr  de  contribuer  en  commi^^  clias|;es 
municipales. 

Les  autres  conditions  de  h  réunion  prononcée  seront,  s*â[ 
y  a  lieu ,  ultérieurement  jét^nninifef  par  une  ordonnance  du 

Roi. 

TROISIÈiMÇ  jpOI. 
(  Lot-etrGaronne.  ) 

AaxiCLE  i*'. 

Les  communes  d'fistussan  et  de  Lavardac,  canton  de  La- 

vardac,  arrondissement  de  Nérac,  dcpartcnient  de  Lot-el- 
Gnronnc,  sont  réunies  en  une  seule,  dont  le  chc^-lieu  est  iixc 
à  Lavardac. 

Articlb  s* 

Les  communia  léiânies  par  iartick  précédent  continueront 
à  jouir  séparsiint,  cq^ame  sedioD  do oommone,  des  Aroiti 
d'wage  ou  aairee  qui  poumitat  iaor  appartei;^^,  sans  fom* 
voir  se  dispenser  de  contribaer  en  commun  aux  charges  mu* 
nicipîdes. 

Les  autres  oondoionf  de  la  réunion  prononcée  aeront,  a*ii 
y  a  lien»  ultérieurement  déterminées  par  une  oidoniiaaoo 
chtRoîw 
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aUATRIÈME  LOI 

(  Lot-et-Garonne.  ) 

« 

Article  1". 

Les  communes  de  Daiibèie  et  de  ft  Montjoie,  canton  de 

Francescas,  arrondissement  de  Nerac,  département  de  Lot- 
et-Garonne,  sont  réunies  en  une  seule ,  dont  le  cbef-lieu  est 
filé  k  la  Montjoie. 

Article  d. 

Ces  communes  continueront  à  jouir  séparément,  comme 
section  de  commune,  des  droits  d'usage  ou  autres  qui  pour- 
nûeot  leur  appartenir,  sans  pouvoir  se  dispenser  de  contri- 
buer en  commun  aux  charges  municipales. 

Les  autres  conditions  de  h  réunion  prononei$e  seront ,  s'il 
y  a  lieu ,  ultérieurement  déterminées  par  une  ordonnance 
du  Roi. 

CINQUIÈME  LOI. 
(  Lot-et«Garonne.) 

Article  1". 

Les  communes  de  Saint-Sardos  et  de  Saint-Amand,  can- 
ton de  Rrayssas,  arrondissement  d'Agen,  département  de 
Lot-et-Garonne,  sont  réumes  en  une  seide»  dont  le  chtf«ii0a 

est  établi  à  Saint-Sardos. 

Article  2. 

Ces  communes  continueront,  s'il  y  a  lieu  ,  à  jouir  séparé- 
ment^ comme  section  de  commune»  des  droits  d'usage  et 
autres  qui  pourraient  leur  appartenir,  sans  pouvoir  se  dis- 
penser  de  contribuer  en  commun  aux  chaînes  municipales. 

Les  autres  conditions  de  la  nfunion  prononcée  seront,  s'il  y 
a  lieu,  ultérieurement  déterminées  par  une  ordonnance  du 
Roi. 

SIXIÈME  LOI. 
(Lat-et«GflreRRe.)  ' 

Article  T'. 

Les  communes  de  Sainte-Colombe  et  de  Bideyssagues, 
iJP  Série.  39. 
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canton  de  Duras ,  arrondissement  de  ^annande ,  département 
de  Lot-et-Garonne,  sofi(  f^u^yi^^jj  une  seule ,  dont  le  chef- 
Ueu  est  établi  à  Baleyssagues. 

Ces  comninnes  contÎRiieroiil  i  jow  i^pniéflient,  Gomne 

section  de  commune,  des  droits  d'usage  ou  autres  qui  pour- 
raient leur  appartenir,  sans  pouvoir  se  dispenser  4e  contribuer 
en  commun  aux  charges  municipales* 

Les  autres  conditions  c{e  la  rëunioi}  prononcée  seront  >  a'il 
y  a  liei),  ultérieurement  déterminées  par  une  ordonnanoe  da 
Roi. 

SEPTIÈME  LOI. 
(  Lot  -  et  -  Garonne.  ) 

Article  1*. 

Les  communes  de  Marmande  et  de  la  Magdeleine,  canton 
et  arrondissement  de  Marmande,  département  de  Lot-et- 
Garonne ,  sont  réunies  eii  une  seule,  dont  le  chef-lieu  est 

fixé  à  Marmande. 

i^EïlCLE  2. 

Ces  commîmes  continueront  à  jonîr  séparéBent,  oomna 
sectidn  de  commune,  des  droits  d*usage  on  autres  qui  pour- 
raient leur  appartenir,  sans  pouvoir  se  dispenser  de  contri- 
buer en  commun  aux  charges  municipales. 

Les  autres  conditions  de  la  réunion  prononcée  seront ,  sii 
v  a  lieu',  ultérieurement  déterminées  par  une  ordonnance 
du  Roi. 

HUITIÈME  LOI. 
(Lot-et-Garonne.! 

La  section  de  Lavedan  est  distraite  de  la  commune  de  Ma- 
dailian ,  canton  de  Prayssas,  arrondissement  d'Agen,  dépar- 
tement de  Lot-et-Garonne,  «t  réunie  à  ia  commune  de  Lan- 
gnac,  même  canton. 


.» 


Digitized  by  Google 


B.       800.  (  509  ) 

gnac  est  fixée  conforniémeDl  au  tracé  de  Tancien"  c(iemiQ 
SaÎDte-LivnuIe  k  Agen,  ïndiquë  par  un  liséré  vert  sur  ie  j^lan 
annexé  i  la  présente  loi. 

AmcLB  9. 

Les  dispositions  qui  précèdent  auront  lieu  sans  préjudice 
des  droits  d'usage  et  autres  qui  seraient  réciproqueÂient  ac« 
qois. 

Les  autres  conditions  de  la  distraction  prononcée  seront, 
s*i]  y  a  lieu ,  ultérieurement  déterminées  par  une  ordonnance 
du  Roi. 

M£UVlÉlifi  LÛL 
(MoieDe.) 

Article  unique. 

La  commune  d'AIgrange  est  distraite  du  canton  de  Catte- 
nom,  arrondissement  de  Thionville,  département  de  la  Mo- 
seUe»  ei  réunie  au  canton  4ç  Tiiionviiie,  même  arrondisse 

■ 

ment« 

'   DIXIÈME  LOI 
(Vienne.  ) 

Article  1*. 

Les  hameaux  de  la  Brosse  et  de  la  Morinière  sont  distraits 
de  ia  commune  de  Vaux,  canton  de  Leigné-sur-Usseau,  ar- 
rondissement de  Cbateileraulty  département  de  ia  Vienne,  et 
réunis  a  la  commune  dlngrandes,  canton  de  Dangé,  mteie 
arrondissement. 

En  conséquence,  la  limite  entre  les  communes  d'Ingrandes 
et  de  Vaux  est  fixée  suivant  le  cours  de  la  rivière  de  la 
Vienne,  tel  qu* ii  est  indiqué  sur  le  plan  annexé  à  la  présente 
loi. 

Article  2. 

Les  dispositions  qui  précèdent  auront  lieu  sans  pré)U(jicc\ 
des  droits  d'usage    autres  qui  seraient  respectivement  acquis. 
Les  autres  conditions  des  distractions  prononcées  seront, 

39.. 
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s*fl  f  a  &ai|  idtërieorenieiit  déterminées  par  une  ordonnanoe 
du  Roi. 

Les  prcieDtes  lois,  discutées ,  délibérées  et  adoptées  par  la 
Giambre  des        et  par  ceb  des  Députés,  et  sanctiiHiiiées 

pariioiiscejoiird*hm,  seront  exécutées  comme  lois  de  rÉtnt. 

Donnons  e»  maicdement  à  nos  Cours  et  Tribunaux , 
Préfets  9  Corps  administratifs,  et  tous  aatres,  que  les  présentes 
ils  gardent  et  maintiennent,  fiissent  garder,  obsenrer  et  main- 

tenir,  et,  pour  les  rendre  plus  notoires  à  tous,  ils  les  fusent 
publier  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera;  et,  afin  que  ce 
soit  cbose  ferme  et  stable  à  toujours,  nous  y  avons  lait  mettre 
notre  sceau. 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  9*  jour  du  mois  d'Ayril, 
fan  1841. 

Signé  LOUIS'miUPPB. 

Vu  et  fcellé  du  grand  sceau  :  Par  le  Roî  : 

Le  Garde  des  sceaux  de  France,    j^^  Ministre  Secrétaire  dtitml  m  tU^ 
Ministre  Secrétaire  d'état  au  dé-      pmrtaecMî  de  l'intMeur^ 
portement  de  la  justice  et  des 

Signé  T.  DocbAtbl. 

Signé  N.  Martin  (da  Nord). 


N*  9SS7.  —  Ordosnancb  du  Rot  concernant  les  ÉtabUâsetumU 
giniraux  de  bienfaisanee  et    utilité  publique. 

Au  palais  des  Taileries,  le  21  Février  1841. 

LOUIS-PHILIPPË,  Roi  dbs  Français,  à  tous  piésents 
et  à  venir,  salut. 

dur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d  état  au  département 

de  l'intérieur; 

Vu  les  lois  des  28  octobre  1790,  SI  juillet  et  iS  septembre 

1791  ; 

Les  (Ic'crets  des  IG  nivôse  et  10  thermidor  an  m; 
La  délibération  des  consuls  du  1  4  nivôse  an  ix  ; 
Les  ordonnances  rojales  des  8  février  1815  (l)  et  31  août 
1830  (2); 


(1)  Veir  €>• 
(t)  t«  partie,  Bon.  s,  s»  its. 
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Notre  Conseil  dVttt  entends  j 

Nous  AVONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  cc  qui  suit  : 

Art.  V\  Les  établissements  généraux  de  bieo&isance  et 
d  utilité  puUique  ci-après  dénommà,  savojr  : 
L*hospice  royal  des  Quinze-Vingts, 

La  maison  royale  de  Charenton, 

L'institution  royale  des  sourds-muets  de  Paris ^ 

L'institution  royale  des  jeunes  aveugles, 

L'institution  royale  des  sourds-muets  de  Bordeaux» 

Et  tous  les  établissements  analogues  qui  pourraient  être 

ultérieurement  formés, 

Seront  administres,  sous  i autorité  de  notre  ministre  de 

Tintérieur  et  sous  la  surveillance  d'un  conseil  supérieuri^par 

des  directeurs  responsaiïies  assistés  de  commissions  conund- 

•  •  • 

tatives. 

2.  Le  conseil  supérieur  sera  composé  de  vingt -quatre 
membres,  qui  seront  nommés  par  nous,  et  d'un  secrétaire, 
qui  sera  nommé  par  notre  ministre  secréuire  d'état  de  l'ia- 
térieur, 

II  se  réunira  sur  ia  convocation  de  notre  ministre  secré- 
taire d  état  de  Tintérieur  et  sous  sa  présidence. 

3.  Les  membres  du  conseil  supérieur  seront  renouvelés 
par  sixième  tous  les  deux  ans,  par  ordre  d'ancienneté*  Les 
membres  sortants  seront  désignés  par  h  voie  du  tirage  au  sort, 
jusqu'à  ce  que  Tordre  d'ancienneté  se  soit  établi  par  les  renou- 
vellements successifs. 

Ils  pourront  être  renommés. 

4.  Ils  donneront  leur  avis 

Sur  les  budgets  et  les  comptes  de  chaque  établissement  » 

Les  rapports  généraux  des  directeurs , 

Les  projets  de  constructions  e^  de  grosses  réparations  des 

bâtiments, 

Les  acceptations  de  legs  et  donations  et  les  questions  con- 
tentieuses, 

Les  r^ements  pour  radministratton  intérieure  des  éta- 
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Et  y  en  outre,  sor  tontes  les  questions  J  Tegard  desqucDcs 
fls  seront  cbbsiiltés  par  nôtre  ihinistire  de  tintérieur. 

5.  Le  conseil  sii))^rieuf  sera  chargé  de  présenter  I  notre  ' 

ministre  secrétaire  d'état  de  l'intérieur  ses  vues  sur  toutes  les  , 
améliorations  dont  fadministration,  la  direction  morale  et  le 
r^me  intérieur  de  chaque  ëtablîsseiiaènt  lui  paraîtront  sus- 
ceptibles,  et  mit*  la  fondation  des  nouveaux  établissements 
qu*îf  pourrait  y  avof r  I  créer. 

A  là  tin  de  chaque  année,  if  fera,  i\  notre  ministre  secré- 
taire d'état  de  l'intérieur,  un  rapport  sur  fa  situation  des  éta- 
blissements »  et  indiquera  les  mesures  qU*il  lugerà  bécessaires 
6tt  titiles. 

6.  Il  sira  cAi'è  près  de  chacun  des  ëtabliésémertts  généraux 

àè  bienfaisance  e  t  d'utilité  puhh(jue  une  commission  consuf- 
tative  composée  de  quatre  membres,  qui  seront  nommés  par 
nott-e  niinistre  de  f  intérieur.  Ces  commissions  seront  renou* 
vèTées  tdiis  tes  ans  par  qfaaft  \  cbiirohnéniënt  aîii  tè^ei  suivies 
pour  \hê  eommisslons  âdminbhratives  des  hosj)ices. 

Le  directeur  assistera  au  conseil  avec  voix  déld^érative. 

7.  Notre  ministre  de  î'intérieîir  statuera,  par  un  arrêté 
spéciai,  sur  les  attributions  des  commissions  consultatives. 

8.  Oins  chacun  des  cinq  établissements  d-dessus  indiqués, 
!e  dii^têur,  chai|;é  de  fadmînistmtibn  intérieure ,  êxerceta 
aussi  la  gestioH  dés  biens  et  fèvenuJ  de  rctâMîssemènt  :  il 
assurera  l'exécution  des  lois  et  règlements,  et  correspondra 
directement  avec  notre  ministre  secrétaire  d'état  de  l'inté- 
rieur. 

La  comptabilité  et  le  r^me  ëconoinvquë  sont  confiés  à 
un  àgenl  comptable ,  qui  (burnlrâ-uh  cautionnement,  confor- 
mément aux  ordonnances  des  6  juin  1S30  (1)  et  29  no- 
vembre 1831  (2). 

Le  nombre»  les  attributions  et  le  traitement  dès  tHvérs 
fiiilèdonnaires  et  eiiiployës  dans  chacun  dès  établissèmekts. 


•        .    .  »... 

(l)  viii<?  série,  Bull.  358,  n«>  i  4,567. 

Uj  ix«  •éfifl,  s«  partie,  BoU.  tis,  n?  SftSS. 
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ainisi  que  tout  ce  qui  concerne  t  administration  intérieure ) 
seront  déterminés  par  un  règlement  spécial  arrêté  par  notre 
ministre  de  fintérievr,  sur  Favît  du  oûiieii  japérieur. 

9.  Les  dispositions  des  ordonnances  des  3 1  ^tobre  1 S  S 1  (  1  ) 
et  i9  novembrè  is^i^  stiir  h  comptabilité  des  hospices, 
seront  applicables  aux  étabiissements  de  bienfaisance  et  d  uti- 
lité publique  ci-dessus  déaoïBBiéi.  . 

10.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de 
f  întâîëiir  est  chargé  dé  Fexëcmiùn  dé  b  présente  ordon- 
nance,  qui  sera.iosérée  au  Bullètin  des  lois. 

.  Jl^LOmS-PHIUPPB. 

'  Par  Ip  Roi  i  le^âiù^rê.J^^rétaire  d'étut  au  dq>art€ment 

,  ,  •      Sign^  T.  DuohAtbu 

N°9âi8.  —  Ordosnancs*  concernant  l'Hôpital  royal 
des  Quinz€»Vingts  et  institution  des  Jeunes  aveugles, 

À  PÎuâb,  le  8  Février  181S. 
LOUlS^etc.  • 

Sur  lé  rapport  ciê  notre  miniitHé  séciitàit^  fl^ëtai  éh.dë'pârtetiient 
de  finterieur, 

Nous  ATOVB  oanoNiTB  et  ordonnons  ce  qui  suit  : 

Art.  V^,  L'hupitai  royal  des  Quinze- Vingts  est  déliiiitivemciii 
r^lacé  sous  i'autorité  de*  notre  <^rnnd  aumônier. 

L'institution  d(S  jeunes  aveugles,  reunie  en  1801  i\  l'hospice 
des  Quinze-Vingts,  sera  séparée  de  cet  établiésement  et  restera 
dans  il' s  attributions  spéctaics  de  notre  ministre  fecréuùre  d  état  de 
i'kitérieur. 

2.  Les  bâtiments  de  Tancicnne  maison  de  Sainte -Catherine 
situés  au  coin  des  rues  Saint-Denis  et  des  Lombards,  aiTectés  en 
1795  ù  Tifistitution  des  jeuhes  aveugles,  et  réunis  avec  cette  iiistfo 
tutioii  ù  l'hospice  des  Quinze-Vingts,  seront  distraits  des  biens  de 
cet  hospice  pour  le  revenu  en  être  spécialement  aiiecté  aux  besoins 
de  l'instituiiou  des  jeunes  aveugle^.  ,  ^  . 

3.  Il  sera,  en  outre,  compris  chaque  année,  à  compter  Av  i  y  i  j, 

(l)  vil*  série,  Bull.  488,  n»  1 1 ,6*3. 
^^*|.C^ttc  ordiiijiaiuice,  çMéit  daiis  la  précedeute|  n'avait  pas  ^e  iasme  au 
Balietm  ^es  lois. 
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dastie  lm4g^<io  mînîtCere  de  l'intcfieur,  une  somme  de  cinijatnle 
mille  francs  pour  fubreoir  à  Fentretien  de  l'institatioD  des  | canes 
ftveugles. 

4.  Notre  mtoittre  de  Finterieiir  fera  laire  la  recherche  d*um 
leoai  où  cette  institution  puisse  être  transférée  sans  delaif  et  il  est 
autorise  a  pourvoir  à  tous  les  règlements  qull  jugera  convenables 
pour  !a  consolider  et  l'améliorer. 

5.  Notre  ministre  secrétaire  d*e'tat  de  iintenenr  est  chargé  de  ' 
reiéontion  de  la  paésente  ordomanoe. 

Signé  LOUIS. 

Pu  If  Bm  lie  Ministre  Secritmn  à'éÊÊl  «m  rfjpertatcwf 

de  VinUrieur, 

Signé  l'Abbé  de  MoMnsaoïov. 


N*  9tf9.  —  Ordosnasce  du  Roi  portant  Règlement  sur  les 
Concessions  de  Mines  de  sel  et  de  Sources  et  Puits  d'eau  salée,  et 
sur  les  Usines  destinées  à  la  fabrication  du  SeL 

An  p&iaif  det  Tuileries,  ic  7  Mars  1S41. 

LOUIS-PHILIPPË^  Roi  des  Français,  à  tous  présents 
et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  des  travaux 

publics; 

Vu  la  loi  sur  le  sel,  du  17  juin  1840; 

Vu  notamment  l'article  K*",  portant  que  nulle  exploitation  de 
mines  de  sel,  de  sources  ou  de  puits  d'eau  salée  naturellement  ou 
artificiellement,  ne  peut  avoir  lieu  qu'en  vertu  d'une  concessiott 
consentie  par  ordonnance  royale  délibérée  en  Conseil  d'état; 

L'article  2  qui  dispose  que  les  lois  et  règlements  généraux  sur  les 
"  mines  sont  applicables  aux  exploitations  de  mines  de  sel;  qu'un  rè- 
glement d'administration  publique  déterminera,  selon  la  nature  de 
la  concession,  les  conditions  auxquelles  l'exploitation  sera  soumise; 
que  le  même  règlement  déterminera  aussi  les  formes  des  enquêtes 
qui  devront  précéder  ies  concessions  de  sources  ou  de  puils  d'eau 
salée  ; 

Notre  Conseil  d'état  entendu, 

Nous  ATOMS  OADOMMS  et  OADONMONS  CC  qui  SUÎt  : 

TITRE  I*». 

^  Des  Mines  de  sel, 

Aet.       Il  ne  poorrti  être  fiut  de  coocesston  de  naines 
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de  sei,  sans  que  l'existence  du  dépôt  de  sel  ait  été  constatée 
par  des  puits,  des  galeries  ou  des  trous  de  sonde, 

â.  Les  demandes  en  concession  seront  instruites  confor- 
mementaux  dbposîtioBS  de  la  loi  du  21  avril  ISIO;  elles 

contiendront  les  propositions  du  demandeur,  dans  ic  Lut  de 
satisfaire  aux  droits  attribues  aux  propriétaires  de  la  suriâce 
parles  articles  6  et  42  deiaioidu21  avrii  1810. 

3.  L'exploitation  d'une  mine  de  sel,  soit  à  Fétat  solide, 

par  puits  ou  galeries,  soit  par  dissolution,  au  moyen  de 
trous  de  sonde  ou  autrement,  ne  pourra  être  commencée 
qu'après  que  le  projet  des  travanz  aura  été  appronvë  par  i*adp 
BHttistnition. 

A  cet  eflët,  le  concessionnaire  soumettra  au  préfet  un  mé- 
moire indiquant  la  manière  dont  il  entend  procédera  l'exploi- 
tation, ta  disposition  générale  des  travaux  qu'il  se  propose 
d'exécuter  et  la  sltoatieN»  des  puits ,  galeries  et  trous  de  sonde-, 
par  rapport  aux  habitations,  routes  et  chemins.  H  y  joindra 
les  plans  et  coupes  nécessaires  à  l'intelligence  de  son  projet. 

Lorsque  le  projet  d'exploitation  aura  été  approuvé,  il  ne 
pourra  être  changé  sans  une  nouvelle  autorisation. 

L'approbation  de  l'administration  sera  également  néces- 
saire pour  Touyerture  de  tout  nouveau  champ  d'exploitation. 

Les  projets  de  travaux  énoncés  aux  paragraphes  précédents 
devront  être,  ainsi  que  les  plans  à  f appui,  portés,  avant 

toute  décision  ,  à  îa  connaissance  du  public.  A  cet  cflbt,  des 
atliches  feront  apposées,  pendant  un  moiâ,  dans  les  com- 
munes comprises  dans  iesdit  projets  et  une  copie  des  plans 
sera  déposée  dans  chaque  mairie. 

TITRE  n. 
Dêê' Sources  et  Puits  d'eau  saUe, 

4.  Les  articles  10, 11  et  12  de  laloi  du  21  avril  1810 , 
sont  applicables  aux  recherches  d'eau  salée. 

5.  Tout  demandeur  en  concession  d'une  source  ou  d'eu! 

puits  d  eau  salée  devra  jusliûer  que  la  source  ou  le  puits  peut 
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fournir  des  eaux  salées  en  quantité  suffisante  pour  une  fabri^ 
cation  annuelle  de  5dO,6oo  kilogrammés  de  sel  au  inbins» 

6.  II  dévTSL  fustrfiër  des  faculté  nécessaires  potït  entre- 
prendre et  conduire  les  travaux  et  des  moyens  de  sntisfaire 
aux  indemnités  et  ciiarges  qui  seront  imposées  par  l'acte  de 
concession. 

7.  La  demande  èti  concession  sera  aditsséè  aù  ^réTét  ét 
enregistrée,  à  sâ  date,  sur  un  registre  spécial,  oonfoirifaàîient 

à  Farticle  22  de  la  îoi  du  21  avril  1810;  le  secrétaire  géné- 
rai de  ia  préfecture  délivrera  au  requérant  un  extrait  certifié 
de  cet  enregistrement. 

La  demande  contiendra  Tindication  eiigëe  par.  ftfticié  î 
ci<4e8su9.  ,   .  . 

Le  pétitionnaire  y  joindra  le  plan;  en  quadruple  expédi- 
tion et  à  l'échelle  de  cinq  millimètres  pour  dix  mètres,  de3 
terrains  désignés  dans  sa  demande.  Ce  plan  devr^  ii^diquer 
f emplacement  de  la  source  ofi  du  puits  sdéi  et  sa  sitoatioa 
P9r  rapport  aux  iid>itatioii8,  it»i||es  et  chemina.  II  t^^  aeit 
admis  qu'après  véridcation  par  {'ingénieur  des  mines,  li  sera 
visé  par  le  préfet. 

8.  Les  publications  et  affiches  de  la  demande  auront  lieu 
2  la  diligence  du  préfet  et  conformément  aux  articles  23  et 
à4  de  h  loi  do  2i  avril  IdlO.  Leiir  durée  sera  de  deux 
mois  I  compter  du  {oui*  de  Tapposfiion  dés  af&cfiés  ^ans 
chaque  localité.  La  demande  sera  insérée  dans  Tun  des  jour- 
naux du  département. 

Les  frais  d^aOïches ,  piiI)ficatîons  et  insertions  dans  lés  four- 
naux  seront  à  la  charge  du  demandeitr. 

9.  Les  demandes  en  concurrencé  ne  seront  admises  ^ue 
jusqu'au  dernier  jour  de  la  durée  des  affiches. 

Elles  seront  notifiées  par  actes  extra  judiciaires  au  deman- 
deur «  ainsi  quau  préfet,  qui  les  fera  transcrire  à  leur  date 
shr  tfe  registre  mentiotîné  én  f artidè  7  d-deâus.  H  sefa  donné 
communication  de  ce  regntfe  S  loftte|  leà  jpeHbimês 
voudront  prendre  connaissance  desdiles  demandes.    '  * 

10.  Les  oppositions  à  ia  demande  en  concession ,  les  r^ 
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erâinations  reh\ives  a  ta  quotité  dès  offres  ùites  aux  proprié- 
taires de  la  siirftoe,  les  demandes  en  indemnité  d'invention  ^ 
seront  notifiées  au  demandeur  et  au  préfet  par  actes  extra- 
judiciaires. 

11.  Jusqu'à  ce  qu'il  ait  été  statué  définitivement  sur  fa 
demandé  en  cokicession,  ies  oppositions,  réclamations  et  de- 
ihàiicVes  tinedtiohtiéès  én  Fartide  lo  ci-de^s,  iêrbnt  âclmts- 
stbies  devant  notre  ministre  des  travaux  publics.  Elles  seront 
notifiées  par  leurs  auteurs  aux  parties  intéressées. 

12,  Le  goavernement  jugera  des  motifs  ou  considérations 
diaprés  lesquels  ia  préférence  doit  èùè  aooordde  aux  divefi 
demandeurs  en  concession  »  qu'ils  soient  propriétaires  de  la 
surface,  inventeurs  ou  afatres,  sans  préjudice  de  la  disposi- 
tion transitoire  de  l'article  3  de  la  îoi  du  17  juin  1840 ,  rela- 
tive  aux  propriétaires  des  etisiblissements  actuellement  exis- 
tants. 

Id.  il  sbra  déif}itiveraem  mtAc  par  linè  ôntontiaiiet 
tv^le,  déifbérëèin  Cdnseil  d*état. 

Celte  ordonnance  purgera,  en  laveur  du  concessionnaire, 
tous  ies  droits  des  propriétaires-de  ia  surfoce  et  des  inventeurs 
OO  de  leurs  ayants  cause.  •    •  '  » 

14.  L  étendue  de  la  concession  sera  déterminée  par  ladité 
ordcabaiiee;  elle  sera  limilée  par  des  points,  fixes  tpris  à  la 
suriace  du  sol. 

15.  Lorsque,  dans  1  étendue  du  périmètre  qui  lui  est  con- 
cédé, le  concessioniiaire  voudra  pn^lM^s  P^M^  l'exploitation 
de  l'eau  salée,  une  ouverture  autre,  qne  cdle  désignée  par 
Pacte  de  concession ,  il  adressera  au  préfet,  avec  lin  plan  i 
l'appui,  une  demande*  qui  sera  affichée  pendant  un  mois  dans 
chacune  des  communes  sur  lesquelles  s'étend  la  concession. 
Une  copie  de  ce  plan  sera  déposée  dans  chaque  mairie. 

S'il  ne  selèvé  aucune  réclamation  contre  la  demande^  laû- 
tprisation  sera  accordée  par  lé  préfet,  tiaps  le  cas  contraire , 
il  sera  statué  j^ar  notre  ministre  des  travaux  publics. 

id.  Toutes  les  questions  d'indemnités  à  payer  jDar  le  con- 
cessionnaire d'une  source  ou  d'un  j^^tiits  deik  ssdée,  àraisda 
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des  recherches  ou  travaux  antérieurs  à  Tacte  de  concession , 
seront  décidées  conformément  à  l'article  4  de  la  loi  du 
28  pluviôse  an  VllI. 

17.  Les  indemnités  a  |Niyer  par  le  concessionnaire  au 

propric'iaires  de  la  surface,  à  raison  de  Toccupation  des  ter- 
rains nécessaires  à  l'exploitation  des  eaux  salées,  seront  ré^dces 
conformémeat  auxarlicies  43  et  44  de  ia  loi  du  2  i  avril  1810. 

18.  Aucune  oeiicessîon  de  sornise  €«  de  puits  d'eau  sdKe 

ne  peut  elre  vendue  par  iots  ou  partagée,  sans  une  autorisa- 
tion préalable  du  gouvernement,  donnée  dans  les  mêmes 
formes  que  la  concession. 

TITRE  m.     .  . 

m 

Di^oêitionê  commmus  mtx  eoncêsnamê  de  Mim$  d§  êd  H  a^uf  €»n^ 
cessions  de  Sources  et  de  Puits  iT eau  salie, 

19.  Aucune  recherclic  de  mine  de  sel  ou  d*eau  salée >  soit 
pi^  les  propriétaires  de  la  surface,  soit  par  des  tien  autorisés 
en  vertu  de  l'article  10  de  fa  loi  du  SI  aviii  tftlO  »  ne  poum 
être  commencée  qu  un  mois  après  fa  déchration  faite  à  ïa  pré- 
fecture. Le  préfet  en  donnera  avis  immédiatement  au  direc- 
teur des  contributions  indirectes  ou  au  directeur  des  douanes, 
auivant  les  cas* 

20.  II  ne  pourra  être  fait,  dans  le  même  périmètre,  li 

deux  personnes  difîerentes ,  une  concessio:i  de  mine  de  sel  et 
une  concession  de  source  ou  de  puits  d'eau  salée. 

Mais  tout  concessioniMJiIre  de  source  ou  de  puits  d*eau  saiée^ 
qui  aura  justifié  de  Texistence  d'un  dépôt  de  sel  dans  Te  péri- 
mètre à  lui  concédé,  pourra  obtenir  une  nouvelle  concession, 
conformément  au  titre  1*'  de  ia  présente  ordonnance. 

Jusque-tt,  tout  puits,  toute  galerie,  ou  tout  autre  ouvrage 
d'exploitation  de  mine ,  est  interdit  au  concessionnaire  de  b 

source  ou  du  puits  d'eau  salée. 

21.  Dans  tous  les  cas  où  l'exploitation,  soit  des  mines  de 
sel»  soit  des  sources  ou  des  puits  d'eau  salée,  compromettrait 
la  sûreté  publiquci  b  conieirvatiou  des  travaux,  la  sûreté  des 
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ouvriers  ou  des  habitations  de  la  surface,  il  y  sera  pourvu  ainsi 
qu'il  est  dit  en  Farticle  50  de  la  loi  du  21  avril  1810. 

22.  Tout  puits,  toute  galerie,  tout  trou  de  sonde,  ou  tout 
autre  ouvrage  d'exploitation  ouvert  sans  autorisation,  seront 
interdits  conformëment  aux  dispositions  de  farticle  S  delà  loi 

du  27  avril  1  838. 

Néanmoins  les  exploitations  en  activité  à  l'époque  de  ia 
promulgation  de  ia  loi  du  17  juin  1 840  sont  provisoirement 
maintenues,  à  charge  par  les  exploitants  de  former,  dans  un 
déhi  de  trois  mots,  à  compter  de  la  j^romulgation  de  fa  pré* 
sente  ordonnance,  des  demandes  on  concession,  conformé- 
ment aux  dispositions  qu'elle  prescrit. 

Si  ia  concession  n'est  point  accordée,  f exploitation  cessera 
de  plein  droit,  et,  au  besoin,  elle  sera  inteidite,  conformé* 
ment  au  premier  paragraphe  du  présent  article. 

23.  Les  concessions  pourront  être  révoquées  dans  les  cas 
prévus  par  l'article  49  de  la  loi  du  2 1  avril  1 8 1 0.  H  sera  alors 
procédé,  conformément  aux  règles  établies  par  ia  loi  du  2  7  avril 
1838. 

24.  Le  directeur  des  contributions  indirectes  ou  des 

douanes )  selon  les  cas,  sera  consulté  par  le  préfet  sur  toute 
demande  en  concession  de  mine  de  sel ,  de  source  ou  de  puits 
d'eau  salée. 

Le  préfet  consultera  ensuite  les  .ingénieurs  des  mines  et 
transmettra  les  pièces  à  notre  ministre  des  travaux  publics, 

avec  leurs  rapports  et  son  avis. 

Les  pièces  relatives  à  chaque  demande  seront  communi- 
quées par  notre  ministre  des  travaux  publics  à  notre  ministre 
des  finances. 

TITRE  IV. 

Despermisnons  relatives  à  NuAliêêement  des  usines  pour 

la  Fabrication  du  sel, 

25.  Les  usines  destinées  à  l'élaboration  du  sel  gemme,  ou  # 
au  traitement  des  eaux  salées,  ne  pourront  être  établies,  soit 
par  les  concessionnaires  des  mines  de  sel,  de  sources  ou  de 
puits  d*eau  salée ,  soit  par  tous  autres,  qu'en  vertu  d*une  per- 


Digitized  by  Google 


(  Sîo  ) 

Biissioa  accordée  par  une  ordonnance  royale  y  après  i'nccon^- 
plissement  des  fonnaCtés  prescrites  par  farticle  74  4^1^  loi 
du  21  avril  1810.  Toutefois  ie  délai  4ies  affiches  est  réduit  i 
un  mois. 

Le  demandeur  devra  justifier  que  l'usine  pourra  suffire  à  la 
fabrication  annuelle  d'au  moins  cinq  cent  mille  kilogrammes 
de  sef ,  saufTapplication  de  ia  faculté  ouverte  par  le  deuxième 
alinâi  de  rarticle  5  de  ia  ioi  du  1 7  juin  1 840. 

Seront  d*aitleurs  observées  les  dispositions  des  lois  et  rè- 
gic  iiR  iits  sur  les  ctaLIissements  dangereux ,  incommodes  ou 
insalubres. 

26.  La  demande  en  permission  devra  être  accompagnée 
d'un  plan,  en  quadruple  expédition,  à  fécheHe  de  deux  mil- 
limètres par  mètre,  indiquant  la  situation  et  la  consistance  de 
fusine.  Ce  plan  sera  vérilié  et  certifié  par  \es  ingénieurs  des 
mines  et  visé  par  le  prélét. 

Les  oppositions  auxquelles  la  demande  pourra  donner  ttea  . 
seront  notifiées  au  demandeur  et  au  préfet  par  actes  extra- 
judiciaires. 

27.  Les  dispositions  de  i'artide  24  ci-desso»,  relatives  aux 
demandes  en  conoession  de  mines  de  sel  ou  de  sources  et  dm 
puits  d*eau  salée ,  seront  paiement  observées  à  TégÊid  des 

demandes  en  permission  d  usines. 

28.  Les  permissions  seront  données  à  la  chai|[e  d'en  faire 
usage  dans  un  délai  déterminé.  £Ues  auront  une  durée  indé* 
finie,  i  moins  que  Fordonnance  d'autorisation  n*en  ait  décidé 

autrement. 

29.  Elles  pourront  être  révoquées  pour  cause  d'inexécution 
des  conditions  auxquelles  elles  auront  été  accordée|. 

La  révocation  sera  prononcée  par  arrêté  de  notre  ministre 

des  travaux  publics.  Cet  arrête  sera  cxcculoire  par  provision, 
nonobstant  tout  recours  de  droit. 

30.  Les  £ibn<|ues  légalement  en  activité  à  fé|)or|ue  c{e 
promulgation  de  la  loi  du  17  juin  1840  sont  maintenues 

provisoirement,  à  charge  par  les  propncUires  de  former  \xne 
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demande  en  permission  dans  un  dëiai  de  trois  mois  à  partir 
de  la  prorntugation  de  la  présente  ordonnance. 

Cians  te  cas  où  celte  permission  ne  serait  point  accordée, 
les  établissements  seront  interdits,  dans  les  formes  indi(}uëes 
au  second  j^aragiaphe  de  1  article  précédent. 

31.  Nos  ministres  secrétaires  d'état  aux  départements  des 

travaux  publics  et  des  fioanceis  sont  chargés ,  chacun  en  ce 

qui  le  concerne,  de  Texécntibn  de  la  présente  ordonnance i 

qui  sera  insérée  au  Bulletin  des  lois, 
•i  I    ••  • 

Signé  LOUIS-PHILIPPE. 

Par  le  fioi  :  le  Ministre  Secrétaire  d'èUU  au  département 
des  travaux  publics, 

  Si|pi4J.B.Tiin. 

J^a  9f  30.  —  OMMfùMiTdMCS      RoM  €§i^cêmëmi  Im  Écoles 
préparatoires  de  Mideekte  ei  Je  ^harmaeie, 

A«  pduf  des  TiiHtria,  I«  IS  Mm«  1841. 

LOVlS-P4iU4PP£»  ^Qi  i>£S  FAANÇAifi,  4  \Q^$  présent 
€(  à  venir,  ^ALqr. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  départemeot 

de  l'instruction  publique  ; 

Vu  notre  ordonnance  du  13  octobre  1840  (l),  relative  aux 
écoles  préparatoires  de  médecine  et  de  pharmacie  ; 

*  Vu  la  délibération  du  conseil  rojal  de  Tinstruction  publique,  en 
date  du  3  mars  1841, 

Noos  AVONS  oaooNNi  et  oedonmons  ce  qui  suit  : 

Art.  l*'.  L'administration  de  chaque  école  préparatoire 

de  médecine  et  de  pharmacie  est  confiée  à  un  directeur. 

2«  Le  directeur,  nommé  par  notre  ministre  de  l'instruc- 
tion publique,  ne  pourra  être  choisi  que  parmi]^ies  professeurs 
en  exercice.  La  durée  de  ses  fonctions»  toujours  révocables , 
est  fixée  à  trois  ans  :  il  pourra  être  renommé. 

3.  Le  chef  des  travaux  anatomiques  sera  également  nommé 


(l)  Bail.  776,  888S. 
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pour  trois  ans  par  notre  ministre  de  rinstniction  publique, 
sur  une  liste  de  deux  candidats  présentés  par  les  professeurs 
de  Técoie  :  ii  ne  pourra  être  renommé  que  pour  une  nouvelle 
période  de  trois  ans. 

4.  Dans  les  écoles  où,  en  dehors  des  chaires  mentionnées 
par  Tordonnance  du  13  octobre  1840,  et  constituant  Tes 
c  ours  ohîigatoires ,  il  n'existera  pas  de  professeurs  adjoints  ou 
provisoires  en  nombre  suQisant  pour  assurer  les  suppléances 
desdites  chaires  en  cas  d*absence  ou  d  empêchement  momen* 
lané  des  professeurs  qui  les  occupent i  il  pourra,  sur  la  pré- 
sentation du  directeur,  après  avis  des  profeiieurs  de  Técole, 
être  nommé  par  notre  ministre  de  l'instruction  publique  un 
ou  plusieurs  suppléants  spéciaux  ^  choisis  parmi  les  docteurs 
en  médecine. 

Les  (onctions  desdits  suppléants  cesseront  de  droit  après 
trois  années  d'exercice,  sauf  3  être  renouvelées. 

5.  Les  suppléants  spéciaux ,  ainsi  que  les  professeurs  ad- 
joints ou  provisoires  maintenus  sans  traitement  en  dehors  du 
cadre  de  i'école,  lorsqu'ils  seront  appelés  i  remplacer  fe  pro- 
fesseur d'un  des  cours  obligatoires ,  recevront  ^  à  titre  d'in- 
demnité, pendant  la  durée  du  remplacement,  la  moitié  du 
traitement  du  professeur  supplée. 

6.  Notre  ministre  secrétaire  d'étal  au  département  de 
f  insUruction  publique  est  chargé  de  f  exécution  de  la  présente 
ordonnance. 

S(gn4  LOUIS-PHILIPPE. 

Parle  Rot  :  U  Mmistrt  Secrétaire  d'état  au  déparlement 
de  l'instruction  publique, 

Signé  ViLLUfAiv. 

K*9931.  —  Ordosxancb  du  Roi  portant  réduction  du  Droit 
sur  Uê  HouiUês  perfu  ntr  le  Canal  d'ArUi  à  Boue. 

An  pAlui  dea  Twleriet,  le  8  Avril  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français  -, 

Va  la  loi  du  14  août  1899»  relative  à  faohèremeDt  du  canal 
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Arles  4  SottCf  ^mn^k  k  twt  cl  k  ««liiflr  dii  linifM  iWWf f ■  à 

ladite  loi  ; 

Vu  fordoniiaoce  du  31  juillet  1838  (l),  portant  redacdoo  dudit 
tarif; 

Vu  la  lettre,  en  date  du  18  mars  18 il ,  par  laquelle  les  adminis- 
trateurs de  la  compaf^nie  consentent,  jusqu'au  31  décembre  pro- 
chain, à  un  nouveau  dej^rèvement  sur  les  houilles; 

Sur  fe  rapport  de  notre  ministre  «çcretaire  d'ciat  de£^teil|çi|( 
des  finances, 

Nous  AYONS  onpoNN^  et  ORDONNONS  ce  quI  suit  ; 

Abt.  1*'.  Le  droit  sur  ks  hoiiiiies  aeUMBamant  perça 
sur  le  canal  d'Arles  à  Bouc  sera  réduit,  à  partir  du  l"  mai 
prociiain ,  à  seize  centimes  par  tonpe^u  QiiU^  kilogrammes , 
et  par  distance  d'un  myriamètre. 

2.  C€tt«  réductioQ  n  «ara  d*^i  ffm  fiisipi'an  janvier 
1842. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  des  finances  est  chaîne 
de  Texécution  de  la  présente  ordonnance,  qui  sera  insérée  au 
Bulletin  des  lois* 

Signé  LOUIS-PHIUPPE. 
Hrl^MiUMmitiif^JSiKf4tttire  d'état  desjùmut. 

Signé  llovAMa; 

N**  9233.  —  Ordonnance  du  Roi  qui  autorise  le  ministre  dç 
l'instruction  publique,  grand  maître  de  l'université',  à  accepter, 
au  nom  de  Tunivcrsitc,  la  somme  de  1,500  francs,  depose'e, 
par  une  personne  qui  désire  rester  inconnue,  chez  M''  Gan-^ 
douin ,  notaire  ù  Paris,  pour  être  décernée  en  prix,  à  la  suite 
d'un  concours,  à  Tauteur  du  meilleur  discours  sur  le  mérite  des 
Leçons  de  philosophie  de  feu  Laromiguière,  membre  de  IIds- 
titut,  professeur  à  la  faculté  des  lettres  de  Paris.  (Paris,  21  Mars 
i84L]    ' 

9933.  —  OaDONNANCBS  DU  Hoi  qui  autorisent» 
1*  La  communauté  des  sœurs  Saint*CharIes  établie  à  Vienne 
(Isèie): 

S*  L'établissement,  à  Roquefort  (Landes),  dVine  communauté 
de  soeurs  de  la  Doctrine  chrétienne  ; 

3«  L*àablissement,  au  Donjon  (AOier),  de  la  congrégatiou  des 
pœurs  de  Saint*Josepb; 
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4»  LVteliHMiiuiBal,  à  TaBe  ( Cbirète  ),  d^me  cmunnimte  de 
dtmm  Unolmcs.  (  P»iê,  $$  Mmn  1841.  ) 


Errata.  Balletin  7  79,  coDteaant  le  nosTeao  cahier  des  charges  da 
chemin  de  fer  de  Strasbourg  k  Bàlc,  page  801,  article  4t,  au  lieu  de  Les 
lettres  et  dépêches  envot/ées par  un  agent  du  Gouvernement,  lisez  Les  lettres 
et  dépêches  eoHpotfe'es  par  um  agent  dm  Gemeermeetemi. 

Bulletin  797,  contenant  fordonnance  du  17  mars  1811,  qui  autorise  U 
cbimbre  de  commerce  de  Bajonne  k  perccToir  des  droits  de  remorquage  sur 
lous  les  navires  tfai  enlreroot  dans  le  port  éê  cette  YxUe  eu  qui  en  sortiront, 
page  4 13,  article  9,  m  Ue«  de 

Povr  denx  ttaiviree  renor^éf  CDiemble.  •  9^§e^ 

PtowtronMvireseipliicreiBarqvÀtiiieBiUe..  o  80 

Lises  : 

Pour  deux  naTÎres  reiiion|«ëf  enfemUe  o  80 

Pour  troifiMTirei  et  pins  rcmerqnéieBiCBiMe*.  0  80 


^       Cbrxifib  oonfonne  par  noai 

de  France,  Ministre 

Sccrctairc  d'ctnl  au  département  de 
la  justice  et  dee  cultes, 

A  Paris,  le  15*  Avril  1841, 
N.  MARTIN  (du  Nord). 


*  Cette  date  est  celle  de  U  réception  do  BoIIetin 
àUCbMceilerie» 


f  sar  h  BeMsIhi  dss  lofe»  k 


ffMfilBiile  layslsf  dMsbs 


do  tfffSMS  f«r  soy  àla 


Impjummib  aotau.  —  15  Avril  1841. 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

N*  801. 

N°  9i34.  —  Ordossance  du  Roi  portant  Règlement  sur  Us 
Comptoirs  (T escompte  de  la  Banque  de  France, 

Att  pddi  dcf  TdbriM,  it  95  Man  INK 

LODIS-PHILIPPB,  Roi  dbs  Français; 

Vu  rarticïe  10  du  décret  du  16  janvier  1808  (l),  le  de'cret  dtt 
18  mai  de  la  même  anoe'e  (2),  et  la  loi  du  30  juin  1840  (3); 

Vu  les  délibérations  du  ronseil  général  de  la  banque  de  France» 
en  date  des  7  et  31  décembre  1840; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  «ecrétaire  d'état  des  finances; 

Notre  Conseil  d'état  entendu, 

Moro  ATQV0  OADOMMé  ct  ogDOifMoiii  cse  ^ttî  soit  : 

TITRE 

De  la  formation  des  Comptoirs  escompte, 

Art«  Les  comptoirs  d'escompte  de  h  banque  de 
Fittnce  sont  sous  sa  direction  immédiate. 

2.  Conformément  à  l'article  6  de  la  loi  du  3  0  juin  1840, 
les  comptoirs  de  la  banque  de  France  ne  peuvent  otre  établis 
ou  supprimes  qu'en  vertu  d'une  ordonnance  royale»  rendue 
sur  la  demande  de  ion  conseil  gënërali  dans  la  (onne  des  rà- 
gfements  d'adminbtration  publique. 

Le  fonds  capital  de  chaque  comptoir  d*escompte  est  fixé 
par  le  conseil  gênerai. 

3.  Les  comptes  des  comptoirs  font  partie  de  ceux  qui 
doivent  être  rendus  au  Gouvernement  et  aux  actionnaires  de 
la  banque. 

(f)  ive  série,  BuU.  17t,  1l*tt»t. 

(f)  JV«  série,  Buil.  193, n«  3409. 
(S)  ix«  série,  Bail.  741^  a^STOl. 

IJe  Série.  40 . 
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4.  Le  compte  des  profils  et  pertes  est  rév^é  tous  les  six 
mois  daosciiaqiif  comptoir»  «t  te  sflcb^iH  porté  aw  cmpte  de 
la  banque.   '  •  • 

5.  Les  dépenses  annueDes  de  chaque  comptoir  d'escompte 
sont  arrétto  par  ic  conseà  gênerai  de  lu  banque. 

TITRE  U. 

Des  Oj>Lrations  êéè  Chmpi^irê  itescompU.  . 

6.  Les  opëratîoiisiii»  «MD^toiiB  fMm^ptsrsont  les  mêmes 

que  celles  de  la  banque. 

7.  Le  taux  de  l'oscompte,  dans  les  comptoirs ,  fixé  par 
le  conseil  générai  de  la  banque. 

8.  Conformément  k  rarticlè  9  du  décret  impëfiji  dû  l^'ifiât 
1 808 ,  ta  banque  de  France  a  le  .privilège  'exct,usrr'd*éméttre 
des  Lillels  de  banque  daii;>  ie>  villeâ  où  elle  a  établi  des  comp- 
toirs. 

9.  Les  biileu  à  évettrepar  ies  voapioiistoiil  feuivis^par 
la  banque. 

Ifs  portent  en  titre  ie  nom  du  jcomptoirou  ib  doivent  être 

émis.  '         ^  , 

Le  conseil  général  Je  lu  banque  détermine  ia  ïotme  des 
bi(Icts  et  les  s^natures  dont  ils  doivent  être  revêtus. 

Les  coQpures  de  ces  biUets  liè  peuvent  être  iiiôinârës  dp 
deux  cent  cinquante  francs. 

10.  Toute  délibération  consed  général  ayant  ^our 
objet  îa  création  on  rémission  des  billets  de  banque  ffuh 
comptoir  doit  être  approuvée  par  les  censeurs  de  ia  banque. 

11*  Les  billets  émis  par  chaque  comptoir  descompte  sont 
payables  à  la  caisse  de  ce  Comptoir.  '"  ^  . 

Néanmoins  îes  billets  dts  comptoirs  peuvent  être  rem- 
bourses à  P.iris  par  la  bancpie  de  France,  lorsque  le  conseil 
générai  le  trouve  convenable.    ^  _1  

Les  billets  de  ia  banque  dft  .Fiaaçe  «peuvfoi  jjgaipwent 
être  remboursés  par  les  comptoîft ,  aV'ecf)AiéêMfcifliÔli''dU  tbn- 
seil  général  et  aux  condiliou:»  qu  iJ  déletmlne.   .  . 


uiyiiized  by  Google 


• 


TITRE  m. 

De  rimeriptum  des  Actions  de  ta  Banque  dans  les  Comptoirs  éteS'f 
compte  et  des  Certificats  de  transfert  dt effets  publies. 

propriétaires  d  ictions  de  la  banq^e  rësi49at 
ayant  élu  domicile  dans  les  villes  où  des  coBiptoir^  *d*es« 
ç^i^ptç  ^Ql  f  M^Qii  {peuvent  y  i^îre  inscrire  leurs  action;  ^ur 

çjes  registre  i  cç  «Jçstincs  dans  chaque  conipUjir. 

13.  I.es  actions  de  la  bnnque  dont  l'iiii>t^nplion  aura  el4 
d^fï^a(i4QÇ  4^  ^  comptoir  4ç4Compte  seront  d  aborcf  por- 
tées à  un  compte  spécial,  ouvert  sur  les  rq^stres  de  b  banque, 
au  lîpW  rfw  çQmptoir, 

C€s  actions  seront  ensuite  inscrite^  svir  jfis  feg^bUcs  ({ef 

çpniptoirs,  au  nom  du  propriétaire. 

P4f)$     con^ptoirs  où  elles  auront  été  in^pntc^,  ces  actions 

tr4(f3fçr^l^  s^9D  if9  bftm^  TO^Iuf^  p^r  )^  ftatotç  4f} 
h  banque. 

14.  L'inscription  des  actions  de  la  banque,  faite  dans  les 
comptoirs  d'ciicoi^ptc,  pourra  être  rétablie  sur  les  registre^ 
4e  )}anqu^^  ^  e}{es  sqo^  engagées  au  ppmptpir»  en  §j|- 
raiitip  fjeiTets  e^omptçs. 

15.  Les  efSelUf  pi^los  français  |  sur  lesquels  les  con^ptojjnf 
ai|ront  içitdes  avances,  ou  quils  auront  admis  à  titre  de  ga- 
rantie, seront  transférés  au  nom  de  la  Lancjue  de  France. 

16.  Le  divideiJLdit;  fies  actions  de  la  baqqv^,  inscrites  dans 

français,  transférés!  ^xécut;oii  des.  ftrtfcles  prjmjeliHs»  «1^4 
ront  payés  fiux  çai^e^      con^ptpirs.  >        ,  • 

TITilB  IV.  # 
De  Ai  Composition  dés  Comptoirs  dt escompte, 

17.  (j'acfministiation  de  qba^ue  comptoir  d  escompte  ^ 
cqmposee  :  .  . . 

if  ûn  directeur,  de  douze  administrateurs  a|i  plus  et  de  six 

au  moins,  suivant  l'importance  des  comptoirs,  et  <Je  t^ois 


censeurs. 


Ib  doivent  résider  dans  la  ville  oii  le  comotoir  est  éiaUi^ 
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18.  Les  censeurs  sont  nommés  par  le  conseil  général  de 
la  banque. 

19.  Les  ajdministrateurs  sont  nommà  par  le  gouverneur» 
sar  une  liste  de  candidats  en  nombre  double  à  celai  des 
membres  i  élire. 

Cette  liste  îui  est  présentée  par  le  conseil  général  cîe  la 
banque  9  a  moins  que  le  nombre  d'actions  inscrites  dans  le 
comptoir  ne  représente  au  moins  la  moitié  du  capital  fixé  pour 
ce  comptoiri  et  que  le  nombre  des  titidaires  ne  soit  de  cin- 
quante au  plus. 

Dans  ce  cas ,  la  liste  double  pour  le  choix  des  administra- 
teurs sera  formée  de  la  manière  suivante  : 

Les  cinquante  plus  forts  actionnaires  inscrits  sur  les  listes 
du  comptoir  éliront  un  nombre  de  candidats  égsd  à  celui  des 
membres  à  nommer  :  le  conseil  général  de  la  banque  formera 
une  liste  d'un  même  nombre  de  candidats. 

L'assemblée  des  actionnaires  ayant  droit  de  voter  sera 
convoquée  par  le  directeur  du  comptoir,  aux  époques  fixées 
ptr  le  gouverneur.  Elle  sera  présidée  par  le  directeur.  EHe 
procédera,  pour  les  élections,  dans  les  fermes  prescrites  par 
les  articles  25  et  26  des  statuts  de  h  banque. 

20.  La  durée  des  fonctions  des  administrateurs  et  des 
censeurs  est  de  trois  ans. 

Us  sont  renouveiés  par  tiers  chaque  année. 

Pendant  les  deux  premières  années ,  les  administrateur  et 
les  censeurs  sortants  sont  désignes  par  îe  sort. 

Les  administrateurs  et  îes  censeurs  sont  rééligibîes. 

2  { .  Les  fonctions  des  administrateurs  et  des  censeurs  sont 
gratuites,  sauf  les  droits  de  présence, 

22.  Le  directeur  de  chaque  comptoir  est  nommé  par  or^ 
donnante  royale,  sur  ïe  rapport  de  notre  ministre  des  finances, 
et  sur  la  présentation  qui  lui  est  faite  de  trob  candidats  par  le 
gouverneur  de  la  banque. 

Le  gouverneur  de  la  banque  nomme ,  révoqiK^  et  dçstitu^ 
les  employés  des  comptoirs. 

23.  Avant  d'entrer  en  fonctions  » 
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Le  directmir  de  chaque  comptoir  est  tena  de  jtotifier  de  fa 
propriété  de  quinze  actions  dé  fa  i>anque ,  lesqueDes  sont  aflfisc- 

tées  à  ia  garantie  de  sa  gestion  ; 

Les  administrateurs  et  les  censeurs  doivent  justifier  de  fa 
propriété  de  quatre  actions,  lesquelles  sont  inaliénables  pen- 
dant toute  fa  durée  de  leurs  fonctions* 

En  cas  de  mort  »  de  msSadie  ou  autre  empêchement  I^thne* 
du  directeur  d*un  comptoir,  le  conseil  d  administration  nomme 
un  de  SCS  membres  pour  en  remplir  provisoirement  les  fonc- 
tions, jusqu  à  ce  qu'il  ait  été  pourvu  à  f  intérim  par  le  gouver- 
lieuf  de  fa  banque. 

TITRE  V. 

Dê  la  Direction  et  de  fAêminiêtratifm  dee  Cemptoire  d^eeeempte. 

24.  Le  directeur  exécute  les  arrêtés  du  conseil  général 
et  se  conforme  aux  instructions  transmises  par  le  gouver- 
neur. 

H  tàffït  fa  correspondance  ainsi  que  les  endossements  et 
acquits  des  effets  de  commerce  appartenant  au  comptoir. 

lî  préside  le  conseil  d'administration  et  tous  ies  comités. 

Les  actions  judiciaires  sont  exercées  au  nom  des  régents  de 
fa  banque,  à  fa  requête  du  gouverneur,  poursuite  et  dili- 
gence du  dn^teur. 

25.  Le  directeur  d^un  comptoir  ne  peut  présenter  à  Fes- 
compte  aucun  effet  revêtu  de  sa  signature  ou  lui  apparte- 
nant. 

26.  Le  conseil  d  administration  de  cluKpie  comptoir  est 
composé  du  directeur,  des  administrateurs  et  des  oensemt. 

Il  survei&e  toutes  les  parties  de  rétablissement. 

H  arrête  ses  règiements  intérieurs,  sauf  les  modifications 
qui  peuvent  y  élre  apportées  par  le  conseil  général  de  ia 
banque. 

Il  fixe  les  sommes  i  employer  aux  escomptes. 
II  propose  f  état  annuel  des  dépenses  dneontpaoïf • 

H  veille  a  ce  que  ie  comptoir  ne  fasse  d'autres  opérations 
que  celles  qui  sont  permises  par  les  statuts  et  qui  sont  auto^ 
Hséçs  jpar  fa  banque. 
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3i7*  Mi4  «flfet  pe^t  étrç  es^^opt^»  <tei^  uq  ççmptoir, 
quesnjc  la  proposition  des  atlttiiiistral^rs  composant  (c  99-. 

mité  des  escomptes,  et  i approbation  du  directeur. 

^8.  Le  conseil  dadmiuisu-atioo  çb^^v^e  coqtptQir  se 
réunit  au  noÏDS  deiu^  (ois  cba^j^^e  mois.  ^ 

il  lui  est  rendu  compta  de  (otit^  ie9  ^fl^ires  du  <«ornp- 
tpir. 

^cs  arvvLc^  9Ç  prçiincut  ù  U  (.majorité  absolue  dçs  su^ 
frages. 

JUçk  C0U9CÛI  d'admitiistr^tioa  ne  f^wX  dclibereif  gu'^YÇ<; 
le  concours  des  deux  tiers  du  nombre  des  gdi^înisliat^UT^  ^ 
la  présence  d*un  censeur.  ^ 

30.  Nul  arrêté  ne  pçut  çxcouté  s'U  n  qs<  révolu  4c  1^ 
signature  du  directeur. 

31«  Les  ceDSCurs  des  comptoirs  adressent.  ai|  moins  vi)^ 
fois  par  mois,  au  conseU  général  de  la  banque»  un  rapppi^ 
sn^r  Texerdcc  d^  leur  surveillance. 

32.  Les  admini$tr»itcuvs  de  clja^uç  coipjptoir  sont  répartis 
en  trois  comités  : 

Le  çûm\c  des  escqmptes, 

comité  des  livras  ç\  portçfipuiUes, 
Le  comité  des  caisses. 

« 

TITRE  VI 

33.  Les  comptoirs  ne  peuvent  Êiire  entre  eux  aucune  opé^ 
nuiofli  mue  iine  iMlpim^op  f  Ttpress^  du  ooQseil  générai  d;  la 

banque. 

34.  Iles  dispositions  de  ia  pré$^pB  ^rdoijMiiifice  ^ot  ap- 
fiicai)Ie$  aux  comptoirs  exist^Pte- 

96.     dfcMib»  lA      )AP«  iBir  «f^^i  stuf  iesar-r 

tides9,  42  et43. 

86.  Notre  wmftXxe  secrétaire  d  etajt  (fes  finances  çst  chargé 
de  fexécutioa  de    |^é^ot^  i^^dQ^na^,  ^i  ;sfra  in^éf^ép  au 

Signé  lovi^-vmupi*^' 

ParJeRoi  :  le  Mimsin  Seerét^nre  d'éfat  desjùufffef^ 

Signé  HvmàM»*' 
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îï«  9235.  —  OiiDOSSASCB  DU  Roi  portant  que  l'Importation 
des  grandes  Peaux  brutes  sèches,  ci' origine  européenne,  est 
autorisée  par  le  Bureau  ttÉt^range  (Moselle). 

L*OUfS-PftrLlrt*f!,«0t  tfBI^  FaÀi^XtS)  i  ions  ^résénfs 
et  à  venir,  salut. 

Vu  la  loi  du  28  avril  ISIG; 

Vu  Tarticlc  4  de  la  loi  du  :>  juillet  1830,  portant  que  des  ordon- 
nancrs  royales  pourront  déterminer  1rs  bureaux  dédouanes om  crts 
nu  transit  ou  ù  Tin^portation  et  à  l'exportation  de  certaines  marchan- 
dises, saut  les  restrictions  d'entrée fironoocMS'pBr  Fartiofo  âfi  delà 
loi  du  28  avril  18 IG; 

Sur  fe  rapport  de  nos  ministres  secrétaires  d'ctat  au  depai*terneilt 
de  i'ïig^icuittire  et  du  commerce  et  an  département  des  iinanees, 

Nools  JlvOxb  oktooMNfi  et  oànoKNOva  tt  fjid  bdit  : 

Art.  l*'.  L'importation  àes.|pDanc[es  peaux  Brutes  secKes , 

-dPmgtne  €tin>peefifie,  m  dmiJt  de  cinq  fnenés  ëtabii  pr  ta 

loi  dû  1S  jo?î!et  1836,  est  autorisée  par  le  bureau  d'Évraiîge, 

département  de  la  Moselle. 

JSi»miAisU«8femtaiFesd'ëtata|isdépirlflme^ 

en  ce  qui  le  conceitie,  ée  rexécutîon  del^'présentc  ordonnance. 

Signé  LOUIS-PHILIPPE. 

P<ar  feftti  :  ie  Ministre  Secrétaire  d'état  au  d  'pmmmmt 
de  l'HgriemUure  et  du  commerce, 

*  Signé  L.  CoNiM-GuoAiMM. 

923C.  —  Ordonnance  du  Roi  portant,  * 
1**  Que  MM.  Qtiillaume^tanisias  'Marey,  colonel  du  premier 
re'gimeot  de  cuirassiersj  ne  à  Ijitits  (Càte-d'Or }  ie  30  fiuviâse 
an  IV  ;  * 

Ferdinand  Marcy,  propriétaire.  De  en  ladite  ville  le  1^^  frue- 
tidor  an  x; 

Louis-Edmond  Marcy,  ancien  élève  de  Técole  poiyteoiiniquei 
né  en  ladite  ville  le  20  juillet  1807; 

Ernest- Barthélémy  Marey,  ei^-oificier  d'artillerie ,  né  en  ladite 
^ilîele  11  mai  1809; 

Nicolas-Pierre- Alfred  Mareif,  élève  odotul,  né  en  ladite  ville 
le  6  mars  1814  ; 

'^i  Guitlaufne-Fêti:!ti^ai^y,-ifxa\mt  en  droit»  né  a  Pommard 
CCÔte-d'Or }  le^O  aoât  1818» 
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Sont  autoiMM  k  lyonter  à  leur  nom  celui  de  Mong9,  qui  est  U 
nom  de  leur  alenl  jnâttniely  et  à  s'appeler  à  l'aYenir  Mat^" 

Monge  ; 

S"  Que  les  impétrants  ne  pourront  se  pourvoir  devant  les  tribu- 
naux, pour  faire  opérer  sur  les  registres  de  Te'tat  civil  l'addition 
résultant  de  la  présente  ordonnance,  qu'après  Texpiration  des 
délais  fixés  par  les  articles  6  et  8  de  la  loi  du  1 1  germinal  an  xi,  et 
en  justifiant  qu'aucune  opposition  n'a  été  formée  devant  ie  Roi  en 
aoQ  Conseil  d'état.  (  10  Décembre  1840.  ) 

9337.  — -  Ordonnance  do  Roi  portant  suppression  du  com- 
missfiriat  de  police  créé  dans  la  commune  du  Château,  île 
d'Oléron  (Charente-Inférieure),  par  ordonnance  du  11  mai 
1836.  (  Paris,  10  Janvier  1841.  ) 

N*  9i3t.  —  OiDOiriiAiieE  va  Roi  qoi  eroe  on  aecond  oommi»* 
aariat  de  nolioe  dan»  b  TtUe  de  Niort»  département  des  Deux- 
Sirree.  (  Pem,  15  Janvier  184 1.  ) 

tf  39.  OftMmrANCB  va  Roi  portant  créalÎMi  d'an  oommia- 
•arial  de  police  dans  la  commune  de  VilienenYe-Ies-Beftien^ 
département  de  l'HéiMlt  (  PmrU,  U  Jamner  1S41.) 

N*  0940.  —  Ordonnancb  du  Roi  portant  création  d'un  com- 
iniwariat  de  police  dans  la  coniBttne  de  ViiluuuUBe,  déports 
ment  de  l'Aube.  (  Pm$,  J07  JwmÊr  1S41.  ) 

N*  9S41.  —  Ordonnancb  du  Roi  portant  création  d'un  commis- 
sariat de  police  dans  la  ville  de  Largeotière,  département  de 
VArdhohe,  {Paris,  31  Janvier  1S41,  )  ^  ■ 

CBRTiFii  coofiiniie  par  nous 

Garde  des  sceaux  de  France,  Ministre 
Secrétaire  déiat  au  département  de 
la  juiticé  et  des  cuites, 

A  Paris»  le  17  *  Avril  1841, 

N.  MARTIN  (  du  Nord  }. 

*  Cette  data  est  celle  de  la  réception  du  BoUetin 
Il  la43hiaeiQtaia» 

iMtEimau  aoTAUb     17  Afril  1041  • 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

N»  802. 


1 

N*  984S«  — -  Omoùnhahcs  du  Roi  sur  tifrgÊÊMsatiom 

de  la  JuBiteê  en  Algérie, 

A  l%ru,  ie  Së  Fcnier  1841.  * 

LOUTS-PHILIPPE,  Roi  des  Français,  à  tous  présents 
et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secre'taire  cFetet  an  département 
de  fa  gaerre,  président  du  conseil,  et  de  notre  garde  des  seeaiu, 
nnoistre  secrétaire  d'eW  au  département  de  la  justice  et  des  ouïtes, 

AtOHB  ORDONKé  et  ORDONNONS  ce  qui  Suit: 

Notre  ordonnance  du  10  aoiil  18  34  (l);  sur  Forganisatioii 
de  la  justice  eti  Algérie,  est  modifice  conformément  au  texte 
ci-après,  qui  seili  le  seul  odiciei,  à  partir  de  k  publication  de 
{a  présente. 

TH^RE  1". 
De  l'Administration  de  la  Justice. 

Art.  l".  La  fostioe  en  Algérie  est  administrée,  au  nom 

du  Roi,  par  des  tribunaux  français  et  par  des  tribunaux  indi- 
gènes, suivant  les  distinpiions  éubUes  par  la  présente  ordon- 
nance. 

2.  Les  juges  français  sont  nommés  et  ûistitiiés  par  le  Ror.- 

Ifs  ne  peuvent  entier  en  fonctions  quuprès  avoir  prêté 
serment. 

Leurs  audiences  sont  publiques,  au  civil  comme  au  ciiiDînel, 

excqptié  dons  bs  aflUrfS'ou  fa  pnhiicitë  est  jugée  dangereuse 

pour  Tordre  et  fes  mceurs. 

Leurs  jugements  sont  toujours  motivés. 

'    ■    ■  ■  ■  »   •  I 

(i)  s«  partie,  iwacetioli.  Ml.  646S. 

IX' Série.  41 


iiU  ) 

Des  Tribunaux  françaU. 

3.  Lorganuatiop  judiciaire  coriipiend  : 
Une  cour  roysde  séint  à  Alger; 

Des  tribunaux  de  première  instance  siégeant  à  Afger,  Bône 
et  Oran ,  et  dans  les  autres  iieux  où  il  serait  jugé  nécessaire 
d'en  établir;  ' 

Des  justices  de  paix  et  des  juridictwiis  spéciales ,  dans  les 
cas  prévus  par  Tartide  10  de  la  présente  ordonnance ,  et 
Farticle  3  de  celle  du  31  octobre  18a8  (l); 

Un  tribunal  de  commerce  à  Alj^er; 

Des  tribunaux  musulmans  en  nombre  indéterminé,  doiitle 
gouverneur  général  arrête  i  établissement  et  nommé  les  mem- 
bres. 

4.  Le  ressort  de  fa  cour  royaîe  emtrasse  îa  totalité  de 
î'Alj^érie,  sauf  la  juridiction  des  conseils  de  guerre,  réservée 
par  l'article  -13. 

La  juridiction  des  tribunaux  de  première  instaiîce  s*étênd 
sur  tous  les  territoires  occupés  cfaiis  cHacjue  province,  jusques 
auji  limites  déterminées  par  des  arrêtés  spéciaux  du  gouver- 
neur, soumis  h  I'a[)})r()lKitiun  du  ministre  de  ia  guerre. 

5.  Laçour  royale  d  Alger  se  compose  : 
D'un  conseilfar,  président; 

De  quatre  conseillers ,  •      *  • 

El  de  dedx  tonseiHers  adjoints;  ayant  voit  ddUMative; 

D'un  ijrcll  er  et  de  deux  commis-grediers. 

Elle  connaît  de  Tuppei  des  jugements  rendus  en  premier 
ressort  par  les  tribunaux  de  lumière  instance  ou  decommeroe, 
•t p Y  les  tribanaiu musulmans..  , 

Elle  ne  peut  juger  quau  nombre  de  trois  conseilleni  au. 
muuis. 

.•  .La  cour  royale ,  constituée  en  cour  de  justice  criminelle, 
juge, 

1*  Toutes  les  alTiiires  de  la  /compétence  des  cours  d'assises, 

-  . ,  . . , — . . j."   '  li    ■  Il 

(1)  Boli.  609»  ll«76S4.  .  . 
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^Brecteo9^nt  popf  fa  province  d^AIgeir,  tt  spr  ^ppd  des  jug^ 
ments  rendus  par  les  tribonaux  d*Oran  et  de  Bône ,  d jtis  le 
cas  provu  par  le  cIcinitT  paragraphe  de  rarlicle  12  ci-après; 

2°  l^es  appels  efi  piaticre  cor rcclionncjle ,  dans  les  cas  où 
f appel  est  autorisé; 

3*  Les  délits  et  contraventions  iosputés  aux  agents  de  Tau- 
tenté,  dàns  les  cas  où  la  connaissance  en  est  déférée ,  parb 
loi  française,  aux  cours  royales. 

La  cour  criminelle  sicge  au  nombre  de  quatre  conseiilci^; 
trois  voix  sont  requises  pour  qu  il  y  ait  condamnation. 

6.  La  cour  royale  ne  peut  exercer  dautres  attributions 
que  celles  qui  lui  sont  expressément  conCérées  par  la  pré- 
sente ordonnance. 

Le  droit  d  évocation,  les  injonctions  au  procureur gcnérai» 
}ui  sont  nommément  interdits. 

Elle  ne  peut  se  réunir  en  assemblée  générale  que  sur  la 
réquisition  du  procureur  général ,  et  seulement  pour  délibérer 
sur  f  es  objets  qui  fui  sont  communiques  par  ce  magistrat. 

7.  Le  tribunal  de  première  instance  d'Alger  se  compose  : 
De  deux  juges  et  de  trois  juges  ad  joints  i 

D'un  greffier,  et  de  quatre  commis-greffiers  assermentés» 

9.  )L**un  des  deux  juges  ai|  tribunal  de  première  instance 
d'Afger  connaît  de  toutes  les  matières  civiles.  H  juge  en  der- 
nier ressort  les  demandes  qui  n  exc  èdent  pas  ujille  francs  de 
valeur  déterminée,  ou  cent  trancs  de  revepu  (i),  et,  à  difrge 
(fappel,  toutes  les  autres  actions. 

Le  second  juge  connaît  en  dernier  ressort  de  toutes  les 
contraventions  de  police,  et,  à  la  charge  d'appel  dans  les 
limites  ci-après^  des  autres  contraventions  et  dèlùs  corjcc; 
Xionnels.  ^ 

11  est  aussi  chargé  de  Finstruction  des  affaircf  <crim|neUes. 

II  peut  être  appelé  dj»  jugements  rendus  en  matière  cor- 
rectionnelle, dai»  tous  les  cas  où  h  peine  portée  par  la  {oj 

# 

(i)  Liotérét  légal,  en  Afgëriè.  est  de  dfli|Nrar  ceift.  (Ordtiiasiiw  royalf 
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peut  détendre  jusqo*!  deux  années  cTempnsoiinenient  ou  plus  ; 

quelle  que  soit,  d'ailleurs,  celle  qui  est  appliquée  par  le  juge. 

9.  Ces  Jeux  juges  remplissent,  chacun  selon  la  nature  de 
ses  attributions^  les  diverses  fonctions  que  les  lois  confèrent 
en  France  aux  juges  de  paix. 

10.  Des  ordonnances  royales  pourront , 

1*  Charger  i'un  des  juges  adjoints  d'Aîger,  Bone  et  Oran, 
de  juger  toutes  les  aHaiics  du  ressort  des  justices  de  paix; 

2**  Instituer,  s'il  y  a  lieu,  des  juges  de  paix  dans  les  terri- 
toires ériges  en  commissariats  civils,  en  exéôition  de  Tarticie  3 
de  notre  ordonnance  du  31  octobre  1838. 

Les  juges  de  paix  ainsi  institués  peuvent  être  investis  dos 
mrmes  pouvoirs  que  notre  ordonnance  précitée  permet  de 
confc-rer,  en  matière  judiciaire ,  aux  commissaires  civils. 

Les  arrêtés  du  ministre  de  la  guerre  déterminent  provi- 
soirement, et  modifient,  s'il  est  besoin,  les  régies  de  procé- 
dure à  observer  devant  les  juges  de  paix  ou  commissaires 
civils,  et  pour  l'exécution  de  îou rs  jugements, 

11.  Les  deux  juges  du  tribunal  de  première  instance 
d* Alger  se  suppléent  réciprocpiement  dans  toutes  leurs  fonc- 
tions. 

En  cas  d*empéchemc»it  des  conseillers  ou  juges  titulaires , 

les  conseillers  et  juges  adjoints  attachés  au  même  siège  sont 
appelés  à  en  remplir  toutes  les  fonctions. 

12.  Les  tribunaux  de  première  instance  de  Bone  etd'Oran 
sont  composés  chacun  d'un  juge,  de  deux  juges  adjoints, d*uh 
greffier  et  d*un  commis-greffier.  Dans  chacun  de  ces  sièges , 
le  juge  réunit  les  attributions  éimmérées  dans  1rs  articles  8 
et  9  de  la  présente  ordonnance.  II  connaît,  en  outre,  des 
affaires  de  commerce,  à  l'égard  del||uelies  sa  compétence  en 
dernier  ressort  est  la  même  qu*en  matière  civile. 

'  Le  juge  de  première  instance,  à  Bâne  et  à  Oran,  connaît 
des  crimes,  à  cliar^^c  d'iiiipcl. 

La  dernière  dispositioîi  de  l'arliclc  8  est  applicable  aux 
jugements  rendus  par  les  trihunaux  de  Bone  et  d'Oran.  L'appel 
de  ces  jqgeinents  éit  iiéanmoins  interdit,  lorsque  la  poursuite 
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a  eu  pour  objet  un  défit  contre  la  chose  publique,  prévu  soit 
par  le  titre  I*',  livre  III  du  Code  pénal,  soit  par  ia  Ugiaiatioii 
spécirie  de  FAIgérie. 

13.  Le  tribunal  de  commerce  d'Alger  se  compose  de  no- 
tables négociants  y  nommés  cliaque  année  parle  gouverneur, 
qui  désigne  en  même  temps  le  président 

Ils  sont  indéfiniment  rééGgibles. 

Us  ne  peuvent  rendre  de  jugements  qu'au  nombre  de  trois. 

Un  grefiier  et  un  commis-greflier  sont  attachés  à  ce  tri- 
bunal» dont  le  président  et  les  juges  titidaires  ou  suppléants 
ne  reçoivent  ni  traitement,  ni  indemnité, 

14.  Un  procureur  gênerai,  deux  avocats  généraux,  un 
substitut  du  procureur  général,  deux  procureurs  du  Roi,  rem- 
plissent, auprès  des  diverses  juridictions,  les  fonctions  du 
ministère  public. 

15.  Chaque  année,  le  procureur  général,  par  un  arrêté 
spécial,  fait  la  distribution  du  service  entre  les  avocats  gé- 
néraux, le  substitut  et  les  conseillers  ou  juges  adjoints  atta- 
chés au  par^t  d'AVer,  en  vertu  de  l'article  16,  et  désigne 
le  si^e  près  dnqud  cfaaonn  d'eux  doit  exercer  ses  fonctions. 

Expédition  de  cet  arrêté  est  immédiatement  transmise  au 
gouverneur. 

Le  procureur  général  conserve  toute  Tannée ,  et  aux  mêmes 
conditîonB,  le  droit  de  modifier,  dans  l'intérêt  du  service , 
f  arrêté  pris  en  vertu  du  présent  article* 

Les  procureurs  du  Roi  sont  attachés  aux  tribunaux  d'Oran 
et  de  Bône. 

16.  L'un  des  deux  conseiOers  adjoints  à  la  cour  royafe,  et 
f  un  des  juges  adjoints  aux  tribunaux  de  première  Instance, 

sont,  par  arrêté  du  gouverneur,  désignés  pour  le  service  du 
parquet. 

Les  conseiliers  et  juges  adjoints  ainsi  désignés  peuvent, 
en  cotre,  siéger,  s'il  est  besoin,  comme  juges,  quand  ils  nen 
sont  pas  légalement  empêché, 

17.  Le  procureur  générs^  correspond  directement  avec  iù 
IX  Série.  AU 
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Âifriîstré  de  h  guerrè,  pùtk  U>af  ^lu  cbnceràe  fadmims* 
frfltiôii  iè  h  fùsûcé. 

18.  Le  procurear  général  exerce  diréctéÎAénl,  où  par  ses 
stïbstituts,  auprès  de  toutes  les  juridiciîons,  la  gcndraiilë  des 
attributions  du  ministère  public  en  France. 

£n  cas  d'absence  ou  dempècliement,  ïl  est  remplacé  par 
un  des  avocats  généraux  qtt*il  désighé;  et^  k  défaut  dé  dési- 
gnation;     le  pitis  ihdèti  d^etttrè  èiât. 

Lê»  avocats  généraux,  fe substitut,  les  procureurs  du  Roi^ 
et  les  autres  membres  de  la  m^^?ist^aturc  adjoints  au  scrvic(* 
du  parquet,  exercent,  sous  la  direction  immédiate  du  pro> 
eureur  général  «  toalM  bs  attribiicms  éù  mintstirré  public 
jMrèt  de  ta  jdrkliclsoo  k  facpwUe  ik  soot  ioaisbés. 
-  19.  Dznà  les  cas  d'tlrgence,  et  pour  évHer  que  ie  cours  d^ 
la  justice  ne  soit  interrompu,  le  gouverneur,  sur  le  rapport 
du  procureur  général,  dé&igne^  par  un  arrêté  spécial,  et  parmi 
fes  QMgistratft  de  Ipua  sièges,  ceux  ifiii  doîveitt  teitiponire- 
mem  £ûre  partie  de  leHe  piridielîon  que  farrMë  déteioÛBe^ 
ainsi  que  les  fonctions  qu'ils  sont  appelés  à  remplir* 

Cfct  arrêté  est  imractlialenient  publié. 

20.  Lesgreiiîer^  som  suppléés  par  ie&  cewnie^fKeâiers,  et 
au  besoin  par  des  officiera  publics  ouministérids  asanoMléa, 
que  le  tribunal  diàffie* 

2t.  B  est  altacUé  aux  tribuiiaiix  fran^is ,  pour  les  assister 
et  sii'ger  avec  eux,  dans  les  cas  détermines  au  titre  suivant, 
des  assesseurs  musulmaaSy  au  uo«ibre  de  quatre  pour  Alger, 
et  de  deux  pour  chacune  des  viiies  de  Bône  et  d'Qmi. 

Ces  assesseura  sont  nommés  par  le  gouveroeiv. 

Ûû,  Des  interprètes  assermentés  sont  spéeidemcntattacbéi 
au  service  (Us  divers  tribunaux»  el  répartis  selon  les  besoins, 
par  arrêté  du  gouverneur. 

23.  Le  procureur  générai,  les  avoçats^ généiaux,  le  subs- 
titut,, les  prqcureura  du  Roi»  iea  couoâeiliqrs.  et  jmes  titulaires 
du  adjoints,  et  les  juges  de  paix,  doiveiit  réunir  toutes  les 
conditions  d'aptitude  requises  pour  exercer  les  foiictioiij>  vor- 
re^ondantes  dans  la  magistrature  Ihmçaise.       *    .  . 
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tii»  Les  ordonnances  portant  nomination  des  mèmbres  de 
h  cour  royale  et  des  tribiinaut  seront  rendues  âiir  la  pj*opo- 
sition  et  sous  le  contre-seing  de  notre  garde  des  sceaux^  mi» 
iiîstre  secrétaire  d*état  de  h  justice,  qui  se  concerte^,  &  cet 

effet,  avec  notre  minisire  secrétaire  d'état  de  fa  guene. 

25.  Les  mKagistrats  nommés  en  conformité  de  Tartide  pré- 
cédent seront  considérés  comme  détachés ,  pour  un  service 
public,  du  département  de  la  justice.  Ils  pourront  demander 

à  rentrer  dans  I:i  mncjisrraturc  métropolitaine  après  cinq 
années  d'exercice  des  lunctions  qui  leur  auront  été  conférée^ 
en  Algérie. 

26.  Lé  procureur  généra!,  les  avocats  généraux  et  les 

sid)stiluts  du  procureur  général,  portent  le  costuuHi  attribué 
en  France  aux  fonctions  (|u  ils  remplissent  ; 

Le  conseiller  président  de  la  cour  royale  elles  conseillers 
titulaires  ou  adjoints,  celui  des  conseillers; 

Les  procureurs  du  Roi,  les  juges  titulaires  et  les  jugeS 
adjoints,  celui  des  membres  des  tribunaux  de  première  ins- 
tance. 

27.  Les  traitements  de  tous  les  membres  de  la  magistra- 
ture sont  déterminés  par  une  ordonnance  spéciate.  Ces  trai- 
tements subissent  les  retenues  établies  en  biveur  de  la  caisse 
des  retraites  du  ministère  de  la  justice. 

-  Les  services  en  Algérie  sont  comptés  comme  s*iis  avaient 
été  r&nàm  en  Fmnœ. 

28.  Les  greffiers  et  les  commis-greffiers  sont  nommés  par 
îe  ministre  de  la  guerre,  qui  rrgle  les  traitements  et  indemnités 
a  leur  allouer.  Moyennant  ces  albcaiions,  ie  matcrief  dies 
grèfiès  et  ie  personnel  auxMiaire,  quand  il  y  a  lietr,  demeu^ 
rent  à  la  charge  des  greffiers. 

Les  âroits  de  greffe  et  .d'expédHîon  sont  perdus  au  profit 
du  trésor. 

'  29.  Les  jugei  français  et  leurs  gi'effiers  n  ont  droit  il  aUcune 
walion  pour  les  actes  ou  opérations  aQxqdefs  iis  prôcedfènt 
flans  lororé  de  leurs  aîlrib&tioiis»  Il  leur  ési seuïémént  alloué, 

.41** 
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ieion  les  a»,  une  indemnité  de  innsport,  réglée^  par  arrêté 
da  ministre  de  la  guerre,  en  raison  des  distances  parcourues. 

30.  Le  ministre  de  la  guerre  détermine  également  fe  mode 
de  rémunération  des  assesseurs  musulmans,  à  raison  de  leur 
partiâpation  aux  jugemeots  pour  lesquels  leur  assistance  est 
requise. 

SECTION  U. 

Des  Tribunaux  indigènes, 

31.  Les  tribunaux  musulnuins  sont  maintenus,  sauf  ia 
modification  portée  en  fartide  A4. 

Les  muphtis  et  cadis  sont  nommés  et  institués  par  le  gou- 
verneur :  ils  re(;oivcnt  un  traitement  dont  la  quotité  est  dé- 
terminée par  ie  ministre  de  ia  guerre. 

32.  Les  ministres  du  cuite  israélite  institués  à  un  titre 
quekonque  par  le  gouverneur  pour  Texerdce  ou  la  police  de 
ce  eidte  n'ont  aucune  juridiction  sur  leurs  co-religionnaires  » 
lesquels  sont  exclusivement  justiciables  des  tribunaux  fran- 
çais, sauf  toutefois  ia  disposition  contenue  en  i'article  ÔO  ci- 
après. 

TITRE  IL 

Compétence  des  Tnbunaux français  et  indigènes, 

33.  Les  tribunaux  français  connaissent ,  entre  toutes  per« 
sonnes,  de  toutes  les  aflbires  civiles  et  commerciale,  a  Texeep* 

tion  de  celles  dans  lesquelles  ies  musulmans  sont  seuls  par- 
ties, et  qui  continueront  d'être  portées  devant  les  cadis. 

34.  Les  tribunaux  français  civils  et  de  commerce,-  pour 
le  jugement  de  tout  procès  dans  lequel  un  musulman  est  in- 
léréssé,  sont  assistés  d*an  assesseur  musulman,  pris,  a  tour  de 
rôle,  parmi  ceux  nommés  en  exécution  de  fartide  21  ci« 
dessus. 

Cet  assesseur  a  voix  ccnsultative  ;  son  avis  sur  ie  point  de 
droit  est  toujours  menticnnë  dans  ie  jugement. 

35.  La  disposition  qui  précède  est  applicable  à  la  cour 
royide  statuant  sur  appel  en  matière  civile  ou  commerciale. 

.  36*  La  oompéteuce  du  uibunal  de  commerce  d'Alger^  k 
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raisoD  de  la  matière ,  est  la  même  que  celle  des  tribunaux  de 
commerce  en  France,  li  juge  en  dernier  ressort  dans  les  li* 
mites  étabfies  pour  les  tribunaux  mih  par  f  artide  8* 

37.  La  foi  française  régit  les  conventions  et  contestations 
entre  Français  el  étrangers. 

Les  indigènes  sont  présumés  avoir  contracté  entre  eux 
sdon  b  loi  du  pays»  à  moins  qui!  n'y  ait  convention  con- 
traire. 

Les  contestations  entre  indigènes,  relatives  i  fétat  civil, 

seront  jugées  confornicment  h  \.\  loi  religieuse  des  parties. 

Dans  les  contestations  entre  Français  ou  étrangers  et  indi- 
gènes, la  loi  française  ou  celle  du  pays  est  appliquée^  selon  la 
nature  de  Tobjet  du  litige,  la  teneur  de  la  convention  »  et,  i 
défaut  de  convention ,  selon  les  circonstances  ou  f  intention 
présumée  des  parties. 

38.  Les  tribunaux  français  connaissent ,  sauf  Texception 
portée  en  ^article  43,  de  tous  crimes,  délits  ou  contraven- 
tions, â  quelque  nation  ou  religion  quappartienne  l'inculpé. 

39.  Ils  ne  peuvent  prononcer,  même  contre  les  indigènes, 
d'autres  peines  que  celles  établies  par  les  lois  pénales  fran- 
çaises. 

40.  £n  matière  correctionnelle  et  criminelle,  dans  tous 
les  cas  où  la  législation  française  autorise  à  reconnaître  des 
circonstances  atténuantes,  les  tribunaux  français  appliquent 
farticle  463  du  Code  pénaî,  à  moins  qu'il  n'en  soit  autrement 
ordonne  par  la  législation  spéciale  de  l'Algérie. 

41.  Toutes  les  fois  qu'un  musulman  est  mis  en  jugement 
comme  coupable  ou  complice  d'un  délit  ou  d*un  crime,  le 
juge  français  est  assbté  d*un  assesseur  musulman  ayant  voix 
consultative,  comme  il  est  prescrit  en  matière  civile  par  l'ar- 
ticle 3^  ci-dessus.  Cette  disposition  est  applicable  aux  juge- 
ments sur  appel. 

42.  Quand  la  cour  royale  est  constituée  en  cour  crimindie 
et  appelée  à  juger  un  musulman,  elle  s  adjoint  deux  assesseurs 
qui  ont  voix  déRbérative  sur  la  déclaration  de  cufpabfHtë,  et 
voix  consultative  seulement  sur  l'application  deja  peine. 
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D^m  le  premie?  cas ,  qêAir^  ymx^iâùt  nioeiÈAts  pour  qi^I 

y  ait  condamnation;  il  cti  faut  trois  pour  rapplication  de  la 
peine,  ainsi  quii  est  dit  en  larliLlc  5. 

-  4^.  P^mpvfre  réservée  aux  conseils  de  guerre  în  connais- 
sance des  crimes  et  délits  commb  en  dehors  des  jfinit^  telles 
quelles apitwit  été  déterminée^  ep  êxëciitioa  de  I article  4.  Les 
jugements  rendus  par  les  conseils  de  guerre,  en  vertu  du  pré- 
sent article,  ne  donnent  lieu  quau  pourvoi  en  révisio;i  tel 
jgu'il  e^t  r^glf  piir  ît^s  lois  militaires,    _  ^ 

Néaifflloip?,  .^^^^  )?pij|çii|  Çjf  j^tfrçpéeij  & 
Tarmée,  a  pt4  Vffm^t,  idey^nt  un  i^çse^  de  guerrfn^  juge- 
ment peut  être  déféré  à  la  cour  de  casss)^pn^  mais  seulement 
j^our  incompétence  ou  excès  de  pouvoir. 

4^*  f^içs  (^4is  coatinueroni  de  conu^tre,  e.i^prç  .Qftysu.!- 
liîaiis  seulement,  de  toutes  affaires  civiles  ou  commerciale;* 
çoniîi^fierDnt  paiement  de  constater  et  rédiger  en 
forme  authentique  les  conventions  dans  lesquelles  4^  musul- 
mans sont  seuls  intéressés. 

i;-  Touteipi^^  if;(ii[^*U  n'existera  point  de  notaires  français  en 
jnésidefMne  d^ç  |in  nyon  de  vingf  kiloméures,  le  cadi  pourra 

'constater  et  rédiger  toutes  les  conventions  dans  iesqudies  un 
p^isulman  sera  partie. 

45.  Les  cadis  connaissent  de  toutes  les  infractions  commises 
par  les  musulmans»  piuijssables  selon  la  loi  du  pays,  iorsime^ 
d'après  Ja  lot  française,  elles  ne  constituent  ni  crime,  m 
délit,  ni  contray^tion. 

Ifs  sont,  s*il  y  a  Jieu,  saisis  de  la  connaissance  de  ces  faits 
jj^r  l'autoriié  iranc^aise,  et  tenus  de  statuer  sur  ses  réquisitions. 

Le>.écution  des  jugements  des  ct^dis  a  lieu,  d^ns  tous  les 
.aiS|  par  des  agenu  jj^^éciaux  de  la  force  pybUgi)e^  jnstiittés  oi| 
a^éés  par  le  procureur  général. 

46.  En  dehors  des  tîmites  fixées  conformément  à  farticle  if 
les  cadis  musulmans,  nommes  et  institués  par  le  gouverneur 
général,  conservent  ieurâ  anciennes  attribgdiûos,  saui  la  juci- 
4ictio|ia  dçs  couseils  de  guerre         autrfaa  flKCf pUops  dPtfiTT 
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47.  ^  est  |e)^u  )}€^ jugements  l^m^iv?  cadi,  en  iQuie 
matière,  nn  re^^tre  qai  dçil  être  fioïKpis  Ipms  |ppi$  «u  yj^ 
du  procureur  général. 

4iS.  L'aiiicie  4o  de  Ja  pjciPnle  ordoiiiiaiicc  n'est  |>çyi^ 
agplLC^4>|e  aux  crimes  et  cjclits  cofp^i^^      iofi^géf)^  j 
1**  Contre  la  sûreté  de  i'ÉMz 
2*  Contre  la  chose  publique; 

3'  Contre  la  personne  ou  au  préjudice  d  un  Françab,  d'un 
Européen ,  ou  d'un  indigène  au  service  de  ia  France.  *  *  ^ 

49.  TmÈ  wdigliie  conêiÉmé  à  «omi  peine  «xoedani  six 
flDob  iemfriaommment  poum  être  HaÉiifUirf  en  Fvaim  pmc 

tf  subir  sa  peine ,  et  contraint  d'y  r^idër ,  après  son  etpiration, 
penfinnt  le  temps  qui  sera  déterminé  par  le  Gouvernement, 
Le  retour  en  Aigrie  pourra  de  pins  loi  être  interdît  a  temps 
mà  à  ttiufouft* 

50.  L.es  rabbins  désig^nés  pour  chaque  localité  par  îe  j^ou* 
vcrncur  sont  appelés  à  (donner  leur  avis  écrit  sur  ïcs  contes- 
tations relatives  à  Fétat  civil ,  aux  mariages  et  répudiations 
entre  israâîtes.  Cet  avis  demeuré  anneké  à  b  kniâtite  dii  (oge* 
ment  jfèMKi  par îèslv^irtiafix  fiân^.. 

"Ifs  prononcent  sur  les  infractions  h  îa  îoî  refigieusc,  lorsque, 
daprés  îa  îotlVâiicaise,  elles  ne  constituent  ni  crime,  ni  délit, 
ta  contravention. 

Tottteéauti-^'attrlfiiuKwmte^  ' 
lA  dispositioR  fiiirfè  éè  rkHide  45  et  'farticle  4ll  Sont 
appftaMé^  «ix  «BMa  '  "  "        "  *"  ' 

51.  Toutjugerpen^  pprtant  condamnation  à  la  peine  de  mort, 
e.t  proponce  soit  pai'  (e$  tribunaux  institués  ^r  ia  |[>résen,t|^ 
orootinahce,  sôît  par  les  consieils  (!e  £;uerrè,  dans  Tes.  cas 
prévus  par  1  article  43,  ne  pourra  être  ex/ççute  ^ns  1  autori- 
sation forraelie  et  écrite  du  couvenieur. 

de  toute' côndaçn^^^^^  il  "t»  repd  cojDDipffi  sjif* 

le-champ  au  ministre,      droit  de  grâ^  paggafUfp^  SRt!^ 
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53.  Le  recours  en  cassation  est  oonrerl  aux  partiel»  nais 
feolement  en  matière  criminene  ou  correctionnelle. 

Le  pourvoi  ne  pourra  ctre  forme,  et  le  greffier  devra 
refuser  d  en  donner  acte ,  si  le  condamné ,  même  ayant  ob- 
tenu sa  liberté  sous  caution,  conformément  i  f article  59, 
ne  8  est  préalablement  constitué. 

TITRE  m. 

De  la  Procédure  devant  les  TMbunaux franeaieeiindigcnes. 

54.  Toutes  ies  instances  civiles  sont  dispensées  du  préli- 
minaire de  la  conciliation.  Les  juges  de  première  instance 
pourront  néanmoins  inviter  les  parties  à  compamitre  en 
personne ,  sur  simple  avertissement  et  sans  frais. 

Quand  un  musulman  doit  être  mis  en  cause,  Tinvitation 
sans  frais  précède  nécessairement  l'assignation.  L  accom- 
plissement de  ce  préliminaire  est  constaté  par  le  jug^  en 
marge  de  f  original,  qui  est  à  cet  efiet  soumis  i  son  visa  avan^ 
notification,  \  peine,  contre  f  huissier,  de  viqgt  francs  dV 
mende  pour  chaque  omission. 

55.  La  forme  de  procéder  en  matière  civile  ou  commer- 
ciale, devant  les  tribunaux  français  ea  ,Ajit^> 

est  suivie  en  France  devant  les  tiâmnaux  de  qomnerce.  Les 
parties  sont  tenues  de  déposer  à  laudience  leurs  condosions 
écrites  et  motivées,  signées  d'elles  ou  de  leurs  défenseurs. 

Il  peut  être  fait,  par  des  arrêtes  ministériels,  aux  règles 
sur  l'exécution  forcée  des  jugements  et  actes,  les  ^mptions 
et  modifications  nécessitées  par  f  état  du  pays. 

56.  Le  délai  pour  interjeter  appel  des  jugements  contra- 
dictoires en  matière  civile  et  commerciîde  est  d'un  mois ,  à  partir 
de  la  signification  soit  à  personne,  soit  au  domicile  réel  ou 
delection.  Ce  délai  est  augmenté  à  raison  des  |iistances,  qui 
seront  r^ées  par  un  arrêté  du  gouverneur. 

A  Tégard  des  incapables,  ce  délai  ne  pourra  courir  que  par 
la  signification  à  personne  ou  au  domicile  de  ceux  c^ui  sont 
charges  de  ieurs  droits.  '  '  ' 

11  peut  être  appelé  de  tous  jugements  rendus  par  les  cadis, 
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dans  les  finihes,  les  délais  et  les  fonnts  firescrites  i  l'^gtid 

des  jugements  rendus  par  les  tribunaux  français. 

Dans  aucun  cas,  Tappol  ne  sera  reçu  ni  contre  les  juge- 
ments par  défaut  ni  contre  ies  jugements  interlocutoires,  avant 
le  jugement  définitif. 

57.  En  matière  correctionnelle  oa  de  simjde  pdiee»  le 
tribunal  est  saisi  par  le  ministère  public ,  soit  qu'il  y  ait  eu  ou 
non  instruction  préalable. 

S'il  y  a  eu  instruction ,  le  juge  remet  les  pièces  au  pro- 
cureur général  ou  à  son  substitut ,  qui  peut  ne  pas  donner 
suite  i  l'affidre  on  saisir  le  tribunal  compétent. 

58.  La  partie  civile  ne  peut  directement  citer  le  prévenu 
à  Faudience,  si  elle  n'est  préalablement  autorisée  par  le  mi- 
nistère public,  sans  préjudice  de  Faction  civile  en  répara- 
tion ou  dommages4ntéréts,  qu'elle  peut  toujours  intenter. 

59.  En  toute  matière,  le  procureur  générai  peut  autoriser 
la  mise  en  Tiberté  provisoire  avec  ou  sans  caution.  II  peut 
admettre  comme  cautionnement  suffisant,  sans  qu'il  soit  besoin 
de  dépôt  de  deniers  ou  autres  justifications  et  garanties, 
exigées  par  la  loi  française,  la  soumission  écrite  de  toute 
tierce  personne  jt^e  solvable,  portant  eng^ment  de  repré- 
senter ou  frire  représenter  le  prévenu  à  toute  réquisition  de 
justice,  ou,  h  défaut,  de  verser  au  trésor,  I  titre  d'amende, 
une  somme  déterminée  dans  Facle  du  cautionnement.  Le 
prévenu,  mis  provisoirement  en  liberté ,  sera  solidairement 
tenu  an  payement  de  ceitt  amende.  Le  recouvrement  des 
sommes  dues  à  ce  titre  sera  pomwivi  par  voie  de  contrainte, 
comme  en  matière  d'enregistrement. 

60.  Si,  après  Fenvoi  des  pièces  de  Finstruclion  par  le 
j[uge  d'instruction  au  procureur  général,  celui-ci  est  d'avis 
qu'il  y  a  lieu  de  traduire  f  accusé  devant  h  cour  royale  cons- 
tituée en  cour  criminelle,  il  dresse  Facte  d*aocusation  et  de- 
mande au  président  Findication  d'un  jour  pour  Fouverture  des 
débats.  L'ordonnance  du  juge  et  Facte  d'accusation  sont  si- 
gnifiés à  l'accuse ,  auquel  toutes  les  pièces  de  la  procédure 
sont  communiquées  sur  sa  demande. 
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Le  {>rocurcur  gênerai  peut  également,  dans  le  cas  de 
crime ,  saisir  directement  la  cqmr  royale  sans  ins|ructioii  pre^^ 

Cf}.  En  toute  paticre,  et  en  tout  état  de  rinstnictîon , 

le  procureur  général  peut  recjuérir  à  l'instant  la  remise  des 
pièces  )  f^ire  çe^i^er  la  poursuite  et  mettre  ie  prévenu  en 
jiljerlé. 

6i.  La  forme  de  procéder  en  niatière  crhqmelle,  coi^ 
rec)tîo||nel|^  pu  de  police,  ainsi  que  les  farines  de  Tfppef, 

dans  le  cas  ou  il  est  autorisé ,  sont  réglées  par  Jes  dispositions 
du  Code  d'instruction  criininclîe  relatives  à  L  procédure 
devant  les  trii>unaux  dç  poiice  correctionnelle. 

Toutefois  les  (fçpositioiy  des  téqioins  ^  i  audience  seront 
constatées  en  fa  foimoie  suivante  :  il  sera  donné  lecture  par  fê 
greffier  des  notes  par  lui  tenues;  le  juge  les  rectifiera  et  le? 
coniplélera,  s  il  y  a  lieu.  Le  témoin  sera  invité  à  dcclaror  si 
{  analyse  soouQaire  de  sa  déposition  est  iidçlçmeut  reproduitjB* 
Le  témoin  fçf^  en  outre  ireq^uis  de  sj^n^r,  ou  menfiqp  sera 
faite  de  la  pause  (]ui  Ten  enipéqjie. 

*  Les  notes  ainsi  arrêtées  seront  signées  du  greffier,  certifiées 
par  îe  juge,  et  jointes,  en  cas  dapjpel,  a  rexjpédition  dy 
jugement. 

63.  En  matière  crirpineH^,  Ip  cpnseylter  président  dç  la 
WUr  royale,  et      Juges,  pourront  faire  application  <}e 
tide  ^^9  dii  Coaç  d'instnictipn  jcriminelle.  \ 

TVmB  IV. 

Juridiction  adminislrative. 

64.  Le  conseil  4  administration  ctabli  nrés  du  gouverneur 
slattie  sur  les  matièifes  contentieuses  dont  la' connaissance  lui 
est  attribuée  par  la  îégîsîation  spéciale  de  f  Algérie.  '  ' 

L'instruction  a  lieu  J;ins  les  forme:»  observées  en  Fi:ance 
devant  les  conseils  de  préfecture.  '  »^        »  1 

Dans  tous  les  cas  ou  il  v  a  lieu  à  visite  ou  estimation  par 
expierts,  leur  rapport  ne  vaut  devant  le  conseil  qùe  coinme 
renseignement. 
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65.  Les  décisions  cîu  Conseil  d'administration ,  en  matière 
content  ieuse,  sauf  les  exceptions  prévues  parles  ordonnance;^ 
et  arrêtés  ayant  force  de  loi  en  A^^rie,  pourrool  être  déférées 
au  conseil  de|at;  mfi$  elles  ^eron^,  dans  tous  l^s  cas,  provi-. 
soirement  exécutoires. 

Néanmoins,  vn  ayant  égard  aux  circonstances,  le  gouvcr- 
nejur  poiirrji  4oiii6e ,  ou  sur  la  d^o^ande  des  parfics  intéressé^i 
suspendre  Texécution  jusqu'à  décision  définitive. 

66.  Dans  toi|s  jios  ças  où  ie  gouven^eiir  peut  prononcer 
seul ,  ses  arrêtés  ne  donnent  ouverture  à  aucun  recours  au 
contentieux,  saut  aux  intéressés  à  porter  leurs  réclamation 
devant  le  niinislre  de  la  guerre, 

67.  Lorsque  {'autorité  administrative  élève  le  conSit  d  at- 
tributipnsy  |e  conseil,  auquel  e^ï  adjoint  on  npiivea^  meiobiii^ 
de  Forganisation  judiciaire,  se  réunit  sous  la  présidence  du 
go^iverneuf  et  juj^e  ie  contlit  en  dcrfiier  ressort. 

TITBE  V. 

D ispoê ition s  p artic u lie res . 

68.  Toute  citation  ou  notification  faite  à  un  musulmiHi  ^ 
en  matière  civile  ou  criminelle,  sera  accompagnée  d'une  ana- 
lyse sommaire  en  langue  arabe,  faite  et  certifiée  par  un  in- 
terprète assermenù',  le  tout  à  peine,  contre  Thuisi^iery  de 
yin^t  francs  d'amende  pour  chaque  omission,  et  sans  pré^iir 
dice  de  la  nullité  de  Tacte,  si  le  juge  croit  devoir  if  ^rc^ 
noncer. 

69.  Nonobstant  toutes  dispositions  des  lois,  les  nullités 
des  actes  d'exploits  et  de  procédure  seront  HRultatives  pour 
le  juge,  qui  j^urrai  selon  les  circonstances,  les  accueUIjic 
les  rejeter* 

70.  Les  délais  pour  les  ajoun^ements  \  comparaître  dçr 

vaut  les  tribunaux  de  TAlgérie,  et  pour  la  notification  de 
tous  actes,  seront  augmentés  de  trente  jours  à  IV'gard  d^ 
person^s  domiciliées  en  Algérie  dans  larrondissement  d'i^i 
gutrê  tribunal^  de  quarante  jours,  à  T^d  de  <;^H^.qui  ^nt 
dpœicmées  en  France  ^dç  soixMiie  '^m  Ji>ur        9^  4?? 
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meurent  dans  les  itàXs  limitrophes  de  la  France  oa  de  TAI- 
gérie. 

Les  dispositions  de  Tartide  73  da  Code  de  procédare  se- 
ront exécutées,  à  l'égard  de  toutes  les  autres  personnes, selon 
ie  iieu  de  leur  résidence. 

71*  Seront  valables»  en  ce  qui  concerne  les  droits  et  ac- 
tions qui  auront  pris  naissance  en  Algérie  »  les  citations  et  no- 
tifications fiiites  dans  ce  pays  , 

1'  Au  domicile  éiu  dans  les  conventions; 

2*  A  la  dcrnirre  résidence  connue  de  ceux  qui  possèdent 
ou  ont  possédé  des  ininicubles  dans  ie  pays,  y  ont  fondé  un 
établissement  ou  exercé  une  industrie  ; 

S*  Au  domicile  et  en  la  personne  du  mandataire  gënénl 
ou  spécial  de  fa  personne  k  faquellc  fa  notification  est  destinée. 

A  défaut  d'élection  de  domicile,  de  dernière  résidence 
connue,  ou  de  mandataire  constitué,  les  citations  et  nolifi^ 
cations  seront  valablement  faites  au  parquet  du  procureur  gé> 
néral,  lequel  en  fera  insérer  l'extrait  au  Moniteur  Algérien. 

72.  Tout  jugement  portant  condamnation  an  payement 
d'une  somme  d'argent,  ou  à  la  délivrance  de  valeurs  ou  objets 
mobiliers,  pourra,  lors  de  sa  prononciation,  être  déclaré  exé- 
cutoire par  fa  voie  de  contrainte  par  corps. 

Toutefois  cette  contrainte ,  prononcée  contre  des  militaires 
présents  en  Algérie  et  en  activité  sous  fe  drapeau,  ne  sera 
mise  à  exécution  qu'un  mois  après  l'avis  donné  par  la  partie 
poursuivante  au  cbef  de  i'état-majur  de  ia  division,  qui  en 
fournira  récépissé. 

73.  Les  n&glements  concernant  l'exercice  des  fonctions  ou 
professions  de  notaires,  défenseurs  près  f es  tribunaux,  huis- 
siers, commissaires-priseurs  et  courtiers  de  commerce,  seront 
arrêtés  par  îe  ministre  de  la  guerre. 

Les  règlements  pour  le  service  intérieur  et  Tordre  des  au- 
diences des  divers  tribunaux  ne  seront  exécutoires  qu'après  son 
approbation,  et  sous  les  modifications  qu*il  aura  prescrites. 

74.  Les  tribunaux  de  l'Algérie  n'auront  point  de  vacations; 
ils  seront  toutefois  autorisés  à  suspendre  leurs  audiences  pen* 
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(iant  dix  jours  consécutifs  de  chacun  des  mois  de  juin»  juillet, 
août  et  septembre. 

75.  Toutes  dispositions  des  ordonnanoes ,  arrêtés  ou  règle- 
ments  antérieurs,  sur  {organisation  ou  Fadministration  de  la 

justice,  cesseront  d avoir  leur  eflét  en  ce  qu'ils  ont  de  con- 
traire à  ia  présente  ordonnance. 

76.  Notre  ministre  secrétaire  d  état  au  département  de  la 
guerre,  président  du  Conseil,  et  notre  garde  des  sceaux,  mî« 

nistre  secrétaire  dVlat  de  la  justice  et  des  cultes,  sont  charges, 
chacun  en  ce  qui  le  concerne  y  de  l'exécution  de  ia  présente 
ordonnance. 

SigiU  LOUIS-PHIUPPE. 
lUia  guerre; 

SIgaë  M^l  Dm  as  Dauiavii. 


N«  9S43  —  Oedounance  oit  Roi  qui /se  Us  Traitemmts  des 
Membres  de  là  Magistrature  en  Algérie. 

A  Parti»  le  38  Pëvritr  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français,  à  tous  présents 
et  à  venir,  salut. 

Vu  notre  ordonnance  de  ce  jour  (article  97}  sar  f organisation 
de  la  justice  en  Algérie; 

"Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département 
de  b  guerre,  président  du  Conseil,  et  de  notre  garde  des  sceaux» 
ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  la  justice  et  des  cultes, 

Nous  AVONS  OBDONNS  et  ORDONNONS  ce  qui  suit  : 

Art.  1*'.  Les  traitements  des  membres  de  h  magistrature 
en  Algérie  sont  fixéi  comme  il  suit  : 

Procureur  général,  y  compris  les  frais  de  bureau  et  de 
représentation,  quinze  mille  ficancs; 

Conseiller  président  de  la  cour  lovale,  dix  mifle  fnmcs; 
Conseiller^  aîz  miHe  finmcs; 
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Avocat  général  9  Kix  tnïBe  franci; 

Substitut  du  procureur  générai»  cinq  mille  francs; 

Juge  à  Aîj^er,  Bone  et  Oran,  cinq  milie  francs; 

Procureur  du  Roi  à  Bone  et  Oran,  cinq  mrî!e  ffanci; 

Conseilkr  adjoint,  trois  mille  six  cents  francs; 

Juge  adjoint  à  Alger,  Bône  et  Oran,  trois  mîHe  francs. 

8.  L*inl^*ralil€  de  ieun  tralitMoents  sert  provisoiMment 
conservée  aux  magistrats  appelés,  par  ordortnaiiee  de  ce  four, 
à  remplir  dans  les  tribunaux  de  i'AIî^érie  des  fonctions  moins 
rétribuées  que  celles  qu'ils  y  occupent  actueiienicnt. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  detat  au  départcmnt  de  k 
guerre  y  président  du  Conseil,  et  notre  garde  des  sceaux,  mi- 
nistre secrétaire  -  d*état  a»  département  de  la  justice  et  des 
cultes,  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  l'exé- 
cution de  la  présente  ordonnance. 

Si^é  LOLIS-PIII LIPPE. 

Par  le  Bpi  :  ie  Président  du  Conseil,  Mûttftre  Searéi&ifê 
d'état  dt  la  gutrrt , 

Signé  HA  l>iie  db  Dalmatib. 


N*  9844.  —  Ordonnance  du  Roi  portant  que  Us  Sonvmu 
payées  pour  Uê  Dépense*  particulières  des  Conseils  coloniaux 
pendant  les  exercices  1835,  1S36, 1837  et  183S,  seràni  allouéeè 
en  dépsnêê  sans  praduciio»  dt^ptèeu  juêtfficMiipSê. 

A  Psuiê,  le  13  Avril  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  iloi  DES  Français; 

Vu  la  loi  du  94  avril  1833,  ^ur  le  régime  législatif  des  colonies  ; 

Va  l'article  tO  de  ia  loi  du  3  àout  1839,  portant  que  «toutes  les 
«dfptfises  Yotéaseai  li^dgete  eolontaus  et  aeqoittees.  dans  lu  mé- 
«tropole  sont,  comme  les  autres  dépenses  des  ipionies,  souoajseSi 
«avec  les  pièces  justiGcativés,  au  cootrolede  la  cour  des  comptas*  ; 

Vtt  le  proêès-rerbsl,  eo  date  du  té  novembre  1839,  de  (a  com- 
mission chargée,  par  décist^tt  tliifrisférfella  du  5  septembre  précé^ 
dent,  de  ddAner  Sop  aiis  sur  les  qoeallofis  rebttÎTes  aux  dc'penses 
particulières  des  conseils  coloniaux  qui,  par  suite  des  tntes  de  ces 
eonseiby  oui  été  ac^uitté^Sy  de  iS3â  à  ia<id|  par  les  délégués  de* 
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liolonies  oa  fur  let  peux  méinesi  et  fàiweni  la  ^omme  totale  de 
Itînq  cent  dix-huit  nkiltédfeiut  cent  8e|>t  ÎTrancs  vingt-trois  centimes  ; 

Considérant  que  ces  dJpenses  ont  ete  cflectuees  jusqu'à  concur- 
fencc  de  quatre  cent  soixante  et  onre  mille  neuf  cent  soixante  et 
dix-huit  francs  trente-deux  centimes,  au  moyen  de  remises  de 
fonds  Faites  par  l'agent  comptable  des  fonds  coloniaux  et  les  tréso- 
riers des  colonies  sur  les  quittances  des  deli  gues  ou  des  questeurs, 
et  pour  quarante-six  ifiiffe  deux  cent  vingt-huit  francs  quatrc-vrngt- 
«nze  cèntim'es  pAr«atte  d'avances  faites  personuRlIement  par  les 
lléWyiidfr  de BwtrlWiW  «f  ÛB  là  Gayane  française  èn  1 876  et  1 837  ; 

Considérant  que  l'article  10  précité  de  la  loi  du  3  août  1839  ne 
dispose  que  pour  l'avenir,  et  que,  quant  an  passe,  les  dépenses, 
çoit  qu'elles  aient  ctJ  acquitte'es  avec  des  fonds  verses  par  les  tréso- 
rier», soit  que  les  délègues  en  aient  fait  l'avance  de  leurs  deniers 
personnels,  ont  eu  lieu  en  vertu  des  budgets  coloniaux  acceptes 
ptt  lea  gôd^f^èhâeurs,  eii  conformité'  des  dispositions  de  la  loi  du 
t4  àvtik  t%S>3,  el  avant  (f«e  les  ^ustiiicalions  dont  ces  dépenses 
dendenl  étr»  l^obfct  eussent  été  determine'es  ; 

Considérant  (]uM  y  a  lieu  de  dégager  la  responsabilité'  des  comp- 
tables à  raison  des  payements  par  eux  faits  aux  trésoriers  et  de 
ceux  qu'ils  auront  à  faire  ultérieurement  pour  le  remboursement 
des  sommes  avancées  par  les  délègues  de  Bourbon  et  de  la  Guyane 

française  ; 

Sur  Je  rapport  de  notre  ministre  fiecretaire  d'état  au  de'fftartcmant 
de  la  marine  et  des  colonies  ,l 

•I  MMIMNS  ce  qui  toit  :  * 

Art.  l"".  Les  sommes  qui  ont  été  payées  par  Fagent 
comptable  de&  fonds  coloniaux  et  par  les  trésoriers  de  fa  Mar* 
tîiliqtley  de  !a  Guadeloupe,  de  Bourbon  et  de  la  Gayane 
française,  sur  les  allocations  Votées  par  les  conseifâ  de  ce^ 
colonies,  pour  Ipurs  dépenses  particulières,  pendant  les  exer- 
cices 1835,  1836,  1837  et  1838,  seront  allouées  en  dé- 
pense dans  les  comptabilités  desdits  agent  eodiptabie  et  tré- 
soriers »  pour  h  scMame  dé  quatre  cent  soixante  et  onze  mille 
neuf  cent  soixant#  et  dix-hiiîl  francs  triple-deux  centimes 
(  47  1 ,97  8^  32*")  qui  en  forme  le  montant,  conformément  au 
tableau  ci-après,  et  sans  qu'il  y  ait  lieu  de  produire  les  pièces 
justificatives  prescrites  pour  lavenir  par  larticle  10  de  ia  loi 
du  3  août  18ft9>  savoir  : 
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Martinique. . 
Guadeloupe. 

BourboD. . . . 


f  aiac  

TUTAUI.  . 


1835. 

1836. 

1837. 

1838. 

TOTAL. 

fr. 

3S,9âO 
19,t00 

Cl. 

33.950 
13,580 

fr.  c. 

38,800  OQ 
23,280  00 

fr.  c. 

33,950  00 
Gl,080  00 

fr.  c. 

140,650  00 
118,340  00 

PaTeiu**  aux 

1    dt^légura..  14&/XM>'00' 
iPaTem"  aux 

qurttrar».   53,988  32 
Pajrcincnts  aux  dcic^é*. 
Pajcrn"  aux 

1    dëléKurt..  àOfiOO'OO' 

iPavcm"  aux 

,    queileur».   73,340  00 

7,000 

7,000 

14,000  00 

PajemenU  aux  déléguas. 

103,595 

106,311 

154,033  7S 

108,038  60 

171,978  32 

2.  Seront  également  admises,  sans  être  assujetties  aux  dis- 
positions de  la  loi  du  3  août  1839,  les  quittances  des  délé- 
gués qui  auront  pour  objet  le  remboursement  des  dépenses 
acquittées  par  eux  à  titre  d'avance  sur  les  allocations  spéciales 
votées  dans  les  budgets  coloniaux  des  exercices  1836  et  1837, 
savoir  : 


Bourbon  (MM.  SuHy ,  Bmnet  et  Cottil ,  ancien» 

d^éguét  )  

Gujane  française  (M.  fararJ,  délégué)  

TOTAOI  


1836. 

1837. 

TOTAL. 

36,000' 00* 
• 

4,878' 9r 

6,350  00 

39,878' 91* 
6,350  00 

35,000  00 

11,228  91 

46,228  91 

3.  Notre  ministre  de  îa  marine  réglera,  par  un  arrêté  spé- 
cial, les  dispositions  complémentaires  indiquées  dans  le  pro- 
cès-verbal de  la  commission  consultative  nommée  par  la  dé- 
cision précitée  du  5  septembre  1839. 

4.  Nos  ministres  secrétaires  d'état  de  la  marine  et  des 
colonies  et  des  finances  sont  chargés  de  l'exécution  de  la  pré- 
sente ordonnance. 

Signe  LOUIS-PHIUPPE. 

Par  le  Roi  :  le  Ministre  Secrétaire  d'état  de  la  marine 
et  des  colonies. 

Signe  Amiral  DuPEKRi. 
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9345.  —  Ordonnance  dd  Roi  qui  wmntient  dcfinitipmeni 
M,  le  Lieutenant  général  Comte  d'Anthoiiard  dana  Im  jfremière 
■  section  du  cadre  de  t État^mt^or  général. 

A  Paria,  le  U  Avril  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français,  à  lousprésenu 
et  à  venir,  SALUT. 

Va  le  troisième  paragraphe  de  Tarticle  5  de  la  loi  du  4  aoât 
1839,  portant  : 

«Soot  mainteoas  de  droit,  saof  limite  d  âge,  Jnns  la  première 
•  section,  les  lieutenants  géneVaux  ayant  satisfait  ù  l'une  des  con- 
«ditions  spe'cifiees  dans  le  quatrième  et  le  cinquième  paragraphe 
«de  l'article  1*'»; 

Sur  le  rapport  de  notre  minlttre  secrétaire  d*état  de  la  guerre,  et 
de  Tavis  de  notre  Conseil  des  ministres, 

Nois$  AVONS  ORDONNB  et  ORDONHOMS  ce  qui  suit  : 

Art.  1*'.  M.  le  lieutenant  gënërti  comte  d* Anthotiard 

(  Charics-Nico/as  ),  né  le  7  avril  17  73,  est  niainlcnu  clcfi- 
nitivcment  dans  la  première  section  du  cadre  de  iélat-major 
géncraL 

2.  Notre  ministre  secrétaire  état  de  la  guerre  est  chargé 
de  l'exécution  de  h  présente  ordonnance. 

Sfgné  LOUIS.PUiUPFB. 

Par  fe  Roi  :  le  Président  du  Censeû,  Ministre  Siterétaire  d'état 
de  la  guarre, 

fâgaié  M*l  OOC  DB  DAIJI ATIB. 


9i46.  —  Oboonmançe  du  Roi  qui  crée  un  commissariat  de 
police  pour  ia  commune  de  Grenelle  (  Seine  ) ,  et  rapporte  l'or- 
donnance du  7,0  mars  1833,  qui  avait  ajoute  ladite  commune  à 
la  juridiction  du  conuoissariat  de  police  de  Vaugirard.  (Paris, 
24  Fé¥rier  1841,  ) 

N**  9247.  —  Ordonnance  du  I{o^)oitunt  que  le  tarif  du  péage 
que  les  concessionnaires  des  deux  ponts  suspendus  sur  la  Vienne, 
à  l'île  Bouchard  (  Inrlrp-ct-Loire  ),  ont  ete'  autorises,  par  l'or- 
donnarjce  du  25  décembre  1831  (l),  à  percevoir  sur  ces  ponts, 
est  et  demeure  (ixe  ainsi  qu'd  suit  :    ^  . 

(1)  s«  partie,  Bull.  t9t,  n«  S799.  *  '  ' 
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Personne  k  pied ,  chargée  oti  non   o^05« 

CIicvmI  on  mulot  et  son  cavalier.*****»*.  ••••»•••••••*>••••.  0  16 

Clicvai  ou  mulet ,  cliargc'  •   0  fO 

Cheval  ou  mulet,  non  eh;irgc   0  07  l/S 

Ane  oa  âoeMe ,  chargé  on  non  chargé  .*.•*••••  0  OS 

Ane  on  éaetee  et  son  caTalier.   0  10 

Cheval,  mulet,  bimif,  Taclief  âne^n  àneate,  allant  an  labour  on 

an  pâturage  •*•••••  ••••*•  0  o& 

Bœufs  ou  vaches  en  laisse ,  conduits  à  U  rente,  par  tétfe   b  i  o 

Veau  ou  p  rr  ....*•..  0  05 

Mouton,  l>rrlii.4,  bouc,  chèvre,  cochon  de  iait  0  Ot  l/S 

Le  conducteur  des  animaux  .••*.•  0  Oft 

Litière  ou  autre  Tohnre  non  suspendue,  destinée  an  transport  des  ' 

voyagebrs ,  à  deux  chevaux ,  mulets ,  ânes  ou  ânesses   i  tft 

Voiture  snspendur ,  à  deux  roues,  attelée  d'un  cheval,  mulet,  âne 

ou  ânewr,  cnndurtt'tir  rnmprî».   1  00 

Voiture  suspendue,  k  quatre  roues,  attelée  d'un  cheval,  mulet, 

âne  ou  âne^se,  conducteur  coraprii»   1  tS 

Voilure  suspendue,  à  quaU'c  roues,  attelée  de  deux  chevaux, 

mulets,  ânes  ou  ànesses ,  eondnctenr  compris     S  fO 

Les  voyageurs,  séparément,  par  téte  '.  0  dft 

Charrette  chargée,  attelée  d*tto  cheval,  mulet,  deux  hmuGi  ou 

vaches,  conducteur  compris   1  00 

Chnrrefîc  rhnrpjeV,  attelée  de  deux  chevaux,  mulet*;,  ânes  ou 

ànesses,  quatre  bœufs  ou  vaches,  conducteur  romj)ri.s   1  50 

Charrette  chargée,  attelée  de  trois  chevaux,  mulets,  ânes  ou 

ânesses,  conducteur  compris   %  oo 

Charrette  h  vide,  httelée  d*un  chcfval  ou  mulet,  conducteur  com* 

pris.  •  ,  0  00 

Charrette  chargée  ou  k  vide ,  employée  au  transport  des  enp;rais 

oo  k  la  rentrée  des  récoltes,  attelée  d'un  cheval,  mulet,  denx 

bœufs  ou  vaches,  ânes  ou  anesses,  conducteur  compris  0  tft 

Charn  (le  chargée  ou  non,  attelée  seulement  dun  àne  ou  àncsse, 

conducteur  compris   0  30 

Les  jours  de  loircs  et  marches  de  File  Bouchard ,  les  char- 
rettes qui  apporteront  dans  Tile  des  marchandises  ou  denrées 
destînéés  h  j  être  mises  en  vente  ne  payeront  que  le  droit  fixé 
pour  «A0  charrette  h  vide.  ' 

Chàriot  k  ipiatre  roues,  chargé,  attelé  d*un  cheval,  mulet,  de  deux 
bœufs  ou  vaches,  ânes  ou  ânemes,  conducteur  compris.;   i  oo 

Chariot  à  quatre  roues,  chargé,  attelé  de  deux  chevattX«  muiets,  ^ 

de  quatre  bœufs  ou  vaches,  ronducteiir  compris   s  00 

Chariot  k  quatre  roues,  charj^é,  «fttelé  de  trois  chevaux,  mulets, 

ânes  ou  ûnesseï ,  conducteur  compris   9  60 

Chariot  à  quatre  roues,  à  vide,  attdé  Cnn  oai^  ehetnl,  mnlet, 

âne  ou  âncsse,  deux  bmnfs  on  vaches,  conducteur  compris.*  0  7i 
Brouette  ordinaire ,  k  une  roue,  chargée ,  conducteur  compris*  .«01^ 
Brouette  ordinaire,  k  une  rotte,  h  vide,  conducteur  compris, 

queUe  soit  portée  ou  traînée.'.  ••••.'•.•*.*••..•'•.  0.1« 
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Imetle  à  deitt  tmm,  chmrf^,  coiànttmr  eMiprif»  tl* 

Brouette  à^deux  roœt  ^  à  vide»  candoctear  compris  ,  0  tê  • 

:  Toale  voiture,  de  quelque  espèce  qu'elle  soit,  dont  l'attefn^e  aura  e'të 
diminué  ou  modifié  pour  le  ptissage  dits  pouts,  ou  qui  serait  traÎDce  à  brM 
d'hommes,  n'en  payera  pas  moins  les  droits  fixes  suivant  sa  nature  et  sui- 
vant la  composition  de  l'attelage  qui  Ta  amenée  aux  ponts. 

Il  sera  paye  pour  cba^«e  clfevaf,  nnltt,  bemf  0a  rùetln  eicdduit  !• 
nombre  ip^ifaé  povr  les  dircrf  nttel^cs,d^qts  çMcasast  eM>}n()  po«r  on 
ébeval  di|  mnlet  nom  chargé  ,  et  pour  nn  4ne  on  ànesse,  le  droit  fixé  pour  lef 
ânes  ou  anesses  non  cfinrge's. 

Le  droit  pour  1rs  moutons  et  brebis  allant  au  pâturage  on  en  revenant 
sera  réduit  de  moitié'. 

Seront  exempts  du  droit  depéaj»e, 

Le  préfet  du  département  d'Indre-et-!^oire,  le  sous-prefet  de 
l'arrondissement,  les  ingénieurs,  conducteurs  et  piqueurs  dei  ponts 
et  chaussées,  les  employés  de  l'administration  des  c  >ntribuiions 
directes  et  indirectes,  ceux  des  ligues  te'le'graphiqucs,  la  genJar- 
merie,  les  gardes  champêtres  et  agents  vovcrs,  dans  l'exercice  de 
leurs  fonctions;  les  trains  d'artillerie  et  les  militaires  de  tout  grade 
▼ojageant  en  corps  ou  isolement,  et  porteurs  d'ordres  de  Service 
00  de  feuillet  de  roote;  les  malles  faîseot  le  senrice  des  postes  de 
l'Etat,  les  voitures  cellulaires,  les  courriers  do  Gouveroeroeot  et 
les  facteurs  ruraux,  les  enfaots  allant  à  l'ecole  00  ao  catéchisme 
et  eo  reveoaot,  le  core  ou  le  desservant  de  la  paroisse  dans  i'ezer* 
cîce  de  son  ministère. 

Seront  également  exempts  des  droits  de  péage,  les  jours  de  foires 
ei  maroliM  do  lUe  Bouciiard,  les  bestiaux  fui  seront  condoiisè 
pied  dans  Kle,  poor  j  étrç  vendus,  ou  qui  porteront  du  blé  destiné 
à  être  rois  en  vente  sous  la  halle  commimale.  (Paris,  7  Marg 


Of  48.  —  Ordoiciancb  bu  Roi  portant  : 

1**  II  sera  procède  à  la  rectification  de  la  rente  départementale 
n*  6,  de  Montélimart  à  Beanrepaire,  entre  le  village  d'Alixan  et  le 
sommet  de  la^cdce  4e  Malavlère  {I>r4me)| 

S*  II  sera  proce'dé  à  la  rectifioatipo  deja  ronte  rovale  n«  7,  de 
Paris  à  Antibes,  entre  PArbresIe  et  le  hameau  de  James,  dépar- 
tement du  Rh6ne; 

3*  Il  sera  procède  à  la  rectification  de  la  ronte  départementale 
tty  de  MareeiHe  à  M artignes,  aux  abords  de  oetle  dernière  tille 
(  Boaebes-da«Rbéne  \\ 

4*  Il  sera  procédé  à  la  rectification  de  la  route  royale  n*  91 ,  de 
Grenoble  aBnançon,  entre  Textrémité  des  Graodes*SabIes  et  les 
abnrdi  dn  Rnnrg«aflisanSy  dftpartp.me nt  dd'lsère  ; 

5?  li  sOfftOonttruitun  ponisà  bosedbà  Sens  (Yonne); 
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L'Adoiiiiisiratwa  tit  aatorbée  àM^nérir  Im  tomnoi  et  bati^ 
meoli  necesiairei  po«r  Texecution  de  ces  travaux ,  en  iç  confor* 
WÊBnt  MU  dispositions  de  la  loi  du  7  yuilfet  1833  sur  rexpropriftiioil 
pour  Gftme  d'atilité  publique.  (  Paris,  7  Mar»  1841,  ) 


N*  9S49.  —  Oamnhakcb»  ou  Roi  portant, 

l«  Qa*il  sera  procède  à  la  rectification  de  la  route  rojale  n*  7, 
de  Paris  à  Antibcs,  dans  le  département  du  Loiret,  entre  les 
abords  du  bamean  de  la  VilleneuTe  et  la  limite  de  la  Nièvre  ; 

S*  Qu*il  sera  procède  à  la  rectification  des  cites  de  la  CbevîIIe» 
entre  Raon-l'Étape  el  Saint*BIaise»  route  rojale  n*  50»  de  Naacjr  à 
Schelestadtf  dans  ie^  département  des  Vosges  ; 

3«  Qu'il  sera  procède  à  la  rectification  de  la  route  dèpartemen* 
taie  n*  4,  de  Beiley  à  Ambérieuz,  an  paistge  de  la  cite  d'Argis 
(Ain);  . 

4*  Que  Padministration  est  autorisée  à  faire  Tacquisition  det 
terrains  et  bâtiments  nécessaires  à  ces  rectifications,  en  se  con* 
formant  aux  dispositions  de  la  loi  du  7  juillet  1833.  (  Paria,  SMotm 
1S4L) 


Cebtifus  conforme  par  nous 

Garde  deê  seeausB  de  Fr^mee,  Mémeire 
Seerétaire  ééUU  mt  dépoHewuni  de 

la  justice  et  des  cultes, 

A  Paris,  le  23  *  Avril  1841» 
N.  MARTIN  (du  Noid). 

*  Cette  date  est  celle  de  la  récepuoo  daBoIIfltia 
à  U  Cbancelierie. 


* 


Digitized  by  Google 


(  ) 


BULLETIN  DES  LOIS. 

803. 


<  » 


M*  9MO«««*X<0/  surtûrgmnisatwn  du  Tnbtmmi  dêfrmmère 

AmpiOaiidfiTiiaeries.kâa  Ami  1841.  ^ 

LOLilS-PHILIPPEylloi  des  Français ,  à  tous  présenu 
et  i  ymir,  salut. 

Nous  a¥Oiw  propose,  les  Chambres  ont  adopté,  NOUS 

AVONS  ORDONNJb;  et  ORDONNONS  C€  qui  suit  : 

Article 

n  est  créé  quatre  nouvelles  places  de  juge  d'instruction  et 
deui  nouTeHes  places  de  'substitut  du  procureur  du  Roi  près 
le  tribunal  de  première  instance  de  ia  Seine. 

.  Article  2,  ^ 

A  chaque  vacance  ([ui  aura  lieu  parmi  les  douze  juges  sup- 
plt'ants  actuellement  attaches  au  service  des  chambres  du 
U'ibunai  de  première  instance  de  la  Seine,  ouàTinstruction  cri« 
minelie  près  le  même  tribunal,  ii  sera  nommé  un  juge  titulaire. 

A  chaque  vacance  qui  aura  lieu  parmi  les  quatre  juges  sup- 
pléants attachés  au  service  du  ministère  public  près  le  même 
tribunal ,  ii  sera. nommé  un  subs^tut  du  procureur  du  Roi.. 

Article  3. 

Les  juges  suppléants  qui  seront  nommés  à  iavenir  près  le 
tribiinal  de  première  instance  de  la  Setn^ ,  et  dont  le  nombiie 
est  ûxé  à  huit,  auront  les  mêmes  attributions  et  seront  soumis 

auK  mêmes  règles  que  les  juges  suppléants  près  les  autres  tri- 
bunaux de  première  instance  du  royaume. 

JJC*  Série.  4% 
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'  ^  "frèsente  loi ,  discutée ,  éèi^A^érée  et  adoptée  ptar  ia 
Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés  ,  et  sanctionnée 
par  nous  cfj^mrdlliuî ,  aeia  «ëcnlé^  cyme  ioi  4^  ïBt^U 

Donnons  en  mandement  à  nos  Cours  et  Tribunaux, 
Préfets,  Corps  administraufe^  et  tous  autres,  que  les  présentes 
ib  gardent  et  maintiennent ,  fassent  garder,  observer  et  main* 

tenfr,  lei,  pour  te  rëùêtè  ptus         i  wui;  tb  Ics^iSâseât 

fMiUiflr  et  «■regîèli(erf))N^iottt  où  bemu sera;  et,  ndn  <(u^  eè 

soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours,  nous  y  avons  iàïl  mettre 
notre  sceau. 

Fait  i  Paris,  au  palais  des  Tuileries,  le  23*  four  du  mois 

LOOYMWIUPnaL 
Vu  etsceiié4ia.graod«BeMLc  l^^ricftââtt 

Le  Garde  des  scéaux  'de  Primce,  £e  O^nU  ées  ieéùmt  9t  Pr^àrA^ . 

Ministre  Secrctairr  d'état  an  dé-  Ministre  Secrétaire  d'état  au  dé- 
partement de  la  justice  et  des  par/ement  de  la  Justice  et  des 
eulteSj  cultes, 

Signé  N.  M4mTi9  (jUiNçrd >  Supé  M.  }^^m%  ^wAy 


W  9351.  —  ÛRDoy XA SCE  DU  Boi  qui  rtahlit  une  Ecole  prépa^ 
ratoire  de  médecine  cl  de  pharmacie  dans  Ut  vilU  d'Angers. 

'  LOUrS-PHlLlPlPE,  ïloi  DES  Français, à  toqs prés^uls 

jBt  à  vepir,  SALUT. 

.  Sur  le  rapport  de^notre  ministre  secreti|ire  d'^tatde  (Tnstnictîon 
publique,  grand  oiaîlre  de  VUnivcrsif*';  *, 
VSh  irc^  otdotontflfecès  iiu      o^tbbre  l^^O  (0      du  1^  tnttts 

macie  ; 

Vu  la  délibération  du  «§6  éétékfcé  1840,  par  laquelle  le  eonteil 
^^iftpioipfd  dig  \h  vH\e^d^^^u(^rf  ^  va^'  lei^  Foods  necflj|MÎraS:Mur  IVo* 
trtMeil  manuel  dVne  école  préparatoire  cLe  médecine  ^'t  de  pUar* 
jnacîe.'cohformemeàt  aiiK  dispositions  dé  l'ordonnâilcë'precî|ee  du 

t.  i  "i  '        ni.tliildiiii  <iiiiéii  im  (iÉiri  iHKimn  ■muoûi  wan 

(0  Buïl.  776,      898C.  . 
(t)  BoILS00»Il<>9S30. 
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Vu Jbi  <iôiibe^tipD  du  19  février  tSit,  par  (a^i^elle  led'  ^çqi|seiC 
municipal  a  vote  un  supple'nieut  d'alloiatiun  pour  une  chu^^  c  de  mé- 
decine legaîe  et  d'hygiène  et  pour  trois  places  de  professeurs  a^ 
joints  en  dehors  du  cadre  determlDe  par  i'ordoDnance  du  13  po- 
tobrc  ; 

Vu  l'approbation  donnée  auxdites  de'iifberittioos  par  uotre  ini- 
testre  secrétaire  d'état  (le  l'inte'rieur; 

Vu  i'avis  du  conseil  royal  de  rinstruction  pubtique. 

Nous  AVONS  OROONNi  et  OROONHONs  ce  qui  mît^  ' 

A»T.  l"".  Une  école  prépai-atoire  <ie  luédeoioe  ^i  dnîpliar- 
macie  est  établie  dans  la  vilie  d*Ângets.  '  '  * 

2.  Les  «ours  4t  pathologie  ititecne  «t*de  pathologie  ex- 
terne qui,  aux  taQies  ét  notve  «ydomaaMe  én  16.ool6bre 

18-10,  ;5ont  annexés  aux  cours  de  clinitjue  interne  et  de  cli- 
nique externe,  demcureroiU  pio\  i^oircmmit  pq^Gcs^  f^p^  j^^- 
dite  écofç ,  à  deux  professeurs  titulaires. 

3.  li  est  maintenu^  quant  «présent,  daps  .ladite  école,  en 
dehors  du  cad^  densêi^nement  détenpioe  par  t*ordonnanpe 
précitée ,  une  cïiaîrc  de  médecine  Tégale  et  d^hygiène ,  confiée 
à  un  professeur  titulaire,  et  trois  places  de  professeur  adjoint. 

4.  Pour  la  première  organisation  delecoicyla  uominatipn 
des  professeurs  sera  faite  directement  par  notré'minislrè  .se* 
crétaife  d'étsft  de  l'instniction  ^publique. 

5.  Notre  ministre  secrétairè  d'état  au  département  de 
^instruction  publique  est  chargé  de  l'exécution  de  la  pré- 
sente ordonnance. 

•Signé  LCHJlS-i^liiURPS. 
fllâril  Bsi^.  k  'Èfàrùtn:  Sêofêiaàv  d*ctatmm  ÂipmémM 

  Signé  VlMWAff- 


995Î.  —  OïLPOSSAycE  DU  Roi  qui  établit  une  Ecole  prépara* 
toire  de  médecine  et  de jiUarmi{cie  dans  la  ville  de  Besancon, 

'    AtL  palais  dea  Tnilerief ,  le  31  Ma»  IMI. 

XXyDIS-TnTLIITE, Hôi  DËsTRÏNÇids  ,"l 'OSs  wSëîits 
et  à  venu*»  salut. 

42. 
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'   Éw^  !e  rappon-de  ootvè  ministre  ieerâiîre        de  riiifMtflioii 

Jpubffquc,  grand  maître  de  FUiriversîte; 

'  Vu  uos  ordonnances  du  13  octobre  1840  (l)et  12  mars  1841  (2), 
relatives  aux  écoles  préparatoires  de  miïdecine  et  de  pliarinaciej 

Vu  lu  délibération  du  10  novenibn^  184U,  par  laquelle  le  conseil 
municipal  de  la  ville  de  Besancon  a  vote  les  londs  nécessaires  pour 
Tentrelien  annuel  d'une  école  préparatoire  de  médecine  et  de  phar- 
macie ,  conlormemeni  aux  dispositions  de  l'urdonoauce  preciicc  du 
13  octobre  1840; 

Vu  l'approbation  donnée  à  ladite  délibération  par  notre  ministre 

secrétaire  dVtat  de  l'intérieur; 

Vu  i'«?ia  du  conseil  rojai  de  riostnictÎMi  fttUiqne, 
'NovB  Atom  OHMMnni  et  ORDomiove  ce  qui  enît  : 

Aet.  1".  Une  école  préparatoire  de  médecine  et  de  phar- 
micie  est  établie  dans  la  ville  de  Besançon, 

2.  Le  Goun  de  pathologie  interne  qui ,  aux  termes  de  / 
notre  ordonnance  du  13  octobre  1840  ,  est  annexé  au  coui's 

de  clinique,  demeure  provisoirement  confié,  dans  ladite  école, 
à  un  professeur  titulaire. 

3.  n  est  maintenu,  dans  ladite  école,  en  dehors  du  cadre 
détermine  par  l'ordonnance  précitée,  une  place  de  professeur 
adjoint  et  deux  places  de  professeur  provisoire^  auxquelles  il 
n'est  point  afiècté  de  traitement. 

4.  Pour  la  première  organisation  de  l'écc^e,  la  nomination 

des  professeurs  sera  faite  clirecieraent  par  notre  ministre  se- 
crétaire detat  de  i instruction  publique. 

5.  Noire  ministre  secrétaire  d'étal  an  département  de  Fins*  * 
tmction  publique  est  chargé  de  l'exécution  de  la  présente  or- 
donnance. 

Signé  JLOUlâ-PtilLlPP£. 

Par  le  Roi  :  le  Ministre  Secrétaire  tTéttU  tm  départmmU 
de  l'tMtruetiem  fuilique  , 

Signé  VlLLKMAllf. 


(t)  ML  77S»  ssas.  , 
(t)  MBL  §00»  osM. 
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—  OâDOMWAireE  du  Rôt  qm  étMit  wm  Éoêle  prit 
paratoire  de  médecine  et  de  pharwMcie  dans  la  mUe  da  CImnani 
(Paif'dehDdme). 

Att  paUû  dcê  Toileries,  ie  31  Mars  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français  ,  à  toiis  présents 
et  à  venir,  salut. 

Sar  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  dVtet  en  deptrteoieiit 
de  Pinstmction  pubiiqee,  grend  maître  de  fUinTernté; 

Vu  nos  ordonnences  du  13  octobre  1810  (l)  et  du  19  mars 
1 841  (9) ,  relalives  aox  écoles  prëpsratoires  de  médeeine  et  de  pher- 
mscîe; 

Vu  la  délibération  du  33  janTÎer  1841,  pnr  laquelle  le  conseil 
municipal  de  la  ville  de  Clermont  (  Puv-de-D6me)  a  garanti  les 
fonds  nécessaires  pour  l'entretien  annuel  d'une  école  préparatoire 

de  médecine  et  de  pharmacie,  conforme'ment  aux  dispositions  de 
l'ordonnance  précitée  du  13  octobre  1840; 

Vu  l'approbation  donnée  ù  ladite  délibération  par  notre  ministre 
secre'taire  d'état  de  Tintérieur;  •  ' 

Vu  l'avis  du  conseil  royal  de  l'instruction  publique, 

Nous  AVONS  OBOONNi^  et  oiDOKHOirs  oe  qui  snît  :    '  . 

Art.  1**".  Une  ccole  préparatoire  de  médecine  et  de  plier- 
macic  est  établie  dans  la  ville  de  Clermont.  ' 

2.  Le  cours  de  pathologie  interne  qui,  aux  termes' d[e 
notre  ordonnance  du  18  octobre  1 840,  est  annexé  au  cours 
de  clinique  interne,  demeure  provisoireiuent  conlic,  daus 
ladite  école,  à  un  professeur  titulaire. 

3.  Il  est  maintenu,  dans  ladite  école,  en  dehors  du  cadre 
déterminé  par  f  ordonnance  précitée,  deux  phces  de  professeur 
adjoint  et  une  pTace  de  professeur-  provisoire»  auxqueOes  il 
n'est  point  affecté  de  traitement  spécial. 

4.  Pour  la  première  orç^.inisation  de  Fécoïe,  ïa  nomination 
des  professeurs  sera  faite  directement  par  notre  ministre  secré- 
taire d*état  de  l'instruction  publique.  ' 

5.  Notre  ministre  secrétaire  d*dtat  m  dé|MltMcnt  de 


(l)  BuU.  775,  n»  8986. 

(t)  Bull.  SOO,  n*  9tse. 
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iSy^  LOUid-piiitii»p& 

Fir  le  Roi  :  ie  Mimstre  Betritmrt  d  élai  au  département 
dê  i'nuimciWH  publique, 

Signé  ViLL£MAf]V. 


9ftA4.  ''^  OÉÉÛNifÀifiSB  PU  Moi  fui  cfië  une     oU  prépa- 
Tûtoire  dû  wMuèti  et  de  phênumê  dane  Id  uiUe  de  imimo^u» 

« 

Aurais  de*  ïuiierief,  le  31  Mars  1841* 

LOUIS-PHIUPPE,  Roi  Français,  à  tous  prçii^nts 
et  à  voBÏr,  SALUT. 

Sur  fe  rapport  de  notre  ministrâ  Mcrétâhré  if  Aat  an  dfpartèmeiftt 
dé  (Instruction  ptibtique ,  grand  roahre  de  fUnhrèrsîté; 

Vu  nos  prdoanances  du  13  octobre  1840  (i)  et  du  lâ  mars 
1841  (2),  relatives  aux  écoîes  pre'paratairea  de  médecine  et  de 
pbarroecie; 

Vu  les  délibérations  des  li  djceiiibre  Ï840  et  2  février  184ï, 
par  lesquelles  le  conseil  municipal  de  la  ville  de  Limoges  a  vote' 
les  fonds  nécessaires,  innt  pour  les  frai:»  de  premier  établissement 
que  pour  i'entreticn  annuel  d'une  école  préparatoire  de  incdecine 
et  de^liacmacie,  conforme'nient  aux  dispositions  de  rordoni^ance 
précitée  du  13  dctobre  1840; 

Vu  rapprol)ation  donnée  auxdites  de'libérations  par  notre  ministre 
secrétaire  d'état  de  Tîntérieur  ; 

Vu  l'avis  du  conseil  rojral  de  rinstrnatfon  publique, 
froiré  ÀTbKs  l&iCDÀitir£  ét  oidwiiKOtiB  te  i)iit  Btnt  : 


•î«i 


Art.  V\  Une  école  préparatoire  de  médecine  cit  de  phar- 
macie  €St  créée  dans  la  ville  de  Limeges. 

•3t  Pewr  ia  pfeialère  Of^pinisatioii  de  cette  éode,  ia  nomi- 
nation des  professeurs  sera  faite  directement  par  notre  mi- 
nistre secrétaire  d'état  de  l'instruction  publii|ue» 

*  8«  NmMi  oiiaBM  fècréium  tfétat  an  dbSpMeneot  de 


(l)  Bulî,  775,  no  8986. 
(1)  fiulL  SCO,  ssso. 
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fimilMlftwi  ptUiqof  'm  chargé  éé  fccénlni  éè  fa  pp^. 

sente  ordonnance.  « 

99lfH  Bai  :  /•  Ministre  SecrHatre  d*état  on  i^^MITlMMBi 

l'instruction  publique. 

Signé  VlLUMAJlf. 

N*  9S55.  —  QmBi&kirAttW  mp  R»t  qui  établit  une  École  pré^ 
jmUaire^  éa  méMma  et  de  pharmacie  dans  la  ville  de  iiar^ 
seille. 

Au  palais  desTuHeriet,  le  31  Mars  iS4l« 

LOI}K-PHiUFP£»  Roi  m»  Fhamça»,  à  tm  piésents 
et  i  Tenir»  BAunr. 

Sut  h  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  dVtat  de  Finstniction 
ftt^lic|Aie,  grand  ip«îiro4«riJiHTer9i!t^$   -  -    -  - 

Vu  nos  ordonnances  da  13  octobre  1840  (t)  f (  di|  1^  goar^ 
1841  (9),  relatives  aux  écoles  préparatoires  de  médecine  et  de 

Va  tes  délibérations  dei  fe»  10  dieemfire  l#40^  fier  liMfMil» 
lë  eeniiM  nniteîoî|Nd  de  Is  vHte  de  MàrHlile  t  vwd  letf  fewés  n'/ces- 
Mdtfg  fMeffliwieiiéii  ûnmwef  df^  <onfe  pr^jfMMritoifiNP  de  «MâdMe 
et  de  pharmacie»  oonforroément  aux  dispositions  de  Fordonnaailfe 
fiMfelléedli  19  ecMlira  4^401  *  ' 

Vtf  mpprdfoMifHi  dèiitieèiitttdiMddilbévatleiispa^ 
ftecrétài»<e  d^étifl  de  llifttMnir; 

VttIMi  lAi  eeniètl  Wfëk de  Anitivoileo  p«blii|iie» 

Kous  AVONS  ORDONNÉ  ct  OPP9NîfON§  ce  qui  sujt  : 

Art.  1".  Une  école  frifmmmm  de  onMeeiM  et  de  pher- 
ttade  est  étaMSe  dam  fa*  vtlleie  Mkaëtlk, 

2.  Il  est  maintenu,  dans  ladite  eco|e,  en  dehors  do  padre 
dcterminé  par  l'ordonnance  du  13  octobre  1840,  deux 
places  de  professeur  titulaire  et  une  place  de  professeur 
iKijointy  acbtqueiies  il  n'est  «Cédé,  ^iiânt  k  présent,  aiican 
traiteoient. 

9.  Polir  la  prefniéfe  organhalion     féemOy  fa  nominâtion 


(i)  Bull.  79S»n»StSC« 
(a)  BalI.seo,aiBSfae. 
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ftobn&m  fona  frite  directemeiit  yor  milve  miDktre  ae* 
crétaire  «Tëtat  de  f  mstiiiction  publique. 

4.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de 
rinstruction  publique  est  chargé  de  Texécution  de  ia  présente 
ordonnance. 

Signé  LOUIS-PHILIPPE. 

de  l'ÛÊÊirmtiiÊm  MiUfaM*. 

SigDë  VOUKAIII. 

N**  9250.  —  Ordonnance  du  Roi  qui  étahUt  une  l^coîe  prêpa* 
ratoire  dê  médêdne  et  de  pharwuude  dans  la  ville  de  Nantes. 

An  palais  des  Toileries,  le  31  Mars  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français,  à  tous  pré^nts 
et  à  venir,  SALUT. 

Sur  le  rapport  Je  notre  ministre  secrétaire  d'^at  de  fiMlnMtilMi 
publique,  grand  maiure  de  IXJomrsité; 

Vu  nos  ordonnances  du  13  octobre  1840  (l),  et  du  19  mara 
1841  (f),  relatîres  aux  écoica  prépaiatoirea  de  mecleoine  elde  phar» 

macie  ; 

Vu  la  délibération  du  11  février  1841 ,  par  laqneUeleooiifeil 
municipal  de  la  ville  de  Nantes  a  voté  les  fonds  nécessaires  pour 
l'entretien  annuel  d'une  école  pr^ratoire  de  médecine  et  de 
pharmacie,  conformément  aux  dispositions  de  l'ordonnance  pré- 
citée du  13  octobre  1840,  et  pour  !a  création  d'une  place  de  pro* 
fesseur  titulaire  et  d'une  place  de  professeur  adjoint,  en  dehors  du 
cadre  déterminé  par  cette  ordonnance; 

Vu  rapprobation  donnée  à  ladite  délibération  par  notre  ministre 
secre'taire  dVtat  de  l'intérieur  ; 

Vu  l'avis  du  conseil  rojal  de  f  instruction  publique, 

Noua  ATOKa  ORDomnt  et  oaDOUiroiis  ce  qui  soit  : 

Art.  1*'.  Une  école  préparatoire  de  médecine  et  de 
pharmacie  est  établie  dans  fa  ville  de  Nantes. 

Il  est  mamienu  dans  ladite  eoole,  en  dehors  du  cadre 


(i)  Bnlî.  775,  no  8f»Rr,. 
(S)  Bail,  soo,  a«  ssso. 
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Jenseîgnemcnt  fixë  par  notre  ordhmiMttoe  dd  IS  octobre 
1840^  une  chaire  spéciale  de  matière  médicale  et  thérapeu-  i 
tique,  et  une  pîace  de  professeur  adjoint  pour  renseigne- 
ment spécial  de  ia  physiologie. 

3.  Le  cours  de  pathologie  interne  qui,  aux  termes  de 
f ordonnance  précitée,  doit  être  annexé  &  h  chaire  de  clinique 
interne,  demeure  provisoirement  confie  à  un  professeur  titu« 
laire. 

4.  Pour  ia  première  organisation  de  f  école,  la  nomina« 
tion  des  professeurs  sera  bite  directement  par  notre  mi- 
nistre secrétaire  d*état  de  (instruction  publique. 

5.  Notre  ministre  secrétaire  d  état  au  département  de 
1  instruction  publique  est  chargé  de  iexëcution  de  la  présente 
ordonnance. 

Sigmé  U>UIS>PUIUPPB. 

Parle  B«l  :  U  Ministre  Secrétmrt  tTétat  m  é^MuHmÊêm 
dê  limsimctmm  fmèUqm, 

Signé  ViiAnum. 

9957.  —  OttDONJTJtfCB  DU  Rot  ^ui  établit  une  École 
prcjjaratoire  de  médecine  et  de  pharmacte  dans  la  ville  de  Tov-, 
hnue. 

An  pOuf  det  ToHerietJe  31  Manl841. 

I.0UIS-PHIL1PPE,  Roi  DES  FRAMÇiUS,  à  tous  présents 
et  a  venir,  salut. 

Sar  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  de  rinstniction 
publique,  grand  maître  de  fUniversité; 

Va  nos  ordomiaoees  du  13  octobre  1840  (l)  et  du  19  mars 
1841  (9),  relatiTCS  aux  éooles  préparatoires  de  médecine  et  de 
pharmacie; 

Vu  la  délibération  du  4  janvier  1841,  par  laquefle  le  conseil  mu» 
nicipal  de  Toulouse  c  volé  les  fonds  neeesMÛres  pour  l'entretien 
annuel  d'une  école  préparatoire  de  médecine  et  de  pharmacie, 
laqueDe  école  serait  composée  de  dix  prefesseon  titulaires  et  de 

3uatre  professeurs  adjoints |  qui  tons  recevraient  le  traitement  fixe 
éterminé  par  l'ordonnance  ou  13  octobre  1840; 

(i)  Bail.  77S,  H»  ssss. 
(i)  MI.  SOO,  H*  SSSO. 
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^  Vm  Hfptojmam  éiw»  à  fadh»  MIWhiiMi  ptr  iéii  iiiImI'ii 

.   Vu  Tavii  du  coii^tfii  i-oj  ai  de  i  io^tU-uclion  puUîq9»| 

Noof  ATOvi  OEDomiB  et  OBDomicm  es  fii  Mil  s 

AïlT.  Une  ^coîe  préparatoire  de  médecine  et  de  phar- 
imde  est  établie  dans  la  ville  de  Toulouse. 

m 

.  m 

2.  Il  y  aura  dans  cette  école ,  en  dehors  du  cadre  déterminé 
pàhr.fordonnance  royale  du  13  octobre  1840,  quatre  cbaires 
<|iif  seront  cdnfiées  à  Jcs  professeurs  titulaires,  savoir: 

l*"  Une  chaire  de  matière  médicale  et  lh^i:apftutiii)!U(t; 

UQ^.çbaire  de  pathologie  interpe; 
3*  Vn9  chaire  de  pathologie  citerne  ; 

4"  Une  chaire  dThygiène  et  de  médecine  légafe. 

3.  ii  est  égaiemeat  établi  dans  ladite  école,  en  dehors  du 
cadcefixé  pftrfofdowwMt  du  13  octolure  IMO,  deux]daces 
de  professeur  tdfohft  fMttnM<e^. 

4.  Pour  la  première  organisation  dcrècolc,  la  nominaiiori 
des  profess^rs  sera  faite xiirectemeat  par  ivqtre  ministre  si^ 
crétaire  d'état  au  département  de  f instruction  pu&Gqiiey 
grand  maître  de  f  Université. 

5.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de 
l'instruction  publi^pie  e»t  diargé  do  i'eiécution  delà  présente 
ordonnance. 

Par  le  Roi  :  le  Minêttfû  Se^étuirt  d'état  au  déf^rlemmt 

Signé  ViUtKifAnf. 

$$JI^B.  —  0RD0NHdH€8  DU  Rai  qui  cla$s4  les  Ouprogêê  iim 

"  XOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  FâÀfîçAis^  2  fou^  fjç&eàis 
et  i  Yenir^  8ALUT. 
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Va  Ift  foi  dn  X7  juillet  i$\9i  rehtîve  aux  S9C?itudet  hnpoi^  à 

Ift  propriété  pour  la  défense  de  t^tat; 

Vu  i'oidoiinance  reglcmeutaire  ilu  1"^'  uoùt  1621  (l)  rendue  pour 
l'exécution  de  cette  loi; 

Vu  la  cIf'lil)t'ra(ion  du  12  mars  1841,  dans  Inr|ueHc  le  comité  des 
fortifient! (Tfis  a  re  connu  qu'il  serait  utile,  p(»ur  la  piotrrfion  du  litto- 
ral envii  onnaxit,  de  cltisser  le  Mont-Saint-MicUel  ml  laug  de&posl» 
uiilitaires: 

Considérant  qu'une  pan  ille  mesure  aura  pt.ur  eflet  de  mieux  j^a- 
rantir  les  intertîts  de  l'Etat ,  sans  porlci*  eu  (jiioi  qu(;  ce  soit  alteiute 
aux  propriétés  privée»-,-  pui^u'ii  u'èJQ  existe  pojr  4uiuur  iu  iV^ot- 
Saint-Michel; 

Atleadtt  eafili  qa*aux  termes  de  Tarticie  X*'  4e  la  loi  du  17  juiliet 
I8199 oomme aussi  de  rarticie71  de  lordonnance  du  l<vaoiît  iSSil, 
le  classemeot  dont  il  s'agit  ne  peut  s*opcrer  qu'en  vertu  d'une  or- 
don  naaee  spéciale  publiée  et  alficbe'e  dans  les  communes  inte- 

ttsséci  ;  ' 

S  u  r  { e  f«|i|io#l  de  'Mte  fMimkt  da  CênMii ,  mkiiflre  Mcn»Mll« 

Not78  Àt09»  OKDOiiNi  ét  ORDOmloifB  ce  qui  suit  : 

^RT.  1**,  Les  ouvrages  du  Mon t-Saint-Mîchel  sont  classes, 
.  comme  poste  militaire ,  dans  la  deuxième  série  des  places  de 

guerre. 

2.  Ce  classement ,  bien  qu'il  ne  grève  en  aucune  manière 
les  propriétés  particuiières,  n'aura  lieu  toutefois  qu  après  que 
la  présente  ordonnance  fltm  été  publiée  et  affichée  conformé- 

menl  aux  prescriptions  i^iskttives. 

d.  KosminfstrM  secrétaires  d'état  de  ia  guerre,  de  l'inté- 
rieur ét  de  ia  )ustîdft,  Èbvit  chargà,  chacuil  en  qui  le  con- 
cerne, de  f exécution  cTe  la  présente  ordonpançe. 

Si^né  LOUIS-PHIUPPR 

Par  I«  Roi  :  i0  Président  du  ComâtU,  MmUtt^  Seer4Utin  4'iÊÊi 
iU  la  guerre, 

Sigoé      Doc  AS  aàuiMU. 

0 

(1)  Tii*séflb9BtiL«7Hii«IMi**  I 
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N*  92  '>0.  —  ORDOsyANCE  DU  Roî  portant  eotwoealiom 
du  quatrième  Collège  électoral  de  Seine-et^Oise, 

Au  paiaiâ  des  Taileriet,  ie  13  Avril  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français,  &  tous  présenU 
el  à  venir,  SALUT. 

Sur  le  rapport  de  notre  mbîttre  lecretaire  dVlat  ao  département 

de  Finterienr  ; 

Va  la  loi  du  19  avril  1831  ; . 

Vu  fVxtraic  des  procès-verbanz  de  la  Chambre  des  Depatà, 
duquel  il  résulte  que  fa  chnmbre  a  reçu,  dans  sa  sàôice  du  IS  de 
ce  mois,  kdémissioo  AtM,  AUsandre Dehborée ,  dépote'  de  Semé* 
el4)ise,  • 

Nova  AVONS  ORDONNÉ  et  ORDOffHOFS  co  quî  suit  : 

Art.  l*^  I>e  collège  du  quatrième  arrondissement  ëiec- 
torai  du  département  de  Seîne-et-Oise  est  convoqud  à 
Étampes ,  pour  le  7  mai  prochain,  à  f  effet  d'ëtire  un  député* 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d*ëtit  an  département  de 

l'intérieur  est  chargé  de  Texécution  de  ia  présente  ordon- 
nance. 

Signé  LOUIS-PUlUPPB. 

Par  le  Roi  :  tt  MimUtre  Swéudre  i^ém  m  d^^mrtemaU 
dêl'éUirimr, 

Signé  T.  Docaim.* 


N"  SS'iO.  —  Ordonsance  du  Ro!  qui  détermine  1rs  formrs  à 
suivre  lorsque  les  Cours  ou  Trihunnus  sont  appelés  à  donner 
leur  avis  si/r  un  Projet  de  loi  ou  sur  tout  autre  objet  d'un  intérêt 
publie. 

Aa  palais  des  Toileries,  le  18  Avril  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  dbs  Français,  i  tous  prdients 
tt  ï  venir,  SALirr. 

Sar  le  rapport  de  notre  j^arde  des  sceaux,  ministre  secrétaire 
d'état  au  département  de  la  justice  et  des  cuites; 
Notre  Conseil  d'état  entendu, 

Nom  Avowa  ordonkb  et  OBDomcovs  oa  qui  snit  i 
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Art.  i*^  Lorsque  la  cour  de  cassation»  les  cours  recales 
ou  les  tribunaux  de  première  instance  seront  appelés  par  notre 
garde  des  sceaux  i  donner  leur  avis  sur  un  projet  de  loi  ou  sur 

tout  autre  objet  d'un  intérêt  public,  le  premier  président  de 
chaque  cour  et  le  président  de  chaque  Irilninai  devra  immé- 
diatement coavo(|uer  l'assemblée  générale  des  chambres,  et 
lui  faire  connaître  i  objet  sur  lequel  elie  ej»t  appelée  à  déli* 
bérer. 

2 .  Tous  les  membres  du  parquet  seront  admis  à  Fassemblée  ; 
ils  délibéreront  et  voteront  comme  les  autres  membres  de  la 
cour  ou  du  tribunal. 

3.  Notre  garde  des  sceaux»  ministre  secrétaire  d'état  au 
département  de  la  justice  et  des  cultes,  est  chargé  de  l'ex^ 
cution  de  la  présente  ordonnance. 

Ptr  le  Eoi  t  U  Gmrde  des  Mcwmtx,  Ministre  Seerétstre  d'àât 
m  ddpmttsnent  de  la  jusiiet  et  d4S  mtUêi, 


N**  9261.  —  OaDONiNANCEs  DU  Roi  portant, 

1^  Qu'il  sera  procède  à  la  reotîEcation  de  In  route  royale  n°  75, 
de  Chàlon-sur-Saunc  à  Sisioron,  entre  ie  chemio  de  Mariiem  è 
.  Boniieu  et  1  entrée  du  village  d'Araudon  (  Isère  )  ; 

a**  Qu'il  sera  procédé  à  la  rectification  de  la  route  royale  n**  107, 
de  Nîmes  à  Saint-Kiour,  (  ntre  Kloi  fic  et  Balsléj^es,  et  que  la  dispo- 
sition du  décret  du  1G  décembre  1811,  qui  iixe  par  Ispagnac  le 
passage  de  cette  route  daufi  je  dépai'ieiueut  de  la  Lozère»  est  et 
demeure  rapportée  ; 

3**  Que  radmiiiistration  est  autorisée  à  faire  facquisilion  des 
terrains  et  bâtiments  nécessaires  pour  ces  rectiti(;ations,  en  se  con- 
formant aux  dispositions  de  lu  loi  du  7  juillet  1633.  (  Paris,  ^  Mars 
4S4L  ) 


N*  9262.  —  Ohdonnance  du  Roi  portant  suppression  du  com- 
missariat de  police  de  la  coomiune  de  Gaiiion  (£ure  ).  {Paris, 
J4  Mars  1S4i.  ) 

Ji®  9263.  —  Ordonnance  du  Roi  portant  création  d'un  com- 
miiMtfiat  de  police  pour  ia  tarTeiliaoce  à  exercer  sur  la  section 
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«lu  cheuiin  de  fer  de  Strasbourg  à  Bàfe  coiuprife  entre  Co|inar 
\  Haut-Rhin  )  et  Benfeld  (  Bas-Rhin  J.  (  Pam,  14  Mw  1^41.  ) 

m 

N^O^ei.  —  Ordonnances  DO  Roi  portant, 

1°  Rétablissement  du  commissftriat  de  police  de  !a  ville  (TAîre 
(Ltindes),  suppriirte'  par  ordonnance  du  20  novembre  1833; 

S*'  Créafion  d'un  commissariat  de  police  dans  In  ëe  B^rt'y 
Àéfêrtfiimnt  éê  U  Corrève.  (  Parié,. i4  Mari  iS4J»  ) 


*  ^W.      Q^mm^jMM.  w  Bai  pcictwrt  : 

4liT.  I*.      jdMiwré»  ^«tilkt  iMib^im  IVmiHM^i  Henriiar 
construction  d'un  pont  suspenda  sur  la  Loiret  4atpyi  ia  riÛ^  de 
Tours  (  Indre-et-Loire),  entre  ia  rue  Saint*Maurîce  et  ie  IJiulip'org 
ét  jShnnt-SymphôrîeDi  ainsi  que  celle  des  travaux  d'établissement 
abevib  et  «Upeodaaoes  ^udit  pont,  eoiifoHnéttent  an  plan  ci- 
annepie'. 

S.  La  mise  en  adjudication  desdits  travaux  est  autorisée  aux 
clauses  et  eoité}6ons  énoncées  dans  le  cahier  des  charges  annexé  à 
4a  preRenle  «ordonnance. 

5.  il  'fera  pourvn  aux  frais  de  construction  et  d'entretien  du 
pont  et  de 'Ses  dépendances  nu  moyen  d'un  péage,  qui  sera  con- 
cédé par  adjudication  publique  an  soumissionnaire  qui  offirîra  ie 
plus  fort  rabais  snr  la  d^réc  dis  la  cancestifUL 

Le  maxiinnrn  de  cette  durée,  qui  ne  pourra  excéder  quatre- 
vfaTgt-dîx*neuf  ans,  sera  ftxé  à  favance  pâr  le  pr^et,  dans  un  billet 
cscbecé. 

Le  concessionnaii^e  recevra,  en  outre,  ù  titre  de  subvention, 
tme  somme' de  soixante  nùMe  francs,  qni  serapa/ée  snr  les  fonds 
di^  trésor. 

4.  Le  concessionnaire ,  substitué  aux  droits  de  l'administration, 
conformément  h  l'article  63  de  la  loi  du  7  juillet  183.?,  sera  au- 
torise' à  a(  (}tRMir,  s'il  v  a  lieu,  par  voie  d'expropriation  pour  cause 
d'utilité  pul>liqiip,  les  iinnieubles  on  portions  d'immeubles  dont 
Pocoupation  «era  nécessaire  pour  rexéculion  des  travaux. 

'6.  L'adjudication  ne  seia  valable  et  dclniitive  qu'après  avoir  de 
approuvée,  s'il  y  u  lieu,  par  le  ministre  de  l'intérieur. 

6.  A  compter  ilii  jour  (»ù  (e  passat^f  du  ponlscra  livré  au  public, 
••t  jusqu'à •l'mcpiratJuti  du  ternie  ijui  aora  été  Hxc  par  l'adjudicatien, 
«f  y  liera  perriu  un  péa^e  conlormémeiU  au  tarit  oi-après  : 

Une  personne  à  pied,  chîurgce  ou  non   0*^05^ 

Cheval,  mulet  ou  âne,  charge  ou  non,  avec  ic  condueteur. ...  O  07  tjt 
}^,^kimt  eonducteur»  s'il  a  plutieiirficbsYaBX  on  mui«Uv<h»Fgés 

Wi>»an, ^jfcm.an.syjpaur.c3>,ac»i^»;> . , , , «  jo  Mt^/t 
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|Bt  par  ioc  tn  «u»/charg^  cm  mcm  »»..>...  #f  di* 

pqeuf  ov  prik^te  ^   0  Qi  i^t 

Muulon,  brcbig,  bouc,  cbèvre  ou  cochon   o  01 

Le  conducieur  de  ces  animaux   0  06 

Voiture  suspendue,  a  deux  roues,  attelée  d*un  «eu!  cîieval  ou 

mulet,  avec  deux  personnes  axi  plus   0  1^ 

C^atjTic  "perstrane  en  sus   0  05 

Ghtque  cbeval  on  mulet  e»  ^hiê   0  05 

Voiture  suspendue,  à  quatre  roues,  Mteitfe  ii'an  Mol  cboTâl  on 

mulet,  le  conducteur  compris   0  50 

Chaque  personne  en  plu.s   0  Oit 

La  ni^me  voiture  avec  deux  chevaux  ou  mulets  et  les  personnes 

qu'elle  contiendra,  quel  qu'en  soit  le  nombre   0  30 

Charrette  chargée,  ntteiëe  d'un  cirera!  ou  mulet,  conducteur 

conipri*   0  15 

T(tlem ,  alteli^e  de  douTt  chevhux  ou  mulets,  conducteur  compris,  o  J5 
A/em,  iMtiét  ée  tr«is  ch«vaux  «u  mitilets,  ronducteur  compris. .  o  40 
Idem,  attelée  de  quatre  chevaux  ou  mulets,  conducteur  com- 
pris  0  CO 

Mdtm ,  char^^^e  d'engrais,  rccoltes  ou  matériaux  de  construction, 

attelée  d'un  cheval,  âne  ou  mulet,  le  conducteur  compiis.  .  .  o  15 

Chaque  cheval,  âne  ou  i|iu(et  en, Jus   o  05 

Charrette  à  vide ,  le  cheval ,  àne  ou  mulet,  et  le  conducteur   o  lo 

Idem,  cliargee  ou  non,  attelée  d'un  âne,  et  le  conducteur   o  07  1/2 

Chariot  k  quatre  roues,  charge,  attelé  d'un  cheval  ou  mulet, 

conducteur  compris   o  i  5 

Idem,  à  deux  chevaux  ou  mulets,  conducteur  compris   o  3o 

Idem,  9L  trois  chevaux  ou  mulets,  conducteur  compris   0  CO 

Idem,  il  quatre  chevaux  ou  mulets,  conductenr  compris   i  oo 

Idem,  vide,  k  un  seul  cheval  ou  mulet,  conducteur  compris.  .  .  o  lo 
Le  charronenu,  vide  on  non,  conduit  par  des  hommes  ne  payera 

rien  ;  les  hommrs  seuls  payeront  chacun   0  05 


Des  abonnements  individuels  et  payables  d'avance  seront 
coDcédës  et  inscrits  k  un  (abicau  nominatif  uQichc  dans  les 


deux  bureaux  de  perception. 

L'abonnement  sera 

Par  an  et  par  personne   5  oo 

Par  ciiarretle  ou  tombereau  a  deux  roues  et  à  un  seul  cheval  ou 

rmil€t(4e  condnoteor  compris  v  A>k.  10  00 


Nota.  La  facnitd  d'ahonnement  n'rx'sfrm  pns -pour  les  autres  voîtnres. 
Les  chefs  d'ateliers  pourront  seuls,  pour  leurs  ouvriers,  faire  des  abon- 
nements tijmestriels  ;  tous  les  autres  seront  annuels. 

7.  Seront  exempts  des  droits  de  pcagc, 

Le  préfet  du  département,  le  sous-prefct  de  l'arrondissement, 
les  ingénieurs  et  conducteurs  des  ponts  et  chaussées,  les  agents 
voyers,  les  emploies  jdcs  cod  tri  butions  indirectes,  les  agents  fo- 
resiiers,  ies  pceposés  «les  douAues,  id&  employés  des  lignes  telc< 
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graphiques,  la  gendarmerie,  dans  rexercice  de  leurs  fonctions; 
les  militaires  de  tout  grade  voyageant  en  corps  ou  séparément, 
a  charge  par  eux,  dans  ce  dernier  cas,  de  présenter  une  feuille 
de  route  ou  un  ordre  de  service;  les  courriers  du  Gouvernement, 
les  malles-postes,  les  facteurs  ruraux,  faisant  le  service  des  postes 
de  l'Etat  ;  les  élèves  allant  à  l'école  communale  ou  en  revenant , 
les  prévenus,  accuses  ou  condamoej»  conduits  par  ia  ioi'ce  pu- 
blic^ue.  (  Paru,  22  Mars  iS4i.  ) 


j^"  r"*^^  7        Certifié  conforme  par  nous 

^^iiSïï^^.,/l  V,  Garde  tins  sceaux  de  France;  Ministre 

Secrétaire  d'èlat  au  de jfarteincnt  de 
la  Justice  et  des  cultes, 

A  Paris»  la  t4  *  Avffl  184 1» 
N.  BlARTiN  (  da  NonI  ). 


*  Cette  date  est  celte  de  U  rtfccptioft  d«  B^fletia 
à  la  Chaoceilerie. 


On  ■'abonoa  pour  le  BuUetin  d«t  Ml»  à 


àê  9  francs  fer      à  le 
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N**  02<»G.  —  Loi  (jui  otwre  un  Crédit  extraordinaire  de  un  million 
cinq  cent  quarante-neuf  mille  neuf  cent  trenie-cinf  frumc»  pour 
les  Déjtemes  de  la  Gendarmerie. 

An  ptiaii  dai  TaHeriet,  le  S6  AttH  1841. 

LOUIS-PUILIPP£,  Roi  des  Français,  à  tous  piàemi 
et  à  TeniTy  salut. 

Nous  avons  proposé,  les  Chambres  ont  adopté,  NOUS 
AYONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  ce  (|ui  âuit  : 

Article  1". 

H  est  ouvert  au  ministre  de  la  guerre ,  au  titre  de  f  exèrdcê 
1841,  un  crédit  extraordinaire  de  un  million  cinq  cent  qua- 
rante-neuf mille  neuf  cent  trente-cinq  francs  (  1,549,935'  ). 

Ce  crédit  ^  spécialement  afTecté  aux  dépenses  de  Ja  gen- 
darmerie (  chapitre  V  ),  est  réparti  ainsi  qu'il  suit  entre  les 
deux  sections  du  budget  de  ia  guerre,  savoir  : 

Première  section.  —  Divisions  territoriales  de  l'inté- 
rieur  1,496,675^ 

Deuxième  section,  —  Âigérie  53,260 

SOMM£  ÉGALE..   1>Ô49^93Ô 

t 

Article  â. 

Usera  pourvu  aux  dépenses  autorisées  par  ia  présenle  ioi^ 
au  moyen  des  ressources  ordinaires  et  extcaoïdinaires  accor* 
décs  pour  les  besoins  de  l'exercice  1841. 

La  présente  ioi^  discutée»  délibérée  et  adopté  par  b 
2.  IX*  Série.  43 
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/  Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés ,  et  sanctionnée 
par  nous  cejoard^buiy  sera  exécutée  comme  loi  deiÉtat. 

DoNKOlfS  EN  MAM>EMBRT  1  nos  CouTS  et  IVibunaux, 

Préfets,  Corps  adrainislralifs,  et  tous  autres,  que  les  pré- 
sentes ils  gardent  et  maintiennent,  fassent  garder,  observer  et 
maintenir,  et ,  pour  les  rendre  plus  notoires  à  tous,  iis  les 
bssent  publier  et  enrq;btrer  partout  oii  besoin  sera;  et,  afin 
que  ce  soit  chose  ferme  et  stable  i  toujours,  nous  y  avons 
ùdi  mettre  notre  sceau. 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  ie  26'  jour  du  mois  d'Avril, 
Tan  1841. 

Stgmé  LOUiS-PHlUPPE. 

Vo  et  scellé  dn  gnttd'  tcean  :  Par  le  Boi  : 

GanU  des  sceaux  de  France,         n  j  -j   .  j  -i    nr-  •  . 

%f  '  .  c  — •  j' .  jj  *^  Président  du  Conseil,  Mmtstre 
Ministre  Secrétaire  d  ctat  au  de-        fu^»^  J'JémÈ 

 .    •    f  ^,  j.m       Otereimre  a  tuu  ae  la  ffuerre , 

pari r ment  ae  ta  justice  et  des  "  * 

cuites.  Signé  li*^  Duc  0£  Dalmaïix. 

Signé  N.  MAEtiif  (  da  Nord  ). 


N**  9967.  —  Lot  qui  ouvre  un  CréHî  esiraordinaire  de  neuf  mille 
huit  cent  vingt-quatre  francs  pour  les  Dépenses  de  la  Gendar^ 
merie. 

Au  pdait  detToflcriw,  U  M  Avril  1841. 

LOUIS-PHIUPPË,  Roi  D£S  Français,  à  tous  présenU 
et  à  venir»  salut. 

Nous  avons  proposé,  les  Chambres  ont  adopté,  NOUS 
AVONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  ce  qui  suit  : 

Articlb 

11  sera  ouvert  au  ministre  de  la  guerre,  au  titre  de  Texer- 
cice  1841  y  un  crédit  extraordinaire  de  neuf  mille  huit  cent 
vingt-quatre  francs  (9»824'). 

Ce  crédit,  spécialement  affecté  aux  dépenses  de  la  gendar- 
merie, sera  porté  au  chapitre  V  de  la  première  seclion  du 
budget  de  la  guerre. 

Article  2. 

I  II  sera  pourvu  aiût  dépenses  autorisées  par  la  présente  loi. 
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au  moyen  des  ressources  ordinaires  et  extraordinaires  accor- 
dées pour  les  besoins  de  1  exercice  1841. 

La  présente  loi,  discutée,  délibérée  et  adoptée  par  la 
Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés,  et  sanctionné 
par  nous  cefoanl*iiuiy  sera  exécutée  comme  loi  de  l'État. 

Donnons  en  mandement  à  nos  Cours  et  Tribunaux, 
Préfets,  Corps  administratifs,  et  tous  autres,  que  les  présentes 
ils  gardent  et  maintiennent,  fassent  garder,  observer  et  main- 
teoiTy  et  y  ponr  les  rendre  plus  notoires  à  tons,  ils  les  bssent 
publier  et  enregistrer  partout  ou  besoin  sera;  et,  afin  que  ce 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours^  nous  y  avons  fait  mettre 
notre  sceau. 

Fait  au  palais  des  Tuileries»  le  26*  jour  du  mois  d'Avril , 
Fan  1841. 

Signé  LomsraïuPK. 

Vu  et  scelle  du  grand  sce;iu  .  Parle  Roi  : 

Le  Garrh  des  scemut  de  France,  x.e  Président  du  Conseil,  3hmMrê 

Minùtre  Secrétaire  d'état  au  dé-  Secrétaire  d'état  de  la  guerre, 
partemmu  4m  la  justkê  cl  ifev 

cmUn,  Si^é  M«>  Due  9s  Dauiatii, 
Signë  N.  Maetin  (  du  Nord  ). 


N*  0968.  —  ÛBDONNJircE  Dtii  Roi  pariant  rejet  du  pourpoi 
firmé  par  le  Conseil  munie^l  «T Aire  contre  mn  Arrêté  dn 
Préfet  des  Landes,  qui  a  prononcé  la  nullité  de  DéUbératione 
prises  par  ce  Conseil, 

ÀApaltift  des  Tailcriet,  le  14  Avrii  1841. 

LOUIS-PUILIPP£,  Roi  DES  Français,  à  tous  présents 
et  i  venir,  SALUT. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  sccrciuiic  d'ctal  au  département 
de  rinte'rirur; 

Vu  les  lois  des  91  mars  1831  et  18  juillet  1837; 

Les  dclibcrations,  en  date  du  12  juillet  dernier,  dans  lesquelles 
le  conseil  municipal  d'Aire  (Landes  )  a  dc'clare  que  le  maire  de 
cette  ville  n'ayant  pas  sa  confiance,  toute  proposition  émanée  de 
lui  deTail  ôtre  repousséci  et  a  rejeté,  en  conséquence,  aanaeiap 
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Qien,  le  projet  du  budget  du  collège  communal  èt  ceux  reiatiff  ^ 
claMement  de  deux  cheipins  vicinaux  comme  chemint  de  ^[rande 
oommanication  ; 

L'arrêté  du  préfet  pris  an  conseil  de  pre'fecture  le  1 1  septembre 
1840y  et  prononrant,  par  application  de  Tarticie  J8  de  la  loi  du 
il  mars  1831,  ia  nullité  de  ces  opérations; 

La  délibération  du  I*'  ■oTcmbre  suh'ant,  par  ia^uette  ia  oanoèi 
mnnicipW  d*Aire  s'est  pourvu  contre  ledit  arrêté; 

Considérant  que  le  conseil  municipal  était  appelé',  aux  termea 
des  lois,  à  émettre  un  avis  motive'  sur  les  |)ro|i()sitions  du  maire, 
à  Foccnsion  desquelles  il  se  trouvait  pxtraonîinaiirmrnt  convoqué 
le  12  juillet  18  iO;  qinl  eUiil  libre  de  les  rejeter  on  de  les  moditier 
.après  examen,  mais  qu'il  u avait  re^^u  d'aucune  loi  ie  pouvoir  de 
les  rejeter  sans  les  examiner; 

Qu  en  proc('(lant  ainsi  et  vu  cieN  ant  la  prétention  de  refuser  tout 
concours  uu  maire,  sous  prétexte  d'nn  défaut  <le  confiance,  le  con- 
seil muuicipal  a  évidemment  exKuie  les  limites  de  ses  attributions; 

Le  comité  de  rintérieur  de  iioti'e  Conseil  d'état  entendu, 

Vùm  Avm  OBOoififB  et  ORDONNOira  ce  qui  suit  : 

Art.  1".  Le  pourvoi  forni('  \)uv  le  conseil  municipal  d'Aire 
{Landes)  contre  l'arrête  du  préfet  du  mcmc  département, 
en  date  du  11  septembre  1844),  qui  a  prononcé  ia  nullité 
det  dAbënitîoDS  piises  {lar  ce  conseil  le  12  juillet  précédent, 
est  rejeté. 

2.  Noire  ministre  secj ('taire  dclat  au  département  de 
|*intériei;f  ç^t  chargé  Je  lexécutioQ  de  ia  présente  ordoo- 

Par  le  Roi  :  le  MMire  SeeréUdrt  d'émi  tm  diparUmmt  , 

S^T,  DecvÀTBL. 


N*  9869.  —  Ordonnasce  du  Ro!  relatù'c  à  lu  Con^^Uion 

publique  des  Soies  de  Lyon, 

Au  palais  ta  Tuileriet,  le  S3  Avril  1841. 

L0UIS-PUIL1PP£,  aoi  Français»  a  tous  prés^ts 
et  i  ve^ir;  «alut. 


%mt  It  rapport  de  notre  mimstre  Mcrétaîre  d'éttt  au  département 
defegikniHM  «I  du  eoMwroe; 
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Vu  le  décret  du  93  germinal  un  xiii,  qui  a  institue'  ù  Lyon  une 
condition  unique  et  puMique  pour  les  soies,  et  dcteriuine  le  aiode 
de  conditionnement  ù  suivre  <Ians  cet  ctalilissement;  ensemble  les 
décrets  des  17  avril  180(3,  2  février  1809,  5  août  1813,  et  les  or- 
donnances royales  des  17  mars  181 9,  30  août  1820  et  2G  juillet 
1829  (l),  qui  ont  successivement  apporte'  des  modifications  au  ré- 
gime fonde'  pnr  le  premier  des  décrets  précités; 

Vu  Tarticle  l4  de  notre  ordonnance  du  IC  juin  1832  (2),  qui 
attribue  aux  chambres  de  commerce  Tadministration  des  e'tablisse- 
ments  crées  pour  l'usage  du  commerce; 

Vu  les  avis  du  comité'  consultatif  des  arts  et  manufactures,  des 
5  février  1835  et  29  février  1840; 

Vu  les  (lelibf'rations  de  la  cliambre  de  commerce  de  Lyon ,  en 
date  des  17  octobre  1839  et  3  septembre  1840; 

Notre  Conseil  d'état  entendu, 

Nous  AVONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  cc  qui  suit  ; 

Art.  l''.  A  l'avenir,  le  nouveau  procède  de  condilionne- 
inent  des  soies  ayant  pour  hase  fa  dessiccation  absolue  de  la 
soie,  et  adopte  par  îa  chambre  de  commerce  de  Lyon  dans 
ses  délibérations  des  17  octobre  1830  et  3  septembre  1840, 
sera  suivi  dans  îa  condition  publicjuc  des  soies  de  Lyon. 

2.  Le  poids  de  la  soie  constaté  par  ce  piocéjé ,  et  augmenté 
de  onze  pour  cent,  constituera  le  poids  marchand  des  baHots 
des  soies  soumises  au  conditionnement. 

3.  Provisoirement,  les  droits  pour  le  prix  de  la  dessicca- 
tion des  soies  soumises  à  la  nouvelle  condition  seront  perçus 
confonnémcnt  au  tarif  actuellement  en  vigueur. 

,  4.  Un  règlement,  arrêté  par  notre  ministre  secrétaire  d'état 
de  l'agricullure  et  du  commerce,  sur  la  propositiçm  de  la 
chambre  de  commerce  de  Lyon,  déterminera  ic  régime  inté- 
rieur de  rétablissement,  • 

5.  Continueront  de  recevoir  leur  exécution  les  disposi- 
tions des  décrets  et  ordonnances  antérieurs  non  cpntraires  h  la 
présente  orJontiance,  qui  ne  sera  exécutoire  que  six  mois 
après  sa  promulgation. 

6.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  avi  département  de 

(l)  VIII*  §(^ric,  Bull.  309,  «0  1  1,816.  ♦ 
(l)  ixe  sëric,  1^  partie  ,  1"  section  ,  Bull.  167  ,      42  56. 
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ragnonlliire  et  4a  commerce  est  chargé  de  Texénitioii  de  la 

présente  ordonnance. 

Signé  LOUIS-PHILIPPE. 

Pat  ic  Roi  ;  le  Ministre  Secrétaire  tî'clat  an  département 
de  l'agriculture  cl  du  c  u  miner  ce , 

Sigaé  K  ConiM-GaioAuiB. 


9170.  —  Ordoniiancv  du  Roi  portant, 

1*  Qu'il  sera  procède  à  la  rectification  de  la  route  rojalc  n<*  21, 
de  Paris  à  Rnrég[es,  entre  le  hameau  de  Gatepontet  Ôaint-MameUy 
département  de  la  Dordogiie  ; 

S'  Que  l'administration  est  autorisée  ù  faiic  l'acquisition  des 
terrains  et  bâtiments  nécessaires  pour  cette  rectification,  en  se  con- 
formant aux  dispositions  des  titres  II  et  suivants  de  la  loi  du 
7  juillet  1833  sur  l'expropriation  pour  cause  d'utilité  publique. 
(  Paris,  28  Mars  1844.  ) 


N**  9271.  —  Ordonnance  du  Roi  portant,  1°  que  l'ordonnance 
royale  du  19  n)ai  1824  est  abrop^ce  dans  celle  de  ses  dispositions 
qui  fixe  par  le  haut  de  la  cote  de  la  rivière  Tliibouville  la  direc- 
tion de  la  route  départementale  de  l'Eure  n"  10,  de  Pont-Aude- 
mer  ù  Evreux,  entre  Brionnc  et  la  route  royale  n"  13  ;  2"  que  la 
direction  de  la  route  est  et  demeure  fixée  par  la  valiée  de  la  Risie. 
(  Paris,  28  Mars  184L  ) 


92      —  Oadokitaiics  du  IUk  pertaot: 

Amt.  l**.  &l  iéémeèt  iPotilHe  pubiifae  f exoeatioB  dct  tnnmu 
de  eonitroction  dTen  pont  suspendu  tor  la  Craronne,  en  rempla* 
cernent  da  bac  aotn^ement  existant  à  Blagnac  (  Hante-Garomie  ]^ 
ainsi  qae  celle  dei  travaux  d'etabDssement  des  abords  et  dépen- 
dancet  dtMHt  pont,  eonformément  an  plan  ei-annexé. 

2.  La  mise  en  adjudication  desdits  twranx  est  autorisée  aux 
dansa  et  cenditieds  enonoées  dans  le  cabîer  des  cbarfis  annexe  à 
lis  présente  ordonnance. 

3.  Il  tfera  )»onrvu  aux  fr^  de  construction  et  d'entretien  dndit 
pont,  de  ses  abords  et  dépendances,  «a  mojen  d'un  péage,  qui 
sera  concédé  par  adjudication  publique  an  soumissionnaire  ^ii 
otfrira  le  plus  tort  rabais  sur  la  durée  de  la  concession. 

Le  maximum  de  cotte  durée,  qui  ne  pourra  excéder  quatre- vingt* 
dix-neuf  ans,  sera  fixé  à  TaTance  ,par  le  préfet,  dans  un  billet  ca- 
cbeté. 
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4.  Le  concessionnaire,  substitue  aux  droits  de  l'administration, 
conforme'ment  à  l'article  63  de  la  loi  du  7  juillet  1833,  sera  auto- 
rise' à  acquérir,  s'il  y  a  lieu,  par  voie  d'expropriation  pour  cause 
d*utilite  publique,  les  immeables  oa  portions  d'immeubles  dont 
l'occupation  sera  nécessaire  pour  l'exe'cution  des  travaux. 

5.  L'adjudication  ne  sera  valable  et  définitive  qu'après  avoir  ete 
approuvée,  s'il  v  a  lieu,  par  le  ministre  de  l'intérieur. 

6.  A  compter  du  jour  où  le  passaj^e  du  pont  sera  livre'  au  pu- 
blic, et  jusqu'il  l'expiration  du  ternie  qui  aura  cte'  fixe  par  l'adju- 
dication,  il  y  sera  per^u  ua  peii|;e  conformément  au  tarif  ci- 
après  : 


Vmd^mÊwam  o'oB« 

Cheval  on  midet  ckargtf.  •  o  lo 

idem,  non  chargé.  ...^  •  o  Oft 

Ane  on  uncsse  chargé  on  non  chai^.  »•  o  05 

Bœuf  ou  vache  destiné  b  la  vcute.  •  •  ,  •••••  0  10 

Veau  on  pure,  idem.   0  Qt  ijt 

Mouton,  brebis ,  bouc ,  chèvre ,  cochon  de  Uit,  et  paires  d'oies  ou 
dedindoiii  0  Ot  l/t 

Nota,  ht»  droits  seront  rtfdnitt  ^n  quart,  lorsque  le  non- 
Ire  dt  cet  anmitiiz  dépassera  cinquante. 

Voitvre fOipendue ,  k  deux  roues,  attciec  d'un  cheval  ou  mulet, 

comprit  le  conducteur  et  les  voyageurs   o  80 

litîcra  attelée  de  deux  cheranz  on  mnletf ,  compris  le  condnctevr 

ot lee fojagéari  ...»  i  oo 

Voitnro  fojpendue ,  à  quatre  roneo ,  atlcide  d^a  cberal  on  mnlet , 

oompns  le  conducteur  et  les  voyageurs   1  i$ 

Idem ,  à  deux  chevaux  on  mulets,  compris  le  condnctenr  et  les 

voyageurs   t  45 

Charreitc  chargée ,  attelée  d'un  cheval  ou  d'uu  mulet  ou  d'une 

paire  de  beinff ,  condnclenr  comprit  ••••  0  eo 

Jium,  à  denx  choTtaz  oa  oraklt  oa  dcnx  poirct  de  hmuÊÊ ,  ooa* 

dnctenr  comprit,. . ••• . •  •  0  76 

idem,  employée  an  transport  des  cngrait  ou  à  la  rentrée  des  ré- 
coltes ,  attelée  d'an  cherai  oa  d'aao  paire  de  boiafi,  condactear 

compris   0  20 

Idem,  chargée  ou  non,  attelée  seulement  d'un  âne  ou  d'une 

Anesae ,  conducteur  compris.   0  15 

Cbariot  de  ferme  oa  char  de  montagne,  chargé,  attelé  de  deax 

clievaasoabaalii»9oadBttear  comprit  0  90 

Chariot  de  roaIafe«  cimrgé,  atldé  d\ni  cWvtl  oa  malet,  ceadnc- 

teur  compris  0  90 

Idem,  chargé,  attelé  de  denx  chevanx  on  muiett,  oonductenr 

compris   1  20 

Idem,  charge,  attelé  de  trois  chevaux  ou  mulets,  conducteur 

comprit   1  60 
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cUarreltet,  chu*  de  montagoe  et  chariots,  à  ride,  ne  payeront  que 

Çbti|ae  chcTal,  nmlet.  hmnS  o«  ioe,  attcU  aux  loitutêf  ehamttaa  ou 
çbarioci»  en  sus  da  nombre  porté  au  tarif,  pajera  le  pris  fixé  ponr  oea 
animaux  cborgéa. 

7.  Sont  exempts  des  droits  de  peWe ,  le  préfet  da  département , 
le  sous-preTet  de  l'arrondissement,  les  ingénienrs  et  condocteiurs 
des  ponts  et  chaussées,  les  agents  vojers,  les  employés  des  con* 
trilmtbns  indirectes,  les  agents  forestiers,  les  préposes  des 
douanes,  les  employés  des  lignes  télégraphiques,  la  gendarmerie t 
dens  Fexercice  de  leurs  fonctions;  Tes  militaires  de  tout  grade 
▼ojageant  en  corps  ou  séparément,  à  charge  par  eux,  dans  ce 
deniier  cas,  de  présenter  une  feuille  de  route  ou  un  ordre  de 
service;  les  courriers  du  Gouvernement,  les  maljes- postes,  les 
fiusteurs  ruraux  faisant  le  service  des  postes  de  FÉtat,  les  élèree 
allans  à  l'école  communale  ou  en  revenant,  les  prJvc  nus,  accuses 
ou  condamnés  conduits  par  la  force  publique.  (  Paris,  7  Avril 
1ê4i.) 

CBRTini  conforme  par  myos 

Garde  d^s  sceaux  de  France,  Minisire 
Secrétaire  frétai  au  départemenê  dé 
la  jutUee  et  des  cultes, 

A  Fàris,  le  %7    Avril  1641, 

N.  MARTIN  (du  Nord). 


*  Cette  date  est  eeUe  de  la  réecpdoa  du  BoHclm 
àUChanaeiierie. 


ODfFWIonavowl«Bdl«tia4«iioli,kMim  «atlhM^         la  «Sm  «» 


iMBRIMBaiB  ROTALB*  ^  Vf  Avril  1841. 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

N"  805. 


9S73.  —  hoi  qui  ouifi^  un  Crédit  extraordinaire  pour  eom* 
plétMnt  des  Dépenses  secrètes  de  Vesereice  1841, 


LOUIS-PHILIPPE,  Roi  dbs  Français,  a  tous  péaems 

et  à  venir,  salut. 

Nous  avQus  proposé,  les  Chambres  ont  adopté» 

AVONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  Ce  qui  SUÎt  : 

Article  1". 

Il  est  ouvert  au  ministre  de  rintérieur  un  crédit  extraordi- 
naire d'un  million  de  francs  (1,000,000^),  pour  complément 
des  dépenses  secrètes  de  Texercioe  1S4 1. 

Article  2. 

Il  sera  pourru  è  !a  dépense  autorisée  par  la  pr^ente  loi,  au 

moyen  des  ressources  nccordées  jw  la  loi  du  16  juillet  J  840 
pour  ies  besoins  de  l'exercice  1841. 

La  prcsente  loi,  discutée,  dcïiÎKToe  cî  a 'optce  par  la 
Ciiambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés,  et  sanctionnée 
par  nous  cejourd'liui,  sera  exécutée  comme  loi  de  l  État. 

Donnons  en  mandement  à  nos  Cours  et  Tribunaux, 
Préfets,  Corps  administnitifs,  et  toBS  autres,  que  ies  présentes 
îb  gardent  et  mafntîennent,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenîr,  et,  pour  ies  rendre  plus  notoires  à  tous,  ils  les  fassent  . 

publier  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera;  et,  afin  que  ce 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours»  nous  y  avons  £u4  mettre 
notre  soean»  •    '  (T 


Au  paiais  des  Tuileries,  le  37  Avril  1841. 


s.  IX  Série. 
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Fait  au  palais  des  Toileries^  le  27*  jour  du  mois  d^AvrS, 
fan  1^41. 

S%né  LOI  IS'PHILIPFE. 
Va  etsecUé  du  grand  fcemii:  Par  lcE«i: 

Le  Gmrde  des  sceaux  de  Pr^keé,  là  tÊmStiM  Senitakn  é^ém  mm  M- 

Mtm'strt  Secrétaire  d'état  au  dé-  pmrÊmmtHt  de  fmUériemr, 
parlement  de  im  justice  et  des 

cultes ,  Signé  T.  DocHiTSU 

9S74.  —  Loi  ^ui  ouvre  des  Crédits  pour  Secours  généraus* 
A«  pOatt  dm  Tnkriat,  U  VI  AtcA  1841. 

LOCIS-PHILIPPE,  Roi  des  FRA^'ÇAls«  à  tous  prëseots 
et  à  venir,  salut. 

Noos  Hvofis  proposé,  les  Chaifabres  ont  adopte,  NOUS 
AVONS  OttDOHlŒ  et  OtlDONMONS  Ce  qui  suit  : 

Articlè  l*'. 

H  «tt  mfm  va  mhiktre  de  rintéHeiari  éttf  iès  fonds  de 
i'exercice  1841, 

1*"  Un  crédit  de  trois  ceat  mille  francs,  cotBifte  suppié- 
ment  à  la  somme  de  troi$  cent  vingt  mille  francs,  inscrite  an 
chapitre  XIX,  Secours  généraux  aux  hospietê^  bureaux  de 
ékéAté  éf  inetiêuHmiê  dê  hknf&iiance  ; 

y  Un  crédit  de  cent  mille  francs,  pour  suppiément  à  h 
somme  de  deux  cent  trente  mflle  francs,  inscrite  au  ctiapitre  jut, 
^ceurs  éventuels  à  des  oereûmfee  dams  f indigence,  ftft 
ont  des  itroits  à  la  hieuveislanee  du  Gouvememont* 

AâUCLE  2« 

U  sera  poiirvu  aux  dépenses  autorisées  par  fa  présente  foi , 
au  moyen  des  ressources  accordées  par  la  ïoi  de  finances  du 
1$  ïuiîhi  11^40  poitf  les  besoins  d^  l'eiercice 

U  pitenti  bî,  immiét  iéSIUtét  H  Éêap^êê  fMf  b 

'  CSharabre  des  Pairs  et  par  oeHe  des  Députés,  et  scitictionnée 
•|Mlr  neus  cejourd'hoi,  s^ra  ei^ésitt^  comme  loi  de  f  État. 

DcmNONS  m  mandement  i  nos  Cours  et  Itibuiiaui, 
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Préfiets,  Goqps  administratiGi,  et  toiis  autres»  que  lès  présentes 
Hs  prdeDt  et  nMifitiennent,  Âssent  garder,  obsenrvr  et  nniii- 

tenir,  èt,  potir  les  rendre  plus  notoires  à  tous,  iîs  les  fassent 
publier  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera;  et,  afin  que  ce 
soit  chose  ferme  et  subie  à  toafomSy  nous  y  stobs  lait  mettre 
notre  soean* 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  3  7  Avril  de  l'an  1841. 

S^ffné  LOUIS-PHIUtTK. 

Vu  et  scelle  du  ^rand  sceau  :  Par  ie  Roi  : 

lég  Ourde  des  sceaux  ffr  Frante .    Le  Ministre  Secrétaire  d*ia0  AU  dV- 
Ministre  Secrétaire  d  t  tat  au  dé-       muttment  de  i'inténrur , 


parlement  de  ia  justica  et  dês  Smi  T.DuCttitSL. 

cultes. 

Signé  N.  Marti»  (du  Nonf). 

g376»  —  Ordonnancb  du  Roi  portant: 

AsT.  1**.  L'ordonnancé  du  31  octobre  1837  (I),  ainsi  <}ut^  le 
tarif  onî  y  est  ^rnt  ponr  la  perception  des  droiù  au  pas^a^e  det 
bacs  de  Saléon  et  de  Ribiers  sur  le  Baechy  département  dès  Hautes- 
Alpes,  sont  et  demeurent  rapportés. 

Le  tarif  est  remplacé  par  celui  ci-annexé. 

2.  Sont  exempts  des  droits  de  pe'age,  les  administrateurs,  ma- 
gfStratSf  fonctionnaires  publics,  et  les  divers  ai;ents  qui,  aux  termes 
de  Padf udication  des  passages  nrccitcs ,  sont  ati'ranchis  de  toute 
obligation  à  cet  égard.  (Paris,  ê  Avril  184i,  ) 

TéWémDr^iu  à  pnte90^mÊB  hmt9  iè  SëUan  et  ée  JlUéers 
«HT  I»  HMcdb,  t[éftufimmUd»Ê  Hmueè-A^. 

l*Par  chaque  voyageur  k  pied  chargé  d*no«  aimplt  wRiè,  •€  per  rtei|ae 

conducteur  de  toiture  ou  d'animaux   10* 

2^  Par  cliaqtic  cavalier  et  »on  cheTal  oa  mulet»  t^mu  comprise. . .  so 

30  Par  àiu'  ou  ànesse  non  clïarge   OS 

|>^^  chai^ue  cheval,  bu  uf,  v«cbe  ou  mulet  non  charge,  passant, 

«ait  pour  ▼ojager,  soit  pour  le  commerce   tO 

S*  Par  chaque  cheral,  b<ipur  ou  vache ,  passant  pour  aOer  au  labour 

où  pour  tout  aut^  luotif  relarîf  à  fagrfcuhurf*  os 

•Aponr  chaque  mouton  on  brebis,  TCiU,  port,  boue  ou  chèvre, 
cochon  de  lait,  agneau  OU  chevreau,  paire  d*oîcs  ou  de  dindonS| 

passant  isofe'ment.   OS  l/S 

Lorsque  ces  animaux  seront  en  troupeau  au-dessous  du  nombre 
de  cin(|nante,  le  droit,  pour  chaque  téte  ou  par  paire  d*oies  ou  de 
dfiidbns,  serade  Ot 

(1)  MI*S44,nP  7isa, 
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Lonqve  les  wUmm  nitatinr  termit  «■  tr— pia  Mnbra  de 
ctoqotnte  etra-deMus,  le  droit,  pour  cbmqae  tétc  en  paire  dTeies 
em  de  dhido 

f*  Lorsque  les  iiiêinci  animaux  iront  an  pdtom^e,  et  qeel  que  leit 
leur  nombre ,  le  droit,  pour  chaque  téte  ou  pmire  d*oies  ou  de  din- 
dons, sera  de   »   Ot 

iO^  Matériaux,  deorccs,  marcliandises  et  toute  espèce  de  fardeau, 
cbergéi  mr  des  bétis  de  eeBune  en  dci  Teitnree,  on  cmbarquéi  à 
dee  on  à  bras  dlienme,  et  d*nn  poids  de  db  à  cinquante  kilo- 
grammes •••••.••••..•«•.•••  •••  oi 

11*  Par  chaque  dix  kilogrammes  au-detstis  de  cinqnante.  •  •  •  •  •  •  OS  l/i 

Nota.  Les  ronductenrs  déclareront  le  poids,  qnt  penirn  é(re 

vrririp  pnr  le  passeur. 
12"  i'ar  cliaque  voiture,  char,  chariot  ou  charrette,  non  chargé.. .  tS 

13**  Par  chaque  cheval,  bœuf,  vache  ou  mulet,  non  attelé  10 

NattL  Lee  Toilnrss  on  antmanz  dérfgndi  ans  aitioles  it  et  11, 

paiiant  ponr  le  serfice  de  ragrieoltare,  ne  payeront  qne  le  deoû- 

drnit. 

14°  Par  chaque  Torture,  char,  chariot  ou  charrette,  char|^>**«*  SO 
15*  Par  cliaqup cheval,  bœuf,  vache  ou  muîet,  ntîclo   10 

Nota.  Lc.4  voitures  et  animaux  désigne's  aux  articles  1 1  et  IS,  paMant 
pour  le  servifc  de  i  agriculture ,  ne  pajerqut  que  ie  demi-droit. 

Dans  le  temps  des  bantee  eanz,  coniee  les  taxes  da  prêtent  tarif  aérant 
donblécs. 

Le  batelier  ne  s?ra  tenu  de  paner,  avant  le  lerer.  on  après  Te  coucher  dn 
soleil,  que  les  juges  de  paix«  maires,  adjoints  on  autres  officiers  de  police, 
les  agents  des  douanes,  renx  des  eontrîbntioos  indirectes,  et  la  geodarmerîe, 
ponr  l'exercice  de  ieurt  fonctions. 


Certifib  conrorme  par  nous 

Garde  des  scemix  de  France,  Miniêtre 
Secrétaire  d'état  au  département  de 
la  justice  et  de*  etiUe» , 

A  Paris,  le  30   Avril  1841, 

N.  MARTIN  (  du  Nord  ).  ' 


*  Cette  date  est  celle  de  la  réception  du  Bnlletia 
à  la  Chancellerie. 


Oe  s'abome  pow  le  Balletfai  das  lois,  k  ralsea  dt  f  fraoes  par  an«  4  k 
rioifriMm  rojalcy  oo  thaa  lt«  Direeteort  des  postes  des  d^partioicBis. 
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9976.  ^  Table  A  V  du  Prix  moyen  de  l'hectolitre  de  Fromeni 
pour  servir  de  régulateur  aux  Droits  d^ importations  et  d'ex- 
portations des  Grains  et  Farines,  conformément  aux  L.ois  des 
1â  Açril  iS3^  et  26  ^vril  i83ô,  arrêté  U  90  Avril  iS4i. 
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(l)  Lei  traif  prix  de  cIuu|M  ■uureiii  Mot  ceux  de  U  dernière  semaine 
moif  précèdent,  de  la  première  et  de  fa  deuxième  fcmailie  daBMf 
courant.  {Article  S  de  la  loi  du  46juilUi  48i9.) 

%.IX^  Série.  45 
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Arrêté  par  noos^ 
fut  ot  dtt  commerce. 


Secrétaire  d*dtat  an  d^itemont  4o  Tagricvl- 


A  PariOt  le  30  Avril  ISIt. 


Sig&tf  !<•  Cuiioi*GuBAuii« 
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N**  9877.  —  Oadonnjvcb  du  Roi  qui  détermine  la  Cireanê' 
enpHon  de  chacune  des  Facultés  de  médecine,  en  ce  qui  eon» 
cerne  V exercice  de  leur  droit  de  présentation  aux  Châtres  va* 

*   eaniee  dan»  les  £eole$  pr^raioiree  de  médecine  et  de  pharmacie. 

Au  palaiâ  dc«  Tiulerie«|  ie  18  Avril  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  lloi  DES  Français  ,  à  tous  présents 
et  à  venir,  SAX.UT. 

Sur  Te  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*etat  au  département 
de  rinstmction  publique,  grand  martre  de  fnnÎTersite'; 
Vu  Fartiefo  4  de  notre  ordonnance  do  1 3  octobre  1 840  (  i  )  ; 
Vu  l'aTÎs  do  conseil  royal  de  l'instruction  publique, 

.   Avons  oroom<£  et  obdonkons  ce  qui  suit  : 

Abt.  l**.  La  circonscription  de  chacune  des  facultés  de 

médecine  cîii  royaume,  en  ce  qui  concerne  Texercice  de  leur 
droit  de  prcscntalion  aux  chaires  qui  viendraient  à  vaquer 
dans  les  écoles  préparatoires  de  médecine  et  de  pharmacie, 
est  et  demeure  déterminée  ainsi  qu  il  suit  : 

La  cnrconscription  de  ia  fiiculté  de  médecine  de  Paris  com- 
prend  les  départements  de  TAisne,  du  Calvados,  du  Cher, 
des  Côtes-du-Nord,  de  l'Eure,  d'Eure-et-Loir,  du  Finistère, 
d'IIIe-ct- Vilaine,  de  l'Indre,  d'Indre-et-Loire,  de  la  Loire- 
Inférieure,  du  Loiret,  de  Loir-et-Cher,  de  la  Manche,  de  ia 
:Mame,  de  la  Mayenne,  de  Main^et-LcNre,  du  Morbihan,  de 
-la  Nfèm,  du  Nord,  de  fOise,  de  TOrne,  du  Pasnie-Cslaîs, 
de  la  Sarthe,  de  la  Seine,  de  la  Scinc-îiifericure,  de  Seine- 
et-Marne,  de  Seine-el-Oisc,  de  ia  Somme,  de  la  Vienne  et 
de  TYonne. 

La  circonscription  de  la  faculté  de  médecine  de  Mput« 
pelfier  comprend  les  départements  de  F  Allier,  des  Alpes 

(Basses-  ),  des  Aîpes  (  Hautes-  ),  de  l'Ardèche,  de  l'Ariége, 
de  l'Aude,  de  l'Avcyron,  des  Bouches-du-Rhonc,  du  Cantal, 
de  la  Charente,  de  la  Charente-Inférieure,  de  ia  Corréze,  de 

(t)  Ban*  77»,  n«  ssss. 


Digitized  by  Google 


(  688  ) 

la  Corse,  de  ia  Creuse,  de  ia  Dordogne,  de  la  Drôme,  du 
Gard,  delà  (jaronne  (Haute-),  du  Gen^  de  h  Gironde,  de 
rHéraidt,  de  l'Isère,  des  Landes,  de  la  Loîre  (Haute-  ),  du 

Lot,  de  Loi-ct-Garonne,  de  ia  Lozère,  du  Puy-de-Dome, 
des  Pyrénées-Orientales,  des  Sèvres  (Deux-),  du  Tarn,  de 
Tarn-et-Garonne,  du  Var,  de  Vaucîuse,  de  la  Vendée,  de 
ia  Vienne  (Haute-) ,  des  Pyrénées  (  Basses  ),  des  Pyrëaées 
(  Hautes-  ). 

La  circonscription  de  ia  faculté  de  médecine  de  Strasbourg 
comprend  îes  départements  de  l'Ain,  des  Ardennes,  de 
f  Aube,  de  k  Coie-d'Or,  du  Douba,  du  Jura,  de  b  Loire, 
de  la  Meurthe,  de  la  Meuse,  de  h  MoseHe,  de  la  Marne 

(Haute-),  du  Rhin  (Bas-),  du  Rhin  (Haui-),du  Rhône, 
de  la  Saône  ^  Haute-  ),  de  Saône-et-Loire  et  des  Vosges. 

3.  Notre  ninistre  aeorélaire  d'état  au  départenenl  de 
rinstruction  ptibUque  est  chargé  de  lexécalioa  de  h  présente 

ordonnance. 

Signé  LOUlS-PllUiPPB, 

Nr  lit  Roi  t  le  Ministre  Smnrétmrt  d'ém  m  éJjfmtmtmt 
dê  i'imsimctioHfttbUfiië, 

Signé  Vn.LlMâWr. 

M«  9S79>     Oroonnâncb  du  Roi  ^ruuit; 

Art.  1*'.  1°  Les  droits  exigibles  au  passage  des  bacs  et  bsÉaanz 
établis  dans  Ifêlsndiie  <iu  département  de  la  Hants-Sa^s  seront 
perças  conformément  «a  tarif  ci«anoexe'. 

Èn  conséquence»  les  décret  et  ordonnance  des  S5  septembre 
1804  [3  Tendémiaire  an  nu]  et  15  décembre  1894  sont  abrogés. 

a*  Les  tarîft  compris  dans  le  de'cret  du  iS  juin  1804  [  3  mes- 
sidor an  zu]  pour  la  perception  des  droits  an  passage  des  bacs  et 
bateaux  établis  sur  la  Lobe,  dans  le  département  de  la  Loire,  sont 
implacés  par  le  tarif  unique  ei-anneté  :  le  décret  dn  as  fnln 
1804  est  abrogé  en  tout  ce  qui  concerne  lesdits  tarifs. 

2.  Sont  alFrancliis  de  toute  laxe,  les  fonctionnaires  publics, 
agents  de  Tadininistration  et  autres  qui,  d'après  les  dispositions  du 
oabier  des  charge*  dos  adjudications  des  passagei»  d'eau,  sont  up- 
pelés  à  jouir  de  la  franchise  du  péage.  (  Paris,  S  Avril  i84i'  ) 
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Ta  MI  F  des  Droits  à  percevoir  eut  passage  des  bacs  et  bateaux  établis 
dans  l'étendue  du  département  de  la  Haute-Saône. 

Pour  le  paMage  d'une  ppr^onne  non  chargée  Mi  ehai]||ée  4'mil  poidi  aQ- 
detioiu  4«  çin%  myna^amioet  (cent  livre*)  ««•••••«••••  W 

Nûim*  Le  batelier  ne  pourra  être  centnint  à  paaer  que  lonque 

les  passagers  lui  assureront  une  recette  au  moins  e'gaïe  k  ce  qui  est 
dû,  d'après  le  tarif,  pour  cinq  personnes  k  pied«  et  dani  ce  cas,  il 
emploiera  le  bac  ou  le  bateiet,  à  sa  volonté. 

Pour  denrées  ou  marchandises  non  chargées  sur  une  voiture,  sur  un 
cheval  ou  mulet,  mais  embarquées  à  bras  d'homme  et  d*Uk  poidide 
cinq  myriagrammes (cent  Livres)  •••••  05 

Natm*  ht  ebargenr  ddchrera  le  poids,  qui  ponm  être  Térifid  par 

le 


Four  ehaqae  myriay ■■we  (vingt  lirret)  excédant.,  »  M 

Pour  le  passage  d'un  obeval  ou  mulet  et  era  cnvilier,  Taliie  eottpriae.  •  f  • 

Idem,  d'un  clic  val  on  mulet  chargé  OS 

Idem,  d'un  cheval  ou  mulet  non  chargé  ••••••«•««••«•«•«•  0& 

Idrm ,  d'un  àne  chargé  ou  d'une  ânesse  chargée   05 

Idem ,  d'uu  âne  non  chargé  ou  d'une  ânesiic  non  chargée  05 

Par  eheval,  nralef»  besuf ,  Tache  on  âne,  employé  an  labonr  on  allant 

«a  pltnra|;e  Ot 

Par  hesnf  on  Taebe  appartenant  à  dea  marchanda  et  destiné  à  la  vente. .  OS 

Par  veau  ou  porc   OS 

Far  mouton,  brebis,  bonc,  cbèfvre,  cechon  de  iah,  et  par  chaqne  paire 

d'oie* on  dindons.  Ot 

NottL  Lonqne  les  montons»  brebii,  boucs,  chèvres,  cochons  de 
lait,  paires  d'oies  on  de  dindons,  seront  an-dcisns  de  cinquante,  le 

droit  sera  diminué  d'un  quart. 

Lorsque  les  montons,  hrebis,  boucs,  chèvres,  iront  au  pâturage, 
ou  ne  payera  que  le  quart  du  droit. 

Les  conducteurs  des  chevaux ,  bœufs,  ânes,  mulets ,  etc.  payeront   05 

Les  conducteurs  d'animaux  employés  au  labour  ou  allant  au  pâturage 
ne  paverunt  qu'un  centime ,  ci   0 1 

Nota.  S'il  n'y  a  pas  de  passe-chcval ,  le  batelier  ne  pourra  ôtre 
contraint  a  passer  isolement,  dans  le  bac,  les  chevaux,  mulrtî.,  bœufs 
et  autres  animaux  dénommés  ci-dessus,  que  lorsque  les  conducteurs 
lui  assureront  au  moins  une  recette  de  trente  centimes. 

Pour  ie  passage  d'une  voiture  suspendue,  à  deux  roues,  du  cheval  ou 

mulet   iO- 

Idem,  d'une  voiture  suspendue,  à  quatre  roues,  du  cheval  ou  mulet. .  tS 
idem,  d^me  Toiture  suspendue,  à  quatre  roues,  et  attelée  de  deux 
cheTaoz  eu  mulets,  et  y  compris  le  conducteur.  SO 

Nota,  hcé  vo^  ageuré  payeront  sepanjuieni  le  droit  dû  pour  une 
penoBBc  b  pied. 


(  ) 

Vmr  fc  fmmgt  tmmt  cterelle ,  clivrae .  cfcariM  ie  caiimtcv«  chaiy^ 
d  auilé  €9m ehenî,  ankt  tm  deox  t— &>  et  ynaprii  le  coadac- 
tenr  t«« 

IJem ,  atieié  de  dcu  cbe^en,  ■micu  ea  ^«aire  fc— fi,  et  le  ceadw- 

teur   tS 

Jdem ,  attelé  de  trou  chevaux  ou  mulets,  et  le  eoodacienr   30 

Pour  aoe  cburetie,  char  oa  chariot  de  raltnrateur,  à  TÎde   lo 

idmm ,  chargé  et  employé  aa  transport  des  en^îa  oa  h  b  reatrée  des 

fécôliee, le  cherai  ou  deux  horab,  et  le  conducteur.  Oi 
Le  Béne  h  vide»  ie  cheval  «a  deaz  heeafii»  et  le  eoadaciear  

Idem ,  attelé'  «enlemeat  d'aa  lae  oa  d'âne  âaease,  et  le  coadae> 
tear»  mdtié  droh. 

Poar  an  chariot  de  roalage,  à  <|aatre  roaci»  chargé,  aa  cheval  cl  le 

coadoetenr.   tS 

Jrfem  ,  rhargc,  dcox  cUevaax  et  le  condnclear.  %% 

Idem  ,  charn;e,  trois  chevaux  et  fe  conductaar.  •  AU 

isto/ à  vide,  atteie  d'naacni  dievai  ••••••  \% 

n  sera  pa\«-  par  (  l)a(|ae  cheval,  malet  oa  heeaf  exccdant  lea  nombres 

indîqnf's  pour  h  s  alti  fages  ri-de-sus,  commf  pf^'ir  un  rlicval  on  mulet  non 
rhar;;c  ,  et  par  âne  ou  âaesse,  le  droit  fixe  pour  les  4nes  oa  incsses  non 

charge/». 

i\uta.  Le  batelier  ne  ponna  «'trc  contraint  ii  passer  une  voiture,  cliar, 
charrette  ou  chariot  se  présentant  isolément,  que  lorsque  ie  condactctu'  loi 
aaiarera  an  moins  une  recette  de  quarante  centimes. 

Les  bateliers  ne  seront  tenus  de  pasjicr,  avant  le  lever  ou  après  le  coucher 
da  ioleil,  qae  lee  juges  de  paix,  maires  on  adjoîntaon  aSàeii  do  poUce, 
ageata  dea  donanes  et  des  coalribatioaa  Indirectes,  et  la  gendaraerie,  ponr 
rexereict  de  lean  fonctsoas. 

lia  devront  effectner  le  paiwge  noyenaant  le  droit  ainple,  aprèa  vae 
attente  qaî  acra  d*nne  heare  ponr  les  haca  et  d'une  denî-hcnre  ponr  les 
haieleta. 

Tarif  des  Droits  à  pcrcecoir  an  passade  des  bacs  et  bateaux  établit 
sur  la  Loire  f  dans  le  département  de  la  Loire. 

Pour  fe  paHitnpie  d'une  personne,  non  chargée  on  chargée  d'nn  poida  an- 

dessottu  de  cinq  myriagrammcs  Oft* 

Le  batelier  ne  pourra  être  contraint  à  pn^iser  que  lor-que  les  prt'«- 
sagcrs  asjjureront  une  recette  au  moins  égale  à  ce  (jui  est  dû,  d'après 
le  tarir,  pour  six  personnes  kpicd,  et,  dans  ce  cas,  il  emploiera  le  bac 
on  le  batelet,  à  sa  volonté. 

Pour  denrées  ou  marcbandises  non  chargées  sur  une  voiture,  sur  un 
cheval  ou  mulet,  mais  embarquées  k  brus  d'iiomme,  et  d'un  poids 
de  cinq  myriagrammes.  OS 

Ponr  ehaqne  myriagranme  excédant.  ot 

iVefa.  I«  chirgav  dédareia  ie  poids ,  qui  ponrr%  étrç  vérifié  par  !« 
puscnr* 
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Pmur  le  punge  dTnn  cheral  ou  mulet,  cbargtf  en  'non ,  non  confrie  le 

caralicr  ou  le  conducteur   lO* 

Idem,  d'un  âne  ou  d*aoe  &aeiie,  chargé  ou  non,  non  comprit  le 

conducteur   Oft 

Pour  chaque  cheval,  mulet,  bœuf,  vache  ou  âne  employé  au  labour  ou 

allant  au  pâturage  •  Oft 

Par  boBvf  eu  Ttehe  appaitBBMiC  k  dee  mardiandi,  et  deatin^  à  la  vente,  lo 

Par  Teav eu  porc  •••  Oft 

Ponr  an  monton,  brebis ,  borne ,  ebèrre,  cochon  de  lait  et  par  ebaqne 

paire  d'oies  ou  de  dii)don.<!   Oft 

Lorsc|ue  les  moutons,  brebis,  boucs,  chèvres,  cochons  de  lait, 

paires  d'oies  ou  de  dindon:;,  seront  au-dessus  de  cint^uantc,  le  droit 

sera  diminue  d'un  quart. 

Lorsque  les  montona,  brebb  »  bonca  et  cbèTrct,  iront  an  pâturage , 

on  ne  pilera  que,  b  moitié  du  droit. 

Lca conductenn  deaebetanz,  mulets,  ânes,  bceufe,  etc.  payeront  Oft 
Pour  le  passage  d'une  voiture  raipendue  à  deux  ronea,  celui  du  cbevai 

ou  mulet  et  du  conducteur   SO 

Jdcm,  d'une  voiture  suspendue  k  quatre  roues,  du  cheval  ou  mulet  et  du 

conducteur.......   40 

Idem ,  d^ne  Toitnreraapendue  k  quatre  rouet,  attelée  de  denz  eberanz 

on  muleta ,  y  comprb  le  conducteur  60 

Lea  voyageurs  payeront  aépartfment,  par  téte,  le  droit  dA  pour 

une  personne  à  pied. 
Poiu*  le  passage  d'une  charrette  chnrge'e,  attele'e  d*un  ieulcheTal,  mulet 

on  de  deux  bœufs,  y  compris  le  conducteur   ftO 

Idem f  d'une  charrette  chargée,  attelée  de  deux  chevaux,  mulets  ou 

quatre  bœufi,  y  compris  le  conducteur   40 

Idem,  d'ace  charrette  k  vide ,  le  cheval  et  le  conducteur  compris  ift 

Idtm,  dNuie  charrette  chargée,  employée  an  transport  des  engrais  on  k 

la  rentrée  des  récoltes,  ie  cheval  on  deux  bœufs,  et  le  conducteur 

compris   10 

Idem,  dune  charrette  k  vide,  ie  cheval  ou  deux  bœufs,  et  le  conduc- 
teur  Ift 

Idem,  d'une  charrette,  chargée  ou  non  chargée,  attele'e  d'un  âne  ou 

d*une  âncsse,  et  le  conducteur  tft 

tdtm,  dSin  chariot  de  rouIr.gc  a  quatre  roues,  chargé,  attelé  d'un  che« 

•  mit  y  compris  le  conducteur  •  •  40 

Le  même,  attelé  de  deux  chevaux  •  •  50 

Le  même,  avide,  attelé  d'un  cljeval   5  5 

II  sera  payé  pour  chaque  cheva! ,  mulet  ou  bœuf  excédant  les  nombres 
indiqués  ci-dessus,  comme  poiir  un  cheval  ou  mulet  non  chargé,  et,  par  âne 
ou  inesse,  le  droit  fixé  pour  les  ânes  ou  ànesses  non  chargés. 

Les  bateliers  devront  effeetuer  le  passage  moyennant  ie  droit  simple  aprèft 
vno  heure  d'attente  ponr  les  bacs  etune  demi-heure  pour  lea  bateaux. 

lis  ne  seront  tenus  de  passer  avant  le  lever  ou  après  le  coucher  du  ssleil 
que  les  juges  de  paix,  maire<«,  adjoints  ou  officiers  de  police,  agents  des 
douanes  et  des  contributions  indirectes,  ci  la.  gendarmerie  ponr  l'exercice  de 
leurs  fpDCC^oos, 
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CBftTinà  oonferM inrnoui 

Garde  ilcs  sceaux  de  France,  Miniêtrû 
Secrétaire  d'état  au  département  de 
la  justice  et  des  cultes, 

A  Paris,  le  l"*Mai 

N.  MARTIN  (du  Nurd). 


*  Cette  âate  eit  cefle  de  U  téouftànm  dn  BaflaÉai 
à  U  Cbaaoellerie. 


On  l'Abonn*  ponr  le  Bulletin  drt  loi«,  à  nijon  de  9  fruiM  ptraa||||t 
l'ImpiiiBerM  rojaie  y  on  cbcx  i<Mi  Directeun  de*  ninii^  i(m  d^fMtMMDlfc 


Ipffimms  WTALi.  ^  1«  Mai  1841. 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

N"  807*. 

K*»  OiTO.  —  OftDoySÀSCF  DV  Roi  qui  repartit  entre  lis  Dé- 
partements du  Roi/aume  les  quatre-vingt  mille  Hommes  ajfpelés 
sur  la  Classe  de  4S40, 

m 

Au  pulais  des  Tuileries,  le  36  Avril  1841. 

LODIS-PHIUPPE»  Aoi  us  Français*  à  tous  pi^ts 

et  à  venir,  salut. 

Vu  la  loi  du  11  oc  tobre  1830,  relative  au  vote  annuel  du  con- 
tingent de  Tarme'e,  et  celle  du  21  mars  183i,  sur  le  recrutement; 

Vu  l'onionnance  du  14  décembre  18  iO  (l),  relative  aux  opéra- 
lions  preliniiniiires  de  Tappel  (!e  la  classe  de  1810; 

Vu  la  loi  du  2(i  mais  18  41,  qui  u  llxe  à  quatre-vingt  mille 
hommes  le  continrent  de  cette  classe,  pour  le  recrutemeat  des 
troupes  de  terre  et  de  mer, 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  cPe'tat  de  la  guerre. 

Nous  AVONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  ce  qui  suit  : 

Art.  1**.  Les  quatre-vingt  mille  hommes  appelà  sur  k 
classe  de  1^40  sont  répartis  entre  ,  les  départements  du 

royaume  suivant  le  taldeau  ci-joint,  dressé  en  exécution  des 
dispositions  de  Tarticle  2  de  la  loi  du  26  mars  1841. 

2.  La  sous-répartition  du  contingent  assigné  à  chaque  dé- 
partement aura  lieu  entre  les  cantons  conformément  à  Tar- 
tide  3  de  b  même  foi. 

Elle  sera  faite  par  le  pn-fet  en  conseil  de  préfecture,  et 
rendue  pubîi(|ue  par  voie  d'affiches  avant  Touverture  des 
opérations  du  conseil  de  révision. 

.      Les  <^pénitiQns  du  conseil  de  révision  commenceront  le 

f  "  ■ 

* 'Vojei  «a  ArsaMi-à  la  fin  de  ee  mméro. 
(l)3BlI.'9St,  a*  Slès. 

%.  IX'  Série.  4d 
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24  mai  prochain,  et  ta  réunion  des  listel  de  contingent  can- 
tonal, pour  former  la  liste  du  contingent  départementaî,  sera 
eflectuée  le  7  juillet  suivant. 

4.  Après  celte  dernière  opération ,  et  ainsi  qu  il  est  pres- 
crit par  Tarticle  29  de  la  loi  du  21  mars  1832,  les  jeunes 
gens  définitivement  appelés  ou  ceux  qui  auront  été  admis  à 
les  remplacer  seront  inscrits  sur  les  registres  matricules  des 
corps  pour  lesquels  ils  seront  désignés. 

5.  Notre  ministre  secrétaire  d'étal  de  la  guerre  est  chargé 
de  l'exécution  de  ïa  présente  ordonnance. 

Signé  LOUIS-PHILIPPE. 
Par  le  Roi  :  îe  Président  du  Conseil,  Ministre  de  la  guerre , 

Signé  M"  Duc  de  Dalmatib. 

Tableau  annexé  à  l'Ordonnance  du  26  Avril  1S4I,  et  présentant  la  Ré- 
partition de  quatre-vingt  mille  Hommes  appelés  sur  la  Classe  de  i840, 
établie  conformément  à  l'article  2  de  la  Loi  du  26  Mars  4841. 


■ 

a 
■ 

O 

'a 

• 

c 

u 

■ 

K 

de 

Il  divUIon 
militaire 
k  laquelle 
a|ipariienl 
le  Jr|iar> 
irmcnt. 

DKPARTRMENTS. 

KOMBRB 

det  jeunea 
grni 
iiikrrils 

fur 
Ici  iiiiet 
dctirege 
dr  la  t-l«>«e 
dr  1840. 

COITTIJI- 

CEST 

de 

chaqne 
drpartc- 

uiroU 

1 

7 

9,S0G 

851 

S 

t 

5,027 

1,334 

3 

10 

3,501 

849 

4 

8 

1,473 

391 

5 

7 

l,«D9 

345 

G 

9 

3,4S9 

010 

7 

S 

a, 743 

728 

8 

t  1 

S. 208 

610 

9 

18 

t,487 

660 

lu 

\  I 

î,451  (c) 

CSO 

odseiivatjo>s 


(m)  Lca  r^uttata  da  tirage  dei  aix  cantona  de  LagriaaCf  Montliouroct ,  Forhan ,  Bel- 
raire,  Quillaii  et  Ho(|uc{orl ,  n'ajant  paa  été  connua  daiia  le  délai  détprnt:né  par  ror> 
dciuiianre  du  Iti  déciinbre  1840,  cca  réauhala  ont  été  rrmplaré*  par  la  iiiojciine  des 
jettDva  gcn»  iiiacril*  aor  les  li«tra  de  tirage  dea  dii  claHiea  précédentetf  conlorme'ment 
à  l'article  3  de  la  loi  du      tuara  1841. 

Le  tinnibre  connu  dea  inacrits  ,  aur  le*  tUtet  de  tirage  de  la  riatte  de  1840,  dani 

le  département,  eit  de  t,069 

La  mojrenoe ,  poar  lea  aix  cantona  cl-deaaaa ,  est  de   381 

Le  total  général  dea  inserilt,  qui  a  aerri  de  baae  k  la  répartition  do  con- 

tiogcat ,  a  dù  être  fiié  k   1,451 
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M 
« 

« 

O 
Q 


'M 

n 


XUMEKO 
rte 

la  division 
militaire 
à  laijueJc 
apparr.rnt 
Icdcpnr- 
teineiil. 


t  I 

9 

1  i 

8 

1  3 

1  4 

1  4 

i  9 

1  & 

1  i 

1  6 

1  1 

i  7 

1  5 

1  8 

1  f) 

1  9 

1  7 

SO 

1  8 

9  1 

1  3 

2  S 

1  j 

2  3 

1  t 

S  4 

G 

S  5 

7 

36 

1  4 

s  7 

l 

S  8 

1  3 

29 

9 

30 

1  U 

3  1 

20 

31 

I  I 

33 

9 

34 

1  3 

35 

1  5 

30 

4 

37 

7 

38 

6 

39 

20 

40 

4 

4  1 

7 

42 

19 

43 

12 

44 

1 

13 

10 

46 

1  1 

47 

9 

48 

12 

49 

14 

50 

2 

61 

18 

DEPARTEMENTS. 


Aveyron  

Buuciies-du-llhône . . 

Ca[va(!os  

C'atital  

Ciiarcntc  

Clinrcnic-Infcrieurc. 

Cher  

n^rrèzc  

(.'orse  

Côic-d'Or  

Côics-du-Nord  

C'rcii5c  

Dordojrne  

DoaliS  

Drônic  

Llure  

Eui  c-ct-Loir  

Fiuî'tcre  

G.ird  

Guroune  (  Haute-).  . 

Gers  

Gironde  

Horault  

lilc-ct-Vilaine  

Indre   

Indre-Cl-Loîrc  

Ucre  

Jura  

Laudc-s  

Loir-el-Ciier  

I»ire  

r^oirc  (  liante-  )  . , , . 
Loirc-Infcrieurc. .  .  . 

Loiret  

Lot  

Lot-et-Garonne  

I^zêrc  

MaÎDc-ct-Loire  

Manrhe.  

Marne  

Marne  (  Haute- ). . . . 


NOMOnF. 

des  jeuuei 
grn» 
inscrit! 

■ur 
lc«  listes 
de  tirage 
de  U  rU.^sr 
de  18)0. 


COKTIM- 

de 
chaque 
difparte* 
tuent. 


OBSERVATJOîCS. 


3,379 

897 

3,179 

814 

3,855 

1,023 

2,413 

640 

3,109 

825 

3,974 

1,054 

9,723 

7  2  2 

3,131 

831 

1,857 

1D3 

3,543 

940 

5,000 

1 ,503 

5,015 

702 

4,U8  1 

1,083 

2,084 

7  12 

?,9CG 

787 

3, SCI 

945 

2,5  71 

G83 

5,1  81 

1,376 

3,102 

823 

3,700 

998 

2,303 

6t  1 

4,743 

1,259 

3,169 

841 

4,973 

1,320 

2,479 

659 

2,581 

685 

5,4  i  i 

1,436 

2,963 

786 

2,0  51 

704 

2,279 

605 

3,983 

1,057 

2,9  1  1 

771 

4,395 

1,166 

2,951 

783 

2,290 

608 

2,521 

669 

1,278 

339 

4,415 

1,171 

5,126 

1,360 

3,109 

825 

2,2  7  9 

603 
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H 

et 
a 
m 
p 

« 

o 


5  2 
6i 
54 
55 
5  0 
57 
58 
69 
60 
61 
62 
63 
64 
li.'j 
66 
67 
68 
CD 
7U 

7  1 
72 
73 
74 
75 

7r> 

77 
78 
79 
80 
H  1 
83 
83 
84 
85 

8  6 


M'Mi:ro 
de 

la  division 
militaire 
k  laquelle 
appariirnt 
le  dcpar» 
ment. 


4 

S 

2 
13 

3 
Ift 
t« 

1 
ià 
16 
19 
30 

so 
flt 

5 
ft 

7 

r, 

1  8 
4 
t 

U 
1 
1 

1  i 
16 
10 
10 

4 
1  5 

3 
18 


OEVAATBMJUns. 


Mayenne. 
Meurtbe  • 
Meuse .  .  . 
McrbihuQ 
Mo:ieIIe. . 
Nifm... 
Nord. . . . 
Obe..... 


Orne  

Pas-tle  Calais..  ,  

l*uy-<le-Dôn»e  

f'jn  nt.rs  (  fiassi».*?-)  .  .  .  . 
PTr(jijcts  ^  Hautes-)..  .  . 

Pyrài^OrieQUlei . . . 

RhînfBa».)  

HhtD  (Hftiit-)  

Rhône  

Saône  (Ifraito-)  

Saôtie-ei-Lou  e  ....... 

Sartlie  

Seine  

Seine-Iofërieare  

Seine-et-Marne. ...... 

Seinc-et-Oise  

Sèvres  (Deux-).,.., .  . 

Somme  

l'ara  

Tarn-€t-GaroDDc  

Var.^..  

V^aaclo»e  

Vendée  

Vienne  

Vienne  (  Haiœ-)  

Vosgei   .  . 

Yonne  


Totaux» 


des  jrunr* 

irucrits 

sur 
Ir«  iistp» 
dr  tirage 
de  lit  clause 
dr  184U 


3,941 

860 

4,153 

1,102 

789 

4,558 

1,130 

4,329 

1.122 

3,203 

85U 

9,^34 

2,456 

3,390 

899 

3,994 

1,04  1 

6.0U6 

1,610 

5, Cl  7 

1,490 

3,0  4  7 

1 ,047 

2,2  10 

596 

1,470 

390 

5,520 

1,465 

4,645 

1,233 

3,999 

1,00  1 

3,491 

9  2  6 

5,1  77 

1 ,37  4 

4,279 

1,135 

6,606 

1,753 

6,978 

1,586 

3,214 

853 

3,690 

979 

2,737 

7  26 

5,072 

1,346 

2,910 

772 

1 ,742 

4  62 

2,77  I 

736 

8,215 

588 

2,931 

778 

2,629 

698 

2,rt  1  I 

746 

3,938 

1,045 

3.318 

888 

301,487 

80,000 

COSTIS- 
aE5T 

de 
rliaque 
départe- 
ment. 


La 

nitrr    îe  nnnibrv| 
dm  iiMoits  ett 
contingnit  Mk 
2y361  anr  cyt 


Paris ,  le  t#  Avril  1841. 


,  Mkliitte  SecréUure  d'état  de  la  guerre  g 
Sigiitf  11*^  Dw  PB  DMJCAvnu 
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V**  9 s 80.  —  Ordousancb  du  Rot  qmi  augmenté  teffèeHf  de$ 
Batteries  à  pied  destinéêê  à  fitite,  en  Afiiqm,,  h  •èfntê  de 
tArtiUerie  mam  les  Places  eiéuÊê  ieê  Cùmp§, 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français,  à  tous  prësenU 

et  à  venir,  SALUT. 

Va  l'ordonnaDce,  eo  date  du  Si  novembre  |0M  (i}»  porttml 
organisatton ,  dans  chacnn  des  six  premiers  repîments  cPar^llerie, 
d^nne  batterie  a  pied  destinée  à  Aùre,  en  Afin^ne,  serrfoé  de 
cette  arme  dans  las  phices  et  dans  les  campa; 

Vu  rinauflbance  de  Peffectif  de  ces  batteries: 

8ar  le  rapport  de  notre  nîniitre  secrétaire  drélat  delà  guerra, 

Nous  AVONS  ORDONMÉ  Ct  ORDONNONS  ce  qui  SUit  : 

Art.  1*.  Chacooe  des  batteries  i  pied  oifMÛsées  dans  le* 

six  premiers  régiments  d'srtSIcrie  par  î'oEiJoiiWice  du  %t  po- 

vemhre  1838  sera  portée  a  leffectif  de  deux  cents  hommes, 
répartis  ainsi  qu'il  suit  : 

Mtf^btldfsloaiaciieL  

Maréchaaz  des  logis  •  

Foumer 

Brigadiers.  •,.••••«•..•••••••••••••••.  1 

ArtiBciers.   

Cuieiiiiieni  servants!  ^  *    ciaste  6S 

Gavriers  en  fer  et  en  bots   4 

 ••••  a 


Total   ?oo 


2.  Noira  inaisliie  weadtam  d'état  de  k  guerre  eei  tknffk 
de  f  enécntifln  ébs  pséasDlei  di 


LOUIS-PHIUPPB. 

Par  le  Rot  *:  le  PrétidmU  du  CanstU,  Jimùêre  ISterdtairt  iTim 
éêhguerre. 

Signé  ir*  Ob€  na  Oalmatie. 


(1)  Bail,  a  ta,  «•  70a4* 
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N*  9281.  —  0 noos S'Aycr   DV  Roi  t^ui  fixe  les  Retenues  à 
exercer,  pour  le  fond.-i  de  retraite ,  sur  les  Traitements  des  Pro- 
fesseurs du  KcoLes  préparatoires  de  mcdtcitu  et  de  pkarmmcie. 

Aa  ptUif  def  Tutfcricf ,  le  IS  Avril  1841. 

LOUIS-PUILIPPË  »  Roi  DES  Français,  a  tous  pcésenU 
el  i  venir,  salot. 

Vu  les  articles  T,  10  et  II  Je  rortloimance  du  13  (x  tobre 
1840  (i),  relative  à  i'orgaaÏMtiuo  de«  écoles  préparatoires  de  mé- 
decine et  (ie  pharmacie  ; 

Vtt  lordoiintnce  du  AS  avril  1820,  concernaai  lot  ptaaîiNM  de 
retraite  des  fonctionnairef  de  riastriic'ioii  publique; 

Vu  la  de'IiiBe'ratfon  de  notre  conseil  rojal  de  riustraction  pa- 
biiqiMy  en  date  do  16  mars  dernier, 

Avo:f8  0âD0N!<B  et  ordoxkons  ce  qui  sait  : 

Art.  1*'.  Les  retenues  à  exércer  pour  le  fonds  de  retoite» 
sur  les  traitements  des  professeurs  titulaires  et  adjoints  des 

ccolcs  préparatoires  de  médecine  et  de  pharmacie,  6ont 
ùiccHf  i»avi>ir  : 

Retenues  de  cinq  pour  cent  stnr  le  traitement  fixe, 

Idem  du  premier  mois  de  traitement  et  du  premier  mois 
d'augmentation  de  traitement. 

Elles  auront  lieu  i  partir  de  i  organisation  de  chaque  école. 

2.  Ces  retenues  seront  versces,  sous  la  responsabililc  du 
directeur  de  i'écoie,  dans  ia  caisse  du  receveur  des  finances, 
au  compte*de  la  caisse  de  retraite  utabbe  par  fordoaaance  du 
25  juin  1883  pour  les  primpavx  al  wigMB  én  eoUégBêt 
communaux. 

3.  Les  pensions  des  professeurs  titulaires  et  adjoints  des 
écoles  préparatoires  de  médecine  ejt  de  pharmacie  seront  li- 


(l)  Bail.  77»,  8986. 


Digitized  by  Google 


B.  n*  «07.  (  599  ) 

quicîées  en  raison  du  nombre  d'années  de  service  pendant 
lesquelles  la  retenue  aura  été  exercée  sur  leurs  traitements  : 
on  se  conformera^  pour  les  liquidations,  aux  articles  2,  3  et 
4  de  i'ordonnance  du  19  avril  18S0. 

Le  minimum  de  trois  cents  francs,  fixé  par  l'article  6  de 
f ordonnance  du  26  juin  1823,  ne  sera  pas  applicable  aux- 
dites  pensions. 

4.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de 

f  instruction  publique  est  chargé  de  l'exécution  de  la  présente 
ordonnance. 

Signé  LOUIS-PUlUPPE. 

Pw  le  Roi  :  le  Ministre  Secrétaire  d'étai  au  i^^mUmmU 
de  l'imtruetian  publique, 

Sigtttf  VlLLBMAfir. 

N*  9S89.  —  Ordonnancb  du  Roi  portant, 

1**  Que  M.  Vicrre'Fvli.r-dustaçc  Hourquenod ,  étudiant  en  nie- 
decinCf  ne  le  30  janvier  1812,  et  la  dame  Jcannc-Fclicic- Philip- 
pine Bourquenod ,  née  le  30  novembre  1813,  épouse  de  M.  Jacques- 
J^rançois  Montaud ,  propriclaire,  sont  autorises  à  nfouter  ù  leur 
nora  celui  de  Chrcsticn,  qui  est  le  nom  de  leur  aiieui  uiaterneiy  et 
tt  s'appeler  ù  l'avenir  Bourquenod-Chrcsticn  ; 

S"  Que  les  impétrants  ne  pourront  se  pourvoir  devant  les  tribu- 
naux ,  pour  faire  opérer  sur  les  registres  de  l'état  civil  le  c  iian^cment 
résultant  de  la  présente  ordonnance,  qu'après  les  délais  fixes  par 
les  articles  G  et  8  de  la  loi  du  1 1  germinal  an  xi,  et  en  justifiant 

3u'aucune  opposition  n'a  ete  formée  devant  le  Roi  eo  son  Coni»eii 
'état  (  as  Janvier  i64l.  ) 


N°  9383.  —  Ordonnance  du  Roi  portant  création  d'un  qua- 
trième commissariat  de  police  dans  la  ville  de  Saint-Ëtiennei 
département  de  la  Loire.  (  Paris,  9  Avril  iS4i. } 

N'9884.  —  OanoNNANcE  du  Roi  qui  fixe  a  dix-sept  le  nombre 
des  huissiers  du  tribunal  de  première  instance  séant  à  Gaonat 
(  Aliier  ).  (  Pari»,  Si9  Avril  ) 
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Erratum.  Bulletin  soi,  contenant  Tordonnance  da  ts  mar»  1I41,  tnr 
îet  comptoirs  d'eicompte  de  îa  banqnc  de  France,  page  52  8,  lignes  9  cl  lO, 
•ti  lien,  et  que  le  nombre  des  titulaires  ne  soit  de  cinquante  au  plus, 
IImb  «r  fvt  ie  mmaèrê  àm  fMmru  «c  99U  àe  cmfiMHae  «u  plus. 


Certifié  Gonferme  par  nous 

Garde  des  sceaux  4e  Fnmce,  Minûire 
Seêréimre  d*éUU  au  dSpartemémi  àe 
la  ju9Hee  et  des  cultes, 

A  Puis,  le  4/  Mai  IMÏ, 
N. MARTIN  (du  Nord). 


'(>ttc  date  ett  oetle  ilet»  réception  du  BoIIedk 
CliAncelitrie. 


On  •'•bonne  po«r  le  BoUcUa  df  a  lois  y  à  nîton  dr  9  fcnnes  par  an  »  à  ia  emlmt  de 


liiHiiliBAix  motéLE.      4  Mai  IMl. 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

N«  808. 

^BaBsaaatBmieasaÊBSssaBaBaassssssssssssmBKmaoa^^ 

9S8â.  —  Loi  sur  t Expropriation  pour  cause  i  utilité  publique. 
Au  pdtb  dcf  Tubiief ,  k  3  Mai  1841. 


LOUIS-PHILIPPE,  Roi  mes  Français,  à  tous  présents 
^t  à  venifi  salut. 

Npqs  tTons  proposé»  bs  Chambres  ont  adoptéi  ifOOi 

ATOl»  OROONMi  et  ORDQMROIIS  Ce  qui  suit  : 

TITRE  1". 

DUpoeilione  préliminaires. 

Article  1". 

L'expropriation  pour  cause  dutiiitë  publique  s  opère  pv 
autorité  de  justice. 

Article  2. 

Les  tribunaux  ne  peuvent  prononcer  Texpropriation  qu'au- 
tant que  futilité  en  a  été  constatée  et  déclarée  dans  les  formes 
prescrites  par  la  présente  loi. 

Ces  formes  consistent» 

1*  Dans  h  loi  ou  iordonnance  royale  qui  aatorise  Fexë- 

cution  des  travaux  pour  lesquels  Tex  propria  lion  est  requise , 
2*  Dans  lacte  du  préfet  qui  désigne  les  iocaiités^ou  terri- 
toires sur  lesquels  les  travaux  doivent  avoir  lieu,  lorsque 
«elte  désignation  ne  résulte  pas  de  la  loi  ou  de  rordonnance 
royale; 

3^  Dans  I  arrêté  ultérieur  par  lequel  le  préfet  détermine  les 
propriétés  particulières  auxquelles  Texpropriation  est  appli- 
cable. 

VP  Sérié.  47 
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"Cetiè  •ppBeiHoii  lté  peut  être  feite  I  âBcttna  ftopiMH  pÊê^ 
ticidîère  qu  après  que  les  parties  intéressées  ont  été  mises  en 
état  d*y  fiiul'ilif  l^kirs.  eontïe^its,  selop  rfglçs  exprimées  au 
titre  II. 

Article  3, 

Tous  grands  travaux  publics,  routes  royales»  canaux,  die- 
flûfii  de  fer,  canalisation  des  rivières,  bassins  et  docks,  entre- 
pris par  l'Ktat,  les  départements,  îes  communes,  ou  par 
Compagnies  particuiières,  avec  ou  sans  péage,  avec  ou  sans 
subside  du  trcsoff  av^  ou  sans  «Uénation  du  domaine  public, 
ne  pourront  être  exécutés  qu'en  vertu  d*une  loi,  qui  ne  sera 
néhdue  qu  api^  me  enquête  administrative. 

Une  ordonnance  royale  suflira  pour  autoriser  Texécution 
des  roules  départementales  ,  ceile  des  canaux  et  chemins 
de  fer  d'embranchement  de  moins  de  vingt  miiie  mèiree  dft 
longueur,  des  ponts  et  de  tous  autres  travaux  de  moindre  im* 
portance. 

Cette  ordonnance  devra  ëgalemeiu  être  précédée  dune 
enquête.  • 

Ces  enquêtes  auront  lieu  dans  les  formes  ((éterminées  par 
uif  règlement  d'administration  publique. 

TITRE  11. 
Article  4. 

Les  ingénieurs  ou  autres  gens  de  Fart  chargés  de  Texécu»^ 
tion  des  travaux  lèvent,  pour  la  partie  qui  s'étend  sur  chaque 
commune,  le  pîan  parcellaire  des  terrains  ou  des  édifices  dçmi 
li^ces^Qn  leur  parait  nécessaire, 

Artiolb  5. 

'Le  ptan  desdites  propriétés  particulières ,  ittrfieitif  ém 
noms  de  chaque  propriétaire ,  tels  qu'ils  sont  inscrits  sur  h 
matrice  des  rôles,  reste  déposé,  pendant  huit  ^rs,  A  fa 

mairie  dé  la  commune  o&  les  propriétés  sont  situées,  afiii  quç 
chacun  puisse  en  prendre  connaissance. 

• 
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Article  8. 

Le  délai  fixe  i  Tartide  precedènt  rie  court  qua  dater  de 
f avertissement,  qui  est  donné  collectîveinent  aux  parties  in- 
téressées, de  prendre  communication  du  plan  dépose  à  la 
mairie. 

Cet  avertissément  est  publié  h  son  de  trompe  ou  de  caisse 
Vbins  la  commune  y  et  affiché  tant  à  la  principale  poi-ie  d^ 
lëgf  ise  du  lieu  qui  celle  de  la  maison  commune. 

II  est  en  outre  inséré  dans  l'un  des  journaux  publiés  dans 
Tarrondissement ,  ou,  sii  n'en  eiiite  aucun ,  dans  Tun  des 
journaux  du  département. 

Articlb  7. 

Le  ftaif^  certifie  tes  pubiieafiom  él*  affiches;  tiientiônne 

sur  un  procès- verbal  qu'if  ouvre  à  cet  efTet,  et  que  les  par- 
ties qui  comparaissent  sont  requises  de  signer,  îes  déclarations 
et  rédamations  qui  lui  ont  été  faites  verbalement,  et  y 
annexe  cdks  qui  lui  softt  trttisfliite  par  écrit. 

A  {'expiration  du  délai  de  huitaine  prescrit  par  l'arlicîe  5 , 
une  commission  se  réunit  au  clief-Iieu  de  la  sous-préfecture. 

Celte  commission ,  présidée  par  le  sous-préfet  de  l'arron- 
dissement, sera  compokée  de  quatre  membres  du  conseil 
général  du  dcpartcment  ou  du  conseil  de  l'arrondissement 
designés  par  le  préfet,  du  maire  de  la  commune  où  les  pro- 
priétés sont  situées I  et  de  i'un  des  ingénieurs  chargés  de 
fexécution  des  travaux. 

La  commission  ne  peut  délibérer  valablefient  quautant 
que  cinq  de  ses  membres  au  moins  sont  présents. 

Dans  le  cas  oîi  !e  nombre  des  membres  présents  serait  de 
six,  et  où  il  y  aurait  partage  d'opinion^,  ia  voix  du  président 
sen  prépondérante. 

Les  propriétave^  qia*ii  s  agit  d'exproprier  ne  pevvei)t  être 
appelés  à  faire  partie  de  la  commlssioii. 


(  «M  ) 
Article  9. 

La  Gomiiinsioû  reçoit ,  pembiit  huit  jouis  les  obserfatioM 

des  propriétaires. 

Elle  les  appelle  toutes  les  fois  quelle  le  juge  convenable* 
Eiie  donne  son  avis. 

Ses  opdiatîoiis  doivent  être  terminées  dans  le  dëhi  de  dix 
fours  ;  après  quoi  le  procés*verbaI  est  adressé  immédiatement 
par  le  sous-préfet  au  préfet. 

Dans  le  cas  où  Icsdiles  opérations  n'auraient  pas  été  mises 
i  lin  dans  le  délai  ci-dessus,  le  sous-prëfet  devra ,  dans  les  trois 
jours,  transmettre  au  préfet  son  prooés-verbal  et  les  documents 
reoudllb. 

Article  10. 

Si  la  commission  propose  quelcfue  changement  au  tntté 
indiqué  par  les  ingénieurs,  le  sous-préfet  devra,  dansb  forme 
indiquée  par  Farticle  6 ,  en  donner  immédiatement  avis  aux 
propriétaires  que  ces  cliangemeiits  pourront  intéresser.  Pen- 
dant iiuitaine,  à  djter  de  cet  averiissement,  le  proccs-verbal 
et  les  pièces  resteront  déposés  a  la  sous-préfecture;  les  parties 
intéressées  pourront  en  prendre  communication  sans  déplace- 
ment et  sans  frais,  et  fournir  ieun  observations  écrites. 

Dans  les  trois  foun  suivants,  le  sous-préfet  transmettra 
toutes  les  pièces  à  la  préfecture. 

Article  11. 

Sur  ïe  vu  du  procès-verbal  et  des  documents  y  annexés,  fc 
préfet  détermine ,  par  un  arrêté  motivé ,  les  propriétés  qui  doi- 
vent être  cédées,  et  indique  l'époque  à  laquelle  il  sera  néces- 
saire d'en  prendre  possession.  Toutefois,  dans  le  cas  où  il 
résulterait  de  Tavis  de  la  commission  qu  i!  y  aurait  lieu  de  mo- 
difier le  trace  des  travaux  ordonnés,  le  préfet  surseoira  jusquà 
ce  qu  il  ait  été  prononcé  par  ladministration  supérieure. 

L'administration  supérieure  pourra,  suivant  les  circons- 
tances, ou  statuer  définitivement,  ou  ordonner  qu'il  soit  pro* 
cédé  de  nouveau  è  tout  ou  partie  des  formalités  prescrites  par 
les  artides  précédents. 
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Article  12. 

Les  dispositions  desaitides  8 , 9  et  10  M  sont poml  appli- 
cabifs  sin  cas  où  Texpropriation  serait  demandée  par  nne  com- 
mune, et  clans  un  intérêt  purement  communal,  non  plus 
(juaux  travaux  douvcrture  ou  de  redressement  des  chemins 
vicinaux. 

Dans  ce  cas,  le  procès-verbd  prescrit  par  Tartide  7  est 
transmis,  avec  Tavis  du  conseil  municipal,  par  le  maire  an 

sous-préfet ,  qui  radrcsscra  au  préfet  avec  ses  observations. 

Le  préfet ,  en  conseil  de  préfecture  ,  sur  îc  vu  de  ce 
procès-verbal ,  et  sauf  f approbation  de  l'administration  su* 
périeure,  prononcera  comme  il  est  dit  en  Fartide  pré- 
cédent*   

TITRE  m. 

De  tMxpropriation  et  de  ses  suites,  quant  aux  Privilèges, 
Hypothèques  et  autres  Droits  réels* 

Article  13. 

Si  des  biens  de  mineurs»  d'interdits  «  dabsents,  ou  autres 
incapables,  sont  compris  dans  les  plkns  déposés  en  vertu  de 
Fartide  5,  ou  dans  les  modifications  admises  par  Tadminis- 
tration  supérieure,  aux  termes  de  l'article  1 1  de  Li  présente 
loi,  les  tuteurs,  ceux  qui  ont  été  envoyés  en  possession  pro- 
visoire ,  et  tous  représentants  des  incapables ,  peuvent»  après 
autorisation  du  tribunal  donnée  sur  simple  requête ,  en  fa 
chambre  du  conseil ,  le  ministère  public  entendu,  consentir 
amiablement  à  Taliénation  desdits  biens. 

Le  tribunal  ordonne  les  mesures  de  conservation  ou  de 
remploi  qu'il  juge  nécessaires. 

Ces  dispositions  sont  applicables  aux  immeubles  dotaux  et 
aux  majorats. 

Les  préfets  pourront,  dans  le  même  cas,  aliéner  les  biens 
des  départements,  s'iîs  y  sont  autorisés  par  délibération  du 
conseil  général;  les  maires  ou  administrateurs  pourront  alié^ 
ner  les  biens  des  communes  ou  étabiiasements  publies,  s  ils  y 
sont  autorisés  par  délibération  dH  oonseH  municipal  ou  du 
IX*  Série.  47. 
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conseil  cTadministration,  approuvée  par  le  préfet  en  conseil 
de  préfecture. 

.  ha  ninistro  des  finanooi  peut  ooMeatlr  à  faliénatoon  dce 
Iiiens  de  f  État«  oii«de  oeux  qui  font  partie  de  ia  dotation  de 

la  Couronne,  sur  la  proposition  de  f intendant  de  la  liste 

civile. 

A  défaut  de  conventions  amiables  ;  soit  ayec  les  proprié- 
taires des  terrains  ou  bâtiments  dont  ia  cession  est  reconnue 
nécessaire,  soit  avec  çeux  qui  les  reprësen^t,  le  protêt 
transmet  au  procureur  du  Roi  dans  le  ressort  duquel  les  biens 

6oi\l  situés  ia  loi  ou  l'ordonnance  qui  autorise  Texécution  des 
travaux  f  et  l'arrêté  mentionné  en  iarticie  11. 

Article  14. 

Dans  les  trois  jours ,  et  sur  la  production  des  pièces  cons- 
tatant que  Tes  formalités  prescrites  par  Tarticle  %  du  titre  l" , 

et  par  le  titre  II  de  la  prc'sentc  loi ,  ont  été  remplies,  le  pro- 
cureur du  Uoi  re(|uiert  et  le  tribunal  prononce  l  expropria- 
tion  pour  cause  d'utilité  publique  des  terrains  ou  bâtiments 
indiqués  dans  f  arrêté  du  préfet. 

Si  9  dains  Tannée  de  l'arrêté  du  préfet ,  radmtnistnrion  n*a 
pas  poursuivi  I expropriation ,  tout  proprictairc  dont  les  fer- 
lains  sont  compris  audit  arrêté  peut  présenter  requête  au  tri- 
liunaL  Cette  requéie  sera  communiquée  par  le-procureur  du 
Uoi  au  préfet,  qui  devra,  dans  le  plus  bref  délai ,  envoyer  les 
jiièces ,  et  le  tribunal  statuera  dans  les  trois  fours. 

Le  même  jugement  commet  un  des  membres  du  tribunal 
]>our  remplir  les  ioMCtions  attribuées  par  le  titre  IV  ,  cha- 
])itre  11 ,  au  ma^iistrat  directeur  du  Jury  ciiargé  de  fixer 
i  indemnité  9  et  déa^|^  un  autre  membre  pour  le  renqplaoer 
au  besoin. 

En  cas  d'absence  ou  d'empêchement  de  ces  deux  magis- 
trats, il  sera  pourvu  à  fenr  remplacement  par  une  ordon- 
nance sur  requête  du  président  du  tribunal  civil. 

Dans  lé  caa  oà  les  propriétaires  à  exproprier  constntiraient 
kia  oession,  imsB  ou  ii  n'y  «urait  point  accord  sur  le  prix,  le 
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tribunal  donnera  acte  du  consentement ,  et  désignera  îe  magis- 
trat directeur  du  jury,  sans  qu'il  soit  besoiii  d«  rendre  le  jugé* 
ment  d  expropriation ,  ni  de  saasurer  que  les  fimmlit^  pres- 
crites par  le  titre  II  ont  été  remplies» 

Articlb  15* 

Le  jugement  est  publié  et  affiché,  par  extrait ,  dans  la  com- 
mune de  ia  situation  des  biens,  de  ia  manière  indiquée  en 
i'ai'ticie  6.  U^t  en  outre  inséré  dans  lun  d^founiaux  pttUI^ 
danr  farrondissement,  ou,  s  U  n  en  existe  aucun ,  dans  f un 
de  ceux  du  département . 
^Cet  extrait ,  contenant  les  noms  des  propriétaires ,  ies  motifs 
et  le  dispositif  du  jugement,  leur  est  notifié  au  domicile  qu'ils 
auront  éiu  dans  l'arrondissement  de  la  situation  des  biens, 
par  une  déclaration  faite  à  ia  mairie  de  la  commune  oà  les 
Liens  sont  ^tués;  et,  dans  le  cas  où  cette  âectioii  dé  domicile 
n'aurait  pas  eu  lieu,  fa  notification  de  l'extrait  sera  faite  en 
double  copie  au  maire  et  au  fermier,  locataire,  gardien  ou 
l^isscur  de  la  propriété. 

Toutes  les  autres  notifications  prescrites  par  la  préséhte  loi 
seront  Élites  dans  ia  forme  ci-dessus  indiquée. 

Article  16. 

Le  jugement  sera,  immédiatement  après  l'accomplissement 
des  formahtés  prescrites  par  rartide  1  ô  de  la  piésenle  loi, 
transcrit  au  bureau  de  la  'conservation  des  hypdthèquM  de 
f  arrondissement,  conformément  à  Tartide  2181  du  Code 
dvil. 

Article  17. 

Dans  ia  quinzaine  de  la  transcription ,  ies  privilèges  et  les 
bjqpolbiquea  conventionnelies,  judiciaires  on  légales,  seront 
inscrits. 

A  défaut  d'inscription  dans  ce  délai,  l'immeuble  exproprié 
sera  affranchi  de  tous  privilèges  et  hypothèques,  de  qudqne 
nature  qu'ils  soient,  sans  préfudice  des  droits  des  femmes, 
mineurs  et  interdits,  sur  le  monUnt  de  l'indemnité,  tant  qu'elle 
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n  a  pas  M  payé«  cm  q«e  Toribe  oTa  pas  i^jliS  défimtîf»* 
ment  entre  les  créanciers. 

Les  créanciers  inscrits  n  auront,  dans  aucun  cas ,  ia  faculté 
de  forenchérir,  maïs  ib  pourront  euger  <pie  Findemnilé  soit 
filée  coofaméaieot  m  titre  IV. 

Articlb  18. 

Les  actions  en  résolution ,  en  revendication  ,  et  toutes  autres 
actions  réelles ,  ne  pourront  arrêter  lexproprialioa  ni  en  em- 
péeber  Tefiet.  Le  droit  des  rédamants  sera  tnnqporté  sur  b 
priiy  et  rimneiible  en  denieuiciâ  affianrhi» 

Articlb  19. 

I>es  règles  posées  dans  le  premier  paragraphe  de  l'article  1 5 
et  dans  les  articles  16,  17  et  18»  sont  applicables  dans  ie 
CM  de  conventions  amiables  panées  entre  fadmloistratioa  et 
les  propriétaires. 

Cependant  Tadministnition  peut,  sauf  les  droits  des  tiers, 
et  sans  accomplir  les  formalités  ci-dessus  tracées,  pver  le 
prix  des  acquisitions  dont  ia  valeur  ne  séléverait  pas  au-des- 
sus de  cinq  cents  francs. 

Le  début  d'accomplissement  des  formaiités  de  la  piuge  des 
hypothèques  n'empêche  pas  Texpropriation  d*avoîr  son  cours; 
sauf,  pour  les  parties  intéressées,  à  faire  valoir  leurs  droits 
ultérieurement ,  dans  les  formes  déterminées  par  le  titre  iV 
de  ia  présente  loi. 

ÂRTlCLg  20. 

Le  jugement  ne  pourra  être  attaqué  que  par  la  voie  du 
recours  en  cassation,  et  seulement  pour  incompétence,  ex- 
cès de  pouvoir  ou  vices  de  forme  du  jugement. 

Le  pourvoi  aura  lieu,  au  plus  tard,  dbias  les  trois  jours,  à 
dater  de  b  notification  du  jugement,  par  dédaration  au  grdSè 
du  tribunal.  Il  sera  notifié  dans  fa  huhaîne,  soit  à  la  partie, 
au  domicile  indiqué  par  I  article  1 5,  soit  au  préfet  ou  au 
maire,  suivant  la  nature  des  travaux;  le  tout  à  peine  de  dé- 
ciuianoe. 
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'  Dans  la  quinzaine  de  la  notification  du  pourvoi»  les  pièces 
seront  adressées  à  h  chambre  civile  de  la  cour  de  cassationi 
qui  statuera  dans  le  mois  suivant. 

L*arrét,  s*î{  est  rendu  par  défaut,  à  Texpiration  de  oe  dë- 

hàf  ne  sera  pas  susceptible  d'opposition. 

TITRE  IV. 
Du  Règlement  des  Indemniie'ë. 

CHAPITRE  I". 
Mesures  pr^aratoires. 

Article  31. 

Dans  la  huitaine  qui  suit  la  notification  présente  par  lar- 
ticle  15,  le  propriétaire  est  tenu  d  appeler  et  de  faire  con- 
naître à  l'administration  les  fermiers»  locataires,  ceux  qui  ont 
des  droits  d'usufruit,  d*habitation  ou  d*usage,  teb  qu'ils  sont 

réglés  par  le  Code  civil,  et  ceux  qui  peuvent  réclamer  des 
servitudes  résultant  (les  titres  mêmes  du  propriétaire  ou  d'au- 
tres nc:es  dans  lesquels  il  serait  intervenu;  sinon  li  restera 
seul  chaigé  enven  eux  des  indemnités  que  ces  derniers  pour- 
ront réchmer. 

Les  autres  intéressés  seront  en  demeure  de  faire  valoir 
leurs  droits  par  Tavertissement  énoncé  en  l'article  6,  et  tenus 
de  se  faire  connaître  à  l'administration  dans  le  même  délai  de 
huitaine,  à  début  de*quoi  ib  seront  déchus  de  tous  droits  à 
findemnité. 

Article  23. 

Les  dispositions  de  la  présente  loi  relatives  aux  proprié- 
taires et  à  leurs  créanciers  sont  appBcaUes  à  Tusufruitier  ol 
à  ses  créancien. 

Articlb  S3. 

L'administration  notifie  aux  propriétaires  et  à  tous  autres 
intéressés  qui  auront  été  désignés  ou  qui  seront  intervenus 
dans  le  dâai  fixé  par  fartide  SI ,  les  sommes  qn'die  oflte 
pour  indemnités. 
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Ces  offres  sont,  en  outre,  alljchées  et  publiées  confonEDë- 
ment  à  lartide  6  de  ia  pri^ote  loi. 

Article  24. 

Dans  ia  quimaiiie  suivante,  ks  propriétaires  et  antres  m* 
téressés  sont  tenus  de  décTarer  leur  acceptation,  ou,  s*ils 
n'acceptent  pas  les  onfres  qui  leur  sont  faites,  dindiquer  ie 
montant  de  leurs  prétentions. 

Article  2o. 

Les  femnies  mariées  sous  le  r^me  dotal,  assistées  de  leurs 
maris,  les  tuteurs,  ceux  qui  ont  été  envoyés  en  possession 
provisoire  des  biens  d*un  absent,  et  autres  personnes  C|uî  re- 
présentent les  incapables,  peuvent  valablement  accepter  les 
ofiires  énoncées  en  l'article  23,  s'ils  y  sont  autorisés  dans  les 
fermes  prescrites  par  f article  13. 

Article  26. 

Le  ministre  des  finances,  les  préfets,  maires  on  adminis- 
trateurs, peuvent  accepter  les  ofîres  d'indemnité  pour  expro- 
priation des  biens  appartenant  à  i  Etat,  à  ia  Couronne,  aux 
départements,  communes  ou  établissements  publics,  dans 
(es  formes  et  avec  les  autorisations  prescrites  par  f article  13. 

Article  27. 

Le  dâai  de  quinzaine,  fixé  par  Tartide  34 ,  sera  d'un  mon 
dans  les  cas  prévus  par  les  articles  25  et  26. 

Abticlb  28. 

Si  les  olFres  de  l'administration  ne  sont  pas  acceptées  dans 
Us* délais  prescrits  par  les  articles  %4,  et  27 ,  Tadministration 
citera  devant  le  jury,  qui  sera  convoqué  à  cet  efiét,  les  pro? 
priétaires  et  tous  autres  intéressés  qi|i  auront  été  désignés,  ou 
qui  seront  intervenus,  pour  qu*il  soit  procédé  au  règlement 
des  indemnités  delà  maiiicre  indiquée  au  chapitre  suivant.  La 
citation  contiendra  l'énonciation  des  olTres  qip  auront  été  re- 
fusées. 
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CHAPITRE  U. 
Du  Jury  spécial  chargé  de  régUr  les  ladcmmitis. 

Article  29. 

Dans  sa  session  annuelle,  le  conseil  générai  du  départe  « 
Hient  désigne,  pour  chaque  arrondissement  de  sous-prëfec* 
tnre,  tant  sur  la  liste  des  électeurs  que  sur  la  seconde  partio 
de  ia  fîste  do  jury,  trente-six  personnes  au  moins,  et  SMxantii 

et  douze  au  plus,  (jui  ont  leur  domicile  réel  dans  l'arrondis- 
sement, parmi  iesqueiies  sont  choisis,  jusqu'à  la  session  sui- 
vante ordinaire  du  conseil  général,  les  membres  du  jury  spé^ 
ciai  appelé,  le  cas  échéant,  à  r^ler  les  indemnités  dues  par 
sorte  d'expropriation  pour  cause  d*utiiité  publique. 

Le  nombre  des  jurés  désignés  pour  le  déparlemenl  de  la 
Seine  sera  de  six  cents. 

Article  30. 

Toutes  fes  fois  qu'il  v  a  lieu  dr  recourir  à  un  jury  spécial, 
la  première  chambre  de  la  cour  royale,  dans  les  départements 
qui  sont  le  si^e  d'une  cour  royale,  et,  dans  les  autrcsdépar-- 
tements,  }a  première  chambre  du  tribunal  du  chef-lieu  judi* 
ciaîre,  choisit  en  la  chambre  du  conseil ,  sur  fa  liste  dresséo 
.en  vertu  de  rarlicle  précédent  pour  l'arrondissement  dans  le- 
quel ont  lieu  les  expropi  ialions ,  seize  personnes  (|ui  forme- 
ront le  jury  spécial  ciiargé  de  iixer  defmitivement  le  montant 
de  findemnité,  et,  en  outre,  quatre  jurés  supplémentaires; 

i>endant  les  vacances ,  ce  choix  est  déféré  à  la  chambre  de 
a  cour  ou  du  tribunal  charçée  du  service  des  vacations. 
En  cns  d'abstention  ou  de  n'c  usation  des  membres  du  tribu ' 
nal,  le  choix  du  jury  est  déféré  à  la  cour  royale. 
Ne  peuvent  être  choisis  , 

1*  Les  propriétaires,  fermiers,  locataires  des  terrains  et 
bâtiments  désignés  en  f  arrêté  du  préfet  pris  en  Vertu  de  Far* 

licle  1  l ,  et  qui  restent  l\  iiC(|uérir; 

2**  Les  créanciers  ayant  inscription  sur  lesdits  immeubles; 

3°  Tous  autres.iotëresses  désignés  ou  iniervenaut  en  vertu 
des  articles  21  et  32. 
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Les  septuagénaires  seront  dispensés,  s  ils  le  requièrent, 
des  ionctions  de  juré. 

Ahticlb  31. 

La  liste  des  seize  jurés  et  des  quatre  jurés  supplémentaires 
est  transmise  par  ie  préfet  au  sous-préfet,  qui,  après  s*étre 
concerté  avec  le  magistrat  directeur  du  jury,  convoque  les 
jurés  et  les  parties,  en  leur  indiquant,  au  moins  huit  jours  a 
Favance,  le  lien  et  le  jour  de  la  réunion.  La  notification  aux 
parties  leur  fait  connaître  les  noms  des  jurés. 

Article  32. 

Tout  juré  qui,  sans  motifs  légitimes,  manque  à  l'une  des 
séances  ou  refuse  de  prendre  part  à  ia  délibération,  encourt 
une  amende  de  cent  francs  au  moins  et  de  trois  cents  frajDcs 
an  plus. 

L'amende  est  prononcée  parle  magistrat  directeur  cfu  jury. 

li  statue  en  d(  rnier  ressort  sur  l'opposition  qui  serait  for- 
mée par  le  juré  condamné. 

U  prononce  également  sur  les  causes  d'empêchement  que 
les  jurés  proposent,  ainsi  que  sur  les  exclusions  ou  incompati« 
bilités  dont  les  causes  ne  seraient  survenues  ou  n'auraient  été 
connues  ({ue  })ostcrieurement  à  la  désignation  faite  en  vertu 
de  larticle  30. 

Article  33. 

Ceux  des  jurés  qui  se  trouvent  rayés  de  la  liste  par  suite 
des  emp(kliements,  exclusions  ou  incompatibilités  prévus  à 
l'article  précédent,  sont  immédiatement  remplacés  par  les 
jurés  supplémentaires,  que  le  magistrat  directeur  du  jury  ap« 
pelle  dans  Tordre  de  leur  inscription. 

En  cas  d'insuffisance,  le  magistrat  directeur  du  jury  choi- 
sit, sur  la  liste  dressée  en  vertu  de  l'article  29,  les  personnes 
nécessaires  pour  compléter  le  nombre  des  seize  jurés. 

Article  34. 

Le  magistrat  directeur  du  jury  est  assisté,  auprès  du  jury 
spécial,  du  greffier  ou  commis-greffier  du  tribunal,  qui  ap« 
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pdk  snocessivement  les  causes  sur  lesqueiies  le  jury  doit 
statuer,  et  tient  procès-vedbd  des  opérations. 

Lors  de  Tappcl,  Tadministration  a  le  4foit  d'exercer  deux 

récusations  péremptoircs;  la  partie  adverse  a  le  même  droit. 

Dans  le  cas  oii  plusieurs  intéresses  figurent  dans  ia  même 
alËiire,  ils  s  entendent  pour  l'exercice  du  droit  de  récusation , 
sinon  le  sort  désigne  ceux  qui  doivent  en  user. 

Si  le  dijoit  de  récusation  n'est  point  eiercé,  ou  Vii  ne  Test 
que  partieHement ,  le  magistrat  directeur  du  jury  procède  a 
]a  réduction  des  jures  au  nombre  de  douze,  eu  retranchant 
les  derniers  noms  inscrits  sur  la  liste. 

ÂRTICLB  dô. 

Le  jury  spécial  u  est  constitué  que  lorsque  les  douze  jurés 
sont  présents. 

jurés  ne  peuvent  délibérer  valablement  qa*aa  nombre 
de  neuf  au  moins. 

Article  36. 

Lorsque  le  jury  est  constitué,  chaque  juré  prête  serment 
de  remplir  ses  fonctions  avec  impartialité. 

Article  37. 

Le  magistrat  directeur  met  sous  les  yeux  du  jury, 

1°  Le  tableau  des  offres  et  demandes  notifiées  en  exécu- 
tion des  articles  23  et  24  ; 

2"*  Les  plans  parcellaires  et  les  titres  ou  autres  documents 
produits  par  les  parties  à  lappui  de  leurs  oûires  et  denumdes. 

Les  parties  ou  leurs  fondés  de  pouvoir  peuyent  pràenter 
sommairement  leurs  observations. 

Le  jury  pourra  entendre  toutes  les  personnes  qu'il  croira 
pouvoir  f éclairer. 

Il  pourra  également  se  transporter  sur  les  lieux,  ou  dâé* 
gaer  a  cet  eflfet  un  ou  plusieurs  de  ses  membres. 

La  discussion  est  publique  ;  ^e  peut  Atre  continuée  à  une 
•utre  séance. 


Digitized  by 


(  »M  ) 
Article  38^ 

La  ditare  de  finstru^n  elt  pttnioiioee  par  le  magistrat 
directeur  du  jury.  . 

Les  jurés  se  retirent  immédiatement  dans  leur  chambre 
pour  délîl>érer ,  sans  désemparer,  sous  ia  présidence  de  f  un 
d*enx  )  qu'ils  désignent  à  Tinstant  même. 

La  décision  du  jury  fixe  le  montait  de  Tiiidemiiité;  elfe 
est  prise  i  h  ma|of*ité  des  voîi. 

En  cas  de  partage,  ia  voix  du  président  du  jury  est  pré- 
pondérante. '  '  ' 

AaTiCLB  39. 

Le  jury  prononce  des  indemnités  distinctes  en  (aveiir  des 

parties  qui  les  réclament  A  des  titres  différents ,  comme  pro- 
priétaires, fermiers,  locataires,  usagers  et  autres  intéressés 
dont  il  est  parlé  à  l'article  Sl« 

Dans  b  ey  d'oanfruit,  une  seule  indemnité  est  fixée  par  le 
jury ,  eu  égard  i  la  valeur  totide  de  rimmeoUe^  le  nii*pro> 
priéti  ire  et  l'usufruitier  exercent  leurs  droits  sur  le  montant 

l'indemnité  au  lieu  de  l'exercer  sur  la  chose. 

L'usufruitier  sera  tenu  donner  caution^  ies  père  et  mère 
ayant  l'usufruit  légal  des  biens  de  leurs  enfants  en  seront 
seuls  dispensé. 

Lorsqu'il  y  a  litige  sur  le  fond  dp  droit  ou  sur  la  qualité 
des  réclamants,  et  toutes  les  fois  qu'il  s'élève  des  difficultés 
étrangères  à  la  fixation  du  montant  de  l'indemnité,  le  jury 
règle  l'indemnité  indépendamment  de  obs  iitigés  fi  difficultés^ 
sihr  lesquels  les  pa^es  tout  renvoyée»  \  se  pourvdii'  devant 
quîde*droît.  -  ' 

L'indemnité  allouée  par  le  jury  ne  peut,  en  aucun  cas, 
être  inférieure  aux  offres  de  l'admiaistration,  ni  supérieure  s 
la  demande  de  ia  partie  intéressée.  '  -    « . 

Article  iÇ. 

Si  l'indemnité  rtf^  par  le  jury  ne  dépasse  pas  foffire  de 
l'adninistniion,  Ictf  paaties  qui  iaurtol  op^udÉ  aeaeiit  con- 
damnées aox  dépens. 
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f  indemnité  est  à  fo  4em9nf|e  du  parties ,  t^m* 
niitraticn  sera  condamnoe  aux  dépens. 

Si  rindemnité  est  à  ia  fois  supérieure  à  l'offre  de  l'adminis- 
tralion,  et  inférieure  à  ia  demande  des  parties,  ies  dépens 
seront  compensés  de  manière  k  être  supportés  par  Içs  parties 
et  l'administration,  dans  les  proportions  de  le^r  oQre  9tt  df 
leur  demande  avec  la  décision  du  jury. 

Tout  indemnitaire  qui  ne  se  trouvera  pas  dans  le  cas  des 
articles  25  et  26  sera  condamne  aux  dépens,  quelle  que  soit 
Testimation  ultérieure  du  jury,  s  il  a  omis  de  se  conformer  aux 
dispositions  de  Farticie  24. 

Article  41. 

La  décision  du  jury,  signée  des  membres  qui  y  ont  con- 
couru, est  remise  par  \e  président  au  magistrat  directeur,  qui 
la  déclare  exécutoire,  statue  sur  les  dépetis,  et  envoie  fad- 
œinistration  en  possession  de  la  propriété,  à  la  charge  par  e}|e 
de  se  conforméraux  dispositions  des  articles  53»  54  et  suivant^. 

<je  magistrat  taîÉc  les  dépens,  dont  le  tarif  est  déterminé 
par  un  règlement  d'adfmintstratîon  publique.' 

La  taxe  ne  c  oniprendra  que  les  actes  faits  postérieurement 
à  l'olFre  de  l'administration;  ies  frais  des  actes  antérieurs  de- 
meurent, dans  tom  ks  oas,  à  la  eiuurge  de  ladminisiratioa. 

Article  42. 

La  décision  du  jury  et  fordonnanoe  du  magistrat  directeur 
ne  peuvent  être  attaquées  que  par  fa  voie  du  recours  en  cas- 
sation, et  seulement  pour  violation  du  premier  paragraphe 
de  l'article  30,  de  faftide  31  ,  des  deuxième  et  quatrième 
paragraphes  de  f article  34 ,  et  des  articles  35»  36»^379  38^ 
39  et  40.  .  . 

Le  dâai  sera  de  quinze  fours  pour  ce  recours ,  qui  sera 

d'ailleurs  formé,  notifié  et  ju^^é  comme  il  est  dit  en  l'article  20  j 

il  courra  à  partir  du  jour  de  la  décision. 

!'  '    '  • 

Article  43.  . 
Lorsqu'une  décision  du  jury  aura  été  cassée ,  l'afi^fc  s^ 
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mxvojée  devant  un  noaveau  jury,  choisi  dans  le  même  ar- 
vondttaenent» 

Néanmoins  la  cour  de  cassation  pourra,  suivant  les  cir- 
constances, renvoyer  Tappréciation  de  l'indemnitc  à  un  jury 
choisi  dans  un  des  arrondissements  voisins ,  quand  même  il 
appartiendrait  à  un  autre  département.. 

Il  sera  procédé ,  a  cet  effet,  oonforméinent  i  Tartide  30. 

Articus  44. 

Le  jury  ne  connsdt  que  des  affaires  dont  il  a  été  saisi  au 

moment  de  sa  convocation ,  et  statue  successivement  et  sans 
interruption  sur  chacune  de  ces  affaires.  Il  ne  peut  se  séparer 
qu'après  avoir  réglé  toutes  les  indemnités  dont  ia  fixation  lui 
a  été  ainsi  déférée. 

Article  45. 

Les  opérations  commencées  par  un  jury,  et  qui  ne  sont  pas 
encore  terminées  au  moment  du  renouvellement  annuel  de  la 
liste  générale  mentionnée  en  fartide  f  9,  sont  continuées, 
fusqua  conclusion  définitive  ^  par  le  même  jury. 

Articlb  46. 

Après  la  doture  des  opérations  du  jury,  les  minutes  de  ses 
décisions  et  les  autres  pièces  qui  se  l'attachent  auidites  opéra- 
tions sont  déposées  au  greûè  du  tribunal  dvil  de  larrondis- 
sement.  4 

Articlb  47. 

Les  noms  des  jurés  qui  auront  fait  le  service  d'une  session 
ne  pourront  être  portés  sur  le  ubleau  dressé  par  le  conseil 
général  pour  Tannée  suivante. 

CHAPITRE  m. 
Des  Règlâi  à  êitwre  pour  la  fisutUm  dtê  MêBmitéê, 

Article  48. 

Le  jury  est  juge  de  la  sincérité  des  titres  et  de  FeBèt  iH 

actes  qui  seraient  de  nature  à  modifier  l'évaluation  de  1  m- 
demnité* 
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Article  49. 

Dans  le  cas  où  l'administration  contesterait  au  détenteur 
exproprié  ie  droit  à  une  indemnité»  ie  jury,  sans  s'arrêter  à 
la  contestation ,  dont  il  renvoie  fe  jugement  devant  qui  de 
droit»  fiie  findemnitë  comme  si  elle  était  due»  et  le  magistnit 
directeur  du  jury  en  ordonne  fa  consignation ,  pour,  hdite 
indemnité ,  rester  déposée  jusqu'à  ce  que  les  parties  se  soient 
entendues  ou  que  ie  litige  soit  vidé. 

Article  50. 

Les  bâtiments  dont  il  est  nécessaire  d'acquérir  une  portion 
pour  cause  d'utilité  publique  seront  achetés  en  entier,  si  les 
propriétaires  le  requièrent  par  une  déclaration  formelle 
adressée  au  magistrat  directeur  du  jury,  dans  les  délais  énoncé 
aux  articles  24  et  27. 

11  en  sera  de  même  de  toute  parcelle  de  terrain  qui»  par 
suite  du  morcellement,  se  trouvera  réduite  au  quart  de  la  con- 
tenance totale»  si  toutefois  le  proprétaire  ne  possède  aucun 
terrain  iromédiateroent  conligu  »  et  si  la  parcelle  ainsi  réduite 
est  inférieure  a  dix  ares. 

Article  51. 

Si  Texécution  des  travaux  doit  procurer  unè  augmentation 
•  de  valeur  immédiate  et  spéciale  au  restant  de  la  propriété, 
cette  augmentation  sera  prise  en  considération  dans  i  évalua- 
tion du  montant  de  l'indemnité. 

Article  52. 

Les  constructions,  plantations  et  améliorations  ne  donne- 
ront lieu  à  aucune  indemnité»  lorsque»  à  raison  de  l'époque 
où  elles  auront  été  faites  ou  de  toutes  autres  circonstances 
dont  l'appréciation  lui  est  abandonnée»  le  jury  acquiert  la 
conviction  quelles  ont  été  faites  dans  la  vue  d'obtenir  une 
indemnité  plus  élevée. 
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TITRE  V. 
JDu  Payement  des  Indemnitée. 

♦ 

•  •  • 

Les  indemnités  réglées  par  le  jury  seront,  pcealablement  à 
la  prise  cle  possession»  acquittées  entre  les  jnains  des  ayants 
droit* 

S  ils  se  refusent  à  les  recevoir,  Vx  prise  de  possession  aura 
lieu  après  offres  réelles  et  consignation. 

sa  s'agit  .4e  travaux  exécutés  par  f État  ou  les  dqparte- 
meutSy  les  offres  réeQes  pourrôut  s*efl^tuer  au  moyen  d'un 

mandat  égal  au  montant  de  l'indemnité  réglée  par  ie  jury  :  ce 
mandai,  délivre  par  I ordonnateur  compétent,  visé  par  le 
payeur,  sera  payable  sur  la  caisse  publique  qui  s'y  trouvera 
daignée. 

Si  tes  ayants  droit  refusent  de  recevoir  le  mandat,  la  prise 
de  possession  aura  lieu  après  consignation  en  espèces. 

Article  54, 

H  ne  sera  pas  fait  d'offres  réelles  toutes  les  fois  qu'if  exis- 
tera des  inscriptions  sur  fimmeuble  exproprié  ou  d'autres 
obstacles  au  versement  des  deniers  entre  les  mains  des  ayants 
fkoit»  dansi^e^,  M  mffira  ^le  les  anmaes  dues  par  fadml- 
tthiwaktn  oonsignëai,  pour  4tre  ultérienrenent  distri* 
buées  ou  remises,  selon  les  régies  du  droit  commun. 

Aaticle  55. 

.  Siy  dans  les  six  mois  du  jugement  d'expropriation ,  FacbDÎ- 

nistration  ne  poursuit  pas  la  fixation  de  f  indemnité,  les  par- 
ties pourront  exiger  qu'il  soit  procédé  à  ladite  ûxation. 

Quand  f  indemnité  a«n  éié  réglée ,  ai  eOe  n*esi  ni  acquittée 
ni  coQtigneè  dans  les  six  mois  ée  la  décision  du  jury,  les  itt'' 
térdts  courront  de  plein  droit  à  l'expiration  de  ce  délai. 
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TITRE  VI. 

Dispoaiiiom  diverses^ 

Article  ô6. 

'  •  .*  î"  i 

Les  ^ntnls  de  vente ,  quittances  et  autres  actes  rehtifr  i 

facqui$itiûn  des  terrains,  peuvent  être  passe's  dans  îa  forme 
des  actes  administratifs  ;  la  niihute  restera  déposée  au  secré- 
tariat de  la  préfecture  :  expédition  en  ;>era  transmise  à  f admi- 
nistration dek  doiiiaifies.  ' 

ARtICLK  57. 

Les  significations  et  notifications  mentionnées  en  ta  pré- 
sente foi  sont  faites  à  la  diligence  du  préfet  du  département 
de  la.sitiniioo<ie»  WtQ^* 

<  HIes  peiijirmtt*  être  fiwtci  taiit  ptr  hvîtfiîer  que  pan.  loMt 
pgent  de  f administration  dont  les  procès* verbaux  font  foi  en 
justice. 

Article  ôB. 

» 

Lès  phhèy  ptocès-verbaùx,  certificats,  significations ,  |u- 
gemèntSy  contrats,  quittances  et  autres  actes  faits  en  vertu 
de  la  présente  loi,  seront  visés  pour  timbre  et  enregistrés 
gratis ,  lorsqu  ii  y  aura  lieu  à  la  fonnalité  de  l'enregistrement. 

B  ne  sera  perçu  •  aucuns  droitf  pour  b  transcription  des 
actes  au  biureau  des  liypothèques. 

Les  droits  perdus  6ur  les  acquisitions  amiables  faites  aalé- 
rieurement  aux  arrêtes  de  préfet  seront  restitués,  lorsque, 
dans  le  délai  de  deux  ans,  à  partir  de  la  perception ,  il  sera 
justifié  que  les  immeubles  acquis  sont  compris  dans  ces  arrêtés. 
La  restitution  des  droits  tte  pourra  s  appliquer  qu*àih  portion 
des  immeubles  qui  aura  été  reconnue  nécessaire  à  f  exécution 
des  travaux. 

Article  59. 

'  Lorsqu'un  propriétaire  aura  accepté  les  offres  defadminis- 
tration,  hs  montant  de  l'indemnité  devrai  s'il  l'exige  et  s  il  n'y 
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a  pus  eo  contMtiUoo  de  la  pari  des  tiers  dans  les  délais  prêt- 
crils  par  les  arlidca  S4  et.  27»  éue  Tenë  à  la  caine  des  dépôts 
et  consignations ,  pour  être  rem»  eé  diilribiië  à  qui  de  droit , 
selon  les  règles  du  droit  commun. 

Article  60. 

Si  les  terrains  acquis  pour  des  travaux  d'utilité  publique  ne 
reçoivent  pas  cette  destination ,  les  anciens  propriétaires  ou 
leurs  ayants  droit  peuvent  en  demander  la  remise. 

Le  prix  des  terrains  rétrocédés  est  fixé  i  Tamiable»  et,  s*il 
n'y  a  pas  accord,  par  le  jury,  dans  les  formes  ci-dessus  pres- 
crites. La  fixation  par  le  jury  ne  peut^  en  aucun  cas,  excéder 
la  somme  moyennant  laquelle  les  terrains  ont  été  acquis. 

Article  G1. 

Un  avis,  publié  de  la  manière  indiquée  en  i  article  6,  fait 
connattre  les  terrains  que  f  administration  est  dans  le  cas  de 
revendre.  Dans  les  trois  mois  de  cette  publication,  fes  anciens 

propriétaires  qui  veulent  rëacquérir  la  propriété  desdits  ter- 
rains sont  tenus  de  le  déclarer;  et,  dans  ic  mois  de  ia  fixa* 
tien  du  prix,  soit  amiable ,  soit  judiciaire,  ils  doivent  passer 
le  contnt  de  rachat  et  payer  le  prix  :  le  tout  à  peine  de  dév 
chéance  du  privilège  que  leur  accorde  f  artide  précédent. 

Article  62. 

IjCS  dispositions  des  artides  60  et  61  ne  sont  pas  appli- 
cables aux  terrains  qui  auront  été  acquis  sur  îa  réquisition  du 
propriétaire,  en  vertu  de  l'article  50,  et  qui  resteraient  dis- 
ponibles après  lexécution  des  travaux. 

Article  63. 

Les  concessionnaires  des  travaux  publics  exerceront  tous 
les  droits  conférés  k  ladministration,  et  seront  soumis  à  toutes 
les  obligations  qui  lui  sont  imposées  par  la  présente  loi. 

Article  64. 

Les  CQntributions  de  ia  portion  d'immeuble  qu*un  proprié- 
taire aura  cédée ^  ou  dont  il  aura  été  exproprié  pour  cause 
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d'utilité  publique,  continueront  à  lui  être  comptées  pendant 
un  an ,  à  partir  de  la  remise  de  la  propriété^  pour  former  soo 
cens  ëlecloral. 

TITRE  Vn. 
Diêposilionë  exceptionnelles* 

CHAPITRE 

Article  65. 

Lorsqu'il  y  aura  urgence  de  p,rendre  possession  des  terrains 
non  biiîs  qui  seront  soumis  i  f expropriation,  Turgence  sera 
spécialement  déclarée  par  une  ordonnance  royale. 

Article  GG. 

En  ce  cas,  après  le  jugement  d'expropriaiion  »  f  ordonnance 
cpii  dédare  Turgence  et  le  jugement  seront  notifiés,  cônfor- 

nicment  à  Tarticle  1 5  ,  aux  propriétaires  et  aux  dé  lenteurs  , 
avec  assignation  devant  le  tribunal  civil.  L'assignation  sera 
donnée  à  trois  jours  au  moins;  elle  énoncera  la  somme  offerte 
par  ladminislration.  \  ' 

Article  67.  ' 

Au  jour  (îxé  y  le  propriétaire  et  les  détenteurs  seront  tenus 
de  déclarer  la  somme  dont  ib  demandent  h  consignation 
avant  Fenvoi  en  possession. 

Faute  par  eux  de  comparaître,  il  sera  procédé  en  leur  ab- 
sence. 

Article  68. 

Le  tribunal  fixe  le  montant  de  la  somme  à  consigner. 

he  tribunal  peut  se  transporter  sur  les  lieux,  ou  commettre 
un  juge  pour  visiter  les  terrains,  recueillir  tous  les  renseigno- 

ments  propres  à  en  déterminer  la  valeur,  et  en  dresser,  s'il  y 
a  lieu ,  un  procès-verbal  descriptif.  Cette  opération  devra  être 
terminée  dans  les  cinq  jours,  â  dater  du  jugement  qui  laura 
(udonnée. 
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'  Dip^  iéf  tedi  fMtfts  éê  la  tmm  C9  ftpèk^éMà  9k 
frtflb,  y  trilMwal  d«termiii6fi  la  somme  àc^mign^r. 

Articlb  69. 

La  consignation  doit. comprendre,  outr^.le  principal ,  ia 
somme  nécessaire  pour  assurer,  pendant  deux  ans,  le  paye- 
ment des  intérêts  i  cinq  pour  cent. 

Article  70. 

Sur  le  vu  du  procès-verbaf  de  consignation,  et  sur  une 
«ouvelie  assignation  à  deux  jours  de  déki  au  mokiii  ie  pré- 
mdeal  QfdMBa  h  prim  de  possesfliaR. 

Article  71. 

Le  jugement  du  tribunal  et  foidonnance  du  président  sont 
exécutoires  sur  minute  et  ne  peuvent  être  attac|uéapar  oppo- 
sition ni  par  appel.. 

Article  72. 

|>  président  taxe»  ks  dépens»  qui  sfsORt  supportés  par 

fadministration. 

Article  73. 

Après  la  prise  de  possession ,  il  sera ,  à  ia  poursuite  de  ia 
partie  ia  plus  diligente^  procédé  à  la  fixation  définitive  de  l'in- 
demnité» en  exécution  du  titre  IV  de  k  présente  loi. 

Article  74. 

Si  cette  fixation  est  supérieure  à  ia  somme  qui  a  été  déter- 
minée par  ie  tribunal ,  le  supplément  doit  être  consigné  dans 
la  quinzaine  de  ia  notification  de  ia  décision  du  jury,  et,  à 
début»  ie  propriétaire  peut  s'opposer  à  h  continuation  des 
traYaax. 

CHAPITR£  11. 

Article  7$« 

Les  formalités  prescrites  par  les  titres  I  et  U  de  b  |itéMtitie 
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loi  ne  sont  applicables  ni  aux  travatu  militaires  ni  aux  travaux 
de  ia  marine  royale. 

Pour  ces  travaux,*  «ne  ordonnance  royale  détermine  les 
temina  qur  aôilt  soumis  i  rexpropriation. 

Article  70. 

L'expropriation  ou  f  occupation  temporaire  «  en  mk  d'Ur- 
gence ,  des  propriétés  privées  qui  seront  jug;ëes  nécessaires 

pour  des  travaux  de  fortification  ,  continueront  d*avoir  lieu 
conforinement  aux  ftisppsitions  prescâtea  par  (a  loi  du 
80  mars  1831.  , 

,  Toutefois^  lors^iue  lea  propriétaires  ou  autres  iatéretaés 
n  auranl  pas  accepté  ies  offres  de  radmtnistration ,  le  règle- 
ment définitif  des  indemnités  aura  lieu  conformément  aux 
dispositions  du  litre  IV  ci-dessus. 

Serop^  ^[al^nient  applicabies  aux  eiLpsopriaiions  fomh 
auàvtca  en  veitu  de  ia  loi  du  30  mars  1881 ,  les  artides  16  » 
17, 18,  to  «t  té,  aiusi  qué  le  titre  VI  de  ia  présente  loi. 

TITRE  VUI. 
'   ÏMspoiiiiont  JtnaUê. 

* 

Article  77« 

Les  lois  des  8  mars  1810  et  7  juiilet  1833  sont  abrogées» 
•       •   •  •  . 

La  présente  loi ,  discutée ,  délii>érée  et  adoptée  par  h 
Chanai^'  dës  fairs'  et  par  celle  des  Députés  ,  et  sanctionnée 

par  nous  cejourd'hui ,  sera  exécutée  comme  loi  de  TÉtat. 

DdkMoiié*  BU'  ilAmfeiiSirr  è  nos  Cours  et  Tribunaux , 
IVéfets ,  Corps  administratib,  et  tous  autrès,  que  les  présentes 
ils  gardent  et  maintiennent ,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir, et,  pour  Jes  rendre  plus  notoires  à  tous,  iis  les  fasseçit 
publier  et  enregistrer  partout  oii  besoin  sera;  et ,  afin  que  ce 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours  >  nous  y  avons  fait  mettre 
notr^'ïimi. 
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y  le  3*  jour  du  mois  de  Maî^ 


Fait  au  palais  des 
fan  1841. 

%w  U>UI8*PHIUPP& 

Carde  des  sceaux  de  France ,    Le  Ministre  Secrétaire  d'état  au  dé^ 
Ministre  Secrétaire  d'état  au  dé-       parUmeut  des  travaux  publics, 
porumtAt  dê  im  Justice  et  deê 

Signé  N.  Martin  (du  Nord). 


Signé  J.  Tmts. 


K*  9tae.  —  OiDOiiHAiici  DU  Roi  porCaot, 

1°  Que  M.  Hallcz  (  Hippohjte)^  juge  suppléant  prêt  le  tribunal 
cWil  de  Bar-Ie-Duc,  ne  ù  Hagucnau  (  Bas-Rhin  )  le  37  juillet  1819, 
est  autorise'  à  ajouter  u  son  aom  celui  de  dUArros,  et  à  s'appeler  à 
l'avenir  Hallcz  d" Arros  ; 

S°  Que  rinipetrunt  ne  pourra  se  pourvoir  devant  les  tribunaux, 
pour  faire  opérer  sur  les  registres  <!e  IVtnt  civfl  l'addition  résul- 
tant de  la  pi^sente  ordonnance,  qu'après  les  délais  (Ixe's  par  les 
articles  6  et  8  de  la  loi  du  11  germinal  an  XI,  et  en  justifiaot 

3u*aucunc  opposition  n'a  e'te  formée  devant  le  Roi  an  son  Conseil 
état  (Jilm7W/.) 


CERTiFiè  oonibrme  par  nous 

^^^^  sceaux  de  France,  Ministre 
Secrétaire  d'état  au  déportêment  de 
la  fUfUce  e$  deê  emit9ê , 

A  Paris,  le  6    Mai  1841, 

N.  MARTIN  (do  Nord). 


*  Cette  iala  tit  wBedeIt  itoftiao  èaBaPatla 

alaChaMellarie. 

« 

On  t'ibonnt  po«r  U  Balletia  Jet  loi» ,  k  n'.»on  df  9  fnnet  par  an ,  k  U  mIm*  iê 
riBfrincrtc  rojêUf  os  «hcs  1«  OîrecUmn  in  foiUt  in  dépamoiMiU. 


iMfaiiiaaia  botalb.  — >  6  Moi  ISil. 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

« 

'N"  809. 


N*  9S87.  —  Loi  relativê  aux  Douanes. 

m 

An  paiais  des  Tuileries ,  ie  6  Mai  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français,  à  tous  présents 
et  à  venir,  salut. 

Noos  avons  propose,  les  Chambres  ont  adpptë,  noms 
AVOIRS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  ce  qui  suit  : 

TITRE  V. 


TARIF. 

Importations,  ' 

Les  droHs  de  douanes  à  f importation  seront,  pour  les 
objets  ci-après  désignés,  élablis  ou  modifiés  de  la  manière 
suivante  : 


\ 


Sue*  uuUm  extraits.. 


î  I". 

(  bniiM.   (/06<* 

•  «••.•.•. .|  ralrinéet . . . .  ) 

Cbaax  ]  (  broyées.  [    0  10 

(  ctritit*  •«..) 

/  de  la  noix  Je  pntfc  rt  \  liquide*)   5  00 

)      des  avciaortirt . . .  )  concrets   7  00 

*  ^  (  concrets   1  %St 

d*aiitlmoiaC)  tel  qu'il  est  extr^t  de  I>  mine  et  aviint  toute  prt<- 

  I  00 

Par  navires  étrangers.  30  00 

Par  navires  français  .  .••  •••••••    5  00 

PariUTircf  dtno5en.«.»«««»***t«*«   7  10 

2.  IX*  Sénp.  48 


BotfM  is  Mih  eaiifcf»  ladOTij 
••MtfcBisef..  I 

{ 


hiieou. 
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(  par  navires  tactb..!  i".P"y«  *'°"«ï'E"ope   O'TV) 

{  fmwk^étna^  •   110) 


L*  droit  Cxi  y.our  1rs  poils  Je 
Poils  de  blaireau,  avec  ies  mêmes  disUnetioof  que  les  poils j      sanglier  par  le  tarif  actaelle* 
d«na|picr»».««*.»..«. •••••••  ••••••••  j     ateut  en  Ticaeurt  av*c  d4 


DM«t<'«UOTte^wtf  j  L«  q"«rtdu  droHfis4poi 

(  duvrt  pur. 

nnrn  à  aifiOaar.  bfvtai.  1  cinquième»  d«  droit 

-                                                           l  iaé  po«r  Ice  piema  tailléta. 

êÊiUtmmvm  ftmrUUàm   f  «est.  lei  100 kilog. 

Na«rt  de  perle,  aeUe  on  dépouillée  de  aa  croûte.  |  '^jj^|j^|^"5^^  ** 


Le  double  du  êrutt  isd  pMV  fe 

ré»inc  de  iaf|ae  oaturcllc,  se- 
lon ia  prorenaQce  ei  le  p*> 


_^  /  nnr     (  InaImMBta  de  eUrMfto...   Drolta  aclnelB. 

Oa^age.  (  P"--]  Aotr.,  TT  fOtecaieatOO 

combiné  avec  d'autres  matières  ^sauf  les  ^'^j 


nbde 


Ces  fifs  ne  seront  admb  que  par  Ie5  seub  ports  de  Calais  et 
de  Eouiogne,  pour  être  dîrigëSi  soui  plomb  et  par  acquit-à- 
caution,  sur  Ta  douane  de  Paris,  qui  percevra  le  droit,  après 

avoir  vérifié  l'existence  de  tous  les  caractères  susindiqucfs. 

Les  fib  de  kine  importés  en  verta  de  ia  présente  disposi- 
tion semnt  revêtus  par  la  douane  de  Paris  d*une  marque  dîs- 

tinctive  dont  des  ordonnances  royales  délt  rmineront  le  mode. 

La  recherche  y  dans  fintérieur^  des  fib  de  laine  de  toute 
espèce  qui  ne  proviendront  pas  soit  des  fid>riques  françaises , 

soit  de  Timportation  légale,  aura  lieu  ainsi  qu'il  est  réglé  pour 
ies  fils  de  roton  par  le  titre  VI  de  la  loi  du  28  avril  1816  et 
par  tes  ordonnances  qui  en  dérivent. 

A«tre«  que  d'olive,)  de  e«00  i  Même  droit  que  ThutU 

de  naime  et   de}  l      de  palme. 


fixea.<      de  palme  et 

**'  **|  aromatisées..........    1  00 

de  reeee et  4a  bols  de  Rhodes  •••          40  00 

de  girofle,  musmdc,  mncis,  cannelle ^eaaaaol  b  Uba 

volatiles  on  r^J      fras,  fenonil,  auis,  cai'vi,  caieput ,  caao*>    6  00  ' 

mille,  traJériaue ,  ai  awaode  aatèrc  •  ) 

d'oranges,  de  citrons,  on  leurs  variétés   4  00 

tontes  antre*   0  76  / 
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4— 8«Mti"dPOio—  «dit»!  par  BAvirtifr«a{aif««  O'fiO*] 
rfvMMaC  fc  D«alMr«|ae{ 


ioeliuireinent  (  parnavires^traagciib  t  00 

par  tOM  a«tr«t  poiata.  Dr«iu  a«MMia. 

dg  if  «KT  à  HJWd  m  llMil  IMMI.  0«0 


Uê 

100 
kUogr. 


e 


I 


par  la  riricre  de  MlW  H  f»  fa  JifatUftât 

la  Moselle  ,  4....  C  10 

I  par  toui  le«  aotrea  pointa. OIS 
Tnntefois,  les  honillet  qai,  d'Halfuia  à  Baiiicvz  eielo^Ttnaat ,  entre- 
ront par  la  roie  «iea  caaaiu  »  acront  aoMwItw  mi  droit  de  M  aentimca, 
k  moint  que  b  lAM  d'oitide  lAlt  dtd  ««qalnd*  4^vMMk  i«  tartm 

de  Condé. 

earboniaée*  (  coke  )   Le  dosUe  des  droita  tMéê 

Gondroa  nnir'ral  proTenant  de  la  diatillation  de  la 
houiUe  f  quel  qu'eo  aoit  VéUtf  aoît  liquide  ,  aoit 

 •^lO'lMlOOUbgv. 

dttMt*  te- 

 a'oo'i 

par  «wiwt  ihnmhi  0  10 
iii*m4tnm§itumtfÊW         .  . 

terre  0  ÎO  ) 


euccin  • 


dalM«.. /       ^*  imiéê  «t 




lOQ 


iaideaiaiia  diatinclioa  de  couleur  (  oaphte  y  pétrole  |  maite)  ete.).*  | 


à  erU-1 


ou  timplenient  ^qoarriea  antremrnt  que 
par  le  aeilfe,  par  iea  bureau  %m  le  Goaver- 

■eneBtMgMffa  •  Droiti 

aillenra  eilei  pajreront ,  toivant  leérdtaf y  SMUM 

les  marbre*  non  déaomnaëa.  ' 
oarrëeeen  plieea  prdpurdca  pour  laUtlMttBonU^.^^  1004» 

Solies ,  par  lee  MMPnw q««  it  Oaaiit— eut >  bindiv 
^•ïirnera.  l  * 


...     .    I  Jrfaifnera, 
tee»cM#l^.drf«snee.r  .j,,^^^  cllei  pajeront,  tnlrantfawdtet,* 
par  U  loi  da  S  jwllet  {     |^  matbret  non  d<'noinniës. 


ea  eaneaux  oe  i     aeiiiiuMWa^MnflMli6SWMa>>  uTalear 

pBvaflb***.!  relie.  

(  aeltfe  

aealpttfefi  poilti 


le   droit  de* 
M- 1     narbree,  ae« 
Ion  leur  dtaC* 


Moellons  et  dëcheU  de  pierres ^  j  eomprfa  le  |  Bli^mea  droite  fM  pM»  iw  pkirei  à 


castine. 


brutea. 


Marbre  eeid  et  liBapIeBent  plané  à  la  meule  on  )  CoaHMattfcraidd  i 
ranUt.*..  ••••••  •••••••  ••••) 


4eWrjte  (spath  pesant). 


1  fr.  Iea  100 


pMnudeTifoga«ctd«laM,rcvétiMade  iawalalacer  | 


d«BO«tMi, 


Chapeaux  de  fibres  de  pdl- i  Sm,,..  VflV 

■kr.  .77.1  tiiiiliii.»  0  S6 


La  pièee ,  sous  le*  eondi- 
.  taons  déterminées  per 
hioi  du  17  mai  ISM, 
pour  les  chapeaux  de 
paille  f  chaque  croisura 


I 


«ne  tresae* 

Même  droit  quait 

de  copahu. 


SuUau  dooUa  d«  for  et  de  eiurre(ri<Ti<il  d*Adaond«  tt  deSaltabonrg  )  iS'fiO'  ) 

Aejdamiritw,....   8  00  let  tOO  IHm. 

VarfMMtateiresde  y  almiy     tw  t  ÉhiplMiMt  ieaidtlidM. , .  .  10  00  ) 

iJP  Série.  48. 


Digitized  by  Google 


(  628  ) 


*  I      de  e#rr«. 
fAU*.**  Conaie  pâte  41tftli«. 


I 


 *  l  Comme  (annc  or< 

t      selon  l  espcce. 
Lê  mtmt  tuif  •*affilqMn  «m  MaMytainporUat  «i  Çant. 


Produitê  des  contrées  situées  au  delà  des  passages 

de  la  Sonde. 

La  dispoeition  de  larlide  1"  de  la  loi  du  2  juillet  1836, 
relathre  aux  produits  des  ttes  de  la  Sonde ,  ne  s  appliquera ,  A 

Tcgard  tli  s  navires  expédiés  à  destination  des  mers  des  Indes 
postérieurement  à  l'onlonnance  du  2  septembre  1838,  qu'aux 
produits  naturels  (  le  sucre  excepte  )  des  pays  situés  au  delà 
des  passages  et  des  fies  de  la  Sonde,  soit  an  nord  du  troisième 
ie^ré  de  btitude  septentrion^»  soit  à  fest  dn  cent  sixième 
degré  de  longitude  est,  et  qui  en  seront  rapportés  en  droiture. 

S  st.  •  . 

FontM  braut  «OMMt       é$  BUoe-BliiMron  à  Mont-Gcaèvrt 


«tp«>ia«  suoe-miMron  a  Aoni-ocMvrt  • 

ttotaM)     eieltttlrenent.....   â'OO^i 

tSUi«f9lap«rt4«.,..H'  !'    7  00  ( 

/  de  ureiutcrr  fu»ion..( S  00  fit*  tOO 
nUM  aétaUl^t.. ....'..]  Mé  d*ftatrefl  mé- {  en  m«Me.   SO  60  i 

(        taux  fAri;r'nt:in  )  lanutii  oiiriir^.         lOO  00  / 
brut  et  revclu  de  m  croûte  ^ercce^ 
en  pUineltca  o«  fragncnts  «l« 

*       '  *    ••••••••».  ^  ^^^^        plinchc»  ou  fragment!  de  >lt$  lUO  Uiof • 

toute  dimeaMon»   9  00  ) 

onrri*  (bouchons)  DroitaetMl* 

TouriiC  carbooMe.  ....1 

a»ffboa4«b«b    J  CW^fwi 

IBmta  on  ainpie»  \ 
meatdtfpMitMaf  àeu  ettomimlkwikm 

de   leur  MNB»!      Ç"'*"   O' iC 

▼rc  ac    iTiiiiuiie  ^«uac»     .      chjne  )  «ï  *»!'*^""   0  40 

fhmiain  tenaait|plre.\  BlanrWi' "o'ti*  pVé^  i  dM  eofontct  frM-  }  iMfÛOàllof. 

vég."!.!!!  filamenteux  non  I     pan  •  pour  pitc  ,      çaisn   100 

tpéeialement  Unfé*  \      j,  p.pier  fd'.iHeurs   ï  00 

Rix   0  âO 

AradiUlM  et  to«ftMiee«iw  (fraiti  olte* 

gineuz)   1  no 

Miîlet   i  50 

Prpduiu  delà  cAtc  oeeiden-l  Huile  de  pal^ty ét vwm 1 4«  toaiOTH 

taJe  d'Afnqut  înaportëe)    covm   4  00 

Ml  droitar*  par  navires \  Bols  de  lantal  rouge   0  80  •  lc«  100  kilog. 

*  Denti  dVIëphant  en  df^fenfie*  entière* 

OU  «n  morceaux  de  plus  de  1  Lilogr.   ti  00 
des  étsMiiseaieiiu 
français    6ur  ia 
Caftf..***»*»»**^    cdte  occideatale 

d*Afri(im   781» 
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I 

SMiiDw  Mtf  f«t  Iflf 
joncsd'EoKip*  «ntigw 
entières. 

Bbne  de  UMm  .t  d,  pé«k«  ftMfdMo.^..*  Droit  «ctuel. 

 preg,^   30        f  iflilODlIbf, 

fUffiaé   75  OU  ) 

Ovtt«>roer  6  00  ie  kilog. 

Aigttilic*  à  coudr*   8  00  le  UJog. 

IkMfOM......**.*  «••••  Li»4t,é»U  mmw,  1— . 


ide  rinde   lA'Ofr 
d'ailleurs ,  hors 
d'Europe   22  00  }  1rs  100  kilog. 

^  par  navires  (étrangers.  .,••••••«••. .    60  00 

Bab  tn  btflw  «a  mM  à  pi««  da  3  décimètret  a'ëpdaMor.  ^Moitié  des  dr"  MtMii. 

Les.  machines  à  vapeur  de  fabrication  étrangère ,  quelle 
qu'en  soit  la  force,  employées  sur  des  navires  français  desti- 
nés à  la  navigation  internationde  maritime,  seront  exemptes 

de  tous  droits. 
• 

Les  machines  à  vapeur  de  fabrication  française,  quelle 
qu'en  soit  la  force,  employf.'es  sur  des  naVires  destinés  k  la  na- 
vigation internationale  maritime ,  donneront  droit  à  une  prime 
de  33  p.  100  de  la  valeur  en  entrepôt  des  mêmes  machines 

de  construction  étrangère  ;  cette  valeur  sera  déterminée  par  ie 
comité  consultatif  des  arts  et  manufactures. 

Dans  le  cas  oiiiesdites machines ,  soit  étrangères,  soit  fran- 
çaises, seraient,  par  une  cause  quelconque,  affectées  ultérieu- 
rement à  une  destination  autre  que  ia  navigation  interna- 
tionale maritime,  celles  de  construction  étrangère  seront 
assujetties  au  payement  du  droit  exigible  d  après  ie  tarif  ac- 
tuellement en  vigueur,  et  celles  de  construction  française  au 
remboursement  de  la  prime. 

La  disposition  finale  tie  l'article  S  de  la  loi  cjp  5  juillet  1836 
est  abrogée  en  ce  qui  concerne  les  machines  qui  jouiront  de 
ia  prime  déterminée  au  second  paragraphe  du  présent  artide. 

Pi^es  d'intérieur   de  métiers  à  tulle  (ehariots,  guides,  bo-(  eoninieoutili,aelooFw* 

bines,  etc. )  *.  ...(  p^ce. 

Chiles  de  eadiemire  h-l  Loogt  de  toute  dhneiiaion  et  carrés  de  iSO  centimè-) 


Ihiles  de  eacbemire  h-l  Loogt  de  toute dimeiiaion  et  carrëi  de  iSO  centimè-] 

bctMés  aux  fwMeujt  daB«{     twifu  inwM.g.......   lùàem^ 

ltiptj»lMwdnitti«p«...(  Ctff*4tnoia4nllmMlMi,   10  dO  ) 
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Ffl«  de  lin  «t  (!«| 


ceux  d'éCoa*^ 
pet,  fowroii-i 


Bua- 
eàb 

Tifaiti. 

degré 

qae 

■  f  <  1 .  i  t . 

1**  cUmc  6,000  métm  OB  Boiafl... 

16' 

16' 

36' 

y            Mm  àt  6,000  mitm,  et 

pM  plus  de  It^OOO. . . . 

14 

36 

46 

y  —  Hm  de  H,000  mètres,  et 

fMf  plui  de  14*000.. . . 

40 

56 

66 

4'  Hwi«  U/JOOmitr—.,. 

70 

95 

105 

1**  «lMt«  9,000 «ètm  o«  «loiaa.. . 

n 

38 

48 

É*"""^"*?!!»!  de  6,000  iiirtre»,  et 
fÊM  plat  4m  11,000. . . . 

36 

51 

61 

JP— — Phi»4«  11^000 MèlTM,  et 

pu  plos  de  14,000. . . . 

64 

64 

94 

4*  — >  Phu  4*           Bctr«i.. . 

119 

no 

150 

il 

«* 
3 

i 

o 

rs 


à 

Une  ordonnance  du  Roi  rëgleni  le  mode  d'application  des 
droits  snr  les  fib  retors;  cette  ordonnance  sera  soumise  aux 

Chambres,  pour  être  convertie  en  loi,  dans  les  trois  premiers 
mois  de  ia  session  prochaine. 

Les  (lis  de  toute  sorte  ne  pourront  être  importé  que  par 
les  ports  d'entrepôt  réel  ou  par  les  bureaux  de  b  frontière  de 
terre  ci-après  : 

Sicrck. 
Forbach. 
Strtsboarg. 

£d  tre-|>«ii-G«im. 
8«iil-Lrar«i*4«-Vâr. 

Ils  seront  présentée  en  paquets  séparés  ne  contenant  chacun 
que  du  fil  passible  du  même  droit.  A  défaut  de  cette  sépara- 
tion,  b  douane  percevra  le  droit  du  (ii  du  numéro  le  plus 
devé  contenu  dans  fe  paquet. 

Pour  bcilittt  Tapplication  du  tarif  des  fib  tel  qn  il  est  tfta» 
bli  ci-dessus,  il  sera  déposé,  dans  chaque  bureau  ouvert  à 
leur  importation,  des  éche veaux  des  nun^ros  formant  le  point 
de  partage  entre  chaque  cbsse. 

Ces  écheveaux,  qui  seront  pbcés  sous  le  doubk  cachet 
cfes  départements  du  commerce  et  des  finances,  serviront  de 
type  pour  la  perception  du  droit,  sauf  le  recours,  en  cas  de 


Armentièret. 
Uailoiii. 
LiUe. 
Btbieiur. 

Conde'. 


/ 
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conlestation,  um  experts  insthuA  par  b  loi  du  37  juillet 

1822. 

A  Fayenir,  dans  l'application  du  droit  sur  les  toiles ,  tout 
fil  qui  apparaîtra  (dus  ou  moins  découvert  dans  f espace  de 
cinq  miflîmètres  sera  compté  comme  fil  entier. 

Le  linge  de  table  ouvragé  dont  ïa  chaîne  présentera,  plus 
ou  moins  découverts,  dans  l  espace  de  cinq  millimètres^  seize 
fib  et  plus»  payera  le  droit  des  toiles  unies. 

Le  linge  de  table  damasse  de  même  finesse  payera  le  même 
droit  augmenté  de  vingt  pour  cent. 

ToSm  croûécs  on  eontib  •  •  •  I 


oaliwrit   Droit!  •ctacb. 

(  éeraet   Droits  actael». 

'I  autres.   900  fr.  pu*  100  LU. 


Les  tories  croisées  grossières,  clites  IreHIis,  payeront  comme 

toiles  unies  de  moins  de  huit  fib. 

Ne  seront  admis  comme  ecrus  que  les  toiles  et  le  linge 
qui  nont  reçu  aucun  degré  de  blanchiment)  sdt  avant»  soit 
après  le  tissage ,  et  qui  conservent  h  couleur  prononcée  de 

1>  r  * 
ecru. 

Seront  passibles  de  la  surtaxe  applicable  aux  toiles  teintes, 
les  toiles  écrues»  blanches»  mi-blanches  ou  imprimées»  ayant 
dans  b  chalhe  ou  h  trame  un  ou  plusieurs  fils  de  couleur. 


[oarré. 


\       Mémt  àrbit 
)    que  le  talf  brmt. 
Mo  me  droit 
que  U  eir«  bUack* 
no*  o«rr^. 
Mi^nie  droit 
qae  U  eirc  Uancho 


Ae4ut«  de  fer  |  Hq»W*-  •  •  •  • 

(  eoncrnlré  à 

Bd.àl.ihr.....;...j'"J''=''"- 

(  ca  ugots  • . . 


100  kiL 


40  00 

0  05 


0»{J 


lo  Mèrt. 
i«l€0 


Bois  odor«att< 


[  par  navirea  (  dea  paytWnnnVM.  6 
{  lr««{ait,  |ë*«ill««n   10 


00 
00 


par  DarireajdetpajahoftiVwitf**  15  00 
[••tret....j  frufaif,  (d'atUeon... .........  SO  00 


BMf  d*Aafis». 
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(en  coton  pur  ou  mé- 1 
Ungé  de  in«tièrM  «o-funi   ino'00'|i,.  tantM. 

Ur*  que  U  laine  ou  iaifa^oiiué»  SOO  00  { 
•nie. J 
autrr*  eooiBe  passfmentcrîe  selon  {Vspèce. 

•«trri  qae  de  puMmenteri*  |  fiîT''^^ îSo  00  (  ******  ^* 

Sont  consi^lcrés  comme  lins  les  boutons  en  acier,  en  ivoire, 
en  nacre,  en  écaille,  en  verre  ou  cristal  taillé,  ainsi  cjue  les 
*  boutons  dores,  argentés,  plaques,  estampes,  vernis,  brunis 
ou  bronzés,  et  géncralenjent  tous  les  boutons  de  iuxe. 


CariOoM  kwwiAMy  hapoild*  p«r  Icf  torrau  cImmIm  fof  ■Ktd»  voslaes  p«r)5     i.  lu 
fa  tri  O  t  fMH  p— r  ruayartettoa  éê  rhpHiyrit  i 

fparaMffi»..  OroiutcturU. 
Idtt  cru  dci  par*  limitrophe».  l'^50* 
r»«^id»«uiaifi.,;.:  1 00 

Gniinetlde  ridn««««««.«  *.  | 

oidagi»  {  (  ptr  narirct  fraoeua. ......  j 

autre,    y  rom-  par  »«r.  |p„  „„.ir„  c^rangera  J 


  '  "'"-v  K-»        •  f  par  navire»  l'trangera  J 

pns  b  gr.ine  l  4  do  en»  de*  par»  liadiropbea.  ^  ^ 


lee 


/ 


IfitCM  im  trcwM  tfe  bob  Mine  oih|  Même*  frotte  q«e  le»  ticMe*  4«  bob  bbne  4«  Mft  1 

rrsgéti  I     limèlre»  ou  moin*  <!•-  Iar|:;eur> 

Jaroiae  (graine  de  ve»ce  Même  droit  que  lea  fourraj^ci. 

IdePInde  t..  .Di«ltt«itMb*^ 
des  port*  dr  la  Haltiquc  et  de  la  nierj 
,                ^  '  Noire,  loraqaU  scr»  dûment  fattiCrl  «Ikm 
firaafalf.      1    qu'il  s'agit  de  thde  de  caravane  qui  jr  '         V  Mr 
TW*.»(                    f    auront  (^iéinMt#t»lirt«rr«.i>... 

Id'aiUeon  


Tigea  de  millet  propres  à  U  coafcrtimi  da*  balai». >».>»«.«». O  U)    (  . ., 

Tèllei  métalliques  en  fer   lOQ  00    j  >«•  »«» 


SUnede  prewira  raaia»,«n  HMsacaj  .  .    „  . 

^rnt«,  soit  MUBOda,  barrca  ouÎP"  f""Ç>'».  Rr~t  «^tn^I- 

pla%««b  •  IP**"  •»**"■"  «^usagers,  t;  âO  ica  100  kU. 

Oatre*  en  cuir,  vidât  ,   10  pour  0/0  de  la  rslevr. 

Almanachs   irapriasdf  «a   laiigne  |  M'  <i>r         (|tir  li  s  "nvragM  «a  fausse  Craafdaa 

étrangère..  |    pnmcs  k  l'étranger. 

Btih|iiaUca  bapriaiéei,  gravdoa  ontlIéaM  droit  q«a  laa  iitbograpliies  et  grarwaa  d'< 
eoloriëa»..  (  noati. 

les  deox  tiers  du  droit 


Iris  de  Floreoce  ?  travaillé  en  noî»  ou  boules  pou  rUpbai^l 

(    iMcie  00  la  passenrnterie  *  •  •  •  | 

tie  aeront  admit  comme  agneaux  et  cA^vreatu?  qiie  fe» 
jeunes  sujets  pesant  moins  de  huit  kilogrammes,  et  çomme 
çochoni  de  lait  que  ies  jeunes  sujets  pesant  moins  de  quinze 
kilogrammes. 

Exportations. 
Article  S. 

Les  droits  de  douanes  à  l'exportation  seront,  pour  les  ob^ 
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jets  ci-après  désignés ,  établis  ou  modifies  de  la  manière  sui- 
vante : 

fXUnêÀutmtÊfo^,  ftfr.ptrtéto. 

• 

Celte  disposition  ne  sera  applicable  que  sur  la  frontière  de 
terre,  deDunkerque  aux  Rousses  exclusivement.  Seront  con- 
sidérés comme  chiens  de  forte  race  ceux  qui  auront  trois  cent 
▼îngt«cînq  millimètres  et  plus  de  hauteur  au  milieu  de  Téciiine, 


les  100  kii. 
Coam* 

houillea. 


leotim   6' 00*  pwtéte. 

PSm»s  h  cha ux ,  brôtc*9  raiitrw  cm  hroyén  •   OOf 

Vimmiê  d'arbrei.   0  05 

Cofcs  

TTre*  rt  rorlirs  bitumineuses  .....i. 

Biluuirs  «oitdcs  {Je  Tciipèrc  da  bitume  de  Judée. ..*••  

Carton  collé  et  complétamrat  fabriqaë  à  l'«aclinî*ii  d«  U 

pâte  de  papier  mUe  en  rame*  on  M  /kmiUtê   l'  00*'  les  100  kU« 

ChkrboB  4«  b«w  tt  4e  thiniKwiLtm,   O'  10'  Mes  100  kil.  p«r  i«  points  qmm 

lliii«rd i»  fer..   0  10(    )«  Goav«tii«BeBl  dd^gnen. 

•liMffat4«e«lvM«C»«tt«feD0B  «neauDd*   O'iO*  htlOOlil. 

Davet  da  «Mbtnirt  «tpaib  •cinclieaeat  prohibéi*   O'  50^  le  kilog. 


.         /   ,  (Mc^me  droit  qne  U  boom  «■ 

da^mbioi*  I  o««eécnii 

f da  pisy  do  Mpin  et  d'orma   Droits  aeto^ 

Iscic^  vu  plunehr*  nu  plateaux,  avant 'i 
ringt-sc|)t  tntiiimclrcs  ou  plus  d'c-  J 
paisseiir,  sur  «n  aiètra  qurantt- (     ,  , 
àtnojtr.<  centimètres  ou  plus  de  |„ft-/30  fr.  les  100  kil. 

f  gurur,  y  compris  les  bois  de  fusil  I 
'     termine.-)  ou  ibaucbés  ' 

t bruts )nnpieaieot<qtt«rfi«kUhaehe(  par  acr,  25  fr.  le  itère. 
0«  lei^  da  laota  dbMorian.  (par  terre  ,  droite  aetada. 

(  Même  droit  qoe  iae  baateiOaa 

^outciUes  pleines  \  vidât* 

fourrages  t  foin ,  paille  ,  herbes  de  toute  espèce  |  j  eompris  j 
Sabla 


•urrages  t  foin,  paille  ,  herbes  de  toute  espèce |  j  ^'^^V^'^ïf^^g^  % 

ieefuraesee(gfuinedevesoe)  j  les  100  kilogrammes. 

•la  coroiDTUi  on grariar.* •....••..•.....•.«••••••.•*•  0  Q\  } 


Article  3. 

Les  dispositions  du  tarif  de  sortie  actuellement  en  vigueur 
seront  maintenues  k  T^ard  des  marchandises  portées  au  ta- 
bleau Â  ci-annexéy  en  tant  qu'il  n'est  pas  dérogé  à  l'article 
précédent. 

Toutes  autres  marchandises  payeront  à  la  sortie ,  comme 
n  étant  ps  dénommées,  les  droits  fixés  par  les  articles  X3  et 
14  de  ia  loi  du  28  avril  1816. 
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TITRE  II. 

RfiSTtTUnOMS  DE  DROITS  À  LA  SORTIE. 

« 

Article  4. 

Le  remboursemeiil  in  drok  perçu  i  f entrée  i«r  les*  nhnites 

s'opcTeia,  à  rexporlation  des  acides  qui  er\  sont  extraits,  au 
taux  suivant  : 

Poar  Tadde  tniruriqne   0  fr.  50  c.    )  Iw  100  UL  Mt 

Pour  l'icida  Bitriqire   14      00        {  4*aeIdM. 

Auront  seuls  droit  à  ce  remboursement  ies  acides  dont  la 
concentration  sera  amenée  : 

Cellr  de  Vttiée  tulfuriqne,  au  nolni  k*   64*    )  de  rariomètr* 

Celle  de  Tacide  nitrique,  au  inoïat  h   34'    j      de  Baumé. 

Les  acides  devront  être  expédies  directement  des  fabriques 
.  françaises»  accompagnés  de  certificats  d'origine  réguliers,  sur 
un  des  boreaui  autorisés  à  recevoir  ies  dëdantions  de  mar- 
chandises jouissant  de  primes. 

TITRE  m. 

DISPÔSmONS  RELATIVES  1  lIlE  DE  CORSE. 

5  l"'.  Poiiee  de  circulation» 

Articue  5. 

Les  dispositions  de  l'article  22  de  fa  loi  du  17  mai  1826 
s'appliqueront  i  tous  les  objets  qui,  d'iqprès  le  tarif  généod 
des  douanes,  sont  proliibés \  feutrée,  et  de  phsaux  céréales 

de  toute  espèce  et  aux  marchandises  désignées  au  tableau  B 
ci-annexé. 

5  II.  Marchandises  ^ui  peuvent  être  expédiées  en franchise  pour  U 

Continent, 

Article  6. 

Pourront  être  expédiées  en  franchise  et  paracquit-a-caution, 
des  ports  de  ia  G>r8e  sur  les  ports  de  Touloui  Marseille^ 
Cannes»  Cette,  Agde,  Rayonne,  Bordeaux,  Nantes,  Saint* 
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Malo,  le  Havre,  Honfleur,  Rouen  et'Donkerqae,  les  produits 

de  1*1  le  qui  jouissent  actuellement  de  cette  franchise  en  vertu 
du  premier  paragraphe  de  l'articîe  1 0  de  la  loi  du  2 1  avril 
1818»  etde  l'article  3  de  laioi  du  17  mai  1826. 

Aucun  de  ces  produits  ne  pourra  être  eipëdië  que  sur  b 
présentation  et  le.  dépôt  de  certificats  d'origine  ddivrés  par 
les  magistrats  des  lieux  de  récolte. 

Pour  les  huiies  et  pour  les  céréales,  ces  certificats  ne  seront 
valables  que  revêtus  du  visa  du  préfet^  accordé  d'après  f  avis  du 
directeur  des  douanes. 

Article  7. 

Pourront  également  être  expédiées  en  fhuichise  et  par 
acquil-h-caulion,  des  ports  de  la  Corse  sur  les  ports  désignés 
en  l'article  précédent,  les  marchandises  dénommées  ^u  ta* 
bieau  C  ci-annexë. 

Lesdites  marchandises  n'obtiendront  b  franchise  que  sous 
les  conditions  suivantes  : 

V  Tout  fabricant  ou  chef  d'atelier  fera,  au  bureau  des 
douanes  ie  plus  voisin ,  la  déclaration  préalable  de  la  situation 
de  son  établissement ^  de  l'espèce  et  de  la  qiuntité  primée 
des  marchandises  qui  seront  produites  annudlemenl,  ainsi 
que  de  h  nature  et.de  For^e  d^  matières  premières  em- 
ployées à  leur  fabrication. 

2^  Les  ateliers  ainsi  déclarés  seront  soumis  aux  visites, 
exercices  et  recensement  des.  employés  des» douanes,  qui 
pourront  y  proeéder  sans  le  concours  des  autorités  locales* 

3*  L'administration  des  douanes  pourra  soumettre  aui 
formahtés  du  compte  ouvert  ceux  desdits  établissements  pour 
lesquels,  à  raison  de  leur  nature  et  de  leur  situation ,  cette 
formalité  sera  jugée  nécessaire. 

4"*  Les  marcliandises  désigpées  dans  le  précédent  artide 


7 

1?K 

certificats  d'origine  délivrés  conformément  à  ce  qui  est  réglé 
pour  les  huiies  et  les  céréales  par  le  troisième  paragraphe  de 
1  article  6  de  la  présente  loi. 
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TITRE  IV. 
DlSPOSmoW  RÊGLCMENTAnES. 

m 

a  -    *  • 

Ln  epntrefiiçons  en  librairie  seront  eicfues  du  Mnnt  ac- 
cordé aux  marcbandises  prohibées  par  i'ai^cle  3  de  la  loi  du 
9  février  1832. 

Tous  les  livres  en  iangue  française  dont  ia  propriété  est 
établie  i  f éiranger,  on  cpii  sont  iine  ëdkion  ëtr»i|^re  <l*oi»* 
Vrages  français  tombés  dans  le  domaine  paiilic,  continueront 
de  fouir  du  transit,  et  seront  reçus  k  l'importation  en  acquit- 
tant ïcs  droits  établis,  et  sous  la  condition  de  produire  un 
certificat  d  origine  relatant  le  titre  de  l'ouvrage,  le  lieu  et  ia 
date  de  fimpression,  fe  t^ombre  des  volumes ,  lesquels  de- 
vront être  brochés  ou  leliés  y  et  ite  pourront  être  présentés  en 
feuilles. 

Le^  livres  venant  de  l'étranger,  en  quelque  langue  qu'ils 
soienl,  ne  pourront  être  présentés  à  l'importation  ou  au 
transit  que  dans  les  bureaux  de  douanes  qui  seront  dës^nés 
par  une  ordonnance  du  Roi; 

'  Dans  le  cas  oft  des  présomptions,  soit  de  contrefaçon»  soit 

de  condamnations  Judiciaires,  seront  élevées  sur  les  livres 
présentés,  l'admission  sera  suspendue,  les  livres  seront  rete- 
nus à  ia  douane,  et  il  en  sera  référé  au  ministre  de  l'intérieur, 
qui  devrà  prononcer  dans  un  délai  deqoaranie  jours. 
"  Les  dispoâtîons  contenues  en  cet  aftide  sont  applicables  à 
tous  les  ouvrages  éoht  la- reproduction  a  lieu  par  te  procédés 
de  la  typograpliie,  de  la  lithographie  ou  de  la  gravure. 

Nulle  édition  ou  partie  d'édition ,  imprimée  en  France,  ne 
pourra  être  réimportée  qu'en' vertu  d'une  autorisation  expresse 
du  ministre  de  l'intérieur ,  accordée  sur  la  demande  de  l'édi- 
teur, qui,  pour  fobtentr,  devra  fustifier  du  consentement 
donné  à  la  réim^rtation  par  les  ayants  droit. 

Article  9. 

Les  harengs  salés  apportés  dans  les  portf>  du  royaume  par 
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les  bateaux  pécheurs  français,  depuis  le  15  janvier  jusquau 
1*'  août,  seront  réputés  de  pèche  étrangère,  et  soumis  au 
dfoît  de  quarante  francs  par  cent  kîlogrtaimes. 

La  disposition  qui  précède  sera  appliquée  aux  harengs  frais, 
lorsque  ie  navire  pécheur  qui  les  apportera  aura  été  absent 
d*un  port  du  royaume  pendant  plus  de  trois  jours. 

Une  ordonnance  royale  déterminera  fe  nombre  d^hommcs 
d'équipage  dont  les  bâtiments  pécheurs  devront  être  montés, 
pi'oporlionneliement  à  leur  tonnage,  ainsi  que  les  quantités 
d*avitaihiements ,  la  nature  et  le  nombre  des  ustensiles  de 
pdche  dont  ils  devront  être  pourvus'  «u  départ,  pour  avoir 
droit  à  l'admbsion  en  franchise  des  harengs  tant  frais  que  salds 
par  eux  apportés. 

II  est  interdit  à  tout  bâtiment  pécheur  de  relâcher  dans  un 
port  étranger,  &  moins  de  force  piajeure,  dont  il  devra  étn^ 
justifié  dans  la  forme  qui  sera  déterminée  par  une  ordonnance 
royale. 

Toute  infraction  à  cette  défepse  entraînera  b  perle  de  l'im- 
munité des  droits. 

Article  10. 

£n  matière  de  primes,  toute  déclaration  tendant  i  ob- 
tenir plus  que  la  prime  réellement  due  entraînera  Tapplicii- 

lion  de  larticle  1",  section  H,  de  fa  loi  du  5  juillet  1836. 

Le  second  paragraphe  de  l'article  17  de  la  ioî  du  2 1  avril 
têî9,  et  fartick  7  ét  k  hé  du  i.7  lUflfet  l<8i9,  son! 
abrpg«^.  '  * 

Article  1). 

La  restriction  de  poids  établie  par  la  toi  du  17  décembre 
1814,  pour  les  importations  par  mer  des  toUes,  des  ins- 
truments aratoires  et  des  outils  de  toute  sorte,  est  supprimée. 

Article  12. 

II  y  aura  entrepôt  réel  et  ^én&al  des  sels  dans  le  port  de 
Treport  ( Seine-Inférieure). 
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AmncLB  13. 
• 

Les  ports  de  Saint-Mdo,  de  la  Rochelle  et  de  Cette,  sont 
«joutes  1  ceux  où  f  entrepôt  des  marchandises  prohibées  de 
toute  espèee  peut  avoir  lieu  aux  condîtioiis  de  la  h»  du  0  fé- 
vrier ISSi. 

Article  14. 

Un  entrepôt  réel  de  marchandises  étrangères  de  toute  es- 
pèce ,  sans  exceptkm  de  cdles  qui  sont  prohibées ,  est  accorde 

à  la  ville  de  Saint-Servan,  sous  les  conditions  déterminées 
par  Farticle  25  de  la  loi  du  8  floréal  an  XI,  et  par  f  article  17 
de  la  loi  du  9  février  1S32. 

Article  lù. 

Le  port  de  Boulogne  sera  ouvert  à  rimportatkm  des  cotons 
fiIéS|  souiiles  conditions  établies  par  la  ioi  du  2  juillet  1836. 

Article  16. 

Les  vins  d*AIicante  et  de  Benicaiio ,  de  la  dernière  récolte, 
importés  directement  ou  réexpédiés  par  merles  ports  deliar- 
sciife,  Cette  et  Agde^  pourront  être  admis  k  Nantes,  aux  con- 
ditions prescrites  par  l'article  1*'  de  la  ioi  du  17  décembre 
1614. 

Articus  17. 

Les  fers  étires  au  charbon  de  bois  et  au  marteau  pourront 
être  admis  par  ie  port  de  Paimbœuf,  aux  conditions  détenni* 
nées  par  la  loi  du  21  décembre  1814* 

Article  18. 

Les  bureaux  de  Rechesy  et  de  Croix  (Haut-Rhin)  seront 
ouverts  à  l'importation  du  plâtre,  au  minimum  du  droit. 

Article  19. 

» 

Des  ordonnances  du  Roi  pourront  modifier  les  tares  f^Ies 
accordées  aux  marchandises  qui  acquittent  les  droits  sur  le 
poids  net|  lorsque  les  déclarants  n'ont  pas  usé  de  la  &ouIté 
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leur  est  tiawfie  par  la  lot  du  27  illin  1017  (tftida  7, 

paragraphe  3  ).  < 
I  Article  20. 

Uaxemption  da  droit  de  tonnage  et  feipédîtioD  accordée 
par  h  loi  da  97  vend^iaire  an  ii,  aux  bâtiments  français  qui 

viennent  de  la  pêche,  de  la  course  ou  d'un  port  étranger,  sera 
étendue  ,  1°  à  ceux  qui  font  le  cabotage  d'un  port  à  l'autre  du 
royaume;  2"*  à  ceux  qui.  arrivent  des  possessions  françaises 
d'outremer. 

Le  droit  de  permis  de  cinquante  centimes  établi  par  Far- 
ticie  37  de  la  même  foi  est  supprimé,  à  l'égard  des  cargaisons 
françaises  autres  que  ceOes  qui  sont  destinées  pour  l'étranger 
ou  qui  en  arrivent. 

La  disposition  de  farticfe  5  de  h  loi  du  27  vendémiaire 
an  II,  qui  fiie  à  une  année  la  durée  du  congé  des  navires  de 
moins  de  trente  tonneaux,  sera  appliquée  àious  les  congés» 

Ne  sera  plus  perçu  le  droit  de  six  francs  établi  par  Far- 

ticle  17  de  la  loi  du  27  vendémiaire  an  II,  pour  Tinscription 
au  dos  de  l'acte  de  francisation,  des  ventes  de  tout  pu  partie 
des  navires. 

Articlb  21. 

Les  navires ,  bateaux ,  barques,  chaloupes ,  et  généralement 
toutes  embarcations  de  commerce  employées  à  la  navigation 
maritime,  seront  marqués  à  la  poupe  en  lettres  blanches,  d'un 
décimètre  de  hauteur,  sur  un  fond  noir,  des  noms  du  bâti* 
ment  et  du  port  auquel  il  appartient,  sous  peine  d'une  amende 
de  cinq  cents  francs,  solidairement  encourue  psr  les  proprié> 
taire,  agent  ou  capitaine,  et  pour  sûreté  de  laquelle  le  bâti* 
ment  pourra  être  retenu. 

Défenses  sont  laites ,  sous  la  même  peine,  ^eflhcer,  altérer* 
oouTrir  ou  masquer  lesdites  marques. 

Les  articles  4  et  19  de  la  loi  du  27  vendémiaire  an  ii  sont 
abrogés. 

La  présente  loi,  discutée,  délibérée  et  adoptée  par  la 
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Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés,  et  sanctionné 
pajt  nous  oejourd'hui,  sera  exécutée  comme  ioi  de  TÉtat. 

nos  Court  et  TribunaiR. 

Préfets,  Corps  administratifs,  et  tous  autres ,  que  les  présentes 
ib  gardent  et  mainliennent,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir, ety  pour  les  rendre  (dus  notoires  à  tous,  ifs  les  fiissent 
publier  et  enr^istfè^  partout  oà  iiesoiff  Sera;  èt,  àfin  que  ce 
sbtt  (flpttte  témé  èt  ttdbiê  à  toujôttrè;  nolià  y  avons  fliit  mettre 
notre  sceau. 

Fait  au  palais  des  Tuileries ,  le  6'  jour  du  mois  de  Mai, 
fan  1841. 


Vu  et  fcelM  àa  grand  mcia  :  ' 

.  Gmde  du  teemùc  d$  f^mu, 
Htnistris  Seerétmrt  é'hmt  mu  dé^ 
p&rtement  dt  im  fuitkê  et  de» 
euiteâ. 

Signé  N.  Maatim  (du  Nord). 


iJOlilS-PHILiPPE. 

Le  Mmem  Seeritmre  d'éM  mm 
d^mrtememt  de  l'mgriemUiire  et  dm 

eomtheree , 

figné  L.  CoMIR-GstDAIHZ. 


TABLEAU  A 

Aainufs  mtmi. 
Petu  bnites  (  y  comprii  cellM  de 
lièmetdelipin  )• 
LuBCf. 

Soies. 

Poi(s  de  lapm,     lièvre,  de  blaî> 
reau  et  de  castor. 

ŒuCi  de  volaille  et  antres. 
PainoBf. 
tf  uttf  èa  flnàf âkci. 
Oi,  eornee  et  nfceli  de  Mtefl. 
Grains  et  farines. 
Amandes. 

Bois  à  brûler,  perchcf  et  écorces 
k  tan. 

Boii  à  eonetniire,  entrée  qne  cens 
Benim^ent  taxée  ]^le  priêentè  le!* 

Merrains  de  chéie. 
Bois  feuillard. 

Garance. 

Écorces  de  pin  raoulnei. 
Chardons  cardières. 

DrUlei  et  cbiffona,  oreUena  et 
pâle  k  papieiv 


Marc  de  raiani. 
Pierret  préeieneee. 

Marbre. 

Meules  à  moudre  etk' 
Matériaux  à  bâtir. 
Ocres  (argiles  chargées  d'oxydes). 
Marne. 

Honillei  et  cendres  de  bonifiée. 
Or  bailli,  éiuré  on  fild. 
Mâchefer. 

Sel  marin. 

Boissons  fermcntc'es  et  distiile'es. 
Fii  de  mulquinerie. 
Caries  k  jouer. 
Contrefaçons  en  librairie. 
M«ineiek  'd*or  ét  d'argent 
Année  de  guerre,  piefeelHiet 
plomb  en  balles  de  calibre  et  pondre 
k  tirer. 

Embarcations. 

Objets  de  l'industrie  parisienne. 
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Acîer. 

Cordages  de  cbaoTre. 
t^ers  en  barret. 
Pem-blancs. 
Fromagçi. 
Hiiilat  (folire. 
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TABLEAU  B. 

Potasses. 


Lainei,' 

Marbrea  outré*  et  •cié». 
Liqueur»,  rham  et  eanx-de-vie  de 
toute  espèce. 
Pâtes  dltftlie. 
Po ism  êtlé, 

TABLEAU  €• 


Savon. 
Toiles. 

VlAndM  Mitfei. 
Bni  fec. 

iHNume  et 

Fonte. 
Groîsif.  * 

Soude  nàtnrelle. 
Tartre  bmt. 


Braifcc 

Chanvre  et  lin  teflTds  et  peîgnél. 

Eanx-de-Tie  de  baies  d'arbousier. 

Fers  étiréa  en  barres  de  toutes  di- 
mensioDS,  lorsque  Torigine  en  sera 
constate'e ,  au  vxx  des  échantillons,  par 
les  commissaires  experti  da  GouYer- 
Bcnent* 

Fontes  en  masse  du  poiéf^  éêttT' 
mini  penr  eellee  ifiii  proviennent  de 


Çondron. 

Poisson  de  mer  salë  dans  fés  lij* 
liers  situés  k  la 
veurs  des  donaoei. 

Potasses. 

Soies  grèges.  ' 
*  ^oiuéu  notnrellei. 

Tartre  brut. 

Marbres  sciés. 


i*ëtrmnger. 

Vu  les  éditi  ponr  être  anaeiéi  à k  loi  de  deosaes  dn  •  mai  iMl* 

Le  Jtnuètrt  êê  TtigrieuUmn  et  'dm  êoMsiéree» 

Signé  ti.  CDKIN-GltOÂlIlB. 

9388.  —  Lois  relatives  à  des  changements  de  Circonscriptions 
,  lerriforiaks. 

te'pdeis  des  TuEerisis  io     Ami  1841. 

'  LtTUlS-PtfSlPPE,  Rot  0ËS  PftANÇAts,  I  Mm  prêitetitt 

ét  à  venir,  SALUT. 

Nous  avons  proposé  y  les  Chambres  ont  adopte,  nous 
AVONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  ce  qui  suit  : 

PREMIÈRE  LOI. 
iAvamiu) 

Article  1". 

La  commune  de  Montèlarat ,  cnnton  et  arrondissement  de 
jlÉiHl»AflM^0i  ifëpMêitienl  d6  l'Af6jf0llf  ^^tusêt^  piR'M4té 
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de  thiat-Rot  im  CmMWi,  Mène  cmMod,  ctt  iliTiiiiiiffMHt 

rétmie  à  cette  cooimoiie. 

Anicu  S. 

La  commune  de  LaLastidc-P radines,  même  canton,  piacc^, 
par  ie  même  arrêté,  soils  Tadministration  de  Saint-Rome-de- 
Ccrnoo,  est  distraite  de  cette  municipdité  et  rétablie  en  oom- 
nraae  diftiacle,  tdb  qa'ciie  czislait  avant  icdit  arrêté. 

Article  3» 

Les  ditpiMitîoiia  qà  pnécèdcnf  auront  liea  ans  piéfodioe 
des  drofis  d'ange  on  antres  ipii  seraient  reqMCtbement 

acqub. 

Les  autres  conditions  des  distraction  et  réunion  prononcées 
seront 9  s'il  y  a  lieu,  ultérieurement  déterminées  par  une 
ordonnance  dn  Roi. 

DLUXIÈME  LOI. 
(Lot-et'Garonne.  ) 

AlTICLB  1". 

Les  coinmunes  de  Limon  et  de  Fengarofles,  canton  de 
îjivardac,  arrondissement  de  Nérac,  département  de  Lot-et- 
Garonne,  sont  réunies  en  ime  seule,  dont  le  chef-lien  est  £ié 
è  Feoftfoiles. 

AnncLB  S. 

Ces  communes  continueront  à  jouir  séparément,  comme 
section  de  commune^  des  droits  d'usage  ou  autres  qtii  pour- 
raient leur  appartenir,  sans  ponvoir  se  dispenser  de  con- 
tribner  en  comoran  anx  cbarfes  municipales. 

Les  antres  conditions  de  la  rénnion  prononcée  seront, 
si!  y  a  lieu,  ultérieurement  déterminées  par  une  ordonnance 
du  iloi. 

TROISIÈME  LOL 
(NièTrt.) 

Articlb  1*. 

tâk  section  de  fermages  est  distraite  de  la  commune  de 
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Mooîîns-Enfjiïbert,  canton  de  ce  nom,  arrondissement  de 
Châtcau-Cliinon  ,  département  de  la  Nièvre,  et  érigée  en 
commune  distincte ,  dont  le  chef-iicu  est  fixé  à  Sermages. 

Article  9. 

La  limite  entre  ies  communes  de  Sermages  et  de  Mouiiofi- 
£ngiibert  est  arrêtée  suivant  h  direction  du  liseré  favne  sur 
ie  pkui  annexé  à  la  présente  loi. 

Articlb  3. 

L'ancienne  commune  de  Commagny  est  définitivement 
réunie  à  Moriins-Engiibert. 

.  Articlb  4.  * 

Les  dispositions  qur'liréccdent  auront  lieu  sans  préjudice 
des  droits  d'usage  et  autres  qui  seraient  respectivement  ac- 
quis. 

QUATRIÈME  LOI. 
(Suibe.). 

Article  1". 

La  Jimite  entre  communes  de  Montabon  et  de  Nogent- 
sur-Loir ,  canton  de  Château-du-Loir,  arrondissement  de  Saint* 

Calais,  département  de  la  Sarthe,  est  fixée  suivant  le  cours 
de  la  rivière  du  Loir.  En  conséquence,  fe  hameau  de  ia  Re- 
carlière  et.  son  territoire  sont  distraits  de  la  commune  de 
MontaK>on  et  réunis  à  celle  de  Nogent-sar-Loir. 

Article  2. 

Les  dispositions  qui  précédent  auront  lieu  sans  préjudice 

des  droits  d'usage, ou  autres  qui  pourraient  être  respective- 
ment acquis. 

Les  autres  conditions  de  la  distraction  prononcée  seront, 
s'il  y  a  lieu  y  ultérieurement  déterminées  par  une  ordon- 
nance du  Roi. 

Les  présentes  lois,  discutées,  délibérées  et  adoptées  par  la 
Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés ,  et  sanctionnées 
par  nous  ce)ourd*hui ,  seront  exécutées  comme  lois  de  l'État. 
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Donnons  en  mandement  à  nos  Cours  cl  Tribunaux, 
Prëléts,  Corps  administratifs ,  et  tous  autres ,  que  les  présentes 
ib  gardent  et  maintiennent,  fissent  garder,  observer  ét  main- 
tenir, et,  pour  les  rendre  plus  notoires  àtous,  ibIes  fassent 
publier  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera  ;  et ,  afin  que  ce 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours,  nous  y  avons  fait  mettre 
notre  sceau. 

Fait  au  palais  des  Toileries,  le  S9*  foor  du  mois  d'Avrfl 
1841.  . 

S(gMi  L0I7IS.PIIIUPP& 

Vu  et  «ceîle'  du  grand  sceau:  Parie  Roi  : 

Le  Garde  des  sceaux  de  France,         Ministre  Secrétaire  d'état  midé- 
Mirtùtre  Secrétaire  d'état  au  dé-       murUment  de  Viniériettr, 
^nteme«/  de  ia  justice  ei  ^  DccItml. 

Sigaé  N.  Uàmm  (4m  Nord  ). 


Certifie  conforme  par  nous 

Garde  de*  sceaux  de  France,  Ministre 
Secrétaire  if  étai  au  département  de 

la  justice  et  des  cultes, 

A  Paris,  ie7  ""Mai  1841, 
N.  MARTIN  (du  Nord). 


*  Cette  date  est  cdU  de  U  ri^ceptioa  dn  Baiietia 
à  U  CluuioelUrle. 


pMT  le  Bollelfai  te  lais,  à 


Oa  t'abeaM  paar  le 
llmfriaeria  iajale,««  ekea  les 


des 


far«,kfla 


Iimnuaii  BMAU»  —  7litil841. 
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N*  9889.  —  Ordoj^nance  du  Roi  qui  autorise  la  construction 
d'un  Pont  suspendu  sur  le  Vezbre,  à  Larches  [  Corrèze). 

Au  paUît  dci  Tailcriei,  le  95  Avril  1841. 

LOUIS-PHlUPPE,  Roi  obs  Français,  à  tous  présents 

et  à  venir,  SALUT. 

Sar  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  an  département 

4»  rintérieur  ;  , 

Va  les  délibérations  prises  par  la  commune  de  Larches  et  plu* 
sienrs  antres  communes  intéresse'es ,  toutes  favorables  à  la  construc- 
tion d'un  pont  sur  le  Vczère,  avec  Touverture  d'un  chemin  ans 
abords  ; 

Le  procès-verbal  de  Tenquéte  qui  a  eu  lieu  conformément  a  la 
loi; 

L'avis  favorable  du  préfet  tic  la  Corrèze; 

L'avis  du  conseil  général  des  ponts  et  chaussécsi  et  les  autres 
pièces  (le  l'afl'aire  ; 

Vu  enfin  la  loi  du  7  juillet  18339  et  l'article  9  de  lu  loi  de  (inaoces 
du  16  juillet  1840; 

NoUe  Conseil  d'état  entendu, 

Nous  ATONS  oaooNNB  et  0RD0NM0K8  co  qnî  snit: 

Art.  1*'.  Est  déclarée  d'utilité  publique  l'exécution  des 
travaux  de  construction  d'un  pont  suspendu  sur  le  Vezère,  à 
LarcheSy  département  de  la  Corrèze,  en  remplacement  du  bac 
actuellement  existant ,  ainsi  que  dea  travaux  de  construction 
d*nn  chemin  aux  abords  dudit  pont ,  conformément  au  plan 
ci-an  ncxé. 

2.  La  mise  eu  adjudication  desdits  travaux  est  autorisée. 


'  Vojes  m  Srtmimm  à  la  fia  de  ce  Numéro» 

IX"  SMt. 
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aux  clauses  et  conditions  énoncées  dans  le  cahier  deschargeft 

annexé  à  ia  présente  ordonnance. 

d.  U  sera  pourvu  aux  frais  de  oonstnictîon  et  d'entretien 
dudit  pont,  de  ses  abords  et  dépendances^  tant  an  moyen 

d*une  subvention  de  quinze  mille  francs  sur  les  fonds  du 
trésor,  cjuau  moyen  d'un  pé:ige  qui  sera  concédé,  par  adju- 
dication publique,  au  soumissionnaire  qui  oilrira  ie  plus  fort 
rii>ais  sur  ia  durée  de  la  concessbn. 

Le  maiimum  de  cette  durée  «  qui  ne  pourra  excéder  quattu* 
vi)igt-dix*neuf  anS|  sera  fixé  à  Tavance  par  le  préfet,  dans  un 
billet  cacheté. 

4.  Le  concessionnaire,  substitué  aux  droits  de  {'adminis- 
tration, conformément  à  f article  63  de  la  loi  du  7  futiiet 
1833,  sera  autorisé  à  acquérir,  s*il  y  a  lieu,  par  voie  d'ex- 
propriation pour  cause  d  utilité  publique,  les  immeubles  ou 
portions  d'immeubles  dont  l'occupation  sera  nécessaire  poin' 
l'exécution  des  travaux. 

5.  L'adjudication  ne  sera  vaîabfe  et  définitive  qu'après 

avoir  été  approuvée,  s'il  y  a  lieu,  par  notre  ministre  de  l'in- 
térieur. 

6.  A  compter  du  jour  ou  ie  passage  du  pont  sera  fivré 
au  public,  et  jusqui  Texpirition  du  terme  qui  aura  été  fixé 

par  l'adjudication,  il  y  sera  pcr(^u  un  péage,  conformément aU 
tarif  ci-après  : 

Une  personne  &  pied,  chargée  ou  non  OS* 

Cheval  ou  mulet ,  avec  son  cavalier  IS 

Jdcm  ,  chargé  ou  non  ,  sans  le  condurteitr..  10 

Ane  on  âne«sp,  charge  ou  non,  iiicm   OL 

Bœuf  ou  vache  appartenant  a  des  marchands  et  destiné  à  la  vente. ...  10 
Cheval ,  mulet ,  bauf  OU  vacho  employé  an  labonr,  en  patiàat  ponr  fo 

pâturage.  OS 

Veau  ou  porc   OS 

Mouton  ,  brcbû,  bouc,  chèm,  cochon  de  lait,  paire  d'oiea  on  d« din- 
dons ••«..  ot 

Lorsque  les  moutons,  brebis,  boucs,  clièvres  ,  etc.  seront  au-dessue 
de  cinquante ,  ie  droit  sera  diminué  de  mottié  pour  tout  ce  qui  excé- 
dera ce  nombre. 

Lorsque  lea  mêmes  animani  iroïkt  m  pAtaiaft ,  on  ne  payera  que 
b  moitié  du  droit. 
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àttmteur compris  »  »•»..»  49^ 

Idem,  à  quatre  roues,  idem  tO 

îàem,  &  deux  chrvaiix  ou  mufets,  id€$k,  ••••  ••••••••  ^0 

Chaque  cheval  ou  mulot  en  sus   tÔ 

Les  voyageurs  paycroiu  isepari-iuent  ,par  téte ,  le  droit  dù  pour  une 

personne  k  pied  05 

Cluurrette  chargée ,  attelée  d'un  cbcftl  ou  mnlet,  on  de  deux  borofs  ou 

vaches,  eondocteiir  compris  •   40 

Idem,  de  deux  chevaux  on  mulets,  ou  de  quatre  boufr  on  f  achca,  con- 
ducteur compris   60 

Idem,  de  trois  chevaux,  ou  de  six  bœufs  ou  vaches,  conducteur  compris*  80 
Les  mêmes  voitures  à  vide  payeront  la  moitié  du  droit. 
Les  mêmes  voitures,  employées  au  transport  des  engrais  ou  k  la  ' 
rentrée  dea  récoltes,  payeront  aussi  moitié  du  droit 

Ces  demîèret  voitnres  passant  k  vide  payeront  le  quart  ètt  èroh.  • 
^ar chaque  cheral,  midet  on  paire  de  bonift  excédant  les  nombre* ci- 
dessus  ,  ii  sera  payé ,  pour  les  voilurei  chargées.  •  %o 

Et  pour  les  voitures  vides   10 

Voilure  chargée,  attelée  d  un  âne  ou  ânessc,  \v.  conducteur  compris..  .  15 

Idem,  il  vide   10 

Par  chaque  4ne  on  ÉAeaae  en  sus ,  pour  tonte  espèce  de  cbnrrette..  •  •  •  •  oi 

7.  Seront  exempts  des  droits  de  prage  : 

Le  préfet  du  département,  le  sous-préfet  de  i  arrondisse- 
ment, les  ingénieurs  et  conducteurs  des  ponts  et  chaussées, 
les  agents  voyers»  les  empîoyés  des  contributions  indirectes»  . 
les  agents  forestiers ,  ies  préposés  de  douanes ,  les  employés  des 
lignes  télégraphiques,  la  gendarmerie,  dans  l'exercice  de  feurs 
fonctions;  les  militaires  de  tout  grade  voyageant  en  corps  ou 
séparément,  à  charge  par  eux,  dans  ce  dernier  cas,  de  pré- 
senter une  feuille  de  route  ou  un  ordre  de  service;  les  cour- 
riers du  Gouvëmement,  les  malles-postes,  les  fadeurs  ruraux 
faisant  ie  service  des  postes  de  l'Etal,  les  élèves  allant  h  Tccole 
communale  ou  en  revenant,  les  prévenus ,  accusés  ou  con- 
damnés conduits  par  la  force  publique. 

Notre  ministre  secrétaire  d  état  au  département  de  i* inté- 
rieur est  chargé  de  Texécution  de  la  présente  ordonnance» 
qui  sera  insérée  au  Bulletin  des  lois. 

LOUIS-PHIUPPB. 

Par.Ie  Roi  :  If  Mùd$tre  SecréuOre  d^étatmu  dipmrlÊmmi 
dé  t'mtineur, 

Sifnd  T.  DucBÂTBk 
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Bâ»AT9M.  DuM  U»  prcmicn  maiplairit  dn  Dafl^âi  m,  cttttemat  h 

Nickel  métallique  allié  d'autres  laélmts  (  Argentan  ),  c»  aiaw^.  30^  00^ 
Us  400  kilog. 

Lisez 

Jde^el  métallique  allié  d'autres  métaux  {Argentan),  en  masse.  50^  00^ 
h$40Û  kilog. 


Cbrtifià  confonne  par  nous 

Garde  des  sceaux  de  France,  Minisire 
Secrétaire  iVclat  au  département  de 
Us  justice  et  des  cuites, 

A  Paris,  le  9    Mai  1841, 

N.  MARTIN  (  du  Nord  ]. 


*  Cette  date  «t  celle  de  k  réception  daBoHetla 
à  le  Chtacellerie, 


On  •'tbonnc  poar  le  Ballrtin  des  loif ,  k  raiton  de  9  fnoet  fur  an ,  k  la  ealat  ét 
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•N"  9890.  —  Lof  portant  qu'il  sera  fait ,  en  1842,  un  J^êl 
de  quatrc'vingi  milU  Hommes  sur  la  Classe  de  i&4L 

An  palib  dM  Meikit  k  16  Mû  1«41. 

LOUIS-PHILIPPE /Roi  des  Français^  a  tous  pràients 

et  i  TeDir,  8ALUT. 

Nous  avons  proposé,  les  Chambres  ont  acbplat  l<OQS 
AVONS  OflDONNà  et  ORDOMNONS  €0  qui  suit  : 

'  Article  l*^ 

Il  sera  fait,  en  1842,  un  appel  de  quatre-vingt  mille 
hommes  sur  la  classe  de  1841,  pour  le  recrutement  des 
troupes  de  terre  et  de  mer. 

Article  2. 

La  répartition  de  ces  quatre-vingt  mille  hommes  entre  iès 
déparlements  du.  royaume  sera  faite  par  une  ordonnance 
royale,  proportionnellement  au  nombre  des  feunes  gensvins- 

crits  sur  les  listes  de  tirage  de  la  classe  appelée. 

Si,  par  suite  de  circonstances  extraordinaires,  le  nombre 
des  jeunes  gens  inscrits  sur  les  listes  de  tirage  de  quelques 
cantons  ou  départements  ne  peut  être  connu  dans  le  délai  qui 
aura  été  déterminé  par  la  même  ordonnance  royale,  ce  nombre 
sera  remplacé,  pour  les  cantons  ou  déparlements  en  relard, 
par  ia  moyenne  des  jeunes  gens  inscrits  sur  les  listes  de  tirage 
des  dix  classes  précédentes. 

Le  tableau  générai  de  la  répattition  sera  inaéré  au  Bullelin 
des  lois  et  communiqué  aux  Chambres. 

S#  IX*  Série.  i^Q 
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Li  sôd6-tépariiiioii  du  continrent  assigné  k  chaque  Jepar- 
temeni  aura  lieu  entre  les  cantons,  proportionnellement  nu 
nombre  des  jeunes  gens  inscrits  sur  les  listes  de  tiragq  de 
chaque  canton. 

'  Elle  sera  fiiiie  par  le  prëfet  en  conseil  de  préfecture,  ee 
rendue  publique  par  fa  voie  d*afEches,  avant  l'ouverture  des 
opérations  des  conseils  de  révision* 

Dans  le  eu  oii  les  lisies.de  tirage  de  queiiques  cantons  ne 
seraient  pas  parvenues  en  temps  utile  au  préfet,  il  sera  pro« 
cédé,  pour  la  sous-répartition ,  à  IVjjard  des  cantons  en  retard, 
de  fa  manière  indiquée  au  deuxième  paragraphe  de  [article  2 
ci-dessus. 

La  présente  loi,  discutée,  délibérée  et  adoptée  par  la 
Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés,  et  sanctionnée 
par  nous  cejourd'hui,  sera  exécutée  comme  loi  de  l'État. 

Donnons  en  mandement  à  nos  Cours  et  Tribunaui, 
Préfets,  Corps  administratifs,  et  tous  autres,  que  les  présentes 
ils  gardent  et  maintiennent,  hssent  garder,  observer  et  niain- 
ttnir,  et,  pour  les  rendre  plus  notoires  à  tous,  ds  les  dissent 

pubher  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera;  et,  afin  que  ce 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toujoui'S,  nous  y  avons  lait  mettre 
notre  sceau. 

Fait  au  palais  des  Tuileries^  le  lù"  jour  du  mois  de  Mai^ 
fan  1841. 

êi^  iiOcnwBiLiPpa» 

▼aetibtlMAi  griadMMs  PirteRai: 

Minimr^  Secrétaire  d'état  m  dé-      (hùHêtiim  é^ém  ^  U  gMm, 
partemmt  dê  Im  juttùm  «t  ««4  M"»  Dm  d*  DaiJUWfc 

fi%iitfN«MAanli(4iaR«rd>. 
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N°9i91.—  LtOl  qui  ouvre  un  Crédit  additionnel  pour  Us  Pensions 

miiitaircs  à  liquider  en  i84U 

A«  pftUif  des  Tuileries,  le  16  Mai  1841. 

.  iiOUiS-PlilLIPPB,  Roi  pss  KAAMÇAift,  i  tons  pi^ls 
•t  i  vtBÎr»  SAurr. 

Nous  avons  proposé,  les  Chambres  ont  adopté»  MOUS 
AVONS  ORix>NN£  et  ORDONNONS  ce  qui  suit  : 

AtncLB  l*'. 

n  est  ouyert  ati  ministre  d<  la  guerr%in  crédit  de  cinq 
cent  mille  francs  (&00»000'),  en  addition  ait  crédit  éventuel 
porté  au  budget  de  l'exercice  ]$4l|  pour  Tinscription  au 
trésor  public  des  pensions  militaires  à  liquider  dans  le  cours 
de  ladite  année. 

'  Articlb  2. 

Un  crédit  égal  aux  deux  tiers  d^  cette  somme  est  ouvert 
an  ministre  des  finances»  pour  servir,  en  1841»  au  payement 
îlës  arrérages  <fe8dites  pensions. 

* 

Articu  s. 

II  sera  pourvu  à  la  dépense  autorisée  par  |i3i  présente  loi, 
au  moyen  des  ressources  accôrdées  par  la  loi  de  finances 

du  16  juillet  1840. 

La  présente  loi,  discutée,  délibérée  et  ifdoptée  paf  la 

Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Dépotés,  et  sanctionnée 
par  nous  cejourd'liui ,  sera  exécutée  comme  loi  de  1  État. 

'  DONMONS  m  MANDBMBNT  â  nos  Cou»  et  Tribunaux , 

Préfets,  Corps  administratifs,  et  tous  autres,  que  les  présentes 
ils  gardent  et  maintiennent,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir, et,  pour  les  rendre  plus  notoires  à  tous,  ils  les  iàs^nt 
Ipublier  et  eiu'egistrer  partout  oU  besoin  sera;  et»  afin  que  ce 

%.  IJC  Série.  50 
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soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours^  nous  y  avons  (ait  mettre 
notre  sceau. 

Fait  i  Paris,  m  ptUf  4$§  Tnilericf  t  le  16*  Jour  da  mois 
de  Hai^  Fan  1841. 

SipU  LOUIS-PHIUPPE. 
Vu  et  fcellff  du  gnnâ  §ctwa  :  Par  le  Eei  : 

lê  Garde  des  sceaux  de  France,        Président  dm  Cansdt,  MimSiim 

Ministre  Secrétaire  d'état  au  dé- 


wmrumetu  de  Im  justice  et  des  ^. 
tmlies,  Bifiitf  il«  Dm  9X  IlAuunit 

Signé  N.  Maktjm  (  du  Nord  ). 


N*  999t.— Lo/  ^Mi  pnmre  tm  Cridù  éê  iêm»  mîXUons  cinq  cent 
mlk/roMCi,  di^é  à  eOmpUter  Ut  Remonte  de  !a  CopaUrie, 

Ampdtk  dMTaflericf»  b  Ifilfai  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  d^s  Français,  à  tous  prësenu 
et  k  Yeair,  salut. 

Nous  avons  proposé,  les  Cliambres  ont  adopté,  nous 

ksms  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  ce  qui  suit  : 

Aruclb  .  V*. 

U  est  ouvert  au  ministre  secrétaire  d'état  de  la  guerre,  sur 
feiercioe  tS4l,  un  crédit  de  deux  millions  cinq  cent  mille 
Grancs  (2,500,000'),  spédaiemênt  destiné  à  compléter  U 
remonte  de  fa  caralerie  (  chapitre  XIII ,  F*  section ,  DMsitms 

territoriales  de  l' intérieur). 

Article  2. 

Il  sers  tKMir.vu  aux  d^^penses  autorisées  par  1  article  précé- 
dent, au  moyen  des  ressources  aflfisctées  aux  besoins  de  l'exer- 
cice 1641* 

La  présente  loi ,  discutée ,  délibérée  et  adoptée  par  la 

Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés  ,  et  sanctionnée 
par  nous  cejourd'hui ,  sera  exécutée  comme  loi  de  TÉtat. 

Donnons  bn  mandement  à  nos  Oburs  et  IVibunaux, 
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Préfets,  Corps  admiuistr4ilifs,  et  tous  autres,  que  lest  pré- 
sentes ils  gardent  et  maîntiennent,  lassent  garder,  observer  et 
maintenir,  et,  pour  les  rendre  plus  notoires  i  tous,  ih  les 
fassent  publier  et  enregistrer  partout  où  besdin  seni;%t,  afin 

que  ce  soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours^  nous  y  avons 
bit  mettre  notre  sceau. 

FVdt  au  palais  des  Tuileries,  le  16*  jour  du  mob  cfeMai» 
fan  1841. 

LOUIS-PHlUPPB. 

9/ a  et  sceffe'  du  grand  sceau  :  Pm.    j{qI  . 

Le  Garde  des  sceaux  de  France,    r    n  i       ,  j 

euUes,  Sipké  M«i  Dac  as  Dalmat», 

.     «gntf  H.  IffâatM  (  dtt  Nord  ).  . 


9S93.  —  OiU)OXNJNC£^  bu  Roi  portant  eréatitm  itnne  nov- 
çetle  Lésion  de  Gendarmerie ,  qui  prend  le  «•  US,  et  dont  le 
chef' lieu  est  fixé  à  Straehùurg, 

,  Ab  pakw  des  Tuileries,  le  30  A?fîl  184K 

LOUIS-PHILIPPË,  Roi  DES  Fbamçais,  à  tous  présents 
et  i  venir,  SAUIT. 

»  Vu  îa  loi  (la  26  nvri!  1841,  qui  alloue  au  ministre  de  la  guerre 
un  crédit  extraordinaire  aU'egté  aux  dépenses  de  la  geDdarraerie 
pour  l'exercice  1841  ; 

Vu  l'ordonnance  du  S 9  octobre  t9.|0  sur  l'organisation  et 
le  service  de  la  gendarmerie; 

Vu  notre  ordonnance  du  16  mars  1838  pour  l'execttifoii  de 
la  loi  sur  l'avancement; 

Sur  le  rapport  de  notre  président  du  Conseil ,  ministre  seorétaire 
d*ëtàt  aQ  de'partement  de  la  guerre, 

r  KoQS  AVQKs  oEDOUiift  et  OADONHOiis  ce  qoi  fuit  :  < 

Art*  1**.  Les  compagnies  de  gendarmerie  départementale 
du  Bas*Rhin  et  du  Haut-Rhin  sont  détachées  de  la  vingt- 

(i)  yii«  lérie»  Boll.  4io,  n»  9881. 
(s)  ix«  sàrie,  8uU«  sss,  7844* 


(  «5-*  ) 

deuxième  légion  de  gendarmerie  et  forment  une  nouveîîe 
fégion,  qui  prend  le  n**  25,  et  dont  le  chef-fieu  est  fixé  à 
Strabboorg.  *  - 

2.  Ia  compagnie  de  gendarmerie  départemenfate  de  ft 

Haulc-Marne  est  disirai  te  de  la  vingtième  légion  pour  faire 
partie  tie  la  vingt-deuxième. 

Ces  deux  légions  seront  composées  chacune  de  trois  com- 
pagnies, saroir: 

1  de  f«  CAte4X)p, 
M^LéaiOit.— Cm^ftgnict.. .  I  de  TYonne, 

(  de  tAuhe.  m 

w-   des  Vosgei, 

(  de  k  ll««t»>lUrDe. 

3.  Par  suite  de  la  création  de  la  vingt-cinquième  légion , 
le  nombre  des  emplois  de  chef  de  légion  â  occuper  par  des 
lieutenants-coioneisy  qui,  d après  l'article  j(SO  de  notre  or- 
donnance du  15  mars  1838,  devait  être  de  six,  sera  pQrté'& 
sept. 

4.  Notre  président  du  Conseil,  ministre  secrétaire  d'état 
au  département  de  la  guerre,  est  chargé  de  Texflcution  de  la 
pnasente  ovdoiinaiice»  cpiî  sera  insérée  m  Bulletin  des  lois. 

Signé  L0l4»UILtf 

I 


dê  Ckeféteêcairon  et  de  Capitaine  datu  im  Gmdatmtria. 

Av  |«ltit  dM  TwUm«  Is  Aivài 

IiOUïS-PHlIJPPE,  Roi  des  Français,  à  tons  présenu 
et  à  vcoict  «JlLUT»       .   •  ,  .  ' 

Va  iJ  Toi  èà  t6  «rril  1^4t,  l^ooe  au- ministre  de  l|^  guem 
•«»•  «védit  atpaeidî—iatf  afeeta-  ans  dspaassi  de  la  yndarmarie 

poor  rezeroice  1841  j 
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Vu  l'ordonnance  da  %9  octobre  1  §20  (l),  for  rorgaDÎtatîon  et 
le  lerviee  àé  im  geod«nnerie^ 

Vu  notre  ordondwice  du  16  iiiftrs,18d$  (4)»  pour  Y&uhatàùa  4« 
Ik  loi  BUT  faTMicement; 

Sur  le  rapport  de  notre  pre'sident  du  Conseil i  ministre  secrétaire 
if  eut  au  département  de  ia  |;tterre, 

Noos  ATONf  ORDONNE  et  ORDONNONS  CC  qoi  Suit  : 

Art.  1'".  Le  comiDandeinent  de$  coiii|Mignie3  de  gendar- 
merie des  départements  de  Lot-et-Garonne,  <|e  fat  Marne,  du 
ipuy-de-Dâfiie,  du  Haut-Rhin  et  de  h  Vienne ,  aéra  eieic^ 
désormais  par  des  officiers  du  grade  de  chef  d*escadrqp. 

Celui  des  lieutenances  de 

Yersailksy  compagnie  de  Seine-et^Oise; 
Orléaoa,  compagnie  du  tioiret; 
Amiens,  compagnie  de  la  Soinm; 
Angers,  compagnie  de  Mafne«et-Loirei 
Poitiers,  compagnie  de  ia  Vienne;. 
Boui]g^,  compagnie  du  Cti^; 
Cbrmont-J^eriand»  compagnie  du  Ptty-deJMoiOi  • 
Pau,  compagnie  des  Basses-Pyrénées; 
Agen,  compagnie  de  Lot-et-Garonne; 
Perpignan,  compagnie  des  Pyrénées- Orientales;  * 
Montpellier,  oonipi|gnie  de  l'Hérault; 
Strasbourg,  compagnie  du^Bos-Rhin; 

Ckfimar,  compagnie  du  Hant-9U^n;  .  • 

Châlona,  compagnie  de  la  Marne  ; 
Douar ,  compagnie  du  Nord , 
sera  exercé  désormais  par  des  officiers  du  grade  de  capitaine. 

d.  L'emploi  de  tréserier  de  gendarmerie,  dans  ie  chef- 
fieu  de  chaque  légion ,  sera  occupé  désormais  par  un  officier 

du  grade  de  capitaine. 

3.  II  sera  pourvu  aux  emplois  de  chef  d'escadi'on  et  de 
'capitaine  qui  sont  créés  par  l'article  1*'  de  la  préstsnfte  ordon- 

(1}  vu*  f6ie.  Ban.  4 19  2  assi. 
(s)  »«WrieTBalC  fae»  oF  7144. 
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naiice ,  cooformémenl  aux  dispa6itiMis  de  l'article  34  de  noire 
ordonntnee  du  16  nuars  1S88. 

4.  Les  capitaines  trëaoriers  seront  choisis* 

1*  Parmi  les  capitaines  employés  dans  la  partie  active  du 
service,  qui  ont  clé  prcccdeiniiient  trésorieis  ou  qui  sont 
portés  sur  la  liste  d aptitude  à  ieiupioi  ; 
'   S*  Parmi  les  lieutenants  proposés  pour  rkvanqeinent. 

'Centrée  ces  derniers  qui  n*exercent  pas  ou  n^ont  pas  exerce 
les  Tonctiotis  de  trésorier  devront,  en  outré,  être  inscrits  sur 
la  iistc  d'îiptitude  a  ces  fonctions  spcci;dos. 

Les  lieutenants  nommes  aux  emplois  de  trésoriers,  dans 
les  chefs-lieux  de  légion,  seront  immédiatement  promus  au 
grade  de  capitaine,  au  choix,  en  dehors  des  tours  d'avance» 
ment ,  conformément  aux  dispositions  de  rarticle  40  de  Tor- 
donnance  du  IG  mars  1  838. 

5.  Notre  président  du  Conseil,  ministre  secrétaire  d'état 
au  département  de  ia  guerre,  e^t  chargé  de  l'exécution  de  h 
présent»  M^lMÎMtieay  qui  sem  insérée  au  Bulletin  des  lois. 

Signé  LOUIS-PHIUPPE. 

Pir  le  Itoi  :  le  Président  du  Ctmtetl,  Mimstrt  Stcrétmire  d'ém 
de  la  guerre,  *  ' 


N«  9295.  —  Ordossancb  du  Rot  portant  qu'il  sera  erêé  dtms 
le  Corps  de  tArtUlêM&,  4tH  moyen  dêf 'rÊ*§mêf9êÊ  tmkêtMtes, 
une  Dcmi^CompagnU  d^ Armuriêrt,  qui  W9  affecté»  ma  Mmee 
npéoif^l.  4a  VArméa  (tu^frique^ 

A  Pirii,  U  S  Mm  l§4U 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Fbancam,.!  tous  préseM 
et  i  venir,  SALirr. 

Vu  les  ordonnances  d'organisation  du  corps  de  rartillerie,  en 
date  des  5  août  1829  (l)  et  18  septembre  1833  (i) ,  qui  ont  pre'vu 
la  formation  d'une  compagnie  d'armuriers  en  temps  de  f^iicrre  ; 

t 

(i)  Yiii*  s<fne,  Bull,  ait ,  no  1  1,877. 

(t)  IX*  Um,  V  fvtîe,     aectioBi  BoQ.  tft9| 


t 
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Vu  le  rapport  du  comité  consultatif  Je  Tampe,  en  date  du 
S9  mars  1841,  sur  Tinsuffisance  des  moyens  actuels  pour  entre*» 
tenir  constamment  en  bon  état  les  armes  des  troupes  de  l'armée 
d'Afrique  f  et  voulant  remédier  à  cet  e'tatde  choseiy  ^ui  pourrait 
compromettre  le  succès  de  nos  soldats; 

Sur  le  rapport  de  notre  président  du  Conseil)  mare'chal  ministre 
<Ie  ia  guerre, 

*  Noot  ATOSfi  ORDomdt  et  oBOoiivoKi  ce  qui  tnlt  : 

Art.  1".  H  sera  créé  dans  le  corps  de  fartillerie,  au 
moyen  des  re^sporces  exisUates,  une  dexaiTCompagiiie 
mûriers. 

S,  Cette  demi-compagnie  sera  affectée  att  service  tpéchd 
de  Tarm^  d* Afrique,  et  sera  composé  ainsi  qa*i(  suit  : 

Capitaine  en  second ,  commandant.    1 

Lieutenant  en  premier  oa  en  second  •   i 

« 

Sergent-maior«t   •••••••••••••••••••••  t 

Sergents  4 

I  (  aporauz  •  4 

\  MaHrct  anavrien.  •••  • 

armuriers.  '   


Oflcicfs*  •  •  « 


il**  claiMa*  •  «  •«      *  ta 

Qiirmi  ••••••  •••••••  ••••••••«•••••••••••i  t 

TotAL  7$ 

9.  Le  capitaine  et  le  lieutenant  seront  choisis  pnr  notre 
ministre  de  la  guerre  dans  le  cadre  actuel  des  ofTicicrs  d'artil- 
lerie ayant  des  connaissances  dans  le  service  des  manufactures 
dTannes  et  pouvant  diriger  un  atelier  de  réparations. 

4.  Les  vingt-cînq  armuriers  eiistant  i  Alger,  incorporés  à 
la  troisième  compagnie  d'ouvriers  d*arttBerie ,  feront  partie  do 
la  demi-compagnie  d'armuriers.  •  '  . 

Les  vingt-huit  autres  armuriers  nécessaires  à  cette  organi- 
sation  seront  pris  parmi  les  ouvriers  miittaires  détachés  des 
corps  pour  Mvtflier  dans  les  manufactures  d'armes. 

5.  Ces  Tingt-buit  ouvriers  armuriers  seront  rayés  définiti- 
vement des  ((Ootràles  de  leurs  régiments  et  ny  seront  pas 
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wtûpUcéi  :  A  leur  arrivée  en  Afrique ,  ils  aerout  incorporés 
dans  fa  demi-compagnie  darmuriers. 

6.  Un  contrôleur  et  un  réviseur  d armes,  pris |>armi  ceui 
jjet  pimufiicturesi  aeroot  auachéa  k  h  demtcompagiiie  iur^ 
mûriers ,  pour  surveiller  et  diriger,  sous  les  ordres  des  oflkitii 
d*artilleriey  tous  les  tnvaux  rektifii  à  Tentretieti  et  i  la  répa- 
ration des  armes. 

7.  Notre  président  du  Conseil,  ministre  de  la  guerre,  est 
dutfg^  de  Teiëcutîon  de  b  pràente  cordonoance. 

Sigmé  LOOIMaïUPPB. 

t*ar  le  Roi  ;  le  Président  du  Conseil,  MùUstrt  Secrétaire  d'étsU 

éh  la  guerf, 

Si|^oë  U.^  Duc  M  Dalmatix. 


il*  %ÊM,  —  OUDOSSANCB  DU  Roi  portant  conpototiûm 
dm  emquièmê  Collège  éleeioral  du  Vosges»^ 

An  pdâii  dd  Tnflcriet,  U 10  Md  lS4f . 

.  -  *  * 

LOUIS-PHILIPP£,  Roi  des  Français,  à  tous  praseois 
et  I  venir,  &ALUT. 

émt  le  rapport  de  noire  udiiSsm  seorétaire  d'e'ùU  an  département 

lië  riatérieur, 

Vabloidu  l9«vrti;18M  ; 
. .  Vn  rezlrait  des  procès-verliaax  des  séances  de  la  Chamlire  des 
Wpntéiy  duquel  il  résulte  que  la  Chambre  a  reçu,  dans  sa  séance 
dnZQ  avril  derni^,  ia  dcniiaaioA  de  hL  Doubmi^  dépoté  dn  dé* 
jpartement  daa  Vosges, 

Noos  AVONS  ORDOVlld  et  ORDOMlfOIIS  Ce  qui  toit  : 
Art.  1*'.  Le  cinquième  collège  électoral  d'arrondissement 
des  Vosges  est.  convoque  à  Saint-Dié  pour  le  ^  juîn.prociiain, 
\  f  effet  d  élire  un  député. 

2*  Notre  ministre  secrétaire  d  eut  au  département  de 
Fintdrieiir  csi  chaigd  de  Teiécution  de  la  présente  ordon- 
nance. 

L0UIS-PiUUPP£. 
Parla  Rai;    MinistreJSMwéimn <éaM m  dépmrtmmi 

Sign^  T.  DocaiTiài, 
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N*  9897.  —  Ordonnancb  do  Roi  portant  t 

Art.  l*'.  l^.La  perception  des  droits  an  passage  du  bac  établi 
sur  la  Vezère,  au  lieu  dit^  Mouêîier,  commune  de  Peyzac,  dé- 
partement de  la  Dordoj^ne,  aura  lien  confortnémentau  tarif  arrête, 
k  30  naî  1905|  pour  le  bac  de  Samt^Leouf 

9*  La  perception  des  droits  au  passage  d'eau  établi  sur  le  Cber, 
an  lieu  du  hê  Noyers,  départemenl  de  l'Ailier,  aura  lieu  oonfor- 
me'mentau  tarif  arrête,  le  81  janvier  1804,  pour  les  bacs  et  ba- 
teaux situés  dans  ce  département. 

3.  Sont  affranchis  du  pajemeat  des  droits,  les  magistrats ,  fonc* 
tionnaires  publics  et  agents  do  Fa^ministraiion  qui,  aui  termes 
du  cabier  des  charges  approuvé  pour  rafiênnage  des  bacs,  sont 
esenipts  de  tout  pcage. 

3.  Le  batelier  n'est  tenu  de  passer,  avant  le  lever  ou  après  le 
coucher  du  soleil,  que  les  maires  ou  adjoints,  les  juges  de  paix  ou 
officiers  de  police,  les  a^^enls  des  douanes  et  des  contributions  in- 
directes, et  la  f![endurmenc,  pour  l'exercice  de  leurs  loactions. 
{Paris,  J8 Avrils 64 J.) 

^»  9898.  —  Ordonnance  du  Roi  portant  : 

Aht.  1*'.  Le  tarif  ci-an nexe'  est  et  demeure  substitué  à  cefui 
décrété  le  18  octobre  1804  (  86  ▼ende'iniaire  an  xiii  )  pour  la  per- 
ception des  droits  au  passage  d*eau  du  Croisic,  situé  dans  le  dépar* 
tement  de  ia  Loire-inférieure. 

f.  Sont  affranchis  du  péage,  les  administrateurs,  magistrats, 
fonctionnaires  publics,  agents  de  Tadministration  et  antres  qui, 
aux  termes  du  cahier  des  charges  de  l'adjudication,  jouissent  de 
l'ejtempiion  à  cet  égard.  (  Pariê„^^  Avril  1S4i,  ) 

Tasuf  des  Droits  à  percevoir  au  passage  d'eau  du  Croisie, 
département  de  la  Loire-JnJ'erieure. 

Pour  Te  passage  d'une  per.sonae  non  chii^éa  ou  chargés  d'an  poids  an- 
Ûtaaons  de  cinq  myriagramincs   Qi^ 

Pour  denrées  ou  marchandiscri  non  chargées  sur  une  voiture,  sur 
un  cheval  on  inalet,  mais  embarquées  k  bras  d'homme,  et  d'an 
poids  de  cinq  myriagrammcs  0  OS 

Pour  chaque  myriagramme  escédaot,   o  Ot 

Nota.  Le  chargeur  déclarera  le  poids,  qni  pourra  être  vérifié 

par  le  passeur. 

Pour  un  veau  ou  un. porc   0  OS 

Pour  un  mouton,  î)rtbis,  bouc,  chèvre,  cochon  de  lait,  et  par 

chaque  paire  d'oies  ou  de  diudonâ   0  01 

Lorsque  les  moutons,  brebis,  boucs,  chèvres,  cochoos  de  lait. 
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paires  d'oies  ou  de  dindonf ,  feront  to^dettos  de  ciiK|ttante,  le  droit 
•cra  diminué  d'un  quart. 

Lorsque  let  nontom ,  bra¥îe,  hnm  et  dkèmf  iront  an  pèturage , 
•A  ne  pajera  que  ia  au>itië  dm  droit 

Fret  d'une  embarcation  pour  nu  paasage  : 

Le  jour  00* 

hm  uuit  (dcf  uia  le  coucher  du  soieii  juii^u'à  »oa  lever )m  • .    i  oo 


Ceetifie  conforme  par  nous 

\  Garde  des  êcemts  de  Frmmee,  Mimisiwe 

Secrétaire  £ éUU  au  dcpartcmeni  de 
la  Justice  et  des  cultes, 

A  Paris,  ie  18    Mai  1841. 
N.  MARTIN  (du  Nord). 


*  Cette  date  est  celle  de  la  récepuo|id«£al/eCin« 
à  la  Chancellerie. 


Oa  •*âto4M«  |ioiu  la  BuUetin  àe*  lou  »  4  rmôoa  de  9  francs  par  w }  k  la  nwit  ét 
ffaapriMfia  rajala  y  om  ahaa  iat  dirtatOTii  I 
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N*  9i99.  —  Oadounancb  du  Roi  qui  MMgmenU  ia  Solda 

de  la  Gendarmerie, 

An  pdais  dct  Tuicriei.  te  30  Avnl  1841 .  ' 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français,  i  tous  prdsenti 
et  a  venir,  SAtDT. 

Vu  i'arlicle  15  de  la  loi  du  19  inui  1834,  sur  l'efat  des  officiers, 
portant  que  la  solde  d'activité'  et  celle  de  dispooîbiiite  «oot  jregiées 
suivant  les  tarifs  approuves  par  le  Roi; 

Vu  les  articles  1 G  et  17  de  ladite  loi ,  qui  de'lepnitieot  les  bases 
constitutives  de  la  solde  de  non*activitéj  « 

Vu  laloi  du  3G  avril  1841,  qui  alloue  au  ministre  delà  guerre  un 
cre'dit  extraordiDaire  affecte  aax  dépenses  de  la  gendarmerie  pour 
f exercice  1841  ; 

Vu  Fordonnance  du  tS  décembre  1837  (1),  portant  règlement 
•nr  le  service  de  la  solde,  et  celle  du  95  juillet  1839  (S),  en  ce  oui 
concerne  fîndemnité  d'ameublement,  ranocation  et  la  fixatien  «es 
hautes-payes; 

Sur  le  rapport  de  notre  président  du  Genseil,  ministre  secrétaire 
d*etat  an  département  de  la  guerre, 

KODS  AVONS  ORDONNE  Ct  ORDONNONS  Ce  qui  Suit  : 

Art.  l*'.  La  solde  d'activité  des  colonds,  des  cheb  d^es- 
cadron,  des  capitaines  commandants  de  compagnies,  des  lieu* 
tenants  et  sous-lieu  tenants  «  des  maréchaux  des  logis,  briga* 


(O  Ban.  SSl,tf  7Sli. 

(t)  finU.  sse,  B»  sa9S. 

IX"  Séne. 
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diers  et  gendarmes,  dans  la  gendarmerie  départementale  et 
dans  la  légion  de  gendarmerie  d'Afrique,  est  fixée  conformé- 
ment au  tarif  ci-joint,  1. 

2.  II  est  alloué  aux  officiers  de  la  gendarmerie  départe- 
mentaîe  et  de  la  iti^qon  de  gendarmerie  d'Afrique,  une  indem- 
nité d'ameublement  dans  les  cas  prévus  par  l'article  186  de 
notre  ordonnance  du  2d  décembre  1637. 

Cette  indemnité  est  r^ée  d'après  les  fixations  portées  au 

tarif  ci-joint,  n°  2.  VMc  est,  pour  chaque  grade,  la  même  que 
celle  dont  jouissent  tous  les  oiiiciers  de  l'armée. 

3«  La  solde  de  non- activité  des  ooloneb,  cliefs  d'escadit>B, 

lieutenants  ou  sous-lieutenants,  et  des  chirurgiens  aide-majors 

de  gendarmerie,  est  iixee  conformément  uu  tarif  ci-joint, 
nM. 

4«  La  haute-paye  pour  ancienneté  de  service  est  accor- 
dée aux  sous-officiers,  brigadiers  et  gendarmes  des  légions 

départementales  et  de  la  légion  d'Afrique,  d'après  l'emploi 
qu'ils  y  occupent,  et  suivant  les  fixations  du  tarif  ci-joint, 
n"  3. 

5.  Désormais,  iorsquun  lieutenant,  sous -lieutenant  ou 

chirurgien  aide-major  cfes  compagnies  de  gendarmerie  dépar- 
temcnlaîe  ou  de  la  légion  de  gendarmerie  d'Afri(|ue  auia  dù 
poujcvoir  au  remplacement  de  son  cheval,  il  recevra,  sous  les 
isonditions  et  dans  les  circonstaiM^ea  qui  seront  déterminée» 
par  notre  ministre  de  h  guerre,  nne  indemnité  équivalente^ 
au  prix  d*achat  de  sa  nouvelle  remonte. 

En  conséquence,  il  sera  versé  au  fonds  de  remonte  créç 
par  Fordonnance  du  10  octobre  1821  (l)  une  somme  an- 
nuelle de  cent  trente  francs,  payée  pour  chaque  officier  des 
grades  ct-dessùs  désignés,  et  d*après  le  nombre  dè  jouttiées 

donnant  droit  a  une  solde  quelconque  d'activité. 

6.  I«e  sous-oificier  de  gendarmerie  qui  sera  promu  aii 


(i)  vn«  série,  liuli.484,  u9  ii,5S2. 
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gnde  de  sous-lieutenant,  dans  b  gendameria  départemen- 
tale ou  dans  la  légion  de  gendarmerie  d^Afrique,  recevra,  s*il 

nest  pas  monté,  une  incicmnitc  de  preniiôro  monture  égale 
au  prix  du  cheval  dont  il  aura  cite  autorisé  ù  iaire  T^cliat»  si 
toutefois  ce  prix  ne  dépasse  pas  neuf  cents  francs. 

he  sous-officier  qui  sera  pourvu  d'un  cbevai  an  moment 
de  SB  promotion  recevra  une  indeoinité  équivadente  à  Testi- 
mation  qui  sera  faite  de  ce  cheval,  s'il  est  reconnu  suscep- 
tible de  faire  un  bon  service.  Mais,  dans  le  cas  contraire,  le 
prix  de  la  vente  du  cheval,  s'il  est  réforme 9  ou  ie  produit  de 
la  vente  de  sa  dépouille,  s  il  a  été  abattu,  sera  déduit  de  im- 
demnité  i  laquelle  lofficipr  aura  droit  pour  sa  nouvelle  re- 
monte. 

L'indemnité  ne  pourra  jamais  s'élever  au-dessus  de  neuf 
cents  francs. 

7.  Le  lieutenant  de  funi  des  corps  de  Tannée  qui  sera 
admis  dans  la  gendarmerie  départementale  ou  dans  la  légion 
de  gendarmerie  d'Afrique,  par  application  de  rarlicîe  374  de 
notre  ordonnance  du  16  mars  1838  (l),  devant  laissera  son 
ancien  corps  le  cheval  qu'il  a  reçu  de  l'Etat,  obtiendra, 
comme  le  sous-officier  promu ,  une  indemnité  de  première 
monture  ^jaie  an  prix  dû  cbevai  dont  H  aura  été  autorbé  à 
faire  Tachât.  •  . 

8.  En  aucun  cas,  le  lieutenant  ou  sous-Iieulcnant  de  gen- 
darmerie ne  pourra  prétendre,  soit  à  titre  de  première  mon- 
ture^ soit  à  titre  de  remplacement,  à  une  indemnité  inté- 
girie  an-dctttis  de  neuf  cents  francs,  qoeb  que  soient  ie  prix 
de  son  cbevai  et  lee  rédactions  dont  cette  indemnité  sera 

passible.     '  • 

9.  Aucun  cheval  ne  sera  admis,  s'il  n'est  de  iage  de  cinq 
ans  moins  et  de  huit  ans  au  plus,  et  de  ia  tailie  de  un 
mètre  einf  MUqnim»  miiiimètres  à  un  mètre  cinq*  cent  qua* 
Mma»^eaz  «nHiinèirei. 
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La  dorée  Ugile  en  est  fiice  i  lepi  ans. 

10.  L'État  supplée  à  Ta  perte  du  cheval  lorsqu'elle  ne  peut 
eti  c  imputée  à  rofficier.  Dans  !e  cas  contraire,  l'officier  est  tenu 
de  concourir  aux  frais  de  rcmpincement.  Il  suLit,  à  cet  effet, 
des  retenues  mensuelles,  dont  la  quotité  est  fixée  par  notre 
ministre  de  la  guerre,  et  dont  la  somme  totale  équivaut  1 
autant  de  fois  la  septième  partie  du  pris  de  la  remonte  qu'il 
restait  d  Minées  à  parcourir  pour  arriver  au  terme  de  la  durée 
I<^ale  du  cheval. 

Toutefois  le  prix  de  la  vente  du  cheval,  s*il  est  réforme, 
ou  le  produit  de  la  vente  de  sa  dépouille,  s*il  a  été  abattu, 

SoiUdcJuiîs  de  la  somme  laissée  à  la  clinrîic  de  l'oCncier. 

11.  L  officier  qui  aura  conservé  son  clievai  en  état  de  faire 
un  bon  service  après  sept  ans  d'inscription  sur  les  contrôles 
de  la  compagnie  pourra  recevoir,  à  titre  de  gratification, 

pour  chaque  année  en  sus,  une  prime  équivalente  h  moitic 
delà  somme  annuellement  versée  au  fonds  de  remonte. 

12.  Lorsqu'un  lieutenant  ou  sous-lieutenant  de  gendar- 
merie est  mis  en  non-activité  par  suppression  d*en.pioi,  par 
licenciement  de  corps ,  ou  pour  infirmités  temporaires,  en 
réforme  pour  infirniitts  incurables;  lorsqu'il  est  admis  à  la 
retraite  ou  vient  à  décéder,  le  cheval  dont  il  a  été  pourvu, 
par  application  des  articles  6  et  7  de  la  présente  ordonnance, 
est  considéré  comme  étant  sa  propriété  absolue,  s'il  a  accompli 
sa  septième  année  de  durée. 

13.  Lorsqu'un  lieutenant  ou  sous-lieutenant  de  gendar- 
merie est  démissionnaire,  ou  lorsqu'il  est  mis  en  non-activité 
par  retrait  ou  suspension  d'emploi ,  en  réforme  par  mesure 
de  discipline,  ou  clestttué,  le  cheval  dont  il  a  été  pourvu  par 

application  des  mêmes  articles  6  et  7,  s'il  n'a  pas  accompli  sa 
septième  année  de  durée,  est  livré  à  un  lieutenant  ou  sous- 
lieutenant  ayant  droit  à  une  première  monture  ou  à  un  remi 
placement;  à  défaut,  il  est  procédé  à  ia  vente.  Dans  ce  cas, 
s'il  ésF  reconnu  susceplSEIc^e  faire  un  bon  service,  et  s'if  satis- 
fait aux  conditions  exigées,  quelle  que  50tt  d  ailleurs  faïuiée 
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de  durée,  il  peut  être  livré  à  un  sous-oflîcier ,  brigadier  ou 
gendarme  de  ia  compagnie  pour  sa  remonte. 

Le  prix  de  la  vente  est  versé  au  fonds  de  i  abonnement. 

14.  Les  dispositions  de  l'article  13  sont  applicables  aU: 
cheval  de  tout  officier  qui  se  trouve  dans  i'un  des  cas  prévus 
par  1  article  1 2,  quand  ce  cheval  n*a  pas  accompli  sa  septième 
année  de  durée.  '■. 

15.  Le  lieutenant  de  gendarmerie  promu  au  grade  de  ca- 
pitaine conserve,  comme  étant  sa  propriété  absolue,  îe  che- 
val dont  il  est  pourvu ,  quel  que  soit  le  nombre  d'années  de 
service. 

16.  Noire  président  du  Conseil,  ministre  secrétaire  d*élat 
de  ia  guerre ,  est  chargé  de  l'exécution  de  la  présente  ordon- 
nance, qui  sera  insérée  au  Bulletin  des  lois  et  qui  aura  son 
edei  a  partir  du  l""  avril  courant,  quant  aux  augmentations 
de  solde ,  allocations  de  haute  -  paye  et  à  l'indemnité  d'ameu- 
blement. 

Signé  LOUIS-PHILIPPE. 

Ptr  le  Roi  :  le  Président  du  Conseil,  Minisire  Secrétaire 
d'état  de  la  guerre, 

•  > 

Signé  M''  Duc  Ds  DAJ.MAT1B. 


1.     Tarif  de  la  Solde  des  Officiers,  Sous  »  Officiers ,  Brigadiers 

et  Gendarmes, 

C*  tarif  moJiCe  ceux  qui  «ont  annciëa  an  règlement  da  SI  novembre  18S5, 
et  k  Tordoonance  du  25  juillet  1839,  pour  la  gendarmerie  d^part«mcnt«ie  , 
et  à  eeile  du  31  août  1839,  pour  ia  gendarmerie  d'Afrique. 


SOLDE  DE  PRÉSENCE, 

SOLDE 

d'absence  par 

JOUR  , 

par 
an. 

par  moii. 

par  jonr. 

en 

cong^. 

k 

PhApital 

ou 
BOi  eaux. 

en 

d«Sten- 
tion. 

rn 

captivité. 

f. 

f.  c.  m. 

f.  c.  m. 

r.  c.  m. 

r.  c.  m. 

f.  c.  m. 

7,900 

658  33  33 

if  Ot  44 

10  97  S3 

18  04  44 

10  97  t1 

9  02  77 

6,500 

541  66  66 

18  05  55 

9  OS  77 

15  05  55 

9  02  77 

9  01  77 

■ 

GRADES. 


J5  /de  la  l"  lé- 
5     !  R'o"  

y     (  giona.  


/-X*  Série, 
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9300.  —  OMDOirifJNCE  DÎT  Rot  iur  rOrganisaiiom  dê  TÉeoh 

êpietah  wUUtûire. 

▲  Mit  It  7  Mû  1841. 

LOUIS  PHILIPPË,  Roi  des  Français,  i  tous  présenu 

•I  à  VCOÛV  SALUT* 

Sur  le  rapport  it  notre  ninitlrt  aecréteire  dPâat  de  la  goenrei 
yréntlem  d«  Cooitily 

Noue  AT<m  ouioifiiii  et  daoomfoiii  ce  qiii  euit  : 

Notre  ordonnance  du  21  octobre  1840  (l),  sur  Torgani- 
Mtion  de  i'ecole  ^>écial#  militaire ,  est  modifiée  conforroënient 
«u  texte  ci-aprèSy  qui  sera  le  seul  officiel,  à  partir  delà  publi- 
oation  de  h  présente. 

TITRE  P'. 
InetihUdon  de  l'Mcole* 

AUT.  l*'.  L'école  .spéciale  militaire  a  pour  objet  d'instruire 
dans  îes  différentes  branches  de  Fart  de  la  guerre,  et  de  mettre 
en  état  d'entrer  comme  oificiers  dans  ies  rangs  de  i'armée, 
la»  feunes  gens  qnt  se  destinent  i  la  carrière  militaire. 

S.  "UeflTectif  des  élèves  de  fëcol^  spéciale  militaire  peam 
s'élever  à  six  cents,  dont  un  certain  nombre  entretenus  par 
notre  ministre  secrétaire  d'état  de  la  marine  pour  le  compte 
de  ce  département. 

L*instrttction  «bmëe  am  âèves  sera  dirigée  Tera  un 
bttt  uniquement  militaire. 

4.  Nul  élève  ne  pourra  rester  plus  de  trois  ans  à  Fécole. 
La  faculté  d'y  passer  une  troisième  année  ne  sera  accordée  que 
dans  le  cas  où  des  circonstances  graves  auraient  occasionné  à 
f  élève  une  suspension  forcée  du  travail. 

TITUE  U. 
:        .  Mode  d^Adnuêêion  dee  Elhoeê, 

5.  L'admission  à  l'école  spéciale  militaire  ne  pourra  avoir 
Ueu  que  par  voie  de  concours* 

•4^^  JSoiL H4»ae aee !■         .  -  -  ••••ii.  ••*«^  ••  • 
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Chaque  année ,  le  mode ,  les  conditions  et  l  époque  des 
examens  seront  ddtermoiés  par  notre  ministre  secrénittiielat 
de  h  gaerre,  qui  nommera  egaiemcnt  ics  esEamkuitflnrs.  -  * 
6.  Nul  ne  pourra  être  admis  à  concourir  s'il  ne  justifié, 
1**  Qu'if  est  Français  ou  naturalisé  Français;  *  » 

2'  Quii  a  été  vacciné  ou  qu'il  a  eu  ia  petite  vérole;  • 
3**  Qu'il  aura  dix-sept  ans  au  moins  et  vingt  au  jdiiftl 
fqioqne  qui  sen  fixée  pour  i'oiiTerture  des  exauicps..    •  * 

Toutefois  b  fiicuRd  de  se  présenter  m  enunen8'*sèni 
conservée  jusqu'au  1*'  octobre  1841  aux  candidats  qui  ne 
eeraient  pas  »^gés  de  vingt  et  un  ans  à  celte  époque.  ^ 

Les  sous-ofTiciers ,  les  caporaux  ou  brigadiers,  et  les  soldats 
des  corps  de  faraide,  qui  auront  fiût  une  campagtieoiB  mmk 
an  service  depuis  un  an  an  moins^  pourront  être  admis  m 
concours  jusqu'à  Fâge  de  vingt-cinq  ans ,  pourvu  qu'ils  n'aient 
pas  accompli  cet  âge  à  répo([ue  de  l'ouverture  des  examens. 

'7.  Les  matières  sur  lesquelles  les  candidats  devront  être 
examinée  seraot  indiquées  dans  un  prognoune  qui  sem  pu- 
blié à  f  avance. 

Les  candidsis  qui  se  présenteront  avec  le  difdôme  <le  ba- 
chelier ès  lettres  n'auront  à  âubir  d'examen  que  sur  les  ma- 
thématiques. 

8.  Avant  rouYertore  des  examens,  et  i  l'époque  qui  «sra 
fixée  par  les  programmes,  les  candidats  qui  n'appartiennent 
pas  il  f  armée  se  feront  inscrire  i  h  préfecture  du  départe- 
ment oii  est  établi  le  domiciîe  de  leurs  parents ,  ou  dans  lequel 
ils  achèveront  leurs  études.  Les  élèves  du  collée  royal^niii» 
taire  seront  seuls  dispensés  de  cette  inscription. 

Les  candidats  militaires  se  feront  inscrire  à  la  préfecture 
du  déparlement  où  ife  se  trouveront,  et  subiront  leur  esamen 
dans  îa  ville  assignée  à  ce  département  ou  à  ceîui  que.  posté- 
rieurement ù  leur  inscription ,  ils  viendraient  à  occuper  par 
suite  d'un  changement  de  f^nison. 

9«  Après  les  eiamensi  tisem  formé  un  juiy  spécial  cbaigé 
de  prononcer  tur  fadmiseion  à  féoole  descandiibila  examinéa 
dans  tout  le  rdyaume.   •  ' 
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:  /  Ce  jury  su  ootnposeri 

Dm  iieatenant général,  présideat^ 
Do  générai  mmrmmdam  i'éoait; 
Dfiidinçoiturdc»étoclM^ 

Et  de  quatre  autres  membres  choisis  parmi  les  exantmateurs 
de  Tannée  et  désignés  par  notre  ministre  secrétaire  dctat  de 
la  guerre. 

10*  Lo  fmj  spécial  dUmanon  oratralisera  les  opéntipiiB 
nlfttnict-fins.  emnens  et  drasstra  ^  pair  brdhB  de  •méritef  une 
'hitéét  toûs  les  candidats  admîssîbfes/ 

Notre  ministre  secrétaire  d'état  de  la  guerre  nommera 
iétdveSy  en  suivant  i ordre  de  cette  liste,  et  dans  ia  limite: des 
jksoins.|  tem  de  œscandidats  qni  rqn\plinmt  le!  oondîtÎDns 

TOUfalflS» 

9 

ff  4.1%  A  feur  arrî^ée  h  féoole ,  bf  éfe^aS  seronl.mMMsi  la 

vi&iledes  oflicicrs  de  santé  de  cet  établissement  et  ne  pourront 
être  reçus,  s'ils  se  trouvent  dans  un  des  cas  de  réforme  prévus 
fwr  *iea  afdonnances  et  scgiements  sur  le  recruteinent  de 
ïarmée. 

-  ■.LésélAvesnodiniiilaîméammt  jM 

sentement  écrit  de  leurs  pères,  mères  oti'  tuteurs  pour  con- 
tracter un  engagement  volontaire  lorsqu  ils  seront  appelés  à 
passer  en  première  division^  x>ii  ne  pourront  étjce  aomis  que 
iaa  .éittvce  iégaleiiiaDt  liés  au  service. 
.   ISv  La  temps  pasfé  1  l'école  scrajcen^lé  ociMiAsftrnot 
Imilitaire  aux  élèves  civifs  qui,  postérieùretnent  i  leuf  admis» 
won  ,  auront  contracté  un  engagement  volontaire,  conformé- 
ment aux  lois  et  ordoniMnce^  sur  le  recrut^tnent. 
.  flA.  Us  piix  4fi  la  pension  sera.4e  mitte4&m4af»(^ida 
jnmsaaauJéra  déMmwé»  chaque  anné^»      netut  nyilistra 
4«Bfétaire-d*éttl  dé  la  guerre* 

Ji  pourra  être  accordé  des  l)ouises  entières  ai|x  élèvfiSv  dans 
fa  proportion  d'un  dixième  de  ieilè^C^  ^  des  deqk^4)ourm 
dat^s  la  pjr^rUitfi  d  Mn.fii&îèm^^ ,        i.  . 

iuGmMfimifi^  iii^iMiUl^fmetf  iiaaii^*iMifaéMM\4im^ 

dèves  privés  de  fortune,  et  qui  se  troH^NWtf^iht^  Je9 
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premiërS'  tiers  de  la  liste  générale  d'admission;  eOes  seront 

accordées, 

1"  Aux  orpiielins  d'anciens  militaires;  ' 
Aux  jeunes  gens  dont  les  pères  ont  servi  od  serViri^ent 
'  Il  core  Ains  ^  armées  de  léfTé  ou  dé  nier  ; 

3®  Aux  militaires  ayant  deux  ans  de  service  ou  ayant  fiût . 
une  campagne. 

14.  Toutefois  les  élèves  du  collée  royal  militaire  admis 
è  f  école  spéciale  nlilitaîre  cohserveront  de  droit  les  bourses  ou 
ihmi-bounes  qui  leur  auront  été  précédemment  acoôrdéés  à 
ce  coH^je. 

Ils  seront  dispensés  d'ailleurs  de  fournir  un  nouveau 

.    T1TR£  m. 

Personnel  de  P Ecole. 

SECTION  I~. 

État-major, 

15.  L'état-major  de  Fécoie  sera  composé  de 
Un  o£5cier  général,  commandant; 

Un  colonel  ou  lieutenant-colonel ,  commandant  en  second; 
Un  lieutenant-colonel  ou  chef  de  bulaïUoii  d'infanterie; 
Un  aumônier, 

£t  autant  d'olfîders  du  graîde  inférieur,  de  sous^offrciers , 
capontux  etsoidats  de  louies  armes,  que  néœssîtehnit  Tefiectif 
des  âéves  et  les  besoins  du 

•  A  delaiit  i\e  sujets  remplissant  les  conditions  déterminées 
par  notre  ordonnance  du  16  mars  1838  (l),  il  sera  pourvu 
aux  emplois  vacants  par  la  désignation  d  oilicien  et  sous- 
offioets  qui  uê  seraient  pi»  portes  au  nblew  d'aramemêitt*  * 
.  Le  conaandant  de  Fécoie  et  le  commandant  en  semid 
seront  nommes  par  nous.  ♦  f.  î 

16.  L'autorité  du  commandant  de  i  école  s'étendra  ^ur 

m 

(f)  Bail,  ses,  n»  7344*  •    •  > 
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Xotttes  les  parties  de  l'adauimUation  al  du  service.  II  sera  sous 
les  ordres  directs  de  notre  ministre  secrétaire  d*ëtat  de  k 
guerre» 

Il  naura  pas  d'aide  de  camp. 

17.  I-.e  commandant  en  second  aura,  sous  les  ordres  du 
général  cununandaat»  la  survetilance,  la  police  el  la  discipline 
des  élèves. 

En  cas  d'absence  on  de  mahdie  Abl  grfaéial  connnandant, 

k  commandant  en  second  k  remplacera  dans  toutes  ses 

fonctions* 

SECTION  II. 
PcrêomeliU  rtuêêignemenf. 

18.  Le  personnd  attaché  à  renseignement  sera  com- 
pose de 

Un  directeur  des  études. 
Un  sous-directeur  des  études  | 

Et  autant  de  professeurs,  répétiteurs  et  maîtres  que  l'exige* 
ront  les  besoins  du  service. 

SECTION  IlL 
Pertonnel  adminUirmtif. 

19.  Seront  attacbés  à  fécok 
Un  trttorier. 

Un  économe , 

Un  secrétaire  archiviste  Libliotliécaire. 

20.  Le  trésorier  et  l'économe  seront  tenus  de  fournir  un 
cautionnement  en  numéraire  ou  en  rentes  sur  l'Élat. 

Le  secrétaire  archiviste  sera  secrétaire  des  conseils  d'ins* 
tmction ,  de  discipline  et  d*admitti8tralion  de  Técofe. 

21.  Le  nombre  des  employés  d'administration  et  agents 
subalternes  sera  fixé,  selon  les  besoins  du  service,  par  notre 
ministre  secrétaire  d  état  de  la  guerrOi  sur  k  proposition  du 
conseil  d'administration  de  fécok.  . 

9S.  Les  emplob  indiqués  aux  artkles  19  et  SI  seront 
donnes  soit  à  des  officiers,  sous-ofTiciers ,  caporaux  ou  soldats 
de  nos  armées,  soit  à  d'anciens  militaires. 
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SECTION  SV. 

.23.  Le  service  de  santé  se  composera  de  . 
Un  œcdecii^  qu  m  clùr^gi^ea^mijori 
Deux  aides-majors. 

24.  II  sera  altnché  h  rinfirmerie  de  Técoïe  des  sœurs  cfc  la 
charité,  dont  le  nombre  sera  déterminé  par  notre  ministre 
jwétaire  d'état  de  Ja  guecre  d  apm  les  beaûos  du  aervice. 

.       -,     TITRE  IV.  . 

EaseignemenL  ' 

'%S*  Les  efèvés'  seront  répartis  eh  )plàsieiira  divisions»  se- 
lon leur  degré  d'instruction. 

'    Ils  passeront  d'une  division  à  une  autre  par  suite  d'examens. 

Les  élevés  de  la  première  division  subiront  les  ei^amens  de 
sortie. 

26.  Un  conseil  dlnstructioii  aura  Hâns  ses  attributions  h 

haute  direction  de  l'enseignement.  II  réglera  l'emploi  du  temps, 
provoquera  les  améliorations  qui  lui  paraîtront  utiles  aux 
progrès  de  rinstniction,  procédera  aux  examens  de  paiiage 
d'une  division.  ï  uni»  autre,  et  dressera  ia  liste  de  puérite  par 
auite  de  ces  examens. 

Il  proposera  au  ministi  e  les  exceptions  à  accorder,  par  ap* 
plication  des  dispositions  4e  Tartide  4  de  la  présente  ordoii» 
nanoe ,  aux  élèves  qui  n'aunienl  paa  terminé  iems  études  dans 
fespace  de  deux  ans. 

27.  Le  conseil  d'instruction  sera  composé  ainsi  quil  suit  : 

•    Le  commandant  de  l'école,  présîdent| 
Le  coMMnamfanI  en  second; 

Le  lieutenant<olo«l  on.iBhef  de  balailon'd'iiifiBiterie; 

Le  directeur  des  études; 
Le  sous-directeur  des  études; 

Quatre  professeurs,  dont  un  de  chaque  faculté,  et  qui  ae« 
«art  momvdée  annni#ement.  . 
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TITRE  V. 
Régime ,  PûUee  Discipline. 

28.  L'école  est  soamise  au  régime  mHitairr;  les  éièves 
engiiigës  seront  tenus  de  prêter  serment  à  kur  drapeau. 

Lft  police  et  la  discipline  seront  les  tnâom  qœ  cbns  les 
obrpS'de  Facnkei-  *      •  .  i .  .*  » 
f  Mi  liss  Sère$  famiBiom  un  seul  èeteiilon ,  «fof  sera  coth- 
pose  de  quatre,  six  ou  huit  çompagoieSi  selon  le  nombre  des 
élèves. 

Le  oompiet  de  chaque  compagnie  sera  de  soîianle  et  qninae 
éièveSy  caponuz  et  souiiofioîcif  .coriipris. 

Les  soiis:effidera  et  caponuix  de  phaqoe  cpmpag 

pris  parmi  les  élèves. 

30.  Un  conseil  de  discipline  ser^  chargé  de  provoquer 
tautcs  les  mesures  nécessaires  ai^  maintien  de  f ordre*  II  sera 
composé  ainsi  qu'il  suit  : 

Le  commandant  de  Técole ,  président^ 

Le  commandant  en  second  ; 

Le  lieutenant-colonei  ou  chef  de  bataillon  d'infanterie; 

  , ,  '  •  •  •  ' 

lenouveies  tous  les  ans* 

'  âl.'  Lës  léBvéÀ  quf  a&rdtêhi  ^ccilïmb  iitii!  ftétè  siàez  gfavé 
pour  encourir  le  renvoi  de  F^Ie  parattfbtît:  Se^ïnt  ?e  cdnsêft 

de  discipliné.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  la  guerre 
^tuera  sur  les  propositions  de  renvoi,  qui  devront  toujours 
élrk  àcc6mptigfiéés  d*ilh  tMi  èlotfvédu  conseil. 

32.  Lëlève  dont  le  renvoi  aura  été  wliMnê  pif^  ie  mr^ 
hfÂM  ««tà-Mtftfir  à.  sir  fMHe  i  iH-ik'm  «tfi^gé.  Dans  le 
cas  contraire,  iî  sera  dirigé  sur  un  des  corps  de  l'armce  comme 
Soldat,  caporal  ou  sous-oincier,  suivant  la  durée  de  ses  ser- 
viq^iei  la  gravité  de.  k  £iiile.  qk' il  au!»  comniscu 

TITRE  yï.  \ 

33.  Un  conseil  spécialement  obugé  de  diriger  i'emffei 
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des  fonds  affectes  aux  ^penses  de  rétablissement  veiileni  à 
«tous  les  détails  de  fedmimstration  mtémmie  • 
O  consefl  ifndmirtîstfaliM  éem  éottjposë  v  •   *  • 

2"  Du  commandant  en  second;      '   î  .*!•'•!       -V  •  • 
'  3**  Du  iieutenant-colonei  ou  chef  de  bataillon  d'infan- 
terie;  '  ,  .  »  •  • 

4'*  De  deux  capitâiiies  tisAonvtM  tefs  fei;  «fisv  ^ 

]>  trétoitef  etf éKHiMM  «B9i8t0^^ 
«Mteeflr  ih  y  fntmt  MifiiiieAt  ^î*  boiMitatf^e.'  * 

&4.  UintcncLiticc  mHitaire  sera  chargc^c  de  fâ  surveillance 
administrative  de  i'ccole;  elle  l'exercera  d'après  les  régies  dé- 
terminées par  ies  erdoUMtcei^  et  règlements  relatifs  à  f ad* 
«lÉisMiitMi  dei  ôoepl'de  VMÊpei.  l^ès  les  diMrftlMft 
preeerltes  par  oce'«Amii«niete»règlem«M{HWriBten«^ 
séances,  ies  attributions  et  les  délfbcnitronft des  conseils  dad^ 
tninistration  des  corps  de  troupe ,  sont  applicables  au  conseS 
^administration  de  i'écoie'. 

35.  Le  iobiiMîi4'ftdmÎMtmlioQ.^iab{iràbI^^ 
exercice,  ahisî  que  les  d^n^qi)^  (ffurtîculières  de  fonds  pour 
les  dépenses  de  chaque  trinfie^tré.  ' 

'  '88.  Les  rèj^ements  sur  fa  comptabilité  du  d^pahemcnt 
la  guerre  devront  être  suivis  pour  fa  justification  de  toutes 
fa».d^^eiiM».de  téooU  à  ia  dmm      bid^et  d^  ^  dejpar- 

37«  Une  oomptabîlifé  spéciale,  tant^  deilieM  qu en  li- 
tières, sera  tenue  sous  la  surveillance  et  la  responsabilité  dtt 
conseil  d*adaiinistratiôn  pour  remploi  des  fonds  de  til01|sse^^x> 
et  soumise,  comme  ce$|$).,d^s  fond^  4u  h^^^ii  ppnti4(# 
de i'mmà»nçB  teili»iria. et  à|f|.(iqiuieii^  l^ipiiWiq^^ 
.i  /S3«.|^,00B8eHd*adinini^rf^n  p)e  fu>urra  faire  ^ucuni 
pfKnse  eittraordinaire,  si  elle  na  été  préalablement 
jp9iÊ^^ùif{^  ministre  secrétaire  d  ëlat  de  fa  gqcrro,    ^        ^  , 


f  u 

seil  d'administiation  n^pepiff^  ^plogrçr.  ijh»#Vdwifi»  m  le 
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Ikhh  qui  powiit  fétdtn^^^h  fifèmtf^fbHiii  te  tromnanx , 

ni  les  produits  accidentels  provenant  de  foyers,  cessions, 
échanges,  etc.  ces  produits  devant  être  versés  au  trésor  pu- 
blic, comme  celui  des  peoMOiis  des  élèves  eotrelenus  ao 
compte  dt  lean  finnillcs. 

htm  tratMiiolita  des  «ficim  0t  nifitiiiw  en  «elmtë  de 
eemoe  employés  à  T^oole,  seront  fixés  conformément  aux 
tarifs  et  r^lements  qui  régissent  le  service  de  ia  solde. 

Les  fonctionnaires  et  employés  d'administration  mentionnés 
aux  articles  16 1  lèf  19  et  21  précèdent,  sesont  vélii- 
bodê  €0«fiMiatee»t  au  tarif  anoeié  à  ia  présenta  onlon- 
nanoe. 

40.  Les  fonctionnaires  et  professeurs  civils  qui  recevront 
sur  ies  fonds  de  i  ecoie  ie  traitement  indiqué  dans  le  tarif 
annexé  à  la  pvésenle  oidonnanee  seront  soumis  au  disposé 
tip^defocdonaaneedn  t6nai  l8M(l)y  reiativeàiuicMsses 
de  retenues  et  anx  produis  qnî  donrent  ks  elînénM.  La  pen~ 
sion  de  retraite  à  laquelle  ils  pourront  avoir  droit  sera  r^lée 
conformément  à  la  législation  sur  les  pensions  civiles* 

TITRE  VU. 

l9$qmeiion  ei  ramené  de  pouag»  d'une  divisùm  à  une 

mUrc,  et  de,wiie*  • 

41.  L  école  spéciale  militaire  sera  inspectée  annuellement 
pour  les  études  par  un  jury  composé  d'un  lieutenant  général, 
président,  et  de  trois  oSkiers  généraux  eu  supérieurs  de  dif- 
férentes armes. 

Le  lieutenant  général  qui  aura  présidé  le  jury  passera 
f  inspection  générale  de  l'établissement. 

4d»  Après  k  dtem  des  cours  »  tous  ies  âèves  seront  exa* 
minés,  soit  parle  conseil  d'instruction  pour  passer  dHmedivî* 
ston  k  une  autre,  soit  par  un  jury  spécial  dé  sortie  cteirgéde 
constater  leur  aptitude  i  être  promu  au  grade  de  soUs-{ieute<» 
sanl. 

» 
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'  Le  jury  de  âortiéimooiiiposë       *  ' 

D'un  lieutenant  générai^  président; 
Du  commandant  de  Tccole; 
Du  commandant  en  second; 

Du  Ueutenant-oolonel  on  ehef  de  bataHioa  chaifé  de  h 
direction  des  eierdces  et  makœavres; 

Du  directeur  des  études  ; 
Du  sous-dîrccteur  des  éludes; 

£t  des  professeurs  que  ie  jury,  croira  devoir  s'adjoindre. 

43.  Aucun  éièfe  Jie  poum  étie  promu  sous-Iientenant, 
e'ilnaâéreconnnparle  €omDuuidantdefëaile,Ie  coasuMU- 
dânt  en  second  et,  l'offider  supérieur  chargé  de  la  direction 

des  exercices ,  capable  d'exécuter,  de  commander  et  de  faire, 
exécuter  les  écoles  du  $oidat|  de  pdolon  et  de  bataillon. 

44.  Les  élèves  eutretenus  â  récrie  par  la  marine  ne  pour- 
ront être  promus  sous4ieutenants  que  dans  les  corps  ressortis* 
sant  à  ce  département. 

45.  Le  numéro  de  mérite  obtenu  ,  clans  le  classement  de  sor- 
tie, par  les  élèves  qui  n'appartiendront  pas  à  ia  marine^  leur 
donnera  le  droit  de  choisir  Tarme  dans  laquelle  ik  désireront 
servir,  savoir: 

1*  La  cavalerie; 
2°  L'infanterie. 

Les  trente  premiers  par  ordre  de  mérite  seront  admis  à 
concourir  pour  les  places  de  sous-iieutenant  élève  à  Técole 
d'apptication  du  corps  royai  d  etat-major,  conformément  aux 
dispositions  des  ordonnances  sur  ce  corps. 

Les  élèves  qui  opteront  pour  la  cavalerie  ne  pourront  y  être 
admis,  s'il  est  constaté  que  leur  conformation  ou  la  faiblesse 
de  leur  constitution  ne  permet  pas  de  les  employer  dans  cette 
arme. 

En  cas  d*admission  dans  la  cavalerie  v  ib  seront  envoyés  à 
f  école  de  cette  arme  pour  y  compléter  leur  instruction. 

4 G.  Les  élèves  qui  n'auront  pu  satisfaire  aux  examens  de 
sortie  pourront ,  sur  la  proposition  du  commandant  de  l'école, 
Itre  pboës  dans  les  corpe  afvec  les  gràdes  de  caporal  ou  bri** 
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gadîer,  Je  sergent  ou  Je  maréclial  deslof^s^  s'ils  ont  le  temps 
de  service  exigé  par  le^  ordonnances  el  règlements  pour  être 
nommés  a  ces  grades.  i    •  • 

TITRE  VIII. 

Dispositions  générales» 

47.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  de  la  guerre  nommera 
à  tous  les  emplois  autres  que  ceux  de  commandant  de  Tjécole 
et  de  cômmandant  en  second.         *  ^ 

48.  Un  règlement,  approuvé  par  notre  ministre  secrétaire 
d'état  de  fa  guerre  déterminera  les  cours  et  exercices  qui  seront 
suiiris  h  i^écote,  et  tout  ce  c]Uf  est  relatif  au  service  intérieur 
do  rétablissement ,  à  l'inspection  et  oux  examensb 

49.  Toutes  les  dispositions  antériedres  concernant  Forganî- 
sation  de  TccoTc  spéciale  militaire  sont  et  demeurent  abro- 
gées. »  •       •  •  .  '       •  • 

ÔO.  Nos  ministres  secrétaires  d'état  de  la  guerre  et  de  la 
marine  sont  chargés,  ciiacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  l'exé- 
cution de  la  pniscntc  ordonnance. 

Signé  LOUIS-PHILIPPE. 

Par  le  Roi  :  U  Président  du  Conseil,  Ministre  StcréUart  d'état 
de  la  guerre, 

Signe  M"'  Duc  de  Dalmatie. 

Tarif  des  Traitements  pai/és  sur  les  fonds  de  l'Ecole  spéciale  nvilitaùe 
aux  Fonctionnaires  et  Employés  de  cet  établissement. 


EMPLOIS. 


Dir«eu«r  des  étude$. .« .  ( 

SouiMlirccteur  des  <$ladef , 
Aninùiitcr  


Prufeweara 


de  |'*c!a»»c. 
|de  V  claMC. 
I  de  3*  rla«>e. 

d«  4*  cUssc. 


TRAITE- 
MENTS. 


fr. 
7,000 

5,000 

î,500 

4,500 

4,000 

3,500 

3,000 


OBSERVATIONS. 


Li-s  militaires  en  acli\  it(5  ilc  servîcr  qaî 
Mraieut  f  i>(>oiés  aiti  f«Drtioiu  ou  cmpluia 
dé«îgn<*t  aD  tiriîtem  tarif  recevront,  nir 
le»  fonds  de  i  l'cole,  le  suppi 
lairr  pour  coroplcHer  les  traitements  affec- 
tiS«  s  flts  CDiplois. 

Lfi  ollicim  i|uî  feront  on  coors  onl  ne 
seront  pas  claritt^B  au  nombre  des  prtifcs-itcur*. 
SM^  sont  d*qn  grade  infcrieur  à  celui  dr 
chef  de  bataillon ,  ils  recerront  sur  le» 
fouda  de  l'^oiilc  une  ïiidcuiuitii  de  cin<| 
cents  francs. 

La  oiémc  faidcnuiitrf  fl«n  aliond*  aax  ni- 


Digitized  by  Google 


B.  n*  815. 


Secrëtûr*  wibhfitUn  HUbthë- 
c«ire««»»«.a*B.«.*l  

de  l'*classr. 
dit  f  claMe. 

GardM-ma^MiM  Ije  §•  «Imm. 

•t  emplojéf  /  ** 
d'aMnMffttioD  j4cJ^fllMW. 


IhlucdVfafi  •.. 

Matttv  de  gjniiMtiqac  .•••«•• 
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TRAITE- 
MENTS. ' 


fr. 

3,000 
5,400 
9,300 
1,100 


1 


litaîres  faîiant  partie  de  l'tHat- major  de 
l'rcule  qui  I  a^BS  cofl^rr  de  remplir  icsfonc- 
t^9n«  d«  Km!*'  gtfà'dè, 

l'e  " 


!Do  dix  rn  dix  ann<!ca,  Ir  traitement  de* 
répétiteim  «'accroUra  de  trou  cents  fhuica 


1,800 
f,tOO 
1,800 

1,500 
1,500 


.    Sflf  sont  mtntairM  ,  Ib  rttvnmA  , 

leur  «oTdr ,  on  suppMmcnt  de  cînqn»ntej 

cemimc^par  jour,  sur  ïe  s  fi>iuf9  ilo  i't'efilc. 


l^'9ildl.  —  OkùoifNÀkcÈ  ùv  floîDortflnt  fixaHim  JU^ 
pêreêp&ir  pour  les  HomUêê  $kr  te  Canal  latérat  à  là  Loire,  de 
Digom  à  Brimre,  :  .     .  •  .    •  .       i  ." 

An  pulds  de  Neuilly,  le  18  Mai  1841.  * 

'  .  î       '  •  •  • 

'  Vè  k  Idldir  t4  màt  iMt,  réMve  à  k  eomrtrntlicnl  du  emi 
iatend A  la  Loîre,  de  Digoîn  à  Briare;  .'»\        *  '  ' 

'  V  u  le  cahier  des  chai  ge*  annexe  à  liuKtc  loi  ;  .  • 

Vu  la  lettre  dp     fpiQgAga^q  d^  (^a(rer>Ci|naux ^  fn^  4é» 

24  avril  1841  ;        "     '  .  *  ' 

Sur  le  rapport  de  Qttkre  ministre  secrétaire  d'état  au  dëparUmenI 
dcs6nancJ,  ':    V  •       '  "  /  V*  [ 

Mèiùg  AT0N8  ôRDOHifrf  èc  oi|DONVONS  ce  qiii  suit  : 

Art.  1".  iV  partir  du  1*"^  juin  prochain,  ic  droit  pour  les^ 
houilles  sur  ie  canal  latéral  à  la  Loire,  de  Digoîn  à  Briare, 
sera  pt^rQf  k  ^isotf>  4«  vip^t-qpatre  centimes  par  tonneaff  d^. 
miDe'  kilograinnies  et  par  distance  d*un  myriatnétre. 


înbXficaGon  au  tarir  uaan  Wefki  que  j[usquaâ 
l"  avril  1842. 


t  * 
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3.  Notre  ministre  secrétaire  d*ëtat  des  finsnoes  est  chargé 
de  Fei^timi  de  k  prtente  ordoDnance, 

Bullelin  des  lois. 

Signé  LOUIS-PHIUPPE. 
Par  U  Rm  t  U  MmiUf  Sêeritmn  d'étmt.é»êjtumtmp 
  Sîgatf  HoMMint* 

N*  930S.  —  ÙMnOHtiAncB  pu  Rot  qui  instiiue  ,demx  Justices 

de  jhU»  em  A  Igérie. 

A  Parit,  le  te  MU  tUi. 

LOUIS-PHIUPPfi,  Roi  db»  Feançais,  k  tous  pr^ts 
et  à  Tenir,  salut. 

Vu  Tarticle  10  de  notre  ordonnance  du  98  février  dernier  (l), 
«t  Tarticlc  3  de  celle  du  31  octobre  1838  (9); 

Sur  le  rapport  de  notre  président  du  Conseil,  ministre  secrétaire 
d'e'tat  au  département  de  la  guerre,  et  de  notre  |;ir^e  des  sceAiu^ 
ministre  de  la  justice  et  des  cultes, 

Atohs  oeDomri  et  OROomioirs  ce  qui  soit  :■ 

Art.  1*'.  Des  justices  de  paix  sont  instituées  dans  chacun 
des  districts  de  Piiilippeville  et  de  Bouâirik.  Le  ressort  com- 
prendra k  totalité  du  territoire  de  chacun  de  ces  cBstridy,  tel 
qu*il  a  (été  on  sera  délanilé  par  les  arréféa  de  noiM'ndntere 
de  h  guerre. 

2.  Le  district  de  1* Atlas,  le  territoire  de  Koléaii  et  celui 
oottipris  entre  b  Chifia  et  la  route  de  Blidah  à  Koléah,  se- 
ront, jusqu'à  ce  qu'il  en  soit  autrement  ordonné ,  compris 
dans  le  ressort  de  fà  justice  de  paii  de  Boularilc.  Toutefois, 

dans  les  territoires  ci-dessus  designés,  les  commissaires  civils 
ou  leurs  adjoints  connaîtront  en  dernier  ressort  des  contra- 
Yentbns  de  police  et  de  toutes  afiâires  civiles,  jus^ues  à  une 
vdeur  de  cent  cinquante  francs;  au  delà  de  cette  valeur,  les 
sffiiires' seront  portées  devant  le  juge  de  pais  de  Boufiirik, 

II,  .  .  »  .  • 

(l)  Bnlf.  SOflt      Si  St. 

(t)  BiiU.fot,a^7SS4. 
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sans  préjudice  de  la  prorogation  de  juridiclion  qui  serait  con 
sentie  par  les  parties  dans  les  limites  de  l'article  Ô, 

3.  Les  juges  de  paix,  dans  les  districts  de  Pbilippeville  et 
de  Boufarik,  connaîtront, 

1°  £n  dernier  ressort,  jusques  à  la  valeur  de  trois  cents 
francs»  et  à  la  chai^ge  d*appel,  jusqu'au  taux  de  ia  compétence 
en  dernier  ressort  des  tribunaux  de  première  instance ,  de 
toutes  les  aflTaires  énoncées  dans  les  articles  1 ,  2,  4  et  6  de  la 

loi  du  25  mai  183S,  et  dans  les  uicmes  limites^  de  toutes 
les  affaires  de  commerce; 

2*  En  dernier  ressort,  jusqui  la  valeur  de  trois  cents 

francs,  et  à  ia  charge  d*appel,  à  quelque  somme  que  la  de* 
mande  puisse  sclevcr,  des  alFaires  menlionuées  dans  les  ar- 
ticles 3  et  5  de  la  même  loi  ; 

S**  A  la  charge  d'appel,  des  affitires  comprises  dans  Tar- 
ticle  6  de  la  loi  précitée. 

4.  La  compc'tencc  du  juge  de  paix  sera  réglée  exclusive- 
ment par  !a  valeur  de  la  demande  originaire,  sans  égard  aux 
demandes  reconveutionnelles  en  compensation  ou  en  dom- 
mages-ijUéretSi  sur  lesquelles  il  statuera  en  dernier  ressort, 
SI  la  demande  principale  était  susceptible  d'être  jugée  sans 
appel. 

Si  la  demande  originaire  ne  pouvait  ëlre  jugée  en  dernier 
ressort,  le  juge  de  paix  ne  jugera  sur  le  tout  qu'à  cliarge  de 
fappel. 

Lorsque  plusieurs  demandes,  formées  par  la  même  partie, 
sont  réunies  en  une  seule ,  leur  valeur  cumulée  détermine  les 
limites  de  la  juridiction. 

5.  La  juridiction  du  juge  de  paix  peut  être  prorogéè  par 
les  parties  jusqu'aux  limites  de  ia  compétence  en  dernier  res- 
sort des  tribunaux  de  première  instance;  fes  parties  peuvent 

également  renoncer  à  appeler  de  sa  sentence  ;  enfin,  accepter 
le  juge  de  paix  cooioie  arbitre  et  amiable  compositeur,  et  le 
dispenser  des  formes  et  délais  de  la  procédure  :  dans  ces  di- 
vers cas,  il  est  bit  meniîott  de  ieuirs  décUrations,  qu'elles 
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signent;  à  défaut  de  quQÎp  la  caïue  q|û  eippécke  de  signer  est 
constatée. 

6.  En  matière  correctionnelle,  les  juges  de  paix  connais- 
sent, Il  cliarge  d'appel,  des  dt-Iits  et  contraventions  contre 
ics(jucls  la  loi  no  prononce  pns  une  peine  supérieure  à  une 
année  demprisonncment,  quel  que  soit  dailleurs  ie  taux  de 
fatnende  :  ils  jugent  sans  appel  toutes  les  contraventions  de 
police. 

7.  Les  juges  de  paix,  pour  la  recherche  et  îa  constatation 
des  crimes  et  délits,  procèdent  avec  ics  mêmes  pouvoirs  que 
les  juges  d'instruction. 

8.  Nul  ne  pcmm  être  )uge  de  paix  s'il  n-est  Uoencie  en 
droit  el  sil  ne  réunît  d'aUIeurs  les  conditions  eiigëes  pour 
être  mimÛM  ft  remplir  ces  fonctions  en  France. 

9.  Les  règles  à  observer  pour  la  procédure  devant  les 
juges  de  paia  et  pour  i exécution  de  leurs  jugements  seront 
déterminées  conformément  à  Tarticle  1 0  de  notre  ordonnance 
du  M  février  1841. 

10.  Notre  président  du  Conseil,  ministre  secrétaire  d'état 
de  ia  guerre,  et  notre  garde  des  sceaux,  militaire  de  la  jus- 
tice et  des  cuites  y  sont  cliargés,  chacun  en  ce  qui  ie  cou* 
cerne,  de  i'eoiéciition  de  la  piéseote  ordonnance. 

Si^  LOUIS-PHILIPPB. 
Par  ie  Roi  :  U  Présidm     Cùntmi ,  MkUrtf  Sëeréitdrt  £im 

Signé  ir*  Doc  db  Dauiatib. 

N°  9303.  —  Ordonnance  nu  Roi  pomnt, 

1°  Que  M.  Marie-Romain  Robert ,  ne  à  Aiineyron  (Drome)  ie 
16  septembre  1770,  est  autorisé  À  ajouter  à  son  nom  celui  de  iU 
Qardicr; 

S°  Que  f impétrant  se  pourvoira  devant  les  tribunaux,  pour 
faire  opérer  sur  les  registres  de  IVtat  civil  les  cliançemcnls  au- 
lorise's  par  la  présente  oidonnance,  après  i'cxpir.uion  des  délais 
frxe's  par  les  articles  6  et  8  do  la  loi  du  1 1  germinal  an  xi ,  et  en 
jusuiiaiit  qu'aucune  opposition  n'a  été  formée  devant  ie  Roi  en  son 
ConseU  detat  i^^  Awnl  484 L) 


Digitized  by  Gopgle 


B.n«818.  (  é83  ) 

N*  9304.  —  Ordonnancb  Bit  Roi  portant  autorisation  de  la 
communauté  des  sœurs  hospitalières  de  la  Miséricorde  établie  à 
Falaise  (Calvados  ).  {Paris,  6  Avril  iS4i,) 

I  I 

N°  9305.  —  Ordonnance  ou  Roi  qui  autorise  FfitoUisseinent , 
dans  la  commune  de  Méry-sur-Seine  (Aabe),  d'uli*  coinqui- 
naute'  dépendant  do  U  congrégation  dot  Unulhics  de  vHb  de 
Troyes.  {Paris,  6  Am!éê4f.) 


N*  9306,  —  OROOiorAKCB  DU  Roi  portant» 

Que  M.  Charles- Antoine  liasse,  ne'  à  Pari»  le  avril  1830, 
est  autorise  ù  ajouter  à  son  nom  celui  de  Geuffron,  •!  &  s'afpeler  à 
l'avenir  Itassc-Geujfron  ; 

2"  Que  l'inipetrant  ne  pourra  se  pourvoir  devant  les  tribunaux, 
pour  faire  opérer  sur  les  registres  de  l'état  civil  le  changement 
résultant  de  la  présente  ordonnance,  qu'après  l'expiration  des 
délais  fixes  par  les  articles  G  et  8  de  la  loi  du  1 1  germinal  an  xi,  et 
en  justifiant  qu'aucune  opposition  n'a  elc  furmee  devant  le  Roi  en 
son  Conseil  d'ctat.  [7  Avril  i84i,) 


9307.  —  ORDOMNANCBe  DU  Rol  qoi  a^tbriient  retablisfementy 

1<*  Dans  la  commu!)e  de  Chamarande  (  Seine-et-Oise  ) ,  dt?  deux 
sœurs  de  la  congrégation  de  l'Instructiou  chrétienne  dite  de  la  Pro' 
vidence,  établie  à       lieux  (Vosges); 

2"  Dans  la  commune  de  Saint-Liguaire  (  Drux-Sèvres),  de  trois 
membres  de  la  congrégation  des  Filles  de  la  Croix  dites  de  iliaint- 
André.  [Paris,    ÀvrtlJ 64 J,) 


9308.  0âoûVHAMCS.9D  Rm  i|ai  moMnm  UlMkmianif 
àMarmande  (Lot-et-Garonne),  dWe  commttnaute  des  sœurs 
de  la  Miséricorde.  (Paris,  30  Avnl  1841 


N*  9309.  —  Ordonnamcbs  du  Roi  qui  autorisent  rétablissement, 

1®  A  Chinon  (  Indre-et-Loire  d*une  coromanaaté  de  FlUes  de 
la  Croix  dites  sœurs  de  Saint- André  ; 

9*  A  Villentrois  (Indre),  d'une  communauté  du  même  ordre; 
*'3*^  Ht^liél  (Correzé) ,  de  refigTêiises  de 'Notre-Dame.  [  Parié  ^ 
ISÂfèifêét.J  ' 
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CfiRxiFiK  ooafonne  par  nous 

Garde  des  sceaux  de  France,  Ministre 
Srcrciaire  d'ctal  an  déparlemenl  de 
la  justice  et  des  cultes, 

A  Paris,  le  2G  *  Mai  18<1, 

N.MARTIN  (d«Nord). 


*  Cette  date  eit  ctlk  de  b 
à  U  Cbancf iltrie. 


On  fl*a&oim«  peu  U  BMHln  i-  lofa,  fc  nkm  i»  f  Inttm  mt  m.  k  k  ^ 


IMPAIMU»  mOTALB.  .  M  Mm  t8il. 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

.  N-  813. 

N*  0310.— liO/iT  fui  wtorUent  U  Jéparimnemt  du  Ard$mi»ê  à 
contracter  un  Emprunt  et  às'm^fcêcrcMtracrdhuiirêmcnt,  et  hé 

auHements  de  lu  Ckurente,  de  lu  Loire ,  de  la  Mayenne,  du 
ine  a  de  lu  Hauté'  Vienne  à  e'iw^oêcr  estrucrdinmrement 

An  pdaû  des  TiiiUmt,  U  â3  Mm  1841. 

LOUIS-PUlUPPË,  Roi  des  Fbançais»  i  touf  fvémtâ 
et  à  Yonir,  salut. 

Nous  avons  proposé,  les  Chambres  ont  adopté,  NOUS 
AVONS  ORDONNE  et  ORDONNONS  ce  quî  suit  : 

PREMIÈRE  LOT. 
(Ard^nnes.) 

Article  1". 

Le  d^Nurtemonldes  Ardennes  est  autorisé,  confoniiéiiieiit 
h  la  demande  qa*en  a  faite  son  conseil  général  dans  sa  aéanoo 
du  6  septembre  1840,  à  emprunfer  une  somme  qui  ne 

pourra  dépasser  neuf  cent  cinquante  mille  francs,  et  qui 
sera  exclusivement  applicable  aux  travaux  neufs  et  de  grosses 
réparations  des  routes  départementales  actuellement  classées. 
Cet  emprunt»  dont  le  taux  d'intérêt  ne  pourra  dépasser 
quatre  et  demi  pour  cent,  sera  réalisable ,  savoir  :  jusqu'à  con» 
currence  de  trois  cent  mille  francs  en  1841,  et  de  six  cent 
cinquante  miile  francs  en  1842.  Il  aura  lieu  avec  publicité  et 
concurrence;  toutefois  le  préfet  du  département  est  autorisé  i 
traiter  de  gré  à  gré  avec  ia  caisse  des  dép6to  et  consignations^ 
à  un  taux  d'intérêt  qui  ne  pourra  eirâéder  cehii  ci<*dessut 
faé. 

IX'  Séria.  52 
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(  ) 
Article  2. 

Le  service  ^cs  intéréls  et  de  l'amortissement  du  capital 
emprunté  aura  lieu , 

1*  Jacques  et  y  compris  1844,  sur  le  produit  rfeTimpo- 

siliun  exlnioidinairc  autoiist  o  par  la  loi  du  2  i  avril  1  837; 

^°  A  partir  du  T""  ja'ivicT  1815,  sur  le  produit  d  une  im- 
position extraordinaire  de  dix  centimes  additionneU  au  prin- 
cipal des  quatre'  contributions  directes  peuplant  les  années 
18454  1848  inclusivement,  et  de  un  centime  et  demi  en 
184  9,  laquelle  imposition  est  autorisée  sur  fa  demande  qu*en 
a  fuite  le  cotiscU  |;ciicral  ddiis  sa  même  séance  du  6  septembre 
1840. 

DEUXIÈME*  î,OL 

(  Charcute.  )  • 

Article  l**. 

Le  département  de  la  Charente  est  autorisé,  confonné- 
roent  à  la  demande  qu'en  a  faite  son  conseil  géntVai  dans  sa 
séance  du  V  septem!)re  i8  fo,  à  s*imposer  extraordinaire» 
ment  six  centimes  additionnels  au  principal  des  quatre  con- 
tributions directes  pendant  cinq  années,  i  prtir  du  1**  jan- 
vier 18  12. 

Article  2, 

'  Le  produit  de  cette  imposition  extraordinaire  sera  exdusi* 
Venir nt  alTcclé, 

•1"  A  assurer,  concurremment  avec  Timposilion  autorisée 
par  la  loi  du  i  juin  183  î,  \c  service  des  inlcrèls  et  ie  com- 
plet amortissement  de  i  emprunt  qui  a  été  contracté  en  vertu 
de  la  même  loi  ; 

-  2*  A  Tadièvement  des  routes  départementales  actuelle- 

tnent  classées  ; 

3°  Au  pavement  d'une  somme  de  vingt-cinq  mille  franes, 
accordée  par  le  conseil  général  à  litre  de  subvention  dans  les 
frais  d*étabiissement  du  collège  royai  d'Angouléme. 

AUTICLE  3« 

Chaque  année ,  sur  la  proposition  du  conseil  général  de  k 
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Charente,  une  ordonnance  royale,  rendue  dans  la  forme  dc9 
règieawnts  d'adminiMration  publique,  délerminera  la  îëpar* 
tition,  entre  fes  serrices  ci*de5SU8  indiqués,  du  produit  d^ 

rimposiiion  cxtiaoïdinaire  auton:>cc  par  la  présente  loi.  » 

TROISIÈME  LOI. 
(Loire.) 

Article  unique. 

Le  département  de  la  Loire  est  autorise,  suivant  la  de- 
mande quen  a  faite  son  conseil  général  dins  sa  session  de 
1840,  à  s*imposer  extmordinairement,  pendant  six  années, 
i  partir  du  1*'  janvier  1842,  trois  centimes  additionnels  au 

principal  des  quatre  conti  ibulioiis  directes,  dont  le  produit 
sera  exclusivement  alleclé  aux  travaux  neufs  des  roules  dé- 
partementales spécifiées  dans  la  délibération  du  conseil  géné- 
ral en  date  du  30  août  1840. 

QUATRIEME  LOL 

(Mayenne.) 

Article  umque. 

Le  département  de  fa  Mayenne  est  autorisé,  conformé^ 

ment  h  ia  demande  qu'en  a  faite  son  conseil  général  dans  sa 
session  de  1840,  à  s'imposer  extraordinairement,  pendant 
cinq  années,  à  partir  du  1"  janvier  1842,  onze  cenlimes 
additionnels  au  principal  des  quatre  contributions  directes,  ' 
dont  le  produit  sera  exclusivement  employé,  1*  aus^  travaux 
neufs  nécessaires  à  i'aehèvenient  des  onze  routes  départemen- 
tales actuellement  classées;  2"  aux  travaux  neufs  de  trois  nou^ 
veiies  rouies  dont  ie  conseil  générai  a  demandé  ie  classe- 
ment. 

CINQUIÈME  LOI. 
(Vtliône.) 

Article  umque.  ^ 

Le  département  du  Rhône  est  autorisé,  conformément  à 
la  demande  qu'en  a  laite  son  conseil  gcucral  dans  sa  séance 
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du  31  août  1840»  à  s'imposer  cxtraordinairement,  pendant 
quatre  années,  à  partir  du  1**  janvier  quatre  centimes 
additionneb  tn  principal  des  quatre  conttilmtioiis  directes, 
dont  le  produit  seraexdiisiTement  aflfectd  aoi  tnmnx  «faciiè* 
▼ement  des  routes  départementales  actuellement  classées. 

SIXIÈME  LOI. 
(  Haute  -  Vienne.) 

Article  unique. 

Le  département  de  la  Haute- Vienne  est  autorisé  à  s'impo- 
ser extraordinairement  pendant  un  an ,  i  partir  dû  1*  fanvier 

1842,  sept  centimes  et  demi  additionnels  au  principal  des 
quatre  contributions  directes,  dont  le  produit  sera  exclusive- 
ment  aifecté  à  l'achèvement  des  routes  départementales  ac« 
toellement  classées. 

Les  présentes  lois»  discutées,  délibérées  et  adoptées  par  h 
Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés  »  et  sanctionnées 

par  nous  cejourd'hui,  seront  exécutées  comme  lois  de  TÉtat. 

DomoNS  WK  MANDEMENT  à  nos  CoufS  et  Tribunaux, 
Préfets ,  Corps  administratiCi ,  et  tous  antres ,  que  les  pràentes 

9s  gardent  et  maintiennent,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir, et,  pour  les  rendre  plus  notoires  à  tous,  ils  les  fassent 
publier  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera;  et,  afin  que  ce 
soh  chose  ferme  et  stable  a  tonfonrs,  nous  j  avons  fiût  mettre 
notre  sceau* 

Fait  au  palais  des  TuHeries,  le  23*  jour  du  mois  de  Mai, 
fan  1841. 

Vu  et  f  celle  du  grand  iceaa  :  Par  le  Roi  : 

Le  Garde  des  sceaux  de  France,    Le  Ministre  Secrétaire  d'étmtmndd' 
Ministre  Secrétaire  d'étsU  au  dé'      fortement  de  l'intérieur. 
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N*  9311.  —  Omdonnancb  du  Roi  fui  êupre  le  Port  dm  Mbrnm 
à  VImpwtation  des  FiU  dt  laine  longue  peigiUe,  écntê,  rêtarê 
è  tm  om  pbuiÊwrê  bouts,  dégraissés  si  griliés, 

Aa  palaif  de  NeniHy.  le  81  Mû  1841. 

LOUISpPHILIPPë^  Roi  des  Français,  à  louf  prësenti 
et  k  venir,  salut. 

Vu  Tarticle  4  de  la  loi  du  5  juillet  1836; 
Vu  la  loi  Ju  G  mai  1841  ; 

Sur  le  rapport  de  nos  ministres  secrétaires  dVtat  tu  d^rtement 
de  Fagriculture  et  dn  oommcree,  et  «a  département  des  nDanccSi 

Noos  AVONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  Ce  qui  SoU  : 

Amr.  l**.  Le  port  du  Havre  est  ouvert  a  Fimportatiou  des 
fib  de  faine  longue  peignée,  ccrus,  retors  i  un  ou  plusieurs 

bouts,  dégraissés  et  grillés,  sous  le  payement  des  droits  et  aux 
conditions  déterminées  par  ia  loi  du  6  mai  1841. 

2.  Nos  ministres  secrétaires  d'état  au  département  des 
finances,  et  au  département  de  l'agriculture  et  du  commerce, 
sont  chargés,  chacun  en  ce  qui  le  concerne,  de  l'exécution 
de  la  présente  ordonnance. 

Signé  LOUIS-PHIUPPE. 

PinrieRoi  :  le  Ministre  Secrétairt  d'état  au  dépurtsment 

de  ^'agriculture  et  du  commerce, 

Sig^é  L»  Cimni-GBisAiiri. 


N*031S.  —  Omdqsnàncb  du  Rot  qmJSsê  à  eimqwmts  pour 

cent  la  proportion  d'Huiles  de  palms  ou  de  coco,  pour  la  resti- 
tution du  Droit  d outrés  à  tsxpofttttùm  dos  Sapons  fabriqués 
apse  losditss  huilu. 

Au  palais  de  Neoilij,  le  il  liai  1841* 

LOUIS-PHILIPP£,  Roi  des  Français,  k  touspiésenu 
et  à  venir,  salut. 

Va  les  lob  du  8  floréal  ao  xi,  91  avril  1818,  et  tf  mai  1896,  qui 
disposent  que  les  droits  perçus  à  Pentrée  de  fliaile  et  de  la  soude 
seront  restîtaM  à  Fesporlation  des  savons  ; 
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Vu  notre  ordaDMiiee  da  l*'  iemer  1S40  (1)  rebtiTe  m  mode 
rcinfManeiiieiit  de  cei  droite  à  Teiportetioii  éé§  mtoos  febri'» 
ffaéê  avee  des  hnNes  de  |Mdme  on  de  coco; 

Vo  les  noarellet  obterretiont  d»  cooitté  coafofartff  det  «rte  eC 
menufiictoref  sur  la  quantité  detdite>  bnîlet  noceMÎrei  à  cette 
fabrication; 

Sar  le  rapport  de  DOf  ministres  secrétaires  d'étal  an  département 
de  Paçriealtnre  et  dn  commerce,  et  an  département  des  nuances  » 

Nous  ATOiis  oiDomii  et  oanoinroifi  ce  qai  soit  : 

Art.  1*.  La  proportion  d'huiles  de  palme  ou  de  coco, 
r^ée  à  quarante-trois  pour  cent»  par  notre  ordonnance  da 
1^  février  1840,  pour  ia  restitution  du  droit  d'entrée  h  Fe^ 
portation  des  savons  fabriques  avec  Icsdites  hiiiks,  est  fade 

à  ciiujuante  pour  cent. 

A  tout  autre  égard,  les  dispositions  de  ladite  ordonnance 
du  l*'  février  1840  continueront  détre  exécutées  selon  leur 
forme  et  teneur. 

2.  Nos  ministres  secrétaires  d'état  au  département  des 
finances,  et  au  déparlcmcnt  de  Tagricullure  et  du  commerce, 
sont  cliargésy  chacun  en  ce  qui  ie  concerne,  de  i exécution  de 
la  présente  ordonnance. 

LOUIS-PHIUPPB. 

Pur  U  Aoi  ;  le  Minùtre  Secrétaire  d'état  au  dèpartemoÊt 
de  l'agricuitiire  et  du  commerce. 

Signé  L.  Cohiii-Gjudaiiix. 


93t3,  —  OttDOtrwANCB  du  Rot  reUtwe  à  tlw^cHatimf 
dm  Piêrre»  eaiâmirêt  diieê  Ecossfaies. 

Aa  p«iais  <k  NeniUj,  It  SI  lUi  1S41. 

LOUIS-PHILIPP£,  Roi  des  Français,  à  tous  présents 
et  à  venir,  salut. 

Va  Partiçle  4  de  la  loi  du  S  jaîlletl838j 
Vu  fes  dispositions  de  Farticle  1*'  de  la  loi  du  6  mai  1 841 ,  rehr 
tives  aa  droit  d'entrée  sar  les  pierres  calcaires  dites  ieo»sinê$; 


(t)  BolL  70S*  B*  S47a» 
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*  Sur  le  rapport  d«  Mi  niiiiflivt  ie«r^t«ires  dVcat  «u  d^iMtfjeiiieiit 
de  PiigHcultare  et  da  commerce,  et  tu  di^pertement  des  finmocef , 

'  Mous  AVONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  ce  qui  suit  : 

Art.  1*^.  Lm  piterres  cakaîres  à  cristaliÎMtioii  <»n6iie  dâtei 
ée&êêifiês,  importé  bniteâ  ou  shnpfement  ^uarrfes  autrement 

que  par  le  sciage,  ne  seront  admises  au  droit  de  dix  certtimei 
par  cent  kilogrammes  que  par  les  bureaux  de  la  frontière 
du  nord  situés  entre  ia  mer  et  Blanc-Mlsaeron  exdusivementi 
2.  Nos  minislret  fecrëtaiiys  d'état  au  département  des 
finances,  et  au  département  de  ragricultuie  et  du.  commerce, 
sont  charges,  chacun  en  ce  qui  ie  coucerne,  de  Texécution  de 
la  pré^eiUe  ordonnance. 

Signé  LOUISPHILIPPE. 

Par  ie  Roi  ;  ie  Ministre  Secrétaire  d'état  au  déparUmttU 

dt  l'agriculture  et  du  commerce, 

$igiié  L.  Cuifiif-(pMi»ÀiN>- 


If*  9314.  —  Ordonnance  du  Hoi  portant: 

Art.  1".  Les  communes  de  Saint-Bonnct-Tizon  et  de  Bclle- 
naves,  canton  d'Ebieuil,  arrondissement  de  Gunnat  (Allier),  sont 
réunies  en  une  seuli*,  <lont  le  chef-lieu  est  fixe  à  Bellcnaves, 

2.  Les  communes  de  Jussat  et  de  Handan,  canton  de  ce  nom, 
arrondissement  de  Riom  (Puy-de-Dome),  sont  réunies  en  uoe 
seule,  dont  le  chef-lieu  est  llxi-  ù  liandan. 

3.  Les  conimunts  de  Goitin  et  de  Libarrens,  canton  et  arron- 
dissement de  Mauiron  (  Bassrs-Pvi  eiiees  ) ,  sont  réunies  en  une 
seule,  dont  le  chef-lieu  est  fixe  à  Gotein  et  qui  prendra  le  nom  de 
Gotcin-Libarrens. 

4.  Les  communes  de  Biscay  et  de  Labets,  canton  de  Saint- 
Palais,  arrondissement  de  Maule'on  (Basses-Pj^rënëes} ,  sont  réu- 
nies en  une  seule,  dont  le  chef-lieu  est  fixe'  à  Labets  et  qui  prendra 
le  nom  de  Labêtê-Biscai/. 

,  5.  Les  communes  d'Ogenne  et  de  Camptort,  canton  de  Narar- 
reins,  arrondissement  d'Oithez  (Basses-Pyrénées),  sont  réunies 
en  une  seule,  dont  le  chef-lieu  est  filé  à  Ogenne  et  qui  prendra  le 
nom  d*Ogenne*C€mptûrt, 

6.  Les  communes  de  Larribar  et  de  Sorhapuni,  canton  de 
Saint-Palais,  arrondissement  de  Mauléon  (Basses-Pyrénées),  sont 
tùmoi  UL  ttiUL  seule»  dont  le  chef-Jieii  est  fiié  à  Larribar  et  qui 
prendaa  le  Maede  Limtrikmt  SMâj^mm. 
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7.  Les  communes  Je  Btumnarits  el  do  Sarratqaettes ,  canloii 
de  Saint-Jc«n-Pied-de-Port,  «wtHldiMMment  de  Mauléon  (  Basses- 
Pjrenéef  sont  reiuûei  en  une  feule,  4oiitle  chef-iiea  cit  fixé  à 
Bussunarits  et  qui  prendra  le  nom  de  Bussunaritê-SarrasquettMm 

8.  Les  communes  de  Saint-Gladie ,  de  Munein  et  a'Airmi 
canton  de  Saaveterre ,  arrondissement  d^Orthez  (Basses-Pjrenees), 
sont  reunies  en  une  seule,  dont  le  clief-Iieu  est  fixe  à  Sain^Giadie 
et  qui  prendra  ïe  nom  <le  Saint-Gladie-Munein-Arrive, 

9.  Les  communes  tie  Butliiers  et  triicrbeauvillers,  canton  de  la 
Chapelle-ia-Reiiie ,  arronilisseineiit  de  Fontainebleau  (Seine-et- 
Marne),  sont  réunies  en  une  afulei  dont  ie  cbei>4icu  est  fixé  à 
Buthiers. 

10.  Les  communes  d'Araponville  et  de  Jacqueville,  canton  de 
la  Chapelle-la-Reine,  arrondissement  de  Fontainebleau  (  Seine-et- 
Marne),  sont  re'unies  en  une  seule,  dont  le  chef-lieu  est  fixé  à 
Amponville.  (  Paris,  42  Mai  4841.  ) 


^   Cbrtifib  confonne  ptr  noot 

Garde  des  sceaux  de  France,  Ministra 
Secrétaire  d'état  au  dépariemeni  dù 
la  justice  et  des  cultes, 

A  Paris,  Je  28  *  Mai  1841, 
N.  MARTIN  (du  Nord;. 

*  Cette  date  est  ecHe  de  la  vtepiloaiaBdMft 
^bCkaMcUerie. 


Om  t'abwM  f«v  l«  Ballcthi  d«t  lob ,  %  nisMi  4«  9  fnnct  par  ta ,  à  U  n'mt  éê 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

N"  814. 


9315.  --  Tamuav  dm  Pris  mcym;  dê  tkeetôHtM  iê  Fromni 
pamr  urnr  de  régulateur  uus  Droiiê  d'importutiêui  êt  d^tx^ 
partmtiams  des  Crmm$  et  Farines,  eonformément  aus  Leie  dee 
45  Arnl  i832  et  26  Avril  iSSâ,  arrêté  le  31  Mai  194 L 
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Arrétti  par  nmw,  Minutre  Secrcuire  d'état  an  départemeat  de  Fa^icul- 
tnrt  ti  dn  comnuree. 


.  iMi,le3lMailS4t. 


Sg&ë  L.  CiuuN-GaiMUiiB. 
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N°  9310.  —  Ordos SANCE  DV  Roi  (jui  ouvrc  UH  Crcdit  cxtraor^ 
dinairc  de  seize  viille  francs  ,  sur  l' exercice  ISIi,  pour  compléter 
les  quinze  cent  inille  francs  n  II  nue  s  par  la  Loi  du  2  juin  iS^4 
pour  i établissement  d'un  Pont  à  Cubzac, 

Au  palais  des  Tuileries,  le  1^  Avril  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  DES  Français,  à  lous  présents 
et  à  venir,  SALUT. 

Vu  l'arlicle  l*'  de  la  Joi  da  9  juio  1834»  qui  alloue  un  crédit  de 
quinze  cent  mille  francs  pour  concourir  &  l'établissement  d'un  pont 
suspendu  surlaDordognc,  à  Cubzac,  route  royale  n*  10»  de  raris 
k  Bordeaux  ; 

Vu  rarticle  4  de  la  même  loi,  portant  que  la  portion  du  crcdit 
de  quinze  cent  mille  francs  qui  n  aura  pas  été  consommée  à  b  fin 
d*un  exercice  pourra  être  reportée  à  Fexerciee  suivant  i  sans  toute- 
fois que  la  limite  cle  quinze  cent  mille  francs  puisse  être  dépassée; 

Vu  (es  tnbî.  aux  anupxJs  ati  [)roj<»t  (fr  loi  flo  i  i';;lcfjirnt  du  compte 
tic  l'cxcrt  ico  1830,  et  (Icsqutls  il  résulte  (|u';i  iVxpiratioii  de  cet 
exercice  il  restait  dispoinhle,  sur  le  crédit  dont  il  s'agit,  une  somme 
de  seize  mille  francs,  dont  l'annulation  est  proposée,  pour  ordre, 
sur  l'exercice  1839; 

Considérant  qu'il  est  nécessaire  de  rendre  te  reliquat  à  sa  des- 
tination pour  l'exercice  1841  ; 

Sur  le  rapfxn-r  de  notre  ministre  des  travauj^ publics,  etUeTavis 
de  notre  Conseil  des  ministres» 

Nous  AT0N8  ORDONini  et  ORDONlf  DNS  Ce  qui  sutt  : 

Art.  Un  crédit  extraordinaire  de  seize  mille  francs 
est  ouvert  à  notre  ministre  secrétaire  d  elat  des  travaux  pu- 
blics sur  les  fonds  de  lexercicc  1 84 1 ,  pour  compléter  les 
quinze  cent  mille  francs  alloués  parla  loi  du  2  juin  1834  à 
titre  de  concours  pour  rétablissement  d*un  pont  suspendu  sur 
la  Dordogne,  a  C  ubzac. 

2.  La  r^ularisation  de  ce  crédit  sera  ultérieurement  pro- 
posée aux  Chambres. 

3.  Nos  ministres  secretnires  d'étal  aux  départements  des 
travaux  publics  et  des  finances  sont  chargés  i  cbacuu  en  ce 
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qui  le  concerne,  de  lexécution  de  h  prâente  oidoniiMioe, 
qui  sera  insérée  ao  Bulletin  des  lois. 

Sipié  LOUIS-PHILIPPE. 

Par  U  Roi  s  ie  àftHiam Sêtréiat're  dl^ém  ÊMdijfmrUmÊm 
d€M  trmfmus  fméh'es, 

Signé  I.  fi,  Tbstb. 


9317.  —  OMDûNNjiyc£  DU  Roi  pariant  mmilwrëtion  dt* 
Pensiûnê  diies  Dcini-Soldes  du  CâpiUÙMêM  en  long  eomrê  et 
des  Maitreê  au  cabotage, 

A  Paris,  le  10  Mm  1841. 

LOl)lS-PHlLlFP£,  Uoi  DES  Français  ,  à  tous  présents 
et  i  venir,  salut. 

Vu  la  loi  (lu  13  niai  1791,  relative  ù  rétablissement  des  inva- 
lides, et  dont  if  t.irif  refait  les  pensions  des  marins  hors  le  cas  où, 
4oit  |tar  dt-s  blessures  nu  ue.^  dan^  les  combats  et  d&ns  h  s  ma- 
nœîivrcs,  suit  par  vingt-cinq  années  de  se  rvice  eniièrcnicnt  à  riùal, 
ils  sont  admis  à  jouir  du  benellie  de  la  loi  du  18  avril  spe- 
cinlctnenl  applicable  au  personnel  entretenu  qui  compose  Icâ 
cûJies  de  l'armée  de  nier; 

Vu  le  décret  organique  du  corps  Je  la  marine,  sanctionne'  le 
15  mai  1791,  portant  que  le  brevet  dVnseigne  de  vaisseau  auxi- 
liaire serait  donné  à  tous  capitaines  de  navires  re^us  pour  fe  long 
cours  ; 

Vu  la  loi  du  15  genninft!  an  ni  (l),  sur  les  pensions  delt  nerine 
(  ertîclc  l*'  ),  et  la  loi  du  3  brumaire  an  iv  (s) ,  sur  llnscrlpiioii 
maritime  (  artieles  t4  et  98  ) ,  lesquels  fixent  à  cinquante  ans  l'âge 
ou  les  gens  de  mer  inscrits  cessent  cTétre  passibles  des  levées  et 
peuvent  obtenir  la  pension  viagère  dite  demi^êMe,  lorsqnlls 
comptent  une  dorée  de  viog^cinq  anuées  eflRratives,  soit  4e  servtee 
dans  les  arsenaux  maritimes,  soit  de  navigation  mixte  sur  les  bâ- 
timents de  guerre  et  les  bâtiments  du  commerce  national; 

Vu  les  articles  9,  10,  11,  13  et  14  de  la  loi  du  3  brumaire 
an  IV  (3),  qui,  oprès  «voir  posé  des  règles  pour  Fexamen  de  capa* 
cité  et  la  léception  des  capitaines  au  long  cours  et  des  maîtres  an 
petit  cabotage,  garantissent  an  capitaine  au  long  cours  l'emploi 


(0  l«  «eric,  Bull.  137,  no  7  59. 
(2)  i<« série,  Bntl.  S05,  no  ittt. 
(S)  !<•  série,  ML  tos,  n*  ttf  S.  . 
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d*enseigne  de  vaisseau  auxiliaire,  dans  le  cas  où  il  est  reqnis  de 
servir  sur  les  bâtiments  de  guerre,  et  re'.servent  an  maître  au  cabo- 
tage remploi  de  pilote  edtier  sur  les  mêmes  bâtiments; 

Vu  ranéie  consulaire  du  27  nivôse  nn  ix  (1)»  les  ordonnances 
royaii's  des  99  mai  18 IG  (9),  17  septembre  1893  (3),  99  janvier 
1894  (4),  19  murs  189G  (ô)^  99  juin  1898  (6),  31  decimbre 
1833  (7),  19  novembre  1835  (8)  et  9  octobre  1837  (9),  lesquels 
actes  ont  produit  ce  d(juble  n-sultat,  de  développer  les  ressources 
lej^ales  de  h  caisse  des  invalides  et  frninel(oi*er  progressivrnient  le 
sort  des  familles  de  la  population  ninritinir,  avec*  priorité  pour  lei 
boiunics  de  mer  ipii  naviguent  ilans  les  guides  infcricurs  ; 

Vu  le  budget  de  la  caisse  tles  invalides,  vote'  pour  ordre  par 
les  Chambres  législatives  du  rovaume,  et  cnîeulc  de  manière  u 
permettre  d'étendre  le  bienfait  de  ces  améliorations  oux  cupitaines 
au  long  cours  et  aux  maures  au  cabotage ^  loraqu'iU  sont  parveouf 
à  râge  de  la  pension  ; 

Considérant  qu'il  importe  u  ralFermtssement  de  la  discipline 
dans  la  marine  commerciale,  fie  tenir  compte  ù  ces  navigateurs  du 
droit  bierorcliiqne  qui  leur  n  e'ie  éventuellement  ouvert  par  les 
articles  précités  de  Indite  loi  du  3  brumaire  an  iv,  et  qu*il  convient 
aussi  d'avoir  e^ord  à  la  durée  efleetive  des  commandements  exerces 
,  par  le  commerce,  attendu  qu'elle  im|dique  des  prestatiuni  plttl 
fortes  verse  es  par  eu2^  dans  ia  caisse  des  invalides  ; 

Voulant,  d*autre  pirt,  assurer  sur  une  base  e'quitable  la  per« 
ceptton  des  droits  dévolus  à  la  caisse  des  invalides,  dans  le  cns  oli 
if  cft  hk  ptr  les  capitainet  oo  Mitres  des  •nrabgemeats  tn  debors 
des  conditions  communes, 

Nous  AVONS  ORBOIINS  et  ORDONNONS  CC  qui  Suit  : 

TITRE  r. 

Art.  l\  Tout  capitaine  au  iong  cours,  breveté,  qui, 


(0       série,  6u!I.  63,  479. 
(î)  vii«  série,  Biiî!.  ss,  7îS. 
(3)  VII*  «cVîe,  Btili.  027,  no  1  5,557. 
(à)  vil*  série,  BuH.  c&5,  ii»  10,429. 
{b)  vjjic  série,  Bull.  SS, 
(S)  Tiii*  série,  Bull,  set ,  n»  i  i,SS7. 
(7)  is* séria,  !•  partie,  i««seetion,  Bull,  ste,  «•  S07t. 
(s)  IX*  série,  s«  partie,  1*«  seatim,  BulL  MS,  fl^S^f, 
.  (S)  U[^séne,MI,sa«^M»fl9f. 
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parvenu  i  Tage  de  cinquante  ans  et  réunissant  vingt-cinq  ans 
de  navigation  mixte,  aura  sejrvi  deux  ans  sur  les  bâtiments 
de  rÉtat  I  en  qualité  d'enseigne  de  vaisseau  auxiliaire,  ou  qui , 

)  défieiut,  justifiera  de  six  années  effectives  de  commandement 
pour  ïe  commerce  national,  soit  au  long  cours,  soit  au  grand 
cabotage  I  aura  droit  à  ia  pension  dite  demi-solde ,  accordée 
aux  enseignes  de  vaisseau  auxiliaires  d  après  la  loi  du  13  mai 
1791. 

Le  capitaine  au  long  cours  qui  ne  remplira  pas  i  une  ou 
Fautre  condition  obtiendra  la  pension  réglée ,  d'après  ia  même 
loit  aux  maîtres  de  timonnerie  de  première  classe. 

2.  Tout  maître  au  petit  cahoiuge,  breveté,  âgé  de  cin- 
quante ans  et  réunissant  vingt-cin(|  ans  de  navigation  mixte, 
aura  droit  à  la  pension  dite  demi-solde  de  pilote  côtier  de 
première  classe,  s'il  a  servi  a  la  paye  de  ce  grade  sur  les  bâ- 
timents de  l'État,  ou  si,  â  défaut,  il  justifie  de  douze  ans  de 
commandemeat  pour  le  cabotage. 

Le  maître  au  cabotage  qui  ne  remplira  pas  Tune  de  ces 
deux  conditions  obtiendra  la  pension  de  pilote  côtier  de 

seconde  classe. 

3.  Indépendamment  des  pensions  ci-dessus  déterminées, 
les  capitaines  au  long  cours  et  les  maîtres  au  cabotage  auront 
droit  aux  suppléments  accordés  en  vertu  des  articles  Z,  4  et 

6  du  règlement  annexé  à  la  loi  du  13  mai  1791. 

4.  Les  veuves  et,  à  défaut  de  veuves,  les  orphelins  des 
capitaines  au  long  cours  et  des  maîtres  au  cabotage  partici- 
penl  au  bénéfice  des  dispositions  contenues  dans  les  articles  1 

et  2  de  la  présente  onlonnancc,  et  suivant  les  bases  indiquées 
par  les  articles  7  et  9  dudit  règlement, 

5.  Les  dispositions  ci-dessus  seront  appliquées  aux  pen- 
sions dont  h  liquidttbn  est  réside  eu  suspens* 

TITRE  If. 

6.  Si  un  capitaine  ou  maître,  propriétaire  de  navires, 

comnHinde  en  personne  son  bâtiment  il  |>restatlon  à  verser 
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par  lui  à  ia  caisse  des  invalides  seia  établie  sur  ie  taux  de  fa 
tolde /Doyenne  accordée  aux  navigateurs  qui  exerceront,  pour 
k  même  place  de  commerce ,  des  commandements  analogues. 

7.  Celle  règle  sera  également  suivie  dans  le  cas  où  un 
capitaine  ou  tout  autre  marin  de  Téquipage  aurait  fait  avec 
l'arniateur  des  arrangements  particuliers  ayant  pour  résultat 
de  lui  tenir  lieu,  en  tout  ou  en  partie ,  de  sa  solde  fixe. 

8.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  de  la  marine  et  des 
colonies  est  chargé  de  l'exéculion  de  la  présente  ordonnance, 
qui  sera  inséiée  au  Bulletin  des  lois. 

É 

Signé  LOUIS-PHILIPPE. 

Par  le  Boi  :  U  Ministre  Secrétaire  d*état  deiamaniu 

€t  du  colonies , 

Signé  Amiimi  Durammi. 


N*  9318.  —  ORDomtANCB  DU  Roi  portant: 

AaT.  1**.  Les  tramos  à  exécuter  pour  la  rectification  et  Tappro- 
fondissement  de  la  nrière  de  Bresfe,  entre  le  port  de  Tréport  et  ia 
Tille  (l*Eu,  Mnt  déclarés  d'utilité  publique. 

2.  I/administraiion  est  autorise'e  à  poursuivre,  conformément 
aux  dispositions  de  la  loi  du  7  juillet  1833,  l'expropriation  des  ter- 
rains dont  l'occupation  sera  nécessaire  pour  l'exécution  du  projet 
dont  il  s'agit.  {Paris,  ù  Avril  i84i.) 


9319.  —  Ordonnance  du  Roi  portant  qu'à  dater  dr  la  noti- 
fication de  la  présente  ordonnance,  le  fermier  du  passage  d'eau 
de  Bcauiieu,  (teparlement  du  Loiret,  sera  tenu  de  se  conformer 
au  tarif  du  passage  de  Bonny,  m^nne  de'partement,  pour  le:»  luxes 
des  voitures  de  toute  espèce.  {Neuilly,  i8  Mai  J84L) 


9320.  —  Ordonnance  du  Roi  qui  autorise  Feiablissement , 
dans  la  commune  de  Savigny  (Haute-Marne) ,  de  deux  sœurs 
dépendant  de  la  congre'gation  de  la  Providence  établie  à  Langres 
(même  département),  à  la  charge  par  elles  de  se  conformer 
exactement  aux  statuts  approuvés  pour  la  maison  mère.  [Paris  , 
g4  Mai  1841, \ 
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CfiiiTini  conforme  par  nous 

Garde  des  sceaux  de  France,  MmUirm 
Seeréiaire  dféttU  mm  déparUmtnî  dm 
la  juêiiee  et  des  cultes , 

AParu»ie  T' Juin  1841, 
N.MARTIN  (du Nord }^ 


*  Cette  date  est  celle  de  U  réceptioa  daBuIIttia 
à  U  Chancellerie. 


On  t'ftbonnc  pour  le  BuIIelio  dct  lob,  à  raison  dt  9  (innés  par  an,  à  U  eMue  d« 
llmpriBfTto  rojaJty  o«  tàtslM  DirceieM  des  poft«  êtè  liftctiMMMf. 


InrimaiiB  aoTAi.B«  —  S^Join  184U 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

'  .     .     N'  816. 


9381.  —  Loi,  sifr  Uê  VmUes  judiçimru  dê  Biem  immeubles. 
Au  pabif  de  Neuifly,  le  9  Juin  1841. 

LOUIS:PUIUPP£,Roi  Français,  i  tous  prtems 
et  i  venir,  saldt. 

Nous  avons  proposé,  les  Chambres  ont  adopté,  KOOS 
AVONS  OaUONl»&  et  ORDONNONS  ce  qui  Mit  : 

* 

Article  1*'. 

Les  titres  XII  et  XIII  di»  livre  V  de  fa  pi^mîère  partie  du 

Code  de  procédure  civile,  et  le  dt^cretdu  2  février  1  8  1 1  (l), 
relatifs  à  la  saisie  immo!jil:èie  ei  à  ses  incicieols^  seront  rem- 
placés par  les  dispositions  suivantes  : 

TITRE  XII. 
^De  la  Saisie  immobilière. 

Art.  G73.  La  saisie  immobilière  scia  prcccdée  d'un  com- 
mandemcnt  à  personne  ou  domicile j  en  icLe  de  cet  acte,  i( 
sera  donné  copie  entière  du  titre  en  vertu  duquel  elle  est 
faite.  Ce  commandement  contiendra  élection  de  domicile 
dans  le  lieu  où  siège  le  tribunal  qu)  devra  connaître  de  la 
saisie,  si  le  créancier  n'y  demeure  pas;  if  énoncera  (|u^ 
faute  de  payement,  il  sera  procédé  à  ia  saisie  des  immeubles 
du  débiteur;  l'huissier  ne  se  fera  pa^  assister  de  témoins;  il 
fera  dans  le  jour  viser  f  original  par  le  maire  du  lieu  où  la 
commandement  sera  signifié. 

Art.  674.  La  saisie  immobilière  ne  pourra  être  faijte  que 

(l)  i?« férié,  Bull.  S61,  n»  6614. 

IX"  Séria.  54 
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écouler  plus  de  quatre-vinglnlix  jours  entre  ie  commande- 
ment ^1  ^  saisie ,  il  ^sei^a  tenu  de  te  réil^er  daps  {es  formes 
et  aNTçitfs  Cl«CieSS89w. 

Art.  ()7.).  Le  proces-verUil  de  saisie  contiendra,  outre 
toutes  ics  furoialiles  comiaiu>es  à  tous  les  exploits, 

l*"  L*ënonciatioif  du  titre  exécutoire  en  vertu  duquel  la 
saisie  est  faite; 

La  mention  du  transport  de  ffaufaner  ilir  les  biens 

saisis  ; 

3"  L'indication  des  biens  saisis,  savoir  : 
•  ^1  c*e^  une  maison,  f arrondissement,  h  commvne,  b 
rue ,  fe  numéro  s*il  y  en  a,  et,  dans  ie  cas  contraire;  deui  an 

jaK)ins  des  tenants  et  aboutissants;  . 

Si  ce  sont  des  biens  ruraux,  la  dcsigiiation  des  bâtiments 
qunnd  il  y  en  aura,  la  nature  et  iu  contenance  approximative 
de  chaque  pièce,  le  nom  du  fermier  ou  colon  s*il  v  en  a, 
rarrondfssementétfa  commune  db  les  biens  sont  situes; 
.  •  4°  \y\  copie  iitl('Male  de  la  raatriêe  dtl  rôle  delà  contribu- 
tioti  fonciêie  pour  les  articles  saisis; 

6"  1^'indicalion  du  tribunal  où  la  saisie  sera  portée; 

6*  Et  enfin  constitution  d  avoi^  chez  lequel  ie  domicile 
du  saisissant  sera  élu  de  droit. 

A  UT.  ()7(i.  Le  procès- verbal  de  saisit  sera  visé,  avant 
fenrogîbtreui^îiit,  par  le  maire  de  la  (orunumc  dans  laquelle 
Sera  situé  rinim^uhle  saisi;  et,  si  (a  saisie  comprend  des 
*biens  \ïiué%  dans  plusieitrs  communes^  le  visa  seni  donné 
"sncçéssîvement  par  chacun  des  mdire^  à  la  sgîte  de  la  partie 
du  procès- v(  ri)  (l  relative  -uix  biens  situés  dans  sa  euinmune. 
0   Awï.  (577.  M  saisie  imuiobilièrc  sera  dénonc('o  ;m  s»iisi 
dans  fcs  quinze  jours  qui  suivront  celui  de  la  dotyrc  du 
procés-verbalj  outre  un  jour  par  cinq  myriamètreS  de  dis- 
tance entré  îc  tfomfcîïe  do  saisi  ei  fe  lieu  où  siège  le  tribu- 
nal qui  doit  coniiaître  de  la  saisie.  L'orii^inal  sera  visé  dans 
le  jour  par  le  maire  du  lieu  où  lacté  de  dt^iionciatiou  aun 
été  signifié. 
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Art.  678.  La  saisie  immobilière  et  TexpIoU  d«  déqon« 
dation  seront  traoscriis,  au  plus  tard,  djfins  lès  xfoAnté^  jpiii||| 
qui  suivront  celui  de  la  dënpnciation ,  sur  te  n^ist^ç  à  ce 

«-destiné  au  bureau  des  hypothèques  de  la  situation  dei  biens, 
pour  In  paitie  des  ol>j0l;>  saisi:^  (^u/  aic^  trouvent  daps  iafroi>- 
dissement.  . 

Art,  679*  3i  le  conservateur  ne  peut  proç^çr  ^  la 
transcription  de  la  saisie  à  Tinstant  ou  die  lui  est  présenW, 

il  fera  mention,  sur  l'original  qui  îui  sera  laisse,  des  heure, 
jour,  mois  et  an  auxquels  il  aura  été  remis,  et,  en  cas  de 
concurrence,  Je  premier  présenté  sera  transcrit. 

Art.  6S0.  3*ii  y  a  ea  précédente  saisie,  {e  conservateoir 
constatera  son  refus  en  marge  de  la  seconde  ;  il  énoncera  h 
date  de  la  préccdcnte  saisie ,  les  noms,  demeures  et  uiulcs- 
sions  du  saisissant  et  du  saisi ,  rindication  du  tribunal  où  îa 
saisie  est  portée,  le  nom  de  1  avoué  du  saisissant  et  ia  date  d^ 
la  transcription. 

Art.  681.  Si  les  immeubles,  saisis  ne  sont  pas  loués  ou 
afiérmt's,  le  saisi  restera  en  possession  jusqu'à  ia  vente, 
comme  séaucâtre  jjjdiçiaire,  à  moins  que;,  sur  ia  demande 
d*un  ou  plusieurs  créanciers,  i{  n'en  soit  autrement ojr$|onpf 
par  le  président  du  tribunal,  dans  lâ  forme  des  ordoim^mp^ 
çur  référé. 

Les  créanci(Ts  pourront  néanmoins,  après  y  avoir  été  au- 
torisés par  ordonnance  du  président  rendue  dans  ja, même 
forme,  faire  procéder  à  iâ  coupe  et  à  la  vçnie,  en  tout.ott/eif 
partie,  des  fruits  pendant^par  le$  racines. 

Les  fruili  seront  vendus  aux^ enchères  ou  de  toute  autre 
manière  autorisée  par  Je  pré:>idont,  dans  |e  délai  qu'il  aura 
fixé,  et  le  prix  sera  dcjposp  à  ia  c^ts^e  des  dépôts  et  cooâi|pa« 
tions.  .  ^ 

Art.  682.  lies  fruits  nattireb  et  industriels  recuedUs  po^ 

térieuremcnt  ;i  la  transcription,  ou  le  prix  qui  en  provien- 
dra, seront  immobilisés  pour  être  distribués  avec  le  prix  de 
rininieuble  par  ord^e  d iiypotitè^ue. 

Art.  683.  Le  saisi  ne  pourra  Ure  auoine  coupe  df 
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hoh  ni  d^gndatioB,  à  peine  de  dommages^int^ts  anxqiieb 
H  aéra  contraint  parcorpa,  sana  préjudice,  sil  y  a  Iieo,  des 
peines  porlées  dans  les  artides  4  00  et  434  du  Code  pénaf. 

Art.  G81.  L^s  l).iux  qui  n'auront  pas  acc|uis  date  certaine 
avant  le  commandement  pourront  être  annulés,  si  les  crëan* 
ciera  oa  f adjudicataire  ie  demandent  * 

A  RT.  685.  Les  loyers  et  fermages  seront  tmmobifisÀ  à 
partir  de  îa  transcription  de  la  saisie,  pour  être  distribués  avec 
le  prix  de  l'immc  iihie  par  ordre  d'hypotlu  fjue.  Un  simple 
acte  d'opposition  à  ia  requête  du  poursuivant  ou  de  tout 
autre  créancier  vaudra  saisie-arrét  entre  les  mains  des  fermiers 
et  focalaires,  qui  ne  pourront  se  libérer  quen  exécution  de 
mantlements  de  collocation ,  ou  par  ie  versement  de  loyers 
ou  fei niaises  à  ia  cnisse  des  consignations;  ce  versement  aura 
lieu  à  leur  réquisition,  ou  sur  la  simple  sommation  des 
créanciers.  A  défaut  d opposition,  les  payements  faits  au  dé- 
biteur seront  valables,  et  celui-ci  sera  comptable,  comme 
séquestre  judiciaire,  des  sjiiJine.s  (pi'il  aura  reçues. 

Art.  ()SG.  La  part  e  saisie  ne  peut,  a  compter  du  jour 
de  ia  tran^ription  delà  saisie,  aliéner  les  îmmeuhfes  saisis^ 
à  peine  de  nullité,  et  sans  qu'il  soit  besoin  de  ia  faire  pro- 
noncer. 

Art.  087.  Néanmoins  'ùilitMiation  ainsi  f.iite  aura  son 
exécution  si,  avant  le  jour  fixé  pour  l'adjudication,  lacqué- 
reur  consigne  somme  snnîs  ii^te  popr  acquitter  en  principal, 
intérêts  et  frais,  ce  qui  est  du  aux  créanciers  inscrits,  ainsi 
quail  saisissant,  et  $ii  leur  signifit  facte  de  consii^naiion. 

Art.  f)88.  Si  les  denioi^  ainsi  déposés  ont  été  emprun- 
tés, les  prêteurs  n  auront  d'hypothèques  que  postérieurement 
aux  créanciers  inscrits  lors  de  l'aliénation. 

Art.  689.  A  défaut  de  consignation  avant  radjudîcation, 
il  ne  pourra- être  accordé,  sous  aucun  prétexte,  de  délai  pour 
refiéciuer. 

Art.  Dans  les  vingt  jours,  au  plus  tard,  après  la 

transcription ,  le  pounuivant  déposera  au  greffe  du  tribunal 
k  cahier  des  châiiges,  contenant: 
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1^  Uënoncintion  du  titre  exécutoire  en  vertu  duquel  la 
saisie  a  clé  •faite,  du  commandemciil,  du  proccs-verbal  de 
saisie,  aitisi  que  des  autres  acU'i>  et  jugements  ialervenus  pos- 
ténearemenl;  •  • 

2**  La  désignation  des  immeubles,  telle  quVIIe  a  été  in- 
sérée dans  le  procès- veilMiI; 

3*  Les  conditions  de  ia  vente; 

4°  Une  niiso  à  prix  de  la  part  du  poursuivant. 

Abt.  69 L  Dans  les  huit  jours,  au  plus  tard,^près  le 
dépôt  au  greffe ,  outre  un  jour  pât  cinq  myriamètres  de  dis» 
tance  entre  le  domicile  du  saisi  et  le  lieu  où  sicge  le  tribunal, 
sommation  sera  laite  au  saisi,  à  personne  ou  domicile,  de 
prendre  communication  du  cahier  des  cliarc;es,  de  fournir  ses 
dires  et  observations,  et  d'assister  à  la  lecture  et  piddicntioa 
qui  en  sera  fiûte,  ainsi  qua  ia  fixation  du  jour  de  iadju(Jlica- 
lion.  Cette  s<unmation  indiquera  les  jour,  lieu  et  heure  de  la 

puljlicalion. 

AuT.  G92.  Pareille  sommation  sera  faite,  dans  Ig  même 
délai  de  huitaine,  aux  créanciers  inscrits  sur  les  biens  saisis, 
aux  domiciles  élus  dans  les  inscriptions. 

Si  parmi  les  créanciers  inscrits  se  trouve  le  tendeur  de 
l'inimcuhîe  saisi,  la  sommation  h  ce  cn'.mcicr  portera,  qu'à 
défaut  de  former  sa  demande  eu  résolution  et  de  ia  notifier 
au  greffe  avant  l'adjudication,  il  sera  définitivement  déchu j^.Ji 
Tégard  de  f adjudicataire,  du  droit  de  la  faire  prononcer.  « 

Art.  693.  Mention  de  ia  notification' prescrite  par  les 
deux  articles  prccé({cn?s  sera  fiito  dans  les  huit  jours  de  ia 
date  du  dernier  exploit  de  uutiiicatiou,  en  içargo  de  ia  trans- 
cription de  ia  saisie  au  bureau  des  hypothèques. 

Du  jour  de  cette  mention,  la  saisie  ne  pourra  plu^  étr^ 
rayée  q::e  du  consentement  des  crrâncicrs  inscrits,  ou  en 
venu  de  j'igemcnt^  n  nclus  contre  eux. 

Art.  G91.  Trente  jours  au  plus  tôt  et  quarante  jours  au 
plus  tard  après  le  dépôt  du^cabier  des  cliârges ,  il  sera  |ait  a 
I  audience,  et  au  jour  indiqué,  pui)licationét  lecture  du  cahier 
des  charges. 


Digitized  by 


(  yo»  ) 

L*huf»ier  attestera,  par  on  procH*verbaI  réAigé  sur  un 

exemplaire  du  placard  ,  cjiie  l  jippi)'>iiion  a  clé  faite  aux  lieux 
déterminés  par  ia  loi,  sani»  les  détailler. 

Le  procès-verbal  sera  visé  par  le  maire  de  chacune  des  com- 
munies dans  lesquelirs  Tap position  aura  été  faite. 

A  HT.  700.  Selon  la  nature  et  TimporlMnce  des  hiens,  il 
pourra  êtie  passé  en  taxe  jus(|uVi  rin(]  cents  exemplaires  des 
placards,,  non  compris  ie  nombre  d  afliclies  prescrit  par  far- 
tîde  699, 

Art.  701.  Les  frais  de  fa  poursuite  seront  taxés  par  le 
juge,  et  if  ne  pourra  être  rien  exi^é  au  drlà  du  montant  de 
la  laxe.  Toi|te  stipulation  contraire,  quelle  quen  soit  ia 
forme,  sera  nutle  de<lroit. 

Le  montant  de  la  Une  sera  publiquement  annoncé  avant 
Fouvi  rture  des  enchères,  et  il  en  sera  laii  mention  dans  b 
jugement  d'adjudication. 

^RT.  Au  jour  indiqué  pour  Tadjudieation,  il  y  sera 

procédé  sur  la  demande  du  poiirsi:|îvnnt,  et,  â\  son  défaut, 

sur  celle  de  l'un  des  cr<^jnciers  inserils. 

Art.  703.  Néanmoins  Tadjudication  pourra  être  remise 
sur  la  demande  du  poursuivant,  oU  de  lun  des  créanrters 

inscrits,  ou  de  Ja  p:ir!ie  saisie,  mais  seulement  pour  causes 
graves  et  (liimef)t  juslifiées. 

Le  juL,'  u)ent  ({ui  prononcera  ia  remise  fixera  de  nouveau 
le  jour  de  l  ad judica lion,  qui  ne  pourra  être  éloigné  de  moins 
de  quinze  jours,  ni  de  plus  de  soixante. 

Ce  jugeaient  ne  sera  susceplil)le  d'aucun  recours. 

Art.  704.  Dans  ce  cas,  fadjudication  serà  annoncée  huit 
jours  au  moins  a  i  avancé  par  des  insertions  et  des  placards, 
conformément  aux  articles  696  et  699. 

Art.  7i)o,  Les  enchères  sont  faites  par  ie  ministère 
d'avoués  et  à  iaudience.  Aussitôt  que  les  enchères  seront 
ouvertes,  il  sera  allumé  succeàivement  des  bougies  préparées 
de  manière  que  chacune  ait  une  durée  d*envirbn  une  minute. 

L'enchérisseur  cesse  d'être  obligé  si  son  euchère  est  cou- 
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verte  par  une  autre,  Iprs  même  que  cette  dcmiére:  nmkt  éit 
cdarée  nulle.  ^ 

Art.  706..  L'adjudiortion  w  ^own  étce  jfake.  qnapvte 
f eundion  de  trais  bougies  allui^ees  snocespveoient. 

*S'iI  ne  survient  pas  d*enclières  pendant.  la  durée  de  ces 
bougies,  ie  poursuivant  sera  déclaré  ^djadicalaire .  pour  ia 
mise  à  pris. 

Si»  pendant  la  durée  d'une  des  trois  prmîèras;boQgîes, 
il  survient  des  enchères,  fadfiMlicatîaii  ne  pourm  Mee  fiite 

qu*après  l'extinction  de  deux  bougies  s^iis  nouvelle  enchère 
survenue  pendant  leur  durée.  •  .  • 

Art.  707.  L'avoué  dernier  enchérisseur  sera  tenu ,  dans 
les  trob  jours  de  ladjudieatioo,  de  dédaver  i'adiudictttfiie  eC 
4e  fournir  son  acceptation ,  sinon  de  représenle r  son  pouv<Mry 
lequel  demeurera  annexé  à  la  minute  de  sa  déclaration;  faute 
de. ce  faire,  il  sera  réputé  adjudicaUûre  en  ^on  nom>.  .$ans 
préfudice  des  dispositions  de  larticle  711. 

Art.  708^  Toute,  personne  pourra,,  dans  les  huit  îeiirf 
«pli  suivront  Tadjudication ,  Giîre ,  par  le^ministère  d  un  avoué , 
une  surenchère,  pourvu  quelle  soil  du  sixième  au  moios  du 
prix  principal  de  ia  vente. 

Art.  709.  La  surenchère  serafaile.au  gred'e  du  triblnal 
qvirR  prononcé  IMjudication  eiie  c^ntioadra  oonalitulioii 
d*avooé  et  ne  poum  être  rétractée;  elle  devra  èire  dénoheéë 
par  le  surenchérisseur,  dans  les  trois  jours,  aux  avoués  de 
i  adjudicataire,  du  poursuivant  et  de  la  partie  saisie ,  si  elle  a 
constitué  avoué,  sans  néanmosni  i)n*ii  soit -nécessaire  de  frire 
cette  dénonciation  à  la  pevSonne  ou  au  doipaîcife  de  (a  pArtie 
•alrie  qui  Wmank  pas  davooé.  ^ 

La  dénonciation  sera  faite  par  un  simple  acte,  contenant 
a  venir  pour  taudieuce  qui  suivra  l'eipiration  de  ia  quinmine 
sans  autie  procédure. 

L*indicatlbn  Jk  fonr  de  cette  adîndicatiM  sei»  bite  de  || 
manière  prescrite  par  les  articles  696  et  699. 

Si  ie  surenchérisseur  ne  dénonce  pas  fa  surenchère  dans 
UÂélad  ci-dessus  taé  ,  io poursuivant  ou  tout  ccéancier  inscrit, 
/JP  SifiB.  '  $4.. 
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(♦•saisi,  pôlimi'îfe  faïre  dans  lel  frors  jowrs  qui  suivront 
Tcxpiration  tic  t  e  clt'lai  ;  f.uilc  tie  cjuoi  la  surcnclicre  sera  nuile 
de  dtt>it ,  et  s;jnâ  qu  li  soit  l>esoin  de  (aire  prononcer  ia  nullité. 

.  Art.-  7 10.  'AÔ>  jmir^indkiué  il  mm  Mfm*  de  aouvciiet 
^mchiireêi  «uxqadkii-tetitc  perMMine'pcHfrra^tnmooarîr;  s*9  ne 
«e  présente  pas  d'enchérisseurs ,  fe  sureiuîhérij>seur  sera  déclaré 
a(l|'i(liv  ataiie  :  en  cas  de  folle  tnciiere,  il  sera  tenu  par  oorpi 
àfi  ia-dillérenoe  entre  son  prix  et  celui  delà  vente. 

LorsquMe  ^teooné»*  .adfndieaiioB  aim  eu  liea,  mprè^  h 
famnchère  <!MieBsu9f  aucune  aotre  siumcWve  de»  ménei 

biens  ne  pourra  être  reçue. 

ARTé  711.  Les  avoués  ne  pourront  enchérir  pour  les 
metùhnê  du  trilninai  devant  lequel  se  poursuit  fa  Yent^,  à 
fekfe  dè  nidiité  de  iadjudicatsim  ou  de  ia  snrettcbére^  et  de 
deiDmjip:es*>mtél>tis.  -  ■ 

Ms  ne  }. outrent,  sous  les  mêmes  peines,  enchérir  pour  ie 
saisi  ni  pour  ici  pei'sonnes  notoirement  insolvables.  L'avoué 
fMVfsoivantne  pourr»se<reildropersonne1ientent  adjudicataire 
iti  stmiichérisBlair,  à  peine  de  nullité  de  l'adjudication  ou  de 
la  menchèra-y  et  de-'ddnmiages-iiitéréta  eirrers  toutes  ies 
jpartifs. 

*  Aux.  712.  Le  jugement  d'adjudication  «e  sera  autre  que 
h  ^bpi<!'du  caiiver  des  diarges  réd^é- ainsi  qu'il  esi  dit  M 
farfide  tl90-;  il  sm  revêtu  dertntnirië  dêa'lilgeiiieiitael  du 
iMndemeht  i)ut  lea'fârftiiné,  av^  injoifft^lcm  â  la  partie  saisie 

de  dc^laissor  la  possession  aiissiiô'  aprt\s  ia  signification  du 
jugement ,  sous  p(  ine  tl  y  être  contrainic  méKie  par  corps. 

Aar.  Wè.  Le  jugeuient  d'ddfedicaiién*  ne  fera  délifté  à 
ladjuticataire  qua  la  chaire,  parlai,  de tvpporteir  au  greffier 
t|uil tance» cU«i  fral9.or^înalrefe.dc  ^-joursuite,  et  fa  preuve  qu'il 
a  siilisfail  aux  contlitions  du  cahier  ties  charités  <|ui  doivent  être 
exécutées  avant  celte  délivrance.  La  quillânce  et  les  pièces 
f^sttticative»  démeu^emn  aMnetée^i  la  miitute  du  jugement, 
et  seront  copiées 'à  da'ai^  radfudioaliofi.  PSiute  par  fadfo^ 
dicataire  de  iaire  ces^  juslifications  dans  les  vins^t  jours  de 
l'adjudication,  il  y  sera  contramt  par  ja  voie  delà  ioiie  enchèrei 
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tinsi  qu'il  sei^  dit  ci-après,  sans  préjudice  des  autres  voies 
de  droit. 

Art.  714.  Les  frais  extraordinaires  de  poursuitiftseront 

payés  par  privifëge  sur  le  prix ,  lorsqu'il  en  aura  été  ainsi 

ordonné  par  jugement. 

Art.  715.  Les  formalités  et  délais  prescrits  par  les  ar- 
«    tides  673,  674, 675,  676,  677,  678,  690,  691,  692,  693, 

694,  696,  698,  699,  704,  705,  706,  709,  paragraphes  i** 
et  3,  seront  observés  à  peine  de  nullité. 

La  nuliké  prononcée  pour  défaut  de  désignation  de  1  un  ou 
de  plusieurs  des  immeubles  compris  dans  la  saisie  n'entrai 

nera  pas  nécessairement  la  nullité  de  la  poursuite  en  ce  qui 
concerne  les  autres  inimeu!)les. 

JLes  nullités  .prononcées  par  ie  présent  article  pçurront  étfe 
proposées  par  tous  ceux  qui  y  auront  intérêt.. . 

Art.  71G.  Le  jugement  d adjudication  ne  sera  signifié 
qu  à  la  personne  ou  au,  domicile  de  la  partie  saisie. 

Mention  sommaire  du  jugement  d'adjudication,  sera  bite 
€n  marge  de  la  transcription  de  la  saisie,  à  ia  diligence  de 
ladjudicaiaire.  .      /  « 

Art.  717.  L'adjudication  ne  transmet  à  f adjudicataire 
d'autres  droits  «i  ia  propriété  que  ceux  appartenant  au  saisi. 

NéaranoiilB  fadjudicatairo  ne  pourra  être  trottbië  dans  sa 
propriété  par  aucune  demande  en  résoletion  fondée  sur  le 
défaut  (le  pavement  du  prix  des  anciennes  aliénations,  à  nif)ins 
qu'avant  lad  indication  ia  demande  n'ait  été  notiliéc  au  grefiè 
do  trîbonai  ou  se  poursuit  la  vente.     ^  ^ 

Si  h  demande  a  été  netifiée  en  temps  utile,  il  sera  sursis 
i  Tadjudication ,  et  ie  tril>ni>el ,  sut  iajrécfamation  'du  poursui- 
vant ou  de  tout  créancier  inscrit,  fixera  le  (\rh\  dans  lequel  le 
vendeur  sera  tenu  de  mcilrc  à  lin'  i  instance  en  ré&olution. 

Le  poursuivant  ponrm  intervenir  dans  cette  niiitance. 

Ce  délai  expiré  aans  que  la  demande  en^résolu'tion  iiil  été 
définitivement  jugée,  if  sera  passé  outre  4  fadjiidkation ,  à 
«oins  que, >pour  des  causes  graves  et  dûment  justifiées,  ie  Iri- 

64... 
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bunal  n  ait  accordé  un  nouveau  délai  ponr  le  jufenciil  dt 

i'action  en  résolution. 

Si  ^ute  par  ie  vendeur  de  se  conformer  aux  prescriptions 
du  tribunai,  f adjudication  avait  eu  lieu  avant  le  fugement 
de  la  demande  en  résolution ,  radfudicataire  ne  pourrait  pas 

être  poursuivi  à  raison  des  droits  des  anciens  vendeurs, 

sauf  à  ceux-ci  à  faire  valoir,  s'il  y  avait  lieu,  leurs  tilres  de 

créances,  dans  Tordre  ei  distribution  du  pris  de  fadjudi- 

cation.   

TTTRB  Xm. 

De»  ineUUntê  d»  la  Saine  inmehiUère, 
Art.  718.  Toulc  demande  incidente  à  une  poursuite  en 
saisie  immobilière  sera  formée  par  un  simple  acte  d'avoué  i 
avoué  I  contenant  les  moyens  et  conclusions.  Cette  demande 
sera  formée  contre  toute  partie  n*ayant  pas  d*avoué  en  cause, 
par  exploit  Jajournemenl  à  huit  jours,  sans  augmentation 
de  dciai  à  raison  des  distances,  si  ce  n'est  dans  ic  cas  de 
f  article  7i6|  et  sans  préliminaire  de  conciliation.  Ces  de- 
mandée seront  instmitcs  et  jugées  comnrie  aflfiiires  sommaires. 
Tout  jugement  qui  inlerviendra  ne  pourra  être  rendu  que 
sur  le  s  conclusions  du  ministère  public. 

Au  r.  719.  Si  deux  saisissants  ont  fait  transcrire  deux  sai- 
sies de  biens  diHerents^  poursuivies  devant  ieméme  tribunaf, 
eiics  seront  réunies  sur  la  requête  de  ia  partît  b  pins  dili- 
gente,  et  seront  continuées  par  ie  premier  saisissant.  La 
jonction  sera  ordoMuee,  encore  que  l'une  des  saisies  soit 
plus  ample  que  l'autre;  mais  eiie  ne  pourra,  en  aucun  cas, 
être  demandée  après  le  dépôt  du  cabier  des  chaires  :  en  eu 
de  ooncnrrençe,  h  poursuite  appartiendra  k  f  avoué  porteur 
du  titre  plus  ancien,  et,  si  les  titres  sont  de  ia  même  date,  à 
l'avoué  le  plus  ancien. 

Art.  7  âO.  Si  une  seconde  saisie»  présentée  à  la  transcrip- 
tmn,  est  plus  ampk^  que  la  premièiie,  eiie  sera  transcrite 
pour  les.  ei^ets  non  ootepris  dans  ia  preo^ière  saisie^  et  le 
second  saisissant  sera  tenu  de  dénoncer  ia  saisie  au  premier 
:^>iâ^nt,  qui  poursuivra  sur  les  deux»  si  elles  ^nt  au 
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même  ^tat;  sinon  »  il  surseoira  à  la  praniire  et  suivra  sur 
h  deuxième  jusqu'à  ce  qu'die  soit  au  même  degré  :  elles 
seront  alors  réunies  en  une  setife  poursuite,  qui  sen  portée 

devant  le  tribunal  de  la  premîcre  saisie. 

Ahj.  721.  Faute  par  ie  premier  saisi&sant  d'avoir  pour- 
suivi sur  la  secohde  saisie  à  lut  dénoncée,  conformément  à 
l'article  ci-dessus,  le  second  saisissant  pourra,  par  un  simple 
acte,  demander  !a  subrogation. 

Art.  722.  La  subrogation  pourra  être ^i^lement  deman- 
dée sii  y  acolIusipHi  fraude  ou  négligence,  sous  ia  réserve, 
en  cas  de  collusion  ou  fraude,  des  dommages*intéréts  envers 
qui  il  appartiendra* 

Il  y  a  négligence  lorsque  le  poursuivant  n'a  pas  rempli 
une  formalité  ou  n'a  pus  fiût  un  acte  de  procédure  dans  les 
délais  prescrits. 

Art.  723.  La  partie  qui  succombera  sur  la  demande  en 
subrogation  sera  condamnée  personnellement  aux  dépens. 

Le  poursuivant  contre  lequel  la  subrc^ation  aura  été  pro- 
noncée sera  tenu  de  rcmellic  les  pièces  de  la  poursuite  au 
subrogé,  sur  son  récépissé;  il  ne  sera  payé  de  ses  frais  de 
poursuite  qu'après  l'adjudication ,  soit  sur  le  prix,  soit  par 
l'adjudicataire. 

Art.  724.  Lorsqu'une  saisie  immobilière  aura  été  rayée, 
le  plus  diligent  des  saisissants  postérieurs  pourra  poursuivre 
sur  sa  saisie,  encore  qu'il  ne  se  soit  pas  présenté  ie  premier  à 
la  transcription. 

Art.  725.  La  demande  en  dbtraction  dé  tout  ou  pRrtie 
des  objets  saisis  sera  formée,  tant  contre  le  saisissant  que 
contre  la  partie  saisie  ;  elle  sera  formée  aussi  contre  ie  créan- 
cier premier  inscrit  et  au  domicile  élu  dans  FinscriptiQU. 

Si  le  saisi  na  pas  constitué  avoué  durant  la  poursuite,  Ib 
délai  prescrit  pour  la  comparution  sera  augmenté  d'un  four 
par  cinq  myriamètres  de  distance  entre  son  domicile  et  le  lieu 
oii  siège  le  tribunal,  sans  que  ce  délai  puisse  être  augmenté 
à  Fégard  de  la  partie  qui  serait  domiciliée  hors  du  territoire 
eontiaentai  du  royaume*. 
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jugment,  ou  «i  h  Mie  enchère  est  pounaMe  tpris  fa  dé- 
livrance du  jugement  cradjudicalron,  trois  jours  après  la  signi- 
fication du  bordereau  de  coliocation  avec  commandement, 
il  sera  apposé  de  nouveaux  phcards  et  insërë  de  noUTelles 
Minonees  dans  h  forme  ci-dessus  j^racrîte. 

Ces  plaeards  et  annonces  indiqueront,  en  outre,  fes  noms 
et  demeure  du  fol  enchérisseur,  le  montant  de  Tadjudication , 
une  mise  à  prix  par  le  poursuivant,  et  Je  jour  auquel  aura 
lieu  f'Sm  fancien  cabier  des  charges,  fai  nouvelle  adjudication. 

Le  délai  entre  les  nouvelles  affiches  et  annonces  et  i*ad- 
judioatîon  sera  de  quinze  jQurs  au  moins,  et  de  trente  jours 
au  plus. 

Art.  73ti.  Quinze  jours  au  moins  s^ant  l'adjudication, 
signification  sera  faite  des  jour  et  heure  de  cette  adjudication 
i  iavou^de  l'adjudicataire,  et  i  fa  partie  saisie  au  domicile  dfa 

son  avoué ,  et,  si  elle  n'en  a  pas ,  h  son  doâaicile.. 

Art.  737.  L adjudication  pourra  éîre  remise,  coniorraé- 
menl  à  l'article  703,  mais  seulement  sur  la  demande  du  pour- 
suivant.' 

Art.  7S8.  Si  le  fol  enchérisseur  juatiftait  de  facquit  des 

conditions  de  l'adjudication  et  de  la  consignation  d'une  somme 
réi^lc'c  par  le  président  du  tribunal  pour  les  frais  de  fofle 
enchère,  il  ne  serait  pas  procédé  à  l'adjudication. 

*AUT.  739.  Les  formalités  et  défais  prescrits  parfas  ardcks 
734,  735,  736,  737,  seront  observés  à  peine  de  nuDité. 

Les  moyens  de  nuUitc  seront  proposes  et  jugés  comme  il 
est  dit  en  l'arlicle  720. 

Aucune  opposition  ne  sera  reçue  contre  les  jugements  par 
défaut  en  matière  de  foUe  enchère  t  el  les  jogements  cpiî 
statueront  sur  les  uuHités  pourront  seuls  être  attaqués  par  fa 
voie  de  Fappel  dans  les  délais  et  suivant  les  formes  prescrits 
paries  articles  731  et  732- 

Seront  observés,  lors  de  fadjudicalièn  sur  foUe  enchère^ 
les  articles  705,  7M,  707  et  711. 

Art.  740.  Le  fol  enehérisBeur  est  tenu,  par  corps,  de  fa 
difierence  entre  son  prixet  celui-de  fa  revente  sur  folle  enchère. 
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sans  pouvoir  réclamer  l'excédant,  s  il  y  en  a  :  cet  excédant  sera 
payé  aux  créauciersy  ou,  si  lescréanciers  soot  désintéressas,  à  la 
partie  saisie. 

ARt".  741.  Lorsque,  à  raison  d*iin  îtiçident  on  pour  tout 

autre  motif  légal,  îadjuilicaiioii  aura  été  retardée,  ii  sera 
apposé  de  nouvelles  a(Ijch<>s  et  fait  de  nouvelles  annonces 
dans  les  défais  fixés  par  l'article  704« 

Art.  742;  Toute  convention  portant  qu  à  défaut  d*ezë« 
cutton  des  engagements  pris  envers  lui ,  le  créancier  aura  le 
droit  de  faire  vendre  les  iu^meubles  de  son  débiteur  sans 
remplir  les  formalités  prescrites  pour  saisie  immot^èfe, 
est  nuUe  et  non  avenue. 

Art.  743.  Les  immeubles  a|^rtenant  i  des  majeurs 
maîtres  de  disposer  de  leurs  droits  ne  poucront,  à  peine  de 
nullité,  être  mis  aux  enchères  eu  justice  lorsqu'il  ne  s'agira 
que  de  ventes  voioutairçs. 

Néanmoins»  lorsqu'un  immeuble  aura  été  saisi  réellement» 
et  lorsque  fa  saisie  aura  ctc  transo^ite»  ii  sera  libre  aux  inté- 
ressés, s'ils  sont  tous  majeurs  et  mattres  de  leurs  droits,  de 
demander  que  l'adjudication  soit  faite  aux  enclièrcs,  devant 
notaire  ou  en  justice,  sans  autres  formalités  et  conditions  que 
celles  qui  sont  prescrites  aux  articles  9ô8,  959,  9^0,  961, 
962,  964  et  965»  pour  la  Vente  des  biens  immeubles  appar- 
tenant i  des  mineurs. 

Seront  regardés  comme  seuls  intéresj^,  avant  la  somma- 
tion aux  créanciers  prescrite  par  iarticiéPl|2»  le  poursuivant 
et  le  saisi  1^  et»  après  cetté  sommatioif»  ces  derniers  et  tous  les 
crâmciers  inscrits.  *       '  ' 

Si  une  partie  seulement  des  biens  dépendant  d'une  mémé 
exploitation  avait  été  saisie,  le  débiteur  pourra  demander  que 
le  surplus  soit  compris  dans  la  même  adjudication. 

Art.  744*  Pourront  fermer  les  mêmes  demandes  ou  8*y 
ai^indrej    î       •  ^ 

Le  tuteur  du  mineur  ou  interdit»  spécialement  autorisé 
par  un  avis  de  parents  ;  .  » 

mineur  émancipé»  aasisié  da  son  icttnlenr^  '  • 
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Et  gë^éralement  tous  les  adminislrateun  légRiU  ides. biens 
d'autrui. 

Art.  745.  Les  demandes  autorisées  par  les  artfidss  743, 
paragraphe  1,  et 744,  seit^nt  fenn^  par  une  sinipte  requête 

prcsontce  au  tribunal  sai^i  de  la  poursuite  :  cette  requête  sera 
signée  par  les  avoués  de  toutes  fcs  parties. 

£ile  contiendra  une  mise  a  prix  qui  servira  d'estimation. 

Art.  746.  Le  fugeroent  sera  rendu  sur  le  rapport  d^uu 

juge  et  sur  les  conclusions  du  tninislère  publie. 

Si  ïa  demande  est  admise,  le  tribunal  fixera  îe  jour  de  îa 
▼ente  et  renverra ,  pour  procéder  à  Tadjudication,  soit  devant 
un  notaice,  soit  devant  un  juge  du  si^e  ou  devant  un  juge 
dé  tout  autre  tribunal. 

Le  jugement  ne  sera  pas  signifie,  et  ne  sera  susceptible  ni 
d  opposition  ni  d'appel. 

Art.  747.  Si,  après  le  jugement ,  il  survient  un  chan- 
gcnrient  dans  Tétiit  des  parties ,  soit  par  décès  ou  raiflite, 

soit  autrement,  ou  si  les  parties  sont  représentées  par  des 
minei\rsy  des  iiéritiers  bénéficiaires  ou  autj*es  incapables , 
le  jugement  continuera  i  recevoir  sa  pleine  et  entière  exé- 
cution. 

Art.  748.  Dans  la  huitaine  du  jugement  de  conversion, 
mention  sommaire  en  sera  faite,  à  ia  diligence  du  poi^rsui* 
vant,  en  marge  de  la  transcription  de  ia  saisie. 

Les  fruiUj  if|^n^lj|^és  en  ei^écutton  des  disposîtiojris  de  Tar- 
tiçle  68.2  conserviKnt  qe  caractère,  ^ns  préjudice  çti  droU 
qui  appartient  au  poursuivant  de  se  conformejf,  jpour  les  loyers 
et  fermages,  à  Tariicle  ô85. 

Sera  cgsileqient  piaintenue  ^  prohij|>ition  d  aliéner  faite  par 
fartide  08^.    "  /'        *  * 

ARTICLE  3. 

Les  articles  832,  833»  836,  837  et  838  du  titre  IV  dM- 

ihtnt  1^  <W  kid«iixiè«ct  |>avlio<du  Ç€idli»4e  fjÊ^cêdtm  cMe» 

relatifs  à  la  surenchère  sur  aliénation  voIwit«jHrp  »  s^fmk  leesb 
placés  par  i^.lîlM^*tMM;il  JA^iv^Itt  >./ 
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Art..  8dâ.  Les  notificBiions  ei  rëipMiitions  pteaaripn  par 
les  articles  2183  et  3185  do  Code  civil  seront  faites  per 

huissier  commis  à  ctt  ellet,  sur  simple  requête,  par  le  pré- 
sident (lu  tribunai  de  piemière  instance  de  l'arrondissement 
où  elles  auront  fieu  ;  elles  contiendront  constitution  davoue 
prés  ie  tribunal  où  iaï  surenchère  .et  Tordre  devront  être 
portos. 

Lactf  (ic  ré(juiî)ition  de  mise  aux  enchères  contiendra, 
avec  l'olîre  et  l'indication  de  îa  caution,  assignation  à  trois 
jours  devant  le  tribunal,  pour  la  réception  de  cette  caution, 
i  laquelle  il  sera  procède  comme  en  matière  soipimaire. 
Cette  assignation  sera  notifiée  ati  domicile  de  TaVoué  cons- 
titué; il  sera  donné  copie,  en  même  temps,  de  Tacte  de 
soumission  de  la  caution  et  du  dépôt  au  greQc  des  titres ;|[}ui 
constatent  sa  solvabilité.  * 

Dans  le  cas  où  le  surenchérisseur  donnerait  un  nantisse-, 

ment  en  orc^ent  ou  en  rentes  sur  l'État,  à  défaut  de  caution, 
conformémenl  à  larticle  204 1  du  Code  çivil,  il  fera  notifier 
avec  son  assignation  copie  de  l'acte  constatant  b  réalisation 
de  ce  nantissement.- 

Si  la  caution  est  rejelée,  la  surenclière  sera  déclarée  nuHe^ 
et  i'acqiiéreur  maintenu,  à  moins  qa'4  oait  é(é  fut  daulres 
surenchères  par  d'autres  créancien. 

Art.  833.  LorK|uune  surenchère  auRa  été  notifiée  arec 
assignation  dans  les  termes  de  l'article  832  ci-dessus,  chacun 
des  créaociejiiS  insc^rits  9uca  ie  (hroit  dia  siç  iaixe  subfofec  à  U 
poursuite,  si  le  surenchérisseur  ou  ie  nouvqm  props^taîcf 
ne  donne  pç^  suite  2i  Faction  dafis  le  mois  de  la  surenchère. 

La  subrogation  sera  demandée  par  siqiple  requête  es\  in- 
^jiterv^nUo^»  e(  sigqi^ée  ^r  aci^  4'avoi4é  à  avou^.  .  , 

Le  même  droit  de  subrogation  reste  oo^wrt  n  fiofil  ém 

créanciers  inscrits,  lorsque,  dans  le.  coui[^  (|c|  la- p<yiltsuite , 
il  y  a  collusion ,  Craude  çu  négligence  dq  la  fiar^  d|i  pour-, 
suivant.  ^  , 
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risques  ét  périls  du  soreDcbérisseiir,  sa  caution  contiouant  à 
ètrt  obligée. 

Art.  836.  Pour  parvenir  à  la  revente  sur  enchère  prévue 
par  Tarticfc  2 1 87  du  Code  civil,  lepoursuivanl  fera  imprimer 
des  placards  qui  contiendront, 

1*  La  date  et  h  nature  de  Facte  dalîenation  sur  lequel  la 

surenchère  a  été  faite,  le  nom  du  notaire  qui  l'aura  reçu  ou 
de  toute  autorité  appelée  à  sa  confection  ; 

2**  Le  prix  éooncé  dans  Tactc,  s*d  8*agit  d*iine  vente»  on 
févalaation  donnée  ans  immeables  dans  h  notification  aux 
créanciers  tnseriis^  s'il  s'agit  d'un  échange  om.  d'iroe  dona- 
tion ; 

3*  Le  montant  de  la  surenchère; 

4**  Les  noms,q>rofessionS9  domiciles  du  précédent  pro* 
priétaire,  de  Tacquéreur  ou  donataire»  do  surenchérisseor, 
ainsi  que  du  créancier  qui  lui  est  subrogé  dans  le  cas  de  Far* 

ticlc  833  ; 

5*  L'indication  sommaire  de  la  nature  et  de  la  situation 
des  biens  aliénés; 

6*  Le  nom  et  la  demeure  de  FaToné  constitué  pour  fe 

poursuivant  ; 

7*  L'indication  du  trihuna!  où  fa  surenchère  se  poursuit, 
ainsi  que  des  jour,  lieu  et  heure  de  l'adjudication. 

Ces  jÀMeatâs  seront  apposés,  quinze  jours  au  moins  et 

trente  jours  au  plus  avant  i'adjudication ,  à  la  porte  du  do- 
micile de  fancicn  propriétaire  et  aux  lieux  désignés  dans  l'ar- 
ticle 699  du  présent.  Code. 

Dans  le  même  débi,  Finsertion  des  énonciations  qui  pré- 
cèdent sera  faite  dans  le  journal  désigné  en  exécution  de  l'ar- 
ticle G96,  et  fe  tout  sera  constaté  comme  il  esl  dit  dans  ies*^' 
articles  69g  et  699. 

AûT;  837.  Qumze  jours  au  moins  et  trente  fours  au  plus 

avant  l'adjudication ,  sommation  sera  faite  à  l'ancien  et  au 
nouveau  propriétaire  d'assister  à  cette  adjudication,  aux  iicu, 

jèor  ét  heure  indiqués.  Pareille  sommation  lem  Eûte  au  crdan- 
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cièr  soranchcriiseiir,  n  ^est  ie  noiivaiii  propri^lrire  M  «il 

autre  créancier  subrogé  qui  poursuit. 

Dans  le  même  délai,  Tacte  d'aliénation  sera  déposé  au 
greffe  et  tiendra  lieu  de  minute  d'enchère. 

Le  prix  porté  dans  f  acte  bu  la  valeur  dédhrëe  et  le  mon- 
tant de  la  surenchère  tendront  li^  d'enchère.. 

Art.  838.  Le  surenchérisseur,  même  au  cas  de  subroga- 
tion à  la  poursuite,  sera  déclaré  adjudicataire  si»  au  jour  ÙTié 
pour  f  adjudication  y  H  ne  se  présente  pas  d  autre  enchérisseur. 

Sont  applicables  au  cas  de  surenchère  les  articles  701 , 
702,  705,  706,  707,  m,  712,  713,  717,  731,  732, 
733  du  présent  Code,  ainsi  que  les  articles  734  et  suivants 
.  relatifs  à  la  folie  enclière. 

Les  formalités  prescrites  par  les  articles  705  et  706»  832, 
636  et  637  seront  observées  à  peine  dé  nullité. 

Les  nullités  devront  être  proposées,  I  peine  de  déchéance, 
savoir  :  celles  qui  concerneront  la  déclaration  de  surenchère 
et  l'assignation,  avant  le  jugement  qui  doit  statuer  sur  la 
réception  de  la  caution;  celles  qui  seront  rehtives  aux  forma- 
lités de  la  mise  én  vente,  trois  fours  au  moins  avent  fadfudi- 
cation;  il  sent  statué  sur  les  premières  pai*  le  jugement  de 
réception  de  la  caution,  et  sur  les  autres  avant  l'adjudication 
et,  autant  que  possible,  par  le  jugement  même  de  cette  adju- 
dication. •  ' 

Aucun  jugement  ou  arrêt  par  début  «n  matière  écr  sureu- 
chère,  sur  aliénation  volontaire,  ne  sera  susceptible  dop[jo- 
sition. 

Les  jugements  qui  statueront  sur  les  nullités  antérieures  i 
la  réception  de  ia  caution,  ou  sur  h  réception  même  de 
cette  cautions  et  ceux  qui  prononoeroAt  sur  la  demande  en 

subrogiition  intentée  pour  collusion  ou  fraude,  seront  seub 
susceptibles  d'être  attaqués  par  la  voie  de  Tappel. 

L'adjudication  par  suite  de  surenchère  sur  aliénation  vobii- 
taire  ne  pourra  être  fnqppée  d*aucnitê  antre  surenohèrew 

Les  eflbts  de  f  adjudication  ï  fa  suile  de  snireaehère  s* 
aliénation  volontaire  seront  ré|^,  à  1  égard  du  .vendeur  et 
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éê  fÊétoMtmke,      Im  di^tîoBB  ét  fartide  717  ci^ 

dessus. 

Article  3. 

Les  prtides  conpôsant  le  lîtrè  VI,  de  la  Vente  des  &feii# 

immeubles ,  du  livre  II  de  la  deuxième  partie  du  Code  de 
procédure  civile ,  seront  remplacé^  par  les  dispositions  sui- 
vantes : 

TITRË  VL 

De  h  Vente  âee.  Biens  immeubles  appartenanf  à  des  Mineure, 

Art,  953.  La  vente  des  iouoeubles  appaiteiiaoi  à  des 
mineurs  ne  pourra  Àre  qrdonnëe  que  d'après  un  avis  de 
parents  ëoon^t  la  nature  des  biens  ét  leur  vafeur  appfoxi- 

matîve. 

Cet  avis  ne  sera  pas  nécessaire  si  içs  biens  appartiennent 
en  même  temps  à  des  ipajeurs,  e(  si  la  vent^  e&^  poursuivie 
par  eux.  II  sera  procédé  alors  conformén^ent  au  titre  des 
partages  et  lîcitatiops.. 

Art.  9ô4.  Lorsque  ie  tribunal  bomoleguera  cet  avis»  il 
déclarera,  par  le  même  jugement,  que  la  vente  aura  liea 
anit  devant  f  un  des  juges  du  tribunal  à  f  audience  des  criées, 
sail  devant  un.  notaire  à  cet  effet  commis. 

Si  les  immeubles  sont  situés  dans  plusieurs  arrondissements, 
le  tribunal  pourra  commettre  un  notaire  dans  chacun  4^  ces 
amndisirmenta»  «i  même  danner  commission  rogitoife  à 
(^hneun  das  Iribonanx  de  la  situation  d^  ces  biens. 

Art.  955.  Le  jugement  qui  ordonnera  la  vente  détermi- 
nara  la  mise  k  prix  de  chacun  des  immeubles  à  vendre  et  les 
'conditions  de  la  vente.  Cette  mise  à  prix  sara:r^i^,  soit 
Apris  Vans  des  paimits«  aoit  d'apris  les  titres'de  propriétéy 
soit  d'après  les  baux  authentiques  eu  sous  seing  privé  ayant 
date  certaine,  et ,  à  dé/aut  de  baux,  d'après  ie  rùie  de  la  con- 
tribution foncière. 

Néanmoins»  le  tribunal  .pourra,  suivant  les  circonstaiiocs, 
iure|jrooéier.à  Testinmtioli  totale  ou  partiélle  des  knmeubles. 

Cette  estiaaatian,  auia  lieu,  selon  l'importance  et  la  nature 
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des  biens ,  par  un  ou  trois  experts  que  le  tribunal  commettra 
à  cet  effet. 

Ait.  946«  Si  totimatîon  a  été  ordonné^kxpert  ou  les 
ecpert^y  après  avoir  préië  serment,  soit  devante  prësîdmit  da 
irilNiMlrM^^i^Birwie.m  juge  de  paixComMÎs  par  fui,  rédige» 
rofit  leur  rapport,  qui  indiquera  sommairement  les  bases  de 
f  estimation ,  sans  entrer  dans  le  déuii  descriptif  des  biens  à 
vendre*  *  \  • 

La  minute  du  raf^port  sera  déposée  an  greffe  du  tribnnaL 
II  n'en  sera  fMtt  déivré  d^eiipédiimii.  ' 

Art.  957.  Les  enclières  seront  ouvertes  sur  un  cahier 
des  cliar^es  déposé  par  l'avoué  au  greflTe  du  tribunai,  ou  dressé 
par  le  notaire  commis»  et  déposé  dans  son^étude»  ai  ia  vente 
doit  avoir  lie»  devant  notailie.  >  ' 

Ge  cahier  eentiendM  r 

1*  L*énonciation  du  jugement  qui  a  autorisé  fa  vente^ 

2°  Cefle  des  titres  qui  établissent  la  propriété; 

3"  L'indication  de  h  eature  ainsi  que  de  ia  situation  des 
liiens  à  vendre,  celle  des  corps4'hérilBge»  de  leur  éontcnance 
approximative,  et  de  deux  des  tenants  el aboutissants; 

4**  Lenonciation  du  prix  auquel  ies  encbères  seront  ou-* 
vertes,  et  les  conditions  de  h  vente.  • 
*    AnT.  0^8.  Après  ie  dépôt  du  Cahier  des  ohnges,  il  sem 
rédigé  et  imprimé  des  placafds  qui  contiendront» 

Lénondatîon  du  jugeasent  qui  aura  autorisé  la  vente; 

f  Les  noms,  professions  et  domiciles  du  mineur^  de  son 
tuteur  et  de  son  subrogé- tuteur^  .  •  • 

.  3?  La  deaignalien.  des  i>iens,  teUe  queife  a  ésé  inaérée 
dias*  ie  oahie#  dâ  chaii^est 

4°  Le  prix:  auquiri  seréntoifVertes  ies  enchères  sur  chacun 
des  biens  à  vendre; 

y  Les  jour»  heu  et  heure  de  l'adjudication,  ainsi  que 
rindication  soit  du  notairo  et  de  sa  demeure»  soit  du  tribu* 
ual  devenl  lequel  rarifurfioatieii  tum  iimi»  »t|  dant  tous  les 
cas,  de  l avoué  du  vèndeun    •  » 
1  ;  Ajut.  050.  Iica  placards  seront  allies  .quinze  jours  au 


Digitized  by  Gopgle 


(7*4) 

moins,  trente  jours  au  plus  avant  radfttdioatioQ,  aox  lieitz 

désignés  dans  Farlicle  699,  et ,  en  oulrc,  à  la  porte  du  notaire 
qui  procéde^^ia  vcole;  œ  dmt  il  am  tifié  cooibniiéiiieat 
an  méoMarfllL 

Ak.  W0«  Gi|Mt  de-  œs  «plaonb  «m  «Bérét»  dtM  fe 

même  délai,  au  journal  indiqué  par  Farticle  696,  et  dans 
celui  qui  aura  été  designé  pour  Tarrondissenient  où  se  poursuit 
la  veote ,  si  ce  n  est  pas  i'arjroiidissemeot  de  la  situatioa  des 

Il  en  sera  justifié  cenfimaséoient  à  Tartiele  61^8. 

AuT.  961.  Seion  la  nature  et  Timportance  des  biens,  il 
pourra  être  donné  à  la  vente  une  plus  grande  publicité,  con- 
formément aux  articies  697  et  700. 

Art.  963.  Le  subrogé -tuteur  éa  mineor  sen  afipcié  à  k 
▼ente,  ainsi  que  fe  prescrit  Fartide  450  dir Code  civil;  à  cet 
effet,  ie  jour,  le  lieu  et  Theure  de  l'adjudication  lui  seront 
notifiés  un  mois  d'avance,  avec  avertissement  qu'il  y  sera  pro- 
cédé tant  en  son  absence  qu'en  sa  présence. 

Art.. 963.  Si,  ao  fonâr  ÎBdiqiié  pour  fadjiidicsiion,  ies 
enchères  ne  s  elèrent  pas  i  la  mise  à  prh^  ie  trîbnnai  pourra 
ordonner,  sur  simple  requête  en  fa  chambre  du  conseil,  que 
ies  biens  seront  adjuges  au-dessous  de  f estimation;  i'adjudjca- 
tion  sera  remise  à  un  délai  fixé  par  le  jugemeitty  et  cpii  ne 
pourra  être  moiiidre  de  quinsaine. 

Celte  adftKUeation  sera  encore  indiquée  par  des  placards 
et  des  insertions  dans  ies  journaux ,  comme  il  est  dit  ch<les- 
sns,  huit  jours  au  raqyis  avant  l'adjudication . 

Art.  964.  Sont  déclarés  coouiions  m  présent  titre  ies 
articles 701,  705,706,707,  711,719,  743,  73S,  734, 
735,  736,  737,  738,  739,  740,  741  et  74t. 

Néanmoins  si  les  enchères  sont  reçues  par  un  notaire, 
elles  pourront  être  faites  par  toutes  personnes  sans  ministère 
d*avoiié. .  • 

Dans  le  ou  fb  rmlB  devant  notaire,  s*fi  y  a  Iîsq  à  foHe 
enchère,  la  poursuite  sera  portée  devant  le  tribunal.  Le 
certificat  constatant  que  l'adjudicataire  na  .pa&  justifié  de 


Digitized  by  Google 


B.  ii*S15.  (  !f%&  ) 

Tacquit  des  conditions  sera  délivré  par  îe  notaire.  Le  procès- 
verbal  dcidjudication  sera  déposé  au  greile,  pour*  servir 
d'enchère. 

Art.  965.  Dans  les^buit  jours  qui  suivront  Tadjudication , 

toiiie  personne  pouria  faire  uiio  suiencht  re  du  sixiènîe,  en  Se 
coiifi  rmiiiu  aux  fuimalilcset  délais  réglés. par  les  articles  708|  , 
7  a9  et  7 1 0  ci-dessus. 

Lorsqu'une  seconde  adjudication  aura  eu  lieu  après  la 
surenchère  ci-dessns,  aucune  autre  surenchère  des  mêmes 
biens  ne  pourra  étie  rei^uc^  i- 

Article  4. 

Les  nrliclis  9'\0,  970,  9^1  ,  97  2,  97,1,  97  5  et  976  du 
titrr  Vil  (/es  I* aria ^ es  r(  IJcilalionSf  livre  II,  (leuxi(*nîe  par- 
tie du  ('Ode  de  procédure  civile^  seront  remplacés  par  ies 
dispositions  suivantes  : 

Art.  9()9.  Le  jugement  qui  prononcera  sur  îa  demande 
en  pnrtape  coiiinu'tUa,sii  y  a  lieu,  un  |ugc,  conformément  à 
larticle  823  du  Code  civil,  e\en  même  t<rnps  un  noiairè. 

Si  y  dans  le  cours  des>  opérations,  ie  juge  ou  le  nglatre  est 
empêrlië,  le  président  du  tribunal  pourvoira  au  remplace- 
ment par  une  ordonnance  sur  reqi^éle,  laquelle  ne  sefa  sus- 
ceptible ni  d'opposition  ni  d'appei. 

Art.  970.  £n  pi'ononç^nt  sur  cette  demande  «  le  tribunal 

*  ordonnera  par  le  même  jugement  lé- partage,  s*iî  peut  avoir 
lien,  ou  la  vonle  par  licilalion,  qui  sera  faite  devant  un 
membre  du  tribunal  ou  devant  un  notaire,  conformément  à 
Iarticle955.  '  • 

Le  tribunal  pourra ,  soit  qu*il  ordonne,  le  partage,  soit 
qu'il  ordonne  la  ficitation ,  déc-larrr  qu'il  y  sera  îmmédiate- 
ment  procodé  sans  cxpcrlisc  prcaîalîle,  même  lorsqu'il  y 
aura  des  mineurs  en  cause;  dans  le  cas  de  iicitation,  le 
tribunal  déterminera  la  mise  â  pnx^  cotiformëtaient  à  l'article 
955. 

« 

Art,  971.  Lorsque  le  tribunal  ordonnera  f expertise i  il 
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préalablement  que  les  immeubles  seront  vus  et  estimés  par  un 
expert  nommé  d'ofiice. 

Dans  ce  dernier  cas,  le  rapport  de  i expert  sera  entériné 
sur  requête  par  le  tribunal,  et  sur  les  conclusions  du  ministère 
public  le  tn!)iinal  oMoiHK  r  i  la  vente.  • 

Art.  988.  Il  sera  pnjcédé  à  la  vente,  dans  chacun  des  cas 
ci-dessus  prévus,  suivant  les  formalités  prescrites  au  titre  de  ia 
vente  des  biens  immeubles  appartenant  à  dés  mineurs. 

Sont  déclares  communs  au  présent  titre,  les  articles  701 , 
702,  705,  706,  707,  7  l  1*,  7  l  2,  7  I  3,  7  3  3,  731,  735,  7  36, 
737,  738,  739,  740,  7  fl,  742,  les  deux  derniers  paragra- 
pbes  de  farticle  964  et  larticle  965  du  présent  Code. 

L'iiéritier  bénéficiaire  sèka  réputé  héritier  pur  et  simple, 
s*il  a  vendu  cfes  immeubles  sans  s€  conformer  aux  rè^es 
prescrites  par  le  présent  litre. 

Article  6. 

Le  litre  IX,  livie  II,  deuxième*  partie  du  Code  de  procé- 
dure, sera  ain^i  rectifié  : 

TITRE  IX. 

De  !ti  Rcnoncialion  à  la  Communauté ,  de  la  Vente  des  ImmeuàUê 
dotaux  ei  de  ia  Renonciation  à  ia  Succession. 

Art.  997.  Les  renonciations  à  communauté  ou  à  succes- 
sion seront  f.iites  au  grelle  du  tribunal  dans  l'arrondissement 
duquel  la  dissolution. de  if  communauté  ou  l'ouverture  de  ia 
succession  se  sera  opérée,  sur  le  registre  prescrit  par  Far* 
ti'de  7'84  du  Gode  civH,  et  en  conformité  de  iarticie  1457 
du  même  code ,  sans  (|u'il  soit  besoin  d'autre  formalité. 

Lorsqu*il  y  aui'a  lieu  de  vendre  des  in)ïneu])l(\s  dotaux  dans 
les  Cm<s  prévus  par  larticle  1658  du  Code  civil,  la  vente  sera 
préalablement  autorisée  sur  requête,  par  jugement  rendu  en 
aùdieiice  publique. 

Seront,  au  surplus,  af>pîicables  les  articles  955,  956  et 
suivants  du  titre  de  la  veu4e  de  biens  immeubles  appartenant 
a  des  mineurs. 
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Article  7, 

Lonqu'H  y  aura  lieu,  dans  fon  des  cas  prévus  par  les  dis- 
positions relatives  aux  difierentes  ventes  judiciaires  de  biens 
immeubles,  d'augmenter  un  délai  à  raison  des  distances, 
laugmeoUtion  $era  d un  jour  par  cinq  .myriamètres  de  dis- 
tance. 

Articlb  8.. 

Les  articles  708  et  709,  àubstitaés  aux  articles  710  çt  71 1 
du  Code  de  procédure  civile  par  b  présente  Ipî ,  seront  men- 
tionnés en  remplacement  de  ces  derniers  dans  le  troisième 
paragraphe  de  l'articïe  573  du  Code  de  commerce,  au  litre 
des  faillites  et  banqueroutes. 

Larticle  696  ci-dessus  sera  substitué  à  larlide  683  du. 
Code  de  procédure  civile  dans  les  difierentes  lois  qui  font 
mention  de  cette  dernière  dispcisition. 

Il  en  sera  de  même  de  toutes  di>posi tiens  auxquelles  ren- 
voie la  législation ,  et  qui  se  trouvent  remplacées  par  les  nou- 
•  yeaux  articles  de  la  présente  lui. 

Articlb  9. 

Les  ventes  judiciaires  qui  seront  çommence'es  anlcrieure- 
roent  à  la  promulgation  de  la  prëâente  loi  continueront  i 
être  régies  par  les  anciennes  dispositions  du  Code  de  procé- 
dure civile  et  du  décret  du  %  février  1^8 1 1. 

Les  ventes' seront  censées  commencées,  savoir  :  pour  îa 
saisie  immobilière,  si  le  procès-verbal  a  été  transcrit,  et  pour 
les  autres  ventes,  si  les  placards  ont  été  aliichés. 

Article  10. 

LVmploi  des  bougies ,  dans  les  adjudications  publiques , 
pourra  être  remplacé  par  un  autre  moyen ,  en  vertu  d'une 
ordonnance  royale  rendue  suivant  la  forme  des  règlements 
d'administration  publique.  . 

Dans  les  six  mois  de  ia  promulgation  de  la  présente  loi,  il 
sera  pourvu  de  la  mémé  manière , 
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1°  Au  tarif  dos  frais  et  dépens  relatifs  aux  ventes  judi- 
ciaires des  biens  immeubles  ; 

9"  .Au  mode  de  conservation  affiche». 

T.n  présente  loi  ^  discutée ,  déli!)érée  et  adoptée  par  b 
Cbambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députes  ,  et  sanctionnée 
par  nous  cejourdliui ,  sera  eiécûtée  comme  loi  de  FÉtat. 

Donnons  en  hanobiient  a  dos  Omus  et  Tribunaux, 
Préfets,  Corps  administratifs ,  et  tous  autres,  que  les  prient» 

Ils  g.irdent  et  maintiennent,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir, el,  pour  Us  refidre  pins  notoires  à  tous,  ils  les  fassent 
puidier  et  enregistrer  pariaut  où  besoin  sera;  et,  afin  que  ce 
soit  chose  ferme*  et  stable  a  toujours^  nous  y  avons  fait  mettie 
notre  sceau. 

Fait  au  palais  de  Neuilly,  le  2'  jour  du  mois  de  Juin, 
ran  1841. 

Va  tt  fcellë  dnf  riund  fceaa  :  Par  ie  Roi  : 

X>e  Garde  (Us  sceaux  de  France,  Le  Garde  des  sceaux  de  Frmmee, 

Minis!rc  Sri  If  taire  d'état  au  dé-  Ministre  Secrctcire  d'état  au  dè' 

parlement  de  la  justice  cl.  d^  parlement  de  la  justice  et  des 

cultes,  cultes. 

Signé  N.  Maatik  (do  Nord  ).         •  Signé  N.  MABTiff  (dn  Siord). 
N*  93Sf .  —  OaDONNANCB  DO  Roi  portant  : 

Art.  V*.  Lo  tarif  arrête  le  5  août  l80i  (  17  ihermidor  an  xil  ) 
pour  le  bac  de  Guerhavillr  on  de  la  Maîlierajc,  sur  la  Seine,  est 
et  demeure  reru[)lace  par  celui  ei-aunexe. 

2.  Sont  aiiruncliis  lie  un\u  taxe,  les  adniinistrateurs^  mugistmts, 
fonciionnuircs  piil)lics,  flgrnts  d,'  l'administration  et  autres  qui, 
aux  trrmcs  du  calucr  ilca  cJiarp^cs  de  radjiidicalioO|  jouissent  de 
l'exemption  du  ptiage.  (  Paris,  12  Mai  i64L  ^  * 

T^UF  dès  Droits  à  percBpoùr  mue  passages  de  GnerèstHUa 

et  de  la  MMila^aye  (  Setne-inférieure  ). 

Pour      pafsage  d*«ne  personne  non  char^^ce  on  chargée  d'us  potdo  an- 

deasons  de  cinq  mj-riagrannief.   OS* 

?Le  batelier  no  poorra  étro  eonttaint  k  paitcr  que  lonqnc  ion 
paitagen  Ini  aararcroat  aao  recattn  aa  moina  ^galo  à  en  f«i  cai 
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dû,  d'après  le  tarif,  pour  six  personnes  à  pied,  et,  dans  ce  ca^,  il 
emploiera  ie  btc  ou  un  batelci,  à  s»  Tolonté. 

Pour  denrées  ou  raarchaiidi.ses  non  cbargif^s  Mir  une  voirure,  sur  un 
chevtfl  oii  lAiftet,  iùéSà  embtn|liëe«  à  nrat  4*hdmlne  eCd'un  poids 
de  eÎAq  iTlynagr'a|Ames  ...»  •  •    o'  t Q* 

Pour  chaque  mjffagramnie  éicédant  •  f   4)  OS 

Nota,  Le  chargeur  déclarera  le  poids,  qui  jpourra  être  Tdrifid 
par  le  paiteor,  *     '  • 

Pour  le  passage 

D'un  clveval  ou  mulet  et  son  cavalier,  v.ilise  comprise  ..,...*   0  15 

B'un  cl»€val  ou  muiet  charge  ;   0  11 

D'un  chevail  on  nvolef  no^obtrgë,  ^0  10 

Ase  charge'  ou  d'une  àme»^  chtfrgëe,  »  ik 

jy^n  Ane  mow  chargé  ou  dSisc  Anesie  tion  chargée.  •  •  I  •  0  ot 

Par  cheval  ou  mulet,  bœuf,  vache  ou  Ane,  employé  au  labour  on 

.lîî;ru  au  pâturage   0  0$ 

Par  bœuf  an  vacbe  appartenant  à  des  marchands  et  destiné  à  la 

TPT1  (e...  •   0  it 

Par  veau  ou  porc  -  .  0  03 

Pour  un  ipouton,  brebis,  boue,  obèire,  cochon  de  lait,  paire  d'oies 

ou  de  dindons  0  pt 

Lorsque  les  moutons,  brebis,  boucs  et  chèvres,  iront  au  ||)âtu* 
rage,  oti  ne  paiera  que  ta  moitié  du  droit. 

Lorsque  tes  moutons,  brebis,  boucs,  chèvres,  cocbous  de  lait, 
paircsacToies  on  de  dindons,  seront  au-dessus  de  cinquante,  le 
droit  sera  diminué  d'un  quart. 

Les  conducteurs  des  ch^fuux,  muîets,  ùncy,  buntfs,  etc.  payeront.  0  04 
Lt  bftt^Iifr  np  pq^rra  ^(re,  conin^iiit  k  passer  dans  le  bac,  pséféra- 

blement  an  passe-cbevaf,  les  chevaux,  mulets,  bcenfs  et  antres 
.  sttimanx  compris  Aitks  cette  section,  que  lorsque  les  conducteurA  * 

lui  assureront  un  mom*  use  reeette  de  » . .  «  , .  »  o  to 

Poor  le  passage        ^  ^ 

D'une  voiture  susp:"  <iuo,  a  ilnix  roiie>,  colui  du  rîioval  ou  muïtt, 

ou  )>nifr  une  liticrc  ii  denN  ciicvuux,  et  le  C'>iidurtcur   0  7S 

D'une  voilure  suspendue,  ù  quatre  roues,  du  cheval  ou  mulet,  et  le 

conducteur. \  1  i  00 

.D^ita0  voitiirt  ii|spendiK,.'ii  ^iMtke  rmlkt,  aûelée  de  deux  chevaux 

on  mulets,  y  compris  le  conducteur  ».<   1  SS 

Les  voyageurs  payeront  séparément,  par  téte,  le  droit  dé  pour 

une  personne  à  pied. 

Péiir  une  eharteitlK  chargée  et  attelée 

D'un  seul  cheval  ou  mulci ,  y  compris  le  cooductcur .    i  oo 

De  dfux  chevaux  on  muletv,  y  compris  le  condncttnr   i  •& 

De  trois  chevaux  ou  mulets ,  et  le  coAduetcur  «   l  so 

Pour  une  çharretle  à  vi^  |  (e  cUf  yal  e|  le  cpnductenr   o  ?• 
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une  clMffffctte 

fe ,  eroplovee  a«  transport  Jet  aignii  M  à  U  rOKtrtft  ëcs 

CoI(e<i ,  îe  ciie.al  et  le  condurffur  •••••••••••  O^SO 

La  mt^me  vuwarr  à  vide ,  (e  c  htrval  et  le  coruiucti  ur   0  €0 

Chvrgte  ou  n^n  chargée,  at(clé«  5«*ulemerit  d  ua  âne  ou  d'une  âoes.se, 

et  le  conducieur  o  CO 

Pour  un  chariot  de  roul  ige,  à  quatre  roars, 

CTiar«;e,  un  chera!  et  le  conducteur  «   f  ÎS 

Charge,  deux  chevai|x  et  ie  conducteur   i  &o 

Cburgë,  trou diCTUU cti« oonducteur  l  7S 

Avi&»  attelé  d'an  Midievul,  et '.ccoodactrar   1  tt 

Il  Mtu  fmyé  ]Mr  cliaqac  cbcTal»  audct  mi  hmmtt  ■«c«Mi  Im  MMbrat 
mdiqaà  pour  !r^-  itielugei  d-dessus.  cornue  pour  on  cbcfui  —Irt,  U9m 
ebarg^,  et  pur  àoc  M  àmtiÊ9p  ie  druic  Saé  fêmr  U»  âucs  «t  totmi  MB 
cil  a»  2<»s. 

t>4tel'cr  nr  pnuiTa  être  contrafnt  Ii  pi>-rr  une  vouuro,  charrette  oa 
chari  *t  >e  |ire?cu(ant  isoléraeni,  que  ior><|at:  ie  cuoducieur  iui  ^^urvr*  aa 
moinj  nue  reoetie  d'un  franc,  aîl  s'a^t  dune  Totinre  à  deux  r<>ucs,  à  Tide 
et  atlridé  d*ua  «eol  cberul ,  et  de  treia  fruica  daot       les  «rtree 

Dana  le  leaipa  dea  haaica  caox,  la  pajenMMi  dm  daaii  aara 
moi  lie*. 

hAw  V.cr  n'e«c  ten«  de  j^mit»  avant  le  lerer  du  aprê»  le  cavcfcer  d« 

•'•Ifil,  quf*  I- «  iu*î'-$  d**  p  iîx,  m^ireii,  adj  «inf^  oa  offic;»  ?  *  de  poîicr,  agents 
de-»  douane^  et  dr<  c  ut  ibutioui  indircctea,  et  la  gcodarmene,  pour  rcxcr- 
Cice  de  leurs  fooctioafa 


•Cbrtifub  oonforme  par  noof 

Ganir  tirs  sceaux  de  France,  Ministre 
Secrétaire  d'ètal  au  dcpoi  tcmtui  de 
la  juitiee  eê  4ie$  cudits, 

A  Paris,  ie  3  *  Juin  184 
N.  MARTIN  CdaNord). 


»  *  Cctti  dbta  f  if  aalfc  da  la  rduotiaB  &m 
k  la  CbanccUcmi 


On  a^a^tia*  poar  I«  Balfctin  itt  foiff  k  raison  4c  9  francs  far  an,  k  la 
riaf  naMTM  '«jat*»  ou  cWa  Im  Oirvctcim  des  p«atM  àm  dcpancaMata. 
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N*»  9323.  —  Ordonna  SCE  DV  Roi  qui  ûm^rc  nu  Aftnt^'fve  'itf^à 
Travaux  publics  un  Crédit  extraordinaire  pour  l'acquittement 
des  Dépenses  imputakies  sur  les  Pn^duits  spécialisés  anlériemrs  è 
1839, 

*  * 

Au  paiau  des  Tuileries,  le  13  Avril  i841« 

LOUISPHiLiPP£,       DES  Français,  à  tous  pi&entt 

et  à  venir,  salut. 

Vu  la  loi  du  21  mars  1 825,  qui  a  autorise  le  Gouvernement  à  éta- 
blir des  droits  spéciaux  de  pc'age,  pour  snl)venir  aux  frais  de  tra- 
vaux extraordinaires  coDceroaot  les  rivières  navigables  et  les  porU 
de  commerce; 

Vai'articie  3  de  notre  ordonnance  du  28  octobre  1836  (l),  por- 
tant que  les  fonds  de  cette  origine,  restant  à  employer  à  la  fin  de 
chaque  année,  seront  reporléS|  avec  la  même  destiuatioo |  Ml 
compte  de  l'exercice  suivant; 

Vu  les  lois  de  règlement  des  comptes  des  exercices  1838  et  anté- 
rieurs, qui  oDt  consacre  le  princi|>e  4u  report  des  prodiiiti  ape- 
cialiscs  ; 

Considérant  qne,  dans  ie  budget  de  l'exercice  1839,  il  a  été  al- 
loiié,  pour  les  travaux  imputés  précédemment  sur  les  produits  de 
cette  nature,  des  crétlits  représentant  <  es  produits,  ce  qui  u  fait 
cesser  la  spécialité  résultant  de  la  loi  «lu  24  mars  I82j  u  partir 
de' 1839,  sans  enlever  aux  produits  antérieurs  leur  destination  pri- 
niitive; 

Considérant  aussi  qu'il  résuite  des  tableaux  annexes  au  projet  de 
loi  de  règlement  des  comptes  de  l'exercice  1839,  qu'à  l'expiration 
de  cet  exercice  H  restait  disponible,  sur  les  produits  spéciaîisels 
antéricui^  à  1839,  une  somme  de  soixante  et  dix  mille  six  cent 
iSSn^uante-six  francs  quarante  centimes^  dont  PaAnuIation  est  pro* 
posée  pour  ordre  par  ic  projet  âe  loi  précité  ; 

(1)  Bull.  467,  n°  6670.  •.'•Li 

%.  IX' Série.  ht  ' 
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■  Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  deê  tnrvAuz 
publics,  et  de  j'avis  de  notre  Conseil  des  ministres, 

Noos  AYONS  OBOONNE  Ct  09D0t«N0NS  ce  qui  SlÛt  : 

AtT.  l*^  Un  crédit  extraordinaire  desoîKftnte  et  dh  milTe 

six  cent  cinquante-six  francs  quarante  centimes  esl  ouvert  à 
notre  ministre  des  travaux  publics  sur  les  fonds  de  Texercice 
1840,  pour  subvenir  à  racquittement  des  dispenses  impiital>ies 
sur  ies  produits  Sj^ialiaës  en  vertu  de  h  iol  du  S4  mars  1 8S5j 
perçus  antérieurement  à  Texercice  1830. 

2.  La  réf^ularisation  de  ce  cn'dit  sera  proposée  aux  Cliain- 
bres,  dans  ia  ioi  de  rc-^^lonunt  du  budget  de  1  8  io. 

3*  Nos  ministres  secrétaires  d'état  aux  départements  des 
travaux  publics  et  des  finances  sont  chargés,  chacun  en  ce 
qut  le  oonceme ,  de  Teséaition  de  h  présente  ordonnance, 
qui  sera  insérée  au  Bulletin  des  lois. 

Signé  LOUIS-PHIUPPB. 

^    Par  I«  Roi  :  le  Miniètrû  Seeréiuire  d'éiai  amdéfortemmu 

des  trûpmuB  publies. 


N*  9334.  —  Oroosnance  nu  Roi  qui  fixe  li  Cotisation  à 
percev  oir,  pendant  l'e.rei  eice  184  f,  sur  les  Coupons ,  Parts  ou 
J:lclusées  de  Bois  de  charpente ,  .<ciaf^c  et  charronnage  jiottés  , 
servant  à  l'approvisionnement  de  Paris,  ' 

'    Aa  palala  dc«  Tuilenet ,  le  29  Avril  1841. 
•  » 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français,  à  tous  j^résenu 
et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  minbtre  secrétaire  d  état  des  travaax 
publics;  ' 

Vu  la  déiibératioh  en  date  du  10  de'cembre  1840  de  la  conmm- 
naute' des  marchands  de  bois  carrés  et  autres,  destines  à  TapproTi- 
atonnehient  de  Paris,  ayant  pour  objet  de  pourvoir,  dans  un 
Intérêt  commun  ,  aux  dépenses  qu'entraîneront,  pendant  la  cam- 
pagne de  1841,  le  transpdrt  en  cours  de  navigation  et  ia  conser» 
vation  desdits  bois; 

La  lettre  de  îageat  générai  de  cette  communauté  du  1 4  du  mène 
mois; 

t..  '  ' 
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LWticIe  9,  titre  l'^'^^o  la  loi  de  16  jiiilkt  ia40|  portant  fiuliiMi 
du  budget  des  recettes  de  Texercice  1841  ; 
.Notre  Conseil  d'état  eatendU| 

NoUi  kYOHB  ORDOUNB  et  OBDOlIlfOVi  Ce  qui  Sttit: 

ÂBT.  1''.  ii  sera  payé^  à  titre  de  cotisation,  sur  tous  iei 
coupons  y  parts  ou  édusëes  de  bois  de  charpente,  nlige  et 
charronnage  flottés ,  pendant  f  exercice  1^84 1  ;  savoir  : 

1®  Pour  cliaque  coupon  clo  bois  de  charpente  qui  sera 
flotté  sur  les  rivières  d'Yonne,  de  Cure  et  d'Armançon,  ainsi 
que  sur  le  canal  de  Bourgogne,  deux  franco  trente -cinq 
centimes,  dont  un  franc  .soixante  et  dix:  centimes  à  fanivée 
aux  gares  de  Bercy  oti  i  la  gare  dlvry,  et  soixante-cinq  cen- 
times à  leur  sortie,  indépendamment  des  deux  francs  par 
coupon  payables  au  passage  sous  le  pont  de  Sens,  pour 
cotisiition  spécialement  alfectée  au  service  des.âots  et 
ëclusëes  sur  i'Yonne; 

2*  Pour  chaque  coupoil  de  charpente  provenant  de  la 
rivière  de  Marne,  trois  francs,  dont  deux  francs  à  l'arrivée 
auxdites  gares,  et  ui|  franc  à  la  sortie; 

3"  Pour  chaque  part  de  -bois  de  soîage  provenant  de  ia 
Marne,  trois  francs  cinquante  çentimes,  dont  deux  francs 
virtgt-cinq  centimes  à  Tarrivée  auxcUles  gares,  et  un  franc 
vingt-cinq  cenliiii.s  à  la  sortie; 

4°  Pour  chaque  coupon  de  bois  de  charronnage  provenant 
de  ia  Manie,  deux  francs  cinquante  ce^iUîmes,  dont  un  franc 
soixante  et  quinze  centimes  à  {arrivée  auxdites  gares,  et 
soixante  et  quinze  centimes  à  la  sortie; 

5°  Seujn  i'ubuj^'c,  l».'s  écliisées  compteront  pour  quatre 
coiqious  de  Mariic,  et  ies  paris  ou  coupons  de  la  rivière 
d'Auiie,  trois  pour  deux;  ceux  lies  rivières  dites  Petite-Seine 
et  Morin ,  deux  pour  un. 

6*  La  cotisation  payable,  partie  à  Farrivée  aux  gares, 
partie  à  la  sortie,  sera  integraiemeiït  acquittée  immédiate- 
ment après  ieur  arrivée  à  destination ,  pour  ies  parts,  coupons 
et  ëclusées  qui  ne  s'arrêteraient  pas  dans  les  gares. 

7*  II  sera  payé  en  sus  un  franc  soixante  et  quinze  ctn-* 
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limes  par  coupon  ou  part  dunt  on  rçcUiierak  le  garage  aux 
ports  intérieurs  de  ia  Râpée,  d*Auste^tz  ou  à  lemboucbure 
*du  canal  Saint-Martin» 

2.  Le  payement  sera  fliit,  à  Paris,  entre  les  mains  de  l'agent 
giétiërai  delà  compagnie,  et,  à  Sens,  lors  du  passage  sous  le 
pont  ou  au  moBient  du  départ,  entre  les  mains  du  commn 
préposé  k  cet  eflE^. 

S.  lies  agent»  de  la  eommunmilé  sont  autorisés  à  em* 
pFojfer  tous  les  moyens  (jul  sont  en  ïeur  pouvoir,  à  FeOet 
d'assurer  le  payement  de  ladite  cotisation. 

En  cas  de  refus  de  payement,  la  perceptkm  s'efiisctuem 
ooBHue  en  ntlîére  de  coutributtons  publiques. 

4.  Hos  ministres  secrétaires  d*état  auY  départements  des 
travaux  publics  et  des  fînances  sont  chargés,  chacun  en  ce  qui 
le  concerne ,  de  l'exécution  de  ia  présente  ordonnance. 

Signé  LOCIS-PHILIPPB. 

pÊt  U  Boi  :  /«  MmûtreSeeriiaitt  d'état  mu  djpmimtmt 
deâ  tr&0ÊÊts  Mi&ftiRf  • 


If*  dSS's.  —  Omdonnakcb  du  Roi  portant  eonvoeatiom 
éu  Amsikma  ColHge  électoral  do  Mamo'^t'^Loire. 

An  pdM»  dk  NeviHj,  U  34  llâi  m^. 

LOUiS-PHiUPr£«  Kol  Dfis  Français,  à  tous  présents 
«I  à  venir»  8ALOT. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  seerctaire  dVtat  au  depurtenieot 
de  rintcrieur; 

Vu  lu  loi  du  19  avril  1831; 

Vu  fextrajt  des  procès-verbaux  des  séances  de  la  Chambre  des 
Députes,  duquel  il  résulte  que  la  Chambre  a  reçu,  dans  sa  séance 
du  19  de  ce  mois^Ia  démission  de  M.  Rohincau ,  député  de  Maine- 
et-Loire, 

Nous  AVONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  cc  qui  8uit  : 
A  RT.  1**.  Le  collège  du  deuxième  arrondissement  électoral 
du  département  de  Maine-et-Loire  est  convoqué  i  Angers 
pour  le  19  juin  prochain^  à  iefiet  dëliic  uu  député. 
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2^.  Notre  inmistre  secrétaire  d*éut  an  département  de 

fintcrieur  est  chargé  de  rexéculion  de  la  présente  ordon- 
Bance. 

Signé  L0UIS-PHII4PPIÎ. 

Par  le  R<û  :  le  Ministre  Secrétaire  d*é$mt  au  dèfwrtqnfieni 
de  i'intérieut^ 


N*  93i6.  —  Obdùnnance  du  Roi  qui  règle  h  moéê  éappU* 

eaiion  du  droit  d'ênirée  sur  les  fih  de  Un  et  de  ehamtre  retors* 

« 

An  palais  de  NeuiUj,  le  iv  Juin  1841. 

LOUIB-PHIUPra»  Roj  WSB  Français,  à  tous  prësetits 
et  à  venir,  SALUT. 

Vu  l'article  1^^  de  la  loi  du  G  mai  dernier,  qui  dîriiè,  pour  la 
perception  des  droits  d'entrée,  les  iils  de  iiu  et  de  chanvre  en  quatre 
eiasses,  selon  ieor  def^é  de  finesse; 

V^l&  disposition  du  rnéoM  article  portant  que  fappiicatîon  des 
droits  sur  ie  SA  tetors  serai  réglée  par  nne  ordonnancé 'rojale,  dont 
la  teneur  sera  aanmise  aux  Chambres  pour  être  convertie  en  loi 
dans  les  trois  premiers  mois  de  ia  prochaine  session; 

Sur  le  rapport  de  nos  ministres  secrétaires  d'état  au  de'parteqpLÇ^t 
de  higricaiiure  et  du  commerce  f  et  au  département  des  finances, 

Noua  Av«|Ns  oanoNNB  et  oanoNNoifa  ce  qoi  : 

Art.  l*'.  Pour  l'application  du  droit  d'ei^trée  sur  les  fils 
de  fin  et  de  chanvre  retors,  on  miiïlipîiera  fe  nombre  de  mètres 

3ue  mesurera  un  kiiogi^amme  du  iil  déclaré,  par  fe  nombre 
es  bouts  de  GjL  çinwle  dont  il  aera  cpmpoaé  :  {e  produit  ftéter^ 
minera  fa  classe  à  luujaelie  ce  fil  appartiendra,  et  par  aoîtft  le 
droit  à  lui  appliquer. 

2.  Nos  ministres  secrétaires  d  état  au  département  des  fi- 
4)am:es  e(  au  ({épartemeat  dp  i'agricuitufc  et  du  commerce  sont 
fihafgéa ,  cbacfui  «n  ce  qui  ie  i^cerne,  de  i  exécution,  de  fat 
yiésMle  ofdoMasce. 

Sfgué  U>inS-PHILIFn. 

Par  le  Roi  :  te  MÊirUstre  Jfeeritaire  ^iua  om  diépartemeni 
de  l'agricuhure  et  du  eemmeree ,  > 

Signé  h,  CmuH^iraipAiNEt 


Digitized  by  Google 


(  "^38  ) 

N*  99i7..  —  Oadommamci)  du  Roi  porUnii 

      • 

1*  Que  M.  Roquet  { Franfûis'PauUAmaïul)^  commiMiK  de 

r>Iice  à  la  Chapelle-Saiot-Denit  (  Seine  ),  est'eatorise  à  sabeittiicr 
•on  nom  celui  de  MçnpmUe  ; 

S*  Que  rimjKstraDt  ne  pourra  se  pourroir  devant  les  Iribunam, 
pour  faire  opérer  sur  les  registres  de  l*e'tat  civil  le  changement 
résultant  de  la  présente  ordonnancé ,  qu^apris  le  délai  fixe  par  les  j 
articles  6  et  8  de  la  loi  du  1 1  germinal  an  xi,  et  en  justifiant  Qu'au- 
cune opposition  n'a  ete  formée  devant  fe  Roi  en  son  Conseihcrétat 
(É9  M0n1S4O.) 


N*  9398.  —  Oroonnancb  do  Roi  portant  : 

Art.  1".  Le  ministre  sccrçtairc  tl'ctat  au  département  des  tra- 
vaux puî)li<  s  est  aillolis  J  à  acquérir,  an  nom  <îe  l'Etat,  lia  terraio 
situe  rue  d'IJm,  n"  i;^,  ap|)nriennnt  aux  lu'ritirrs  SccUicr. 

Cette  aequisitiou  uura  iicu  uiQ^eaoaut  prix  de  cent  vingt-buit 
mille  Iraiits  ; 

2.  Lo  paviMneiu  du  prix  do  i'immeuhle  mentionnées  l'article  1" 
sera  ellectuc  aussiioi  après  raceompiisspmeiit  dis  iormalitfs  légales, 
et  impute  sur  le  crédit  ouvert  pour  les  coustruclions  nouvelles  de 
iVcolc  jiormale  par  la  lui  du  ai-i  mars  i64l.  (  Paris,  d  Avril  ^S4L] 


9^39.  —  Ordonnamgb  do^  ^oi  portant,  t«  qu'on  adjoint  an 
maire  I  en  sus  du  nombre  déterminé  par  l'article  8  de  la  foi  du 
81  mars  1831»  sera  nommé  dans  la  commune  de  Cintegabdle, 
arrondissement  de  Muret  (  Haote«Garonne  )  ;  9*  que  cet  adfoînt 
sera  cbobi  parmi  les  conseillers  municipaux  domiciliés  dans  le 
hameau  de  Tramesaigues,  et  y  remplira  Ses  fooctioiu  d'elficier 
de  l'état  civil,  en  se  conformant  à  ce  q^ii  est  prescrit  par  les  ar- 
ticles 9,  3  et  4  de  la  loi  du  8  mai  1809  [  1 8  floréal  an  x  ].  (  Paris, 
44AprHi841,) 


9330.  —  Orbonnanch  du  Roi  portant  : 

Art.  1^*^.  Les  tarifs  arrêtés  par  les  de'crets  des  13  août  1804 
(S5  thermidor  nn  et  30  mai  1805  (  10  prairial  nn  xiii  ),  poar 
les  bacs  situés  dans  le  département  dea  Ardennea,  sont  et  demepreot 

remplacés  par  le  tarif  unique  ci-annexé. 

2.  Sont  alFranchis  de  toute  taxe,  les  administrateurs,  fonction- 
naires publics,  agents  de  radministration  et  autres  qui,  aux  termes 
des  cahiers  de  charges  des  adjudications  des  droits,  sont  appelés  à 
jouir  de  la  franchise  du  péage.  (  Ncuilfy^  18  Mai  i84i.  ) 
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TamIF,  deS  Droits  à  percepoir  au  passage  des  Bacs  et  B^ftmx 
êûués  dans  le  département  des  Ardennes,  ^ 

i«  Une  personne  non  chargé  en  chargée  «u-deHont  de  cinq  wjtm' 

prammos  ,   Oi* 

1°  Denrt'cs  ou  inarcliatulsses  non  rî-urje^i-cs  sur  une  voiture,  sur  un 

cheval  ou  un  niuict,  uiuis  euibai'tjuced  à  braâ  d'hotumc  et  d'un  poids 

de  cinq  mjriagrammes  •  •   05 

S>  Chaque  m^friagramme  excédant  le  poidi  détei^nind  par  lea  ardclee 

d-detini.  «  «  01 

Pour  le  paaiage, 

4^  D*un  cheval  ou  mulet  et  sou%aTaIier,  valîse  conipnae   Ift 

1*  D*un  cheval  ou  mulet  charge'  •....I*..».....  fO 

fio  IVuti  rlirval  nu  mulet  non  charge'.* «l....*.*../. ••••  •••  os 

7*  D"u«»  âne  ou  àncvse  charge  00 

8**  D'un  ân"  ou  liiit-sse  non  charge'   05 

S*'  D'un  cheval,  mulet,  bœut,  vache  on  àne,  emploie  au  labour  ou 

allant  au  pâturage  •   05 

10*  O'nn  boraf  on  Tache  appartenant  à  des  marchand^  et  allant  h  la 

Tente....   10 

li<*  D'un  Tcao  ou  pote  ot 

lt°  D'un  moutof) ,  brebis.  boac,chèfre,  cochon  de  lait,  etpar  cbaqne 

paire  d'oies  ou  de  dindons  01 

Lorsque  les  niojiton^.  brebis  oa  chcvns,  iront  au  pitorage,  on  ue 

payera  que  la  muitic  du  diuit. 
Kotm,  Les  eoiidnetenra  de  cberanx ,  muletSy  bœnCs ,  ânes ,  payeront ...  ot 

Pour  le  passage, 

19*  D*nne  Toitnre  à  deux  ronet,  chargée  et  attelde  d'an  teti  cheTal, 

mulet  oa  deux  boeofs,  y  comprit  le  condacieur.  •..  40 

14*  D*Qne  Toiture  à  deux  rouée,  obargée  et  attelée  de  deux  cbcTaux, 

mulets  00 ipatre  bœufs,  y  compris  le  conductear  ••••  ftO 

15®  D'une  voiture  k  deux  roues,  vide,  le  clievdl  cl  le  conducteur.  ...  30 
IC*  D'une  eliarrette  à  doux  rones,  chargée,  employée  au  transport 
des  engrais  ou  k  la  rentrée  des  r/(  oltes,  le  cheval  nu  dtîux  ^)œu^s, 

et  le  coaducieur  compris   S5 

17*  La  même  Tide,  le  cheTal  ou  deux  bmnfs,  et  le  conducteur  •  li 

10*  D*one  cbirme  on  berse,  le  chcTal  et  le  conducteur  compris  lO 

10*  0*nne  Toiture  ou  chariot  b  quatre  roues,  Tide,  attelé  d'nn  cberal, 

et  le  conductear.*  •   50 

S0<'  D'une  voiture  ou  chiriot  b  quatre  ropes,  chargé,  un  cbcTal  et  le 

condr.cteur  •**.  60 

JSota.  Il  sera  paye'  pour  cliaque  choval,  mulet  ot»  bœuf,  excédant  îe 
nombre  ri-dessus  indique,  le  droit  fixe  pour  un  cheval,  mulet  oa  bœuf  non 
charge,  et  par  âne  et  ânesse,  le  droit  fixé  pour  les  ânes  et  âncsses  non 
chargés. 

Lorsque  le  passage  det  pontoni  on  barques  se  fait  au  moyen  d'un  câUe 
tendu  d'une  Hto  b  luutre,  le  fermier  est  tenu  de  faire  toutes  les  maneniTrct 

nécessaires  pour  que  le  câble  n'entrave  pas  la  navîgationt  wn>  pOUTOiTy 
pour  ce  fait,  réclamer  cucun  droit  de  péage  ou  indemnité. 
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Le  Atelier  sera  tenu  d*eflreetiier  Te  pa^i*gc  noTennant  le  droit  nmple , 
après  une  atfrntc  ()'tine  hievre  pour  les  bacs  et  d'une  demie  pour  Ica  pawg 

cheval  et  les  Uatclpt??. 

II  ne  spra  tenu  dv  passer,  avant  \c  lever  on  après  îe  roncher  âxi  SoîerT, 
fjoe  Ws  juges  de  paix^  umircs,  adjoioU  ou  oflicierâ  de  police,  agents  des 

dowHMS  it  4tf  ceMrfbvliMt  hiftiiolM  i  M  là  ^ftuMmuitit  f  pour  l^^fel%ftft 
delnMfMwtlom  ' 


CniiFiÉ  conforme  put  nous 

Garde  des  sceaux  de  France,  Minisire 
Secrétaire  d'éimi  au  depMemteni  de 
la  justice  et  des  cuites, 

A  Paris,  le  7  *  Juin  1841, 

N.  MARTIN  (  dtt  Noitl  ). 


'  Cette  date  est  celle  de  la  réception  dm  BuilelA 
à  la  CbanceUcrie. 


*Ob  ABobm  poar  la  BalletStt  Am  lob»  k  niaM  d«  t  Itanaa  far  an.  Il  la  «alaat  la 
rtaupriiacrfa  reyala  |  o«  cbaa  laa  Dlractcinii  '^ea  f  oitaa  ëat  dtfpaHcaMota. 


IMP|II11£JU£  AOTALX.  —  1  JuSu  1841. 
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N*  9931.  — Z«9/  fKt  ouf^re  un  Crédit  pottr  tamgmâHêi 
Je  Im  Capalirh  de  h  Garde  mmieipale  de  Fatri/tr  •  •  . 

LOUIS-PHILIPPÇ ,  Roi  des  Français,  à  tous  présents 
et  à  venir,  salut. 

ATOMi  CMHiOMMè  et  oMUNOM  co  qui  soît  r 

ARtICLB  • 

Il  est  ouvert  au  ministre  de  la  guerre,  sur  rcxercice  1841, 
on  crédit  fpëcnd  de  denx  eeilt  trente-huit  miiie  quatre  cent 
trerite  francs  (  dâ8,430'  ),  tùôtùm  subvention  a  la  y'ûle  de 
Paris  pa«r  laugmentation  d#  k  mnlarie-^'ia  garde  ttwr- 

cipale. 

Cette  subvention  est  destinée  à  f  entretien  de  deux  cent 
i|naFMilt*jept  homiies  êt  de  ieax  cent  trepte-neuf  chevaii^ 
pendant  les  six  derniers  mx^  dë  184^1,  .cêirfbmiMent  au  la* 
Ueau  annexé  à  la  présente-  loi.  La  ViEe  cje  Paris  demeure 
dbar^fée,  en  outre,  —  •  "    •  ' 

De  toutes  les  dé|>enses  de  casernement  ;  j 

Des  Bodemnitës  de  logeraient  ;        '  ; 

Et  de  la  fourniture  des  lib.en  ferpoïkr  ceiiclier4i#  ttoi»- 
veaux  cavaliers.  *    *  ' 

• 

Il  sera  pourvu  aux  dépenses  autorisées  par  là  présente  loi^  ^ 
au  moyen  des  ressources  onfiiiaires  et  extn^ôrditfairei'âocor-  ' 
dées  pour  les  besoins  de  i'etercroé'l'S^lt. 

2.  IX' Série.  50 
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La  présente  loî,  discutée ,  délibérée  et  adoptée  par  la 
Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés,  et  sanctionnée 
par  nous  cejourd*hui,  sera  exécutée  comme  loi  de  FÉtat. 

Donnons  en  mandement  à  nos  Cours  et  Tribunaux , 
Préfets,  Corps  administratifs ,  et  tous  autres ,  que  les  présentes 
ib  gardent  et  maintiennent,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir, et,  pour  les  rendre  plus  notoires  à  tous,  ifsfes  fassent 
publier  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera  ;  et ,  afin  que  œ 
soit  chose  fe^^le  et  stable  à  toujours,  nous  y  avons  fiatit  mettre 
notre  sceau. 

Fait  au  château  de  Neuiily,  le  10*  jour  du  mois  de  Juin 
1841. 

Signé  LOUIS-PIIIUPPE, 
Vu  et  §ee\\é  du  grtod  tceao  :  Par  le  Roi  : 

Le  Crorde  des  sceaux  de  France ,  Le  Président  du  Conseil,  Ministre 
Ministre  Secrétaire  d'état  au  di"         Secrétaire  d' état  de  la  guerre , 

parument  de  la  justice  et  des  .     gi^^^  m"  Duc  db  Dalm atie. 
cuises, 

Signé  N.  Mautin  (  da  NonI  ). 


TahhoM  présentant  le  'détail  H  le  montant  de  la  Dépense  tjui  nécessite 
l'emploi  du  Crédit  de  quatre  cent  soixante-six  mille  huit  cent  soixante 
'  francs  quatre-vingt-cinq  centimes. 
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OBSERVATIONS. 


On  fait  figurer  ici  une 
(orome  de  dix  mille  francs 
lalTcctëe  aa  traitement  da 
deuxième  iieutcnant  -  co- 
lonel «   emploi  qni  a  éié 
I rétabli  par  ordonnance  du 
'l7  ao^t  1899,  et  qui  te 
'  trouve  dëjà  comprise  dam 
le  projet  de  bod^t  pour 
1842. 
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La  *omme  cî-contrc  re 
présente    i'iadMillj^^é  d 
IjPlB  00  \  fourrages  à  ■■■■iteg  I  de; 

adjudants  dn  corps  qvî  de 
Tront  être  iQoaié%  . 

S Le  brigadier •  trompette 
étant  remplacé  par  un  ma- 
réchal dr»logi«»trompf  (tr, 
—  ,  la  tomme  ei-cori(re  renré- 
MBte  M«l«Drnt  la  àxïïé- 
rence  de  aolde  qui  rxisir 
entre  ces  deux  grades. 
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A  ajonter  'povr  iee 


d«  matériel» 


^«t  aupnmitê  U  nombre  i/ej 
Jraiw  ifat  Jai^  #iootMhîrg>  fwtfitîwiîyitè»^  i)^àg»>  rf'Jn- 
gauléme,  Auiun,  Cmnhmi,  Mhx  ^  Pmmer^  et  ForidU». 

AParis.ie  18  Avril  1841. 

LOmS-PHIUPPE,       DES  Frâm^^ais,  à  tra  pitentt 

et  i  venir,  salut.  ^ 

Sur  ic  rapport  de  notre  garde  des  sceaux,  mioiotre  MCi^otaire 
d'état  au  de'partement  de  la  justice  et  des  cultes  ; 
•  Vu  Tarticle  1«' de  Pordonnancc  du  16  juin  1838        qui  fixe  à 


(i)  Tiii«  férié»  BnlL  too,  vfi  8«04. 
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71%^  .mille  U  nofn^rpjféisrt^  ^ui  poitjnt^^  pjâcç]  dCiii»  Icf  çcpicç 
Secondaires  ecclesîaitîques  ;    '  .       '  ' 

.  Vn  notre  ordonnw^^  4u  SI  octobre  1839  (1),  portant  reparti* 
lion  de  dîi-»neuf  n^lle  cinq  ^eni  l^naff^Tingt-cinq  eMtas  eocl^ 
fclnatiqiii  I  itwiiee  ^jiiatr«>vinftedsoeèeee  <|u  i  ovaume. 


Nous  AVOMS  OBDQITNB  ct  oroohnons     quî  fuit  : 

An.  l*'*  Le  cohtingent  ds  iliocèse  ^Aôgoûléme  est  porrf 

Ide  cent  a  cent  cinquante; 

Celui  du  diocèse  d'Autuu^  àe  trois,  cent  soixante  à  troil 
Jcent  quatre-vingts; 

'*  Celui  du  dicx^fe  de  Caobr^i,  de  deKl  oinfiaBCe  à  émn 

Celui  du  diocèse  de  Metz,  de  deux  cent  soixante  à  troi$ 
icenis;  *      •   *  ' 

\  Celui  djA  dîoeàse  de  Pfiaiitrs,.de  cent  soixaulç  â  ileui 
icents;    *  •  •  .  » 

Celui  du  diooés^  de  VersiiSlep,  d^  oeét.qliatie<^vinffls  k  iea$, 

^ents.  •  '  .  ;  • 

,  2*  Notre  garde  des  ac^ux',  ministre  $ecpétaire  d  état  au 
idëpartement  de  fa'justkeiet  ded  cultes^  est  .chaîné  de  Vexé* 

Î'  lution  de  h  préœiite  ordonnance;,  qiii  seica  ins^ëé  au  Buf* 
etin  des  lois.  •    *    .  , 

'  '  Jp^  Jjr  ^m  t  U  a^rde  Jés  sveanx ,  3Ûn  istre  Secrétaire  d*ém 

'm  dtmmriemtmt  ée  tm  êmftie*  et  des  eulUfp 

I        •    •  .*       •      •  . 


I  ^      SBjpié N. Maiti^  (da Nord}. 


LOUIS- PHILIPPE,  Roi  des  Français,  à  tous  présents 

■■'  *!'T>  .    '     t>   I!    !»     1.1    i|   I  Ji'  If."     i>      I  II        IJi"   f  ■ 
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Sur  ]p  rapport  de  notre  minbtre  sécréta^  d^éiat  an  départament 
aefhisMc&en  jpnÛiqueV         !  '     •  :  *  ! 

Vu  Partide  8  de  la  loi  du  I9i  Teotdse  an  xi  (f)^ 

JVi^  l^,  artioUf  |  ^9  de  |a  Joi-d^  ^}  ftrif^iafi  de  4a  nvfme 
année  (l)^  .         '  •      .  /  i 

Vu  lé»  articles  9t  et  98  de  rairététiù  Gouvernement  en  date  du 
^juinl8D3  (3);  *•    '  '  * 

Vu  f  article  15  de  notre  «nlnipance  do  ir^etobre  1840  ^|  . 

V  u  la  rfaliiitralifa  dp  4opatf  ^«W*  4^  i'î4Mriietîaa.yipyiqiiii«  1mi 
daie  des  8  ayril  at  U  mai  1841»  .      ^  . 

^^OUâ  AVONS  ORDONNÉ  et  ORi>QNNONS  Ce         «Mit  ^  -  /  ' 

Aet.  l*^  Ces  éMidiants  én  médecine  «t'en  j^arnMicië  ipé 
auraient  iîé  êriitÊin  dans  fa  'icryite  ^fe>'8anM  taM^ali4y  MU 

comme  cfiinirgien^  élèves,  soit  comme  chirurffîen^  tedui^ 
aides  ;  conformément  aux  dispositions  de  nos  oitionnances 
des  12  août  1836  (5),  6  février  1839  (6)  et  17  décembre 
1 848»  obtiendront  ia  ^toiioesslôn  'mtnite  de8*ifiaei<|>tidnà 
éessairet  pétfr  .pérvenîr;  Mff  %u  wMMonit  éevanM  iMe  ftoilM 

de  médecine,  soit  à  la  maîtrise  en  pharmacie,  Sous  fa  condi- 
tion de  se  vouer,  pendant  quins^  uns  au  moins,  au  service  de 
santé  militaire.  •  < 

Cette  'Oéfndition  sera  fiaranlie  au  moyen  Jtirf'éngiifawioht 
souscrit  fêtie  *e«ftdldat  oi  ddmeift  aooe^td  )»ar^dil¥''mfilMM 

secrétaire  d*état  au  département  de  la  guerre.  Copie  cettifiéi 
dudit  oiis;ageDieAt  Sj^ra  iransoiise  au  département  de  Iftistktic^ 
tion  pui>iiquè  avec  4ei  awtreî  fNèees  étabiisBamt  le  droit  àèt 

•   8.  QuàVeééÊk  4e  éètvUs»  dMiwatdft  >la«is4i8  Mpittrtit  t»b 

litaires,  soit  en  qualité  de  chirurgien  élève,  soit  en  qualité 
de  chirurgien  sous-aide,  compteront  pour  i*obtention  des 
isâEO  tincHptbiiSfili^^  iasiiQ0iiéi4k  idé4eobie,'oii 

(i)       «ëne»  Bàïl.  î70,  n*  5676.  ,  *  * 

-.0)        Jjirjfj  BuJI.  .776,  n"  8986.  -      •>  .  .   ^ 

(6)  ix«  série,  Bull.  450,  i)°  6446.  i 

(6)  ix«  Mhe,  BuiL  |S7,     77»s.  .TWft  ««'.uô^  ,ï) 
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pour  les  Iiuit  années  de  stage  dans  une  offichiei  actueUemeat 
engëei  des  élèves  en  pharmeèie. 

S.  Toat  chiitii^iea  Sèfe  ou  cHinirgien  soius-eide  qm  mi- 
fuit  obtenu  la  concession  des  inscriptions  prescrites  pour  le 
doctorat  en  médecine,  ou  ia  dispense-  des  années  de  stage 
exigées  pour  ia  maîtrise  en  phsymiiqe,  devra»  pour  être  • 
■dnii  ans  eiikiiens  deadits  grades  ei  lîMs  devant  une  ùmhé 
de  médecine  ou  une  école  spéciale  it'  pharmacie,  justifier 
préalablement,  soit  des  diplômes  de  bachelier  es  ietlres  ou 
és  sciences  prescrits  par  Tordonnance  du  9  août  1836  (l) 
pour  ies  étndiaats  en  médedoe»  soit  du  dipUw  de  bachelier 
éaJelties  prescrit  par  f ordonnance  di;^  S7septfmb|n  1940  {%) 
ponr  les  éièvéa  en  pharmacie.  . 

II  sera  tenu ,  quant  à  la  réception,  d'acquitter  seulement  le 
droit  d^  présence  des  examinateurs  .et  ies  frais  reiatils  aux 
opérations  qui  font  parti*  des  esamenSt  einsi  queTimpresaion 
de  la  IhdM  inaugurale* 

4.  Le  chirur^en  élève  qui  renoncerait  à  la  carrière  mili- 
taire, ou  auquel  il  aurait  été  fait  application  de  l'article  25  de 
i'ordonuauçe  du  août  1836»  etloQicier  de  sa#ité  déaiis- 
iitiinanreeu  mis  ea  nâonne  dan^  un  .des  trois  premiers  cas 
prévus  par  rartiole  li  de  ia  lei  du  10  mai  1894»  demeure- 
ront débiteurs  envers  le  trésor  public  du  prix  des  inscriptions 
obtenues  à  titre  d'avance  gratuite  dans  les  facultés  de  méde- 
cine et  dans  ies  écofes  de  pliarmacie^  et  de  ia  partie  du  prix 
des  emneui  dont  il  leur  au  mit  été  ùit  repni  ie  dans  les  écoles 
de  pharmacie.  .         *  * 

5.  Les  diplômes  délivrés  aux  officiers  de  santé  militaires 
relateront  ia  disposition  ci^dessus  presci:U&4  il  ^i*^  f^i^ 
^[aiement  mention  ^ur  les  registres  d*ioscriptions  de  ia  faculté 
de  médecine  ou  de  |*écoie  de  pharmacie  prâs  desqudies  f  offi- 
cier de  santé  aura  pris  ses  grades  ;  et  ie  département  de  h 
guerre  devra  transmettre  au  dépjtf-iemeat  de  linstruction  pu- 

(i)BalL4SO,VSS19.  .    i  . 

(t)  BAm»ai»aMiw 
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blique  avis  immédiat  de  toute  cessation  de  service  d'un  offi-» 
Gter  de  santé  militaire,  avant  I accomplissement  des  quinze 
années  prescrites  en  rarticle  l*,  et  pour  upe  .des  cadises  pré- 
mas  en  Farticlè  4  de  fa  présente  ordonnance. 

6.  Nos  ministres  secrétaires  d'état  au  département  de 
ia  guerre  et  au  département  de  l'instruction  puUique  sont 
efaaigés,  chacuii  en  èe  qui  le  concerne,  de  l'exécution  de  la 
présente  ordonnance.  .  ^  ^ 

Par  le  Roi  :  le  Miniêtrt  Secrétaire  d'état  au  dégartemeni 
de  VUniPêmti, 

9334.  —  OtLDùVfiAjfCM  ou  Roi  jporUmt  eonp^aitêm 
du  quatrifme  CpUége  électartd  M  h  Smrthe»  • 

A«  ptlais  4»  Nfiufly,  le  1«  lam  164,1.  ' 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  dbs  Français,  à  tona piésenti 
et  i  venir,  SALUT. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département 

de  rintérieur; 

Vu  ia  loi  du  19  avril  1831  ; 

Vu  l'extrait  des  procès-verbaux  des  se'ances  de  la  Chambre  des  • 
Députes,  duquel  il  resuite  que  la  Chambre  a  reçu,  dans  sa  séance 
du  38  mai  1841,  la  démission  de  M»  le  comte  Anatole  de  Mon/» 
tcsquiou,  députe*  de  la  Sarthe, 

Nous  ÂTOvs  oiboimi  et  oinoimoHa  ee  qui  suit  : 

Art.  1*'.  Le  collège  du  quatrième  arrondissement  éleo-  ' 
tond  du  département  de  la  Sarthe  est  convoqué  â  Saint-Ca- 
bis'pour  le  26  juin  présent  mois»  i  FeiTet  d'élire  un  député* 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d'étai'-an  département  de 
rintérieur  est  chargé  de  l'eiécution  de  la  présente  ordon- 
•  nance. 

Signé  LOUIS-PHILIPPE. 

Par  le  Roi  :  le  Ministre  Secrtimre  d'éUU  md^mriemeiU 
•  ^        de  l'intérieur, 
  '0  '  Signé  T.  DucHiTSL. 
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R*  0335.  —  OaMHiTAircB  no  B»i  por(u<, 

1*  Que  MM.  Amne  [Prosper-PhUij^pe)  et  Anne  {Pierre)  sont 
âôtorises  IL  substhaer  à  leur  nom  oefio  H  Deriaii; 

r*  due  lei  impctnuitg  tie  (kotfrroiit  te  piMirfoir'iièvftiit  lei  trf- 

nief  ^  bt  firticlef  0  et  8  de  U  loi  dn  il  ^eraiîii^  fn  xi»  et  ca 
luftifiaot  qtt*eociiiie  opposition  n\  ete  hami»  devant  le  t^oi  en 
CoumU  d'état  (  ft7 Avril  ISéL) 


^     ^  CEi(TlFI£  conforme  par  nous 

Garde  deg  sceaux  de  France,  Minisire 
^  ^  d'état  an  département  A 

'  ^  I'       justice  et  des  cultes,  \ 

AParb,  le  If  *  Juin  1841, 

*     N»  MARTUI  (daNaéd). 


*  Cette  date  cèt  celle  de  b  rëeeptien  do  Bvtlebii 
k  U  CmBoeOerie.  :  • 


«  ♦ 


On  ^^^boane  pour  le  Bulletin  det  loi»,  à  rai»on  de  9  franc«  p«r  aa^.  à  la  cum*  de 
ilniprimerie  rojaif ,  ou  ehcs  ici  Directeur*  dcê  pottei  de*  départcmeiiu. 


.  * 


Imprimekib  rotalb.  — 12  Juin  1S41. 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

« 

N°  818. 


N*  9336.  — *  Lot  qui  accorde  des  Crédits  supplêmentaireê  et  extra* 
ùrdinmkree  pour  lee  D^ernseê  de  l' exercice  1S40  et  des  esereieee 
eloê» 

An  pahit  èt  Nednj;  le  10  Jnm  184U 

LODIS-PHIUPPB,  Roi  bbs  ThàtfÇàJiB,  à  tons  présents 

et  avenir, salut. 

Nous  avons  propose,  les  Chambres  ont  adopté/  NOUS 

AVONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  ce  qui  silit  : 

TITRE 

Crédite  euppUmemiaires  et  extraordmairee  de  tesereiee  iS40* 

ÂRT1CL£  1^'. 

II  est  alloué,  sur  l'exercice  1840,  au  delà  des  cre'dits  ac- 
cordés parla  loi  de  finances  du  10  août  1839  et  par  diverses 
lois  spéciales,  des  crédits  supplémentaires  montant  à  vingt 
millions  cinquante  et  un  miU(%  cinq  cent  cinquante-quatre 
francs  (20,051,554'). 

Ces  crédits  supplémentaires  demeurent  répartis  entre  les 
difierents  départements  ministériels,  conformément  aux  états 
A  et  B  ci-anneiâ. 

ARTieLB  2« 

11  est  accordé,  sur  le  même  exercice  1840,  des  crédits  ex-> 
inordinaires  montant  à  la  somme  de  cent  trente  milf  ions  trois 
cent  quarante-trois  mffle  sept  cent  huit  firancs  trois  centimes 

(130,343,708^  03'). 

IX'  Série.  67 
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Ces  crMits  extraordinaires  demeurent  rëpartn  entre  les 

diiïércnts  départements  ministériels ,  conformément  à  fétat  C 
ci-annexé. 

Articlb  3. 

U  est  accordé  sur  f exercice  1840,  pour  fe  payement  des 
crâinccs  *des  exerciixs  périmés,  des  crédits  extraordinaires 
spéciaux  montant  i  la  somme  de  cinquante^neuf  mille  cin- 
quante-cinq francs  (59,055^). 

Ces  crédits  extraordinaires  spéciaux  demeurent  répartis 
entre  les  diflTérents  départements  ministérieb,  conformëoient 
I  rétat  D  ci-annexé. 

Articlb  4. 

Les  crédits  accordés  sur  l'exercice  1840,  pour  les  travaux 
publics  extraordinaires,  sont  augmentés,  couToraiéBie^t  ài'ai^ 
tlcle  3  de  la  loi  du  6  juin  1 840, 

1*  D'une  somme  de  cinq  cent  quaianle-cinq  mille  deux 
cent  deux  francs  soixante  et  un  ceniimes  (  545,902'^ 
restée  sans  emploi  sur  les  crédits  de  l'exercice  1838; 

2"  D'une  somme  de  onze  millions  quatre  cent  soixante-six 
mille  francs  (  1 1,466,000^),  restée  sans  emploi  sur  les  cré- 
dits  de  l'exercice  1839,  et  qui  est  annulée  sur  ce  dernier 
exercice. 

Les  crédits  accordés  sur  le  même  exercice  1840  sont  ré- 
duits d'une  somme  de  dix-sept  millions  trois  cent  mille  francs 
(  17,300,000^). 

Ces  suppléments  et  annuTations  de  crédits  demeurent  ré- 
partis par  ciiapitres  spéciaux,  conformément  à  Tétat  Ë  ci- 
annexé. 

.Article  S. 

Les  crédits  accordés  pour  les  services  spéciaux  portés  pour 
ordre  au  budget  de  rexercice  1840  sont  augmentés  de  la 

somme  de  trois  cent  mille  Iraiics  (  300,000^),  coofojrmémeot 
à  1  état  F  ci^nnexé. 
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'     .  TITRE  U. 

Crédité  sumUtnefiMiHê  mus  reêti»  à pûtftr  de$  em^reieu  eh^ 

'    Article  6. 

* 

n  est  accordé,  en  augmentation  des  restes  à  payer  arrêtés 
par  ies  lois  de  rèi^îement  des  exercices  1836,  1837  et  1838, 
des  crédits  suppl('mrntaires  pour  ia  somme  de  cinq  cent  qua- 
rtuxte  miilc  six  cent  soiiuinte-huit  francs  quatre-vingt-fept 
centimes  (540,668^87*)»  montant  des  nouvelles  créanoep 
constatées  sur  ces  exercices,  suivant  Fétat  6  ci-annei^é. 

Les  ministres  sont,  en  conséquence ,  autorisés  à  ordonnancer 
cet  créances  aur  ie  chapitre  spécial  ouvert,  pour  les  dépenses 
àêM  Mercîoes  dos»  aux  budgets  des  extrcîces  oourtatSi  ooi|foi>- 
■éuKiit  à  fanide  8  de  la  M  dtt  28  MÛ  1  SS4w 

»     TITRE  III. 

« 

Açance  au  Gouvernement  de  la  Grèe0, 

Article  7.  , 

n  est  ouvert  au  ministre  des  fmances  un  crédit  de  neuf  cent 
vingt  mille  huit  cent  quatorze  francs  quatre-vingt-dix  centimes 
(920,814^90*),  à  iefièt  de  pourvoir,  a  défaut  du  gouverne- 
ment de  la  Grèce,  au  payement  des  semestres  échus  fes  1^ 
mars  et  l'""  septembre  1 84o,  des  intérêts  et  de  famoi  lisseraent 
de  l'emprunt  négocié,  le  1  2  janvier  1  833,  par  ce  gouverne- 
ment, jusqu'à  concurrence  de  ia  portion  garantie  par  ie  Iresor 
de  France^  en  exécution  de  la  loi  du  14  juin  1888  et  de 
f  ordonnance  royale  du  9  juillet  suivant. 

Les  payements  qui  seront  faits  en  vertu  de  i  autorisation 
donnée  par  le  présent  article  auront  lieu  h  titre  davances  i 
recouvrer  sur  le  gouvernement  de  la  Grèce;  il  sera  rendu 
annuellement  aux  Chambres  un  compte  spécial  de  œs  avances 

et  des  recouvrements  opérés  en  atténuation. 
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AancLB  8. 

L^ezcëdant  de  dépense  du  budget  de  f exercice  1840  de- 
meurera provisoirement  à  la  charge  de  ia  dette  flottante,  et  H 
figurera  parmi  les  avances  du  trésor  jusqu'à  ce  qu'il  ait  été 

couvert  par  les  voies  et  moyens  qui  y  seront  ultérieurement 
aûectës. 

La  présente  loi,  discutée,  délibérée  et  adoptée  par  II 

Chambre  des  Pairs  et  par  cefle  des  Députés,  et  sanctionnée 
par  nous  cejourd'hui^  sera  exécutée  comme  loi  de  l'État. 

Donnons  m  mandement  à  nos  Cours  et  Tribunaux, 
Préfets,  Corps  administcatift,  et  tous  autres,  que  les  présentée 
ib  gardent  et  maintiennent,  tissent  garder,  observer  et  main- 
tenir, et,  pour  les  rendre  plus  notoires  à  tous,  ils  les  fassent 
publier  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera;  et,  afin  que  ce 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours,  nou^  y  avons  ùàt  mettre 
notre  sceau. 

Fait  au  palais  de  Neuilly,  le  10*  jour  du  mois  de  Juin, 
fan  1841. 

S^gné"  LOmS-PBf  UPPB. 

Vu  et  scellé  du  grand  sceau  :  Par  le  Roi  : 

X*e  Garde  des  seeaus  de  France,  Le  Pair  de  France ,  Ministre  Secré- 
Ministre  Secrétaire  d'état  au  dé-  taire  d'éttU  MU  département  deê 
partement  de  ia  justice  et  des  finances, 

a%atf  N.  liAMiir  (  do  N«ré  > 


L-'iyiliiiOLj  by 
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TahUau  des  Crédits  supplémentaires   accordés  sur  l'exer- 
cice 1840,  et  qui  ont  été  ouverts  par  ordonnances  royales. 
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DE  LA  JUSTICE  ET  DES  CULTES. 

wèmBnê  ra  &â  urines. 
PMi4«iMtiM«riala«ib.«««  

DKPEKSR8  I>E8  Cf  LTE». 

TnitemenU  et  dépcnart  eonccrnaot  les  car- 
diaaUf  areheréque»  et  évéques.  —  Frai» 
tféuMiwwitit ,  de  bulles  et  d'inlbraatii 

MINISTÈRE  , 
DBS  AFFAIRES  ETRANOKRBS. 


MINISTERE 
DB  L'INSTRUCTION  PUBLIQUE. 

(  ktmàéwîm  êm  seiracM ■••  •• 

Académie  des  rciCBCM  nonlct  et 

(  politiques  

MINISTÈRE  DE  L'AGRICULTURE 
ET  DU  COMMERCE. 
BnoMragement  aux  pèches  maritimes  

MINISTÈRE  DK  r.A  GUERRE. 

1"  SUCTIOX. 

llMs/«fw  urrftoriales  de  nntértemr{ifi$S^là') 
SoM«  et  cntmictt  tfettroupes.— VInw...,. 

Poudrcft  cl  salpéCrt*.  (Prr  nnnrl.). ..•••>.•.. 

Poadrrii  rt  salpêtres.  (Mat'^riel.j  

i*  «ECTiow.  — i</fe>ie  (0,447,507'). 

Solda  «C  aatrate  iaa  tfoiyw*— Vima.  

F««rnige«  

MINISTERE  DES  FINANCES. 
Rentes  3  p.  0i9. 

Intérêts  fie  capitaux  de  eantioai 


latéféuda  U  deUeâotUnU 

Ptott^bmeirilet...  

Pc niin IIS  mil i taires. .••«••••••••«••»••••••. 

Frais  de  trésorerie  

SBRVICB  AOMIMItTaATir  ET   DB  PERCEPTION 

DBS  coliTtnvTiom  nraaoTSf  stav*  ui 

DI-rARTEKEÎtTS. 

Frais  de  perception.—  Remises  de»  percep- 


■BBTICB  âDllIintTlIATlF  FT  DE  PrnCEPTIO!» 
PB  1,'nUOlBTUIItBIITy  OB«  OOMAIMCa  BT 
BV  TmiBV  9Am§  UB 

! Personnel— Tl 
k  reasiaaa  
llat«^L« Papiers,  !mpres4MM  at 
rcliiirei......  
Dépenses  dtvafias. — Frais  da  poor- 


MONTANT  DBS  CRioiTS 


par 

TOOifOOv 

788/I0O 

8^108  . 

188^ 

t8%80Q 

«89/X» 

IJQOO 

9 

1  10^ 

10,800 

IfftOO/XX) 

• 

1,500,000 

IJHMMMP 

t,lt4/)73 

630,301 

9,tf4^8 

(ao,soi 

MMy881 

O/Bfl  io 

4,575,359 
878,178  , 

18,950 

190,000 
J^UOiOOO 
80,000 
1,ÎOO.OOO 

800,000 

18,858 

590,000 
0,000,000 
80,000 

«XVQOO 

818,000 

91St088 

80,000 

80|000 

8|800 

4l008 

80,000 

80^000 
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imaSTÀBB  DBS  FINANCBB.^aiie.) 

SBKYini  ADMlMirriATir  ET  DB  tOnVBlLLA^ICS 
9m  WOUÈTM  DA«t  LU  sAPAtTBMraT*. 


Report.  . . . , 


;  l'union  coutribativc  de  l'État  dans 
y    la  r^fMration  des  diemmt'TlcI- 


(Frais  de  puuraeitoi  et  d'inttaocet  en 
«•a 


itiif*  «ometionn^le. 


«RRTIC-lt    AOrnUlUTtATlF   l»T  Or  ^RJirrPTîO'* 
DB«    COaTlIlBtITlOIIII    IMOIRKCy^Ka    ET  DtB 

MNTSRBC  A  rav  0AU  XMM  niPAunmMmn. 

,  Penomicl.— Rrmbei  BWI  Cnlrrnu- 

l  «riir»  dr»  tabac«. 
^Matériel.  —  Achats 


Conlri- 

bulioiM 
indb> 


granea,  rte. 


do  pa^iicrs  ûli- 


-Fr 


ccpuuii  des  octrois  adiniuislrt^s 
par  la  régi*  


iPctManfl.^ReiBitM  «us  i  rt'iiDoô-. 
k  la  vanta.   
Maidriel  «t  dd-  i  Aoiiat  de  poudre* . 
panaea  dtvafaatp  |  Frais  de  traut^iurt  « 


BE« m CT.  AOMIKI^TlATr^,  OR  PF.iCriTrON  rT 
a'f  XPM>iTATlOM  DM  PUSTlUi  DAKH  LEd  Ul.- 


Adminii- 1  Personncl<«»Ramiiai  4aa  Aradeum 

tralion   \     à  taxatî'>ii«  ,  

el  per-  jD4pensosdivers«s.>AohAtdeicUrc>s 
ceplloa.  (   Vf naQl  à»  i'diraNgac»*«« 

Traimortdba  dépèdiaa.  (Dépensas  diverses.) 
«Traaaport  par  aotrapiiica.  •  • . .  •  


RKSraOUMEME!«TS  ^ET    RBSTITCTiQlia ,  ^OK» 

(RemisaBet  «B0dfrafton<« 
snr  la  rontrihution 
d  i  t  looaelle  des  bois  dri 
romoMiiH  at  des  ëta- 

Mi<>«eni«ptB  |>iiblic< 


Resnlottraem**  atnén- 

valeur!  «iir  rotitri-  ] 
butioos  diro  tr«  ci  ( 
•af  taïaa  pcrruc 
an^T 


'iDécrèvemants  et  non- 
f  iwhiiw  «nr  laa  rade- 


Total., 


MONTANT  DES  CRBDJTS 


par 
ABTICLB. 


par 
CMAPirBE. 


1 


p;»  r 
MIMinKBE 


110,000 


10,000 

if,noo 

119,G00 
25 


10,000 


,000  i  -Mfc 
,000  (     «««^  J  9,006^28 

i 


iSMOO 


ISSiOOO 
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État^B.       j'af^icau  des  Crédits  supplémentaires  accordés  sur  l'exerc{ce1840, 

et  qui  n'ont  pas  été  ouverts  par  ordonnances  royales. 


ExenciCB  1840. 
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28 


59 


MINISTERES  ET  SERVICES. 


mimsthrp: 
de  la  justice  et  des  cultes. 

Con»«il  d'Étal.  (M»térid.)  Fr«i»de  chauffage, 
ëclairagr,  iinprruiuns,  papeicrir,  etc.. . .  ^ 

MINISTÈRE  DE  L'INTÉRIEUR. 
Dépenses  ordinaires  de»  maisons  centrales  de 
force  et  de  rorreclinn  

MINISTERE  DES  FINANCES. 
Serricc  adniiniiirjlif  et  1        .  „. 

de  perce,.lion  de  J  F"".  •"P^V"'"»  ' 
postesdan.  les  Jëpar-j  P^r.'^"  '  /^.p'^.".  ' 
tcineiits.  (Miitériel.).  ] 


titubrca  et  cachcit. 


MONTANT   DES  CREDITS 


par 
AKTICLVk 


7,300* 
300,000 

30,345 


par 

CBAl'ITRB. 


7,300' 
300,000 

30,345 


TOTAI  

Report  du  toul  de  l'vtat  A  d'autre  part. 


Total  cÉîiÉRal  des  cr<'dit9  supplémentaires  pour  l'eaercicc  1810  . 


par 

MllISTERE. 


7,300' 

300,000 
30,345 


33-,C46 
19,713,909 


20,051,554 


État  C. 
ExERCice  1840. 


Tableau  des  Crédits  extraordinaires  accordés  pour  les  dépenses 
non  prévues  au  budget  de  l'exercice  /840. 
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2  bit. 

1  bi$. 

1  liit. 
24 

25 


1 
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9 
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MINISTERES  ET  SERVICES. 


MINISTERE  DE  LA  JUSTICE 
ET  DES  CULTES. 

DÉPCNSES  DE  LA  JUSTICE. 

Frai»  de  prcroicr  éiabli»scineut  du  ininiftro  

MINISTÈRE  DES  AFFAIRES  ÉTRANGÈRES. 
Frais  de  premier  établissement  du  ministre  

MINISTÈRE  DE  L'IN.STRUCTION  PUBLIQUE. 

Frais  de  premier  établissement  du  mîiii<irc  

Dépenses  k  la  charge  du  lc(;s  fait  à  l'Université  par 

M.  Janson  Je  Suilly..,  

Frai»  d'un  procès  inlcuté  relativement  au  loyer  d'une 
maison  rue  de  Beiirchasse  

MINUSTHRE  D^  L'INTÉRIEUR. 

Personnel  de  Padministraliou  centrale  

Dépenses  générales  du  personnel  des  garde»  natio- 
nales «  • .  • 

Dépenses  généralesdu  matériel  des  gardes  nationairs. 

Secdur*  aux  étranger»  réfugiés  eu  France  

Abounemoiit  pour  frais  d'adœtnistratiuu  de  préfcc- 
turM  «t  •oiU'prëfeeiurei.  t  


MON  IW.NT  DES  CREDITS 


12,000' 00* 

12,000  00 

12,000  00 
37,0?9  90 
13,590  45 

12,000  00 


12,000' 00 
12,000  00 

G2,G20  35 


1 


100,000  00 

â0,000  on  }  2,812,000  00 
2,55O,0J0  00 

100,000,00 
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MLNISTERE  DF!  I.'AGRIfXLTURB 
ET  DU  tOMMKItCE. 
Fniê  de  pmrier  ëtaUi««Mat  4b  aûditn..  •  . 


MINISTÈRE  DBS  TRAVAUX  PUBUC& 


i"  SrCTtOH.  • 

S^rt-ive  ortHnatre. 

FrÙM  de  premier  ^MïMenrnt  da  intnbtr** . . . 
RreomtrBellon  «m  ecbevemeiit  de  dîver»  édifices  pu* 

t.f;<     '  r.-.i      1H  jaiîlei  I83S.)  

Traraui  de  la  t'iMinbre  de*  Pair».  (  Loi  dû  15  min 

1886.)  ,   ' 

Aciicvrinea«ttaaMMM«td*  Jnaiec  (Loi  ïm 

Ict  1839.)  

Appronriation  ie»  eaTCtu  lew  i«  moa«cicBt\l 

J.MÎfct.  (Ia>î  du  sn  juillet  1898.)  

ForUfi  atiutif  de  Pari*. ,,,,,,,,,,,,,,,,,, _ 
Tnraos  XI  ptlw  de  h  Cliaaibrv  4t»  le 
prM^e  reUtir  à  fatteaUt  de  IMogne. . . 


MINISTERE  DR  LA  GUERRE. 


1**  «RCTIOX. 


A^-r  it'î^^ratîon  centrale.  ( 
Ktals-iua|ora 

.Solde  et  eottetie»  dee 

Habiiirmect  et  caropemeot. 
Lits  militaires. ........... 

Transports  pënéraïu..*,.. 

Remonte  jçi?n»'r«!e  

Harnaeheiiieiit ........... 

FoBrragrs  

Matériel  dr  l-nriillerie    

Pondre,  et  salpêtres.  (Matériel.  )  

Malc-rtel  dn  çëaie*.. 


MONTANT  DES  CRIOUTS 


pir 


11,008^00* 


lt/»0  88 

l,f8Bv8Tt  78 

i6,»6t  71 

8,4m  76 

1,038  84 
8|iOOO,iO0O  08 

80,000  08 


Éeoies  militairef . 
Inralidef  de  la  guerre. 


î*  SECTIOH. 

^^i^.(VlS|887'.) 


i«,ooo  on 

45,000  00 
t«,487,028  00 

19.0  ,8,104  00 
^73,000  00 
I,8n7,.'î50  00 

I9,ri«).{;oo  00 

â,33S,M3  00 
«,611^5  00 
10,t6S,n00  00 
528,000  00 
lt,e84V0OO  00 
80,000  00 
8»/X)0  00 

i«M)oooo 


Rtat*>majon  

.*^oldc  et  outretien  dea  tfoapei* 
Traotporta  gi^ni'raok. 

Remonte  générale  

MaUiid  dii  géwe*».. 


181,700  00 
1,962,813  00 
452,824  00 
123,000  00 
1|000/XI0  00 


par 

ïiiîiMTfar, 


iKVDiflyn?  08 
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'  imiSTBRE  DE  LA  MARINK. 
Aiaûaittntioti  o«Btn)«.  (PeMoaud.J... •••••»••• 
WhHê  de  prcnfler  établi— uiwi  d«  laMibr.  

OSciert  militaires  et  civîla...  

Solde  et  ha|uUeiB«iit.<U*  ë%atfiagtt^dM  tnmpc*.. . 
HipiCau  ^..«.k.»^  «••*•••••••••• 


Vivre». 


Travaux  du  matériel  nAtml.  (Porto.)* 
^«▼■«s  im  wàtMti  uval.  (BtaMMMBt^tvliott  é»ê 

porti.) 


Travaux  de  rartillerie.  (Pofto.).,*....^  

TrmvMhK  Ijdnuliqqef  «t  bâtkHHitB  «Irlb. 

Afiréiements  et  transportt  par  racr  .«w*. 

Fnia  féo4niUt  d'iaipr«i«ÎMu  «1  mchmU  df  ^ntÊm,  • . 
ColoniM.  —  StftiMf  HilitaifM. 


DëpeÀtes  de  îa  Conr  des  Pairs  «  

lademnitda  de  réaUi«tSo«  de  bxttx  àdei  adjudimUirea 

de    yAefce  flvTlale»»  ^«  m*  • 

CondMiiMtiont  pëcuniafarM  -ftoMmedee  Mail*  •«« 

prépwéa  des  douanes.. 
lltmIaveaMBt  des  poids  d«  M  Wopnmm,  (  Con- 

tnoatioiM  indirectes.  

Frab  dn  fenrice  des  doHf nés  e«  raison  de  Tonvertue 

d'noe  Motion  d«  ohtoiiii  do  Smsbonrg  à  lM|Oé. .  « 
Complément  ponr  rachat  des  nulles  qU  f t|init  tf 

fecté«t  aux  roatet  do  section..*  


ilOBrriUlt  0BS  cttÈom 


4^000' 00*1 
ItfOOO  00 

1,790,800  00 
OSftOO  00 

«,a^.V'*00  00 
3,904,000  00 

300,000  00 
1,468,000  00 
1,700,000  00 

94,300  00 
40,009  00 

.Si^oo 
ao,ooo  00 

.    34,184  80 

âfcySO^OO 

l6/)50  00 


iS^TySOO'i 


ToTAi.  gëttdrel  des  eradito  oatroorJiiisires  pour  rexoroico  1S40.  j  I30,343»7Q8  03 


Tableau  des  Crédits  extraordinaires  spéciaux  accordés  sur 
r^tctrcjiee  4840 ,  pour  Us  créances  des.  exercices  périmés. 


«ovraiiT 


PMT 

toialstiro. 


Ministère  de  la  f««tioe  et  des  cuhes.  (Dc^pentes  des  cultu.), 

^  dp  rtotdriewr.. «». . ,  *  

^  drstrovBMIfWWf  •.•■•••••••«•«•«^••••••«.  • 

de  la  guerre. 


.  de  la  marine, 
des 


»is:'«»\< 


Total  det  er^ti  CfUvordtoairtt  ip^ctaiu        Vfxnt^f  1840.. 


739'80* 
9,665  16 

16,68&  96 
1,693  64 
3.i05  49 

S^M8  W 
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fti^icif  ATfoii 

des  çfiajijtrfff. 


Koiitru  ruvair»  cla»*4^e9 
puis  le  r"jiinTi»^ftJ7.. 


I.  l"  "lan^'îrr  l8.l7 
iitm  ruval 

>u;»  le 

Hiiiiir*  rotait'*  pon 

I  iiiiii.'»  do  U  Cor««*  : 

Arhtrvcinriit  jrs  roiit(«  ^lia» 
It'^        «  .Ir  IHWicff  ', 

I'..m^  •  ; 

Anir^lioratti'U  <lr  r»»î<rr»,.. 
Aiii'  li  iratluii    de  rjvuTCji. 

,  et  isi*.  

KtU(ir4  tle  iiaTi«tiiiun  

AïO^r  •!  atûili  (Ir  pu  (■  lua 

n I i  i»r>  ........ 

(  Ikmii 1 1. 1  ic  U  r  

.  raruux'.   j 


nir  rnnrictf  1840. 


Crc^diu 
MDaeiupioi 

.1  w-.  I 


<-arr«\ix.>  (^oi  du  8  juiiic'i 


280,941  87 
i8^MS8 

30.756  07 


1830. 


!i  lt,9tA  6t 
1,83»  Il 


123,90»  OU 


545^902  61 


400,00(11  >41MM  M 


40D,(1D0 


11,466,000 


TOTit 

crcdiu 
onrérti'. 


87 


■ur 

!'t  xrrcîcc 

IVrercicf 

llAO. 

1,400,000 

rrr- 

T  1 
1. 

l.iu,448  68 
430,75G  C7 


4^10,995  61 
•7«8SO  11 

.1.G8.%905  9n 


t,000,(JOl>    8,0*4,«&4  91 


19,01  t,90f  61 


400,000 

3C(),(KlCt 

300,000 
.150,0(X» 
400,000 


9,000,000 
f6,UU() 

3,500,000 
1,000,001 


11,4M^ 


900,000 

m 

100,000 

7so,aoo 

1,Q30,OOÛ 

I 

t,(^/)00 


6,000,000 

â,^,ooo 
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•Pflirfiiivs 


S%^ires  des  cuv-iicr< 

,  et .  iniUip  ni  l V* 
.  travaux  rstnuiniî* 

USli  (-«  

Afif»  ro\  >  »  i  u  u  iicoit^v  t  » 
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N°  9337.  —  I^l  qui  ouvre  des  Crédits  supplémentaires  et 
extraordinaires  sur  l'exercice  /S4/,  ,. 

An  palais  de  Ncnillj»  le  11  Juin  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  vbs  FUkVf^m,  à  tous  présents 

et  à  venir»  salut. 

Noos  avons  proposé»  tes  ChsQibres  ont  adppli»  Itous 
AVONS  OWtamk  et  ordonhOns  ce  qui swt 

TITRE  I 

Crédits  supplémentaires  et  extraordinaires  sur  l'exercice  i84it  et 
annulations  de  Crpdifs  sur  Içs  exercife\  i84 0  et  i84i,  . 

Article  1".  * 

fl  est  alloué,  sur  f  exercice  1 84 1,  au  delà  des  crédits  accor- 
dés par  b  loi  de  finances  du  16  juillet  1840  et  par  diverses 

lois  spéciales,  des  crrdils  suppicmenlaires  montant  à  vingt, 
millions  deux  cent  soixaiite  et  quatorze  mille  trois  cent  cin- 
quante et  un  francs  (  20,2/ 4,35 1^). 

Ces  crédits,  supplémentaires'  detneurent  répartis*  entfe  les 
diflSrents  départements  ministériels,  conibrmément  1  Tétat  A 
ci-an  Dexé.'  »        *  .        .  r  •  • 

AaTicL£  2. 

H  est  accordé,  sur  le  même  exercice  1841,  des  crédits 
extraordinaires  montant  à  la  somme  de  cent  cinquante-(juatre 
millions  huit  cent  soixante-sept  uùU^  neuf  Cent  quatre- vii^ 
trois  lirancs  <  1 64,887,08d^).  , 

CSes  crédits  extraordinaires  deineorent  répartis  entve  les  di* 
vers  départements  ministériels ,  conformément  à  l'état  B  ci- 
annexé. 

*  A&TiouK  4:  , 

flest  accordé  sur  l'exercice  1841,  pour  le  payement  des 
Ijréances  des  exercices  périmés,  des  crédits  extraordinaires 
^^iaux  montant  à  la  somme  de  cent  quignante-trois  mille  neuf . 
cent  YÎngt  et  un  francs  soixante-trois  centimes  (143,9S1'm^. 


Digitized  by  Gopgle 


(  7*i  ) 

Ces  crédits  eitraordmaires  spéciaux  demeurent  répart» 
entre  les  différent  départements  minîstérieis,  conibroiément  à 
fêtai  C  cHumeiLé. 

Aaticj^e  4* 

Les  crédits  accordés  sur  l'exercice  1841,  pour  les  travaux 
publics  extraordinaires,  sont  augmentés  d'une  somme  de  cinq 
niflioiu  ai\  cent  mille  finuics  (  6,600,Oûo'),  et  rëdQÎtS'de  celle 
de  orne  mîflions  trois  cent  BiiMe  firancs  (l l^^OOyOao').  Ces 
suppléments  et  annulations  de  crédits  demeurent  répartis  par 
chapitres  spéciaux,  conformément  à  l'état  D  ci-annexé,  et  les 
crédits  dont  le  ministre  des  travaux  publies  est  autorisé  à  dis- 
poser sur  Texircice  1841  sont»  en  donsëqaence,  fixés  à  h 
somnie  de  soixante  •  six  nifflioas'  trois  cent  mille  finana 
(66,300,000').  * 

AancLiz  5. 

Les  crédits  dont  le  ministre  des  travaux,  j^blics  a  été  au- 
torisé à  disposer  sur  Texercice  1840,  en  vertu  des  lois  des 
15  juin  et  .0.  juillet  1836  et  18  juillet  1838,  sont  réduits, 
oenCormément  au  tabl^u  E  ci-annexé,  d'une  somme  de  trois 
milUons  six  cent  quatre-vingt-treize  mille  francs  (3,69dyO00')* 

Abticle  6.. 

Il  est  ouvert  au  ministre  des  finances,  sur  l'exercice  1841, 
nn  crédit  de  six  millions  six  cent  soixante  et  quinze  mille  francs 
(6|675|000')i  à  titre  de  subvention  additionnelle  à  psyer  i 
M  caisse  générale  des  retraites  des  fonctionnaires  et  employé 

du  département  des  finances.  Cette  subvention  comprendra 
les  pensions  à  liquider  en  1841,  jusqua  concurrence  de  un 
miltton  cent  qnatorae  mille  francs  (  I  >  1 1 4»000' )• 

L'arlicîe  3  de  la  loi  du  12  avril  1840,  qui  limitait  les  con- 
cessions annuelles  des  pensions  des  fonctionnaires  et  em- 
ployés des  finances  i  ia  proportioo  des  extinctions  est  rap- 
perlé* 
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TITHB  Jt. 

La  somme  de  cent  cinquante  millions  que  le  ministre  des 
finuRces  a  été  autorisé,  par  fartid#  14  de  ia  ioi  du  16  jttiUel 
1840t  à  tenir  en  CtfCttktkm  pour  le  service  de  la  trésorerie 
et  les  négociatioiis  avec  ia  banque  de  France,  non  compris 

les  bons  émis  en  vertu  de  ia  loi  du  10  jiiin  1833,  est  élevée 
à  deux  cent  cinquante  millions  de  francs  (  250^000|000^). 

Article  8. 

Ia  portion  non  consolidée  de  la  réserve  ée  f  loaoïtiifieiDent 
c|oi  aura  étéréafisée  jusquau  1*'  janvier  1§41  est  et  demeure 

affectée  aux  dépenses  générales  du  budget  de  l exercice  1 841, 
cil  ii  en  sera  bât  recette  à  titre  de  moyens  extraordinaires» 

Le  ministre  des  finances  est  autorisé  i  cons^ri^ier  ladite  ré» 

serve  en  rentes  sur  l'État,  délivrées  à  la  caisse  d amortisse- 
ment en  échange  des  bons  du  trésor  dont  elle  se  trouvera 
propriétaire.  Cette  consolidation  sera  opérée  au  cours  moyen 
et  avec  jouissance  iû  premier  four  do  semestre  pendant  lequel 
lea  rentes  auront  été  transGMes  à  la  caisse  d'amortisiement» 

Article  9» 

Seront  également  appliqués  au  budget  de  l'exercice  1841 
et  aiiectés  i  ses  besoins  extraordinaires, 

!•  La  somme  de  seize  millions  restée  disponible  sur  le 

produit  de  la-  consolidation  opérée  en  vertu  de  farticie  1 5  de 
la  loi  du  16  juillet  1840,  par  l'effet  de  l'annulation  de  pa- 
reille somme  prononcée  sur  les  crédits  attribués  ^  cet  exer-  * 
cice; 

2'  L*excédant  de  recette  qui  résultera  du  règlement  défi- 
nîtif  du  budget  de  l'exercice  1839. 
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Lt  présente  loi,  discutée ^  délibérée  et  adoptée  par  h 
Chambre  des  Pairs  et  par  cetlë  des  Députés ,  et  sanctionnée 
par  nous  cejourd'hui^  sera  «xécutce^comme  loi  de  l'État. 

Donnons  en  mandemknt  à  nos  Cours  et  Tribunaux, 
Préfets,  Corps  administratifs,  et  tous  autres,  que  les  présentes 
ils  gardent  et  maintiennent,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir, et,  pôtir  les  tendre  pttts  iiotoires  i  tom,  ils  ità  fassent 
publier  étenYegistrer  {>ifrtDiit>o&  besdm  seta;  et,  âfiii  que  ee 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours  ,  nous  y  avons  fait  mettre 
notre  Soeau.  •   '  * 

Fait  au  paAûs  de  Keiiilly,  le  11*  four  dû  mois  de  Juin, 
Tan  1841. 

LOUI^PHIUPPE. 


Xt  Mmrde  4eê  êce«i0  'dê  FHtnce,    Le  Pwh  de  Fnmce,  Umistrz  Secré- 
mni^  SmMifi d^émt  m      .    4aM»  d'im  mà  rfijjiartinai  ém 
fariemtfU  dt  ti  Justice  tt  dfi  Jimmeu, 
€ùltis;  ' 


Signé  1?.  MiutTlfr  (dallmré). 


Signé  Hdmaj(M« 


«  4 
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Etat  A. 

Tableau  des  Crédits  supplémentaires  accordés  pour  les  dépenses 

prA'urs  au  budget  dr  l'exercice  iS  U. 
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MINISTERES   ET  SERVICES. 


MIMSTKRE  DE  LA  Jl'STICE 
ET  DES  C  ULTES. 

DLrF.lXSi:S  DE  LA  aUSTIÇB. 

Conseil  d'Etat.  (Personnel.) —  Gages  des  gcn» 
de  !iervirr.  •.  

Conseil  d'Etat  |  Chaalfage  

(  Matériel.  )    \  ilabilleinent  des  gens  île  scrVîce, 


Dt:rENSei  DES  Ct'tTRS. 


Dépenses  du  service  l  Lojcr»  pour  éx^rhi-t  et 

iutt'ri^tir  t  minalrcs  

deBediiicesdioc<59aiu*.(  Mobilier  des  cr^ehéf  
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DETTE  PUBLIQUE. 
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Pensions  civiles  ,  

Pension»  iniliflre»  ■ 


SERVICtS  Gi:KélLAUX. 

Frais  de  trésorerie  « 


AERVIC*  ADHINISTRAflF  ET  DE  PRtCBPTJOM  DE» 
CONTRtBt'TIOXfl  DIRECTES  DANS  LES  ué^AE- 
TEMENTE. 

Frais  de  perception.  —  ttetnîset  des  percepteurs. 


SERVICE  ADMINISTRATIP  ET  DE  PI|HCBPTiqi«  DE 
l'eNKEOISTREIIENT  f  DES  DOM^IIICS  ET  DU 
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Timbre.  (Pc^onnel.)  —  Traitements  des  Hivers 
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*  • 
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EXK.CIO  i84i.  HM  jpi^Hic»  m  Mm(g^  'dê  féM^fim  1M. 
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1*^  «WTKMU 


Traranx  de  la  Cfcamfcre  dn  P«hi«.  (L<»î  du  ISjtiln  1956. 
Achèvement  de  divers  nonumcDti  d«  U  opitAic.  (Loi 

du  6  juillet  1836.)....*  
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184U.  )   ,vrr.  


MIMSTERB  m  LA 
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B.  818. 

État  D. 

TabUau  des  allocations  et  annulations  de  Crédits  sur  l'exercice 
iS4i ,  pour  les  travaux  publics  extraordinaires. 


ExF.RCici;  18  il. 


CRÉDITS 

OIVERTS. 

CRÉDITS 
k  la 

CBBOtTf 

rc»t<*s 
sans  rruploi 
•«r 

1810. 

CRÉDITS 
•opplcmcn* 

tùre*. 
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ÇREDIJS 
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D  ESI  G  N  ATtON 


DES  CHAPITRES. 


Kuutr*  royale»  cJaisées  av4at  le 

I"  janvier  fM7.  

Houlrs  rojairs  cl»#9^et  depuia  Je 

1  '  janvier  1837  

Rtiutesrr.valr»  et  port»  maritinir« 

dr  la  Cor«e  

Ac1ir«-enienl  de*  routrs  atratè- 

((iqurt  de  l'CJucsi  

l'ont»  

AmrUoratioQ  de  rivi^rec.., . . . 
Aioctîor>lîo:i  de  rivières.  (  Lui 

(TnS  juiRM  1§40.).  

Srrvi«e  tirs  canaux  de  l82l  ci 

,  182*  

Ktude»  de  navi|(ation  

Amclioration    de    port<  niari- 

tiairi   •  

^Hrmîn»  dr  fer  

Elahli$scuieul  dr  uouvcaiu  ea- 

,  nanz  ...'.*.  

Kt*bli*aeiiieut  tic  Énaveanx» ca- 
naux. (  Lui  (ju  h  juillet  16^0.  ) 


Etat  li. 


TabLêmu  des  Crédits  annulés  sur  Vertrcû  t  tS40. 
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MJM.STEnE  ET  SKnVlCES. 


MINLSTKRE  DES  VRaVAUX' Pl  fiLICS. 


iKïNTAWT 

des 
rBRDlfS 

annule». 


-r 


1"  nrrTiOJi. 
Sert  ter  ordinaire. 

Travaux  de  U  Chambre  de»  Va'n.  (Loi  An  5  jutn  f 836.  i   .ÎTOiOOO*"  i 

Al  Ii<  «  quicot  de  divera  monuiutiiti  dr  la  rapM»(e.  (Ifor*  da  è 

OfiUlWf^fiSè.)...'.....  .   ^  ,  ,   ,J73,MUO  /  3,G9;i,O0O' 

Arlii  \^^l[^  ^  «i'^tra  édifices  ^iliUcs.  f  IjoT  "Su  18  juillet  l 

1 833 .  ) . . . .'   :  W:  k .  î*. .  \i . .  :  vfv.  :  ; .  .•  4^ifr,o(Jo  < 


Total  de*  Crfîdtt*  annulé»  a-ir  IVicretce  l8i0  .-.  1*  3,r.03^M)O 


(\Tiih7  coiifonm' 

JLe  Pair  de  France,  MinistrcJScorÀUurc  d'Jtaf  au  département  des  finances, 

Signé  HuxAMir. 
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M«  aast.  —  Lût  fdfffgê  ttUtê  dm  Ml  Ami  4êSi,  1^  Mmi 

Ak ptUû  de  NevUIj^Ie  li  Juin  l&iU 

L0aiS*PiIII4PP£|  Roi  dbs  Fainçais,  I  tout  pmentt 
•t  1  ▼•nir,  SALirr. 

J^^ous  avom  proposé,  les  Chaipbres  ont  adopté,  NOUS 

AVONS  OiiDONNS  Si  OSDONifOMS  00  qoi  Sok  : 

Article  unique. 

■ 

Les  lo\i  des  il  avril  ISSt,  1*  mai  l§84  et  M  juîlfec 
1 8^0  ,  relatives  aux  étrangers  réfugiés,  sont  prorogées  jusqu'à 
bfio<lelS42. 

0 

La  iirAente  loi,  cBsciilée,  Mlbirét  et  adoptée  par  k 

Chambre  des  Pairs  et  par  celîc  des  Députés,  et  sanctionnée 
par  nous  ceiounfhui,  sera  eiécutée  comme  loi  de  lEuu 

Donnons  en  mandement  à  nos  Cours  et^  Tribunaux , 
Prélets,  Coips  administratifs,  et  tous  auUes»  ^pie  les  picseolea 
ils  prdent  et  maintiennenl,  fissent  garder,  obsenrer  et  miiii* 
tenir»  et ,  pour  les  rendre  phs  notoires  I  tous ,  ils  les  basent 

publier  et  enregistrer  partout  oii  besoin  sera;  et,  afin  que  ce 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours,  nous  y  avons  £iit  mettre 
notre  soeeu.  '* 

Fait  au  palais  de  Neuiily,  le  19*  |our  du  mois  de  Juin» 
fan  1S41* 

SjigHi  LOUIS-PUIUPP& 

MMin  S^Jé^d'étmi  4m  dl        Minùtrt  Secrif^  d'état  au  dé- 

partemmà  A  la  i^tûê  m  éêê  m'^^*  dermUttoir, 
wltes,  Sigaé  T.  Oocalnu 

S^  M«  Mam»  (  de  Nof4 
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9339.  — -  Loi  aui  approuve  un  Échange  dimniêublcê 
^  entre  l'Etat  et  la  dame  Bonzom. 

An  paluf  de  MeoiUy,  i«  \%  Jain  1841. 

L0UIS-PUIL1PP£ ,  Roi  des  Français  ,  à  tous  présenu 
etii  venir,  salot. 

Nous  avons  proposé,  les  Chambres  ont  adopté ,  NOUS 
AVONS  OBDONNÉ  et  ORDONNONS  oe  qui  soit  : 

Artkxb  rawHni. 

L*ëchange  d'immeubles  conclu  entre  l'État  et  k  dame  Ma- 
rie'Rose  Wagner,  cpousé  du  sieur  Ban%om,  brasseur  à 

Perpignan ,  est  approuvé ,  sons  les  conditions  énoncées  dans 
le  contrat  qui  en  a  été  passé  le  2  décembre  1840. 

La  présente  loi,  discutée,  dâibérée  et  adoptée  par  h 
Chambre  des  Paiis  et  par  celle  des* Députés,  et  sanctionnée 

par  nous  ccjourd*hui ,  sera  exécutée  comme  loi  de  l'Élat. 

Donnons  en  mandement  I  nos  Cours  et  Tribunaux , 
Préfets ,  Corps  administratifs,  et  tous  autres,  que  les  présentes 
ib  gardent  et  maintiennent,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir, et,  pour  les  rendre  plus  notoires  i  to«s,*  ib  les  fassent 
publier  et  enregistrer  pvtmit  ou  besoin-sera;  et,  afin  que  ce 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours,  nous  y  avons  fait  mettre 
notre  sceau. 

Fait  au  palais  de  NeuiHy,  Je  18*  jour  du  mois  de  Juin, 
ftn  1841. 

mgfU  LOmS-PHlLIfPB.  # 

Va  et  êctWé  du  grand  sceau  :  Par  le  Roi  : 

ht  Garde  des  sceaux  de  France,  Le  Pair  de  France,  Ministre  .^ecre'- 
Ministre  Secrétaire  d'état  au  dé-  taire  d'état  au  d^Htrtemcnt  dtê 
forumant  de  la  jtuticê  et  des  Jinamces, 

Signtf  HoiiAifir, 

Signé  N.  Ma»»  (du  Nord). 
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N*  9340.  —  tiOt  qui  approuve  un  Échangé 
entre  F  État  et  le  sieur  Frappât. 

Au  palais  ë«  Neuiiij,  le  li  Jam  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Eoi  MS  Fiançais,  i  toos  présents 

et  à  venir,  salut. 

Nom  avons  proposé,  les  Chambres  ont  adopté,  KO08 
iTONS  ordonnÎ  et  ORDONNONS  oe  qui  suit  : 

Article  unique. 

L*échange  d'un  terrain  desoitaRte  et  dix  mètres  quanmie 
centimètres,  dépendant  de  la  fonderie  royale  de  fa  m.uitie  à 
Sairit-Gervciis ,  département  de  l'Li  re  ,  contre  un  autre  terrain 
de  la  contenance  de  soixante  et  onze  mètres,  contigu  à  cet 
établissement,  et  qui  appartient  au  sieur  Frappai,  est 
approuvé,  pour  être  exécuté,  sans  soulte  ni  retour,  confor- 
mément  au  contrat  qui  en  a  été  passé  le  29  août  1839. 

La  présente  ioî,  discutée,  délibérée  et  adoptée  par  b 

Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés,  et  sanctionnée 
par  nous  oejourd'hui ,  sera  .exécutée  comme  loi  de  TÉtat 

Doiaiovs  w-  MANDBMBHT  è  nos  Coofi  et  Tribunaux, 

Préfets,  Corps  administratifii,  et  tous  autres,  que  les  présentes 
ils^^doDt  «t  mainûenneol ,  (assent  garder,  observer  et  main- 
tenir, et,  pour  let  rendre  pina  noiora  à  tous,  ib  les  fiMsem 
'  publier  ei  enregistrer  partont.oà  besoin  aera^  et ,  afin  ^pie  œ 
ioit  chose  ferme  et  stable  à  toujours,  nous  y  avons  fiût  mettra 
notre  sceau.  • 
Fait  au  palais  de  ^euilly,  le  12*  jour  du  mois  de  .Juin, 

LOUISrPlVLIPPE. 

Lb  Qerdê  dtê  4pe#itr  4e  JFrenee,    Le  Pam  de  Pramcé,  Ministre  Setré- 
Misùtre  Sserétmre  dU^m  éi-  é^ém.  mm  d^vlemtemt  des 

pmtemeaâ.  de  la  jmsiiùe  et  des  Jùumees, 

iîgM  HensMii* 

«i|BtfN.lfAanii(il«Nsfd). 
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^*  9341  •  —  Oaoohiiaiicb  du  Roi  poitanl  : 

Art.  l".  Il  sera  procède  a  !a  rectification,  ^ 

1°  De  la  route  départementale  n°  4,  de  Bourj^uneuf  à  ArgentoQ| 
mfre  fe  chemin  dcî  Gueret  et  rrntreV  de  Heiievcnt  (  Creuse); 

2°  De  trois  parties  de  lu  roule  royale  n^  fi,  de  Paris  à  Genève, 
>ntre  la  limite  de  TYonnc  et  la  sortie  de  Marmagoe,  dans  le  depar- 
ement  de  ia  Cote-d'Or  ; 

De  la  route  royale  n*  t^5,  de  Nantes  à  Andierne,  entre  le 
noulin  4'Uitban  d  éaim^YTiy^dyparleaml  ém  Fioktepe  ; 

4*  Des  cAtes  des  Carmes  èC  de  Long^wy,  route  vùyêÊt  n*  5ff  de 
Hetz  à  Longw/t  d|ile  k  déptiteflMAt  de  la  Moselle; 

6*  De  la  route  rojale  141,  de  Clermont  à  Saintes  ^  entre  les 
uuneaux  de  Poux  et  de  Pmodesagne ,  département  de  la  Creuse  ; 

De  la  route  départementale  de  la  Creuse  n'*  G,  d'Evaux  à 
3ourganeuf,  entre  tssuis  et  Ahun  ; 

7°  De  la  route  royale  n"  13G,  de  Bordeaux  à  Bergerac,  au  pas- 
►agc  de  la  côte  de  Camarsac  (  Gironde  ). 

2.  L*administration  est  autorisée  ù  faire  racquisition  des  terrains 
3t  bâtiments  nécessaires  pfmr  ces  rectifications ,  en  se  conformant 
lux  dispofiilioos  de  la  ioi  du  7  juillet  183Î).  (  Paris,  iH  .Avril 
iS4l.  )   

9342.  —  Ordonnance  du  Roi  portant  que  la  nouvelle  jetée 
Est  du  port  de  Calais  (  Pas-de-Calais  )  prendra  le  fioxii  de  JcUe 
Louis-Philippe.  {  Paris,  12  Avril  184L  ) 


9343.  —  Ordonnance  du  Roi  portant  : 

Art.  f .  Usera  procédé  à  la  rectification , 

De  la  foule  royale  191,  de  Mantes  à  Corbeil,  entre  Ablis 
»t  Authon,  sur  fo  tenntttûre  des  depaiSemenls  de  Sêinc-etrOis^  êt 
i'EtuMt-Loirç 

S*  De  la  route  départementale  n°  4 ,  de  Bourganeuf  à  Argenton, 
au  passag^e  de  la  côte  de  Bourdalcix  (  Creuse  )  ; 

3°  De  la  côte  de  la  Mure,  route  départementale  n*  1",  dç  Ser- 

rières  à  Barjac  (  Ardèche  ). 

2.  L'administration  est  autorisée  à  faire  l'acquisition  des  terrains 
?t  bâtiments  nécessaires  pour  ces  rectifications,  en  se  conformant 
aux  disj)ositions  des  titres  II  et  suivants  de  la  loi  du  7  juillet  18d3t 
[Paris,  £9  Avril mU) 
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9344.  —  OisomiAircB  wt  Roi  portent» 

1**  Que  la  fondation  cîc  boursrs  attribuée  à  la  ville  de  Valognes 
(  Manche  )  dans  le  collt'«;e  royal  de  Caen  est  supprimée; 

S°  Que  cette  suppression  sera  eifecluee  à  partir  de  l'époque  de 
la  vacance  des  bourses,  en  rc'scrvant  toutefois  les  droit»  do  til» 
Jairc  actuol  de  la  demi-bouree  à  une  promofioa  et  à  mio  proloii* 
gation  d'etudcs,  s*il  justifiait  ces  dispositions  par  ta  boono  coodniie 
et  par  ses  progrès.  (  Paris,  14  Mat  1841.  ) 


9345*  OlDOimAircs  bu  Roi  portant  que  la  fondation  de 
boanoi  ottribnde  à  la  ville  do  Vendôme  (  Loir-et-Chor)  dans  k 
collège  rojal  d'Orloant  eH  sttppriméo  à  partir  du  i"*  OTril  1341. 
(  Paris,  14  Mat  1841.  ) 

N*  9346.  —  Ordonnancb  do  Roi  portant  création  d'un  commis- 
sariat spc'cial  de  police  pour  !e  chemin  de  fer  de  la  Gnind- 
Conbe  à  Beancaire  par  Aiais  et  Mimea.  Paris,  17  Mai  1841.) 


9347.  —  OaDONNAWCE  DD  Roi  portant  : 

AoT.  1^.  Lei  dispositions  des  articles  9,  3,  5  et  19  du  tarif 
annexé  à  notre  ordonnance  du  21  mai  1835  (l)t  concemaot  les 
pasfages  d'eau  dn  département  de  la  Drème*  sont  remidaoM  par 
ceilea  ci*apr^s»  savoir: 


«.  Denrife»  ou  marcîiandiscs  emljarqoc'rs  k  bras 
d'homme  et  4'ua  poids  de  cinquante  kilo- 
grammes  .\  

3.  Pour  chaque  cinquante  kilogrammes  excédant. 

5.  Un  cheval  ou  mulet  chargé.  •••••••••  

1 1.  Par  woalan, brebis,  boee,  «bètre,  eocboii  de 
lait ,  et  par  cbaqne  pabre  de  dindans  o«  d'oies. 


«oomia 

BS  BBOITS. 

Rhône. 

Isère. 

0^  to« 

0^  io«  1 

0  00 

0  00  1 

0  ta 

0  IS  1 

0  os 

0  ot  1 

dite  ordonnance  oui  ne  sont  point  contraires  à  celles  qui  précèdoot 

{Neuilly»  18  Mm  1841.) 


1%)  t«|artie,  t"»se€tisn,  9«IL  «M»  »•  »707. 
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V*  9348.,  — »  OboomnancB  dv  Roi  portanti 

1^  Suppression  do  commissariat  de  police  eCaUl  dans  k  cotxl* 
mune  du  jPassa^c  (  Lot-et-Garonne  )  par  Tordonnaoce  du  SI  no- 
membre  1839  ; 

a""  Création  d'un  commissariat  da  police  à  Cordon  (Ain  ),  poor 
le  visa  des  passe-ports  et  la  sitnreiUanee  des  vojagenrs  airiraiit  en 
France  on  qnt  en  sortent  par  les  bateau  i  vapeur  naviguant  snr  le 
Rhéne,  entre  Ljron  et  le  Me  d«  Bourget  (  Paris,  M  Mm  4841  ^  ) 


9349.  —  Ordonnancb  du  Roi  portant  : 

Art.  1*'.  Est  déclarée  d'utilité  publique  l'exécution  des  travaux 
de  construction  d'un  pont  suspendu  sur  le  Cher,  entre  les  bourgs 
de  Chissay  et  de  Saint-Georges,  déparlement  de  Loir-et-Cher,  en 
remplacement  du  bac  actuellement  existant  entre  ces  deux  com- 
munes, ainsi  que  celle  des  travaux  d'établissement  des  abords  et 
dépendances  dudit  pont,  conformément  aux  plans  ci-annexés. 

2.  La  mise  en  adjudication  des  travaux  de  cette  entreprise  est 
autorisée  conformément  aux  clauses  et  conditions  énoncées  dans 
le  cahier  des  charges  et  les  plans  annexés  u  la  présente  ordon- 
nance. 

3.  I!  sera  pourvu  aux  frais  de  construction  et  d*entretien  dudit 
pont,  de  ses  abords  et  dépendances,  au  moyen  d'une  subvention 
de  vingt-cinq  mille  francs  sur  les  fonds  du  trésor,  et  d'un  péage, 
qui  sera  concédé  par  adjudication  publique  au  soumissionnaire 
qui  offrira  le  plus  fort  rabais  sur  la  durée  de  la  concession. 

Le  maximum  de  celte  durée,  qui  ne  pourra  excéder  quati'e- 
yingt-  dix-ueuf  ans,  sera  iîxé  à  l'avance  par  le  préfet^  dans  un  billet 
cacheté. 

4.  Le  concessionnaire,  substitué  aux  droits  de  l'administration, 
conformément  à  l'article  G3  de  la  loi  du  7  juillet  1833,  sera  auto- 
risé à  acquérir,  s'il  y  a  lieu,  par  voie  d'expropriation  pour  cause 
d'utilité  publique,  les  immeubles  ou  portions  d'immeubles  dont 
l'occupation  sera  nécessaire  pour  l'exécution  des  travaux. 

5.  L'adjudication  ne  sera  valable  et  dcilnitive  qu'après  avoir  été 
approuvée  par  le  ministre  de  l'intérieur. 

6.  A  compter  du  jour  où  le  passage  du  pont  sera  livré  au  public, 
et  jusqu'à  l'expiration  du  terme  qui  aura  été  fixé  par  l'ad  judicationy 
il  y  sera  per^u  un  péage  conformément  au  tarif  ci-après  : 

Une  personne  U  pied ,  charge'c  ou  non»*  Oi* 
Cheval  ou  mulet  et  son  cavalier  ••••  ••••••••••  10 

Idem,  cliargë,  conducteur  compriB  •   10 

Ane  et  son  cavalier  «  oS 
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Aaê  on  éaim»  éaatg^  éê  oct  ftiM/tn  Tidct  on  ploDf  t  bob  coMprôi  f e 

condacteor  Oi^ 

Bcenf  on  Tache  ftHaat  «a  pAtango  on  à  la TCBlB  os 

Veaa  ou  porc   Ot  l/S 

Mouton,  brebis,  bouc,  chèvre,  cochon  de  lait,  paire  d'oies  ou  de 

^ndonj   01 

Lm  ooBdvetoB»  ^  oct  miwi— »  pajeroal  le  droit  do  •  os 

IMiDvt  à  déni.  ronM,  wttpaBdnt,  «ttoléo  dHio  diovil  om  virfct» 

condneltBr  ooMprii.  ê% 

i'ftm,  k  i|Bilro  roBftt  toiptndiio,  atCeléo  do  ^eax  ckmtmt, ,  conéac» 

(eur  compris   §0 

Cliariot  d<'  roulage  k  quatre  roues,  charge',  attelé  d'un  cheval  ou 

inuiet ,  conducteur  compri*:   fO 

Idem,  attelé  de  deux  chevaux  ou  mulets,  conducteur  compris. ....  7^ 

Chaque  ehcYiI on nmleC  otield ennif  ss 

/rfn»,  BOB  chargé,  ittolë  d*Ba  ohoval  on  laulct,  ooBdnetMr  coai* 

pris  •  tS 

Chaque  cheval  ou  maleC  en  ras   10 

OiHofr  on  patttche  non  snijtondne,  attelée  d'on  cheval  on  mnlet, 

condui ttur  <-ornpri.<  ••..•.•••••••....•.*.•••••  fO 

Cfiaque  cheval  ou  niulct  en  sus  fO 

Les  voyageurs  payeront  séparément  le  droit  de  OS 

ChaiTOtio  dHU>gée,  attdtfo  d'nn  i&Ofil  onanlot  on  do  dons  tanfr* 

condneCenr  eonprio  ••••••  tn 

Cbiu|no  cheval ,  mulet  on  paire  de  liamfii  allold  ob  ont*  40 

Charrette  chargée  »  ottefée  d'nn  âne  on  âneno,  condnctenr  comprit,  lo 

Chaque  âne  ou  Anrsse  afteîo*  en  «ns  Oft 

Charrette  non  chargée,  attelée  d'un  cheval  on  mulet  on  de  deox 

bœufs,  rotïductcur  compris   |0 

Chaque  cheval,  mulet  ou  paire  de  bœuts  attelé  en  sus  05 

Charrette  non  chargée,  altoKo  dPnn  âne  on  âoene,  condnctenr  oooh 

prie  •  •  ni  i/t 

Chaîne  âno  on  éno«o  ottolé  on  ibo  •  « .  nn  i/i 

pharrettc  h  hne  on  bronette  treioée  par  nn  boBinio  Oi 

7.  Seront  exetrjpts  des  droits  dt*  péage,  le  pre'fet  du  départe- 
ment, le  sous-piclet  de  rarrondissement,  les  -ngcnieurs  et  con- 
ducteurs des  ponts  et  chaussées,  les  agents  voyers,  les  empîoves 
des  contributions  indirectes,  les  age-nts  forestiers,  les  préposes  des 
douanes,  les  employés  des  lignes  telegraphinues ,  la  gendarmerie, 
dans  l'exercice  de  leurs  lonctions;  les  militaires  de  tout  grade 
voyageant  en  corps  ou  séparément,  à  charge  par  eux,  dans  ce 
dernier  cas,  de  présenter  une  feuille  de  route  ou  un  ordre  de  ser- 
vice-, les  courriers  du  Gouvernement,  les  malU  s-postes,  les  facteurs 
ruranx,  faisant  le  service  des  postes  de  l'Etal;  les  élèves  nllanl  à 
IVcole  conmjunale  ou  en  revenant;  les  prévenus,  accuses  ou  con- 
daiQoe:»  conduil3par  la  iurcc  publique.  (  Neuilii^,  22.  Mai  /S4L) 


* 
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Certifia  oonfimne  par  nous 

Garde  des  sceaux  de  France,  Miniêire 
Secrétaire  tétai  au  dfyartement  de 

la  justice  et  des  cuites, 

X  Paris,  le  15  *  Juin  1841, 

N.MARTIN  (du  Nord). 


t 


*  Cette  date  est  ceQe  de  la  réception  du  BoUetia 
à  la  Cbancelierie.  ^ 


On  i^abMUM  p«w  l«  Bolltlla  dm  lob/k  rdm  d«  • 
nÊÊffbùmi»  ffajal«y  m       Iw  DiiMtittn  im  petict  4m 


ptr  iB  9  k  la  aaint  da 
dtfpartMaaaia. 


iMvmiiiiaiB  aoTALa.  —  15  Jam  184U 
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BULLETIjN  DES  LOIS. 


9350.  — •  Loi  qui  ouvre  un  Crédit  pour  la  célébration 
'  du  onzième  Annivêrsair^  des  Journées  dsL  Juillet  i8S0. 

Au  palaù  de  NeaiUy,  le  13  Juin  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français,  à  tous  présente 
et  à  venir,  salut. 

Nous  avons  proposé,  les  Chambres  ont  adopté^  MOUS 

AVONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  Ce        S|lit  : 

Article  1*. 

II  est  ouvert  au  ministre  de  f  intérieur,  sur  lexercice  18^1, 
un  crédit  de  deux  cent  mîHe  francs  (  200>000^  )|  pour  con- 
tribuer, avec  le  fonds  fetmi  par  la  ville  de'l^arb,  k  fa  cëid- 
bration  du  onzième  aauiversaire  des  journées  de  juillel  1830. 

•  ÀRTICtfe  il 

II  sera  pourvu  à  la  dépense  autorisée  par  la  présent^  loi, 
au  moyen  des  ressourdes  affectées  besoins  de  l'exercice 
1841.  ... 

La  présente  loi,  discutée,  délibérée  et  adoptéft  par  h 

Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés,  et  sancliounée 
par  nous,  ceiourd'liui^  sera  cxémiét  comme  loi  de  l'État. 

DomtONS  m  mahdebient  i  nos  Cours  et  TribmiaK, 
Préfets,  Corps  administratifs,  et  tous  autres,  que  les  présentes 
ils  gardent  et  maintiennent,  dissent  garder ,  observer  et  main- 
tenir, et^  pour  fes  rendre  pfais  notoires  à  toils ,  ils.Ies. fassent 
puUièr  et  spwigîstfir  yiiut  oà  beteiA^eeiai  et,  afisi  qn»  ee 

IX^  Série.  68 
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notre  sceau. 

LOOIS'PHUiPPB. 

Vu  et  scellé  da  gr^nJ  sceau  :  *  Par  le  Roi  : 

Lt  Gitrde  des  sceaux  de  France,    Le  Ministre  Secrétaire  d'étmlom  dé- 
mêKriêire  Sêerétaîr*  éé-    •  portement  de  ^intérieur, 

Signdil.*MAimi(H 


N^dSdl.      Loi  quiom^re  un  Crédit  supplémentaire  ^^ur  eefours 

atu:  Étrangers  réfugiés  en  France^ 

^«  |Mltb  ae  NniOIy^  le  13  JwB  t64n 

et  à  venir,  salut. 

AVONS  QKSHUmS  tt  OÂDOTtltONS  C€        8^1 1 . 

n  est  ouvert  «a  ttiimstire  de  fintMeitr  tiii  crtéSt  de  m 

million  quatre  cent  milJe  francs  (  i  ,400,000^) ,  comme  sup- 
jpiémcipt  a  la  somme  (ie.deux  jpilUonfi  oent.cin^uante  mille 
Jrapcs  (2,il  ôQ.f00.a^)4t  pçrtée'fV  chapitre  xxiJi  du  budg^et 
de  184lj  pour  secours  aux  étniii^ers  réfugiés  en  Fnii^cp  par 
suite  devënements  politiques. 

.  ^  *  ;  ÂRTijCLB  2;*  • 

Usera  pourvu  aux  dépenses  autorisées  parla  présente  loi, 
au  moyen  des  ressources  affectées  aux  i>^ins  de  Texercice 

La  épadsome  loî,  diraiiee»  dttMrpe  ut  «dp|Mte  par  |a 

Qiambre  des  Pairs  et  par  cdie  des  Députis,  et  saïKÛOQi^ 
par  pom  £f  joiind'biiit  «m  eiéç^é^  4008^  ^  4e  i'J^J.  : 


! 

Digitized  by  Google 


B.  n*»  819.  (  78S  ) 

Donnons  en  mand^hent  à  m»  Cours  et  Tribunaux» 
Préfets  f  Corps  administratift  ^  et  tous  autres ,  que  les  pràentes 
ils  gardeot  et  maintiennent,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir, et,  pour  les  rendre  plus  notoires  h  tous,  ils  les  fassent^ 
publier  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera;  cl,  afin  que  ce 
sdk  di6st  ièrtùt  «t  stable  a  toujours;  iKrK  y  aTOnaJEiil  âiettre 
nùfPt  seeâd.  '        ^  " 

Fdk  àépMà  êë  fhùîRy ,  h  18*  joûr  Ar  mojs  dlK  Juin  de 

Stit^  LOTJIS-PHfUPPIl 
Vn  et  sctUé  dk  ffnaii  sccaq  :'  ^PAr  h  Éol: 

U  garde  (les  sceaux  de  France,  U  Mmâtrt  Stefilmin  d'immk  ii- 

3tinistre  Secrétaire  d'état  au  dé'       ^flfftiweiil  4%  Vmtén^tKtj,  ' 

partcmeni       la  justice  et  dM  '       .  . 
cuites,      *  Sipié  T.  DlWïlilw. 

Signé  N.  Martik  (d|^  Nord  y 


8^5S.— £o/^  ^ui  autorisent  plusieurs  DêparU^nU  à  Ampôser 

'  txttaordimiremenL , 

An  priais  de  Ncuilij',  U  1^  Jiû^i  lô^l*.-    ^  -  , 

LOUIS- PHILIPPE,  Roi  des  Français,  à  tous  présents 
et  à  venir,  SALUT.  ' 

Induit  tfvons  propQsc,  lés  Chambre^  ont  ddopf<^y  NOW* 
avons  ordonne  et  ordonnons  ce  qui  suit  : 

MémIÀb  hêi. 

Le  département  de  1* Aisne  est  autorisé,  couforménient  à  la' 
demande  qu*én  a  farte  son  cbnseif  gênerai ,  dans  sa  séaiiCe  du 
4  sejttenibilp  IBié,  k  s'imposeï'  evfraordtilaf renient ,  en*  1 84^, 
Wtàs  centimes arMiVfoni^efs  au  principal  dès  quatre  contfibu» 

tions  directes,  dont  le  produit  sera  affecté  à  l'entretien  des 
routes  départementales,  concunegutteut  avec  ks  ressources 
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•    D£UXiÈM£  LOL 

(Aricgc.)  * 

,  Abticl£  lmqub. 

Le  départMDcnt  de  f  Ari^  est  autoristf,  cosfiirauaDiettt 

à  la  demande  qu  en  a  faite  son  conseil  général,  dans  sa  session 
de  1840,  à  s'imposer  extraordinaircment,  pendant  cinq  ans, 
à  partir  du  1*'  janvier  1842,  quatre  centimes  additîonoels  au 
priodpai  de»  quatre  oontriboUons  dirçctes,  dgnt  le  prodnil 
aerâ  eadluiieiMaDt  eflbdé  aax  travaux  nenb  et  de  grosse  ré- 
para liou  des  routes  departen^en taies  actueUemeut  classées. 

.   *  TROISIÈME  LOL        •  .  , 

(  Iktfses-Pjrrenëci.) 

Article  unique. 

Le  département  des  BassesrPyréiiées  est  autorise ,  confor- 
mëment  à  la  demande  qa*en  a  .faite  son  conseil  générai  »  dans 
sa  session  de  1840,  à  s'imposer  extraordinairement,  pendant 

ianncc  1842,  cinq  centimes  additionnels  au  principal  des 
quatre  contributions  directes. 

Le  prodofl  de  cette  iq^ppaiiMon  sera  ^œiMsiveoient  employé 
k  subvenir  à  rinsuffisance-des  ressourcés  ordinaires  dedépar- 
temeift  pour  1  entretien  des  roules  departemen taies,  pendant 

fannée  1842.  '  * 

QUATRIÈME  LOL 

(Pjrén^eSrOwntalci.) 

Article  unique. 

Le  département  des  Pyrénée^Oiieniales  est  autorisé,  oon- 
fonnémettt  k  ^  demande  quen  a.  faite  son  conseil  géaénS^ 

dans  sa  séance  du  27  août  1840,  à  s'imposer  exlraordinaire- 
raent,  pendant  quatre  années,  à  partir  du  1"  janvier  1842, 
quatre  centimes  additionnels  au  principsU  des  quatrQ  contriini- 
tions  directes.  '   \ 

Le  produit  de  cette  imposition  sera  exclusivement  con- 
sacré aux  travaux  npuls  d'acbévemeni  dfi  trois  routes  départe» 
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menules  spMfi^ ,  dw  la  dflib^nition  préctté^  dm  conadl 
genmd. 

*    CINQUIÈME  LOI.  ^  '  ^  - 

Articls  imtQUB. 

Le  département  du  Haut-Rhin|||it  autorisé,  conformément 
à  la  demande  qu'en  a  &ite  son  conMil  générai ,  dans  sa  séance 
da  Si  «out  ië40f  à  siai{Kiaep  eitraordimimai^nt»  pmidiiit 
rMinée  1849,  quatre  ccntîiDet  aididenndt  ati  princtpal  det 
quatre -contributions  directes. 

Le  produit  de  celte  imposition  sera  exclusivement  affecté 
â«x  trataiftx  naiifii  des  voûtes  départementdeSi  dëfoicotion  faite 
dè'ia'imtioii  qiie*li  edméiifindnd  idieifwa  pcar  kibeioina 
de  finstroctioD  primaire.  .  w. 

M:iÈMB  LOt 

(  Tarn  -  et  -  Goroune.  ) 

AllTICLE  UNIQUE. 

Le  dépaîlcment  de  Tani-ct-Garonne  est  autorisé,  confor* 
mément  à  la  demande  qu'en  a  faite  son  conseil  géiiénil,^  dans 
sa  dernière  session,  à  s*iroposer  extraordinairement ,  pendant 
cinq  année'if ,  à  partir  du  l*'  janvier  1  «42,  cinq  centimes  addi* 
tionnefs  au  prlnciphî  des  quatre  contributions  directes,  dont 
ie  produit  sera  exclusivement  cpiployc  aux  travaux  neufs  dea 
routes  départementales  actuellement  classées. 

^  SEPTIÈME  LOI. 

(Ardèehe.) 

Article  unique.  ^ 

'Le  département  de  rArdccbe  est  autorisé,  cortfonoémeiftt  à 

la  demande  qu'en  a  faite  son  conseil  généraf ,  dans  sa  séance 
dtt  29  août  1840,.  à  s  imposer  extraordinairemcnt,  pendant 
cimi  annéeSf  à  partit  du  l"  jaiivier  iS42,  huit  centimes 
additioiinek  m  principal  des  quatre  contributions  directes, 
dont  le  produit  tem  ««dusivenient  aflfeûté  aux  travaux  neub 

IJC  Sérié.  6«. 
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^acliôvchient  des  sit*  routes  départementales  désignées  suos 
les  nuiocros  1^  4,      1%,  14  tt  20.  . 

HipTIÈIIfi  LQt 

(Corse.) 

Le  tU-partement  Je  'a  Wise  est  aularisé^  conformément  a 
h  dcma/idt^  qu  en  a  faiie  ^ii  coiucil.g^tttr«l,  dpQS  &a  scance 
du  19  Kf#teiiibr«  iS40,*i  &*iaipo6er«ttrmdiiiaicepi€ni9  peo- 
dant  les  années  .1843  et  1844,  iU  «cAlipm  addUioaDcb  as 
prînctpsil  des  iftiafre  contributions  directes,  .dont  le  produit 
sera  exclusivement  aflectë  à  aider  ia  vilie  de  Bastia  à  subvenir 
$uxij»i%'(lo.foj|^s^riicuoa(et  de  p|rQiiy0i;étabkap«ea(  du  coi* 
I^e  royal  ër^é  dans  cette  viiie.         }         •  • 

NEUVIÈME  un, 
(ladre.) 

Article  unique. 

I.e  département  de  l'Indre  est  autorisé ,  conformcineiit  a 
fa  dcmaii  le  qq*c^  a  faite  son  conseif  (j^ênorâT^  dans  sa  séance 
du  août  1840,  â  s'imposer  eTtraordinaîrement ,  pondanf 
ciiu]  années,  à  partir /lu  1"  janvier  l?4-5,  quinze  cciilimes 
additionnels  au  principal  des  quatre  contributions  directes, 
dont  le  produit  sera  exclusivement  adec^^  aux  travaux  d*a- 
clièvemcnt  des  routes  départementales  citées. 

DIXlLMi:  LOI. 
(Haute-Loire*)'  • 

Article  unique. 

Le  départeoient  de  ik  Haute-Lôîre  est  autorisé ,  conformé- 
A^fiff  ^WdeVnamlj^  qu'M'  a'  feiîo  son:  ^c^nseil  ^nénl  y  dans  sa 
séanre  d(i  2  ;ieplenibre  1840  »  à  s'hlipoifer  extiaordinai re- 
ment, pendant  les  années  1842  et  1843,  trois  centimes  ad- 
ditionnels au  principal  <{es  quatre  contributions  direcies» 
dont  fe  procfuit  sera  exclusivement  aflèetd  aux  travaux  neub 
des  roules  départema&labs  actucH^MtttdasséèB.    *     ^  < 
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OKziiaiEiLaL 

'  AmCLB  1". 

i.r^Jf-TT"''  ?"  B^'^^'^-Pyrénces  est  autorisé,  cûnfi,^ 
moment  a  la  demande  (jucn  a  faite  son  conseil  géné.'al*da^' 

qui  ne  poqrrt  dépasser  quatre  -cent  quatre-vingt  uullo 
Jancs,  et  qu,  sera  eiclasivemetu  consacrée  à  ladièveS 
des  roates  tfépartementales  actuellement  clasiees.  " 
•  Cet  emprunt  aura  Seii  avec  puMia^rf  et  concurrence  et  à 

«It.  ToutefoB  le  préfet  du  departeo.ent  est  autorisé  i  tT.eî 

filux  d  intérêt  qiu  ne  soit  paf  supérieur  i  celai  ci.de«us 

L emprunt  aura  lieu  par  portions  successives  seront 
déterminée,  «.nuelfement,  sur  la  proposition  du  Z>Z  Z 
neral,  par  des  ordonnances  royales  rendues  dansia  foime  du 
règlements  dadminisUation  pulilique.  ' 

mlTcS^  ^  '"''^•^'^  IWtis^^ 

ment  ducapibl  pmprunlc,  au  moyen  des  ■  reswwces  méea 
par  iarude  suivanu  . 

#  •  • 

Article  2,     •     '         .  '  •. 

Le  departemeut  des  Basses-Pyiénées  est  autorise,' confor- 
mément .  k  demande  qu'en  a  faite  «,n  conseil  géncial , 
h  même  séance  du  3  septembre  1840,  à  s'imposer  ^itxm^ 
dinairement, pendant  dix  années.àpàrtirdu  r'ianvier  1849 
SIX  centimes  additionnels  au  principal  de,  «4,,^  co^tribu-' 
t.ons  directes.  Le  produit  de  cette  imposiUo^  est  affecte  et 
premier  ordre  au  payement  des  intérêts  et  au  rembour^ment 
delemprunt  a^lessus  autorise;  la  pon.on  qu,  „e 
absorbée  parce  service  sera  annuellement  employée  aui  S 
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DOUZIÈME  LOI. 
(geuM  rtMinw.) 

Article  tmiQOT. 
Lt  Moummuét  Mne-et.Mame  est  .utorisë  confbmrf- 

Li*  d*  1S40  .  i  s'imposer  eEtwordinurement ,  pendant 
1 842.  «n  contime  additionnel  au  prinapal  des  quaW» 
«iS^ulL.  directes,  dont  le  produit  sera  employé  à 
der  tarit  ta  . pr«  de  ta  maison  acquise  par  yo.e  d  échange,  te 
iTiui  "et  1 840.  pour  «ervirà  lët.Ui«e«ent  de  ta sous-prefec- 
iii  de  Meaux  :  -««oi«  de  cette  .«pmtmn. 

TMXaàMB  LOL 
(Seine-fl(-M«me.) 

Abticlb  unique. 
Le  dcpnrtement  de  Seines-Marne  e«  ajitmi^  confor^ 
aient  à  U  demande  qu  en  a  faite  son  conseil  général,  dans  M 
!ïï«d«.«7  «.ùt  1840  et  t"  février  1841  .  a  s.mpoaer 
«traordhlairement.  par  «idition  au  princip  des  quMne  œn- 
tributions  directe!,  sawir  :  un  centime  en  184a,  cinq  cen 
Ïts  pe'dantles  années  »843. 1844  et.|8«.  et  8  «eoUme. 

mMKknt f tiHiée  1846.  '      '  .  . 

^LTiiroduit  de  cette  imposiuon  extraordinaire  sera  exdasi- 
vemenïïrecté.  I«nt  «m  «vaux  neuls  d'aciièvement  des  route, 
départementalesdMiëc.  «rtaeHement,  qu'aux  tnivaux  de  œo^ 
Son  des  six  routesdont  le  conseil  général,  danatemémei 
iAinces ,  a  demandé  le  classement ,  savoir  : 
!•  De  Vatidoy  i  Lagny  j 

f  De  la  Fertë«>uaJottarre  à  Nanteua^r-Mam^ 

De  MeluniXïorbeil; 
4»  De  VouIx  aBïenncs; 
y  De  Crécy  à  la  Belle-Idée  ; 
e*  De  Rebâti  à  k  Ferté-MUon. 

piMtt  lott,  dÎKUtéea,  délibérées 
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Chambre  des  Pâirs  et  par  celle  des  Députés,  et  sanctionnées 
par  nous  cejourd'htti»  seront  «xëciUées  comme  lois  de  i'ÉtaL 

Donnons  bn  m ANbEUBNT  k  nos  Cours  et  Triboosav  / 

Préléts,  Corps  administratifs  ,  et  tous  autres,  que  les  présentes  ^ 
ils  giirdent  et  maintiennent,  fassent  garder,  observer  ei  main- 
tenir, et  9  pour  ks  rendre  plus  notoires  à  tous»  ils  les  fassent 
publier  et  eorqiîstrer  partout  ou  besoin  sera;  et ^  afin  que  ee 
ioit  chose  fense  etstaUe  à  toujours,  nous  y  avons  fidt  nettre 
notre  sceau. 

Fait  au  palais  de.Neuiliy,  le  13*  jour  du  mois  de  Juin, 
fan  lB4i. 

Signé  LOUUUJPUIUPPB. 

VttcttedlëdmfnBd^m:  PirltlUI» 

Zée  Garde  dtt  sceaux  dê  France,    g^^  MiniHrt  /TirrfVftwri  d'^ftH  tu  é4- 
MùUstrt  Secrétaire  d'état  au  dé^      portement  dn  l'àUéréènr, 
j^ftemeoi  éa  Im  jtuiécn  ei  du  DociTaL. 

M.  UAMTin  (du  Nord  ). 


9353.  ^  Lois  qui'ûutèriêettt pUtikun  VilU$  à  cûntmctÊr 

de*  Emprunté, 

An  pdait  de  Neuilly,  le  13  Juin  1841. 

LOUIS-PUILIPPB,  Boi  Mft  Français,  i  tous  pfftenU 
•t  à  venir,  salut. 

Nous  avons  proposé,  les  Chambres  ont  adopté,  NOUS 
AVONS  oapiONNÉ  et  ordonnons  ce  qui  suit  ; 

PRBMIÉStE  LOI. 

(NcYcrs.) 

Artiglb  unique. 

La  ville  de  Nevers  (Nièvre)  est  autorisée  à  emprunter, 
soit  avec  publicité  et  concurrence,  soit  directement  de  la 
caisse  des  dépâts  et  oons^inations,  a  on  taux  d'intérêt  qui 
ne  pourra  ^passer  quatre  et  demi  pour  cent,  une  somme  do 
deux  cent  vingt-sept  mille  fiancs,  destinée  i  pourvoir  au  paye- 
ment des  dépenses  énumérées  dans  la  délibération  du  conseil 
municipai  en  date  du  13  lévrier  1S40« 
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Cet  emprunt  sera  remboursé  en  dix  ans^  au  moyen  de$ 
revenus  onfinaires  de  la  caisse  municipale. 

■ 

DEUXIÈME  LOL 
(Dijon.) 

AunCLE  UMOtE. 

La  ville  de  Dijon  ( Cùte-d'Or  )  est  autorisée  à  emprunter, 
•oit  Wfec  publicité  et  eoncurrence,  soit  directement  de  ia 
crâe  des  éép&lM  et  cons^atfOiiSy  i  an-  taui  d'intérêt  qui  m 
pourra  dépasser  quatre  et  demi  pour  cent,  une  somme  de 

cent  vingt  mille  francs,  dfsiinée  à  pourvoir  aux  fnis  de  cons- 
truction et  (Tnpproprialion  nécessaires  pour  transférer  dans 
les  anciens  bâtiments  de  l'académie  ic  iogement  du  recteur^  les 
diOerêntes  facultés  et  les  collections  d*histoire  naturelle. 

Get  emprunt  sein  remboursé  eii  dix  ans,  ou  plus  tôt,  si 
faire  se  peut,  au  moyen  des  revenus  ordinaires  de  la  ville. 

TROISIÈME  LOL 

(Castres.) 

Article  unique. 

La  ville  de  Castres  (Tâm)  est  autorisée,  1*  à  emprunter 

avec  publicité  et  concurrence,  ou  directement  de  la  caisse 
des  dé|)ols  et  consignations,  à  un  intérêt  qui  ne  pourra  dé- 
passer quatre  et  demi  pour  cent,  une  somme  de  cent  trenit 
piile  francSy^pear  seUêr  k  dépense  dacquisitioii  et  d'appro- 
priation d*un  bâtiment  destiné  au  collège  communal; 

î*  A  s*imposer  extraordinairement,  pendant  sept  ans,  à 
partir  de  1842,  dix  centimes  additionnels  au  principal  des 
quatre  contributions  directes,  pour  concourir  âu  rembourse- 
ment dudit  emprunt,  qui  devra  être  cobiplétement  amorti  en 
4(Nm>ttitiéeÂ  v.i.*  i  : 

r,       I.    ..        .    QUATRIÈiME  LOIi  • 

i'' *  (<}lorixic«it  -  Ferrandi  )' 

•  '    '  AHTtCLfi  l*^. 

La  ville  de  Clermonl-Ferrand  (Puy-de-Dôme)  est  auto* 
risée. 
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1°  A  emprunter,  soit  avec  publicité  et  concurrence,  soit 
dÎFectement  de  la  caisse  deà  dépÀKs  et  coiisignatrons,  à  un 
taux  jliovéïèk  qni,M  fx>uiTa,e«mkr quatre  ei  ilmi  pour 
cent)  unesoiiiiiie4e:cÎAq  cent  4|omite.niiUc  .francs,  destinét 
à  pourvoir  aux  dépenses  énumérées  dans  ]!|  délibération *dil 
conseil  municipal  en  date  du  20  février  1841  ; 

.  %^  A  simposer  extfBordinairementy  pendant  si^  «ns»  da 
€8iitiiiies.acklttkaMid4M  prÎMcijpai  des  conthUitions  dmctes* 

Articus  â. 

Le  remboursement  dutlit  emprunt  aura  iieu  en  dix  ans, 
tant  sur  les  produits  de  l'imposition  extraordinaire  autorisée 
par  l'article  précédent ,  qu'au  moyen  des  revenus  ordinaires 
de  h  vilie. 

Article  3. 

Des  ordonnances  rojales  dcterQiineront,  sur  la  proposition 
du  conseil  municipal ,  f 

V  La  quotité  et  (application  des  sommes  que. fa  ville 
pourra  être  autorisée,  dans  le  cours  de  chaque  exercice,  i 

réaliser  sur  l'emprunt  autorisé  par  la  présente  loi; 

2"  Le  montant  de  i'annuit(M|ui  devra  être  aflcctée pendant 
chacune  des  dix  années,  de  1842à  iSii.À  l'amortissement 
ctudit  emprunt. 

CINQUIÈME  LOI. 
•  »  (Orléana,)  ■  . 

Article 

La  vîTIe  d*Orléans  (Loifct)ejft  autorisée  à  emprunter,  soit 
avec  publicité  et  concurrence,, soit  directement  de  la  caisse 
des  .dépôts  et  consigrrations,  a  un,  inlerel  qui  ne  pourra  exce;- 

dvv  (juatre  et  demi  pom  cent  par  an,  une  Somme* de  trois 
cent  cuKjuânte  mille  francs,  destinée  h  subvenir  aux  dépe  nses 
Fndîquées.'à.iûsiâ  délibération  duixtnseil  municipal  du  18  dé- 
cemi>re  194^0^  et  dontfe  rcmnoursemenl  devra  être  termine 
ail  pîus  tarîl  ên  i'si'S'  suivant  tc"in6dc  et  daiis  les  délùii  do*- 
termines  par  cette  uciiberatiun.    \  .  .. 
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Article  2. 

La  mèm€  viO«  est  astckiisée  à  proroger,  conforméineiit 
«n  taUmn  A  B  «mats  à  b  éélibikiiticNi  du  conseil 
mnicîpil  in  t$  déce«Are  1840,  fsiriiiitisisnient  d'âne 

partie  des  emprunts  contractés  en  exécution  des  lois  des 
6  juiiiet  1 835  et  30  avrif  1  838 ,  en  traitant  avec  les  porteurs 
de  ces  engagements ,  et,  à  début  de  leur  d^nsentement,  avec 
Il  caisse  des  dépôts  et  consignations. 

tTamortissenient  de  ces  enprants  dem  qj^event  être  en- 
tièrement elTectuc  en  1853. 

SIXIÈME  LOI. 
(Rouen.) 

La  vilie  de  Rouen  (âeine-Inférieare)' est  autorisée  a 
emprunter,  avec  publicité  et  concurrence,  h  un  intérêt  qui 

ne  pourra  dépasser  quatre  et  demi  pour  cent  par  an,  une 
somme  de  qualre  cent  trente-cin(|  mille  francs,  destiiice  à 
acquitter  son  contingent  dans  les  travaus  d'achèvement  du 
port. 

Cet  emprunt  sera  remboursé  en  vingt-cinq  ans,  à  partir 
du  1'*'  juillet  1845,  9U  moyen  des  revenus  ordinaires  de  la 
vifle. 

SEPTIÈME  LOI. 
(Strasbourg.) 

Article  1".  ' 

La  viîle  de  Strasbourg  (Bas-Rhin)  est  autorisée  à  em- 
prunter, avec  publicité  et  concurrence,  ou  directement  de  la 
caisse  des  dépots  et  consignations,  à  un  taux  d'intérêt  qui  ne 
pourra  excéier  quatre  et,  demi  j^oiir  cent  par  ah  /«ne  somme 
de  MX  cent  mille  francs,  destinée  h  payer  le  prix  de  diverses 
propriétés  dont  i'.icquisilion  a  été  déclarée  d'utilité  publique. 

Ledit  emprunt  seia  remboursable  en  neu(  ans^  à  partir  dç 
1843,  siur  les MveBuaofdînakiescIe  la  ville» 
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Article  2. 

Eit  et  deoeiure  importée  la  icii  du  1&  jiiHIet  lê40t  ipi 
iinhàqaatiepoor  cent  le  tevxd'mtërèt  dvdh  enpnmi. 

HUrnÈMB  LOL 

(Tours.) 

AftTICLB  umQOB. 

La  ville  de  Tours  (Indre-et-Loire)  est  autorisée  a  em- 
prunter» soit  avec  publicité  et  concurvence,  soit  directement 
de  la  caisse  des  dépôts  et  consignations ,  à  un  intér^  qui  ne 
pourra  dépasser  cinq  pour  cent,  la  somme  de  trois  cent  mille 
francs,  destinée  à  p(Jurvoir  au  payement  de  ses  dettes,  et 
remboursable  sur  ses  revenus 'Ordinaires,  en  dix  ans,  à  partir 
de  1842 ,  dans  tos  proportions  délerminées  par  kdélibéiation 
4u  conseil  muiÛQipai  du  t3  janfier  1841.  . 

Les  prÀentes  lois ,  discutées,  délibérées  et  adoptées  par  h 

Chambre  dcj»  Pairs  et  par  celle  des  Députés,  et  sanctionnées 
par  nous  cejourd'hui»  seront  exécutées  comme  ïf^i^  de  i'ÉUtt. 

Donnons  bn  mandement  à  nos  Cours  et  Tribunaux, 
Préfets,  Corps  administratifs,  et  tous  autres,  que  ies  présentes 
ib  gardent  et  maintiennent^  lassent  garder,  oliserver  et  maÎB» 
tenir^  et,  pour  les  mwbt  phv  WOiUim  i  tous,  ibiea  lassent 
pubfiereteni<egialicrpanoutoii,beaQiuspn;et,  afin  queee 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours,  nous  y  avons  fait  mettre 
notre  sceau.  ' 

Fait  aar^peiais  de  Nsttdly,  ie.l8*  jour  du  jneis  de  iuin, 
rtnl84i.      >.  .       '    •     ,       '  '  • 

Vii«tMiiMtfmffm»(lsMi|  !•  Roi  : 

Z>ê  Carde  des  ietaux  de  France,    ,         .  ,     ^    j.  •    j' :  .  jj 

.  4*.  M->M.W  #  *f      forums  A  l«i^r. 

..  aUM,  SijnëT.pBcaiT»*.  . 

Sigaé  N.  Mau»  (4mK«r4).  .  . 
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tcmtoriaUs. 

* 

An  ftiMi  de  le  13  Jû  Ifil. 

LODIS-PHIUPPE,  Boi  dm  Faaiiçais,  1  uns  pràoits 
€l  i  TeniTi  SALUT. 

Nous  avons  proposé,  les  Quunbm  ont  adopté»  NOUS 
AVONS  ordonnÎ  et  ORDOfiTNONS  OS  qui  mît  : 

PREMIÈRE  LOI. 

•  « 

4kSTICLE  UNIQUS. 

La  iioiits  entre  ies  départements  de  i'Ëoie  et  de  [a  Seine- 
Infërieare  est  fiiée  dm  U  direction  indiquée  p«r  la  ligne  A  B 
C D  ËF»  sur  k  plan  anneié  àk  préstnte  M. En  conséquence 
fes  portions  de  h  ferét  de  I^ngboël ,  situées  an  nord  de  oette 
limite,  sont  distraites  du  déparlcmenl  de  l*Eure  et  réunies  à 
la  commune  de  là  NeuviUe*Chant-d*Oiseiy  département  de  ia 
Seine-Inférlem.  •  '  '    '  i»  .  »  • 

Im  rii«|HisiiîeM  qui  ptéaèdent  «awMUliM  sans  préfedioe 
des  dfoiu  diisaga  ea  auUiei*  qfUi^fiefaiénC'védproqaeineol 

*  •  (Hldle-€»ijofîlfe:'-^Anége.) 

Articlb  l**. 

Le  territoire  dit  deia  Nogarède,  faisant  àclnclf^ment  pnrtie 
delà  commune  de  Canens,  arrondissement  de  Murel,  iclépari 
temeiil''de'iè  Hiiuié'Oareiline,  est  distrait  de  cçtte  commune 
et  de  ee  dédMeÉiaifl  pour  être  réurtr]|  la  commùne'dë  Sieura^ 
département  de  tATWge/  "^  , 

En  consc^uencè  les  terrains  lavés  en  roaef^'fiur  le  pian  an- 
nexé à  la  présente  loi,  feront,  à  l'avenir,  partie  dç  ia  cotjimiliie 
de  Sieans  et  da  département  de  fAn^.  *        '  ' 
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^  .    .  •  Article  2.  . 

Les  dispositionB  qui  précèdent  aurcmt  lieu  sans  préjudice 
des  droits  d*usageet  auttes.qui  seraient  respectivement  ac» 
quîs. 

Les  autres  conditions  de  la  distraction  prononcée  seront, 
s'il  y  a  lieu ,  altérieurement  déterminées  par  une  ordonnance 
du  Roi. 

TROISIÊMB  LOL 

(Indre-et-Loire.)  »,  ^ 

Article  I". 

La  section  cotfc  A  et  teifitée  eh  gris  sur  le  plan  annexé  à 

ia  présente  loi  est  distraite  de  ia  commune  de  Luynes,  can- 
ton et  arrondissement  de  Tours,  dëpariementdlndre-et-Loirc, 
et  réunie  à  b  commune  de  Pernay,  canto4Pe  Neuillé-Pont- 
Kerre,  mérap  arcondissement. 

En  conséquence,  b  i|piite  entre  les  communes  de  Luynes 
et  de  Pernay  est  fixée  dans  la  direction  indiquée  audit  plan 
par  la  ligne  aurore. 

Article  2/ 

Les  dispositions  qui  précèdent  auront  lieu  sans  préjudice 
des  droits  4*usage  ou  autres  qui  pourraient  être  respective- 
ment acquis.  *  *  ^ 

1m  aiilMB  oondttiQiia.<h  biibtiBclson'  einloMiée  seront, 
s'il  y  a  lieu  ,  ultérieurement,  déterminées.par  une  otdM» 
nance  du  Roi.  *  *** 

QUATHIËAIE  LOI. 

La  limite  entre  b  commune  de  Merléac,  canton  dtAsél^ 
arrondissement  de  Loudtyb\  iW^aifteiifcnt  des  CAles-du-Nord, 

et  ceiïe  de  Sain t-Gilles-du- Vieux-Marché,  canton  de  Mur, 
même  arrondissement,  est  fixée  suÎTAnt  ie  tracé  du  liséré  noir 
sur  ie.  pii^n  annexi^à  la  présente  foi. 
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phn  eit  dBitnitede  fa  cnomuM  de  IfatUie,  et  «teiM  à  fa 
eonwnie  de  8Mi»0iBaMl»>Vieat>MMcU. 

Article  3. 

Les  dispositions  qui  pgëctdeiU  auroot  lieu  sans  prqndice 
deidnMUd*ii8ag0elaiitrês<|uî  MtrAnitmfÊeûw^nimt^eqfàL 

Articlb  3. 

Les  conditions  de  la  distraction  ordonnée  seront,  s'il  y  a 
lieu»  ulténeuremeot  déterminées  pai"  une  ordonnance  du  Roi. 

CINQUIÈME  LOL 
(Gers.) 

.       Article  1".^ 

La  section  draibertranet  e&l  dfstraît#de  h  cotnnuino  de 
Miramont»  arrondissement  et  canton  de  Mtrande,  départe- 
ment du  Gers,  et  réunie  à  ia  commftie  de  Lamazère,  même 
canton. 

En  conséquence  la  limite  entre  les  deux  communes  est 
fiide  du  point  A  an  point  B,  par  lè  prolongisinmt  du  UêM 
rose  sur  le  plan  ^tnnné  à  la  présente  loi. 

«  Articlb  s. 

Les  dispositioM  ifià  précèdent  auront  Iieu.SBa8  piéjudice 
dea  dioin  d^nsi^  m,  amm  qoi  aema«t  récipioquegnant  ac» 
qttis. 

Article  3. 

Les  aatm  eonditioiit'da  k  disl^idion  pmcacée  feront, 

s^il  y  a  lieu,  ultérieuremekit  déteratiinées  par  une  ordonnance 
du  Roi.  .... 

....  .  SIXIÈME  LOI.  .  ' 

(  iiiina^al^Laire.) 

.  AVFICLE  1".  -i  . 

Leaxofflii^nes  cie  Xa  Chajpdle-som^Doae  èt  dé  Doné, 
cantondé  ce  nom^  ârrondTssemèilt'de  SMiimur,  département 
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de  Maine-et-Loire,  sont  réunies  en  une  seule,  dont  ie cbef-Iien 

♦••»•• 

est  fixé  à  Douéf  et  <|ui  prendra  ce  nom. 

Article  2. 

Ces  cnmmwafs  continueront  à  jçopr  s^ptfria|iisi»,oomme 
section  do  commune,  des  droits  d'usage  ail  aotnes  qui  pour* 

raient  leur  appartenir,  sans  pouvoir  se  dispensa  do  contribuer 
en  commun  aux  charges  municipales. 

Les  autres  conditions  de  la  réunion  prongncéo  seront,  s'il 
y  a  lieu,  vitërieHreoient  dëten|iioées  par  uno  ordonnance  da 
IW. 

SEPTIÈME  LOI, 

(Nord.) 

Ahticlb  l**. 

La  section  de  La  Croise  est  distraite  de  la  commune  de 
CSatiUoa,  canton  de  Gâteau,  anondissomoot  de  Cambrai,  dé*, 
partemem  da^Nord ,  et  éngi^  e»  copMMUiet  "dost  io  viih^  da 
La  Croise  sera  le  cboMiott. 

Ahticlb  2. 

La  limite  entre  la  commune  de  La  Croise  et  la  çommune 
de  Catiilon  est  fixée  conformément  au  tracé  |ndi(^ué  par  les 
•  lignes  rouges  et  punes  A  B  C  sur  (e  plsui  annexé  a  la  présenta 
loi. 

Article  3.  ' 

Les  dispositions  qui  précèdent  auront  lieu  jians  j>ré|u^icct 
des  droiu  d'usage  et  autres  qui  seraient  respectiveinent  acquis,; 

Les  autres  conditions  de  la  distraction  prononcée  seront, 
s'il  y  a  lieu,  ultérieurement  déterminées  par  une  ordonnança 
du  Koi. 

HUITIÈME  LQI. 
(  Basses-Pyrénées.  ) 

.  Ahticlb  l". 

Les  communes  de  Lohitzun  et  d^Oybercq,  canton  de 

&uat-Paiw,  «rcoodiMeiv^nlL  de  Mauléon,  déparie mant  jJes 
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Basses-Pyrénées,  sont  réunies  en  une  seule,  (fû  prendra  le 
nom  de  Lohitnn.  <  * 

Article  2. 

m 

  k 

^sei'  coBnmie&  oomniueronc  m  louir  sepmneiRi  oomne 
fitffidU'  lAè  è6inlfiiuife  ^  dès  dimts  d*iisd!^  'ét  ikiftvè  ^ui  pouF* 

tsfient  leor  apptirlenir,  sans  pouvoir  se  dispenser  de  contribuer 
en  commun  aux  charges  municipales. 

*bes  autres  tonditious  de  la  réunion  prononoife  seront,  s'il 
i  lien,  iiltérieoremeiit  détefminces  par  liné  ordonnance  du 
Roi.  r   .  .  •      .  5 

NËUViÉM^  LOL 

(Basset-Pjrenécs.  ) 

•      •  •  «  ■ 

AKnciA  r'. 

•  Les  ebmnhifiesd'Ûstabat  eidAaœèi  tant(m>d'Itioidy,  àr< 
idndjppèaeét  4e  èiMmU&à ,  ééfèmm^î  dce  Si6sts.Fyi^ndes, 
sont  réunies  en  une  seule  sous  le  nooa  d^Ostafctet^Asme. 

Ak'ridLE  f. 

Ces  communes  continlieront  i  jouir  séparément,^  comme 
^tidn  de  coiiimune,  dès  droits  d*usage  ou  autrà  qui  pour- 
raient leur  appartenir,  sans  pouvoir  se  dispenser  de  contri- 
buer en  commun  aux  cierges  municipales.  • 

XiCS  autres  conditions  de  ia  réunion  pronotiore  seront,  s*ii 
f  a  lieu  y  vltéiieûrement  déterminées  par  une  ordonnance  du 
Roi.  ' 
.   •  '         f  •  -  .     DIXIÈME  LOL 

•   (Mancte.) 

La  section  de  Catz  est  distraite  de  ia  commune  de  Saint- 
Pelierin-de-Catz,  cànton  de-^Càirentan,  arrondissement  de 
Sdiin|TMr'dépar|titi4lttfie  la  MfMwhp»  elérigérm  oonuMitte. 

Eu  conséfflpncc;  ia  limite  entre  ies  communes  de  Catz  et 
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ie  Saint-Pellerin  est  fixée  suivant  le  trace  de  la  ligne  rouge 
siir  le  plan  annëxé  à  la  présente  loi* 

Articu  2.  •  • 

'  Les  disposîtiorts  tprf  précèdent  auront  lieu  sans  préjudice 
des  droits  d*usaf;e  et  autres  qui  pourraient  être  respectivement 

Les  autres  ^oAnrikions  de  la  distraction  pronoi^cêé  .seront,, 
s*H  y  â  lieu;  ttttërieutvment  Jétérmihëes  par  une  ordonnance 
du  Roi.   .      i   •  *  - 

ONZIÈME  LÛL 

(Oise.) 

•  .  Article.  Vf»  . 

La  section  de  Colagnies-Ie-Bas  est  distraite  de  la  coipmune 
de  Saint- ArnouI(^  canton  de  Formeries^  arrondissement  de 
Beauvais»  département  de  f.Oise»  et  réunie  à  la  commune  de 
Mimàumom-,  tnâneiDuilDii.*  *  • 

En  conséquence  la  limite  entre  celte  dernière  cdmiïïuné 
^^iiedeSaùkl-ArnouIt  est^fixée  smvànt iljft  U9oé|iurore  AfiC 
sur  le  phn  aimezi»  à  b  présente  ici» ' 

3.  Ce^itopotitipu»  attroBt*«liett%ana  préjudice  des  droits  du- 
sage  et  autres  qui  seraient  respectivement  acquis. 

-  Les  autres  conditions  de  ia  distraction  prononcée  seront , 
s'il  y  a  iieu,  ultérieurement  déterminées  par  une  ordonnance 
du  Roi*  '  f  '  ; 

.  JUf  présentfsMsi  disoilésA>  déUUKëis  ^  adoptée^ior  h 
Chambre  des^  Pairs  et  par  <)ttte>4es  Oépulés^^tiwiiflieniiM 

par  nous  oejourdrliiû»  seront  exécutées  comme  lois  de  l'État. 

^  DomlMS  RM  MAKOBMEMT  à  AoS  Couhi  eC  Tribunamt/ 
Prtfétt  ;  Cérptf  idtaihiiMrali&y  el'f Mu/  adirés ,  que  les  prësehtc^  ' 

iL  gardent  et  maintiennent ,  fassent  garder,  observei^  et  main* 
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tenir,  et|  jçm  Im  rendre  plus  notoires  i.t^Ql»  3i  Us  tuptoC 
piÉblier  et  enregistrer  partooi  ou  bcuMn  sm; jet^  afii»  qoe.ce 
soif  dioee  ferme  et  stahlei  toojoiirs,  noui  y  avons  frit  mettre 

notre  sceau.  *  r 

Fait  avj^dai»  de  Nevidly^  le.  ty  îpv  4i|»ww  de  Jam^ 
Fan  1841..  , 

L0U1S.PHIUPP& 
Vu  rt  scelle  du  grand  sceau  :  pu,  |^  . 

le  Garde  des  sceaux  de  France,    />  Ministre  Secrétaire  d'éUU  m  éà^ 
JUtnistrs  Seerétairs  d'état  «ii  dé"      pmsUmuU  de  l'intérieur, 
/«f«MM»l  *  Il  justkê  m  4êê  g.   ^  DqcaixMU 

ÊSÊStÊÊp  • 

i^ptf  If.  Mam»  (  ift  IftrdL) 


t3iS.  — »  Lot  mÊf  Is  r^ÈfMUêUHii  jkê  Pfwpniiàirm  dp 


•  #»»! 

LOUIS^PHILIPPE,  Roi  des  FeâiiçAiS^  i  toMpéseartr 
et  1  vedlk^  SALirr. 

Nous  avons  proposé,  }es  Chambres  ont  adopté,  HOUI^' 
AVONS  ORDONNÉ  et  OROONiioiis  œ  qui  auît  :  - 

Articls  umocflL 

Les  articles  216,  234  et  $9ê  4u  Code  de  commerce  sont 
modifiés  ainsi  qu  il  suit:  '       ^  - 

Akr.  âl6.  Tout  propriétaire  drnavîrt  ei^civdement  res* 
ponaaBle  des  fcîtf  du  capîtaîoe,  et  tetra-^keengageoMuli  oou- 

tractés  par  ce  dernier,  pour  ce  qui  est  relatif  au  navire  et  k 
l'expédition. 

II  p9Ut,  dans  tous  les  cas ,  a'aflTranchir  des  obiigiittons  ci* 
démos  par  f  abandon  dv  navife  et  du  -fret. 

Toutefois  la  Aeullé  de  firire  tbandeti  u^est  poml  aeeordée 

à  celui  qui  est  en  même  temps  capitaine  et  propriétaire  ou 
copropriétaire  du  navire.  Lorsque  le  capitaine  ne  se^a  que  co- 
pnypriétaire,  il  ne  sera  responsable  des  engiigeni^ti  QQntiecléa 
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par  loi,  four.cequi «SI  rdatif ^  nawe età  {espécUtîoQ,  qM 
dans  h  proportioii  de  son*  intécéu  . 

Art.  334.  &i>  peDdant  le  cours  du  voyage,  il  y  a  néces- 
sité de  radoub  ou  d'achat  de  victuailles,  le  capitaine,  après 
l'avoir  constaté  par  un  procès-verbai  signé  des  principaux  de 
f^uipage,  pourra/  en  S0  faisant  autoriser  en  l^rance  par  le 
tribunal  de  commerce,  oii,  i  défaut,  parle  juge  de  j^fx,  chez 
Fétrangcr,  parle  cônsul  français ,  ou,  à  défaut,  par  le  magis- 
trat des  lieux,  cnaprunter  sur  corps  et  quille  du  vaisseau, 
mettre  en  gage  vendre  des  marchandises  jusqu  a  concur-  ' 
lence  de  la  somme  que  les  besoins  constatés  exigent 

Les  propriétaires,  on  le  capît|u)ie<|ui  ies-nfvémnië,  tien* 
dront  compte  des  marchandises  vendues,  d  après  fé  cours  dee 
marchandises  de  mêmes  nature  et  qualité,  dans  ie  lieu  de  ia 
décharge  du  navire ,  a  i  époque  de  son  arrivée. 

L*afii^teur  unique  ou  les  cbarg|snr&  divers,  qui  seront 
tous  d'accord ,  pourront  s'opposer  à  ia  vente  ou  à  la  mise  en 
gage  de  leurs  marchandises,  en  les  décliargeanl  et  en  payant 
le  fret  en  proportion  de  ce  que  le  voyage  est  avancé.  A  défaut 
du  co!isentement  d'une  pnrtie  des  c;hargeurs,  celui  qui  voudra 
user  de  la  &culté  de  déchaînement  sera  tenu  du  fiiét  entier  sur 
ses  marchandises.  '  r 

Art.  298.  I^c  /rct  est  dû  pour  les  niardiandiscs  que  îe  ca- 
pitaine a  été  contraint  de  vendre  pour  subvenir  aux  victuailles, 
radoub  et  autres  nécessités  .pressantes  du  navire,  en  tenant 
parJui  compte  de  ienr  valeur,  âu  prix  que  {e  teste,  ou  autre 
pareille- BiaitAiendffae  de  même  cfualité sera  vendu  au  lien  de 
la  décharge,  si  le  navire  arrive  à  bon  port. 

Si  le  navire  se  perd ,  le  capitaine  tiendra  compte  des  mar- 
diandises  su)rlépiedqtt*ilies  aura  vendues,  en  retenant  éga- 
lement le  fret  porté  aux  connaissements. 

*  Sauf,  dans  <sm  denx  cas,  le  droit  réservé  aux  propriétaires 
de  navire  par  le  paragraphe  2  de  l'article  2t6. 

Lorsque  de  l'exercice  de  ce  droit  résultera  une  perte  pour  ' 

ceux*  dmi  iea  aaicim^ises  anrwu  été  vemlues  ou.  mises  en 
gagC;  etf^eemaépMie  au  SBHie*ir  franc  su»  h  valeur  de 


Digitized  by  Google 


(  Wt  ) 

iMBcbandiM  ^  de  toutes  oelfei  ijut  âont  aniraflt  à  ieurdcsti» 
nation  on  qui  ont  été  travées  da  nanfiwy  pMMenrenieni 
«ne  ëvëtteamu  de  Bfer  qnl  001  Bfloeisilé  b  «tnce  <Ai  b  dise 

eo  gage. 

La  présenife  foi,  discutée,  délibérée  et  adoptée  par  la 
CUdOibrc  des  Pairs  e^  par  ceile  des  Députés,  et  sa.nctiounëe 
par  nous  cefourd^uii  sera  exëcut^  oosQine  loi  de  i£tau 

Donnons  en  mandement  à  nos  Gïurs  et  Tribunaux , 
Préfets ,  Corpi.adBiinislfalifay  et  tous  autres ,  4pie  ies  pressentes 
ib  gardent  et  maintmnaenl ,  fassent  gîicdBr,  observer  et  wêêê- 
tenir,  et,  pour  ies  rendre  pins  naloires  à. tonsi  9s  be  fiessiit 

publier  et  enregistrer  partoat  où  besoin  sera;  et,  afin  que  ce 
soit  chosefemie  et  stable  à  touiour»,.  nous  y  avons  bk  mettie 
notre  sceau, 

FUI  wm  pahb  de  VmmBj,  Je  14*  feor  du  mois  do  Jufa» 

l'an  1841.  "  • 

LOUIS^PHIUPPE. 

Vu  et  scellé  du  granj  sceau  :  Par  le  Roi  : 

Le  Garde  des  sceaux  de  France,  Le  Garde  des  sceaux  de  France, 

Ministre  Secrétaire  d'ctat  au  dé-  Ministre  Secrétaire  d'état  au  dé- 

pattement  de  la  justice  et  des  pw  tentent  de  ia  justice  et  deê 

cultes,  mUt^, 

Sigaé  N.  Maitim  (<iu  Nord ).  âigné  N.  Mabtin  (da  Nord  > 


N*  9S56.  —  ORDONNASàB  DV  Roi  portant  antôtifetton  de  la 
Communauté  hospitalière  et  enseignante  des  Filles  de  la  Croix 
ditéfi  Sœurs  de  Saiat-Aodre^  établie  à  Sév^mc  ^BaêsûS'P^ri" 
mies  ). 

A  Paris,  U  10  Juin  184|. 


•  V 


VVÇAisv  ^  tous  psdseme 

et  à  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  garde  des  sceaux,  niiiHatCB  secrétaire 
d'état  au  département  de  la  iustice  et  des  cultes^ 

Vu  la  demande  formée,  le  17  octobre  1839,  par  la  communauté 
hospitalière  et  enseignante  des  Filles  de  la  Croix  dites  Saurs  de 
Sêimt^Andro,  étabKe  à  Séviçmao •(  Basses- PVrénées  ) ,  à  TefFet  d'ob- 
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fa  congrégation  ge'ne'rale  Ja  même  noia  antorisée  par  ordonnance 
du  98  mai  1M6  (1) ,  et  dont  k  ckaf-limi  at  à  ia  Puje  (  Vienne)  ; 

Vu  Fengagiement  pris  par  les  sœurs  qui  oonposent  ledit  Mbiiê' 
sèment,  de  se  conformer  ans  statuts  de  la  eoagr^tion  mère'; 

Vu  lesdits  statuts  mppfowré»  par  ordoonfuioe  du  311  STril 

182G  (2);       ^  ■  ^ 

V^ia  4é|ib^'ratioD  fin  conseil  d'administratioo  4ê  laAte  aoagr^ 
gatîon,  en  date  du  30  septembre  1839  ;  > 

Vu  le  procès-verbal  îîeatfàêàù  ïU  eamiufdq  e#  ineamMwd^^ 
4late  du  6  aTril  Ié4l9  ; 

Vu  l'avis  du  conseil  monicip^  de  ^commune  de  8evi|;Dac»  an 
date  du  10  novembre  1839  ; 

Vu  le-conseatemànt  de  Tevéque  de  Bayomiei  en  date  dn  SI  no« 
vembre  1 839  ; 

Va  'les  aris  de  i'eVé({iie  de  Peitiers  et  du  préfet  des  Basses-Pj- 
re'nees,  en  date  du  30  mars  1841  et  du  15  janrfer  1640$  ensemfcde 
celui  de  notre  ministre  secrétaire d'ebl  de  rinstraetion  publique; 

Vu  la  loî  du  94  mai  1895  ; 

Vu  la  loi  dn  a8  juin  1833  et  notre  ordonnance  dn  93  juin 
1830  ; 

Le  comité  de  législation  de  notve  Conseil  d'état  entendu, 

Nous  AVONS  ORDON^^  et  ORDONNONS  cc  qul  suit  : 

Art*  JUa  qaDiniuiamé  hoiiiîtaiièie  et  enseignante  des 
Filles  de  la  Croix  dites  iS^rafv  de  Smkti-André,  établie  à 

Sëvignac  (  Basses-Pyrénées  ),  et  dépendant  de  la  congrégation 
à  supérieure  générale  du  même  ordre,  établie  à  la  Paye 
(  Vienne)  en  vertu  de  1  ordonnance  du  28  mat  1826,  est 
autorisée,  à  la  cha|pe  par  ses  membres  de  se  confQrmer  exac- 
tement aux  statuts  approuvés  pour  la  congrcgation  mère. 

2.  Notre  garde  des  sceaux,  ministre  secrétaire  détat  au 
déparmnenl     \^  jH^tjuce  f%  4^  cult^,  ministre  de 

l'instruction  publiqu*,  •êopt-abargéa  de  f  oaéqMitipn  » Je^i»  pré- 
sente o/donnance. 

Signé  LOUIS-PHILIPPE; 

Par  la  Roi  :  /§  Gmde  des  sceaux.  Ministre  Secrétaire  d'état 
OU  département  de  la  justice  et  des  cpUtêi, 

Sigatf  N.  Maam  (4« Nord). 


.     CO  vin*  sérif^  ^ull.  ^  JK»  JiJUU-  . 
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Certifié  conforme  par  nous 

Gardé  des  seemux  de.Frmèe,  Minùtfe 

Secrétaire  d'état  au  départemejit  de 
la  justice  et  des  cultes , 

,  Â  Paris  y  ie  17  *  Juin  1841, 
N.  MARTIN  (dn  Nord). 


*  Cette  date  eit  ètUe  dé  lâ  rtepte  da  Bditifli 


On  l'abAnlie  pour  I«  BttileUn  det  Tois  ,  k  raiton  de  9  franct  par  an ,  k  Ift 


iMmnni  imi.i.  —  17  Jwn  IMI. 
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9357.  —  Loi  qui  ouvre  un  Crédit  pour  la  réparation  des 
dommages  causés  aux  Voies  navigables ,  ainsi  qu'aux  Digues  et 
Levées  qui  bordent  les  Rivières ,  par  la  crue  et  le  débordement 
des  eaux. 

An  pafftif  de  Neuilljr,  ie  13  Juin  1841. 

LOUIS-PHIUPPfi,  Roi  DB8  Français»  à  tous  prtenli 
«t  à  Tenir,  salot. 

Nous  avons  proposé ,  les  Chambres  ont  adopté ,  NOUS 

AVONS  OEDQNNB  et  ORDONNONS  Ce  qui  Sttit  : 

Article  1". 

H  est  ouyert  loinistre  des  tmvaax  publics ,  sùr  Feiercice 
1S41,  un  crMit  de  cpitnze  cent  mille  francs  (l,500,000'), 

qui  seront  employés  à  îa  réparation  des  dommages  causes  aux 
voies  navigables ,  ainsi  qu'aux  digues  et  levées  qui  bordent  les 
livIéreS)  par  la  crue  et  le  débordement  des  eaux. 

Toutefois  les  subventions  pour  les  dignes  etMevées  qui 

n  appartiennent  pas  à  TÉtatue  pourront  excéder  les  deux  tiers 
de  la  dépense. 

*  Article  â. 

Les  fonds  non  consommés  sur  un  exercice  pourront  être 
reportés,  par  ordonnance  royale,  sur  Fexercice  suivant. 

Article  S. 

Le  crédit  ouvert  par  la  présente  loi  sera  réalisé  au  moyen 
des  ressources  ordinaires  de  f  exercice  1S41 . 

Article  4. 

n  sera  rendu  un  compte  spécial  du  fonds  alloué  par  la 
présente  loi. 

La  présente  loi,  discutée,  délibérée  et  adoptée  par  la 
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Cfiambrc  des  Pairs  et  par  celle  des  Déput(?s,  et  sanctionnée 
par  nous  ccjourdliui^  sera  ajoutée  comme  I04  de  l'Étau 

DoNHONd  m .  MANCEME^NT  i  DÛS  Cours  et  Tribunaux , 
Préfets,  Corps  administratifs,  et  tous  autres,  que !es présentes 
ils  gardent  et  maintiennent,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir, et,  pour  les  rendre  plus  notoires  à  tous,  ils  les  fassent 
pttbliit  •! eftiegbirer  patlont  m  besoîn'iera;  et,  afin  ^  m 
éeilehost  Ame  et  iliMe  h  tèiif^urs,  uom  y  arm» 
notre  scead. 

Fait  au  palais  deMeuiUy,  le  13  Juin  1841* 

Signé  iMïMmhsm, 

Vm  et  fcelitf  du  gnnd  tceen  t  p^r  le  Roi  : 

£e  GmnU  des  sceaux  df  France,    £^  Ministre  Secrétaire  d'éUU  des 
MÊHiùtrê  Se9fêtai$ê  d'Buuméà'       tratfoujs  publics , 


8ipU  N.llAaTiii(daNerA). 


9d^8.  —  Loi  qui  ouvre  un  Crédit  extraordinaire  pour  Caché" 
vement  des  travaux  de  VHotèl  du  quai  d'Orsay, 

AnftbMde  NeiiiUj,  le  13  Juin  1841. 

LÔUtS-PflUJPPE ,  Kol  PBS  f'BASiÇÀis ,  k  tous  préseoti 
it  à  venir,  salut. 

Ifoui  avons  projpoaé,  les  CbambMs  ont  ado|^,  MUS 
AVONS  OBDOmÂ  et  ORDONNONS  te  qui  auit  : 

AaTlCLB  i**. 

Il  ést  eiivèrt  au  tnihîstre  des  Itataui  puUfcs,  par  addition 

au  budget  de  i'exercicc  1811  ,  un  crédit  extraordinaire  de 
deux  cent  quarante  et  un  mille  francs ,  qui  sera  employé  à 
solder  ios  dépenses  d'acbèvenient  des  trav^iux  de  f  hôtei  du 
quai  d*0f8ay. 

Article  2. 

Il  sera  pourvu  aux  dépënies  autorisées  par  h  présente  loi , 
ÉB  aaoyen  des  rëssources attribuées  if exèrcioe  1841  paria 
loi  de  fmances  du  16  juillet  1840. 

La  présente  loi,  discutée,  délibérée  et  adoptée  par  la 
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Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Dc'piite's,  et  sanctionne^ 
par  nouâ,cejourd  huiy  sera  exqcutëe  comme  loi  de  l'Etat. 

Donnons  en  jiandsUqit  à  noi  Co;iii  et  TribuntM» 
Préfets,  Corpf  administratifs!  èt  tous  autres ,  que  les  présentes 
ils  gardent  et  maintiennent,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir, et,  pour  les  rendre  plus  notoires  à  tous,  ils  les  fassent 
publier  et  enregistrer  partout  ou  besoin  sera;  et,  afin  que  cc( 
soit  chose  ferme  et  stable  i  toujoAifs,  nous  y  avons  fait  ipettre 
notre  scèau. 

Fait  au  palais  de  Neuilly,  le  1 3  Juin  1841. 

|iOniS*PlIIUPPB« 

Vu  et  scellé  du  grand  fceau  :  PuP  • 

ht  Garde  des  sceaux  de  jPfitiiM «         MbhiUrê  ftnnlteili  #Att  det 
Ministre  Secrétaire  d'état  au  dé-      irmpmis  puhBeê 

Signé  N.  Martin  (du  Nord^. 


N*  9 3 St.  *^Loi,  qui  augmente  la  Jùrée  de  ta  eoncessiûk  du  CRemm 

de  fer  de  Bordeaux  à  ta  Teete, 

Au  palais  de  NeniUy,  le  13  Juin  lfi4l. 

LOUIS-PHILIPPE»  Roi  hbs  Français,  à  tous  présents 

et  à  venir,  salut. 

Nous  avons  proposai  les  Chambres  ont  adopté,  HO0s 

AVONS  ORDONNÉ  ^  OROONNONS  Ce  qui  suitl 

Article  1". 

La  durée  de  ia  concession  du  chemin  de  fer  de  Qordeauz 
i  la  Teste ,  fixée  I'  ttente-quatre  ans  huit  mois  vingt-sept 

jours,  par  rordonnance  du  15  décembre  1837(1),  est  portée 
à  soixante  et  dix  ans. 

Article  â. 

Uarlicie  43  du  cahier  des  charges  annexé  à  la  loi  du  1 5  juil- 
let 1840y  rebtfve  à  ia  oOBipagnie  du  chemin  de  fer  de  Paris 
à  Boueuy  et  qui  stipule  en  fiiveur  de  l'État  b  (acuité  de  ra« 

(i)  BiiILssi,iii»7sss«  ' 
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chat,  sera  applicable  k  b  compagoie  du  €fa 
deatti  à  la  Teste. 


ûndefer  de  Bor^ 


La  présente  loi,  ditcolée,  délibérée  et  adoptée  par  la 
Ciianibre  des  Pain  et  par  ceDé  des  Députét,  et  aanclionnée 
par  noua  cejoonf hui,  sera  exécutée  comme  loi  de  TÉtat* 

DomoifS  m  UàMMMsm  à  nos  Cours  et  Tribunaux, 
Préfets  y  Corps  admhiistrat'ifr ,  et  tous  autres,  que  les  présentes 
ils  gardent  et  maintiernent,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir, et,  pour  les  rendre  plus  notoires  à  tous,  iis  les  fasseot 
puUier  et  ensegistrer  partout  o&  besoin  sera;  et,  afin  que  ce 
soit  choieferme  et  ilabiii  toujours,  nous  y  avons  6tt  mettre 
notre  sceau. 

Fait  au  palais  de  NeuiUy,ie  13  Juin  1341. 

Si^  LOUIS-PHIUPP£. 
Vu  et  fcelié  du  grand  fceau  :  |^  |^  : 

Lt  Gardé  des  sceaux  de  France,   £^  Pfmjffn  SffHiain iT/lf  dti  irth 

t  WÊiUieMm 

Sigad  l.B.TkSTs. 


Ministre  Secrétaire  d'état  au  dé' 
parlement  4$  Ut  justicê  at  des 
cuites, 

SigB4  N.  Maatik  (da  Nord  ). 


CBRTmA  oonformo  par  nous 

\  Garde  des  sceaux  de  France,  Ministre 
Secrétaire  d^éUU  au  départemeni  de 
ta juêtice  et  des  cultes, 

A  Paris,  le  17  *  Juin  1841, 
N.MARTIN  (du Nord). 


*  Cette  date  cfCcdIcisbrdccptîoii  du  BiIIela 
k  h  ChmawWtrit* 


On  l'abotine  ponr  le  Balletin  in  lou,  k  rmson  iû  9  (rmncs  par 
l'inpriacrie  tttjalc,     ck^  lc«  OkectatuB  4w  pMtat  iM 


an,  à  b  «aisM  de 


btrfiiusau  aoTALif     Vf  laia  1841. 


Digitized  by  Gopgle 


T 


(  «0»  ) 


BULLETIIN  DES  LOIS, 

•  •  <  > 

.  N"  821.. 


K°  9300.  —  Loi  qui  ouire  au  Ministre  de  la  Marine  et  des  Ca^ 
lonics  un  Crédit  de  cinq  millions  cinq  cent  vingt-quatre  mille 
cinq  cents  francs  sur  l'exercice  i81i ,  et  annule  un  Crédit  de 
cinq  millions  cinq  cent  quatre-vingt-sept  mille  francs,  ouvert  OU 
même  département  sur  l'exercice  1840. 

Au  palais  de  Ncaillj,  le  15  Iwii  1841. 

LOUIS-PHIUPPËi  Roi  Français,  à  xtm  pr«wits 
€t  à  venir,  SALtrr. 

Nous  avons  proposé,  les  Chambres  ont  adppjé^  ^OUS 

AVONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  CC  qui  SUit  :  ' 

Article  1". 

II  est  ouvert  an  nmiistre  de  la  marine  et  des  eoiofiies,  sur 
Texercice  1841,  un  crédit  de  cinq  millions  cinq  cent  vingt- 
quatre  miile  cinq  cents  francs,  répartis  entre  les  différents 
chapitres  du  budget  coaformémcuit      tableau  À  ci-^uQuexé* 

Article  3. 

0  sera  pourvu  aux  dépenses  autorisées  par  iç  pro^^^nt 
RrUde,  i>u  moyen  dies  ressources  accordées  pour  les  Besoins 
defeserdoe  1841. 

« 

Article  3. 

Les  ccédKis  «(kwirfi  m  nittiitre  de  b  murine  et  des  colo- 

nies  sur  Fexercice  1840  sont  réduits  de  la  somme  de  cinq 
millions  cinq  cent  quatre-vingt-sept  raiHe  francs,  divisée 
entre  les  chapitres  du  budget  suivant  Ie$  indications  dii  ta- 
bleau B  ei-annexé. 

\jk  présente  loi,  discutée,  délibérée  et  adoptée  par  la 
3.  IJP  Série.  60 
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Chtnbre  éei  Pairs  et  par  céUe  des  Députés,  et  sanctionnée 

par  nous  cejourd'hui,  sera  exccutce  comme  loi  de  l'État. 

Donnons  EK  BUNDEMBNT  à  nos  .Cours  et  Tribunaux, 
Prcféls,  Corps  administratirs,  et  tous  autres,  que  les  pràentes 

ils  gardent  et  mainlicnnenl,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir, et,  pour  les  rendre  plus  notoires  a  tous,  ils  les  fassent 
pul^icr  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera;  et,  afm  que  oe 
iott  ohose  ferme  et  stable  a  toujours^  nous  y  avons  £iit  mettre 
notre  sceau. 

Fait  au  palais  de  Neuilly,  ie  15'  jour  du  mois  de  Juin 
lêéU 

LOUM-PHlIiPNL 

Vu  c(  iicciie  du  grand  «ceau  :  Par  le  Roi  : 

J^e  Gardf  des  sceaux  tte  France ,  Le  Ministre  Secrétaire  d'état  au 
Ministre  Secrétaire  d'état  au  dé-  département  dt  ia  marine  at  dcM 
parlement  de  la  justice  et  des  colonies. 

Signé  N.  Mamix  (  du  Nord  > 

ÉTAT  A. 

Tableau  de  la  répartition ,  par  c/iapitre,  du  Crédit  accorde  au  Ministère 
de  la  Martne  et  des  Colonies  pour  les  besoins  non  prévus  au  budget  de 
l'exercice  f84t. 


CliAP.          Administration  ccniruîc  (  personnel  )••..,♦...  .  10,000*^ 

——VIII.  Travaux  du  lualc'riel  naval  (  ports)   S,S37,000 

IX.    Travaux  du  laatcrici  naval  (  établissements  hors 

des  ports  )   500,000 

—  X.    TrsTanx  de  Fartillerie  (  ports  )   SSS,ooe 

XX.  Colonies, services miliCMios. •••••••   sao»ooe 

XXf.  Colonies  »  services  accessoires.   t4  «sot 


TOTAU.  S,St4,M» 

ÉTAT  B. 


TAMlMAU  dêM  Crédits  du  Ministère  de  la  Marin» et de$  Colonies 

anmUés  sur  l'exercice  éS40* 


Cvffp yill.  Travaoi  du  matériel  naval  (  ports }••••«•  âtSlTteoe' 

'       X.     Travaux  de  f arUlierie  (  ports  )  ••.«   SSl^OSO 

■■      *XX,  Colonies ,  senrieet  mxittaires  ;   1 1 7,000 


TOTAIi   5,^8  7,000 
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N*  9361.  —  Ordonnance  du  Roi  portant  que  le  magasin  à  pou- 
dres de  Lorniont,  près  Bordeaux  {  Gironde  devenu  inutile  au 
service  de  la  guerre,  est  allecte  à  celui  de  Padniinistration  des 
contributions  indirectes,  pour  servir  au  dépôt  des  poudres  de 
vente  provenant  de  la  poudrerie  de  Saint-Mednrd ,  et  recevoir 
les  poudres  que  les  armateurs  et  capitaines  de  navires  sont 
tenus,  aux  termes  de  la  loi  du  13  fructidor  an  v  et  de  l'ordon- 
nance royale  du  S5  mars  1818  (l),  de  de'poser  dans  les  maga- 
sins de  rÉiat  durant  le  séjour  de  ieur^ navires  dani  le  port 
Toisin»  (  Ncuiil^,  ô  Juin  iSiàL  ) 


N*  936t.  —  Ordoknàncb  du  Roi  portaot  q«e  le  terrun  domo^ 
niai  qui  servait  de  jardin  à  la  maison  ednsière  de  Laobarde- 
mont,  commune  des  Sablons  (  Gironde  et  sur  lequel  la  re'gie 
des  contribations  indtreetes  a  fait  construire  an  bureau  de  re- 
cette pour  la  perception  des  droits  de  navifcation  de  la  rivière 
d%Ic,  est  afTecte  définitivement  aa  service  de  cette  adniinbtni^ 
tioD.  (  NcuiUy,  5  Juin  iSéi.  ) 


N*  9363.  —  Ordonnance  do  Roi  qui  fixe  à  treize  le  nombre 
des  avoues  près  le  tribunal  de  première  iastance  séant  k  Amiens 
•  (  Somme  ).  (  ^euiUif,  iU  Juin  iSài.  ) 


9364.  —  Ordonnance  du  Roi  qui  fixe  à  quatre  le  nombre 
des  avoue's  près  le  tribunal  de  première  instance  séant  à  Ancenis 
(Loire-Inférieure).  (NeuHfy,^âJuin  iSài.) 


N*  0365.  —  Oadonnakce  mr  Roi  oui  fixe  à  neuf  le  nombre  des 
•vonà  près  le  tribunal  de  première  instance  séant  à  Cahors 
( Lot  ).  (  Nêuilfy,  1^  Juin  i9ki.  ) 


9366.  —  Ordonkangb  du  Roi  qui  fixe  4  boit  le  nombre  des 
avoues  près  le  tribunal  de  première  instance  séant  à  Saint-Mihiel 
(  Meuse  ).  (  NauiUif,  ik  Juin  mi.  ) 


m 

(1)  vu«  «éhe»  Bi|U.  t09»  a*  »SOS,  # 
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Cbetxfik  conforme  par  nous 

\Ss,  \  Garde  des  sceaux  de  France,  Ministre 
Secrétaire  d'état  au  département  de 
la  juêiice  ei  des  cuhes , 

'  '       A  Paris,  U  19  *Juin  1841, 

N.  MARTIN  (du  Nord). 


•  Cette  date  cit  celle  de  li  réception  dn  BuUedn 
Il  là  Chancellerie. 


On  •*»bonne  pour  !e  Bunetin  des  lois,  k  niion  da  9  inncf  p«r  *a,  à  U 
rimprin^rM  i^j«i*f  ou  chci  ies  dîrectean  dci  potUi  At»  ééfUlxmmiâ» 


t 
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BULLETIN  DES  LQÏS, 

I  .....  I  ■  1 .11  , , 

de  CArmie  mvtih* 
Au  iMUii  de  NeniHy,  le  17  {iiiii  1841. 

(.QUl&PHim^Pf  ^  Roi  de9  FaAnçAis,  à  «couf  gr^n^ti 
et  a  venir^  salut. 

Nous  avons  propose,  les  Chanobrea  jppt  adçplé»  HOVS 
AVONS  OAPOHhî;  «I  OilDOHMO^fS  €6  quî  soîl  : 

Article  l*'. 

Le  nombre  des  amiraux  est  de  deux  au  plus,  en  temps  de 

paix,  et  puurra  elrc  ])orté  à  trois  en  temps  de  guerre. 

l^orsque ,     temps  de  paix ,  iç  nombre  de$  omÎTau^ 
dera  la  limite  fixée ,  h  féduotfon  s'cpérm  par  ^ie  d'e^Uec- 
tion.  ^ 

Article  2, 

La  dignité  damiral  ne  pourra  être  conférée  qu'au  vice- 
amiral  qui  aura  commandé  en  chef  une  arméç  navale  en 

teinps  de  E^uerre;  ; 

Ou  au  vice-atpiral  qui  aura  commandé  en  chef  une  force 
navale ,  et  qui ,  dans  son  grade  et  dans  une  Apédition  mari* 
time ,  se  sera  signalé  par  ûn  éminent  service  de  ^erre^ 

Aaticls  3.  ' 

Les  vice-amiraux  et  les  contre-amraux  forment  un  cacbe 

qui  se  divisera  en  deux  sections. 

La  première  section  comprend  l'actiyit^  et  ia  disponi* 
biirtë; 

La  deuxième,  la  réserve. 
3.  IX' Série.  «1 


(  S14  ) 

La  pMnière  lectiony  en  temps  Je  pta,  aê  conpofeiiaii 
ptat  de  dix  vice-aminroi  et  de  ringt  oontre^minin. 

La  deuxième  section  comprendra  tous  lesotiiciers  gcnéraux 
de  la  marine  qui  cesseront  de  faire  partie  de  la  première,  par 
applicatàm  de  f  article  0  d-après. 

Article  4. 

En  tmpa  de  paix,  les  emjJois  d'acthrilé  d^olt»  aux  efli- 

ciers  généraux  de  ia  marine  sont  exclusivement  conférés  aux 
oiUciers  généraux  iaisaût  partie  de  la  prenûère  section. 

Les  ofGcicrs  gënéfauz  appelés  à  si^er  au  conseil  d  ami- 
nmtc  sont  choisis  parmi  ceux  ûûsant  partie  de  la  prenùèie 

section.  \ 

Ën  temps  de  guerre,  les  officiers  généraux  de  fa  deuxième 
section  pourront  être  appelés  i  des  emplois  d'activité,  et  ao 
conseil  d*aminiaté. 

Article  5. 

En  temps  de  paix,  il  ne  peut  être  fait  de  promotion  que 
parmi  les  officiers  généraux  compris  dans  la  première  section, 
ec  en  raison  des  vacances  smrreniies. 

Article  6. 

Les  vice-amiraux  i  Tâge  de  soixante-huit  ans  accomplis,  et 

les  contre-amiraux  à  soixante-cinq  ans  accomplis,  cessent  d'ap- 
partenir a  la  première  section  pour  passer  dans  ia  deuxième. 

Sont  paiement  admis»  sans  limite  d*âge,  dans  la  secônde 
section,  et  su^un  rapport  du  ministre  de  b  marine,  les  vice- 
amiraux  et  les  contre-amiraux  qui,  à  raison  d'infirmités  con- 
tractées ou  de  blessures  graves  reçues  dans  un  service  com- 
mandé,  seront  reconnus  non  susceptibles  d'être  maintenus 
dans  k  pMnière  section* 

Seroht  maintenus  de  droit  dans  la  première  section ,  et 
sans  limite  d  age,  les  vice-amiraux  ayant  satisfait  à  l'une  des 
deux  conditions  spécifiées  dans  le  premier  ou  ie  deuxième 
paragraphe  de  l'article  2. 

Serpnt  aussi  maintenus  dans  la  première  section  jiisqa'à 
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leur  retour  et  débarquement  cii  France,  les  oi&ciers  généraux 
de  ia  marine  qui,  dans  f  exercice  d  un  commandement  i  h  mer, 
atteindraient  Tâge  fixé  par  le  premier  paragraphe  du  présent 
article.  Ceux  qui,  dans  l'exercice  d'un  gouvernement  de  co- 
lonie^ atteindraient  l'âge  fixé  par  le  même  paragraphe,  pour- 
ront être  maintemis  dans  iciir  emploi^  mais  ils  passeront  à  la 
seconde  section. 

Les  dispositions  de  la  loi  du  19  mai  1834 ,  sur  Tétat  des 
of&ciers ,  restent  applicables  aux  ofTiciers  généraux  de  la  ma- 
rine de  la  première  et  de  la  deuxième  section. 

Article  7.  ' 

Lorsque  le  cadre  d'activité  de  Tétat-ma  jor  général  de  la  ma- 
rine excédera  les  limites  fixées  par  l'article  3 ,  il  ne  pourra 
être  fait  qu  une  promotion  sur  deux  vacances. 

Article  8. 

A  favenir,  les  officiers  généraux  de  la  marine,  autres  que 
ceux  auxquels  seraient  appliquées  les  dispositions  de  la  loi  du 

19  mai  1834,  conformément  au  dernier  paragraphe  de  l'ar- 
ticle 6 ,  ne  seront  admis  à  Ja  retraite  que  sur  leur  demande. 

Article  9. 

Les  officiers  généraux  de  la  marine  de  la  deuxième  section 
reçoivent  les  tnib  cinquièmes  de  h  solde,  à  terre,  de  leur 
grade ,  sans  les  accessoires. 

Article  10. 

Toutes  dispositions  contraires  à  la  présente  loi  sont  et  de- 
meurent abrogées. 

La  présente  lot,  discutée,  dâibérée  et  adoptée  par  la 
Chambre  des  Pairs  et  por  ceBedes  Députés,  et  sanctionnée 

par  nous  cejourd'hui,  sera  exécutée  comme  loi  de  l'État. 

Donnons  en  mandement  à  nos  Cours  et  Tribunsox, 

'  Préfets,  Corps  administra  tifs,  et  tous  autres,  que  les  présentes 
ils  gardent  et  maintiennent,  lassent  garder ,  observer  et  main- 
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tenir,  et,  pour  les  fendre  plus  notoires  à  tous,  ils  les  fassent 
publier  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera;  et  afin  que  ce 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours ,  nous  y  avonlfiiît  mettre 
notre  sceau. 

Fait  au  palais  de  Neuiily,  ie  17  Juin  1841. 

Sqfmé  LOUS-PUiUPPS. 

Vv  et  tcdlé     grand  fctan  :  Pftr  le  Roi  : 

L,e  Garde  fies  sceaux  de  France,    Le  Ministre  Secrétaire  d'état  de  la 
Ministre  Secrétaire  d'état  «u  dé-       marine  et  des  eotânies, 
parlêmtmt  dë      jii9iic$  p  du 
cuites. 

Signé  N.  Maetim  (du  Nar4). . 


Sigùé  Amiral  Oupsami, 


Ceetifia^  cofiforme  par  noua 

Garde  des  sceaux  de  France,  Ministre 
Secrétaire  d'éUU  au  dépaHemenide 

la  justice  et  des  cultes, 

«   «  •■ 

A  Paris,  ie  iS!    Juia  i^4\, 
N.  MARTIN  (du  Nord). 


*  Crtte  date  eit  eille  de  la  réception  da  BuiietÏB 
à  la  CbaDcellerie. 


On  s^abomic  pour  le  Boflotln  dei  loti ,  k  ralton  de  9  fiiince  par  «a  ,  k  fa  ei 
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N'-9368.  —  Loi  qui  ouvre  un  Crédit  extraordinaire  pour  les  Fraiê 
à inêîMaiwn  de  M.àià  Bouaid,  promu  au  Cardinalat. 


LOUIS-PHIUPP£,  Roi  des  Français  ,  à  tou^prëtenta 
et  à  Teiiir,  salut.       •  * 

Nous  avons  proposé,  les  Chambres  ont  adopté,  nous 
AVO:!<s  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  ce  qui  suit  :  * 

*  ■  ârucle  1", 

Il  est  ouvert  au  ministre  secrétaire  d'état  au  département 
de  la  justice  et  des  cultes  un  crédit  extraordinaire  de  qua* 
lante-cînq  mille  francs,  sur  l'exercice  1S41,  pour  subvenir 
aux  fra»  d'instaiiaâûfi  de  M.  de'Banald,  promet  àu' cardi- 

.  .    AjiTlCUE  2.  /  ^  ^ 

H  «ara  •  jMRirvii  k  la  dépense  autorisée  par  la  présente  loi, 
au  moyen  des  ressources  accordées  par  la  loi  de  finmces  du 
y  16  juîiiet  1840  pour  les  besoins  de  l'exemee  1841, 

La  pfésente^  ioi^  diacutëe,  délibérée  et  adoptée  par  h' 
Chambre  jte. Mis  et  par  celle  des  Députés,  et  sanctionnée- 
par  nous  cejourd'Imi,  sera  exécutée  comme  loi  de  l'État. 

Donnons  en  mandement  à  nos  Cours  et  Triburàitix  ' 


ils  gardent  et  maintiennent,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir^  et,  pour  les  rendre  pîus  notoires  à  tous,  ils  les  fassent 
publier  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera  ;  et,  afin  que  ce 
IX*  Série.  ^% 
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soit  chose  Csrme  et  stable  l(t<Siljdtt$B,  nous  y  ayons  tait  mettra 


Fait  au  palais  de  Neuilly,  le  17'  jour  du  mois  de  Juin 
de  laa  l$4i. 

Vu  et  icelW  du  grand  tceta  :  Par  le  Rot: 

Le  Garde  des  sceaux  de  France,  Le  Carde  des  sceaux  de  France, 

Ministre  Secrétaire  d'état  au  dé-  Miniêtre  Seerittârt  éfétêf  m  dS#> 

^tmmt  A  Im  jiutiu  0  d$$  fttrttmtM  4ê  if  ^iiiiiQt  et  du 

huttei,  tmlieâ. 


N*  9369.  —  ORDOSNÂifCB  DU  Roi  qui  autorise  la  dcli^^rance 
d un  nouvel  à-compte  aux  auants  droit  à  tinde/nfiijé  infl^i(Minç. 

Au  pala»  de  NcmUIy,  |«  1^  Mb  1941»    '    *  * 

liDUI&eUlUBPfi»  Boi  DBS  FMMV^»t  ^  tons  ^vkmtM 

et  à  venir,  SALUT.  *        .    —  -  v  -  

Y  a  l'article  S  de  notre  Qrdonuanpf  rovale  da  30  noTcmbre 

.  Vu  notre  «rdoi^rn^nce  jreji^  4ia  0d  iep#f  dcraier 

dtê  suttn  es  étrangères  et  des  finanees. 

X^Q^s.AvoAis  ^1M>9N{(^  et  «Ri^qN{io|fa  «ei^mi  suit  : 

Ain .  ^^  La  caisse  des  dépots  et  consignations  est  auto- 
risée à  payer  un  nouvel  à-compte  cîe  vingt-cinq  pour  cent  sur 
toutes  sopinies  liquidées^  soit  par  des  décisions  c)e  l»'ClÉn- 
ipisai^n  qbirgtfe  4^  Û  rqpartitiQttcks.inikmitës  payves  par  le 
Mexique,  contre  {esquélkii  M  na  pa&  4xé.6mÊiê  de  fsèiàvToi, 
so^t  par  des  décisions  de  la  commissiou  instituée  pour  |a  xëvi- 
sjpn  des  liquidatif»  çqpdrées  par  ladite  coiniHfSsnuik  * 


•1 

1 

1 

aflj^^f^  ^n^gèces'iil  des'AnalPortiMtt  liiacgës;  chaommSoe 


'  -     ■  %'S  11     ■    ■  ■  il 


I  •  ' 


i   •       *      *         '  -  • 


',J.p         t  *  •  •  «'  '   ■  «^î     î  *.        .      •  '    ;  I 
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qui  le  concerne,  derexécution  dd  b  piéseote  oldonnaiiot^  qui 
wm  insém  an  Buiieim  dm  lois* 

Donne  en  notre  pahis  de  NeuiHy,  le  10*  jour  du  apis  de 
Juin  de  Tan  de  grâce  1^41. 

Signé  LOUIS-PHILIPPE. 

PftrIe{loi:  UM^UfitreSecrêlaire  d'étal  au  d^ta^iOMHt 
•  **"  '  '        des  affaires  étrangères , 


K*  OÉbONWâNCK  W  Roi  portent  : 

Art.  1*'.  Les  commune?  Je  Puy-Fort-Eguillc  et  de  NeVac,  can- 
ton et  aiToniiitsement  de  Nei  ac  (  Lot-ct-Garoane) ,  foot  réunies 
én  une  seule,  dont  le  chef-lieu  est  fixe  à  Ne'rac. 

2.  Les  communes  de  Barrante  et  de  Camu ,  canton  de  Sauve- 
terre,  ari^dissement  d'Orthez  ( Basses-Py renées ) ,  sont  réunies 
en  une  seule ,  dont  le  chef-iieu  est  ùxé  à  Barrante  9i  qui  portera  le 
nom  de  Barrante -Camu. 

3.  Les  communes  de  Poursuigues  et  de  Boucoue,  canton  d'Ar- 
zacq,  arrondissement  d'Orthez  (  Basses-Pyrene'es  ) ,  sont  re'unies 
en  une  seule,  qui  prendra  le  nom  de  Poursuigues- Boucoue,  et 
dont  le  chef-lieu  sera  fixe  à  Poursuigues. 

4.  Les  communes  de  Saints  et  de  Luboissière,  canton  et  arron- 
dissement de  Coulommiers  (  Seine-ct-Murae)^  sont  réunies  en  une 
seule,  dont  le  chef-lieu  est  fixe  ù  Saints. 

H'.  La  section  d'Almoii  est  distraite  de  la  commune  de  Flauhac, 
canton  d'Aubin,  arrondissement  de  Villefranche  (  Aveyron  ),  et 
érigée  en  commune  distincte,  dont  le  chef-lieu  est  fixé  à  Almon. 

6.  La  section  de  Condat  est  distraite  de  la  commune  de  Saint- 
Michel  de  Banières,  canton  de  Veyrac,  arrondissement  de  Gourdon 
(Lot),  et  érigée  en  couimuoe  séparée}  dont  le  chef-lieu  est  û^té  à 
Condat. 

7.  La  section  de'Bordezac  est  distraite  de  la  commune  de  Pey- 
remale,  canton  de  Genolhac,  an ondissement  d'Alais  (Gard),  et 
ér^l^'a  en  commune  distincte,  dont  le  chef-lieu  rst  fixé  à  Bordezac. 

8.  La  section  de  Baiack>u  est  distraite  de  la  commune  de  Creysse, 
canton  de  Martel,  arrondissement  de  Gourdon  (Lot),  et  érigée  en 
commune  distincte,  dont  le  chef-lieu  est  fixé  à  Baladou. 

9.  La  commune  de  Castillon,  canton  de  Saint-Ambroix,  arron- 
dissement d'Alais  (Gard)i  prendra  désormais  le  nom  de  CastilUm 
de  Ganière. 

10.  La  commune  d'Ivoy,  canton  de  la  Motte-Beuvron,  arron- 
dissement de  Romorantin  (Loir-et-Cher],  prendra  désormais  le 
nom  ^l9oy4ù'Marrçn.  [Neuil^,  i4  Juin  184i,\ 
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Cretifib  oonforme  par  noiit 

Garde  des  sceaux  de  France,  Ministre 
Secrétaire  d'éUU  au  départempni  dm 
la  Justice  ei  de$  culiêê^  . 

'    Â  Paris,  le  21  ^  Juia  1B41 . 

-       MARTIN  (dy^ord). 


*  Cettf  date  est  cellé  d«  UrrfeepiioB  da  BaBéciîi' 
à  la  Cbanceiierie. 


ftm  U  BaiUtin  in  loii ,  k  rauon  lie  9  fr»nc«  ptr  in ,  k  b 
jr*I«»  «l4kM  fat  Oir«etmr9'dM 


IvruMniB  BOTAU.  — .  il  hàa  l$4l. 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

N'  824. 

2^0  9371.  Loi  qui  om>rc  un  Crédit  additionnel  au  Budget 

de  la  Cliambre  des  Députés  pour  l' exercice  JS4<K  ^ 

An  palaU  de  NeaiUj,  ie  1%  Juin  1841. 

LOLIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français,  à  tous  .présents 
et  à  venir,  salut. 

Les  Cbambm  ont  adopté,  K0U8  ATOm  OBDOHliB  et  OR- 
PONNONS  ce  qui  suit  : 

Article  unique. 

U  est  ouvert  un  crédit  de  dix  niiïïe  sept  cent  quatorae  francs 
dix  centimes  (  10,714^  10"),  en  addition  au  budget  de  la 
ChRÈiIm  des  Députés  pour  l'exercice  1840. 

La  présente  loi,  discutée,  délibérée  et  adoptée  par  la 
Chambre  des  Pairs  et  par  celîe  des  Députés,  et  sanctionnée 
par  nous  ce)ourd*hai,  sera  eiéculée  comme  loi  de  i*£tat. 

Donnons  en  mandement  à  nos  Cours  et  Tribunaux,- 
Préfets,  Corps  administratifs,  et  tous  autres,  que  les  présentes 
ils  gardent  et  maintiennent,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir, et,  pour  les  rendre  plus  notoires  à  tous,  ils  les  fassent 
publier  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera;  et,  afin  que  ce 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours ,  nous  y  avons  &it  mettre 
notre  sceau. 

Fait  au  pdâis  de  Neuiliy,  le  1 2*"  jour  du  mois  de  Juin 
1841. 


L0U18.PHIUPPE. 
VttcttcdUdugrtiid  ic«ftii:  PhrIeRoi: 
JLe  Gardé  dee  eeeau*  de  France,        p^.^     France,  Ministre Sccré- 
MhUetre  Seeràmre  d  état  au  ai-  ^  dépariememt  éee 


fmemaem  de  la  JueUee  et  dee  jj^^ 

*T  Signé  HuMAKH. 

ttgnë  N.  Maxtik  (  du  Nord). 

IIP  Série.  63 
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N*  9379.  — 1^0 1  qui  autorise  ta  vente  de  propriétés  immobilière 
faiêant partie  de  la  Dotation -de  M.  le  Vicomte  DeiMnaile,  et  h 
remplût  em  immeubles  euen  rentes  du  prim  de  eee  prepriiiée. 

An  paU»  de  NeuUijr,  le  t%  Joia  1841. 

LOUIS-PHIUPPE,  Roi  des  Français,  à  tous  prësenu 
et  i  vcmr,  SALUT. 

Nous  avons  proposé,  Icj^  Cliambrçs,  ont  adopté,  NOUS 
AVONS  ORDONNÉ  çt  ORDONNONS  ce  qui  5uit: 

Article  1*'. 

Le  vicomte  Delammlle  est  autorisé  i  concéder  eux  UtÂ- 

tants  de  ïa  commune  d'Aigrement,  moyennant  le  payement 
du  prix  de  cent  vin^t  deux  mille  trois  cent  cinquante-deux 
francs  quatre-vingt-treize  centimes,  fixé  par  un  procés-verbal 
d'expertise  commencé  le  6  novembre  1839  et  clos  le  30  dé- 
cembre suivant,  trois  cent  quatre-vingt-dix-neuf  hectares  huit 
ares  quatre-vingt-quatorze  cenliares  de  pros,  vignes  et  terres 
labourabieSp  ainsi  que  les  maisons  et  bâtiments  qui  font  partie 
dtt  supplément  de  dotation  accordé  à  feu  le  chevalier  Dela^ 
mallê,  clans  le  département  de  l'Yonne ,  par  un  décret  imp^ 

riai  du      i^i^^î^  l^^^- 

Article  2. 

Chaque  habitant  sera  tenu  de  verser  le  prix  principal  de  b 
portion  de  terrain  ou  de  bâtiment  dont  il  se  rendra  acqué- 
reur, à  la  caisse  des  dépôts  et  consignations,  dans  les  délais 

prescrits  par  les  fois  des  15  et  i  (>  floréal  an  X  et  5  ventôse 
an  XII,  avec  iaculté  d'anticiper  les  versements. 

il  payera,  en  outre,  directement  entre  les  mains  du  dont- 
tah-e,  jusqu'à  conptàte  libération ,  les  intérêts  à  cinq  pour 
cent  cki  prix  d'acquisition. 

Quant  aux  frais  auxquels  la  concession  a  pu  ou  pourra 
donner  lieu,  ifs  sont  mis  en  totalité  à  la  charge  des  oonoes- 
sionnaires,  et  devront  être  acquittés  par  eux,  chacun  en  ce 
qui  le  concerne,  à  la  caisse  des  domaines. 
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Articub  3. 

Le  prix  total  de  cent  vingt-cieux  mille  trois  cent  cinquante- 
deux  francs  quatre-vingt-treize  centimes  sera  ensuite  employé, 
par  ie  vicomte  Deiamalle,  avec  le  concours  et  lapprobation 
de  ladmioistnitioii  des  domaines,  à  i*aci|tti8ition  de  rentes  ou 
cTimaieables  qui  entreront  en  remplacement  des  biens  afiënés 
dans  la  composition  de  ia  dotation.  . 

La  présente  loi,  discutce,  drliljt'iec  et  adoptée  par  îa 
Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés,  et  sanctionnée 
par  nous  cejourd'hui ,  sera  exécutée  comme  loi  de  TÉtat. 

Donnons  en  mandement  à  nos  Cours  et  Tribunaux, 
PréfeiSi Corps  administratifs,  et  tous  autres,  que  ks  présentes 
ib  gardent  et  maintiennent,  fieissent  garder,  observer  ^  main- 
tenir, et  y  pour  les  rendre  plus  notoires  a  tous,  ils  les  fassent 

publier  et  enregistrer  pnrlout  où  Lcboiii  sera  ;  et,  aiîii  que  ce 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours,  nous  y  avons  (ait  mettre 
notre  scèau. 

Fait  au  paJsâs  de  I^euâly,  le  12*  jour  du  mois  de  Juin, 
ian  1841. 

S^é  LOOIS-PHIUPPE. 

Tu  et  aeelltf  âa  grand  actiu  :  Par  îe  Roi  : 

Xe  Ganle  des  aeeamc  vfe  Vfwnct,  Lt  Pair  dtFfwict,  "MinistN!  Setri^ 

.    jMftfftffwr  SÊmrétmkiê'  dtim  au  Mm  ttim  am  dépùrtmmt  du 

départmnU  de  la  ju$sieê.  et  de$  fiamm»,  . 

cultes, 

Signtf  N.  llAETltr  (  Ja  Roid  \  HoMAHii.  ' 


|f«  03'73. — Loi  relative  à  tM4iê$mikmida  JbmMMmptmtxservieei 
de  Paquebots  à  vapeur  sur  la  MédOerratUe.  . 

Au  i^aluis  de  Neuilly,  le  14  Juin  1841. 

•  LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français,  à  tons  présents 
et  à*WBirv6ALBT«<^       .  .    -  .   
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Nous  avons  proposé,  les  Chambres  ont  adopté ,  MOOS 
AVONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  ce  qoi  suit  : 

Abticlb  l''.  • 

II  est  ouvert  au  ministre  des  iinances  »  sur  f  exardce  1841, 
1*  Un  crédit  extraprdmaire  de  cinq  millions  neuf  cent 
vingt-trois  mSIe  dnq  cents  francs  (5,923,500'),  po«r  les 

frais  de  la  construction  de  six  pa(|uebots  à  vapeur,  de  ia  force 
de  deux  cent  vingt  chevaux  chacun,  destines  à  ctabhr  une 
communication  dfrecte  entre  Marseille  et  Alexandrie; 

si*  Un  crédit  extraordinaire  de  un  million  cinq  cent  qua* 
torze  miffe  cent  soixante  francs  (  1,5 14,1 60^),  pour  la  cens* 
trucrioîi  de  trois  paquebots  à  vapeur,  de  !a  force  de  cent 
vingt  cii^vaux  chacun ,  destinés  au  service  des  communica* 
tions  entre  Marseille  et  la  Corse.  • 

Articlb  2. 

Les  fonds  non  consommés  en  1841  sur  ces  crédits  pour- 
ront être  reportés,  par  ordonnance  royale»  sur  les  exercices 

suivants. 

Article  3. 

Les  pa(}uebots  seront  construits  de  manière  à  porter  an 
besoin  de  i'artilferie,  et  à  recevoir  des  marc  lia  n  disses  quand  ils 
ne  feront  d'autre  service  que  celui  de  paquebots. 

Dana  ce  dernier  cas ,  le  Gouvemeiient  poom  les  Use  com- 
mander soit  par  des  o6kierB  de  la  marine  royale,  soit  par  des 
capitaines  au  long  cours,  suivant  qu'il  le  jugera  préférable 
dans  f  intérêt  du  service. 

Article  4. 

Les  paquebots  ne  pourront  transporter  que  des  inirchas* 

dises  ayant  une  grande  valeur  sous  un  petit  volume* 

Article  5. 

Lorsque  le  commandement  sera  exercé  par  des  officiers  de 
la  marine  royale,  il  sera  placé  à  bord  de  chacun  dç  ces  bâti^ 
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iftents  un  agent  ocMninissIoniië  par  TadaïuiiBmtioii)  et  qui  sera 

spécialement  cliargé  de  tous  les  détails  du  service,  en  ce  qui 
coQcexne  ie  transport  des  passagers»  dos  marcbaiidifies,  des 
«matières  d  or  et  d*aif[ent,  et  des  correspondances. 

Article  6. 

Les  dispositions  du  Code  de  commerce  et  des  lois  mari- 
times qui  règîent  la  responsabUité  des  armateurs  et  des  capi- 
.taines  de  navire  envers  les  chargeurs  et  leurs  ayants  cause  nç 
sont  pas  applicables  à  TÉtat  et  à  ses  agents. 

»         Article  7, 

Des  ordonnances  royales ,  rendues  dans  la  forme  des  règle- 

menls  d'administration  publique,  fixeront  toutes  les  conditions 
du  service  des  paquebots  à  vapeur  régis  au  compte  de  TEtut, 
lieront. k  nomenclature  des  marchandises  qui  pourront  y 
être  reçues»  ic  prix  du  port  des  lettm,  journaux  et  imprimés 
de  toute  sorte  qui  seront  transportés  par  les  paquebots. 

Article  8. 

Les  paquebots  à  vapeur  régis  au  compte  de  TÉtat  seront 
assimilés  aux  bâtiments  de  la  marine  royale,  et  le  temps  passé 
par  les  marins  dans  le  service  de  ces  paquebots  sera  compté 
comme  service  iait  pour  TÉtat. 

Article  9. 

r.r  *  • 


:Ii  Mra  pourvu  à  k  dépense  autorisée  par  f  ntide  1*^,  an 

moyen  des  ressources  affSN:tées  par  les  lois  de  finances  aux  be^ 
spios  des  ejiçc^cices  qui  supporteront  cette  dépei^se. 

AaixçLB  io. 

II  sera  rendu  compte,  chaque  année,  aux  Chambres,  de  la 
situation  des  bâtiments  à  vapeur  qui  servent  àlaxorrespon» 
dancei  de  leur  matériel  et  de  lear  approvîfiçinneilient. 
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'   Li  prêtante  loi,  dlmtée,  cfAiMfée,  ot  «doplfe  ptr  il 

Ghanibre  des  Pairs  et  par  ci  lit  lUs  Députes,  et  sanctionnée 
par  Doos  cejourd'hui,  sera  exécutée  comme  loi  de  f£ut* 

Donnons  en  mandement  à  nos  Coiin  et  Tribunaux, 
PréfetSi  Corps  adminkttralifky  et  |oiib  antres,  que  les  présentes 
3s  gardent  et  maintiennent ,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir, et,  pour  les  rendre  plus  notoires  à  tous,  ils  les  fassent 
publier  et  enregistrer  partout  ou  besoin  sera;  et,  afin  que  ce 
sôit  chose  ferme  et  stable  à  toujours",  nous  y  avons  bit  mettre 
notre  sceau. 

Fait  au  palus  de  NeuiHy^  fe  14^  jour  dn  mois  de  Juin, 

l'an  1841. 

Signé  LOUIflirPHIUPPB. 

Vu  et  scelle  du  pnind  sceau  :  Par  le  Roi  : 

1L«  Garde  des  sceaux  de  France  ,  Le  Pair  de  France,  Ministre  Se cré- 
Ministre  Secrciaue  d'état  au  dé-  taire  d'état  eu  département  deê 
portement  de  la  justice  et  des      Jinances , 

^"^f  Signé  HuMAiiM, 

Signé  N.  Martih  (du  Nord). 


9574.  —  OmDOiTNÂNCB  Rot  qui  établit  ama  ÉeoU 
préparatùirê  i»  médèeme  et  de  pharmacie  élam  la  eîUi  de 
Ljfen. 

An  paUit  des  Tnilerici,  le  13  Juin  1841. 

LOUIS-PHILIPPfi,  BiM  DM  Français  «  à  «bus  piésents 
01 A  imir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département 
de  rinstruction  publique ,  grand  maître  de  rUoiverstte  \ 

Vu  Tordonnance  royale  du  18  mai  1810  (l)  conceniantleséooles 
faaoudairea  de  médecine; 


(1)  TU*  férié,  BoIL  i7S,  n'  87«d. 


Digitized  by  Google 


Vu  nos  ordonnanoes  da  13  octobre  1840  (1)  et  chi  IS  mars 
1841  (S),  relatives  aux  e'coles  préparatoires  de  médecine  et  de  phar- 
macie ; 

Vu  la  delibeVation  du  6  mars  1841 ,  par  laquelle  le  conseil  mu- 
nicipal de  la  ville  de  Lyon  a  voté  les  fonds  ne'cessaires  pour  l'entre- 
tien annuel  d'une  école  préparatoire  de  médecine  et  de  pharmacie, 
conformément  aux  dispositrons  de  Pordonnance  du  13  octobre 
1840^et  pour  Fentretten  de  trois  ohaiEes  de  titulaires  au  delà  da 
nombre  fixé  par  cette  ordonnance; 

Vu  l'approbation  donnée  à  ladite  délibératioti  par  notre  ministre 
secrétaire  d'état  au  département  de  Tintérieur; 

VuTavis  du  conseil  royal  de  nâstruction  publique  en  date  du 
18  mai  1841 , 

Noui  ATOiri  OBDOVHÛ  et  ORDoim ons  ce  qui  auh  : 

Art.  1".  Une  école  préparatoire  de  médecine  et  de  phar- 
macie est  établie  dans  fa  ville  de  Lyon. 

2.  Les  cours  de  pathologie  interne  et  de  pathologie  ei- 
terne,  «joi,  ans  termes  notre  ordonnance  du  18  octobre 
1840,  sont  anneiës  au  cours  de  dînîque  interne  et  de  cli- 
nique externe,  demeureront  confiés,  dans  ladite  école,  à 
deux  professeurs  titulaire$* 

Il  est  égéement  maintenu  dans  ladite  ëcole,  en  dehors 
du  cadre  fixé  par  notre  ordonnance  du  13  octobre  1840, 
une  chaire  spéciale  de  matière  médicale  et  de  thérapeutique, 

3«  Pour  la  pfemière  organisation  de  1  école  ^  la  nomination 
des  professeurs  titulaires  et  ad|oint$  sera  Ëùte  directement  par 
notre  minbtre  secrétaire  dëtat  au  département  de  1* instruction 
publique. 

4.  Notre  ministre  secrétaire  dctat  au  département  de 
f  instruction  publique  est  chargé  de  lexécution  de  ia  présente 
ordonnanœ. 

iSTi^  LOUIS-PHIUPPB. 

Par  la  Roi  :  U  Ministre  Secrétaire  d'état  au  département 
dÊl'ntêimetianpÊblique,  OrmndM^dtrt  de 

Signé  Vit.i.nAnr. 

•  (l)  1X«  s^C,  BnH.  7  7  5,  no  8986, 

(s>  ix^  séiit,  fiaU.  600,  n«  stSO. 
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Certifié  conforme  par  nous 

Gmb  deê  êemms  dê  Franesp  Minhire 

Secrétaire  (Tétat  au  dcpùrtemmU  dm 

la  Justice  et  des  cultes, 

'  A  Paris,  le  23  *  Juin  1841, 
N,  MARTIN  (du  Naid). 


*  Cette  date  est  eelU  dc  U  rtfccptioB  d«BiiiUtia 
à  U  Cbaocelierie. 
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de  la  Guadêlotq^,  de  la  Guyanê  franfolêa^ei  de  Beariath 
Aupaiaif  de  NeuiUjf^Ie  SiS  Juin  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français,  à  tous  piiéeiits 
et  à  venir,  SAl^T*  ^ 

Nom  avons  proposé,  fes  Chambres  ont  ftddpirf,  IHiVê 

AVONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  Ce  qui  SUÎt: 

Abticlb 

Les  recettes  et  les  dépenses  des  colonies  de  ia  Mortiniquei 
de  ia  Guadeloupe,  de  la  Guyane  française  et  de  Bourbon» 
font  partie  des  recettes  et  dépenses  do  FÉtat,  tt%oi»t  sondHies 

aux  règles  de  la  complabilitc  générale  du  royaume. 

Les  recettes  et  dépenses  affectées, au  service  général  sont 
arrêtées  définitivement  par  la  loi  du  budget. 

Les  recettes  et  dépenses  affectées  an  serme^nitërietir  ton- 

tinueront  à  être  votées  par  les  conseils  coloniaux. 
Toutes  dispositions  contraires  sont  abrogées. 

Article  2.  ». 

Dans  les  colonies  de  la  Martinique^  de  ia  Guadeloupe^  de 
la  Guyane  française  et  de  Bolirbon,  les  recettes  de  toute  ha- 

ture  continueront  à  être  faites,  en  1842,  conformément  aux 
lois  et  ordonnances  actuellement  en  vigueur. 

t 

4 

Article  3. 

Les  voies  et  moyens  de  i  exercice  1842  sont  ^"gmtnt^T 
d'une  somme  de  cinq  millions  neuf  cent  quatre<vingt-quatohe 

millcî  francs  (  5^994|Q00'^)^  à^la(^upUe  sopt  évaluées  les  re* 

St.  IX"  Série.  64 
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cettet  dcsooiooiet  de  fa  Martinique,  de  h  Guadeloope ,  de  b 

Guyane  française  et  de  Bourbon ,  conformément  au  tableau  F 
amiexc  à  la  présente  loi ,  savoir  : 

V  Pour  ressources  tfiectëes  au  senriçe  gênerai,  deux  mil- 
lions quatre  cent  quatre-Tingt«dix-lniit  mifle  trois  cent  dn- 
'  quante  francs  (2,498,350^);  / 

2**  Pour  ressources  aÛectëes  gn.  service  intérieur»  trois 
miiiions  quatre  cent  qnstre^ringt^Énze  mille  six  cent  cin- 
quante francs  (  3^4^5,650'). 

Article  4. 

Les  crédits  ouverts  pour  les  services  de  TÉtat  par  le  bud- 
get de  l'exercice  184  2  sont  augmentes,  conformément  au 
tableau  G  ci-annexé,  1**  dune  somme  de  deux  millions  cent 
vingt-quatre  miDe  trente  francs  (  S^lMiOSo'),  affectée  aa 
service  génénd  des  colonies  et  rc'partîe  entre  les  chapitres  xxi, 
XXII  et  XXlil  his  du  minis!^re  de  ia  marine  et  des  colonies  ; 
S**  d'une  somme  de  trois  miiiions  huit  cent  soixante-neuf 
mille  neuf  cent  soixante  et  dix  francs  (  3,869,970^)9  à  la- 
quelle sont  ^luées  les  dépenses  du  service  intérieur  com- 
prises dans  le  chapitre  xxiii  du  même  ministère. 

Article  5. 

Dans  le  cas  où ,  pour  une  cause  quelconque ,  le  budget  de 
l'État  ne  serait  pas  parvenu  dans  une  colonie  avant  le  com- 
mencement de  r.exercice,  les  recettes  et  les  dépenses  cmiti- 

nueront  à  être  faites  par  douzièmes,  conformément  au  budget 
de  l'exercice  précédent. 

La  présente  loi,  discutée,  di  libérée  et  adoptée  par  la 
Ciiambre  des  Pairs  e.t  par  celle  des  Députés,  et  sanctionnée 
par  nous  cejôurd'liui,^  sera  exécutée  comme  loi  de  fÉtat. 

DoNNpNS  EN  MANDEMENT  ù  Hos  Cours  et  Tribunaux, 
Préfets,  G>rps administrâtes,  et  tous  autres,  que  les  présentes 
ifs  gardent  et  maintiennent,  fiissent  garder,  observer  et  main- 
tenir, et,  pour  les  rendre  plus  notoires  à  tous,  ils  les  fassent 
publier  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera;  et,  afin  que  ce 
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soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours^  nous  y  avons  fait  mettre 
notre  sceau. 

Fait  aa  palais  de  NeuiOy^  ie  25*  joùr  da'nKW'de  Juin 

1841.  * 

Signé  LQUIS-PHIUPPE. 

Va  et  scellë  da  ^and  sceau  :  Par  le  Roi  : 

Xe  Garde  des  sceaux  de  France,    ^  Mmiêtn  SteréUthe  dCém  dê  M 


Ministre  Secrétaire  d'état  au  dé-       fMuiae  ei  des  CoUmieS, 
nartcment  de  lu  justice  et  des 

cultes ,  Signé  Amiral  DupEiuii. 

Signé  N.  Martin  (  du  Nord  ). 
ik 

Tablbav 


DESIGNATION  DES  liECETTES. 


MOHTAMT 
de» 

rccrtfru. 


IN  Partie. 

Rc«ettet  à  faire  ans  i 
eoluniea  pour  t« 
compU  «e  i*E>j 
tat.  


422,409'"^ 
45,000 


ilc  Partie. 

R  c  c  e  t  tc«  dbi  lerr  !  c  e 
loral  à  Toter  pary 
ics  conseils  co lu- ' 
nUux,  pnrxëcu- 
tiun  cir  I»  lui  du  j 
24  avi-ill833. 


Service  des  Colonies, 

Droits  (icDregistremeiit  etd'bypo- 
thrques.  .*.  ....•k*.. 

Droits  de  timbre  

Droits  de  greffe  et  perceptions  di- 

Teraes,   §14,600  }t,498,85o 

Droits  de  douanes  à  rentrée'  des 

marchandises.  «  l,«it,860 

0roits  de  nnvlgatiéii  et  de  port.  •    t  aa,4 1 0 

Copîtaiion  des  villes  et  'bourgs..  •  • 
Cepttation  des  grandes  et  petites 

cul  tores  

Contribution  pcrsonncnc 
Droits  sur  les  maisons  des  villes  et 

bourgs  

Droits  sur  les  patentes. 

Droits  sur  les  alambics  

Droits  sur  la  vente  des  tabacs.. . . .  /*»**M*9j 
Taxes  accessoires  de  navigation.. . 

Droit  d'entrepôt  '...11... 

Droits  divers. (Licences,  ports  d'ar- 
mes, poste  aux  lettres;  etc.). .  . . 
Produit  des  habitations  et  {MTopiié- 

I     tés  domaniales  

Recettes  diverses •;•••«.••.••« 


ContrAtt» 

lions 
dixeotcfc 


Contrîb'n- 
îudir^ctcfl. 


Total  des reeettcs  i*..^  5,994,000 
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MDUKTgEE  X>B  LA  MARINE  ET  D«S  ÇDUNflB^. 


Dudrret  de  l'exercice  4842, 


CHAPITRE  XXI. 

Serpiet  miliimire* 

P'SêcdmA  PtTsotntV (Comme  «i  iHidgeC,  moioala section commissa- 

I     rmtétU  marine,  transférée  an  chapitre  xxu.)»  6,Cio,83 
ll«Seetioiul  MaléricL (Comme  mi  budget. )  


S, 5^4,200  I 


CHAPITRE  XXII. 

Idmimttmtion  générale  des  C olonics.  {Martinique,  Gu y ëmê française t 

Gucuieloupe  et  Bourbon.  ) 

Gouvernement  roloniaî   2  7  6,100*^^ 

Commissariat  de  iu  manne   502,340 


Service  des  porti  

DirectioB  de  nntémr. 


iwpertlc. 


du  »ervi«« 
k  Ia  charge 


11M90 
147,»00 


trement,  deimactt  frélor,  etc.).  •  i,040,55o 

Cuîtc  •   »f  9,100 

Justice  t,OS9,9bO 

Instraction  pul»îique  3Sr».65o 

Dépenses  as>imili  es  à  la  solde   H  1,000 

Traitement  aux  hôpitaux  des  agents 

uttat  lu  s  au  ^'rvice  général. . .  «..  15,000 
TraTuux.  (Conttniclioli  det  cimpel- 

ïet.^...,.,   too,ooo 

Loyers  • 

^ApproTiaionneineotl  dnren  •  • 

Dépcaset  dwtérAt  fOUMnwn  teste» 
coioaiet  •  


»0,000 


  8&,000  / 

« 

AâbnàUHrmtttn  Mrttm  éUi  coloniu  de  la  Mkrtiniqme, 
Ut  ÛumieUn^,  fà  Guyana  e$  Bmrhem^ 

Dépenaet  à  roter  par  les  ooiMeâe  eoIovÎMx,  en  estfcmioft 
bfei  Al  14  ayril  iftts. 


/  Délégués 
l  Peateeich 

.  c  .  J  CommitmsreidjïMlMe  et «Btrei  agents. 
\^  Section,  ^  peéUett  et  ««M  ngeiM.. . 

Serrice  de  trésorerie  

B^peoMMMitv^^^M^A^  
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Bâtiments  civils,  entretien  et  coiutractioiii.* •  • 

Loyers  et  ameublements  

De'penses  des  prisons  

Frais  de  justice  

PoUce  dm  littoral  

oiiTraget  d*art  

Traitement  Muc  bdfitraz  dft  afeattin  Mrfice\  .  .  ^  ^  . 
local..   /3,t69,9^oi 

Hospices  et  établissements  sabîtaires  

tf«0  ^      /  VivKes  pour  les  ratîonnaires  éa  lerricc  iocal. 

ApproviMonnemcnts  divers  

Frais  d'impression,         bureaux,  d'affiches  et 
aboiiuemeiits  au  Bulletin  des  lois,  aux  jouf- 

MaZtf  •   

Acquittement  de  dettef  tii^Uê  •••«•. 

Prait  de  recoumnent  des  contribiitîoD0  localei 

et  dëgrerenieiits   «.  

Scc9«»,  iu|>fe«tîe#«  meimniffnoBtf  ««scair 

tures  

i  Dépenses  imprévues»  •  

.  CRAPITIB  %mi  bid, 
Sitèpènitons  à  divers  éiabUssements  èolonimue» 
rétabUssement  de  Mana  95,000^ 


/  b  NtabUi 

I  à  fe'tablîieemeot  a«  Sénégal  92o,ooo 

Ail    tiA  ]  ^  rétablissement  de  pécbe  de  Çamt-  . 
Aiiocation  j     Pierre  et  Miqnefon   170,000 

f  à  l'ctablisiemeiit  de  Sainte«liart«-de- 

\    Madagascar  «   60,oop 


606,000 


937G. — Ordossance  du  Roi  portant  formation 
d'un  Comité  consuUatif  d'Etat-major, 

A  NeniHy,  le  18  Join  184t. 

.  JLOUlë-PHiUPPfi,  Roi  ms  Français,  i  tovs  prMnto 
«t  à  Tenir,  salut» 

Vu  nos  ordonnances  des  23  février  1833  (l),  16  mars  1836  [%) 
^t  17  décembre  1840  t3); 

Sur  le  rapp^nt  de  notre  ministre  secrétaire  d'ctat  du  la  gjuerre, 

Nous  AVONg  QRDONNB  et  ORDONNONS  C«  q^M  ^UÎt  : 


(i)  partie,  section,  Bull,  ti9,n*4684. 
(»)  IMA.  7Si»     MM*  . 
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Art.  f .  II  est  formé  un  comitc  consultatif  d'ëtat-major, 
composé  ainsi  qu'il  suit  : 

Trois  lieutenants  généraux  et  un  maréchal  de  camp,  em- 
ployés à  un  titre  quelconque  ; 

Lie  directeur  général  du  dépôt  général  de  la  guerre  ; 

Le  génënd  commandant  {'école  dappiication  d*ëtat-major; 

he  génénl  commandant  Técole  spéciale  militaire. 

Les  membres  du  comité,  autres  (jue  le  directeur  gênerai 
du  dépôt  de  ia  guerre  et  les  deux  commandants  d'école,  &ont 
nommés  par  nous,  sur  la  pro[i^ition  de  notre  ministre  se- 
crétaire dëtat  de  ia  guerre;  ib  peuvent  être  renoavelés  tous 
les  ans,  en  tout  ou  en  partie. 

La  présidence  appartient  au  plus  ancien  des  lieutenants 
généraux  :  en  cas  de  partage  égakdes  voix,  celle  du  président 
est  prépondérante. 

Un  officier  supérieur,  employé  au  dépôt  de  la  guerre, 
remplit  les  fonctions  de  secrétaire  permanent,  sans  voix  déii- 
béralive  ni  consultative, 

2.  La  dnrée  de  la  session  du  comité  consultatif  detat- 

major  est  fixée  à  six  mois,  du  i"  octobre  de  chaque  année  au  > 
1*1  avril  de  Tannée  suivante. 

Pendant  les  autres  mois  de  Tannée,  il  ne  peut  se  rAioir 

qu'en  vertu  d'un  ordre  spécial  de  notre  ministre  secrétaire 
d  état  de  la  guerre. 

3.  Le  comité  examine  et  discute,  d'après  les  renvois  or- 
donnés par  notre  ministre  de  la  guerre^  toutes  les  questions 
qui  intéressent  la  constitution,  For^anisation ,  fe  service,  la 
discipline,  Tinstruction  et  l'uniiorme  du  corps  royal  d'état- 
major  et  de  i'état-major  4f%places* 

n  donne  un  avis  motivé  sur  chacune  des  affiiires  ainsi  dé- 
férées à  son  examen.  Ç| 

4.  Le  comité  a  la  direction  des  études,  tant  des  élèves  que 
des  officiers  du  corps  (f  état-major. 

H  rédige  et  propose  à  notre  ministre  secrétaire  d'état  de  la 

guerre  les  r^lementa  w  i'organisaUoa  intérieure,  les  cours 
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et  ie  régime  de  l'école  d  application ,  ainsi  que  les  programmes 
d^admisaion  et  de  sortie. 

Les  concours  pour  fadmission  k  fieole  d*appIica1ion  et 

pour  la  sortie  ont  lieu  devant  le  comité,  qui  élablit  le  clas- 
sement résultant  de  ces  concours.  Des  professeurs  de  Técole 
peuvent  être  appelés  dans  ie  sein  du  comité,  pour  j  parti- 
ciper aux  examens. 

Le  comité  procède  de  même  à  Fexamen  des  officiers  qui 
se  présenteraient  pour  entrer,  par  permutation,  dans  le  corps 
royal  d  etat*major. 

Il  détermine  les  travaux  d*étude  que  doivent  annudiement 
exécuter  les  lieutenants  et  les  capitaines  qui  n'ont  pas  deux 
'  ans  de  grade  et  deux  ans  4^  fonctions  d  etat-major. 

II  classe  par  ordre  de  mérite  ces  travaux  d  étude,  ainsi 
que  les  plans  et  mémoires  présentés  par  les  officiers  supé- 
rieurs et  par  les  capitaines  a^ant  plus  de  deux  ans  de  fonc- 
tions d'ctat-niajor. 

Des  colonels  ou  lieutenants-colonels  d'élat-major  en  acti- 
vité i  Paris  peuvent  être  adjoints  au  comité,  tant  pour 
l'examen  des  ^èves  et  des  officiers  que  pour  celui  des  travaux 
exécutes  par  les  officiers  du  corps. 

5.  Le  comité  établit  le  tableau  d  avancement,  au  tour  du 
choix,  des  officiers  du  corps  royal  detat-major,  d'après  les 
propositions  des  inspecteurs  généraux  et  des  généraux  sous 
les  ordres  desquels  servent  les  officiers. 

II  consulte,  pour  rétablissement  de  c6  tableau,  le  classe- 
ment, par  ordre  de  mérite,  des  travaux  des  officiers  proposés 
pour  l'avancement,  et  tient  compte  de  la  manière  doAt  ces 
officiers  se  sont  acquittés  des  fonctions  spéciales  qui ,  par  leur 
importance  ou  par  l'application  journalière  quelles  exigent, 
les  auraient  dispensés  de  tout  travail  accessoire, 

6.  Le  comité  consultatif  d*état-major  peut,  sur  foidre  de 
notre  ministre  secrétaire  d'état  de  ia  guerre,  être  appelé  à  dé- 
libérer, concurremment  avec  les  autres  comités  d'armes,  sur 
des  objets  d'un  intérêt  commun. 

7.  heB  dieb  de  aervioe  de  f  administntioii  eentnie  da 
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département  de  îa  guerre  assistent ,  sans  voix  délibcfratirc, 
aux  séances  du  cgmitc ,  lorsque  uotre  mioiatre  aecréuire  d  état 
de  h  g«em  le  juge  néceanire^ 

8.  Toutes  dispositioiie  ooutraiiet  à  h  présent»  Ofdoo- 

Dance  sont  et  demeurent  abrogées. 

9.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  de  ia  guerre  est  chaigé 
de  l'exécution  de  la  présente  ordonnance. 

9igné  LOUIS-PHILIPPE. 

Par  ie  Roi  :  /<  Président  du  Conseil,  Mmisbrû  Sterétaire  d'emt 
de.la  guerre. 

Signé        Duo  ok  Dajlmati& 


N«9a77.  — ,OBDONirAMCK.i>e  Roi  pertant, 

1°  Que  M.  Robert-Nicolas  Cochon,  et  M.  Marie-Alexis  Cochon, 
son  i\Uj  sont  autorises  à  subsùluci'  ù  leur  uoai  patroD^mique  celui 

de  l^ucy  ; 

S**  Que  les  impétrants  ne  pourront  se  pour>'oir  devant  les  tri- 
bunaux ^  pour  taire  opérer  sur  les  rep^istres  de  Tetat  civil  le  clian- 
gcnient  résultant  de  la  présente  oidonnance,  qu'après  le  délai 
lixe  par  les  articles  G  et  8  lie  ia  loi  du  1 1  p[eiininal  an  \i,  et 
en  justifiant  quVucune  opposition  n*a  été  formée  devant  le  Roi  en 
son  Conseil  d'éiat.  (  ô  Féi>rier  184 é,  ) 

Certifie  conforme  par  nous 

^,  Garde  des  sceaux  de  France,  Ministre 
]fc  \\    Secrétaire  d'étal  au  déparUmmi  de 
im  juêUee  et  de$  euUee, 

A  Paris,  le        Juin  iSii, 

N.MARTIN  (du  Nord). 

*  Crotte  date  est  celle  de  U  réceptioii  da  BoUccia 
à  1»  CliMiceUerie. 


On  t'abonne  fo^x  1«  Bulle liu  do»  lui^,  k  rjUon  de  9  francs  par  an,  k  la 
ilaiprimcm  rojaie^  on.chea  Ica  Directeurt  dc«  postes  dca  départcmentâ. 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

826. 

N**  9378.  —  Loi  qui  ouPTê  Un»  Crédits  pour  les  Dépenses  de  la 
translation  des  restes  mortels  de  V Empereur  Napoléon  et  de  \a 
MUtruêtion  de  son  Tombeau. 

Aa  palaif  dei  Tniierief ,  le  95  Jam  1841. 

LOUIS-PHiLlPP£,  Roi  D£s  Français,  à  tous  présents 
et  à  venîi*,  8ALUT. 

Nous  avons  proposé,  les  Chambres  ont  adoptë,  NOUS 

AVONS  ORDONNE  et  ORDONNONS  CC  qui  suit  : 

Article  1". 

II  est  ouvert  au  ministre  de  Fintérieur,  sur  Texercice  1 840» 

un  crédit  de  six  cent  mille  francs  (600, OOO'),  en  addiljon 
au  crédit  d'un  million  (r,000,000' )  accordé  par  la  loi  du 
10  juin  1840  peur  acquitter  les  dépenses  de  la  translation 
des  restes  morteb  de  TEmpereur  Napoléon  6t  de  la  oons* 
tructîon  de  son  tombeau. 

Article  2. 

U  est  ouvert  en  outre  au  ministre  de  linterieuTi  sur  f  exer- 
cice 1841,  un  crédit  de  sept  cent  mille  francs  (  700,000' 
dont  deux  cent  mille  francs  (  200,000*^)  pour  solde  des  dé- 
penses de  la  cérémonie  funèbre,  et  cinq  cent  mille  fr^ÇS 
(  500,000')  pour  la  construction  du  tombeau. 

Article  3. 

La  portion  de  crédit  de  cinq  cent  mille  francs  (  500,0  00') 
qui  naura  pas  été  eo^piuyée  en  1841  pourra  être  rëassignée 
2.  IJC  Série.  65 
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sur  Texcrcice  suivant,  en  vertu  d'une  ordonnance  royale  ren- 
due dans  les  formes  prescrites  par  la  loi  du  24  avril  1833. 

Article  4. 

U  sera  pourvu  aux  dépenses  autorisées  par  la  présente  loi , 
au  moyen  des  ressources  affectées  aux  besoins  des  exercices 
1840  et  1841. 

La  présente  loi,  disculée,  délibérée  et  adoptée  par  la 
Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés ,  et  sanctionnée 
par  nous  cejourd'hui,  sera  exécutée  comme  loi  de  f£tat. 

Donnons  bn  mandement  i  nos  Cours  et  Tribunaux , 

Préfets,  Corps  administratifs,  et  tous  autres,  que  ics  présentes 
ils  gardent  et  mainliennent,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir, et|  pour  les  rendre  plus  notoires  à  tous,  ils  les  fassent 
publier  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera;  et  «  afin  que  ce 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours,  nous  y  avons  fait  mettre 
notre  sceau. 

Fait  au  palais  des  Tuileries,  le  25*  jour  du  mois  de  Juin 
de  fan  1841. 

Siffné  LOUlS-PlliUPPfi. 

Vu  et  fcellë  du  grand  iceAii  :  Par  le  Roi  : 

Le  garde  des  seemis  de  Fromce,  Le  Ministre  Secrétaire  d'état  au  di- 

MimiMtre  Seerétmrt  d^éiai  au  dé-  partement  de  l'intérieur, 
partemeat  de  ta  justice  et  de» 

cuites.  Signé  T.  DuchItel. 
Sigoë  N.  Martih  (da  Nord). 


N«  9379.  —  Lot  qui  ouvre  un  Crédit  pour  la  pose  de  la  StatMê 
de  Œn^ereur  Napoléon  sur  la  Célonne  de  Boulogne. 

An  ptlaif  des  Toilenei,  le  35  loin  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Koi  DBS  Français,  à  tous  présents 

et  à  venir,  salut. 
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Nous  avons  proposé ,  les  Chambres  ont  adopté,  NOUS 

AVONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  ce  qui  suit  : 

Abticjlb  1''. 

Il  est  ouvert  au  ministre  de  fintérieur,  sur  Texercice 
iB4l,  un  crédit  de  vingt-huit  mille  francs  (  28|000'  ) ,  pour 
le  transport  et  la  pose  de  la  statue  de  l*£mpereur  Napoléon 
sur  ia  colonne  de  la  grande  armée,  à  Boulogne. 

Article  3. 

II  sera  pourvu  à  la  dépense  autorisée  par  fat  prâente  loi^ 
au  moyen  des  ressources  affectées  aux  besoins  de  f exerace 
1841. 

La  présente  loi,  discutée,  délibérée  et  adoptée  par  la 
Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés,  et  sanctionnée 

par  nous  ccjourd'hui;  sera  exécutée  comme  loi  de  TËlat. 

Donnons  en  mandement  à  nos  Cours  et  Tribuiianv, 

Préfets,  Corps  administratifs,  et  tous  autres,  que  les  présentes 
ils  gardent  et  maintiennent,  fassent  garder,  observer  et  n>^in- 
tenir,  et,  pour  les  rendre  plus  notoires  à  tous,  ils  les  fassent 
publier  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera;  et,  afin  que  ce 

soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours,  nous  y  avons  fait  mettre 
notre  sceau. 

Fait  au  pabîs  des  Tuileries,  le  Sô*  jour  du  mois  de  Juin 
de  l'an  1841. 

Signé  LOUISPUIUPPË. 
Vu  et  icf  1!^  du  gnnû  sceau  :  Par  le  Roi  : 

JLe  Ganic  des  sceaux  de  France,  Le  Ministre  Secrétaire  d'état  au  dé- 

Mmtstre  Stcritaire  d'état  au.  dé-  partcment  de  l'intérieur, 

partemtnt  de  la  jusUee  et  dee  ^ 

cultes,  ^V^^  T.  DochAtbl'.  ' 

SigQëN.  Maarfii  (d«Nord).  -  


(  ) 

V  9380.  —  OàDêifNÀlfcÊ  M  Roi  fwi  éttbUt  imv  Éeole  pri^ 
paratptre  de  wMecinê  êi  de  pkanmûeie  dmîe  la  ville  d^Arrms» 

Am  palmit  des  Tuilenei,  h  13  Jum  1841* 

LOUIS-PlilLIPPË,  Roi  des  Français,  à  tous  présents 
«t  à  venir»  tALOT. 

■ .  Sur  1%  nfpoH  de  tfotre  ailnltlM  setrMt^  d'etet  en  departèMcat 
de  Unstniction  |Nibti<|aet  ghuid  Mitré  de  PUoiTenilé; 

Va  Fordonotnce  rojale  da  1 8  mû  1 8e(r{  i  ] ,  coooenumt  les  éoolet 
iecondairet  de  médecine  ; 

Va  SOS  ordonneocet  des  13  octobre  1840  (9)  et  19  mtn 
1841  (3) ,  relethr«s  eni  écoles  prepaimtoires  de  médecine  et  de  pbar> 

Vu  les déiibéhitfeiM  dé§  Il  liotembfe  1840,  S3  mari  et  f 0  ftTtfl 
1841,  par  lesquelles  le  conseil  municipal  d*Arras  a  voté  les  feadi 
nécessairei  pour  Pentretîen  annuel  d*une  école  préparatoire  de  mé- 
^iecine  et  de  pharmacicy  conformément  aux  dispositions  de  fordon- 
hance  du  13  octobre  1840; 

Vu  fapprobatfiott  donnée  auxdites  délibérations  par  notre  mi- 
nistre «eorétaire  dVIat  au  d^kartemeut  de  Tiiitérleur; 

Va  Pavis  du  conseil  royai  de  nnstroction  publique  en  date  da 
tl'MÉi  1841, 

Ndcs  AVONS  okDONNB  et  ORDONNONS  Ce  qui  suit  : 

Aat.  1".  Utie  c^cole  prt^paratoire  de  médecine  et  de  phar* 
nmcié  est  établie  dans  Ta  ville  d^Aims. 

f .  Les  cours  de  pathofop^ie  irilernc  et  de  pathologie 
externe,  qui,  aux  ternies  de  notre  ordonnance  du  13  octobre 
1840,  sont  annexés  aux  cours  de  clinique  interne  et  de  r!i- 
niqve  tu^unt^  éemùnitmnt  pvorâdirement  confiés»  dus  la- 
dite école,  i  deux  professeurs  titufaires. 

Il  est  également  maintenu,  dans  ladite  rcole,  en  deliors 
du  cadre  détermine,  une  place  de  profe&seur  tituiuire,  lequel 
aera  chai|[é  spécialement  du  cours  de  mati^e  médicale  cl  de 
tiiénapeutique»  et  deux  ptaces  dé  profawiiur*adfoiht  sans  ào- 
cune  attribution  d  tiibeignement. 


(t)  Til*  ttfrie,  Bull.  SYt,  m*  S7CS. 
(s)  ix«  série,  BuU.  775,  n«  89  86^ 
(S)  ix«  série»  ML  aoo,  a«  ssdôT 
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3.  Pour  la  première  organisation  de  i'ëcole,  ïa  nomination 
des  professeurs  titulaires  et  adioint&sem  faite  directement  par 
notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de  f  instruction 
publîquê. 

4.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  de 
rinstnictioo  publique  est  charge  de  f  exécution  de  la  présente 
ordonnance. 

Par  te  Roi  :  /«  Mimsire  Seerétairt  éTéuit  ou  dèparimmU 
tte  l'instruction  publique, 

Bipké  VibUMiiH. 


N*»  9381.  —  Ordonnance  du  Ho r  concernant  la  répartition  du 
Fonds  commun  affecte  aux  Travaux  de  construction  des  Edifices 
départementaux  d'intcrct  gcncval  et  aux  Oucrrt^es  d'art  sur  les 
Rouies  départementales , pendant  l  exercice  lS4l» 

Au  pOa»  4«  N««iUy,  le  15  Jain  1841. 

LODIS-PHILIPPB,  Roi  iib$  Français,  à  tous  présenta 

et  à  venir,  salut. 

Vu  rarticle  17  de  la  loi  du  10  mai  1838; 

Va  la  loidtt  16  Juillet  1840,  portant  flifiation  dtt  bdd^  des  dé* 
pwaetdeil84l  (-budget  du  mitdsièredefiiktérieui^  ehapitreznf )} 

Vu  notr^.ordodiiaûcti  du  80  décémhre  i849  (l);  

Sur  le  rapport  de  Botre  ministire  ftecre'taire  d'état  au  departemenl 
de  llntérieur,   

^0U8  AVONS  OROONNB  et  oigïONMONS  cc  qui  suit;. 

• 

Art*  V**  Ijà  répartttmi  su|)piéiaentaire^  pour  oomplé-* 
ment  de  la  portion  <tu  fonds  commuh  de  six  dixièmet  de 

centime  additionnels  aux  contributions  foncirre,  personnelle 
et  mobilière  de  1841,  allèctée,  à  titre  de  secours  ,  aux  travaux 
de  construction  des  édifices  dépahemcntaux  d'Intérêt  général , 
ainsi  quaux  ouvm^  d*art  sur  les  routes  départementales , 
pendant  cet  exercice,  est  réglée  conioiméiDcnl  a  l'étal  ci- 
annexé* 

I  en  Ji liai    il   ïmmmfÊt^  Il 

•  ,  I  «  » 

(l)  Bail,  7SS,  IIO8105. 


Digitized  by 


(  «<«  ) 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d'ctat  au  département  de  Fin- 
térieur  est  chargé  de  i  exécution  de  ia  présente  ordonnance  » 
qui  sera  insérée  au  Bulletin  des  iob. 

Sq^né  LOUiS-PmUPPK. 
ParfoBM:  It  JflwVtf  JSttritain d'àmiméépmrftmmii 


dê  VmtêneiÊr, 


Signé  T.  DucaiTU. 


£tat  tte  répartition  supplémentaire  de  la  somme  dr  quatre-vingt-quatont 
mille  trois  cent  quatre-vingt-six  francs,  réservée  sur  le  produit  des  sir 
dixièmes  rie  centime  accordé ,  it  titre  de  secours,  sur  le  Fonds  commun  de 
484 if  et  destiné  par  la  loi  des  dépenses  de  cet  exercice  {chapitre  xxxr  ) 
et  par  celle  du  10  mai48S8  {article  47),  am  eomplémemi  des  Travaux  de 
eomtmetiùm  des  éd^eas  déparUmmtmax  d'imièrêt  général,  miui  que  de» 
OttPfWgee  d'mri  jur  lut  Roules  départememtmles. 
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<fi;p jrtrntcnlairs  ii**  3  CtO.  I 

Coustruciioa  de  i' 
maie. 

Conatractfoa  il* 
des  •lUftén» 

Tnmutx  ^mt  tar  la  t««te 
n*6. 

Coottructioa  dit  paUU  dr 
«iietM  4»  BrifM  tt  êm  pont  d 
Buccat. 

Trftvaox  de  ponts  sitnéa  sur 
Im  MtttM  «part— witalf. 

RMMtnictioa  i' 
dé  Montpellier. 

AchèrcoMiit  U  la  priaM 
Châtcaurotix. 

RecoaatracUon  des  ponU  d 
Salnfr-Pandcloa  it  d«  pu. 

Avhl  V  rmrntdnpolaia  jv** 
tioa  d«  Raiau. 
Reeottslnwtion  én  pont  de 

Pain*. 

Travaux  d'art  sar  les  ronut 
P«nr  rniaUlatMMrt  dSine 
maiiott  dé  ntraite  et  d'un  dé- 
pôt de  mendicité  daoa  lee  bâti- 
meata  de  Goné. 
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DipARTEMEKTS. 
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RhUi(BM-)  
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votés 
parles 
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60,000 
140,000 

10,000 


Le  total  de  la  preinicrr  rr'partiUoo«  «rrl* 
tée  par  ordonnance  rojalc  du  20  éé» 
ctabr*  1840,  Mt4«....  


Tvtàh  9à%iMM»  4« crédit., 


•«eo0St 


taire 


3,2G6  98 
3,000  00 
11,000  00 

3,000  00 
4,000  00 


84,886  00 


l,O44«MOO0 


1,138,888  00 


0B8BAVAT10M8. 


TrÉvua  «Pot  mr  fâ  route 
n«  M. 

Agrandit— iitdl<  iaaabon 
d*alldoét. 

Tnmm  Art  mt  b  Mvtc 
n'  5. 

Const  rue  lion  de  I*  maiion 
<Ic  |iisti«i. 

Travaux  neufs  de  LiîUments 
et  couslruction  de  ponla. 


ApprooTë  pour  être  annexé  k  notre  ordonnance  de  ce  joiir* 
An  pilaif  de  Nenilly,  le  18  Jnin  1 841. 

Sipié  LOUIS-PHILIPPE. 

Par  le  Roi  :  le  Ministre  Secrétaire  d'état  au  département 
de  l'intcrieur, 

Sîgntf  T.  DochAtil. 

9389.  —  Ordonnance  du  Rot  portant  fixation  des  Pris 
de  vente  des  Poudres  royales  en  Algérie, 

Au  palais  des  Toileries,  ie  Si  Juin  1841. 

LOUIS-PHILIPPE»  Roi  des  Français,  &  tous  prâenu 

et  à  venir,  salut. 

Vu  notre  ordonnance  du  14  fe'vricr  1835  (l),  portant  iixaùoa 
du  prix  des  poudres  royales  vendues  en  Algérie; 

Considérant  que  les  remises  allouées  aux  débitants  ne  sont  pas 
suffisantes  pour  les  indeniniser  des  frais  de  magasinante,  de  manu- 
tention et  de  vente,  qui  sont  plus  coosîderabies  en  Algérie  qu'en 
France  ; 

Sur  le  rapport  de  notre  président  du  Conseil,  ministre  secrétaire 

d'état  de  la  guerre, 

(1)  f«  partie,  i»  section ,  BniL  iss,  n^  6684« 
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Novi  AYONS  OBOOimiS  et  ordonnons  ce  qui  suit  : 

Art.  1''.  A  dater  du  1"  juillet  1S41  /les  prix  de  vente. 
#11  Algérie,  des  poudres  royales»  seront  fizda  ainsi  qu^il  suit: 


fPondre  de  chasse  superfiae|fekîIogrmBuae 
Poudre  de  chawe  fine  •••••• 

PouJre  (le  mine  

Poudre  de  commerce.,   


wàmrâmtê. 

Att  1 
wpMMATwrar,  1 

lo'so*  1 

1 

S  60  1 

f  ss 

9  00  H 

t  60 

s  00  0 

3.  l\>utes  dispositions  contraires  i  b  présente  onfonnance 
sont  et  demeurent  rapportées. 

3.  Notre  président  du  Conseil,  ministre  secrétaire  d'étal 
de  ia  guerre,  est  ciiaigë  de  Texécution  de  la  présente  oixion* 
nance. 

Signé  LOUIS-raïUPPB. 

Pur  It  Roi  :  UPrùidemiêm  CamêeQ,  Mhtùtn Seerémire  d'éuu 

dêêm 


Certifié  conforme  par  nous 

Garde  des  sceaux  de  France  ^  Minis/re 
Secrétaire  d'état  au  département  de 
la  justice  et  des  cultes, 

A  Paris,  le  29  *  Juin  1841, 
N.  MARTIN  (du  Nord). 


*  Cette  date  est  celle  de  ia  rèceptioD  du  Bulletin 


Ob  «*abeMM  («w  le 
n»pla«fi>  rojâle,  vm 


Ma  Jet  M»,  k  niioa  «it  9  franca  par  an ,  à  U  caiaae  àê 
U»  Dinetran  énfOÊUê  ëta  44fartM«nts. 


iMUmgBIE  A0YALS.^2d  Juia  1841. 
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N"  9383.  —  Tableau  du  Prix  moyen  de  l'hectolitre  de  Froment 
pour  servir  de  régulateur  aux  Droits  importations  et  di  ex- 
portations des  Grains  et  Farines,  conformément  aux  Lois  des 

/5  Ai'ril  !S32  et  76  Avril  1S33,  arrêté  le  30  Juin  1S4f. 
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Arrête  par  noua»  Ministre  Serrrt  iii  e  d'état  chargé  par  intériiik  da  dépar- 
tement do  i'agriculture  et  du  çuuiuitirce. 


AParif 


Signé  T.  HoettÀT&i.. 
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« 

V  9384*  —  Û^MMNjfNCB  PU  Roi  Pè^lemma  ncr  les 

£nquétes  admintsiraiwes  qui  doipent précéder  It^pUeaHon 
dtspoêiiiQns  de  la  Loi  du      açrii  4838,  relative  au9  Minée 
Ondées  ou  menatiee  d^inondation. 

Au  fM»  dt  IMUj,  le  13  Bfai  1341* 

LOUIS-PHtLtPPÈ^  Roi  des  Ï'rançais^  |  tous  présenti 
èt  à  venir,  SALUT. 

Sur  l«  rapport  de  ootre  mmiftre  Mcrdtaîn  ^«til  dès  ftrmrAnâ 

publics; 

Vu  la  loi  du  9*7  avril  1838t  relative  à  PassechemeDt  et  à  Texploi- 
tation  des  mines; 

Vu  l'article  1"  de  cette  loi,  ledit  article  ainsi  conçu: 

«Lorsque  plusieurs  mines  situées  dans  des  concessions  difieren- 
«tes  seront  atteintes  ou  menacées  d'une  inondation  commune  qq| 
«sera  de  nature  à  compromettre  leur  existence,  la  surcte'  pvblique, 
<iOi&  les  besoins  des  consommateurs,  le  Gouvernement  pourra  obU- 
•rger  les  concessiobnaires  de  ces  mines  ù  exécuter,  en  commun  etp 
«leuni  fraisy  les  trcvaiix  oe'cessaires  soit  pour  assécher  tout  on  partito 
«des  mines  inondées,  soit  pour  arrêter  les  progrès  de  l'iiioridlBion. 

u  L'application  de  cette  mesure  sera  prece'dee  d'uae  enquête  ad? 
ifininistrativeà  laquelle  tous  les  intéresses  seront  appelési  et  dont 
liles  formes  seront  déterminées  pAr  nn  règlement  administration 
irpidUKqte»; 

Notre  Conseil  d'état  entendu , 

Nous  AVONS  ORDONMB  et  ORDONNONS  cc  qoî  suit  : 

Art.  l**".  L'enquête  administrative  qui  doit  prcce'cler  lap- 
plicalion  des  dispositions  de  la  ioi  du  27  avril  1838,  relative 
àux  mines  inondées  ou  menacées  d'inondation,  sera  ordonner 
par  notre  ministre  secrétaire  d  état  des  travaux  publics  et  aura 
lieu  dans  les  formes  ci-après  déterminées. 

2.  Lenquétc  s'ouvrira  sur  un  mémoire  rédigé  par  lingé- 
nieur  en  chef  des  mines,  et  faisant  connaître: 

La  quantité  des  produits  que  les  mines  inondées  fournis- 
saient avant  d'être  envahies  par  les  eaux; 

La  quotité  de  ceux  que  fournissent  encore  les  n^^ies  qu# 
f inondation  peat  atteindre; 

•  66, 
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^pi6  coi  dÎTcnwi  muet  ont  entre  éBés, 
Let  omet  de  l'inoiidalioii  qui  les  «ttciiit  ou  qui  les  me» 

nacc; 

La  manière  dont  cette. inondation  se  propage,  les  progrès 
qu'elle  a  déjà  faits  et  ceux  qu'elle  peut  fiûre  encore; 

Les  circonstances  d'où  il  résulte  qu'eBe  est  de  nature  à 
compromettre  l'existence  des  mines,  la  sûreté  publique  ou  les 
besoins  des  consommateurs,  et  quil  y  a  Ceu ,  par  le  Goaver- 
nenient,derecouriràrappIicatîondeialoidu27  avril  1838, 
à  i  elFel  d'obliger  les  concessionnaires  à  exécuter,  en  commun 
et  à  leurs  frais ,  les  travaux  nécessaires ,  soit  pour  assécher  les 
mines  inondées,  soit  pour  garantir  de  l'inondation  les  exploi- 
tations qui  n'en  sont  point  encore  atteintes* 

A  ce  mémoire  seront  joints  les  pians  et  coupes  néc^sains 
pour  en  faciliter  iinleiiigence. 

3.  Les  pièces  mentionnées  en  Tarticle  précédent  seront 

déposées  à  la  5ous-préfecture  de  l'arrondissement  dans  lequel 
les  mines  sont  situées,  après  avoir  été  visées  par  le  préfet. 

4»  Un  regblre  destiné  a  recevoir  les  observations  auxquelles 
la  mesure  projetée  pourra  donner  lieu  sera  ouvert  pendant 
deux  mois  à  celte  sous  préfecture.  Le  mémoire  et  les  phus 
produits  par  l'ingénieur  en  chef  y  resteront  déposés  pendant 
le  même  temps. 

Des  registres  seront  également  ouverts  dans  chaque  com- 
mune de  ia  circonscription  des  mines  auxquelles  il  s'agit  de 
fidre  application  de  la  loi  du  27  avril  1S3S*  A  ces  rqjistres 
seront  anneiées  les  copies  conformes  des  pièces  déposées  a  la 

sous-préfecture. 

â.  L'enquête  sera  annoncée  par  des  afGches  placées  au 
cheMieu  du  département,  à  celui  de  Farrondissement  et  dans 
toutes  les  communes  dans  lesquelles  sont  situées  les  mines 
inondées  ou  menacées  d'inondation. 

Les  représentants  des  concessionnaires  ou  des  sociétés  pro- 
priétaires de  chacune  de  ces  mines,  nommés  en  exécution  de 

l'article  7  de  la  loi  du  27  avril  1858,  seront  informés indivi- 
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daeilement  »  par  notificatins  administratives)  de  l'ouverture 
de  cette  enquête. 

6.  Une  commission ,  composée  de  cinq  membres  au  moins,  ' 

et  de  sept  au  plus^  sera  formée  au  chef-lieu  de  i  arrondisse- 
ment* 

Les  membres  et  fe  président  de  cette  commission  seront 
nommés  par  le  préfet. 

7.  Celle  commission  se  réunira  immédiatement  après  Tex- 
piration  du  délai  fixé  par  l'article  4. 

Ëlie  examinera  les  déclarations  consignées  aux  rostres. 
Efie  recevra  les  dires ,  mémoires  et  observations  de  toute 
espèce  :  elle  entendra  les  propriétaires  des  raines  inondées  ou 
menacées  d'inondation,  les  ingénieurs  des  mines,  les  chefs 
des  établissements  industriels,  et  toutes  les  personnes  quelle 
jugera  à  même  de  iui  fournir  d'utiles  rense^nements  ;  puis 
elle  donnera  son  avis  motivé  sur  la  question  de  savoir  s*ii  y  a 
Heu  h  l'application  de  la  mesure  indicjuce  dans  l'article  l*^*"  de 
la  loi  du  27  avril  1838. 

Ces  diverses  opérations  devront  être  terminées  diins  ie 
délai  d*un  mois,  li  en  sera  dressé  procès«verbai ,  lequel  sera 
transmis  inimédialemenl  au  préfet  parle  président  avec  les 
registres  et  autres  pièces  de  Tenquèle. 

8.  Leschambres  de  commerce  et  les  chambres  consultatives 
des  arts  et  manufiictures  des  villes  situées  tant  à  f  intérieur 
qu*au  dehors  du  département,  qu* il  paraîtrait  utilQ  de  consul- 
ter, seront  appelées  à  donner  leur  avis. 

9*  Toutes  les  pièces  de  Tenquétc  seront  transmises  au  mi- 
nb tre  des  travaux  publics  par  le  préfet,  lequel  y  joindra  son 
avis  motivé. 

10.  Notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département  des 
travaux  publics  est  chargé  de  l'exécution  de  la  présente  or- 
donnance, qui  sera  insérée  au  Bulletin  des  lois. 

Si^é  LOLIS-PHILIPPE. 

P«r  le  Roi  :  le  Ministre  Secrétaire  d'état  m  éUpartmtni 

des  travaux  publics. 
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H*  S385.  —  OrbONNANCE  du  Roi  portant  proclamation  des 
Brevets  d'invention  délivres  pendant  le  premier  trim&strc  d^ 
i84L 

Au  palaii  de  NcuiHj- ,  le  2G  Mai  18  U. 

*  « 

LOUIS-PHILIPPE,  lloi  DES  Français,  à  tous  présents 
cl  à  venir^  salut. 

Va  rartide  6  du  titre  P%  et  les  articles  6, 7 et  15  da  titre  II  de  U 
loi  du  t5  mai  1791  ; 

Vu  Particle  de  rarréte  du  %  veademiaira  an  »  [st  septeasbiv 
1800] ,  portant  que  les  brevets  d'inTeatîoii ,  de  perfectioDoemeat  et 
d^roportfttion ,  seront  proclames  tous  les  trois  inois,  par  ta  voie  d« 
Bcdietin  des  lois, 

Nous  AVONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  ce  qui  suit  ; 

Art.  1*'.  Les  personnes  ci-après  dénommées  sont  bre- 
vetées définitivement. 

l<*  M.  Amrrtiro,  demeurant  ii  Oîeron ,  dc'partemcnt  des  Basfies-Pjrcnées, 

auquel  il  a  iU'  drlivre,  le  9  2  janvior  l'erni  r,  le  certifical  de  s:i  demande 
d'un  brevet  ri'invenrion  de  dix  ans,  pour  un  nouveau  pv>t<  nip  de  iniin 
laecmiquc,  uouvcau  support  applicable  k  toute  espèce  de  voilures  et  de 
roulages. 

f  M.  Armfield  {Riehûrd),  de  Loodret,  fiifant  élection  de  domicile  à 
Fiirii,  ches  M.  Tmjfkut,  demeuniiit  me  P«Tart,  9,  auqnef  îf  a  été  dé* 
livre,  le  s  s  fatiTier  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d*un  brevet  é^impor* 
tation  de  cinc]  ans,  ponr  dei  agrafef ,  de«  boutons  et  des  booclcs  perfiKiM»- 

nées,  applicables  aux  vêtements. 

M.  Arnold  [Joseph-John),  de  Tyondres,  faisant  électron  de  domicile  a 
Paris,  chez  M.  Hedin,  demeurant  rue  de  Menilmontant ,  n"  23  ,  auquel  il  a 
ctc' délivre',  le  2  2  janvier  dernier,  le  eertiticat  Je  sa  demande  d'un  brevet  d'ad- 
dition et  de  perfectionnement  ii  son  brevet  d'iniportatiou  et  de  perfectioaDe" 
ment  de  quinte  ans,  en  date  dn  ts  décembre  précédent ,  pour  nne  noiiTcfie 
compotitioD  propre  à  empécber  rozydaiton  des  métaux»  et  éfulemtnt  appli- 
cable k  d  antres  usages. 

S»  M.  Barthélémy  {^Nicolas-Frrdtnand)^  demeurant  k  Nancy,  dtTpaHe» 
ment  de  iaMenrthe,  auquel  il  a  etc'  délivre,  le  22  janvier  dernier,  Iecerfi> 
ficàt  de  <:a  demande  d'un  brevet  (rinvention  de  quÎBxe  ans,  pouT  ua  noteur 

qu'il  nomme  reproducteur  hydrauliijuc. 

5"  M.  Koii'in  [Jean),  meeinieien ,  de  Saint-Ftienne,  de'partement  de  la 
Loire,  faisant  élection  de  domicile  ïi  Pans,  rue  Saiat-Juliea,  u^  il,  auquel 
il  a  été  délivre,  le  s  s  janvier  dernier,  le  certi6cat  de  sa  demande  d'un  brevet 
d*inTention  et  de  pfrÂsoliannfiaeiit  de  quhiae  ans,  pour  un  régulateur,  qu*3 
appelle  régfÊk^teur  Bomu,  du  gaz  dam  lec  becs  d'éclairage,  et  des  liquides 
MUS  U  distribution  des  eaux. 

$0  M.  Bourbon  kiné  (^Féiix)f  ancien  capitaine,  demeurant  k  Paris,  rmm 
Fontane-Sciat-Ckorges,  n«  ts,  auquel  il  aété  délivré,  le  ts  |aavierdeEiii«r9 
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QtM.  «iM,  pour  «a  mnnreMi  fjtCèae  dt  faWricaiîoa  4e  preddili  «a  tam 
cuite. 

7»  M.  Elmore  {Jêhm-Rîcliard)^  àt  Len4rei»  représenté  à  Pari»,  par 
M.  Trujfmut,  demeurant  rue  Favart,  8, auquel  il  a  éU  ddivré,  ie  S2  jaa* 
vier  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'iiupoi  (Htioii  de  dix  ans, 
pour  des  perfectioaoeii^ut^  dao«  inê  proçééé»  de  «ainuQu  des  matièrea  ani- 
males. 

8o  M.  Fitz-Patrick  {Mathieu)  ^  tisserand,  demeurant  u  Lille,  département 
du  Mord,  auquel  il  a  élë  délivré,  le  2*2  jauTÎer  dernier,  le  certi6cat  de  sa 
ieoniUf  d'qn  brevet  d'inTeation  et  d'importatioa  de  ^vinae  ana,  poar  aaé 
aidtbode  de  faWieatioB  de  iamca  ladestrnecibiea  deatiaéea  à  reoplacer  le 
hmntmiê  dans  les  métiers  k  tisser,  soit  mécaniqaee,  aoit  à  la  main. 

M.  Garbais  {Jean-Pierre)  i  fubricant  de  perles,  demeurants  Pans, 
rue  Meslay,  33,  représenté  par  M.  Truffaut,  y  domicilié,  rue  Favart,  n»  8, 
auquel  ii  a  été  drlivi  e,  le  2*2  janvier  detuirr.  \c  certifirat  de  sa  demande  d'ua 
brevet  d  invention  (■(  de  perlectionnemeul  de  cinq  ans,  pour  des  moyens  et 
procèdes  propres  k  fabriquer  des  boutons  en  perie  qu  ii  appelle  boutons  à  la 
duchesse, 

I0<>  M.  deBMtorp  { Louis-Érasme AuguiU)^  fabriciat  de  lampes,  de- 
Bieoraat  à  Paria,  rae  flaialrOeaii,  a*  901,  aoquel  il  a  i%é  délivré,  le  ti  |aB* 
Tter  deiater,  ieeertifieat  de  sa  deiiiaade.d*an  bireretd*inYeatioa  et  de  peilee- 

tieaaement  de  quinze  ans,  pour  un  procédé  dVcIuiragc. 

11°  M.  J/uU'n  de  Latouche  {Claude'Chatleê'Armand)^  ebamoiseur,  à 
Try-Ie-Châloau ,  département  de  i  Oise ,  représenté  ii  Paris  pnr  M.  Baillct 
(Martin-Joseph) ,  demeurant  rue  Thévenoi,  n"  y,  auquel  il  a  été  délivré, 
le  82  janvier  dernier,  le  certificat  do  sa  denjunde  d  un  brevet  d  addition  cl 
de  perleclionnement  à  son  brevet  d  invention  de  dix  ans,  en  date  du  t  à  sep- 
tCBkbce  précédent,  pour  une  macbiue  k  broyer  le  dégras  provenant  de  la 
'  fabricattoa  dea  boiBea  et  dea  cbeueti» 

lt«  M.  Jtuuêtm  (Joseph) ,  de  Braxellea,  faiiaat  éleetiea  de  domicile  h 
Paris,  cbcz  M.  Vallon  {Antoine'Qtrmàm)^  aë^eciaat,  dcmeorant  rue  deé 
F^lseée-Saiot-Germain-rAuxerrois,  93 ,  auquel  H  aëtd  dëliTrtf,  le  te  fai»> 
vîer  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'importation  de  qaïaaer 
ans,  pour  un  nouveau  proce'de'  d'étoffes  letuvre**  sans  filajçe  ni  tissaî^c. 

M.  L.aurif  { Galfrirl-Jean-Julirn  ) ,  labncant  de  clieminées,  demeu- 
rayt  k  Paris,  rue  Tronchet,  n"  15,  au(juel  il  a  été  délivré,  le  2  2  janvier 
deruier,  ic  certificat  de  ta  demande  d  un  huitième  brevet  d'addition  ^-tdo 
perfeetiaiftemit  k  aaa  brevet  d'iitventlea  de  qataie  aat,  eadaie  da  9a  dé- 
efmbia  1996,  pear  de  aoavelles  dispositions  de  cbemtaéea  et  de  polies  oa 
foomcaux  calorifères  readUa  applicables  k  toate  espèce  de  localite'a. 

i  4«  H.  Leè*rt  {Louis}.  Biajréebai*ferraai,  demeurant  à  Pool,  coaimane 
de  iiailiant-sons-GuUardon,  département  d'Eurc-et>Loir,  auquel  il  a  ëtéilé* 
livré,  le  2  2  janvier  dernier,  le  certificat  de  «a  demande  d'tin  brevet  d'ÎBvea* 
tion  de  cinq  ans,  pour  un  niécHnisme  applicable  aux  charrues. 

15°  M.  Monhro  {  Ett^i'Uf) ,  |>apetier,  demeurant  h  Ptiii>,  nie  .Snint-llononf;. 
n''  33  5,  auquel  li  a  été  délivré,  le  22  janvier  demi  r,  le  certificat  de  sa  de- 
BM|t)de  d'an.brevet  d'impartation  et  de  perfectioanement  de.ciai)  fus,.  pour< 
an  eacrier  <|a*ii  aomme  êneriefjUtrê-'Monbro,  . 

m  U^HMh-CÊspmMftt  (FMfeie),  aé^^^Saai»  ifihwdtt  ifr  Vaien- 
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ciMM0»  Mptrteaient  duNord,  tni|ttel  il  a  étédAiwrét  le  lî  janTÎer  dernier, 
U  CÊMcÊt  de  Mdeaaadt  d^u  mret  dt jptrlÎMtiMiBnMftlde  dis  ans ,  pow 
U  fabricttîoii  et  U  teinture  des  toiles  d«  uo» 

17*  M.  Pmgeal  (Jean- Baptiste),  deamrant  k  Saini'Mandé,  cbeniii  d« 
Re«dfl»-Vo«t, n*  SO,  banlieue  de  Puris,  auque!  il  a  été  dëlirrë,  le  tt  fanvier 
dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'an  brcTet  d'addition  et  de  perfectionne- 
ment k  son  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  en  date  du  S  octobre  pre'ce'dent, 
j)our  un  nouveau  système  de  rouet  éiasU(|uea  principalement  applicables  aux 
voiturcf. 

1S<*  M.  Pennequin  {Pierre-Louis),  éhéiûstc,  demeurant  k  Paris,  me  de 
Lctdigoièrvs,  s,  auquel  fi  m  été  délivré ,  le  2  «  janvier  dernier,  le  certi6cat 
de  tedenuide  d'oa  breret  d*iiiTeiiCien  et  de  perfeetienneMit  de  cinq  tas, 
pour  vne  neeblae  à  guitlocher  teos  ebfets  eiraulaires,  cylindri^vee,  cRIyii- 

qMi» polygonaux ,  etc.  comme  encadrements,  «ils de  bœuf,  plateanx  dotées 
genres ,  soc!es  de  pendules ,  pieds  de  chandeliers  et  de  tables,  etc. 

19*»  M.  Proescitcl  {Frédéric) ,  tapissier,  demeurant  à  Paris',  Fjoulenrd 
Saint-M.irtîn ,  n"  1 ,  auquel  il  <i  l'tc  délivre,  ic  îî  janvier  dernier,  \v  crrtifical 
de  sa  dcinatide  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  dix  ans» 
pour  des  procèdes  liulioluges. 

SO*  M.  7i>^ier  aîné  {Benoit-François),  fabricant  de  produits  chimiques, 
an  Coaquet,  pris  Brest,  département  dm  Piaislirc,  fusant  dlectioii  do  de- 
aùcile  à  Paris,  ehes  M,  Reymmd,  deoMorant  roe  BIe«e,  n«  iS,  anqtiolll  a 
ëtd  délivre ,  le  tt  janvier  dernier,  le  certificat  de  sa  deBaaBded*nn  brevet  d'ia- 
vention  de  quinze  ans,  pour  nn  mode  de  traitement  dn  vareeii,  appIieaUe  k 
toutes  les  plantes  marines. 

2|o  M.  Z?(;rar(/ ( /lr/j(t//e ),  inge'nienr  civil  des  mines  à  Bayonne,  faisant 
élection  de  domicile  a  Pari-*,  chez  M.  Cojfyn,  néj^ocianf,  demeurant  pface 
iierlin-Poiree ,  n»  1,  auquel  il  a  été  délivre,  le  lb  janvier  dernier,  le  certi- 
ficat de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  quiuse 
ans ,  pour  nn  mécanisnc  relatif  à  la  navigation  à  vapenr. 

tt*  M.  Bradêham,  de  Londres,  représenté  à  Paris  par  II.  Tirufmmi, 
demeurant  rue  Pavari,  n«  t,  auquel  il  a  été  délivré,  le  if  (envier  daraicr.  In 
eertificat  de  sa  demande  d*an  brevet  d'importation  de  dix  ans,  pearnn  ina- 
trument  perfectionné  propre  k  planter  et  semer  le  grain  et  les  graines. 

230  M.  Delamotie  {François-Xicolas-Michel) ,  pâtissier,  demeurant  k 
Paria,  rue  (Kquenard,  n"  co,  faubourg  Montmartre ,  auquel  il  acte  délivré, 
le  2  5  janvier  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de 
dix  ans,  pour  un  système  de  cbaloupc  qu'il  nomme  ia  Coursière'JLamoUe, 

ta*  M.  Deslandeê{j9an'Baptiste),  mécanicien,  demenrantà  Parte,  me 
dn  Petîi-Lion-Saioi4Sattvenr,  n«  it,  auquel  it  a  éid  délivré,  le  ti  janvier 
dernier,  io  eertificat  de  sa  demande  d*nn  brevet  d'addition  et  de  perfectien- 
nement  àaen  brevet  d'invention  et  de  perfeeiloanement  de  cinq  ans ,  en  date 
du  s  1  novembre  précèdent,  pour  de  nonveons  procédés  profînes  à  fadiiter 
et  activer  la  pose  des  œillets  motaïliques. 

25°  M.  Diot  (François),  construc  teur  de  machines  k  vapeur,  demeurant 
rue  Maiard,  n°  2,  k  Lyon,  département  du  Rhône,  auquel  il  a  été  délivre, 
le  sa  janvier  dernier,  ie  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de 
cinq  ans ,  pour  un  système  de  draguagc  applicable  au  creusement  des  fortifi- 
oattons  et  des  lits  des  flenves. 

M»  m;  ëàmd  (Dmiiuque),  mtepicten,  ftiaanc.  éfeetîon  de  JainiBito 
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chez  M.  Taylor,  demeurant  k  Marseille ,  d^ptrtemeBtdefBoaches-da-Rhéne/ 
«nqnclfl  m  été  dëlivrë,  le  tft  fanrier  dernier,  le  certificat  de  ta  demande 
d'un  brevet  d'mTenlioo  de  dis  ans,  p««r  TemplM  dee  Ta^es  coiiMdéréet 
comme  force  motriee. 

97»  M.  Godin  d' Ahhéemut  (Jêm^MiÊr^e^Thèodore)^  proprîctaîre,  de- 
meurant rue  de  i'Eglite,  9,  MX Batignollei,  près  Paris,  auquel  il  a  été  dd» 
livre,  lo  ^5  janvier  (lornior,  le  c^rtificac  de  sa  driiiande  d'unbrevet  d'invpntîoa 
et  de  perfectionnement  de  dix  ans,  pour  un  procède'  de  dessiccation  et  do 
conservation  des  viandes,  Ir' grumes  el  siibstunces  alimentaires, 

f8o  M.  Grimaud  {Aimé),  docteur  en  médecine,  demeurant  a  Paris,  rue 
Christian,  vP  ft,  auquel  il  a  été  délÎTrë,  le  s 6  janvier  dernier,  le  certificat  de 
M  demindo  d*itii  Irobième  breret  «Tiddhiom  et  de  perftetîoiiiitmeiit  h  loii 
bmet  d*ioTeiitioii  de  qwmo  en  date  d«  s  fvin  i  poor  «do  aouYelIe 
rone  motrice  k  ailea  courbes,  et  tournant  soit  par  Tair,  ioit  par  Teau. 

99*  M.  Giiyol  (/u/u),  docteur  en  médecine ,  demeurant  k  Paris,  me  do 
la  Victoire,  no  lo,  auquel  i!  a  été  délivré,  le  S 5  janvier  dernier,  le  certificat 
de  sa  demande  d'un  l»rcyel  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ana, 
pour  modes  et  becs  nouveaux  de  combustion  île  l'hydrogène  lîcjuide. 

30°  M.  Laurens  {Camille- Antoine),  ingénieur  civil ,  dctneurant  à  Paris, 
rue  de  l'Universilc,  n^  26,  auquel  il  a  été  délivré,  le  2â  janvier  dernier,  le 
cortîfical  do  aa  demaado  dHin  dowdèno  broret  d'addition  et  do  porfoctioniio- 
moBt  k  foa  broret  d*hivoBtîoB  do  dis  ans,  on  date  d«  t7  aoAt  préeddoat» 
pour  nn  appareil  générateur  de  Taponr,  an  mojtn  do  fa  combnstton  dof  gaa 
qa£  tVcliappent  doi  hauts-fourneanx. 

3to  MM.  Lepage  {  C/iarles  -  François  ) ,  homme  de  lettres,  PhiHfpê 
{Marie-Claude-Eugène) ,  et  V'asserot  {Saint-Ange),  ces  deux  derniers,  in- 
génieurs-nif'canii  iens,  demeurant  tous  les  trois  a  Paris,  rue  Cliateau-Landon, 
n°  tî),  RUX(jucis  il  a  été  delivr»*,  le  25  janvier  dernier,  le  certificat  de  leur 
demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  pcriectionnemcnt  de  quinze  ans, 
pour  un  mécanisme  deatioé  à  remplacer  les  rones  à  anbes,  dana  ioa  bateaux 
à  Tapoar. 

st«  M.  Mmrim  {Nareiué),  employé,  demevrant  à  Paria,  me  do  Bréda» 

94,  auquel  i(  a  été  délivré,  le  95  janvier  demior,  lo  certificat  de  sa  de- 
mande d*nn  brerei  d'addition  et  do  perfectionnement  k  ion  brevet  d'invon* 

tion  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans,  en  date  du  29  mai  précèdent,  pour 
des  perfectionnements  et  diveraes  applioatiooa  apportés  k  la  macbme  rota* 
tive  de  Galy-Cazalat, 

33*»  M.  JfileS'lSerry,  de  Londres,  représenté  k  Paris  par  M.  Perpigna, 
demeurant  rue  de  Cboiseul,  n**  9  ter,  auquel  il  a  été  délivré,  le  96  janvier 
dernier,  le  certificat  do  sa  domando  d*un  brevet  d'importation  et  de  per- 
fectionnement de  dix  anf ,  pour  dea  perfectionnementa  apportée  aux  ronea 
employées  sur  les  chemins  de  fer. 

340  M.  Minich  (Pierre'Htmmm),  mécanicien  ,  demeurant  k  Paris,  rue 
da  Fauboai^-Saint-Martin,  n»  169,  auquel  il  a  été  délivré,  le  25  janvier 
dernier,  le  ccrtiGcat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfec- 
tionnement de  cinq  ans,  pour  un  appareil  qu'il  nomme  jH^rachute,  garaotio- 
aant  les  voitures  contre  la  rupture  des  essieux. 

35**  M.  Newton  (  IVilliams)^  représenté  k  Paris  par  M.  Perpigna , 
demeurant  rue  de  Cboiseul,  n<»  9  ter,  auquel  il  a  été  délivré^  le  95  janvier 
denier»  le  ecrtifleerde  m  dwanie  tai  IflMl  dlppoHatîeii  el  dtpoflie* 
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,  lin  et  autres  tissus  semblables. 

Se<*  M.  Perrot  {Louis- Jérôme),  ingénieur  civil,  demeurant  rue  Saint- 
Patrice,  n<*  i,  k  Rouen  ,  de'partement  de  la  Seine-lnferieure,  auquel  il  a  ëte' 
délivré,  le  S5  janvier  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  cinquième 
brevet  d'addition  et  de  pt-rfectionnement  k  son  brevet  d'invention  de  (juiuze 
«Ba,  eo  d«te  du  ss  janvier  précédent,  pour  dts  machines  propres  aux  im- 
pressions typo «graphiques,  lithographique»,  tacby graphiques,  etc. 

179  If»  Êlme'fFmÊmthikÊmt,  d«  U«4rci,  repréamié  k  Pans 
VLP^qrignm,  étmmnmt  m  êt  Cb«iml»  •  itr,  tm^wtl  il  a  M  âéHwwé ,  I0 
Si  fanvicr  tew€r»le  certificat  êê  m  im^md*  dHw  brtvet  d'importation  et 
if  pcrreciionnement  de  cinq  ans ,  pour  ptrfectioaMmcnts  dans  les cylindrr^ 
])f.inches  et  blocs  employé:*  dans  fimprrssion  et  le  janfrt§a  daa  tiirai  dt 
coton,  iin,  laine,  soie  ou  autres  e'tolTes  semblables. 

38"  M.  y'/iomof  ( C/iar/fj-^maZ'/e),  cordonnier-bottier ,  demeurant  à  Pa- 
rla, rue  de  la  Fidélité,  n°  19,  faubourg  Saint-Denis,  auquel  il  a  été  délivré, 
le  tA  janvier  dernier,  le  certificat  de  ses  deux  demandes,  I*  d'ua  brevet  dm- 
▼taiMD  et  4e  ptrfectîoiamimt  de  dn^  aM«  pmnr  mm  topiier-guétre  mmm  ■«••- 
piedii    4*m  brarat  dTadditiaa  «t  da  peifectiaiiaanaDl  b  ce  thft* 

M.  rmlièe{Lé9n'Mmne),  n^gactot,  dait Ml  k  Fw^i,  r—  (Vw- 
dtf-Patilt-CkaBips ,  4  et  6 ,  «nqocl  il  a  été  délirrë,  la  s  5  f antiêr  dcrnla^ 
la  eertificat  da  sa  demuida  d*iin  bmratd^addtiÂa  atda  ptifacliaiittefliaiittt 
Breret  d'îoTef|tion  et  de  perfectionncmeat  da  cfalota  tai,  «a  data  do  s  mart 
1839,  pris  par  M.  Cousin,  dont  il  est  ceisionnaîre ,  pour  une  macbiae 
rotative  et  son  gâcheur,  propres  k  la  fabrication  de  toute  espèce  de  briques 
pour  la  construction,  ainsi  que  de  tous  carreaux»  briquettes,  et  poaTant 
aussi  servir  an  moulage  de  la  tourbe. 

40<*  M.  Viilioud  {C'lauf/tus)y  fabricant  d'étoffes  de  soie,  demeurant  k  la 
CMa-Rouaie,  place  de  la  Croix-Ronste,  n«  i3,  à  Lyon,  département  da 
Rhône,  aoqufl  il  a  été  ddlîrrtf,  la  t»  janTÎar  dernier,  la  certificat  de  aa  de^ 
aMode  d*un  bfefac  ^inteatlaa  da  elB<|  aai,  aaar  an  a^èaie  da  sdeaniaBa 
appliaabla  «as  irmmemmmmgt,  wMiehemge,  éi9idm^  et  caaaeiaya. 

Af  M.  IV^ei^fifaA>jr/lfëSaint-Pëteraboiirg^ 
b  Farii,  chez  IL  Trujaut,  demeurant  rue  Pavart,  n^  8 ,  auquel  il  a  ctë  déli^' 
yré,  te  ts  |anvier  dernier»  le  certificat  ^e  sa  demanda  d*an  brefet  d*inTeft^ 

tîon,  d*împortation  et  de  perfectionnement  de  quinze  ans,  pour  des  moyeat 
et  |>rocédc8  propres  k  fabriquer  un  combustible  qu'il  appelle  carbolème^ 

l)!"  M.  Zcgelaar  {David)  aîné,  fabricant  de  cire  k  cacheter,  demeurant 
b  faris,  rue  Saiut-Merry,  n"  20  ,  auquel  il  a  été  délivre,  le  2  5  janvier  dernier, 
le  certiiicat  de  «a  demande  d'un  brevi  t  d'invention  et  de  perfectionnement  da 
cjnq  aas,  pour  uu  moyen  de  destrucllon  di'5  j>uniii>e3  et  de  leurs  o  uïs. 

43^  M.  Carbon  {Ci/r-Fran<  OIS),  ingénieur  -  mécanicien ,  deiuctirant  à 
Reims,  département  de  la  M  irne,  auquel  il  a  éié  délivré,  le  31  janvier  der- 
nifr,  If.  certiûçatd^  sademaude  d'un  brevet  4'ii^ventioo  de  dm,  ans,  pour  un 
proeëdd  ralatif  b  i'applicaiiaa  da  la  cbalaar  dana  U  ^Utuca  da  la  lame  pc%- 

«0 IM^  MW^U  mM  Mlird»ia  »i  iwto  imàm  li  wHtot  da  «a  4a- 
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m^nde  d'un  cinquième  brevet  d'addition  et  de  perfectionoement  k  ton  brevet 
d'îpYentiou  et  de  perfectioanemeut  de  quinzt  ans,  CD  date  du  tt  UftifiT  1838^ 
pour  «njpoéle  ealorifère  portatit 

4ft*  M.  Cogniet(JiÊieàel'jMquiê),  conrliar  ét  c^nnerct.  demfnrwiit  à 
Paru,»»  tt,  aaliaraif,  auquel  il  aéttf  4elivrë,  le  31  fenTier  teim b 
certificat  de  sa  demuded'uB  bccvel  d*iiBpiirt»|ifn  éecinq  Mt,  fW «Qt&OVr* 
vellc  lampe  qu'il  nomme  lampe  solaire. 

4  0"  M.  Danse- Compagnon  {Louis- Laurent) ^  fabricant  de  cuirs,  à  Beau- 
vaii,  dr'parlemcnl  de  l'Oise,  faisant  cleclion  de  domicile  »  Paris,  clica 
M.  Gucny  fils,  commissionnaires  en  cuirs,  demeurant  rue  Frt^a^aisc,  u°i, 
auquel  il  a  c'ic  délivre  ,  le  31  janvier  dernier,  le  certiQcat  de  fa  deipande 
^qh  l»re?et  d*t]iTCi&tioQ  et  de  ptrfectiemiewem  de  etoq  ant ,  pour  det  pro* 
ce'dcs  de  fabricatioa  d'un  cuir  (taaat  dumiad) ,  dit  cuir  ibaMkerniaij  i|  1*% 
sage  des  selliera  et  des  boitnreiters. 

470  M.  Douce  (Louiâ),  négociant,  demenrant  ii  Paris,  rue  du  Cimetière- 
Saint- Nicolas,  n°'  12  et  14,  auquel  il  a  été  délivre',  le  SI  janvier  dernier,  le 
cerlificat  de  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfcetionnemeilt  di 
quinze  ans,  pour  un  système  d'accordéon  qu'il  nomme  harmonieux, 

àn'  ^A^l.  Fermas  ou  et  Dcrnc^^ue,  lul>ri<  anls  à  Iluvillers,  département  du 
Ilaut-IUiin,  auxquels  li  a  lité  délivré,  le  3i  janvier  dcruier,  le  cerliiîcat  do 
lenr  demande  d'un  brevet  (Taddltion  et  de  pcrfectionnemeat  b  leur  brevet  de 
perfectionnement  de  qninse  ana,  en  date  du  •  février  prëcëdem,  pour, 
10  rappIicatioB  dn  tamboor  b  donvea  mobiles  an  mdtier  b  tiiser  méeaniqnei 

l*emploi  des  crochets  servant  à  lever  les  lisses,  leur  forme  b  talons,  lenr 
plaqne  formant  levier  et  poiot  d'appui  en  même  temps;  a»  les  couteans  b 
recul  servant  h  enlever  les  crochets  de>  ti^5sus,  sans  que  l'octogone  ait  besoin 
de  suivre  d'autre  mouvement  que  celui  de  rotation  périodique  de  son  axe; 
4"  l'application  du  diiuble  tambour  à  douves  mobiles;  5°  îc  mouvement  de 
va-ct-vieiit  appliqué  au  tauibour  pour  faire  la  toile  et  les  bouqueU;  6"  la  poi> 
triuicre  tuuriiauie  conduisant  la  toile  et  guidant  la  marche  du  laulVo^r  à 
bouquets  par  le  moyen  du  compttqr  plaçë  b  son  extiëmitë}  7*  i'^pplicalM 
de  ces  syatèmes,  tant  ans  mdtîers  b  tiifior  b  Mii  qa'a^  mdtiefi  b  tiiMr  mé* 
canlqoes. 

48«  M.  ^o«fer(«roAn),  de  Londres, représenté  îi  Paris,  par  M.  Tn^fifiU^ 

drnieuraTît  rue  Favart,  n»  8,  auquel  il  a  été  délivré,  le  31  janvier  dernier, 
le  ccrtiticat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'importation  de  dix  ans,  pour  des 
nicyens  et  appoieils  tendant  à  prévenir  les  accidents  sur  les  chemins  de  fcr# 

5  0"  M.  i'rimQt  (Jacques-Joseph)^  demeurant  îi  Taris,  rue  de  Vcndéme, 
tio  2  ier,  auquel  il  a  été  délivré ,  le  3 1  janvier  dernier,  ie  certificat  de  sa  de- 
Qtand*  dNiB  brevet  d'addition  «t  de  pcrfecdonnement  b  ton  brevet  d*inTentioa, 
d*impqrtjition  et  de  perfectionnement  de  quinae  ans,  en  datt  dn  •  movembcq 
prëcddentt  pour  lea  cbaudîères  et  lea  maenines  b  vapenr. 

S 10  M*  I^lcin  (Ktelor),  fabricant  de  tuiles,  demeurant  b  Saint-Vit,  dd« 
partenent  du  |)oubs,  auquel  li  a  été  délivré,  le  3 1  janvier  dernier,  ie  ce(<* 
tîGcat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  à  son 
brevet  d'invention  de  dix  ans,  en  date  du  30  septembre  précédent,  ponr  nn 
prorcifé  de  fabiticatiun  de  tuiles  en  terre,  zinc,  asphalte  ,  etc. 

5  2^  M.  Ltechtvalier  {  yictur- Arsène  ) ,  capitaine  d'artillerie,  demeurant 
a  Paris,  rue  de  la  Planche,  n°  10,  auquel  il  a  été  délivré,  le  31  jaqvier  der? 
^ier,  Iq  wtitot  dft  sq  dcmsndy  ^qn  4fn«bin»  brevet  d'addition  et  de  per-' 
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fectionnement  k  «On  breret  cTinYention  de  cmq  ani,  en  date  du  8  octoBrc 
prrccdrnt .  pour  un  nouveau  procède  de  conserTation  de  la  pondre  dc  ^ttCire 
et  (les  munitions,  en  les  préservant  de  l'Iuimiditc. 

53«  M.  l^vy  {Jonas)y  dc  Londres,  représenté  k  Paris  par  M.  Truffant, 
demeurant  rae  Favart,  n<>  8  ,  auquel  il  a  e'té  délivré,  le  31  janvier  dernier, 
le  certifiait  #i  m  denande  d'un  brrret  dTimportatioB  de  dix  ans ,  pov  n 
eomptenr  de  rémiauen  du  gat  deatîné  à  f ^faurage. 

540  Mlii  Mmcorê  {Fmtl)  et  Gémrd  (Louis),  négociant,  demeurant, le 
premier,  cour  de  GMtrie,  n<*  3 ,  et  le  eecond ,  rue  d'Enghien  ,  maison  Gninaut; 
k  Lyon,  département  du  Rfidne,  auxquels  il  a  été  délivré,  le  31  janvier  der- 
nier, le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'invention  dc  cinq  ans ,  pour 
une  composition  propre  a  remplacer  le  plâtre,  le  carton-pierre  ei  toute  autre 
matière  propre  k  s'appliquer  comme  ornements  eu  relief,  statues  et  tout  ce 
qui  peut  être  moulé. 

M.  NoupUm  père  (Jomehim'Anioùu)  et  M»  Bmmrd (Murie-TU- 
rèêt^Fhriàn),  Uqaàle  fait  ëietdoB  de  domicile  chet  le  premier,  demeomt 
ehavMtfe  de  Clignancout,  f  t ,  à  Montmartre,  prèa  Paria,  aosqaela  ff  a  éitf 
délivré,  le  SI  fanTier  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d*an  brevet  dln- 
renlion,  d'importation  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans,  pour  la  décom- 
position des  chlorures  alcalins  ou  terreux  et  de  leurs  hvdrochloratps  ,  de  la- 
quelle He'composition  résultent ,  d'tine  part,  d'autres  chlortires  ou  do  l'acide 
liydroclilorique ,  d'autre  part,  un  produit  concret  .  espèce  de  stlnatc  que  l'oo 
applique  immédiatemeut,  soit  k  ia  fabrication  du  vi-rrc,  ;$oit  ù  i  exLractioa 
de  Falcali  baaique. 

MM.  Perry  (/«nef  )  et  compagnie,  négoeianti,  de  Londrea,  repré- 
aentà  k  Paria  par  M.  Perpigim,  demeurant  me  de  ChoiaenI,  vfi  t  ter,  anz- 
^nels  il  a  été  délivré,  (e  3 1  janvier  dernier,  le  certificat  de  lenr  demande  d^ 
denaième  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  à  leur  brevet  d*nnporta* 
tion  et  de  perfectionnement  de  quinte  ans,  en  date  du  3  1  juillet  18."?!»,  poar 
perfectionnements  apportés  aux  encriers,  et  aux  substances  et  apparciis  cm* 
plovés  pour  clore  et  coclieter  les  lettres  et  autres  papiers. 

070  M.  Poulaine  [J ean- Baptiste) ,  fai^tant  élection  de  domicile  a  Paris, 
cbe&  M.  Truffaut,  demeurant  rue  Favart,  vfi  8,  auquel  il  a  été  délivré ,  le 
Jl  fanvfer  dernier,  le  certificat  de  ia  demande  d'un  brevet  dlnventîoB  de 
cinq  ans,  pour  dea  perfectioanementa  afo^téf  ani  beca  à  gat. 

680  M.  Proeiehei (Frédéric) t  tnpisaier,  demenrant  à  Paris,  boulevard 
Saint-Martin,  n°  4 ,  auquel  il  a  été'  délivré,  le  Si  janvier  dernier,  le ceitifi» 
cat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfoctionnenwnt  de  cinq 
ans,  pour  des  fauteuils  mécaniques. 

69**  M.  Puget  [Louis),  coiffeur,  demeurant  à  Paris,  rue  des  Francs- 
Bourgeois,  n"  25,  auquel  il  a  été  délivré,  le  3i  janvier  dernier,  le  certificat 
de  sa  demande  d'un  cinquième  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  k 
•on  brevet  d^invention  de  cinq  ans,  eu  date  dn  10  décembre  t83G,  pour  de 
nonveaux  peignes  aervant  b  établir  la  coiffure  sans  avoir  beaoin  d'emplojrr 
les  épingiea  noirea. 

60*  M«  Royer,  mécanicien,  demeurant  k  Poitiers,  département  de  la 
Vienne,  auquel  il  a  été  délivré,  le  Ji  janvier  dernier,  le  certificat  de  aa  de- 
mande d'an  brevet  d'invention  de  cinq  ana ,  pour  dea  fonmcanx  éeonomiqttct 
propres  a  îa  cuisine. 

Oi<>  M*  Stryeiijf  {César),  demeurant  à  Nimet ,  département  du  Gard,  «1* 
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ml  il  a  été  êé&né,  le  91  {saner  denier^  le  certiftcal  deit  dewndtf  dtei 
Brevet  de  perfectionnement  de  einq  ans,  pour  diren  perfectionneneDle  ip* 
porttfi  au  métier  à  U  Jacqnart. 

ê99  Hm  SoUier  {FriÊM)^  fabricant  de  bîllardf ,  demeurant  me  des  Cëletthw,' 
n^  6,  à  L^'on,  département  du  Rhône,  faisant  élection  dedemîdie  à  Paris, 
chez  M.  Blanc,  ayocat,  résidant  rue  Baiiiet,  n<>  5,  auquel  il  a  été  déli- 
vré ,  le  3  1  janvier  dernier,  le  ccrtîficai  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention 
et  de  perfectionnement  de  dix  ana,  pour  dea  bandea  de  biiiard  qu'il  nomme 
bandes  Sollicr  an  ophores. 

MM.  ^Surci  {Stanùlas-TrarupiiUe-Modeête)^  ingénieur,  et  Lcdru 
(ffeclor),  négociant,  demearant  %&aM  deux  à  Ferii,  me  d'AngouIéme,  n«  40, 
anniaeieil  a  dtdddIiTrd,  te  91  {envier  dernier,  leeertifiea  de  lear  demande 
d'vii  qnatoniime'brevet  d'addition  ot  de  perfectionnement  kienr  brevet  d'in- 
vention et  de  perfeetionnement  de  quinte  ans,  en  date  du  lo  mai  i837,  pour 
un  moyen  simple  et  noaveea  de  prdierver  le  fer  et  f  acier  de  l'action  de  la 
rouille. 

64**  M.  Souffrant  {  Barthêicnij/  ),  toumeur-mecacanien ,  demeurant  à  Pa- 
ris, rue  Amelot,iio  62,  boulevard  Beaumarchais,  auquel  il  a  été' délivre',  le 
31  janvier  dernier,  ic  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de 
perfectionnement  de  cinq  ans ,  pourun  ajstème  de  boîtes  et  d'eaaieaz  de  rouet 
dîca  p€Ê$tmies,  système  À  SouffraM. 

Gâ*3  M.  huau,  coutelier,  demeurant  à  Brest,  département  dn  Finistère , 
auquel  il  a  été  délivré,  le  91  fanvier  dernier,  le  certificat  de  ta  demande  d'un 
brevet  d'invention  de  qninse  ont,  penr  nn  nonvean'syatème  de  ridage  à  en- 
grenage. 

66">  M.  v^adhe*  (Pierre-jFrançoM),  chef  ouvrier  mécanicien  ,  demeurant 
à  Calais 9  département  du  Pas-de-Calais,  auquel  il  a  été  délivré,  le  6  février 
dernier,  le  certificat  do  sa  dcni;uule  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans, 
pour  des  moyens  de  fabrication  de  tulle  a  point  d'esprit  et  autres  tissus  bro- 
dés 'a  l'aide  d  un  métier  du  système  unique  dit  strcct  bolts. 

67**  M.  Unisson  {Adolphe] ,  pbarmacien  ,  à  Lyon  ,  département  du  lliiône, 
faisant  élection  de  domicile  h.  Puis,  chez  M.  Dubail ,  pharmacien-droguiste, 
demeurant  rue  Saint-Denis,  7  5,  auquel  il  a  été  délivré!  le  6  lévrier 
dernier,  le  certifient  de  sa  demende  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfec- 
tionnement de  quhixe  ans,  pour  !a  découverte  des  principes  de  prodnctiott 
de  fromages  bleus ,  et  l'appltcation  de  ces  principes ,  i<>  à  fa  construction  de 
fromageries  spéciales;  f«  k  Ta  fabrication  d'un  nouveau  fromage  bleuj 
Tomélioration  des  fourmes  d'Auvergne  et  fromages  de  Hollande. 

68<>  M.  de  ChavagntUX  (Awuins)^  propriétaire,  demeurant  à  Paris,  qnaî 
Bourbon,     19  bis,  auquel  i!  a  été  délivré,  le  6  février  dernier,  leocrtificat 

de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans, 
pour  uu  systciue  d'atiacbe  pour  les  divers  waggous  ou  voitures  de  convois  de 

chemins  de  fer. 

69"  M.  Clerc  {J can- Pierre- Xavier)  ^  négociant  à  |ieIfort,  département 
du  Haut-Rhin,  faisant  élection  de  domicile  à  Paris,  chea  M.  Désiré  Soulas, 
demeurant  boulevard  du  Temple ,  n"  78 ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  e  février 
dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  cinquième  brevet  ^addition  et  de 
perfectionnement  bson  brevet  d'invention  de  quinae  ans,  en  date  du  î  i  fé« 
^vrier  1999»  pour  de  neuTeei»  cj^dree  et  antree  aeoveess  Wfiea  ifim- 
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70*  H.  Cupâiitr  [^ChmrUê'Bifmctnthe) ,  nr^o riant,  demeurant  à  Pârîs^ 
^••ItVftrd  Mimimftfftn,  n*  t4,  «vqnel  il  a  été  dëlivrë,  fe  6  fërrier  «Icrnier, 
le  eelrtificâl  de  ta  demande  d'un  brevet  d'hiTention  de  qnînre  an?,  peur  uà 
procédé  d'ëeoaomiMr  i%  cmUiaiCibic  «t  d*  prctenrer  le«  appartemeaii  de 
fmmét, 

7io  M.  Z>i^e  {Jeam-Joseph'Henri-AMint),  ehapelier,  demeurant  k 
Paria,  rae  de  TOdcou ,  n^  33  ,  auijael  il  a  e'të  délirrë,  it  6  fërrier  dernier, 
it  mêtêÊÊU  éê  m  <tm<Béi  i^Bè  brmt  AiTMiflnr  de  dnq  anf,  pour  «a 

9t*  M.  Amm^is  (Célestm)f  fabricant  k  Caititnl,  dtfpertement  du  Ncrrd, 
fciiftBl dMtiM  de  dMiicile à  Paria,  chet  II.  Armen^oud  {Charles),  dc«v- 
MÉMr,  demenrant  me  Saiot-Louis,  n^  S4 ,  anqnel  il  a  c'tc  délivré,  le  e  fé- 
▼rier  dernier,  ic  ceriificat  de  sa  demande  d'nn  brevet  d'addition  et  de  perfec- 
tionnement à  son  brevet  d'importation  de  cinq  ans,  en  date  du  2  9  septembre 
précédent,  pour  une  nouvelle  étoffe  coielee  pour  jupons  à  tournure. 

71*'  M.  Gosstn  {NicoiaS'Louù),  chiuiiâle-méeauiciea  kLisieux,  dépar- 
Éemtni  da  Gdvedes ,  faiMBt  dleeiiam  de  domicile  è  PerU,  nie  lleftve>Sdio^ 
iMmil,  t9  «  m^mI  ii  eélddâifrtf  «  le  •  fëtrier  dernier»  le  eertifteit  il 
ia  demeiide  d'as  brevet  d^isTention  eide  perfeclieimemeGt  de  diii|  aas, 
pepff  lia  ejMèaie  de  ioaiaeens  de  caMÎae  4a*il  mum  fearaeaaz  à  le 
uei#in. 

74^  MM.  Gucuvtn,  Bouchon  et  compagnie,  marchanda  de  meulet  de 
moulins  k  Lu  Fcrtc-sous-JcJU.irre ,  fai-ant  éleciion  de  domicile  k  Parts, 
chez  }\.Laplace,  dcmeuraut  rue  Ti  onchel,  n^'  i  3  ,  auxquels  il  a  été  dé- 
livré, le  6  février  dernier,  le  certilicai  de  leur  deinande  d'un  brevet  d'ia- 
Tcntion  de  cin(|  ans,  pour  uo  moulin  à  broa. 

7»*  VL^  BmiUck  ee  eempegnisy  iemenrent  i  Pcrie»  wm  BeniaiMB, 
,  enxqnels  II  a  délivré,  le  g  fdvrior  dernier,  le  eerdfieat  à»  Imm 
demande  d'an  troisième  brevel  d'additîen  et  de  perCeotieaaeaeot  an  lre> 
Yct  d'importation  de  cinq  anf»  en  date  §7  «Bcemlire  Itlf»  piii  pfr 
M.  Hertzick,  dont  Hi  font  oenionneires,  poar  na  aoavean  g^e  die 

eous-piedii. 

7C"  M.  Ifouldsu'orth  [John),  de  GIa*gow ,  en  Ecosse ,  représenté  a  Paris, 

Î»ar  M.  Prrptgna,  demcurani  rue  de  (  !M)î>ru!,  n°  2  ter,  auquel  il  a  ete  dê- 
ivré,  le  û  février  dernier,  le  ceriiiicat  de  su  demande  J'uu  brevet  d  luipor- 
tetioa  et  de  perfectionnement  de  qntnte  an«,  pour  perfectmnements,  tant 
dena  les  machines  et  procédés  employ  és  pour  tordre  et  filer  le  lin,  le  chanvre 
et  d*a«lree  nallèree  fRamentenaes,  qae  dans  lea  moyens  asités  poor  iak> 
fffégaer  de  goaAron  et  d'antres  snhatances  préservatncea  les  fila  de  cnrret 
pour  la  confection  des  cordagfes  et  tons  autres  fiîs. 

77"  M.  Huckvale  {Robert),  de  Londres ,  représenté  k  Paris  par  M.  Ptr* 
pigna,  demeurant  rue  de  Choiseul,  n°  2  ter,  auquel  il  a  été  délivre,  le 
6  février  dernier,  îe  certificat  de  sa  demande  d'un  luevef  d'importation  et  de 
perfectionnement  de  cinq  ans,  pour  des  procédés  perfectionnes  tendant  k 
déterminer  le  poidaet  la  pression  des  solides,  des  fluides  et  des  gax,  et  a'ap- 
pliqoaat  il  le  eeaetmetiea  dea  hafancea»  dee  baromèirea  et  ^aatrea  aiacliince 
à  peser. 

*  ft»  Ml  mmkÊ9m{piiM9è4^h%  tXtMkt^  repréMtd  &  tfùh 
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n# M.  MmUi^êê^h),  ingérfmr^ dtitatMM Mè ▼Munit; H»  i t ^  Mqttét 
H  a  éltf  Mifttf,  I«  t  février  ittnl»,  te  eettîflèàt  tfeia  dcteittSt  d\M  llrèmél 
d'importetioii  cit  dis  «i«  fovr  des  perfedtefliièiiieiith  dffortéi  t  Ift  fiiho^ 

790  M.  Laignel  {Jean- Baptiste-Benjamin),  rtvtûtr^  demetirànf  k  Paris, 
rue  Chanoinesse,  n*»  la  ,  auquel  il  a  dolivré,  fc  6  février  dcniier,  le  cer- 
tificat de  >a  demande  d'nn  troisième  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement 
à  aon  brevet  d'inrention  de  cinq  ans,  en  date  du  2  3  juillet  1630,  et  prorogé  à 
quinze  ans,  par  ordonnance  du  Roi  du  Sd  août  1833 ,  pour  un  sjttèKiè  de 
perlMliMÛeiDèBtdilB  iti  cinnÉai  êê  Ibr,  et  pour  rtLpItMr  let'treifUty 
oUmmmé,  tce.  dnitmMwtei  «ireoiiMmei,) 

St*  B.  Mm»  (  iMdê'Romafn  ),  à  Iteliiiii,  d^partenièiit  iè  fAiéné, 
vepre'sentë  k  Paris  par  M.  TruffkiU,  demeitrtiit  rM  Paraft,  ti<>  8  ,  anqtiel  il  a 
éU  délivr<f,  le  6  février  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet 
d'invention  cl  de  perfectionnement  de  cinq  ans ,  pour  une  armature  et  \k 
mise  en  cartes  de  dessins  propres  îi  fabriquer  des  chAIrs  sans  enver?». 

810  M.  Poitttvin  {Francois-Xapier)^  propriétaire  à  Bourg,  drpartenirnt 
derOi:»e,  faisant  élection  de  domicile  à  Pa^it,  chez  M.  Jacquet,  dcmcarant 
rue  Sain^Haniii ,  wm  OMMrflMiM  ém  Ml  if  illédcn,  auqtièl  il  ft  été  d<- 
lÎTi^,  le  6  féfrier  d«ninr«  le  cHiltOÉl  d*  m  dtMide  d>ia  brevet  dfttvMH 
tiûs  et  de  perfiBctioDMairal  de  oiii^  mm,  pour  «ne  chanNie  ^erfeetioiriiée 
p«rt«Dt  trois  ou  plus  de  trois  socs,  selon  les  ciroonsttaees,  pouvant  pt# 
teinéqiient  être  qnaiifiét  luitdt  de  Irifoe,  taatét  èt pplyioe,  tî  qn'H  noaniie 
eharrue  Poittevin. 

.  820  M.  Poole  {3fo8ès),  de  Londres,  représenté  h  Paris  par  M.  Tro/fbtt/, 
demeurant  rue  Favurt,  n*'  8,  au(|uel  il  a  t-tt*  délivre',  le  6  février  dernier ,  le 
certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'importation  de  dix  ans,  pour  des 
perfectionnements  dans  la  constructiou  des  cbamtès  et  antres  instrameiit^ 

.  8â«  M.  Stmmni  {PtmUêUph)^  in^ënleor  elffl,  demcurtnt  à  Pirii; ràè 
CroîÉ-det^eiilMnbaaife,  4f ,  il  a  été  délivré ,  le  6  Wtrief  dehiieri 
le  certificat  de  sa  demande  d'un  breret  d'inTenlion  de  cinq  «us»  |fedr  ttd 

piano  basque  on  timbale  chromatiqtie. 

84°  M.  Sndils  (  fyHliam),  ingénieur  crvil ,  faisant  élection  de  domicile  & 
Paris  ,  chez  M.  Perpii^a,  denieurant  rue  de  Clioiseiil,  n"  2  tn- ,  autjuel  il  a 
tté  délivre',  le  G  iLvner  dcrniir,  le  certificat  de  su  demandr  d'un  brevet  d'in- 
vention et  de  perfectioDuefuent  de  dix  ans,  pour  un  système  de  cric  qu'il 
f  ppcile  crh  SmUs» 

'  9§»  M.  Fitl  (Nieoiûê'JHBrre),  pherminsteii,  demenrAtit  I  VHré,  éfpkf^ 
tuaint  d'Iiie-^t-Vilfdiie ,  «np»!  il  a  éfé  lëlhrrtf,  le  0  février  dernier,  fé 
certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  dft  ans,  f&tt  Ane  prd^ 

paration  du  baume  de  copahu. 

86°  M.  Ardillion  {George),  lunetier,  demeurant  k  Paris,  nte  du  Fatt- 
bourg-du-Temple ,  n"  112,  auquel  il  a  ete  délivré,  le  15  février  dernier,  le 
certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de 
cinq  ans,  pour  des  Imu-ttes  fnmeiles  de  spectacle. 

01^^  Amold  {Joscpk-John)^  avoué,  de  Londres,  faisant  élection  de  do* 
wMm  àMi»  eben  yLJmmni{iHm  Ut^UHt}^  denemnt  paiMge  iln- 
dustrie^n»  7,  ani|QeIiInété  dâivrd,Ie  tS  février  dernier.  leeerâiecC  dèlÉ 
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fgieéémtt  p«Br  «ne  Mivclle  comptntÎM  pvipM  k  capédbtr  TaijditioB 

des  nétanx,  et  cgalemeat  applicable  à  cTautrea  oM^et. 

St*  M.  Besiay  {Charles- Fictor),  fabricaot  de  machines  k  Tapeur,  de- 
meurant k  Pari*,  nie  Neuve-Popîncourt ,  impasse  Beslav,  anqiieï  iî  a  été 
délivre,  le  15  février  dernier,  le  certiticat  de  sa  demande  d"un  troisicine 
brevet  d'addition  et  de  perfectionnetueut  à  sou  brevet  d'invention  de  quinze 
ans,  en  date  du  10  août  lSS9,pour  uae  nouvelie  chaudière  à  vapeur  et  ac- 
ceasoires. 

•90  M.  CmUmtJ  Dmvim  iJmmes),  de L— dwt,  faîmrt  éimnamt  dg diiirilt 
k  I^ia,  cbes  M.  Hidm  (  Fietor) ,  propriétaire,  dta—riit  rue  UéoiSmmtmot^ 
n^  f I ,  amqufl  il  a  ci^  dâivrd,  U  i A  février  dernier,  le  certiGcat  de  aa  de- 
mande d'un  brevet  dimpeitâCien  et  de  pcrfiwtioiineiDent  de  dix  ans,  pear 
des  borieget  et  pendiilM  meiebest  mm  en  eeat  e>Teir  beseia  d'dtre 
montées. 

90°  M.  Cal/on  {Pierre),  ingénieur  hydraulique,  demeurant  à  Paris, 
boulevard  Beauinart  hais,  n»  57,  iiuquel  il  a  été  délivre,  le  15  février  dernier, 
le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  k 
son  brevet  dinTentieB  deeinq  ans,  eu  deiedn  tt  octobre  pideédent,  pjur 
des  perfectionBementa  epfertée  e«s  têthiam  hydrauliques. 

•  1»  M.  (Umi^m-Piemm  (Bmrikékm^  )*  labrkeat de  tetwmrie,  diasee 
rant  k  Urigues-aux-Bois,  département  des  Ardennes,  auquel  il  a  ëtë  dëlirré, 
le  tft  février  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de 
perfectionnement  h  son  brevet  d'invention  de  dix  ans,  eu  date  du  30  sep* 
tembre  précèdent,  pour  un  niojen  de  brascr  les  vases  aux  fiches  en  fer  de 
toutes  les  espèce».  ^ 

93<>  M.  de  Canson  {Etienne),  manufacturier,  demeurant  k  Annon.iVf 
faisant  élection  de  domicile  k  Paris,  rue  de  Grenelle-Saiot-Honoré,  u*^  i^, 
auquel  il  e  été  délivré,  le  1  février  dernier»  le  certificat  de  sa  demeûde  d'as 
bfevet  d*edditîon  et  de  perfectieaoenent  k  eou  brevet  d'inveutfon  de  enif 
eui,  eu  date  du  octobre  précédent,  peur  un  rebiaet  d^altieutrtîeet  aï» 
*  veau  constant. 

93®  M.  Carraine  {Jean-lîaptiste) ,  menuisier,  demeurant  à  Salemet, 
arrondissement  de  Draguign.m  ,  département  du  Var,  auquel  il  a  été'  délivré, 
le  15  février  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'uA  brevet  d'invention  de 
cinq  ans,  pour  une  mactiitie  k  couper  les  carreaux. 

94°  M.  Cluuchet{^Jean)t  demeurant  k  Puutacq,  dé^iartement  des  Basses- 
Pyrénées,  auquel  il  e  été  délivré,  le  ift  février  dernier,  le  certificat  de  sa 
dcoHuide  d'un  brevet  d'inventiea  de  dnq  ans,  peur  une  aûcbîue  qu'ff  ueuiBe 
WMuUm  èéapuiitt  applicable  k  ^tntê  iuduetrîef,  et  princîpaleaieut  à  lu 
pulvérisation  du  pUtre. 

•S*  MhL  JDe»maurel  €iBessières  {Paul-Firmm),  mécaoicicns-arquebu* 
stert,  deesenrant  il  Paris,  cliez  M.  CoiUon,  nie  des  Marais-Saint-Martin, 
11*  19,  auxquels  il  a  été  délivré,  le  15  février  dernier,  le  certilicat  de  leur 
demande  d'un  brevet  d'addiiion  cl  de  perfcctionncnicnt  à  leur  brevet  de  per- 
fectiunnenieni  Je  quinie  ans,  eu  date  du  25  mai  iS'io,  pour  un  nouveau 
système  pouvant  s'appliquer  aux  armes  k  feu  de  tous  geares,  soit  de  guerre, 
soit  de  cbasse,  eu  niejen  duquel  eliee  peuTeBte*e«effcer  eeulea  et  ie  cbeiyer 
pane  bavettes» 

»•*  ML  (MM.JL«iMi6«  lJtmBiifH9UAMé4h  mtamat,  ieMnwt  à 
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'SMpëbënes,  trroodiifemcBt  de  Vtnrinf,  département  de  rAlme,  Mwiid  II 
m  été  àéliné,  le  IB  Carier  dernier,  le  cerlificet  de  m  demande  d'an  brevet 
d*invention  et  de  perfiectumnement  de  dis  ana,  pour  vn  nonrean  poêle  an 

charbon. 

07°  MM.  Grangicr  frères,  fabricants  derubans,  demeurant  h  Snint-CIia- 
mond,  département  de  la  Loire,  auxquels  iî  a  e?c  délivre,  le  15  fe'vrier  der- 
nier, le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d  invention  et  de  pcrlection- 
nenicnt  de  dix  ans,  pour  un  procédé  lutcaniquek  broder  les  rubans,  éioffeg, 
et  toutes  BUlius  e&pècca  de  tissus  à  une  ou  plusieurs  aiguilles,  agissant  sépa- 
rément et  pouvant  former  tontea  eapècea  de  coutonrt  et  démina  de  broderies, 
pendant  ropémtîen  même  de  la  âibrioation  dn  mban  en  de  Fëtoffe,  anr 
médcTi  b  une  ou  plaaienn  ptèeea. 

98°  M.  Huau  (  Lauit'FrÊinçois) ,  mécanicien ,  de  Brest,  représenté  à  Paria 
par  M.  Perpigna,  demeurant  rue  de  Choiseul,  no  l  ter,  auquel  il  a  été  dé- 
livré, îe  1  5  février  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'addition 
et  de  perfectidnncnient  à  son  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  en  date  du 
Zi  janvier  précédcnf  ,  pour  un  nouveau  systi'ine  de  rjd.iiîe  îi  cngrenuge. 

99°  M.  L»ejeune  {Jean-JJcnri)  t  fabricant  de  quincaillerie,  demeurant  ii 
Paria,  rue  de  Charenton ,  n«  83,  auquel  il  a  été  délivré,  le  1 5  février  dernier, 
le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  à 
•on  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans ,  en  date  du  juin 
jprécédent,  pour  dea  cbamièrea  en  fonte  dites  ekwmiènê  à  somder,  pour 
iroleta,  portes,  etc.  . 

100**  M.  Maille  {Jean-Baptisle) ,  demeurant  k  Paris,  rue  dn  Fanbourg- 
Saint-Martin ,  n^TS,  auquel  il  a  été  délivré,  le  15  février  dernier,  le  certificat 
de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  quinze  ans, 
pour  un  appareil  et  de  nouveaux  procédés  propres  à  la  dessiccation  complète 
«Iparfuitc  des  bois,  système  appelé  par  rinventeur /i^nexWcca/ec/inie,  cest- 
à*dfre  art  de  deasécber  les  bois. 

t  o  1^  bL  MaiMQic  (  Fioremt  ) ,  forgeron-mécanicien ,  demeurant  b  M  cyrueia, 
âdpnrtement  de  la  Losère,  auquel  il  a  été  délivré,  le  ts  février  dernier,  le 
.  certificat  de  ses  deux  demandes,  l^d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour 
«ne  machine  propre  k  la  fabrication  dea  briqueta;     d'un  brevet  d'addition  et 
éLe  perfcciionnement  k  ce  titre. 

1 02''  M.  Martin  (  Narcisse  ) ,  employé,  demeurant  k  Paris,  rue  de  Bréda  , 
5  4,  auquel  il  a  été  délivré,  le  l  5  février  dernier,  le  certificat  de  sa  demande 
d'un  deuxième  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  k  son  brevet  d'in« 
Teotion  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans,  en  date  du  t9  mai  1840,  pour 
des  perfectionnementa  et  diversea  applications  apportées  k  la  machine  de 

103*  MM.  Hîajf  {AmguêU),  May  (  Michel  )  et  Landcsman n  (  Sigismond) , 
fubricnnta,  demeurant  tons  les  trois  k  Paris,  rue  de  Grcnelle-Saint-Honoré, 
no  7^  auxquels  il  a  été  délivré,  le  15  février  dernier,  le  certificat  «le  leur 
dcDiaude  d'un  brevet  d'importation  et  de  pi-rfectionnemcnt  de  dix  ans,  pour 
une  coinpo.sition  applicable  à  la  teinture  et  ;i  l'inipn  s:»ion  des  tissus  de-,  ten- 
tures ,  à  la  fabrication  des  éioifcs  imperméables  et  d'un  papier  d'un  nouveau 
^enre. 

tOé^U,  PoùU  {Jolm-David)^  de  Londres,  représenté  b  Paris  pur  M.  !I>i(^ 
Jmmi^  demeurant  me  Fnvart,  n»  8,  auquel  il  a  été  délivré,  le  i»  février  der- 
luer*  le  certificat  de  an  demande  dSui  brevet  dinvention  de  dix  nna ,  pour  dee 
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perfectronnements  dani  la  construction  des  appareils  propres  à  distiller  pt 
évaporer  Te  au. 

10 A*  M.  ttapp  {Chmrhê'S'féliric),  %oitl«r,  éfeticwrMt  %  Pttrîf,  rue  4m 
VnifMWat^TlMiiMS,  f  i«  ««qvd  H  «  M  Mhrré,  fe  iê  têwfkt  denier,  le 
certificat  de  sa  demande  d'un  breret  d*inTentioB  de  eîoq  ans ,  pour  un  fntéié 
prepre  à  i  eiufi  o  tant  fp8  cnîrn  fmpcnnéabiei  à  featt» 

1 00^  M.  Ruhcrt  (  Jr(m  ) ,  architecte,  dfmf tirant  place  d'armes  k  Borietn, 
département  de  lu  Gironde,  miqiiel  il  s  ete  delivr»* ,  le  î5  février  dernier,  le 
certificat  de  sa  denuiiide  d'un  brevet  d'invetit'nn  de  dix  ans,  pour  un  «T«tème 
de  foyer  de  cheminée  propre  à  éviter  ia  fumée  et  à  écMiomiser  le  comba»> 
lible. 

io?«  M.  ée  Ruols  {fftnri'fkrtlkerMe-Camlh),  baclielter  ès  edencei, 
chiinbCe,  demenrant  k  Paris,  me  de  Vemeufl,  B4  Mr,  au^uil  2  a  Aé 
Mivrd,  le  ti  fd^rrier  dernlH',  le  certificat  de  demande  d'un  breret  fia- 
irenttOM  et  de  perfectionnement  de  dix  ans,  pour  ttii  procédé  tie  dame  mm 
«ercmre  de  dirigent,  de  l'orfèvrerie  et  de  la  bifottterie  d^vgentt  ^t  epédak* 
ment  «îe^  objrfs  \rn  plus  «!«'lîrnf«i ,  tels  que  filigrane  d'argent. 

lOS"  MM.  Sm  r'llr  '  Hauttste)  ,  me'eanicien ,  et  Pecquetir  (  Onési- 

p/iorr  ).  ing(  nicui -inc  cjinr  u  1. ,  drineiiranl  l'un  et  fauti-e  il  Paris,  rue  Neuvc- 
Poj  ineourt,  n"  l  l,  anxqut  !-  il  a  ete  de1ivr(',  le  15  février  dernier,  îc  certKm 
de  leur  demande  d'un  LrcYct  d'invention  de  quinze  ans,  pour  une  m%cbiae 
qu'ifs  aoBiBient  déhlayeur  méemti^, 

109*  M.  Sorti  {SianitltU'Tmn^nHle-'BMestit),  îngéntevr  chril,  dese»* 
rant  k  Paris,  me  des  Trois-Bomes,  n*  1 1,  auquel  il  a  ëtd  dëlmd,  le  i s  fé- 
vrier dcriiier,  le  ccftifteat  de  sa  demande  d'un  deuxièMC  breTet'd*addiueB  ei 
d'>  perfertionnementàson  lircret  d'invention  de  quinze  ans,  en  dateda  •  ee- 
tobre  pre'rrdrnf ,  potir  un  nnnyean  système  de  moteur  h  vnpenr  nu  h  nfr. 

110"  MM.  Stodfiart  {Charles) ,  capitaine  au  long  cour»,  et  S.  itilbert 
(  John  ).  ronslrnclenr  de  navires  ,  tous  deux  eitovens  des  Etats-Unis  d'Amé- 
rique, représentes  a  Paris  par  .M.  Ptrpif;ita,  detueurant  rue  de  Cijoi^al, 
H*  9  ter,  auxquels  H  a  été  défirré,  le  Ift  février  dernier,  le  certHIcst  de  icvr 
demande  d^tra  brevet  d'hnportatien  et  de  perfleetiMinement  de  ^umce  um, 
'po«r  vil  baMÎn  flottant  terrant  k  ta  réparaiien  de»  imirires  de  traies  les  di- 
inension». 

1  1 1<»  M.  Arehbtad  (  Wiliiam- Au  fruste)  ^  négociant,  demeurant  Grande- 
Rue,  n<*  1.15  et  i87,  k  In  ('hnprIle-S Hnt-!)eni««  pri-s  f'aris  ,  auqnel  il  a  ete 
d('Iivre,  fe  î?  1  foM  icr  dernier.  If  eeriiliriil  de  su  demande  d'on  cirîquum* 
brevet  d'addition  et  de  perfeclionnenient  à  son  brevet  d'iinporialion  ,  d'm- 
vention  et  de  perfectionnement  <!e  quinze  anj  ,  en  date  du  is  oclobre  préc«- 
dent,  pour  un  nouveau  procédé  de  fabrication  du  savon. 

tts»  M.  Amault  {Pierrê)^  demeurant  à  Paris,  rufs  du  Oratid-^rieurt, 
ni»  1 4,  auquel  il  a  été  délivré,  fe  li  Arvrier  dernier,  le  cerfifieat  de  eu  de- 
mande d'un  brevet  dlnvention  de  cinq  ant,  peur  des  sons-pieds  mdnJliqna 
k  agrafes. 

I  1  3<»  M.  Astier{  Victor^ ,  detacnrant  me  Pereîle  ,  à  Nantes,  dépattCWil 

de  la  Loire  InTprieitre,  auquel  il  a  eV  defivn',  le  24  février  dernier,  îe  cer- 
tificat de  .«.i  drn.ande  (i'i:n  hi  rvet  d'invcution  dc  cinq  ans,  pour  une  ni^tiiedc 
de  eui>«(>n  de  sulfate  de  chaux. 

I I  V»  M.  de.  tterpic  {Henry),  ingénieur  civil,  demeurant  k  Paris,  quii 

Jemmapes,  n*  f  S8,  auquel  il  iMiAvid|  le  t4  février  dernier,  le  ccrtiûcai 

S 
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de  tt  demfinde  d'aï)  ^rfyet  iTiioportatiop  àp  gonq  fpiif  |iiey;iie 
propre  k  friser. 

iiSP  M.  Be*ang€r (Jcan-Jacques-Afarie)^  4eioeurant  V  ^ari^ ,  rue  Sa^n|- 
Jecques,  i^^  ^  uuquc!  if  a  etë  délivre,  le  24  février  derpier,  le  Cfîr^|ica| ^i* 
éa  demande  d'un  deuxième  brevet  d'addition  et  de  prrfcciionnemeDt  i|  so|i 
brevet  d'invention  de  dix  ans,  on  date  du  2D  février  1  8  40,  pour  des  procèdes 
de  <  onipo>ilion  et  de  faibrication  d'une  t  iK  ie  indcltlnle  projire  à  i  ecniure. 

1  1  6"  M.  Dti^ot  (  Joseph  } ,  di  iijeui  ant  ii  Paris ,  rue  de  Charonne ,  n"  90,  au- 
quel il  a  tle  délivre,  ic  -2  4  Itvncr  dernier,  ie  cerliQcal  de  sa  deinan<Je  d  ua 
urevet  d^impurutlon  et  de  perfectionnemeiit  de  cinq  m,  pQur  uu  robiiiet  f 
^ouipe  et  b  fermeture  hydraulique. 

HT  M.  BlevmtMS  {Constant)^  lampiste,  demeuraut  rue  PMtivmYI^t 
n*SO,  an  Marais,  auquel  il  a  ete'  dcfliyrë,  le  94  février  dernier,  te  cerlîficaC 
.de  sa  demande  d'un  brevet  d mveiition  et  de  perfeotiounemcnt  dç  cii|f|  mi|, 
pour  divers  perfeetionnementa  ajoutés  %ttz  tampes  «atTAleai  gu'U  fiqipinf 
lampes  il  tu'i'can  l  oit^tavt. 

118°  NtM.  lîi  rhini  (  François  Joseph  )  et  Hivette  (  Benjamin  ) ,  demeurant 
a  Paris,  rue  dis  IJ^  ux  lîouies ,  n"  3,  auxquels  il  a  Lie  délivré,  ie  24  février 
dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet  d'invention      cinq  ^ns, 

Ï»our  nh  procëdd  d  extraction  du  gluten  4e  la  farine  de  froment  et  de  «oii 
ncorporution  flans  les  pâtes,  fécules  ou  farines  pen  sobfttaatitllef  de  ieipr  i^ 
ture. 

1 10<»  M.  Chagot  {Durand- Autiste) ,  ne'gociant»  fffprésente'  à  Paris  par 
>l.  Perpipia,  demeurant  rue  de  Ciioiscul,  n"  2  ter,  auquel  il  a  été  délivre, 
le  2  4  février  dcniicr,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invcntiou  e^ 
de  perfretionueiiieiu  de  eiu(|  uns,  pour  perfectiouneiueuU  dftus  i in>pfCiaioi| 
de*  Ciilicois,  dt  .'^  ]).ipiers  et  autres  surfaees. 

1S0<*  M.  Claudot  [Josepli)t  ingénieur  ciMl,  de  Vcrdi^u,  département  de 
la  Meuse,  faisant  e'Iection  de  domicile  k  Pari«,  cbei  M. «/acfuex,  demciuraut 
rue  Saint-Martin,  n«  |48,  auquel  il  a  dté  délivré»  le  i4  fdvrifr  dernier*  It 
certificat  de  sa  demande  d'un  bri>  vet  d'invention  de  cinq  ans ,  ponr  remploi  4c| 
jj^as  déga^éâ  des  cliaufferies  à  la  houille. 

M.  Damy  fils  {Joseph),  menuisier,  ii  Derry-Saint-ChristopJie«  pr^ 
"Vic-*ur- Aisne,  urrondis^^cnient  de  Soissons,  département  de  l'Aisne,  repré- 
senté il  Paris  par  M.  Juanni ,  demeuiant  pa.s.-age  de  i  industrie,  7,  auquel 
il  a  été  délivr(',  le  2  1  février  dernier,  ie  iiriilieat  de  sa  denjunde  d'un  brevet 
d'inveulion  et  de  pei  fectionneincnt  de  cinq  aus,  puur  l'upplicutioa  de  la  veu» 
tîfetîon  au  système  de  mouture,  dit  à  l'anglaise» 

iss«  JtfM.  Dehez  (  Louis-Édouard)  et  Vondelhuilcke  ( /eon-^slome  ), 
demeurant  k  Lille,  département  du  Nord,  auxquels  il  a  éid  délirré,  le  94  fd* 
▼r'er  dernier,  le  certiiicat  4e  leur  demande  d'un  brevet  d'importation  et  df 
f  err^ctionnemcnt  de  dix  ans,  pour  un  système  de  joindre  et  réparer  |<f 
métaux  servant  aux  gouttières  et  plates-formes,  sans  Temploi  du  feu  91  e(in«* 
dures. 

1  23**  M.  Dclvi;;nc  (  Charles-Louis  ) ,  fdbricant  de  sucre  indigène,  d(  meu- 
rant  ù  Paris,  rue  Tailbout,  n"  34,  auquel  il  a  été  délivré,  le  «.m  't  \rier 
dcruier,  le  cer.iftcat  de  £a  demande  d'uu  brevet  d'invention  de  qHinie  ans, 
pour  des  machines  incombusiîbles  propret  k  fionsenrer  intactes,  eu  c^  d'ia- 
ecndie,  les  minutes  des  notairei«  «ynnéi»  bnlMerti  etCt  et  léf  pâpfiçpi  ^ 
nnchives  da  gouvernement. 
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1  tA«  MM.  ikHê  (  JëtcquêiMmi)  tt  Mûnumriol  (  AlplUmie-Lauiê-frièé' 
ehimnCflif  demcvrant  k  Cbarenton ,  d^ptrtemeot  de  U  Seine,  uuqiieii 

il  A  dtd  délivré,  le  9  4  f^Trier  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d*an  bre- 
vet d'iovention  de  dix  aiit,  pour  tu  procédé  de  fobricatioB  de  U  gimitte 
^oaee  pyrogc'ne'e. 

1250  M.  Dttsourd  {Jean- Baptiste)^  docteur  inctlecin,  dcmo-.irant  !i  S  iintcs, 
département  de  la  Charente-Inférieure,  auquel  i!  a  ei<"  ilelivrr  ,  le  2  \  février 
dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  dinventioi»  de  quinie  ans, 
pour  un  procédé  ayant  pour  objec  la  fabrication  da  •acr<ï  ferreux,  devant 
«errir,  1«  à  le  comacnration  dei  Tioadef  émet;  f  à  donner  de  belles  tcintnrci 
bleii'Clair,  et  s*  k  rempheer,  en  médecine,  fet  oxjdei  et  les  eele  de  fer  et 
mdree  préparations  ferrugineuset. 

IflG"  M.  FerPmeeke  (  Charles)  ^  demeurant  à  Paris,  me  Batig^noUise, 
fcora  barrière,  auquel  il  a  été  délivré,  le  Si  fc'vrier  dernier,  le  certificat 
de  fa  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  k  son  brevet 
d'importation  de  dix  ans,  en  date  du  SO  novembre  précédent,  pour  des  per- 
fectionnements dans  la  préparation  des  objets  nécessaire»  pour  apprcn  îre  i 
écrire  d'après  la  uiélltode  nommée  euphèographie  ou  méthode  d'Odcyn. 

tf7<*  MM.  Fouque  {Piin^Amédie)^  Sardau  {Lutii'LmareHt),  et  Ar- 
WÊmd  (  Henry -Amiaine'Thdodore  ),  de  Toulon,  repréwntéi  k  Paris  pir 
IL  Pgrpignm ,  demenrant  me  de  Cfaoiienl,  n*  s  fer,  •nxqnelt  il  o  été  d^mé, 
le  14  février  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  breret  d'invention  et 
de  perfectionnement  de  cinq  ans,  pour  nn  engrais  dit  engrais  du  MidL 

158"  M.  Fournter  !^/.fV)«>,  mécanicien,  demeurant  à  Airjre,  départe- 
ment de  la  Charente,  auquel  il  a  été  (Iciivr»',  le  24  février  dernier,  le  certi- 
ficat de  sa  demande  d'un  brevet  d'invciitnni  dt»  rin  j  ans,  pour  un  appareil 
difitiilatoire  ambulant  sans  fin  et  à  conilensatour  sans  eau. 

it9<*  M.  Gautier  {Désiri''Charles-Joseph),  directeur  de  rétablissement 
da  gaz,  demenrant  k  Valenciennes,  département  dn  Nord,  auquel  3  a  été 
délivré,  le  s 4  février  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d*nn  brevet  dlrareii- 
tion  de  cinq  ans,  pour  on  procédé  de  distillation  dn  gaz  k  bouille,  stm  pro- 
duction de  goudron ,  et  l'application  de  ce  procédé  k  la  distillation  dtràetn 
dn  goudron  minéral. 

\^0°  M.  Jennings  {  I/enry-Constauline  )  ^  chimiste-médecin,  demeurant 
vielle  route  de  Nruilly,  n"  fir.,  aux  Thèmes,  commune  de  Neuilly,  départe- 
ment fie  la  Sî^inc,  auquel  il  a  été  tléiivré,  le  î  i  février  dernier,  le  ccrtificit 
de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  pour  la  production 
d*nn  noir  extrait  dee  enbstancej  végétales,  animales  on  minérales,  par  Tac- 
tion  combinée  d'agents  chimiqnef  et  dn  calorique. 

«tt^  M.  Kuh&ann  ( Frédéric }f  professeur  de  chimie,  demenrant  k 
Lille,  département  du  Nord ,  auquel  il  a  été  délivré,  !e  14  février  dernier,  le 
Certificat  de  demande  d'un  brevet  d'tuvention  de  quinze  ans,  ponr  dea  pro- 
cédés de  fabrication  de  cbanz  ou  ciments  hydrauliques,  et  de  dirers  prodnUs 
analogues. 

ISS®  MM.  Laurent  frt  res,  potiers  d'éfain,  demeurant  rue  Cujas,  6,  à 
Toulouse,  département  Uc  la  Hautc-Garunue  ,  auxquels  il  a  été  délivre,  le 
ta  février  dernier,  le  certificat  de  ienr  demande  d'un  brevet  d'addition  et 
de  perfiBclioMiiement  k  Ienr  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  en  date  dn 
•1  aofit  f  tâO,  ponr  nn  aotivcan  système  de  bongie  on  bec  de  lampe  k  pompe 
appliqué  k  tonf  medèlte  t  giaadenr  de  pind  et  l  éwfvoir. 
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iZZ'*  M.  Lapo^pierre  {Victor- Amédie)^  négociAiit,  demeurant  k  Paxli, 
rae  Saint-Denis ,  3  7 1 ,  auquel  il  a  é(ë  de'livre',  le  S 4  {étritr  dernier,  ie  ccr« 
tiScat  de  sa  demande  d'un  deuxième  brevet  d'addition  et  de  perf«ctîonne- 
msnt  à  son  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  quinze  ans,  en  date 
da  30  deccn)bre  18.19,  pour  un  nouveau  syslcmc  k  rotule  ayant  pour  but 
d*ane'antir  les  frottements  dans  toutemachine ,  nie'canique  et  mécanismes,  et 
principalement  destine  à  i'ui>age  des  voitures,  moulins  et  usines. 

}LMareesckem  (Armand'' Jem''Bi^ptisU'Lauù)t  conml  de  Fnmee 
en  Irlande,  représenté  à  Parti  par  M.  Duenui  {Porpkire)^  leue-chef  an  mi- 
nistère des  finances,  demeorant me  dee  Martyrt,  n9  66.  auquel  il  a  ctc'  dé- 
IiTrë ,  le  14  février  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d*un  troisième  brevet 
d'addition  et  de  perfectionnement  k  son  brevet  d'invention  de  quinze  anf,ea 
date  du  22  mai  1  840,  pour  une  nouvelle  locomotive. 

135"  M.  Marie  [Gustave  -Aip/iotise- Alexandre- Frédéric),  mécanicien  p 
demeurant  à  Paris,  rue  Sainte-Appoiine  ,  n°  3t,  auquel  il  a  cle'  délivre',  le 
t4  février  dernier,  le  certificat  de  s  i  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de 
perfectiennement  k  son  brevet  d  invention  et  de  perfecttenncment  de  dix 
au,  en  date  du  s  1  avril  1S40,  pour  une  lampe  mécanique  dite  iampe  Marié, 

ise«  M.  ifefiv(I»0Mt#-7%^i<0re),  demeurant  ii  Parii,meduFaubenrg> 
Montmartre,  n^  17,  auquel  il  a  été  délivré,  le  2  4  février  dernier,  ie  certi- 
ficat de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  quinze  ana,  pour  un  réflec- 
teur on  abat-jour  mobile  pour  bougies  et  chandelles. 

13  7°  M.  Moinau  [Aupiste-Vital),  fai5ant  élection  de  domicile  à  Paris, 
ciiei  M.  Joanni,  demeurant  passage  de  l'Industrie  ,  n"  7,  auquel  il  a  été  dé- 
livré, le  i.'x  février  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'inven-^ 
tiou,  d'importation  et  de  perfectionnement  de  quinze  ans,  pour  un  moteur 
remontoir  universel,  applicable  aux  grandes  horloges,  à  toutea  eepcceade 
pendules  et  aux  petites  usinée* 

1 38»  MM.  MoHtenot  (Pierre) ,  mécanicien,  et  Ja/temy  (Piîsrrt ),  Iiomme 
de  le  lires,  demeurant  à  Paris,  rue  du  Pont-aux-Chou\,  n°  19,  auxquels  if  a 
été  délivré,  le  14  février  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  brevet 
d'invention  de  cinq  ans,  pour  une  pompe  à  eau  qnib  nomment  potamo^  . 
phore. 

139»  M.  Perpigna  {Antoine),  demeurant  ii  Paris,  rue  de  Choiscul,  n®  1 
ICr,  auquel  il  a  été  délivré,  le  24  février  dernier,  le  certificat  de  sa  demande 
d'an  brevet  d'importation  et  de  perfectionnement  de  dix  ans,  pour  un  tem- 
plet  perfectionné  propre  au  tissage,  et  ayant  pour  ob|et  de  tendre  Tétoffe 
dans  sa  largeur  au  fur  et  à  mesure  de  sa  fabrication. 

1  /)co  M.M.  Polino  freree (Charles-Jérôme  et  FrançoiS'Marie)  et  Ricaux 
(Charles-Isidore) ,  demeurant  k  Paris,  rue  Poissonnière,  n°  Si,  auxqueU 
il  a  été  dclivic  ,  le  ?  4  février  der:  ier,  le  certificat  de  leur  demande  d'un  bre- 
vet d'invention  de  cintj  ans,  pour  tics  moyens  propres  à  fabriquer  des  étonfes 
qu'ils  nnninuMîl  diaphanes  et  maies  ou  claires  et  mates,  représentant  des 
deiisius  tisséâ  avec  une  seule  navette  ,  sans  découpage  et  u'ay^ut  poiut  d'en- 
vers. 

141»  M.  Robertson  (J.C.)t  représenté  b  Paria  par  IL  Perpigna,  demen»  . 
rant  rue  de  Cboiseui ,  n»  iier^  auquel  il  a  été  délivré,  le  14  février  dernier» 
le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  dTimporiation  et  de  perfectionneawot 
de  quinte  ana,  pour  perfectionnements  dana  la  fabricatintt  d*objetf  empâte 
à  porcelaine»  en  terre  à  |peterie  ouf  bii^ucs.  '   ,  . 
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•  ilt«  H.  Ri/t&n  (  ff^Mm),  ât  Londret,  ttpréàtnté  k  Pans  par  M.  Truf- 
fàât,  4tlneiir«iit  nie  Tmrt ,     s,  anqael  R  «  M  défhrré,  le  14  téwntr  der- 
Aief,  ffê  eérifteit  de  M  deminde  d'un  brevet  dlmportalion  et  de  peHeccionne» 
metil  ét  dît  an^,  pour  (tes  mcyetis  ei  proct'dcÀ  m<5caniqaet  propre*  •  re'vnîr 
ita  ^iliM  iei  ktndef  de  fer  pour  en  former  dré  (nbei  ou  toytiiz  par  fa  prêt- 

143°  M.  le  roîono!  !»arnn  ffr  S^iarrf ,  fîe  Londres,  rrpn'spnfe  à  Pari'»  par 
M.  P^rpf'f:nn ,  cîenienrant  rue  de  Choisi  ui  ,  no  1  trr,  .iu(|ih>!  il  a  rie  dtlivré, 
le  11  fi  M  il  r  dernrer,  !p  errtificat  de  sa  doiii.indp  d'un  deiiK  iMne  brrv«  t  d'ad- 
dition rt  de  perfectionnement  à  son  brevet  d'invention,  de  perfccti  umemcnt 

«t d'fAiportitfiffi de  qoiiixe  Mai,  eti  date  da  B  $e|$tefiibre  précéden( ,  pour  un 
procédé  peHëetîonné  propre  H  obtenir  des  extraits  de  tobstancea  végétales  el 
animales  applicables  à  ('éstrftction  des  couteuri  do  lanfn ,  des  builea  easen* 
Mlfei  ét  \  r^htention  de  tons  frs  extraits  pharcnaceatiqties. 

MA"  M.  fdtiqurlfn  (  Louis- François) ,  torroyeur,  demeurant  à  Paris, 
fctfnlev.ir'î  df  I  I hijiital  ,  n"  4  0,  niiqticf  il  a  ^to  dolivro,  Ip  '2  1  fevrirr  drr!\îer, 
lé  Ccrtilicur  'le  s  i  d''niande  d'un  c|uatri»  rnc  brevet  d'addition  et  de  perfoc- 
tîOtinement  à  nnu  brevet  d'invention  de  di\  an-?,  m  date  du  30  raars 
pour  des  procedi's  m<*caiiiques  pour  l'art  de  la  corroyerie. 

149*  M.  Ferptiais  {Jean-Louis),  ingénieur  civil,  dcoieuratit  me  de  ta 
Behie,  a*  lè,  à  Ljon,  di^partement  du  Rh6ne,  Auquel  il  a  iii  détiTrë,  le 
t4  fdvner  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  dlnvention  de 
quicte  ans ,  pour  une  machine  à  filer  et  onvrer  fa  «oie  sinuiT(an(^nt!Dt. 

I46<»  M.  f^gHet  {  ncrnarff -Louis),  demenrani  'a  Paris,  rué  Neure-Saint* 
Gilles,  50,  ntiqne!  il  a  été' délivre.  l«'  2  1  février  dernier,  le  ce»tifîcat  de  sa 
demande  d'un  brevet  d  invention  et  de  perfectioniirment  de  quinze  ans,  pour 
un  srstèmo  d'appareil  portatif  propre  à  la  carbouisatioa,  qu'il  nomme  appa- 
reil yrrtcl. 

14  7*  M.  Vourtf  [Adrien- Auguste)  y  detneilranl  k  Parî» ,  rue  de  Beffe- 
fend,  n*^  ^9.  sudxtet  il  «  été  délhrfé,  le  1 1  février  dernier,  le  certificat  de  %% 
dêmaride  d*iih  bt«tet  d*additrOn  et  de  perfectionnement  à  son  brevet  de  prr- 
feeiietioeniéttt  de  quinze  aoA,  en  date  dn  IS  avril  1I40,  pour  un  nouveau 

fjStème  de  pavao;*»  rn  boîs. 

148«  M.  Boquilion  {Nicolas),  bîbliotb(fcaire  du  Conscrvit  lire  royal  des 
art'f  er  me'ners,  demeurant  îi  Pavis,  rue  Saint-Mariî  i ,  n°  208,  auquel  if  a 
c'te  délivre,  le  1S  fe'vrier  demn  r,  le  certifieat  de  sa  deniamle  d'un  troi>irnie 
brevet  d'a  ldition  et  de  p'-rfei  iionnement  h  sou  brevet  d'invention  de  cjniiwi; 
ans,  en  date  du  sa  septembre  prtictMent,  pour  de  nouvelles  dispoMtious 
propres  k  la  production  èuUn  métal  quelconque  et  prioeipalement  en  enivre, 
•oit  par  deoforo«ldlSi  de  fonte  etdecKch  ige,  soU  par  des  procédés  étectro- 
ckittlques,  de  toute  espèce  de  formes;  procédés  et  dispositions  applicablea  k 
djvereei  fndu!itrie8,  notamment  à!a  gravure  eu  taitlenlouce  ou  en  relief,  à 
la  typôçraphi»»  et  k  la  «eulptnre. 

M.  Co::nict  (  Louis),  dcmMirant  roc  Tramâssac ,  n*»  29,  k  Lyon,  dé- 
partement du  Iltiône,  auquel  il  a  e'te'  d"'lîvre*,  le  2  8  février  dernier  le  certifi- 
cat de  sa  demande  d'un  !>revel  d'addition  et  de  pcrfertionnement  ii  son  l»rc- 
T6t  d'invention  de  dix  ans,  en  date  du  8  ociobre  prc'ccdcot ,  pour  un  système 
dé  ramonage. 

I»t>*  M.  HtfÉke  {ïéùuis),  négociant,  demeurant  à  Paris,  rue  du  Cime* 
tîère-Sainl-Nicolai,      itct  i4r,  àuqiiel  II  t  <tr  délitrê,  le  lé  l^vrîer  der- 
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nier,  le  certificat  de  sa  demande  d'an  brevet  d'addition  et  de  perfectionne- 
méat  à  aoq  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  ({uiiue  uns,  en  date 
du  31  |auvier  précédent,  pour  ttnfjstème  d'accordéon  quil  nomme  lianno» 

I&t*  M.  Faaiitt  {Loms^Amédé^),  représenté  à  Paris  par  M.  Perpigim, 

demeurant  rue  de  Choiseul,  no  2  ter,  auquel  il  a  c'te  délivré,  le  28  février 
dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  deuxième  brevet  d'addition  et  de 
perfertionneraent  a  son  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  quinze 
ans,  en  date  du  I7  juillet  lS3î),  pour  un  moyeu  de  conserver  les  .substances 
aliinrutaires ,  opdrc  pu*  le  virfc  obtenu  par  lui  nonveau  proredc  et  par  une 
nouTcUc  applicaiiou  du  calorique,  et  pour  uu  nouveau  sy-'ienie  de  vases. 

I5t<*  à1.  Galesloot  {E^ide),  de  Liège,  représenté  à  Parii  par  M.  Ccuming^ 
me  SaiovlMire,  S4»  auquel  it  a  été  délivré,  le  ts  février  dernier,  le 
certificat  de  sa  demanda  d*un  brevet  d*iaveaiion  de  cinq  ans ,  pour  aae  raM 
perfectionnée  dite  à  piston  iTe/ie/j^propre  à  mouler  lea  brtqneti  briqaettca, 
carreaux  et  pannes ,  sans  devoir  recomrir  aux  planches. 

1530  M.  Guyot  {Juics)f  docteur  en  médecine,  demeurant  k  Paris,  rue 
de  la  Victoire,  n"  10,  auquel  il  a  été  délivré,  le  2  8  lévrier  dernier,  le  certi- 
ficat de  HA  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  ii  sou 
brevet  d'invention  cl  de  pcrfectiuunenunt  de  cinq  ans,  en  date  du  2  5  jan- 
vier précédent,  pour  modes  et  becs  nouveaux  de  combuauou  de  l'uydi'ogèue 
liquide. 

tfa»  M.  Gufot  (Jîf/e#)  «docteur  en  médecine,  doneuraiit  k  Parie  «  roe  de 
la  Victoire,  n<>  10,  anqntfil  a  été  délivré*  le  S8  février  dernier,  le  certificat 
é»  sa  deaunde  d*uo  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  l'application  aux 

voitures  et  aux  vaisseaux  d'un  éciair«^e  appelé  hydrogène  liquide, 

155°  M,  Hartmann  {Jean\  népoeiant,  représenté  it  Ptris  par  M.  Ar- 
mengaud,  demeurant  rue  Sa!nl-Loui§,  n°  34,  auquel  il  a  été  délivré,  le 
98  février  dertiii  r,  le  ccriiticat  de  sa  deuiande  d'un  brevet  d'iniporiation  et 
de  perfectionnement  de  quinze  ans,  pour  une  maciiiue  à  plier  les  étuUVj». 

tW  M.  H^U  (  Alphon*€' Louis) ,  fabricant  dt  tisens,  demcnrant  à  Pa^ 
ris,  rue  da  Pauboorg-Saint-Oenia,  n'  160,  aaqnel  il  aéid  délivré,  le  ta  £é- 
xrier  dtmiw,  lo  cortifitatde  sa  devwDde  d*0D  brevet  d*inventioii  de  cinq 
nna,  pour  «1  cantvaa  dit  etampoi  Jaeqtmrt ,  fabriqué  par  le  métier  de  co 
nom. 

1570  MM.  Jozeau  (François-Armand-Gahricl)  et  Mègc  {Hippolyte) , 
demeurant  à  I^lrjs,  rne  Monimartre ,  n"  I6t,  auxqnels  il  a  été  d<  livré,  le 
2  8  février  dernier,  le  certificat  de  leur  demande  d  un  brevet  d'ai!<litio>)  et  de 
perfectionnement  îi  leur  breveî  d'invention  de  quinze  ans,  en  ùate  du  -2  8  dé- 
cembre précédent,  pour  un  médicmnent  contre  les  maladies  syphilitiques , 
qn*ile  nomiBcnl  wttHkaMorrhofgiqu^  Mègtm 

th%*  M.  Kocher  (j€a»'Prtmçoiê\  écrivain  lithographe,  demeurant  à 
paris,  me  de^  Vieux- Augostias,  n**  47,  auquel  il  a  été  délivre' ,  le  t$  février 
dmier»  le  certlGcat  de  sa  demande  d'nn  brevet  d'invention  de  dix  aaa,  pour 
nos  presse  lithographique. 

ib9°  M.  Laigrul  {Jean- Baptiste- Benjamin),  demeurant  a  Paris,  rue 
Cbanoinessc,  n"  12,  auquel  il  a  été  délivré,  le  28  février  dernier,  le  certifi- 
cat de  sa,  demande  d'un  quatrième  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement 
kêon  brevet  dluvemioa  de  cinq  ans  ,  en  date  du  S4  juillei  1830,  et  qui  m 
été  prorogé  à  quinio  ite,  par  oidonnancc  dn  Roi  dm     aoAt  iè33,  ponr  nn 
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système  de  perfectionnement  dans  les  chemins  de  fer,  €t  p«1ir  tcspltccr  les 
treuils,  cabestans,  etc.  dans  toutes  les  circonstances. 

160**  M.  Larroque  (Françot's),  praire,  demeurant  H  Paris  ,  boulerard 
Beaumarchais,  n<>  4  i,  auquel  il  a  cte  dclivro ,  le  98  février  dernier,  ie  ccrti- 
ficat  de  sa  droiandc  d'un  deuxième  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement 
à  MB  breret  dlnrestion  de  quinte  an*,  en  date  du  1 1  nan  t836 ,  pour  un 
of|[ue  compofd  dane  un  genre  pertieulier  et  renfennnit  une  fonle  amnoTa^ 
iJoni. 

tfl*  M.  Lmtransson  {LouiS'Pmid'Eàotimrd),  fabricant  de  bijoux,  de- 
meurant k  Pans,  me  des  Graviilicrs,  n'  I  8,  auquel  il  a  ^te'  délivré,  le  î8  fé- 
vrier dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  Af  per- 
fectionnement de  cinq  ans,  pour  un  procédé  d'incrostation  dea  pierres  tinea 
dans  de*  pierre»  artificielles. 

161  M.  Leroux  (  Hippoltfte) ,  de  Saint-Germain^*Laje,  faisant  élection 
de  denieile  li  Paria,  rue Coltttre4Salnte*Cadiernie,  ne  1 1,  auquel  il  a  Ad  dë- 
lifrd ,  le  fft  férricr  dernier,  le  certifieaC  de  ta  demande  d'un  brerel  d*iiiTeB- 
tioB  de  cinq  ans,  pour  un  appareil  empêchant  lêa  cheminées  de  fumer. 

M.  Mmjfntel  (  Emile) ^  ingénieur,  demeurant  à  Paris,  me  Menthe» 
Ion  ,  n*>  to,  auquel  il  a  clé  de'iivré,  le  t8  février  dernier,  le  certificat  de  sa 
demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  an<î,  pour  un  appareil  destiné  k 
employer  le  poids  de  l'c.au  comme  force  motrice  et  à  compter  les  quantitéa 
de  liquides  dépensées  ou  produites. 

16  4"  .M.  Mtles-herrif,  de  Londre:;,  faisant  élection  de  domicile*à  Paris,  cbes 
M.  Perpigna,  demeurant  me  de  Choiseui,  n*  t  ter,  auquel  il  a  did  délivré» 
le  t  •  féTrier  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d\in  bre? et  d'importation  et 
de  perfeciioonement  de  dis  ans,  pour  perfectionnement  dana  Ica  moyens 
employés  poor  tirer  les  canons,  lea  fusils  de  cbame,  de  munition  et  autres 
armes  à  feu. 

ir»5o  M.  AV/<'/on  ( /I V//jflm^,  înp;e'nieur  ctvîî.  de  Londres,  reprif^enfe'  k 
Paris  par  NS.  I^erfiipia ,  druieutant  rue  de  Choiscul,  n"^  2  ter,  nuquel  il  a  e'fe* 
délivré,  le  5  8  février  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'mi- 
portation  et  de  perfectionnement  de  ij^uinze  ans,  pour  perfecliouocmenta 
apportés  aux  presses  typographiques. 

M.  Paehot  (Pinre^rmnçots) ,  entrepreneur  de  maçonnerie,  demeu- 
rant à  Livrj,  arrooilissement  de  Pontoise,  département  de  8eine-et4)tsc« 
auquel  il  a  été  délivré,  le  28  férrier  dernier,  le  certificat  de aa  demande 
à*nn  breret  d'invention  de  cinq  ans,  pour  un  système  de  matériaux  de  ma- 
çonnerie. 

16  7°  MM.  Poncera  ctJarrosson,  négociants,  demeurant  rue  Saint-Poîv- 
carjie,  ii«  l  ,  a  Lyon,  département  du  Rhône,  auxquels  il  a  été  délivré,  le 
S8  février  den;i'  r,  ie  eertilicat  de  leur  demande  d'un  Iprevet  d'invention  de 
cinq  ans,  pour  un  métier  propre  à  tisser  de  la  peluche  double  et  k  la 
dmser. 

160*  M.  Pmrjmiu  atné,  demeurant  à  Motincourt,  département  dés 
Ardennes,  auquel  il  a  été  délivré,  le  BS  février  dernier,  le  certificat  de  sa 

demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  h  son  brevet  d'inven- 
tion de  dix  ans,  en  date  du  tt  janvier  précédent,  pour  un  nouveau  système 

de  métier  à  chasse. 

169<»  MM.  Pascal  {Jean-Baptiste)^  commis  aux  écritures,  demeurant  k 
Saiat>Mâadé|  chcmui  du J^eadei-VoiiSi  u<>  to  »  et  Coyfjf  {fimon'Alexandrf 
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MmxitiiUen),  ttrrmtt  «d  bàtîineiiti,  domicilié  k  Paris,  rae  Siinte-Appo- 
fine,  n*  it ,  avxipiebil  t  été  délivré,  le  f  8  f(évrier  dernier,  le  ecrtlfieat  do 
ienr  demande  dTvii  brrret  d*iiiTeiition  et  de  pcrfeedonnemcnt  de  dnq  ana , 
pour  un  ajstème  de  cemniiioieatîon  de  mouTcmcnt  priocipalcment  appU* 
cable  aux  sonnette» ,  sans  aucune  espèce  de  fil  ui  éqnerre,  qu'ils  nomoieiit 
sonnette  à  pression  atmosphérique. 

l'O"  M.  Permet  {Eticîxnr-Fraucots)  ^  fabricant  d'instruments  en  cuivre, 
dfiut'urant  à  Paris,  rue  i3oui boii-X'iHtn;  uvc,  n"  42,  auquel  il  a  clc  délivre', 
le  28  février  dernier,  le  ccrtilicat  de  i»a  demande  d'un  brevet  d'invention  et 
de  perfeedennemcnt  de  dix  ans,  ponrna  piston-basse  remplaçant  lopbi- 
déide. 

i7io  M.  Pierrard  (Jetm'BtqfdsU) ,  cbsrpcntter-nsinier,  demeonint  à 

Sedan ,  département  des  Ardcnnes ,  auquel  il  a  c'i<5  délivré ,  le  18  février  der- 
nier, le  certificat  de  sa  demande  don  breret  d*inTentxon  de  cinq  ans,  pour  nn 

manège  à  plateau  incîind. 

I72«  MM.  P  ai  [faut ,  Gi'rod  ci  compagnie,  demeurant  à  Besançon,  dc'par- 
teiiK  iit  dti  Doubg,  auxquels  il  a  «  te  délivre,  le  2  8  février  dernier,  le  cerlifi- 
cat  (le  iour  demande  d'un  brevet  d'invention  de  dix  ans,  pour  un  iourueau 
qu'ils  nommcot  dispensateur. 

1 78*  MM.  Polter  fils  et  Crétémer  {Ptèrrt'Alexandré^  filatenrs,  demenrant 
à  Epemay,  département  de  la  Marne,  anxqneb  il  a  été  déiiTrë,  le  t8  février 
dernier,  le  certificat  de  leur  demande  dVn  brevet  d*addition  et  de  perfec- 
tionnement à  leur  brevet  de  perfectionnement  de  dis  ans,  en  date  du  14  no- 
vembre 1838,  pour  le  cardago  des  I.iincs  parla  vapeur. 

I  7  îo  MM.  Keinhold  Kulback  et  César  Fichet ,  représentes  à  Paris,  par 
M.  J^erpipia ,  demeurant  rue  deClioisruI.  1  ter,  auxqucU  il  a  e'te'  délivre, 
le  2  8  février  dernier,  le  certificit  de  leur  demande  d'un  deuxième  brewt 
d'addition  et  de  pcrfcctiunnenieut  k  Ienr  brevet  d*lDVention  de  quinze  ans, 
en  date  dn  87  avril  1840,  ponr  on  peUt  appareil  qu  ils  nomment  i^/ommm 
reetor,  propre  b  régler  et  modérer  la  flamme  dn  gas,  b  apporter  nne  gi  ande 
économie  dans  la  consommation  et  ii  éviter  la  fumée  et  la  mauvaise  odem| 
occasionnée  par  Fincomplète  eombostion  de  Phydrogène  proto- carboné 
lorsque  le  courant  est  poussé  avec  trop  de  rapidité. 

1  7  M.  Remaud  (  Antome-Auptstr) ,  demeurant  à  Paris,  rue  Traversîcre- 
Saint-Hoiiore ,  n«  i5,  auquel  il  a  ele  délivre,  le  *2 8  fe'vrier  dernier,  le  cer- 
tificat de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  dix  ans,  poar  des  verres  à 
quinquets. 

f  76*  H,  Fous  (JeaK»BapUste)t  employé  au  cbemin  de  fer  do  Paris  à 
Orléans,  demeorftnt  b  Pferis ,  nie  Saint- Victor,  n»  18 ,  aui^nel  il  a  été  délivré* 
le  s  8  février  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d*un  troisième  brevet  d*ad« 
dition  et  de  peifectioonemeot  b  son  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  en 
date  du  18  février  1887,  ponr  on  moteur  b  air  dilaté  par  le  contact  mémo 
du  feu. 

17  7°  }A.  Baudon  P</rr/<rc  ,  (lemeurant  k  Lille,  département  du  Nord,' 
onqacl  il  a  été  délivre,  le  8  mais  dernier,  le  certilieat  de  sa  demande  d'un 
brevet  d'invention  et  de  pcrfectionncmcul  de  dix  ans,  pour  un  calorifère 
reproducteur. 

1 78«  M*  Bittmett{Edwwrd-Niddinff),  de  Londres,  représenté  b  Paris  par 
IL  Ptrpigna,  demeurant  me  de  Cboiseul,  n^  8  ter,  auquel  il  a  été  délivré» 
ie  0  mars  dernier,  le  certifictt  do  sa  demande  d'os  breret  Mditioo  et  do 
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perfectionncmfnt  k  son  breret  (fimportatioa  et  d«  perfectionnement  de 
quinze  Hii.x.en  d  ite  du  15  février  i8U),  poQT  de* Machines  pcriecsiosoécs 
pro|»r«'!i  k  (r.iv  i'U»  r  ou  façonner  le  Iku.s. 

179°  MM.  Camion  frères,  Ufpociant'*,  demeurant  a  Viviers-au-Courl,  dé- 
parienicni  dea  Ardeonet ,  auxf|ueU  il  a  ete  dclivrc,  le  8  mars  dernier,  le  cer- 
tificat de  lenr  demiMidt  d*ttn  Urevet  d'addition  et  de  peiiDctianneBicnt  à  Umr 
brevet  dlnveoiion  de  gninie  ans,  en  date  dn  il  |nin  ta*o»ponr  dea  machinai 
I  confectionner  lea  éqaerres  et  les  Bchet. 

1 80*  If.  Canning  { Alfred- Arthur)^  demeurant  à  Paria ,  me  Saiat-Lasare» 
n(>  2  t ,  aaqucl  i(  a  été'  dvlivre\  le  8  mars  dernier,  le  certificat  de  sa  demanda 
d  un  brevet  d  inveiiiion  de  qu'nze  ans»  paur  «ne  iBachiaft  propre  h  dpniwr 

ou  élever  les  eaux  et  aniro-  liquides. 

18io  M.  C/iapei  Paul  J'^u^rne-Lucien),dc  Charleroy,  faisant  élection  de 
domicile,  cIiciM./^eAa/  ÏVillecoume ,  demeurant  rue  de  Paris, 1 1,  à  Lille, 

dt^pariemeni  dn  Nord,  aucjuel  il  a  dté  délivré,  le  •  mara  deenitr» In  certi- 
ficat de  aa  demande  d*no  brcYet  d'invention  de  qninac  ans,  pour  un  procédé 
de  construction  de  chemina  de  fer  h  ratU  évîdÀ  sans  canaaineta. 

188*  H,  Ikuulê  { Françoiê^ean-Gutllmme)t  Uhricant  d'œilleu  oaétal- 
Sques,  demeurant  k  Paris,  me  des  Arcis  ,  n<*  Sf  ,  auquel  il  a  été  délÎTre, 
Te  s  mars  dernier,  le  certificat  de  demande  d'un  brCTCt  d'ittYCnCian  da 
cinq  aus,  poin  bouelei ,  portes  et  agrufeâ  œillettes. 

183»  M.  Deinbinski ,  rentier,  faisant  élection  de  domu  ile  à  Paris,  cbc* 
M.  Perptgna,  rue  de  Choiseul ,  a"  2  ter,  auquel  il  a  été  délivré,  le  8  txiàx* 
dernier,  le  certificat  de  aa  demande  d'na  cinaaième  breret  d'addition  et  de 
perfectioBUcmeot  à  son  hreret  d'iaTantion  et  de  perfectionnement  de  ^ninan 
«na,  en  datadn  to  ivtllet  t839»  ponr  nn  praôsdé  propre  à  empichar  b 
casse  dea  honteiffea  contenant  lea  rina  de  Champagne  et  antraa  it<|nidce  aniam 

à  fermentation. 

184°  M.  Z)emeurc  (/Ini/rc),  sernirîer-mécanicien ,  demeurant  rue  de  fa 
Vieille- Ntonnaie ,  n°  25,  à  f«von,  dt  partcment  du  Rbônc,  auquel  ii  a  été 
d^livn',  le  8  maistleroicr,  le  «  ertilicat  de  «a  demande  il'un  brevet  dinveniion 
de  dix  ans,  pour  un  mécauiime  propre  a  faire  moi'cUer  une  calaudrt  ^ar  la 
force  d  un  seul  homme. 

188«  It.  Dow  { Fran/çoit'AnM»Antoin€)  ^  condnctenr  dea  peota  e8 
chavméeSt  demeurant  à  Paris,  me  Vavin,  4»  auquel  il  a  dié  délivré,  la 
•  mara  dernier,  te  certificat  de  sa  demande  d*nn  troisième  brevet  d*additioa 
et  de  perfectioanement  h  aoa  brcvei  d*invcntion  de  quinze  ans,  en  data  da 
14  juin  1 8 4 0 ,  pour  un  nonvcau  ayalème  dappiicatiim  mécani^ne  de  Vaetian 
de  rbomme  dit  système  doenssien. 

^  180"  M.  Pt'linc  [Adrien- Benjamin),  demeurant  à  Par. s,  rue  des  Petites» 
Écuries,  n»  38,  au(|uel  il  a  et  -  délivré,  le  8  mars  dernier,  le  certificat  de  sa 
demande  d  un  brevet  d'iiivenliou  de  quinze  ans,  pour  1  emploi  du  buiuus 
comme  combustible  appliqué  h certaioa  umges. 

te?*  M.  Fut»  (Pierre),  mécanicien,  demeurant  b  Paria»  rua  dea  Dans* 
Portea-Salnt-André-dea-Arta»  4 ,  anqnel  il  a  été  délivré,  le  •  nmn  deraier* 
le  certificat  deaa  demande  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectiennemeat 
de  dix  an^,  pour  une  voiture  qu'il  nomme  utiUtmre  élNMiennairr. 

1  88"  M.  Girardot [Edme-François) ,  négoQtaAt, demeurant  à  Fougeroitei^ 
département  de  la  lluule-Saône,  auquel  il  a  été  délivré,  le  8  mars  dernier, 
le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invenùon  de  cinq  ans,  pour  la  car- 
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bonisatioD  de  la  tourlie  et  sa  pr<fparationiriiMge  des  usines  k  feu  ^«fiSnerit 
de  fer. 

1 89'  M.  Grégoire  { Jean^ Armand) ^  demtnraBt  k  Paris*  cKci  M.  JLatasse, 
rne  Bfeue ,  n°  19»  auquel  It  a  été  dclivri' ,  ic  8  mars  dernier,  le  certificat  de 
su  demande  d'un  tioisicme  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  k  son 
brevet  dluTention  de  quinze  ans,  en  date  du  3q  janvier  1838* pour  Iappli« 
cation  des  galets  dans  les  boî'es  Jca  roufs  de  voitures,  afin  de  diminuer 
ain>i  fc  frottcmcut  et  par  suite  d'économiser  d'un  tiers  au  moins  la  force 
motrice. 

lÔQo  MM.  //u</cm  frères,  fabricants  de  coIj»  ,  demeurant  à  Paris,  rue  Saint- 
Denis,      fo6,  auxquels  i{  la  été  dëUvre,  le  8  mars  dernier,  le  œrtificat/ 
de  leur  demande  d'uo  brevet  d'invention  de  cinq  ans ,  pour  un  genre  de 
cols. 

19 !•  M«  Tfrtru  { Pierre) ^  demeurant  à  Paris,  bouîevard  Beaumarchais, 
G  3,  auquel  il  a  e'te  délivré,  ie  8  mars  dernier,  le  certificat  de  sa  demande 

d'un  brevèt  d'invention  de  cinq  ans,  pour  des  bonbons  maaritaim  ponr 

la  v.oix. 

iOS"  M.  Iluard  {Louis-Pierre),  demeurant  h  Paris,  faubourg  Suint- 
Murtiu,  n"  IG2,  auquel  il  a  e'te  délivre,  le  8  mara  dernier,  le  certificat  de 
sa  demandé  d'un  brevet  d'invention  de  dix  ans,  pour  un  genre  de  fermetures 
des  boîtei  k  lait 

19^0  M.  JaequM  {Sostph-JMtien)^  fabricant  de  bonneterie,  bTroycs, 
Tepr<^senttf  à  Pans  pal*  M.  Rcijnaud ,  demeurant  rue  Bleue,  n«  1 8  ,  auquel  il 
a  été  de'livré ,  le  8  mars  dernier,  le  certificat  de  «a  demande  d'un  brevet 
d'invention  de  quinze  ans,  pour  des  perfectionnements  dan»  iea  uMÎtters 

à  tricot, 

10  i"  M.  Jansscn  [Josfp/i  ),  de  Bruxelles,  rc|ire>ente  à  Paris  par  M.  fa/- 
ion,  n('go(  i;nit,  demeurant  rue  dos  Fosses-S.unt-Gerru.un-i'AMx<  rroi^; ,  n"a3, 
auquel  il  a  c:c  délivre,  le  8  mars  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'uu 
brevet  d*addîtion  et  de  perfectionnement  k  son  brevet  d'imporution  de  qniuie 
ans,  en  date  dn  te  janvier  précédent,  pour  un  nouveau  procédé  dTétofles 
feutrées,  sans  Blaec  ni  tissage. 

199*  M.  KesSels  {Hemtann),  de  Liège,  représente  h  Paris  par  M.  Ce»- 
nîng;  demeurant  rue  Saint-Lazare,  r.*»  2  'i ,  auquel  il  a  e'te  délivre,  le  8  mars 
dernipr,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans, 
pour  uuc  table  j  erfectionnee  dite  système  économique,  servant  îi^woiuer  iea 
briques,  brî(|iit!tes,  carreaux,  etc. 

IDC  M.  Kufmann  [Frèf/cric)^  professeur  de  chimie,  demeurant  ii  Lille, 
département  du  Nord ,  auquel  il  a  été  délivié.  Te  8  m«trs  dernier,  le  certificat 
de  sa  demande  dVin  bretet  d'addition  et  ds  perfectronnement  k  son  brevet 
dlnvention  de  quinze  ans,  en  date  du  t4  février  précédent,  j^urdcii  pro- 
cédés de  fabrication  de  cbanz  ou  ciments  bydrauliqueii  et  divers  produits 
andfogues. 

19  7"  W.  Labussière  [Louis-Joseph),  teinturier,  demeurant  à  Paris,  me 
Neuve  d'Anf^nuî(^nie,  n"  "2  2,  faubourg  du  Ten)ple,  auquel  il  a  eie  di'livre', 
le  8  mars  dernier,  le  ceri  ficaf  de  sa  demaud»-  d'un  brevet  d'addiiion  et  de 
perfection nrment  \  son  brevet  d'invention  de  cinq  uns,  en  date  du  31  dé- 
cembre prc'ccdent,  pour  un  mécanisme  propre  à  tis&cr  Ic^  pantalons  saus 
eaotttfes  et  tous  ant^es  tiaenà  eîrcufaires. 

19i«  tt.Jt«diw(Xo«M7A«rfef.JM^e),  eatlfe)iMélur'dé  bàtimenta,  de- 
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mearint  ï  Pariii  rue  de  Vaagirtrd ,  i  o  i  »  tv^el  H  a  été  délivré ,  le  8  mais 
dernier,  le  certificat  de  aa  demandt  d*ui  brcret  d'addition  et  de  perfection- 
nenirnt  nu  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  en  date  du  38  septembre  pre'ce'- 
dent ,  pris  par  M.  Darùicr ,  dont  ii  est  ccssîonnaire,  pour  une  nouvelle  .«ppli- 
catioii  des  bitumes  et  uitphaltcs  à  la  ron>truclion  de  caves,  fosses  d*aisaiices, 
cauaux,  aqueducs,  bassins,  rez-de-cliaussëe  et  bas-fonds,  aûa  dempécber 
ninmiditè  et  l'infiltration  des  eaux. 

ttf*  M.  JfayefUM  (  Jfeimîi),  cbtmrgteii-dcntîfte,dciiicmatà  Parît,  rum 
da  Pedt-Carreaii,  t ,  auquel  U  %  iié  déimrdy  le  •  aart  dernier,  le  eertâiat 
de  M  dcmMde  d'an  brevet  d*mTentioQ  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans, 
ponr  an  appareil  propre  k  redre«er  lee  dente  dériéee  et  à  rédnire  Ice  fmctiaat 
dce  mâchoires,  dit  redresseur  Mayenne, 

son*  M.  Meurs  (Benoit),  niécanicien,  demeurant  k  Valencîennes,  de'par- 
temenl  du  Nord,  auquel  il  a  ete' délivre',  le  8  mars  dernier,  le  certificat  de 
sa  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  pcrfeclionncment  à  son  brevet  de 
perfectionnement  de  dix  ans,  en  date  du  S5  octobre  précèdent,  pour  la 
cooitmction  de  b«ltncee  portathree  à  baacole. 

toi*  M.  SieMêom,  famat  dieetion  de  domicile  cbet  M.  Crm9$€,  aotiirc^ 
demenraat  k  Ronbak,  département  da  Nord,  anqnel  II  a  été  ddCvré,  b 

•  mare  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d*an  brevet  d'importation  de 
qnhixe  ans,  pour  des  perfectionnements  apportés  aux  machines  à  vapeur. 

sot*  M.  Paraçicini-MailUird-Salin^  proprie'taire  de  l'usine  de  Vaîentî- 
gny,  de'partement  du  Doubs,  auquel  il  a  été  délivré,  le  8  mars  dernier, 
le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'importation  de  quinze  ans,  pour  on 
moyen  d'utiliser  les  g;iz  combustibles  qui  se  dc-gagent  des  fours  et  foyers. 

toy*  M.  Paris  aîné  (^n/ome),  maître  couvreur,  demeurant  rue  Gresset, 
n*  17,  k  Amieni,  départewent  de  la  Somme,  auquel  il  a  dtd  délivré,  le 

•  man  dernier,  le  certificat  de  ta  demande  d*nn  brevet  d'invention  de  dix 
ans ,  pour  une  compeeition  économiqne  dite ykmrdtg  propre  k  être  tmfioyée 
dans  les  mortiers  et  maitlci,  ponr  lof  faire  réileter  k  la  gelée  anui  ipîk  Ffan.- 
midité  et  à  la  sécheres.ie. 

Î04*>  M.  Pecqueur  (  Onésiphore),  inge'nîear-mécanîcrcn ,  demeurant  k 
Paris,  rue  Neuve-l*opincourt ,  n"  1 1,  auquel  il  u  elé  délivré,  le  8  mars  der- 
nier, le  certilic.'it  de  sa  demande  d'un  quatrième  brevet  d'addition  et  de  per- 
fectionnement à  son  brevet  d'invention  et  de  perfectionncmeut  de  quinze  ans, 
en  date  dn  •  man  1838 ,  pour  des  moyens  principalement  applicables  aux 
cbemins  de  fer  et  anx  loeomotivea  k  v.ipcur  dettlnéei  k  cee  cbemine  de  fer. 

tOft*  M.  #Voof  {NoiUNieùim$)i  mareband  de  enrioiitéf,  demenrant  ne 
Hocbe,  n«  I,  k  Venailles,  département  de  Seine-et-Oise,  anqnel  il  a  été  dé- 
livré, le  8  mars  dernier,  le  certificat  de  ses  deux  demandée,  i«  d*an  brevet 
d'invention  de  cinq  ans,  ])oiir  une  table  de  nuit  univertelle;  S*  d'an  brevet 
d'addition  et  de  perfectionnement  à  ce  titre. 

SOC»  M.  Sisco  {Antoine  Domimque\  mécanicien,  demeurant  à  Paris,  rne 
des  Vinaigriers,  n*»  îS,  auquel  il  a  été  délivré,  le  s  mars  dernier,  le  certificat 
de  sa  demande  d'un  quatrième  brevet  d'addition  et  de  pcrfeclionneineut  à 
ion  brevet  d^inventlon  et  de  perfeetioniiement  de  dix  ana,  en  date  da  ts 
eeptembre  précédent,  nour  dee  perfectionnementa  apportés  anx  aocqnca. 

•07«  M.  ^ear  {John  ),  de  Mancbeiter,  représenté  k  Paris  par  M.  Per- 
ffgnm,  demenrant  me  de  Cboifeul,  no  %  ter,  auquel  il  a  été  délîvrd,  le 

•  muê  deraîer  s  |t  ccriiical  de  w  demande  d'un  brevet  d^fortatioa  et  do 
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perfcctioimenent  de  qviiise  mê^  pour  dei  perfeetfmiBemciiti  •pportéi  tus 
macblnct  on  appareils  propres  k  nettoyer  et  à  rëparer  les  routea  on  cbemina» 
leiqnels  appareils  peuvent  aussi  recoToir  d'aotres  applications^ 

2n8o  M.  7'«;v///( //»/o;ît/ opticien  ,  rcprcseulr' k  Paris  par  M.  Rei/naud, 
demeurant  rue  Bleue,  18,  auquel  il  a  clc  délivré,  le  8  mars  dernier,  le 
certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perH  ctionnemcnt  kson 
brevet  d  invcniion  de  quinze  ans,  en  date  du  18  juin  1840,  pour  des  per- 
fectionnements apportés  dans  la  fabrication  des  lunettes. 

t09«  M.  TAt16êrl(^u^iifl-/Vmv*F<^/i.r),doctenrenniédeobe,  demen- 
nnt  à  Paris,  rue  Lonis-Ie-Grand,  n«  i  »  anqnci  il  a  «të  délivré ,  le  •  nuurs  der- 
nier, le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'importation  et  de  perfection- 
nement de  quinae  ans,  ponr  des  perfectionnements  apportés  ans  armes  k  fen 
de  petit  calibre. 

stoo  M.  le  vicomte  de  Travanet  {Charles- Louis- Joseph-Marte-Henri 
Jiourffiict),  infîe'nieur  civil,  demeurant  ù  Paris,  rue  d'Engliien,  38,  au- 
quel il  a  e'tc  délivre,  le  8  mars  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'uu  bre- 
vet d'invention  de  dix  uns,  pour  une  chaîne  h.  chaînons  cuui  bes. 

tlt^  Bf.  Tripot  {Joseph-Frtmçois),  fubrrcfint  de  papiers  peints,  dcmen- 
rant  h  Paris,  allée  des  Venves,  vP  as,  auquel  il  a  été  délivré,  le  •  mars  der* 
nier,  le  certificat  de  sa  demande  d'nn  deuxième  brevet  d*addition  et  de  per- 
fectionnement à  son  brevet  d'invention  de  dix  ans,  en  date  du  si  janvier 
précèdent,  pour  des  procèdes  mécaniques  de  fabrication  du  papier  peint. 

îi2o  M.  f'al/êe  {Léon-Marie) ,  négociant,  demeurant  h  Pari»,  rue  Cro'x- 
des-Pelits-Champs,  n<"  à  et  (î,  auquel  il  a  été  délivré,  le  8  mars  dernier,  le 
certificat  de  sa  demande  d'un  d.  uxu-me  brevet  d'addition  cl  de  perfectionne- 
ment au  brevet  d'invention  et  de  perrectionncnicnl  de  quinze  au.>,  en  da'e  du 
8  mars  1839,  pris  par  M.  Cousin,  dont  il  est  cessionoaire ,  pour  une  ma- 
chine rotative  et  son  gâcheur,  propres  à  la  fabrication  de  tontes  espèces  de 
briques  ponr  la  construction,  ainsi  que  de  tons  carreanz,  briquettes,  et 
pouvant  aussi  servir  au  moulage  de  la  tourbe. 

2130  MM.  Ftfure/ (Jean-3/arte),condncienr  des  ponts  et  chaussées,  et 
Braillet  {Louis-Sébastien)^  entrepreneur  de  serrureries,  a  Melun,  repré- 
sentés a  Paris  par  M.  Thuilleanx ,  l'emcurant  rue  Favart,  0°  d,  auxquels  il  a 
c'të  délivré,  le  8  mars  dernier,  le  certificat  tV  îeur  demande  d'un  brevtt  d'in- 
vention de  dix  ans,  pour  une  pompe  hydraulique  foulante,  k  double  aspira- 
tion etk  jet  continu,  dite  à  colonne  d'eau, 

1 1 40  M.  Bapterosêtâ  {Jeûn-Féb'x),  mécanicien,  demeurant  à  Paris,  rue 
*du  Paubourg-Saint-Denis,  n«  1 61 ,  auquel  II  a  été  délivré,  le  1 9  mars  dernier» 
lecertiBcat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  pour  des 
appareils  servant  à  Téclairage,  qui  sont  un  chandelier» un  chandeiier-iampe 
tt  sa  cheminée  en  verre  ,  et  leurs  chandelles  et  mèches. 

f  150  M.  Bèh'card  (Pierre) ,  demeurant  chaussée  des  Martyrs,  n*'  10,  k 
Montmartre,  près  Piiris,  auquel  il  a  été  délivré,  le  1  9  mars  dernier,  le  cer- 
tificat de  sa  deiiiiinde  d  un  brevet  d'invention  et  de  pcrfectionucment  de  ciuq 
ans,  pour  un  appareil  destiné  à  séparer  les  unncs  des  matières  fécales. 

si6<*  M.  Bernard  {Jem^BaptiêU'Diêiri'AimubU'Joêeph),  architecte» 
demeurant  k  Valencieunes,  déparlement  du  Nord,  auquel  il  a  été  délivré, 
le  19  mars  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  troisième  brevet  d'addi- 
tion et  de  perfectionnement  à  son  breret  d'invention  de  quinze  ans,  en  date 
du  9  mai  1940»  pour  des  bois  debout  combinés  avee  lu  fer«  la  fontu»  app»> 
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reillc's  suivant  les  principes  de  Ta  siort-otomic,  lies  entre  eux  par  un  ciment 
aspiialtique  ou  bitumineux,  ou  autres^  appli(]^ues  i  toutes  les  çonsimciigos 
et  substruL-tions  en  usuge. 

117*  M.  Btt Attirer  (j^M'jQequtS'Marit),itmtnnaX  k  pam,  me  Saint* 
Jac«pics ,  n*  s  1 1  Mqoel  il  a  M  àhUté ,  le  1 9  nan  dernier  »  le  ccrdBc&c  4«  m 
demande  d'un  troisième  brevet  d*adaltîun  et  de  perfection aemeot  i  son  bre- 
Tet  d*invent!on  <1e  dix  ans,  en  date  dn  t9  fe'vrier  1 840,  pour  des  pr*c<^d^  dr 
composition  et  de  r.ibricatioa  d'Hué  encre  iiidtïebile  propre  U  récriture, 

2  18*»  W.^Boyet  [Javqtirs),  nr'gociunt  ,  de  Lyon,  demeurant  à  I*arts,  rue 
âes  Deux-Eciis,  53,  .lequel  il  a  e'tf'  délivre,  le  19  mars  dernier,  ie  terti- 
flrat  de  sa  demande  d'un  hn  vet  d'invention  de  <|niiu»'  ans,  pour  une  iiiac!(.np 
dite  chaîne  hijdraulu^ue  à  épuisement ,  puuvaui  élever  l'eau  et  douoei*  uu  ^ec 

eoniînn. 

9 1 9*  M.  Brunier  (Z»otttr),  archttecte-inçëoîenr  civil,  deQie«raQt  k  P«rii, 
me  de  Savoie,  a<*  it  et  14 ,  au<|uel  il  a  été  ddlivré,  le  19  nan  dernier,  ie 
certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  pcrfectioniiement  ii  soi 
brevet  d'invention  de  quinxe  ani,  en  date  du  7  mai  1 940,  pour  une  nonveilc 

maeliine  k  vaprtir  rotative. 

î:'?0*'  Yi.  C ItambarHel ,  iocXvnv  ,  denn  urant  à  Poitiers,  drpirte- 

ment  de  la  N'ieiine,  auquel  il  a  e(e  délivre,  le  19  mars  dernier,  le  ccrtititit 
de  sa  di  mande  d'un  bi  e\el  d'iuvcntiou  de  cin(|  aus,  pui^*  uu  appareil  duid* 
latoire  propre  k  séparer  Talcoot  du  vin. 

99 1«  M.  Chm'Bonnier  (  Pierre-NicoUu'Aâoîphe)^  lermrier  en  bAtimcnC, 
demenrant  à  Paris,  me  des  Prancs<Bourgcois,  n*  9f  au  Marat»,  auquel  lia 
été  délivré.  Te  19  mars  dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  quatrième 
brevet  d*addition  et  de  perfection  tu  ?uent  k  son  brevet  d'invention  et  de 
perfectionnement  de  dix  ans ,  en  date  du  29  octobre  1 839  «pour une  nonvelle 
crémone  qn'iî  nomme  crénume  jniri'st'rnnr ,  remplaçant  îes  espagnolettes  dans 
îcs  fermetures  des  fenêtres,  v.dcts,  poites  d'appartements,  darmoircs ,  etc. 
pouvant  fonclionner  avec  poignée  ou  cici'  à  volume,  sutt  epsomble,  »oit  «e- 
paréuient. 

99t«  M.  Choudun  {JuleS' Joseph),  arquebusier,  demeurant  k  Vêriêt  rmt 
du  Paubonrg-Montmartre,  n«  17,  auquel  n  a  été  délivré,  le  19  man  dernier, 
fe  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  dix  an#,ponr  des  per- 
fectionnements applicables  à  toutes  !es  armes  a  feu. 

995»  M.  Chtffray  {Auguste),  repreVente  k  Paris  par  >r.  Perpigna,  de- 
mctirant  rue  d<*  Clioi-eul,  n"  2  ter,  autjuel  il  a  elc  délivre,  le  19  m  r-;  der- 
nier, le  eertifieat  de  sa  deinand<*  d'un  br(!vet  dinveniiou  cl  de  perfeet i  -nn*- 
tne'it  de  dix  ans,  pour  une  machine  k  imprimer  les  ctoife^  eu  plusieurs  cou* 
leurs. 

994^  M.  Dujet  {Félix),  négociant  de  Ditian,  représente  k  Paris  par 
M.  Corditr,  négociant, dem<*urant  me  de  ChabroT,  sflàt,  anqael  i{ a  été  dé> 
livré,  le  19  mars  dernier,  Té  certificat  de  sa.  demande  d'un  brevet  d'impor- 
tation de  cinq  ans,  pour  nn  fileur  mécanii|ne  pour  ie  lin  dit  rotte<  «léctf» 
nique, 

t95®  M.  Gancel,  îngeiiieur-meeanîcicn ,  demeurant  k  Roubaîx,  de'parte- 

tnenl  du  Nord,  auquel  il  a  t'te  délivre',  le  to  ninrs  dernier,  îr  c  rtiflrat  de  sa 
demande  d'un  lu  evet  d'invention  dr  cinq  ans,  pour  uuc  viccaui^ue  k  rabatf 
destinée  à  fa  r»-  mouvoir  des  lames. 

996°  M.  Grill jf^  i^Pierre-Amuà(fi),  UhrkaMt  de  ^Qrvjfj^cs,  demcuraot  à 
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Parîf,  rue  de  Tonraine,  11°  l,  au  Marais,  auquel  il  a  e'të  délivré,  îe  19  mars 
•dernier,  ie  certificat  de  sa  demande  d'un  hrcvet  d'addition  et  de  perfrctionne- 
ment  k  son  brevet  d'invention  et  de  perfcctionnenunt  de  cinq  ans,  en  d.itc 
du  3  1  novembre  pre'cédent,  |)our  diverses  améliorations  ap^iortces  aux  ser- 
rures. 

W  MM.  €!uérrn  pèr«  (X  K  T.),  JùHn^ïHbûiâ  pèfe  {Jtan),  /olv^ 
(Jean'Ahjtmnére)  et  JoHm  {Jetm'Atexandre'Félix)^  denieuniAt  à  Nantet, 
^épartemcilt  de  la  Loire-InfeVieure,  auxfMicIs  il  a  été  delr^  re,  fe  19  niande]^ 
Bier,  le  certifieat  de  leur  demande  d'un  breret  d*mTeiition  de  i|iiinze  ftnif, 
pour  une  machine  qu'îîs  nomment  s^uèrinière  OQ  moteur UMopériàtrophegrû" 
nouvelant  «a  puissance  par  eUe-nu-nie. 

4i?8o  M.  Houel  { A I fred-Gaspard) ,  ne'gociant,  demeurant  2i  VaJencourt, 
et  Bohe'ries,  canton  de  Guise,  arrondissement  de  Vervins,  de'partenicni  de 
l'Aisne ,  ao<|iiel  il  a  i\é  délivré,  le  1 9  mars  dernier,  te  certilicat  de  sa  demaude 
<ruA  brevet  d'IoYentioii  de  Aix  ans,  poolr toute  eapèce  de  clani  mëc«nt4|uei, 
et  principaUiMiit  pour  une  esp^e  de  tloas  b  ardoises. 

*f9*  M.  Hitsson  {Jean'JacejueS'Bêtnartt)^  propri(ftaire ,  demeufiot  k 
Boutonviile,  département  delaMoselfe,  auquel  i(  e'të  délivré,  le  tO  itiaA 
dernier,  le  cernfîCat  d<'  sa  demande  d'un  brevet  d'inv»  ntîon  de  cîntj  Aos, 
pour  un  cktmpignou  mécanique  élastique  destiné  à  l'emballage  des  eba* 
peaux. 

2  3()0  MM.  Japy  frères  et  Durnery  {  Constant- Jwjfroy) ,  demeurant  ù  Pa- 
ris, rue  du  Temple,  n"  io4  ,  auxquels  il  a  été  dc'livrc,  le  i9  mars  dernier, 
le  eerfiAcat  de  leur  demande  ^uu  brevet  d'âddîiion  et  de  peifectlomieiDeiit 
Il  leur  breret  dlmportation  de  quinte  ans,  en  date  du  14  aodt  1840,  pour 
v/M  turi>ine  ou  machine  rotative  propre  à  être  mue  pir  Teau  otl  la  tapeur. 

SJl»  M.  Jeramec  {Raphaël)^  demeurant  a  Paris,  rue  des  TourncHes', 
n*  B4,  au<|uel  il  a  été  délivré,  le  19  mars  dernier,  ie  certificat  de  sa  demande 
d*nn  hi  evet  d'itnmtion  àv  cinq  uns,  pour  Une  mesure  de  capacité  portative 
qu  i!  uomnAC  hûclier  mcsnrr . 

2320  .M.  Jourdain  {François-Xavier),  fabricani ,  demeurant  h  Aîtkîrch, 
dcjMirtemeni  du  ilaut-Khin,  auquel  il  a  été  délivre,  ie  I9  mars  dernier,  le 
eenîGcai  de  sk  demande  cTun  brevet  dinventxon  et  de  perfectionnement  4è 
-eiuti  ans,  pour  uu  nëiier  b  tisser  mécanique,  arrêtant  quand  H  triante 
casse. 

-tSS*  M.  Lrsage^MiehttUOpide-Bernard),  mécanicien,  demeurant  k  P»- 
ris,  rùe  Baint-Anastase ,  n*»  1 1,  auqnel  il  a  été  délivré,  le  19  mars  dernieè, 
le  certificat  de  s.i  dfiimtule  d'un  îirevcf  d'inveiuîon  et  dt*  pcrrcrtionncinenf  de 
quinze  ans,  pour  nu  svsit  nic  de  pres-e  in(if)iie  et  :»  pression  continue  jusqu'au 
rapprochement  dos  plateaux,  dite  presse  urn\'erse//e. 

2i^o  M'ï»'^  31anc,  née  Marie-Aimée  Létaux,  Hauterieux ,  repré- 

sentée à  Paris  par  M.  Reynaud ,  demeurant  me  Bleue,  n»  18,  à  laqiicile  il 
A  été  délivré,  le  19  manr  dernier,  fe  certificat  de  sa  demande  dVin  deuxième 
%revccd'addhfon  et  de  perlèetiotraement  bson  brevet  dinventron  de  cinq  «ni, 
ea  date  du  9  octobre  précédent,  pour  des  perfectfoiinementa  dans  lea  aibaf- 
Jo«rd*écîafrape. 

ÎS5*>  M.  Marleix  {Joseph),  demeurant  rue  Lafont,  n»  9  ,  à  Lyort ,  drpai^ 
tenient  du  Ulione,  aii(|uel  il  a  ete  délivré,  le  19  mars  dernier,  le  certificat 
de  sa  demaude  d'au  brevet  d'invention  de  cinq  nus,  pour  d«ax  articles  dc 
toilette  qu'il  nomme,  l'un  cravate  prèle,  l'autre  Jlexilocou, 
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IM*  II.  Monneyres  {François)^  mccanicien,  demearant  rue  des  Artf, 
H*  10,  à  Nantes,  dcDirtcment  à»  h  LAire-Inférieure,  «nqucl  il  a  été  dcliTré, 
U  if  WÊÊtê  dirniior,  M  ceitifteatdc  fâ  denande  d*iin  hnmt^imwmkdmk  de  ia 
moM ,  pour  un  Aoiiliii  k  tan  nm*il  nomme  séeawtoiérmieur. 

137°  M.  Prêuehtl  (Frédéric),  tapÎMirr,  demwaat  k  Paris»  bo^evarl 
Saint-Manîn,  4 ,  auquel  il  a  e'te'  délivre',  le  19  mara  dernier,  le  ceitiSctf 
de  fa  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  à  son  breret 
d'inventiun  et  de  perfertionnement  de  dix  AOS,  cn  date  du  SI  }aAvier  ptvoé* 
dent,  pour  des  procèdes  Ijydrofugci. 

538*  M.  le  colonel  baron  dt  Sitarce ,  de  Londres,  représente'  k  Parj 
jpar  M.  Perpigna,  defuenrant  rue  de  Choiseul ,  s  ttr,  auquel  ii  a  e'te  déii> 
Trd,  le  tf  mart  dernier,  It  eertîficat  de  sa  demande  d'un  deviEfèoie  bmtl 
^addition  et  de  perfectionnement  k  son  breret  d'invention  «  de  pttrfrctîennr 
ment  et  d*iinporiation  de  dix  ans,  en  date  du  i  septembre  «  p«w  m 
yeoeéài  perfectionne  propre  k  obtenir  des  extraits  de  substances  ve'géialetit 
animales  appiii  aitics  k  l'extraction  des  couleurs  du  tanin,  dea  iiaiica  cmta> 
tielles,  et  à  l'obietitinn  de  tous  les  extraits  pharmaceutiques. 

î3U°  M.  Tuwnsenfl {/saïah  ; ,  citoven  des  Kials-L'nis  d'Arae'r.que,  repct* 
sente  k  Paris  par  M.  Delav'uux ,  rue  du  ï'our  Saini-Germain ,  n"  '2  2,  auqoef 
il  a  ëte'  délivré,  te  19  mars  dernier,  le  certitical  de  sa  demande  d'un  brtm 

d'importatioB  A»  dis  nos,  pour  un  proeddd  de  fabricatloB  dn  fer. 

tso*  MBL  TrwêêH  fib,  Cmtaim  et  compagnie,  demenrant  b  AngoaMmi, 
département  de  la  Cbareote ,  aux^uelf  fl  a  été  ddlivrtf ,  le  19  auune  dernier, 
le  certificat  de  lenr  demande  d'un  brevet  drinvention  de  cinq  ans,  pour  un 
appareil  k  vapeur  propre  k  cuire  les  toiJea  mdialliqnea  destinéee  à  la  fabri- 
cation da  papier. 

24  t°  M.  Auxcnfans  {^Antoine- Armand)  y  mécmxcitn  ,  demeurant  à  Paris, 
rue  Notre  Damc-de-Nazareth ,  n°  2i,  auquel  il  a  été  délivré,  le  25  mars 
dernier,  le  certiiicat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'iavculion  et  de  perfec- 
tionnement de  cinq  ans,  pour  on  encrier  dit  à  spirale, 

W  II.  Bmteher  cTe  Moniuei  {Lomt»Ciaude ) ,  demoamal  k  Me,  rmm 
de  Grenelle -Samt-Germain,  n*  «i,  anqud  il  a  été  délivré,  b  ts  mm 
dernier,  le  certificat  de  sa  denunde  d'un  brevet  dlmportatioa  de  ùm\  amot 
pour  nne  presse  monétaire  dite  de  Munich» 

i4S<>  M.  Boivin  {Jean),  mécanicien,  de  Saint-Etienne,  demeurant  k 
Paris,  rue  Saint-Julien,  n''  il,  auquel  il  a  été  délivré,  le  2  5  mars  dernier,  le 
certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  a 
son  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  quinze  ans,  en  date  du 
Î2  janvier  précédent,  pour  un  régulateur,  quil  appelle  rt^latcur  Boivin, 
du  gaz  dans  les  becs  d'éclairage  et  dea  liquides  daoe  la  distribution  des 
canz. 

144*  M.  BofmU  fib  (/Mm-Lonâ-ilifo^ifce),  fabncant  d*enerien ,  repré> 
lenté  k  Paris  par  M.  Reynaud,  demeurant  me  Bleue,  n»  18 ,  auquel  il  a  étf 
délivré,  le  î5  man  dernier,  le  certtficat  de  sa  demande  d'nn  brevet  dlavcn- 
tion  et  de  perfectionnement  de  dix  ans,  pour  des  perteciioniMiettts appectii 

dans  les  encriers  à  pompe. 

t45®  M.  Brouard  {Joseph-François),  demeurant  rue  Saint-Louis,  T. 
an  Havre,  département  de  la  Seine-Inférieure,  auquel  il  n  été  délivré,  le 
S 5  mars  dernier,  ic  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  dinviiiiuon  de 
dnq  ans ,  pour  dea  tentw  k  cbarpentei  arâenléée. 
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I4e«  11.  CUmdat  (Jcseph),  trehitecte,  d«  Verdmi,  f«ntat  ëlectioii 
donncile  à  Parit,  cbei  M.  Jaeqmet,  demeurant  an  CoMenratoire  dei  artt  et 
nëtiert,  auquel  U  a  été  délivré,  le  s 5  mars  dernier,  le  certificat  de  la  de« 
mande  d'un  brevet  d'invention  ei  de  perfectionnement  de  dix  ans,  peur  nne 

incthodo  de  carbonisation  des  bois. 

247°  M.  Clai/ctte  {Jean-Htppolt/tr) ,  fabricant  de  potrric  dV'tain ,  demeu- 
rant k  Paris,  rui-  Saint-Martin,  ii"  -2  i  '*  ,  auquel  il  a  ctc  délivre,  le  Î5  mars 
dernier,  le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ani, 
pour  un  cl^su-pompe  à  jet  continu  dit  de  Clayette, 

148*  M.  Desmaret  {Fetdmand),  négociant,  demeorant  à  Paria,  me 
Saint-Fiacre,  n*  3,  auquel  il  a  été  délivré,  le  tft  mare  dernier,  le  certificat 
de  sa  demande  d'un  i»revet  d'importation  de  dix  ans,  ponr  nne  machine  à 
tirer,  propre  à  remplacer  les  enfants  dans  les  manufactures  d'impression. 

349*»  M.  Dubuâ  {François) y  facteur  d'orgrueg  expressifs,  demeurant  à 
Paris,  rue  Grange-aux-HeUj-s,  n"  9,  aiîf|uci  il  a  ete  (ie'livrc',  le  25  mars  der- 
nier, le  certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour 
un  orgue  expressif. 

250"  }iiM,  JJujJtile  {Pterre-Phil:j)pc],  epiticr;  U  orner  {Jean-Charles), 
médecin,  et  VmQlani  {Juleê-Anioine),  jonmaltste,  demeurant  I  Paris,  boo- 
ievard  PoiMoiinière,n^  14,  auxquels  il  a  été  délivré,  le  tft  man  dernier,  le 
certificat  de  leur  dônande  d*un  brevet  d*învention  et  de  perfectionnement 
de  dix  ans,  pour  une  eau  de  toilette  qu*ils  nomment  txtrmt  aleaoiifue  de 

5  5  lO  MNf.  Gilardoin  frères,  fabricants,  demeurant  k  Alfîvircb,  dc'parte- 
mt  iit  du  llaiit-KUin,  auxquels  il  a  ete  délivré,  le  î5  mars  dernier,  le  certifi- 
cat de  leur  demande  d'un  brevet  d'invenliou  de  dix  ans,  pour  un  proce'de' de 
fabrication  de  tuiles  plates  impenucables,  avec  système  d'eniboitcment  et 
canaux  d'écoulement  intérieurs. 

t»s*  Gimrdm  {Ckaries),  demeurant  à  Paris,  rue  Rochedioiiart, 
n<*  14 ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  tft  man  dernier,  le  certificat  de  sa  demande 
d*nn  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  k  son  brevet  d'invention  de 
dix  ans,  en  date  du  2  7  août  t840,  ponr  une  chaise  dite  nécegMoire,  facile  à 
transporter  et  être  utilisée  en  tous  lieux. 

253°  MM.  Guibout  {Att^ustc)  ^  i'X  Saint-Germain  (  3/iarr>) ,  reprc'sentes  k 
Paris  par  M.  Rcynaud ,  demeurant  rue  Bleue,  n°  i  m,  uu\(|m«  !s  il  a  cte  déli- 
vré, le  25  mars  dernier,  le  ceriitical  de  leur  demande  d  un  troisième  brevet 
d'addition  et  de  perfectionnement  an  brevet  d'invention  de  quinze  ans,  en 
date  du  t7  janvier  itst,  pris  par  MM.  Gmhout,  Smni-Germam  et  de  Âfé- 
riiens,  ce  dernier  ayant  cédé  ses  droits  à  M.  Ciiêtùfie,  qui  les  a  transférés  à 
MM.  Guibout  et  Saint-Germain,  pour  l'application  du  travail  d*orfévrerie» 
bijouterie  2i  la  labrication  des  épanlettes,  ai^iiettes  et  antres  objets  de 
passementerie. 

2  54"  M.  GuiiidorJf{IIijjpolylc  Mudeste),  hhrtc&Tit  âe  cayfixxlvfi ,  demeurant 
h  Paris, rue  du  Grenier-Saint-Lazare,  ii"  8,  auquel  il  a  été  délivre,  le  23  mars 
dernier,  le  certificat  de  sa  demande*  d'un  brevet  d'invention  et  de  perfec- 
tionnement de  cinq  aus,  pour  une  maciiine  propre  à  faire  les  œillets  métal- 
liques et  ponr  un  système  de  chasse-œillets. 

tftft*  M.  Joehem  (Pierre) ^  cordonnier,  demeurant  à  Paris,  me  Saint* 
Honoré,  n**  334,  auquel  il  a  été  délivré,  le  25  mars  dernier,  le  certificat 
dn  sa  demande  d'un  brevet  d'invenliou  et  de  perfectioitnemont  de  quinae 

/X*  Sérû.  es 
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ans,  pour  divers  mrranisracs  propres  à  être  adapte*  aux  socques  et  «aiie 

adîi.'rrr       s.xnpu-s  îi  !:i  t  l»uus>ur*'.  .  •   .    ».  «s  •  * 

o  M  .Vaiici  [J/fred- Antoine),  profesienr  de  chimie  fc  SuoC-ffscB- 
tin,  rrpic>eiKé  U  Pa.is  par  M.  MolUt  { Charles- A àné),  éemmftit  tm 
Mabin<ro,  n«  it.  au.iucl  il  a  été  dcïhrnJ,  le  mar»  dermer,  le  certificat 
de  sa  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  à  sot»  hrerft 
d'invention  de  <lix  ans,  on  cfate  du  t4  août  1640,  j^ournu  nonvcau  proceJ* 

d*épura«;c  du  i:-'?- <1^' .      .  .        r  i    •      .  j 
ti7»'M    Sohlccour  {Tht'udore-Clauflc-Françots-Dcsire),  fahnrant  U 

papiers  points,     m.  nrant  à  Pan<.  ^\^vv  .hi  Trône ,  n»  *  .  auquel  il  a  ete  d^- 

livre,  !e  2  5  mars  JtMiiicr.îe  rcrlifu  al  oe  sa  tltmande  d  nn  brevet  d  inveetMB 

de  cinq  ans ,  pour  rapplicaiion  d'un  «yatème  d'engrenage  aux  arbree  des  - 

lins  à  I  lûire,  tau.  etc.  et  d\inc  griHe  on  tamis  destiné  à  fatsM»*  fMf 

fleur  de  la  matière  ^ui  fie  trouve  formée  dans  les  débns  «rant  U 

M.  PflpeCiTflirf),  facteur  de  pîanos,  demeurant  k  Paris,  i«e  Ib 
Boos-Enfknts ,  n"  id,  auquel  il  a  i^te  délivre,  le  23  mars  dernier,  le  rertifiol 
de  sa  demande  d'un  Lnvt  t  d  iniportution  de  dix  ans,  pour  des  rouieUc* 
perfeelionneVs  aî^plirublcs  à  lou: ^  ^  hcc  cU-  n.e  .Uo.s  et  de  véhicules, 

"5')'  M.  iJt'cn),  coii'.ci  vart  i  r  du  eahinet  d'iiiscoire  naturefieic 

Wîe.4)aden  '  .  rand  duc  lie  i^"  Na^^ai) ,  f.iisani  ëlect  o«  dc  domicile  à  ftm. 
cl.cA  M.  Iir:^n,ei ,  demeurant  me  d'Anjou.  n«  9.  au  Marais,  «nqueill  a  ^ 
délivre,  lc  '25mar8dirnier,  lecertnicatde«adem»ii«edHiii  Ih^vct  d.d 
di  ion  et  de  perfectionnement  an  brevet  4  invention  de  dix  ans,  en  date  éa 
S  décembre  précédent,  qu'il  a  pris  conjoinf  ment  avec  M.  BenUer,  d<>n;  lî 
esiccî^sionnaire,  pour  un  nouveau  système  d.  l.m.prs  pouvant  brnhr  t  Tiîr 
e^pècc^dlmiles,  sans  odeur  ni  fumée,  avec  auçnicptaiion  de  flamme  et  de 

^"Tg'o*  M.  Saint-ki'e  {  Ptern- Louis),  fondeur,  demeurant  k  i^esançoo,  dé- 
païK  mcni  du  Don!)»,  auquel  il  a  cie  délivré,  leî5  mm  dernier,  fc  cerrftfcat 
de  sa  deniand<-  d'un  brevet  d  invention  et  de  perfectîoniwmenf  de«nq  ans, 
pour  rappi.ca.iou  de  la  fonte  de  fer  k  la  consfniction  entière  de*  «ppnu  de 
rampe*  d  escaliers  à  créwaîlîcre  dite»  â  l'anglaise. 

tel*  M.  raldeiron  {Jean-Pierre),  commis,  à  MM'«eiHe,  faisant  eVrtî» 
de  domicile  à  Pans,  cher   M.  Prrpigna,  demeurant  rue  de  Chotsenl 

s  tn  ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  2:.  mars  dernier,  le  ceriificat  de  sa  .li- 
mande d'un  brevet  d'invention  et  de  prrfcrtionnemrjiî  de  dix  ans,  pour  unt 
machine  propre  a  lelévatiou  des  eaux,  pouvant  servir  aux  c|>uisemcnts  ett 

d'autres  usages.  ^  .  k  •  j  m-  

OG'»'  M.  l'arinct-Xuuquetie,  manufacturier, demenrant  t  Sedan,  défae- 
te.m  ut  des  Ardenucs ,  auquel  H  a  été  délivré,  le  S»  marf  dernier,  fe  eemled 
de  sa  demande  dTun  brevet  d'invention  de  dix  ans,  pour  un  procédé 
consiste  k  abréger  le  garnissage  du  drap  et  a  lui  donnernn  bnlltmi  ifui  nmX 
de  celui  quon  obtient  de  l'appi  et  indrstrnriiblc. 

*63«  M  UertcavxdeChaUlevoisixMicheh,  dentiste,  demeurant  k  Pans 
Cour  des  Fontaine.s  n"  7  ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  3i  mars  dernier.  î< 
certificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'inventiou  de  cinq  aus,  pour  u«< 
pâte  universelle  anli-extractive.  .  • 

M.  Camus-Rochon  {Pierre),  tatflaodier,  demeomnt  k  PanS|  m 
de  Viarmcs .  uo  1 8 ,  auquel  il  a  été  délivré,  le  SI  mari  dernier,  fe  cectfSnt 
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de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  dix  uns,  pour  un  moyen  de  sup^ 
ple'er  à  la  «oudure  de  Racler  au  ter  ou  de  roder  sur  f  acîer,  dans  la  confec- 
tï9o  des  outils  tranchants. 

S6S<>  M.  CanUiùuhtiée  ifarmier  {Jean-Jacques- Joseph),  lieutenant-co- 
lonel en  retraite,  à  AurinHc,  f i  s.nit  élection  de  domicile  h.  Paris,  chea 
M.  Rmcar^0  denicurant  rue  d'iîngliien,  n*'  18,  auquel  if  a  e'té  dcTivre',  Te 
31  mars  dernier,  ie  ecrtificat  de  sa  demande  d'un  Brevet  d'invention  de 
cinq  ans,  pour  un  ainorcoir. 

aeC"  M.  Coutcnot  {(lande),  entrcprt'mur  de  serrurerie,  Jniuiir.int  h 
Paris,  pasaige  Tivoli,  n'*  -î ,  auquel  if  a  et^'  délivre,  le  3i  mars  dernier,  le 
çeruûcat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfcetiounement  à  son 
brevet  ^invention  d  de  nerfectionncnient  de  cinq  ans,  en  date  dû  8  octobre 
pi>écédeot,  pour  un  moulin  à  couler  (es  plâtres  et  k  broyer  les  charbons  de 
bois  et  de  terre,  etc. 

f  67«>  M***-*  Ùangé  (  Tli  crhe-À^'nès) ,  dferocnrant  U  Paris ,  rue  Sainte-  \  i  ne, 
D**  21 ,  U  laquelle  il  a  ete  dt-livre,  le  SI  mars  dernier,  ïc  rertifirat  (!e  sa  de- 
mande d'un  brevet  d'invention  de  cinq  an<  ,  jumr  des  pnu  ('des  donnant  aux 
papiers  et  tissus  de  toute  espèce  la  proprictc  de  conserver  et  colorer  les  che- 
veux de  toute."  nuance.^. 

868"  M.  Dcbrif ,  docteur-médecin,  demeurant  k  Brest,  département  du 
Finistère,  aiu|nel  3  a  ^té  délivré,  le  Si  mars  dernier,  le  certificat  de  sa  de* 
mande  d'un,  brevet  d'invention  de  cinq  ans,  pour  des  bandages  herniaires. 

«•O*  MM.  jje»jie//e  rf*/7ierpu»'*7/e  (/ran-5/»io«),  ficutenant-colonel  d*ar- 
tillerie  en  retraité,  et  fîtirdeU  (Riehard-ff'n'^'/it),  rentier,  demeurant  fnn 
et  l'autre  à  Paris,  rue  Cli.irlot,  n°  -^S,  auxquels  il  a  ctc  délivre,  le  3f  man 
dernier,  fe  edtiiM.it  de  leur  demande  d'un  brevet  d'invention  de  cinq  ans, 
pour  un  iiouciion  cannelle. 

870  '  MM.  ÙtiJ'aurf  (te  ^fontml'ratl  [Picnr^ ,  et  tic  lîcaiit  rjyaire  {  Anne- 
P^ictar  Hwpo/tfte)^  demeurant  à  Paris,  rue  Ruenfort,  n<*  1 5,  au  i(|uels  il  a  ete 
éélïvré,  le  St  mars  dernier,  le  certificat  de  feiir  demande  dTun  quatrième 
brevet  djadditiom  et  de  perfectionnement  k  feur  brevet  ^invention  et  de  per- 
fectionnement  de  quinze  ans,  en  date  du  30  septembre  prec^denf ,  pour  des 
bonctes  bascules  san^i  ardillons. 

57 1"  M.  Fanlcon  {Amant) ,  demeurant  ii  Paris,  rue  Jacob,  n"  50 ,  auquel 
il  a  é\c  délivre',  le  .31  mars  deriiîer,  le  cr'rtificat  de  sa  dem.indi  d'un  troî- 
sîènn;  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  a  son  brevet  d  inveniion  de 
quinze  ans,  en  date  ilu  27  janvier  I8.'î8,  ])onrune  mae!iine  locomotive. 

272"  M.  G'orwof  (y/ u^Mj/c),  banquier,  demeurant  à  i*aris,  rue  i3ergérc, 
BP  15 ,  auquel  if  a  été  délivré,  (e  9 1  mars  dernier,  fe  certificat  de  sa  demande 
d'un  brevet  d'invention  et  de  perfectionnement  de  cinq  ans,  pour  nn  chan- 
delier mdeaiyqiie  à  lumière  fixe,  pour  brûler  la  chandelle  et  la  bougie. 

2  73<*  MM.  ùuérin  tX  compagnie,  demeurant  a  Parîâ,  rue  du  ^^arche'- 
d'Agucs>cau,  11*"»  10  et  12,  auxquels  il  a  ete  délivre,  fe  31  njars  dernier,  le 
certificat  de  leur  demand'e  d*un  brevet d'inventiou et  de  perfectionnement  de 
cinq  ans,  p.)Ur  un  seau  à  incendi»*. 

274"  M.  Hardin-^-Cuckcr  ,  den:etirant  à  Lille,  dt'parîeiiu  i»t  du  Xord  ,  au- 

2uel  il  a  e'te  délivre,  le  3l  mars  dernier,  le  ci-rtifieut  <le  sa  demande  d'un 
revêt  d'invention  de  cinq  ans,  pnur  des  perfectionnements  aj.portès  aux 
^jgnes  erop(o^-(fjr  iva»  U  filature  de  la  laine  et  dan*s  lté  cardes  a  carder 
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t75o  M.  Marceseheau  { Armand -Jean- liaptiste-Loms^,  consul  dr  France 
en  Irlande,  représente  à  Pari.^  par  M.  Ducruet ,  soas-clief  au  njinisirre  des 
finances,  dcnieiirant  rue  des  Marivr?,  n^Gj,  auquel  il  a  vtc  délivré,  le 
Jl  marâ  dernier,  le  certificat  de  m  demande  d'un  quatrième  brevet  d*addî> 
don  et  de  pcrfccdooBCBiciit  à  mu  brevet  d'inTcntioii  de  qvinie  mns ,  en  date 
dn  tt  mai  I0«o,  ptmr  ime  nooTelle  locomotive. 

t7€^  M.  MmtâQt  (/«m),  demcunat 
tement  du  Rh6ne,  auquel  il  a  été  dëliTré,  le  tt  nan  dernier,  le  certtint 
de  sa  demande  d'un  brevet  d*invent:on  et  de  perfectionnement  de  dix  ans, 
pour  un  instrument  dit  platnp-aphr  complet,  applicable  aa  Ciiaa^e»  cmrdîf- 
aagc ,  toise,  eîc.  de  toute  espèce  dctoflVs. 

Î7"°  M.  Mossier  {François)  ^  pliai  inacien  ,  de  Clermont-Ferrand  ,  depir- 
tement  du  Pu\-de-Dùmef  reprc^tnié  k  Paiiâ  par  M.  Terrisse,  dcmcurAsi 
rae  de  rOraloire-dv-Louvre,  vfi  6,  auquel  il  a  ^ttf  dëlivrd,  le  St  man  dc^ 
nier,  le  certificat  de  aa  demande  dW  brerct  d'iaireiitioBde  cinq  ana,  pavn 
pectoral  en  paatitlea  on  en  lii|nide. 

9  7A<>  M.  Mollet  (  Amtûine^Jasepft),  négociant,  demeurant  à  Paris,  boa- 
Icvard  Saint  Martin,  n'^  st,  auquel  il  a  ete  délivre',  le  Si  mars  dernier,  fe 
certificat  de  sa  doinandc  d'un  hrevet  d  arît'iiîon  et  de  perfectionnement  h 
brevet  d'invfniion  rf  do  pcrleciionnemcnt      (f;\  ans,  en  daîc  du  19  octoire 
prt  ri-.Icut,  pour     <  p(  I  fcctionnennMi(s  au\  cannes-parapluies. 

2 TU"  M.  Noblct  nu  (  (Jermain  ),  liorloger,  demeurant  à  Seigncîar,  dëpir- 
tencnt  de  rVonnc,  auquel  il  a  été  de'livré,  le  SI  mars  dernier,  le  cenificai 
deaa  demande  d*un  brevet  d'invention  de  dix  ans,  pour  Tapplication  à  ^ba^ 
lof  erie  dn  métal  dit  mickd^lii» 

S8o°  M.  Peietm  (Loi(ftr«J?oai«ài),  à  Bobain,  représenté  k  Pavii  par 
M.  Truffaut,  demeurant  me  Favart,  no  8,  auquel  il  a  été  délivré,  le  9t  budi 
dernier,  le  certificat  de  su  demande  d'un  brevet  d'addition  et  de  perfectionne- 
nient  k  son  brevet  d'invention  et  de  perfoctionnement  de  cinq  ans,  en  da:e 
du  6  Icvner  précèdent,  pour  une  armature  et  ia  mise  en  carte  de  deniiK 
propres  à  fabriquer  des  chalcs  sans  envers. 

}\.  Roberts  {William- James),  négociant  maître  dliAtrf  à  Calais, 
représenté  li  Pftria  par  M.  Andelle,  négociant,  demeurant  me  Hante^Bc, 
B«  A,  auquel  il  a  été  délivré ,  le  9t  mars  dernier,  le  certificat  de  sa  demande 
d'un  brevet  d*importadon  de  dix  ans,  pour  un  procédé  de  fabricadon  da 
savon  dur. 

3       M.  Sulot  (Nicolas)^  professeur  de  mnstqne,  demeurant  à  Dijon, 

df'parfenu  :it  de  la  Cote-d'Or,  aucjnrî  il  a  e'îe' de'livre ,  îe  .^1  marsdcrnier, 
le  rertificat  de  sa  demande  d'un  brevet  d'invention  de  dix  ans,ponr  un 
système  i^eneral  double,  triple,  etc.  pour  tous  les  instruments  a  cordes  et  a 
table  d'i..ù utonie. 

tta«  M.  Fait  LockhoTSt  (Thierry),  de  Bruxelles,  faisant  élecdou  de 
domicile  k  Paris,  cbes  M.  /Hc6oi#,  négociant,  demeurant  rue  dn  Fanbouif» 
Poissonnière,  n*  I0,  auquel  il  a  été  délivré,  le  St  mars  dernier,  le  certificst 
de  sa  demande  d*uu  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  k  aoii  brevet 
d'invention  de  quinze  ans,  en  date  du  S  juin  iS40,  pour  une  nouvnHe  ma- 

cbine  à  r.ibriqv:er  les  briques. 

2  8  4°  M.  t'ouillon  (François),  ne'gociant,  de  Londres, faisant  élection  de 
domicile  k  Paris,  clici  yi'""^  veuve  Nourtier,  deinenranl  place  du  Louvre, 

4|  auquel  il  a  éie  délivré,  io  ili  mars  deriucr,  le  ccriiûcal  de  sa  de- 
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mande  d'un  deuxième  brevet  d'addition  et  de  perfectionnement  k  fon  Breret 

d'importation,  d'invention  et  de  perfectionnement  de  quinte  ans,  en  date  du 
2  juillet  18A0,  pour  des  améliorations  apportées  aux  machmes  à  fabriquer 
les  draps  oi^étoQ'es,  soit  en  pure  laine,  soit  en  m(  lange  de  laine  et  poil? 
d'animaux,  par  le  procédé  de  feutrage,  etsana  avoir  recours  au  filage  uiau 
tinage. 

tSft*  MM*  f9^addmgion  frèrcf,  filateors,  demeurant  à  Parie,  rae  da 
Paubourg^Poiiioniiière,  B,  auaqueia  i(  a  iié  ddlvrrë,  le  Si  ma»  dernier , 
le  certificat  de  leur  demande  d'un  deuxième  brcTCt  d^addition  et  de  perfec- 
tionnement à  leur  brevet  d'importation  de  quinze  ans,  en  date  du  3  février 
1838,  pour  perfectionnement  dans  le  blanchiment  des  tissus  de  lin  ou  autrea 
substances,  comme  auasi  des  aub^tauccs  lilameuteuf ea ,  et  dans  lea  appareils 
employés  a  cet  effet. 

186*»  M.  fyerdet  Aintî  {Jean- Dentiste- Antoine)^  négociant,  demeurant  à 
Ptfis,  rue  Maurine,  6.  auquel  ii  a  e'té  délivré,  le  31  mars  dernier,  le 
eertificat  de  sa  demande  dTnn  brevet  d'invention  de  cinq  ana,  penr  la  cem- 
]>oeition  d'une  huile  propre  à  U  frisure  dea  chevens. 

2.  Il  sera  adicssé  à  chacun  des  brevetés  ci-dessus  une 
expédition  de  i'aiiicle  qui  ie  concerne. 

t3.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  de  l'agri- 
culture et  du  commerce  est  cliarj^ë  de  rexecutioii  de  la  pré- 
sente ordonnance  y  qui  sera  insérée  au  Bulletin  des  lois. 

Signé  LOUIS-PUILIPPE. 

Par  le  Roi  :  U  MÛÊÙtrë  SteréuUrê  ^étmi  mi  dS^porfcnent 

dt  VugrieuUurê  eldk  coamerce, 

Signd  L.  Cumir-GmioAmn* 


N*  9380.  —  Obdonsancp.  du  Roi  qui  maintient  M.  le  Lieute- 
nant grncral  Comte  tic  Colbert  (  Louis-Pierre-AIphonse  )  dans 
la  jjremicre  section  du  cadre  de  l' Etat-major  général. 

A  Paris,  le  S5  Juin  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français,  a  tous  présents 

et  à  venir,  salut. 

Va  fa  loi  du  4  aoiit  1839  ; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secre'taire  d'état  de  la  guerre,  et 
de  l'avia  de  notre  Conseil  des  ministres, 

Nous  AVONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  ce  quï  suit  : 

Art.  1*'.  M.  le  lieutenant  gcnénd  comte  ie  Cotbert 
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(  Louis- Pierre- Alphonse  )  est  maintenu  dans  la  première 
Étdioxt  chi  ciita  de  fëmt-mafor  |éitciclf. 

Notre  miaistre  secrétaire  a  étal  de  la  guerre  &t  charge 
de  i'exccution  de  (a  présente  ordonnance. 

aigmé  MUiMHliiPf  B. 

fktîtiiffi'.  U  Président  St  ConHif,  Mhiitrt  Jieeféi0tnré  i'iuâ 
êe  U$  gûêrrê. 

Signé  W*^  Due  ot  tfAi.WMTtE, 


N*  9387.  —  Ordonnance  du  Roi  porttnt  : 

Ait.  1^.  Il  «era  pmtdé,  pw  Teie  de  pililieilé  H  de  eoneu^ 
reaee,  à  FMiî«dîoetftin  des  tranraeir'd'éiebli^eiiMiit  d'an  ^oat  éos- 
pendu  sur  la  Garonne,  k  Verdtfnr  CtÉi^n-etGtitùMie) ,  ratfie  d^> 
partementaie  6,  de  Mootauban  à  Auch,  conformément  au 
clauses  et  conditions  du  cahier  des  charges  annexé  a  fa  ]>i  ésenie 
ordonnance. 

L'adpidkatîoB  sera  pavée  au  nîbtie  de  ia  davée  d'an  péage , 
dont  la  pereeptioa  atffa  lieu  d'après  le  tarif  ci-dessoos  Baé  :  ie 
mas^mum  de  cette  durée  sera  déterminé  par  Tadinioistraiion  dans 
un  bilfet  csfclîeié ,  qui  ne  sera  ouvert  qu'après  Te  dépôt  des  sou- 
missions. 

L'adjudicataire  recevra,  en  outre,  à  titre  de  subvention,  les 
MnAieîf  e2'"tf|ireS7 
Trente  miffe  francs  suY  hi  fonds  du  trésor; 
Treme  aiiUa  iiraaod  sar  fe  budget  de  fa  commune  de  Verdun, 
Et  dis  mille  francs  sur  les  fonds  du  département. 
Lesdttes  sommes  payables  comme  i!  est  stipulé  à  Particle  8  du 


cahicrr  des  charges. 

2.  Le  tarif  du  pea«(e  est  fixé  comme  H  sait: 

1°  Pour  une  personne  chargj^e  ou  non  chargée   Oà*^ 

Pour  un  cheval  ou  mulet  et  son  cavalier,  valise  comprUe.. .  •  o  20 

S*  Pour  un  cbevaf  ou  mulef  cfaar^,   o  to 

40  Pour  un  cberaf  ou  mulet  non  chargé   0  10 

s*  Pour  un  éne  ofc  une  âneMe  chargé  •  0  tO 

6**  Pour  tfn  4ne  ou  une  ânesse  non  chargé.  •••  O  OS 

70  Par  cheva! ,  mulet ,  bœuf,  vache  ou  Ane,  empiojré  au  labour  ou 

allant  au  pâturage   0  05 

8°  Par  bœuf  on  vache  appartenant  k  des  marchands  et  destiné  k 

ïa  vente   O  10 

9*^  Par  veau  ou  porc   0  05 

10*  Pour  un  mouton,  brebis,  bouSt  chèvre,  cochon  de  lait»  et 

par  chaque  paire  d*oiefl  ou  de  dindons   o  OS  i/t 


LMSqila  ee^  itABlftan  kwté  tm  ^tnrage',  s»  ne  pajem  que  fa 
flMÎtié  aa  droit. 
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if  Pour  «iieToitsrefiifpeiidiie,  à  déni  nmcf ,  «Tceiia  eberal 

les  voytge^rt  ponjprifl,  ^  ^   ^ . .  t 

id«  Pour  c|it|q)te  phevai  ci»  fii;i.  « .  ^  ^  j^p 

130  t*oiir  une'  voiture  $u»peuâue,  à  .quatre  roues,  avec  un  ojbcjral 

ou  lin  imilct,  îr  rontiiincnr  .et  les  vov.: >;<'tiis  cnmpris  ,   1*  6©  * 

J      i*our  uiu' voiture  sus|  cndue ,  à  quatre  roues,  atfcir'c  de  dcut 

rluviux  ouiuultis,  le  rouductcnir  <'t  les  vu  vape\M  s  couijirî-s. .  .   5  00 

16*>  Puur  cliai^ue  clievii^      su.s   1  OO 

iQo  Ponr  charrette  ordinaire  de  cun4)uguc ,  u  deux  rouet,  ou  cha^ 
riot  de  ferme,  k  quatre  roues,  duirgé,  attelë  d'an  cheval,  d'un 

mulet  on  de  deux  b«ufc,  condocteiir  compris   i  00 

17*  Par  chaque  cheval,  nmtet  on  paire  de  bœufs  en  sus.....  b  £9 

|S«  Pour  rliurretu*  ou  obariot,  comme  ci-dMittr  àvide..*....  0  if 

10"  Par  liu-vai,  uiuict  ou  paire  du  bœufs  eu  sui$.   0  Sp 

2  0°  Pour  charrette  chargée  ou  i^ou  jcli^gtie*  Al^ejjée  ^vdej^^fit 

d'un  âue  ou  d  une  àue.^se   U  26 

2  1°  Pour  une  àne>^e  (ïe  plus   0  10 

ajo  Pour  c:iafretce  ou  chariot  de  ferme,  tlj.ugc,  ciuplo^c  au 
transport  des  engrais  ou  k  fa  rentre'e  des  rc^çoftes,  attelé  d'nn 

cheval  ou  mulet  ou  de  deux  bœuf^,  le  condaeieur  compris.  0  ftO 

Paf  obeval,  mulet  ou  paire  de  bœufs  en  sus  •  sa 

tàP  Même  clcn  refte  ou  chfciot  ,  à  vide.  .«  4>  90 

tfto  Par  puevul,  uju^^t  ou  paire  de  ba-ufs  en  .^u^.   0  10 

f  6**  Pour  charrct'.e  ou  chariot  de  roulante  charge,  att^^  ^'u'^  che- 
val ou  d'un  mulet ,  conducteur  compris   1  00 

Î7°  Par  chaque  clieval  ou  uiulct  de  plus   0  2& 

2  8°  Pour  charrette  ou  chariot  (je  roulage  non  charge',  atteië  d'un 

cheval  ou  wufet,  eonducteor  compris  o  to 

ip*  Popf  chaque  cfk^yt^  on  mulet  en  fns  •  0^  li 

do*  Pour  tilbùr^  de'eouvcit  attelë  d*tin  chetal  ou  mulet  0  00 

Les  chevaux  ou  mtrfetft'qui  ue  seraient  dëtsfes  que  pour  le  passage  sar  fe 
pont  séront  toojoi^f  laxiis  cpœmç  Cuisit  partie  das  équipages. 

Seront  exem[)tj  du  peaf^e, 

Le  préfet  cl  le  sous-préfet  en  tournée;  les  in<^e'uii>ur.^ ,  conducteurs  des 
pon^  et  ciiaussées  et  autres  agents  du  mcmc  service;  les  ageuts  voyers  et  les 
piqueurs  cbarg/s  du  service  des  chemins  de  grande  communication  ; 

Les  agents  des  contributions  directes  et  indirectes,  des  douanes  et  des  fo- 
rêts, dans  Texercice  de  leurs  fonctions;  les  inspecteurs  et  stationnaires  des 
••lignes  te'Iégrapëiqness 

La  gendarmerie ,  les  corps  militaires,  les  soos-ofliciers  et  soldats  voyageant 
isole'ment  avec  li  utile  de  rout  '  ;  les  transports  de  {  administration de  iagMrrO 
définis  par  ïc  litre  \l  du  dcnet  du  2.3  juin  1806; 

Les  courriers  f'n  uvernenient ,  lc>  malles  employi'es  au  transport  des 
dépêches,  les  voilures  cellulaires  euployéee»  au  transport  des  condamnés, 
les  facteurs  I  , 

Les  enfants  des  deux  sexes  obligés  de  trayerser  le  pont  pour  aller  recc- 
Toir  rinstruction  primaire  ct  reiigieuse,  et  retotirncr  k  leur  domicile;  . 

Lco  ministfss  des  snl^ss,  daasroiorrice  dâ.iMV  ministère. 
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3.  L'ailftidicataîre  tU  aatoriie  à  faire  F«€<|«intiini  cki  temins  tt 

oéeesMkirai  fùm  Pmciitioii  de  tes  trsraox»  en  te  eonfor- 
mant  ans  dispofîttons  des  thref  II  et  eoiraDta  de  la  foi  da  7  juillet 
1833f  lor  Texproprialion  ponr  came  d'ulîirte  publique. 

4.  L'adjudication  fera  soumise  a  lapproDation  du  miaistre  se- 
crétaire dVtat  des  travaux  publics. 

5.  L'ordonnance  du  6  janvier  1839  est  rapportée.  {Paris,  2  imm 
1ê4L) 


W  9388.  —  Ordonnance  do  Roi  portant, 

1  *  Que  M.  Boudard  Sainte-James  (  Sihain-MathisU'Emmanueï]^ 
né  à  Vénalités  (  Seine- et-Oise  )  le  30  pluviôse  an  xiii  (  19  février 
1805  ),  avocat  et  conseiller  municipal  audit  Versailles,  est  autorise 
à  ajouter  A  son  nom  celui  de  Gaueourt,  et  i  s'appeler  à  ravenir 
Boudard  Sdinte^Januê  Gaueourt  f 

1*  Que  l'impétrant  ne  pourra  se  pourvoir  devant  les  tribunaux, 
pour  faire  operer«sar  les  registres  de  l'état  civil  Taddition  rénit- 
tUki  de  la  présente  ordonnaneCt  qu'après  les  délais  fixés  par  les 
articles  6  et  8  de  k  loi  du  il  germinal  an  xi ,  et  en  justifiant 

Su'aucune  opposition  n'a  été  formée  devant  le  Roi  en  son  Conseil 
'état  (  S  Mai  1S4L  ) 


Certifié  conforme  par  Dom 

\v  Garde  des  sceaux  de  France,  Ministre 
Secrétaire  d'état  au  département  de 
la  justice  et  des  culteê, 

A  Paris,  le  1"  *  JuUIet  1841, 

N.MARTIN  I,  du  Nord). 


*  Cette  date  eit  celle  de  la  riœfùtm  4m  Bidiatii 
à  la  GhoMeUtrisb 


Oa  t'abonne  poor  la  Balittia  d«*  ioU»  à  rdtau  im  9  tnam  f«r  «a,  à  U 
rbipiiatilt  Mjai«,  m  «ImsIm  INrcetrait  dm  fOÊHm  ém  a^utMMMia, 


Im parasaim  BOTALB,  — >  IvJailIet  1841, 


Digitized  by  Google 


(  885  ) 


BULLETIIN  DES  LOIS. 


N**  9389,  —  £0/  #iir  /m  Ventes  aux  enchères  de  Mamhandfeee 

Ao  palaift  de  Neuilly,  ie  S5  ^nin  1841. 

LOLIS-PHIUPPË,  lioi  0BS  Français,  à  tous  prAents 
et  à  venir,  salut.  ' *'  • 

Nous  avons  proposé,  les  Chambres  ont  adopté,  nous 

AVOKë  OIDOHVB  «t  ÔBIKIMirQll^  d9i|«  : 

Sont  interJites  les  ventes  en  détail  des  marcliandises  n£UveS| 
à  cri  pubiic,-60tt  aux  encliéres»  4oit  au  rabais,  loit  à  prurfite  • 
proclamé  avec  ou  W)5  ïmiMnce  des  otàmen  minîflÉâtbi' 

Articlb  2. 

• 

]Se  sp|U  pa$  comprises  dans  cette  cjéfenaf)  ies  ventes  pma- 
critcs  paf:    ipi,  ou  fait^p^r  a^uprit^  «jefiistioe»  non.'plitf  ipM 
le^  ventes  ^pr^décèsi  (a^ite  o||  cemtÎDn  je  conmefèe^  ou 
dai^  tous  les  autres  cas  de  nécessité  dout  rappreciaUuu  sera 
soumise  au  tribunal  de  commerce."  . 

^nt  ^alemeot  exceptées  les  ventes  i  cri  publie  4e  oomes- 
tibles  et  objets 'de  pes  de  vdeur,  connus  dans  le  cAmmeit^. 
sofis  1^  iH>m  dp  meoiue  inerceriè*  •  : 

Article  3-  ,       •      '  ' 

Les  ventes  publiques  e^  ^i)  dé^  ie  march^ffi^  fîHliVfii 
qui  auront  lieu  iqprès  décès  ou  par  autorité  de  justice  seront 
faites  selon  les  formes  prescrites  et  par  les  officiers  ministcriels 
2.  IX'Série.  '  69 
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préposés  pour  h  Tente  forcée  d«  mobilier,  oonfermânent  aux 

ai'licleâ  025  et  945  du  Code  de  procédure  civile. 

Article  4. 

Lesventesde  marchandises  après  faillite  seront  faites»  con- 
formément à  larticie  486  du  Code  de  commerce,  par  un  offi- 
cier public  de  la  classe  que  le  juge  commissaire  aura  doter- 

Quant  au  mobilier  du  failli,  il  ne  pourra  être  vendu  aux 
enclières  que  par  le  ministère  des  commissaires-jiriaeurSy  no- 
taires, huissiers  ou  greffiers  de  justice  de  paix,  conforménieiit 

aux  lois  et  rùj^lemeutâ  qui  déteruiiaent  les  atlributious  de  ces 
diÛërcnt^  oiiiciers. 

Article  5. 

Les  ventes  publiques  et  par  enchères  après  oessatioo  ée 
-commerce,  ou  dans  les  autres  cas  de  nécessité  prévus  par  Far» 

ti(  le  2  (le  la  présente  loi,  ne  pourront  avoir  lieu  qu'autant 
quelles  auront  été  préalablement  autorisées  par  le  tribunal  de 
•  commerce,  sur  ia  requête  du  commerçant  propriétaire,  à  la- 
quelle sera  jolnr  un  état  dëtaiitë  des  marchandises. 

Le  tribunal  constatera,  ))arson  jugement,  le  fait  qui  donne 
lieu  a  la  vcnie;  il  indiquera  1^  lieu  de  son  arror»di><cn]ent  ou 
se  fera  la  vente;  ii  pourra  même  ordonner  que  les  adjudica- 
tions ii*aoi^ont  lien  que  par  lois  dont  ii  fixera  l'importance. 

Il  décidera ,  d'npics  les  (ois  et  règleviênts  d'attribution ,  qui, 
des  courtiers  ou  des  co»  niiissairos  priscurs  et  autres  oiIiCM:rs 
publics,  sera  cbargé  de  la  réception  des  enchères. 

'  L'autorisation  ne  pourm  être  accordée  potir  cause  de  néces» 
siténqu  au  marchaml  sédentaire ,  ayant  depuis  un  an  au  moins 
son  domicile  réel  dans  i  arrondissement  où  la  vente  doit  être 
opcrcc. 

Des  affiches  apposées  à  la  porte  du  lieu  où  se  fera  la  vente 
énonceroiU  le  ji^ementqni  îaara  autorisée. 

Articlb  6. 

Les  ventes  publiques  aux  enchères  de  marchandises  en  gros 


Digitized  by  Google 


B.  n*  628.  (  887  ) 

continueront  à  être  iiaiites  par  le  ministère  des  courtiers,  dans 
les  eu,  aux  conditions  et  selon  les  formes  indiqués  par  ies  dë- 
cret8des92  novembre  1811  (i),  17 avril  1812  (3),  iaioi du 

1  5  mai  1  8  1  8  (3),  et  ies  ordouuances  des  1"  juillet  ISIS  (4) 
et  9  avril  1819(5). 

ÂaTlCLE  7. 

Toute  contravention  aux  dispositions  ci-dessus  sera  punie 
de  la  coniiscation  des  marchandises  mises  en  vente,  ac»  en 
outre,  d*une  amende  de  cinquante  à  trob  mille  francs, 
qui  sera  prononcée  solidairement,  tant  contre  le  vendeur  que 
contre  rofTicicr  public  qui  l'aura  assisté,  sans  préjudice  des 
dommages-inteiéts,  s'il  y  a  lieu. 

Ces  condamnations  seront  prononcées  p|ir  les  tribunaux 
correctionnels. 

Article  8. 

Seront  passibles  des  mêmes  peines  les  vendeurs  ou  officiers 

publics  qui  comprendraient  sciemment  dans  les  ventes  fottes 
par  autorité  de  justice,  sur  saisie,  après  décès,  faillite,  cessa- 
tion de  commerce,  ou  dans  les  autres  cas  de  nécessité  prévus 
par  lartide  2  de  la  présente  loi,  des  marchandises  neuves  ne 
faisant  pas  partie  du  fonds  ou  mobilier  mis  en  vente. 

Article  9. 

Dans  tous  les  cas  ci  dessus  oii  les  ventes  publiques  seront 
Eûtes  par  le  ministère  des  courtiers,  ils  se  conformeront  aux 
lois  qui  les  régissent,  tant  pour  les  formes  de  fa  vente  que 
pour  les  droits  de  courtage. 

Article  10. 

Dans  les  lieux  oii  il  n*y  aura  point  de  courtiers  de  commerce, 
les  commissaires*priseurs ,  les  notaires,  huissiers  et  greffiers 


(i)  iv«  série,  Bull.  404,  n'  74G5. 

(3)  iv<!  série.  BuIL  430,  n*'  7910. 
(9)  yJi^t^e.Bun.  fil,  4101. 

(4)  wtfi  êétit  t  BnO.  tts,  n»  4StS. 
(s)  VII*  fërie,  BnlL  t74,  SiSS. 
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iû  ftàûot  i»  paix  fimnt  les  rente»  cf-desans»  selon  les  droiii 
4ut  leur  sùM  respectÎTeineiit  attribues  par  ks  lois  et  règle- 
HnefilB. 

Ils  seront,  pour  lesdites  ventes,  soumis  aàt  forAHes,  coA^ 
ditionset  tarifa  imposés  aux  coortim. 

La  présente  loi,  discutée,  délibérée  et  adoptée  par  ia 
Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés,  et  sanctionnée 
par  fioui  cefourd'hui,  sefa  eiécutée  comme  foi  éé  fÉtat. 

Donnons  £N  mandemént  à  nos  Cours  et  l'tibuhàux, 
t^réfets ,  Corps  adminbtratifs ,  et  tous  autres,  que  les  présentes 

ils  gardent  et  maintiennent,  fassent  f^rcfer,  observer  et  mahi- 
t'cnîr,  et,  pour  les  rendre  plus  notoires  à  tous,  ifs  foa  fassent 
publier  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera;  et,  afin  queœ 
soit  chose  ferme  et  stable  a  toujours,  nous  y  avons  bit  mettre 
mtre  scmu. 

fait  nu  palais  de  Neuilly,  le  25*  jour  du  mois  de  Juin, 
fàto  1641. 

Si^  Lcrbis-PHiiippE. 

^tt    teeff^     çr;\t\ë  teefttt  t  Par  It  Aot  : 

Le  Garde  des  sceaux  de  FratUê ,  Le  Garde  des  sceaux  de  France, 

Wmatn  Searémka  itéiai  tm  dé-  Mmiâtre  Secrétture  d'état  aa  dè- 

partemami  de  Ut  putke  ef  ias  portement  de  Ut  justice  et  deê 

euUeê,  culte* , 

Stcfkitf  Nf.  iLkvmt{  Al  Nord  }.         Si^é  N.  Martin  (da  Nord). 


9390.  —  Loi  qui  alloue,  sur  Vcrercirc  iS4f ,  un  Crc  dit  sup- 
plémentaire pour  la  dépense  résultant  de  la  nouvelle  Orgttmt' 
tation  dm  Tribimal  de  première  instance  de  Ut  Seine, 

An  palan  de  Neailfj,  lé  95  Juin  1841. 

LOUiS-PHILlPP£,  Koi  des  Français,  à  tous  présents 
et  i  venir,  salut. 

Nous  avons  proposé,  les  Chambres  ont  adopté,  NOUS 
AVONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  ce  quî  suit  : 

Article  1*^. 

n  estaiioué,  sur  l'exercice  1 S4 1 ,  au  delà  du  crédit  accordé 
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par  la  loi  de  finances  da  1 6  juillet  1 840  pour  le  service  des 

tribunaux  de  première  instance,  un  crédit  supplemenlaire  de 
cinquante  miile  deux  cents  francs»  destiné  à  subvenir  à  la 
dépense  résultant  de  la  nouve&  oiganisation  du  tribunal  de 
première  instance  de  la  Seine. 

Article  S. 

II  sera  pourvu  à  la  dépense  autorisée  par  la  présente  loi , 
au  moyen  des  ressources  affectées  aux  besoins  de  l'exercice 
1841. 

La  présente  loi,  discutée,  dâibérée  et  adoptée  par  la 

Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés ,  et  sanctionnée 
par  nous  cejourd'hui ,  sera  exécutée  comme  loi  de  TÉtaL 

DOSINONS  m  MANDEMENT  à  no8  Cours  et  Tribunaux , 
Préfets,  Corps  administratifs,  et  tous  autres,  que  les  présentes 
ils  gardent  et  maintiennent,  fassent  garder^  observer  et  main- 
tenir, et ,  pour  les  rendre  plus  notoires  à  tous ,  ils  les  fassent 
publier  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera  ;  et ,  afin  que  ce 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours,  nous  y  avons  fait  mettre 
notre  sceau. 

Fait  au  palais  de  Neuiily,  le  25*  jour  du  mois  de  Juin, 
lan  1841. 

Signé  LOUIS-PHIUPPE. 

Vu  et  scellé  da  grand  sceau  :  Par  le  Roi  : 

Xée  Garde  des  sceaux  de  France,  Le  Garde  des  sceaux  de  France, 
Ministre  Secrétaire  d'état  au  dé'  Ministre  Secrétaire  d'état  au  dé- 
partement de  la  justice  et  des  portement  de  la  justice  et  des 

cultes ,  cultes, 

Signé  N.  Martin  (  da  Nord ).  Sigaë  N .  Martin  (  du  Nord  )• 

N**  9391.  —  Lois  qui  autorisent  onze  Départements  à  êHmposer 

ejciraordinairement. 

An  ptldf  des  Twloriet,  le  95  Jnm  1841. 

LOUIS-PHIUPPE,  Roi  des  Français,  à  tous  prâents 
et  i  venir,  SALirf • 

JX'  Série.  60. 
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Nous  avons  proposé,  les  Chambres  ont  s^dojfXé^  NOUS 
AVONS  ORDONNÉ  et  OADUNNONS  ce  qui  $uit: 

PREMIÈRE  LOI. 
(Aube.) 

Article  unique. 

Le  département  de  f  Aube  est  aiatorisëy  confonnément  i 
la  demande  qu'en  a  fahe  son  conseil  génëhil,  dans  sa  séance 

du  28  août  IS  k),  à  s'imjioscr  cxtraorJinairement,  pendant 
trois  années,  à  partir  du  1"  janvier  1842,  un  centitne  addi- 
tionnel au  principal  des  quatre  contributions  directes ,  dont 
le  produit  sera  exclosiveaient  aflTecté  à  h  reconstnicticm  de 
la  maison  d'arrct  de  Bar-sur-Aube. 

DEUXIÈME  LOI. 

(  Charentc-Infcrieure.  ) 

Article  unique. 

Le  département  de  îa  Charente-Inférieure  est  autorisé, 
conformément  à  la  demande  qu'en  a  faite  son  conseil  gênerai, 
dans  sa  séance  du  31  août  1840,  à  s'imposer  eitmordiaaûne- 
ment,  pendant  trois  années ,  i  partir  de  1842,  deoi  cen- 
times adtlilionnels  au  principal  des  quatre  contributions  J/- 
rectes,  dont  le  produit  sera  exclusivement  alFecté  à  concourir 
à  fachèvement  des  chemins  vicinaux  de  grande  commnnica- 
tion  classés  dans  ia  session  de  1840. 

Cette  imposition  sera  recouvrée  concurremment  avec  les 
centimes  généraux  dont  les  lois  de  finances  autoriseront  i'éia- 
Uissement,  en  vertu  de  ^article  1 2  de  ia  loi  du  2 1  mai  1 836. 

TROISIÈME  LOI. 
(Doub».) 

AUTICLE  UMQUK. 

he  département  du  Doubs  est  autorisé»  conformément  a 
la  demande  qu*en  a  fidte  son  conseil  général,  dans  sa  séance 

du  3  septembre  ISiO,  à  s'imposer  extraordinairement,  pen- 
dant quaue  aiméeSi  à  partir  de  X^i%,  iu\  c^ntinjtt^  ^ddi« 
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tionnei  mi  firiiicipai  des  quatre  cantrilwtioM  dimM»  dont 

le  produit  sera  exclusivement  aflfectë  aux  dépenses  de  créatîoit 
et  de  premier  ctabiisâemeal  d'une  école  normale  primaire 
<f  ÛMtitiitrioea  à  Besiaçon* 

QUATRIÈME  LOJL 
(Gard.) 

Le  département  du  Gard  est  autorisé,  conformément  à  lal^ 

demande  qu'en  a  faite  son  conseil  général,  dans  sa  séance  du 
27  août  1840,  à  porter  à  trois  centimes  et  demi,  jpeiKl^Ot 
cinq  années,  a  partir  du  1*'  janvier  1842,  l'imposition  ex* 
traordinaire  de  deux  centimes  et  demi  autorisée  par  la  loi 
du  9  juillet  1836. 

CINQUIÈME  LOI. 
(  Loire-Inferieure.) 

Article  lmque. 

Le  département  de  la  Loire-Inférieure  eae  mterisé,  sur 
la  demande  formée  par  son  conseil  général,  dans  sa  séance  du* 

1*' septembre  ISfO,  à  s'imposer  cxtraordinaircment,  pen- 
dant quatre  années,  à  partir  de  1842,  deux  centimes  addi- 
tionnels au  principal  des  quatre  contributions  directes,  dont 
le  produit  sera  exclusivement  affecté  aux  travaux  neufs  des 
routes  départementales  actue&ement  classées,  autres  que  la 
route  n"  17. 

SIXIÈME  LOI. 
(MoseUe.) 

AUTICLE  1". 

Le  département  de  la  Moselle  est  autorisé,  conforménieiçit; 
k  Ta  demande  qu  en  a  faite  son  conseil  général ,  dans  sa  séance^ 

du  4  septembre  1840,  à  emprunter  une  somme  qui  ne  pourra 
dépasser  quatre-vingt-deux  mille  bancs,  et  qui  sera  réalisable 
en  1841  et  1842,  dans  les  proportions  indiquées  par  le  con* 
aeil  général. 

Cette  sontte  est  exclusivement  afFeaée  tant  aux  tiavau^^ 

69.. 
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tfadièveaieiit  des  rratet  dëpartementdes  ésÊSééê  qu'à  cent 

de  construction  de  la  route  de  Rohrbacli  à  Lemberg,  dont  le 
dassement  est  demandé  par  ie  conseil  général. 

L'emprant  anra  lien  avec  publiciié  et  oonciiiTence,  et  a 
un  taux  d'intérêt  qui  ne  pourra  dépasser  quatre  pour  cent 

Toutefois  le  préfet  du  département  est  autorisé  à  traiter  de 
gré  à  gré  avec  la  caisse  des  dépôts  et  consignations ,  à  un  taux 
cTintérét  qui  ne  soit  pas  supérieur  à  celui  ci-dessus. 

i  Article  2. 

Le  département  de  ia  Moselle  est  autorisé,  conformément 
k  b demande  quen  a  également  faite  son  conseil  général,  dam 

la  même  séance,  h  s'imposer  extraordinairement,  pendant 
iannce  1843,  cinq  centimes  additionnels  au  principal  de  il 
contribution  foncière* 

Le  produit  de  cette  imposition  est  aflècté  tant  au  rem- 
boursement du  capital  emprunté  qu'au  payement  en  partie 
des  intérêts.  Le  surplus  des  intérêts  dus  pour  1841,  1842  et 
1843,  sera  acquitte  sur  les  ressources  que  le  conseil  généni 
sent  appdé  à  indiquer  dans  sa  session  de  1841. 

SEPTIÈME  LOI. 
(  Bas-Rhin.  ) 

Article  unique. 

Le  département  du  Bas-Riiin  est  autorisé,  conformément 

à  la  demande  qu'en  a  faite  son  conseil  général,  dans  sa  séance 
du  4  septembre  1840,  à  s  imposer  extraordinairement  pen- 
dant trois  années,  à  partir  du  i'^  janvier  1842,  un  centime 
additionnel  au  principal  des  quatre  contributions  directes, 
dont  le  produit  sera  exclusivement  afïècté  aux  travaux  de 
construction  et  de  grosses  réparations  des  roules  départemen- 
tales. 

HUITIÈME  LOI. 
(Sarihe.) 

Article  1". 

Le  départeouent  de  ia  Sartiie  est  autorisé,  coafiNmàBent 
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à  la  demande  qu'en  a  faite  son  conseil  général ,  dans  sa  séance 
du  31  août  1840,  à  s  imposer  extraordinairement  pendant 
six  années,  i  partir  du  1*'  janvier  1842 ,  deux  centimes  addi* 
tionnels  au  principal  des  quatre  contributions  directes,  dont 

le  produit  sera  afTecté  au  service  des  intérêts  et  à  Tamorlisse- 
ment  du  capital  de  trois  cent  mille  francs  emprunté  à  la 
caisse  des  dépôts  et  consignations  en  vertu  de  {a  loi  du  1 3  jui{7 
Ietl838. 

Article  2. 

L'imputation  énoncée  au  second  article  de  ladite  loi  sera 
considérée  comme  non  avenue ,  ainsi  que  toutes  les  disposi* 

lions  contraires  à  h  présente  loi. 

NEUVIÈME  LOI. 
(  Seioe-loférieure.  ) 

Article  1". 

Le  département  de  la  Seine-Inférieure  est  autorisé,  con- 
formément à  îa  demande  (ju'cn  a  faite  son  conseil  généraî,  dans 
sa  séance  du  3  septembre  1840,  à  emprunter  une  summe 
qui  ne  pourra  dépasser  trois  millions  cent  quatre-vingt-sept 
mille  sept  cent  quatre-vingt-seize  francs,  et  qui  sera  exclu- 
sivement applicable ,  tant  à  la  part  que  doit  fournir  le  départe- 
ment dans  fa  dépense  d'achèvement  des  routes déparîemontaîes 
actuellement  classées»  qu*à  faire,  s'il  y  a  lieu,  l'avance  des 
eontingents  que  les  communes  se  sont  engagées  ou  s'engage- 
ront i  fournir  pour  lesdits  travaux. 

Cet  emprunt  sera  réalisable  en  six  années ,  à  partir  de  1  842 , 
dans  les  proportions  indiquées  par  le  conseil  générai  dans  sa 
délibération  susvisée;  il  aura  lieu  avec  publicité  et  concur- 
rence, et  le  taux  de  f  intérêt  ne  pourra  dépasser  quatre  et 
demi  pour  cent. 

Toutefois  le  préfet  du  département  est  autorisé  a  traiter 
de  gré  à  gré  avec  la  caisse  des  dépôts  et  consignations,  et  A 
un  intérêt  qui  ne  pourra  dépasser  celui  ci-dessus  fixé. 

Le  service  des  intérêts  et  de  famortissement  du  capital 
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«■pranié  aura  liea  àn  inoym  dm  tmêomstH  créées  par  Far* 
tide  ^vant. 

'  AancLfi  2. 

**'  Le  (It'parlcment  de  ïa  Seine-Inrérlcurc  est  autorise  à  s'im- 
Ppsfc  extraordinairemeiUy  par  addition  au  principal  des 
^âtrecootribùtiotis  (fireclesy  quatre  centimes  soixante  et  seize 
centièmes,  pènoânt  dix  ans,  â  partir  du  1*^  janvier  1 

Artxclb  3. 

( .  La  pc^tion  de  Timposltioii  ci-dcssos  autorisée,  <|4m  ne  aéra 
paa  abkocbëa  par  le 

au  vote  du  conseil  général ,  appliquée  aux  trmn  4iei  miteii 

conçu iTcmmeiU  avec  les  fonds  de  Temprunt. 

Aexicjlë  4 . 

La  portion  des  contingenta  comMinaux  non  affectée,  par 
la  délibération  dn  conseil  général  du  3  septembre  1 84o,  à  h 

constriiclion  des  routes  departemeiitaîes,  ne  pourra  recevoir 
de  destination  qu  en  vertu  d  uuc  nouvelle  autorisation  à  ûiter- 

Article  5. 

.  Lef  travaux  dep  rentes,  à  la  dépense  desqudiea  les  corn* 
mmnes  doivent  contribuer  pour  moitié,  suivant  les  esaditioM 

du  classement,  ne  poufront  être  entrepris  que  lorsque  eei 
communes  se  seront  régulièrement  engagées  à  fournir  leur 
contingent  dans  les  délais  çppseiitis  par  l^dniniAmtioh» 

DIXIÈME  LOI. 
(Somme.) 

AaXICLE  UNIQUE.  ; 

Le  département  de  îa  Somme  est  autorise,  conformément 
i  la  demande  qu'en  a  faite  son  conseil  générai,  dans  sa  séance 
du  t9  iiràt  1840,  à  s'imposer  extraordinairèment,  pendant 
six  années,  à  partir  dit  -1**  fanvler  1642,  S  cèntimes  addi- 
tlontiéls  au  principd  des  «Juatre  contributions  directes. 
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.  ^Le  {nrodoit  de  cette  iBi}>osMon  sera  exdttshrement  affectai 
!•  aux  tnivatix  d'achèreiMent  des  routes  départementales  déjà 
classées;  2°  aux  travaux  neufs  des  nouvelles  routes  dont  le 
dassement  a  été  demandé  par  le  conseil  général»  dans  la 
théine  lëaucè» 

ONZIÈME  LOI. 

(  Vosges.  ) 

Article  unique. 

Le  département  des  Vosges  est  autorisé,  conformément 
à  la  demande  quen  a  faite  son  conseil  général,  dans  sa  séance 
du  31  août  1840,  à  s'imposer  extraordinairement  pendant 
trois  années,  à  partir  du  T'""  janvier  1812,  trois  centimes 
aiiditionneis  au  principal  des  c|uatre  contiibutions  directes , 
«font  ïe  produit  est  éitclusivement  aflècté  à  la  construction 
iTune  maison  d'arrêt  à  Rcniiremont. 

Les  présentes  lois,  discutées,  délibérées  et  adoptées  par  là 
Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés,  et  sanctionnées 
par  nous  cejoard'hui|  seront  exécutées  comme  lois  de  l'État. 

*  *  DoNNOiNS  EN  BIANDEMENT  à  nos  Coufs  et  Tribunaux, 
i?réfctSy  Corps  admimblratifs,  et  tous  autres,  que  les  préseyutes 
ils  gardent  et  maintiennent,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir, et,  pour  les  rendre  plus  notoires  i  tous,  ils  les  fassent 

publier  et  enregistrer  partout  oii  besoin  sera;  et,  afin  que  ce 
soit  diose  ferme  et  stable  à  toujours»,  nous  y  avons  fait  mettre 
notre  sceau. 

.  Fait  au  palaU  des  Tuileries,  le  25*"  jopr  du  mois  de  Juin, 
i  an  .1841. 

Signé  LOUIS-PHILIPPE. 
1    Vil  èt  scellé  àn  grand  sceau  :  ïeRol  : 

Gûfde  dés  sceaux  de  France,    Le Minittre  Secrétaire  d'étai  w  dé- 
Mtninre  Stcrétatre  d  ctat  ati  de-      jua^temei't  âe  i'ùttérieUr, 

'  n;'""^  ^«f**      ^  0iga<  T.  DucBltilL. 

fegkëïî.MAETiii(duNord). 
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9392.  —  Lois  qui  autorisent  treize  Villes  à  contra€i«r 
Emprunté  ou  à  s'imposer  cxtraordinairomtui. 

Au  paUii  des  Tuileries^  i«  i5  Jnia 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français,  à  tous  présenu 
et  à  venir,  salut* 

Nous  avons  propose»  les  Chambres  ont  adopte,  nous 
AVONS  ORDONNE  et  ORDONNONS  ce  qui  suit  : 

PREMIÈRE  LOI. 
(Aogoaiéine.) 

Article  unique. 

La  viiie  d'AngouIéme  (Charente)  est  autorisée  à  emproo- 
ter,  sott  avec  publicité  et  concurrence ,  soit  directement  de  fc 

caisse  des  clt'pôts  et  coiisigiialions,  à  un  intérêt  qui  ne  pourra 
excéder  quatre  et  demi  pour  cent,  une  somme  de  deux  ce&t 
mille  fiancs,  pour  concourir  au  payement  des  cooslnictîoiis 
relatives  a  rétablissement  d'un  ccdiége  royal ,  dont  la  crëatioii 
a  été  airèlée  par  l'ordonnance  du  G  octobre  1840. 

Cet  emprunt  sera  remboursé  en  huit  ans,  à  partir  de  IS^S, 
OU  plus  tôt,  si  (aire  se  peut,  au  moyen  d'un  prélèvement  an- 
nuel sur  les  revenus  ordinaires  de  la  ville. 

DEUXIÈME  LOL 
(Bftyoone.) 

^RTTCLB  UNIQUE. 

La  ville  de  Bayonne  (Basses-Py renées)  est  autorisée  à  em- 
prunter, avec  publicité  et  concurrence ,  ou  directement  de  U 
caisse  des  dépôts  et  consignations,  à  un  intérêt  annuel  qui  ne 
pourra  excéder  quatre  et  demi  pour  cent ,  une  somme  de  cinq 
cent  mille  francs  destinée  à  pourvoir  aux  dépenses  d  établisse» 
ment  d'un  entrepôt  réel  du  commerce  et  à  la  construction  de 
fontaines  publiques,  et  remboursable  dans  les  délais  et  au 
moyen  des  ressources  indiquées  dans  h  délibératioa  du  con- 
seil municipal  de  ladite  ville,  en  date  du  15  décembre  1840* 
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TROISiè»ffi  LOI. 

(  Carcassonne. } 

Article  unique. 

La  ville  de  Carcassonne  (  Aude)  est  autoriaée  à  emprun- 
ter, avec  publicité  et  concurrence,  ou  directement  de  h  caisse 
des  dépôts  et  consignations,  à  un  intérêt  qui  ne  j')ourra  excé- 
der quatre  et  demi  pour  cent»  une  somme  de  soixante  mille 
francs,  pour  être  alTectëe,  avec  d'autres  ressources,  au  paye* 
ment  des  frais  de  constructfon  d*un  abattoir  public  et  commun. 

Ledit  emprunt  sera  remboursable  en  dix  ans ,  à  partir 
du  1"  janvier  1843,  au  moyeu  des  revenus  ordinaires  de 
ia  ville. 

QUATRIÈME  UH. 

(  CbâloD-sur-Saôue.  ) 

Abticle  1". 

La  ville  de  Châlon-sur-Saône  (  Saône-et*Loire)  est  auto- 
risée i  emprunter,  à  un  imërét  cpii  ne  pourra  excéder  cinq 

pour  cent,  soit  avec  publicité  et  concurrence,  soit  directe- 
ment(  de  ia  caisse  des  dépôts  et  consignations ,  une  somme  de 
quatre  cent  mille  francs ,  pour  être  affectée  aux  dépenses  qui 
résulteront,  1^  de  la  transformation  du  palais  de  justice  en 
hôtel  de  vifle  ;  2°  Je  l'agrandissement  du  bassin  du  milieu  et 
de  la  construction  d'un  port  sur  ce  point  ;  3**  de  la  construction 
d'une  banquette  de  halage ,  du  quai  de  la  Monnaie  et  de  Tà- 
grândissement  dti  port  des  Messageries;  4*  enfin  de  h. res- 
tauration delarfaçàde  et  des  vôûtels  de  Féglise  Saint-Vincent. 

Ledit  emprunt  sera  remboursable,  en  capital  et  intérêts, 
à  raison  de  cinquante  mille  francs  par  année ,  à  partir  du 
1*'  janvier  1844 ,  sur  lés  ressdnrees  brdînaities  extritordl-*' 
naires  de  laiHte  viie.  «  ,  ' 

Article  2.  ' 

La  ville  de  Cbâion  est,  en  outre,  autorise'e  à  s'imposer 
extraordinairement,  ijiendant  di:^  ans,  è  partir  de  131^»  six 


Digitized  by  Google 


(m) 

centimes  additionnas  m  principal  de  ses  contributions  di* 
rectes  pour  f  amortissement  de  cet  empront. 

jcmauiËiiB  LoL 

Article  unique. 

la  ville  de  Dieppe  (Seine^Infierieure  )  est  autorisée  i  eni- 

prunter,  soit  par  adjudication  publique,  soit  directement  de 
la  caisse  des  dépôts  et  consignations,  à  un  intéiét  qui  ne 
pourra  excérler  quatre  et  demi  pour  cent  par  au»  une  sonune 
pe  cent  mille  ^âncs,  destinée  à  payer  la  part  contributive  de 
ladite  ville  <!ans  les  travaux  d'amélioration  de  l'entrée  du  port 
et  de  la  restauration  de    passe  actuelle* 

Ledit  emprunt  sera  remboursé  en  douze  ans,  àpartir  de 
1842,  sur  les  revenus  ordinaires  de  la  caisse  municipale. 

SIXIÈME  LOI. 

Article  unique. 

La  ville  JEIbeuf  (Seine-Inférieure)  est  autorisée  à  em- 
prunter, avec  publicité  et  concunence,  ou  directement  Je  /a 
c^^e  des  déjpots  et  consi^o^ûons,  à  ua  iptérçt  qui  ne  pourra 
jwîédier  quatre  demi  ppur.  cent,  J'^fl^ifiWpe  de  deux  cept 
t^te-cinq  miOe.  Avance,  pour  su|)yènir  iam  dépenses  ém^- 
méréos  dans  ta  délibération  du  conseil  municipal  du  2  dé- 
cembre 1840,  et  remboursable  en  douze  ans,  aui:  époques 
détern^ées  dans  ladite  ^libération. 

.  La  pi/^meyiOe,  ppur, subvenir,  ccmciirrfmm^  avecd'autrei 

ressourçais ,  au  remboursement  de  cet  emprunt  en  capitaî  et 
intérêts,  est  autorisée  à  s'imposer  extr^prdiniireineiat,  ffm 
addition  au  principal  de  s^s  quatre  contributions  directes  : 

Dix  centimes^  de  1 841  à  1  846;  .  , 

Vln^t  centimes ,  d0  1047  à  1850;     '      '  *         '  • 

'  EtqiâlizëèéÀtiiïy,'â^is&isiié5à/'' 
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SEPTIÈME 

Article  ukiquè. 

La  ville  de  Moulins  (Allier)  est  autorisée  à  contracter, 
avec  publicité  et  concurrence,  ou  directement  de  b  caisse  des 
dépôts  et  consignations,  à  un  intérêt  annuel  de  quatre  et  demi 
pour  cent  au  plus ,  un  emprunt  de  là  somme  de  quatre^vingt 
mille  francs,  destiné,  avec  d'autres  ressources,  au  pavement 
iles  frais  de  construction  d'une  nouvelle  salle  de  spectacle» 
-  htdii  empmnt  aéra  mhboursé  en  itfmrt  «ii^  »  à  partir  db 
i       sur  les  revemsi  ordinaires  de  la  ville. 

,      HUltlÈME  Ï-OL  .  . 

;    .  .  (Muihausen.) 

La  ville  de  Mulhauw  CHMil-RIlin)  est  autorisée  à  s'im- 
poser extraordinairement,  à  partir  du  1*'  janvier  184S,  jus* 

ques  et  y  compris  1853,  dix  centimes  par  franc  au  principal 
de  sa  contribution  des  patentes,  six  centimes  par  franc  au 
prineîpai  de  sa  diothiMition  peésônnefl^  ^  mobilière ,  et  dnq 
etntimes  pal'  Franc  ma  pmdpai  dè  Isa  oonlribttkiii  féncièrëi 
pour  le  produit  en  être  spécialement  ei  etdustvcment  iiflfefetiî 
au  remboursement  de  l'emprunt  autorisé  par  la  loi  du  25  inA 
1^35,  et  destiné  à  payer  ies  frais  de  construction  d'un  entre^ 
pte  séd  de  dotîaaës;  * 

NEUVIÈME  LOI. 
*    '     (Niort,)     *  ' 

Article  umque.  .  • 

La  vilfe  de  Niort  (t)enx-Sèvfcs)  est  autorisée  à  emprun- 
ter, soit  avec  publicité  et  concurrence,  soit  directement  de  la 
caisse  des  dépôts  et  consignaûooSt  à  intérêt  qui  ne  pourra 
excéder  quatre  et  demi  nour  ceat  ;  une  somme  d|^  qpmi^- 
neiilf  iàmé  fàmcs ,  pour  être  î  inéàie  ^enciiiéf  Icfivers  projets 
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d'intérêt  communal  énumérés  dans  la  delibéralioa  du  conseS 
municipal  du  14  novembre  1840. 

Ledit  emprant  sera  remboaraé,  en  deux  ans,  h  partir  de 
1 846j  sur  les  revenus  ordtnûres  et  extnuHrdinaires  de  la  viik. 

DIXIÈiME  LOI. 
(Pau,) 

AUlICLE  UMQUË. 

La  vUle  de  Pau  (Basses-Pyrénées)  est  autorisée  i  emprun- 
ter, avec  puhliciie  et  concurrence,  ou  directement  de  la  caisse 
des  dépôts  et  consignations,  à  un  intérêt  qui  ne  pourra  excé- 
der quatre  et  demi  pour  cent»  une  somme  de  deux  cent  mfle 
francs,  remboursable  en  neuf  ans,  i  partir  de  1 842 ,  sur  «s 
revenus ,  tant  ordinaires  qu'extraordinaires,  et  destinée  à  payer 
les  dépenses  énoncées  dans  la  délibération  du  conseil  munki* 
pal  du  23  août  1840. 

ONUEME  LOI. 
(Rtones.) 

Article  umiqus. 

t  t  • 

a 

La  ville  de  Rennes  (Ille-et-Vilaine)  est  autorisée  à  empnîn- 
ter»  fioit  avec  publicité  et  concurrence ,  i  un  intérêt  qui  no 
pottirtl^  excéder  cinq  pour  cent  par  année»  soildirectemcnlde 
la  caisse  des  dépôts  et  consignations  «  une  somme  de  huit  cent 

mille  francs,  pour  cire  allectée  au  payement  des  acquisitions 
de  terniins  et  bâtiments  nécessaires  pour  f exécution  des  tra- 
vaux de  canalisation  de  la  Vilaine. 

Ledit  emprunt  sera'  remboursé  dans  un  délai  de  vingt  ans 
au  plus,  au  moyen  des  res:>ources  ordinaires  et  extraordinaires 
de  la  ville. 

..  DOUZIÈME   LOI.  . 
(Saiot-Qnentin»)  . 

Aruolb  unique. 

,  La  ville  de  ^ut-^ueutin  (Âisne)  est  autorisée  à  empruntefi 
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Bôtt  avec  publicité  et  concurrence,  i  un  intérêt  qui  ne  pourra 

excccler  quatre  et  demi  pour  cent  par  an,  soit  direclement  de 
la  caisse  des  dépôts  et  consignations,  aux  conditions  de  cet 
établissement,  une  somme  de  quatre  cent  mille  francs ,  desti« 
née  à  pourvoir  aux  frais  de  construction  d'une  saQe  de 
spectacle,  et  d'acquisition  de  terrains  pour  augmenter  rempla- 
cement de  cette  salie.  Cet  emprunt,  contracte  pour  dix  ans, 
sera  remboursé  au  moyen  des  fonds  libres  de  la  caisse  muni- 
cipale, et  du  produit  de  l'aliénation  de  terrains  provenant 
d'anciennes  fortifications,  aux  époques  et  de  la  manière 
déterminées  dans  la  délibération  du  conseil  municipal  en  date 
du  16  avril  1840. 

TREIZIÈME  LOI. 

(Versailles.) 

Article  unique. 

La  ville  de  Versailles  (  Seine-et-Oise  )  est  autorisée  à 
emprunter  avec  publicité  et  concurrence,  ou  directement  de 
la  caisse  des  dépôts  et  consignations,  i  un  taux  d'intérêt  qui 
ne  pourra  dépasser  quatre  et  demi  pour  cent,  une  somme  de 
deux  cent  soixante  mille  francs,  pour  subvenir  aux  frais  de 
construction  d'une  halle  couverte  sur  l'emplacement  du  mar- 
ché Notre-Dame. 

Cet  emprunt  sera  remboursé  en  dix  ans,  à  partir  de  1843| 
sur  les  revenus  ordinaires  de  la  ville. 

Les  présentes  lois ,  discutées ,  délibérées  et  adoptées  par  la 
Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés,  et  sanctionnées 
par  nous  cejourd'hui ,  seront  exécutées  comme  lois  de  l'État. 

Donnons  ex  mandement  à  nos  Cours  et  Tribunaux , 
Préfets,  Corps  administratifs,  et  tous  autres ,  que  les  présentes 
ils  gardent  et  maintiennent ,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir,  et,  pour  les  rendre  pius  notoires  à  tous,  ils  les  fassent 
publier  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera;  et,  afm  que  ce 
aoit  chose  ferme  et  stable  à  toujours,  nous  y  avons  ùit  mettre 
notre  aceau. 
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Fait  fin  ftHiÊÊM  d»Tvijiftdt9p  \fi  %i*  joijur  4*^  mouk àa  4in^ 
Ym  té4\. 

sîfiU  louis-phiuppb; 

Vtt  €t  •ceffrf  ên  grand  seetii  :  le  Roi  : 

X*  Garde  des  sceaux  êê  France,  w-  •  ,     c     js  ■   j. 

cWiMf,  Si|iië  T.DvcaixKL. 

ftgné  N!»  Haatih  (du  Nord). 


9^3.— L^/iS  reUuwM  à  des  chaug;cmenU  de  Circontetipticns  ttr- 

ritoriaUêé 

Au  palais  dej  XuiicrieStle  S5  Juin  1841. 

LOUIS-PHILIPP£,  Roi  dbs  Français  »  à  tous  prësoUi 
et  à  venir,  salut. 

Nous  iTons  proposé,  les  Chambres  ont  adopté»  nous 

AYONS  ordon:s£  et  ORDONNONS  ce  qui  suit  : 

PREMIÈRE  LOI. 
(Aube.) 

Article 

La  commune  de  Fontaine^Luyères  est  distraite  Ai  canton 

de  Ramerupt,  arrondissement  d'Arcis-sur-Aube,  département 
de  TAube,  et  réunie  au  canton  d'Arcis-sur-Aube ,  même  arron- 
dissement. 

Art.  2. 

Les  dispositions  c^ui  précèdent  auront  lieu  sans  préjudice 
des  droits  d*usage  ou  autres  qui  pourraient  être  respective- 
it  acquis. 


DEUXIÈME  LOI. 

(Calvados.) 

Article  V*. 

La  commune  de  Saint-tiippoIyte-de-Canteloup,  cattUKà  elt 
arrondissement  de  Usieux,  département  du  Caivadw^  «si 
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siipprîqiéct»      }çs  diverses  portions  de        territoire  sont 
réunies,  «ayoir  ;  celles  cotëes  P      le  plai^  fmafxë  i  h  ^t^. 
sente  loi,  i  la  commune  de  Fumîchon;  celles  cotées  M,  a 
commune  de  Maroiles,  et  celles  colée^  Â,  à  la  commune  de 
f  Hôtcilerie ,  toutes  trois  même  canton. 

Cette  dernière  commune  recevra,  en  outre,  pour  être 
jointe  à  son  territoire,  fà  portioft  du  territoire  de  MaroHes 
cotée  B  sur  le  même  pîan. 

En  conséquence ,  la  limite  entre  les  coma)u^ç^  de  ^'Uo(çln 
ikrie,  de  Maroiles  et  de  Fumiciion,  sera  fixée  ppr  le  ÇQ«r% 
de  la  rivière  du  Pagutn ,  et  par  la  ligne  verte  et^  jffune  por« 
tant  audit  plan  les  lettres  £  F  G  I  et  K. 

Artiglb  3. 

Les  dilposhiôns  qui  précèdent  auront  ifeu  sans  préfudicif 
des  droits  d'usage  ou  autres  qui  seraient  respectivement  ac* 

quis. 

Les  autres  conditions  des  réunions  prononcées'  seront, 
s'il  y  «  Ueu,  ultérieurement  déterminées  par  une  ordomiance 
du  Roi* 

TROISIÈME  LOI. 

^Coles-du-Nord.) 

Article  1". 

La  portion  de  territoire  indiquée  par  une  teinte  jaune  sur 
le  plan  annexé  à  la  présente  loi  est  distraite  de  la  commune 

de  Plélo ,  canton  de  Cliàtclaiulron ,  arrondissement  de  Saint- 
Brieuc,  département  des  Coteâ-du-Nord,  et  réunie  à  la  com* 
mune  de  Tr^omeur,  même  canton. 

En  conséquence,  la  limite  entre  ces  deux  communes  est 
modifiée  suivant  la  direction  de  la  ligne  noire  intcrpouctuée 
tracée  audit  pjan. 

Article  2. 

Les  dispositions  qui  précèdent  auront  lieu  sans  préjudice 
des  dcoit»  d'ipigs^  et  lettres  quÀ  semoM  respecûveâMAt 
quiSt 
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Les  «iMt  conditions  de  la  distraction  prononcé  seront, 
s*i1  y  a  lieu  I  ultérienremenl  détenninëes  par  une  ordonnance 
du  iloi. 

QUATRIÈME  LOL 
(Lot) 

Article  1*. 

La  section  de  Fajoles  est  distraite  de  la  commune  de  Mas- 
daty  canton  de  Peyrac,  arrondissement  de  Gourdon,  dépar- 
tement da  Lot ,  et  erigce  en  commune  dont  le  chef-lieu  est 
fixé  à  Fajoles. 

Article  2. 

La  limite  entre  les  communes  de  Fajoles  et  de  Mascbf 
est  fixée  dans  la  direction  indiquée  par  un  liséré  jaune  sur 
le  pbn  aimexë  à  la  présente  ioi. 

Article  3. 

Les  dispositioa&  qui  précèdent  auront  lieu  sans  préjudice 
des  droits  d'usage  et  autres  qui  pourraient  être  respectivement 
acquis. 

Les  autres  conditions  de  la  distraction  ordonnée  serout, 
s  'il  y  a  IieO|  idtërieurement  déterminées  par  une  ordonnance 
du  Roi. 

CINQUIÈME  LOI. 

(  Maine-et-Loire.  J 

Article  1"". 

Les  hameaux  de  la  Roche  et  des  Roches ,  et  fe  territoire 
qui  en  dépend  ,  sont  distraits  de  la  commune  de  Vivy ,  canton 
nord-est  et  arrondissement  de  Saumur,  département  de 
Maine-et-Loire,  et  réimis  à  la  commune  de  Neuillé,  même 
canton. 

En  conséquence,  la  limite  entre  les  communes  de  Vivy  et 
de  Neuiiië  est  fixée  suivant  le  liséré  jaune  ADB  sur  le  pbn 
annexé  à  la  présente  loi 
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Article  2. 
^  •      ••••  •« 

Ces  dispositions  auront  lieu  sans  préjudice  des  droits  d'à- 

sage  et  autres  qui  seraient  respectivement  acquis. 

Les  autres  conditions  Jes  distractions  prononcées  seront^ 
s*if  y  a  iieiif  ultérieuremeat  déterminées  pair  une  ordonnance 
du  Roi. 

SIXIÈME  LOI. 
(BaiS6B«PjreDées.  ) 

Article  1". 

lies  communes  de  ^afnt-Just  et  dfUjarré,  canton 

arrondissement  de  Mauléon,  dc^partcnient  des  Basses-Pyré- 
nées ,  sont  réunies  en  une  seule,  dont  ie  clief-Iieu  est  fixé  à 
SainWust ,  et  qui  prendra  le  noin  de  Saint-Just-lbârre. 

AHTii:;i.É  2. 

Ces  communes  continueront  à  jouir  séparément,  comme 
sectioxi  de  conàmliney  des  droits  d'usage  et'  autres  cpi!  pour- 
raient leur  appartenir,  sans  pouvoir  se  dispenser  de  contribuer 
en  commun  aux  charges  municipafès. 

LfCsauti^es  conditions  de  la  réunion  prononcée  seront,  s*il 
lîeo,  urtérîéuirément  détérmniéés  par  Ahé  ordonnance  du 
Roi. 

SEPTIÈME  LOI. 
(Sa6oe-et-Loire.) 

Article  1". 

Les  hameaux  deMussy-Ies-Rouvray  et  des  Places-de-Mussy 
sont  distraits  de  la  commune  de  Saint-Christophe,  canton  de 
SemvÉCf  arrondissement  de  Ciiaroiles,  département  de  Saône» 
et-Loire,  et  réunis  à  la  commune  de  Vauban',  canton  de 
la  Cfayetrè ,  ihèmè  arrondissement. 

En  conséquence,  la  limite  entre  les  communes  de  Saint- 
Christophe  et  de  Vauban  est  fixée  dans  {a  direction  indiquée 
par  b  ligne  bleue  du  plan  annexé  à  la  présente  loL 
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Article  S* 

Ces  dispositions  tnront  lieu  sans  préjudice  des  droits  d'osage 

on  autres  qui  seraient  respectivement  acquis. 

Les  autres  conditions  des  distractions  prononcées  seront, 
s'il  y  a  lieu  y  ultérieurement  déterminées  par  une  ordonnance 

du  Roi. 

Les  présentes  lois,  discutées,  délibérées  et  adoptées  par  b 
Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés,  et  sanctionnées 
par  nous  cejourd'buii  seront  exécutées  comme  lois  de  l£taL 

Donnons  en  mandement  à  nos  Cours  et  TriLunaox, 
Picfets ,  Corps  administratifs,  et  tous  autres,  que  les  présenta 
ib  gardent  et  maintiennent,  fassent  garder,  observer  et  mai»* 
tenir,  et,  pour  les  rendre  plus  notoires  à  tous,  ils  les  fassent 
publier  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera^  et,  afîn  que  es 
soit  chose  ferme  et  stable  i,  toujours,  nous  j  avons  fait  mettre 
notre  sceau. 

Fait  au  palais  des  Tuileries^  le  2ô'  jour  du  mois  de  juin 
deranlS4L 

5^11^  LODIS-PIIIUPPB. 

Vu  et  scellé  da  grand  fee««  :  Par  le  Roi  : 

ZjC  Garde  des  scemux  de  France,    Le  Ministre  Secrétaire  d'cUU  a» 
Ministre  Secrétaire  d'état  au  dé'       dépatUment  de  l'intérieur , 

partement  dê  ta  jusiicê  et  des  Sîrné  T.  Duc&JLtel. 

cultes , 

Signé  N.  HAmTiH  (da  Nord  > 


N*  9394.  —  ORDomrAKCB  DU  Roi  portant  : 

Art.  f.'La  route  rojaîc      I5t,  de  Poitiers  4  AvaHon,  %en 

rectlilee  dans  la  traverse  de  la  ville  du  Blanc,  département  de 
l'Indre,  au  moyen  de  louverture  d'une  nouvelle  direction  lau^ale 
à  la  rue  de  KulFec. 

2.  La  route  départementale  n°  7,  de  la  Ferte'-Bernard  à  ^îamers, 
sera  rectifiée  dans  la  traverse  de  la  ville  de  la  Ferte'-Bernard,  dé- 
partement de  la  Sartliey  entre  le  pont  de  l'Hôpital  et  la  route  rojak 
n»S3. 
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3.  La  route  départementale  dei  CAtea-do-Nord  n*  1**,  de  Saint» 
Brieiic  à  Morlaix,  fera  rectifiée  entre  k  ferme  de  Kerguizec  et  le 
pont  de  Treguier,  fuivant  un  noQTeaa  trace  qui  se  développera 
sur  la  gaocbe  de  la  route  actuelle,  en  longeant  le  ruisseau  et  1  anse 
de  Tromeor. 

4.  L'administration  est  autorisée  à  acqueVir  les  terrains  et  bâti- 
ments nécessaires  à  l'exécution  de  ces  rectifications,  en  se  confor- 
mant aux  dispositions  des  titres  II  et  suivants  de  la  loi  du  7  juillet 
1833  sur  Texpropriation  pour. cause  d'utilité  publique.  (  Paris, 

Si  MaiiS  iL  ) 


W°  9395.  —  Ordonnance  du  Roi  portant, 

1*  Qu*il  sera  procédé  ù  la  rectification  de  la  route  départemen- 
tale n<*  7,  de  Maringues  à  TJiiers,  entre  le  pontceau  de  la  Malgontte 
et  le  pont  de  Peschadoire  (  Puj-de-Ddme  )  ; 

S*  Que  Tadministration  est  autorisée  à  faire  l'acquisition  des  ter- 
rains et  bâtiments  nécessaires  à  celte  rectification ,  en  se  confor- 
mant aux  dispositions  des  titres  II  et  suivants  de  la  loi  dn  3  mai 
.  1 84 1 .  (  Pari»,  Il  Mai  1S41,  ) 


N°  9396.  —  Ordonnance  du  Roi  portant, 

1*  Que  la  direction  de  la  route  dejpartementale  n*  6«  de  Bor- 
deaux à  Merignac,  est  et  demeure  fixée,  ù  partir  de  la  place  Dan- 
phine,  u  Bordeanx,  par  les  rues  JudaïquCi  Saint«Seurin  et  da 

Manège  (  Gironde  )  ; 

9*  Que  Tadminis^ration  est  autorisée  à  faire  PacquisittoB  des 
terrains  et  bâtiments  nécessaires  au  perfectionnement  de  la  route 
sur  cette  direction,  en  se  conformant  aux  dispositions  des  titres  II 
et  suivants  de  la  loi  du  3  mai  I84t  sur  Texpropriation  pour  cause 
d'utilité  publique.  (  Paris,  il  Mai  1811.  ) 


9397.  —  Ordonnance  du  Roi  portant, 

!•  Qu'il  sera  procédé  &  la  rectification  de  la  route  départemen- 
tale n*  6,  d^Évaux  a  Bourganeufi  d'une  part,  entre  le  nois  de  la 
Fontaine-Lagoutte  et  le  domaine  de  Pierre  du  Marteau,  et  de 
l'autre,  entre  le  ruisseau  de  Vaplve  et  la  croix  Lancère  (  Creuse  )  ; 

S°  Que  l'administration  est  autorisée  à  £ure  l'acquisition  dea 
terrains  et  bâtiments  nécessaires  à  cette  rectification,  en  se  confor» 
mant  aux  dispositions  des  titres  II  et  suivants  de  la  loi  du  3  mai 
1841  sur  l'expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  f^Neuillt/^ 
^3  Mai  m/.  ) 
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Certifié  conforme  par  nous 

Oatde  dês  êûêmm»  de  Frmw.  MimUln 

Secrétaire  d'état  an  département  de 
la  justice  et  des  cultes, 

a  Paris,  leV*  Juillet  U4l, 
N.HARTIN  (du  Nord). 


*  Cette  date  eiteelle  de  bréeevliMiéBNIiCii 

k    OhMcêIleri«jL'  '  'Mr. 


•  »      •  • 
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BULLETIN  DES  LOIS, 

829. 


N°  9398.  —  Loi  qui  affecte  une  somme  de  quatre  cent  mille 
francs  aux  réparations  de  la  Cathédrale  de  Troyes, 

An  paliii  é»  Neùilly,  le  515  Juin  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français,  a  tous  présents 
et  à  venir,  SAJLUT. 

Noos  avons  proposé >  les  Chambres  ont  adopté,  mous 
AVONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  ce  qui  suit  : 

Article  l**; 

Une  somme  de  qiialre  cent  mille  francs  est  affectée  aux  ré- 
parations rendues  nécessaires  à  la  cathédrale  de  Troyes  par 
févénement  du  14  décendbre  1840. 

Articlb  3. 

Sur  fallocation  mentionnée  en  Tarticle  précédent,  il  est 
ouvert  au  ministre  de  la  justice  et  des  cultes  un  crédit  de 
cent  mille  francs  sur  f  exercice  1841 ,  et  de  cent  cinquante 
mille  francs  sur  f  exercice  1 842. 

Articli  3. 

Les  fonds  non  employés  pendant  un  exercice  pourront 
être  reportày  par  ordonnance  royale,  sur  f  exercice  suivant. 

La  présente  loi,  discutée,  délibérée  et  adoptée  par  la 
Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés,  et  sanctionnée 
par  nous  cejourdhui,  sera  exécutée  comme  loi  de  TÉtat. 

Donnons  en  mandement  2  nos  Cours  et  IVibnnaux, 

Préfets,  Corps  administratifs,  et  tous  autres,  que  les  présentes 
IX'  Série.  70 
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Bs  gardent  èt  tnatniierineiit,  lassetit  garder,  obiér^éMI  ttA> 

tenir,  et,  pour  les  rendre  pîus  notoires  à  tous,  ils  les  fassent 
publier  et  enregistrer  partout  oïl  beioihieri;  ftt|  àfmquece 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours,  nous  y  avons  fait  même 
notre  sceau. 

Fait  au  palais  de  Neuilly,  le  25*  jour  du  mois  de  Juin 
de  fan  184i. 

SigtU  U>IW-PHIUPP& 

JLe  Garde  des  sceaux  de  France,    Le  garde  des  sceaiuc  de  Frmt 

ecrè taire  d'étal  mm- 

fmrUmmU  ât  im  jmgtkê  «f  dtt      fortemmi  éê  la  justieê  d  k 
Sigatf  N.  Haetin  (  du  Nord  ).  Signé  N.  Ué^tm  {U  MoH) 


N*  93UD.    —  Ordons AncF.  dv  Hot  portant  aufôYïsàtion 
Communauté  des  Sfrurs  du  tiers  ordre  de  Saint-Dominijt<> 
établie  à  Saini-Martui-dcs-Olmes  (Puy-de-Dôme), 

A  Pmïs,  le  ia  Juin  1041. 

LOUIS  PHILIPPE,  koi  DÈS  FrançaIs,  à  touspf&dU 
et  à  venir,  salut. 

Bot  le  itipport  M  ii«M  fSfA  4m  seefn^i  imnMé  méikùst 
d*étât  au  4epafteîticot  dè  la  justice  et  des  colles  | 

Vu  la  demande  en  autorisation  formée  jpar  fa  commuQSiite  iff 
sœurs  dû  tiers  ordre  de  Sàinl-DomintqUe,  etaWîi»  dftrt^  là  COrtlM^* 
de  Sai lU- Marti n-tlcs-Olmes,  departchieïit  tlfl  Pùy-dé-WWt; 

Vu  iVngagcincnt  souscrit,  le  16  février  1840,  par  lesdites  KWBi 
d'observer  les  statuts  apptotivc*:  pour  la  comrnunautc  du  B^S* 
oitlre  établie  en  ia  ville  de  Ciapomie  (Haute-Loire) ,  lendits 
veriGes  et  enregistres  au  conseil  dVtat  eo  vertu  d'une  ordoOOii^ 
rovaledu  1^^  avril  1827  (l)  ; 

Vu  une  autre  ordonnance  royale  tlu  avril  18J7  (iji^"^^* 
autorise  la  communauté  de  Craponne; 

Vu  l'avis  du  conseil  municipal  de  la  (  oruiuune  de  Sftîrti-Mw*" 
des-01meS|  eo  date  du  10  mai  1839»  tendant  à  oe  que  la  coi»**' 


(«) 


(t)  VIIl*  scric,  Bull.  1  53  ,  n»  552  3. 
Yiu*  série,  Bnii.  167,  no  ssso. 
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è  Siiiit-iliMiiNdM-OiaNf; 

Va  le  procès-verbal  d'enquête      comMQtfo  çt  ifiçommç^, 
date  du  fimm  1849; 

Va  le  ooBseoteMQt  de  l'eVliine  de  Clermpn^,     diUç  ()^  97  fe'« 
Trier  1840,  et  l'avîe  du  préfet     Pu/'de-Pume  »  du  |6  avrii  Àp 
même  anoee; 

Vu  la  lettre  de  aetre  minUpre  de  Visi%tmQÛQf^  pMbUqMç ,  eo  4^ 
du  98  avril  1841  ; 

Vu  la  loi  du  i4  mai  1895  ; 

Vu  la  loi  du  38  juin  1833,  sur  Tinstructipo  prig^rç  ; 

VnfordonnaTRe  liii  33  juin  1836  (1)  ; 

Le  comité  de  iegitiation  de  notre  Conseil  d'eut  enl^i^4M» 

Npus  AVONS  oupoNNÉ  et  ORDONNONg  ce  quf  suit  : 

Art.  1*'.  Est  autorisée ,  à  jSkînt-Martin-jdes-CMmes  (  Puy- 
de-Dùme  la  communauté  à  supériieure  locale  des  sœur?  du 
tiers  ordre  de  Saint-Dominique,  à  ia  charge  par  ses  meml>|*ç^ 

se  conformer  exactement  aux  statuts  approuvés  par  ordon- 
nance royale  du  l^avrit  18t7  pourfa  comnranatitédtt  même 
ordre  existant  i  Craponne  (  Hautc-I^oire  ). 

2.  Notre  garde  des  sceaux,  ministre  secrétaire  d'état  au 
département  de  la  justice  et  des  cultes,  et  notre  ministre  de 
rinstmction  pnMique,  sont  cliai|^  de  {'exécution  de  la  pré- 
sente ordonnance,  (|uf  sera  insérée  au  SuHefin  des  4ets* 

S^é  LOl  fS-PHILIPPE. 
Var  ieiUi  :  ië  Omrâe  des  âeetnut.  Ministre  Secrétaire  d'étui 

4ifpÊfÉ/m«f^  <fe  Ifi  j^tsibkf  êt  des  cultes. 


f  éêO.  —  Ordonnance  du  Roi  qni mutorise  l'établissement, 
au  Puy  [Haute- Loirç^,  ^ut^e,  Çotnniunçk^tc  de  Saxufs  de  Saint- 
Vincent'de-Paul. 

A  Pacia.Jie  86  Ja«a  18^1. 

LOLiSnPUUJJP^JE^  JUoi  DES  Français,  à  tous  présents 

«Xtà  v,e«ir,^UJ)r^ 

Sur  le  rappoft  de  notre  garde  des  sceaux,  ministre  secrétaire 
d'état  au  dépananaot  de  ktfiialice  et  des  cultes; 

(1)  nfi  série,  BaiL  447,  a^  «415. 


Diyiiizea  by  Google 


(  91i  ) 

Vtt  h  demande  en  mitoriMtîon  fom^»  le  t  octofee  1 840 ,  par 
la  f uperieure  de  la  communaate  des  fceiura  de  Saînt-Viacent-oe- 
Paul,  établie  dans  la  riHe  du  Poj; 

Vu  le  décret  do  8  novembre  1809  (l),  qui  antorîee  lacong^rega- 
t!on  des  sœurs  hospitalières  et  enseignantes  du  même  ordre,  dont 
le  chef*liea  est  à  Paris,  et  spprouTe  leurs  statnu; 

Vu  f  engage  ment  souscriti  le  30  août  1840,  jpar  les  soeun  ^ 
composent  l'établissement  à  autoriser,  de  se  eontormer  exaetemcnt 
aux  statuts  de  ladite  coiigi  caution  ; 

Vu  le  procès-verbal  d'enquête  de  eommodù  ei  incmiÊmoilo,  en 
date  du  lO  octobre  1840; 

Vu  Tavis  du  conseil  municipal  de  la  ville  du  Puy,  en  date  de 
19  novembre  1840,  tondant  ii  ce  c]ne  IVtablissement des  sœurs  de 
Saint-Vincent-de-PnuI  soii  autorise  au  Puv; 

Vu  l'état  de  Tactil  et  du  passif  de  la  congrégation,  d*après  k 
conir)lc  riMulu  le  7  dc-ccmbre  1839; 

V  u  le  conscntnnrnt  de  l'ev^que  tlu  Puy,  et  les  avis  tic  i'arfie- 
veque  de  Pai  rs  (  t  du  [)rei\  t  de  la  Haute-Loire,  en  date  des  S  oc- 
tobre, 13  sL'jXcinbre  et  17  novembre  1810; 

Vu  lavis  de  notre  ministre  de  l'instruction  publique,  en  date  du 
53  avr  il  1841  ; 

\'u  la  loi  du  94  mai  1 835; 

Vu  la  loi  du  38  juin  1833,  sur  rinstruction  primaire; 

Vu  rordoiinancc  du  33  juin  183G  (2); 

Le  comité  de  législation  de  notre  Conseil  detat  entendu, 

Noos  ATONS  OROONMB  et  oiDOHMOiri  ce  qai  soit  : 
Art.  1**.  Est  autorise  au  Puy  (Haute-Loire)  Fe'tablis- 

seroent  d*une  communauté  de  scriirs  de  Saint-Vinccnl-dc- 
Pauly  à  ia  cliarge,  par  ses  membres  »  de  se  conformer  exac* 
tement  aux  statuts  approuvés  pour  la  oongrëgation  à  supérieure 
gendraTe  du  même  ordre  existant  à  Paris. 

2.  Notie  gnrde  des  sceaux,  ministre  sccre'taire  d'état  au 
département  de  ia  justice  et  des  cuites,  et  notre  ministre  de 
rinstruction  publique,  sont  chargés  de  lexécution  de  la  pré- 
sente ordonmince ,  qui  sera  inséi^e  au  Bulletin  des  lois. 

S^é  LOUIS-PHIUPPE. 

Par  le  Roi:  U  Carde  des  sceaux ,  Ministrt  Secrétaire  J'étM 
au  département  de  la  justiet  et  des  cultes, 

Sign^  N.  MAaTnr  (du  Mord). 

(i)  jv«  série,  Buîl.  5:,2,  u«  4838, 
(t)  ix^icne,  fiuU.  447,  a^  <4SS« 
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N"*  9401.  —  Ordonnance  du  Roi  qui  charge  M*  DucbiUel  des 
fonctions  de  Mimslre  de  V Agriculture  êîdu  Commerce,  pendant 
Vabsenee  de  M,  Cunio-Gridaîne. 

Aa  palais  de  Neoilly,  le  S8  Juio  1841. 

LOUIS-PHILIPPE»  IloiD£s  Français,  à  tous  présents 
el  à  venir,  salut. 

IS^ODS  AVONS  ORDONNÉ  Cl  ORDONNONS  Ce  qui  suit  : 

Art.  unique.  H.  Duehâtel,  ministre  secrétaire  d* Aat  m 

dcparlement  de  Tintérieur,  est  chargé  par  intérim  des  fonc- 
tions de  ministre  isecrétaire  d'élat  au  déparlement  de  l'agri- 
culiurc  et  du  commerce,  pendant  fabsence  de  M.  Cunin» 
Gridaine» 

Signé  LOUI&PHIUPPfi. 

Par  ic  Roi  :  le  Pri'sideni  du  Conseil,  MiiUstre  Secrétaire 
d'état  de  la  guerre. 

Signé  M'^  Duc  db  Dalmaub. 


940t.  —  Ordonitaitcb  du  Roi  portant  : 

Art.  l*^^"".  Il  sera  procédé,  par  voie  de  publicité  et  de  concurrence, 
à  radjudicalioii  des  travaux  dVtahlissenïent  d'uu  pont  suspendu  sur 
la  Garonne,  au  port  de  Pascau ,  commune  de  Saint-Léger  (Lot-et- 
Garonne),  au  passage  de  la  route  dcpai  tcmcntsde  n°  8,  de  Saint- 
Corne  à  Housses,  conrormeinent  aux  clauses  et  conditions  du  cahier 
des  charges  annexe  ù  la  pre^eute  ordonnance. 

L'adjudication  sera  passée  au  rabais  de  la  durée  d'un  péage,  dont 
fa  perception  aura  lieu  au  profit  de  Padjudicataire  d'après  le  tarif 
ci-dessous  fixé.  Le  maximum  de  durée  de  la  concession  sera  deW- 
miné  par  l'administration  dans  un  billet  cacheufi  qui  ne  sera  onvert 
qu'après  ie  dépôt  des  soumissions. 

L'adjudicataire  recevra,  en  outre,  à  titre  de  subvention,  les 
sommes  ci-«près ,  savoir  :  trente  mille  francs  sur  les  fonds  du  tr^r, 
et  quinze  mille  francs,  dont  dix  mille  francs  votes  par  le  conseil 
municipal  d'Aiguillon  et  cinq  mille  francs  par  la  commune  de  Da- 
mazan.  Ces  ^subventions  seront  payables  aux  échéances  stipulées 
dans  le  cahier  des  charges. 

2.  Le  tai'it  des  droits  de  péage  est  iixé  ainsi  qu'il  suit  ; 
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1»  PowvMMMMHie dukiféeranoii.  ••••••   o**  os<: 

s*  Po«r  me  penomietrtinuit  une  br«iietts«.« •••••  o  07ft 

y»  Cbeval  o«  mulet  montt^ ,  avec  le  cAvalier  ...•»•••*•••  O  15 

4°  Cheva!  nu  mulet  de  meunier,  ch^^f^i  ^  DOD  •   O  10 

5*^  Chev.ii  nu  mulet  mené'  en  laisse   o  10 

6°  Ane  ou  ânesse,  cfafrgë  fU  BOD   O  OS 

7*  Boeuf  on  Tache  non  attelé.  •  •   O  10 

$'  VcaMOQ   •  •  •   •  •* 

H  Monton,  mbis,  chèvre  on  cherrcaa»  cochon  do  lah,  poiro  d*oico 

on  do  dîndoBi  «.«•••••••••••  • 

Vwitufts  pmrticulièrtM  sutpe»dme$, 

iÊf^  Ad«|pfOMp»MB(ée  d«n  cfaoTil  iHMiit   •  «0 

1  io  A  dens  ronOft  anejce  de  deux chcTons 0|l fPttleu   0  70 

If*  A  deux  roues,  attrîrr  de  Trois  chevaux  ou  mulctl.   O  SO 

1      A  cjuatre  roues,  Atteit*e  d'un  eheyal  ou  mulet.  «.••••».••»••  o  ~o 

lA**  A  quatre  roue«,  atich-e  de  deux  chevaux  ou  miiIeCi   .  O  i0 

16°  A  quatre  roue:»,  attelée  do  trois  chevaux  ou  mulets   9  99 

16°  A  (|uatre  roueS|  attelée  de  quatre  chevaux  ou  mulets   i  90 

17»  CheyeffciYotonnMittottélëoli  m   •  M 

▲  dcnx rpWf  ai^ée d'un chord on anlet  ••••  o  00 

10*  À  denz  ironef ,  attelée  de  lenz  chevanz  on  mnleta   o  70 

to*  A  denx  ronos^  attelée  do  trois  cbera^x  o»  mulets.   o  to 

tt«  A  qnatro  ronce,  attelée  d'un  cheval  ou  mnlet   o  70 

tt*  A  ^nalre  ronet,  attelée  de  deux  dierap*  on  mnieti^.    o  0« 

S3*  A  quatre  rottes,  nttrîrc  d(MroT«i  rliovauT  ou  mulets.  O  90- 

tâ*  A  quatre  roues,  attelée  de  quatre  rlievan»  OU  mvietB.  1  OO 
%9fi  CbÎMinf  cheTol  on  mniet  actcié  co  «us..  ,.«•••••.•%..»»•••«  •  10 

9§o  A  deux  roues,  attelée  de  dcuv  chevaux»  j  compris  le  retour  des 

clievuux,  pied  levé   t  §# 

S7*  A  deux  ruuei ,  atteice  de  troia  obevanz,  y  compris  le  retour  des 

chevanz,  pied  levé   t  to 

tao  A  ^natro  ronce,  attelé  do denz  eherttz,  y  coBuptis  lo  jrotonr  des 

eboTanz.^odleré   t  BO 

tt*  A^MttoMèt,attelée4otfoia«hovnK,y  ooafHliiMonrdM 

cberanz,  pied  levé   a  êm 

A  quatre  roues,  attelée  de  quatre  chovaUZ,  Jf  COmpfia  lo  fOlOBr 

des  chevaux,  pied  levé'  •••.•••••••••«•••»••  3 

41*  Chaque  cbevai  en  sus,  attelé  ou  non  ••••.»   0  SO 

Voiturts  publiques  suspendues, 

32"  A  deux  roues,  attelée  d'un  cheval   C  80 

33"  A  deux  roues,  attelée  de  deux  chevaux..   •••••••••••  0  70 


J4*  Adcuxxooee,atlfiéodo  troi»  ç^vofts*. *t  #<ii 
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A  quatre  rouêff  ftttdët  dé dtux  cbercu* ••.«••«è4«««at*«  t'to' 

•fo  A ^utrè nfOMi  tll«lét  dt trob cbmvz. 0  •• 

•Y*  A  ^Mitrt  ruuèfi aUtl^dt  fdatrè  ebCTMlx.*éé«««««   i 

it*  A  ftfatrè  ronei,  stldM  éê  «in^  cbehiai*   t 

390  Chaqiae  cheral  en  fut,  actelë  «m  dm»  ••«•••««*•••*•••«•«•  •  10 

Voitures  publiques  non  suspendues, 

40°  A  denx  roues,  nttek-e  d'un  cheva!  •••••••••••**••«•  0  60 

41<>  A  deux  roues,  atteïee  de  deux  chevaux   0  70 

Ai"  A  deux  roues,  attelc'c  de  trois  chevaux   0  80 

«3°  A  quatre  rottet,  attelée  d'un  cheval   0  70 

M*  A qnatre  rrawi  ft«titfft  4t       «hcvcm». i  to 

4**  A  qilatre  routrii  auelë*  de Iroii ehtftaz. «  i.**.  •  00 

Ckaqne  «bêval  cd  Mie»  atteÛ  ou  bob  •..»»»•••«•.•••  0  10 

Voitures  de  roulage  et  de  marchand,  chargées  ou  non  chargées» 

4  7*"  A  deux  roues ,  attelde  d'un  cheval  ••••••  ••.  0  85 

AS°  A  deux  roues ,  attelée  do  deux  chevaux.                                •  0  96 

à9°  A  deux  roues,  attelée  de  trois  chevaux., ••••••••••  •   1  05 

60"  A  deux  roues,  atteldc  de  quatre  chevaux   1  15 

61°  A  quatre  roues,  attefee  d'un  cheval   1  lu 

5â*  A  quatre  roiies,  attelée  de  deux  chevaux   i  9o 

M*  A  ^VUM  t0Bii«  tttèltfè  de  treié  «heirBitx.   1  ao 

04*  A  quatre  rô«tt|  a^ele'e  de  quatre  (Aevàiu   l  40 

04*  Chaque  èheral  en  sos,  attelé  on  son   0  të 

t^àrette  ordinaire  de  campagne,  chargée  ou  non  chargée* 

66^  Attelée  d'tin  âne  ou  d'ulie  âuesse   0  30 

57°  Attele'c  de  deux  ânes  ou  de  deux  âneflies*  •••••••••   0  25 

68°  Attelée  d'un  cheval  ou  muiet  •  ,   0  26 

59"  Attelée  de  deux  chevaux  ou  nmtets   0  35 

CO**  Atteie'e  d'une  paire  de  bœuf»  uu  vaches   0  25 

61*  Attelée  de  deux  paires  de  bœufe  ou  Taebes   0  35 

••*  Chaîna  cbeval,  muiet,  fwîra  do  bœufii  on  Tachée  en  ras   0  10 


Les  conducteurs  des  animaux  désignés  ant  n<^  4,  5,  6,  7,  8  et  9,  payeront 
la  taxe  due  pour  une  personne  k  pied.  Les  conducteurs  des  voitures  et  char- 
rettes quelconques,  telies  que  postillons,  roulîers,  charretiers»  bouriers,  etc. 
ne  payeront  point  la  taxe  de  l'article  1^.  Les  Toyageurs  et  domcstiquei  n'y 
seront  assujettis  qu'autant  qu'ils  passeront  à  pied. 

Ejeemptionsm 

Sont  exemptés  du  péage  : 

Le  préfet  el  le.s  sous-prrfrts  en  tourucc,  les  ingénieurs,  conducteurs  des 
ponts  et  ch<ius^ées  et  autres  agents  du  nuînie  service;  les  agents  voyers  et 
ïespiqueurs  charges  du  service  des  chcroius  de  grande  communication,  les 
agents  des  contributions  directes  et  indirectes,  de  fadmiuistration  des  forêts 
et  du  service  des  po»Ss  et  merares,  dans  Texercice  de  leurs  fonctions;  les  ina- 
{tccteun  et  ftationnaim  des  lignes  télégraphiques ,  la  gendarmerie,  les  oom 
niiîliffei»  Ica  lOBs-offieieri  «t  soldala  Toyigeant  isolément  avec  fcuiBe  de 
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route;  lei  tranaporto  dt râdaûnîitrttioii  de  fa  giunrt  dëfiû  par  le  tknYl 

da  décret  da  U  juin  180C  ;  les  courriers  da  GouTemement ,  Tes  maQes  m- 
ployées  au  transport  des  drp^chri  et  les  facteuri;  les  enfanta  des  deux  sfxet 
obiigë<i  de  traverser  le  pont  pour  aller  recevoir  fittStmctioil  primaire  oa,  reli- 
gieuse ,  et  pour  retourner  k  leur  domicile. 

Seront  également  exempts  les  ministres  des  cuites  dans  l'exercice  de  iev 
ministère. 


3.  ^adjudication  fera  soumise  à  Tapprobatioa  du  ministre 
taire  d*etat  des  truTanx  publics. 

4.  L'adjudicataire  est  autorise  à  faire  l*aci|aisitîon  dea  terraîns  et 
batioaents  nécessaires  pour  l'exécution  de  ses  travaux,  en  se  confor- 
mant aux  dispositions  des  titres  II  et  suivants  de  la  loi  du  7  juil- 
let 1833,  sur  rezpropriation  pour' cause  d*utiiite  pnbii«|tie.  [Pmrit, 


Certifie  conforme  par  nous 

^'^'^1^^^*%  Garrfr  des  sceaux  de  France ,  Alinisirt 
f        v  .  ^       Secrétaire  d'éUU  au  dépariemûut  de 

la  jmêtiee  et  dee  cultes , 

A  Paris,  ie  2   Juillet  1S41, 

N.  MARTIN  (du  Nord). 


m 


*  Cette  date  eet  eèUe  de  h  récqptiom  duEuSdia 


On  t'abonne  povr  !•  BnOatin  ém  lois,  k  raison  4%  9  tnmcê 
fln^riaMrie  rojale ,  on  «bas  las  Dirsetava  das  postes  iss 


par  aa,  à  la 


iMpaiNta»  aoTAut.  —  S  Jaiiiet  1841. 
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BULLETIN  DES  LOIS. 

N'  830. 


N*9403. — Loi  conùemant  les  Lacunes  des  Routes  départementales. 

Au  palais  de  NeniUj,  la  S6  Jwn  1841. 

LOUIS-PHILIPPE^  Roi  des  Français,  i  tous  présents 
et  â  Tenir»  salut. 

Les  Chambres  ont  adopté,  NOUS  AVONS  ORDONNE  et  OR* 
DONNONS  ce  qui  suit  : 

Article  V*. 

Lorsqu'une  route  intéressant  deux  ou  plusieurs  départe- 
ments a  ëtc  classée  et  est  rn  voie  d'exécution  sur  un  ou  plu- 
sieurs d'entre  eux,  et  qu'un  déparlement  sur  lequel  cette 
route  doit  s  étendre  refuse  de  classer  ou  d*exécuter  ia  portion 
de  route  qui  doit  traverser  son  territoire,  le  classement  ou 
l'exécution  peut  être  ordonné  par  une  ioi  qui  sera  piécédée 
d'une  enquête,  dont  les  formes  seront  déterminées  parmi  rè- 
glement d'administration  publique. 

Article  2. 

Cette  loi  détermine  la  proportion  dans  laquelle  chaque  dé^ 
parlement  intéressé  contribue  aux  dépenses  de  construction 

et  d'entretien  de  la  portion  de  route  dont  le  classement  ou 
lexécution  aura  été  refusé. 

.  Les  dépenses  de  construction  pourront  éure  mises ,  pour  la 
totalité,  à  la  charge  des  départements  qui  auront  réclamé  le 
classement  ou  l'exécution  sur  le  territoire  d'un  autre  départe- 
ment. 

La  présente  lot,  discutée,  délibérée  et  adoptée  par  k 

IX' Série.  71 
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«t  psr  celle  des  Dépatétf  9t  mntiAtmaêt 
par  nous  cejourcThuî ,  sera  exécutée  comme  loi  de  TÉtat 

DœmONS  en  mandement  k  nos  Cours  et  Tribonaux, 

Préfets,  Corps  administratifs,  et  tous  autres,  que  les  présentes 
ib  gardent  et  maintiennent,  fassent  garder,  observer  et  maii^ 
tenir,  el,  pour  les  rendre  plus  notoires  à  tous»  ils  les  &ssent 
publier  et  enregistrer  partout  oà  besoin  sera;  et,  afin  que  ce 

soit  chose  ferme  etsu&LIe  ù  toujours^  nous  y  avons  fait  mettie 
notre  sceau. 

Fait  au  pdais  de  Neuilly,  le  25  Juin  1841. 


V«  et  tetWé  du  grand  icoiii  : 


Sigtié  LOmS-PHlUPPE. 

Par  le  Roi  : 


MiiUtIre  Secrétaire  d'éiai  mu  dé^        Mtmstre  Secrétaire  d  état  de$tn. 


fmrtemM  dê  la  jutttet  d  du 


vaux  publics. 


euUes,  Signé  J.  B.  Tasn. 

Signé  N.  Ma&tik  (  dm  Nord  ). 


9404.  —  Ordosxance  du  Roi  qui  supprime  la  traiithma 
eloêse  des  Gardes  du  Génie,  et  repartit  entre  les  classes  con- 
servées les  cinq  cent  cinquante  Gardée  instiiuie  pat  TOr^n* 
nonce  du  46  novembre  4840, 

A  Paris,  le  IS  Dëctmbre  1840. 

LOUIS-PHILIPPE,  Boi  DES  Fiançais,  à  tous  présents 

et  à  venir,  S4LLT. 

Va  rordMiaailco  du  16  iliimnbre  1840  {\)\ 

j^or  le  rapport  de  notre  niolstre  secrétaire  d'état  de  la  goene  » 

Nous  AVONS  OaDONK^  et  OBOONNONS  ce  qui  suit  : 

AsT.  V\  La  troisième  cbsse  des  gardés  du  génie  est  sup- 
primée. La  répartition  des  cinq  cent  cinquante  gardes  ins- 
titues par  notre  ordonnance  du  1 6  novembre  dernier  aura 

(0  filliI«77S»Ik^90Jl* 
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lieu  de  fa  manière  suivante,  entre  les  classes  conservéeS|  à 
partir  du  1*'  janvier  1842,  savoir: 

160  idem  de  i*«  clasfe» 
360  idtm  do  i*  dasie. 

ito 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d  état  de  la  guerre  est  dmgi 
de  i'exëcation  de  la  présente  ordonnance. 

Signé  LOUIS-PHILIPPE. 

Par  le  Roi  :  le  Président  dm  Conseil,  Ministre  Seerétaif  d'étëi 
de  Im  guerre, 

Sigoë         Duc  I>£  DALMATifi. 


9405.  —  Om^ohuahce  du  Roi  qui  fixe  la  SoUe^  des  Offi- 
ders  génitaux  de  la  seconde  section  du  cadre  de  VÉtat^miyor 
générai  de  t Armée  navale. 

An  ptdêiê  de  Ncvilly,  le  21  Juin  1S41. 

LODIS-PHILIPPE,  Roi  DES  Français; 

Vu  l'article  9  de  la  loi  du  17  jnîu  1841,  sur  l*orj:fanisaiion  de 
retat-major  gênerai  de  iarriu'e  navale,  portant  que  les  o (liciers 
généraux  de  la  deuxième  section  du  cadre  reçoivent  les  trois  cin- 
quièmes de  la  solde  à  terre  de  leur  j^raile,  sans  les  accessoires  ; 

Vu  Tartiele  18  de  Tordunnancc  du  31  octobre  1819  (j),  déter- 
minant la  solde  des  officiers  geneVaux  de  la  marine  ; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  détat  de  la  marine 
et  des  colonies  y 

Nous  AYONS  oaDoimi  et  obbomnons  ce  qui  suit  : 

Art.  1".  solde  des  officiers  généraux  de  îa  deuxième 
section  du  cadre  de  letat-major  grnéral  sera  payée  coofor* 
mément  aux  fixations  ci-aprcs,  savoir  :  - 

Vice-amiral,  neuf  mille  francs  par  au  ; 

Contre-amrral,  six  miile  francs  idem.  • 

S*  Les  oÛiciers  généraux  pinces  dans  la  deuxième  section 
en  exécution  de  Tarticle  6  de  la  loi  jouiront  de  la  solde  afiectés 
&  cette  position  i  partir  du  19  juin  1841,  jour  de  la  promul* 
gatiofi  de  ladite  loi.  '  •  '       '  ' 

«  * 

(0  vu^  f^e, RnlI.  Sas ,  zaAS« 
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3*  Notrt  ministre  SMrétiire  d*ëtat  de  la  nerine  et  dei 

colonies  est  chargé  de  Fexëcution  de  la  présente  ordonnance, 
qui  sera  insérée  au  Bulletin  des  lois  et  aux  Annales  mari- 
times. 

Sigmé  liODIS-PHlUPPE. 

Par  le  Roi  : ifàii^fre  Secréimirt  d'étmi  dê  h  mtrim 
ei  des  toiomiês. 

Signé  Amînl  JhtfWÊxL 

N<»94on.  —  ORDOirVANCB  DV  Roi  portant  ccn»C€MdM 
des  Conseils  généraux  ei  des  Conseils  d^arrondiesemmst. 

An  pBÎais  de  Neuilly,  le  96  Juin  1841. 

LOUIS  PHlLIPP£,  Roi  des  Français,  à  tous  pràeots 
et  i  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d*état  au  départeatft 
de  l'inférieur  ; 

Vu  les  lois  (lu  i%  juin  1833  et  du  10  mai  1^38, 
Nous  AVONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  cc  qui  suit  : 

Art.  l*^  Les  conseils  d'arrondissement  se  réuniront  le 
lundi  19  fuiflet  prochain  pour  la  première  partie  de  leur 

iCôsiun,  qui  ne  pourra  durer  plus  de  dix  jours. 

3.  La  session  des  conseils  généraux,  pour  la  prosenle 
année,  s'ouvrira  le  lundi  23  août  et  sera  close  le  6  septembre 
dans  tous  les  départements  du  royaume,  à  fexceptioa  de 
celui  de  fn  Seine. 

La  session  du  conseil  général  de  la  Seine  aura  lieu  du  15 
au  20  octobre. 

3.  La  seconde  partie  de  ia  session  des  conseHs  darrondif' 
sèment  commencera  le  13  septembre  et  se  terminera  le  17 
du  même  mois,  excepté  dans  le  département  de  la  Seine,  ou 
elle  aura  lieu  du  3  au  7  novembre. 

4.  Notre  ministre  secrétaire  d*état  au  département  (k 
l'intérieur  est  chai|;é  de  fexécution  de  la  présente  erdon* 
nance. 

.    ^  Signé  LOUIS-PHIUPPR 

Par  le  Roi  :  l«  Ministre  Secréteire  d'im  a»  d^eriu^ 
de  l'intérieur, 

.  Sigarf  T.  DocKiTsu 
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N« 9407.  —  OmroimATrcB  m  Roi  portant: 

Aat.  1*'.  II  sera  procède  i  parToie  de  publicité  et  de  oonçar- 
rencoi  et  par  concours  se'parés,  aux  adjudications  des  travanz  d'é- 
tablissement de  deux  ponts  en  jnaçcwnene  et  d'un  pont  suspendu 
sur  iaDordogne,  à  Domine,  Siorac  etGrolejaC|  et  d'un  pont  en 
maçonnerie  sur  la  Vezère»  a  Campagne,  de'paitement  de  ia  Dor- 
dogne,  conformément  aux  danses  et  conditions  des  cahiers  des 
charges  annexes  à  ia  présente  ordonntnect^ 

Les  frais  de  chaque  entrepris.e  'serbnt*.t?ouTerts  au  moyen  de  la 
concession  d'un  droit  de  péage  diont  le  tarif  est  fixé  ci-dessous  et 
des  subventions  ci-après  : 

Pour  fe  pont  de  Domme,  soixante  mille  francs  sur  les  fonds  de 
rÉtat,  cinquante  mille  francs  sur  ceux  du  département,  et  vingt- 
deux  mille  quatre  cent  trente  et  un  francs  provenant  des  souscrip- 
tions particulières,  dont  le  puy  cm  eut  est  garanti  parle  département, 
en  vertu  de  la  délibération  de  son  conseil  général  (session  de 
183$);  .  . 

Pour  le  pont  de  Siorac,  qaatre-vingt  mille  francs,  sur  les  fonds 
de  rÉtat  et  quatre-vingt^dik  mille  francs  sur  ceux  du  département; 

Pour  le  punt  de  Groléjac,  trente>sept  mille  huit  cent  dix-neuf 
francs,  montant  «le  souscriptions  particulières  également  garanties 
par  le  département. 

Les  adjudications  des  ponts  de  Dommè  et  de  Siorae  seront 
passées  au  rabais  du  montant  de  la  subvention  départementale,  et 
.abHdi«Fement>u  rd>«.  de  h  dure'e  da  pe.g«»  fixe  à  qu.tre-Yiiigt- 
dix-neuf  ans» 

Les  ponts  de  Groléfae  et  de  Campagne  seront  adjugâ  an  rabais 
de  la  durée  d'un  péage,  dont  le  maximum  sera  déterminé  par  Fad-* 
^  ndinistraHon  dans  un  billet  cacheté,  avant  le  dép6t  des  soumissions, 
et  qui  ne  sera  ouvert  qu'après  leur  lecture. 

Les  subventions  souscrites,  tant-  par  le  département  que  par  les 
habitants  des  localités,  seront  payableB  aux  époques  stipulées  par 
les  celliers  des  charges. 

2.  Le  tarif  des  droits  de  péage  sur  les  quatre  ponts  est  fixé  ainsi 
qu  il  suit  :  • 

Four  chaque  personne  chargée  oa  non  chargée,  au-dessus  de  cinq 
anf  o^05« 

Ckepaux,  bestiauxm 

Par  cheval  <m  mulet  et  son  cavalier,  valise  comprise*  o  li 

Par  cheval  on  mulet  cbargë,  non  eompm  la  condacteur  ,  0  10 

Par  cheval  ou  mulet  noii  chargé  ,  non  cempria  le  condacteur««  «  ..  0  07  i/a 
Pvin^sibÊrgf  wknfn  A  #  oa 
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Pw  dMfaI  é»  ttranitr»  ariil  mi  ém^  4imgi  om  mm^  wm  Mé- 
pris It  condnctenr.  •  »  •  0^  OS* 

Fir  bMf«  Tache,  vean ,  porc  ^at,  deatinë^  à  fa  rente  O  07  f/k 

Pkr  mouton,  brebis,  bouc,  chèvre,  cMbM  àê  Uùtf  faii«d*oi«t  ûu 

de  dindoaa,  deatinéa  k  fa  rente   O  0«  l/l 


Far  cochon  ▼olgniremcnt  du  ttmirrmn,  toaaî  deatinë  k  U  Tente*  .0  04 

Nota.  Lorsque  les  cberanx,  mnleta,  boeofs,  rachea,  reaux, 
porc9,  montoni,  brebis,  hnurs,  chrvres,  cocfions  de  iait  eC 
paires  d'oicii  ou  de  dindons,  iroiti  au  pâtara^e»  il»  ne  pejcront 
^me  moitié,  Aio«i  ^ne  ienrs  conducieurf.  ^ 


Par  cabriotet  à  un  cficval.   1  oo 

/</em,  k  deux  chevaux  ,   1  âo 

Idm ,  à  ÎMife  ckmiix  *   t  oo 

Fir  Ttfitiiro  I  ^âtre  mee,  à  vn  èheril   t  fto 

JUMiik  dtutebeTftss   t  9ê 

MdêMp  k  troll  dl«fno««   t  ff 

Idem,  k  quatre  choTMlz  •   J  #i 

AieM.  For  ciiaqM  ohcr*!  «a  Mf«  fniylr  coitittoii 

Voitures  parltculièrtS  non  susjpendues, 

Par  voitare  k  deux  rouée,  Irtinéo  por  nu  diCTftl*   •  lê 

/«/rm,  par  deux  chevaux.  ••••••  »  •••«•••••  i  oo 

/</em,  par  trois  chevaux   l  i5 

Par  voiture  îi  quatre  roues,  traînée  par  un  cheval   1  oo 

Idem,  par  deux  chevaux   I  95 

Idem,  par  troû  chevaux   j  30 

Jéem,  par  qantre  cheTMUi  •   f  êê 

Mhm^  Fnnr  choqM  Awnà  m  ios,  Tfaft-dii)  ^tMiaui» 

Voùwru  de  /w#le. 
Fir  cbtiM  de  poeit  k  dev mm  ot  dou  okovm,  y  wmKfUBh 

retoor  4^  chera»  fiOd  I«fë  ..  .«  ••••••4  t  M 

Idem ,  4t  troie  cheTtiix,  y  confie  le  reionr  dœ  cbeTMis  pied 

lévë  4  00 

Par  roiture  de  poste  k  quatre  roues  et  deux  dbeTanz,y  oomprie 

le  retour  des  chevaux  pied  levé   à  00 

Idem,  et  trois  chevaux,  y  compris  le  retour  des  chevaux  pied 

levé'   4  00 

Jdtm,  et  (|ttatre  cberanx,  y  cempris  le  retour  des  cberaux  pied 

lofd.  •«•••••••••••  •  00 

NotÊÊ,  Fov  chaque  ehertl  on  eue,  «n  firmne. 

Fir  iirfttl^ k  dm  rMi et  à  «k  éhcràl    0  t0 

iAM> k deu-oh(Mlhfc.  t  tk 
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I^ArToîtarek  qnimum^iftà in o|iff|iL«« ••••••  iftiH 

/r/fm^  a  deux  cbe¥miUlM»««. ••••••••••••••••••••  i 

Jdem ,  k  trois  cUev AUX  •••*•••«««•••••••••»••••*•••  S  00 

/ita,  à  quatre  cbevaux  |  40 

JTiNM.  For c|ia|M  obefoi  «i  lat,  ^[UOMtt  ooMiaitt. 

^VToiimk  4m.rwefUk  un  9h9W9L  •   o  se 

/4Mp,  ^taschoYfuix   0 

/^rfnR^àtrowohoToas.  .«  i.  i  •# 

Par  Toiture  à  qoatre  rôufs  et  à  un  cberal   é  fi 

Idem ,  k        c}yew$m., •  m   t  00 

idem,  à  trois  chevaux   1  tk. 

/dim,  à  quatre  ciieTOuz  1  •   1  iO 

Noia,  Pour  cboqvo  chèràl  en  foi,  vingt-cin^  ceniisiief. 

Voimru  de  ftmU^  on  m  •pMAciNi^ 

par  voiture  ^  deux  roues  et  à  un  cheval   o  oo 

k  4eitf  çhoTW^************»   1  90 

JVeoi,  à  ^iocbejrovK.   •   %  ^o 

JVbta.  Pour  cbacpio  cberal  en  eos,  Tingl-einq  centiaMa. 

Par  voiture  k  quatre  roues  et  k  nn  cheval  •••••••••••••••••  1  fo 

Jdem ,  à  deux  chevaux   i  60 

Jdem ,  à  trois  chevaux   2  oo 

/<iem^  k  quatre  «hevamz   t  60 

Par  toitare  k  quatre  roues  et  k  cinq  cberanx  •   â  flp 

Jdtm,  k  sis  cbenux  •   %  îo 

JVolc  Pour  cbaque  cberal  eh  sus,  quarante  centhnes. 
Quan^  CM  ▼ostoyct  feront  à  ride,  elles  ne  payeront  que  a^»ill4 

•  Onyrofre »  êerçmt  à  VmgrimUwre. 

Por  cbarrette  attdée  de  deux  bosufs,  ^n  cberal  on  d^ini  mulet.  • .  •  o  ta 

Nm*  Chaque  cberal,  mulet  ou  paire  do  bonifii  en  sus,  dix 
centimes. 

Bar  charrette  atteiëe  de  doux  ânes  ••••••••  o  SO 

Nota.  Pour  chaque  âne  en  sus,  cinq  centimes. 
Quand  ces  charrettes  seront  à  vide,  elles  ne  payeront  que  moitié 
prix. 

Dispositions  générales. 

Les  conducteurs,  postilîons,  rouliers  ou  charretiers  ne  payeront  point  îa 
taxe  portée  a  1  article  \^^\  les  voyageurs  et  domestiques  n'y  seront  atsuieitis 
qu'autant  qu'ils  passeront  k  pied. 

Exemptions» 

Sont  exempt!  du  péage  :  le  préfet  et  les  sons^préfets  en  tournée,  les  ingé* 

pioBr»!  MMv^lWf  a  «lMmpf4«»  ol  autres  «goiits  du  mémo  serf 


uiymzed  by  Google 


(  ftS4  ) 

'^ice,  Tes  agents  voy ers  et  \t»  piqueurs  charpes  du  service  des  cheinrm  it 
grande  communication,  les  agents  des  contributions  directes  et  indirecte-,  e* 
des  forint*,  dans  l'exen  ice  de  leurs  fonctions;  les  inspei  teiirs  et  stationna  rr> 
des  lignes  telt-grapliiques ,  la  gendarmerie  ,  le?»  corps  militaires,  \vs  ^oa>-rS- 
ciers  et  soldats  voyageant  isolément  avec  feutile  de  route,  iej  tr.m»|>arts  de 
MminiUffitiiMi  de  U  nerre  déÛou  par  le  titre  VI  do  ddcrec  dm  tj  jern 
1  tôt ,  lei  mnien  du  uottvenieiiieBt»  les  aitHet  employe'es  an  transport  des 
déjpéehet  et  lee  feetew»,  ki  ^N»itiires  eeDnleiree  tnpieyëee  ea  tmsport  da 
condaauitfs.  les  eofeats  des  deux  sexes  obligés  de  trsTerser  le  pont  pcor 
eUer  reeet  oir  finetmetioB  pruneire  om  religfcvse  et  pour  retovacr  à  kar 
demicife. 

Seront  égaleneiit  exempts  les  niiustres  des  cuites  dans  iexerctee  de  kv 

ministère. 

9.  Lès  ad judicatîooi  feront  sotiniUef  à  FapprobatioQ  du  miusuc 
secrétaire  d'état  des  travaux  publics. 

4.  Les  adjudicitaires  eoiit  MitorisM  à  fidre  racquishion  des  t8<- 
rains  et  betimeQts  nécessaires  pour  f  exécution  tie  HMrs  trmTaazt  m 
se  eonfonnani  aux  dispositions  des  titres  II  et-snrrants  de  la  kds 
7  joillei  1833|  sur  rexpropriation  poar  CAOse  d*atHite  pab^tirie. 
(  Ar£f,  Ê  Mm  1S4f.) 

Certifié  confoniie  par  nous 

Garde  des  sceaux  de-  Frattesp  Màtisire 

Secrétaire  if  état  au  département  Je 

la  justice  et  des  cultes, 

A  Paris,  le  5  *  Juillet  1841, 
N.  MARTIN  (da  Nord). 

...  f.CettedateesteenedelavéssptmdaBriklii 

kUCfisaedlerie* 


Oa  i^akseM  ftm  H  BeBsUidss  Ws»  h  mitm  dé  tfesMs  .ftet»«àlsmhH* 
ffluyiiewils  fi^jsisy  eaebcsIssdlNsiMB  dmyssiK  dM  MfstMmfaiih  • 


iKVMUinia  aoTALi.  *—  6  Jnîiiet  1941. 
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N*  9408.  —  O/LDONNANCB  DV  Roi  qui  prescrit  la  publication  du 
Traité  de  commerce  et  de  navigation  eoneht,  Uââjuiiioi  4840, 
ontte  la  Framoo  et  le$  Paye^Bas. 

Aa  palaif  de  NeniUy,  U  30  Juin  1941. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français,  à  tous  prësenu 
et  à  Tenir,  salut. 

Savoir  faisons  qu'entre  Nous  et  Sa  Majesté  le  Roi  des 
Pays-Bas  H  a  été  oonda  à  Paris,  le  2é  du  mois  de  joiliet  de 
f  année  dernière ,  un  traité  de  commerce  et  de  navigation , 

dont  ies  ratifications  ont  été  échatigées,  également  à  Paris,  le 
â  septembre  1840,  et  dont  la  teneur  suit  : 

Traité  de  commerce  et  de  navitration  entre  la  France  et  lee 

Pays-Bas, 

Sa  Majesté  le  Roi  des  Français,  d'une  part,  et  Sa  Majesté 
le  Roi  des  Pays-Bas,  d'autre  part,  désirant  faciliter  et  étendre 
d  une  manière  réciproquement  avantageuse  les  relations  de 
navigation  et  de  commerce  entre  les  deux  pays^  sont  conve- 
nus, dans  ce  but,  d'entrer  en  négociation,  et  ont  nommé  à 
cet  effet  pour  leurs  plénipotentiaires  respectifs,  savoir  : 

Sa  Majesté  le  Roi  des  Français,  le  sieur  Marie^Joeeph* 
Adolphe  Tkiere,  grand-ofifcier  de  l'ordre  royal  de  Ta  Légion 
d'honneur,  grand-croix  de  l'ordre  nobie  et  distingué  de 
Charles  III  d!Ëspagne  et  de  Tordre  royal  de  Léopold  de  Bel- 
gique, ministre  et  secrétaire  d*état  au  département  des  afiàires 
étrangères  et  président  du  Conseil  ; 

Et  Sa  Majesté  le  Roi  des  Pays-Bas,  le  sieur  Jean- Jacques 

2.  IX  Séria.  7% 
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Rochussen ,  chevalier  de  son  ordre  royal  du  Lion  néerlandais, 
et  son  conseiller  de  légation  ; 

Lesfoeb  »  après  avoir  éclungë  Umn  plehit  pauvohsi  tmnk 
en  bonne  et  dne  forme,  sont  convenus  des  ftrttdes  suivants: 

Art.  V^.  h  y  mira  pleine  et  entière  liberté  de  commerce 
et  de  navigation  entre  les  liabitants  des  deux  royaumes;  ilsœ 
seront  pas  soumis,  i  raison  de  leur  commerce  ou  de  leur  in- 
dustrie, dans  Tes  ports,  villes  ou  lieux  quelconques  des  im 
royaumes,  soit  (}u  ils  s'y  (établissent,  soit  qu'ils  v  résident 
temporasreœent,  à  des  droits,  taxes  ou  impùts,  sous  queifoe 
dénomination  que  ce  soit,  autres  ni  pibs  élevës  que  ceoxpo^ 
çus  sur  les  natioMMxç  et  les  privilèges,  iasoMinità  et  aoM 
faveurs  quelconques  dont  jouiraient  en  matière  de  commer:? 
les  citoyens  de  l'un  des  deux  États»  seront  commuas  à  oon 
de  Fautre. 

2.  Les  navms  iraBçaii  virant  dHraAemmt  -des  porti  Je 

France  avec  cliarojement ,  et  sans  chargement  de  tout  port 
qiieleenq«ie ,  ne  payeront ,  dans  ies  ports  du  royaume  des 
PaysJfas,  wic  à  Teotrée,  aoit  à  k  sertie,  d*«Rities  ai  defès 
forts  droits  de  tonnage,  4e  pilotage,  de  quarantaine,  départi 
de  phares,  ou  autres  charges  qui  pèsent  sur  la  coque  djfll- 
vire,  sous  quelque  dénomination  que  ce  soit,  que  ceux  dont 
sont  ou  seront  passibles ,  dans  les  Pays-Bas,  les  navires néer- 
kfidais  venant  des  mêmes  iiem  on  ayant  ia  ntee  éesii* 
nation. 

D'autre  part,  et  jusqua  ce  que  ie  gouvernement  nécrlaa- 
<Ms  exempte  ses  propres  navires  de  tout  droit  de  tonnage, 
cowHM  la  France  le  fiiit  pour  les  siens,  les  navires  néerbadiit 
venant  directement  des  ports  des  Pays-Bas  avec  chargement» 
et  sans  chargement  de  tout  port  quelconque,  ne  payeront, 
dm  ies  ports  du  royaume  de  France ,  «oit  à  ientrée,  soh 
i  la  sortie,  Vautres  ni  de  plus  forts  droits  de  tonsip 
que  ceux  que  ies  navires  français  auront  à  payer  A* 
ies  Pays-Bas,  conformément  à  ia  stipuiatioii  qui  précède.  Us 
seront  d'ailleurs  assimilés  aux  navireB  français  pour  tous  le 
WMs  dnrftt  M  cAïai^es  énmnérës  dans  le  présant  artidSi 
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H  est  convenu,  Que  les  exceptions  à  la  franchise  de 
pavillons  qui  atteindraient  en  France  les  navires  français 
vrcnant  d'aiîfettn  que  des  Pays-Bas ,  seront  communes  aux 
navires  néeifandais  (msant  les  mêmes  voyages;  et  cette  dispo- 
sition sera  réciproquement  applicable,  dans  les  Pays-Bas^  aux 
navires  français; 

S*  Qoe  le  cabotage  maritime  demeure  réserve  au  pavillon 
national  dans  les  États  respectif. 

3.  Seront  complètement  aftranciiis  des  droits  de  tonnage 
et  d'expédition  dans  les  ports  respectifs , 

1*  Les  navires  qui,  entrés  sur  lest»  de  quelque  lieu  que 
ce  soit,  en  ressortiront  sur  lest; 

S*  Les  navires  qui,  passant  d'un  port  de  l'un  des  deux 
£tats  dans  un  ou  plusieurs  ports  du  même  État,  soit  pour  y 
déposer  tout  ou  partie  de  leur  cargaison,  soit  pour  y  com- 
poser ou  compléter  leur  chargement,  justifieront  avoir  déjà 
acquitte  ces  droits  ; 

3*"  Les  navires  qui,  entrés  avec  chargement  dans  un  port, 
foit  volontairement,  soit  en  relâche  forcée ,^en  sortiront  sans 
âivoir  frit  aucune  opération  de  commerce. 

Ne  seront  pas  considérés,  en  cas  de  relâche  forcée,  comme 
opération  de  commerce ,  le  débarquement  et  le  rechargement 
des  marchandises  pour  la  réparation  du  navire;  le  transbor- 
dement sur  un  autre  navire,  en  cas  d'innavigabilité  du  pre- 
mier; les  dépenses  nécessaires  au  ravitaillement  des  équipages 
et  la  vente  des  marchandises  avariées,  lorsque  iadministra- 
tion  des  douanes  en  aura  donné  l'autorisation. 

4.  La  nationalité  des  bâtiments  sera  admise,  de  part  et 
dautre,  d  après  les  lois  et  r^ïements  particuliers  à  chaque 
pays,  au  moyen  des  titres  et  patentes  délivrés,  par  les  auto- 
rités conqiétentes,  aux  capitaines ,  patrons  et  batefieni. 

5.  Les  marchandises  de  toute  nature  dont  f  importation , 
l'exportation  et  le  transît  sont  ou  seront  légalement  permis 
dans  les  États  respectifs  en  Europe,  ne  payeront,  tant  à  l'im- 
portation directe  entre  les  ports  desdits  États  qu'-à  i'expoi^ 
jHiin  des  nÉflMpommrattliunsitvd'eiiftiti'iule  p 

IX' Série.  72. 


(  9n  ) 

dipits  ii{udcoaque$  4^  4ofi»il0t  da  MvigfUm  ut  de  péige, 

tjonai;  et  elles  jouiront,  soas  lo«i  oet  rapports ,  des  nJhmtî 
primes,  diminulion ,  exemption»  ^e&titutioa  4^  droilfi  ou 
autres  fiiveurs  ^etconques. 

6.  II  m  sera  perçu  aucun  droit  autre  qiia  oem  4e  OMip- 
simge  et  de  babtice  sur  hs  narchandises  importiMS  dans  lo 
entrepots  de  Win  des  deux  royaumes  par  les  navires  de  Fautre, 
en  attendant  leur  réeiportation  ou  leur  BMse  en  ooosom- 
mation. 

7.  Les  hautes  parties  cmlractvM»»  $  engagent  rddiproiiae» 

ment , 

i**  A  n'adopter  aucune  mesure  de  protiibition;  à  n'établir, 

sok  au  profit  de  tÈMf  soit  i  cefaii  de  eoteoMines  m  <taUr 

sements  locaux ,  aucune  augnMBlaliM  des  droils  dTemik, 

de  sortie  ou  de  transit ,  qui,  aflTectant  les  produits  de  l'autre 
partie 9  ne  s'étendrait  pas  généralement  aux  produils^aimilam 
des  autres  États; 

A  faire  participer  les  sufets  et  les  produits  quelconque^ 
de  Tautrc  Etal  aux  primes,  remboursement  de  droits  et  autres 
avantages  analogues  qui  pourraient  être  accordés  à  certains 
obf^ts  de  commerce!  sans  distinction  de  paviflon^  de  psom- 
{lance  ni  de  desiiiiatioii. 

Toutes  les  mesures  exceptionnelles  eiistanles,  contraires 
aux  principes  énoncés  au  présent  article,  seront  abolies  et 
cesseront  ietir  efist  4^  ie  four  de  k  miei  «téentina  iki  fn- 
sent  traité. 

8.  Toutes  les  stipulations  qui  précèdent  (en  tant  qvi'iî  nV 
aurait  pas  déia  été  pourvu  par  le#  irailes  eiîstaiils)  sappiiqiK* 
tqni  qîplement  à  la  navigation  f  t  oommem»  tant  m 
ceax  des  fleuves  qui ,  dénommA  eus  artidee  IM  à  1 1 7  di 
l'acte  du  congrès  de  Vienne  du  9  juin  1815,  sont ,  dans 
leur  cours  navigable,  comoiMns  aux  deu»  États^  que  sur  les  . 
mu  ÎB^ermédiaires  desdita  flMvoa  dm  k  n^ame  des 
Pays-Baf. 
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it  àém^knf  Ettis*  tfi!]diVâknii  t/i  ilé  plein  .cfaroit^  Ict  ÉQjtts^ 
navires  et  produits  de  tonte  nature  de  f antre  État,  dans  les 

ccrlonîes  respectives,  siir  le  pied  de  toute  autre  nation  euro- 
péenne ia  plus  favorisée. 

En  èoniiëqoenee  te  principe,  et  sans  pré']néke  dVtofres 
applicatièns  atrMfitfeflës  if  pevrraît  y  avoir  lien,  les  knni 
jïioifsscux  cff*  Frnîic(^,  èn  honteiHcs,  seront  assimilés,  à  l'en- 
trée (Jans  les  colonies  néerfandaises  des  Indes-Orientafes,  aux 
•litres  Viiiailas  en  bouteHies.  Bte  outf«,  les  dmiisaetueMenlent 
j  éiistafit  sii?'fë^'Mffeé  deFrèni^,  soft  èn  cerdfes,  acxK 
en  bouteilles,  seront  réduits  de  moitic ,  tant  à  Fimportîitiort 
sous  pavilion  .frai^çàié        Fimportation  par  iacitinienta  néer- 

'   10.  TôMàtît  se  dnmref  dés  gages  de  feor  désir  ttMnel 

d'étendre  et  de  faciliter  les  relations  commercraîe^  entre  îei 
deux  pays^  ies  hautes  parties  contractantes  sont  convenues, 
dans'cv  bot/  dé^  ^tiphtdaÂions  stfivilntiss  :  *  - 
'  '  î      ftHllaî«Aé:fc  Roi  des  Kfys^Bâs  cëfiteenf  V  '  " 

1*  A  afTranchfr  de  tout  dioil  (!e  douane,  à  IVntrre  dans 
§e^  Etats  d*£orope,  tes  vins,  eaux^dc^vie  et  espriU  de 
France  en  cérdes;  •  '     •  * 

^  ''  BîhrMtiite'âé'thii  Hnjûihnës  po^r  les  bifis  eri^tau- 
teilles ,  et  de  moitié  pour  les  eanx-rle-vie  et  esprits  ausîîi  en 
houteiiles,  ics  droits  d'entrée  (  celui  sht  lé  verre  compris  ), 
feniiqAè^  ièsditS'V^  esprits,  faiit  éti  tefééh, 

l^%fi>bbttteillbs ,  icMfi^ttdp&tfSi  p8it'%kët  soilS'  Tnn  du  i*étff^è 
des  deux  pavillons;  et  par  terre,  et  par  les  fleuves  et  rrvières 
Spécifiés  en  Tàrticle  g  ;  sous  pavillon  quelconque; 
^  '  i^'  A  abdssét  btsMHh  fait  i  en  faveur  dé^  produte  fiml^k 
l^'dejsMs*  AInomine's,  à*felif  inipcyi4arteii  pâr  tcrtU^  fes'i^i^t 
précitées  et  sous  tout  pavillon ,  les  droits  d'^enlrée  actuelkmcnt 
établis  par  le  tarif  générai,  savoir  :       '  •*    *   '       i  •  ci..-. 

'  0è  quafiYe  i  cknr  'flérihs  pSLt  livré  néèrhndaisé  -suë  «tes 
dtofies,  tissus  et  rubans  de  soie;  '  * 

'  De  dix  à  cinq  pour  cent  de  h.  valeur  sur  la  bonneterie,  L 
denteUeeiksiuUes;  ^  •  *  •  ' 
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il  leqr  sen^  donnë  toute  aide  et  assistance  ^ur  la  rechercbei 
saisie  et  arrestation  desdits  déserteoiSi  lesquels  seront  mêmê 
dUlMiiaelgaffdUedinite  priiiw  du  pays,  A  k  fé^akiûuu  et 
Éux  frais  des  consuls,  fosqol  'oe  «fiie  ees  Sgeiita  aient  troor^ 
une  ocpa&ioii  de  les  iaire  partir.  Néanmoins  »  si  celle  occasion 
m  se  présenlail  fm  daiis  :un  dëki  de  trot^moiSf  à  compter  de 
jour  de  llasieslitUnt,  in  ddserteiM  seront  mis  enUberté^cft 
MpeurrontpIusétreanpé|éspMMrfe  métne  dniiee.  ' 
.  U  est  entendu  que  les  marins  sujets  du  pays  où  ia  déser- 
lion  a  lieu  seront  eicrptës. de  la  présente  dîqpositJiNi» 

.Ift.  Toniis  ks  opéMtioée  rrinives  M  uvveiiigtf;^  » 
vilir.iMérr^^Y^bbeuilr«e  iWrissA,  einent  dirigé 

eoiisols  respectifs  dans  ies  deux  pays.  I 
.  L'imeeveMioa  des  mtorités  loadei  sespectives  aura  fit- 
kmft*  lim  pe«r  «lintéiiMbMtaer  pisiRir^  te  liHàrOi  éi  | 
seeveMifs^  fjis.' sedl*  Arsn^rs^  àsi  Mquipaif^lMMoi^ë?,  é 

assurer  rexécution  des  dispositions  à  observei  pour  ientrec 
et  ia  aurlie  des  Biarchsndiseo  sanvées^  Mn  i'dbsence  et  fusqua 
i'MTwde  éeê  »  eeewiis  »  «  i  itel  eebâii,  fais:  MWHiitii  kauHi  i 
demii^,  «leiHserfl,  prendra  eeetes'  Ise  msmmê  néiessa^ 

pour  ia  protection  des  mdividus.  et  ia  conservation  des  effets 

-  Let.iniâwlMdisei  —ydêe^iM  itffDet^ewiWM  è  Éyie^^diiiK 
■i  inikdeUDuane,c|iAiii!«UiiM|ttéeie^^ 

sommation  intérieure. 

14.  La  propriété  littéraire  sera  récipro^fiieeMM  i^Manlie; 

Une  i MUediiitiun  »ay^Mi  i^iieiMinew  tà^kèfmeiùeM  Im 
eendiiief»  éhifflMimmitwa^^  dM 

oiiaQun  des  deux  royaumes.   '  ' 

LUkd*  Le  présent  traité  sera:  ratifié ,  et  ies  raiÉâéKIieiië'ai 
aewetfe<tjlnigdrtijiliifart%  4nm  lm  dft*  de  shuennifceafi  oe 
pfaft%èti^#  ffiraeepiiitt:  ^.t:  tf' 

^  li  aura  iorce  el  vigueur  pendant  trois  années,  à  dater  du 
jonr  doi^  iesi  hautes  partâfss  contractantes  conviendrait  pder 

mknmaibkéM  ■eiÉlnn|i>:'dÉt  ifm  le^lM^idtaMM  ètk  sew 
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fil,  à  rexpiration  des  trois  années,  le  présent  tnhé  n^èst 
pas  dénoncé  six  mois  à  f avance ,  il  continuera  à  être  obii^ 
ptoire  d'année  en  année»  jusque  ce  que  ftene  des  parties 
contractantes  ait  annoncé  à  Tautre,  mais  un  an  i  ravanoe,  soa 
intention  d'en  tiirc  cesser  les  eficts. 

£n  ioi  de  quoi,  les  plénipotenljaires  rapectifa  oui  «igné  « 
te  présent  traité  et  y  ont  apposé  leurs  cachets. 

Fait  à  Paris,  le  25^  jour  du  mois  de  Juillet  de  fan  de 
grâcç  1840. 

(  L.  S.  )  Sîgoé  A.  THIERS. 
(L.S.}         J.  J.  KOCHUSSEN. 

• 

Mandons  et  ordonnons  quen  conséquence  les  présentes 
Lettres,  revêtues  du  sceau  de  i'Ëtat,  soient  ptibliées  partout 
où  besoin  sera,  et  ioséiées  aU  Bulletin  des  lois,  afin  qu'elles 
soient  notoires  II  tous  et  4  eiiaemi.  - 

Notre  garde  des  sceaux ,  ministre  et  secrétaire  d*ëtat  au 
département  de  U  justice  et  des  cultes,  et  notre  ministre  et 
secrétaire  d'étal  ao  département  des  aflUres  étrangères,  sont 
chargés,  ehacun  en  ce  qui  le  concerne^  de  surveiller  ladite 

publication. 

Donné  en  notre  palais  de  Neuiliy,  le  30*  |our  du  mois  de 
Juin  dei'ati  Iâ4l. 

51^  UOUlS-PHiU^nL 

* 

Va  ei  utéELéêm  gimad  sceân  :  Par  ie  Roi  : 

Le  Garde  deâ  seemix  de  France,  JLe  MinUtrt  et  Secrétaire  d'ifat  ail 

Ministre  et  Seeréiaire  d'itmt  a»  lyitiiiiHiWit  éeê  t^j/Am  iÊMU^ 

déparUment  de  la  joâtice  et  de»  gi^f 

tmêet,  Sigoé  GoizoT. 

iigaë  H.  lUaTtR  (  dn  Nord  ). 


N*"  9409.  ^  OttoùNNANcB  DV  Roi  pûjtêm  eûfitmnèhn 

du  troUihmt  Collège  électoral  du  Morbihan» 

Au  piltni  de  NeoUIy,  le  SO  Jnm  1641.  « 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  Dfla  Français,  à  tous  piéaento 
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Sar  le  rapport  4e  iiotire  mtoistre  lecretait^  d'eW  ftu  depat  leaient 
de  Finterieur; 

Vu  (a  loi  du  19  avril  1831  ; 

Attendu  le  décès  de  M.  Ledéan,  dcpute'  du  département  da 
Morbihan , 

Noce  ATOiie  oadonné  et  ordohnoiis  ce  qui  suit  : 

Art.  1*^.  Le  colië^e  da  troisième  arrondissement  ëlecloni 

du  (Icparteraent  du  Morbihan  est  convoque  à  Lorient  pour 
le  21  juillet  prochain,  à  Tcflet  délire  un  dcputt\ 

2.  Notre  ministre  secrétaire  d  état  au  département  de 
fintériettr  est  chargé  de  rexécotion  de  la  présente  ordoe- 
nance. 

Signé  LOUIS-PHILIPPE. 

P«r  l«  Roi  :  U  Ministre  Secrétairt  d'état  tm  dépmrumtÊt 

de  l  intérieur. 

Signé  T.  DucHAT£L 

9410.  —  Ordonnance  do  Rot  portant  convocation 
du  deuxième  Collège  électoral.de  la  SarUie, 

An  pilab  de  Neamj,  le  »  Jmn  1841. 

« 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français,  a  touspresents 
et  i  venir,  salut. 

Sur  le  rapport  de  notre  miuistre  secrétaire  d'état  eu  déparieiDeEil 

de  Pintericur; 

Vu  la  loi  du  19  avril  1831  ; 

Attendu  le  de'cèa  de  M.  Garnicr-Pagès,  députe  du  dépanement 
deiaSarthe, 

Noue  ATOire  oaRoimi  et  oBDomroiff  ce  qui  soit  : 

Art.  1".  Le  collège  da  deuxième  arrondissement  Rectoral 
du  département  de  îa  Sarlhe  est  convoqué  au  Mans  pourk 
24  juillet  prochain,  à  i'efièt  d'élire  un  député. 

3.  Notre  ministre  secrétaire  deut  au  département  de 
rint^rieiir  est  diaigd  de  Texécotion  de  la  pràente  onloii- 
nance. 

Si^é  LOL'IS-PHILIPPE. 

Par  ie  Rot  :  le  Ministre  Secréuure  d'état  tm  d^mrummU 
de  l  'iatériew,  ' 
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CBBiiFuk  oonforme  par  noat 

Garde  des  sceaux  de  France,  Minisire 
Secrétaire  ^éUA  au  département  de 

la  justice  et  des  cultes, 

A  Paris,  ie  7   Juillet  1841, 
N.  Martih  (du Nord). 


*  Cette  date  et t  celle  de  U  réception  du  Bulletin 
à  U  ChanceUerie, 


iHFanma  imàsjsm  —  1  Mllet  1S41. 
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BULLETIN  DES  LOIS. 


94^1.  —  Lot  partant  JuBÊStim  du  Budget  (tes.DigpMeê 
AvfidiildeKraillj,  leSfiJwBlSék  '  .1  .  / 

LOUIS-PHILIPPE,  lUn  ou  FaANÇAis,  à  tou9  prâents 

et  à  yeiûr,  MLUT.  I 

'  Nous  ftYons  proposé,  les*  Chambres  ont  adopte ,  MOVS 

AVONS  ORDONNE  et  ORDONNONS  ce  quî  suît  : 

•  Article  1"..    i      ,       ,  ' 

Di>s  crédits  sont  ouverts  jusqù'i  cooeiinretioe  de  «n  mil- 
liard deux  cent  soixante  et  seize  mfllions  trois^cent  trente- 
UMkmilte  soixante  et  seize  francs  (  1,276,338,076^  ),  pour 
■P^peoses  de  lexercice  1642,  conrormémeiit  à  letat  A.ci«> 
annexë,  applicables,  savoir  \  * 

A  la  dette  publique  (  !•*  partie  du  budget  )   353,051,018^ 

Aux  dotations  [  2^  partie  )  '..       16,2  68,000 

Aux  services  généraux  des  ministères  (  3*  partie  )   7 13,966,5177 

A«z  fîran  de  régie ,  de  perceptira  et  jrexpIoiutlMi  des  \w6*  - 

p6tf  et  rerenuf  directs  et  iadireclt  (  4«  partie  )   i9t,7So,96t 

Au  .renboiuveiiieiiia  et  rettUutions  à  faire  ear  les  produits 
desi^  impôts  et  revenus ,  ans  aen^raleiirs  et  mis  prîmet 
àrc]4p«nition(a«ptrtie}..  v...^......  et^t^ê 

*  Total  ioi^  i  t .^th, 338,076 

Del  crédits  montant  l^'Ia  sommé  de  vingt  milfions  sept  cent 

trente-sept  mille  cent  quatre-vingt-douze  francs  (20,73  7, 1 92^) 
sont  ëgalemeai  ouverts,  pour  r^aMTcice  k%i^^  QfMibméumnt 
IJC  Série.  7< 


Digitized  by 


tu  budget ,  savoir  : 

T^^ion  d'hvnDcuKf.  «Y  »'«•/•*••••••••  ff  •  «  7,(166,691^ 

Iniprim<;rî^'  rpt^if  •  «.•«•.  •  S,STO,000 

Cbancrlleries  consulaires   2  60,000 

Caisse  des  invalides  de  ia  marine   6,710,000 

Senrtce  de  U  fahricAtioa  dei  mMiW'yi     ^^élAftillee   1,950,494 

Total  •••  to,7a7,t9i 

Articlb  s. 

W  **ra  pourvu  au  payement  des  dépenses  mention nëe-s 
dans  iarticU      de  ia  présente  loi  et  dans  les  tableaux  y  an- 

H  sera  rendu  un  compte  spécial  et  dbtinctde  Tempî©/  de 
Qh^Un  d^  cr^diu*  ouvert^  ùue  de$  chapitres  XK^XXiiit 
et  i  chacun  des  paragrapLas  du  chapitrf,xjm|4U  |#4fU4M|Nii 
section  du  budget  du  ministère  de  ia  guerre,  pour  travan 
extraordinaires,  civils  et  niniteifesj* 4 exécuter,  en  1842,  sur 
divf^  I^QÎMts  de  ÏAlgçijCf  Goâ  cii)4iLj^^4)e  jkOuoronL  rep^voir 

*    Article  4.  '  '  éÊb 

n  est  ouvert  au  ministre  de  fa  guerre  un  crédit  de  un 

lion  cinquante  mille  francs  (  1,050,000^),  pour  l'inscription 

ai|  ^résor  public  des  pensions  mititaire^  à  liquider  dans  ie 

cdnjwi  de  •faoneiei  iJB4ft» 

•  *  **  • 
  Ajmticlb  6« 

La  faculté  d'ouvrir,  par  orJonnanic  du  Roi,  des  crédits 
soppiénjMtaireSy  .accordée  par  Tarlicie^  deia  loi  du  ±4  avril 
ISSS,  pour  subvenir  à  rinsuffigance',  di^ment  jystifiëe,  d'un 
nirvicp  podi£.âtt  budget,  n^^^ appGcable  quaux  dépenses 

çonçejrnant  un  service  voté,  et  dont  la  ijoaienclali^re  suit,  ; 

i  .Kmis  de  ^tjce  eiiaiiielb}   /  .  .  t   •  > 
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Indemnités  pour  fixais  créublisscia^ot        évéques^  des 
archevêques  et  des  cardinaux  j 

Frais  de  bnllea  et  d'uiformatiofi  ; .  ,  > 

Traitements  et  indemnités  des  membres  4^  chapitre  9% 

du  clergé  paroissial. 

Ministère  des  Affaires  éiramghres. 

Frais  d  établissement  des  agents  poIiti({ue$  et  coiWiuIaiies; 
Frais  de  voyage  et  de  courriers; 
Missions  extraordinaires* 

Ministère  de  l'Instruction  publique. 

Traitements  éventuels  des  professeim  dea  iaodtfla; 

Ww  de  ooncom  dftna  les  facultés; 

Prix  de  flnstitut  et  de  f  Académie  roysJe  de  méd^cineû 

Ministère  de  tjfntérieur» 

Dépenses  ordinaires  du  service'  intérieur  des  naSBùOÉ  dan- 

traies  de  force  et  de  correction  ;  ^        "  • 

Transport  des  condamnés  aux  bagnes  et  aux  maisons  cei<- 
Iralet; 

Dépenses  départementales.  '.  *  ' 

Ministère  de  l'Agriculture  et  du  Conin^^^* 
Encouragments  aux  péehei  maritimes. 

Ministère  des  Travaux  publics»  .  \ 

Service  des  prêts  aiitxMisés  pour  les  chemina  de  têt. 

Ministère  de  la  Guerre. 

Frais  de  procéduire  des  conseils  de  guerre  et  dfe  révision;; 

Achats  des  fourrages  de  la  gendarmerie; 

Achats  de  grains  et  de  rations  toutes  manutentionnées  j 

Achats  de  liquides  ; 

Aciiats  de  Combustibles; 

Achats  de  fourrages  pour  les  ^vaux  de  (roupe  ; 

Solde  de  non-acûvilé  et  de  reforme  créée  j^ar  la  loi  du 
19  mai  1834; 

Dépenses  d*expioitation  du  service  des  j^ùdreset'salpeties^; 
y  compi^i»  les  salaires  d'ouvriers»  * 

73* 
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Mmiêtèré  tle  im  Marine  et  dee  Cobmiet, 
Frais  de  procédure  des  tribunaux  nurhimes  ; 

Achats  griiérauxde  denrées  et  d'objets  relatifs  à  la  conipo- 
silion  des  rations,  * 

Ministère  des  l  inancei. 

Dette  publique  {fieUe  perpétuelle  et  amortisseMncnl)  ; 
Intërêls,  primes  et  amortissement  des  emprunts  pour  ponts 
et  canaux  ; 

Intérêts  de  la  dette  floltanlc; 
Intérêts  de  h  dette  viagère  ; 
intérâif  de  cautionnemcnls  ; 

Pensions  (chapitres  XH,  Xîll,  XIV,  XV,  XVI  et  XVH); 
Fnns  judiciaiiTs  de  pouisuiies  et  d'instances,  et  condanma* 
tiens  prononcées  contre  ie  trésor  public^ 
Frais  de  trésorejie  ; 

Fqiia  de  perception ,  dans  les  départements ,  des  coolrifau- 
tions  directes  et  des  taxes  perçues  en  vertu  de  rôles; 

Remises  pour  ia  perception ,  dans  les  départements  ,  des 
droits  d'enregistrement  ;  ^ 

Contributions  des  bitiments  et  des  domaines  dejrÉlat  et 
des  biens  séquestrés  ; 

Frais  d'estimation ,  dai&che  et  de  vente  de  mobilier  et  de 
domaines  de  f  État  : 

Dépendes  relatives  'aux  ëpaves»  déshérences  et  biens  \a- 
cants  ; 

Acliat  de  papier  pour  passe -ports  et  permis  de  port 
d'armes; 

Achat  de  papier  à  timbrer,  frais  d'emb^l^ge  et  de  tno»- 

port  ; 

Avances  recouvrables  et  frais  judiciaires  ; 
Portion  contributive  de  r£tat  dans  !a  réparation  dea  che- 
mins vicinaux  ;  ^ 

Remises  pour  îa  perception  de$  contributions  indirectes 
dans  les  départements  ; 

^  Achat  de  papier  filigrane  pour  les  cartes  a  jouera 
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Contribution  foncière  des  bacs,  canaux  et  francs-bords;  ' 

Service  des  poudres  à  feu  ; 

Achats  des  tabacs  et  frais  de  transport  ; 

Primes  pour  saisies  de  tabacs  et  amstations  de  colporteurs^ 

Remises  des  directeurs  des  bureaux  de  poste  aux  lettres; 

Aclvat  de  lettres  venant  de  1  étranger; 

Remises  sor  le  produit  des  places  dans  les  paquebots  et 
les  malleis-postes  ; 

Droits  de  tonnage  et  de  pilotage  des  paquebots  eoiployés 
au  transport  des  dépêches  ;  *  , 

Réparations  et  frais  de  combustible  des  mêmes  paquebots; 

Transport  des  dépêches  par  entreprises  ; 

Remboursements,  restitutions,  non-valeurs,  primes  et  es- 
comptes ; 

Travaux  d'abatage  et  de  (àq^a  de  coupes  de  bois  à  exploi- 
ter par  économie* 

La  présente  loi,  discutée,  délibérée  et  adoptée  par  fa 
Ciiambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés,  et  sanctionnée 
par  nous  oejourd^hui,  sera  exécutée  comme  loi  de  lËtat. 

Donnons  en  mandement  i  n^pCours  et  Tribunaux  « 
Préfets,  CkMTps  administratiis,  çt  tous  antres,  que  les  présentes 
ib  gardent  et  maintiennent,  fassent  garder,  observer  et  main- 
tenir, et,  pour  les  rendre  plus  noloires  à  tous,  ils  les  fassent 
publier  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera;  et,  afin  que  ce 
soit  chose  ferme  et  staUe  à  toujours ,  nous  y  avons  £iit  mettre 
notre  sceau. 

Fait  au  palais  de  Neuilly,  le  25*  jour  du  mois  de  Juin, 
fan  1641* 

Signé  L0UI8-PHIUPPE. 

Va  et  fcellé  du  grand  iceau  :  Par  It  Roi  ; 

U  Garde  des  sceaux  de  France,  Le  Pair  de  France,  Mmiêire  Sêûré^ 
Ministre  Secrétaire  d'état  au  dé-  i^ire  d'éUU  «»  lA^flTfMNfitf  été 
portement  de  la  justice  et  de4  Jinmmccf^ 

'       Signé  HvuAxm. 


Signé  N.  MÀiiTiif  (du  Nord). 


I 
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Budget  général  des  dépenses  de  l'exercice  iS42, 
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MIMJSTKRE8  ET  SERVICES. 


l™  PARTIE  Dette  publique. 

1°   Dette  consolidée  et  amortissement. 

Rentes  5  p.  o/o  

Renteâ  4  i/t  p.  o/o  

Rentes  4  p.  n/o  

Rentes  3  p.  o/o  

Fondi  d'amortissement  : 

Dotation  annuetie   44,616,465'^ 

R«nte«  appartenant  a  la  caisse  d'a- 
mortissement comprisrs  dans  les 
crédits  ci-dessus  (par  approxi- 
mation).  45,669,499 


Montant  du  fonda  d'amortissement.  90,17  8,962 


TotAL  pour  la  dette  consolidc'e  et  l'amortis-semcnt . 

fo  Emprunts  spéciaux  pour  canaujc 
et  travaux  divers. 

Intérêts  et  primei  des  empinints  à  rem4>ourser  par 
le  trésor  

Amortissement  des  flprunt^  à  rembourser  par  le 
<r<fBor  

Cbarges  annuelles  des  emprunts  contractés  k  des 
conditions  diverses  

Total  pour  les  emprunts  spéciaux..  . 

t«  Intérêts  de  capitaux  remboursables 

à  divers  titres. 

Intérêts  de  capitaux  de  cautionnements  

Intér<}ts  de  !a  dette  flottante  du  trésor  

Total  pour  les  intérêts  de  capitaux  rem- 
boursables k  divers  titres  

4®  Dette  viagère. 

Aentei  viagères  

Pensions  de  la  pairie,  de  veuves  de  pairs  et  d'an- 
ciens sénateurs ,  .  »  

Pensions  civiles.  (Décret  du  13  septembre  1806.).. 

Pensions  ii  titre  de  récompenses  nationales*  

Pensions  militaires  


MORTâXT 

de»  errilrts 
accordé*. 


I47,t09,670'' 
1,016,600 
86,043,12  3 
35,794,424 

44,616,463 


2  :>3, 500,530 


6,876,984 
S.&08,366 
1,179,700 


1  0,62  5,00<J 


9,?50,OO0 
16,000,000 


SS,S50,000 


9,3«0,O00 

710,000 
1,501,718 
610,000 
44,600,000 
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MINISTERE  ET  SERVICES. 


Suite  tle*la  I»^  PARTIE.  —  Dette  publique. 

Pensions  ecclesiastirpics  

Pensions  Je  donataires  di'pos.^<1ds  

Pensions  nccordces  sur  fa  eais:=r  de  vcf^rance  de  Tan 

cienne  liste  civile.  (Loi  du  29  juin  1835.)  

Subvention  aux  fonds  de  retraite  iles  tinanccs;  peii< 

sion.s  el  iiidemniti'S  temporaires  

Secours  aux  pensionnaires  de  l'ancienne  liste  civile. 

Total  pour  la  dette  viagère  


RÉCAPITULATION  DE  LA  PARTIE. 

DeTTK  pu nLIXiUE. 


Dette  consolidée  et  amortissompnt  

2"  Emprunts  gp^ciant  pour  canaux  et  travaux  di 

vers    

3°  Inter^îts  de  capitaux  remboursables  ii  tîîvcrs 

titres  

\o  Dette  \iag(*re  

Total  de  la  1»^  partie  


II»  PARTIE.  —  J[>orjr/o.v.ç. 

Liste  civile  

Chambre  des  Pairs  

Chambre  des  Députes  

Légion  d'bonneur  (supplément  a  sa  dotation) 

Total  de  la  II«  partie  


IIIc  PARTIE. — Services  généraux 

DES  MiyrSTÈRES. 


MINISTERE  DE  LA  JUSTICE  ET  DKë  CBLTES. 
I"  PARTIE  D^PESSES  DE  I.A  Jt^TICfe. 

Administration  ventral.  • 

Administration  centrale.  (  Personnel.). .  496, 700^ 
Administl-ation  centrale.  (  Mateiiel.}. . .    1 07,ooo 

Conseil  d'État. 

Conseil  d'Etal.  (Personnel.)   S22,200 

Conseil  d'État.  (  Matériel.)   30,000 


MOîfTANT 

des  crcfdits 
accortïcs* 


l,.16(),000*'| 
1,300,000 


600,000 

9,104,000 
40t),O0(J 


G!l,5Si,7è« 


2:»3, 590,290 
10,62^,000 

2ri,2  5(),onD 

G3,:i8i,7'2  8 


3ô3,0rf  1,018 


1  4,000,000 
79(j,000 
7  4  4*000 


804,000 


1  6,268,000 
i 


533,7  00 


652,900 


I 


Smm  de  b  III«  PARTIE.  —  Swjcms 

6ÉNÉMÂÙX  9BÊ  MiaiSr  àMMâ. 

Srûm  du  mmmàÊM  m  ia  Jifinem  »to  cm 


Cam9  9t  Iwliwiijr* 
Conr  de  cajsaiÎMi  trOtBoo' 

Cours  royales  ;  4,ttS,300 

Cou r»  d'assUes   154,400 

Tribunaux  de  première  inttaact.  •  •  •  •  Ct^Se^OAS 

Tribunaux  de  coiiimcrce  ,  ,      1 79,900 

Tribunaux  de  police   6S,400 

J ufldccf  de  paix  ,3|i06ji3û 

Frais  de  juitiet. 
Frais  de  fiielioe  erimMIe  «t  dce  HMirtiyei  

StemoTM  el  sukptmtiM. 

Peaebtti.  Ponde  de  eubvention  à  le 
ceine  dêe  retraitée  du  miniitèie  de 
la  îveliBe.  •  »  «   190,000 

Dépeoêéê  diyertpi.  —  Secooie  teape- 
raires  à  d^andene  nagistrata  ti  em- 
ployés, etc   41,000 

Dépeniea  dce  exercices  clos  

Total  dt  la  I»  partie.  

Ile  PARTIE.  DÉPENSES  DES  CULTES, 


t4«0it,07»f 


4»OtM00 


174,000 


00,364,57  5 


Personnd  des  bureaui  des  cuUes ....  1 7 4,500^ j 
Matériel  ët  dépcMe  direnee  des  bu- 

féaux  dee  cnilee. ......I   •  07,000 

SubTentieik  et  fendi  dee  retraites  dee 

tmjgêojéê  dee  enitea,*  %  . .  •  »  00,004 

ÛuUe  catholique. 
Traitement-s  rt  dépenses  concernant  les 

cardipaux*,  archevêques  et  evéques.  1|037,000 
Traiteaentset  indenuNttfs  des  membres 
des  chapitres  et  du  cierge  paroisnal.  to, 710,000 

Chipitre  royal  de  Saiut*Denis   1 1  f ,000 

Beuiaes  des  fëmiBaîres     000,000 


tti,194 


A  REPORTER....  30|S54,000 


I 
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MINlSTSaSi  8T  flATlCES. 


Mtt  ae  U  m  PARtIB,  ^  SMMncgê 
eâNÉMÂUx  DES  Mijrtsràuê, 


Suite  du  MJNJSTÀmB  D£  LA  JU0TICK  £T  OIS  CULTES. 

RiPOST ......  SO,»54,000f 

Secours  k  àe$  eccl<!!siistiq«es  sC  à  dfsii- 

cieonsf  rdigîeases   'lye7#,0<IO 

Dépenses  du  feirtce  intériêur  4es  édi- 
fices diocésains   467|000 

Acquisitions,  constructiona  etcntMlien 

des  édifices  diocésains   I»600y000 

Secours  pour  acquisitions  ou  travaux 

concemi^nt  les  églises  et  presbytères.  800,000 

Se€«iin  à  dSv««  étaMîweiMiiti  ecdtf- 

nmû^ûm   lfts,SOO 

DépeBMs  secîdentdlet.   S,000 


Culte  non  catholique. 

Dépenses  dn  pcfsonnei  des  cubes  prs- 
testants  

Dépenses  du  matériel  des  cultes  pro- 
testants  

Frais  d'admioistralion  du  directoire  gé- 
néral  im  h  eoufsiMoii  d*Aagsbourg. 

Dépenses  da  culte  inrsélhe.  ••..«,••.•      f  «,000 


ssSyOiir 

120,000 

16,000 


Dépenses  des  eiereiees  clos  

ToTALdelAll«|Murtie  

•  RÉGAPrraLATION. 

Partis.     Dépenses  de  la  justice  

II*  Pakt».  — impenses  des  cnites.  

Total  GiiiiEAL  • .  « . . 

MINISTÈRE  DES  AFFAIRES  ÉTRANOinSS. 


Admmistmfyn  cêmtrmk» 

Personnel  St»,IMO 

  lSl,00a  I 

I 


Im  erééiu 
orrordéi. 


34,942,300^ 


l,10t,0S0 


Mémoire. 


SS,t67,844 


S0,368,575 
36,267,544 


ftS,63«,tt9 


691,182 
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Suite  de  U        V AKT\E.  ^  ^euvicmm 

GéMÉMUUJi  DES  MiSlSrkRSS* 


Soîte  èrn  MimirèaB  vit  afpaibbs  <TBAii«i«E8. 

Trmtemtnts  de*  agents  du  scrvicç  extérieur, 
TrBitelnent5(  politiquet...  •,B4t.BB0f|  ^  g^^^i 


•gents  f 

Trmtteminti  des  agents  en  tÉMtÉrhtf 


Fraii  d'établifsemcnt. 
Pnût  ie  tefege  Bi  de 

Fhiitde^enrice  

MmM  dijplemlîqBef.  

Indemnitët  eiiceoim  

Dc'peiifef  iecrctt-x  , , 

Missions  extraordioetree  BC  éÊf%\ 

iinpri-Tues  

Indemuitét  teiii|>oraires 


M«,BBB 
•OB^OBB 
BaB|4MI0 

650,000 

6,8G9 


Sn^Tenifon  à  fa  caiiM  dea  ee|railli«>» 
Dépensée  die  wreicea  «lee,. ...».» 

Total  


HiBièfiBp  »B  ii*iiienHicfiBli  f mim* 


Administration  ccntMÎe.  (  Perj^onnet.  ).  •         . .  . 

Administration  centrale.  (  Mat( ncl.   

Conseil  royal  et  insujeitcnirs  generaiii  de  f'IJnivrr- 

9Tt^  .  .  *   

Sefviees  généraux  

AdBMMtmition  académique  •  

Inepeetiooa  dea  écoks-funiBairef  «  •  • ,   

Instruction  supérieure.   

Instruction  secondaire  

Instruction  primaire.  (  Oépénies  Itti^màbtBÉ  sIÉr  les 
fonds  g^nVrof  di|  jbudge^).* ^ 


des  crédits 
•ceordéai. 


A«^Ot,BpO^ 


oire. 


406,001» 

1  1  B,6oe 

«  f  é,ot)o 

033,900 
BOdfOOO 
B,7Ba,SftC 
1,09S>000 
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Sniio  de  la  lit'  PARTIE.  — Sbrvicem 

'Cilt ÉMAUX  DMS  MUfUTÈtUU, 


Suite  du  HlNIfTÀRE  OE  L'iM^ÏAUCTiON  PCBUQUB. 

Initrnetioii  primaire.  (IMpensca  fmjmfliMea  tût  Tê 
produit  des  centimetadditianBeli  T«téi  par  in 

conseik  généraux.  )  t  • .  •  •    

Instruction  prhnaîre.  (Dépendes  imptitHhïcs  smr  iei 
ressources  spéciales  des  écoles  normales  pri- 
maires. )...••••••  ,  j 

Institut  0  

Collège  de  France  ;  

Mnaénni  d'hittotre  natofelle  

Bureau  dct  fongitndei  et  obsenratoirea. .  J  

Biblio^èqne  rajale.  (Dépfnset  ardinaira.).. .  ; . . 
Bibliothèque  royale.  (Crédit  esIraoHihkaire. 

4*  annuité.  )  

Service  des  bihiiotlicquet  pQbUl|aca.  *  •  • 

Établissements  divers  

Crc'dit  ordinaire   6O|<|^O0/ 

Crcdit  l'xtruoi  tlinaire  pour 
racquittcmcul  des  sous- 
^      '  I    criptions  antériearaa  an 

ic  janvier  lOSO.  •  •  • . .  tAO.000 
Baoovragements  ans  saranto  et  bmnmcede  lettoas* 
Recueil  et  pubTicatiott  dai  diMimiifnte  inédite  de 

rhistoire  nationale  «  •*••«••• 

Subvention  aux  fonds  de  retraita, •••««••»••••« 
Dépeneee  des  exercicea#loa ••»•••••••«••••«•« 


Sous* 


o»os4»obo' 


350,000 
562,000 
169,044 
400,4^0 
121,760 
t80,0l»0 

101,000 

'iei,223 
111,600 


100,000 


•76,000 

iftMoo 

^M>0,000 


1  fi, 020, 133 


MimOTEBJB  os  Ll|IX&JUftU««  ^ 


Traitement  du  ministre  et  personnel  de  Tadminis-j 
tration  centrale   783, soo'^ 

Matériel  et  dépenses  divciaes  des  btt* 
reamt   ê»90ao 

ArehifeodftfBfimfM  ••••  00,000 

I 


1,097,100 


(  94S  ) 
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MlKlfltKA&B  ET  SJUIVIC£«. 


Saite  de  la  III«  PARTIE.  —  Service^ 

GÂnàRAOX  DES  MHHSTUeES. 

Mte  da  KnritràBB  ob  i.*i«TéuBinu 

Services  divers. 
Dépenses  serrètetet  ordiaalret  de  pe- 

Iice  geiu-rale   9JttOOO^ 

Dépenses  du  personnel  des  iigirrs  tcic- 

grapbi(^i|es   916,7&0 

Dépenses  du  matériel  des  lignei  tclc- 

graphiquet.  •  *   IIS^OOO 

Oépensri  généritlet  du  pertonnel  dct 

gardct  aatioiidct   ttlfO^ 

Dépenses  généralet  du  aetériel  dct 

gafdes  natiooaiet*.    te»00O 

Subvention  nut  caisses  de  retraite  de 

radininistralioD  centrale  et  dvCen- 

servatoire  de  iDusi(|ur  6d,tti 

Jieaus-mrts* 

Établi^yifntt  des  beaax-arts  

Ouvra  prs  d'art  etdéeomtioa  d*édifices 

p"''!"5..   400»0X)0 

Con»er>'atfon    d'anciens  moninnruts 

historiques   600,000 

Baeoiuragemeiita  et  aoiiKriptioM. . . .  sii,uoo 
ladeaniitdi  ea  eeeoan  k  det  eilitictt 

«atetfrt  draneti^aei,  coBpetilieara 

et  à  leort  TeaTei.  •   f  S7,700 

flubventions  aux  théâtres  rejavx. . . .  ly094,f  00 
Suhrention  k  la  caisse  deapeatieat  di 

l'Académie  royale  de  musique. . .  •  1  •1,000 

.  S9Com9  êi  MtÊhmmtiêmt, 

Secours  aux  éiiMîtieiaeBtt  gëodniax 

de  bicafaifance  •   101,000 

Secours  gf'ne'rauk  aux  hospices,  bu- 
reaux de  charité  et  iaatitotioat  dfr 
bienfaisance   dSO^OOO 

Secours  a  des  personnes  dans  l'indi- 
gence, et  qui  ont  de»  droils  à  la 
bieBTeîHaaee  da  Gonteniemeat; 
lÎBUt  de  npitriemeaâ  do  Ftiaçtit 
iadigeatt ,  «le  ,  Bf  MOO 

A  B£POBTER  1,049,000 


I 


WOirTAVT 

drs  créAli» 
accord  é«. 


S,B01,t7f'J 


S,1BMM 
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Suite  de  la  III^  PARTIE.  —5#r/ir/C«r 

GÉNÉRAUX  DES  ^riMSTÈMES* 


Suite  Ai  Mimit&KB  db  l'iut^ubo*. 

■ 

Report   1,0*9,000' 

Subventions  aux  conipagnit  s  pour  exé- 
cution, par  voie  de  concestion  de 
péage ,  àtb  travaux  de  ponta  mr  les 

cheaina  communaiiz.  •••   4oat009 

Seconra  au  ioaitfté»  de  charilë  ma- 

teneUe   110,000 

Secoun  mx  ëtnagan  véfugiéa  en 

Fronce   l,i60,ooo 

Secours  aux  condamne'^  poIiti(|ues.  .  .  260,000 

Secours  aux  orphtllns  ot  aux  combat- 

taiiu  de  juillet  1830  et  de  {ujh  1832  2  3,000 

S&RVJCES  DÉPARTEMENTAUX  À  I.A  CHARGE  DES 
FONDS  GK.NBRAUX  DU  BUDGET^ 

Administration  départementule. 

Traitements  et  indemnités  aux  fonc- 
tionnaires administratifs  des  dvpar- 
tctnciitîî   1,044, 4©0 

Traitcmt-nt.s  et  indemnités  des  commis-       *•  • 

saircs  de  poltce   lOtfyOûO 

4bonneiiieiita  pdiir  Araia  d'adminis* 
tration  .des  préfectiimtt  amp-pré- 
fectnrea  4,690,#00 

Inspections  administratives  des  ser- 
vices départementaux.  y  •  •  «     t  léyOlMi 

Détention  Ht$  condamnés. 

Dépenses  ordinaires  des  condamné  à 
plus  d  un  an  de  détention ,  rcnferipâ 
dans  les  maisons  centrales  de  force t 
de  correction  ou  autres   S',7tO,000^ 

Transports  Je  coiuLunnes  aux  bagnes 
et  k  pius  d'un  an  de  détention;  re- 
prises de ^adés.  6.60a000  , 

I 


6«460,112f 


4,001,000 


7,918,700 


lytlOiOOO 


^  cd  by  Google 
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■  3 


MO^iTAST 

4es  crcdiu 
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33 
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Sotte  de  II  Ili*  PARTIE.  —  SERWtCWM 
çinàiuaM  Mi  MimsTÂM^JU 

flhiite  du  MiMisriBB  de  l'ihtûiiscb.  * 

« 

TraPOMX  de  bâtimenU»  * 

Entretien  et  r^pârafidiitf  dei  bàdmeDti 

des  cours  royales   43O(O0O' 

Agrandissement  du  Paiaiâ  de  JvJtice 

(Seine)   300,000' 

Eutrciien  et  réparations  de^  niaisonf 

contralet  de  force  et  de  conrectien .  i  oo,ooo 

•dmifli  DdPAETBMBnTAIM  IMPCrt 

ABa«MllCSS  iriciALBi, 

t 

Dépenses  ur(Unaires. 

Dt  penses  ordinaires  iinpuuhies  sur  le 
pro^uii  des  centimes  addilionnels 
coBcëdët  aiuL  départemmta  (o  ce4i<^ 
times  ^)  l7,S84st3lf\ 

DëpeiiMt  iwr  le  produit 
du  fon<|ieoniiBiin  kré- 
ptrtir  j^ar  ordonnan- 
cée royales  (s  cent.)..   t,5ltf,90O  }t7,#»T,ltt 

Dépenies  sur  les  pro- 
du  ils  c'veniueis  ojxii- 
naires  (saul  règlement  ' 
définiiil  j .  ^   300,000 


f Dispenses imputablet  fur  le  produit  des 
cenlÎBft  facnitatifii  TOtéipor  les  con* 
■eHf  .^oANhml  ^Momm  3  cent, 
dens  S3  dtfpartmlienii,  et  to  cent. 

daw  lofCoPM.  )  t,38O»0ÙO' 

(Dépenses  sur  le  prodait  . 
da  fonds  commun  ^ 
répartir  en  secours  par 
le  règlement  des  bud- 
gets départementaux 
(j^deoeot.)   I,i4i,â48 


I 


▲  imiun....  U»#7tv33ft  TrMtM^ 


ifOeo^ooo^i 
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MINISTERES  ET  SERVICES. 


Suite  de  I  I  lllc  V ARTIE.  ■—  S/- RytCEs 
çÉSKiiAUX  DES  M rsisr):REs. 


1 1,371,548 


Suite  du  MINISTÈRE  DE  I.'iNtÉRTEVR. 

UliPOBT'.  .  .  10,G7  1^54ft'^  87,6a7,lû2f 

Dépense* sur  It-s  produits 

cventueU  lacuitutifs  .  200,000 
iDcponscs  sur  !c  produit 
des  siiliventions  coui- 
inunalcM  i;t  particu- 
lières pour  iravuux  de 
routes  et  auU'es  dé- 
penses facultatives 
(  sauf  rî'gleniem  dcG- 
nitif)   500,000 

Dépenses  cxtrQQrtiincùrts. 
Dépenses  imputables  sur  le  produit  des 
centimes    additionnels  extraordi- 
naires imposes  en  vertu  de  ïois  spc'- 
cialcs(sftuf  règlement)  12, 9. "^0,000*^ 
1  Dispenses  sur  les  fond^ 
demprunls  autorises 
par  des  Ibis  particû-  i 
Îière8(îiauf règlement)   it, 000,000  / 

Dépenser  spéciales. 
Dépenses \des  chemins  vicmauv  impu- 
tables sur  le  produit  de«  centimes 


MONTAIT 

des  créiîti 

accord 


72,t05,700^ 


16,930,000 


( 


maximum 


37 


\ 


additionnels  spéciaux 

5  centimes)   9,907, OOo'^ 

Dépenses  sur  le  produit 

des  suBventions  com-  • 
munaloi  et  des  sôus- 
criptiops  particulières 
(sauf  règlement)..  .  .  6,080,000 
Dépenses  pur  les  produits 
spéciaux  non  indiqués 
dans  loi  du  t  0  mai 
l8S8,e^verAe'H  dans  les 
caisses  départemen- 
tales pour  y  conserver 
leur  afifectatron  spé- 
ciale ..... 


16,107,000 


120,000 


38  I  Dépenses  des  exercices  dos 
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Mémoire. 
96,865|77 
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Smu  de  U  III«  PARTIE.  —  Servicmm 

mÂMÂMAVX  DES  MIMiêTÈMMS, 


ummfàMM  M  VâmucvumM  wt  wm  dù: 


JtOSTABT 


Traitement  du  mhûllrtt  CC  pcnvovcl 

de  radminiftrittpn  centrufe   4ê§ttèo' 

Matcfriel  et  dépenses  divefscs  ^  fadmi* 

iiistration  centrale   I0t|000 

S»ubveiition  à  la  caixe  des  retraites  de  ' 

radiuiuistration  centrale.   11, €97 

Ecofes  vetiTinaire-j  et  l.erperies..  .  .  •  •  •  637,000  . 

Flncourageiuenis  à  l'agriculture  800,000  f 
H«nu,  dëpilj  d'étidons,  primes,  achats  ? 

félîiMIl,  etc.  ..•••••«  2,000,000 

Conservatoire  et  écoles  des  arts  et  me* 

tier».   •tMOO 


tt 

ta 


14 


Encoiiri0raientiMupédb«nBffî|i«icf«  4»00ai»tM 

CtMWMk..^  2.  1 


EtmblissemttUs  thenmmux  et 
Établûwacaii  tScnaaiK,  Imm  et  aeniee  nai* 


ttire 


MX  coloni  «Y«,o#o 

Secourt  •péciaux  jpour  pertes  rânltast 
4'iaccii4i€,  ée  gréict  oMaiÊtiàm  mm 
autres  Cas  fortuits  

OépeoMi  des  exercices  dse^ 


J 


by  Google 
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Suite  #e  U  IU«  PAI^TIB. — SEMncMt 

MlMISTÈftB  DM  TRAYACX  PU£UC«.  _ 

Traitement  du  ministre  et  pcftoimel  de  fadminis- 
tMttmi  eentraft.   

Matériel  ei  ètfpenset  dhrenes  des  toeavz  de  rad- 
ninistnuioii  eenirale..  •  

Personnel  du  corps  dei  )>onts  et  chaïuiëes.  •  • 

Personnel  desoffioien  etuaitres  de  ports  du  service 
maritime  et  des  inspecteurs  de  la  navi|[àtioil«»  •  ^ 

Personnel  des  conducteurs  embrigades.'  

Personnel  du  corps  des  mines,  enseignement,  ecoIe:>. 

Matériel  des  mines.  (Services  divers.)  

Conseil  des  bâtiments  civib  et  bureau  de  contrôle . . 

SBbvcDtion  à  la  caisse  des  retraites..  »  •  • .  • 

Rentes  royales  et  ponli,  t» 

Narigatioe  iatérieiire.  (Riyièrcs»  i|iiais  et  bacs.). . 

^fayigetîeo  intérieure.  (Caaau.).. .    .  •  

Ports  m^itimes  et^-senrices  divers  

Chemins  de  fer.  (Etudes  et  frais  de  police.)  

Subventions  aux  compagnies .poiy  travaux  par  Toie 
de  concession  de  péage  

Frais  ge'ne'raux  du  service  des  départements,  se- 
cours y  etc   «  

Entretien  et  réparations  ordi^airls  dce  bà^ments 
cirils  dlnttfrét  gdnâral.*  <  «  •  • 

Constraettens  et  grasses  r^paratbns  d^intérèt  gdiié» 
raL  (Bâtiments  civils.).          »•  «.  

Achèvement  de  divers  édifices*  ». 

Frais  de  publication  des  comptes  rehdus  des  ponts 
et  chau.-^iices,  des  mines  et  dqs  monuments  publies. 

Dépenses  des  exercices  clos.  

T«tAt*  de  la  !>•  Section. .  • 


ifi  iBCTtoif. —  TVapau^  pukHesextraordùutires, 

Routes  royales  classées  avant  le  janvier  1837  .. 
Routes  royales  classées  depuis  le  janvier  1B17 . 
Routes  royales  et|>orts  marîttiBes  jde  fk  Ceiie.'., 
Routes  stratégiques  de 

Ponti   

Amélioration  de  rivières 
Amélioration  de  rivières.  (Loi  du  8  iniflet  1840.). 
Service  des eoflunuL de  ittt  etltss..«  •••• 


IX'  Série. 


• .  • 


IIO?(TA!<T 

fdt*  crédits 
accordés. 


486,000^ 

J,0d7,800 

1  90,000 
1,096,000 

609,000 

1  -iO.OOO 
GG,000 

858,000 
•8,88V,O0O 
7,460*000 
4,«00»000 
5,010,000 

110,000 

600,000 

66,000 

'465,000 

t 

570,000 
Mémoire. 
15,000 

Méqyoire. 


58,887,800 


Mémeife. 


74 
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Suite  de  ia  III«  PARTIE.  —  SsntiCES 
qiM ÉMAUX  DES  MiXiSTÈMMi, 

Suite  db  imfifr&RE  des  tmtaox  ^obuc«. 

11**  SECTION.      Trfii'aux publics  extraordinaires, 

I  ttidcs  c1<-  n:ivi<jation  ...I  

V  (iK  lioi  .ttidii      ju)rt>  iiiaritiau-s?  

Ctieiuiiiii  lie  fer  ^  

Écablitsements  de  nonveenx  canaux  1  • . . . 

Etabfiaaeniept  de  nouYeanx  canaiix.][Loi  du  8  Inîlîel 

ii40.   /...-T.. ....... 

D^^enaea  dea  czercieef  dot  •  1  • . 

Total  de  U  iF  Section  


'  mÉcAmuLATioy. . 

i**  iicnoN.  —  Service  ordÏMiie.  

Il*  iBonoii.  ^  TjraTanx  publica  extnoidiiieiraa.  •  • 

Total  GENERAL. ..  1 . 

MiXXST&RS  De  LA  GUSRRS. 


I"  SBCnoN .  -R*  DiviMwuâ  ttrritortàUs  lie  Vtniêrieur, 

AduiinisiràtioD  ceiiirale.  (PersoDoeL)  ^  . . 

Adroimatratîen  eentrale.  (lintéifieL)  

'  ifraifl  gënéravz  duuprcssiojM.  

Etati-inajonr.   fi  •••«•••••4 

Gejidarnierie..  .,,  ..*•••••.•.••,. 

Suhveotioh  k  la»  viUe.de  Paris  peur  acoraiaBeaeot 

de    garde jm^iicipale»  «••/• 

Kecrutement. 

.histire  iniliiaire  ,  ^ 

Soldr  v\  cniritun  ilo  tr  uipes  ..».•  

Il^billeineiit  cl  L'<iui^>etutnt  

Lits  ntlhaires  •  •  •   •  

Tntrtsporu  gënéra^  '....•..•.*..."  

Remonte  générale*  

Hamacbement ,  ••»«•.••••••••.•,..,•«,,•«• 

Fourrages.   •••••••••• 

Soidrs  de  noo-artivi|e'  et  de  reïonne. 

D«*|)enst's  f«'m  poral:  «'S  •••••••^» 

Stif»vnmi)n  aux  iomis  de  rcîi.iit  des  rmpîovi's. .  .  . 
l)t  jMit  de  la  <;iu'i  i  ('  rt  iiuiivi ile  cai  te  de  France ^  » . 
Materirl  do  lartilftrie  


Poudres  et  ftal|^êu*c5.  ^Pcrsoa^ei*)», 


i 


des  crédits 
accordé». 


Mémoire* 


Mémoire. 
m   M\  , 


^MVniotre. 


1,390,1  00 
938,750 
J  90,000 
tMt  9,687 
18,811^64 

«74»7«» 

467,434 
152,07  5,680 
1  A, 7  85,7  56 
5,94  T^ST  1 
1,3 1  5,31  6 
•  ,064,766 
47.0,188 
M|7M,4M 
477,648 
i>81S,IOO 
534,009 
397,000 
7,082,980 

461,044 
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XlMiSTJUUSS  ST  ttSRYJClS. 


Suite  de  la  III^  PARTIE.  —  .ST^ffr/tM 
CânÉRAUX  DBS  JUiNISZ^MES. 

Saàtt  àu  mnsTàu  pe  aa  «ubvib» 

ire  «jscTJOif.  —  Divisions  territorialtê  de 

l'intérieur. 

Poudres  et  salpêtres.  (MtfténeL),  

Matériel  du  génie  

Ecoles  militairrs  

Invalides  de  la  çut  rre  


20 


30 


Ocpeoiof  de§  exercices  clos  

ToT'àh  de  ia  1»  aection.  • . 
ii«  8BCTI0K.  —  Algérie.  * 

Admniîgtrefîon  centrale.  (Personnel.)  I 

Administration  centrale.  (Matériel.).  

Frais  ge'néraux  d impressions.   , ,  ;., 

f'tats-ma jors  . 
(  iendarnurie  

Jusrire  militaire  ••••  , 

>o[de  et  ciitretirii  des  troupes,,  , 

Ij^billement  et  campement  

Lits  militaires  ^  ^  ^ 

Transports  génc'raliz»  • .  ,  ^  

Remonte  générale  •.•.!'.!!*!!! 

HamacbeiBent  •  .t.*»»...*^!"**^'* 

Fourrages  •••• 

Dépôt  de  la  guerre  et  nouTelIe  ca^e  de'Fnîoce! X  ! 

Matériel  de  i'arullerie  

Matiriel  du  ^éfiie  ••••• 

Gouverncniciit  de  l'Algérie..  

Services  milita irei»  irreVuli ers  en  Ai  "-crie 

scnrices  civiU eu  Algérie  

(Personnel   tJo.oo'of 
Dessèchements. . . 200,000 
Romes.  48«,ooo 

/  extraordinaires  jPkvlonj^tion  du  mdit 
(  en  Algérie.  •  • .  i    et  agr  1  n  d  issement  du 

f    port  d'Alger.   870.000 

^          \  Lazaret  d'Aller..,...».  ^••8,000 
Ue^euâc;»  acodenteUes  et  secrète*.  


é«s  crédits 
Meordés. 


8,4t8f67lf^ 
•t8^,000 

2,407,380 

// 

Me'moire. 


75^000 
6,000 

io;o«o 

l,«78,38S 
748,  ItO 
â»8,70.4 

20,1 .1î},S89 

f,07  0,U88 
4Sfi,002 
38"?, 005 
658,7 
1  t  3,7  GO 

8,26-2,7  18 
4^000 
•50,000 

«,846,000 
396,000 

5,8  I  9,000 

1»836,000 


lySOO^OOl 


t8O,O0 


ToTii,  dob  u^8ectioi|»,.|  47.050,914 


kjiu^.u  by  Google 
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Boite  de  la        PARTIE.  —  SuRVtCKa 
GÉNÉRAUX  de:»  MUflSTÈMSS. 


Mt9  dm  mmirims  9B  « 


18 


RECAPlTUUVnON. 

if«  f  icTioir.  —  DÎTiiionf  temitoriaUs  de  riatérieur . 
Il*  gaciiov.— Alg^û  

Total  oiiiisAL*  : . 


■OSTA«T 


MUIJfTMlB  !>■  I«A  MARINB  ST  DK8  C0L0HIB8. 


726 
808 


,ioon 

,800  I 


Service  ctntr^L 
Administration  centrale.  (  Personnel.) 
Adininiftra4ioi&  centrale.  (Matériel.).  • 

Oilcien  mifitMMf  et  oirili.   S,046,»0O 

Miiitrtaoe,  guditnBagv  et  rarveil- 

lence   •   I,0»0,ê00 

Solde  et  haSillettent  dee  ^vip^geeet  . 

df I troiipet  I   •••••••••  90,321,643 

Hôpitaux.  ••••.••«»   1,5  1 2,000 

Vivres   1 6, 30  3,200 

Travaux  du  matériel  naval.  {Ports.) ^  41,468,400 
Travaux  du  matériel  naval.  {ÊtMiê^ 
semenls  /ufi  s  des  ports.  )•»•••••• 

Trmui  de  fertiflene.  (  ports.  )..... 

TnTeiu  de  Vêg€Slm9*(BiÊi4itêmmi9 

korsdesports.y^»*,  

TreTeiUK  hydreiiii<piH8  et  bàtuDesIlf  cî- 
\  \\^, . .  ....••>••••■••  •••  •••••• 

École  navale  de  l'Orion  •  •  • 

Affrètements  et  transports  par  mer. . , 

Chiourmes  

Frais  généraux  d'in>pressions.  ...... 

Matériel  des  services  d^adbûaiellWtHm 
des  ports  et  objets  dÎTers  

Service  scientifique. 

Sciences  ci  art5  maritimes.  (Personnel.) 
Sciences  et  arts  maritimes.  (Matériel.) , 
Dépenses  temporaires  • 


t,êoo,ooo 
t,sa«,ooo 

010,000 

4,374,000 

76,000 
418,000 
2  57,700 
186,000 

048,000  I 


432,000 
480,600 
100,000 


«7  8,7  51,981'' 
47,040»984 


9tft,0OttO75 


•04«000 


ltt,«47,Si! 
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MJNJfTiBBS  BT  ftSRViCES. 


Suite  de  la  III«  PARTIE.  —SERViCMÊ 

GÉnàRAÇX  DES  MiNIMTÈMMS, 

Suite  du  nmiitiRB  »k  L4  m/iihx  , 

XT  lU»  COLOHUf. 

Serpice  colomedm 

Colonies. —  Service»  militaires  •  9,347,775^ 

Colonies.  —  Services  accessoires   S,25d»000 

SecouES  à  ia  colonie  de  ia  Martinique.      410,000  \ 

Oëpenws  àm  eiereioe§  doi.  

Total  

JUHifiàmB  DES  niTAircvf. 


Cour  du  comptes, 

m 

Personne!  ••••   IvOtSy^Oo'  ) 

MatàicIetdëpenMsdÎTonçt   %AfP9Q  ) 

AdmmUtraihn  eentroU  des  fituutces,  \ 

Penonnel  ,   SyA^^iObo^) 

Matériel  634,400  [ 

DtfpeiMet<iiTenei  .•   t97,ooo  ) 

Monnaies  et  wUdaiilès,  (Senrice  fo  éteblîiiemeiiti  1 

monétaires.)  | 

Penonnel  •  *  iM,ooo^  j 

Matériel  et  dépeoeetdiyenes.  §0,190  ) 

(Dépenies  à  laeharge  du  fonde  eoninmn.(diOidn| 
31  juillet  1811,  triicle  f  i.). .....  1,000,000^ 

12  '  Dëpeneet  haputebleiflur  le  produit  dee 
i    centimes  facvlutifs  votét  pur  Ict 
\    eoneeile  généreux  de  dépèrtement.  1,040,000 
Sofoieo  deSrêsomsiB^,  .  ( 

Frmît  de  trésorerie  • .  •   0,000,000^ 

Trtitementt  et  fiuii  de  lenrice  des  re- 
eereure  généreux  et  partieuliertdei 

financef   5^081,000 

Traitements  et  frais  de  service  des 

payeurs  dans  les  départements..  •  •  980^000 
Dépenses  de«  exeixices çlos. 


08 
04 


08 

36 


TOTAb 


HONTjUIT 

dea  crédits 
•coordéf. 


ia«pis,77tf 


125,607,614 


1,161,500 
0,407,^éo 


941,148 


9,840,000 


9,081,000 


Mémoire. 
19,781,090 
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VimST&RES  BT  SEMY1CB8. 


Suite  de  la         PARTIE.  —  5/  pF7C£5 
CJ^àM^UX  DES  MINISTÈRES, 


RÉCAPITULATION  DE  LA  lîl*  PAKtlE. 

SERFICKS  GÉNÉRAUX  DES  MINISTÈRES. 

(T«"p  Partie.  —  D^peiîfM  de  la  pis 

.  Ilinistèredela  jus-l    tire   10,368,^1»^ 

tioe  et  dei  cuites.       Partie.  — Dépeojes 

\    descuitea  2$t%$l^bÂà 

Iflnîstrre  dai  iffaires  ^tranp^res.*.  

MiiiiHière  de  rîiistruction  publique  

Ministère  de  litiK'rictir  •••••• 

Miniitère  4e  regricuiture  et  du  commerce  

liioistère  (ixbbction.  Senri«  ordïnaîre  59^387,900'' 1 
dei  travaux  |ii«8ecTÎoi«.  Tr<iTmux  pablici 

publies.    (    extraordinaires  (Mémoire.) 

.     ,  (i^  SEc.Tfok.DtTisîonsterritoriaTesde  Tinté- 

«KCTIO».  Algérie   4V,0ft0»984  I 

Ministère  de  la  in.ti  ine  et  dci»  culuiucs  ,  

Ministère  des  finances.  «  '. . . . 


9«,696«llt 


16.0S««f99  I 

95,86&.rrf  ' 


S9»S87,900 


Total  de  la  m* 


IV«  PARTIE.— de  mictE,  bm  pmmsptick 

ET  D'EXPLOXTATifM  DES  IMPOTS  ET  ftErEHUM 
POEUCS. 

eoirranonq^M  wnmeTT.9  rr  taxis  nuçvas  wê  vun» 

^Ssrrios  adsdidMmif  at  ds  paresptfau  Ans  ha  AfpaitiaitBls»  ) 

Penonuel  v  .  t,oi 4»800^ 

Dépensée  dhrerses;  .••••..*••  1 ,9 1 9,t  90 

(Remisée  des 
percepteurs  1^,99  2, Opo'' 

\semeiit.,.*«  979f4fO 


91S990t,974 

125, 607, CM 
19,731,094 


37 
38 


39 


15»O69,S10 


I 
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40 

4  1 
4S 

4S 
44 


46 
46 
47 


Suite  dek  IV*  PARTia.*-jPiUM  d1  A)$G/jr,  mèv^ 


(Strn««  adminbtratir,  de  |»«rce|<-ion  et  d'esploiUtMki 
dam  les  dcpartenieatt.) 

Personnel. .  • .  •  t.^tJtSOO'  } 

Matériel. St8,6«0  | 

Personnel...  ••   389,1 60^  ) 

Matériel  61M00    j  ^^7^*0 


«ORTailT 

dr!i  crédite 
accordes. 


48 
49 
60 


51 
52 
53 

64 

66 


56 
57 
68 


PORÊTtf.  ♦ 

(S«rvie«  ■daisiMffMiret  de  fomilliiiM 
4>"m1w  départeuenU.) 

Personnel   8,170,700 

Matériel  I,t70,000 

Dépensée  diyenee  €S  5»too 

(8«V*l«e  «dmînistratif  etde  perMptihn 

dans  !«•  dcptorteacnl*.)  « 

Personnel,   t8,8S8,500 

Matériel  *.  506,300 

Dépensef  diTecnf. . .  •%  «  • .    i  ,s«l  ,000  j 

m 

COITTBiaVflMS  ISUMMVW  B«  VOODftBf  À  PEU. 

(  Sknriee  «dviAistnitiC  et  de  pereepUea 
daat  leadëpaiieBcots.)  ^ 

Personnel  ,  ^18,686,900^) 

Matériel..'.  631,100  >  81,071,000 

«Dépenf»  dhreriHr.    tySSS.'ooil' ) 

PcMMinel .  63.,000 
Matériel  et  dépen^ei^        ,  t,86l»860 
difonet^  t,688,860  ... 

TAVACg. 

(fisplwiutiea.) 

Pemiroel. .  •  .'   98o,'000 

Matériel .  • .    14,769,000 

l><^.peii8eidirfipH,,>^..,.. .......  ^  36>,4M 


». 


^0^99,960' 


6,084,600 


t4,40«,S90 


13,781^60 


16,044,449 
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KTC* 


59 
60 
61 


69 
69 
04 


65 


68 

67 

68 

69 
70 


(Smitt  afoinbtratir,  de  pcTecptio|  «i  4*«tf tolMlka' 

daai  les  dëparieoaeDtt.  ) 


Matériel. ..wv...*       678,S00  >  lO.MMio' 

Personnel  ».     9,284,353  J  ' 

MatiricI   9,566,116   >  15,33S,4&t 

Dépende»  div#tcfl. .    3,787,983  ) 

.  •  ToiKU  4c  ^  IV  Partie. . . . 


V«  PiATIE. — RBMBOUMSBJiBSTs  ET  Rms^i- 

ISurlef  eontritaÎMM 
direetti.  M«fâMto' 
S«r  Ie«  taxe*  permet 
eBTertii  de  rôles.  61,000 

Remboursements  sor  produits  indirects  et  divers.. 
Repartirions  de  produits  de  plombage,  d'esUmpil- 

lage,  etc.  en  matière  de  douanes  

Répartitions  de  produit^  d'ameudes,  laiiicf  ctcon- 

fiscatio.n<t  attribués  à  diTWk.  •••••••• 

Primes  à  Texportaiion  de  marebandtef .'  

Escompta  iOf  âkftn  Aroiliw. 


'1,  OTAL  de  ia  V«  Partie 


de*  erMit» 


1,000,000 

t  l,3OO«O00 

t,33O,O00 


Cl, 3  1  tp^ib 


Ire  Partie.  —  Dette  publique  

Ile  Partie.  —  DatirtiMM  

IIHPutie.  —  CtrvioMgtfBâmnztesûaMna.: 
1  Va  Partit. Ffttii     régie,  de  pcrceptîoo  et  d'ejiplai- 

tation dca impôts  et  rerenua pvblica •••••  

V  Partie.  -—Eem^ovftmentt  et  ifftitiitioiia,  nen-Ya- 

Uimct|ffiinc8«««4  .«••«•••  

Total  aànéÊUib'ibm  ééptfnm  de  Tenfeieo  f  341  • 


353,051  ,oi8'^| 

l6,S68,O00 
ft3,S33»377 

131,73|]^931 

61,31  l,&tO 


l,tT«,33«,OTf 
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Etat    .      falleau  des  crédits  ouverts,  sur  l'exercice  1842,  aux 

services  spéciaux  portes  pour  ordre  au  Hudget. 


1 
2 
3 
4 
5 
G 
7 
S 
» 
1  (J 

1  1 
12 

13 
14 


1 

2 
3 


MINISTERES  ET  SERVlCEf. 


MINISTERE  DE  LA  JUSTICE  ET  DES  CCLTES. 


Légion  d' honneur. 

Grande  clianccllcric.  (Personnel.)  

firandc  chanrelfrtne.  (  MntrVrcï.  )  

rrailt-mcnts  des  membres  de  l'ordrit  

Gralifications  au\  membres  de  l'ordre  

Mai.son  royale  de  Saint-Denis.  (Personnel.)  

Maison  royale  de  Suint-Denis.  (Matériel.)  

Succursales  delà  Lésion  d  honneur.  (  Personnel.), 

Surcur-->*ales  de  la  Légion  d'honneur.  (Matériel.).  . 

Pensions  diverses  , 

Commissions  aux  rcccveuri»  gcne'raiix  cluirges  de» 
payements  dans  les  départements  

Dccoraiions  aux  membres  de  l'ordre..  .  

Fonds  de  secours  aux  élèves,  k  leur  sortie  des  mai- 
sons d'éducation  

De'penses  diverses  et  imprévues  

Frais  relatifs  au  domaine  d'Ecouca  


Total , 


Imprimerie  royale. 

Administration  

Dépenses  fixes  d'exploitation  

Dépenses  d'exploitation  non  susceptibles  d*nne  ëvar 

luation  fixe  

Augmontaiion  ei  renouvcllentent  du  matériel  

Dépends,  des  exercices  clos  

Transport,  au  compte  du  capital  de  I  lmprimerie 
royale,  de  l'excédant  des  recettes  pre'sumces..  .  . 

Total  

MINISTÈRE  DES  AFFAIRES  STAAUGÀABS. 


CAanceUcrtes  consutatres. 

Frais  de  chancelleries,  honoraires  des  chanceliers  et 
pertes  bur  le  change  


MOSTAJfT 
hccordii. 


166,050^ 
46,950 
C,60S,U00 
tt  S0,000 
108,810 
42<,000 
1  6,(^0 
287,000 
74,800 

98,600 
48,000 

9,000 
18,888 
1  3,000 


7,866,698 


37,300 
n8,400 

f,l54,5«>0 

69,700 
Mémoire. 

1,460,900 
100,100 


2,570,000 


SSQiGOO 
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TITRE  I". 
impéu  autorisés  pour  t eserciçê  1842, 

Aaxicu  l". 

Les  contributions  foncière,  personnelle  et  mobilière,  des 
portes  et  fenêtres  et  des  patentes,  seront  perçues,  pour  1  84 2, 
en  priaçipal  etcenUmesadditionnelsyConfonDéiiieat  ifëtat  A 
cHUUiexéy  et  aui  dispositions  des  lois  exisuntes» 

Le  contingent  de  chaque  département  dans  les  contribu- 
tions foncière,  personnelle  et  mobilière,  et  des  portes  et  fe- 
IMlres,  est  fixé,  en  principal,  aux  sommes  portées  dans  l'étit 

B  annexé  à  b'  présente  ipi. 

•  •  •  •  ». 

*  Article  i. 

Lorsquen  exécution  du  paragraphe  4  de  rartide  39  deia 
loi  du.lB,  juillet  1837f  il  y  ajara  lien  par  le  Gonverpement 
d'imposer  d*ofice,  sur  les  oomnyunès,  centimes  addition- 
nels pour  le  payement  des  dépenses  obligatoires,  le  nombre 
de  ces  centimes  ne  ppurra  excéder  le  maximum  de  dix,  à 
Qioias  <|u*il  ne  s'agisse  4«  i!acy|ttit  de  dettes  résuitant  de  con- 
damnations jttdidaires,  auquel  cas  il  pourra-  être  éfevé  jus* 
qu'à  vingts 

Article  3. 

• 

En  cas  d'insuffisance  des  revenus  ordinaires  pour  l'établis- 
sement des  écoles  priouirçs  commtmales,  élémentaires  ou 
supérieiueSy  'les  conseils  o^umcipaux  et  les  conseib  généraux 
des  départements  sont  autorisé  à  voter^  pour  1848,  i  titie 
d'imposhibn  spéciale  destinée  à  Tinstruction  primaire,  des 
centimes  addilionnels  au  principal  des  quatre  contributions 
directes*  Toutefois  il  pqurra,  être  voté,  à  ce  titre,  plus 
de  trois  centiqies  par  Jes  consens  monîcipaui,  et  plus  de 
deux  centimes  par  les  conseils  généraux. 

A  l'avenir,  les  délibérations  des  conseils  municipaux  rela- 
tives au  taux  de  la  contribution  mensuelle  et  au  nombre 
d'étètes*  à*reeeiloir  f^iiitemienc  dans  Id  écobs  primaires, 
conformément  ifarUd^  14  de  i&  loi  du  28  juiii  1833,  ne 
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seront  définitives  quaprès  approkatioa  des  préfets,  qui  pour- 
Tont|  sur  favis  des  coméies  d  arrondissement ,  fixer  un  mini- 
mum pour  ht  rAribulion  mensudie,  et  un  wxiqium  pour 
les  admissions  gratuites.  ^        '  . 

Article  4. 

• 

En  cas  d'insuffisance  des  centimes  fecultatifs  ordinaires, 
pour  concourir,  par  des  subventions ,  aux  dépenses  des  che- 
mins vicinaux  de  grande  communication,  et,  dans  des 
extraordinaires  y  aux  dépenses  des  autres  chemfos  vidnanx^ 
les  conseils  généraux  sont  autorises  à  TOter,  pour  1842,  à 
titre  d'imposition  spéciale,  cinq  centimes  additionjiiels  aux 
quatre  contributions  directes. 

ARTICtB  5. 

Pour  indemniser  TÉtat  des  frais  d'administration  des  i>ois 
des  communes  et  des  établissements  publics,  il  sera  payé, 
au  profit  du  trésor,  sur  lès  produits,  tant  principaux  quac* 

cessoires,  de  ces  bois,  cinq  centimes  par  franc  en  sus  du  prix 
principal  de  leur  adjudication  ou  cession.  •  * 

Quant  aux  produits  délivrés  en  nature,  il  sera  perçu  par  le 
trésor  le  vingtième  de  leur  valeur,  laquelle  sera  fixée  défini- 
tivement par  le  préfet,  sur  les  propositions  des  agents  fores- 
tiers et  les  observations'  des  conseils  municipaux  et  des  admi: 
.  nistrateurs. 

AnxiCLE  6.  • 

A  compter  de  la  promulgation  de     pnjsente  loi,  tout 

traité  ou  convention  ayant  pour  objet  la  transmission,  à  titre 
onéreux  ou  gratuit,  en  vertu  de  l'article  Ql  de  la  loi  du 
28  avril  1816»  dun  office,  de  la  ciientelle,  des  minutq,  ré* 
pertoires,  recouvrements  et  autres  objets  en  dépendant,  devra 

être  constaté  par  écrit  et  enregistré,  avant  d'être  produit  à 
l'appui  de  la  demande  d^ominalion  dusucces^ur  désigné. 

Les  droits  d'enregistrement  seront  perçus  selon  les  bases 

et  quotités  ci-après  déterminées. 
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Pour  les  transmissions  à  titre  onéreux ,  le  droit  cTenregis- 
trement  sera  de  2  pour  0/0  du  prix  exprinié  dans  l'acte  de 
cetMon  et  du  capital  dea  charges  qui  pourront  ajouter  au 
prix. 

Aaticlb  8. 

Si  là  trafismission  de  iofliee  et  des  objets  en  dépendant 
s^opère  par  suite  de  dbpositton  gratuite  etitre-vi&  ou  à  cause 

de  mort,  les  droits  établis  puur  les  donations  île  biens 
meubles  par  les  lois  existantes  seront  perçus  sur  Tacte  oa 
écrit  constatant  la  libéralité»  d'après  une  .évaluation  en  capitd. 

Dans  aucun  cas,  le  dro;t  ne  pourra  être  au-dessous  àt 
deux  pour  cent. 

.  Article  9. 

La  perception  aura  lieu  conformément  à  iarticle  7,  îoritjue 
loflice  transn^is  par  décès  passera  à  l'un  des  béritiers;  iorsqud 
passera  à  rbéritîer  unique  du  titulaire,  le  droit  de  deux  pour 
cent  sera  perçu  d  après  une'd^claration  estimative  de  b  va- 
leur de  roffice  et  des  objets  en  dépendant. 

Celle  déciaralion  sera  faite  au  bureau  de  icnregi^trcment 
de  la  résidence  du  tiluiaire  décédé.  La  quittance  du  receveur 
devra  être  jointe.i  iappui  de  la  demande  de  nominatiou  du 
successeur 

Le  droit  acquitté  sur  cette  déclaration  ou  sur  le  traité  (ait 
entre  les  cobéritiers  sera  imputé,  jusqua  due  concurreiicti 
sur  celui  qui^lts  héritier^  auront  à  payer,  lors  de  la  déclaratioa 
4e  succession,  sur  b  valeur  estimative  de  Toffice,  d  après  hs 
quotités  fixées,  pour  les  biens  meubles,  par  le;s  ioi&  en  vi- 
gueuj^ 

Abticlb  10.  :  ' 

Le  droit  d'enregistrement  de  transmission  des  oOlces,  dé- 
terminé'par  les  articles  7,  6  et  9  cidessus,  né  pourra,  dans 
aucun  cas,  être  -inférieuf  au  dixième  du  cautioanemeat  alU- 
ché  à  la  foQcUoa  ou  à  l'emploi. 
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Article  11. 

« 

'Lorsque  të^toarion  donnée  \  un  office  pour  la  perception 
du  droit  d'enregistreraeot  d'une  transmission  a  litre  gratpit, 
entre-vifs  ou  p^rdécè^i  sers^  reconnue  insuiUsaute,  ou  que  la 
simulation  du  prix  exprimé  dans  lacté  de  cession  à  titre  onç-. 
reux  sejra  établie  .4*iiprè8  des  actes  ànànés  des  parties  ou  de 
I  autorité  administrative  ou  judiciaire,  il  sera  perçu,  à  titre 
d'amende,  un  droit  en  sus  de  celui  qui  seJCjà  dû  sur  ia  diffî»  . 
renée  de  prix  ou  d  évaluation. 

Les  parties,  lears  héritiers  ou  uytAts  cause  sont  solidaifes 
pour  le  payement  de  cette  amende. 

Article  12.  , 

m 

En  cas  de  création  nouveHe  de  charges  ou  offices  ^  ou  en 

cas  *de  nomination  de  nouveaux  titulaires  sans  présentation,, 
par  suite  de  destitution  ou  par  tout  autre  motif,  les  ordon- 
nances ffdi  y  pourvoiront  seront  assujetties  à  un  droit  d'en- 
registrement dé  vingt  poiir  cent  sur  le  montant  du  cautioîmè* 
ment  attaché  à  la  fonction  ou  à  Femploi. 

Toutefois,^  ie3  nouveaux  titulaires  sont  soumis,  comme 
condition  de  leur  nomination,  h  payer  une  somme détermi/iço 
pour  fa  valeur  de  l'office,  le  droit  d'enr^i^rement  de  deux 
pour  cent  sera  exigible  sur  cette  somme,  sâufrappTication  du 
minimum  de  perception  établi  a  l'article  10  ci-debsus^  Ce  droit 
devra  être  acquitté  avant  Iai|)restaiiun  de  seraient  du  nouveau 
titulaire^  sous  peinç  du  double  droitl 

Articlb  13.  '  ' 

En  cas  de  suppression  èW titre  d'office,  iorsqu'i  défaut  de 
traité  f  ordannano»  qui  prononoeni  l'extinction  fixera  une  io'' 

demnité  à  payer  au  titulaire  <ie  roflfice  supprimé  ou  à  ses  hé- 
ritiers, iexpedition  de  œttc  ordonnance  devra  être  enregistrée 
dans  le  mois  de  la  délivranice,  sous  peine  dj»  douille  droite 

Le  droit  dd  deux  pour  cuit  se»  perçvsor  le  monmt  d# 
l'iudeœnité.  ^    '  - 
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Abticjue  14. 

Im  droits  perças  en  vertu  des  articles  qui  précèdent  k- 

tont  sujets  l  restitution  toutes  fes  fob  que  la  iransmission 
/l'aura  pas  été  suivie  d'efTer. 

S*ii  7  a  lieu  seulement  à  réduction  du  prix,  tout  ce  qd 
aura  été  perçu  sûr  i*eicédant  sers  égafement  restitué* 

La  deôiande  en  réstituttpn  devra  être  fiite  conformément 
à  î'arlicle  61  de  îa  loi  du  22  frimaire  an  vil ,  dans  le  délai 
*  de  deux  ans  à  Qompter  du  jour  de  lenregislremeiit  du  truté 
on  de  la  dédaration. 

Article  15. 

L'exemption  du  *  droit  de  circulation  sur  les  boissons  ne 
sera  accordée  que  dans  les  cm  ci««pràs  : 

1*  f^onr  les  vins,  cidres  et  poirés  quun  récoTtanf  £rs 

transporter  de  son  pressoir  ou  d*un  pressoir  public  □  ses  cives 
et  celliers,  ou  de  l'une  à  f autre  de  ses  caves,  dans  réteudue 
d'un  même  arrqndisseàient  ou  des  cantons  limitrophes  ée 
f  arrondissement  où  la  récolte  aura  été  faite,  qu*ib  soient  qq 
non  dans  le  même  département  ;        '  * 

2''  Pour  les  boissons  de  même  espèce  qu  fin  colon  partiaire, 
feripier  ou  preneur  à  bail  emphytéotique  à  rébte,  remettn 
au  propriétaire  ou  recevra  de  lui,  daîfs  les  mêmes  Imiites, 
en  vertu  de  baux  aullicntiqucs  ou  d'usages  notoires. 

Dans  les  cas  prévus  ps^r  le  ^présent  article ,  les  propric- 
tairesy  colons  ou  fermiers  ne  sermit  tenus  de  se  munir  qs 
d'un  passavant.  ^ 

Les  articles  3  de  la  loi  du  S 8  avril  18 16  et  3  de  la  krdi 
1 7  juillet  1819  sont  abrogés.  • 

ÀRllCLB  16. 

Seront  aiiranchies  du  droit  de  circulation  les  boiseonade 
leur  téoolte  que  les  propriétaires  feront  transporter  de  cbcs 
eux  hors  des  Hmites  posées  par  l'article  *précédent,  pourvs  i 
qu'ils  se  munissent  d'un  acquit-à-cautton ,  et  qu*ils  se  soumet 
lent»  au  lieu  de  destination,  à  toutes  les  obligations  imposte 
ànz  marchanda  éngros»  lis  payement  de  la  licence,  cxo^lé. 
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•  Toute  personne  qoî  récofte,  fabriqae  ou  prépare,  dans 
rintërieur  d'une  ville  sujette  aux  droits  d'entrée,  des  vinSi 
cidr^,  poirés  y  hydroraeis,  aicook  ou  liqueurs,  sera  tenue', 
sous  les  peines  portées  par  rarticié'46  de  Iâ4oi  dû  avril 

1816,  d  en  faire  (a  décfM«ttoa  au  bureau  de  h  régie ,  et  d  ac- 
quitter immédiatement  le  droit,  si  elle  ne  reclame  la  faculté 
de  l'entrepôt.  « 

Cette  déclaration  devra  préçédef  dé  doid^e  heures  au  moins 

id  première  fabrication  de  fannée. 

Les  employés  ^nt  au^risés  à  Ëûre  toutes  les  vérificationa 
nécessaires  pour  reconnaître  doDMcifo les  quantités  préparées 

ou  fabriquées  et  pour  les  soumettre  au  droit,  sans  préjudice 
des  ob!ii;.'it!ons  spéciales  imposées  aux  iubricants  de  liqueurs 
par  la  loi  du  24  juin  l$^4% 

•m 

Les  dispositions  du  présent  article  ne  sont  point  appli- 
cables aux  personnes  qui  auront  acquit té^  le  droit  à  i'entrée,- 
sur  leurs  vendanges ,  fruits  à  cidre  ou  à  poiré  servant  à  la  &• 
brication. 

'Aruclë  18.  •        • .  , 

A  partir  de  1842^  la  taxetinique  à  f  entrée  des  villes  dont 
fes  consetis  municrpanic'sont  autorises  i  voter  fétaUissement 

par  rarlicîe  3  5  de  la  loi  du  21  avril  1832,  ne  remplacera 
plus  que  les  droits  d'entrée  et  de  détail  sur  les  vins,  cidres,, 
poirés  et  iiydromds.      «  ' .  . 

La  perception  du  droit  de  licence  des  débitants,  et  celle 
du  droit  de  circulation,  ainsi  que  les  formalités  à  la  circula- 
tion des  boissons  de  toute  espécé,*sen>At 'manitentibsr'dans 
[esditcs  villes  comme  dans  fes  autres  parties  du  Royaume*' 

Le  droit  général  de  coiisommaUon  sur  les  eaux-de-vie, 
esprits,  liqueurs  et  fruits  à  i'eau-de-vie  introduits  dansies- 
dites  villes  ou  fabriqués  .dons  rpitérieur,  t^onimiera'  d'être 
perçu  en  même  temps  que  le  droit  d'aMrée,  sans  préjudice 
de  la  faculu-  d  entj[ep6t«  .         •  ' 

JX'  SérU.  *  75 
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AUTICLE  10. 

*  Toute  c{«Iil>éfa;ioii  .4u  conjjjsil  i^^iuûcipad  qui  aiura.gow 
ol>jf l  d  eiabiif  ^lle  tsyce  uoique  pourra  étv  mise  à  exécs- 
tioii  quau  l*'  janvier,  et  pourvu  quelle  ait  éié  notîGce  à  fa 

récliç  v>u  uioiâ  au  aiQuis  avant  ceitc  époque. 

•  '    '         AnticLE  20. 

Le  nombre  dès  marchands  en  gros  et  des  débitants  de.boi»- 
sons  que  les  consieifs  mun.icîpaux  sont  tenus  de  s*atljf>indre, 
en  vertu  de  rarlicle  37  de  lar  ioi  du  2  1  avril  1832,  pour 
délibérer  sur  i  (^aiblissenient  ou  le  uiainlicn  d*une  taxe  uniqie^ 
rfem  Hré  ëgki  à  la  oioitxé  des  membrea  présents  du  consil, 
san»  lontefoîs  qu'au  ïno^en*  de  ceMe  a  {fonction  plus  du  tm 
des  Votante  puisse  ctrc  forme  de  niarclunds  ou  débitants. 

AtiiicLt:  2.1. 

Le  moDtanVdes  obomiemefVts  îndivtdudt  des  di3>ifantf  de 

boisions  sera  payable  par  moia^et  d'avance. 

'   Articib  22* 

La  conversion  des  esprits  «t  lauxe^e-vie  en  liqueurs,  cha 

les  liquorîstes  marchands  en  gros,  sera  désormab  opérée  d'après 

•la  base  de  trente  iitres  d'alcool  pour  un  liectofifrr  <rfe  Fi- 
quciirs,  hrjuerie  remplacera  celle  qui  avait  (*tc  fixée  p:ur  l'ar- 
ticle 7  de  la  loi  du  ^4  juin  1 924  >  relative  à  la,  iabricalkon  éa 
liqudurs. 

ARTirt^E  23. 
.       .  •  1'.  . 

La  1>ase  de  treme.  litres  dalcool  pour  un  ^ctolître  àt 

que  urs  pourra  êixe  ^jevée  à^rcnte-ciiiq  litres. par  orJoiiiuuce 

ÀRTICLK  24.  « 

J^a  disposition  de  l'article  85  de  la  loi  du  2  8  avril  i816i 
qui  SiçcQnt»  tua  prçpriéiaîrc^ ,  vendant  en  détail  ics  boisM 
de  ^iir  cru,  une  reoiie  taceplionneUe^  de  vingt  «cinq  pour 
cent  sur  les  droits  de  détail  qu  ik  ont.à  gayer,  est  abrogée. 
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.    Article  25. 

Los  clispo^ilions  (les  nriiclcs  222,  223,^24  et  225  Je  fa 
loi  du  28  avril  1816  sont  âj)plic.iblcs  ù  U  fabrication  illicilei 
au  colportage  et  h  la  vente  des  poudres  à  feu  sans  permis- 
sion. 

AnxicLE  '26. 

Continuera  dëtre  f^ite,  pour  1842,  conformeoient  fux 
lots  existantes  et  aux  dispositions  d.^  la  pre'scnte  loi,  la  per- 

<jeplion 

Des  droits  d'enrcgisîrrmcnt,  de  timbre,  de  crclïb,  d  hypo- 
tiièquesy  de  passe-porls  et  de  piïi^mis  de  poit  d armes,  di^ 
produit  du  visa  des  pnsse-ports.et*  de  la  localisation  des  actes 
au  ministère  des  alKiircs  étrancfèrcs,  et  des  droits  de  sceau  à 
percevoir  pour  le  corn  pie  tiu  la  esor,  cii  cunlormilc  des  lois 
des  1 7  août  1 82S  et  29  janvier  1 8  J  i  ; 

Des  droits  de  douanes,  y  compris  celui  sur  Içs  sels; 

Des  contributions  indirectes,  y  compris  les  droits  de  ç[a- 
rantic,  la  retenue  sur  le  prix  civ  s  livraisons  de  tabacs  autoi  is»^ 
par  1  article  38  de  ia  loi  du  24  décembre  1814,  Ivs  frais  de 
casernement  déterminés  par  îa  loi  du  15  mai  1 8  i  i,  et  le  prix 
des  poudres  tel  qu  il  est  fixé  par  les  lois  des  1 6  mars  1 8 1 9,  e| 
24  rn.ii  IS.'H; 

De  ia  taxe  des  lettres  cl  <Iu  droit  sur  les  sommes  %'erfées 
aux  caisses  des  agents  des  postes  ;  ^ 

Des  rétril>utions  établies  sur  les  «fîcvei  de»  collèges,  des 

inijli niions  t-t  des  pensions,  p:i!  les  (l-'erets  des  1  7  m.ns  (l), 
17  septembre  18US  (2)  et  I  :>  novembre  1811  (3);  du  droit 
annuel  imposé  aux  cbcf»  tl  insttttition  ^et  aux  m:«itres  de 
pension,  par  le  décret  du  17  septembre  1808';  des  rctriliu- 
tions  importes  pir  les  décrets  du  (juatricnie  jour  complé- 
mentaire au  XU  [2i  septembre  1801]  (4)  et  du  17  février 


(l)  IVP  s^'i  ic,  Huli.  185,  I»"  31 10. 
(5)  IV''  sci  ic,  Bull.  aOC,  l>"  37  75. 
(1)  IV* série,  Buti.  âOî,  n*  74ftf. 
(4)  ifVie'rie»  BalL  is,  n*  139. 
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1809  (l),  sur  les  élèves  des  facultés  et  sur  les  candidats  qui 
se  présentent  pour  y  obteuir  des  grades;* 

Des  rétributions  imposees^par  U  loi  du  2 1  germinal  an  XI 
[11  avril  iSOd],  rarrérd  du  (îouvememfnt  du  25  thermi- 
dor suivant  [13  août  de  la  même  année]  (2),  et  l'ordonnance 
roysde  du  S 7  septembre  1  8^0  (d),  aux  élèves  des  écoles  de 
plûirmacîe  et  aux  berborisles  reçus  par  ces  écoles; 

Du  praduit  des  monnaies  et  médaSIes; 

Des  redevances  surl(>s  mines; 

Des  redevances  pour  permission  d'usines  et  de  prises  d  eaii 
tek&pomires ,  toujours  r(' vocables  sans  indemnités  ^  sur  les 
canaux  et  rivièrés  navigables;  . 

Des  droits  de  vérification  des  poids  et  mesures,  çonformt^ 
ment  a  l'ordonnance  rovaîe  du  17  avril  183U  (4); 

Des  taxes  des  brevets  d'invention; 

Des  droits  de  chancellerie  et  de  consulat ,  perçus  en  Tffta 
des  tarifs  existants; 

D'un  décime  pour  liane  sur  les  droits  qui  n'en  sont  point 
afTrancbis,  y  compris  les  amendes  et  condamnations  pécu- 
niaires,  et  sur  les  droits  de  grefTe  perçus,  çn  vertu  de  1  or|IoQ* 
nance  du  Id  )anvier  18 1 6  (5),  par  le  secrétaire  général  du 
Conseil  d  etat. 

Article  27. 

Continuera  Jétre  faite,  potùr  ^842 ,  confonnéinent  aux 

lois  existantes,  la  perception 

Des  taxc$  ioiposces,  avec  Tautorisation  du  Gouvernement, 
pour  fa  surveillance,  la  conservation  et  la  réjiaration  des 
digues  et  autres  ouvrages  d*art  intéressant  fes  communauté 

de  propriétaires  ou  d'habitants,  des  taxes  pour  les  ti-avaux  k 
dessccliement  autorisés  par  la  foi  du  16  septembre  1807,  et 
des  taxes  d'aâbuages,  là  où  il  est  d'usage  et  utile  d*en  établir; 

(i)  iv*«*îe,Ban.tte,B»4ias. 

(s)  iii«tcm,Ba]I.S0«,B*S07S.  ,  * 

(a)  IX*  térie ,  Hnn.  77t,  n*  aa^a. 

(4)  IX*  série  ,  BiiiI.  645,      7909.  , 
(s)  yui*«érie,  Buii.  79,  n'  94SS. 
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Des  droits  de  péage  qui  seraient  étabHsi  confonniiinent  à 
la  loi  du  1 4  ÛorésA  an  X  [4  mai  1802],  pour  concourir  à  h 

construction  ou  à  la  réparation  des  ponts,  écluses  ou  ouvrages 
d'art  à  la  charge  de  TEtat ,  des  déparlciiK  nls  ou  des  cora- 
mui^y  et  pour  corrections  de  rampes  sur  ks  routes  royaUa 
ou  départementales;  *  • 

Des  taxes  imposées,  avec  Fautorisation  du  Gouvêraemefity 
pour  subvenir  aux  dépenses  intéressant  les  communautés  de 
marchands  de  bois; 

Des  droits  d  examen  et  de  réception  imposés  par  Tarcété 
du  Gouvernement  du  '10  prairial  an  iLi  [9  juin  1803]  (  ]  ),  * 
sur  les  candidats  qui  se  présentent  devant  les  jurys  nicji* 
eaux  pour  obtenir  le  diplôme  d  ofUcier  de  santé  ou  de  phar- 
macien ; 

Des  droits  établis  pour  frais  de  visite  cliez  les  pharihacîens, 

cfrog^uistes  et  épiciers; 

Des  rcti  ibiuions  imposées,  en  vertu  des  arrètc's  du  Gouver- 
neméht  du  3  floréal  an  Tlli  [iS  avril  1800}  (2)  et  du  6  ni- 
vôse  an  XI  [27  décembre  1802]  (3  ) ,  sUr  les  ëiablissements 

d'eaux  minéraies  naturelles,  pour  le  traitement  des  médecins 
chargés  par  le  Gouvernement  de  Tiuspection  de  ces  établis- 
sements; 

Det  droits  doctroi,  des  droits  de  pesage,  mesurage^t  jau- 
geage; '  ,  . 

Des  droits  de  voirie  dont  les  tanis  ont  été  approuvés  par  ie 
Gouvernement ,  sur  la  demande  ei  au  profil  det  coismunas 
{LoidufSjmUeimj); 

Du  dixième  des  billets  d  entrée  dans  les  spectacles  et  Jes 
concerta  quotidiens; 

D'un  quart  de  la  recette  brute  dans  les  lieux  de  réuiiio»  ou 
de  fête  oii  Ton  est  admis  enrayant; 

Des  contribvitiqns  spéciales  destinée^  a  subvenir  aux  dé- 


(1)  iW  scric,  BnlI.  2  89,  n'  2  831, 

(2)  nje  ««'rie,  nuH.  22,  n' 149. 

(3)  JJi<:â€rte,  liull.  231),  n°  2227. 
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penses  des  I^urscs  et  cbaoïbics  Je  coipaiGrce,  ainsi  que  des 
revcimi  ^pcciaiix;iiccorcii^  auxUits  éuUissemcnts  et  aux.  éu- 
blisseBients  sanitaires  ; 

Des  droits  de  piacc  pf  rcus  d  iDs  i oi  linl les ^  foires,  marches, 
abattoirs»  chiprès  Içs  larifr  diSnient  aularisés(L«i  du  ^^uit' 

Des  droite  de  stntionncmcnt  et  de  îoraîion  sur  la  voie  pu- 
blique, sur  fes  ports  et  rivières  et  autres  iieux  publics 
du  iSjuiUei  ^S97)\ 

Des  taxes  de  frais  de  paraphe  des  rues,  dans  Tos  villes  où 
l'usage  met  ces  frais  à  la  charge  des  propi i('laires  riverains 
(  Dispositions  combinées  de  la  loi  du  //  Jrimaire  an  F// 
[y^  décembre  i798'\  et  itu  décret  de  principe  du  2 S  mars 

Des  irais  de  travaux  Intéressant  la  salul^ritc  publique  (L#i 
il$  10  septembre  i$07)\  ' 

De§  droits  d'itihumati^u  et  de  cQnçession  de  terrains  dans 
les  ciine|icre&  (Z>aciif9li  ^rg^iqncs  du  2J  prairial  an  Xil 
[19  j^Ht  1S04]  et  du  18  aoûl  1SH)  (2). 

■ .     •     -  •  * 

Article  28. 

Oins  les  TfHea  o)i ,  cotiform^nimt  litnt  usages  foctui,  te 

pavage  de  tout  ou  partie  des  nies  est  à  la  charge  des  pro- 
priétaires riverains^  l'obligation  (pii  en  résulte  pour  les  irais 
lie  pnmiier  ëtablissemeat  ou  denlrtlien  pourra  ^  en  vcrtn 
d'urie  délibération  du  conseil  municipal  et  sur  un  tarif  ap- 
prouvé par  ordonnance  rov.iie,  être  convertie  en  une  ta\e 
payable  en  numéraire  ^  et  recouvrable  comme  les  cotisations 
municipales.  '  • 

Annctft  29i       '  * 

Les  articles  l6,'17,  24,  90,  91  et  92  du  décret  da 


(0  IV*  ttfm,  BoO.  140,  ii*tt 70*. 

(t)  iv«  ftfri«,  Bull,  s  ei  SSS,  H""  flS  et  71^9. 
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)um  IBIS  tont  dëdatéft  ajpfpHcoUes Mx  Irt^fe^  j^r^sbiftéi 
i>af  fartide  9  <te  fa  W  Mu  i 6  fuin  f  «S*.  "  •  * 

Los  frais  de  ces  visites  feront  piiyds  pùr  lés  (lirccteUfS  des 
élabliaaeinents.4an5  lesquels  «Iles,  seropt  opérées.  Le  rdcou- 
vrehient  en  sera  pourstitvî  et  epéré  à-fa  <ll(îgeiice  dé  VMud" 

nûitratiou  de  renr^lsiremeiit  et  des  doiuuines*      .  •  .  « 


-  -    -  Article  30. 

m 

Pour  subvenir  au  trailcmcnt  des  mocieciiis  irjspectcurs  des 
bains,  des  fabriques  et  dt^s  dépôts  d*eaux  minémies,  le  Gou« 
vernement  est  autorisé  à  tmpos^^  ^r  Icsdits  cfablU(Ci)Aef  ts» 
des  contributions  qpi  ne  pourront  exc^er  m jfle^  (rancs  pour 

l'établissement  de  Tivoli,  à  Pai  is,  deux  ceiu  cinqnrinlc  francs 
pour  une  i^nque,,et  ceut  ciuquante.ii^aacs  pouf^  ua  Mçaple 

Jépôt.  '  .  .  ;    '  .  '  "  :  :  ^ 

Le  recouvfetnenl  de  ce.:»  relribulioiis  sera  poursuivi 
couime  celui  des  contributions  directes. 

Est  maintenu  pour  1 8;^,..au  j^ro^t  de  la  caisse  des  inva- 
lides de  la  fnarine;  où  fe  prôcfûit  continuera  d  eo  <^tre  verse , 
ftit  ie  h  venté  iibcMtrtféen  fntifts  âë  foTè^VffqHi^V^ 

des  bAtiments  de  commerce,  tel  qu'il  a'St  fixe  par  le  (auf  du 
8  messidor  an  XI  (27  juin  1803;.       *  '  *  •  • 

TITH&iJ.  •    -  .1 

*  Éiuiàmiian  des  reeeitès  g  éuérmiêi,  '  *  .  *  -  • 

.  .   î'      .         •  ♦  •       •  * 

Article  3â.  .  . 


Lei  voies  et  moyens  ordinaires  «oht  évalués,  pour  i>iér- 
e  1 8^2 ,  à  la  souiM  ée  m  4Dtflismt  ce  al  soirante  milifdné 

six  cent  (juatre^vingt-trois  mille  cent  (juarante-deux  frai[lCS 
(l,160,G8â,l42^)i  conforméoient  à i'ËUt  C  c»annexô.  : 

'  rèssoufces  ifftxties  aux  servkes  sfieetaux'  pbrf<^s  poW 
ordre  au  budget  sont  évaluées^  pour  Texercice  .:f842 ,  à  ii 
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lomiM  de  .vingt  miAu^  ;0epl  cent  trane-cept  niDe  cem 
quatre-vingt-(lovze.fi9nGS  .(i0y787,192')i  OQnformâBBent  i 

Téta}  O  ci-aniiexç,  savoir  :  ; 


•  «'Légiott d1ioiiMvr..% ,   yj^S&JÊ90 

_  ,^  Imprimerie  voyilf . .  r .  •   |  %  » .  •  S»j»70^IMNI 

Chancellcrîpf  consulairea   350,000 

Caisse  des  inralides  de  la  mariae*  ;..*   S,7 10,000 

Scnrice  de  U  fabrication  des  mômiaiet  et  nëdaslief   1  •450*494 

«   

XOTAI.  t   20,-3-191 

Article  33, 


•  Les  ressources  sp(''cialement  attribuées  au  service  départe- 
mental ,  par  fa  ioi  du  10  mai  1838,  sont  évaluées  à  la  somme 
dé'soiicaHtè  et  dix-ilept  miiiioi»  Irait  cent  sohante  et  quinze 
itnlIfeiBc^  Cents  fnnts  (77,S75,76o^),  pour  reicrctce  tS4î, 
et  leur  aHcctation,  par  section  spéciale,  est  et  demeure  dclcr- 
mioee  cooformcaient  au  tabkau  E  annexé  à  Ifi  présente  loi. 

TITRfi  IIL 

Moyens  tte  serçùe, 

,  l«,ani|ist^  d«i  finaiioes  e8t.anloi;Î8é  ^  créer,  pour  lé  aer-* 

vice  de  fa  trésorerie  et  le^  négociations  avec  fa  banque  de 
France ,  des  bons  royaux  .  portant  intérêt  et  payables  i 
écbéaiicës  fixes. 

Les  bons  royaux  en  cireiilatkin  ne  pourront  excéder  deux 
cent  citiquante  miliions.  Ne  sont  pas  compris  dans  cette  fimite 
les  bons  royaux  dçiivn's  à  fa  caisse  d'amortissement  en  vertu 
de  la  igi  du  10  juin  lë33, 

bDaïule  cas  où  cette  ioMDéaenitt  insuffisante  fiottr  ies  be- 
soins du  service,  il  v  sera  pourvu  au  moyen  d'une  émission 
suf)|)iémcnlaire  qui  devra  être  autorisée  par  onionnances 
royales»  lesquelles  serot\t  insérées  au  iBulletin  des  lois^  et 
tcmfflises-  4-  la;%uiction  législativi^i,  à,f  o^yerture  la  pluspro- 
çiiaiheéf5siûti4es  Ç^^fn^b^çs.   ,  .  .    ,  , 
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Article  .3ô. 

Le  ministre  des  finances  est  autorisé  à  faire  inscrire  sur  le 
grand-livre  de  la  dette  publique,  et  à  négocier  avec  publicité 
et  concurrence,  la  soimne  de  rentes  nécessaires  pour  produire, 
au  taux  de  la  n^ociation,  un  capital  de 'quatre  cent  cinquante 
millions.  Ces  rentes  pourront  être  aliénées  dans  le  fonds  aux 
taux  et  aux  conditions  qui  concilieront  le  mieux  les  intérêts 
du  trésor  avec  la  faciiité  des  négogations. 
.  Un  fonds  d'anojrtissemeiH  du  centième  du  capital  nominal 
des  rentes  créées  en  vertu  de  l'autorisation  qui  précède  sera 
ajouté  à  la  dotation  de  ia  cai^e  damocti^ment. 

Les  crédits  nécessaires  pour  le  payement  des  intérêts  des 
rentes  et  de  ramortiiseroent  seront  provisoirement  ouverts 
par  des  ordonnances  royales  ,  sauf  régularisation  législative. 

Le  produit  de  l'emprunt  est  ailecté  aux  dépenses  des  tra- 
vaux publics  extraordinaires,  et  servira  temporairement  à  iaire 
face  aux  découverts  du  trésor. 

Il  sera,  chaque  année,  rendu  aux  Chambres  un  compte 
spécial  de  la  réalisation  et  de  l'emploi  des  fonds  provenant 
des  susdites  négociations. 

Article  36. 

« 

Les  fonds  de  ramortissement  qui,  à  partir  du  1^  janvier 
1842,  seront  rendus  libres  pïir  1  élévation  du  cours  des  rentes 
au-dessus  du  pair,  sont  et  demeurent'afTectés  it  fextinctiofi 
successive  des  découverts  du  trésor  public  su;' ies  budgets  des 
exercices  1840,  1841  et^l  842. 

Au  fur  et  à  mesure  du  r^emebt  définitif  da  ces  trois 
exercices,  les'dccouverts  qu'ils  présenteront  seront  triospor* 
tés  à  un  compte  spécial  dans  la  comptabilité  générale  d^ 
finances. 

.  Les  bons  du  trésor  formant  b  réserve  de  l^mortiisemnl 
seront,  de  semestre  en  semés tre^  consolidés  , et  oonvertis  en. 
rentes,  au  cours  moyen  et  avec  jouissance  du  premier  jour 
du  semestre  pendant  lequel  1^  réserve  aura^téaGaumilée»  e^ 
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le  produit  cl;  ers  eonsoli-Iatinns  sera  porte  en  recette  au 
compte  spécial  ci-iic^sas  pic^ici  it^  jusquà  icnticie  exiiiiclioa 
dçs  découverts  constatés. 

Les  crédits  nécessaires  :ui  i  nvcment  des  rentes  délivrées  i 
la  caisse  d'amortissement  pourront  être  ouverts  par  des  or- 
donnancçs  royales ,  sauf  n'gularîsation  législative. 

Articlï::  37. 

La  loi  du  17  mai  1837,  surîes  travaux  publics  extraordi- 
naires,  est  abrogée.  "  *' 

'  .  TITRÇ  IV. 

« 

% 

Toutes  contrîbtîtîons  llîrectes  ou  ir»directes,  autres  que 
ceîfr»s  autoris' es  j)ar  la  jM(  S(  ntc  îuî,  h  (|ueli|ue  titre  et  st^us 
<juefque  dénomination  qu'elfes  se  }x*re()ivcnt,  soJU  foraiéiic- 
ment  interdites,  à  peiné,  crontre  les  autorités  qui  !es ordonne- 
raient, contre  les  employés  qui  confectionneraient  les  rôles  et 
tarifs  et  ceux  qui  en  leraienl  le  recouvrement,  tl  èl:e  poursuivis 
eomine  concussionnaires,  sans  préjudice  de  iaction  en  répé- 
fitîoh  f  pendant  trois nnnées,  contre  tons  receveurs,  percep- 
teurs au  individus 'qui  autaient  (ait  fa  perception ,  et  sans  que, 

pour  exercer  cette  action  devant  fes  tribunaux,  il  sort  besoin 
d'une  autorisation  préalable,  li  n'est  pas  néanmoins  dérogé  à 
feiëcution  delariicie  4  de  la  loi  du  S  août  1^29,  relatif  aux 
oeiiCinies  que  lescoinseils  généraux  sont  autorisés  a  voter  pour 
les  opérations  cadastrales,  non  plus  rju'aux  disj^ositions  des 
fois  du  10  mai  1838  sur  les  attributions  départementales,  du 
18  juillet  1837  sur  1  administration  communale,  du  ^f  éiàj 
l'SM*a«r  isirêlieiilins  vicinaiix,  îet  du  28  juin  1889  suf  fins- 
truc  tion  p4'im^ire. 

La  fiésÊXM  kà,  ^iMifije^  détibéree  éC  adbplée  pàt  fa 
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Chambre  des  Pairs  par  celle  des  Députes*,  et  sanctionnée 
par  nom  ce|ottfd'faui  ;  sera  enécntée  oomnie  loi  de.l'£tat. 

PoNNONS  EN  MANDEMENT  à  nos  Covrs  et  Tribunaux, 
Préfets,  Corps  «dministraiifs,  et  tous  autres,  que  les  |Mrésenles 

ils  gardent  et  maintiennent,  f:issent  garder,  observer  et  main- 
tenir, et,  pour  les  rendre  plus  notoires  à  tous^  ils  les  fassent  ' 
publier  et  enregistrer  partout  où  besoin  sera;  et,  afin  que  ce 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours,  nous  y  ayons  fait  mettre' 
notre  sceaux 

Fait  au  palais  de  Neuilly,  lë  25*  jour  du  inbis  de  Jiiiifi 
rani84r. 

S%iU  LOUIS-PHILIPPE. 
Vu  ctaceliédttgraad  sceau:         ,  Par  le  Roi  : 


Zéë  Gurdê  des  setmux  4e  Frtmee,  Le  Pair  de  Frtmee  Minieire  Seeré^ 
^ituetre  Seeréimi%  d'-étai  eaè  4^  léir»  d'4ùu  «»  d^/tartemeat  âee 
fortemeièi  de  Is  Justice  ei  des  Jmemeeis, 

Sîgotf  HVMAIfN. 

Signtf  N.  MÂBTm  (  du  Nord }. 


«  « 
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Tableau  des  Contributions  directes  à  imi 


>ATU1U   ET  0DJ1;T  DES  IMPOSITIONS. 


Fond* 
pour  A>  |ifntri 


(  PrlnripA]  (In  contribiitioiis. 
^  (.>ntiin«4  addttionnris  ci'nr 


goniraics.         |     rcctatinii  «pi'rMlr. 


llll|IO!M'> 

|iar 
la  loi. 
r». iit.j 


I  Fuii(l<i  a]t|i!icalilr»  aux  ilt^pcntes  ordinaire* 

'  «^'"  '""l     ,!p  rh-q.ic  déparlfiiirut  

'         l'ontls         .  pour  di-prium  or<liiia'rrj 

ï       rouiiuuti       1     Je»  dëpartnucftti  

f      k  r<-partir      1  pour  dt-priMm  farultati- 
Fond»    L'^' rntrr  le»  di'p"  (     vet  d*ulilit<«  <!»^|iarl". . 
pour     I  pour  dëp<-n<>rii  faral'.aiivrs  d'uii!tir  di-|iar- 

d«^prnirsy  |     icinrnljlf  ( Mailniuin  3  criil.  «  rxfi'pt< 

di^par-    1  l     pour  le  déparirm'  d<«  la  Cor-c,  ijui  «  si 

tPiurii-    i  I     aulornie  j  puricr  ce<  reiiliiiic*  au  lioiithr'* 

talr».    irrntiuir^l    dr  20.  (I.ui  du  17  août  18'>-2,  arl.  2-2.) 

\uti  »     Ipour  d<'pcii«r:>  rxtraoïdiuairr»  a|. prouvera 

par  lr»  *     par  dt  ■  Iwh»  ^picial'  it.  .4  

f  ontrii*  k  pour  nulivrntion  lux  di  peiKr^  de»  clirmins 
^géiu-rausj     x.'r'iiaut  de  grande  comuiuiiirfttiun  rt 

■  'ilrrB.  ^Maiiiiium  b  mit.]  

puur,  di^pcufc*  de  l'instrurtion  primaire. 

(  M  I  Jtinum  '2  ernt.  )  ,4 

'  pour  dépende 'k  du  rada«trc.(Maiiiiiuni  3  f.'\ 
Fonds  pour  secmir»  en  ru*  de  (;ri-le,  iuirndie*,  inoiiduduiia  ou 

autrei  i-a<  fortuIlA  •»••*  

iCcutiuic»  ordiuniro*.  (Maxiinuui  5  reni.)  

Crntiiuex  r&lraordiimrrs  et  reiiliiue*  pour  frai^  de 
boursrs  <■(  rlianilirr.H  du  commerce  (approutun  p.ir 
de»  orduiin'  rovalei  ou  pcr  des  arri*!*-*  de9pr<  fct-  .' 
Centiinrs  exlraordiiiaire*  impo«i<'»  d'oliire  pour  dr 


Fonds 
pour 


pcnies  uMigatoirei  à   la   chur^  de»  eotninune». 


dbpeiise»^     (  Arl.  39  de  la  lui  du  18  juillet  1837.  ;..  Mcnutirr 
comuia-  \CeiJiiuieti  pour  dt  prn»^*  des  rliemiiis  vi<  inaux.  (  Maxi- 
mum â  cent.)  

Ceniinie»  poor  di*pcn«e»  <!e  l'insfuit-nn  pniiinire. 

(Maximum  3  reni.  )  

Centime'*  pour  frai»  de  pererptlon  dm  diveme»  iuipo- 
Attions  comuiiiiiales  (3  e.  du  inonlaiit  de  cc^  iuip.) 
Foncu'  re,  persoiiiiclle  et  uiobiliire  (  uou  valours , 

rcmiam  et  niod«'ratiou<)  

Poites  et  fen«"tre»  (  uon-«  uleur»  )  

i  Réilu'  lion» f  dcciiarpcs ,  noii-val-  urf  

Patentes  ) '^'"'iliutioiis  aui^  rutoiuuiie^  

j  No;i-\ .ileur*  e-.irjordliiairr»  pour  ee»aa- 

'     lion  de  eummcrce  

Fonds  de  réimposilions  


Fonds 

de 
non- 
valeurs. 


Totaux  

Cotisation*,  en  principal  et  erntiiiir*  additionnel* ,  de4  pro- 
priétt^»  iinuv «-IIiMiieiit  li.îlie»  et  iiitiin^jltlci  ài  pjrt'r  du  1''  jan- 
vier 1842idi*ilnrtion  f.iiir  di-s  deprî'^ements  ré<ultant  de  relie» 
i|ui  ont  été  détruites  ou  di'moliej.  (  Lui  du  17  nont  l83o.  j... 


Total' s 


37 


7,8-22,000 
,  8,8jO,(X)0| 

0,497,000 
2,587gDOO 

7,8*22,000 
10,749,000 


4.16G,0(1C 
1,420,000 
754,710 
1,562,580 


2li8,I  m,l70 


tio; 


40.\ 


37 


I40,00<> 


2»i8,280,170 


37 


premier  BTcrtis»eiucnt.  (Art.  51  de  ia  loi  du  15  moi  181S.  ). 
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ctpalj  et  en  centîmrs  ndfllîioi'nrl^ ,  jn)ur  Vr.rcn  icc  1S  f7. 


t  fenétm. 


1^ 


10 


h. 


1,107,000 

961,000 
358,000 

m 

107,00<i 
• 

611,000 
350,000 

32,040 

m 

C8â,3ô0 


10 


30,666,800 


60^000 


addi- 
tionoeb 


6  8/10 


••«•••• 


11  8/10 


2,176,000 


1,17&,000 

1,031,000 
453,000 


307,000 

•16,000 
489^000 

40,500 


1, 600,000 j 
(ft)t|A60»000 

(6)  550,000] 


TOTAUX 


par  nature, 
de  comrtb*** 


40,134,600 


11  8 


i<l  \?.' 


p'  altrciation 


fk>. 

43.837,1 10  ( 
17,884,33f| 
0,611,000 

1,141,5  8j 

9,8JO,j00O 
11,980,000 

0,807,000 

3,030,003  ! 
1,840,000' 

1,902,580 
0^,OCO 

11,760,000] 


6,530,0(X>| 
8,1lS,OOol 

946,500  < 

I 

l,!K>-2,5SO 
085,350 1 

4,71O»O0oj 

950,000 
8e6,lf»,9l0 

100,000 


fr. 

285,8d0yll0 


60,675,700 


1,901,780 


8iy«9e,5eo 


I 


Total  cr.f krai. 


7,ioftOao 


n:>o,oon 


396ylM,8l0 


698,700 


396,054,610 


OBSERVATIONS. 


[a]  Le  principal  di*  la  cont  i  '-utioii  At* 

patentes  est  ivAni  h  3|,000,000' 

Malii  !i  doit  être  déduit  t 

1"  Les  8  cent,  qnr  la  l-A 
du  2  ventùftc  an  XJii  (21  f^*  • 
vrirr  1805)  attr-butf  aux 
««munviiM  pour  former, 
a\'ec  I'!inpo<ritinn  »pcclale 
de  5  cent.,  un  fond^  de  13 
cent,  snr  lequel  s'iniputent 
d'aliord  les  r<*dtir  tioii»  ,  Hr» 
clinrges  et  imn-Tat«ur«, 
et  dont  l'cxo^dast  4bpo«^ 
I'Ip  vient  ensuite  acrrottr* 
rcitSaurccA  cuinuiunales, 

«-i  ijaoo^ooo'i  * 

2"  Les  non-va- 
iciirs  exiraordui. 
rcsultant  de  rei*  • 
«Ktion  de  cfiin- 
uiercQ  avaut  ie 
I"  janv.  do  l'an- 
née pour  laquelle  >  8,110,000 
lesrùics  sont  éta- 
blis, et  dont  le 
loi  auturis?  le  prr^ 
IcVciuent  rur  le 
priueipal*  de  U 
cniitribulîon  de» 
|ialciilc»,  ci. . . .  550,000/ 


Reatevponr  la  portion  de 
I»  contrtb**    des  -patcuiri  . 
qui  eat  appliquer  aux  Ai- 
peuMigénéralcida  budget.  28,890,000 


(&}  VolrUiM»t«(«) 

-(e)'LM  contributions  dtrcctfs  à  impo- 
ler  d'apr^a  le  piféeent  tellemae  diriaenl 

ainsi  qu'il  suit,  sous  le'rapport  de  leur 
afTertaliou  au\  dépenses  pour  iesquellc.* 
la  loi  le*  antorisc  : 

1"  ImpomiioMs  alFectées  aux  dépen.«e!> 
g»Mirr..U»  du  budg.  t   236,030,110 

2*  Itupn^îtîons  alTeclées 

à  des  diipeneee  spéciales. .  110^014,600 


EasenAlc.*....  30(l,n'<'j.';io 


Le  produit  des  impositions  de  cette 
dernière  natvro  Mt  HfHiad  ninis- 
lères  cî-ajirîs: 

Instruction  publique. .  •  ^,980,000 
•  intérienr   8egilS»700' 

A^ricuivr  «t  ooaHMrcel     1 ,902,580 

Finances.  ...f    43  28(},220 


110»US4,600 
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État  B.    Cêmtrihutions /imeièfê,.p0mmmelU  et  wlêkiUèn,  ttk 

portes  et  fenitrêê. 


VItATMV  Ml  CO««tWQB«T 


Plft,  fOM  ML 


DlvPABTCM£5TS. 


Ain. 

Aisne  

Allier  

Alpes  (Bmm»-)..  .  • . , 

Alpes  (Hantes-)  

Ardècbc  •  •  •  '.  • . 

ArdtDaci.*  ••••••••• 

Ariëge  •  

Aube  

Aude  

Avr\ron  

BuucIm  s-dii-Rône.  .  .  . 

Ciilvados  

Canl*!  

Charente  

Charente  Infiârienrt.  . 

Cher  

Corrèie.  •.«»••...•• 

Corse  

Côtr-dOr  

(V>t«'ji-da-Nord 

Cmi«;p  

Durdogne  

Dottba  

DrAme  

Eve  «  

Bnre-et-Leir  

Finistère  

0..rd. 

Garonne  (UaM-).. .  . 
(f  rm  •••»•••. 

Gironde, .  

liérdult  

iHe^-VSfaÎDe  

Indm  . 


Isère  

Jura. 

Lnndes  .  . . 
Loir-et-Cht 


Loire  


C  (i.N  i  iilULTlOXi»  Ëi\  PHINCIPAL» 


foncière. 


.«  4 


«.682,0.10 
1,323,33.! 
•  t0,6«l 

•••,m 

t,t<4.Jt6 

1,4  10,428 
l,759,«»85 
1,445,62U 
t,582,'l24 
3,76?.22D 
1,1  l2,8tS 
f«tOO,40.l 
1,388,7  tt 
t,0083)8S 
'859,408 

170,061 
2,5a7,&l  7 
1,690,99  7 

7  1ÎI.150 
t,l  1  2,3U4 

1,  t04,04i 
1,107,818 
8,188,888 
8,188,887 
1,488,108 
1,7  0  l,."»*!*) 
2,201  ,(t  3  3 

1.0  ^7, no  1 

2,  '>5  1 .3  8  t 
2,2H(;,825 
1,926, «74 
1,008.801 
1,888,771 
1,893,889 
1^0,G8S 

756,744 
1,309,1  75 
1,437,09  '» 
1,011,881 


pcnoii»v||« 

et  àiab'lî^rr. 


255,800'" 
502,200 
222,800 
1 17,000 

88,800 
118,800 
878,788 
186,800 
278,200 
277,800 
267,700 
645,600 
652,700 
184,800 
814,888 
471,894 
181,100 
174,417 

88,800 
44n,ooo 

367.525 

156.773 

35  I.OOO 

972,900 

lé4,548 

478,481 

888,800 

488,100 

383,100 

^59,1  20 

280,900 

75G,:iO(» 

440,1  00 

448.575 

110,000 

807,800 

441,004 

181,100 

IGO.OOO 

238.300 

3  17.007 

184,888 


172,70«' 
451,9SS 
138.  UT 

63,:  iî 
88,tftl 
t08,fM 
198,tM 
10t,tlf 

i7a,ti! 

U3,M) 

IT5.3fJ 

4  :  U»> 

laifiM 

104,1*7 

î:î.733 
131,1  iO 

69.G30 

liJ3,064 
168,909 
488,961 
907,401 
tt8,S<t 
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Èudgêt  général  dêê  ifoie$  0i  mojfeiu  de  Vesereiee  1M, 


D£SJGNATI04N  DES  PRODUITS.. 


SS4 


CoHtrikuiiami  UreeUs, 

Co«trib«ti«D  foncière  •   t€t,t80,i  7o' 

I        pertonncDe  et  luobilièit,. ••••   fi6,t i ft,940 

.  I   dtt  portes  etionècrct  ,   SOr?  t^oo 

 des  patenter   40, 1 34,500 

Taxe  de  premier  avcrtiiieiaeiit.   ••$,700 

Efutgiêtremenî  ,  Hmhrt  et  ^bmmmes, 

Droiti  d*eiur^istrenieiit ,  de  greffe,  «Thypothèquef,  et 

percepiiona  divcnes  •   191  ,••9,000 

Droit  do  timbre   S4>47S,000 

Revenus  et  prix  de  Tentr  de  domaines   f, 910,000 

Prix  de  vente  d*ohjett  mobiiiert  et  immobiUen  proTO» 

nant  dr.n  ministèrt's^   1,389,000 

Produite,  d'<-tabli6scaicaîâ  >pcciaux  rugis  ou  affermés 

par  i'Élat  t   735,500 

Prwiuit  étê/erêtê  eideim  péeke. 

Produits  dea coupes  de  bois  •  •••••••  •O,9«t,500 

Produits  divers  et  droits  de  péche«   •t0O9,500 

Contribution  de«i  communes  et  établisoemeots  publics  * 

pour  frais-  de  régie  de  leurs  bois   1>I90,000 

,  Douâmes  ei  eels,  ' 

(Marchttidiscs 
direrses  .  i  •  77,tiâ,ooof 
Sucres    coio-  ' 
■iaoxetétniih 

gers  59,9 13,000 

Droits  u  roxportation  et  autres              1,^S1,000  ^  1  td,099,000' 

Droit  de  navigation  et  recettes  di- 
verses                                               6,7  8 1 ,000  ^  . 

Taxe  de  coiisoiuuiation  de  scU.  »                         . .  . .  6  7,^00,000  | 

Contribujlionê  indirectes,  '  0| 

Droil<i  sur  les  boissoDs     90,408,000 

Sels  (  droit  à  foxtractioB  doua  les  départements  de  Tin- 

teneur)  ••«.  8,404,000 

Sucre  indigtMie  (  «Iroit  de  i  ibrication  ).  , .  ,  ,   7,425,000  >S40, 

Droits  divei-s  et  rec»  fîes  îi  dille'rents  titres   3.*i,U4C,000 

Produit  de  U  vente  dc:i  tabacs. . .  •  •  '  •  95,000,000 

de  I«  Ttntc  des  poudres  \  fou   d,c  1 6,ooo 

I 


54,700,008 


il 


I  Pimpor»  j 
tatinn. 


110,4  37,000^1 
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DESIGNATION  DES  PRODUITS. 


Produits  des  postu. 

Produit  de  fa  taxe  dei  lettres  

Droit  de  5  p.  o/o  sur  les  enToti  dTarne^t.. 

Droit  sur  le  transport  des  matières  d'or  et  dTargent  par 

les  |)aquebot.s  de  la  Me'diterraiiée, .«  

Produit  des  places  dan>  \ca  malles-poskcs. 

■      dans  les  paquebots  •  

Droit  de  transit  des  i  orrespoodances  étrangères.  » . .  • . 
Recettes  accideu telles  


MUMTAMT 

pri'vuf» 
pour  le  iMiflcet 


Rétributions  et  droits  direri  

Pkvdniti  des  rentes  et  dpmaines. . .  ;  

1  Divers  revenus. 

Produits  éventuels  alTectes  aux  dépenses  ordinaires  et 

extraordiuuire>  des  départements  

Produits  et  revenus  de  rAIgerie.  * . .  

Produit  de  la  rente  9t  l'Inde  \  • . . . . 

Produits  divers. 

Bc^uëfice  sur  la  fabrication  des  monnaies  et  ia  vente  dea 
médailles  

Rederances  et  produtta  extraordinaires  des  miues  

Droit  de  vérification  des  poids  et  mesures.  « 

Produit  de  lu  taxe  des  brevets  d'invention  

Solde  non  employé  du  ibuds  commun  des  chanoeHerica 
consulaires  ,  

Ressources  extraordinaires  pour  dépensesdes  écoles  nor- 
niaîes  primaires  

Pensu)ij>  et  rétributions  drs  ('ièvcs  des  écoles  nuiitaires. 

Recouvrements  de  frais  d'entretien  d'élèves  à  I  école  de 
cavalerie  de  Saumur  ^  

'^Pensions  des  élèves  de  Fécole  navale  

Moitié  de  la  retenue  de  s  p.  o/o  au  profit  de  la  caisse 
des  invalides  sur  les  dépenses  du  matériel  delà  marine. 

Retenue  de  i  p.  o/o  pour  rbAtd  des  invalides  sur  le» 
dépenses  du  pcnoonel  de  la  guerre  

Pensions  de  marins  admis  à  i'bôtei  des  invalides  de  fa- 
guerre  * 

4le  eniis  de  divers  établissements  spéciaux  (écolesvété- 
rinaires  et  écoles  des  arts  et  nu  tiers"). 

Produits  de  compensations  de  valeurs  données  m  j)avc- 
ment  de  dépenses  publi(|ui's,  reverseiueuts  de  Ibnda. 
et  autres  recettes  attribuées  au  trésor  public  par  l'or- 

IXf  Série. 


4l,tô7,300''( 
041,300 

88,000 
9,96^000 
1,188,000 
1,997,300 

48,800 

8,740,Ù89 
800,000 


11,200,000 

2,3ao,0:)0 


70,100 
31  8,U00 
1,000,000 
800,000 


18,000 

350,000 
816,600 

33,500 
74,000 

«00,000 

189,800 

88,000 

376,000 


fr. 

47,096,600 


4,848,089 


18,8tO»000 

l,050,00(v 


76 


I 


(  W  ) 


doiinance  rovafc  du  31  mai  18  38  ,  portant  rôpfrment 

générai  sur  la  compuliiiitc  publique  

Produit  de  ymds  dt  Mitit  dit  dépàt»  de  U  fiicitc  «t 
49  Ift narine  •«•••. 

Vâleur,  au  prix  Jr  revMMit,  de.*»(  dl'^ifftWM^tdtfa 
,     ,  ^  .         ,        •       )    mariDeh,  • 

i)ouurr>  Il vrt  «  >  par  le  ministère/        i  ♦    _^        ^  j 

',  ,  '  i  au  depaitoitat  dai 

(le  la  gueiTe  ^  6ii^»C€i 

Atflu  is.  i\v  condamnes  et  priiiteiiciefs  militaires  .  .  .  ■  • 
\  eix'iiH  iit  d<  >  <  ump.î^nu's  de  chemins  <lc  for  pour  rcoi* 

l>our>icinent  de  trais  de  police  et  de  surveillance..  .  . 
Béiii'iicei»  re,ilist  .H  par  fa  caisse  des  dépôts  et  consigaa- 

tions ,  pour  Taiin^  1  S4f  •  

RccoQTremeiits  i ur  prêts  fAÎti ,  en  i  SSO ,  an^  commerce 

et  k  l'indutfrie.  

Dixième  du  produit  net  de  Toctroi  dans  l'ilo  de  Corse. 
AoottteA  fur  dél>ets  noo  comprit  daut  l'actif  de  l'admt» 

nittration  des  finances  

Dépôf.s  d'argent  dans  les  caisse*  des  agent-  de>  postes, 

acquis  an  trésor  pour  cause  de  dècUcaoce.  ^  Loi  du 

3  1  janvier  l  833.)  

Recettes  de  dUiéreutcs  origiues  


MoirrAn 

énmcue 
frénu 
powr  U 


'  àl,000 

1,000,000 

SOO.OOO 
10,000 

1^0,000 


1S,000  ' 

400,000  ; 


ToTAii  dit  ▼•!«■  et  maftm de Vwammem  iMt . 


0  # 


HE0ULTAT  GENERAL 

bfcS  aECfiTTKt  ET  D£t  BKPSNSBt  AU  UtlHiEl  DE  i.'BXKaCICE  ï^- 


LetdéfeoMtfMtde*.   i,t7M>M><^ 

Lct  recette^ pnffuraées ,dc.  '.   1,1  to^tU^iH 

ExcÉOAMT  de  dépenae. ..•  ».  t g5,êiàt9ià 

e 
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Itat  D.   Tableau  des  recettes  affectées,  pour  1842,  au»  àetvî&s- Rectaux 

jiortiê  pôur  ordre  au  but^et 


CBA- 

tpëela«x. 


MINISTERES  ET  SERVICES. 


MlMSTlîKE  DE  LA  JUSTICE  ET  DES  CULTES. 


1 
f 


t.égiov  b'bov 

Revniai  propre»  #•  Vwtérw  •  ••••  

Pciisiiitis  rt  lrj>4  dv  trooHCaïui Tcné*  par  Im firent»  dci  iMvtê  de  U  malaon 
do  Saiiit-DruU  ....•«•••••••••••••••••••••••••••        •••  ** 

Supplément  i  la  dotation  de  Tordre ,  ^>orté  att  ioditet  de  l'Eta't ,  an  ▼ert«  de 
«livi  r-rs  lt»"<i ,  pour  siibvrair  èji  «Icpeiifc  «le»  tMitrmeot»  de*  sou«-t>flicirr» 
rt  «ottiats  des  arnii'r»  de  terre  et  de  tucfi  nofuoKi»  daos  l'ordre  depuis  lo 
6  juatet  1S20,  et  qui  étaieDi  ea  aeliviU  «le  aerviee  k  U  date  de  le«r  oe- 
■Bination  :•••«••.•••••  ••••••  •••••••  


des  rrcfilcs 
pr<5vurs 
pour  le  bi|djEct 
del84t. 


tmnmnnn  kotalb* 


ITai^e.!  ProAûUdea 


MINISTÈRE  DES  AFFAIRES  ÉTRANGÈRES. 


i 
t 


ClIAVCrt.f.FniES  CONSULAIRE  \ 

Produits  d'actcf  de  cljanctrlieric  et  I  <in^&ces»ar  le  change  •».•.. 

Hrélivenient  k  «(Teeliier  ase  le  fonda  commun  dce  chaBcelleriet  eottaBlatrea, 
au  pt  nGt  d'*  rrlfr*  dont  feu  dêprM<es  rxeifdcM>nt  Iff  reeettea  (  artlelo  5  dr 
l'ordonnance  rojal«  du  25  août  1833).  .«••.•••••••••••••••••••••••  • 

Total.  

e 

mNISTÈRE  DB  LA  MARINE  BT  DBS  COLONIES. 


4 
5 
3 

7 
8 
9 
10 

11 


Ckiaaa  vv9  iirVALToea. 

Retenue  de  3  centimci  car  frpnc  »ut  ica  dëpcnrea  de  la  marine  et  des  rolo- 
nics ,  et  retemie  de  i  «entitte<  par  finane  ^ur  le  pvraonnelr  de«  bureaux  dë 
faduinislrition  erntralo  

Reten^iri  csrrrérs  sur  la  solde  des  ofl^cîers  et  age>.ts  de  tons  grades  et  en 
congé  •«••..■. i*. •••*•••••••••••..•..  

Hrirnurs  sur  len  «alairei an eommeree.. Il  

Drconiptr 9  des dtfsartcn  a  

i)c<p<>(«  provenant  de  solde ,  parta  deprisr»,  ctc  

n<  pots  provenant  de  nanfra^ea.  •  

Droit*  "iir  IcH  priflf"!  

Dividcodr  dt"»  art  ions  dr  la  banque  de  France  

n*-iitc«  5  p.  (I  ()  !  in)U)ohili  i  TH  .*...•.......•••••  a • 

!Mii<»-v.iUif  do'*  feuilles  de  rôles  d'équipage  

Ivcccltcs  dUcrscf  ...•«..••••«••.•••. 

TotâÊf  


94,000 
804,000 


9,570,000 


238.000 

12,000 


so,(ioo 
iao,roo 

90,000 

t&,ooo 

8fi,7Ci 


8,710,000 


76. 
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Smtê  de  /'État  D. 

Suite  du  TabUau  dt  s  recettes  n//cctccs  aus  services  spéciaux 

pour  l'ejeercue  1842. 


OB8  P0IA1ICB9. 


Rrtrnnr  «iir  le«  maticre*  apport^ei  aai  rhangrs  étt  monnairf,  |»OQr  frmisdc 

rj.bricji.un   7109384' 

ToUrance*  ro  faillir  sur  la  fabrication  «Ira  nonaaÎM**». WMWtt 
Droit  d'eaaai  asr  Ira  liugoU  pr^nti-s  en  vrrification  par  te  corn» 

■lerce.....   100 

Pru(luit  de  la  vente  dea  médaillcf  fabrii)aërs  drpuU  rordonnanee  da 
94  «ara  ItM  UOflOif 

Droit  Hr  10  p.  0/0  ^rAryé  »ur  le  prif  4«  !•  bMMtiM  étà  mé- 

daillea  de  Miatvt^y  boutoDCy  «te  •••••••••••  lyOOO 


•au» 


RÉCAPITULATtON. 


MlBUTBRB  DB  I.A  JDBTICB  BT  MU  GCLTBB..  .  i  pi*?"  d'Iionnenr. 

f  Mprunenc  rojale. 


!'r«  ArrAlKr-*  /TB\?fGèBr«   riiann  llrrlci  run "ulairr*.  .  .  . 

Ut:  i.A  MAtiMC  KT  DEC  COL4>lilE«.     Cause  «les  iiiraiidcf  

»BB  riBABCM*.   8«rfice  de  U  IkbriMliiNi 4«i 

«taddbtllM  


Tôt  1 1.  <.i'  M  n  *  I 


RÉ8VLT4T  des  reoêiteiet  des  dépenses  des  serneee  spéeimmx portés 

am  budget. 


Légion  dlumnenr  ..••••••« 

Imprimerie  rojale   • 

Clûneeller!p>  consufairea .  « 
Caisse  de-*  invalide!  de  la 

Sarrica  da  la  iabriaatimi  d«a  aiMiwict  tt  aédaUlca, 

tOtkt. . .  . 


nnCETTF.S. 


7.856»fî98' 
1,570,000 
Î50,000 

8,7  f  0,000 


W,7S7,t9f 
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Tableau  dm  service  éépmHm 


KBCBTTBS. 


oiSlONATlOIt 


MiNism 


r  SECTION.  —  Dbpbjims  omJ 


Pro^ait  def  9  cent.  4/10**  additionnel*  inposi'*  par  la  loi   17,884,252'  ) 

Prodoit  4ea  5  enit.  additionnrla  iipetda  par  la  loi  ,  po«r  tvoéa  roa-  > 


krcpartir  rntic  lr*  (!.<partrnjctit"k  ••••••   Drl^lî.fW")   \  I 


Produits  d'csprililiouf  d'acte»  des  pr^faetarc»}  ou  d'aociruues 

BU  «rdiivoa  

Prvrnu*  partinilirr»  Art  prignin  Hf')tartrineiitalr«. 
Produits  d'arbres  aliaitus  ott  cb^ues  mr  le«  routes  dc|>«rtriueDtalr'. 
Ventes  de  iMtërîaiis  4»  ddniAlîlitia  o«  de  ^bul»  ou  d*a«irci  obi«>ts 
]>  r  %  r*  Il  a  I  t  <l  r  «  rû  u  I  es  dlëpaiiettCBtdc*  4io  d*ét«blÛMeBieiit»  potriic*] 
des  drpartcineula. .>••..•••••••••••«.•••••.••••••••••««. ..| 

IVodah*    I  Voate  ér  wobilier  dea  préfeoiares  et  de«  b«rea««  dea  wum»  pr^fec-l 

ëvnitiirl»   /       turr-t,  iriiunai  hor-  t!r  »fr»i'f  

ordioaâraa»  i  Produit  d«  nio>D^v«i«ia  de  mtobiltcr  ae4|«iilpl«' par  Ica  préfets.. . 

ftembovraeinenia  d'araneea  faitea  par  les  dc^srtcmeui^  pour  Iciii 

lablm  clrrriinaics  de  l'cla  civil  

Rcuboursenirni  d*avaarea  faites  par  les  d<<p.irteitipnl!i,  «mr  les] 
centiaief  addltlonae^  «rdinsire* ,  poar  payciotuts  de  diverses 

dt'peiiites  imputable*  sur  le*  rdiiiis  gëndrauB.  

Produit  de  droits  de  péage  et  de  tous  autre*  suIo  ImS  au  profit  drs 
départements  ••••  , 

n*  sBcnoN.- 

Pfodah  des  eentiracs  votrs  par  le*  conseil»  gén^vs  povitf  dépenses  facuha- 
tîeca  ^ntilîW  dépertemcatale (Murlninn  d  ttntmtt^  9y&MyOOO' 

Pkndnii  dw  fl/KT*  de  wntîwca  addttioonrla  inpoiés  par  la  loi  pour  | 
fonda  coMiun  fe  répartir  entre  lea  déperteaeuli..   I»141,il8  j 

Produiis    /  Prodait  des  propriétés  dea  départementa  non  afTeetéca 

éventuel*   \      jux  sor  \ ices  départnni-iit ju\  

czlraordi-  \  Subvciiiîuns  eoinmuualc»  pour  travaux  neufs  des  roules 


200y000 


\ 


700/100 


\ 


m*  SECTION. — Dipuna  «mutotaa 


Produit  des  eentimea  additionnels  extraordinaire*  impi^o^  en  rerla  de  lois 

•P*'***'*^   12,9^0,0  -0  ; 

Produit  des  emprunu  autorisés  par.des lob parlioliiières....  4,000^000  | 
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AFFECTATION  DES  RECETTES. 


DlUiGNATlOlf 
eoMFUfM  «Ans  cBAQim  «sefira. 


MO««TAXT 

des  di-pc-iise« 
parteetioo. 


L'INTERIEUR. 


tteUt  19, 19»  14 HlSd*  UMdtt  10  mwi  ISSf.) 

^ ravaux ordjpafreg  dé»  bitlroeuts ci? îb. •...•..••.•..••••••4 

TontrlbntioSdiiea  par  1rs  propriété*  des  départeiMnts.. . . . .  « 

.ny  era  dcv  bftteb  d«  préfactaraa  «fc  Jm  wêêê  pf  éfaaiawtt»  •  •  • .  < 
lobilier  daa  pféfeetarca  at  dca  b«raa«s  éea  siMM^préflialam. 
i«ot  da  la  I 


!!^ours  et  tribunaux  

Jorp»  de  garde  drs  c(alil!>srin(-ntx  dôpartcmciltaaXi 

Entretien  di^  routrs  dt  pnrteincntale».  •  

\iif;iiit4  trouvés  et  abandonnés  

Micnëa  


preaiiàés , 


Fm2»  4at#mdMi*i|f  4«r«N{a  at  ««trat  ^paaaaavrdinairaa. 
E^etlaa  départaaianCalaaordiaaîraa.   


fUtlf»  1ê,  l7êt1Sdtlmèit  et^dmàtédll^ûée,) 


Travaux  nemfa  de»  ëdiCcets  départementaux. 
'l>a%-aux  de»  routes  dëpsrttmcataiei. 
FabventionaaMS 


Culua  

Sttcmn  adttva  II  mtnAM  •  

I>épafiiea  dttcrwa.  %  •  

D«uaa  d^artamanialea  pour  dépaniaa  faealuUva*  on  éstraordinairca. 


Péprnses 
itiiputalilr» 

<ur  Ir  produit 

le*  centime* 

,a4dItio 

utraordia 


•litime*  i 
jonnriJ 

Bidia'"V  Tri 


Tiavam  0  

Intérdta  d«a  aaipronta.  .*•  ;  

ReaboHfaaaMt  daaamprttBtak.   ^ .. 

«*rrctdftttinéa« aux  indemnités praportionuailaaatama 
rraitaaMata o«  koaorairca  das  arcbilccica  


16,930,000 
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Suite  de  FRtat  E. 


Sahe  ân  Tàblbâu  h  m 


nVA  ETTES. 


■■CBTTfS  ArPRCTrE^  Al  X  néPEMSRS  us  CHâQt'V  0ECTIO*. 


IV*  S8CTfON*»]>ipnMn« 


Produits  dtê  centimr»  additioontb  iprctaux  votct  par  iet  conseils  génénux  poar 
Mp*»iM  des  eliffaihM  Tteliiawi      frsad»  e«nM«ulcatioB  M  sscfss  ehcaiiiM 

vi'inaui.  (  }f<ttimum,  â  rcniime$)  

CoaliogenU  cummuiiaui  et  souscriptioDS  particuKcrci  pour  travaux  de  chetnins 

tIsImimi d«  gpsmis  eoanimissiloa  • 

Revenus  den  éuhll— itHs  «Tttu  aliiérdcs  sppartensat  ■«>  êé'\ 

p«rtcmrnta.«»««.«  . 

RmMmM  i«s  JmIis  ^'•ssmsii  st  4m  téewfûim  éf  w>sitw  de 

<autr  ,  pharmarieiis  et  brrhoristet,  par  le-t  jurrs  oiëdieaux  

Produit  drs  r(^trib«tioiM  ptjr^ss  par  1rs  pbarma«îeD9|  Us  épicien» 
Us  droguiste*  «C  fst  hertoristes ,  poar  U  fMt»  éê  laus  élaUii-' 

Revenu*)  dr«  pt^pintcret  den  di^partements 

\  ente  lie  chevaux  on  tsttreaui  iMaloiis  apparteiwnt  aux  cléparte- 

menU.  .*•••.•••■•••••  

Subvention*  et  revenu*  psrtiouiiert  des  sociétés  d'agrieultare  et 

des  comités  agricoles  «  , 

Prsdtiit  4m  MiisilprioM  y— r  les  tmn  4* 


ProdaiU 
•pi'cisiu 

oon  indiqués 
dan» la  loi 
du 
10  mai 


MINISTERE 


V*  SBCTION. — lasTKvCTiaf  * 


Produits  de  reutimc»  luti^  par  bs  MBMOs  fdadrsu  poV it» MpiOftS 4«  tins- 

tru<  tion  vrimairr.  f  Ma.i  imiim  ,  2  rrrilimrs  )  

Portion  de  cctitinies  faculutifs  pour  les  dépenses  d'uttiitc  dtpartcmeataiSf 
dTeetd*  par  Its  cooMils  fdoéniu  tma.  éifmmn  de  PiaMfMtioB  fdmdn  


XLMS 


VI«aBCT10N.-£« 

Produits  des  eentimes  votc.4  parles  conseils  g^ni^rjux  pour  les  di^pertses  du  radaKtrt^.  [Mturi- 
mmm ,  4  ecnlimes.  )  1   iM 


MlSISTSSB  DE  L'iSTéaiBUB  

.  niTAVCSi....  


Cerlifié  conforine  :  JUc  Pairdtl 


u  kjui^  jd  by  Googl 
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'iementttl  pour  T Bxereicê  1S42, 


AFTBCTATION  DBS  RBCBTTBS. 


DM  »il 


oénaiiATio* 


INTERIEUR. 

\49dê1mMêmfOm»à  4938.  )  , 

«oses  sur  le  produit  A»  eentimei  ftJiKlioinicIj  fpëeiavx  po«r  Im  cWMinii 
«ioMis  de  grMde  eommwiicfttioay  et  ratrat  chcaiM  rieiiMps. 

>cntOT  p«OT  }m  dMHdiM  vioinavB  d«  giaiiAt  e«ttnnaiMtimi ^ 
M  «ubTeatioDa  eoaamaiMiet  et  4ee  toateripCioM  perUevfiètea 

DépeoMt  pow  lee  étabHeMineale  dMistn  eppartc 


MOTITAVT 

de»  dépenits 
par 


rites 

ables 

r 

>duit9 
•ux 
liqnéa' 
a  lot 
I 

•ai 


Frais  de  visite  des  pharmaeiet,         Wvtiqaet  et  SMfUiM  desj 
«irogiiiMee  «i  épicien-herberietei.. 

XpIoiteM  députeMtalM  1«M»0 


Portioii  de  rentsetiea 

Eucooregement  à  fagri 


16,107|000' 


ivre. 


Botmea , 
méat*. 


lté  ee«n 


7»,  106,700 


nON  PUBUQUE. 

49  4m  la  lai  ei-^t$us  iiubfvâr*) 
«fdiaairci  et  obllgileiree.  • 


Niiee  extnordtiudree«i 


3,930,000 


1NANCE& 

I  d'arpcnl»-e  

,  d*expcrti&e..  

,  de  anatelloa  des  prepnét<e  foaeièfca. 


«ON. 


BifBODecse. 


7t,tllS,70aF 

3,930,000 
l,8éU,000 


77,»7&,70Q 


OKPBNSBf. 


71,105,700' 

3,9.TO,000 
1,8 '40,000 


77,876,700 


rc  Secréiairc  dé'tai  au  département  des  finances,  s\fçàé  UuMAifM. 
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.  N*  &4^3.  7*  léOi  sur  tes  Trapoux publ{c$  e^(rMr£n0ir€$, 
Am  ftSâk  éê  Hewflf,  H  fSMi  1841. 

LOUIS-PUILIPPË»  Roi  M9  i  tous  préseats 

H  à  venir,  SALU^.  * 

Nous  avons  proposé  «  les  Chambres  ont  adopté,  KOCS 
AVONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  oe  qui  suît  : 

Articlb  j*: 

.  Une  somnae  à$  quafaiHe  MWant  (4^vMOv4N^^)  «H 
fectée  k  rachèVcment  des  travaux  extraordinaires  du  serrice 

des  ponts  et  cliaussccs,  en  augmenlaiion  cîc  la  soiunir  tk  «nt 
quatre-vingt/»cii)4  QÛttiMns  ieux  cept&ûixaui^nciftf  nulle  franc^ 
(  185,269,obt>'),-  restant  à  emptoyer,  dans  les  années  liii 
et  suivantes,  9ur  les  aWootioftif  prëcc'|^iii}eiTt  accordées p  j 
des  lois  sp('cir*U'S. 

La  somme  de  eent  quatre-vin^t-ctn€|'  niliioiis  àexn  cent 
soixante-neuf  mille  francs  (  185,269,000') ,  et  celle  de  dii 
mîlions  sept  cent  soixante  et  dix  mille  francs  (lO,770,000'} 
( ornprise  dans  les  quarante  millions  cl  formant  le  crédit  de- 
mandé pour  achèvement  des  travaux  de  ïlll,  du  Lot,  dô 
canaux  du  Nivernais  et  de  Berry,  des  ports  de  Lorient  et  de  ■ 
Seint-MaTo,  sont  et  demeurent  réparties  par  services  spéciaui, 
conformément  à  l'état  A  ci-an nexé. 

r^e  surplus,  selevant  a  vingt-neuf  millions  deuxcent  trente 
mille  francs,  sera  réparti  par  les  lois  de  finances  pour  h 
exercices  1843  et  suivants,  selon  les  l^!Q9oips  coostalfliA 
chaque  service.    •    .  • 

...  ÂR'ilCLfi  2. 

*TJne  somm?  de  deux  cent  vingt-cinq  millions  cinquante- 
deux  mille  quatre  cenlj^  francs  (225,052^*00^),  y  compris 
celle  de  quatre-vingt  douze  nûUions  (92,000,000^),  à  b- 
queife  est  fixée  fa  dépense  des  (brtifiraàons  de  Paris  pembiit 

les  années  1842  et  suivantes,  est  afTbctc^  aux  travaux  et- 

trapjdjnjMre^  4  ^ffi^^i^^Jt^t  le  4^jMurtfiaieiM  d«  k  gMtf^^ 
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pour  les  sorvîcti  du  génie  et  de  fartiiinriey  el  fom  h  «Mer* 
nement  et  les  magasins  miUtaîfes. 

Cette  allosDtion  est  répartie  par  services  spéciaux,  confor- 
mtiuieal  à  i'état  B  ci-^niiexc. 

ARTH  LE  3.  , 

Une  somme  de.  ciiiquanla  ek  m  oiWoB^  de  francs 
(ftl^oao^OOo')  est  sffeoce  «la  ivatais  extnoidinftkcs  k 
e3(écuter  par  ie  depsurtemeat  de  la  marine  daos  les  ports  et 
arsenaux.  . 

Cette  allocation  est  répai tifi>  pai  aenrifl  apéniaosy  con- 
formément à  1  état  C  ci*annexé. 

Article  4. 

Sur  les  «inecattonl  <Wtcrmirtres  par  îés  articles  prcc<Stlents, 

des  crédits  s'éievanl  à  soix.'.ute  et  quinze  millions  de  francs 
(75,000,000^)  sont  ouverts  pour  les  dépenses  imputables 
sar  Texercice  i      /  savoir  : 

Au  mioittre  des  travaux  publics ,  pour.*-.  S4f,8IO,OO0* 

Aa  ministre  de  la  guerre,  pour  «•  SS,740,000 

Ai|  minifttre  dé  for  mari  Ae,  pour.  •  .*  *-  4,44o/»ao 

*  Total  75,000.000 

Ces  crédits  sont  répartis  par  nature  de  travaux^  confor.mé- 
ment  à  Tétat  D  ci-annexé. 


Article  5. 

Les  crédits  ouverts  pour  les  travaux  extraordinaires  auio* 
risés  pat  les  articIcR  l>  %  jeu  S  icMeim  fionneiont  \ivbfet 
d'une  seclien  disiîaele  et  dune* série  fl|iëeîa(e«iie  eiMpîRm 

dans  les  I)ih!i,'(  Is  des  ministères  des  travaux  pubiks,  la 
guerre  et,  de  la  mario^* 

La  portion  de  ces  crédits  qui  n'aura  pas  été  ^m^^yqe 
dans  \ç  cot^Qt  d'une  année  pourra  être  rëimputëe  sur 
l'exercice  suivant,  avec  les  mêmes  afTectuLiona,  a^  QiQyen  de 
aédits.  suppiémeoijURejk-  ^  serpnt  çu^ei;^  |^Qyii^Qii:er^eQi 
par  ordonnanrtik  neyaksi  et  soumin  4  Ww—Éien  legishitiye 
dans  les  formes  pretcrhes  par  les  arfictes  4  et  5  delà  lb|  9u 
24  avril  1833, 
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Les  •nmiittioQf  comspomholes  de  crédhi  eor  feienke 
pvéoédent  seront  proposées  dins  le  même  projet  de  loi. 

Article  6.  * 

II  sera  pourvu  aux  dépenses  pour  lesquelles  des  crédits 
sont  ouverts  sur  iexercice  1842  par  l'article  4  ci-dessu$i 
jiisqû*à  conéwrence  de  soinnle  et  qviîine  mdiioiis  de  fnno 
(75,000,d00'),  9mwÊèfm  d'une  semme.^ale  i  prélever  m 
le  produit  de  l'emprunt  au  capital  de  quatre  cent  cinquanit 
millions  de  fran^450,00O,OO0^) ,  porté  au  titre  des  moyens 
eitiiofdiDeiros  Bsenrtoe  dans  k  foi  des  reoetles  de  f eitr- 
cieelS4S. 

AaiicL£  7. 

Chaque  anné^  il  sera  rendu  aux  Chambres»  par  les» 
nistres  des  trsTaux  publics,  de  la  guerre  et  de  h  maoKi 

chacun  en  ce  qui  le  concerne,  un  compte  spécial  de  iasitti' 
tioD  des  travaux  exécutés  en  vertu  de  la  {présente  loi,  et  du 
montant  des  sommes  dépensées. 

La  présente  loi,  disciitée»  délibérée  el  adoptée  psrU 
Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés,  et  sanctiooiiée 
par  nous  cejourd'bui,  s^ra  exécutée  comme  foi  de  TEtat 

Donnons  en  m andbmrnt  à  nos  Cours  et  TVibonain» 

Préfets,  Corps  administratifs,  et  tous  autres,  que  les  présentes 
ils  gardeni  et  maintiennent,  fassent  garder,  observer  el  main- 
tenir, et,  pMU«  les  rendre  plus  notoires  à  tous,  ib  les  taeot 
publier  et  enregistrer  partout  oà  besoin  sera  ;  et ,  afin  quece 
soit  chose  ferme  et  stable  à  toujours,  nous  y  avons  fait 
notre  sceau. 

Fait  au  palais  de  NeuiDy,  le  S  5*  four  du  mob  de  im 
Fan  1841. 

Signé  LOUIS-PHILIPPE. 
VkctaM&édmgmdMeaa:  PirieBoi: 

L$  Omtéê  des  êùêtmm  A  Wmmce,  UPtdr  de  P^tê^MimUfS^ffi' 
UwÊknm  am\d»Kih%  Mém  m  dé-  tmwe  d^iimi  di^mtmni  itf 
fmtÊmmu  dû  h  JmHf  êi  du  fimmuê, 

«gaë  N.  MAami  (du  Nord).  ^ 
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■f^'  A*  MINISTÈRE  DES  TRAVAUX  PUBLICS.  * 

» 

11*  8SCT101I.  —  Travaux  extraordmmirts* 


mUtm  des  mlloemiiotU  géméruies  pawr  irmimue  exiru&rtUnàà^ei* 


m  M 

t.? 

<  a. 
n  • 
o 


I 
t 
3 
4 

ft 

6 


8 

9 

10 


DE8I6ICATJ0N 


TIOHS 

générai  es 
résultant 
de  lois 
antéricares. 


fptfctaax 
attribués 
aux  exercice» 
18,17 
k  1641. 


Route<i  royales  classées  avant 

It  1  '  j'aaTicr  1837  1  S4,OUU,UO0 

Route*  royales  cbtlées  de- 1 

put  U  V  janvier  1837 . .  |  2, 143/)Û0 

RiratM  rojalrs  et  porU  ma- 1 

ritÎM de  U  CoffK... ...  I  9,600,000 

Acli^rmaent  <Ic«  rotttci  stra- 
tégiques de  r  Ouest  I.  St,000,OOU 

p<mts....«  I  a»4ao^ 

Âniéiiuratiun  de  nvicrcs*. .  |  C6|690|000 


■SSTU 

employer 
•or  les 
alloestioas 
géttéralts. 


«Oi;VBU.B« 

siloeetioM 

générales 
pourtravanx 
k  exécuter 

k  partir 
de  l'annce 
1842. 


Amélînratlon   de  ririèrrs. 
{Loi  du  8 juiliet  1840)*, 


6|9Û0,00U 


Servie*  des  esnsos  du  Ifi- 

vemais  et  dn  Berry, . . . .  |  1G,$00,000 


lUodes  dt  unrigitioii. 


400^ 


10  M*. 

U 
UMr. 


3,143,000 

^  2,000^)00 
9,t30,000 

49,373,408 

1,750,000 
1C,4»U0,UU0 


fr. 

25,800,000 


3,798,600 


17,316,592 
515,000 


Amélioration  de  ports  ma- 

ritimcs  I  07,360,000 

Garantie  d'intérêts  et  pri-ts 
aux  compagnies  eonce»- 
^iunuaires  de  chcmtos  de 
fer  I  41,600,000 

CT)emin<i  de  (er  «onetruits 

pari  Eut  I  24,000,000 


Êubitssement  df 

eananz...  |  85,000>000 

établissement  de  nouveaux 
csnaui.  f  Aoi  du  S  juillet 
1840.)...  I  10,500,000 

A  répartir  par  les  lois  de  fi- 
nances des  exercices  1843 1 
«t  s«ivsal8**»i 


40b6M,0M 

19,000,000 
7,500,000 
^1,900,000 

2,4OC,0CO 


M»70B»900 

12,600,000 
16,500,000 

53|l(K>,000l 

14,100/)00 


fr. 


5,200,000 


4,000,00p 


TOTAL 

dMsrddits 
à 

répartir 
sur 

es  exrrcice' 

1842 
et  tttirants. 


fr. 

25,800,000 


3,798,500 
* 

000,000 

22,5^6,593 

6,i«yioo 

4,000,( 
ë 

•t,600,C 

16,500,( 
53,100^ 

t4,« 
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lemsitigi  ùb  la  gueeae. 

ni^  tMcntu,  —  tVapmue  extrm&réimmires* 


•iflOllATlON  9MM  TMATAUZ. 


TMVAUZ  Olf  P0AT1FIG4110II1  OE  FARIS. 


Crédit  geuérai  4ppii««ble  Max  dépeiitci<Ut  iorti0calioiit  de 
Ptrit:   i40,ooo,ooof 

Iior  i*exeir- 
cice  1840.  1  S,0OO,000f 
sur  Texcr-  l  4t,PO«,MO 

cicelt4t.  SB,000,000 


BtJ^TF.  pniir  fa  portion  du  crédit  gc'ncndà 

imputer  fur  ie  produit  de  l'empruut  •  •  •     9 S, 000,000 

TBAVAVZ  Oli  POBTIPICATIOsif  DM  AOTftli*  PLAGES. 


*  Prsatière  da  Nord. . 

Frontière  entre  l 
Meuse  et  Moselle.  ( 

Frontière  entre  i 
Rliin  et  Moselle,  j 

Froutu-re  duAliiu..  | 

\ 

Fréntière  du  Jwa. .  ' 


Place  de  Dunkerque. . 
ÏM.icj  de  Vaienciennes 

Place  de  C'al.jfs 

Place  de  Maubengc.» 

Place  de  Sedan 


Place  de  Verdun .  •  • . . 
Place  de'  BitcBe  *. 


Place  de  Belfort 


Place  de  Langres. 
Fort  de  Joux. .  •  •  . 

Place  des  Rousses. 
F(»rt  Pierre  Cliàtel. 
Place  de  B.  sancon 


1 


Prontlire  des  Alpes. 


Frontière 
des  Pyrénées. 

Ppentiève  dePOcdas. 


Place  de  Grenoble. 

Fort  de  Glaizolles  •  

Place  de  Toulon.. • 
Place  de  Lyon  .•  

r 

Le  Portalet  «... 

Place  de  Bayonne   ; 

Port  Royan ,  Tonr  de  Gnvpes  .... 

Rocber  Boynrd  

HutdA'Biift.  


MOÎÏTAXT 

des 
nlIocatioBs 
gcnà*alcfu 


I 


9S»OO0^ 


1,360,000 
25O»O00 
1  7  5,600 
600,000 

t40,000 

EOO,000 

6S7,300 
7,000,«00 


6  7  0,000 
43O,0S<»j 

•70,Eiê| 

1  ,500,000  , 
4,600,000  ' 
£,000,000 

900,000 
«•tl8,7S0 

•  0,000 
000,000 
1»0 10,000 
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MONTANT 

de» 
allocations 
générales. 


Suite  DES  TRAVAUX  DES  FORTIFlCAllOHS 
HSS  AtmtES  PLACSi. 


Froiitii-rc 


deùWh.  Cherbourg. 


lutcrieur, 


Pl  ier  (le  La  Fcre.»,  

IMarc  (le  l^on  •  . 

Place  tic*  Chàlons   ».  . 

Place  d«  Vilry  

liace  de  Soisious  


TIAV4UX  POVH  LW  SÂTIMEMTS  MIUTAHIBS* 


C-iscrnement  de  la  cavaierie  

Casernement  de  rinfanterie  

Hôpttaiu  ^ 

Établiaaemeiit  du  Mfrite  deir  irivres, 

Magarins  d'efiets  mtliUiret  • , 

Prisons  militaires  

Magasins  k  poudre  


CONSTRUCTIONS  POCR  LE  SERVICE  DE  L ARTILLERIE. 

Bâtimeott  k  conttniire  dans  le»  différeras  places  du 
royaume,  poui*  compléter  les  locaux  nécessaires  an  ser- 
vice de  l'arlillerie  dans  ces  ptaccs  

CONSTRUCTIONS  AUX   ETABLISSEMENTS  DES  l'UUDAES 

ET  SALPETRES. 


à  faire  poor  mettre  ni  étaUiife- 
meots  des  poudres  et  salpêtres  en  état  de  poonroir  aux 
besoins  du  service  •  


aicApiTULATioir. 


Travaux  de  fortification  de  Pans  

Travaux  de  fortification  des  autres  places  ;  

Travaux  po«r  les  bàtinieiits  milKaitas   • .  /  

Constmctiorts  pour  le  service  de  TaKillorit  

Constnictioiis  aux  écabiîsscmtntsdes  pottdm  ctsalpéiras. 


8,000,000 

240,000 
500,000 

1,000,000 
100,000 

1,100,000 


A7,S80,900 


3*J,00O,000 
l5,&00,OOol 
•,OOO,0Oo| 

3,Aoo,oo< 

t,t60,090| 
f,000|OliO| 

f;,()()f),()(»o| 


74,ttO,OOOl 


3,01  l,50t)| 


9-2,000,UO<, 
47.S80,000 
7  4,r60,000 
•,600,000 
S^Ol  1,500 

«45,06î,/iOO| 
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Etat  C.       Mi:<iSXÈE£  D£  LA  MARIN£  £T  DES  COLONIES. 

1^  Mcnoir.*—  7V«MHur  tMêrm^MMms. 


DittSITATIOJf  DM  TEATAUX. 


^  PORT  Dë  CUJiBBOUAft. 

Achèvement  de  la  ili^iie   18,4U)0»000^ 

Coi).HtructiOQft  de*  cubli.Hsemeiitii  du  nonTel 

arscuai.    26,000,000 

FORT  lOTAlP. 

Cooftnwtiott  dm  fort  Boyard ,  dtÊtmé  k  éittnén  la  rade 
de  nie  d'Ail  

VOar  DB  TOVLON. 

Etablissement  annexe  de  Tanenal  de  T<niioii,à  liandcrfiur 
la  plage  deX^tineaii.   •  

CASERNEMENT. 

Construction  et  extension  de  casernes  dans  les  ports  de 
Urejt,  Rocbelort  et  Toulon  


MONTAIT 

allooation? 
géueraies. 


44,OO0,O 


Total. 


ÉTAt  D. 


TMew  des  CrnUts  ^èciaux  ouperti  mtx  ifiniâtrtâ  des  dêp 
tmnents  désignés  ei-aprèt,  pour  trapams  tktfaardimmrts  à 
exécuter  petuimnt  l'exercice  4842, 


CHAPITRES 

spéciaux. 

MJM1ST£!1£S  LT  SERVICES. 

M  OMTlffT  1 
des  1 
crëditi.  1 

1 
i 

b 

6 

6  bis. 

MIHUrèu  DES  TIAVAOX  PUILICS. 
n*  taonoB.  ~  TWwmt  •mtrmêfdbmtrtê. 

Routes  royales  classées  avant  le  t"*  janvier  1837... 
Boatei  royalea  et  porta  nantOBCa  de  la  Cone  

ir.  d 

4,000,00o| 
800,000 1 
tOO,0(KH| 

••ooo,ooc| 

•OOyOOfll 

Amélioration  de  riTièrei.  (Lei'dSa  êjtiiUei  iè40,)» 
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"  d 


7 
9 
10 

iO  bis. 

11 
it  6m. 


1 
s 

3 
4 
6 


S 
4 


L 


Saite  dn  imniTiiB  m  teataux  pobugs. 


Service  des  canaux  du  Nivernais  et  du  Beny  

Amélioration  des  ports  maritimes  

Chemins  de  fer.  —  Garantie  dTiptéréC  et  prêts  «la 

compagnie!  ceneenioiinairMide  chemins  de  fer. 

Chemins  de  fer  construits  par  rétat  

Établissement  de  nouveaiiz  canawU. 
Étahlisscmenf  de  nomTcaïut  canans.  {Loi  du  Sjmikt 

4S40.)  


MINISTERE  DE  LA  GUERRE, 
m*  8BCTIOM.  —  Trat'ouje  extraortlinaireê. 

Travaux  de  fortification  de  Paris  l, 

Travaux  de  fortification  des  autres  places** 

Travaux  pour  les  bùtiiuonts  militaires  

Constructions  pour  le  service  de  l'artillerie  

Constructions  aux  étahlissemeuts  des  poudres  et 
salpêtres  


MimgriRB  BB  LA  VABIBB. 


FertBojard«  '.  

Casernes  dans  les  ports  de  Brest,  Roefaeforc  et  Tou- 


lon 


Etablissements  k  créer  à  Castinean. 


Digne  et  anenai  de  Cherbom^* 


BiCAPITOLATIOir. 


Ministère  des  tramm^  paMics, 
— ^—  de  la  guerre  •«.••. 
— ^  de  la  marine.  


Total 


MONTANT 

des 

crédits. 


fr. 

2,000,000 
6,000,000 

8,000,000 
4,1S0,000 
6,000,000 

1,800,0001 


84,820,000 


10,000,000 

6,940,000 
7,500,000 
800,000 

500,000i 


36,740,000 


1,000,000 

70.0,000 

740,000 
9,000,000 


4,440,000 


84,010,000 
85,740,000 
^.  4,440,000 


75,000,000 


Certifié  couforiue  :  L>e  Pair  de  France ,  Ministre  Secrétaire  d'état 

au  département  des  Jinances, 

Signé  UuMANif. 

IJC  Sérié.  77 
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9416.  —  Lot  sur  le  Traité  dê  commereê  et  de  naptgatwn 
eenebi,  le  2ô Juillet  i840,  entre  la  France  et  les  Payê-Bas. 

Ato  p«Iâit  dettUorief ,  le  15  Jimi  tMU 

'  LOUIS-PHILIPPE  y  Roi  des  Français  ,  à  tous  présents 
et  à  venir,  SALUT. 

Noos  arom  proposé,  ias  Ciitnibies  <mt  adopté,  nous 

AVONS  ORDONNÉ  et  ORDONNONS  ce  qoi  suît  : 

Article  l*'. 

Les  produits  spécifiés  en  Fartide  22  de  is  loi  du  98  avril 
1 8 1 6,  qui  arriveront  des  ports  néerhndais ,  par  le  Rhin  et  fa 

Moselle,  aux  bureaux  de  Strasbourg  et  de  Sierck ,  serool 
admis  à  Timportation  par  t^àtiments  français  ou  néerlandaff, 
en  payant  les  <fat>its  afBrents  k  la  provenance  des  entrq^ 
d'Europe  sous  pavillon  français. 

Article  S. 

• 

Les  droits  d'ébtrée  actneb  seppot  rédnits  d'un  tiers  sur  k 

ccrusc  (  carbonate  de  plomb  pur  ou  mélangé  )  et  sur  les  Irch 
mages  de  pâle  dure  de  fabrication  néerlandaise,  dont  l'impor- 
tation aura  Iieâ  en  droiture  par  mer,  des  ports  des  Pays-Bas, 
soit  par  navires  fiançusi  soit  par  navim  néeilandais. 

Article  3. 

Des  ordonnances  royales  râleront  les  fustifications  dViii 

gme  et  de  provenance  à  produire  dans  ies  cas  ci-dessus  m- 
diqués,  ainsi  que  f époque  à  laquelle  ies  dispositions  éeii 
présente  loi  deviendront  eiécntoîres. 

La  présente  loi',  discutée,  délibérée  et  adoptée  par  b 

Chambre  des  Pairs  et  par  celle  des  Députés,  et  sanctionnée 
par  nous  cejourd'iiuif  sera  exécutée  comme  loi  de  iis^iat* 

Donnons  en  mandement  à  nos.  G>urs  et  Tribunaux, 
Préfets,  Corps  administratiCi ,  et  tous.atttreS|  qœ  les  pràentes 
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ib  gardràt  et  maimieniMiit»  fioseot  piàdtf  obsemr  6€  aiaitt- 

tenir,  et,  pour  les  rendre  plus  notoires  à  tous,  ils  les  fassent 
publier  et  enregistrer  partqut  où.  besoin  seraî  et,  afin  que  ce 
soit  chose  ferme  et  stable  à  tou|oiirs,  nous  y  avons  bit  mettre 
notre  sceau*  '  ^ 

Fait  au  palais  des  Tuileries ,  le  25''  jour  du  mois  de  Juin 
1841. 

Si^  LOUIS-PUIUPPJE. 

Vp  et  feéllë  dm  gnmd  seani  :  Pkr  le  Rot  : 

Le  Garde  des  sceaux  de  France ,  Le  Ministre  Secrétaire  d'état  au  dé- 
Ministre  Secrétaire  d'élat  au  dé-  partev^t  de  l'agriculture  et  du 
partement  de  li  justice  et  des  eomnj^e. 

Signé  L.  CuMui-GaiOAiicB.  . 

Signé  N,  Martin  (  du  Nord  ). 


941'7«  —  Ordonnance  du  Roi  pout  texccution  du  Traité 
conclu  ,  le  25  juillet  iS40,  entre  la  France  et  les  Patfs^Bae,  et 
de  la  Loi  du  ftô  juin  iS4i,  relative  à  ce  Traité. 

Au  pd«s  des  TniUrict,  ie  S6  Juin  1841.  . 

jLOUIS-PHiUPPE^  Roi  D£S  Français,  à  tous  présents 
et  à  venir,  salut. 

Vu  le  traite  de  commerce  et  de  navigation  conclu,  le  Sô  juillfit 
1840,  entre  Nous  et  Sa  Majesté  l«  Roi  des  Pays-Bas 
Vu  la  loi  du  35  juin  1841; 

Voulant  régler  la  quotité' du  droit  de  tonnage  applicable  en  France 
aux  navires  néerlandais,  par  réciprocité'  du  traitement  national  ac- 
corde aux  navires  français  dans  les  ports  des  Pays-Bas  ; 

Et,  en  ce  qui  touche  les  marchandises,  déterminer  les  formalités 
nécessaires  pour  en  constater  Torigine  et  la  provenance; 

Sur  le  rapport  de  nbs  ministres  secrétaires  d'e'tat  aa  département 
des  affaires  étrangères,  an  département  des  finani^  et  au  départe* 
ment  de  ragricoiture  et  du  commerce. 

Nom  ATOVS  oiDOimif  et  ordomuoiis  ce  qui  snh  :  ^ 

Art  l'**.  Provisoirement^  et  jusqu'à  ce  que  les  navires  fran- 
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çais  soient  affranchis  de  tout  droit  de  tonnage  dans  les  porti 
des  Pftys-Baft,  k  droit  de  fonnagO' payable  en  Fkanœ  par  fa 
navires  n^rlandais  Tenant  directement  deadfts  portt 

gement,  ou  de  tout  port  quelconque  sans  chargement,  sera, 
par  an ,  à  l'entrée ,  d'un  franc  cinq  centimes  par  tonneau,  plitf 
h  dëdœe,  et  de  pareiffe  foioraie  à  ia  sortie. 

Néanmoins  les  navires  néedandais  venant  sans  chargemeri 
des  ports  de  la  Grande-Bretagne  payeront,  comme  les  navire 
français,  un  franc  |Kir  tonneau ,  à  chaque  voyage. 

S.  Les  marchandises  de  toute  nature  dont  fentrje  est  pff* 
mise  en  France,  et  qui  arriveront  par  mer  dans  les  portsfran- 
çiis  sur  navire  néerlandais,  seront  admises  en  exemption i!^ 
la  surtaxe  établie  à  rimporlation  sous  paviDon  étranger,  prl 
loi  du  28  avril  1 8 1 6  et  autres  lois  de  douanes  sukéqartS 
lorsque  ladite  importation  aura  lieu  en  droiture  des  portai*  ' 
Pays-Bas  en  £urope,  et  sera  justifiée  par  les  manifestes,  con- 
naissements et  expéditions  régulières  de  la  douane  néeib- 

Les  fromages  de  pâte  dure  et  la  céruse  de  fabrication  néa^ 
landaise^  importés  en  France  dans  les  mêmes  cas  et  sous  le 
mêmes  conditions ,  devront,  pour  être  admis  aux  réduction» 
de  droits  talées  par  la  foi  du  25  fuin  1841,  être  accompa- 
gnés ,  indépendamment  des  pièces  ci-dessus  raentionm^. 
d'un  certificat  d'origine  détaillé,  délivré  par  les  expéditeurs^ 
dâoient  i^alisé  par  notre  agent  consttlai]:e  au  port  de  iêf^  1 

3.  Les  denrées  spécifiées  en  Fartide  22  de  laU'i' 
28  avril  181  G,  qui  seront  expédiées  des  Pays-Ba5 f^' 
Rhin  et  la  Moselle  sur  b&timents  français  ou  néerlandais  A 
vFont,  pour  êtr^  admises  aux  bureaux  de  Strasbonigc^^j 
Sierck,  sous  le  payement  du  droit  réglé  par  la  loi  du  25 
1841,  être  accompagnées  des  pièces  indiquées  au  paragrajA* 
premiy  de  {article  2  ci-dessus,  et,  en  outre,  d'un  cerui^^^^ 
defagent  consnlaire  français,  au  fieu  de  départ,  consUtta^l^ 
nationalité  du  bâtiment  sur  lequel  le^dites  denrées  3Luroûi^ 
chargées. 

4.  Les  dispositions  du  traité  du  25  jéSht  1840  et 
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présente  ordonnance  auront  leur  effet  à  partir  de  la  promul- 
gation de  la  ioi  du  25  juin  1841. 

5.  Nos  ministres  secrétaires  d*ëtat  au  département  des 
affaires  étrangères,  au  département  des  finances  et  au  dépar- 
tement de  i  agriculture  et  du  cominerce,  sont  chargés ,  chacun 
en  ce  qui  le  concerne,  de  f  exécution  de  la  présente* 'ordon« 
nance* 

'  iSr»i7w  LOUIS-PHILIPPE. 

Par  le  Hoi  :  le  Ministre  Secrétaire  d'état  tm  défmrUmÊûi 
ét  l*a^culiur€  et  du  commerce. 

Signé  L.  C«mnf-GBioAnfB» 


N**  9418.  —  Ordonnance  du  Roi  portant  Règlement  s^Ê^ 
l'exploitation  et  la  fabrication  des  Sels,  et  sur  l'enlèvement  et  Ut 
eireulation  des  Eaux  salées  et  Matières  sali/ères. 

Au  paiaù  de  Neuiily,  le  36  Juio  1841. 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français; 

Vu  la  loi  do  17  juio  1840,  sur  le  sel  ; 

Vu  notamment  les  articles  5  et  9 ,  portant  oue  des  règlements 
d'administration  publique  détermineront",  dans  rinte'rét  de  l'impât, 
1'  les  conditions  auxquelles  l'exploitation  et  la  fabrication  des  sels 
seront  soumises,  oinsi  que  le  mode  de  surveillance  à  exercer  pour 
assurer  la  perception  iïuJj^iale  du  droit;  2**  les  formalités  à  observer 

Ï>our  l'enlèvement  et  la  circulation  des  eaux  salées  et  matières  sa^* 
if  ères  ; 

Sur  le  rapport  de  notre  ministre  secrétaire  d'état  au  département 
des  finances; 

Notre  Conseil  d  état  entendu, 

Nooa  Avons  OROORMB  et  OROoiisroNS  oe  qui  suit  : 

TITRE  I*'. 

Obligatitmê  des^  Fabricants  de  sel  et  des  C&neessiwmainê  de  Mines 
de  sel,  de  Sources  au  Puits  d" eau  salis. 

Art.  1".  Un  mois  au  moins  avant  tonte  expTohalion  ou 
fid>rîc8tion ,  fes  concessionnaires  de  raines  de  sef ,  de  sources 

ou  de  puits*  d'eau  Sidée,  autorisés  en  vertu  de  la  loi  du 
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17  juin  1840,  devront  faire  une  déclaration  au  plus  prochain 
bureau  des  douanes ,  pour  les  mines ,  sources  ou  piûts  situé 
dans  les  quinze  kilomètres  des  c6les  et  dans  les  vingt  kilo- 
mètres  des  frontières  de  terre;  et  au  bnreau  le  plus  prodnin 
des  contributions  indirectes,  pour  les  mines ^  sources  ou  puits 
situc^s  dans  l'intérieur  du  royaume* 

La  dëcbration  des  fabricants  ne  sera  admise  quMtiid 
qu'ils  justifieront  que  la  construction  de  Tusine  a  été  auto- 
rîsrc  confornuTnent  à  l'ordonnance  réglementaire  du  7  marf 
1841  (l)  y  rendue  poiu'  l'exécution  de  l'arlicle  2  de  la  ioidi 
17  juin  1840. 

Sera  bite  au  même  bureau  la  déclaration  ï  {aqudesort 
tenus,  aux  termes  de  l'article  6  do  la  loi  précitée,  les  corner 
Vbnnaires  qui  voudront  cesser  d'exploiter  ou  de  iÎBbriqiicr. 

3.  Tout  fabricant  exploitant  des  mines  de  sel  ou  desos 

salées  devra  entourer  les  puits,  galeries,  trous  de  sonde  e!  f^ 
sources,  ainsi  que  les  bâtiments  de  son  usine,  d'une  encmi^ 
en  bois  ou  en  maçonnerie  de  trois  mètres  d*ëiévation,  rpA  | 
à  fintérieur  et  à  Textérieur  un  chemin  de  ronde  de  if» 
mètres  au  moins  de  largeur,  avec  accès  sur  la  voie  publi(]u^ 
par  une  seule  porte  ou  entrée. 

L*administi:atîon  pourra  exiger  que  Tenceinte  en  bob  soit 
remplacée  par  une  clôture  en  maçonnerie,  dans  toutctibfr 
sèment,  usine  ou  exploitation  où  il  aura  été  commis  une  con- 
travention  aux  dispositions  de  la  loi  du  17  juin  1840  ou  a 
celles  des  ordonnances  royales  qui  en  régleront  rappHcalii)B> 

3.  11  y  aura  dans  l'intérieur  de  chaque  fabriquet 

1*  Un  ou  plusieurs  magasins  destinés  au  dépèt  do^ 

fa!)riqués;  ces  magasins  seront  sous  la  double  clef  de  i'expl** 
tant  et  des  agents  de  la  perception  ; 

V  Un  local  convenable,  près  de  feutrée  de  f  élabiissemati 
pour  le  logement  et  le  bureau  de  deux  employés  sa  inoiitfî 
le  loyer  de  ce  logement  sera  supporté  par  f adminisUatioo  et 

(l)  Bofl.  «00,  &9  sstt. 
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fiië  de  gré  à  gré,  ou,  i  dé&tttde  fixation  am^ble,  r^llé  par 

le  pic^fct  du  departeiiient  ; 

3*"  Des  poids  et  balances  pour  la  pesée  des  sels,  ainsi  que 
dei  mesures  dis  capacité  pour  la  vérification  du  volume  des 
cattx  fidées. 

4.  Si,  à  cause  de  l'cloignement,  quelques  puits  ou  galeries 
servant  à  rexploitation  du  sel  en  roche  ne  peuvent  pas  être 
compris  dans  i  enceinte  d  une  usiiiej  ib  seront  entourés  d'une 
dôture  particulière  établie  comme  il  est  dit  k  f  article  2 ,  et 
de  maiiicre  à  enforincr  les  appareils  d'extraction  et  les  haldes. 

Le  sel  devra  être  déposé  dans  un  magasin  exclusivement 
destiné  à  cet  usage,  et  dkposé  conforméoîent  au  premier  pa-  . 
ragraphe  de  Farticfe  précédent. 

5.  Devront  être  entourés  d'une  semblable  clôture,  les 
trous  de  sonde  servant  a  l'exploitation  par  dissolution»  ainsi 
que  les  sources  ou  puits  d*eau  salée  qui  ne  pourront  pas,  à 
cause  de  Icloignement,  être  compris  dans  TeDceinte  d'une 
usine. 

TITRE  II. 

Exercice  dee  fabriques  et  Surveillmnce  ëe$  Usines,  Sources 

ou  Puiis. 

(î.  Toute  exploitation  ou  fabrique  de  sel  sera  tenue  en 
exercice  par  les  employés  des  contributions  indirectes  ou  des 
douanes,  suivant  ie  lieu  ou-elie  sera  située. 

7.  Les  exploitants  et  fiibricants  seront  soumb  aux  visites 
et  vérifications  des  employés ,  et  tenus  de  leur  ouvrir,  à  toute 
réquisition  »  leurs  fabriques  »  aieiiers  »  magasins ,  logement 
d'habitation»  caves  et  odUers»  et  tous  autres  b^dients  en- 
davÀ  dans  l^enoeinte  des  fiibriques,  ainsi  que  <9leur  repré- 
senter les  sels,  eaux  ss^lées  et  résidus  quils  auront  en  leur 
possession. 

Ces  visiles  et  vérifications  pourfont  avoir  &eu,  mteie  de 
nuit,  dans  les  ateliers  et  magaams,  ai  le  travail  se  prolonge 
après  le  coucher  du  soleil. 

8.  Les  employés  sont  autorisés  à  faire  tout^  les  recherches 
nécessaires  pour  8*as8urer  ai  les  puita»  le»  tram  de  aonde^  iea 
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souroes  dTcwi  nUé  et  lesgileries  shoées  soh  Aois  rintérieiiri 

soit  à  Textérieur  des  fabriques ,  nont  pas  de  coaduils  clan- 
destins. 

9.  Les  sels,  après  qu*ik  seront  parvenus  k  Fëtat  solide  ou 

con(!:ret,  ne  pourront  rtro  retires  des  poêles  ou  chaudières 
que  pour  être  déposés  imEDédiatement  soit  sur  les  bancs  d'é- 
purstion,  les  ^outtoirs  oa  les  séchoirs,  soit  dans  des  études, 
soit  enfin  dans  des  vases  quelconques  désigné  d'avance  aux 
employas.  Ifs  ne  pourront  recevoir  aucune  manipulation  sub- 
séquente ayant  pour  objet  d'en  compléter  la  fabrication^  que 
sous  la  surveillance  des  employés  f  qui  sont  autorises  à  prendrr  ' 
toutes  les  mesures  nécessaires  pour  qull  ne  puisse  en  être 
soustrait. 

10.  Les  eauz-mères,  schlotSi  crasses  de  ad  et  autres^ 

ctiets  de  fabrication ,  les  cendres»  curins  et  débris  de  fbv- 

neaux  des  fabriques  de  sel,  seront  détruits,  à  moins  que  1  en- 
lèvement et  le  transport  n  en  aient  été  préalablement  auto- 
risés» conformément  à  fartide  I S  de  la  loi  du  17  juin  1 840. 

11.  Les  sels  fabriqués  seront  pris  en  charge  au  fur  et  à 
mesure  que  la  fabricatioii  en  sera  complètement  achevée, 
Ceuz  ^  ne  seront  pas  etpéJàès  immédiatement  devront  être 
fbciê  dans  les  mafiasins  ié^gnés  à  Cartide  8. 

II  sera  donné  décharge  des  quantités  enlevées ,  soit  pour  | 
la  consommation  y  soit  pour  Texportation  aux  colonies  ou  à 
fétianger»  soit't»  exécution  de  fartide  li  de  k  loi  dh 
1 7  juin  1840,  soit  enfin  pour  les  salaisons  en  mer. 

Les  sels  oui  auront  été  déclarés  pour  la  consommation  ne 
pourront  s^umer  dans  Tenceinte  de  la  fÊbri/fae^  et  devronl 
en  sortir  îiw'''t^lmfin<af  ttt.  I 

12.  Tous  les  trois  mois  il  sera  fait  un  inventaire  des  sels 
en  aang^sin ,  et  le  fabricant  sera  tenu  de  payer  sur-Ie-diamp 
le  droit  sur  les  quanritft  manquantes  en  sus  de  h  déduction 

accordée  pour  déchets  de  magasin. 

Cette  dpductiôn  est  fixée  à  huit  pour  100  sur  les  quantités 
entrées  en  magasin  aprte  ftbricatiôn. 
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TITRE  m. 

Surçêilîance  et  Formalités  à  l'enlèvement  et  à  la  circukUiom 
d§s  Sels,  Eaux  salées  et  Matières  sali/ères* 

13.  La  surveillance  des  préposés  des  douAiies  et  deâ  con- 
tributions indirectes  s  exercera,  pour  la  perception  de  la  t^xe 
sur  les  acb»  dans  un  rayoa  de  quiioe  kiiom^Bes  des  miaes^ 
des  puits  et  sources  sidëcs,  et  des  usines  qui  en  esploitent  les 

produits.  • 

14.  Les  fabricants  ne  pourront  laisser  sonir  les  sels  des 
febriques  ou  des  enceintes  désigné  à  l'article  4,  sans  qu'il  en 

ait  été  fait  une  déclaration  préalable  au  bureau  fe  plus  pro- 
chain du  lieu  d'extraction,  et  sans  quil  ait  été  pris,  soit  un 
acquits-caution,  un  congé  ou  un  passavant,  4pit  un  acquit  de 
payement  en  tenant  lieu.  Les  concessionnaires  de  puits  ou  de 
sources  ne  pourront  non  plus  laisser  enlever  d'eau  salée  sans 
qu  il  ait  été  pris  un  acquit-à-caution. 

Les  conducteurs  de  sds,  d'eaux  salées  on  de  matières  sa- 
liftres,  seront  tenus  d'exhiber,  à  toute  réquisition  des  em- 
ployés dans  le  rayon  de  quinze  kilomètres  des  mines ,  puits  et 
sources  salées,  et  des  usines  qui  en  exploitent  les  produits , 
les  expéditions  dontib  doivent  être  porteurs. 

15.  Les  déclarations  it  (aire  pour  obtenir  les  expéditions 
mentionnées  en  l'article  précédent  contiendront  le  nom  de 
Texpéditeur  et  celui  du  destinataire,  la  quantité  de  sel  ou 
d*eau  salée  qui  devra  être  enlevée ,  le  degré  de  densité  de 
Feau ,  fe  nom  du  votturier  ou  maftre  de  f embarcation  qui 
effectuera  le  transport ,  le  lieu  de  destination  et  la  route  à 
suivre. 

16.  Les  sds,  eaux  salées  ou  matières'saiiféres,  ne  pourront 
circuler  dans  les  quinze  kilomètres  soumis  à  la  surveillance 
des  préposés,  sans  être  accompagnés  d'un  acquit- à-caution^ 
d  un  congé,  d'im  passavant  ou  d'un  acquit  de  payement  en 
tenant  Heu. 

Les  transports  de  sels,  d*eaux  salées  ou  de  matières  sali- 
fères,  ne  poiuront  avoir  lieu  avant  ie  lever  ou  après  le  cou^ 
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cher  do  acdeil ,  Ion  même  qu'ils  seraient  accompagnés  cTone 

expédition  régulière,  qu'autant  que  cette  expédition  men- 
tionnera expressément  la  permission  de  les  iaire  circuler  pen- 
dant la  nuit 

17.  L'eau  saMe  eitraite  des  puitsoo  smiroes  ne  pourra  être 

expédiée  à  destination  d'une  fabrique  autorisée  que  lorsque  le 
transport  en  auxa  lieu  dans  des  vases  qui  pourront  être  jaugés. 

L'extraction  n'aura  lieu  que  de  îonr,  en  présence  des  em- 
ployés,  lesquels  Terifierotit  et  mentionneront,  dans  Fncquit- 
à-caution ,  le  degré  que  l'eau  salée  marquera  au  densiraèire. 

Les  fabriques aciuellemeat  en  exploitation  et  à  destinalkm 
desqueliet  'feau  parvient  par  des  conduits  ou  tuyaux  pour- 
ront être  autorisées  &  j.ouir  de  cet  avantage,  sous  les  conditions 
qui  seront  déterminées  par  notre  miqistre  secrétaire  d'état  ds 
finances. 

18*  Les  sels  expédiés  k  des  destinations  qui  dispensent 

du  payement  du  droit  au  départ  seront  renfermés  dans  des 
sacs  d'un  poids  uniforme ,  ayant  toutes  lestcputures  à  l'înté- 
rieur»  et  plombés  par  les  employés  aux  (rais  du  fiibricant*  Le 
prix  du  plomb  et  de  la  ficelle  est  fixé  i  vingt-cinq  centioMS. 
La  ficelle  devra  passer  par  ies  plis  du  col  du  sac. 

L'arrivée  des  sels  à  destination  sera  garantie  par  un  acquit- 
ik-cautiony  dont  le  prix  sera  payé  à  Tadministration  des  contri- 
butions indirectes  ou  è  fadministration  des  douanes,  confor- 
mément à  la  ioi  du  28  avril  1816. 

19.  Tout  ce  qui  concerne  les  acquits-à-cautionnements 
délivrés  pour  le  tra^isport  des  sels ,  eaux  salées  et  matièrei 
salifères,  sera  régi  parles  dispositions  de  la  loi  du  aoit 
1791.  Néanmoins  la  pénalité  sera  r^lée  conformément  à  f ar- 
ticle 10  de  la  loi  du«17  juin  1840. 

£a  cas  de  déficit  »  soustraction  ou  substitution ,  la  confisca- 
tion sera  établie ,  et  le  droit  sera  esicaié  sur  une  quantité  de 
sel  égale  à  celle  non  représentée. 

•Si  la  différence  porte  sur  le  volume  ou  sur  le  degré  de 
f  eau  salée,  fa  quantité  de  sel  diafeous  dans  f  eau  sera  évaluée , 
pour  un  hectolitre  deau  salée,  à  raison  de  mille  six  cent  cin- 
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quante  grammer  de     pour  chaque  degré  de  densnnètre  zxh 

dessus  de  la  densité  de  l'eau  pure.     '        '     '  ' 

TITRE  IV. 
Payment  du  Droit. 

'20.  La  taxe  sera  perçue  sur  les  sels  enlevés  pour  la  con- 
30Qunation  intérieure ,  sous  la  seule  déduction  de  i'aHocation 
qui  sera  fixée  pour  déchet ,  en  exécutioii  de  l'artide  lô  de  la 
lot  du  17  juia  1840.  •    •  ■ 

Le  payement  sera  effectué  soit  au  comptant,  sous  l'es- 
compte de  six  pour  cent  pour  les  sommes  de  trois  cents  franco 
et  au-dessus,  soit  eu  tiaites  ou  obligations  dûment  cautiotN 
nées^  à  trois ^  six  et  neuf  mois,  lorsque  le  droit  s'âèvera  à 
plus  de  six  cents  francs. 

TITRE  V. 
Deê  Fabriques  de  produits  chimiques* 

21.  Les  dispositions  des  articles  6,  7,  11,  12,  14,  15,  18, 
19  et  20y  sont  applicables  à  toutes  ies  fabriques  de  produits 
chimiques  dans  lesquelles  il  est  obtenu  du  clilorure  de  so- 
dium (sel  marin    soit  pur,  soit  mélangé  d*autres  sels. 

Les  fabricants  de  ces  produits  seront,  en  outre,  tenus, 
chaque  fois  que  leurs  préparations  devront  produire  ce  sel, 

l""  De  déclarer  par  'écrit,  au  bureau  fe  plus  voisin,  ait 
moins  vingt-quatre  heures  d'avance,  fe  jour  et  f heure  oii 
commencera  et  finira  le  travail  dans  leurs  ateliefs; 

2°  D  avoir,  dans  rintérieur  de  leur  £ibrique ,  un  magasin 
destiné  au  dépôt  du  sel  ;  Ce  magasin  sera  sous  la  double  deC 
de  Fexploitant  et  des  agents  de*!a  perception. 

32.  Les  chlorures  de  sodium  obtenus  dans  les  ^briques 
de  produits  chimiques,  soit  purs,  soit  mélangés  d  autres  seb 
on  d'autres  matières,  ne  pourront  être  admis  dans  ia  consom- 
mation, même  sous  le  payement  de  la  taxe,  que  sur  la  re- 
présentation d*un  certificat  constatant  que  ces  sels  ne  con- 
tiennent aucune  substance  nuuiUe  à  ia  santé  publique^ 

Notre  ministre  secrétaire  d  état  au  département  de  fagri- 
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cailtwt  et  du  commcroe  deterouxieni  k  mode  de  déUviwce 
des  œrtiâcili  dont  il  s  i^. 

UTRB  VL 
Dispositions  gémiraUf* 

23.  Toula  iafractioQ  au  dispositions  de  présente  or- 
donnmoese»  piaie  des  peines  poftées  par  farlîde  10  <Isb 

loi  du  17  juin  1840. 

24.  Nos  ministres  secrétsdres  d'état  aux  départements  d« 
f agricoltiire  et  du  commerce,  et  des  finances»  sont  chaînés 
de  TexécntioB  de  fa  présente  ordonnance,  qui  sem  insérie 

au  Builetia  dc&  lois^. 

St^rné  LOUIS-PHILIPPE. 
Par  ie  Roi  :  le  Ministre  Secrétaire  d'état  des  Jiuamui, 

Signé  Uuiujou 


9419.  —  Ordonsancb  du  Roi  qui  autorise  T établissemnd.ï 

Binic  (  Colca-du'Nord) ,  d'une  Communauté  de  Sœurs  du  SaitU' 
Esprit. 

AParU,  kS9  Juin  1S4U 

LOUIS-PHILIPPE,  Roi  des  Français,  à  tous  présent 
et  à  venir,  salut. 

• 

Sur  le  rapport  de  notre  garde  dea  toeaaxy  ministi^  eeerâaBC 

d'état  au  département  de  ia  justice  et  des  cultes  ; 

Va  la  demande  en  autorisation,  dans  la  commune  de  Bioie 
(  Côtes-du-Nord  ),  d'une  communauté  des  sœurs  du  Saint-EIsprr 
dt-pciidant  de  f&  congrégation  du  même  ordre  dontie  chef-lieu 
à  Saint-Brieuc; 

Vu  le  décret  du  13  novembre  1810  (l),  portant  approbation  ce 
la  congrégation  hospitalière  et  enseignante  des  sœurs  du  Sêmi- 
Esprit  de  Plérin  et  de  seâ  statHts  ; 

Vu  Tordonnance  du  SI  mars  1836  (3),  qui  transfère  ia  maâioa- 
inère  de  ladite  congrégation  de  Plérin  à  Saint-Bneuc  ; 

Vu  ie  procès- verbal  d'eoqiaéta  de  commodo  U  iucommQdo^  da 
S7  juillet  1840} 


(i)  IV*  séné,  BuH.  aae,«»faii.  « 
(a)  a»  MmfSnJL  siSf  apasas. 


B.ii*8Sd.  (  toit  ) 

Vu  la  délibération  da  coofteil  miviicipal  de  fiiaic»  d«  16  août 
1840  ; 

Vu  la  délibération  du  conseil  d'administratioa  de  la  cOQgr^gi|tioil 
des  soeurs  du  Saint-Esprit ,  du  31  mars  1841  ; 

Vu  le  consentement  donne,  le  10  septembre  1840,  par  i'eVéque 
de  Saint-Brieuc  a  re'tabiissement  de  Binic;  ensemble  les  avis  du 
preYet  des  Côtes-du-JNord,  du  14  septembre  1840,  et  de  notre  mî* 
nîstre  de  Finstruction  pubiiquei  du  5  fé?rier  1841  j 

Vu  la  loi  duâ4  mai  18S5; 

Vu  la  loi  dnS8  juin  1833,  sur  Tinstruction  primaire; 

Vu  Tordonnance  du  93  juin  1836  (1); 

Le  comité  de  législation  de  notre  Conseil  d'état  entendu  | 

Noos  AVONS  ouDONNiE  et  ORDONNONS  ce  quî  suit  : 

Art.  Est  antorfsë ,  à  Btnic  (  C6tes-dii-Nord  ) ,  réta- 
blissement d'une  communauté  de  sœurs  du  Saint-Esprit,  à  la 
charge  par  ses  membres  de  se  conformer  exactement  aux 
Statuts  approuvés  par  décret  du  13  novembre  1810  pour  la 
congrégation  i  supérieure  générale  du  même  ordre  exbtant  à 
Seint-Brieuc. 

â.  Moire  garde  des  sceaux,  ministre  secrétaire  d'état  au 
département  de  la  justice  et  des  cultes,  et  notre  ministre  de 
f instruction  publique^  sont  chargés  de  f exécution  de  la  pré- 
sente ordonnance,  qui  sera  insérée  au  Bulletin  des  lois. 

m 

Signé  LOUIS-PHIUPPE. 

Par  le  Roi  :  U  Gardr  des  sceaux,  Ministre  Secrétaire  d'état 
au  département  de  la  justice  et  lies  cultes. 

Signé  N.  IfAMm  (  dn  Nord). 


N*  94t0.  —  Oa^oimAircB  mr  Roi  partant  érMfM  dHm  commis- 
sariat de  police  dans  la  commune  de  Marigny  (  SaAne-et-Loire  ). 


N°  9421.  —  Ordonnance  du  Roi  portant,  1*>  qu*un  adjoint  au 
maire,  en  sus  du  nombre  détermine'  par  rarticle  2  de  la  loi  du 
21  mars  1831,  sera  nomme'  dans  la  commune  de  Saint-Pierre 
d'£otremont|  arrondissement  de  Grenoble  (  Isère  )  \  %^  que  cet 
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adjoint  Berft  cKoîsi  pftrmî  les  ooatdlim  ■nmicipftuz  Je  Ta  iee- 
tion  de  Sai  nt-Phiiibert-in»  Aitanicrt  >  et  y  rempuim  la  fonctioiif 
«foffioief  dé  Te'tal  citH,  en  se  conformant  à  ce  qui  est  prescrit 
par  les  articles  9,  3  et  4  de  la  bi  4u  S  mai  ItOf  [  18  floréd 


CfiRTiFiÉ  cooGome ] par  nous 

Garde  des  sceaux  de  France,  Ministre 
Secrétaire  d'état  au  {iepariemeni  de 
tajusiwe  êi  dêê  emUês, 

A  Paris,  le  10*  Juillet  1841, 
t'.  MARTIN  («iuNord). 


*  Cette  iM  est  ceBe  de  la  ff4f  tion  ém  Ikdkàê 
k  la  ChaBcdlerie. 


Om  ■'■ftoaat  pn^f  W  B  i!'-ln  d«tloi«,k  nlMO  de  9  fruet  par  m,  k  1»  mÊmÊ 


iMvaiwBiB' maidb     lOMDae  ftéU 
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TABLE  ALPHABÉTIQUE 

DES  MATIÈRES  - 

*      •        •  • 

Contenues  dans  le  EuIJetHi  des  Lois, 

« 

IX*  SÉRIÉ.  :  .  • 

LOIS  ET  ORDONNANCES. 

«  % 

•        •      -  .  "  • 

Pr$mi$r  smestrê  de  rmméê  1841, 

Nota.  Tout  ri  Tes  foti  que  Tet  iBBtlèrefl  analyf^M  tons  nn  ro^rae  mot  sont  «zlratte* 
à     fois  de  loit  et  d'ordounancesi  on  «  iudt4a4  1*  nature  de  i'acte  «aaijaé 
.    ptr  rahr^Hrtiwi  (  Ord.  roy .  )  ponr  W%  offJoMMgM  ,  <t  yritt  — ti  (  iM 
ipour  Im  loit. 

Les  analjte»  qui      MnC  iiUtîm  dPauennf  indic«tio«  ««  npporUat 


AborOAGe.  PcrtfS  résultant  Je  l'abordage  qui  sont  aux  risqnes  de  r^sstireur, 
article  150  ;  —  coiisideralions  d'après  lesquelles  le  dommage  est  supporté 
par  !e  navire  qui  l'a  éprouyë  ou  par  celui  qui  i'a  causé,  407  (C.  de  c.^ 
197).  (I)  •  •    .  '  •  ^ 

Abrogation.  Cella  des  dëlais  de  grâce ,  de  fayefkr,  d*ii9ftge  ou  d'habitude 
locale,  1B«  (€•  4e  ttr). 


(1)  An*  MtVVTiVL.  Let  paragraphe*  de  la  préaente  taBIe  qnt  letemtnent  par  l'indicatloa 
(C>  de  c.,  197)  sont  exclusivement  éoosaeréa  k  ranaijae  du  Coile  de  commorce ,  eoMi* 
menée  k  la  page  197  de  ee  voïumc,  et  Im  chifTrr»  qui  suîrrnt  ch:.cnnc  dca  analr»fa  quP  roii- 
ticnncnl  cm  paragraphe*  indiquent  les  iioiuiiroa  de»  ariiclcs  de  ce  code,  qu  il  «st  l'uciie  d« 
«Ottv«rc»MNf«rUBià  rwrticU  fypace  107. 

paragraptor  aoB  saivis  da  ««tSe  tadicatioa  itavoitaty  leioa  Twifay  h  U  pagp  <■ 
talume. 
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▲BÂfcNCE.  Le  faïUi  qui,  »c;ant  abâiiitc ,  ne  se  pre'fcnte  pA$  oui  a^entieitix 
S)D<ltc:!«,  peut  eue  déclare  j>aiic|ueroulier  simple,  6S6  (C.  dec,  197) 
Voye *  Prisence, 

jUuf  4e  c<u!/i<v«cf'.Xp,itfQl  paiotafai»  à  b  itfMMîtetioB  les  pcnoua 
ooifd^ii^ct  po^r  thvl»  ll«  «oqlkqray  «1 1  (C  4e  c,  197]. 

AcosrfATioUt  Quelles  pendnnet  Mut  garantes  de  facceptatieii  et  pje- 
*  «lentjlee  laMMf  de  ohaage,  1 1«  j  ~  cemmctk^  le  contCatc  la  icfÏM d'W* 
ceptadOB,  1 1 9 1  eonrerfir.ift  f#eceptatroD ,  t  ?  *  e/  /vtV.  —  arcf^ 

ulion  piir  intfiTCBtioD,  ita  (C.  de  c«,  tfe7).  Voyes  EJftU  de  eemam, 

Provision. 

Accords.  i^cs^aeU  MBt  répmëa  actes  de  commerce»  SJ9  (C  de  c, 

1»7  ). 

Achats.  Commentiez  arli.its  se  constatent,  I09;  — ceux  qui  font  déclirr 
banqueroutier  simple  le  comuierçuut  lailli,  585;  —  lesquels  sont  répaib 
actes  de  commerce,  63S  ((\  dec.»  197  ).  Voycx  Conditions, 

kwiT^k-ckvrrum^  \s  oapitaiat  Mt  avair  %  \M  eca  acfnhi  et  ccuft 
payement,  tto  (Cdec.,  197  ). 

Acnia.  Kallîtë  de.«  actat  tfaotlatirs  de  pronriëtés  à  titre  gratnit  et  dcifi» 
mcMs  faits  dans  les  dix  jonfs  qni  précèdent  l'ouvertare  d'une  fsiUitt.ûf 
et  suif,  —  actes  consenratoires  qne  doivent  faire  les  syndics  d  une  idk 
4 90 ;  —  qucis  actas  sapt i^otéi actif  da-eoMiiaree,  «39  et  ess  (Càt 
I  '.)  7  \ 

AcTi-S  (ic  sorit'tè.  Les  associes  en  nom  roHectif  iiidiqur'?  dans  Tarte  de  Kf'i  ^ 
sont  solidaires,  SI;-— la  pri  uve  par  tiMiioin  n'est  pa^»  admissible  cnnif  t 
outre  le  contenu  dans  cet  une,  4i;  —  insertion  dis  extraits  d'actes  ût 
cie'té  dans  un  ou  plusieurs  journavx  designe's  aDDuellemçut  par  les  tn^ 
Dafas  de  cammaroe,  42;  —  aommeat  il  est  justifié  de  cette  insertion,!^ 
(Cdaa^iaî).  •.  . 

Actif.  ClAtnra  des  apérationa  de  la  faillite  en  cas  d*lttaiiflhaiide  de  faci'» 
5t 7 } ' —  aMigatfoivi  auxquelles  ton^ tenus  Us  créanciers,  lorique  les  op^ 
rations  pareox  autarisées  entraînent  des  engagements  qui  excèdent  Tvt' 
de  {'union,  533; —  comnient  se  repartit  cuire  les  créanciers  le  BOtUt 
de  l'actif  mobilier  d'nn  f  tilli,  5C5  (  C.  de  c,  I97  ). 

AcTiOMNAiRES.  LVxtrait  des  actes  de  Mn-n  te  doit  contenir  les  nouUifR* 
noms,  qualités  et  demeures  des  actionnaires,  ^z  (C.  de  c,  197). 

Actions.  Celles  d'une  soneie  anonyme,  .3  4; — formes  sous  lesquellef  fll« 
peuvent  être  établies,  3j  et  ^G; —  de  quelle  inan  ère  s'opère  leurc«»i«*. 
t6/</. actions  d'une  %uciiité  en  coiuinaudtti^,  38;  —  délai  po^r  Up<i^ 
cription  de  dilTércntCi  aortes  d'acdons,,  431  i^f /uti>. -t- les  acUoai^ 
sont  séparées  des  poursuites  crimhiefles  dans  les  caa  de  banqucra«teil^^> 
—  acckrat  de  1%  campétenaa  des  trituiAa«x  de  foquiierca,  €%%  et  40^" 
autres  dont  ces  tribunaux  ne  peuvent  connaîtrai  j8i9(C  it  c  l9?)>Vif> 
Pin  de  non-recevoir,  Prescriptùmê,.  Sociétés. 

Afl^Tr  Cféauon  d'un  adjoint  «u  mawa  -da  la  eemmmm^  da  €ff»(«f*^^'^ 
arrondissement  de  Muret  (  liante  Garonne),  738; —  ati  maire  deUcoa- 
mime  de  Sanit-Pierri'-<1  Kutrcniont  [  Isère) ,  1  ot  5.  \'oycz  Maires. 

.^DJi  DiCA TioN.  I'<M  lu.  liié.-:  rciaiives  aux  adjudications  des  bàtiiuentsd*''*'» 
JOC  et  staiT.  —  deini  pendant  leqnel  toute  personne  est  admi-e  •  cofïC<* 
rir  k  i  ad|udication  par  suite  de  sarrnchère  des  biens  d  uo  faiUÎ|  57^1^ 
èt      i9^)^  Voyez  Folle  enchère.  Vente, 
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ADWJîiiSTBATEtJBS.  Ceux  d'une  sori^t<^  anomme  sont  réfoeabies,  $l| 
en  quoi  ronî.iste  leur  respons.il>ilf»r,  32  (C.  dec,  197). 

Administration  des  conlrib^ions  directes.  Cette  udniiiiistrarion  eff  dirigée 
pftr  un  directeur  gëiiifral  assisté  de  trois  sevs^rrecteiirs  formant  le  conseil 
dTadainifltmitn ,  4;  —  iriHtfiieiit  d«  «ft  foactmiMÎre*,  HiêL 

Aff fCBM.  On  fatCafkher  «n  eiiraft  det  àcfef  dt  Meidfd  ea  nom'edfleeclr  et 
en  cniaMwdHt,  4t|-— il  êa  eti  de  diéÉie  IWfè  Ai  Ggtrrerueiiient 
q«f  eutorise  nue  eeeîdld  «neirrine  cf  pevf  Teele  d'aseedellefc,  t^;  —  ^ne 
^[•ef  Irrii  on  fiûcepfMMfr  les  eîlielhes  de  Teele  de  f> ;i rimants  de  mef,  ?05;  — 
femaiildi  pour  ces  affiches,  fOU  et  sni'p.  — sont  aSicliés  H  pu6frés  tes  jv" 
geWient<t  portant  docfaration  dr  faHlitr ,  et  fixant  IVpof|ne  de  !a  cessation 
de  pavement,  àft2,  et  toim  arréff!  <m  jn«»«Mnrn(^  dr  rondanmation  rn  ma- 
tière de  lianc[iierowte ,  600;  —  lieu  où  t  on  lait  iirticher  les  demandes  en 
réhabilitanoo,  et  durtie  de  i'aliicbe»,  601  (G.  de  c,  197).  Voyez  Ventes 
judiciaires.  •        **  ' 

APPiAMATioif.  On  peut  exiger  celle  des  pereemiee  pi'^wundcr  Mifrices  sur 
ie«p  IHiëratie*,  même  «près  îw  pmefipfieii  ètw  httnê  de  diinge,  etc. 
fg9i  — .fci  dMfbdntm  tfm  étt  priée  hn^on  se  trevre  obligé  de  fêter 
dm  marehndbeeeii  mer  doit  être  aftrmde,  tif  ;-^ott«  dettcarnî  «dlrmcr 
«  M  erdenêm  sur  un  failli ,  497  ;  —  efHes'  qui  n'ont  pt»  étd  alRrméei  ne 
•enl>peeeoin prises  dans  la  rdpertitiett,  SOI  (C.  de  c,  f 97  ). 

JkTnkKTEVi^T.  Quels  courtiers  et  eotidtiefeur»  font  fc  courtag(^  des  affr^te- 
ment<»,  80  ;  —  frais  dont  l'affréteur  profite  ou  qu'iî  e?t  tenu  de  pr;rrr,  787, 
ïS8  et  20  1   T.  de  e. ,  107  ).  Voyez  Chartes  parties ,  Dommages  inièréts. 

Affri^teur.  (  omnienl  iallVéteur  uniqne  ou  les  chargeurs  ditcrfi  peuvent 
s'opposer  ii  l.i  vente  ou  ù  ia  mise  en  ga«:e  de  leuri»  marrhandises  dans  les 
circonstances  prévues  par  Taiticle  i3'i  du  Code  de  commerce,  801  {ioitfk 

AtfBifML  Ike  iet  receneell  ûéê  eneiitfe  iiiteriiiMbiirev  pour  Vm  Éeife^^fe  oSm^* 
mere^«  f  4  (  C.  é»  e.,  1 97  )l  Toyei  Agents  ée  eksnge,  Conrtiets» 

AOBKTS  de  change»  lissent,  aTec  les  courtiers,  les  agents  ihtetrtêBiairetfdo 
commerce,  ? 4  $  —  où' il  y  en  a,  et  par  q«t  ila  foert  nommés  ,75;  —  leérk 
fonctions  et  leurs  obligations,  76  er  sutv.  -«eirra^  de  faillite»  îfii  Aiat 

*'  ponrsniTie  eemme  Uiï^mufiers,  99  (C.dl^e;,  lO?).  Verres  BSmfSe^, 
Cumul. 

Agrès.  A  quels  pavements  sont  afTcctés  les  agrès  et  îe-*  apparaux  tfuu  n^ 
vire,  280  et  320  (C.  de  c.,  197  \  Voye*  /.oi/rrjr,  Prêts,  Primes. 

Aides  de  camp.  Nombre  d'aide^i  de  camp  qu  un  maréchal  de  France  sauf 
commandement  peut  tfvotr,  sous  la  coaditien  qpgfitnedoft  jamais  être  atta^ 
cbé  à  ta  penonne  deux  officiera  du  grade  de  eefenef  en  de  ccfef'dé*fleii- 
tenan^coIoneU  Mi  —  abrogmi^  die  fartiele  97  èt  rerdtouuant'tf  mu 
»mai  I9«9,  êMA 

AfcOi&RiK.  Epoque  il  partir  de  laquelle  !m  narires  Taïadt  de  rAljgdrir  «v^ 
patente  nette  seront  admis  immédiatement  dane  les  ports  dt(  rdjaume, 
94 9|>-«f encrée  des  drilles  ou  chiifnns  venant  des  écheHes  dU*  Leranf  et 

des  cAtes  septentrionales  de  l'Afrique  rontinue  à  étrr  proîiifiée,  ihid. — 
les  rapports  du  département  de  lu  guerre  avec  le  gouverneur  général  de 
fAlgéne  et  lc:>  du  Is  de  service  placés  .nous  ses  ordres  sont  réglés  par  des 
arrêtés  spéciaux  du  ministre  de  ce^dt^rteraent,  M9;  —'Suppression  de  la 
ious-direction  de  l'intérieur  de  ia  province  d'AI|rer,  960^ — organisation  de 
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b  i«ttic«  CB  Algérie,  ftll;  —  de  Ca4*ÛJ»ictnUioii  de  U  justice,  êil^ 
dispoiitioiit  coBomftiit  U  conr  rojale,  ft94;  —  !•  triftmal  de  fraûiR 
wittare  edm  à  Alger,        ^  fee  tribvMtii  d«  pitBiîère  iuiiMe  è 
^Bdae  cl  d'Onk,  itf  I b  (ribiraid  de  eoaMM  d*AIgcr,  f  17  ; --CMp 
«tÎM  dn  parquet,  «MdL»  attributions  du  procureur  gdadml,  iW.— 
CM  duM  UM|«ci  !•  fomrfniriir  général  désigne  les  m§pttnU  (|w  dtirai 
teaiportirement  faire  partie  d'une  furidiction ,  539  ;  «—  comnent  sont  cw- 
md^i»  les  magistrats  de  i'Algerie,  539  ;  —  temps  après  lequel  ils  peuvet: 
demander  a  rentrer  dans  ïa  ni<igistralurc  métropolitaine  ,  t'ind.  —  di>|)<s;- 
lions  relatives  au  cosiume  et  aux  traitements,  ibiti. —  aux  greffiers  et  c«b- 
mil  greffiers  et  à  four»  traitements  et  indemnités,         —  le  mode  dert- 
luunëration  des  assesseurs  jnusulmans  aitaciie>  aux  tribunaux  frtop 
indigèoes ,  ihid.  ^  ««pipe^iice  dm  tribmMns  françâis  et  ttdigcMi, 
cft'ddiemiiid  par  le  imnistftt  de  le  gecrre,  §40»  —  des  iiâwai 
et  iUÎT.— procédure  flcreet les  néiBcstrtbviieux,  544;— Mân 
ddfciaii'iifla  jiiridictieo  edeûoistretiTCY  iêûi  —  diapoeHimia  paitkdifae  j 
cenccroent  l<  s  citations  et  aotificetion s  faites  aux  musu!nlaiia,ieiMlbÉi 
des  actes  dcipUtts  et  de  procédure,  les  délais  peer  les  a|oumemeil},ii 
ceetraidte  par  corps,  les  règlements  relatifs  à  Texercice  des  fonction  î 
profesjîion!»   de  notaires,  defenaenrs,  huissiers,  rotnniissaircs-pri.'^r  ?î 
courtiers  de  commerre,  54  8  ;  —  fixation  des  traitcnients  des  memk^i* 
la  magistrature  en  Alperic,  5  49;  —  augmentation  de  reffeciif  des  biIlB» 
à  pied  de»tineei%  il  faire  en  Afrique  le  service  de  rartiiiene  ,  597;  — 
tukoQ  de  justices  de  paix  dans  chacun  des  districts  'de  philipperiOe  ctk 
BevITarik,  6to  ;      fifetiMÎ  des  prix  de  Teiie  dea  poudres  roj^alcs  fsii- 
gcrie,  •41.  Voyes  Armée, 

▲i^diTAtioii.  Autcriaetien  nd^eaaaara  ans  nûiMiira  jmar  elideer  oe  hypoi^ 
quer  leurs  immeubica,  ti^formalitéa  poer  Ica  efidnetieiis  de  h^nh  j 
marchandes  publiquay  7 1  — droits  et  actions  pour  l'aliénation  ài^qvà 
l'union  des  créanciers  peut  être  «atoriace  par  le  tribuoel,  &?•  \ 
197).  Voyez  F" entes  judiciaires. 

AxLiÉS.  V^oyez  Conjoint,  Syndics, 

Amarrages.  Voyez  Droits* 

Amendes.  Contraventioni  qui  donnent  lieu  à  une  condamnation  SmeA 
contre  les  agenu  de  change  et  les  coiuliers,  8  7  (C.  de  c,  1S7).  Vsfci 

AxiiAox*  Vojrce  Éunmt^^r  gMmL 

AirCMAos.  l>roh  pen  réputé evene,  40t  (C.  de  c.,  i»7  }i 

Awciee.  Atia  qeé  doit  preedre  le  ceptteÎM  IeiBq«i*tl  ae  creit  ebCgé*^ 

ebeedomcr,  4 1 0  (C  de  c,  1 9  7  ). 
AHRSVBUAitB.  Vjojtt  Journées  de  jmii(et, 

ANNULATION.  Voyez  Cûncardtu,4^pemti9n$,  Ih'kmmuséeeommmt» 

Antidate.  Voyez  Ordre, 
Apparaux.  Voyez  Agrès. 

Appel.  Celui  d'un  jugement  arbitral  sur  contestation  entre  associés  se  p<^' 
à  la  cour  roy  île,  52  ;  —  le  tuteur  ne  peut  renoncer  à  la  faculté  d'inter- 
jeter cet  appel,  G3;  k  quelle  cour  l'appel  des  jugements  des  iribuDMl 
4e  coninierce  est  porté,  et  délai  pour  l'interjeter,  644  et  G4 5;  —  casdu* 
IcaqMlarapfda*eaCj^reça,646;~pro€édttrc  àce  sujet,  644  (C4»c, 
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AftOWilOfi  ée  scelUâ.  Vo^ex  SceUés^i 

iUMTHM.  Queiici  contcftâtioni  doivent  être  jugées  par  eux,  si;  —  actei 

on COnieiÉ^ei^ pflr  fesquels  ils  sont  nommés,  53;— 'en  cas  de  partage, 
on  nomme  un  sur-arbitre ,  Go  ;  —  motifs,  dépdt  et  exécution  du  iti^ement, 

Gl  (C.  de  c,  197  ).  Voyez  Ajypel. 
Argent.  A  qui  est  remis  celui  du  faiiii  après  ia  coofection  de  l'inventaire , 

48 1  (C.  de  c,  197  ).   '      •  .  • 

Arm££.  Appel  de  quatre-vingt  mille  bommessur  la  classe  de  1840,  491;  — 
cas  dans  lequel  les  jeunes  geas  înterits  sur  les  liftes  des  dix  clesiei  pi^ctf- 
dentee  peuTent  être  wgffàiU  pour  fonpcr  le  c^plément  de  le  daMe  de 
1 840 ,  iUd*  —  les  opéretione  de  reeratement  pour  la  claeie  de  1 14 1  pour- 
Toot  avoir  lien  an  comaieneenent  de  1841  et  oTanl  le  Tore  de  la  foi  dn 
éootiogcnt,  489  {hidn  26  mars  1841,  n*»  pj?/5).— Répartition  detqnatre- 
vingt  mille  hommes  appelés  sur  la  classe  de  1840,  593  {ordonnance  du 
26  avril  1841).  —  Appel  en  1842  de  quatre-vingt  mille  hommes  d»*  I;i  rîfL«!sc 
de  I8ii,  619  [loi  du  16  mai  1841,  9290).  — Crédit  spécial  destine  à 
compléter  la  remonte  de  la  cavalerie,  652  {loi  du  16  mai  1841,  n'^9292). 

—  Création  d'une  demi-compagnie  d'armuriers  alFecte'e  au  service  spécial 
de  l'armée  d'Afrique,  657  {ordonnance  du  5  mai  1841).  Voyez  Aides  de 
camp,  Dépôts  de  recrutement ,  £tat-major  général,  GenéanHerie,  Génie, 
Légion éirtmffère,  PemsS&nsmUiimreÊ,*         •  ' 

ABMBMBifT.  Au  payement  de  quels  objeti  il  est  affecté,  880  (G^de  Ob,  197  )• 

y ojt%  Frit,  Primes* 
AiMvmuaL,\ùjt%  Armée. 

Ar  RESTATiOH.  Cas  dans  lesquels  elle  pent  atoir  lien  à  bord  d^nn  nanre,  981 

(C.  de  c,  197). 
Arrêté  de  compte.  Voyez  Prescription^ 

Arrêts.  Ceux  qui  sont  rendus  contre  les  banqueroutiers  sont  affichés,  600; 

—  à  qui  sont  adressés  les  arrêts  de  re'habiiitatioii ,  6  1 1  (  C.  de  c,  197). 
Arrivée.  Garantie  du  commissionnaire  pour  l'arrivée  des  marchandises,  97 

(C.de  c,  197  ). 
AtTfLLBRiE.  Voyez  Allgérie, 

AâBOCiiê.  II  y  asolidantë  enti^  les  asaocîéi  en  nom  ccUectlf,  99;— défini- 
tion des  associationfe  commerciales  en  partieipation,  et  aaanière  de  leecona* 
tater,  48  et  49  (€•  de  e.,  197).  Voj^  Sociétés* 

AsstiRAKCE.  Plusieum  asinranees  penvent  être  contenues  dans  la  même  po- 
lice, 333;  —  obietaque  l'assurance  peut  avoir,  334;'— règles  diverses  en 
matière  d'assurance,  335  et  «iiV.  —  obligations  de  l'assureur  et  de  fassuré, 
349  etsuiv.  (C.  de  c,  197  ).  Voyrz  Change ,  Contrat  (t assurance ,  Cour» 
tiers,  Délaissement ,  Primes,  Jîéassurance,  Risques. 

Assuré.  Il  peut  faire  ai«surer  le  coût  de  l'assurance,  342;  —  lorsque  fassu- 
reur  tombe  en  faillite  avant  la  fin  des  risques,  '.assure  peut  demander 
caution  ou  la  résiliation  du  contrat,  346  (C.  de  c,  197  ). 

A8BURnvii9.  Vérification  et  estimation  auxquelles  ils  peuvent  faire  procéder 
lorsqu'ils  suppoeent  des  faisificatiens  dans  rassnrance,  888;— fasinrenr 
pent  faire  réassurer  ItÉ  effets  qu*il  a  assnrdi,  849;  fusdficatioDs  que  le 
capitaine  est  tenu  de  faire  aux  assureurs ,  en  cas  de  perte  des  marcbandisea 
assurées  et  chargées,  344;  —  droit  de  Tassureur  en  cas  de  faiUîte  de  fas- 
surc  avant  la  fin  des  risques,  34 fi;  — cas  on  faisnreqrne  refait  qn\tae 
partie  de  la  prime  conrenne*  886  et  888 ;  —  qntb  riaqnca  court  Tnmiûxnr 
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quand  îe  capitaine  a  îa  îibrrtc  d'entrer  dann  différents  pons  pour  ctrmplétn 
ou  échanger  son  r!tar<;cm<>nt ,  36 1  ;  —  iiction»  nou  rrct'vabtes  contre  1m 
aj>Hurt>uri» ,  4  35  i      (Il'  c,  i97  ;.  Voyez  A\aries,  Pertes.^  # 
^■%jif^i»iiïïo>i.  Quelles»  suiU  cellei  des  tribunaux  de  commerce,  631  et  jvtV. 
—  dans  Ie«  lieux  où  il  n'y  en  a  pas,  (es  tribunaux  civiU  «oui  compéteab, 

•r-poitvoipifaomiroyties,  64  7  (Cite,  197). 
Atal.  On  garanth  par  un  ayal  le  payement  dTune  lettr*  ét  di«nge.  1  ét»  — 

pfétann  à  ù  grooe,  SJO}  —  des  utureura,  itii  —  dépenses  wéfmÊén 

avaries,  397  ;  —  règlements  des  avaries,  JSS;  —  droits  de  noTi^tioa 
qu'on  ne  repute  pas  avaries,  406;  —  k  la  <!harge  de  (]ui  sont  les  a%£r<s 
eauteei  pnr  uLonlagc.  407; — avario»  pour  lesquelles  il  n'v  aurati  p^; 
lieu  ù  (Icinande  en  juntice,  <iin8;  —  en  runstance  diins  laquelle  les  m.»-- 
reu(«  uy  soul  pas  aQr^ohts  j  ar  ia  d^use^/vMCj  U  a^ancs,  4U9  C 
Ml). 

Av^vit»  Uf  Bt  p««¥0M  0Mff«tr      niniftèrt       Ict  tri&nwnui  io  •» 
triliui»tl4opriaiière  UmVmim  4f  i4Ue(Nordl),4Mf-«f A^nÎMi  (fiim 

811;  —  d'Ancenis  (LoirHnlerieart),IMi      dt  Cabot*. (L*i),  tW- 

Ayants  cause.  Dispositions  qui  feur  font  CMBlBlinM  mVOt  loi  Mmcmi,!! 

(C.  de  c,  197  ).  Voyes  Prtscr^tim^ 


.   B  ' 

lUCMU  HwVftWtWlCptW  !•  pa«sag«  dfiUM  fl  1mM0MX  4«  dépaitHMBlè 

Seine-eUOito,  13;  —  des  bacs  de  Salion  et  de  Ribier»  ('Uantos-A^cs). 
^  dei  bacs  et  bateaux  du  département  do  la  HwtOnSodae»  att;*— 

itt  département  de  la  Loire,  S90|  du  bôo  dubii  sur  .|a  Yos^,  coa^ 
mune  de  VoyaM  (Dordogue);  du  passade  d'eau  sur  le  Cbtr*  o«Ji  Noyen 

(AUier),  659;  — du  b.ic  de  Guerbaville  et  de  la  Mailleraye  (Scrr-f- 
Inferieure)^  7  3u;  —  au  passage  des  bues  et  bateaux  situes  daiis  le  de- 
partenient  <lc»  Ardeunes,  '38;  —  UKMUlieaUQa  dw  tOTif  de*  pMaogeo  d'eai 
du  départi  lui'nt  de  la  Drome,  7  7  6. 
Balise.  Lan  ^CQiVi  de  U4lue)  etc.  ne  sonrpas  des  avarias,  406  (C.  ACt 

1U7> 

BANqtifi.  U  fit  ddfqida  am  ofoiita  4e>obaofe  et  «a  oowiion  de  laire  és 
opdralîoiv de  banque  po«r  leur  compte,  8d  (C,  de  c. »  1 91  > 

BANQUBaoDTB.  Précantioo  que  od«i  qvi  lo  fait  oomaifrçmtt  après  mair 
étd  «aiid  aouo  k  régioie  dotal  on  sdpard  de  bîena,  doit  «voir  pmv  «éoe 
ppf  t  cas  do  faiUito,  réputé  ^anqwatwiCier  ftandnUw,  G9.  —  Cas  dm 
leoquoU  ioa  commerçants  faillis  sont  ou  peuveot  dtro  d4jplares  lnnqii 
routiers  simpies,  585  et  586. —  Quels  tribunaux  connaiisent  des  banque- 
routes simples,  5S7,  588,  d90.  —  Par  qui  li's  frais  de  poursu  fe  Siint 
supportes,  593.  —  Cas  où  les  faillis  sont  dcclares  banf|ucrouliei*s  Irau- 

WiW>  CiRÛlioi  aiuqvek  aoal  appUqudea  ioa  pemca  4a  ia  ban- 


(  mti  1 

1ian4|uninite,  601  le  c,  191  >  Voyez  AJiehfS,  CompHùeT,  Rékm» 
biHtaiién. 

BiKATBBiB  de  patron,  Vwurtiur  n%n  ei)  pot  teim,  3SS  (C.  de  c,  t97)« 
BAssiit.  Letfrohde  baus^sin  et  arnit-bttiiii  est  tfne  dette  prÎYflégiée,  tst  et 

i9f  (€.  de  c,  197). 
Bateaux  Voye»  Foi'hin'erx  f  C.  de  c. ,  197  ). 

BÂTîMEKT!?  (fc  mer.  lîs  sont  nn  iihîrs,  190.  —  Dettrs  anxqucHes  ils  sont  af- 
fectes, iùtd.  —  Quand  ils  sont  ccnséi  prétt.  à  faire  voiiç,  115.  Vojei 
Navires ,  Saisie  (C.  de  c. ,  l  97  }.  * 

BÉNÉFICE  de  cession.  Aucun  dt-bitcur  commerçant  n'est  recevabic  à  de^ 
mander  son  adnii:$sion  au  bdn<ffice  de  eeflSHill,  54f  (C  dec.,  107^1 

BànirMd'mpfntaè'e,  \oy et  Fentes  jttdieiaire/, 

BiBLiOTHÂavB  de  l'Arsenal,  Crédit  ouvert  pour  traTim  à  cette  Bibiiotbè- 

que;  470  {loi  du  24  mars  4941,  n9  9È07\ 
Biens.  Dans  quelles  circonstiincfs  on  peut  aTidner  les  biens  dotainr,  7.  — 

Le  failli  est  dessaisi  de  Padministration  de       bièns,  44$.  Comment 

s'administrent  les  biens  en  cas  de  banijaeroute,  60I.  etsuip.  Voyez  Aiié' 

nation,  Enfiof^ements ,  fft/pothèques. 
Bilan.  Ce  qu'iî  doit  contenir,  1.^0.  —  Fonctions  d\i  jn^'r-conimissairc ,  4  32, 

—  Vo.es  par  lesqucllos  le  jnj^c-commissaire  fait  tonv()i|uer  les  créanciers, 
A02.  — Cas  dans  îcqnel  i(  e>t  dressé  parles  syndics,  476;  —  et  où  ces 
derniers  dressent  un  bilan  supplémentaire,  522  (C.  de  c.,  197), 

B1I.1.BT8  à  mdre,  ~  Dispositions  retapes  k  ces  billets,  187. —  Lear  fonlie, 
i88.  —  En  cas  dé  faillite  du  soliscnpt  car  d'un  bilfet  b  oMre,  tes  aiitree 
obligés  doivent  fournir  caution  ou  pajer  immtfdiateiBeAt,  444.  — t^om- 
pétence  des  tribunaux  relattyementbcesméiAes  billets,  686  et  637  (C.  de 
c,  197). 

BlocI)s.  Ce  que  doit  faire  le  capitaine  dans  le  cas  de  blocus  du  port  j^ur 

îeque!  le  navire  est  dcstinrf,  î7!)  (C.  de  c,  197). 
Bois  à  brûier.  Suppression  du  marcbc  de  bois  établi  dans  l'île  Louvirrs,  à 

Paris,  391;       délai  dans  lec^uel  les  terrains  devrout  étr^  évacuée, 

ibid. 

Bois  carrés.  Fixation  de  la  cotisafton  à  percevoir,  pendatït  î'fxt'rcice  i8<4i, 
snr  tous  les  coupons,  parts  on  ëelusées  de  bois  de  charpente,  sciage  et 
charronnage  flottés  éervant  b  f  ap|)rôri$îonnement  de  Paris,  734. 

BotBBONii.  Seuls  cas  dans  ie^^quelt Texcmption  du  droit  de  circulatibn  sera 
accordée,  pourvu  <pie  Tes  propriétaires,  colons  ou  feilnrers  se  munittent 
d*nn  passavant,  969; — autre  cas  dans  f-  ciuef  les  propriétaire^  peuvent 
fouir  de  cette  cxen)ption  en  se  munissant  d'Un  acqoit-b-cautioti «  etc.  ihid* 

—  Dc'claration  à  faire,  ^ôTus  les  peines  portées  parla  loi,  par  toute  personné 
qui  rét'olte,  fabrique  on  pr<*pare  des  vÎ!:s,  cidres,  etc.  dan*  Vintérieur 
d'une  Ville  sujette  aux  {]r()ii<<  ci  entrée,  OfiO;  —  cetie  disposition  n'est  point 
appli(  able  aux  personnes  qui  ont  acquitte'  le  driMi  a  l'e-iirée  snr  leurs  ven- 
danp^ps,  ihid.  —  la  taXo  unique,  à  l'entrée  des  villes,  votée  par  les  conseils 
municipaux,  ne  remplace  que  les  droits  d'entrée  et  de  d<^tail  sur  les  vins, 
cidres,  poirés  et'bydroinefs,  tiiif.  —  sont  luaiiiteuua  danslesdites  villes 
les  droits  de  Déence  des  débitants  et  de  cii^cnlation  ^r.les  boissons,  ainsi 
<|ue  le  droit  vénéra!  de  consçmniation  sur  les  eaux-^vié,  etc*  ihlt» 
fpoqitf  k  péror  dé  la^ifie  toute  'taxe  uBÎque  établie  p9^  lé  con«etI  mii- 


Digitized  by  Google 


(  IQU  ) 

.  BÎcipal  doit  étrt  ^perfM,  070;  —  disposiéoB  Mcmat  le  mmin  èt 
^Êtehanis  en  gros  et  de  débitants  de  I>oijtons  que  let  confeSi-niwncipns 

sont  tenus  de  s'adjoindre  pour  delibc'rer  sur  la  Bxation  d  une  tue  unique, 

970;  —  les  abonnements  des  de'bitants  sont  pavnbT<>5  ptir  mois  et  d'avance, 
ibtd.  —  base  d'après  iaquollr  la  conversion  des  r*;pnts  et  eaux-de-vie  fn 
liqueurs  sera  desturmais  opérée,  97  0;  —  taux  auquel  cette  base  peut  être 
cievée  par  ordonnance  royale,  ibtd.  —  abrogation  de  la  disposition  qoi 
accorde  une  remite  exceptionnelle  sur  les  drorts  de  détail  aux  propriétaires 
Tendant  en  détail  ies  boisioni  de  leur  cru»  ibid.  (loi  du  Ji5  jmm  4841, 
«•  941»). 

B— prtiAO.  Lef  «chats  et  Tentes  penrent  être  constatés  par  un  beitesM 
on  arréttf       agent 4e  change  en  d^nn  cdnitier«  109;  —  bordercenMV 

les  inscriptions  hypothécaires  sur  fes  déhhenrr,  4t0| «—antre  poor  riai- 
crqption  snr  ie  failli ,  ibid,  (C.  de  c., 
Bougies.  Voyez  Venles  Judiciaires, 

Bourses.  Suppres^on  de.^  bourses  mises  a  la  charge  de  la  ville  de  Sche* 
lestadt,  au  collège  royal  de  Strasbourg,  450;  —  de  la  ville  de  Valognei  i 
(Manche),  au  collège  royal  de  Caen  ,  7  7G;  —  de  la  YÏlle  de  Vendâne 
(Loir-et-Cher),  au  collège  royal  d'Orléans,  ibid: 

BooRSES  de  commerce*  Leur  définition,  7 1  ;  — résultat  des  nëgociatiosftf 
des  transactions  qu*oii  y  fait,  7S ;  —  des  agents  de  change  et  des  eoeMn 
•ont. étahlis  dans  les  Tilles  oà  il  j  a  boncse ,  9f  ;  —  est  dédarë  haoqae- 
rentier  simple,  le  conutacrçant  faiiti  qni  a  consommé  de  fortes  sonuntik 
des  opérations  fictiYes  de  Jl>ourse  on  snr  nuvchandises,  i8ft$  —  à  msias  | 
d*aTOir  obtenn  sa  réhabilitation,  nul  commerçant  failli  ne  pevtss  pié*  I 
senter  à  la  bourse,  6 1 3  (€•  de  c.»  107).  Vojes  Cmirikuthmê,  ! 

Bras  du  Mail.  Voyer  Travaux  publics. 

Brevets  d'im'eiition.  Proclamation  de^  brevets  délivrés  pendant  le  troisième 
trimestre  de  1840,23;  —  annulation  de  brevets  d'invention,  349;  — 
proclamation  des  brevets  délivrés  pendant  le  quatrième  trimestre  de  1840| 
3i)3;  —  pendant  le  premier  trimeailre  de  iflAl  ,  860. 

Bris  de  natnre.  Voyez  Dtittjfssement ,  Èchouemeui,  Natêfrage. 

BuoGXT*  Vojes  BoUsoMê,  EeoiesjnrùuUres,  TVwisansffiMi  dSes  officet, 

BuDGST  de  Bèglement  définitif  dn  budget,  iSS;— fis^^  des  dé- 
penses, tlftfif.  —  fixation  des  crédits,  tS4;~-  fixation  des  recettes,  IM;  I 

—  fixation  dn  résultat  gëne'ral  du  budget,,t  Jt|— règlemenides  budgets  ' 
spéciaux  anneXe'i^  au  budget  général  de  l'Etat,  1S9;  t—  somme  h  iaqneUe 
sont  déûnitivemeilt  arrêtés  les,  crédits  d'iitscription  accordés  sur  Texersics 

J  838  pour  les  pensions  militaires,  140;  —  tableaux  k  Tappui  du  règle- 
ment du  budiret  de  18J8,  142  ei  suii'.  {loi  du  15  janvier  1341 ,  9/45). 
Bl  dgkt  de  18  iZ.  Dépenses.  Crédits  ouverts  pour  les  dépenses  de  l'exer- 
cice 1812  ,  937  ;  —  crtdits  ouverts  aux  services  spéciaux  portés  pour 
ordre  au  budget,  ibid,  —  compte  spécial  ii  rendre  des  chapitres  xx,  xxill 
.  et  Ixix  de  la  ir  section  du  budget  du  ministère  de  U  guerre,  938; 
crédit  pour  rinecription  des  pensioOf  niililaires  à  Cqnider  en  isst ,  iM» 

—  nomenclatnre,  par  ministère,  des  dépenses  pour  lesquelles  la  foceilé 
d'ouTrir  des  crédits  supplémentaires  est  fxefnsÎTementappUcible,  «M  — 
tableaux  annexés  au  budget  général  des  dépensespônr  1049 ,  94t  el  «nr» 
{Uidu  25  juin  1H4i ,  no  94 H), 

Budget  ^e  i84îtn  Recettes.  Imp^  tutocisés  po«r  494S»  9«4»  —  nuoiaMi 
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àa  moiaAn  4e  tntàmm  fedUttiomicl»      b  GovfmcBiCAl  pmt  înpMu 
d'office  pour  le  iiayement  dêi  dëpenace  obligatdiret  dei  coonuee,  ièuL 
'  —  mesimiin  des  ceattmes  k  voter  en  ca»  d'in suffi Miiee  ilct  rereevi  enK- 

naires  pour  i  c'tabiisMlneDt  des  t  cofcs,  ibïd.  —  ie  vote  d«  cinq  centimes 
additionnels  est,  autorise'  en  cas  d'insuffisance  des  centimes  facultatifs  pour 
les  de'penses  des  chemins  vicinaux,  065  ;  -—  droits  a  percevoir  au  proHt  du 
tre'sor  pour  indemniser  l'État  des  frais  d'administration  des  bois  des  com- 
munes et  des  établissements  pul>Iics,  tbid.  — droits  d'enregistrement  pour 
la  transmission  des  oRices,  ibid,  —  pus  dans  lesquels  rcxemption  du  droit 
flnr  lee  boÎMOiis  eefa  eiclnsivement  «eeordée,  oo  8  §  «  dii|»o«tioM  dÎTenei 
mr  les  boietone,  069,  %,'lùi  appliettioB.  de  ditporittcNif  de  b  lot  du 
tS  ftfril  liiGt  à  laliibri^OD  iilicite«  à  le  veote  et  am  colportage  dee 
poudres  à  feu  sans  pennîssioB,  971  droits  dont  la  perception  conti- 
nuera  d'être  faite  pour  I84t,  971  à  974  s  cas  dans  lequel  une  déiibd* 
ration  du  conseil  amnictpel  petit  convertir  en  une  taxe  payable  eu  numé- 
raire, les  frais  de  pnvapc  des  rues  q|ii  sont  k  la  charge  des  propriétaires 
riverains,  97  4;  —  application  d'articles  du  décret  du  18  juin  i8ii  aux 
visites  prescrites  par  l'article  9  de  la  loi  du  30  juin  l  838,  sur  les  aliéne's, 
974 ;  — rétributions  a  percevoir  sur  les  établissements  d'eaux  minérales, 
975; —  ver:iKment  à  la  caisse  des  invalides  de  la  marine  du  produit  de  la 
Tente  des  rôles  d'-ei^uipages ,  ibid,  —  évaluation  des  recettes  générales  ' 
pour  rezercice  I94t,  iM.  —  crdation  de  bons  royaux  pour  le  scrtiee 
de  la  trésorerie,  97 6 s  — dispositions  relatiTes  b  un  emprunt  de  quatre 
cent  cinquante  millions  atfîBctë  aux  dépenses  des  trareux  publics  eatraor> 
dinairea,  917}— emploi  des  fonda  de  ramortissement  rendus  libvesb  partir 
du  i*  fanvier  1941 ,  ibid,  — abrogation  de  la  loi  du  17  mai  1997  sur  les 
travaux  publics  extra^Minaires,  978;  -~  poursuites  encourues  pi^r  les 
agents  du  GouvenientWF^pour  contributions  indûment  perçues,  tbtd.  ~— 
tableaux  annexés  au  budget  général  des  recettes  de  iiAt  du  Hùjum 
.    i84l ,no  94il), 

Bulles  d'institution  canonique  de  M.  l'abbé  Rossat ,  pour  l'évéché  de 
Gap;  de  M.  l'abbc  George-Massonnais ,  pour  l'évéché  de  Périgueux,  et  de 
M.  fabbé ^<mss,  pour  la  cosdiutorerie,  avec  future  succession  de  révéctô 
de  Strasbourg,  avec  le^tstre  d'éréque  de  Bbfodopolift  MB* 


Cabotage.  Disposition  concernant  la  responsabilité  du  capitaine,  qui  n'est 

pas  applicable  au  petit  cahotape,  2  29  (C.  de  c,  197). 
Caissk  des  dépots  et  consignations.  Versements,  a  cette  caisse,  des  deniers 

provenant  des  ventes  et  recouvrements  de  ia  faillite,  4  89  ;  —  orduuuances 

nécessaires  pour  les- en  retirer,  ibid,  (C.  de  c,  197). 
CA199B9  ttmmoniis€$iu$u  êtdeê  dépàu  cl  eonsipiathm*  Fixatiou  des  d^peuses 

administratives  de  ces  caisses  pour  l'année  1 94 1 ,  9;  —  H.  le  comte  ilof 

eet  nopmé  président  de  la  commission  de  surveillance  de  ces  cpisses»  et 

lf«  de  Gmscq,  membre  de  la  même  comnuBsiou,  4J9« 
CAItB*  Voyez  Droits, 

Cav Aoz.  Modificatien  du  tarif  des  droits  de  navigatîen  établis  sur  le  canal  de 
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mdBttracUM  4è  tithm  de  ee  canal*  •!  prsrogstfon  du  tarif  des  drois 
^■•▼ifation  luf  le*  camBidfBiMfiie,  454  ;  —  maintien  de  U  réductia» 
pnmaoire  dei  droits  de  navigHtion  snr  le  eanai  latéral  à  la  Loire,  de  Digt^io 
à  Briare,  <»-  nonveati  tnrif  deé  droits  de  navigation  dn  cana!  de  11 

Somme,  45B;  —  prorogation  dn  faril  du  cat7al  des  Ardennes,  458;  — 
réaction  du  droii  sur  le-  liouille-*,  perçu  sur  ic  cmia!  d'Arles  k  Donc,  555, 
~  droit  U  perceToir  pour  iet  houilles  anr  le  cauai  latéral  à  la  Loire,  àt 
Digoin  k  Briare,  6  7  9.  * 

CAmAma.  iet  gages  tt  lojcft  Mt  dit  d«tte^  prltil^def,  f tl  et  f  9«; 
tf/Mné  «ee  ffnictieM  ccMefit,  tos  ;  — >  dmt  qoeli  eu  le  cspHaÎBe  congédié 
ptvt  (detamtr  un*  Mtwanké  Mifer  fen  4reabomf lenicat ,  «f  •  ci 
•  If  t  — ^  ebfeto  dont  il  est  gtraot'ec  reipeiiMbfe,  ts  i  et  f«t;  —  9 
/•mer  IVqnfpaoe  rfVi  raisseae,  t3>i  —  registre  qu'il  deit  tenir,  t«â;  — 
il  e§i  tenu  de  faire  des  Tisiies  avant  de  prendre  ebarge,  tf  S;  sctn a 
pi>ce«  qu'il  doit  atoîr  k  «on  hor^  'ïtQ;  —  circonstances  dans  1e9(|iNjlef 
ji  e»t  tniu  d'i'Tre  en  personne  dans  le  navire,  f»??;  —  seules  dette«  pear 
lesquelles  on  puisse  arrêter  I*'  r  ipiMine  ii  boni,  231;  • —  otivraj^e?  et 

•    achats  pour  lesquels  il  a  besoin  de  l'autorisation  des  propric'tairt's .  I3i; 
—  cas  ou  li  peut  laire  des  emprunts,  e33  et  23^4        — Compte  t^zUtsî 
tenu  d'envoyer  aux  propriétaires  avant  ton  de'part  d'un  poit  étranger  ^xtr 
mtifir  M  Prtnet,  tf  S|  —  reaponenUthé  dn  eaplltine  Aine  fe  me  jr» 
pninte  •«  veaMi  ie  an^lMindhiei  faitf  mit%  nëcêsaitd,  tsai  —  ditani 
tnce  dans  lÉi|««ne  le  eapîfaine  peut  vendre  û  mtire  «mn»  pouvoir  ipé- 
eM     prepHdiaire ,  1S7;  —  eon^irtte  t^vfH  doit  tenir  dans  le  cet  imà 
ÔÊmger  de'nitare  à  ftire  àbtndonner  le  ncrirr ,  ?  41       il  doit  faire  vi«er 
sèn  repistre,  eî  présenter  un  rapport  en  arrÉjkit,  ni  et  «43;  —  lors- 
qu'il aborde  dans  nn  port  étranger,  il  doit  prdBire  un  certificat  ân  coqs^ 
de  France,  245  ;  —  manière  de  se  conduire  en  cas  de  naufragre,  2  4€;  — 
seul  cas  où  il  puissr  detliarpcr  des  niarehandises,  249;  —  niesurr»;  t 
prendre  lorsfju»-  les  vivrrs  niiinquent  pendant  le  voxape,  2  49;  —  cas  dan 
lequel  le  capitaine  peut  se  fairt'  autoriser  k  vendre  des  marchandises  pool 
le  payement  de  son  fret,  et  ion  privilège  k  eet  égard,  3os  et  308  (C.  de  c 
197).  Voyei  Cimihn^  BngmgmHentSf  Pro/niMirêÊ,  Ac^poiiMiêiriM. 

Capital.  Comment  on  diviaele  capitnl  d*une  société  aaonjme,  94  (Cde&» 
197).  . 

Capitairs  ou  /ong  cours.  Voyez  Peustonê. 

Cabdinalat.  Crédit  o-uverf  sur  l'exercice  1841,  pour  fubrenir  aux  ùuf 
d  installation  de  M.  de  Bonold,  promu  ad  cardinalat,  tt7  {loi  du  ffjm 

184 9368). 

Cassation.  Il  y  a  lirn  au  pourvoi  eii  cassation  contre  le  jugement  arbi- 
tral rendu  sur  contesiaiion  entre  associes,  52  (C.  de  C,  197  )l 
CathÉdrai-E.  Voyez  fùiifires  dèpartrmcntaitJt. 

Caution.  A  quoi  est  oblige'  celui  qui  a  cautionné  le  tireur  ou  rcndosseur 
d'une  lettre  de  change,  if         catition  pour  le  payement  d'une  lettre  àt 


(I)  L*aîtlale  tM  a*  été  «o«lif4  par  la  l«i  4a  U  jaia  t94T.  Tob  Pr^frïémH  é 
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1 55  ;  —  caution  à  fournir  par  io  capitaine  et  les  gêna  de  i*d%iipmi«  potar 
icft  ddiia  Mr  «nx  contractéet,      i     In  fniUiie  d'assnreim  o«  d*i«nf<fc 

donne  lieirk  demander  cantidn/jléC;  —  eitinetion-de  rengagement  con- 
tracté par  la  caution  pour  ie  paTemcnt  d'objets  assurés  et  déiaiafiés,  S84; 
— -  le  iailli  peut  obtenir  sa  mise  en  liberté  avec  saul-couduit,  lorsqu'il 
fournit  caution  de  se  représenter,  -^72  ;  —  la  résolution  du  concordat  ne 
libère  pas  les  cautions  qui  en  ont  {i[arnmi  l'cxécutiou,  620  {  —  droit  dit 
coubligë  00  de  la  caution  qui  aura  lait  un  pajfcuieut  à  la  décharge  da 
fiûUi,  144  (C  d<  c,  1 97  ).  Voyez  BiUetê  à  •fér€. 

Cm  dfaeioiW.  Vo jes  Exprcpritomm. 

CwiM  de  nmhiÊëlemrê.  Rdpanition  du  prodv^da  covtnit  éê  von^mf^pra 
ittribud  «n  miniatrtf  des  finances  par  la  loi  ds  it  jaillot  if  40,  itt. 

GlMATlOli  âêpmjfmemt.  Le  failli  lyprc*  cessation  d«  pajemtnt,  a  payd 
un  créancier  au  préjudice  de  la  masite,  est  déclaré  ban^ntrovtitr  MipUy 

485  (C,  de  c,  197).  Voyez  Déclaration ,  Faillite. 
Cession.  Celle  d'une  action  établie  .sons  la  forme  de  titre  au  porteur,  ou 

dont  la  propriété  résulte  d'une  inscription  sur  les  registres  de  ia  société, 

35  et  3c  (C.  de  c,  197  ).  Vovei  liénejic»  de  cesêion, 
Chal.oup£S.  Vojea  Adjudication. 

Gbamuie  ét»  M>éfulé9.  Crédit  additioiMiel  a«  Mgd  de  cette  cbamfcfe'pow 

rexeivice  1 140,  if  t  (loi  du  43  juin  484^^  n*  At7iy 
Cbavsim  dù  ceenpèinrc.  Voyea  Cb»lrièi(fwii#;  ile<ierfit%» 
CiiAMflBi  Le  eeuia  da  chaagc  dca*Mercbandi#ei,  des  esMnranceft  des  effets 
,  f«BUes,  et  détenDÎae  par  les  epéralîoiie  tle  b  imnnc,  Tt  et  ?•  (C*  de  e.» 

197). 

Changements  d'associés.  Formalités  reiativee  «ut  aetee  partant  cImm^- 

ment  d'associés,  46  (C.  de  c,  i»7). 
Changkmf.nt  de  route.  A  la  charge  de  qui  sont  iei  dommages  occasionnés 
par  le  changepieut  de  route  ou  de  voyage  d'un  vaisseau,  450  (C.  de  c, 
197). 

CilA&G£.  Voycs  Traiumis4wu  des  -oficcs, 

Cbabasmisy,  Regiatrc  à  tenir  par  k  capttaîae  de  teai  ce  qui  est  rebtif  au 
chargement  d*un  naVirc,  st4i  viaite  à  faire  aYant  de  prendre  charge, 
—  usage  observé  pour  le  temps  de  charge  et  de  décl^rge  d*ao  na- 
vire, t74|  —  oh}ets  auxquels  le  cnargement  est  affecté  par  prirHége, 
Sto;  —  comment  se  fait  l'assurance  d*ttn  éhargement  des  antres  parties  du 
monde  pour  l'Europe,  337  (C.  de  c,  197). 

Ch.vrgfi'i;.  De  quel  fr  iis  il  est  tenu  quand  il  y  a  inlerjli'tion  de  commerce 
avec  Ir  pays  pour  lequel  le  t\avire  devait  ^tre  expédié,  27(T;  —  il  peut 
faire  décharger  les  marchandises  pendant  fa  durée  de  l'anèt,  978;— • 
quand  le  chargeur  est  tenu  de  fournir  au  capitaine  les  acquits  des  maj*» 
cbaadises  chargées,  tSl  ;  —  le  chargeur  ue  peut,  en  aucun  cas,  dc- 
«Miider  4a  djudnaiian  eor  ie  prix  da  fret,  «ot  ;  —  seul  car  ou  il  puisse  • 
ahaadeaner  be  aarciiwdisea  pear  le  jpnx  da  firet.  II*  (C.  éa  c,, 

CXiARTia-VAmnai.  ht  eapitaiaa  doit  iee  snrdii>'à  hard ,  M«i — daaaaiatioBe 
fHa  daiwiiit  aeatiaia  ka  ebsiteepsfftiea»  aMltMiii  #•  aalisipaMBli, 
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ft7t  ;  —  HMpM •■'Mit  MiMn»  tTS  •ImA'.*(C»^  e.,  itT).Yiytt 

Trmduciwn, 

CuBUinsi  de /tr.  Autorisation  accordeV  à  îa  compagnie  des  mînc^  d'Aniin 
de  proionper  fusqu'ù  Arjzin  le  clnMiiiti  de  fer  de  Saint-WHa^t-la-Haiit  i 
î)»«nain,  .18»  {  on/unnatwe  du  ,Ht  jam'icr  JS4f); — augraenlatioa  de  U 
durée  de  ia  ronccMiion  (iu  chemin  de  £er  de  BordeMUL  à  La  Teste,  loi  (k 
du  U  juin  /<Vv/,  «<>  9Jùi)).  '  •  • 

CUtWFQHê,  \oyti  Algérie, 

CiacoMCwrfto».  R Aimm  wm  ëraetira  àt  mmmmnm  les  départani 
dm  CalvadM,  da  Cher,  du  de  Ja  Sw^ie ,  de  Srâe-^lUnc ,  di  Va, 
de  rAfdèdba,  da  L»t,  d«  U  lioeçUe,  de  Hattte-Se^M,  «»i  (iid» 
fUMce  «/u  if/  fivritt  i94i)\  —  cbao^eoita^ de  cireoaecriplieDi  icmii^ 
rieiee  daM  lee  deparieiuents  d«»AntoMOes  et  de  (a  Coffrèie,  487;—^ 
Célce-du-Nord  et  de  la  Dordojrnc,  4  88;  —  de  U  Meuse,  4  89;  —  Hu  Mr- 
bihan  et  di*  l'Oisr,  490;  —  des  Hasses-Pyrc'nde  et  de  la  Seine-Infericurr 
49  1; —  de  Stinr-it-Oisc  et  de  l;i  Vieiuic,  492  ^loi  du  ii)  mars  iS4l 
fj"  \  —  dr  Lot-et-Garoiiue ,  âu:»  k  508. —  Réunion  de  commuf^ 

dan»  leiH  d(^'partem«'nt3  de  l'Allier,  du  Puv-de-Dôme,  des  Ba^se^-Pyrenea, 
et  de  h^me  et-Marne,  &9i  (ordonnance  du  12  mai  i84i).  — Cbaugencov 
decircoiiicrtptieiietemterielei  dans  |e|i  déporieniento  dé  U  Vkméàêè 
U  Vienae,  ft09  (lai  Ai  9  mml  494i^      99li9)i  —  ie  rATCjne,««t*, 

'  «— de  LeVeCvGwenne  Mode  la  Nièm.f 41 1 — de  la  SerdM, «*>;!" 
dm  99  «mY  794i,  MM)i  —  de  rEare,  de  U  «eeme-Iafdneiirf ,  it U 
Hiate-Garonne,  de  l'Anége,  7  94  ;  — d'laÂre^4.oii'e,  des  Côtes-du-Noti 
9tt|  — duGers,  et  de  Maine-€t-I.ioire,  7t6<*—  du  Nord,  des  Bas.«e^Pvn^ 
ne'fs,  797  et  798;  —  de  ta  Manciie,  798;  —  de  i'Oise,  799  {lois  àn 
juin  iS  U ,  n"  9354).  —  HeuiiuM»  de  communes  dans  les  de'parteincnu <i< 
Lot-et-Garonne,  des  BsiSî^es-PMenees ,  de  Seine-et-Marne,  de  l'AveyroB, 
da  Lot,  du  Gard  ,  et  de  Loir-et-Clicr,  819  {ordonnance  du  14  juin  i84i; 
—  de  l'Aube,  du  Calvados,  902;  —  de»  Cotes-du-Nord  ,  903;  —  dulM* 
de  Maiiie-et- Loire,  904;  —  des  Basses'l^yréuëes,  de â<adue-et'Loire,  Mi 
(i»ù  du  25  juin  4944,  ml»  9S9S\ 

Citation.  A  <]ui  les  citations  et  significations  sont  faites  pour  la  vente 
jiaYÎre,  eelon  que  le  prepriétaijpe  est  ou  n*eet  pas  domicilie'  dansfin* 
diMennaC  da  tnbaail ,  ttf t  (C.  de  e. ,  1#7  \ 

Clauses.  Fonnalite's  jprescriies  pour  les  actes  qui  eu  coutienneiit  df  ^ 
Telles daat une seciëté,  46 (C.  dee.,  197). 

Code  de  commerce.  Texte  officiel  de  ce  Code,  modifie  ronformemcnl* 
loif  de^  lu  mors  1M7,  3t  mars  i§33f  28  mai  ië38  et  3  mars  l840,tt^ 
.  el  #r<iV.  (A^oir  la  aote  peitëe  aa.bae  w  la  première  page  de  U  prêtait 
table.)  Voir  Pr^riéimires  de  namrtê. 

Collèges  fi^tormux.  Conrecation  du  deuxième  collège  dé  fa  Dordo^c* 
Exddeail ,  4  ;  —  da  siaièaie  collège  de  la  Letre-Iafdrieare  à  PûnètfBf* 
4««|— da  dmuûèaM  coHé^e  dleetend  de  la  Nièvre  à  GbêteMi-CliisH. 
êêêi  —  da.deaaièiBe  eellëge  du  Héal-Rhia  k  Manunieea,  477; 
cinquième  collège  du  Haut-Rbiu  à  Belfort,  403;  —  du  qnatririi^ 
oottégede  8eiBe*et-0ise  k  Éteiapcf,  568; — da  cio<|uième  collège 
^Veiy,  i>g;  — dadeuMèaw  coHdge*  de  Mime  e>lwre  à  Aagw»» 
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—  ân  quatrième  colU^  de  U  Sftrlbe  à  MiitXSaIttf/?*?  i  -^Ûa  IrMiM 
collège  du  MorUhan  k  Lorient,  9»»^  —  d«  deiaicM  eMé^  de  l»Sirthe 
an  Maiia,  •39.. 

CoLLOGATiON.  Cdie  qui  ^  lieu  entre  !es  cr^fenciert  privil^iët  enr  l»prix 
dun  navire,  f  14;  — cqllocation  des  créaaeien  kypetliëeairM  e«  eae  de 

faillite,  5  32  ft  suiç.  (C.  de  c,  197). 

Colonies.  Comment  seront  allouées  en  dépenses  Us  sommes  payées  pour  lei 
dépenses  particulière^  des  conseils  ruiuiuaux  pendiint  ies  exercices  1855, 
1836,  1837  et  1838,  650  {ordonnance  du  12  avrtl  184i).  —  Ias  recettes 
et  les  dépenses  des  colonies  de  la  Martinique,  Je  la  Guadeloupe,  de  la 
Guyane  fcançaite  et  de  BevriMn ,  «opt  eomateet  aiuc  règles  de  la  eeaqpiA* 
Utité  générale  du  royaume,  setf  ^-^ellef  aoatandcdce  par  laioi  4a  budget 
en  ce  qui  concerne  le  lenriee  gënéfal,  et  votées  par  lei  oeneeilieidoniaiiz 
pour  le  senrice  intërienr,  89  9;  —  diepositiont  concernant  iet  recettes  et 
dépenses  de  18  43,  ibid.  —  les  de'penses  sont  faites  par  douzièmes  çonfor- 
mëment  an  budget  de  f exercice  pre'cédent,  lorsque  le  bndo;et  de  l'État  o'a  ' 
pu  parvenir  dans  une  colonie,  830  (  toi  du 2ù  juin  4844^  nP  SfiS?)* 

Colonne  de  Boii/os^ne.  Voyei  Napoléon. 

Comité  ronsuitattf  d'état-major.  Forniatton  de  ce  comité  a  Paris,  834;— > 
durée  de  sa  session,  ibid.  — questions  soumises  a  son  examen,  ibid.  —  ses 
attributions,  i^iV/k  — cas  dans  lequel  les  chefs  de  ser\'ice  de  1  administra- 
tion centrale  du  département  de  la  guerre  assistent  aiuL  séan4^  de  ce  co- 
mité, sas, 

COMMAWPf  MBiir.  On  ne  peut  poctfder  k  la^  saisie  Swk  uftfnre^qM  vIh^ 
quatre  heures  après  le  commandement  de  payer,  t9%\  —  actians  pour  lea- 
^  quelles  le  commandement  doit  étee  fait  au  capitaine  ou  an  propriétaire  du 

navire,  199  (C.  de  c,  t97  % 
CoMiiAiiDlTAiRB.  Nom  sons  lequel  on  désigne  les  associés  en  commandite, 

S3  ;  —  le  nom  d'un  associé  commanditaire  ne  peut  faire  partie  de  ta  raison 

sociale,  S5;  —  li  ne  peut  aucunement  gérer  les  affaires  de  ia  soiùété^S? 

et  28  (C.  de  c,  197  ).  Voyez  Sociétés. 
Commerce.  A  quelles  personnes  appartient  le  titie  de  commerçant,  1;-— 

autorisation  dont  les  mineurs  cuiuncipés  ont  besoin  pour  faire  le  commerce 

ou  pour  les  faits  relatifs  an  commerce ,  3 }  —  obligations  des  coflunerçants , 

S  €$  suiif.  (C.  de  c,  197  )..Voyea  Mûrekimde  fuhii^pÊê, 
CoMUBTTANT.  Voyos  Committiêmudrt ,  Bmttè* 

CoMuif .  Ceux  dTun  Csilli  sont  entendna  par  le  fngo-comniMBire,  477  (C.  de 

c,  197). 

Commissariats  de  police.  Création  d^un  commissariat  pour  rarrondissemeot 
de  Pérou  ne  (Somme),  et  suppresjiion  de  celui  de  Saiiii-Vaicrj-svr-Sonïme, 
39  I  ;  —  rétablissement  de  celui  d*e  la  ville  d'AngouIème  pour  le  faubourg 
Lhoumeau  (  Charente),  392; — création  d'un  commissariat  dans  la  .vil le 
de  Luxeuil,  4  59  ;  — suppression  du  commissariat  de  ia  commune  du  Châ- 
teau, île  d'OIérou  (Charente-Inférieure),  63S  ;  — création  de  commissa- 
riats dans  la  ville  de  Niort  (Deux-Sèvres),  et  dan«  lea  communes  de  Ville- 
neuve-Iee-BeaiersC Hérault), VilH^banse  (Aube),  et  l'Argentlère  (Ardèche), 
BSt  s  —  dans  la  commune  dé  Grenelle,  fftSi-*  suppression  du  eoquaissa* 
riat  de  GaiQon  (Eure)»  «69i-^etdati0u  d'm  commissarsal  pour  la  si^ 
ttoAdnchenînd^  fer  defitiwfc«««àBll9e«tteG9imr(Ha^ 
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(Corrèse),  tM.  —  dans  U  rifîe  de  Satnt-Étieone  (Loiiv),  f  t»;  —  creV 
ti<m  dSitt  0a#HdMfi«t9p<fci«i  pmè  le  cfienrin  de  fer  de  k  Gnné^ConiW  à 
BMMtMie  pur  AhMi  tt  NimeA ,  7  7  0  ;  —  sofpprcfti^n  du  commissaHcf  de  U 

commune  du  Passage  (  Lot- ct-Garann<*),  7  77;  —  crÀtron  dTmt  comttttN^ 

rrat  k  Cordon  (  Am  ),  l'ht'fi.  —  h  Marin-nv  S  »ôn»'-rt-L«frp y,  f  ni  5. 
CvifMi.^SiOM  roriatotrr.  C:i<  d.ius  lequel  Irs  pif^fs  peiirent  en  adre.t^er  nve  au 

tribiiiitii  (le  lumrtK  rce  du  fi<ni  pour  |Nrendre  coOQftiiMiiice  des  iivrcf  dt» 

nt'pofiant.-»,  I6(('.  der.,  197).  * 
Commission  sanUairr.  Suppiossion  de  celle  <!c  Bomfacio  (Corse),  375. 
CoMMMCloifiiAlii*.  Droits  et  d^oirs  de  celui  qui*  est  «insî  qualifié ,  9  f  et  99;  | 

— «  il  «ilpmrWgië  pMir  lè  rmAuutwieat  de  ses  AYsncet  et  frmis,  99  «f 
il  fflt  giMMt  ie  fiMMe  des  nimiaiidiMi,  ^  avaries,  «(r.  97 

m  m>*  ^  veftt  ^Hl  doit  d««iiér  de*  wiwdiaudbe»  mentiomiéeK  dant  k 

cariMMfl^ment,  t9a(Cd(>  ('.,  f97). 

COMMUNAOT^  reh^'eusês»  Kt.i)>I»5^ement  d'nrfe  comrnanniit^  de  trots  son 
de  la  miséricorde  â  Saint-Julirn-d<»-Coppeî( Puy-de-Dôme),  f  3$-»d^dmx 
nosurs  de  îii  rliartte'  k  Sainf-SttneoT»  i^Onie),  15;      dr  (rois  saran  dr  k 
Provtdeiue  »  ()e:»nes  '  lî!r-<'i-ViliuiH'\  fhnf. -i — d'unp  vou:zvérrnx'->i  de 
sœurs  de  Notre-Diime  si  CfivaiHnn  '  Vauc!n.-r ) ,  tht'f/.  —  dune  rominani'a\t 
defoerui  H  do  Sainl-Jo^epli  à  CliàtiHoiv-de-Michaille  (  Ain  ),  if^irf.  —  de  fitmrs 
de  citante  k  Meiilay  ^Mayenne),  iZrfV/. — autorisation  de  la  communauré  de^ 
rellmuès  uMalhiea  élaMit%  Sainf^S^phoriei-sur-CoisC  (Rhdnc  ),  iind, 
ét  la  eongrégariaif  dis  tewiFi  de  h  FreTidèhce  étaMie  >  Cap  (fiâiiei- 
Aipes.),  de  la  imilen  de  la  IVa^idewce  établie  II  ^kmrg  (Afn),  êta  mtmn  ! 
de  la  Providence  établies  à  Portieux  (  Vosj^),  iai  ; --Canton  des  eoewi 

PTSf  k  fa  eeiMBHwanité^^seEmr^  de  Necr^'Onae'.  I 
exisMnt  àiwsut'Erme  (  Ai.ono  ' ,  ihùt.^ —  une  existence  lé{»afe  est  «ecordée 
à  la  connifiiveuK^  den  dames  du  5aerë-cceur  etaMiè  k  Antua ,  4S9;  —  au- 
torisation pour  IVtahïi8«»emeut  de  ef)m?nnnan((^«!  ou  conp;re'|rrations  dstns  les 
•vflle»  de  Vienne  (Isère),  Roquelrut  (Lande?),  Donjon  (AlHer\  rf  de 
Tulle  (Corrèxe),  525  et  5-5.1; — des  so^uri»  de*  la  nv^ëncorde  k  Falaise 
(Calvados),  683;  —  d'une  communauté'  de  sœurs  ur.-«nlinfs  à  Méry-rur» 
Seine  (Aube),  i^ft/.  —  dc  deux  sœurs  de  la  Providence  à  FortFenx 
(  Vosges),  ibid.  —  de  trait  «ettbm  de  k  coogrégatian  des  flHes  de  h 
Cféit  %  gdai  Ligiiaiit  (Oew^SIvTCi),  iêùL  — d^me  éoauaimamé  ds 
acBiura  de  fa  miséricorde  k  Marmande  (Lot-et-Garonne),  ibid»  — -dte 
•MHMNMMé'daa  lofar»  de  flaioft^ADdfé  à  CIrinon  (lii*e^et-LeiTe),cck 
YtHeiUrois  (Indre),  ihtff.  — •  de  refigieuses  de  Notre  -  Dume  à  Vwtéi 
(Corrèze),  iài^l,  "-«dedeûK  8<enr«  de  la  Provtdeuee  k  Sarigny  (Haute- 
Marne),  699  ;  autorisation  de  la  communauté  des  scniYs  de  Saint-André 
établie  k  Sevignac  (  lîassei*-Pyrénée«),  8f>î  ; —  des  .«œurs  du  tier?  ordre  de 

•  Saint-Dora inique  étaHfi-  h  Samt-Martin-des-Olmes,  910  ; —  ctabli^ement 
au  Puy  rfnne  eominunaut(^  de  srrurs  de  Saint- Vineent-dç-Pauf.  »i  1  t  •  — 
établi<!fement  k  Binic  (Coti's-du-Nord  },  d'une  communauté  de  sœurs  du 
Saint-Esprit,  1014.  •  *     .  " 

C^MitvKic^-Fieff.  Affium  iâat  ImpiOey  la  coMWilcaliew  judician^  des 
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fumrtule,  doiyent  4ire  teuM  fn  élit  4»'M«iMakaii^^  la  irvw  du 
grtffiitfOS  (C.  de  c,  197). 
Comparution.  Effet  du  dcTaut  (te  cvMnpAnitlbn  de«  rféiniMi  ëéfiiibuii 
dans  les  àéitm  ÂJiM.paiwla  j»gtmtnt  4h  ItiImmmU     fw^megn^  iM  (C. 

dec,  197).  ' 
Compensation.  Voyez  D^chcance  (Ç.  de  c,  1 97  ). 

Compétence.  Celle  des  tribunaux  de  commerce,  63  i  ,  635 >  639;    leurf 

•Itributious  coi)f«rees  aux  (nbuMaux.  civile  dans  les  iieax  où  il  n'y  a  |)a« 
de  tribnnauz  de  eommeree,  e40  ( C.  de  c. ,  1 9 7 ).         •  •  . 

CoMFUViTi.  PeÎMt  •BCtfnme.s  pur  les  pamit  eu  «Uiét  iuUt,  mm  avoî» 
agi  de  canpUchd  avec      ft»4  (C  de  c  »  «i  ai  )• 

CoMrsOMJS.  Les  arbitrei  nomment  eux-qiémes  un  fiir-arliiira  «o  cwde  pai^ 
tage,  t'il  B*eit  M^nd  par  le  oempreoda,  f  de  e.,  itY).  V#fet 
Arbitres*  t 

Comptables  kes  deniers  puilics.  lU  ne  peuvent  étr».  4^eiarda  «■cimbMiii 
ni  admis  à  la  réhabilitation,  510,  GIS  (C.  de  c,  197  ). 

COMPT£.  ConiptP  sommaire  à  rendre  par  les  syiidics  uu  jnipe-commisgaire, 
482;  —  compte  it  rendre  pair  les  syndics  (|tti  ne  aeraitnt  pas  iiMitBleiM»^ 
629  (C.  de  c,  197).  \ oyei  SifnHics. 

ÇoHPTZ  de  letQur  (C.  dec,  197}.  Vo^ez  Jietraiis.  c 

Comptoirs  d'escompte  de  la  Banfw  de  France,  (Comment  ib  sont  formes, 
•tfti  — -  le  eenaeil  gdaëral  de  jbi  banque  6x«  ie  iomàm  capital  de  chacàrt 
dTeiis,  îKd.  —  cemptei  ffWUs  éirâent  tendre,  Iftwi.  ~Tègie«eiif  eemef- 
triel  du  compte  des  profits  et  pertes,  616 1 —  opdmtiona  d«. comptoirs 
d'escompte,  céad. diepotitiooe  eonoamaiif  Fiwaripfibn desactioM  d»U 
banque  dans  ces  comptoirs,  et  de&certifieaits  de  tranfert  dV  lTets  pabiiçs, 
52  7  ;  —  composition  des  comptoirs,  t^iV. —  de  In  nominatioi»  des  censeurs 
et  des  administrateurs,  5-28;  —  durée  de  leurs  fonctmiis,  lesqveUca  sO|il 
gratuites,  ibid,  —  Comment  est  nomme  le  directeur,  tbid.  —  nombre 
d'actions  de  la  banque  que  doivent  posséder  le  dirrrtcur,  les  administra- 
teurs et  les  censeurs,  629;  — couimeiK  il  est  procrde  au  renipLireincnt 
proTÎioire  du  directeur  en  cas  de  moft  ou  d'empêchement  légitime,  ihid, 
— >  ItuiliDne  «t  atm'bttlimM  dq^dacetear  et  dm  eetiseil  d'admihistration  » 
Uid.  ^  rdpartîtieo  dea  adaUnuMevrt  en  tnia  eemilés,  ft»0f  — »  Paifto- 
risatMD  expreiM  du  conseil  gdndv^i  de  la  basque  ert  MeMÛre  peir  4ue 
les  ooHiptoîrs  puissent  faire  des  opérattooe  entre  eux,  tétfL  - 

COMCORBAT.  Fonnatien  dm  oeneoniat,  304  e«  Ji|ir«  — formaM  ^  'remplir 
avant  qu'il  puî<;<;e  être  consenti  de  traité  entre  les «rdbncien  délit^^mnts 
cl  le  debiicui-  failli,  50  7  ;  —  cas  où  il  ne  peut  être  fait  aunnn  trattd  cmtré 
le  failli  et  les  créanciers,  5io  ;  —  annulation  ou  résolmlion  ém  eoneoMat» 
62  0  et  suh'.  (C.  de  c,  i  97.)  Voyez  Hoinolof^ation. 

CONuiTioNS.  Les  agents  de  change  et  les  courtiers  doivent  insérer  dans  leurs 
livres  les  conditions  des  ventes,  acbaU,  aiwances,  négociations,  etc. 
B4(G.dec.,  197). 

Coiiods  (C.  de  e. ,  1 97  ).  Voyes  Jh^itsi 

ComoiMT.  Cas  dans  lasqueb  le  confoint,  ItRdeMsendaMie»  iet  iiiiemilamo . 
•m  Ic^  alliés  ans  minMa  4^gftfs  dmfaiii^seBtfndi'te  fninei  dm  vmK 


Digitized  by  Google 


I 


(  1032  ) 

GoMiAlfiEMilCT.  En  ^Mi  il  eonsiste,  f  sf  ;  —  h  capitaine  du  DftTÎre  éet 
l'avoir  à  bord,  fl6;  —  formaiitéi  particulières  au  connaissement, 
et  suw.  —  les  geiis  de  l'équipage  qui  apportent  des  pavs  etr.iTiîrers  vit> 
marchandise»  anfurceii  en  France  sont  tenus  d'en  laisser  un  coniiais-emeai 
entre  le«  inninsd  un  consul  de  France  ou  d Un  Fraïu  iiis  notable  iicVociant, 
34iii  —  en  c<xa  de  jet,  le»  elfets  dont  il  u'cxi»te  point  de  conaai&ftement  ae 
••Ht  pas  payés, '410  (C.  de  c .  197).  Vayas  CàmiigmmÊmbm* 

u  «vétë  4«  prdM  de  le  Giiend^,  •»!  —  pK ceeteil  tfAiie  CMrtrev 
•rréid  de  prdfet  dct  Landes,  17»^ 
CoifSBiM  ^deAwur.  OaevecalieB  de  celei  de.dëpvmecal  de  Seine«i> 
lUrae,  tti  — 'CeereMtion  dea  ceaaaib  gdedreezct  dea  conettia  d'élu» 

disiement,  9f0. 

CoNSiGMATAiRE.  Celut  II  qui  Ont  e'ie  remises  les  marchandi&ea  mentiono«« 
dan«  le  connai.^Hemmi  e>t  tenu  d'en  donner  reçu  au  capitaine,  îê3;  — 
lort^que  le  consiguatuirc  refuse  de  recevoir  !<»  ntarchaudMej* ,  le  ciipit^cr 
peut  se  faire  auloriaer  à  eu  vendre  pour  ie  payement  de  son  fret,  aoi 
(C.  dec^  l^). 

CoeeioiiAneii.  €•&•  de  prk  de  fei^ediotwB  dVe  eaTiie  doit  ee  fûeta 

graflfe^tOf  (Cdee.,  it?).  Voyie ÇmiÊm é^mmwHêÊmwmî,  RfwtnimÊÊim 
GeemocTtoMe,  LeM|aeilai  ioet  Hpoiéw  eetaa  év  eammareet  «la  (Cde 

Citer).  .  . 

GeMVU*  Gireonstaeef»  dana  leaqiicUéa  lea  erfpjtaieta  de  neTire  donrent  k 

pidiaetar  abea  laa  canatib  fraafetf  ee  fÊijM  dlfaiigcr«  t%h  eC  t4e  (C dac^ 

197).  Voycï  Connaissement. 
CoHTESTATioN*.  CeHes  qui  ont  Iicu  entre  assorie's  doivent  l'être  jugées  pjî 

arbitres,  51;       conte.station»  qui  se  port  nt  au  tribunal  de  coiomcm, 

498,  519,  (iSl;  —  devant  fc  tribunal  civii ,  500  (C.  de  c. ,  197  ). 
CoefTaAl^T£  par  corjts.  Le  payement  du  prix  dc^i  navires  peut  être  p<nv> 

anivi  par  cette  voie,  t09  j  —  l'eaccution  de  cette  coi^traÏDie  eet  coaliée,i 

PeBi,àde<  gardée dBceenMMe,  Mi  (Cdee.,  lt7). 
CoHTiAT*  EetK  qui  leleM  de  <'véàaf«*ienBe  «a  eentret»  iQi  (C  iec, 

fiy  - 

CMirmAT  à  Al  grosse.  CbeoMet  il  ae  liait,  et  ee  doit  doeneer,  St  1  ;  — 
lÊftfni^ÊÊnÊÊV^t  de  ee  oeettetan  irikuoal  de  commerce ,  3 1 1 1  —  coeuMat 
enyerta^n  le  prodeitdef  effets  aauTët  dm  naofrage,  lorsqu'il  j  m  cemieti 
la  grosse  et  assurance  sur  le  mi^me  navire  ou  le  même  chargement,  3)1  : 
délai  pour  la  prescJl'ptinn  des  actions  résultant  d'un  centrât  II  le  fnÊStf 
.  4St  (C.  de  c,  197). Voyez  hntprunt,  Prêt  a  la  gix^sse. 

Contrat  d'assurance.  Les  courtiers  peuvent  le  rediper  concurremment 
avec  ies  notAirei,  70;  —  formalités  qui  lui  suut  particulières,  35f  ;  — 
éoonoiatioDa  et  conditiona  qu'il  doit  renfermer,  iotd.  —  la  mi^me  police 
ptfet  iseeMfr*f<eneen  eewtfeecee,  M\  —  ol^et  que  peet  eiMir  Taiie* 
^nee,  et  temps  pour  lequel  eUe  -peet  ètn  inte,  aaa  et  st»;  — >  ce  qee  k 
peliç^  deic  iediqeer  peer  f  ea  chargementa  faha  d'une  autre  pertie  de  WÊ»nài 
pour  FEurope ,  3  3  7  ;  —  comment  la  valeur  dea  narcbendiaee  peut  être 
Justifiée  lorsqu  elle  n  eat  pas  fixée  par  le  eentratt  ttf  i  —  de  quelle  UMeikt 
ae  ieit  le  règlement  lorsqu'il  a  agit  d'un  eommeree  per  troc ,  S40|-^  causes 
fuî  re&deut  ie  eentnt  d'eeeuriuce  nul»  141  k  M 9  èht  eiaaa;  —  b 
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police  d*aataniiM  doit  contenir  U  dëngnatioa  dot  marehnndiMt  miettes 
à  déférioretion  on  dimimition,  8»»;  — ce  qni  a  tien  quand  il  eiliie 
pittsienn  contrate  dTaanifance ,  Sftf  i  — *•  préiomptîon  de  perte  on  dTaitirée 
d'un  navire  qui  rendrait  fassuran ce  nulle,  S6ft  et  tutv.  (C.  de  c,  107). 

On  imère  dans  un  tableau  l'extrait  de  celui  des 
COmnerfanti,  r»?  ;  —  principes  concernant  les  avant.i«re«  stipules  en  faveur 
de  la  femme,  56o  (C  de  c,  iD7).  Voyez  Notaires ,  Séparations  de  biens. 

Contraventions.  r(>Ife««  des  agents  de  cliauge  et  des  courtiers  qui  enti'aioent 
la  peine  de  destitutiuu  avec  amende,  85  et  suitf.  (C  de  197.) 

Contrefaçon.  Voyez  Douanes»  ■ 

CoMTUBOTioiit.  Sur  queil  objets  frappe  celfe  qui  a  lieu  poor  raclieter  lee 
marchandises  prises  par  Tennemi,  304;  de  quelle  manière  s*dtaUtt  la 
contribntîon  pour  marcbandisesieiécsà  li  mer,  4 1 9  eljnir.  (C  de  c. ,  197.) 

CoMTaiBUTjoNS.  Re'partilion  de  la  contribution  gpddale  à  percevoir  en  tjB4i 
pour  les  dépenses  des  chambres  et  bodrscs  de  commerce»  17. 

Contributions  directes.  Voyez  Administration  des. 

Conventions.  Le  contrat  de  socie'të se  règle  par  !e.s  conventions  des  parties, 
18;  —  principes  sur  les  convenlioiis  pour  louage  d'un  vaisseau,  273  et 
sui^'.  —  cas  dans  lequel  Ica  conventions  entre  le  cre'ancier  et  le  failli  sont 
déclarées  nulles,  598  ;  —  dans  quel  cas  lesconveutioassoui  rcpulccs  actes 
de  commerce,  6^3  (C.  de  c,  t07  ). 

ComrocATiaii.  Comment  se  fait  cette  des  cnSaociers  par  le  juge-conmtiisatret 
40t  I  —  cottTocation  pour  Talfinnation  de  leurs  créances»  -«oa  (C.  de  c.» 

t97), 

CooBUodi.  Droits  des  créanciers  contre  ceu  d'un  faitti ,  ft4t  el  JinV.  (C.  de 

c,  197.) 

CoaRESPONDANCR.  Les  associations  en  partiripation  peuvent  être  constatées 
par  la  reju  esentation  de  la  correspond<tnce ,  49;  —  il  en  est  de  même  des 
achats  et  des  ventes,  109  (C  de  C,  197).  JLettres  tnissives. 

Cote.  Voyez  Paraphe. 

Coulage.  La  police  d'assurance  doit  designer  les  marchandises  qui  y  sont 

sujettes,  356  (C.  de  c,  197). 
Cotr:poM9.  Cens  dee  actions  d'une aodété  anonyme,  94  (C.  de  c;,  197  ). 
CouBS  rofoUs.  Forme  d'y  procéder  sur  Tappel  des  jugements  rendus  par 

les  tribunaux  de  commerce,  649  elMtV.  (C.  de  c,  197). 
CooM  €t  trihinauT^ <rur  convocation  en  assemblée  gene'rale  des  cbambrcs, 

y  compris  toiis  les  membres  du  parquet,  dans  les  cas  où  ils  sont  appelés  à 

donner  leur  avîs  sor  nn  projet  de  loi  ou  sur  tout  autre  objet  d'un  intérêt 

public ,  568. 

Courtiers.  Leurs  lonctions,  73;  —  dans  qilclles  villes  il  en  cmsîc,  et  par 
qui  ils  sont  non»ni<'s,  75; —  personnes  qui  rje  peuvent  être  courtiers,  83; 

—  livre  que  les  courtiers  doivent  tenir,  84  ;  —  de  quelle  manière  iU  sont 
poursuivis  lorsqu'ils  font  faillite ,  99  (  C.  de  c. ,  1 97  ).* 

CmUrcb9.  Lesquelles  sont  privilégiées  sur  le  produit  des  naviret,  191  et  199  ; 

—  comment  il  est  procédé  dans  le  cas  oà  une  créance  est  fobfet  d'une 
mstmction  criminelle  ou  conrectionnelle,  900;— sont  condamnés  comme 
banqueroutiers  frauduleux  ceux  qui  présentent  dee  créances  suppoeées» 
999  (C  de  C,  197).  Voyez  Priviligê,  lUctmvrement ,  Vtnjication. 

Cri^anciers.  Lcurrt'unîon  dcvantlc  juge-commissaire  pour  une  failliic,  46« 
€t  suiv,  —  ils  aowt  consultés»  tant  iur  la  composition  d<i  ictat  dc4  cré&acicra 

Sêri9.  Loi»  et  ord  Ton.  XXU.  7» 
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fttc  W  ii  BMÎMtiMi  de  DOKTçalutyDdiGi»  4it  H  maw,  «-^Mû 
fcwtf  1% 99mm éê  imm  titm,  éet;  -^ctsdMMiMmlib  pcavcat 

prvcëdnrt  d'iMintttîoa ,  4ftt  «f  «ih>.  —  coMrdat  et  «oa  licBi*Iog*> 
ti«o«  ftOT  €i  êut¥.  —  mniM  det  crcai>cieri  ioraqu'il  a%itcrTmit  pMM  de 
tt«fUf,  119;  —  diiercDlea  ttpècet  de  crMimvi,  et  leurs  droitit  rcsppctifî, 
•  4t  et  suiv,  —  répartition  entre  îes  crr'nîicipr*.  pt  litjmdution  du  rnr»l«iftrr, 
ftOft  etsuiv.  — drosrs  des  «reaiicicrs  sur  les  njarcluind i>rs  rcvfnd . qué«»«, 
57  G;  —  peine  encourue  pur  le  créancier  qui  a  stipule  des  avantage»  pim- 
culuiî»,  il  raison  de  son  vote  dans  ies  delibcrationg  <!c  ia  faiHitc  ,  etc.,  &57 
et  sutv.  —  cojf  où  \U  peuvent  s'opposer  à  U  reljab>iit«tioa  du  laiiiî,  toi. 
(C.  de  c.»  197).  Voytc  Acthtu,  CothemÊiêm,  OêtêtÊ,  Gmgm,  Mmêéréu, 
Ordrt  mttn  U$  trémmekrê ,  Pi  iVi.  ége ,  V mIM • 

€iîoiVf.  Voj«B  Arwtéê,  Déèûrémmidtê emut,  iH^mêts  McréM»  JÉcflr 
mmmU,  £trm»gtrê  r^mgiéê,  Fmitjitmtàmê,  NtijMmm,  J*iêmtiêm»  wtSf 
taires,  Ponis,  Seeowrê gétUfwmm* 

ClLiDiT9  êuppitmentmtreM  et  extraordnuutres.  Piiatioii^dc  ceux  «|W  Mnl 
loues  sur  l'exercice  1840,  7 40;  —  crédits  supplémentaires  aux  rcst»  à 
payer  des  exercices  clos,  75 1  ; —  avance  nu  gouverneujent  dr  l«  Grrrf. 
tbifi.  —  tableaux  de  repartition  de  ces  crédits,  7  53    et  srtt'f.    (loi  à» 
10  juin  1841,  n°  i)3.'i(i)\ — fixation  des  crédits  supplémentatrf  i»  n  r\- 
traordinaires  sur  Tcxercice  i  84  t  et  anau'ationsde  cre'dits  rur  les  cxrtiec* 
1940  et  1941  •  799»^  Moyeaede  eervice,  7ê9f  ^MImmijl  de  réputi- 
tîon  de  rei  crëditi,  797  et  êui».  (  Loi  du  ffjnim  4841,  «•  9S37y. 

Càién,  Membre  de  cellee  M  lte«  pe^r  U  rtmtt  de  bàtiaieBCi  4e  mm^ 
et  ddiei  entre  chacmie,  909;  —  désignations  que  lee  cridcs  doîveet  cee> 
tenir»  toà  (Cdec,  t97).  Vojret  AieAért, Miae» 

QiiiiK9.  Défioiiion  et  pseîliou  de  cens  ^  eeet  eemwii  deas  iee  inHim, 
693  (C.  de  c,  197). 

CoEiLi.ETTE.  Dénomtoiuion  d'une  espèce  de  cbargeincnt  de  nvriree»  99t 
(('.  de  c.,  197  ). 

Cumul.  Dans  quel  cas  les  fonction^  d'agent  de  change  et  aewticr 
peuYeot  être  cumulées,  91  (C  de  c,  t97  )• 


D  ! 

Date.  Les  livres  de  commerce  doivent  être  tenus  par  ordre  de  date ,  1 9  ;  — 
il  en  est  de  mèine  do  ceoc  dc9  egeate  deoluuige  et  covrtiefli,  ê.4  ((X  4ec« 

107  ).  Voyei  J^chéance. 
^deARCADÈRE.  Etablissement ,  moyennant  péage,  d'un  débarcadère  pour  {es 
bateaux  a  vapeur  au  lieu  cUt  U  Ùt^atet ^comnuxtïû  de  Gaurîac  (Giroadej, 
44a. 

IMbORDBlTBSfT  des  eaaut*  Cfddit  eflÎKtd  à  U  répantioii  dee  dommages  canaés 
•at  Teice  oavigablce  «ms  (fu'auit  digitei  et  levdce  ^i. bordent  iai  rivières 
par  U  cme  et  te  déberdeaMst  dee  eaux ,  ;  — >  compte  spéecei  à  teadre 
de  ce  fonds,  iéid.  {ht  du  1$ Jum  IHH^  n«  93S7\ 

Mémos*  Sermeat  ^a'oa  peet  exi^r  dci  prrftendus'débiteurs  de  lettrée  de 
càiage  fr99crit999  iMi-^  Ml99cpR9l99  iyaidie9  deiy9at  faire  p— r  #9»» 
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Icrrif  itfdfoitf  éû  hÉA  Mtf  iei  d^Mteutt,  IfO;  ^mm^t^knl  ottl 
•*cst  fraudvIenseniciitrrconDii  ddhitetiP  eit  déelirjf  l>ifii|ltfroiitler  fintua^ai 
feux,  é9i  fC.  dec,  191*). 

Bitks.  Cas  dans  leqitei  ta  faillite  pettt  être  ddcfnn  r  apr^s  iéthi^  4S?| 
lorsque  le  failli  deccdc  après  i'oi|Teitiire  delà  raillite,  i(  petit  ^frô  stl^t 
pIeé,ponr  ia  formation  du  b  lan,  parsafeavc,  ses  enfants  et  ses  tieiitiei^s , 
478;  —  en  cas  de  déclaration  de  f.iiilite  nprè.s  ddcès,  riiivcntajre  tâL  fait 
en  présence  des  mêmes  personties,    8  i  (     de  c. ,  l  97  ). 

DicHARGKMËNT.  Hajjport  qiii  doit  prdreder  le  déchargement  d'un  navire  îiOrf 
let  cas  de  pdiil  imminent,  248  (C.  de  c,  19  7).  Voyez  Chargement ,  Frais, 

MchAance.  Dëlaia  après  lesquels  le  porcem'  et  \h  etido^setirs  de  Icttref  de 
ehange  sont  déchus  dn  droit  d*exercfr  faetion  en  garantie,  t    et  tufp. 
payemeiHt  |>ar  eoi|ipeaiatioii  «pi  font  eetser  les  effeti  de  la  déeltj^anee, 
ni  (P.  de  e.,  107). 

D^CHEti.  Ceux  dont  !  a<;çuretir  n*est  pas  efiargd,  B5f  (C.  dee.,  1^7 ]• 

DÉCLARATIONS.  Quand  i'assur^^  en  a  fait  tine  fausse,  fes  assiirances  sOnt 
nulles,  31?;  —  decl.irations  de  l'assure  lorsqu'il  fait  un  délaissement^  379 
et  suiv.  —  le  ddfaut  de  déclaration  par  le  f.iilli,  ou  le  défaut  d'indication 
des  assories  solidaires,  font  des  précomptions  de  banqueroute  simple,  6^6 
(C  de  c,  11)7).  Voyez  Dîllércnce ,  Syndics. 

DitAis.  Délai  dans  lequel  les  extraits  d'actes  de  sod^td  doivent  être  insères 
dans  les  |oamaiia  d^signdÉ  k  eet  eÊht,  49  j  —  les  délais  eonnus  sous  le 
non  de  ^ce,  de  fareur,  etc.  sont  a|>ro^,  f  96;  délais  pour  le  uayçy 
ment  dei  lettres  de  ehapge  suivant  les  pays  d*oé  on  les  a  tijP^fs,  |èO;  — ^ 
délais  pour  les  ponrsoîtei  relatives  aux  lettres  de  eliangé  payables  lioi<s  de 
France,  tnaii  en  Europe,  109$ — délais  pour  le  recours  des  portetirt 
et  des  endosseurs,  1G7  et  suiu.  — pour  la  déclaration  de  faillite  aprèt 
décès,  4  37  ;  —  pour  la  production  des  titres  des  crc'anc'ers  dn  failli,  41^1» 
4§7  et  502  (C.  de  C,  197  ).  Voyez  Pièces  ,  S'i^nifu  alton. 

DÉLAISSEMENT.  Expos  tion  dcs  cas  dans  lesquels  on  peut  df'Ia'sser  les  objets 
a&àures,  3G9;  —  le  délaissement  ne  peut  avoir  lieu  avant  le  voyan;e  com- 
mencé, 370;  —  il  ne  peut  être  pirtiet  ni  conditionnel,  3:2 ;  — délais 
pour  le  délaissement  après  la  nouvelle  de  la  perte  du  navire,  on  k  ééUnt 
de  nouvelles,  979  ef  wiP»  —  l'assuré  doit  tra^iller  at|  re.ottVrement  dea 
effets  délataiés  pour  nanfraj^e,  381  effets  du  délaissement  accepté  ou 
fugd  valable,  399;  —  tê  tret  itâ  marchandises  assurées  fait  jpartie  ^n 
délaisseoi^Atdu  navire,  386;  —  cas  dans  lequel  on  ne  peut  délafS^tjr  popr 
rafson  d*innavigabilitë,  990;  — frais  k  la  oharge  de  rasinrettr^  |l|9  et 
*t/»V.  (C.  de  c. ,  197  ). 

Demi-solde?.  Voyez  Pensions  rfe  la  marine. 

DÉLITS.  Jusqu'il  ijuclle  coticurrencf  les  j)r(»j)r  ict.iirrs  de?  navires  equipi^s  en 
guerre  sont  responsables  (les  délits  et  dej»re\liitiot:s  commi»»  en  mer  j)  .r  l<  s 
gens  de  guerre,  2  17; —  comment  sont  punis  Icâ  délits  commis  dans  les 
faillites,  999  (C.  de  c,  197]. 

Dtf  PC1I9.  Cent  «faTeneonTraient  les  notaires  et  les  huissiers  qui  n*oBsenreraient 
point  les  formes  prescrites  pour  les  protêts,  170  (C.  do  ç*  toi  )• 

Dbpcnsrs.  Quand  celles  faites  pour  lë  navire  et  les  marchandisef  sont  rt^ 
pu lées  avaries,  397  ,  4Q0  et  403  ;  —  dépenses  excesyivés  d«  la  maîso.q  â% 
failli  qni  peuvent  le  faire  poursuivre  comme  banqueroutier  «implei  Iftf  4' 
doc,  197).  yojea  To^fean. 
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hi^KUMMê  Mëcrètes.  Crédit  extraordinaire  poor  conplânentdesdëpeiiMii(> 

crête»,  681  {loi du  it7 a9riU84 i ,  9213). 

DEPOSITAIRES.  Dispositions  auxquelles  ils  sont  tenas  de  se  conformer  p-??- 
aroir  priviicgc,  95  (C.  de'c.,  197)»  Vojrcx Maùon  d'orrtt,  Egiftndifatm 

DépHÉOATio.N.  ^'<^yei  Délits. 

D^P.>TS  de  recrutement  et  de  réscrçe.  Leur  di\i.Mon  en  deux  classes;  pei- 
sounei  de  chacun  de:i  dépôts  de  première  et  de  deuxième  cia^de,  aî3,  4'i. 
—  tnribatimik  des  conaiMMUiiti  de  om  dépôts,  474;  —  kt  offidaift 
MVt^lBcMri  empluyi  s  an  recraiement  ne  penrent  éire  difCrtifi  de  « 
lervice,  ibid.^ —  comment  il  ett  ponnm  à  rinfitOUance  da  pcnoniwlpMr 
*Iet  ëeritttret,  U  conduite  dee  rccraet ,  etc.  ibid.  »  solde  des  aaxilnin. 
47  5  ;  —  aucon  officier  ne  peut  être  employé  comme  comnHUidaat 
pôl  dans  ie  département  où  il  est  né,  ni  dans  celui  où  il  est  propriétaires 
où  il  exerce  îjcs  droits  jxilitKjues,  47  5;  —  les  clicls  de  bataillon  et 
pitaines  enijil<)\i>  .lu  recruleinent  sont  tlioisis  parmi  les  olllciers  de  mrae 
grade  des  corps  d'itifant<  ne,  cl  ne  cessent  pa>  de  compter  à  leur  coryi!. 
ibid.  —  comment  se  fait  le  clioix  des  lieutenant»  et  iiuu!r-lieutenauti,et«ûi 
sous-oflicierf  à  employer  aurecratement,  ihid»  —  les  capitaines  etiofaii- 
tenants  employés  au  recrutement,  qui  obtiennent  de  raTancement^dsinit 
rejoindre  leur  corps,  476}  —  solde  et  indemnités  des  officiers KMf* 
officiers  attachés  k  ce  senrice,  ibid,  —  dispositions  transitoires  osMOuat 
les  officiers  de  différentes  armes  actuellement  employés  au  rcamaii 
ibid. 

Destitution.  Contraventions  pour  lesquelles  les  courtiers  elles  agenui? 
change  encourent  celle  peine  ,  87  ;  —  inobservation  des  f.irinesqui  feniri' 
encourir  la  doiitutittn  uux  notaires  et  aux  huissiers  chargés  de  furedci 
protêts,  170  (C.  de  c,  197). 

DtrÉaiORATJON.  On  doit  designer  dans  les  polices  d'assurance  icsaufdiiS' 
dises  sn|ettes  k  «e  détériorer,  S 66 ;  — dans  qnel  cas  les  détériofM 
penrent  autoriser  à  délaisser  les  ob|ets  assurés,       (C.  de  c,  197 )i 

DnoonicBMBHT*  Voyez  ReèHmemt, 

Dbttbs.  Tont  commer^nt  doit  inscrire  ses  dettes  actives  et  paisivcsAirfft 
livre  journal,  •.—Cas  où  l'associé  conimandit.iirc  se  trouve  soUàaif- 
ment  obligé  au  payeinen|  des  dettes  de  la  société,  S8; — Dettes  pn^' 
îégiées  sur  les  bâtiments  de  mer,  et  ordre  de  ces  dettes,  191  ; — œanîërn 
dont  elles  doivent  être  consiatées,  ii)2;  —  comme. it  les  dettfô  paiôiv" 
uon  échues  sont  exijTiblcs  a  l'égai  d  du  failli ,  444  ;  —  caution  à  fouruir«a 
cas  de  faillite  d'un  sou^cripteur  d  uu  biilci  ii  ordre,  etc.  iùid.  —  oailii^ 
des  payements  faits  depuis  l'époque  de  la  cessation  des  payeiucstit 

.  dans  les  dix  ionn  qui  préoèdent  cette  époque ,  pour  dettes  échnes  m* 
échues,  446,  447;  —  les  syndics  sont  alitorisés  à  retirer  les  pf^^ 
profit  de  la  faillite,  en  remboursant  la  dette,  547  (C.  de  c,  197).  V«;«i 
Arrestation,  Disiractiqnsjrauiluleuses,  Inventaire,  Navires,  PrivSk^' 
Recouvrement,.  - 

Différence.  Les  rétirences  et  les  fausses  déclarations  de  la  part  de  l'as^u'c 
et  toutes  différences  entre  le  contrat  d'tissurance  et  le  conoaisseai£Qi< 

annulent  l'assurance,  3*8  (C.  <l«*  e.,  19"}. 
DlOVES.  Vo\  ez  Déhonlcmcnt  des  eaux. 

DJMlNt'TiON.  Le  cliargeur  ne  peut  jamais  demander  de  diinuiutioû  Sftt^ 
prix  du  fret,  3 10^  —  damuuuou  dont  l'assureur  ac>i  pas  ch^g*^> 
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 la  police  ^usonnce  doit  désigner  les  mardiandiies  tlifettes  li  iSmU 

nndon,       (C.  de  c.,  197). 
DttTiiACTioii.  Régies  mr  les  demandée  en  distrtetion ,  sio  elMtV.(C.jfo 

•  c.  197). 

1>isTRACTio!rs  fimufuleuset»  Ceflci  qui  font  rtfpvter  un  failli  lanqnenmtier 

frauduleux,  591  (C.  de  c.,  197). 
Doi..  Voyez  Homologation» 

Domicile.  De  quelles  personnes  on  doit  indiquer  îo  domieiîe  dans  les  lettres 
de  voiture,  i()'2  ;  —  d  ins  le  cas  de  faillite  d'une  société  en  nom  collectif, 
la  déclaration  du  f.iilli  doit  indiquer  le  domicile  de  chacun  des  associes 
soiiduiri-s»  438  (C.  de  c,  197). 

Dommages.  Lesquels  sont  aux  risques  des  assureurs,  SSO;^ dommages  k 

*  eioMer  dans  les  avaries  communes  ou  particulières,  400  et  403;  —  par 
qui  sont  supportés  ceux  qui  arrivent  par  la  fonte  du  capitaine,  405  $  —  et 
ceux  que  cause  Tabordage»  406  (C.  de  c.,  197).  Voyez  %vtiries, 

DoMMAGEs-iNTéRÊTS.  Lcs  notaires  et  les  huissiers  en  seraient  passibles  pour  ' 
défaut  dohservation  des  formalités  prescrites  relalÎTeBlént  aux  protêts, 
1  7  6  ;  —  quels  dommages-intérêts  dus  aux  affréteurs  sont  rang^  parmi  fes 
dettes  privilégiées,  191; —  manière  de  les  constater,  m?;  —  ceux  qui 
«ont  encourus  par  le  commissionnaire  ou  le  consignataire  pour  refus  de 
.  donner  au  capitaine  un  reçu  des  marchandises  mentionnées  dans  les 
connaissements,  285;  —  dommages-intérêts  dont  le  capilaiue  peut  être 
tenu  pour  fausse  ^daration  de  tonnage  et  pour  retardement  'dans  le 
départ  du  natire,  189,  t9ft  et  197;  —  cas 'dans  lesquels  lestribunaux 
statuent  sur  ceux  qui  sont  demandés  pour  r^fMuratînn  des  crimes  et  tfélili 
commis  dans  les  faillites  par  d*autres  que  par  les  faillis,  995  (<X  de  e«, 
toi),  y  oyez  Folle  enchère. 

Dot.  Voyez  Régime  dotal. 

Dotation.  Autorisation  accordée  à  M.  le  vicomte  Deîatyialle  de  vendre  des 
propriétés  immobilières  faisant  partie  de  sa  dotation,  et  d'employer  a  l'ac- 
quisition de  rentes  ou  d'immeubles  le  prix  de  ces  propriétés,  832  (/ot 
du  12  juin  iS4i ,  no  9J72). 

Douanes.  Le  bureau  d'Évrange  (Moselle)  est  ouvert  k  l'importation  des 
grandes  peaux  brutes  sèches  d'origine  européenne,  591  {ard,  du  oprii 
ifâ4i)i  —  obfets  k  Tégard  desquels  les  droits  de  douanes  à  Vimpoftatioo  sont 
établis  ou  modifiés ,  615  ■  dispositions  concernant  les  produits  des  contrées 
situées  au  delà  des  passages  delà  Soniie,  618  ;— objets  èfégard desquels  ces 
droits  sont  établis  ou  modifiés  à  Tcxporlalion ,  639  eisuif,  — restitution  de 

•  droits  à  la  sortie,  63^1  ; — dispositions  relatives  à  l'île  de  Çorse,  ibid.' —  dis- 
positions réglementaires  concernant  les  contrefaçons  en  librairie  et  les  livres 
venant  de  l  étranger,  63 G  ;  —  le.s  harengs  salés  et  frais,  637  ;  —  peine  en- 
courue lorsque  ia  déclaration,  en  matière  de  primes,  tend  à  obtenir  plus 
que  la  prime  réellement  due,  6  37  ;  — abrogation  de  dispositions  de  la 
loi  du  11  avril  1818  et  de  la  loi  du  17  fuillet  I8il ,  637  ; — suppression  de 
la  restriction  de  poids  établie  pour  les  importations  par  mer  des  toiles, 
des  instruments  aratoires  et  des  outils  détentes  sortes,  iHd,  ^  établisse- 
ment d'un  entrepôt  réel  et  général  des  sels  dans  le  port  de  Tréport,  687  ; 
.—  sont  afontés'aux  ports  où  l'entrepôt  des  marchandises  prohibées  peut 
avoir  lieu,  les  ports  de  Saint-Maîo,  la  Rochelle  et  Cette,  638  ;  —  établis* 
sèment  d'un  entrepôt  recl  de  marchandises  étrangères  de  toute  espèee  dans 
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pot  lation  des  cotOM  filëfl,  «ftiV/.  —  conditions  aïKpicUe^  les  rin»  â*Alirftr)Tf 
9t  de  Benicarlo  pourront  être  admisà^aotei»,  ifu'/f.  —  les  fers  éitréM  par  te 
port  de  Painibœuf,  iôi'e/. —  les  hurraux  df  Horliesy  rf  tic  (Voix  ;^liaut- 
Rlitn)  sont  ouverts  k  l'importation  du  plâtre  au  uiininium  du  i!i  oit.  fhfé. 
—  cas  dans  lequel  des  ordonnances  pourront  niodilier  les.  taxes  Ic;;alfi 
accordées  aux  niarclianHi«ies  (|ui  acquittent  le»  droits  sur  le  poids  net,  i6té. 
•»  bâtiments  français  auxquels  e!>t  étendue  Texeniption  du  droit  de  t*a- 
Bige,  QiQ  i  —  cargaisona  à  Tégard  dcii|iiell<t  le  dreit  de  pcraue  de 
eiiiQuante  centinet  eat  supprindt  i^td.  -— /ippficatien  à  trae  Imm  tom^ 
la  cliapeatiioo  qui  fixe  à  une  annde  la  dunSe  du  cengd  dee  navitte  de 
aeiai  de  trente  tonneaux,  tbid.  —  suppression  du  dreit  de  eût  fruaics  paif 
ritifcription,  au  doa  de  Facte  de  franciiatient  dea  Teutea  de  font  m  pMr 
des  n aT i res,  t^i//.  ~  marquée  que  doivent  porter,  sous  peine  4*ajMude, 
les  navires,  bJleaux,  barques,  chalouprs,  et  toules  embarc  tions  de  com- 
merce, t'ùid.  —  tableaux  ABC  annexe!»  k  la  loi,  64n,  641  (/oi  du  6  mm 
4S4i ,  «"  9'261  );  —  conditions  auxquelles  le  port  du  Havre  est  ouverr  i 
runpoi'tatiou  des  tiU  de  laiiic  iun^uc  peignée  ,  ecrus ,  itc.  689  {ordoit- 
nance  du  2i  mai  ili4i)%  —  nouvelle  fixation  de  la  proportion  d'hm  les  dt 
palne  «i  de  ceee  peur  ie  reyt^iieB  du  dftH  dVnaë^  à  reuyurtalieedb 
MToue  iabriqyds  aree  m  biiilett  6i§  (erdlemiefice     2J  mmi  ##4/);— 
bureaux  par  lêtquda  eeroat  exciaeiYeaieat  admites  au  dreit  ém  diaeca- 
tinea  par  cent  kilogrammes  lee  pierres  calcaires  dites  écossines  ,  «fu  (#r> 
tlonnance  du  2f  mmi  lè41)i  — -  mode  d'application  du  droit  dTentrec  mt 
les  iiis  de  lin  et  de  cbanTic  reteia,  117  (eiidlffiiiMiice ila  /«''/Mm  4ê4ê). 
Drilles.  Voyez  Algérie. 

I)roit8.  Ceux  qui  .vont  pnvilejL,Mes,  I9i  ; — justifications  nécessaires  peur 
l'exercice  de  ce  privilège,  I92;  —  droits  dont  l'assureur  n'est  pas  teno, 
—  autres  qm  uc  sont  pas  aTories,  mais  de  simples  frais  k  la  ciiax|e 
,  du  navire ,  aae  ( C.  de  c. ,  1 97  )• 
0»OiTi  tmitkkrèÊt  9u  dê  wmmtÊStmM.  Vepea  NmUiti» 
Oaorra  d  mctioà$.  Droite  et  actione  dee  femmee  eu  eaa  dt  luiffiaei  êii  it 


E 

^HANOE.  Approbation  d'échanges  d'immeubles  entre  l'Etat  et  la  dtme 
ÎTifa^oM,  à  i^Tpignan,  7  73  {loi  du  4i  juin  IS4I,  93^9)i  —  eou^ 
retal  et  UmmiKt  Frmppat ,  à,Saiai-Genraia  (leère),  774  (/oi  thi  iijuin 
4841,  àS44)i  — antre  fEtat  et  lee  neuii  Lmhirigoffen,  à  Bamne, 
tto»  {im^  ÊSimn  iS4i,  a*  94iS). 

Bcnéajcci.  Dëlaia  daui  feiqueli  peut  être  tirée  uue  lelte  de  cbange ,  f  itf — 
dpeque  'de  pajanMBt  peur  lei  iettrea  de  dMag e  k  vue,  b  un  ou  plnsieun 
jours,  moi%  ou  usancts  de  me,  i30  et  I3f  ;  —  e'ehéance  d'uue  lettre  de 
chauffe  payable  en  foire  ou  a  un  jour  rdrié  légal ,  1  S3  <  t  1  3  ^  j  —  abroga* 
tion  des  délais  de  grâce,  de  faveur,  duMge  ou  d'iiai»ttude  ioeale«  13a (C 
.  dee.,  197).  Voye»  Payement, 

iw99%9mt*       pertea  et  doduaagea  eauiée  par  léekeueiuttit  eeat  à  b 
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fTiArgè  ^es  tmrenri,  SSO;  —  oh  p«ut  ^(^Taîsser lei  objuti  aimrëf,  kà  ^ 

dVrhonement  avec  brîs,  86S  (C.  de  c,  197). 
EcoKR  mih'iaùe.  Voyez  Ecole  speciate  militaire. 

Ecole  normale.  Cre'dit  ouvert  pour  la  construction  d'un  ^di^ce  \  affecter  à 
l'école  normale ,  4  00  {loi  du  24  mars  184 f  ,  n«  9206), 

Écoles  préparatoires.  Établissement  cTécoIes  prépiratoireif  de  vtfdeetiie  H 
ée  phtnnaeie  dtas  1^  TilteÉ  d'Amiens,  441; —  de  Càcd,  449$  —  de 
Poitiéré,  449$  —  dè  AenHes,  444$  —  de  Rouen,  44S$  — >r«dmiiilftr»- 
tien  de  eBâcnne  de  eet  écoles  est  cotillëe  I  i^n  directeur  chois!  parmi 
les  professenri  en  exercice,  ssi  ;  —  dnri'c  des  Tonctions  de  ee  direc- 
teur, lêiW.  —  comment  est  choisi  te  chef  des  trovanx  anatomiqnes,  t'^iV/. 
—  cas  dans  lesquels  iî  pourra  être  nomme'  des  professeurs  suppit'antf 
choisis  parmi  les  docteurs  en  me'decine,  552  ;  —  durée  de  leurs  fonctions, 
ibid.  —  indemnité  que  recevront  les  supple'ants  spéciaux,  ainsi  que  les 
professeurs  adjoints  ou  provisoires  maintenus  sans  traitement  en  doliors  du 
cadre  de  l école,  ibid.  —  établissement  d'ëcoîes  dans  les  viUes  d'Angerf, 
689$  —  de  Besançon,  559;  —  de  Clermont  ( Pay-de-Ddme j ,  561  ;  —  dê 
Limoges,  56S ;-^de  Mirseiile,  —  de  Nantèé,  664  ;  — -deTovtonsey 
666;  —  fixation  des  retenne^  à  exercer  pour  le  fonds  de  retraite,  iur  lei 
traitementi  des  professeurs  de  ees  écoles,  5d 6;  —  élabtissemeiit  d'iiiie 
école  préparatoire  dans  la  tiile  de  Lyon,  6t6;  dfArriS,  840.  Vtfycs 
Facultés  de  médecine. 

Ecoles  primaires.  Les  délibérations  des  conseils  municipaux  relatives  k  1% 
contribution  mensuelle  et  au  nombre  d  élèves  h  recevoir  gratuitement  dani 
ces  écoles  ne  sont  définitives  qu'ii(irës  approbation  des  préfets,  qni  peu-? 
TCnt  fixer  un  minimum  pour  la  rétribution  mensuelle,  et  un  maxiaium 
pour  !e4  adniissloiis  ^mites,  064  [hiàu  25  juin  t94f,  9412),. 

ÉcOLt6  ètcontfairts  ëteiMuifftiBÉ,  ^aMîsiemeiit,  dtn6  la  commune  de 
Gemîliy  (Aeiiie) ,  d'une  section  de  récoteUe  Parii,  446$  —  6Qgmeiitttlon 
du  nombre  des  élèves  des  écoles  des  diocèses  d*Ang0uléttêy.  Autiiii« 
Cambrai,  Metz,  Pamiers  et  Versailles,  71J. 

écoLt  spéciale  militaire.  But  de  cette  institution ,  0(>8;  — mode  d'admission 
des  élèves,  ibiel.  - —  personnel  de  l'école,  07  1  ;  —  dispositions  relatives  k 
l'enseignement,  6' S  ; — régime,  police  et  discij  imi-  de  récoïe,674; —  • 
administration  et  comptabilité,  fi74;  —  inspection  et  examens  de  passage 
d'une  division  a  une  autre,  et  desortie,  676; —  le  minii^irede  U  guerre 
nomme  k  tous  les  emplois  antres  que  ceux  de  commandant  et  dé  com« 
nafidant  en  second  de  Fécole,  676;  —  tarif  des  traitemeois  des  foncttoft- 
natres  et  emplojés  de  cet  établissement,  lâiVf. 

Ébade.  CSreonsiafice  danslaijuelte  teraîlli  ne(»cut  étreéer6né  ni  rccommaiSdd 

^  en  vertu  d'un  jugement  du  tribunal  de  commerce,  455  (C.  de  c,  107). 

ÊDiPtCF.s  dévartementauT,  Répartition  supplémentaire  du  fonds  commun  de 
184  1  affecté  ûwx  travaux  de  constnirtion  des  édifices  départenieniaux 
d'intérôt  fjénéral,  et  aux  ouvrages  d'art  sur  les  routes  vî('j  art(  mentales,  G4  l 
{ordonnance  du  13  juin  lS4/)  \  — somnic  affectée  aux  réparat'ons  de  la 
cathédrale  de  Troyes,  909  ; —  crédit  ouvert  sur  cette  somme  sur  Tcxcrcice 
1641,  909  {loi du,  25  juin  1841,  rt«  9^98). 

mmcMàpKkheè.  Crédit  ettraerdinalre  pdCir  raobèrefiiefit  de6  trivéui'de 
rbAlel  du  quai  d'Orsaj,  6O6  (  loi  éu  ^âjuùt  4844,  %• 
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Bffets  de  commerce.  Lw  Acceptatiotut  ou  endossements  d'effets  doîrcnt  étrt 
inscrits  sur  le  livre  journal  des  cooiuierçants.  S;  —  effets  de  portefeoiiic 
qui  tont  eztrahi  des  ledléf  «t  rtmi»  nut  ayodici  d*«ii«  fiâlile,  471;  — 
tout  commerçant  qui ,  dhiif  Cînteotioi^  de  retarder  f»  faillite»  e'eic  livré  k  h 
circoletion  d'eflreu,eitdëclai^  lieiM|aeroiitieriiBi|iIet  Stt  (C  de  it7). 

BrPKTfl  êufmiUù  Le  bilan  doit  contenir  .réomméredeii  et  févaloadoD  da 
.  efleti  mobîIiiTs  et  immobiliers  du  débiteur,  439  ;  —  cee  effet»  doi  veot  être 
remit,  après  ta  clôture  de  l'inventaire,  nux  sjndics,  484  (  C.  de  tt^/ 
'Vovez  Distractions  frauHuieuses ,  Inventaires ,  Scellés,  l^entrs. 

Kffktâ  publics.  DcH  rè«jl«Mnents  |).irlirulicr.s  d'administration  pourvoiront 
k  ce  qui  v>t  relatif  u  la  négociation  et  traosuiusiou  de  propriété  de  ces 
eflfets,  90  (C.  de  c,  197  ).  Voyei  C/tange. 

Elbction.  Comment  on  procède  à  celle  des  membres  des  tribnneax  de  ces* 
merce,  0ti  el  miV.  (C.  de  c.,  107  ). 

ÉiJtrÊ»  de  la  wumme.  Fixatîoii  de  leur  solde  à  partir  du  f  fuiTicr  itil, 

BliiAiiciPATioN .  Conditions  sans  lesquelles  les  mineurs  c'mancspés  ne  pcnTCM 
contracter  des  engagements  de  commerce,  t  et  J  (C.  de  c.«  i»7  )•  Veya 

Mineurs. 

Emi'ÈChkments.  Ceux  qui  autorisent  le  failli  k  comparaître  par  fon-fr  de 
poavoir,  pour  arr<^ter  ses  livres  en  présence  des  sjndics,  473  (C  de  c, 
197). 

Employés.  Vojei  Commis, 

BiiPRJaoïiif  BiuniT,  Osa  dans  lequel  cette  peine  est  encourue  pur  le  créancier 

d'une  faillite,  «97  (C.  de  c,  197). 
EiipntJiiT.  La  loi  prohibe  les  emprunts  sur  le  fret  à  faire  d*uu  narôe,  et  sur 

le  proGt  rspc're  des  marchandises.  Si  8  ;  —  cas  dans  lesqueb  des  emprunts 

font  déclarer  le  failli  banqueroutier  «impie,  685; — quels  emprunt;»  sont 
réputés  actes  de  commerce,  tià  (C.  de     197  }.  Voycs  Btufgei  dm  484^ 

Uecetm,  Prêt. 

Emprunt  «  la  grosse.  Sur  quoi  cet  emprunt  peut  être  afTcctc,  3t5;  — 
cas  où  l'on  peut  faire  dtViaror  cet  emprunt  nul,  316;  —  emprunt-*  prohi- 
bés, 318;  — préférence  donnée  pour  le  rrmboi^rsement  aux  emptunts 
faits  pour  le  dernier  Tojage  et  pendant  le  Tojage,  sas;  —  conditions 
prescrites  pour  la  libération  de  Temprunteur  h  là  grosse  par  la  perte  da 
narire  et  du  chargenMut,  9t9  (  C.  de  c,  1 97  ).  Vojes  ConùrtU  â  lu  gr^Mte, 
Prêt  à  ia  grosse. 

EMPRtJNTS.  Sont  autorisés  à  contracter  des  emprunts  :  la  TÎlIe  de  Saint* 
Etienne  (Loire),  4  53  {loi  du  6  mars  1841,  n"  P/5^);  — le  département 
•  des  Anîcnncs,  685  {loi  du  2.3  mai  1841,  93i0)\  —  des  Basses-Pyré- 
ntes,  7  87  {loi  du  13  juin  4841,  n"  03'»^^;  —  les  villes  de  Nevers,  7  89; 
—  de  Dijon,  Castrcî»  et  Clermont-Feir.iiul ,  790;  —  Orléans,  79  1  ;  — 
Rouen,  S'rashourp;,  792  ;  —  Tours,  793  {lois  du  13  juin  1841,  9S53)\ 
«-les  départements  de  la  Moselle,  891;  —  de  la  Scinc-Inférieure ,  893 
{lois  du  25  Juin  4841,  u*  9391  ) ;  —  les  TUIrs  dTAngonléme,  dé  Buyonne, 
•96;  — de  Carcassonne,  de  Chlfon-enr-Satee,  997;  —  de  I&eppe, 
dÏESheuf,  999;^ de  Moulins,  de  Niort,  999$^ de  Pan,  de  Rennes* 
de  Saint-Quentin,  900;  —  de  Versailles,  901  {lois  du  95  Jnm  4944 ^ 
n^  9S99). 
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Enchère.  Quand  soot  reçues  les  enchères  pour  vente  de  bâtiments  de  mer, 
205  ;  —  les  syndics  proyisoires  peuvent  faire  proce'der,  par  la  voie  des 
enchères  publiques,  à  la  trente  des  effets  et  marchandises  d'un  failli,  AJLû 
(C.  de  c,  Lftl  ). 

Endossement.  Obligations  du  tireur  pour  le  compte  d'aatrni  envers  les  en- 
.  dosseurs  en  cas  de  provision,  ii5;  —  obligations  que  contractent  les 
endofseurs  de  lettres  de  cliange,  tiB\  —  effet  de  l'endossement  et  sa 
forme,  i  3R  et  t  37  ;  —  cas  où  il  n'opère  pas  le  transport  et  n'est  eonside'rë 
que  comme  une  simple  procuration ,  i  38  ;  —  les  ordres  ne  peuvent  être 
antidates,  1 39  ;  —  obligations  des  endosseurs  à  l'égard  du  propriétaire 
d'une  lettre  de  change  cgari'e,  qui  veut  s'en  procurer  une  seconde,  1 54  ; 

—  chacun  des  endosseurs  d'une  lettre  de  change  protestée  faute  de 
payement  peut  exercer  son  action  en  garantie  contre  le  tireur  et  les  en- 
dosseurs qui  le  précèdent,  iGà  ;  —  certificat  dont  la  retraite  faite  sur  l'un 
des  endosseurs  doit  «tre  accompagnée,  lAl  (C.  de  c,  L^).  Voyez  EjJ'ets 
de  commerce ,  (Jaranti'e,  Provision. 

Enfants.  Conditions  auxquelles  ils  peuvent  être  employés  dans  les  manu- 
factures, nsines  et  ateliers  à  moteur  mécanique  ou  à  feu  continu,  et  dans 
toute  fabrique  occupant  plus  de  vingt  ouvriers,  A6 1  ;  —  Age  auquel  ils  peu- 
vent être  admis,  ibid.  —  durée  du  travail  pour  les  enfants  de  huit  à  douze 
ans  et  pour  ceux  de  douze  ii  seize  ans,  ibid.  —  ce  travail  ne  peu)  avoir  lieu 
que  de  cinq  heures  du  matin  k  neuf  heures  du  soir,  ibid.  —  comment  l'âgé 
des  enfants  est  constaté,  4£i  ;  —  ce  qui  est  considéré  comme  traf  ail  de  nnit 
est  interdit  pour  les  enfants  au-dessous  de  treize  ans,  ibid,  —  cas  dans 
lesquels  les  enfants  au-dessus  de  treize  ans  peuvent  travailler  de  nuit ,  en 
comptant  deux  heures  pour  trois,  ibid.  —  les  enfants  au-dessous  de  seize 
ans  ne  peuvent  travailler  les  dimanches  et  fêtes ,  ibid.  —  l'enfant  au-des- 
sous de  douze  ans  ne  peut  être  admis  qu'autant  que  ses  parents  justifient 
qu'il  fréquente  une  éfcole  existant  dans  la  localité,  et  tout  enfant  admis 
devra,  jusqu'à  douze  ans,  suivre  une  école,  ibid.  —  cas  dans  lequeT  les 
enfants  de  douze  ans  seront  dispensés  de  suivre  une  école,  ibid.  —  livret 
que  doivent  délivrer  les  maires  aux  parents  ou  au  tuteur  de  l'enfant,  et 
»ur  lequel  les  chefs  d'établissement  inscrivent  la  date  de  l'entrée  et  de  U 
sortie  de  l'enfant,  ibid.  —  registre  spécial  à  tenir  par  les  chefs  d'établisse- 
ment, diL2;  —  dispositions  uon  prévues  par  la  loi  et  k  l'égard  desquelles  il 
pourra  être  statué  par  des  règlements  d'administration  publique,  ibid.  — 
mesures  qui  devront  être  l'objet  de  semblables  règlements,  dans  l'intérêt 
des  enfants  occupés  dans  les  manufactures,  etc.  ibid.  —  obligation  pour 
les  chef^  d'établissement  de  faire  afiicher  la  loi  sur  lè  travail  des  enfinnts  et  • 
les  règlements  d'administration  publique  qui  y  s«nt  relatifs,  ainsi  que  iei 
règlements  intérieurs  qu'ils  sont  tenus  de  faire  pour  en  assurer  Texécution, 
àAA  \  —  création  d'inspecteurs  pour  surveiller  et  assurer  l'exécution,  de  la 
loi,  ibid.  —  leurs  procès-verbaux  font  foi,  ibid.  —  amendes  encourues  en 
cas  de  contravention  et  en  cas  de  récidive,  ibid.  —  ce  qui  constitue  U 
récidive,  465;  —  époque  k  partir  de  laquelle  ja  loi  sera  obligatoire,  ibid, 
(  loi  du  iL2  mars  1841,  n»  9i03). 

Engagements.  Autorisation  dont  les  mineurs,  émancipés  ont  besoin  pour 
en  contracter.  S;  —  facnlté  que  leur  donne  k  cet  égard  l'autorisation  ,  6j 

—  engagements  qife  peuvent  contracter  les  femmes  marchandes  publiques. 
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9}— •etl  on  In  çrni  de  iVr|uipnpre  ont  part  ant  in^^mnh^  qui  i<»ni  l|i 
jupr'r!»  au  navir* ,  t57;  —  droit  du  rreancifr  porteur  (Tcnçajîemtnti 
auuscnt.4,  cndotsea  ou  garanti*  solidairement  par  le  failli  et  daatm 
coobl  gt^  ()ui  font  en  faillite,  543;  —  quels  eugagemeiill  «ont  repittà 
Mift  4e  mrnmtne^  tsf  (C  de  e.,  187). 

BMQOâra.  Cm  dene  leqvel  e»  j  praoède  pear  e%ttiiir  dce  rcnseigneiMili 
en  mênkm  de  fallUte,  499  (C.  dt  e.,  t  ■?  )•  Yejei  MlUès* 

B)«iBoisTiiBME]«T.  VejM  TViMMiiMMm  4^  «^ref • 

EiftHE^Tf.  Voyri  Douanes. 

EwTnKpnKWKt  Bs  //r  rHlifrrncfS.  VoTPt  VoiturierM. 

ENTuFpniSKS  commerciales.  \.es  .i;jcn»s  de  change  et  1rs  roartîers  ne  pevftrA 
s'y  itiTt-tr^icr  d'ancuDo  tiianiiTr,  85;  —  quelles  eutrepriect  âonl  re'puiéa 
■  ctrs  dr  roninirrop,  (532  et  sut\'.  (  ('.  de  c,  197  ). 

Ei«TRKTi£?i.  Lea  frais  d  enti  cticn  du  bâtiment  et  de  ses  agrès  et  appanax, 
dtfnk  eoB  dernier  re? âge  et  ion  eotrét  dent  le  ^rt ,  eoAl  dee  dctict  pi- 
vil^gtëet,  191  (C  de  c.«  197  ). 

Le  ce^tilne  e  le  dreît  ie  former  cehrt  ëm  Taiweem,  «91  ;  —  fci 
Jb^eaitîene  relftliireé  tm  loyere,  |MUiormenc  et  rtehet  des  matelots,  moi 
eemniVBeB  aux  aatres  (j^ena  de  IVqtiipage,  f  79t  «^dftniqtiel  ess  Vêqwjafe 
nnn  privilège  sur  les  itisrchandisfs  on  le  prix  en  prevénenC,  4tft(C.4e 
c.,  Vorei  Kn!:at:emertf.i .  Prêté  im  0ro$êê. 

lÉQniPKMKMTS.  Vove?.  Pièf,  th/mes. 

EeSAtA.  VoTc»  page  rrrtificatton  dp  l'arficlo  «C6  de*  brevets  d'inren- 

tion  inse'rrs  a^  bulletin  n'  7  7î|  —  voyei  page  rrctilkatîoo  d'ofl  l^ 
ticle  deloisurplosleors  ehemins  de  fer,  inséré  au  bultetia  oT  79S;^TSjn 
MéflM  ptge,  reeiilMfien  #vne  fooie  iTiioprHnen  i  Fertiele  919  d«  M 
de  eoimaeree,  toêéfd  m  bdHetin  «*  79«i  —  ▼njet  page  499,  rtcflfctdoa 
de  IWtiele  lit  i*et  brerMs  d'invention  iiiiMi  an  bnllèiln  nM 85  ;  —  rojn 
pege  5f  4,  rectification  du  cahier  dei  ehtrges  dtt'ebeAiln  de  ftr  de  S  ra»- 
boorg  à  Bàle,  inséré  an  bulletin  n»  77  9;  —  voyet  même  page,  rectiTirafion 
du  far  f  des  droits  de  romorqnnge  h  percevoir  par  In  chambre  de  commerce 
de  Bayoïine,  insc^ro  au  hi.lletiii  n°  797;  —  voyez  piigc  6oo.  renrlicaf/on 
d'une  d"spo<i(irtn  de  rordonn;tnce  sur  les  comptoirs  d  escompte  de  la  Banque 
de  France,  insérée  au  hulleun  n"  Uni; — vo\ez  page  648,  rcctificatisi 
dHin  chtfTre,  loi  sur  les  douanes,  bulletin  n"^  8fi9. 

ArAiUMSflBilT  #/iK*«f.  Permetloii*  dins  cet  éteblinemeiit  dikn  9*%8ti3* 
len  d'emieve  tiiHiiIrei  dt  le  nirioe  »  fulf «m  les  rè^êt  tneto  pir 
deimnce  du  9  d^embre  1 910,  t. 

ETAiMffEiiEm  glfmétamM  êe  kknjhisanct.  Désignation  de  cênx  qtti  M**^ 
adnnmfCrës»  inu9  feMorlté  du  mltiistre  rintétieur  et  sons  la  larr^I- 
tace  d*nn  conseil  snpérienr,  par  des  directeurs  fMponsabli's  assistés  <J< 
commissions  consnf'aTivf^ ,  h\\\  —  com|io^itîon  du  conseil  supi'ii^or 
ses  attributions,  ihid.  —  rorjjposition  drs  commissions  consultatives,  SU» 
—  attributions  des  directeurs,  ihid.  —  comment  seront  déterminas  le 
nombre,  les  attributions  jet  le  traitement  des  fonctionnaires  et  emploj^ 
dans  chacun  de  ces  ët  iblissemenis ,  ihid.  —  dispositions  de  TorlMiBi*^ 
én  9  flftffer  1919  «wee^ant  Vhdpffil  Mjd  iei  QelMê-Vingti  f^^^ 
Uiiieo  des  jeoaea  «vèugies,  919. 

Ittr-icamu  yfmft»  CmM  èèmkmtf* 
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jfitAt-iCAloA  gênerai  Je  Vàrmée  hmpmh.  NotaBrè  été  amiravt  «■  ¥HÊfÊ  il 

paix  et  en  temj)-  Je  guerre  ,813;  —  sou  quelles  conditions  peut  être  con- 
férée U  dffQité  d'amiral ,  léîSrf.  —  le  cad^e  des  Tict-amiraus  et  des  centre^ 
amiraux  se  divise  en  devx  sections,  ièiJ,  —  composition  de  la  première 
aeetien  en  temps  de  paix,  8t<t  ;  —  k  qui  sont  dévolus  les  emplois  d'uciivitd 
en  temps  de  paix,  iètd,^  les  ofitciei's  généraux  de  iadeiiaième  section 
peuvent  être  app^fe'i  a  des  emplois  d'iirliviio  en  temps  de  çnerre,  ièid,  — - 
il  n'y  a  de  proiiiuiion,  eu  icmp.**  de  paix,  que  parmi  les  otlioicrs  gtfne'raux 
de  i.i  première  section,  8  11;  —  n^c  auquel  les  %'ice  amiraux  et  les  contre- 
amiraux  consent  d'appartenir  à  la  première  section,  i^iV/.  autres  cir- 
confetances  à  raison  desquelles  ils  ne  sont  plus  susceptibles  d'être  main- 
tenus dans  cetta  scetî<>n«  i^tVI.*— eaa  dans  lesquel^ab  sant^matntcnns  défi- 
nitivement on  temporairement  dans  ladite  section ,  téûé. — applicatian  aux 
•fieiers  générstix  de  la  marine  des  dispositioni  de  la  loi  du  §•  mai  18S4, 
•lt|  — cenxansqnels  ies  dîspositioiis  de  cette  foi  ne  seraient  pas  appli- 
quées ne  seront  admia^  la  retraite  que  sur  leur  demande,  il^à/.*—  quotité 
de  la  solde  des  oQiciers  gëne'raux  de  la  deuxième  section,  8i5  (/oi  du 
/7  Jm'n  184/,  n"  .Q.f(?7)',  —  fixiition  de  la  solde  des  officiers  gc'nëraux  de 
la  deuxième  seciiou  du  cadre  de  lètat-majur  gcoérait  ti9  {9rd,  du 
^  Si  juin  1841), 

JEtat-MAjob  général  de  l'armée  de  terre.  Sont  maintenus  dans  la  première 
iectîail  de  eadre  de  rétat-major  gênerai  :  M.  le  lieutenant  général  comte 
BaiVi^  deitontkiom,  117|  —  M.  iè  lieiptenant  général  bafnn  '9f^oyf\  447; 
M.  Iè  lientènant  général  comte  d'AnthakÊrd$  «Sta  —  M.  la  liemtaBant 
^  fdbéral  aomie  de  Coibert,  $êi. 

Btbanoers  réjygiég»  .Crédit  sopplânen taire  pour  secours  ans  étrangers  ré- 
fugiés en  France,  exercice  i840,  i  {loi  du  i 7  janvier  4841,  — 

proropfatîon  des  loix  de  18.1?,  1834  et  183»,  relatives  aux  efrun£rprs  réfu- 
gies, 77  2  {lui  du  i2  jum  1841,  n«  93.i8)  \  —  crédit  supplemmiaire  pour 
secours  aux  c.trangers  réfugiés  en  France,  7  82  {loi  dm  1J  juin  4841, 
n<»  9351). 

Etudiants  en  médecine  et  en  pharmacie.  Condition  k  laquelle  ceux  qui  au- 
raient été  àdmis.dana  Iè  serviaa  de  aanté  mlfitatrt  •btféndrtfut  In  «tnce»- 
aion  gratntto  des  insèri|tions  néeasoaires  pour  parvetiir  an  doetnrat  att  à 
In  maitrisa  en  pliannacia«  744      nombre  d'années  de  ae^in»  dans  les 

hôpitaux  militaires  qtii  comptent  pour  Tobtention  des  inscriptions,  T4  s  i — 
dipiémes  à  produire  pour  être  admis  aux  exsmena  dn  doctorat  ou  de  la 
maîtrise  ,740;  —  cas  dnn»  lequel  il  y  a  lieu  k  restitution  au  trésor  pnblio 
du  prix  des  inscriptions  obtenues  à  tiire  gratuit,  ibid. 

EvocATiox.  Actions  civiles  qui ,  dans  les  c^s  de  banqueroute  simple ,  ne  sont 
pas  sosceptibl^-s  d'être  évoquées  ni  attribuées  mux  tt  ibunaux  de  police  cor- 
reciiunneile,  ni  aux  cours  d'assises,  60 1  (C  de  c,  197  ). 

BxcusAtiLiTd.  Pailfiaqni  ne  peuvent  être  déclarés  eÉcuaabies,  040  (C.  dee« 
197).  VojetFitôlft>. 

Bi^dniTioiiSr  Lesquelles  .sont  réputées  actes  de  oomtnsrso^  èfts  (C  dé  c., 

107). 

Bx^HATS»  II  en  est  nommé  pour  procéder  à  félat  des  perles  et  dommages, 
lorsqn*on  a  été  obligé  de  fcter  en  mer  nne  parti;:  dn  obargement  d'un 
navire,  4t4f^iitpartitioa  do  oii  parlas  ai  domnM|iS)'4it  (Qt  do  o^t 

107}. 
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BxPloniATioii.  Par  qui  doit  être  ponnonrie  celle  des  imineablet  du  fuSR, 

•71  «i«7t  (Cde  C,  197). 
BurmomATton  pmr  emiê€  fTwitlité  jÊmbUpte,  Comment  die  i^apère,  ffoi; 
—  formes  ûêm»  letqmllci  elle  est  comtttëe  et  éédwrét,  iUd.  —  traviis 
publics  qui  ne  peuTent  être  exe'cvtéf  qn*en  Tertii  dTune  loi  et  après  enquête, 
•oti  — >  tmvnuxdont  l'exécution  sera  anti>r:«<>  par  ordonanoce  royale  et 
auMÎ  après  enqu^tr,  ibiH.  —  comment  r<(  lo  \  \.xn  parcellaire  àcs  ter- 
rains dont  la  rrs«*:on  paraît  neres.«a  rf ,  il  ul.  —  ilt  lai  pendant  lequel  reste 
o^f  à  la  mail  le  le  plan  «les  proprii  tr-  p;iî  ti»  ulreres , /AiV/.  — coinmis- 
sioD  lurniee  à  I  e>p!rati<iu  de  re  di  i.ii,  >a  enuipusitton  ,  mode  de  .tes  délibc> 
ration»,  etc.  603  er  G04  }  —  comment  peut  être  consentie  amiablemeot 
raiiënation  des  biens^e  mineurs,  d'ioteruii:»,  ù'abtenta  ou  antres  iocap- 
bles,  de  comm.nnei,  des  immeubles  ilotaoz  et  des  mt^^i^»  **** 
comment  il  est  procédé  à  défaut  de  cooTentions  amiables,  <oe; — ddai 
dans  lequel  le  iribuoai  prononce  Texpropriatloo,  ibid,^  ce  ju;;einent  ot 
public  et  alliché  ctiranscrit  au  bureau  de  la  conservation  des  bypothèqvf^ 
C07  ;  —  les  créanciers  inscrits  n*ont  pas  la  faculté  de  ««urcnchérir,  60^;  — 
les  actions  en  rc'^olution  et  tontes  autres  actions  réelles  ne  peuvent  arirter 
l'expropriation,  iùi'd.  —  le  jugement  ne  peut  êMe  attaqué  que  par  la  rnie 
du  reeour-H  en  cassation,  lAiV/.  —  délai  dajjs  l'-qnel  le  pourvoi  doit  awir 
lieu,  iùid,  —  di.^positions  con»  ernunt  le  règlement  des  indenniités,  609i— 
comment  sont  dëiiignëi  annucilemept  les  membres  du  jury  spécial  appeUà 
.  régler  tes'  indemnités,  61 1;  —  ças  dans  lesquels  on  ne  peut  être  cbsin 
pour  faire  partje  du  jury,  ML  — -  amendes  enconmes  par  les  {iirés»  iii; 
comment  il  est  sutué  sur  les  eauses  d'empêchement ,  iMIl  »  codactt 
s'exerce  le  droit  de  récuj^ation,  •19;  — serment  que  prête  chaque  j«é, 
ibid.  —  opérations  du  jury,  tbid,  —  par  qui  sont  supportés  les  dépens  se- 
lon les  cas,  Cl  4  ;  —  la  division  da  jury  ne  ]»eut  être  attaquée  que  par  le 
recours  en  cassation,  615; — comment  il  est  procédé  en  cas  de  cassation, 
tbtd.  —  les  opérations  commencées  par  un  jurv  sont  continuées  par  lui  , 
nonobstant  le  renouvellement  annuel  de  la  W^w  «^rénérale  des  jurés,  6I6; 
•—les  noms  des  juréii  qui  ont  fuit  le  service  d'une  se^iou  ne  peuvent  être 
portés  sur  le  tableau  pour  TaBnéo  suiraotc ,  iM.  —  règles  à  snim  pour 
la  fixatbn  des  indemnités ,  itid,  —  dans  le  cas  où  lo  droit  à  «ne  indemnité 
est  contesté,  le  jnry  n'en  fixe  pas  moins  Tindemnité,  laquelle  est  consignée 
et  reste  déposée  iuaqn*à  ce  que  le  litige  -soii  vidé,  6 1 7;  ^  comment  In 
propriétaireopenTcnt  requérir  racquisiiion  totale  des  bAtiments  et  terrains 
dont  une  portion  seulement  aurait  été  jugée  utile,  ibid,  —  cas  dans  lequel 
les  constructions,  plantations,  etc.  ne  dontient  lieu  ii  aucune  indemnité, 
t'ùtd.  —  dispositions  relatives  au  pavement  des  indemnités,  G  t  8  ;  —  dispo- 
sit  eus  diverses  eonccniant  les  actes,  signilications ,  plans,  prncës-vepliaaî, 
etc.  les  formalités  de  timbre  et  d'enrcgistreiuenl ,  Gl'J; — ^  les  terrains  ac- 
quit sont  revendus  faute  d'avoir  été  utilisés,  63Q  ;  —  droits  et  obligotisM 
des  concemionnatres  de  traraux  publics  en  ce  qui  touche  TexpropriatioB, 
HùL — effet  de  la  loi  à  fégard  du  cens  électoni,  iM. — comment  il  tû 
procédé  lorBqn*iI  y  a  urgence  de  prendre  possession  des  terrains  non 
soumis  h  Texpropriation ,  6<  t;  —  les  formalités  prescrites  par  les  titres  l*' 
et  II  ne  sont  applicables  ni  aux  truTanx  militaires,  ni  aux  travaux  de  h 
.  marine  roydo ,  eta;  —  caa  dans  lesqueb  pinsienn  dispoiitions  de  U  Im 
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30  mmra  tSSl  leront  applicables,  es 3;  —  abrogation  des  lobcTet 
8  mars  1 8 1  o  et  7  juillet  1 83» .  ibid.  (  loi  du  3  mai  i84i,  n*  92S5  ). 
Extraits.  Ceaz  des  actes  de  locieie  en  nom  coliecdf  et  en  commandite  doi- 
vent ^ire  traiiscrils  au  «^rrfTp  du  triiiunal  de  comnicrcr,  42;  —  ce  que 
doit  annoncer  l'extrait,  destine'  îi  lUre  atlielie,  du  contrat  de.nmnagc  enire 
époux  dont  l'un  serait  commerçant,  67  (  C.  de  c,  197  j.  \ oyei ^cparation 
de  biens,  Sociétcs, 

F 

Factorb.  Son  acceptation  constate  lei  Tentes  et  let  achati,  1 09  ;  —  on  pent 
justifier  la  valeur  des  ii).-irc!)andises  par  iea  factures  lorsqu'il  n'y  a  point  de 

fixation  au  contrat,  339  ^C.  de  c. ,  it)7  ). 
Facultés  dr  médecine.  Cn  conscription  de  chacune  de  ces  faculte's  de  luc- 
dccme  en  ce  (jui  concerne  l'exercice  de  leur  droit  de  présentation  aux 
cliaires  vacautcâ  daii^  les  ecoUs  préparatoires  de  medecme  et  de  pbarma- 
cie,  587. 

Failu.  Déclaration  qn'il  est  tenu  de  faire  an  greffe  du  tribunal  de  conmerce 
quand  il  cesse  ses  payements,  448  ;  —  elle  doit  être  accompagnée  du  dëpdt 
du  bilan,  ou  indiquer  les  motifs  qui  empêchent  ce  dépdt,  430s— «il 
dessaisi  de  Fadministration  de  ses  biens,  443;  il  peut  être  re^u  partie 
iuterrenante,  ibid.  —  époque  pendant  laquelle  on  ne  peut  obtenir  ni  pri- 
viïejre  ni  hypotlièque  sur  les  biens  dn  failli,  4  46  ;  —  les  actes  translatifs, 
ù  titre  gratuit,  de  propi  icte's  niohilicres  ou  imm(d)ilières sont  nuls,  ibid.— 
autres  jicte*  qui  ne  jKUvciit  avoir  lieu  dans  le  méui«'  tenip'»;,  ibid. — 
cas  dans  ie(jnel  le  failii  peut  être  allranciii  du  dépôt  ou  de  l.i  giudc  de  sa 
personne,  4ùG^  —  le  juge-^commi^saire  peut  proposer  sa  mise  eu  liberté 
aTec  sauf-conduit,  478 j  ^  appel  du  failli  à  la  levée  des  seellés  et  à  Fin- 
Tentaire,  470  ^ —  il  est  également  appelé  à  rassemblée  des  créanciers  Ian« 
qu'il  est  porteur  d*un  saii^conduit,  506;  —  comment  un  secours  pc^nt  être 
accordé  au  failli,  474  et  530  ;  — le  tribunal  de  commerce  prononce  si  le 
faiUt  est  ou  non  excusai) Te,  538;  —  casdaiy  lesquels  le  commerçant  latlli 
sera  ou  pourra  être  déclaré  banqueroutier  simple,  685,  586  ;  circoui" 
tances  dans  lesquelles  il  est  déclaré  banqneroutier  frauduleux;  591;  — 
avant  d'avoir  été  réhabilité,  le  comniercunt  qui  a  failli  n'est  pas  reçu  à  la 
bourse,  G 13;  —  il  jieut  être  r^iiubiiitu  après  sa  mort)  614  (C.  dec.,197), 
Vi)yei  Bilan,  FaiUile. 

Faillite.  Cas  dans  lequel  un  commerçant  est  on  état  de  faillite  et  où  la 
faillite  peut  être  déclarée  après  son  décès,  et  seulement  dans  Tannée  qui 
suivra  le  décès,  437  ;  —  de  la  déclaration  de  faillite  et  de  ses  .effets ,  438 
et  suiv,  —  comment  est  déterminée  Te'poque  à  laquelle  a  eu  lieu  la  oesn- 
tion  de  payement,  441;-* nomination  dn  juge-commissaire,  4 5 1  d  tuiv* — 
apposition  des  scellés  et  premières  dispositions  à  l'égard  de  la  personne 
du  failli,  435  et  suiv.  —  nomination  et  remplacement  des  syndics  provi- 
soires, 4(12  et  suiv.  —  fonctions  des  syndics,  4G8  et  suiv.  —  levée  des 
scellés  et  inventaire,  479  et  suii>.  —  veute  des  marchandises  et  recouvre- 
ments, 484  et  suiv.  —  a.ctes  conservatoires,  490;  —  vérification  des 
créances I  481  ci  suiv*  —  coucordac  et  u4Ùon»  assiiuibiée  de«  cré^uciecsi 


u  kju,^  jd  by  Google 


I 


(  104«  ) 

èt4  il  mâw.  Hhmîob  tfti  comeorâat,  #t  mh*  ^  EArtt  cdmt* 
iMtf  êtê  êitttiu.  —  «nnuUtinn  on  rtfiolaiion  du  concor<1at,  9îo  etsuh.'^ 
«I4*«re  dei  opertli^nt  delà  faillite  en  cas  d'insuffisance  de  Tartif  «  BtT,  if 

union  def  crpanrien,  ftS9  et  stit'p^ — d^s  coob figes  et  de^  cautioM, 
•4?  et  suw,  —  rrc'anriiTs  naniis  cir  «mj^cs  et  priviîcp  »  s,  546  et  suff.— 
€r**anc  «'r«  hypoiln'c»  re;*,  654  et  suit'.  —  dft)it  dr^  Irninies»  557  rt  suiv. 

—  rrparlil  ion  fniir  Its  rnviiirit     e  (  l:<juuIa(ioii  du  niohifl»  r,  567  rt  suif» 

—  veille  liis  immeubles,  57  I  et  suii\ —  revendication,  57  4  et  suip.-^ 
Toirs  de  recours  contre  Ifs  jugcnieuis  rendus  en  matière  de  faillite,  5t0 
Hêuiv.  (C  de  c,  197  ).  Vo^ez  Sanf iieroicle »  JftéhabUtUUiàn. 

pBMMEi.  Le  conientement  du  mari  est  nécessaire  à  la  femme  qui  Tcnt  être 
marchande  publique,  4;  —  eflets  des  obligations  eo« tractées  par  If 
Irame  pour  son  nepfoce,  i|— *  eai  dans  lequel  e!!e  nVtt  pas  ri'put(*b  mai^ 
cliando  publique^  iùi't/.  —  comment  doivent  se  n'gier,  en  cas  de  failUfe, 
les  droites  des  !(Mf;ni  s,  5  .7  rl  miû-.  (G.  dc  e.,  191),  VojCS  JÊHémUim^ 
Mngaarmfnfs ,  fi/if  s,  H]ip(t(hèijiir. 

Fat'.  Lec  pcrUM  r(  donim<i<;<-s  causes  par  le  feu  sont  k  la  charge  des  asm» 
reurs,  350  (  ('  de  c.,  i'.»:). 

FiLLKS.  La  signature,  nur  une  lettre  de  cltange,  des  fiiles  qui  dc  sont  pota| 
marehamki  puUiquea  ne  vaut  que  comme  simple  prameaae  ,  i  id  (Cdr 

€.,187). 

Fils  de  iêiim,JUê  éê  M*.  Vayci  ihuênês* 

Fins  il*  «••••fveefwff'.  Dircmet  actiena  qui  m  tenueut  pat  reccyaMet, 

(C  de  r. ,  19*  ). 

Foiaa.  Quei  est  le  jour  dVeliéaoce  d*iiiie  lettre  de  change  payable  en  foire, 

133  (  (".  de  c.,  197  }. 
Foi.LE  enr/ière.  A  défaut  de  payement,  les  nafifCf  adjugés  aont  rCTeodat 

k  la  folle  enrhrrc,  i09  f  C.  de  c.,  197  ). 
Foudf.  de  pouvoirs.  Il  peut  représenter  un  créancier  dauaune  faillite,  4tt 

(C.  de  c,  107  ). 

Fmb  m^mÊfé  Cello  qui  décharge  de  leur  ganmtic  les  commtiaionnaires  et 
ieif»iwmiu,it, §•,  tos,  104  (Cdec,  it7\ 

FoiPAiT.  L*ueien  deo  cféaacicn  peut  traiter  b  ferlait  des  drotit  cc  actia» 
deot  le  rteemtremeot  a'apaaété  opéré,  S70  (G.  de  c.,  t»7  ). 

FnHAurdi.  Cellcf  preacrites  pour  les  actes  desquels  II  rémlte  côutfamadaa» 
dimaltatiou  on  ehangemeut  d'une  société,  40  (C.  de  c,  197  ). 

FêlfiWCATiONS  de  Paris.  Somme  nffert(^e  aux  travaux  des  fortifications  de 
Paris,  497  ;  —  natufe  de  ces  travaux,  rA/r/.  — l'encciuie  continue  et  les  tra- 
vaux extérieurs  seront  exe'eute's  simullane'nient ,  ifjuL  —  comment  seront 
répartis  entre  divers  exercices  1rs  fonds  ad'ecies  a  ces  travaux  ,  438;-" 
comment  seront  liquidées  1rs  dépenses  opérées  par  le  depanemrnt  des 
tfttWUK  puUicten  vertu  des  ordonnances  de  septembre  et  d'octobre  1 840* 
*— la  vHIe  de  ^arii  ne  peut  être  classée  parmi  les  places  de  gaeir» 
queu  teitu  dHine  foi ,  HHd,  comment  sera  mesurée  fa  sone  des  scrtitadcs 
MÎfiiaîree  appliquée  k  Fen ceinte  continue  et  aux  forts  eztéHeurs,  499;  — 
les  limites  actuelfeide  Toctrofi  ne  pourront  être  c!\an^ees  qu'en  vertu  d'âne 
loi  sp^iale ,  4Ô9  ;  —  compte  annuel  h  rendre  aux  Chambres  de  rexécutilû 
des  ira'  aux  ,  ibid.  (  foi  du  .9  avn'i  ISif ,  tj" 

PoKit  NP.  //e  mer.  A  la  charité  de  qui  >ont  les  doouuageit  Cl  les  pertes  ^tti  Ç'^ 
t  peuvent  résulter^  èéH  (C,  dc  c,  it?  }.  * 
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I^OVNlTUftBl.  H  5  A  privilège  pour  relies  relatives  k  fft  constniction  et  k 
rarniement  d'un  navire,  191  ;  —  deiai  )>our  la  prescription  des  action»  en 
payetiiciit  de  ces  fournitures,  43.1  (  C.  de  c.,  1J)7  ). 

Frais.  Les  frais  de  justice  et  autn'fi,  faits  pour  parvenir  k  la  vente  et  ii  la 
distribution  du  prii  des  navires,  sont  au  nofnbre  ta  deClea  pmtlegiëes , 
19t  I  —  il  en  fftt  dt  mémt  dft  fraia  dè  j^arde ,  d'entretien ,  agîrèi  et  tppa» 
Tans  dm  bAcinent,  iAm^-t  comment  les  fWiis  de  fuadce  cl-denfiifl  dëaiglnéi 
deîrettt  être  conatatda,  let  ;  — -  dreonatanees  dant  letqvrllea  Tassureur 
eat  tenu  desfrtia  de  manaainage  et  de  rembnnpiement ,  Sji9;  — frais  k 
claiaer  dam  l»*s  araries  communes  ou  parieulicres,  400  et  40S  ;  —  queb 
frai»  et  de'pcnses  sont  dilstraits  dis  fonds  h  re'jiartir  aux  cre'anriers  d'un 
failii,  605;  —  par  qui  sont  supportes  h  s  frais  ilf  poursuite  en  banque- 
route simple,  587  il  590;  —  et  1rs  frais  d'utlici  e  et  de  public  iiion  des 
arrêts  et  jugements  de  cundamn.uion  en  niaitere  de  banqueroute,  600 
(C.  dec,  197  ).  Voyez  fhpeus.  Dépenses ,  Folle  enchère, 

FiANCiSATioit.  Le  eapitaine  dHin  navire  doit  aroir  krbord  Taete  de  fratieisa* 
tton,  916  (C.  dec.,  197  ). 

W^WKn  Qmia  covrtten  ont  le  drek  de  cvntiftter  \t  cwm  dtt  fret  on  dtt  nolir, 
SA|— ief  gens  de  rd^«ipafe  avtonsëe  a  ebarger  dea  marchandtaet  pour 
leur  compte  eo  doivent  pa^ er  le  fret,  S5 f  ;  —  il  eat  apéeialemeiit  affecté 
nu  îoycr  des  matelots  et  îi  l'exécution  de»  conventions  des  parties,  î7l 
et  as»;  —  de  que!  jour  court  le  fret  d'iin  navire  ,  57  .5  ;  —  ce  qu'on  entend 
par  fret  ou  nolis ,  t8G  ;  —  comment  il  est  r(<^\i'  (  t  cojistatt* ,  ibid.  —  com- 
Bienl  le  fret  est  dù  dans  U-  cas  de  necessit*-  de  l  adoub  du  navire  pendant 
le  voyage,  ft96  ;  —  cas  où  ie  capituine  perd  son  fret,  i97  ;  —  marchan- 
difea  Tendttci  par  nécessite'  et  peur  lesquelles  le  fret  est  dà,  S98  (i);  — 
jpriBCÎpea  eur  le  fret  en  caa  d*inierdiciion  de  commerce ,  d*afreiUtioii'da 
•afirc,  de  marcbaadiaes  fêtées  k  te  mer,  perdues  par  noofrage  on  pillée  • 
too  el  Jiu>.  —  le  chargeur  ne  peiif  demander  dtB  dimintiiion  sur  le  prix 
d«  ftvt»  S09|  —  seul  cas  oà  il  piiime  abandonner  ponr  le  fret  des  mar- 
ebaodises  détériorées,  910;  —  rassarenr  eM  ttpn  de  f excédant  du  fret 
oecAsionne'  par  îc  dccbargement  du  navire  en  ras  d'innavipabiliie',  59  3  ; 
—  délai  par  lequel  se  prescrit  l'action  en  pavement  pour  fret  de  navire, 
43S(C.  de  C,  ta?  )•  Voy^»  Change,  Chargement,  Déirnssemcnt, 


G 

CkAM.  Ln  Tmitt  Tolontaire  d*»  navire  en  voyage  n*e«ipéebê  pai  qve  le  ftn- 
vire  on  son  prix  ne  continue  d'être  ie  gae^e  des  créanciers,  tve;  position 
des  créanciers  du  f.iilli  qui  sont  nantis  de  gages ,  546  et  suip,  ^  comment 

Tes  syndics  pr-uvent  retirer  les  gages  au  profit  de  la  faillite,  547;— ce 
qui  a  lieu  dans  le  cas  où  les  gages  ne  sont  pas  retirés,  6â8  (C.  de  c. , 
197). 


(i}L'articit  S9â  a  M  iao(U£<  far  ia  ioi  du  14  |uia  ld41t  Yojrea  i*r<>frietttin4  d% 
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Gages.  Cens  Au  gardÎM  et  Ict  fnù»  de  gArde  du  bâcimeni  atM  des  dette» 
privilégiées ,  1 9 1  ;  — -  il  ta  MC  dt  mévÊt  des  gages  et  lovas  ém  cspitMK 
et  «mtret  gens  de  Téguipage  employés  a«  derucr  royage,  ikkL  —  iMs 
pur  Ics^nds  ib  d^veat  être  eonsfatés  t  l  •  t  ;  —  prescripCtOD  de  fadÎMi  « 
paj^piaoc  des  gagea  et  loyers  de  rcqttipage,  ait  (C.  de  c,  it7  )b 

GaiANTie.  J^s  agents  de  change  et  ies  courtiers  ne  peuvent  se  rendre  gi* 
raots  de  Pexecution  des  marelies  dans  lesquels  ils  s'entremettent,  8€;-- 
garanties  la  eiiarge  des  eoimni»Moiinaiies  pour  le  transport  par  terre 
pjreau,  97  et  suif,  —  à  la  i  liai<;e  des  voituriei-,  i(>3;  —  délais  apvri 
lescfuels  ie  porteur  et  les  er.duâseurs  de  ietties  de  ciian^e  ne  peuvent  plu 
se  pourvoir  en  garantie,  168  c/  suw.  (C.  de  C,  197  ).  Voyez  Aval,  Pvf 
tcur,  Soiidmrm. 

Gakos  annue^Mdir  PmU.  Ctéàii  spécial  pour  faiigmentetian  de  la  en» 
lerie  de  cette  garde ,  7  4 1  (/«t  Jm  40jmm  184 i,  «•  93S1). 

GaaoBf  du  commerce*  Levr  établisteatent  pour  Paria,  —  lcwtfM^ 
tiona,  Urid,  (-Cde  c.,- 1 97  ). 

GabOIEKS.  Vo'yez  Ga^es,  Saisies. 

Gardes  nationales.  Les  eontpagnies  de  voltijjeurs  des  gardes  nationaIrsJi 
département  de  la  Sciue  peuvent  adopter  ie  sJiako  en  remplsbcesBest 
bonnet  à  poil ,  :iOn. 

GaNOABMbUiE.  c  oiiiiiieut  «eront  eonsidenii  ii  l'avenir,  pour  la  retraite, io 
sous-officiers,  caporaux  et  brigadiera  de  Tarmée,  adn&ia  dans  la  |(tkdl^ 
nerie,  soit  comne  brigadiers,  sait  eoMBM  geodanaea,  itt  {mdmmmt» 
4kt  BO  jmwkr  4ê4i),  Crëdiu  estraerdinairea  pour  ica  dépenses  èt  U 
gendannaric,  §?•  et  &79  (/oi  du  96  muni  i84l,  hM  9986  et  9S61).- 
Offation  sous  le  n"  S5  d'une  nouvelle  iegion  de  gendarmerie  doailecbrf> 
lieu  est  fiaé  à  Strasbourg,  6 53  (loitluJO  avril  /^^/). -^Departftneia 
dont  ies  compagnies  de  gendarmerie  seront  eommandees  par  desoftirren 
du  grade  «le  elicl  d'e«ca«lron  ,  (Î55; — lu  uirnanees  dont  le  coinmaode- 
ment  sera  e\erci*  par  des  oMieiers  du  grade  de  capitaine,  ibid.  —  IVroplw 
de  trésorier  sera  occupe  par  un  oliicier  du  grade  de  capitaine,  ibtd.'^ 
comment  seront  choisis  ies  capilaînes  trésoriers,  Gà6  ( or^onnaiice  Al 
JIO  avrU  lêJtl  }•  —  Nouveanx  tarifs  de  la  solda  de  In  gendanserie»  9ti  * 
suip,  —  indemnité  accordc'ea  aux  Ueutenanis,  soua-lieutenanis  et  chifi^ 
giens  aidea  majors  des  compagnies  départemcntaiea  et  de  lalégîoad^Afri* 
que,  pour  le  remplacement  de  leurs  chevaux ,  669;  —  aux  sonsHiScNn 
promus  au  grade  de  Fous-Iieutenantt  pour  fraia  de  première  montnre,CII 
[ordonnance  du  30  avril  iS  it  ). 

Géme*  Création  d'une  eompaiinie  d'ouvriers  du  génie  pour  l'Aîgc'ne,  3*8; 
—  fixation  du  nombre  des  otiieiers  des  eompajinirs  de  sapeurs  conducifurs 
*ur  le  pied  de  guerre,  379;  —  suppression  dt-  la  troisième  elasse  des  giirtie* 
du  geuie ,  et  repartition  des  hoinmcâ  i^ui  eu  faïauieut  partie  entre  ies  cissM* 
conservées,  919* 

Gfii«8  démet*  On  ne  peut  leur  faire  de  prêt  k  la  grosse aur  Iran  fojenai 
voyages,  S19  (C.  de«.,  t97  ).  \  -y  <  z  Engûgementê,  Equipage. 

Goovkhiiembiit.  Son  autorisation  est  nécessaire  pour  rexiaience  de  fs 
ciété  anonyme,  37  ;  —  en  quel  lieu  et  combien  de  temps  cette  autorimlii* 

doit  être  afiichee,  4  5"(C.  de  c,  107), 
GaAcE.  Voyex  Abrvf^ation ,  Délais. 

G«Aiiis«  Ttkbieau  du  j^ïx  uojca  d«  lltectolitK  d«  fromaut  pour  aorvir  4ftr^ 
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piiïatcur  aTiT  fîrnits  d'importations  ;Ct  d'exportations  tTes  prains  et  farinei: 
janvier  t25,  iVvncr  38  i,  mars  485  ,  avril  585,  mai  G93,  juin  8i.'». 
Greffier.  Driai  dans  lequel  le  grellier  du  tributinl  <lc  coniniorcc  doit  adres- 
ser au  procureur  du  Rot  extrait  des  |ugenicnts  déclaratifs  de  r4iltite,  4  59  ; 
—  durée  de  ta  mponiabiliié  commè  dcfposîtatre  des  tiiret  den  ip^ancierfl 
d*une  ftillite,  401;  —  iea  \nèeeê^  ttiret  et  papiers  délivrés  par  Its  *>jp(lioe 
dune  faîKite ,  sonf  leAus  en  état  de  communication  par  fa.voit^  du  greffe» 
etc.  009$  —  le  GouTcroement  en  nomme  un  pr^  de  chaque  tribunal  de 
commerce,  634  ;  —  comment  ses  droits  et  vacations  sont  fiiés,  ibt'd»  (  C. 
dec,  107). 

U 

HAiii»sg,  Celfes  des  gens  de  Tequipage  ne  contribuent  pehit  au  jet,  4 19  (  C. 
de  c,  107). 

Hasaio.  Opérations  de  pur  hasard  qui  font'décbrer  baoqneroulier  simple 

le  commerçant  failli,  440  (C.  de  c,  107). 
HitaiTiERS.  I)ispo>irion8  qui  sont  communes  k  ceux  det  associés,  01  (  G.  de 

c,  197  ).  Voye?  /'/rjcry/ion. 

Homologation.  Deiar  pour  relîo  du  concnrJat  pn«?-e*  entre  le  failli  et  les 
crt'iiruitrs,  5i3;  —  cas  dans  kif]uel.s  elle  e*i  iflufTe,  515;  —  elTits  de 
rhonio!«ijTation  ,  5  1  f»  ;  —  îes  svndu  s  <?out  Tcutis  tic  f  .u  c  in'Ci  îre  le  j'îfie- 
luciil  d'li<iinol()2[;it'0!>  Ijvpoilièqufs,  517; — a.  ciuic  uciion  en  nulliie 
du  concQidHt  n'est  recevuble  aprc^  riiomolog<.tion  que  pour  cause  dt*  dol 
découvert  depuis  cette  homologation,  518;  — les  syndics  rendent  fenr 
compte  définitif  RU  failli  après  la  s-guitication  de  l'homologation  «  O19  (C. 
dec,  107  ).  ■  •  ' 

Houille.  Voyes  CUmaux» 

H  VILK8  de  palme  et  de  coco.  Vôyes  Douanes. 

HuissiHNS.  II9  doivent  se  faire  accompngner  de  deux  te'moins  pour  les  pro* 
t(*l3  fiiîiîe  d'arrepfation  on  de  pavement,  173;  —  formalité  qu'ils  doivent 
observer,  à  peijie  de  deilituiiou ,  dépens,  doiunnip^rs  e(  inTerrt4,  i7r»; 
ils  ne  peuvent  ni  a?sisier  comme  conseil,  ri  rj'pi  eseuter  ic^  jail  es  en 
qualité  de  procureur  fonde,  ii  peine  d'iimendc,  s ms  préjudice  des  peines 
disciplinaires,  6^7  ;  —  exception  k  l'égard  de  ceux  oui  se  trouvent  dans 
l'un  des  cas  prévus  par  rariicfe  00  du  ëode  de  procéAiro  civile ,  ilft'd.  (  C. 
dec,  197 ). —Fixation  du  nombre  des  huissiers  pr^s  le  tribunal  <^e 
première  iostanceséant  k  Pau  (Bass.es-Pyrénées);4ftO; — àGaunai  (Allier), 
600. 

HYPOTHiauBS.  Autorisation  nécessaire  aux 'mineurs  marchands  etaux  fem- 
mes marchandes  publicjucs  pour  !iypo(béqucr  leurs  immeubles,  6  et  7j<— <• 
on  ne  prnt  acquérir  bypotbèi]uc  sur  les  biens  du  finlli  dans  les  dix  jouro  ' 
qui  piee(  dent  1  ouverture  de  la  faillite,  446  et  44-8  (C.  de  c.»  107  ).  Voytm 
Inscription, 

I 

Ilb  LowiEit,  Voyes  Bois  à  brûler,  TrûPdux  fnhUes, 
ImixiîDLXO.  Voyea  AHénution^  Enregiitrement»,  Hyjpothèque,  Pripilige, 
Venus. 

IX'  Sy'ritf.  LoU  «t  ord. —  Tom.  XXII.  .  g« 
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iMPOsdrjajfk  f^'trttordiftàirfs.  Sont  amonsës  a  s'iniDoser  e]|ptra«içiLQ«inB^ 

les  (î.'n  irtfnicnis  des  Ànlciincs,  685; —  de  la  Ciiarente,,  686; — Of  U 
l^É^^^\n  UiuVnc  ,  687  ;  —  la  Uautc-Vicunc ,  C88  (/om  tîu  93  mai  1841. 
ii^)J/0}  ;  —  tl»'  r  VuNiie,  7  83  ; —  Jr  l'Aniige,  des  B ajia <*.•>- l*v renées,  d« 
Pvrt'iH  .  >-OiM*n!.kle.>. ,  784;  —  Jii  li.iut-hiiin,  de  Tiirn-et-GaJowiie, 
l'AïUv  i  ue,  785  ; —  de  lu  t'or.x',  de  l'iiulrc,  de  la  llaule-I-girc ,  786;  — 
des  Basscs-P} renées,  7  87  ;  de  Setiie-eC-jbIanie ,  7  88  {iot's  i3  juta  làil, 
«•  9S5^)l  —  de  FAubè,  de  la  Gharente-Inférîeiire,  4m  DimlU,  IM;- 
dnGard,  de  la  Loire-lnfërtenre,  de  la  Moselle,  t9f  s  —  du  Bat-Bhà. 
de  la  Sarthe,  i9%  ;  de  la  Sommb ,  a»A  ; — des  Vo^ea,  (leitA  Si 
juin  484f,  9,9ÛI  )  ;  —  le»  villes  de  ChàlMi.far-Sai6iie,  t»?  i  —  de  Md- 
hausen ,  8  9  j  (  lois  du  95  juin  ^S4 / ,  «♦  9392  ). 
InUEMNiTÉ.  La  lettre  ^e  voiture  doit  énoocpf  rindemY^ite'  due  j^oiircaveà 
■  retard,  lOî  ;  —  mdormnte  h  laquelle  ont  drnii  les  matelots  en  cas  dcrof'- 
ture  du  V(iva<:c  j  our  lequel  il>  ont  eti-  loues,  î5f  ; — principes  swr  lu- 
deinmîe  daii>  le  t  as  ou  le  matelot  e>!  pri^  d'^n»  le  navire  et  fait  e«r:ive,ct 
lorsqu'il  est  cougediii,  3Ç7  et  iuiv,  (C  de  197.)  V'uj'cx  CajiiUuM, 
Si^nUici, ,    i    '    ,       .  ,  . 

iNDjmutTKiu  IHi^cincRt  dTuo  è-coiupte  de  «in^wit^  pour  ceal  raf  ]m%^ 
.^toDs  ope  reiu>  par  la  commjifioo  ebtrgëc  de  la  tdpârtitîon  de^  niem' 

DÎféi  me^icaiiicat  à-compte  de  Tingfe-ctnq  poncent  psv In 

nidnies  indein» 'Tes .  8 1 8, 
ÎNim&T.  Voyca  EtfMUMtmef4  {4')» 

Innavicabilitk.  Les  objets  assures  pcavent  être  délaissés  en  cas  (Tinnavs- 
gabilitc'  par  fortune  de  nier,  369;  —  rondition  nécessaire  pour  ijue  I' 
délaissement  puisse  être  lait  à  ce  litre,  3U'J  ; —  iiotilic^ioii  de  l'inuaupî- 
bilitr  que  l\is.>ure  e5.t  tenu  do  lau  e,  3^J0  ; — diligences  à  faire ,  daos  cf 
cas,  par  le  capaaiut;i  pouc  se  ptucurer  uu  autre  navire,  J9i>^C. dec. 

1».".).  .  ...  -1 

lif 09 DATIONS.  Crédit  ouyeit  sur  l'exercice  iA4t  pour  laréjMu^attoodci.dM' 

mages  causés  par  les  ioeo^i|i^,ons  auy  ^otes^,  yoias  pavf^abfes,  e^ 

digues  et  levées,  1 94;— r  çréditoQveit     le  mémo  ^ercice  pour  subm- 

tiou  aux  oompfi^^ûef  CO^ipeMidppainy  det  ponts  «lupeadus  qui  ont  etr 

emporté»  ou  endon^magéstpaïf ,  les  eaux ,  i  5  ;  -r-  CAoditiéo  k  laqvct'^ 

subventions  SQnl  accordées,  ibif.  \  —  les  tonds  nçn  çonsômméi  «ur  uo 

excreîce  pourront  «*tre  reportes  sur  Texereice  suivaiit,  ihid.; — coi«p^'' 

spécial  à  rendre  de  l  euiplui  des  fon  ^s,   ibid.  [hn  du  S/  jam  ici'  t^^h 

n^'Ol  ifi); — pail,(u;  iio;i  e::ipIoyee  du  cii-dit  affermé  a\i  rétabli-offflrtt 

4es.L(WUJi»u:uc.Uions ,  repurtée  à  l  exercice  1841,  385  i^urd»  du  4' ]0»</^ 

,  iS4f}.  \  o^çi  Dvlfor^d^fn^  des  efux,^  .,  .... 

IHScmiTJOff.  Les  syndics  ^l'une  faillite  sont  tèous  de  requérir  fioscriptiM 
aux  il  vpot .ï  è(|iu?s  sur  les  immeubles  du  débiteur  du  failli ,  400  ;  —  ioscnf 
tion  qu'ils  doivent  prendre  ^  au  nom  de  la  masse  des  eréanciers,  sarUi 
immeubles  du  failli ,  ibid.  (  C.  de  c. ,  1 9  ? .  ) 

iHfTRliCTlolt.  Celle  qui  a  lieu  de  vaut  (es  trjhniiaux  ^  coiiimei*pe,  6t7,  tii 
ti^suif.  —  et,  b  leur  défaut ,  devant  les  tribunaux  civils ,  64 1  (C.  de  c,  'I 

InSthi.  CTI ON /îrmj«/r<".  Création  d  ini  nouvel  emploi  de  sous-iuspecteur  da"- 
rlia»  un  des  départements  de  la  Seine,  de  l'Allier»  du  Cher*  de  ilu^f*» 
d'indrc-ct-Loire ,  de  Loir-et-Cher  et  de  la  Loire»  SBè. 
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4ictioit  Ae  commercé  âVec  te  ptjrs  J>ottr  îeqîîêl  fl  eft'àeàtinei  lét  èbbTin- 

tions  se  trouvent  r^iolnes,  276  fC.  de  c. ,  1 97  ).  ,  . 

IHTÉRér.  De  quel  jour  cst  dû  TinteVét  du  principal  de  la  lettré  ue  cba^e 
^rotestee  faute  de  patcment,  ièh  ;  —  reluî  des  frais  proi«^t,  rectiangc, 
etc.  1  8^»  î  —  comment  le  cours  des  intcrt^ts  est  arrî'te  k  i  égard  de  la  masse 
des  créanciers  du  failîi,  et  comment  ces  intérêts  peuvent  «^tre  reclame's 
pour  les  créances  garanties,  445;  —  versement  à  la  caisse  des  drprts  et 
consignations  des  deniers  provenant  des  ventes  cl  des  rccouvreraenis  d'une 
faillite,  489  (C.  de  c,  19^). 

iMTSRPosiTioif  de  persomf^'»  Sont  condamnëf  «u  fièittèy  urbaii^uerôtilt 
fraudufeiise  les  individus  qui ,  pal*  ioterpoàitîéti  de  personnet ,  çni  firaudu- 
lensement  préMunié  dans  li  fAÎliitê,  et  affirmé  des  crëancèa  tsafj^i^f  fgs 
(C.  de  c,  197).  *  • 

Irtbrpbete.  Il  y  a  dea  covftien  ioterprètei,  77  êt  SO  (C  dCc^,  ié7). 
Voyez  Truchement. 

]fNTEn>'r.N  riON.  (C.  dec,  i  01 .)  y oyer  A rre'ptàlwn ,  Payement. 

IWVEN  r.v  I  l'i:.  Î.Cï.  comincrç.uits  sont  itnus  de  f.r.rf,  tous  ies  ans,  ceîui  de 
leuis  eliets  (  t  (îf  leurs  dettes,  9;  —  livre  des  inventaires,  10  et  i  i  ;  —  in- 
ventaire des  biens  d'uu  failli  à  la  requête  des  syndics,  47  9  ;  -r-  les  meubles 
ciofiTeti  du  de'biteur  sont  remis  k  ces  sjndics,  qui  s'en  c^iargent  au  pied 
de  rînTentaire,  4ê4$  —  circonstances  dans  leM|iieIles  il  est  jpiroc^de  an 
rëcolcment  de  cet  toTentaire,  61 1  (C.  dec,  197).  Vojès  Comiituinictàt9m, 
Détès. 

s 

Jbt.  Les  pertes  et  dominâmes  rt^suîtant  du  jet  d'unie  partie  de»  màrc^ancfisél 
U  la  mer  sont  à  la  chaïf;»*  (!es  assurcnr>,  350;  - —  avis  d'après  ïcque!  ie 
capitaine  d'un  navire  j<t  ut  se  deterniiner  à  faire  ce  jet,  4lOj  —  choix  qui 
a  lieu,  a  cet  ellet,  parmi  les  objets  charge's,  41  1  ;  —  ce  que  doit  contenir 
la  deliberaiiixi  prise  en  cette  circonstance,  et  sa  transcription  sur  le  re- 
gisU^e ,  412;  —  affirmation  de  cette  délibération  ,413;: —  état  des  pertes , 
414;  —  estimation  des  marchandises  jetées  ,415;* —  répartition  des  pertes 
et  dommages ,  4 1 6  cl  suiv»  ;  —  objets  i|Qi  ne  contnbticnt  £oint  âû  ièi ,  4 1 9; 

effets  cpit  n(*  sont  pas  payés  s'ils  sont  jetés,  490;  <—  ce  ^ni  a  lien  reli- 
tivement  aux  effets  charges  sur  te  tillac,  491  ;  — règfes  sur  tes  c<is  où  la 
contribution  a  ou  na  pas  lieti ,  422  ef  suiv.  ;  —  cas  où  il  y  a  lieu  au  rap- 
port de  ce  que  Te  capitaine  et  les  intéressés  ont  reçu  dans  la  contribntion, 
429  ((".  de  c,  197). 

Jj;  rKi:.  (C.  de  c,  l  9  7.)  Voyez  Por/. 

JoiiRNAL.*(C  de  c. ,  197.)  Voyez  IJçre  journal. 

Journaux.  Comment  sont  désignes  ceux  dans  lesquels  doivent  être  insérés 
les  extraits  d*ac;tes  de  société  en  npm  collectif  on  en  commandite.  4  2  ; 
on  insère  dafts  les  jottroanx  les  demandes  en  réhabilitation,  907.  (C^  de 
197.)  Voyez  AcUs  de  société,  Ùèlais,  Saitie,  TVfhunaux  de  eùwkméree. 
Ventes  judietûires, 

JotTRni^BS  de  juillet  ièSO.  Ct  edît  onTeit  ponr  la  ce'Ie!>nition  dît  otizième 
anniversaire  des  |onméei  de  {nillet  199d»  79 1        du  4S  juin  4i4i 

$0. 


Digitized  by  Google 


(  1052  ) 

Jours  fériés,  A  qnelle  époqtie  est  payabie  une  lettre  de  change  qai  trcboît 
un  jour  fcrie  fegaî,  i5i  ;  — quand  le  jour  où  Ip  protêt  d'une  lettre  de 
change  doit  t^tre  fait  est  un  jour  iéïié  ie'gai,  cette  forioalite  csc  rempbe 
!«•  lendemaîn,  i  «2  (('.  tl«' c.  197\ 

Ji  Gi^MEsT.  Celui  du  tribunal  de  rouunrrcc  ,qiii  di'rlarc  la  faillite  et  ordonne 
ra|>po«ition  des  acellés  clici  le  failli ,  4ôt,  4jû;  — >  le  lucnic  jugcœe.ii 
Domme'iiu  juge^ommvMire ,  et  ordonne  rarrettatton  ou  la  gurde  du  failli» 
ihid,  T-  Yoiet  de  recoun  coqtre  lea.  jugomenti  en  matière  de  faillite,  ss« 
ef  #ii{>.T— pareomhien  de  jngea  aont  rendue  lea  pigemcnCa  des  tribunaat 
decomi|ierce,  6S6  ;  — -  compétence,  63 1  el  suip.  —  aflairea  que  ces  inba- 
naai  {vgenrrn  dernier  rcaforti       —  o&  Tappel  est  portë  îIads  les  aniro 

cas,  644  C  t*.  de  C,  197). 
JUGKMENT  arltilrat.  H  e^t  susceplîbîo  d':ippol,  ou  de  poTn*voi  en  cas-safim, 
si  l'on  n'y  a  nnonre  par  k*  coiupr»^nim,  5<;  —  règles  concfriianî  fe» 
motifs,  le  de|)ôt  cl  rexvcution  de  ce  jugciucnt,  ci  (C.  de  c.  tO?  j.  «'ojex 
Arbitre. 

JVGfJi.  Les  livres  des  commerçants  doivent  i^lrc  pnraphe*)  par  los  jngis  d  « 
tribunaux  de  coromeree  on  par  les  maires,  1 1  ;  —  Us  {uge^i  ^cuvent  régler 
fe  délai  (jne  les  parties n*ont  pas  fixé  pour  le  ingénient  arbitrai ,  54  ;  —  S» 
n*ont  pas  le  dîroit  Raccorder  des  délais  pour  le  payement  des  lettits  de 
change,  i»7(C.'de  c,  197). 

2vak9H:ommâ4€ttreê,  Nomination  de  ceux  que  le  tribun  «il  de  commerce  dê- 
si|[ne parmi  ses  membres  pour  suivre  les  aSTAÏrcs  de  faillite ,  4  5 1  ;  fonc- 
tions de  cp«i  coiiiinis-Taires ,  >5^,  453  k  ^^:»,  46*!,  a  400,  467,  469, 
472,  47  7,  48'2,  485,  iH},  487  à  48'J,  \'jr,,  \'J1 ,  498,  50,1  îx  bOA,  jtl. 
519,  hQ"!,  r)2'J,  530,  A.T?,  531,  53r.  il  j33,  517,  55t,  500.  5r.r..  :>G1,  :G), 

57't,  5  7  8,  5  7i),  58  ^  ;  —  c  po(|ue  n  laquelle  GCSicnt  Ici  louctions  des  juge*- 
cominissaires,  5  10  (C  de  c,  1D7). 

Juges  drpaix.  Lorsqu'il  s'agit  d'examiner  des  livrer  qui  sont  dans  tics  licuc 
dlolgnû  du  tribunal  ilc  commerce,  le  juge  de  paix  peut  être  d^c-oué,  m, 
— ^  on  doit  adresser  an  juge  de  paix  expédition  du  iugemcnt  qui  ordonne 
l'apposition  dejifceHes  sur  les  meubles  et  eOets  du  failli,  457  ;  —cas  daas 
lequel  le  [u^e  de  pàixpeut  au-^si  apposer  les  scellés,  ibid.  —  il  doit  donner 
avis  de  l'apposition  nu  tribunal  de'  eoninicrce,  458;  —  le.  juge  de  pais 
doit  assisirr  à  finventaire  des  bieus  du  failli,  et  )e  signer  à  chaque  Tao* 
tion  ,  iSO  [Ç.  de  c.,  1  07  ). 

Jur.KS  (îes  trilr.uaux  de  comvi<irc.^.  Leur  iiunlue,  Gt7;  — rpîui  cfrs  sv.^' 
ple'.ints  e>t      DMor.mnnc  aux  besoics  da  service,  —  mode  il'eicctiou . 

fît  9,  C21,  Ci  2;  — temps  pour  leinul  ils  peîivctit  èlie  tetliis,  g  23;   l«s 

jug  s  n'ont  pivs  de  traitement,  02»;  —  serment  qu'iU  prêtent,  62  9  (C.  dt 
'  c,  107). 

L 

Laconu  des  routes  dépm'UmentaJcs.  Une  loi  prcccdcc  d'une  enqudtc  pent 

ordonner  le  c!as<îrment  ou  Te^c'cution  d'une  route  intéressant  pinsienn 
dc'p  irtenients ,  Iorsi|Ue  l'un  d'eux  r  efuse  de  classer  on  d\>\ coûter  la  por- 
tion de  route  qui  doit  traverser  sou  leniloire,  9!  7;  —  !•«;  <?c'pen<es  ôf 
construction  sont  supportées  proporiiouDcUemeut  par  chaque  départemcal 


Digitized  by  Google 


(  1053  ) 

intémué ,  tl^itf.*—  cites  peuvent  être  mises  pmur  la  toUlité  k  la  cliarge  des 

dëpartenieiits  qui  auront  réclame  le  classement  ou  l'cx^rution  sur  !e  terri- 
toire d'un  autre  dff parlement ,  ièid.  {Loi  du  25  juin ,184/ ,  n"  9  ^83.) 

LÉGION  ttrarii^ère.  Division  de  cette  le'gion  cri  deux  rëgimcms,  8;  — force 

'  de  cliacun  de  rrs  rc'i^impnts  et  leur  coniposition ,  9;  —  durée  de  Teugage- 
inctit  des  {'tran^ers  (jin  sont  ndnii>»  dar.s  ers  re»;iiucnts ,  10. 

LtTTUt  (/e  cltan';r.  S.i  roi  iiie,  1  lO;  —  sur  qui  t'f  comment  clie  peut  être  tiri-'e, 
III;  —  dans  quel  cas  elle  est  rt-putce  simple  pro"iucsse,  IIS;  —  quelle 
▼aleur  a  ia  signature  des  femmes  et  des  filles  non  marcbandes  publiques 
sur  les  lettres  de  change,  1 1 3;  —  oullitë  de  celles  qui  ont  été  souscrites 
par  des  mineurs  non  négociants,  lis;  — -  provision,  \ih  tt  Juiv.  —-ae- 
cep'atioo,  iiB  el  suiv*  —  acceptation  par  întervendon ,  iso  etsuiv,^ 
échéance,  t99  eism»,' — •^endossement ,  li^eptuip,  —  solidarité,  t40; 
~  aval  ,111;  —  payement,  1 4S  et  suiv.  —  mesures  k  prendre  pour  ^tre  * 
paje*  d'une  lettre  de  change  perd\ie,  I4D  et  svu'.  —  payement  par  inter- 
vention ,  ibS  et  sut\>.  —  droits  et  devoirs  du  porteur,  i  GO  etsui'f.  — protêt, 
173  et  suii'.  —  recliungc,  177  et  suii>.  —  j»rescri|»tion  ,  189;  —  confre 
«jvii  l  action  en  rapport  doit  être  intentée  lorsqu'il  est  prouve  <jue  des 
lettres  de  change  ont  cte  piiycfîs  après  la  cessation  de  pai  ement  et  avant  le 
jugement  déclaratif  de  faillite,  4  49;  —  compétence  del  tribunaux  de  com- 
merce ou  dVrondisscment  relativement  aux  lettres  de  change,  tsç  et  " 
6*7  (C.  de  c,  197).  Voyez  Acceptation,  Provision^ 

JLbttrb  de  voiture.  Contrat  quelle  forme,  tOl;  —  sa  rédaction,  tot 
(C.  de  c,  197  ). 

Lettres  missives.  Liasses  et  copies  qui  ddiveot  en  être  faites  ,8;  —  les  lettres 

adrei^sées  au  failli  sont  remises  aux  syndics,  471  (  C.  de  c. ,  197). 
IjIBERtr.  Le  juj»e-conimissa!re  peut  proposer  la  mise  en  liberté  du  failli, 

avec  snuf-ronduit  provisoire  de  sa  personne,  47?  (  C.  de  c,  197). 
INCITATION.  Dans  quel  cas  celle  rf'un  navae  peut  être  accordée,  220  (C.  de 

c,  197).  Voyez  fentes  jurficaires. 
Liquidation.  Celle  du  mobilier  d'un  failli,  565  et  .«utV.  (Ç.  de  c,  197  ). 
LivftB  des  inventtUres,  Sa  destination ,    —  son  paraphe,  etc.  to  (Ç.  de  c, 

197). 

LivaBjoumo/.  Le  commerçont  doit  y  inscrire,  fnois  par  mois,  les  dépensas 

d e  sa  maison ,  9  (C.  de  c,  1 97  ). 

LivRR  de  commerce.  Tenue  de  ceux  qne  doivfhit  avoir  les  commerçants,  8 
et  9;  —  dans  quel  cas  la  représentation  en  pistice  en  peut  être  ordonne'e, 
14  et  15;  —  coniini55ion  pour  lenr  vt-rification  quand  ils  -ont  diinsunlieu 
cioif^nc,  IC;  —  sei  inédit  quj  j  rut  è'.n-  de'fere  en  cas  de  refirs  dp  représe  n- 
tation, 17;  —  les  livres  dii  fiiUi  sont  (Mr.iits  des  set  lle's  ,  et  remis  aux  svn- 
dics,  47  1;  —  les  syn.lics  ajtpcllcnt  ie  laïUi  qni  a  obtenu  un  5aut"-conduit , 
pour  clore  et  arrêter  ses  livres,  4  7  5;  —  ras  dans  lequel  le  bilan  f»t  dressé 
a  faide  de  ces  livres,  476;  ^«  rirrêgulariié  des  livres  peut  faire  déclarer 
le  failli  banqueroutier  simple,  689;  —  le  failli  qui  a  soustrait  ses  livres 
est  déclare  baiiqueroutit.  r  frauduleu.t ,  69  i  (  C.  dec,  1 97  ).  Voyez  Paraphe, 
Sce/fJs,  J'i'sn.  • 

LivnE.s.  Voyez  Douanes. 

LivRF.8  f/es  aj^enfs  de  change.  Forme  prescrite  pour  la  tenue  de  ces  livres, 

%%  {il.  de       1  DT  \ 

i«YKRS.  Les  loyers  des  magasins  où  se  trouvent  déposés  les  agrès  et  les  ap- 
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paraux  iont  des  dettes  pnvilepie'es  ,  19I;  —  rôles  par  lesquels  ils  doivent 
être  constate»  ,  I9î; — pniu'iprs  >iir  ie  loyer  des  inafrlotî» ,  25?  et  suw. — 

'  j« 

fa  fuspeoilon  def  voies  ^exécobon  pour  |>aryenir  au  payeneDt  cict  loyers 
lot  il»  etfetf  mobilfêri  terrant  à  re«pIoit|tioii  du  c'omnercc  dn  fkipi,  fit 


être  constates  ,  I9î; — pnuciprs  >iir  le  loyer  des  inafelotî» ,  25?  rtsun^'.- 
\es  joyers  de-i  maielots  n'eairent  |>oini  en  Cv)ntribution  pour  le  rachat  <i( 
tnarfiiandises  prises  par  iVnoemi.  304; — detai  pour  U  prescription  d*ai 
•cnoo  eh  payémèotae  loyers  c^e  léqulpai^ed^iin  navire,  493;  —  Durée d 


^[▲GASiN  à  poudres,  Ce|ui  de  |^rinoDt,  prèa  Borcjeaux  (Gironde),  m, 
fif|cc|d  VB^  iierrice  de  rft4n>iptftr«Wn  ^ei  bontrîbntioiif  fai^irMes,  su. 
}fiî^QKi\ytt^VQ'^tz  ^rais ,  IÇotftrêf  ^ceUis. 

^A^ORiTi.  pefie  qui  eij  nétessaire,  à  peine  ({e  nultitcf ,  pour  la  formatioBli 

CDDÇor4«|  •  ^07  (  C.  de  c,  1^7).' 
Ij^AiRGs.  |/e«  lirrf'      conimot  r  int':  doivont  être  ptrmpbëi  par  les  maires «1 

açiioints,  on  par  les  juges       tribunaux  de  coninierce,  1 1;  — -  il  en  est ^ 

Dieme  du  repi.-tre       capiiaine ,  î -2 1  (  C.  de  c  ,  1  97  ). 
Maison  d'arrêt.  Dépôt  de  la  pers^tpne  du  failli  d^nai^  oiai^on  d'arr^  ^ov 

dette»,  455  (C.  de  c.,  197  ). 
Maître  r/e  navire.  Voyez  Capitaine,  Tnichemrnt. 
^Iaîtres  au  cabotage.  Voje^  Pensions  de  la  marine.  - 
If  ilTBSS  tU  Ifàteftux.  Yojvi  KoUmiers,  '    '  *  ' 

^AV!fm^^^lO^.  l^eifiet  eofoiinies  par  tou|  syndic  <|ui  s'en  rend  coupable, 

•M*(Ç.  (|e' c.,  ifT],         »  • 
^kfP^TAt^^t^.  Cénsqiûeflminislrentiinefociécémnp^ijiiieflODt  teinportim 

etréTÔcnbtes,  SI  (d.  de  c.,  t99). 
MANUtACTUR as.  Voyez  Enfants. 

||ARrnAr<DE  ptf Clique,  Quaod  U  femme  est  repuide  telle,  4  et    (C  C 

197).  Vovei  Femmes. 

^AR(  lfAM DISES.  Le  capiiaine  d'un  navire  en  est  responsable  ,52  2;  —  casdao» 
lesquels  les  capitaines  do  navire  peuvrnt  en  mettre  en  gage  ou  en  vendrr. 
9^4;  —  le  capitaine  et  les  gens  cie  i'e(|ui^age  ne  peuvent  c|>arp;^er  aut  urw 
marchandise  pour  (eilr  compte  sans  antoHattion ,  2  :»  i  ;  -  Les  marchandiso 
cbarjgées  sur  tin  nairire*  font  affectées  à  Texeration  des  couyentions  des 
parti»,. tfo;  ^  cas  dans  (e^uel  |c  ebargfur  peut  retirer  ses  mnrcbaa* 
fiaesifun  narire,  S9|i  — circonstances  qui  permettent  An  càp'itaîne  de 
les  inettre  b  teite,  S9t;  —  le  cbârgeiir  qui  retire  ses  m8rcban4iaes  pea- 
(l|an(  fe  voyage  est  tenu  d'en  p«jer  le  fret .  <93;  —  d^Ui  pour  la  prcscrip> 
Hop  dune  demande  en  délivrance  d  ■  marchandises  apportées  mr  un  na- 
vire, 433;  —  les  marrhandis»^s  vt  dcttrr'es  -jujotti's  a  dr'pe'rîssemrnt  «ont 
retirées  des  scellés,  et  vendues  ii  la  (Mil;'  née  ({«-^  syuilH  <4  d'uiu-  failliie. 
470;  —  les  marchandise*  ilu  lailli  soui  rmiiscs  auv  9\  n  !u  après  I.1  clôture 
de  l'inventaire,  i84  (C.  de  c.,  197).  Voyez  Cu/utatiiCf  i  onsi^aïain, 
pistractionsfra^Meusts,  prêt.  Revendication^  Venus, 

March  aÎi DJ8S8  neiii^.'Vd|yea  Tenu  mux  enchères. 
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Il  \ftCBés.  VojM  GarmUiê, 
ARGB.  II  ne  doit  pas  être  fait     transporCi  en  marce  dcf  (nnret  des  com- 
VnerçaJft;  ib;  —  oir^ott  mettre  en  niâr^e  des  lettres  de- vottnre  fe» 
marques  àei  oljeUà  CniOBporte|',  lOl'  {Ç.  de  ci;  197). 

Mari.  N('ct'<;sitë  de  son  con^ëntément  pour  ijne  la  femme  puisse  être  mar- 
chande publique ,  4'  (  Ç.  cîc  C.,  197).         '  *  * 

Masse  des  c'rèanct'trs.  Créanciers. 

Matelots.  Lt*  capit.iine  a  le  droit  de  choisir  et  de  les  louer,  2  2  3;  — 
lorsqu'un  voyage  est  rompu,  les  uialelots  lones  sont  payes  des  journée? 
par  eux  en»plovees  et  indenmises,  252;  — cas  où  les  tunlelois  n'ont  droit 
qu*aùx  8im|>fes  |ourueeâ,  2  33;  —  règles  sur  rindemnite',  d'après  les 
causes  de  la  rii|}ttirè',  du  reiarderacnt  bii  de  la  prolongation  du  Tojage , 
9ft7}'-^  les  matelots  pc  peuvent  prétendre  4ucun  loyer  en  cas  de  pitrte 
entière  du  nnvire'èt  des  m'aréhandises,  t58;  —  payement  des  loyers  ëcbua 
forsqu'uiic  partie  du  navire  est  s.inve'e,  959  et  stn\'.  —^traitement  dji 
(nàtçiot  ad  service  du  'navire,  en  cas  de  maladie  on  de  bl*  >siii  e  ,  2*62 
oyers  du  matelot  mort  pendant  fe  voyage  ou  tue  en  dt^end.int  le  navire, 
265;  —  le  navire  et  fe  iret  sont  spt^i^iaTemenl  aflTeete's  aux  loyers  des  ma- 
telots, 27  1;  — ces  lo vers  n'entrent  point  en  contribution  pour  le  rachat 
âes  marchandise?,  501;  —  il  ne  peut  être  fait  aux  matt  lois  .uicun  pri^t  k 
|a  grosse  sur  loyers  ou  voyages,  819  (C  de  c.,  197).  Voyez  ^«^v/^cwcn/.*. 

Matières  viétaUiqucs,  Le  courtage  ou  a^hat  «je  ces  matières  peut  ^tre  fait 
parles  courtier^  concurremment  avec  lès  a^Qts  de  change ,  mais  ces  de|>' 
nierB  inf  seuls  lie  droit  d*»  n  constater  le  coàrs,'  76  (C.  de'  c,  197). 

MAt9«  Avis  que  le  càpitaiiie  doit  t*  èndre  ^Yânt  de  conper.ceux  ^un  navire  ^ 
410  (u.  iec.,  ifii). 

M  É  M  oiut.  Voye&  Pièces» 

Mesures  conservatoires.  Celles  k  prescrire  par  le  tribunal  de  commerce 
lorsque,  après  rhomologation  du  concordat,  ie  failli  est  poursuivi  pour 

banqueroute  frauduleuse,  52  t  fC.  de  c,  i97), 
NIktoles.  \o\Qi  Effeis  mobiliers ,  6ccHi,':, 
Mexique.  >  oyez  Indemnités. 

MllfLS.  tlcclen^ent  sur  [es  enquête^  qui  doivent  pre'ce'der  l'application  de 
fîi  loi'  du  97  ayn'l  1^3^,  relative  anx'mhiet  rnondêet  ou  menacées 
It'inôndationt  847;  ^renseignements  qui  doivent  ^ire  consfgmes  dans 
cette  enquête,  é4S;  —plans  qui  doivent  y  i!tfè  {oints.  tfttVf. s  —  leur  dé- 
pAt  k  la  sous-préfeçture»  o^  sera  ouvert  an  registre  destine  h  recevoir  les 
i  tscrvatîons,  {bid'.  \  —  comment  Tenq^ête  «m^  annoncée  ,  ibid.\  —  forma* 
tioTi  et  attribution  de  la  commission  nenquêfc,  819;  —  les  cbambfes  de 
commerce  et  les  chambres  consultatives  seront,  s'il  y  a  lieu,  appele'es  i 
(lonner  leur  avis,  l'bid.  ' 

MiNKi  RS.  Le  tuteur  ne  peut  renoncer  à  la  faculté  d'interjeter  appel  d'un  ju- 
gement arbitral  sur  une  conl.  station  dans  laquelle  ils  !»ont  intéressés^  G3 
Voyez  Lettre  «Ar  change» 

MiNEims  ànancinéJ»  Conditions  sans  lesquelles  fli  ne  peu  vent  contracter  des 
«engagements  de  coahmert^,  t  er  5 1  —  faculté  que  leur  donne  Tantorisa- 
tiou  des  père  et  mère,  6  -(C.  de  c.,  197).  Voyea  AUénation,  App\sl, 
Hjfpothè^iie.  *  ■ 

M^kisTÈRB  tU  l'agriculture  et  du  commerce,  M.  Dnchâtei  est  chsrgë  de  ce 
mi^irtèfe  j^ndimt  r^biençe  de  If.  CuniU-C^ridaîne,  913. 
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Ml^tiSTLRE  (te  ta  r;ionnr.  Crédit  ouvrit  sur  l'exercice  1841,  809;—  rc- 
liucu'uii  des  Cl cdiU  allouer  sur  Pexercsce  1840,  pour  les  chapitres  viij, 
X  et  XX,  ibul.  {loi  du  15  juin  I84t,  «•  9300), 
MimistArb  dcsjiuànees»  Voyex  Adm'nistration  des  eûntributioHS  dirtties* 
Mm isrftiiB  de$  Urupous  pubiies.  Crédit  cxiraordinaire  po^r  racquttteiaeiit 
dec  dépensct  iioputablci  *iir  les  produits  specitlûës  •ntéricun  à  tsst, 

733. 

MiMSTÈRB  publie,  ht  dépôt  de  la  penoone  du  f«iUi  cft  exécutée  à  ia 

tli!ij;cncc  du  niîniNfirr  public,  hQo,  le  jnge-commiîtsaire  transmet 

iinnit  (iiu'cinent  an  procureur  dn  Roi  les  ine'inoires  ou  comptes  *ora- 
luaircs  de  1  état  apparent  de  la  faillite,  4  82  ; —  le*  odiciers  du  ministère 
public  jument  se  transporter  au  domicile  du  failli,  assister  ii  l'inven- 
taire el  requérir  communication  de  tous  les  actes,  livres  et  papiers, 
*  489}  —  les  pièces,  titres  et  pupiers  d*nne  failtîte  sont  remis  au  mi- 
nistère  public,  «oti^la  prcsiaiioo  de  serment  des  juges  des  tribuoauz 
de  commerce  a  lieu  sur  les  conclasto&s  du  ministère  public,  et9  (Cde 

Mobilier.  Comment  se  répartit  le  montant  de  celui  d*nn  failli,  665  ef  nuV. 

\r.  de  c,  197). 

Mois,  lis  se  calculent,  pour  la  lettre  de  chsinge,  d*après  le  calendrier  gr^o> 

rien  ,  l  32  (C.  de  c. ,  197  \ 
MoNNAin.  On  doit,  dans  les  contrats  d'assurance,  évaluer  les  monnaies 

»'trani:ërc3  en  iiionnaies  de  Trance,  338  (C.  de  C,  107  V 
MuMTioNS.  ('elles  de  guerre  cl  de  bouche  conuibueui-elles  au  jet  k  la  mer, 

410  (C.  de  c,  10?). 


1 
î 


N 


Napoléott.  (  redits  additionnels  pour  les  <!(  j  enses  de  la  translation  deg 

rcftes  mortels  tic  l'empeieur  Napoléon,  de  la  ce're'mon'c  funèbre  et  de  la 
coMsrruction  tie  fon  tombeau,  8.17  {Iti  du  '2S>  juiu  t6-il,  «'» />^7«S'  ;  — 
crédit  pour  le  transjMM  t  et  la  pfi<e  de  la  sf  une  de  l'enipcreur  Napoléon 
&ur  la  col  line  de  la  grande  uriuec,  k  liouiogne,  938  (/ui  du  Uô  jum 
1841,  w«  9Jli)). 

Navigation*  Sont  déclarés  d'utilité  publiquS  les  fravanx  b  exécuter  pour 
la  rectification  et  lapprofondissement  de  la  rivicfe  de  Bresie,  entre  le 
port  de  Tréport  et  la  ville  d'£u,  099. 

Nawcation.  Droits  de  navigation  qui  ne  sont  pas  réputés  avaries,  409 

(C.  de  c,  1 97), 

Naufrage.  Rapport  que  le  capitaine  est  tenu  de  faire  lorsqu'il  a  fait  nau* 

fra.«^e,  «40  r/vufV.  ;  —  les  prrif  -;  et  dî^ninirpes  causes  j)  ir  Te  naufrage 
Pont  à  la  charge  des  as  m  cnrs ,  3:)0;  —  on  peut,  en  cas  de  naufrage, 
délai  <;er  les  objets  assure»,  3ti9  (C.  de  C,  107).  Vo^cz  Emptttni  à 

la  fp  osse. 

NAViriiiS.  ils  sont  iiieublei;,  ain.«i  que  tous  les  autres  bâtiments  de  mer, 
190;  —  ils  sont  affectés  aux  dettes  du  vendeur,  ibid.;  —  refpoosabilité 
du  pripriétairedc  navire  relit ti»-emei)t  aux  frais  du  capitaine,  916.  Cet 
article  a  été  modifié  par  la  loi  du  14  fuin  1941.  Voyes  Propnétairts  de 
na%'irt$i  —  fr^is  dus  à  raison  d*ttn  retardement  dans  le  départ,  994 
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k  U  charfjp  de  qui  est  le  fret  quaucl  on  est  conlruint  de  faire  radouber 
unntivirc  jiond.mt  le  voyage,  290  (C.  de  c.,  197).  Voyez  lidtimenls  de 
mer,  Cap'taine,  Ltcitatwn,  Marchandises ,  Ventes,  Voyage. 

NicocB.  Effets  des  obligatîjns  contractées  par  la  femme  marchande  .pu* 
blique  pour  ce  qui  concerne  ion  négoce  »  ft  (C.  de  c,  197). 

KéoocJATJOiis.  Le  résultat  de  celles  qui  »*opèrent  dans  (a  bonne  dSiermine 
le  cours  ^\\  change  ,  etc.  71;  —  négociations  que  les  ageittsdç  change 
ont  droit  de  f.a'i  e  leuU  ou  concurreniiiient  avec  les  couriierf  de  marchan- 
dises, 7  6  (C.  de  C,  197).  Voyez  Conditions ,  Livre  journal. 

Nom.  Les  aj^ents  de  clian^e  et  !es  rniirtiers  ne  jH-uvent,  ni  soin  leur  nom, 
ni  sous  un  nom  interpo>e,  s  infeicsser  dans  aucune  eniropiise  ooininer- 
riale,  86; —  noms  t|ui  ilo.vent  être  en.nji  tl.ius  ici  Ictîrcs  de  voilure, 
lûS  ;  —  Tcndossement  doit  e'noncer  ie  wmw  de  celui  à  i'ordi  e  de  qui  il  est 
passé,  137} — »Ie  compte  de  r  tour  doit  porter  celui  dè  la  personne  sur 
laquelle  la  retraite  est  fiite,  t8t;  —  lorsqu'une  société  en  nom  cqlicctif 
fait  faillite,  la  déclaration  doit  contenir  le  nom  de  tous  les  asrociib  soli- 
daires, 4  311; —  sont  passibles  des  peines  de  la  banqueroute»  frauduleuse 
ceux  qui,  faisant  le  commerce  sous  le  nom  d'autrui  ou  soûs  un  nom  sup- 
posé, se  rendent  coupables  des  faits  prévus. par  l'article  69 1 ,  693  (C.  de 

197). 

Nom  social.  Celui  sous  îequi'l  e.-^t  régie  une  socicie  en  roninuindite ,  23 
f-t  2 1  ;  —  la  sociéic  anonyme  n'cxis;e  pas  sous  un  uom  âocial,  sa  (C.  de 
e.,  107  1. 

NuMS.  Sont  aulurises,  M.  Pierre,  îi  ejouier  à  son  nom  celui  de  Lefè^re , 
ll|  —  M.  Villain,  à  ajouter  à  son  uom  celui  de  Moisnel,  so;  — 
M.  Georges  Ifypolite,  à  ajouter  k  son  nom  celui  de  Géricault^iM  ; — 
M.  GéUes,  k  ajouter  à  son  nom  le  root  Saint,  ibid,\  —  M.  Fatras,  b 
substituer  b  son  nom  celui  de  Rambaud,  69S  ;  —  MM.  Jtan,  à  a|ontcr 
b  leur  nom  celui  de  Biffe,  450,  —  M.  Bernard,  a  ajouter  devant  son 
nom  celui  de  Mistral ,  ^7  8  ;  —  la  demoiselle  Benok-Catiin,  a  retrancher 
de  ses  noms  celui  de  Cattin,  491;  —  MM.  Maretj,  h.  ajoufer  à  leur  nom 
celui  de  Muni^c ,  53  1  ;  —  M.  Bvinujucnod  et  sa  sœur,  à  ajouter  U  leur  nom 
celui  de  CItrcsticn ,  :>r)n;  —  M.  IhJU  z,  h  ajouter  ji  son  nom  celui  de 
ti'Anos,  G24;  —  M.  Uohcrt ,  à  ajpUîer  U  son  nom  te'ui  de  du  Gardicr, 
G82;  —  M.  liasse^  à  ajouter  k  sou  nom  celui  de  Utut^ron,  G83.;  — 
M.  Roquet,  à  substituer  b  son  nom  celui  de  Mont^aUe,  738  MM.  /4nne, 
k  substituer  a  leur  nom  celui  de  Derbois,  748;  M.  Boudard  StuniC' 
James,  b  ajooter  bson  nom  celui  de  Gaueourt]  884. 

NoTABLAS.  Confectioti  de  la  liste  des  commerçants  notables  de  chatjue  ar- 
itindissement  y  6 1 1^  (  C.  de  c ,  i  o  7  ). 

KOTAIRES.  Peines  stais  lesquelles  le  notaire  qui  a  reçii  un  contrat  de  nia- 
riaj^e  entre  r'j)  )n\  dofiil'im  est  conin:ercaHt  est  tenu  d'en  ren)ettre  l'extrait 
destine  ii  être  atiicl.e,  GH  ;  -  les  »»ot.iires  peuvent  rédiger  len  rontr;its  ou 
polices  d'assurance  cou(  ;irri*ninipi  r  avce  les  coîu  îiers ,  "«i  ;  — formalite.n 
qu'ils  doive.it  ob^irver.  it  peii.e  l'.e  de  ti •  i-.l;on ,  dépens,  dommages  et 
inlérëîr,  17G;  —  les  contrats  k  la  grosse  sont  faiti  devant  eux,  ou  soun 
signature  privée ,  3 1 1  (  C.  de  C. ,  1 07  }. 

liouRRiTURB.  Délai  pour  la  prescription  d*une  action  en  payement  de  nour- 
riture fournie  aux  matelots,  466  (C  de  c,  197  )• 
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Nullité.  Formalités  prc§crites,  soat  peine  de  nullité',  pour  îes  extrait! 
d'actes  de  société  en  nom  coî!octi|"  et  en  commandite,  12  ;  —  causes  qui 
rendent  l«  >  contrats  d'a?^^'iiraii(('  nuls,  31*7  k  319,  357  à  305;  —  imUit»' des 
pioteslution.<*  et  r«M  l,iniu  ^un»  faites  trop  tard,  43G  ; —  nuflife  de  tous  acte'. 
traotUtifs  de  p^opnëtâi  k  titre  gratuits,  payemeuXs«  hvothcques,  droiis 
l'ant/cfcrèfe  ou  âe  QftnttMément,  fluts  nar  le  'Mttenr  éepnfs  T^puque 
de  la  cefifttioti' de  ses  nayenieiiti*,  ê^^; — ^càa  èin»  tequc!  tous  aùCrei 
payements  et  toiu  atiferé«  aeçes  peaveot  être  annnfés,  447$  ^  Comment 
iétatific  (econ^oftlat,  a  peiné  cle  nullité,  507  ;  —  ^i^ature  du  conconiat 
iëance  tenante,  tons  la  mt^mr  peine,  509;  ^  de'Iaii  wmt  Topnositiôn  dci 
créanciers  refusant»,  5ic  ;  —  deUi  po\ir rhomologatton  etier  efRets,  ftt^ 
(f*.  dec,  197).  Voyez  Actes,  Ventes juaiciaires.  '  '  • 
N(  MbRo.  Le9  lettres  de  voiture  (doivent  ponef  en  mar^e  les  numéros  dea 
'   objeu  à  iraQ«|>orter,  10s       de  c,  197).    •••-»••  * 


O 

QiLiOATioiis.  Cellet  qne  la  femme  marchande  |}ublic|iie  peut  cnnfracter 
iani  le  cddacfntement  de  son  mari,  5  ;  ~  quelles  obligations  lont  répnléei 

actes  de  commerce,  6  3î  (C  de  c. ,  197).  Y^jc^  Prescrifiùm^^  ' 

Ofpichs.  Voyer,  Transmission  d'njficès.  ' 

OffjcieiIs  (le  navire.  Les  dispositions  relatives  aux  loyers,  pansement  et 
rachat  des  matelots,  leur  sont  communes,  S7S(C.dcc.,  L97). 

OrficiEHB  du  minisfère  public.  S/o\^i  Mint'stère fmèhc. 

O^PiCfulf fùhtieM»  Comment  est  cboiii  cefûî  qui  doit  procéder,  après  fin- 
TCnil^,  à  Ta*Tei)ke'det  effets  moftfliéri  im  mkftbandftes  dn  fyifi:  486  (C. 
dec..f9T).  '  »• • 

OpàaATioiis  de  commerce»  Comment  les  agents  de  cbanse  et  les  coi^rtiera 
'  flohreht4|s  lés  Consi^êr  sur  (eifrt  fiTres,  84; -^«nieires  opérations  «ont 
re'pute'es  actes  de  connnerce,  888  ètsmy*  (C.  de  C,  toV).  Vo^ea  Bomriei, 
Comlitions,  Hasard ,  Lû're  fntimal.  '       '  ' 

Opposition,  t'as  dan«i  lesquels  les  rrc.mciers  peinent  s'opposer,  vn  ce  qui 
les  roneeine,  à  un  jugerneut  de  si'p.uation  de  eoips,  tiO;  —  on  peut  s'op- 
poser .lU  pay<'nuMit  d'une  l<'tTi  e  de  chaug»',  lorsqucdie  est  perdue  ou  que  le 
porteur  a  fait  farllite ,  1 19  ;  —  ca^  dans  lequel  les  demandes  en  distraction 
sont  converties  en  oppositions  à  la  délivrance  du  prix  de  fa  vente  ,  3 1  o  ;  — 
temps  après  lequel  les  oppositions  ne  sont  plus  admises,  1 19  ;  détal  pour, 
la  production  des  titres  oé  la  part  des  èréànciers  opposants,  9f  8  $ —  com- 
ment n'est  procédé  V  ta  colfocaiion  des  créanciers  et  k  lafiAriWion  des 
deniers,  f  i4;  —  comment  il  est  statué  e^  cas  d^pposifioh  an  conmrdat, 
ft  12  et  yi/iV.  —  tonié  partie  inte'resse'e  peut  former  oppositioa  k  la  réhabi- 
litation d'un  failli  ,  no 8  (C  de  c,  t97  ;.  Voyer.  SulUtè. 

Ordonnance.  11  en  faut  une  du  jut;e-coinmissairc  pour  retirer  les  deniers 
verse's  par  les  syndics  d'nue  folliite  à  la  caisse  des  dép6ts  et  conSiffua- 
tions,  489  (C.  de  c,  197  ). 

OsDRK.  A  I  ordre  de  qui  peut-on  tirer  une  lettre  de  change,  1 1 0  ;  ~  défeiiae 
defantidater,  àçeinedefauz,  189  (C.dee.,^8t>  '      .  ' 
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Okdrs  entre  les  créanciers.  Comment  sont  considères  lei  créanciers  qui 

ne  V  ifniicnt  pas  en  ordrr  utile  ,  5 'j6  (  C.  de  c. ,  i  D  7  ). 
Ouvriers.  Les  sommes  dues  aux  ouvriers  eniploycs  ii  \n  cousuucîion  dcft 

f  »  [  -il'*.  • 

navires  sont  des  dettes  privilégiées,  I9t  (C.  dec.,  197). 
Ouvriers  mlitiures.  Voyez  Ét^l(séement  â'Indret. 


Paquebots  à  va/ieur.  Cre'dits  extraordinaires  pour  les  frais  de  construction 
de  neuf  paquebots  k  vapeur  sur  la  Mediîerrane'e ,  823  ;  —  mode  de  cons- 
truction de  ces  paquebots,  824;  —  marchandises  qu'ils  peuvent  trans- 
porter, ibid. —  lorsque  le  commandement  est  exercé  par  ^es  oHicicrs  de 
fa  marine  royale,  les  cjétaib  du  service  sont  conjîés  à  un  agent  co^nmis- 
•ionné  par  Fadminratration ,  i^t</. tes  dispositions  dn  Çôde  de  commerce , 
en  ce  qui  concerné  la  'responsa*kiiIité  des  armateurs  et  des  capitaines  4f 
iiayires^  ncsont  pas  applicables  k  TEtat  et  Sises  agents,  ^95;  —  àssimifa- 
tion  de  ces  |MU|aêbots  aux  bâtiments  |à  marine*  royafe/ t^û//(/oi'db 
44 juin  1844,     9:173).  ,  ' 

Para<»he.  fJvres  e^  re;;istres  des  commerçants  qui  doivent  être  paraphe's, 
etc.  10  et  1 1  ;  —  fe  registre  du  capitaine  est  aÉsujetti  à  cet^e  formalisé, 
22  4  (C.  de  c. ,  I  97  ). 

Partagks.  Voyez  Ventes  judiciaires. 

Participation.  Les  associations  commerciales  eu  partici|)Ation  sont  a|ito- 
risées,  47  e/  suiv.  (Ç.  de  c,  197 }.  Vo^ez  Associés. 

PâkTiR  etViYe.  ISô  cas  ^acquittement,  fes  frais  poursaite  èn  banque- 
route frauduleuse  sont  k  la  charge'  des  oréâncieifs  qui  st;  sont  tendus  pa|w 
ties  ciyilfs,  59t(C.dèe.,  197). 

P  A  vÀOB.  Voyez  Budget  de  4S4B ,  Reeeties.  • 

Patehrht.  Les  lettres  de  chauge  doivent  énoncer  Vëpoque  et  le  lieu  du  pajë- 
ment,  1 10  $  elles  doivent  c^tre  payées  dans  la  monnaie  qu'elles  indiqueott 
1^3;  — re<!ponsabilite  de  celui  qui  paye  une  lettre  de  c  lian-  e  avant  sojl 
échéance,  144  ;  —  libération  de  celui'quî  paye  ii  reclii*ance  et  sans  opposi- 
tion ,  t  15; —  le  porteur  ne  jient  être  coiifraiiit  de  recevoir  le  pavement 
avant  leclicance,  146;  —  conditions  pour  la  validité  du  payement  d'une 


tireur  et  des  endosseurs,  1 56  ;  le  porteur  faït  brdtester  pour  Te  surphuL, 
i&id.  —  les  juges  ne  peuvent  accorder  aucun  délai  pour  le  payement  oune 
îettre  ds*  change,  167  ;  — une  lettre  de  change  prbtestee  p^ut  élré  |jtayëe 
par  tout  intervenant  pour  le  tireur  ou'  pmir  Ttin  des  enuosseurs ,  1 5Ç  ; 
droits  et  devoirs  de  celui  qui  paye  par  intrr  vention  ,  1  59  ;  —  libet  ajirm  qui 
re.>ulte  de  ce  pavement,  ibid.  —  à  qui  la  p  «  ftTence  doit  être  accorilL'c  eti 
cas  d<5  concurrence  pour  le  paycnu-nt,  ihir'.  —  la  cessation  de  payement 
constitue  un  commeri^ant  en  étal  de  laillile,  4  37  ;  —  titres  dont  la  repré- 
sentation est  nécessaire  pour  un  payement  à  faire  aux  créanciers  d'un 
failli,  ft69  (C.  de  c,  197).  Voyez  AdJut(ication ,  p^firiiton,  Fçkilîite, 
ïfûUité,  Perte^,  parieur /Recette,       '    *  *  " 
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Pl^AGE.  Modification  du  tarif  C.s  droits  perçue  au  pont  do  i.i  Ba^«e-Charuc,à 
Angcr»  (  Maiiic-cl  Loire  J  ;  ii;  —  n(iu\cau  turif  pour  !a  perception  da 
droits  au  paM.ige  d'eav  du  Croii^ic  (  Loîre-Inféricure  ; ,  G  ou  ;  —  tarif  impotë 
au  fermier  du  passage  d'eau  de  Dcaulieii  (Loiret),  pour  les  tMCi  des  vai- 
tares,  ê99,Vojt% Bacê. 

Pkaux  Crûtes.  Voyez  Douanes. 

P£ifftOKS  de  la  marine.  Conditions  auxquelles  les  capitaîoes  mn  long  roan 
auront  droit  à  la  pension  dite  flemi'êoMe,  accorde'e  aux  enseigoes  ae  Tais- 
seau  auxiliaires,  G9  7  ;  —  et  les  maîtres  au  petit  cnUotage*  à  la  peosloo  dftt 

dcmi-solilc  dt'  pilote-rôtier  de  premirre  c  l.i*^«^(*,  G  9  8. 
Pr-Nsio.NS  militaires.  Cn-dils  addiiiomu'ls  pour  l'i iisi  i  iptioii  et  le  payement 

des  pen^iioiH  militaires  k  liquider  d.ins      coui'S  de  l:i4t,  Qbi  (/oi  du 
mai  1841,  92i)i). 
PERQUISITION.  Lorsquiiy  a  cii  fausse  indication  de  domicile,  le  protêt  doit 

être  précé 'tf  d*uo  acte  de  perquisition,  t7S  (  C.  de  c.,  197  )• 
PcAtM.  Celles  dont  le  commissionnaire  pour  les  transports  pair  terre  et  par 

eau  est  tenu,  08  ;     queb  dommages  et  pertes  sont  ans  nsqnes  des  asm* 
'  reurs,  ISOs  —  autres  dont  ils  ne  sont  point  garants,  Sftl  s  —  quotité  èe 

la  perte  qui  autorise  le  délaissement  des  objets  assurés,  scn  C.  de  c.  If  7). 

Voyez  Commanditaire ,  Lettre  de  change,  Prescription ,  Tableau. 
PiÈCES.  Uenii  e  des  pièces  et  mémoires  des  parties  au\  arbitres  ,  56  ;  —  sotn- 

mat'on  vu  CVS  de  retard,  57  ;  —  prnrojjation  de  dvlai,  58;  —  ju;;fniciit sur 

!is  M'ulfs  pit  tt's  remises  après  1  ixp'ii'.tioii  du  di'!ai,  59  TC.  dec,  197). 

Voyez,  Communication ,  Crever,  Min  slère  puhlic ,  Syndii  s, 
Pjllage.  Les  dommages  et  pertes  causes  par  le  piIUgc  d'un  navire  sont  à  la 

charge  de  Tassureur,  3ft0  (C.  de  c,  19?}. 
PiLOTAGB.  Les  droits  de  pilotage,  etc.  sont  des  dettes  privilégiées,  f  9f  * 

Tassureur  n*est  pas  tenu  du  pilotage,  tonage  et  lamanage,  s&4  (Cdec, 

107). 

Places  dr  pierre.  Sont  ciassés,  comme  poste  militaire,  dans  la  deu\iènM 
«("'rie  des  places  de  j»uerro,  les  ouvrages  du  Mont-SaintMichel ,  5GG. 

Pz.Aii)oi  niK.  Autorisation  nécessaire  de  la  partie  pour  plaider  dans  un  fri' 
huiial  de  commerce,  C27  ((,*.  de  c. ,  I97\ 

Poids.  Celui  des  ohjers  à  transporter  doit  être  exprimé  dans  ies  lettres  de 
voiture,  102  (C.dc  c.,  1D7). 

Police  d'assurance.  Plusieurs  assurances  peuvent  être  contenues  dans  it 
même  jiuhce ,  dS5  ;  —  ce  que  doit  indiqVier  la  police  dans  les  awnraoccs 
pour  les  Ecticlles  du  Levant,  ctfi.  597.;  —  on  doit  désigner  dans  lapolice 
les  marchandises  sujettes  à  détérioration,  ousosceptiblesde  coulage,  tiy» 
•—délai  ])our 'la  prescription  d'actions  dérivant  d*une  police  d'assunace, 
43S  (C.  de  c,  107).  Voyea  Contrat  d'assurance* 

PoitTS.  Construction,  pour  cause  d'ntilitc  publique,  d*lin  pont  en  charpente 
et  en  maçonnerie  siir  l'Anglin,  à  An«:ies  (Vienne),  t.lO;  — éia' iwe- 
ment  d'nn  poiH  sasuei.du  sur  l'Ognon  ,  eommune  do  Bonnal  (Dou'**  • 
^41;  —  <  "rst! \u  tion,  pour  cause  d'utilité  publique,  d'un  pont  5ii.*('cn«îf 
sur  l.i  Sai  llie,  U  VivoéU  (Sarthc),  4  66;  —  suppression  des  passa-jes  à  gi:e» 
dans  le  lit  du  Gardon,  à  douze  cents  mètres,  tant  en  amont  qu'en  avslêa 
pont  suspendu  de  Moussac  (Gard),  à  Texception  du  gtié  de  la  conniss^ 
de  Brignoui  470$ eonatmction,  pour  cause  d*utilité  publique,  (fm 
pont  suspendu  sur  le  torrent  du  Drae,  en  remplacement  du  pont  dit  A 
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Sautet  (Isère),  479  ;  d'un  pont  fuspendn  fur  fa  DorJogne,  en  rcmpî»" 
cernent  du  bac  de' Saint- Projet,  entre  îes  communes  de  Neuvic  (Corrèxe) 
et  d'An  des  (Cuntal),  49  1  ;  —  d'un  j»oiit  suspendu  sur  l.i  Garonne»  ù  Gre- 
nadi*  (  Ilauti'-Guroinie) ,  502  ;  —  tar  f  (îes  droits  Ii  percevoir  sur  les  ponts 
suspendus  .'ur  l  i  Vienne,  a  Mlf-Bouch.îrd  (Iiiilrc-et-Loire),  553;  —  cons- 
trucliotid*un  pont  à  bascule  a  Sens  (Yonne),  â5  5  ;  —  construction,  |}Our 
caïue  d*atiiitë  publique, tl'un  pont  tnf pendu  aor  la  I^ioire,  k  Tours (Iirare- 
et-Loire ,  S70  ;  —  d'nn  pont  «uspendu  aur  la  Garonne ,  à  Blagnac  (  jf aute- 
Garonne ) ,  67 8  ;  d*un  pont  anspendn  aiu*  la  Vezère,  à  Larchea  (Corrèxe) , 
64  5  ;  — — Vre'dit  extraordinaire  pour  comple'ter  la  somme nlloue'e pour  réta- 
blissement d*un  pont  suspendu  sur  la  Dordogne,  à  Cubxac,  695;  —  cona* 
miction,  pour  cause  d*ntilité  publique,  d'un  pont  suspendu  anr  le  Clier, 
entre  Cliissay  et  Saint-Geor^os  (  Loir-et-Cher)  ,  777  ;  —  construction  d'ùu 
pont  suspendu  sur  la  Garonne,  à  A  erdun  ('rarn-et-Garonne \  882  ;  — 
sur  fa  Garonije,  au  port  de  Pnsrau ,  commune  de  Sainl-I  egor  (Lot-et- 
Garonne),  9i3;  —  d:-  deux  ponlà  en  in  ;c()nnerie  et  d'un  pont  suspendu 
anr  la  Dordogne,  k  Domme,  Siorac  et  Grolejac,  et  d'uu  poni  en  maçon- 
nerie surfa  Vexère,  k  Campagne  (  Dordogne  ) ,  9 1  !•  Vojea  Péogt, 

Port.  Voyez  Tonnage» 

PoaTEPBoiLLB.  Voycz  Scelles. 

Porteur.  Obligation  du  tireur  pour  compte  d*autrui  envers  le  porteur, 
115;  —  délais  dans  lesqueb  les  porteurs  de  lettres  de  clian^e  doivent  en 
exiger  le  payement  ou  l'acceptation ,  suivant  !e«i  lieux  d'où  elles  sont  lir^es^ 
Ifin;  —  ee  pavement  doit  être  fait  ïe  jour  de  l'ecfie'anee,  I6i  ;  —  le  refu0 
doit  être  eonst.ite  le  leniloni.iin  par  un  protôt  faute  i!e  payement,  162;  — 
action  en  g  .rantie  du  porteur  d  une  lettre  de  c!iang;e  |>rotesit'e  faute  de 
pavement,  1  G 'j  et  iGâ;  —  il  peut  d'ailleurs,  avec  la  permission  du  juge, 
siiisir  cou.scn'atoirement  les  effets  mobiliers  des  tireurs,  acccptcuis  et  en- 
dosseurs, I7f  (C.  de  c.,  197).  Voyez*<?arafifie,  Protêt, 

Ports.  La  nouvelle  jetée  est  du  port  de  Calais  prendra  le  nom  de  Jetée 
ImtiS'PhUtppe,  775. 

POUDRBS.  Voyex  Algérie,  Budget  de  1,942,  Recettes.  ^ 

Pourvoi  en  cassation.  Il  peut  avoir  lieu  relativement  b  ùn  |u^niênt  arbi- 
tral, 5t  (C. dec,  toi). 

Poi  voin.  Comnîfut  doit  être  donre'  celui  qui  est  neVessaire  pour, plaider 
une  «Mî!?»' lU  va'it  MU  tnltun.il  de  cnuinirrte,  t'J7  (('.  de  c.,  iot). 

Prescr  1 PTJON.  Ci'IIe  l'jiii  a  lieu  relativement  an\  actions  eontte  les  associe* 
non  liquidiiteuis  et  leurs  veuves,  héritiers  oa  ayants  cause,  Ci  ;  —  dcïai 
après  lequel  sont  prescrites  les  actions  contre  lus  cunmiissionnaircs  et 
Toituriers,  k  raison  de  la  perte  ou  de  Tavarie  des  marchandises,  108; 
prescription  contre  lefi  actions  relatives  aux  lettres  de  change  çt  billets  b 
ordre,  pour  faits  de  commerce,  189;  —  le  capitaine  ne  peut  acquérir  la 
propriété  du  navire  par  voie  de  prescription,  430;  délai  pour  la  prr»* 
cription  de  Faction  en  délaissement  et  de  toute  autre  dérivant  d'un  contrat 
à  la  grosse  ou  d'une  police  d'assurance,  431  et  43f;  — prescription  des 
actions  en  payement  de  fret  de  navire,  de  nourrîtnre,  de  salaire,  etc.  13  3; 
—  la  prescription  ne  peut  avoir  lieii,  s'il  y  a  cedule,  obIi;^alion,  arrêté 
de  compte  ou  interpellation  jwdiciane,  K'î  1  (C.  de  e,,  l'.n"). 

PniîsENCE.  Le  pr  tét  doit  cnonccr  la  pre-ence  ou  l'absei^ce  de  CcIui  «jui  est 
tenu  de  payer  une  lettre  de  cliau^o,  4  74  ^Ç.  de  c,  197 )• 
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^ISEJiTATioN.  t'ne  tcttre  chtuge  à  vue  est  payable  k  sa  préseotalioa, 
ihù  (C.  âe  c,  197  J. 

bvmintiit  et  daos  quel  àélni  B  aoit 
jorflonner  TexëiM^on  (Tun  pigement  arbitral»  61  ;  —  à  qui  it  tranamet  kf 
re^Meigoemeots  siir  ia  demanae  eo  réhabilitation  ân  faifli,  S09  (C.  de  c, 

107). 

Pit'Êsoif  ptioN.  Cu  où  celle  ^cf  pertes  on  de  TarrÎTée  anniiie  i'aasnraBce, 

365  (C.  lie  c,  107). 

PfÉt.  i,c*  somutC»  prtîtj'esau  capitaine  pour  les  besoins  du  bâtiment  pendant 
le  tl»  inîcr  vovap»-  sont  (1rs  frais  privilégies,  1 1)  t  ; —  il  ru  est  de  nicnie  de 
itIU's  pit'ic'»-'.  il  la  grosse  pour  raifoub,  victu.iilles ,  arriH  iiimi  et  equipe- 

*  ment  du  n.iMi  t-  avant  son  départ ,  linti.  —  luauicre  Je  coiutaler  ics&onuBCi 
prétvei,  iO%  (C.  de  c. ,  197). 

PtAt  à  tià  grosse.  Tont  aete  de  prêt  k  fa  groise  peut  être  négocié  pmr  la  veie 
ét  Tendosseinèiit,  s*il  eat  à  ordre,  Si 5;  — rar  ^noi  i^éteDdln  garantie  de 
payement,  iti  ;  — - pril  prohibé,  Si9;  —  objets ({iiisont  affecté»^  purpri- 
▼iirge,  au  capital  et  aux  intt'n-ts  Je  l argent  donné  k  !a  grosse,  3f0  «f 
suip,  —  perte  entière  qui  été  la  faculté  de  réclamer  le  montant  dn  prêt, 
32  5  ;  —  perles  qui  ne  sont  pas  k  la  ciiacge  du  préteur,  32  6  ;  —  avariei 
auvijiirifes  les  prêlcut  s  rontributMit  ,  a  la  décharge  des  empruoteun»  330 
(C.  de  c. ,  l!)7).  Vov»  z  Contrat  à  /a  îp-ossr. 

Prêt \  t.  On  n'adnx-t  point  la  pr«*u\t'  par  tenioins  à  l'égard  des  actes  de  so- 
ciété, quand  niêine  il  s'agirait  d Une  somme    au-dessous  de  cent  cio* 
•^ante  francs^  41  ;  —  ia  preuve  testimoniale  peut  éire  adoii^e  pour  cow- 
tater  les  achats  el  les  ventes,  1 09  (C.  de  c. ,  197).  Vovez  JLipreâ. 

PidvARicÀTiONS.  Celles  de  féquipagc  ^nt  Fassurenr  n*est  pas  teno,  lU 
(Cdec,  I9t). 

PliMis,  Le  tans  de  celtes  accordées  pour  les  voyages  de  mer  on  de  rrrièm 
est  certifié  par  les  courtiers  d'assurance,  79; —  primes  d'assurance  m 

armement  et  équipement,  etc.  qui  sont  au  nombre  des  frais  prtT/îeVféi, 

|l3  j  ;  —  intnière  de  les  constater,  1  92  ;  —  quotité  ii  laquelle  peut  ^ire  tixee 
la  piinu  d«'  réassurance,  iiî  ;  —  cas  uùlajuinie  est  acquise  à  r.issurcur. 
35  1  ;  —  à  (juoi  v%t  rt  duite  la  prime  de  l'assureur,  reLilivenu-nt  aux  nur- 
ciiandiSi'S  <jui  (ioiveut  aller  et  revenir,  3a6;  — cas  ou  une  double  prune 
otpa^ée  par  Tassureur  ou  par  l'a&iure,  S6&  (C.  Je  c,  197). 
hîMBt.  Voyes  Douanes, 

pRiitB.  l4M  pertes  et  dommages'  t-ésultant  de  fa  prise  d'un  navire  sont&U. 
charge  des  assureurs,  3(0  ;  —  ou  peut,  en  cas  de  prise,  délaisser  les  abjctt 
fissurés,  3r<!j  ;  —  si  l'assuré  n'a  pu  donner  avis  de  la  prise  à  Tassurcur,  ils 
la  faculté  de  racheter  les  effets  sans  attendre  son  orJre,  395  (C.  àtc, 

147). 

PniViLEf;!:,  Comnient  s'exerce  celui  dn  commîssîonnarrc  qui   a  fait 
avances  sur  des  marchandisis,  93  et  sui\\  —  manière  dont  les  dettes  re- 
latives aux  bâtiments  de  mer  doivent  être  justiilées  pour  l'exen  ice  du 
privilège,   lî)2;  —  comment  s'éteignent  les  privilèges  des  créanciers, 
193; — cas  dans  lequel  les  actes  faits  dix  jours  avant  la  faillite  ne  foÊl 

5 as  aci^uérir  de  privilège,  44â;  —  privilège  des  créanciers  dn  tt^t 
01-651 droits  des  créinciérs  hypothécaires  et  privilégiés  snr 
Immeubles,  559  etàutv.  (C.  de  c,  197).  Voyez  ihUe$,PsaUU, 
Paix.  Le  prîi  de  la  voHure  doit  être  énoncé  dans  la  lettre  de  voiture,  lO*» 
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—  le  prix  du  change  auquel  la  retraite  est  faite  doit  égaTement  étn  étkon^é  • 
dam  le  compte  dit  rttoor ,  1 8 1  (  C.  cte  c. ,  1 9  7  }. 
Pmix.  Vovex  Université.  -  .  l, 

Procédure.  Forme  dé  procéder  deVeiit  tés  trtLiiaaiiz  3è  commerce,  ë4a 

Vkàtkà'vèrba!.  Procè*  vert)aI  de  l'a  vérification  flei  créttiçes,  49^-495;  — 
pirocès-Verbal  de  raâsembiëe  des  créanciers,  506;  celui  fjuî  est  dresse' 
par  ie  juge-coumimire  aprê*  l'iiouologation  du  coocordat,  6i9  (C«  de 

C,  IU7).  '  -       ,  . 

WocfRATiON.  Voyei  Endossrïitcnt. 

m 

P&oci  RhiKS  généraux.  lUdàeigiu'iitciits  (j^iic  c  «  u.\  »Ies  cours  royales  doiveat 
ie  prucurer  sur  les  dfuiaudes  eu  reiiabîlitatiou ,  Gopi  —  arrêt  tiui  ioter- 
VtcoUur  fiêibMttti^uit^,  ëiô  (t 

Moctiftkuki  <i!û  nbi.  jLe  jii^e-commtséaire  lraQ|inei  au  jifocnréur  âa  Roi  iee 
ménioiréi  «Tei  àyndics  sur  IVtat  abuiîrent  d*uné  faiiliie,  —  lêure 

ronciions  sur  les  dehiau^cs  en  rehabilitaf ion ,  ft09-éil  (C..Jec.,  197 )■ 

Profit.  VoVei  f'4bf<^aû. 

PaoMKbsE.  tus  (luns  iciquéis  tes  lettres  de  change  toiit  réputées  simplet  prô- 

nics«c3,  112  et  n3  (C.  dv  c'   19T  ). 

ProphiÉtAirf..  Krspinisabilite  d'un  propriétaire  de  ii.ivire,  û  iG  et  217  (voir 
ci-après  Pi  (j^iiu  lairi  s  de  ntutics^;  —  il  peut  t  oiiiji'ilit  r  le  »  apitâiiie,  2  18; 
r — l'avis  de  la  inajoriu"  est  suivi  poui'  i<»ur  ce  qui  eotuerue  l'imeict  coni« 
mun  desproprie'taires^  220;— quand  les  propriétaires. d'effets  jete's  àtaYÏer 
soni^ii  tenus  de  rapporter  ce  qii'ib  oitt  reçiî  dans  H  contribution»  499 
(C.  dt  c,,  i97).  Vdyes  Cajtitme,  tJetùàion,  Navires,     ,  ^ 

PxcuPiUiiTAiftES ye  iiapô^.  Modificatbn'  des  ârticiès  sié,  934  et  9^9. du 
bodb  ike  commerce,  en  ce  qui  coocëfiie  ta  rcspoiisèbitité  aes  {propriétaires 
de  navires,  800  {Içi dui4  Juin 

PhoteStâtIon.  Le  jproprie'tatre  d'une  lettre  de  ctiangc  perdue,  et  âont  te 
payement  est  refuse  ,  rons.M  ve  ses  droits  par  un  acte  de  protestation  ,  i  55; 
—  formalités  sans  l'observ.ition  desquelles  il  y  a  tin  de  nott-recevoir  Cdutre 
les  protestafîoDs  ,  i35  (C.  d(  e. ,  i    :).  \'ovez  \iiiiité.* 

PnorÉr.  Que!  acte  esi  noiilinc  pi  i)!ét  l.inie  il  aeec  piaiion ,  l  ID;- — obligations 
des  eiidusàcurs  et  du  liieur  d'après  la  bi|ji)ilicatiuu  de  ce  protêt^  120;,  — 
our  td  confection  et  la  notîdcattdn  d'un  acte  de  |>rotestation^,  en  cas 
àt  refus  de  p  ' vcmcnl  d'Uiié  lettré  de  chatigc  pèirdiké,  1 6^  ;  —  protêt  t'alite 
de  paiement,  1 62  ;  —  par  qui  peuvent  ^tre  faits  les  protêts  f4uie  <l'acèep» 
iation  bii  dé  pa^cmt  i.f ,  173;  —  ^elil  cas  uîi  le  jirotét puisse  être  suppléé 
(tar  un  ântré  acte  de  14  pâri  du  j[>urleiif  de  la  lettre  ^e  phange,  ni\—r 
formes  ii  observer  par  les  notaires  et  tes  Iiuissîers  relativement  aux  j^rotets, 
17b;  —  I»?  M>:fij  ii'  tîo  retour  do!f  ètrfr  accohip.igne  du  pi*otét  OU  ^UUe  » 
cxpei'itiDii  Je  ^et  acie  ,  18I    l'C.  dec,  101  ).  \  oy,  v/.  înirrèi. 

Piio V JSKJN.  l'ar  qui  cîli*  cloii  ê:re  laite,  l  lo;  —  dans  quel  cius  i{  y  a  provi- 
siou ,  i  1 6  ;  —  eCfcU)  de  rucceplaliuu  rvlulivcUient  ii  la  provision ,  (17  (C* 
de  c. ,  1 D  7  ).  , 

Publication.  Voyez  Affiches,  Criées,  ioumàvix,  Saistes\ 

QuABAHTAiiit.  Vojet  Aîgéri; 
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Aacbat.  CIs  où  le  matelot  pris  dan*  fe  navire  et  fait  esclave  a  droit  u 
rachat,  t60  eliuiV.  —  mêmes  dispositions  à  Tc'gard  des  offieîert  rC  aotm 
gens  d«  IVquip..ge,  t7t;^  mode  de  payemeot  du  fret  dans  le  cas  de 
rachat  des  m^handites  prises  par  l't  nnemi,  309;—  comment  se  CûtU 
coiuribution  pour  le  raçhat.  3o4  (C.  dec.,  197). 

TtADOun.  Voyex  Captlaine ,  Fret,  .V«i'/Vr*,  Primes. 

Raison  sociale.  Les  noms  <!t  s  assucu'^  peuvent  seuls  ca  faire  partie,  SI 
(C  de  c.,  197  ).  Vos  €7.  Commau  Ht  faire. 

Rapport,  Ce  que  doit  énoncer  et  devant  cjni  doit  t^trc  fait  celui  du  capitninp 
à  &o\\  arrivée  ,  S4'2  et  1243}  —  le  capitaine  doit  faire  uu  rapport  uu  coudui 
de  France  lorsqu*iI  aborde  dans  un  porr étranger,  144  ;  —  rapport  en  cm 
de  naufrage,  t40  et  suif.  (C.de  c. ,  i97  ).  Vojes  DttUê,  Droits, 

Maisurancb.  L*assnrcar  peut  faire  réassurer  par  d'antres  les  efleu  qailt 
assurés,  34S ;  —  prime  de  réassurance,  ihid,  (C.  de c,  t97  ). 

RbcAlemsnt.  Peines  encoumes  par  le  conjoint,  les  dèscendants  ou  les  as- 
cendants d'un  failli,  qui  auraient  détourne,  dtverfi  ou  recelé  des cflett 
appartenant  a  la  faiHiii- ,  501  (C.  doe.,  I97  }. 

Rf.i  i.  iTH.  Les  ufTeiits  de  elianj^e  ni  U  s  eourtirrs  ne  peuvent  rCCCVoir  ni pajcr 
pour  le  coiiiptr  de  leurs  t  «>iii:in  (t,iiit.s,  85  (C.  de  c. ,  197). 

Rl.<  iia>(;k.  (  <iniiiM'iit  il  s  elfertue  ,  177; —  de  quelle  manière  il  *e  rèj^e  à 
IVgard  du  tireur  et  dis  endosseurs,  179  j —  les  rcchangei  ne  peuvent 
être  mmufc's,  t83;  —  cas  où  il  n*est  point  dù  de  rechange,  isc  (C^ 
e.,  197).  Voyes  Retraite, 

RfiCRAROtHEiiT.  Dans  quel  cas  le  chargeur  est  obligé  de  payer  les  frus  le  i 
re. horgement,  99t  X(^>  de  c.,.t0'')* 

RécLAMATJOSS.  Formalités  exigées  sous  peine  de  nnllité,  436  (C  dec.» 

107). 

Rfcommandatiov,  Voyez  IJcrou. 

Rel  oi  ks.  recours  eonire  îe»  jugements  rcnJu<  en  niaîîêrc  de  fail- 

lite, 580  et  SH!\>.   C.dre.,  i'.»7}.  Vovei  Dvltt'S ,  Gnraitlic ,  Porteurs. 

Recou\  r.i  Mi  NT.  Li  s  sviidics  d'un»-  f.tilllte  fout  l<'  r  t  ous  renient  di,'S  effcl-sdu 
porîeieuille  à  courte  ecUe'.inee,  47  1;  —  les  syndics  procèdent  au  recou- 
vrement des  dettes  actives  sous  la  surveillance  du  jugeHronituisàairc,  4lt< 
CC.de  c,  197). 

Refus  Les  motifs  dn  refus  de  payer,  et  l'impuissance  ou  le  refus  de  signer, 
doivent  être  énoncés  dans  Tacte  de  protêt  d'une  lettre  de  change,  114 

(C.  dec,  197).  Voyez  Acceptation* 
REGIME  dotal.  Seuls  ca5i  <Tans  lesquels  on  puisse  bjpotliéquer  ctu  aliéner  Icf 
biens  stipules  dotaux  des  femmes  marchandes  puUIiques,  quand  el{r«  «(^nt 
mariées  sous  le  n'j^inie  doial,  i  ;  —  ohlig.ition:»  iujposc'es  au.xe'poux  qui>e 
sont  maries  sous  le  n-f^nup  dota!  et  dont  l  uu  Cï.t  con.mcrçant,  G7  et  suif. 
' — cas  dans  lequel  le  faiiii  ni.iiu*  sous  le  régime  dotal  peut  être  décUre 
banqueroutier  M4Fiple,  58G  (  C.  de  c,  197).  ' 
'Registre.  Celui  qui  est  destiné  à  la  transcript'on  des  lettres  missives,  8;-^ 
rc<;istre  spécial  pour  l'inventaire  annuel  des  effets  et  des  dettes,  9;  — 
registre  pour  U  transeriplion  des  protêts,  celui  que  doit  ic&ff  It 
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capitaine  d'un  navire  ,  22    f  C.  do  r.,  197  ).  Voyez  Capitaine,  Jtt ,  ScelîéSé 

RÉHABii-iTATioy.  Crux  qiii  ont  fuit  faillite  ne  peuvent,  avant  la  rehabiliia- 
tjon,  être  ajTonis  de  change  ou  courtiers,  83;  —  oas  dans  lesque  ls  la  réha- 
bilitation peut  être  obtenue,  C04  ;  —  à  quelle  cour  le  failli  doit  adrcs:>er  sa 
demande  en  r^habiltCttion,  60^  opposition  qui  peut  être  fornée,  pen- 
dant U  dtir^e  de  Peffiche,  îi  la  réhabilitation,. 608;  —'renseignementi  que 
le  j^rocnreiir  dn  Roi  et  le  président  dn  tribunal  de  commerce  doivent 
tranf  mettre  au  procureur  {^énéral  de  la  cour  royale ,  609  ;  —  délai  pendant 
lequel,  en  cas  de  rejet,  la  demande  ne  peut  plus  être  reproduite*  610;  — 
lecture  publique  de  l'arrêt  de  réhabilitation,  et  sa  transcription  sur  les 
registres  des  tribunaux  d'anondisscraent  et  de  commerce,  61 1; — per- 
sonnes qui  ne  sont-  point  aihni-;es  à  îa  m'haî»iIiîat;on  ,  G 1^  ;  —  da»ns  quel  cas 
le  hanquerouiier  simple  peut  être  rehalulite  ,  ihuL  —  le  commerçant  failli 
et  non  réhabilite'  ne  peut  se  présenter  à  la  bourse,  Gl^j  —  ie  laiUi  peut 
être  re'habilite  aprèi  sa  mort,  G14  (C.  de  c,  197). 

Beimtég RATION.  Coi  daot  lesquels  les  tribunaux  statuent  d'office  sur  la 
'  réintégration  k  la  maise  des  créanciers  dhin  failli  de  tons  biens,  droits  et 
•  acttons  frauduleusement  soustraits,  595  (C.  de  c. ,  1 97  ).  Vojes  DesHlÙHon, 

BslAcbe.  Déclarations  à  faire  par  les  capitaines  de  navire  eu  cm  de  relAcbe  . 
dans  des  ports  français  ou  c't rangers,  945  (C.  de  c,  197  }. 

RwWAmQUEMENT.  Voyez  Frais. 

Remise.  La  loi  re'piite  acte  de  commerce  reniîi5e8  d'arj^ent  de  place  en 
place,        Voyez.  Adjudicatiofi,  RevendiciUiou  (C.  de  c,  197).  . 

Remonte.  Voyez  Armée. 

Remorql' agi:.  Fixation  dei?  droits  de  rcmorquajrc  que  îa  chambre  de  com- 
merce de  Bayonne  est  autorisée  à  percevoir  sui'  tous  les  navires  qui.enlre- 
ront  dans  le  port  de  cette  ville  ou  qui  en  sortiront,  489.  . 

Remploi.  Immeubles  sur  lesqucb  seuls  la  femme  dont  le  mari  était  CbAuer- 
çant  à  repo(|ue  du  mariage  a  bjpoibèque  pour  le  remploi  de  ses  biens 
aliénés  pendant  le  mariage,  569  (C.  de  c,  497). 

Rbnonciations.  Voyez  VenUs judieùùrts, 

RiéPARTiTiow.  Celk;  des  pertes  et  dommages  causés  par  la  nécessité  de  jeter 

en  mer  une  partie  du  chargement  d'un  navire,  414;  —  comment  cette 

répartition  est  exécutoire,  ihid.  —  comment  se  fait  îa  répartition,  en  cas 
de  perle  de  marchandises  mises  dans  des  banjue.s  ponr  allegor  le  navire, 
427;  —  les  crc'anciers  défaillants  ne  peuvent  rien  pr»  tcmire  aux  réparti- 
tions consomniees  lorsqu'ils  se  pre'senlent,  5u3  ;  —  répartition  du  mobilier 
du  failli  entre  les  crc'anciers,  bkù  et  suiç,  —  ils  doivent  être  instruite  de 
fouvei  ture  de  la  répartition,  5ë6  (C.  de  c.»  197).  Vojes  ConinhtHon, 
Jet,  Pertes, 

BbpriUau.lbs.  Les  dommages  et  les  pertes  qui  en  peuvent  résulter  sont  à 

la  cbarge  des  assureurs,  950  (C.  de  c,  197  ). 
HspftiSES.  CeHe  que  îa  femme  est  autorisée  à  exercer  eu  cas  de  faillite  du 

mari,  557  et  suiv,  (C.  de  c,  197). 
RESILIATION.  Cas  de  fiiillite  qui  donne  a  fassureur  et  li  fassuré  la  faculté  de, 

demander  îa  résiliation  du  contrat,  .3/16  (  C.  de  c,  197). 
RESPONSAniLJTÉ.  ('elle  du  propriétaire  de  navire,  2  16;  —  comment  elle 
cesse,  ibid. —  en  quoi  consiste  la  responsalulite  du  capitaine,  22  1  ,  222  , 
22  8  e/  suiv.  (C.  de  c,  197).  Voyez  Connaissement,  Délits,  Garantie ^ 
Grcjficr,  Notaires,  Propriétaires  de  napires, 

IX'  Série.  Lois  et  ord. — Tom.  XXU.  g l 
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BnAKD.  Léi  lettres  de  Toiture  doiteut  énoncer  rtndemaHtf  duc  ponr  cimi 

ëtntuM,  toi  (C.  dcc,  197). 

RftTENT*KS.  Voyez  Évnlr.^  prèparoioireê, 

RErnAiTi.s.  l'oi  iii.ilitt  s  iuixiiucKrs  sont  sujets  les  actei*  port.iut  retraite  d'asso- 
ciés, 11G;  —  ce  iiue  c'e>t  que  la  retraite  par  lac|u(  Ile  >\  Ifi  ciue  le  re- 
change, 178;  —  elle  est  accompiignéc  d'un  compte  de  retuur,  180  (C.  de 

c,  197).  Vo^ttKtehmigt. 
lUiVBifDiCATiotf.  lUmiseï  en  effets  de  commerce  et  marcbandîtet  qui  peurent 

être  rerendîqnét'en  eu  de  faillite,  67  4  e<  JtttV.  —  cm  on  les  marchandua 

ne  peuvent  pins* être  revendiquées,  67C;  —  indemnités  dues  par  le  rercn- 

diquant  k  ta  mi^sse,  ibid.  (C.  de  c',*197  }. 
REVOCATION.  Comment  il  est  procéd<^  en  cas  de  demande  en  révocation  d'il 

ou  plusieurs  syndics  d'une  faillite,  467  (C.  de  c,  197). 
Risques.  Durée  du  temps  des  risques  à  Tégard  du  navire,  des  agrès,  etc.  et 

des  niarcliandises ,  32  3;  —  temps  des  risques  par  rapport  hu  contrat 

d'a.'vsurancc,  34  1  ;  —  quelU-s  pertes  sont  aux  risques  de*  4ssurears,  3i0 

(C.  de  c,  197).  Voyez  Assurance. 
R6le  d'équipage.  Le  capitaine  d'un  navire  est  tenu  de  ravoir  a  bord,  SS6;— 

ce  r6Ie  sert  k  constater  les  conditions  «Tengagèment,  9  50  ;  —  le  màtcbt 

congédié  avant  la  clôture  du  rdie  u*a  pas  At»it  à  une  indemnité»  1 70  (C.  & 

c,  197). 

ROOTB.  Las  pertes  et  dommages  causés  par  cfiani:! -ment  forcé  de  route  i% 
vaisseau  sont  à  la  ctiarge  des  assureurs,  350  (C.  de  c,  107 ). 

RorTES  (frp  art ''mentales.  Classemi'nt  d'un  chemin  parmi  !es  routes  departf- 
mcntafes  du  Jura,  12  f;  —  rcctificatioii  do  la  mule  n'>  1,  de  MajseiHe  » 
Arj^fl,  ibi(K       de  fa  route  de  Loir-ct-Clier  n''  -2,  de  I!!t»is  à  F^oc-'ies, 

—  clîssenieiit  d'tine  partie  de  <  heinii>  parmi  Ie,>  routes  dcpaneiuentali «.  iie> 
Bouches-du-!lhône,  ibid.  —  rectification  de  la  route  u**  5,  de  Vuiines  à 
Guer,  ibid,  — -  n"  4,  de  Bourg .meuf  à  .Vr^cuton,  ibid,  —  n»  1 6,  dç  Mire» 
poix  k  QuiOan  (Aude),  itSj  —  vfi  \  t,ét  Narbonne  k  QuilTan,  tW.  — 
n*  t3  (Doubs),  d'Avili  à  Geerfitns,  ibid.  —  n»  4  (Vosges),  de  Saint-Oie 
à  Golmar,  et  n*  6  (Haut-Rhin^,  des  Vosges  au  Rhin,  449;  —  n»  6  (Ps*- 

•  dc-Cafais),  de  Sefques  à  Wiiernes,  47  8  ;  —  n»  4  (Isère),  de  fa  Fretteà 
•  Sablons,  ibid.  —  n*>  <j  (t)rdme%  de  Moutclimart  à  Beaurepaire,  555;  — 
n*»  15  (Bouc'ies-i^t-Rliône),  de  Marseille  k  Martigucs,  iWrf.  —  4  (Ain), 
de  Beliey  k  Ambërieu\,  556;  —  iiouvelïe  direction  de  !a  roule  n"  lO 
(Eui  e),  de  Pouf-Audetnrr  il  Evre-ïx,  57.3;  —  rcctirie.ition  de  îa  route  n"  4, 
de  Bourganeaf  it  Aigeutou  (Creuse},  7  75;  —  u"  (î ,  d'Evauv  à  Bourii-inruf 
(Creuse^,  ibid. —  n"  4  ,  de  Bourganeut  à  Argeuloii,  k  la  cote  de  BouidHfeil 
(C rc use j,  1611/.— n«  1,  dcSerrières  kBat-iacalacôte de  U  Mure  T Aricche)i 
ibid.  —  no  1 ,  de  Saint-Brieuc  k  Morlaîx,  907  ;  —  q(>  7,  de  llaringnes  % 
Tbiers  ( Puy-de-Dôme),  ibié,  —  n*  c,  de  Bordeaux  k  MéngDac,  »îi^.— 
n«  0,  d*£raux-k  Bourganeuf  (Creuse),  &id.  Voyez  Lacunes, 
MoVTEa rûyales.  Rectification  de  la  route  n»  4t,  de  Lifte  k  Boufogoe,  iff; 

—  n<>  19S,  de  Tonfonsc  h  Ciermont,  ibid.  —      5,  de  Paris  a  Génère; 
no  73,  de  Moulins  à  Bâie,  448;  —  n"  91  ^  de  Vaieuee  k  Sejssel;  «>° 
d*Aix  k  Montanban,  '17  8  ;  —  n"  7,  de  Paris  H  Aiiîihes,  55  5;  —  11" 
Grenoble  u  Briançon,  ibid.  —  n'^  7,  de  Paris  k  Antihes,  dans  îe  drjMrte- 
meiu  du  Loiret,  666;  —  u<>69,  de  Nancy  à  Sckelestadt,  dons  ie  déjparfc- 
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ment  des  Vosges,  îhid.  —  7  5,  de  Châïon-sur-Saônc  a  Sisteron,  dans  îe 
de|)aftemeul  de  l'Itère,  6G9;  —  107,  d!e  Nimcs  k  Saint-piour.  entre 
Plonie  et  BMéEC»,  ibitf.  -1^  n<*  1 1 ,  de  Paris  a  jBareges,  çàtre  la  fiameau 
deG^atepontet9aiiit-Mam^(I)ofâo^ne),  5TS}—'h  éf  âe  PariakÇêpère» 
à  la  tortie  de  Marmagn  c  (C6têHj*0r]  1 1 7  6  $ — ii«  1 65,  dieUâotês  à  Andierne , 
antre  Hilbars  et  Sain^-Vv!  (Pînistère),  tSiV/.  — -  n"  6f ,  |le  Meft  k  Longwy, 
côtes  dei  Carmes  (Moseîîc),  ibid,  ~  n*  141 ,  de  Clermont  i.  Saintes,  entre 
les  hameaux  dp  Poux  et  Prundesagne  (Creuse),  ibid,  —  n»  136 ,  de  Bor- 
deaux à  Bergerac  U  ïa  côte  de  Camarsac  (Gironde),  ibid.  —  n<»  ipi ,  do 
Mantes  à  Corbcil,  entre  Abîis  et  Authon,  ibid»  —  u9  161,  de  Poitien  à 
Avallon,  dans  ia  ville  du  Bianc  (Indre),  906. 


SÂISiB.  Tons  b^lthnents  de  mer  peuvent  être  saiina  t$  rendue  par  antoritd 
de  fustice,  t97$  dictai  pour  j  pi^ëder  après  le  poimnandement,  196; 
—  énoDCÎationp  que  doit  contenir  le  procès-verbal  de  sarsie,  SOO;^  ^a- 
Blissement  de  gardiens,  tbid,  — •  délai  pour  la  notification  du  procèf-verlial 
de  saisie  et  )a  citatioïi ,  201  ;  —  nomLre  des  crie'cs  et  publications  pour  fa 
saisie  d'un  bâtiment  au-dessus  de  dix  toiineaux,  202;  —  scutes  causes 
pour  lesquelles  on  puisse  .saisir  un  bâtiment  prêt  à  faire  voile,  31d  (C.  de 
c.  ^  idl  ].  Voyez  AJ/îc/irs ,  yentes  judiciaires. 

Saisie  immohilicre.  Le  porteur  d'une  lettre  de  change  protestëe  faute  de 
paycnirni  jx  ut,  avec  la  j)trnussion  du  juge,  faire  saisir  conservatoire- 
inent  les  edVis  mobilier»  du  tireur,. des  accepteurs  cl  des  cudosscui's,  17S 
(C.  de  c.,  197).  Voycx  Fentes  judiciaires. 

3ALAia£S.  pélai  povi*  la  prescription  du  payement  de  salaires  d'ouvriers  em- 
ployés aux  coostmctîons  naritin^es,  449  (C.  de  c.t 

SAVp-coNpuiT.  Le  jugc-ceBMiiiiiiMre  peivt  proposer  mim  es  liberté  du 
failli  avec  sauf-conduit  provisoire,  47 ti  —  à  idiant  de  ettte  propoaîtion, 
par  le  cemmispaire,  ie  failli  peut  eii  prtenler  U  éemaiide  m  tiibiuMiI  de* 
commerce,  473 1  —  P^^      syndiet»  soit  i|a*il  ait  iMi  non 

obtenu  un  sauf-conduit,  47 »i  —  failli  qui,  ayant  obtenu  ua  araf-eon- 
duit,  ne  se  présente  pas  aux  syndics  peut  être  dédarë  banqueroutier 
simple,  686  (C.  de  c,  197). 

Sauvetage.  Voyei  Contrat  à  la  grosie, 

Scellés.  Le  tribunal  de  commerce,  par  le  jugement  qui  déclare  îa  faillite, 
ordonne  l'apposition  des  scelles,  as.'i;  —  c.ts  dans  lerpiel  cette  apposition 
n'a  pus  lieu,  thid.  —  tes  scellés  sont  apposes  sur  les  inajrasms,  comp- 
toirs, caisses.  portclcniHes,  livr»'s,  registres,  papiers,  meubles  et  effets 
du  failli,  4i8;  —  objets  qui  peuvent  ne  pas  être  placés  sous  les  scellés, 
460;  —  livres  et  papiers  extraits  de«  scellés,  et  remis  aux  syndics,  47  i  ; 
— -  levée  des  scelltM  à  la  requête  des  syndics,  479;  — »  le  fiaiill  doit  y  être 
présent  ou  dûment  appelé,  ihid.  (C.  de  c,  197  ). 

SicpuMf.  Comment  il  en  est  accordé  au  iailli,  4  7  4-690  (C  de  e. ,  197  ).  Voyei 
'  É9r§mgtn  rifiÊgiés* 

Smoovm  génénmx.  Crédits  ouverts  pour  secaurt  aux  ho^ieee  et  étaBRiif 

81. 
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menu  de  tiîenfaisance,  et  pour  secours  cventiiels  à  def  persoimef  daBiTiB- 
digence,  582  {lot  du  27  ai'rit  (8  il ,  n"  9274). 
SsLS.  A  quelle  s  rniulitiuns  seront  laites  les  conressîons  de  mines  de  gcî,  511; 

—  comment  les deinuniies  en  conce.vsion  seront  instruites,  5t6;  — fomu- 
litils  à  observer  par  le  concessionnaire  avant  de  pouvoir  commencer  Vn* 
pIoitatioB,  tài(rf.s  —  dispositîaiit  deU  loi  du  ti  avril  i8to,  appIicaUa 
tmx  recherches  d*cav  lalëe,  ihid»  $  —  [oscificatioiif  à  ùàre  p«r  tout  demi- 
denr  en  concetaion  tfune  source  on  d'un  pniti  d*ean  salée,  ihttt»;  —  com- 
ment la  demande  en  concession  doit  ôtrc  fomide»5l9;»dliréedes  aflidie 
de  U  demande,  ihid,  — juaqn'à  quelle  ëpoqnc  et  k  qui  seront  notifiécsls 
demandes  en  concurrence,  ain^tiqne  les  oppositions  à  la  demande  en  ron> 
cession,  les  rcelamations  relatives  à  la  quotité'  des  offres  faites  aux  pro- 
priétaires de  la  surface,  et  1rs  demandes  en  indemnité  d'invention,  516, 
517;  —  eonimenî  il  sera  "Litue  sur  ce»;  deniaiide  ,  Tj  t  7  ;  —  forniaiit»?» 
remj)lir  par  le  concessionnaire  qui  voudra  pratiquer  une  ouverture  autre 
que  celle  désignée  par  Tacte  de  concession,  ibt'd,'--' comment  seront  dé» 
déei  toutes  les  q[nestioDsd'indemniiéi  k  payer  par  le  eoneeenionnaire  l'aie 
source  ou  d'un  puiti  d*etn  salëe,  ii  raison  des  travaux  antérieurs  à  Uns- 
cession,  liftiW.  —  comment  seront  réglées  les  indemnités  à  pajer  psr  le 
même  eoiicessionnaire  aux  propriétaires  de  fa  surface,  ft  1 8 ; aMerisi- 
tîon  préalable  ii  obtenir  pour  la  vente  par  lots  ou  le  partap^e  d*ane  concei* 
sion,  ibid.  —  délai  avant  leqv.el  aucune  recherche  de  mine  de  scl  ou  d'eai 
saîe'e  ne  peut  éire  rommeiuée,  ïùn/.  —  if  ue  peut  «'tre  fait,  dans  le  môme 
pe'riiiiètre  ,  a  deux  personnes  diderenK  s ,  une  concession  dç  niincHesclrt 
une  couces^.on  de  source  d'eau  s.ilt'e;  mais  tout  concessionnaîre  de  foanc 
ou  de  puits  d  eau  sak'equi  justifie  d  un  dép<it  de  sel  peut  en  olîtentr  ia  con- 
cession, iin'fi.  —  comment  il  est  pourvu  aux  inconvénients  de  TexploilK* 
tion  en  ce  qui  intéresse  la  sécurité  publique ,  celle  des  ouvriers  oa  éa 
hahitadons  de  la  surface,  etc.  Uidi.  —  tout  ouvrage  d*exploiution  oavert 
raHs  autorisation  est  Interdit,  5 1  f  ;  exception  à  Tégard  des  exploitalîoii 
en  activité  à  Tépoque  de  la  promulgation  de  la  loi  du  17  |uin  1840,  ^ 

—  cas  dans  lesqueb  les  concessions  pourront  être  révoquées,  ihid.  — 
fonctionnaires  des  administrations  des  cnntributÎMIS  indirectes  et  à» 
douanes  que  fe  pn^fct  pourra  crincultrr  <:ur  toute  demande  en  cnncession 
<lc  niinc  de  sel,  de  source  ou  dr  |iuil>  d'eau  salée,  510; —  comment c<à 
quelles  conditions  seront  aci  ordres  d;  s  permissions  pour  rétaldis^emont 
d'usines  pour  la  fabrication  du  sel,  3  19  et  520;  —  obligations  des  fabri- 
cants de  sel  et  des  concessionnaires  de  mind^  de  sel,  de  sources  ou  pi^ 
d'eau  salée,  1007;  —-exercice  des  fabriques  et  snrveiflancc  des  mtmt 
sonnées,  ou  puits,  1008  ;  —  surreiHanee  et  formalités  à  renlèremeat  et  à 
la  circulation  des  sels,  eaux  salées  et  matières  saliftres,  loi  l  i^fj^ 
ment  du  droit,  lOiS;  —  application  de  plasieurs  diaposhioas  d^OHi 
aux  fabriques  de  produits  chimiques,  ibid.  —  peines  encourues  pow  îi- 
fraction  aux  dispositions  ci-dessus,  1014^.  Voyes Xlo«afie#. 

SiPARATiON- r/c /iicw.c.  De  quelle  manière  la  demande  en  doit  âtre  pour- 
suivie, instruite  et  jugée,  05;  —  tout  époux  séparé  de  biens,  ou  marc 
sous  le  ré<rimc  dotal,  doit,  s'il  embrasse  la  profession  de  commerçant aprH 
son  mariage,  remettre  l'extrait  du  contrat  pour  l'alTicbe,  G9  ;  —  uu-niei»* 
jonction,  dans  le  mémo  cas,  aux  époux  exerçant  la  profession  de  coo* 

mer^aat  à  iVpoque  de  UpubttcatioaduCodc,  7o  (C.  de  c,  lo?}. 
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SÉPARATION  de  corps.  Formalités  auxqueHes  sont  soumis  les  jugements  pro- 
nonçant une  se'paration  de  corps  entre  mari  et  femme  dont  Ton  serait 
commerçant,  6G  (C.  de  c. ,  197). 

SÉQUESTRE.  Cas  où  Tou  pcut  ordonucr  celui  des  objets  transportés,  lUG.  (C. 
dec. ,  197). 

Sbmiibnt.  a  qui  le  juge  peut  le  dëfifrer  en  eai  de  présentation  de  livra,  17 

(C.  de  c. ,  1 9  7).  Voyez  Afftrmaiion* 

Signification.  Délai  pour  la  signification  du  délainement  des  obfets  as* 
snrés,  374}  — dans  quel  autre  dehû  l'assureur  est  tenn  de  payer  fassu- 
rance,  ;  —  (frIaî  pour  la  sigmfKiatîoo  à  rasamrenr,  en  cas  d'arrêt  des  . 
niarcliaiidises  de  la  piiri  d'une  puissance,  387  ;  —  dans  quels  délais  les  ob- 
jets arrêtés  peavent  ensuite  être  délaissés,  iht'if, —  l'assuré  est  tenu  de 
signifier  à  l'assureur  la  composition  qu'il  a  laite  pour  le  raciiai  des  eflets 
en  cas  de  prise,  395;  —  l'assureur  n'a  que  vingt-quatre  heures  pour  no- 
tifier son  choix  de  prendre  la  coniposiuon  à  sou  compte  ou  d'y  renoncer, 
396  (C.  de  c.,  197).  Vojes  Cilo/ion. 

SociiTi.  Comment  se  rè^e  le  contrat  de  société,  13;  — >Ia  loi  reconnak 
trois  espèces  de  société,  19  définition  de  la  société  en  nom  collectif, 
to;  — "  sotidarité  des  associ<b  en  nom  collectif,  ts  ;  — -  comment  se  con- 
tracte la  socidté  en  commandite ,  23;  —  nom  social  sous  lequel  elle  est 
régie,  ibid,  — •  cas  dans  lequel  la  société  est  tout  à  la  fois  en  nom  collec- 
tif et  en  commandite,  «4  ;  —  en  quoi  consiste  ia  société  anonyme,  29  ;  — 
son  administration,  31;— seule  perte  dont  li's  associés  soient  p.ossibles, 
33;  —  comment  se  divise  le  capital  de  la  société  anonyme,  3  1  ;  —  cette 
société  ne  peut  exister  qu'avec  l'autorisation  du  Gouvernement,  3?  ;  —  le 
capital  des  sociétés  en  commandite  peut  être  divisé  en  actions,  38;  — — 
actes  par  lesquels  doivent  être  constatées  les  différentes  espèces  de  so* 
ciétés,  39  et  40;  —  Textrait  des  actes  de  société  en  nom  collectif  et  en 
commandite  doit  être  transcrit  au  greffe,  nflicbé  dans  la  saHe  des  au- 
diences, et  inséré  dans  un  on  pIusienrB  îonmqnx  désignés  annuellement 
par  les  tribunaux  de  commerce ,  42  ;  —  comment  il  est  justifié  de  cette 
insertion,  ibid,  —  ce  qui  a  lieu  à  l'égard  des  socie'tés  qui  ont  plusienn 
maisons  de  commerce  dans  divers  arrondissements,  ibid,  —  manière  de 
constater  la  continuation  d'une  société  ajuès  son  terme  Expiré,  40;  — 
i'onnalife's  j»re-;crites  ])nur  la  déclaration  tle  continuation,  et  pour  tous 
actes  jiortiint  (ii-^«»Iui:on  tic  .société  avant  le  terme  fixé  pniir  sa  durée ,  ihid, 
—  associations  commerciales  en  participation,  4  7  et  suii^.  —  objets  pour 
lesquels  elles  ont  lieu,  4  s  ;  —  comment  elles  peuyent'étre  constatées,  49  ; 
— >  formalités  dont  elles  sont  dispensées,  50;  —  ce  que  doit  contenir  la 
déclaration  de  faillite  d*une  société  en  nom  collectif,  et  au  greffe  de  quel 
tribunal  cette  déclaration  doit  être  faite,  438;  —  quel  concordat  peut 
être  consenti  U  IVgurd  d^unc  société  de  commerce  en  faillite,  ASt  (C.  de 
c,  tOT),  Voyei  Actes  de  société,  Extraits, 

Soies  de  Lyon.  Procédé  de  conditionnement  des  soies  qui,  a Tavenir,  sera 
suivi"  dans  la  condirion  publique  dcii  ■^oics  de  Lyon,  57  6;  —  ce  qui  cons- 
titue le  poids  marcliand  des  ballots  des  soies  soumises  au  conditionnement, 
577  j  —  le  tarif  actuel  est  provisoirement  maintenu  pour  la  perception 
des  droits  pour  le  pn.v  de  la  dessiccation  des  soies  soumises  à  la  nouvciie 
condition ,  ibid.  ' 

SouDAaiTi.  Ceifo  def  nsocîéf  en  nom  collectif ,  ss  j  «^raMooiécoiDimtn* 
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dlffinitif  «a  failli,  lÀiV/.;— -eu  cas  de  condamnation  pour  banqueroute  frau- 
dnleMe,  d'aomdalîon  on  de  réioIatîoB  da  concordat,  le  tribanal  nomme 
«a  o«  plnnenn  tyo^cf,  Stsi  — >  nenirct  qve  cet  Boii?eMi^  tjmSa 

.  pevTeot  on  donrent  prendre  en  ce  qui  concerne  rappositioii  des  acefléi 
le  récolement  de  Taiicien  inventaire,  la  rédaction  d\in  bilan  enpptëmca- 
taire  I  etc.  iSftitf.;  »  convocation  des  créancien  pour  aviser  au  naintiea 
en  au  remplacement  des  syndics,  SSa,  St9;— compte  k  rendre  par  les 
syndics  non  maintenus  aux  nouveaux  svndie,*,  lorsqu'il  n'iulerx'ient  point 

*  de  concordat ,  tbid.; — ies  syndics  proposent  ia  quotité  des  secours  à 
accorder  au  laîHi ,  530  ;  —  ils  repre'scntent  la  nia>se  des  crt-'am  irr?;  et 
procèdent  à  la  ii{|uidati(>n,  532  ;  —  et  poursuivant  ia  vente  des  immeuble*, 
marchandises  et  eflets  mobiliers  du  failli,  634;  — ils  peuvent  tran$:ger 
•or  toute  espèce  de  droits  appartenant  au  failli,  ft95;  ~  compte  qu'ili 
rendent  aux  assemblées  de  créanciers  en  état  d*nnion,  596,  é97;  — 

'comment  les  sjndics  peuvent  retirer  les  gages  au  profit  de  la  failÔte, 
646  ;  —  ce  qui  arrive  lorsque  le  gage  est  vendu  par  le  créancier  moyen- 
nant un  prix  qui  excède  la  créance,  548;  —  les  syndics  présentent 
l*<état  des  créanciers  se  prc'tendant  privile'gie's,  651  ;  —  cas  dans  ieqnd  ils 
remettent  à  la  femme  du  failli  les  habits  et  linge  nécessaires  k  son  U9««^e, 
560;  — lors  de  la  répartition  entre  h-s  créanciers,  les  syndical  remettent 
tous  les  mois  un  état  de  -itualioii  de  la  faillite,  5Gfi;  —  cas  dans  lequel 
les  syndics  peuvent  se  juiurvoir  contre  la  lin  ision  du  ju<;e-commiî'Saire 
qui  augmente  la  réserve  faite  pour  les  créanciers  domiciliés  hors  du 
territoire  continental  de  la  France,  667  ;  —  nul  payement  ii*est  fait  par 
Im  syndics  que  sur  la  représentation  du  titre  constitutif  de  la  créance, 
M9}  —  actes  qu*ib  doivent  faire  dans  le  cas  où  funion  a  été  autorisée  à 

'  traiter  à  forfait,  570; —  cas  dans  lequel  les  syndics  sont  seuls  adoui 
k  poursuivre  la  vente  des  immeubles  du  failli,  &7  2  ;  -~  cas  dans  lesqacb 
lit' ont  la  faculté  d'exiger  la  livraison  des  marchandises  revendiquées,  aa 
piix  convenu  entre  le  vendeur  et  le  l'aiHi,  579  ;  —  les  cas  de  banqueroute 
simple  sont  jngcs  sur  îa  poursuite  des  svndics  ,  de  tout  crrancier  on  do 
ministère  public  ,  58 1;  —  ils  ne  peuvent  intenter  cette  ])oursuitc  (ju'nprès 
y  avoir  etf  autorisés,  589;  — peines  encourues  par  tout  svndîc  ijui  ^scst 
rendu  coupable  de  malversation,  5i)6} — et  qui  a  stipule,  soit  avec  le 
failli,  soit  avec  toutes  autres  personnes,  des  avantages  particuliers  à 
raison  de* son  vole  dans  les  délibérations  de  la  faillite,  697;  —  dé|>4t 
judiciaire  des  pièces,  titjfci  et  papiers,  que  les  syndics  doivent  faire  ea 
ce  qui  touche  Tadministralln  des  biens,  en  cas  de  banqueroute»  609,  606 
(C.  de  c,  107). 

T 

TAni.KAU.  i.'elui  des  profits,  des  dépenses  et  des  pertes  que  le  bilan  doit 

contenir,  4  39  (C.  de  c,  197),  • 
TfiMOJNS.  Voyez  Preuve, 

TBNPiTS.  Les  pertes  et  dbmmages  qu'elle  cause  6ont  à  la  charge  des 

assureurs,  660  (Cdec,  t97). 
TsaRAiics.  Portion  de  terrain  affectée  au  département  des  travaux  pa- 

blici,  its;  — au  service  des  ponts  et  chaussées,  448;  —  acquisition  si 
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nom  de  l'Etat  d'un  terrain  situé  rue  d'UIm,  7  38  ;  —  terrain  fis  commune 
des  3abIou9  ( Gironde ]  aflfecié  définitivement  au  service  de  ladmin^stra- 
tio9  des  contrifiiitioiif  indirectes,  8i  i  (C.  de  c,  197 ). 

TiBM.  Les  Msociàme  penrent  opposer  k  des  tiers  riDobsenrttioD  des  fonna- 
lïiéB  prescrites  poor  les  actes  de  société,  4t;<~les  lettres  de  change 
pcnvent  être  tirées  à  Tordre  d*an  tiers,  ltO;»rsTaI  peut  aussi  étredonné 
par  nn  tiers,  I4t  (C  de  c,  i07). 

Tireur.  Obligations  de  celui  d*ane  lettre  de  change,  115,  118  et  ifo 
(C.  de  c,  197).  Voyez  Tiers. 

Titres.  Apres  la  clôture  de  l'inventaire,  les  titres  actifs  du  failli  sont 
remis  aux  syndics,  484;  —  le  procès-verbal  de  vérification  des  créances 
doit  contenir  la  description  sommaire  des  litres,  495;  —  déclaration 
^ue  les  iiyndici  signent  sur  chaque  titre  lorsque  la  créance  n'est  p^s 
contestée,  497  ( C.  dif  c,  197).  Vojes  MimiUrt  puhUe,  Syndics, 
Transfert, 

TOfiHAGB.  Les  chartes-parties  et  les  connaissements  doirent  faire  mention  dn 
tonnage  des  navires,  i7Sett8i}  —  dommages-Intérêts  dont  est  tenn  le 
capitaine  qaî  a  déclaré  le  navire  d*aa  port  pins  grand  qu'il  n'était  en  effet, 
S  80  ;  —  quantité  dont  la  différence  fiut  qn§lifier  la  déciaraiion  d'erronée, 

2 90  (  C.  de  c,  1 97  ).  Voyea  DroiU.  . 

Tonne.  Voyez  Droits. 
Toi  AGE.  Voyez  Pilotage. 

'Ikaductjon.  a  qui  appartient  le  droit  de  traduire  les  déclarations,  chartes- 
parties,  conna  ssemcnt^,  contrats  et  tous  autres  actes  de  commerce,  eu  cas 
.   de  contestation  devant  ics  tribunaux,  80  (C.  de  c,  197  }. 
TnAiTi.  Voyea  Om^ordat, 

TnAiTi.  Publication  dn  traité  de  commerce  et  de  navigation  entre  la  France 
et  les  Pays-Bas ,  91 5  {ordonnance  du  âOjwm  4844)% — produits  arrirant 
des  ports  néerlandais,  par  le  Rhin  et  la  Moselle,  aux  bureaux  de  Stras- 
bourg et  de  Sierck,  qoi  seroot  admis  à  l'imporiation  par  bâtiments  français 
on  néerlandais,  1004  ;  —  réduction  des  droits  d'entrée  sur  la  céruse  et  les 
fromages  de  pâte  dure  de  fabrication  néerland  iise  dont  l  iniportation  aura 
lien  en  droiture  par  mer,  1004  ; — comment  seront  rcglées  les  ju.stificatioDS 
d'origine  et  de  provenance,  ainsi  que  l'époque  à  laquelle  les  dispositions 
ci-dej»sus  devicndroni  exécutoires,  ibid.  {loi  du  23  juin  iSH,  DiJG); 
—  fixation  du  droit  de  tonnage  payable  par  les  navires  néerlandais  vcuant 
directement  des  poris  des  Pays-0^  avec  chargement,  ou  de  tout  port 
quelconque  sans.chargement,  1 0Q6 ;  —  exception  k  fégard  de  ceux  de  ces 
navires  qui  viennent  sans  chargement  des  ports  de  la  Grande-Bretagoe, 
1006; —  cas  dans  lequel  les  marchandises  de  toute  nature  dont  Tentrée 
est  permise  en  France,  et  venant  par  mer  sur  navire  néerlandais,  seront 
admises  en  exemption  de  la  surtaxe  à  l'importation  sous  pavillon  étranger, 
ihid.  — certificat  d'origine  dont  doivent  être  accompagnés  les  fromages  et 
la  céruse  de  fahrii  aiinn  nc-erliind.iisr ,  ihid. —  pièces  qui  doivent  accom- 
pagner les  denrc'cs  spct  itii'cs  vu  l'article  22  de  la  loi  du  2  8  avril  1  8  1  G,  pour 
que  ces  denrées  puissent  être  admises  aux  bureaux  de  Strasbourg  et  de 
Sierck,  i^tif/.  —  époque  à  partir  de  laquelle  le  traité  du  s 5  juillet  1840  et 
les  dispositions  ci-dessus  auront  leur  effet,  tW.  {ordammnce  dn  HSJum 
4841). 

TfeAiisACTioiis.  Le  cours  du  change,  etc.  est  détennbé  par  le  résultat  de 
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relies  qui  s'opèrent  à U  bourse,  7t  ;  —  ceflct  qoe  peuTWt  faire  îufjwSa 

ffunc  fftîtiite,  487,  535  (C.  (te  c,  tH  ), 

Taanspbrt.  beclarauon  de  tranifert  au  mojcn  de  laquelle  eo|»ère  le  coboi 

d'une  eciion  4e  joci^te  «Doajme,  J0(C.  ^c^l97). 
TRÀiitLATKMI.  Vorez  Napoléon, 

I'aaUsmiMiok  fies  ojfieeé,  Obiigatioe  de  constater  |»ar  écrît  et  ffe  Uàn  eut 

jji'<;rcr,  avant  d'i'irc  produit  à  Fappui  de  ia  demanda  de  nomination  <Î9 
surccîseur,  tout  traite  ayant  pour  objet  la  transniis-ion  d'un  oHice,  de  U 
cficntclir,  etc.  005;  —  di'oiî.*»  dV'nrfi^î-li^njem  pour  les  iransmisaion*  i 
titre  ont  i  eux,  «J8»;  ;  —  pour  \v>  irausmissions  à  îitrc  pratuit ,  ihid. —  lorsqop 
l'office  U'uuâinifi  par  dccet  pas^e  à  l'un  des  hcntiers  ou  à  l'infritier  uoiqie 
dn^tnlAire,  ikiÎL  — >BÛniiDiiin  de  ces  droitf ,  ikid.  — <unende  eneen 
dane  le  «m  oè  FdvmlwÉMa  eal  vtceaiiM  lueaffifleBle,  ea  ItfrMfic  U  «nk- 
liM  la  1^  «st  dliMt*,  9«f;**  droit  «aqiiei  ^nt  «miettiM  lei  eidsi- 
noDcet  qui  nomment  à  dee  chargea  on  offices  oonTenemont  crddi»  m  àda 
oSt« Toeents  par  tliite  dodiititaûon  ofi  per  lovC  autre  iuotif,  967;  —rai 
dont  lo^uei  ce  dfok  n*oM  qne  de  deoc  pour  cm  de  ia  valttUr  de  loice, 
967;  —  en  cas  de  suppreMÏon  d'un  tîire  d'office,  îe  droit  d'cnregi^tremfnt 
est  porru  «ur  le  montant  d^e  l'indfmnitd  fixée  par  l'ojrdon nonce  qui  pr  - 
nonce  l'extinction,  967;  —  cas  dans  le<(qaeis  il  y  a  lieu  à  reotitution  de» 
droits,  9G8  [loi  du  95  jum  iS4f,  9412), 
Transport.  Ciis  dans  lequel  celui  d'une  lettre  de  change  n'est  pas  opeV^pir 
fendos»4  mentf  tàs  (C.  de  c,  197).  Vojret  Ckmrgement,  i,eUrt  de  •oi- 
ture.  Marge. 

Travaux.  Ceux  faits  pour  i'arracment  d.i'e'quipement  d'un  navire  sontfo 

deltet  privi  1 1  u-efi ,  1 9 1  (  C.  de  c,  1 9 7  ). 
TrAtaIi.  tSes  enfants.  Vovex  Enfants, 

Travaux  pûbhes,  Cre'dit  ôuvert  au  ministre  ^estraraux  publics,  sous  te  titre 
àe  trtyiûx  du  port  «iti  Havre ,  de  ta  somme  i*eflée  fabs  emploi ,  a  rexpin- 
tton  dë  it)9,  snr  te  produit  des  ëm(»runti  ip^oiaux  cTOctnés  pour  I» 
^oilCs,  canaux  et  travaux  divers,  S7i;  —  rdduction  dfes  d^tsearcro 
pour  te  service  .spëdiat  des  travaux  publia  autorises  par  le»  fois  des  i:  juin 
f$i%  et  $  juin  ISSA.  374  ;  —  crédit  ouvert  au  budget  du  ministère  d» 
travaux  publics  sous  le  titre  d'achèvement  des  phares  et  canaux ,  ibid.~- 
fixation  (îu  crédit  inipufahîe  sur  le  produit  des  maii^riâux  provenant  dtf 
demniifîoM>»  pour  les  tr  iv.nix  de  re^taur  ition  de  1 1  eatlie'drate  de  rii..r!rr<, 
887  ;  —  sont  de'rîare'<»  d'uti!il('  juihlique  les  tr.ivaiix  n«'eesNaîre>  pour  ic 
coniblenient  du  liras  de  lu  Seine  dit  \ù.  bras  du  Mail p  et  p<iiir  l'établisse- 
ment d'un  c|uai  et  d'un  bas  port  lè  long  de  File  LouvîerS,  4  72.  Tsjct 
Buàget  de  Recettes, 

Travaux  pstbîks  extraordinaires.  Somme  affectde  k  fachèTement  des  trs* 
▼aux  extraordinaires  jii  service  les  ponts  et  chaussées.  994;— sovm 
affectée  aux  travaux  extraordinaires  k  exécuter  par  le  département  4e  It 
guerre  «  ihid,  —  par  te  département  de  la  marine,  995;  —  crédits  ouTfrtt 
sur  ces  sommes  et  applioables  aux  dépenses  de  tifti</.— «ees  cr^did 
romieront  Tobjet  d'une  section  distincte  dans  les  budgets  des  ministrm 
des  travaux  publics,  de  !a  grierre  et  de  la  marine,  et  la  portion  de  crédit 
non  employe'e  dans  le  courant  d'une  ann4*e  pourra  ^tre  reinipuie'c  sur 

l'cxarcice  suivant,  ibiiU  ^  tableau  des  travaux  exlraordinaiies  du  tm^r 
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tLTc  lU's  ti-avilux  publics,  997  ;  —  du  ministère  de  la  guerre,  998  ;  —  de 
la  marine  et  des  colonies,  i,ooo  {ht  du  25  juin  1841,  n**  9413), 

1  «ifOK  fukHe.  Cas  dans  lequel  il  fait  r«?aiice  def  frais  du  jugement  décla- 
ratif de  faillite ,  46 1  (  C.  de  c. ,  1 97  ).  • 

1 BJBVNAL  de  première  instanee  de  la  Seine»  Création  près  ce  tribunal  de 
ifUBtre  places  de  {nge  d'înstmetioii  et  de  deux  piaces  de  substitut  do  pnv 
curenr  du  Roi ,  Hêl  ; — à  chaque  vacance  parmi  les  douxe  fiiges  suppléants 
de  ce  tribunal,  il  sera  nomme  un  juge  titulaire,  et  K  chaque  vacance  parmi 
les  quatre  jufres  Mij»j)li-'aiiis  attaches  au  ministèrp  public,  il  sera  nomme  un 
substitut  du  jirortimir  du  Roi .  ji/ir/.  —  fixation  du  nombre  d(?  juges  sup- 
pléants qui  seront  noninies  a  l'avenir;  leur  assimilation  aux  juges  sup- 
pléants des  autres  tribunaux  du  royaume ,  iùîd.  {lui  du  23  avril  1841, 
n°  9250  ),  —  Crédit  supplémentaire  destiné  à  subvenir  k  la  dépense  ré- 
sultant de  la  nouvelle  organisation  de  ce  tribunal,  %%%  {iûi  du  25  juin 
4S44,W'9S9Ô). 

1  RivuNADX  de  commerce.  Ils  désignent  chaque  année  les  journaux  dans  les- 
quels doivent  être  insérés  les  actes  de  socie'të  en  nom  collectif  ou  en  com- 
mandite, et  règlent  îe  tarif  de  rimpression  de  ces  extraits,  42;  —  e'tats 
arréte's  par  les  présidents  de  ces  tribunaux,  et  pièces  dont  un  double  est 
de'posi^  au  greffe,  192;  —  le  rapport  du  capitaine  à  son  arrivée  se  fait 
devant  le  président  et  se  dépose  au  greflfc,  2  43;  — déclaration  à  faire  au 
président  du  inhiiiiMl  de  eoniinerce  lorsque  le  ca[)ilaine  reiaclje  dans  nu 
port  français,  245;  —  parle  jugement  qui  déclare  la  faillite,  le  tribunal 
ordonne  l'apposition  des  scellés,  etc.  4&5  et  suiv,  —  il  statue  sur  les  de- 
mandes de  rauf-condnit,  47t  |  479;. —  renvoî  ^es  parties  «tevmut  le  tribu- 
aal,  lorfqne  les  créances  sur  le  failli  sont  contestées,  498  j  ^  te  tribunal 
peut  ordonner  une  enquête  sur  les  faite ,  ibid,  —  il  peut  également  fixer 
un  nouveau  délai  pour  la  ve'riOcation,  499  ;  —  son  intervention  à  tVgard 
des  secours  accordés  au  failli,  5  3o  ;  —  ïc  tribunal  pent  autoriser  Tunioa 
des  créanciers  à  traiter  à  forfait  des  droits* et  actions  dont  le  recouvrement 
n'a  pas  <*te'  ope'rc,  57  0;  —  en  cas  de  poursuite  contre  l'annulation  de  con- 
vention entre  le  créancier  et  le  failli,  l'action  est  portée  devant  les  tribu- 
naux de  commerce ,  599  ;  —  compétence  des  trif)unaux  de  commerce,  53 1 
cl  suiv.  —  dans  quids  cas  ils  jugent  en  dernier  ressort,  G3y  ;  —  quels 
tribunaux  suppléent  ceux  de  commerce  dans  les  arrondissements  où  il 
n*en  existe  pas  ,  640;  —  formç  de  procéder  devant  les  tribunaux  de  eom- 
merce,  6ai  ;  —  oà  sont  portés  les  appels  de  leurs  jugements,  644  :  t—  délai 
pour  interfeter  appel,  649  $  —•  cas  où  Tappel  n*est  pas  recevable,  a4q; 
—  les  cours  royales  ne  peuvent  surseoir  aux  jugement*  des  tribunaux  de 
commerce ,  647  j—^ comme*  doivent  être  instruits  iee  appels  de  cet  juge- 
ments dans  les  cours,  64t  ( C  de  c. ,  1 97  ). 

Tribunaux  de  police  correctionnelle,  lis  connaissent  du  délit  de  banque- 
route simple,  58  4  (C  de  c.,,  197  ). 

I'rucuemf.nt.  Quels  courtiers  ont  droit  de  servir  de  truciirment,  dans  les 
affaires  contcnlieuses  de  commerce,  aux  ctj'angers  et  aux  personnes  de 
mer,  80  (C.  de  c,  >97). 

TuTEDAS.  Ils  ne  peuvent  reqoncer.h  I>ppel  d'un  jugement  arbitral,  63  ;  ^ 
ils  ne  mi  pas  admis  k  la  réhabilitatinn»  6it  (C.  de  Cy  \oyez 
Appel, 
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Ukion.  Dans  quel  cas  les  créanciers  d'un  failli  sont  crt  e'Iat  d'union  ,  559  et 
suiv. — sur  îe  rapport  des  svndics  les  cresinciers  donnent  l<  ur  avis  sur 
re\ruH.il»ilM«'  du  failli,  537;  —  l'union  peut  se  faire  anforiscr  à  traiter 
k  forfHit  des  droits  et  aciious  dont  le  recouvrement  u  a  pas  cte  uperc  ,  &T0 
(C.  de  c,  107). 

UmvBtnri.  SoBioie  que  le  niaifCre  de  rinttrvction  publique  est  «atoriiéi 
Mcepicr  M  nom  de  fUairenitépow  être  ddcernée  en  prix  à  Tavtfv  di 
neittevr  diecoim eor  le  mérite  dee  lef eni  de  phileeephie  de  fîm  Immî 
guère  t  fttS  (  C.  de  c,  1 97  ). 

UsARCB.  De  combien  de  joiin  elle  est,  i  »t  (C.  dec.,  197  ).  Voycn  Éckémtt, 


V 

Vacatjoî*.  Le  juge  de  paix  qui  assiste  à  la  levée  des  «celles  doit  signer 
chaque  vacation,  480;  —  comment  les  vacations  du  grefiier  et  des  bois- 
•ien  dee  tribvneuz  de  commerce  eont  fixées,  €S4  (C«  de     1 97  )• 

Valbux.  L'extreit  dee  ectee  de  toctétd  doit  contenir  le  montant  dee  valnn 
fonmiee  on  k  fonmir  par  ectione  on  en  commandite  «  49; — on  doit  daoe- 
cer,  dana  les  lettres  de  change  et  dans  les  biUeti  à  ordre,  la  manière  dsat 
la  valeur  en  a  c'te'  fournie,  101  et  188;  —  cette  valeur  doit  sinaat  être  ex- 
primée dan-i  l'endossement ,  13  7  (C*  de  191), 

VFJiDF.i'R.  Voyez,  Drtfrs,  Privilège. 

Venths.  Manière  dont  les  ««rents  de  change  et  les  courtiers  doivent  consi- 
gner  d.ms  leurs  livres  les  ventes  o])t;re'es  par  leur  ministère ,  8  l;  —  actes 
qui  constatent  les  ventes,  lou; — de  quelle  manière  doiti^lrc  faite  la  venic 
volontaire  d'un  navire,  105;  -<*Ia  vente  volontaire  d'un  navire  en  vojage 
ne  préjudicie  pat  anx  créancim  dn  vendenr,  tss;  —  vente  dee  effi^li  aw- 
biliers  ou  marchandises  dn  faifli,  486;  —  vente  des  meubles  et  imoMaUcs 
du  failli,  9S4  et  571  (C.  de  c,  197).  Voyea  ConJitwms,  Bj^prcfntitm, 
Frais, 

VxNTEs  mux  enchères.  Les  ventes  en  détail  des  marchandises  neuves,  à  cri 
public  sont  interdites,  885;  —  vente?  noi|^  comprises  daus  celte  de*fpn<e, 
ibid.  —  comment  doivent  être  faites  les  ventes  publiques  et  en  détail  des 
marchandises  m  uves  c|ui  ont  heu  après  décès  ou  par  autorité  de  justice, 
ibiei.  —  les  ventes  après  faillite ,  8  8  6;  —  les  ventes  après  ccsiatiun  de  com- 
merce, iùid.  —  les  ventes  puuli(|ues  aux  enchères  des  marchandises  co 
gros,  ibid,  —  comment  sont  punies  les  cotitraventions  h  ces  dbposîtioi», 
987;  —  cas  dans  leqvel  les  vendeurs  ou  oflicicrs  publics  sont  pasMblcf  dci 
mêmes  peines,  iM,  —  obligations  imposées  anx  coartiers dans  les  cas  ti 
les  ventée  sont  fahee  par  leur  ministère ,  ibid.  -—  par  quels  officiers  pablia 
les  ventée  doivent  être  faites  dans  les  lietix  où  il  n*j  a  point  de  ceuitîcn 
decommem,t6ti/.(/ei  i<MJ9J;>iimM^/,  n^9S89.) 
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VSNTlSjMdlfcàttrei  de  biens  immeubles*  Noureau  titre  XII  da  livre  V  de  Ta 
première  partie  dn  Cqde  de  procédure  civile.  La  saisie  immobilière  doit 
être  précédée  d'un  coimnandcment,  701; —  délai  entre  le  commandement 
et  !a  saisie,  ihtd.  —  forniaïîto  que  doit  contenir  ïe  procès-verbal,  7  02  ;  — 
visa  de  ce  procts-verba!  par  le  inan  o  ou  par  les  maires  des  communes  où 
les  biens  sont  situes,  ihid.  —  dclui  ilans  lequel  il  doit  rire  d<''nonce  au 
saisi,  ibid.  —  del.ii  dans  lequel  la  saisie  et  l'exploit  de  diinonciuiion 
doivent  être  trausciits  au  bureau  des  hypothèques,  703;  —  formalités  à 
obtenrcr  par  le  eonserretenr,  ibid,  —  cai  dam  lequel  le  amisi  peut  rester 
en  poflseiaion  det  immeubles  saisis,  t^tV,  —  immobilisation  des  fruits  nt- 
turels  et  industriels  recueillis  postérieurement  k  la  transcription,  tîfritf.  — 
le  saisi  ne  peut  faire  aucune  coupe  de  bois  ni  dégradations,  ihid» 
annulation  des  baux  qui  n'auront  pas  acqr.is  de  date  certaine  avant  le 
commandement,  70 A;  —  immobilisation  des  loyers  et  fermages  b  partir 
de  la  transcription  de  îa  saisie,  ibid.  — comment  en  cas  d'opposition  Îch 
fermiers  et  locataires  peuvent  se  libc'rer,  ibid,  —  nullité  de  l'alfcnation 
des  immenbles  saisis  à  compter  du  jour  de  la  transcription,  tbid,  —  cas 
dans  lequel  cette  allcnatmn  peut  recevoir  son  exc'cution,  ibid. —  de'p6t 
du  cahier  des  charges,  ibid,  —  délais  dans  lesquels  sommation  doit  être 
faite  au  saisi,  706;  —  et  aux  créanciers,  ibid*  —  mention  de  cette  notifi- 
cation  au  bureau  des  hypothèques,  ibid,'^  effets  de  cette  mention,  ibid, 
— >  publication  dn  cahier  des  charges,  708;  —  insertion  dans  un  jour- 
nal du  département  désigné  par  la  cour  royale  d'un  extrait  contenant  In 
date  de  la  saisie  et  de  sa  transcription,  les  noms,  prénoms  dn  saisi,  etc. 
706  ;  —  autres  annonces,  707;  —  taxation  des  frais  de  poursuite,  708; 
terme  an  delà  duquel  le  jour  de  l'adjudication  ne  peut  être  diffc'rë,  ibid. 
—  formes  de  l'adjudicarion ,  709;  — de  l.i  surenchère,  ibid.  —  cas  de 
nullité  des  enciu  rrs,  7  10;  —  ce  qui  constitue  le  jugement  d'adjudica- 
tion, ibid.  —  cas  dans  lequel  les  frais  extraordinaires  de  poursuites  se- 
ront payes  par  privili-ges  sur  le  prix ,  7 1 1;  — -  formalités  et  délais  à  obser- 
Ter  sons  peine  de  nullité,  ibid,  —  effets  de  fadjudtcation  à  Fégard  de 
radyudicataire ,  ibid,"^  nouveau  titre  XIII  du  livre  V  de  la  premièra  partie 
du  Code  de  procédure  civile,  des  inddenU  qui  peuvent  avoir  lieu  sur 
une  poursuite  en  saisie  immobilière ,  7 1 1  mtp. — fonction  de  deux  saisies 
poursuivies  devant  le  même  tribunal  pour  des  biens  différents,  ihid. — 
ce  qui  arrive  dans  le  cas  où  une  seconde  saisie  présentée' ii  la  trantcription 
est  plus  ample  que  la  première.,  ibid.  —  cas  où  la  subrogation  pont  être 
demandée,  7  13;  —  en  cas  de  radiation  d'une  saisie  immobilière  le  plus 
diligent  des  saisissants  postérieurs  peut  poursuivre  sur  sa  saisie,  ibid.—' 
demande  en  distraction  de  tout  ou  partie  des  objets  saisis,  et  augmentation 
du  délai  prescrit  pour  la  comparution ,  si  le  saisi  n*a  pas  constitue  avoué 
durant  la  poursuite,  l'^tVf.  —  délais  dans  lesquels  doivent  être  proposés  les 
moyens  de  nullité  contre  la  procédure  antérieure  et  postérieure  à  la  pu* 
blication  dn  cahier  des  charges,  714;  —  jugements  qui  ne  peuvent  être 
attaqués  par  la  vo^  de  Tappel,  7tft;  —  eas  dans  lesqueb  Tappelde  tous 
autres  jugements  sera  considéré  comme  non  avenu,  ibid.  —  comment  Tap- 
pel  est  signifié ,  ibid»  —  cas  dans  lequel  l'immeuble  est  vendu  k  la  folle 
enchère,  ibid.  —  dispositions  relatives  k  la  vente  k  la  folle  enchère ,  716; 
nu'lite'  de  toute  convention  portant  que  le  cre'ancier  aurait  le  droit  de  faire 
vendre  les  immeubles  de  son  débiteur  sans  remplir  les  formalités  pres- 
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o-itcs  pour  fa  «aWp  fma^oBiPère,  717;  —  mAhtf  40  it        aux  enchère 

Cil  justice  (frs  immeubles  appartenant  k  dcf  majenra  mfîtres  de  dispoier 
de  leurs  droits,  lors(|a'i|  ne  's*«git  que  de  Tentes  Tofontaires HûL  — ^  est 

dans  loipiol  Tes  înteVrsse*)»  peuvent  demander  que  radjuilicarinn  soit  fal  e 
aux  en(*!uT«  >  S  UIS  autre<»  formnfitr-;  (|iir  relîes  qui  sont  prescrites  pour  la 
vente  des  hirns  iiiim<  ul>ips  des  mineurs,  t'bt'ff.  — pur  qui  1rs  in^njcs  df- 
niande.4  pruvenl  être  ftirmees,  ihid. —  dispositions  relatives  au  jug*'tnciii 
de  t  es  demandes,  7  18. —  Nouveaux  articles,  852,  833,  836,  83  7  et  835 
do  Code  de  procédure  civile  relatifs  à  lasnreochère  sar  aliffnatron  Tolon- 
taire ,  7 1  —  formalitds  prcserites  pour  les  oorifleadons  ei  rcouîsitions,  la 
réception  de  là  camion  ou  du  nantinfniem,  7t9;  »  nnflhd  ae  la  cureo- 
cbèrr  dans  (e  cas  de  refet  de  la  caiition ,  Aid,  —  cas  dans  lesquels  ebacun 
des  créanciers  inscrits  â  le  droit  de  se  faire  subroger  b  fa  poursuite»  IM. 
•i— formalités  pre^icrites pour  parreoir  k  îa  revente  sur  enchère,  7>0;-— 
cas  dans  lequel  le  surenche'risseur  est  di^clard  adjudicataire,  7  5i;  — 
appTîeatî  >n  aux  surenchères  des  articles  du  code  relatifs  aux  onchcres  et 
h  îa  folle  cm  licre,  t'bid.  —  quels  sont  ceux  de  ces  articles  qui  doivent  être 
observes  à  peine  de  nullité,  ibid.  —  aucun  jugement  en  matièro  de  suren 
cliérc  sur  aliénation  volontaire  n'est  susceptible  d'opposition,  ibuL 

aucls  sont  les  ju<<;ements  qui  sont  susceptibfes  d*étre  attaqués  par  la  voie 
e  l'apjtel,  ibid*  —  ne  peut  être  frappée  d*»uenne  autre  surenchère  Tad- 
iudication  par  suite  de  aurenchère  sur  aliénation  vofontaîre»  iM.^ 
kourean  titre  VI,  de  ta  vente  des  biens  immeubles,  du  fivre  U  de  la 
deuxième  partie  du  Code  de  procédure  civile ,  rss  et  JVtV.  —  un  avis  Je 
parents  est  nécessaire  en  cas  de  Tente  d'immeubles  apj^tenant  à  des  nû- 
nenrs,  7f  9;  —  comment  il  est  procédé  lorsque  ces  immeubles  appar- 
tiennent en  m<*me  temps  k  des  majeurs,  ihid.  —  comment  le  mode  de 
vente  est  déterminé,  ibiil.  —  mise  à  prix  ,  tbtd.  —  rapport  des  experts  daus 
le  j-as  on  l'estimation  a  été  ordonnre,  723; —  ouvt  rture  ei  contenu  des 
enchères,  ibiil.  —  affiches,  placards  et  luserti  >n  dans  les  journaux,  7î3, 
7Î4;  —  le  subrogé-tuteur  est  appelé  à  la  vente,  7  2  4;  —  cas  où  les  biens 
peuvent  être  adjuges  au->dessous  de  rescimation,  thid,  —  nouveaox  pfa- 
Cards  et  nouTcIIes  insertions,  ibid.  —  articles  applicables  b  la  Tente  des 
biens  immeubles  appartenant  k  des  mineurs,  ib(d,  —  en  cas  de  Tente  àt- 
Tant  notaire  les^enchères  sont  faites  sans  ministère  d'avonc,  et,  s*il  y  I'^" 
à  folie  enchère,  la  ponrsnite  est  portée  devant  le  tribunal,  ibid.  —  délai 
dans  lequel  on  peut  faire  une  surenchère  d'un  sixième,  7 ?5;-— Nouveani 
articles  9G9,  970,  97  1,  97  2,  973,  9  7  5  et  97G  du  titre  VII  des  partages  et 
fîcitations,  livre  II,  deuxième  partie  du  Code  de  procédure  civile,  7î5; 
—  ct-ininent  il  est  pourvu  au  remj>lacement  du  juge  ou  du  notaire  coui- 
111  i^^  par  le  jugement  (jui  a  prononci*  sur  la  denjaiule  eu  partage,  tbid. — 
ce  jugement  ordonne  le  partage  ou  la  vente  par  licitation,  el  le  tnbuoai 
peut  déclarer  qu'il  y  sera  procédé  sans  expertise  préalable,  ibid.  —  forma- 
fite's  b  obserrer  pour  f expertise,  ibid,  — pour  U  Tente,  7  s  G;  —  disjposi- 
tions  relatives  an  cahier  des  charges,  ibid.  — •  comment  les  experts  duiveiit 
opérer  dans  le  cas  on  la  demande  en  partige  n*a  pour  objet  que  la  dÎTisioo 
a  un  nu  ])lnsieuni  immeubles  sur  lesquels  les  droits  des  intéressés  ssnt 
déjà  liquidés,  7t7;  — compte,  rapport,  formation  de  masse,  prélève- 
ments, composition  de  lots  et  fournissements  auxquels  il  est  procédé  daDS 
les  autres  cas  de  partage  et  de  iiciution,  ibid,  — Nouveaux  articles  917 
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et«S$dnthre  VIII,  da  bénéfice  d'inrrentabe,  fim  Itdb  tt  itenxi^mt 
'  partie  flo  Code  de  ^rocédore  clWIe  ,  727;  —  requête  qu^  Tbontier  Wnéé- 
ciaire  doit  pr<^âctiter  pour  être  autorité  à  Tendre  dea  imineuIiTes  dépendant 
d*ttoe  «ucccsion,  ibi'd.  —  en  cas  d'expertise,  le  rapport  de  l'oxperl  est 
entériné  et  le  tribunal  ordonne  la  vente  ,  7  2  8;  —  formalités  pour  la  vente, 
—  rectification  du  titre  JX,  îivre  H,  dcnxicme  parliV  du  Code  de 
procddurc  civile,  7  2  8; —  comment  sont  fuites  les  renonciations  à  commu- 
nauté eu  il  succession  ,  ibi'd.  —  comment  doit  être  autorisée  la  v»'iite  des 
immeubles  dotaux,  ihid.  —  comment  se  détermine  raugmentation  des 
délais  en  raison  des  distances ,  7  29;  —  articles  nouveaux  dont  la  mention 
doit  être  rabstitnée  à  celle  des  anciens  dans  le  Code  de  commerce  et  dans 
les  différentes  lois,  7t9;  — >  les  Tentes  Judiciaires  commencées  antérieure- 
ment à  la  promnigadon  des  dispositions  ct-dessns  continneront  à  être 
régies  parles  anciennes  dispositions,  7  29;  —  comment Femploi  des  bou- 
gies pourra  être  remplacé  dans  les  adjudications  pnbiii|«es ,  t'AiV/.»  com- 
ment il  sera  pourvu  au  tarif  des  frais  et  dépeni  et  au  mode  de  oonsem- 
tion  des  alficlies ,  7  2u  (  iot  du  2  juin  1841  ^  n»  9321  ). 
VÉRIFICATION.  Relies  sur  ccifes  des  créances  du  failli,  491  et  lauV.  (G.dec*| 

197).  Voyez.  Créances,  Créanciers, 
Vktements.  Voyez  Scellés. 

Veuves.  Dispositions  qui  leur  sont  communes,  es  (C.  de  c,  197).  Voyes 

Prescription. 

Victuailles.  Cas  ou  le  capitaine  peut  emprunter  pour  aciieter  des  victuail- 
les, 234  (t);  —  au  payement  de  quels  objets  les  victuailles  sont  affectées, 
32  0  (C.  dec,  197).  V^oyez  Prêts,  Primes,  Vibres. 

Visa.  Celui  des  livres  de  commerce,  10  et  11;  —  le  capitaine  est  tenu  de 
faire  viser  sou  registre  aussitôt  après  son  arrivée,  242; —  visa  du  juge- 
commissaire  an  bas  de  la  déclaration  des  syndics  portant  admission  des  ti- 
tres an  passif  de  la  faillite,  497  (C.  de  c. ,  197). 

Vjsitb.  Où  se  dépose  le  procès-Tcrbal  de^llc^ue  le  capitaine  d*nn  navire 
doit  faire  faire  avant  de  prendre  char^,  tt5;  —  extrait  de  ce  procès» 
Tcrbd  est  délivré  an  capitaine,  qui  est  tenu  de  l'aToir  à  bord,  9t  »  et  tt6; 
—  les  droits  de  visite  sont  considérés  comme  aTaries,  406  (C.  dec^  197). 
Voyez  Bttdgtt  de  1842 ,  Recettes* 

ViVUfl*  Cas  où  le  capitaine  peut  contraindre  l'équipage  à  les  mettre  en 
commun,  2^9  (C.  de  c,  197).  Voyca  ytetuaUUâ. 

VoiLB.  Voyea  Bâtiments  de  mer. 

VoiTUSB.*  Voyex  Lettre  de  voiture. 

Voitures  publiques.  Prorogation  du  délai  accordé  pour  l'application  du 

tarif  du  poids  des  voitures  de  roulage  et  des  voitures  publiques  ,  387. 
VoiTuniBftS.  De  quoi  ils  sont  garants,  103;  — autres  dispositions  qui  les 

concernent,  104  e/5ttrV.  (C.  de  c. ,  197). 
Voix.  Condition  à  laquelle  les  créanciers  hypothécaires,  privilégiés  ouii|n- 

tîs  d'un  gage,  ont  voix  dans  les  opérations  relAves  ou  concordat,  en  ce 
qui  concerne  leurs  créances,  50  8  (C.  de  c,  10^.  Voyez  Majorité. 
Vol,  Les  personnes  rondnmnées  pour  fait  de  vol  ou  d'esccoquerie  ne  peuvent 
être  adoiises  ii  la  réhabilitation,. 6 12  (C.  de  c,  197). 

(1)  L*artlda  994  a  M  aoéifii  p«r  labi  da  14  juin  1941.  V^as  Prtprtàmtrm  ife  m^ir^t. 
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(  1080  ) 
VoLTtowmi.  Vojex  nmitiuUeê, 

ToTAOs.  PrÎTÎUge  pour  les  tomnift  emplojrte  en  frtU  dt  constractîmi ,  dr. 
dm  bàtuBenU  de  mer  qui  ont  on  n*ont  ptif  ftit  de  Tojagc,        — co«- 

ment  se  payent  les  loyers  des  matelots  quand  le  voyage  pour  lequel  fls 
s'étaient  loués  est  rompu,  fhtet  sutv,  —  augmentation  do  prix  des  loyers 

!i)r»(|ue  îe  voyage  est  prolonge,  ?55; —  qutfs  vovn^es  sont  re'pntcs  de 
long  cours,  47  7  (C.  de  c,  107  ).  Voyes  Changement  de  rouU,  AltUelots, 
Primes. 
Vdk.  Vovex  Echéance, 
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